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ROYALE; 


CHRESTIENNE DE FRANCE, 
Ducheñle de Sauoye, Princefle de Piemont, 
Reyne de Chypre. 


g ADAME, 


4 Cét ouvrage n'eut iamais aborde VAR 
D sil n'auoit ete Ho par. Jon com- 


E VE E mandement; & file Jujet qW'iltraitre ne 


A VA 

luy donnoit Le briuilege d'entrer au Cabinet. de $'approcher 
du Trone.C'efM A DAME, Histoire Gencalogique de la 
Royale Maifon de Sauoye, defcendue de tant d'Empereurs & 
de Roÿs , auec fes augulles prerogatines ,@ les memorables 
conquefles de fes Princes qui les ont rendus f fameux en tous 
Les endroits de la Terre.dontV.A.R.a fouhaitte lapublicarion. 
par l'intereft gw'elle rend à tou ce qui re garde La grandeur 
de cette Couronne. Ve autre confideration, MADAME, 
a fanorisé cette refolurion parce que les merueilles de la Re- 
gence deV. A. K. les euenements fignales qui l'ont accompa- 
gnée ; @ cette incomparable politique auec Laquelle elle a re- 
Jisté fe glorienfement à fes ennemis, & conferué auec tant de 


reputation 


reputation les ÉStats de S. À. R. parmy les orages © les 
tempestes dont l'Iralie a eflé ft fouuent agitée.en compofent La 
plus belle & Laplus curieufe partie. Ainh MAD À ME, 
cUne offrande Je riche ne deuoit pas c$tre mile Jur an Autel 
moins ilusire. Mais ie [erois le plus preJompiueux de tous 
Les hommes , fi ie refufois d'auouer géune matiere J releuce 
demandoit wn meilleur genie que le mien: Es que J quelque 
chofe doit exculer ma temerité, Ce ne peut c$tre ‘que mon 
obeyfance; m'eftant Joñimis au choix que V. A. R. a voulu 


Jaire de ma perfonne » par le defir géelle a cque cet Ouura- 


&e parut en no$tre langue : Enquoÿ ell'a plus confderé mon 
origine que ma capacité © mon Zele que monmerite. Er bien 
queV. À. Kpar les grandes chofes quelle a faites anec tant 
de prudence pour la Royale Mai[on de Sauoÿemerite plus de 


J'aines & d'eloges que les Heroines de l'antiquité ; estime 


pourtant MADAME, que le Join gwelle à pris d'en faire 
dreffer l'Hisfoïre , & d'éleuer de es propresmains ce Juperbe 
Edifice, ne fera pas le moindre fujet de Jon panegÿrique ; puis 
qu'elle atire de la poul‘ere des Sepulchres tant de viétoires 
& detriomphes, C'erige un monument de £loire àla valeur 


a la pieté de ces grands Hommes, dont le temps © la ne- 


£ligence des Efcrinains anoient obfcurey l'éclat. Pour moy, 
qui wa) fait que féconder foiblement ce grand deffein , pour 
mu en quelque façon des obligations dontie fuis re- 
deuable à V.ARIeme croiray affez heureux MADAME, 
Ji ce liure peut rencontrer autant d'agréément prés d'elle,que 
lon y remarquerade deference à La vert d'anerfion la 
fatterie ; mon ambition n'eflant que de luy plaire , 6: de pu- 
blier que ie [uis.auec ne paffüon extraordinaire , une par- 
faite reconnoiffance & un zele tres-respe£tueux, 
“MADAME, | 
RS SAR pe voi ri 


Letres-humble ; tres-fidelle , eres-obeyfant & tres-obligé 
Seruiceur, GVICHENON. 


Gene dneatnes, 


LETTRE DV R O Y, 
à l'Autheur. 


) Onfieur Guichenon, Comme la Mai{on de S auoye a des alli- 
F ances fi grandes €ÿ f particulieres auec celle de F. rance , qu'il 
esNess Cf! impolfible de parler de l'une fans dire beanconp de chofes 
de l'autre : 1 ‘ay cré que la bafon que i'ay de faire reuiure la gloire de 
ms Predecefeurs ,treuveroit dequoy[e fatisfaire dans | “Hifloire de 
cette Maïfon.La cognoiffance particuliere qe Vous vous en effes acqui- 
&, © le proiet que vous en auez, drefé, m'a paru fi beau, que d'approuuc 
extremement le defein que vous auez, de La donner au public. Vous me 
feres plaïfir de le faire le plus foigneufiment € le plus promptement 
Que Vous pourrés ; € ie vous afeure que ie n'en confidereray pas moins 
le trauail , que s'il cfhoit employé à la gloire particuliere de ma M. aifor. 
C’ef le fuiet de cette Lettre que ie finis , priant Dieu qu'il VOUS af , 
Monfieur Guichenon, en Jafainte garde. Eftrit à Paris le 6. Jules 
1653 SignéL'OVYS. Et plusbas D 8 LOMEN1E. En la Super- 
füription de la Lettre eff écrit. 


À Monfieur e aichenon mon Conféiller 
€ Hitoriographe de France. 
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CONTENANT LOECONOMIE Dé 
l'Ouurage ; € le lugement des Hiftoriens de Sanoye 


WE v x qui ne lironit que le Titre de cét Ouurage ; m'ac- 
cuferont de temerité ; »caufe des difficultés qui fe ren- 
ASS CoNtrent à deméler heureufement la Genealogie d'vne 
Famille Souueraine pendant fept fiecles ; & pour l'auoir entreprife 
apres tant de grands Perfonnages , & conduite iufques à ces der- 
niers temps , où cette fatale complaifance (que la plufpart des Hi- 
ftoriens ont pour les Princes ) les porte bien fouuent à trahir la ve- 
ritc. Je fupplie pourtant les Lecteurs de fufpendre leur iugement, 
& de ne pas condamner mon Lure fans l'auoir leu. Ce n'eft pas 
que ie pretende l'affranchir de la cenfure des Critiques en vn fiecle 
fi éclairé ; & en vne matiere où le cemps nous fait tous les iours 
découurir de nouuelles chofes ; ie me connois trop bien pour auoir 
cette vanité. Je nignore pas auffi les qualités & les talents 
que l'on defire en vn Hiftorien , ny les conditions de l’'Hiftoire que 
lon a rendue trop difficile par la multitude des préceptes. Je n’ar- 
refteicy les Leéteurs que pour leur dire que ie me fuis engagé à ce 
deffein , autant par obeyflance que par inclination. l'auoüe d’auoir 
_toufiours eü beaucoup de zele-pour la Royale Maïfon de Sauoye, 
& i’ay tâché d'en donner des preutes en mon Hiftoire de Brefle: 
Neantmoins ie n'aurois iamais 0ZC entreprendre celle-cy , fça- 
chant que ce trauail eftoit au deffus de mes forces, fans le com- 
mandement ‘exprés de-M a D'AME RoYALE CHRESTIENNE 
DE FRANCE, & fans l'agréement du Roÿ. Ainfiie ne dois pas 
ce me femble, paffer pour temcraire où pour prefomptueux fi ray 
obey à vne fi-grande Princefle , & à vn fi grand Roy, dont l'autho- 
rité me doit feruir de legirime excufe. Il eft vray que le fujet que 
ictraitte n’eft pas moderne, & que marchant fur les veftiges de 
tant de celebres Hiftoriens , il y a peu d'apparence que ic puifle dire 
quelque chofe de nouueau. eme perfuade toutesfois que cette 
Hiftoire eft tout autre que celles qui ont paru iufques à prefent: 
Car , outre qu'elle eft fort exacte & accompagnée de dattes, l'ay 
éclairey ce qui eftoit obfcur, découuert ce qui eftoit caché, con- 
damné ce qui eftoit fabuleux, recueilly ce qui eftoit épars, &re- 
drefsé les matieres que nos Hiftoriens n’auoient pas bien traitées. 
D'ailleurs ie n’ay écrit que fur de bonnes preuues , n'ayant deferé à 
la tradition ny à la conieéture que quand les autres aydes m'ont 
mariqué ; & ie protefte de n'auoir rien diffimulé de ce qui eftoit 


neceflaire pour léclairciffement des chofés que ay traitées, 
k 2 ou 
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du pour l'inftruétion de la pofterité. Ceux qui écriuent des Hiftoi- 
fes ne doivent point auoir d’autres objets.que la verité& la re- 
putation , parce que l'yne lesimer à couuert du blâme & du mé- 
pris , & l’autreles garentit de l'oubly. Je fçay bien que ce n'eft 
pas le moyen de plaire à tous , mais quel remede à cela?ceft vn 
écucil inéuitable à ceux qui ont l'honneur én recommandation ,& 
qui ne veut courir cette rifque ,ne fe doit pas méler d'écrire, à 
moins que de vouloir pafler ou pour lâche ou pour impofteur. 

Apres donc auoir rendu raifon de mon deffein , 1€ fuis obligé 
d'en declarer l'œconomie. le l'ay diuisé en fix liures : Au premier 
ic fais vvne Defcription Topographique des Eftats de S. AR. des 
Alpes, des Fleunes , & des veftiges d’Antiquité, Voyes Militaires 
& Infcriptions Romaines qui s'y rencontrent. Je traitte aufli de 
l'ancienneté de l'Eftat de Sauoye , de la Famille & de la Nobleffe 
de cette Royale Maifon , de la Souucraineté des Ducs de Sauoye, 
de leursIlluftres Alliances , de ha Loy Salique , & du droit de Pri- 
mogeniture qu'ils ont toufiouts obferué; de la Pieté & Sainteté des 
Princes & des Princefles de cette Famille , des pretentions qu'elle a 
fur plufieurs Royaumes, Principautés & Eftats Souucrains ,defes 
Ordres Militaires / des principales Dignités 8 Charges de Sauoye, 
des Armes, Tenants , Cimier ; Cry, Deuife , Seaux & Monnoyes; 
des Comtes & Ducs de Sauoye , des diuerfes opinions fur l’origi- 
ne de cette Royale Maifon, & de celle qui paroit la plus vray-fem- 
blable. AulIl. Liure, ie donne les vies de tous nos Princes depuis 
lan 950. iufques 2S. A. R. à prefent régnante ,auec leurs Por- 
traits , Mariages, Deuifes , Enfans ; Epitaphes , Figures de leurs 
Tombeaux, & les Armoiries de toutes les Familles qui luy font al- 
liées. LeIIL. contient les Branches Collaterales de’ cette Royale 
Maifon, Lel V.les Gencalogies des Enfans naturels. Le V. les 
Tables Gencalogiques des Familles qui ont Ou pris , ou donné al- 
liance à la Sauoye, pour montrer les foins que cette Royale Maifon 
a toufiours ci de n’en rechercher ou receuoir que d'Illuftres. Au VI. 
font les Preuues de l'Ouurage, comme les Mariages, Teftaments, 
Fondations d'Eglifes & de Monafteres ; Bulles des Papes & des 
Empereurs , Traittés de Paix auec les Souucrains, Jlouftes , Tour 
nois & autres Titres anciens & curieux. 

Et quoy que cette Hiftoire porte feulementle Titre de Gencalo- 
gique , c’eft pourtant l'Hiftoire Generale de Sauoye ; ne m’eftant 
pas fimplement attaché à diftinguer les Branches de ce grand Ar- 
bre , maisa décrire les principales actions de nos Princes , leurs 
guerres , conqueftes , difgraces, vertus & bonnes qualités. Il n’eft 
pas neceflaire de m’eftendre à loïer ce genre décrire , puis qu'il 
n'eft perfonne qui puiffe nier que la connoiffance des Genealogies 
ne foit abfolument neceffaire à yn Hiftorien , parce qu’elle ofte la 
confufion des Familles où il y a eü diners Princes de mefme nom, 
& qu'elle enfeigne d'où procedent les droits & les Pretentions des 


Roys 
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Roys & des Princes , lefquelles fans le fecours de la Gencalogie , ne 
fe peuuent ny comprendre ny decider. Auffi les Grecs & les Ro- 
mains en ont toufiours fait vne eftime particuliere ; & en ces der- 
niers fiecles , cette forte d'eftude a eu-tant d’approbation & d’ap- 
plaudiffement en France , en Efpagne ;, en Italie , en Allemagne & 
en Flandre , que nous voyons peu d'Hiftoires de Maifons Souuerai- 
nes, qui ne foient Gencalopiques. Or , entre toutes celles qui ont 
efté publiées , il n'en eft paint de plus parfaite ny de plus accomplie 
que celle-de FAugufte Maïfon de France, drefsée par ces deux ce- 
lebres Jumeaux Meflieurs de S'e Marthe , fur le modele de laquelle 
ray formé celle-cy ; auec cette différence feulement. que 1y ay ad- 
ioufté les Preuues ; & queiayretranché du corps de l'Hiftoire les 
Gencalogies de plufieurs Familles décenduës de cette Royale Mai- 
fon ; à caufe qu’elles deftonrnent le Leéteur & interrompent la fuite 
du difcours : Mais , pour farisfaire au iufte defir de ceux qüiontpart 
à cét honneur , j'en ay drefsé des Tables fort fideles au Liure V. où 
fe verront les Genealogies des plus Illuftres Familles de l'Europe. 
Au refte, afin que l'on puifle mieux comprendre la difference de 
cét Ouurage, & de ceux des Hiftoriens de Sauoye qui m'ont deuan- 
cé, foit M. S. où imprimés , i'ay crû qu’il n'eftoit pas hors de pro- 
pos d'en faire vn Catalogue fuyuant l'ordre des temps qu'ils ont 
écritaucc vn iugement equitable & definterefsé de leurs ouurages. 

Le plus ancien M. S. que nous ayonseft l'ancienne Chronique 
de Sauoye , composée en vieux Gaulois en forme de Roman, par 


—_——— 
ancien. 


ne Chro…. 


vn Autheur incertain , qui viuoit du temps du Comte Verd. Jean” : 


de Toufnes au fupplément de l'Hiftoire de Sauoye de Guillaume 
Paradin , l'appelle la Chronique de Monfieur de Langes , parceque 
le Prefident de Langes de Lyon en auoitvne. Elleeften l'Archiue 
deS.A.R. à Turin & en plufieurs Cabinets; enay deux Exem- 
plaires. Cette Chronique commence à Berold & finit au Comte 
Rouge inclufiuement; elle aefté écrire auec beaucoup de fimplicité, 
& fur d’anciennes traditions , comme font les Chroniques de 
Geoffroy de Viterbe , de Turpin, & de Martin le Polonois ; & par 
confequent il y a plufieurs narrations fabuleufes,outre que l’Anteur 
n'y a mis que fort peu de dattes ; ce qui a causé de grandes obfcuri- 
tés & d'eftranges Anachronifmes, parceque les dattes font les gui= 
des de l'Hiftoire. 

Au Monaftere de Hautecombe, il y a deux anciennes Chroniques 
MS. l'vne en François & l’autre en Latin : La Françoife eft en par- 
chemin collée & cloüée fur des aix , en la Chappelle des Princes de 
Sauoye , dont le Titre eftrel : S'enfuit la Genealogie des Ilustres Sei- 
greurs Comtés de Sauoye iadis ; leurs profperités accroiffemeñts d'hon- 
neurs € Titres debiens , 69 auf delenrsaduerfités. Elle finità l'an 

1391. &neft proprement qu'vn abregé de l'autre ; quoy que d'vn 
ftyle different. La Latine eft encore plus courte , & commence 
ainfi. Ceraudus non fuit Comes; elle comprend fuccinétement la 
: bus fuite 


nique 
A. S. 


Les deux 
Chroni- 
ques MS. 
de Haure- 
combe. 
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fuite des Comités de Sauoye, iufquesau Duc Amé V ITL. inclufiue- 
mient. Delbene la citée en fon Traitté du Royaume de Bourgogne 
j'en ay vn Exemplaire de caraéteres fort anciens. 
Gong, Perrinet du Pin.de Belley a fait la Chronique du Comte Rouge, 
du Comte du ftyle & du langage de fon fiecle , c’eft à dire en Roman ,oùil 
ne ._ s’eft fort éftendu fur les aétions de ce Prince, dontil eftoit. domefti- 
FE que 5 Original M.S.eft én l'Archiue Royale de Turin:Mais ceux-là 
fe font trompés,qui ont pris fon ouurage pour l'Ancienne Chroni- 
que de Sauoye,car ce font pieces differentes & de diuers Autheurs. 
Cher  J'aytiré de l'Abbaye d'Ambronay en Bugey , par la faueur de 
ques. Mre: Renaud de Malyuert de Vaugrigneufe Grand Prieur Clau- 
“y.  ftrab vne Chronique Latine de Sauoye M.S. laquelle commence 
ainfi, Qwia temporis anguflia me cogit ; & finit à l'an 1487: l'Au- 
theur en eft incertain; qui depuis Berold iufques au Duc Amé 
huidiéme , n’a fait que fuyure l’Ancienne Chronique ; mais apres 
cela il eft plus diffus & parle librement, & en homme qui auoit 
quelque part aux affaires ; fon langage eft tres-mauuais, l'en ay 
l'original. d 
er Juuenal d'Aquin Piemontois d’origine , dont le M. S.eften la 
d'Aquin Bibliotheque de la Galerie du Chafteau de Turin, écriuit en La- 
MS. tinvne Chronique de Piemont de fon temps, dés l'an 1475. iuf- 
quesàl'ants1s. Autheur fidelle, nonpañionné, exaét aux dattes, 
aïf en fon-ftyle, mais peu eloquent. 
—— Symphorien de Champier Sieur de la Fauergue, par comman- 
Sympho+ dement de Louyle de Sauoye Duchcffe d'Angoulefme Mere du 
Chépier. Roy François I. fitimprimer à Paris lan x 515.Les G randes Chroz 
niques de S'auoÿe ; qu'il dreffa fur Ancienne Chronique M.S. en y 
adiouftant quelque chofe du fien , & vn abregé des vies des Princes 
qui auoient regné depuis, iufques au Duc Charlesle Bon, Ouura- 
ge qui reffent fort la Barbarie du fiecle. 
_____ Pierre de Lambert Seigneur de la Croix , Prefident de la Cham- 
HR bre des Comptes de Sauoye , fit des Mernoiresen François fur la 
dét Lam ie de Charles le Bon , dés l'an 1 501. iufques à l'an 1 539: dignes 
de loïüange , à caufe de la fincerité de l'Autheur , qui a écrit en vray 
homme d'honneur & def-interefsé, d'autant plus digne de foy qu'il 
parle des chofes qu'ila veuës ou negotices en diuerfes. Ambañla- 
des. Son M. S. eft en l’Archiue Royale de Turin. 
laques Delex lurifconfulte de la Rochetté en Sauoye, fit vn 
- Abregé en Latin des Vies des Princes de Sauoye,auec les crayons 
Rats de Jeurs Portraits ; Ouurage de peu de fruit. Monfieur l'Euefque de 
Saluces en a le M. S. Le mefme Autheur a fait Chorographia Sa- 
bandia , où il y a vne infinité de Fables & d'abfurdités. 
Fr Julian Taboüé Procureur General au Parlement de Chambery, 
Taboï. fous lé Roy Henry II. fit imprimer en Latin an 1 60. vne Genea- 
logie de la Maifon de Sauoye , laquelle il dedia à laques de Sauoye 
Duc de Nemours, conçeuë d’vne eftrange façon :car , apres 0 
ait 
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faiten Profe vn brefeloge de'chaque Prince , tiré de l'ancienne 
Chronique M. S. & de Champier, ilredit la mefine chofe en Vers 
clegiaques. ; 
Il ya vne Hiftoire Françoife de da Vie de Charles le Bon MS En 
en la Bibliotheque de la Galerie du Chafteau de Turin, d'vn Au de Char- 
theur Anonyme, pluftoft Orateur qu'Hiftorien, qui a oublié les Re 
principaux éuenements , &c ne s'eft attaché qu'à ceux qui luy ont rent 
fourny matiere à s'eftendre. Il a prepofteré les dattes , fon ftyle ap: 
proche de celuy de Pierre Matthieu , ayant des bordures d'exem- 
ples & de paffages de l'Antiquité , qui peuuent pluftoft deftourner 
le Lecteur que le diuertir. l'en ay vne Coppie. Phrase > 

Dominique Machanée Milanois, a écrit l'Hiftoire de Sauoÿe poini. 

en Italien , dediée à Charles le Bon, cen'eft qu'vne fimple tradu- se M- 
étion de l’ancienne Chronique M.S. & de Champier. Outre cela, 
il fiten Latin l’Hiftoire des neuf Ducs,à commencer par Aimé VIII. 
tufques à Charles le Bon, & dedia ce Liure au Roy François I. Son 
ftyle n’eft pas agreable, il n’a point de methode, & peu de dar- 
tes ;il s'attache fouuént à des puerilités & à des chofes domeftiques, 
lefquelles ne font ny d'exemple ny de confequence, & a laifsé les 
publiques & les importantes. Ces deux M. S. font en PArchiue 
Royale de Turin. l'ay vn Exemplaire du dernier. 

Guillaume Paradin de Cufeau en la Brefle Chalonnoife , Doyen Gr. 
de l'Eglife Collegiale de Beaujeu, publia l'an 1552. l'Hiffoire ou we Parad. 
Chronique de S'anoye ;iufques à la mort de Charles le Bon : Et quoy 
que lAncienne Chronique M.S. & Champier luy ayent feruy de 
guides ,neantmoins il ne les a point cités; & a auancé toute qu'il 
a dit, comme fi c’eut efté de fon crû: Mais ce n'eft pas en cela feu- 
lement qu'il peut eftre repris , car ila confondu bien fouuent les 
temps, obmis les dattes des éuenements plus finguliers , & ap- 
puyé toutes les Fables de l’Ancienne Chronique, au lieu de les 
refuter. Jean de Touines y adioufta par fupplément ce qui eftoit na 
arriué depuis le decés de Charles le Bon iufques æ fon temps, oùil Foutnes. 
: ve monftré peu entendu en l'Hiftoire , auf n’eftoit-ce pas fa pro- 
eflion. 


Claude Paradin Neueu de Guillaume , fuyuit fes traces en fon x 
Fiure ,intitalé, Les Alliances Genealogiques des Roys € des Prir-Paridin, 
ces ; où il a placé vne Gencalogic abregée de la Maïfon de Sauoye, 

aucc les Armoiries, & s’eft fouuent equiuoqué, 

Philibert de Pingon Baron de Cufy, Hiftoriographe & Grand 
Refcrendaire de Sauoye , a fait plufieurs Ouurages pour cette dePingon 
Royale Maifon, & en pouuoit faire de mcilleurs , sil eut eü le: 
temps d'employer les lumieres & les belles connoiffances qu'il 
auoit : Car, Charles-Émanuel luy ouurit fes Archiues & fa Bi 
bliotheque ; &c luy fit communiquer les Titres des principaux Mo- 
nafteres de fes Eftats. Il fit mefine voyage en Saxe , par ordte des: 

À. pour éclaircir l'origine de la Royale Maifon de Sauoye ; & tou- 


tesfois 


Louys 
Ch:eza. 


Jofeph de 
Cambian 
MS. 


André 
Alberti 
MS. 


PREFACE 

tesfois il a donné au public que fon Arbre de Sauoye en Latin, 
aucc des Eloges Sommaires dé chaque Prince , où il a commis plu- 
ficurs fautes ; outre qu’en cottant les degrés il a toufiours fuiuy la 
prerogatiue de l'âge , & non pas l'ordre de la Succeflion, & de la 
Gencalogie. Ce quieft contre les Regles; & par l'affeétation qu'il 
a eü de faire marcher celle de Saxe auec celle de Sauoye , ila telle- 
ment embarrafsé celle-cy , qu'elle n’en eft ny claire ny intelligible. 
Son Hiftoire de Turin intitulée, Awgwffa Taurinorum ; vaut beau- 
coup mieux , à caufe des grandes particularités qu’elle contient,qui 
font bien circonftantites & authorizées. Il auoit encore entrepris 
d’écrireles Antiquités Allobrogiques , ou l'Hiftoire Generale de 
Sauoye.en Latin, diuisée en trente liuxes , dont le’ M. S. eft dans 
l’Archiue Royale de Turin , duquel ‘ay vne Coppie : mais il ne l'a 
pas acheuée , n'ayant fait qu’ébaucher le Regne du Grand Amé. 
Cette piece eft pleine de digreffions importunes , le ftyle en eftru- 
de; l'Autheur s’eft fort eftendu fur les affaires cftrangeres , & a 
traitté celles de Sauoye fort legerement. Il s'eft fouuent amusé à 
décrire des Bals, des Dances, & des Feftins, & à des etimolo- 
giestidicules , ce qui choque la dignité de l'Hiftoire. Il-fe contra- 
tie en beautoup d'endroits ; & ce qui eft de plus defagreable en fon 
Ouurage, c'eft que de tant de Titres & de Chartes importantes 
qu'ila alleguées , à peine en a-tildonné vne éntiere. En fin il fit 
vne Apologie Latine pour fon Arbre de là Maifon de Sauoye con- 
tre Alfonfe d'Elbene , laquelle eftla meilleure piece qui foit fortie 
de fa main. Quoy qu'il en foit,il faut auoüer que cét Autheur 
merite ne grande lotiange , pour auoir efté le premier qui a le plus 
heureufement defriché noftre Hiftoire. 

Louys Chieza de Saluces , Sénateur au Senat de Turin , fort fça- 
uant en l'Hiftoire , nous à fait part en Jralien de celle de Piemont, 
iufques à l'an 1 $ 85. où par occafion il a traitté fuccintement celle 
de Sauoye auec beaucoup de fideliré & d’erudition. Il a auffi pu- 
blié vne Gencalogie & vn Difcours de l'origine de la Maifon de, 
Sauoye , où il y a de belles chofes, & vne critique iudicieufe. 

lofeph de Cambian Seigneur de Ruffa, Cheualier de l'Ordre 
des. Ican de Ierufalem , Baillif de Venouze , & Grand Maiïftre de 
l’Artillerie en Sauoye , Frere de Cefar de Cambian Seigneur de 
Ruffa premier Prefident du Senat de Turin, a composé vne Hi- 
ftoire de Sauoyc en Icalien , laquelle commence au Duc Philippes, 
& finit à l'an 1599. dediée à Philippes-Emanuel Prince de Pie- 
mont, intitulée, Hifforico Diftor(o , laquelle eft digne de recom- 
mendation : car , outre que le langage en eft beat , elle-eft fidelle 
ê& fans partialité. Monfieur Bizet Confciller de S.A.R. & Mai- 
ftre des Comptes en Sauoÿe m'en a communiqué le M:S. 

André Alberti Florentin , furnommé Pomorantia ; dreffa vne 
Genealogie de la Maifon de Sauoye , en Vers Tofcans , diuisée par 
Stances , où il n’y a rien de nouueau que fa façon d'écrire : Le 

Manufcripe 
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Manuféript eft en mon pouuoir,&e s’eft treuné parry les reftes de Là 
Bibliotheque de Claude Guichard Seigneur d’Arandas Maiftre des 


Réqueftes en Sauoye. 


Antoine Delbene Euefque d’Alby & Abbé de Hautecorhbé, 
emulateur & concurrent de Pingon, en fon Traité de Regno Bar: 
gundis € Arelatis , a waitté l'origine de la Royale Maifon dé Sa- é'Alby. 
uoye, & les principaux geftes d'Hugues Marquis d'Italie , de Be- 
rold , & d'Humbert aux Blanches-mains , où il a debité beaucoup 
de chofes apocryphes; auf ne cite-til aucun Hiftorien ou Manu- 


fcript, d'où ilayt pà tirer ces amples relations qu'il 


nous a don: 


nées. C’eft pourquoy Befly Autheur de l'Hiftoire des Comtes de 
Poitou , au Traitté Latin qu’il a fait, de la vraye Origine d'Hu- 
gues Roy d'Italie , contre Gafpard Schofpius, luy a donné ce fan- 
glant brocard , Salem fallit Délbenins ,in cuius bbris, vix quicquam 
veri inueneris , nifi à Vignerio ft furatus. Wfirencore vn petit Li- 


ure, dé Principatu Comitum e$ Ducum Sabaudie, p 


ar lequelila 


voulu deftruire l'opinion de Pingon touchant l'origine de la Mai- 
fon de Sauoye , oùil n'y a que de la critique & peu de fuc ; l'vn 


n'ayant pas mieux rencontré que l'autre. 


Marc-Antoine du Buttet Gentil-homme Saioyfien, Autheur du 
celebre Caualier , dreffa vn petit Difcours en François de l'extta- 


&tion des Princes de Sauoye,dedié à C harles-Emanuel,dont le M.S. 
eft enla Bibliotheque de fon A.R. à Turin, où il n’y a rien de 
particulier. Jen ay vne Copie qui m'a efté donnée par Monfieur 


Bourfier Confeiller , premier Medecin & Bibliothecairé de fon 


AR. 


René de Lucinge Seigneur des Alymés en Bugey , Confeiller 
d'Eftar & premier Medecin de S. A. perfonnage fameux par fes 
employs , écriuit en Latin l'Hiftoire de fon temps, intitulé, Rerwim 
toto orbe getarum C ommentari , où il à touché les chofes de Sa- 
uoycen paffant. Son M.S.eftentre mes mains ; il commence à 


Pan 1572. & finit à l'an 1585. 


Jean Tonfo Patrice Milanois, éctiuie l'an 1596. la vie du Düic 
Emanuel-Philibert en tres-beau ftyle Latin , 8 auec des remarques 


tres-cuticufes. 


Louys du Buttet Seigneur de Malatrait , Cheualier de la Sacrée 
Religion des Saints Maurice & Lazare , auoit projetté vne Hiftoi- 
re entiere de Sauoÿe , auec ce Titre, Decades Sauoyfisnnes , d'yn 
ftyle beau 8 Hiftorique ; mais ce n'eft qu'vne imitation de lAn- 
cienne Chronique de Champier & de Guillaume Paradin, fans ÿ 
auoir adioufté que fort peu du fien ; bien qu'iln'ayt cité perfonne; 
non pas mefme Jean Tonfo en la vie du Duc Emanuel-Philibert, 
laquelle ila traduite de mot à mot ; cét Ouvragé n'eft pas acheué: 
left M: S.enla Bibliotheque de fon A. R. à Turin: Monfieur 


Bourfier me l'a communiquée: 


learn 
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lan Jean Botero de Bennes en Piemont , Abbé de faint Michel de 
Poe. JA Clufe, a fait en Italien les Vies des Comtes & des Ducs de Sa- 
uoye , qu'il dedia à Charles-Emanuel l'an 1603. Cette piece n’eft 
qu'vne traduétion de nos Hiftoriens , où les dattes ne font pas 
exaétes; elle ne répond pas aux autres œuures de cét Autheur. 
Fute Faufte Doglioni fit imprimer à Venize l'an 1608. vn Abregé de 
Poglioni. [a Gencalogie de Sauoye , intitulé, Le Cloriofe Memorie della Fa- 
miglia angusStiffima dé S erenifimi Duchi di Sauoia, dedié à Victor- 
Amé lors Prince de Piemont, & au Prince Emanuel-Philibert 
eftant à Venize , où il n'y a rien de rare ny de fingulier. 
——— Lambert Vanderburch, Doyen de lEglife Noftre Dame d'V- 
Lamberr trect, a fait en Latin, la mefme chofe que Botero en Italien, au 
Ve ie qui a pour Titre, Sabaudorum Ducum , Principhmque Hi- 
Jioria Centilitia , imprimé à Anuers l'an 1609. Ouvrage qui ne me- 
rite autre loïüange, que celle de la traduction & de la beauté du 
ftyle. 


Le mefme iugément fe doit faire des Eloges Larins , que Papyre 
Mibn. Maffon a fait de nos Princes , où pourtant ila mis plufieurs chofes 


obmifes par les autres Hiftoriens. 
=. Louyÿs de la Croix de Pignerol fit vn Abregé en Italien de l'Hi- 
Les de foire de Sauoye , dedié à Chärles-Emanuel lan 1 61 r.dont le MS. 
eft en l’Archiue de Turin ; mais S. A. n’en voulut pas fouffrir la pu- 
blication , parceque ce n’eftoit qu’vn epitome de Botero. 
Hone Honoré d'Vrfé Marquis de Valromey , Cheualier de l'Ordre 
dvi del’Annonciade , qui s’eft rendu fi fameux par le beau Roman 


M$ d’Aftrée, auoit projetté l'Hiftoire de Sauoye en Vers heroïques 
François, quil intituloit, La S auoyfiade , dont l'ay le M. S. mais il 
n'acheua que la vie de Berold. 

——— Guillaume Baldezzan , Chanoine dela Cathedrale de Turin a 


Sue fait l'Hiftoire Ecclefiaftique de Piemont en Italien , où il y a beau- 


ag coup de chofcs concernants l'Hiftoire de Sauoye. Le M. S. eft 

: dans l’Archiue Royale de Turin, Ouurage remply de doérine & 
de belles recherches. 

— . Ican Frifac Prieur de Tarentaife a écrit l'Hiftoire de Sauoye en 

Fée Vers Latins Elegiaques, plus confiderable par fa nouueauté , que 

par fon vtilité. 

———  LeR.P. Pierre Monod de la Compagnie delr s vs, Sauoy- 

n Ft lien d'origine, perfonnage des mieux versés de fon ficcle en l'Hi- 

Monod. ftoire , & qui eut moins de fortune que de merite, a trauaillé en 

plufieurs façons pour l’'Hiftoire de Sauoye ; fon coup d’effay fur le 

Liureintitulé, Recherches Historiques fur les Alliances de France € de 

S'auoye; en faueur du mariage de M. R. Chreftienne de France auec 

Viétor-Amé lors Prince de Piemont. Apres cela il publia en Latin 

d'vn ftyle elegant,l'Hiftoire de tout ce que fit Amé VIllfous le nom 

de Felix V. durant fon Pontificat , fous ce Titre , Amedens Pacif- 

cms, Liure tres-bien réçeu. C'eft luy qui eft aufli l'Autheur de 


l'Apologie 


RRERAGE 


l'Apologie pour la Sereniffime Maifon de Sauoye , contre la pre- 
miere & feconde Sauoyfienne ; l'yne composée l'an 1600. par Ar- 
naud Aduocat au Parlement de Paris, & l'autre lan 1630. par 
Bernard de Rechigneuoyfin Seigneur de Guron, où il ya beau- 
coup de chofes concernants l'Hiftoire de Sauoye. Il fitencore le 
Traitté du Titre Royal en Italien, piece hardic & curieufe impri- 
mécà Turin. Ouvre céla:il nous refte quelques Manufcriprs de ce 
grand homme, lefquels font dans PArchiue de fon A.R. à Turin: 
Sçauoir l'Hiftoire de Gencueen françois qui eft imparfaite,où il ya 
pourtant de belles chofes ; & les Annales Ecclefiaftiques de Sauoye 
en Latin,où il vouloit remarquer la promotion & la fuite de tous les 
Euefques & Prelats des Eftats de S.A.R. les vies des Saints Perfon- 
nages qui en font yflus , ou qui y ont fleury, &les fondations des 
Monafteres de Sauoye & de Piemont , mais fon M.S. ne va que 
iufques à l'an 1 11 5. Il auoit cit auf deffein d'écrire l'Hifloire pro- 
phane de Sauoye par Annales , dont nous n'auons que quatre ou 
cinq cahiers de la vie du Duc Amé VIII. Il eur efté à fouhaitter 
qu'ileut vefcu plus long-temps , & que fes derniers iours euflent 
efté plus tranquilles , afin d’acheuer ce qu'il auoit fi iudicieufement 
s 
commence. 

Le Comte Emanuel Thefauro,Grand Croix de S. Maurice & der 
S. Lazare, Gentil-homme fçauant & eloquent, a décrit en beau ftyle Comte 
Tofcan, les fieges de Turin, d'Yvrée & de quelques autres plaess Thin 
pendant la derniere guerre ciuile de Piemont. Il aencore fait plu- 
fieurs autres pieces Hiftoriques. : 

L'Illuftriffime & Reuerendiflime François-Auguftin Chieza , ——— 
Euefque de Saluces , Confeiller ; Aumofnier & Hiftoriographe de nr À 
S.A.R. fortintelligent en l'Hiftoire , nous a donné en Italien vne Saluces. 
Relation Topographique de Piemont , en l'eftat qu'il cftoit l'an 
163 5. vne Chronologie Hiftorique en Latin des Euefques & Pre- 
lats de Piemont & de Sauoye ; & fon Liure intitulé , (orona Regia 
di Sanoia, en deux Tomes , Ouurage d'vn grand labeur. Nous 
attendons encore de luy auéc impatience l'Hiftoire de Piemont, 
les Gencalogies des Familles Nobles, vn Difcours des Terres & 
Seigneuries , & vn Recueil de toutes les Chartes & Titres des Egli- 
fes & des Monafteres de Piemont. ! 

L'Illuftriffime & Reucrendiffime Paul Britio Euefque d'Albe, —— 
Prelat recommendable autant par fa pieté , que’ par fon fçauoir , a Me 
publié en langue Latine l’an 1647. vne Hiftoire des:Conuentsde d'Albe. 
S. François de Piemont , laquelle contient plufieurs chofes remar- 
quables , touchant l'Hiftoire Generale de Piemont , à laquelle a 
donné auffi vn grand éclairciflement , fon grand Ouurage des 
progrés de l'Eglife Occidentale. 

Dom Valerian Caftillon Gentil-homme & Patrice Milanois, Re- He 
ligieux de Ordre de S. Benoift, Hiftoriographe du Roy & de S.A. té de 
Ra fait plufieurs belles pieces Hiftoriques,en langue Ialienne,com- Cabiios 

Ch Uz me 
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me A Statifla regnante , c'eft à dire l'Idée d'yn grand Prince & d'vn 
grand Capitaine, drefsé fur la vie de Charles-Emanuel , la defcri- 
ption de la fource du Pau, vnPanegyrique de Charles-Emanuel, 
& la relation des ceremonies & réjouïflances faites au Maïiage de 
la Sereniffime Princefle Adelayde Duchefle de Bauieres. Il nous 
fait encore efperer les vies de Charles-Emanuel , & de Victor- 
Ame, l'Hiftoire de la Regence de M. R.& celle de la guerre des 
Vaudois & autres Oeuures , qui fans doute auront l’applaudife- 
ment deû au merite fingulier de lAutheur. 
=—— . Dom Pierre-Paul Orengiano, Religieux de l'Ordre de S. An- 
Fur toine, qui auoit de grandes connoiffances de l'Hiftoire , a compo- 
Pres sé vn beau Panegyrique du Duc Charles-Emanuel, en langue Ita- 
4 lienne , & l'Hiftoire de la Ville d'Yvrée ; & fi la mort ne l'eut 
preuenu,il promettoit de mettre au iour l'Hiftoire du dernier Re gne 
des Lombards en Italie, auec la Gencalogie & les aétions des an- 
ciens Roys d'Italie Marquis d'Yvréc. 
-r Le Comte Alfonfe Lofchi Vicentin, dans fes Abbregés hifto- 


LeComte . k A 
Alfonf  riques en Italien, a donné celuy de la Gencalogie de la Royale 


Lofki. Maifon de Sauoye , l'an 1652. auec beaucoup de grace & de 
fincerité. 
rr  LeR.P.Giuglarisdela Compagnie de Iefus , perfonnage cele- 


Giuglaris. bre par fes Ouurages ; dreffa auffi vn Abregé de Genealogie, de 
cette Royale Famille ;auec quelques Eloges Hiftoriques, d’vne 
methodenouuelle. Il futenuoyé en Bauicres , en faueur du Ma- 
riage de la Princeffe Adelayde , & a efté depuisimprimé. 

——. Nicolas Ritterhufius lurifcofulte Alleman,homme de grande efti- 

Ro. me, a donné au public vn Volume Latin, de Gencalogies d'Empe- 

fius. reurs, de Roys, Princes, Ducs, Marquis , Comtes & autres grands 

Seigneurs de l'Europe ,en Tables, dés lan 1400. iufqu’à prefent ; 
où il a mis celle de la Maifon de Sauoye , auec plus d’exadtitude & 
de fidelité , qu'aucun autre de fa Nation. 

_—  Nousattendons encore les Annales Latines de Sauoye du R.P. 

Don Dom Hylaire de $, Iean Baptifte, Religieux de l'Ordre des Feüil- 

aire de S. > > É é 

Yean Bapr, dans , & Prieur d'Abondance en Chablais > Qui par fes grandes 

Füilla, recherches ne manquera pas de produire quelque chofe d’excellent. 

nez  lenefçay fiie ne feray point tort à tant d'Illuftres Hiftoriens ; de 

Borée. Mmettre en rang auec eux , le Florz de S. auoye de Vincent Borée lu- 

rifconfulte Sauoyfien , imprimé à Lyon l'an 16 54- parce queceLi- 
ure n€ contenant qu'Vne compilation d'erreurs & de fables ,aefté 
auffi-toft fupprimé que publié , & a diminué la réputation que 
l’Autheurs’eftoit acquife, par la publication d’autres pieces de fa 
profeffion. 

Outre tous ces Hiftoriens, il y en a d’autres que ie ne mets point 
en ce catalogue , parce que ie ne les ay pû recouurer : Sçauoir, 
l'Hiftoire de Sauoye, que Guillaume Fichet Sauoyfien, Docteur de 
Sorbonne & Recteur de l'Vniuerfité de Paris ; dedia au Bien-heu- 


eux 


a 
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feux Amé IX. ( du merite de laquelle ie ne doute point , parceque 
cét Autheur eftoit Illuftre en déétrine & en pieté, qui femblent he- 
reditaires à fa Famille ) & l'Hiftoire de Sauoycen Italien, com- 
posée par Icoffroy Tacomel de Pignerol ; laquelle auffi eft Manu- 
fcripte. Pingonenfon Arbre & en fon Hiftoire de Sauoye M.S. 
& Monfieur l'Euefque de Saluces en fon catalogue des Efcri- 
uains Piemontois& Sauoyfiens , ont fait mentionde ces deux Aü- 
theurs. 

I laïfle à parlerdes Hiftoriens Allemans , comme de Ierofme 
Henninges , de George Fabrice d'Helias Reufnerus & de Iean Lim- 
næus , qui dans leurs Genealogies ; ont inferé celle de Sauoye , en 
laquelle ils ontprefquetous fait autant de fautes, qu'ily à de de- 
grés de generation , ainfi que la fuite de ce Liure le fera voir. Tene 
dis rien aufli des beaux Ouurages de Mefieurs de Thou , de Ca- 
priata , de Gualdo & de Siry , parce qu'ayants traité l’Hiftoire ge- 
nerale de leurstemps, & n'ayants parlé des affaires & des guerres 
de Sauoye que par occafion, ilsne doiuent pas eftre mis au rang des 
Hiftoriens de Sauoye ; quoy que dans les maticres qu’ils ont trait- 
tées, ils s'en foyent acquités auec beaucoup de loïange. Ie ne dis 
rien non plus des Hiftoriens de la Ville d’Aft, qui font M. S.enla 
Bibliotheque Royale de Turin : fçauoir Ruffin, Ventura, Guillau- 
me Ventura, & Antoine Aftefan Poëte, qui a écrit en Vers Latins 
Elegiaques , à caufe qu'ils n’ont parlé des affaires de Sauoye de leur 
temps que fort legerement , & à l’auantage de leur Patrie. 

Et voyla tous ceux qui ont écrit en gros ou en detail l'Hiftoire 
de Sauoye que j'ay cités , lors que ie les ay reconnus veritables , ou 
que i'ay refutés quand ray eü des preuues contraires à ce qu'ils ont 
dit : Car, quoy que l'on doiue deferer beaucoup à ceux quiont les 
premiers traité l'Hiftoire d’vn Pays, ou d'yne famille ;ncantmoins 
ie fçay par experience , que nos plus anciens Hiftoriens ont bien 
fouuent donné dans la Fable. C'eft pourquoy ie me fuis affujetty à 
feiilletter exactement les Archiues de fon Altefle Royale à Turin, 
celles de la Chambre des Comptes de Sauoye , du Chafteau de 
Nice, & les Titres des plus anciennes Eglifes , Monafteres, Villes 
& des grands Seigneurs des Eftats de S. À. R. & des Prouinces cir- 
conuoyfines ; Comme auffi celles des Chambres des Comptes de 
Paris, de Grenoble , de Dijon & de Dole ; & les Cabinets les plus 
curieux de Paris & du Royaume, parceque ce font les fidelles & 
veritables fources,& les trefors où vn exact Hiftorien doit prendre 
les folides fondements de fon Ouurage. 

Mais comme il eft impoflible en fait d'Hiftoire, qu'vn particulier 
puiffe auoir toutes les lumieres & toutes les connoiffances neceffai- 
res;qu'il voye tout ,& qu’il aille par tout , fauoüe ingenuëment 
d’auoir efté affifté en diuerfes occurrences , par des perfonnages cu- 
rieux de Sauoye , de Piemont , de France , & d’autres Pays voyfins, 
qui faifant gloire de feruir le public, ont eü la bonté de me commu- 

CU niquer 


PFREFTATE 


niquer tout ce qu'ils auoient remarqué , qui pouuoit feruir à moñ 
deffein , lefquels i'ay nommés en tous les endroits de cét Ouurage, 
où j'ay efté fecondé d'eux, afin que la Pofterité leur ayt la mef- 
me obligation , dont ie me reconnois leur redeuable. 

Au furplus , quelque foin que j’aye pris pour me bien acquitter 
du commandement que j'ay eü ; ie crois que le fujet que i'ay traité 
eft fi vafte , qu'il y aura touiours dequoy occuper ceux qui apres 
moy voudront s'y appliquer. Cependant ie fupplie les Leéteurs 
d'agréer mon trauail , & d’auoir la bonté de m'auertir des fautes 
que ie puis auoir commifes, lefquellesie fuis preft de corriger en 

D.Ang.ad Yne feconde edition, auec la mefme facilité que ray repris les Hi- 
ie 4 ftoriens qui m'ont deuancé. Zriquum enim et , ut quifque de aliis in 
dicare velit , € iudicari de fe nolit. 
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IN SERENISSIMÆ 
CHRISTIANÆ A FRANCIA 
Sabaudiæ Duciffz, Reginæ Cypri, 
Symbolum Heroïcum. 


nn 


Cuius Typus eff adamas cum. lemmate,. 
Plus de fermeté que d'éclat. 


VID cæca féxûs ambitio putaf 


Solifque [üntillis cadentis 


Trefe gemmis lumen amabile, 


Chryfolytos , C yanôfque gigni ? 


Taitare ceffet jam [ua fidera 
Superba tellus ; difcat auarius 
Opes tueri , nec caducis 
Diuitias ontrare guttis. 


Quafita longe mille periculis 
Portenta , praffant partubus integris : 
Bilénque claratam furentis 
Oceani manus vda carpit. 


Euifceratis rupibus intimos 
Terra receffus dira cupidinis 
Fames pererrat , nec [epulchrés 
Parcit auara manus népotum. 


Quid feminarum mundus inutilis 
Suis corufcat fiderihus? nitent 
Stelle minores inter vmbras, 
Dur Phaleris mulier fuperbit. 


Lafüinientis lucra proteruia 
Splendent in auro , Lolia cernitur 
Calcare gemmas ,turpit{que 
Ferre [uos foleata quafius. 


Lncet S maragdis H Eypfi fphyl MANU , 
eArmilla cingit brachiapenfilis , 
eAtque crubeféendam > Pyropis 


Hermione tegit vnita frontem. 


At CHRISTIAN mens oculatior 
Necluce gaudet , nec vitreum inbar 
Tantique gemmarum nitorem 
Alobrogum  facit Imperatrix. 


Fruibta Ferro vis adamantina , 
Cemmaque virtus infragilis placet , 
Qua nec domari malleata 


Tuditibus , [ubigive pofit. 


Virtutis ind nobile Symbolur , 
frter procelles monffrat Amazonem 
” Durafe,denfos €5 furentis 
Occani fupera]e fluttus. 


Premente bello confiitit integre, 
Secutaluitus publica fanftitas 
Latè coronauit laborum 


fliadem , vigilé[que curas. 
cAt lucis expers ne [it €$ vitima 


Æterna virtus , atque adamantinis 
Pangenda teimplorum tropasis 
Fmpery monimenta quondam 


Tempus caducum ne finat erui, 
Edaxque rerum dentibus innidis 
Rodat vetuflas , eruditis 
Codicibus GYICHENONE praflas. 


Perte Nepotes , [eräque [acula 
Difcent , Sabaude pralia gentis , © 
OrbiregendoC HR IS TIAN AM 
Effe Parem,C A R OLIQVE Matrem, 


Viroque felix nomine , Dignäque 
VICTORE Coniux, fparfa recollicit. 


Momenta Maiorum, SVYAQYE 
LVCE NITET GENEROSA VIRTVYS. 


CuFranc. MEnxstrier € Socictate Ir sy 


EIVSDEM. 


In Authorem Operis. 


Scribe ; trinmphali nomina digna cedro. 


Chrifinam € Carolum palmaribus infère chartis, 
Famäque def palmam quam tibi penna dedit. 


Te dignus labor eff: manfuraque [cribere gefta , 
Et Reçum Annales , eff, SAMVEL1S opus. 


E IV G'IDFE AM 


LLOBROGV M faftos,monimentäque clara triwmphis, 


ae gun 


SON NrpbreE 


Ortez, de vos tomheaux éclatantes de gloire, 
Ombres , dont les vertus €5 les vaillans exploits, 
Ont fobmis en leur temps cent peuples à vos lois, 
Et couronnes, vos [ôins des fruits de la Victoire. 


Vos noms vont faire en fin la pompe de l'Hifhoire; 
Eï pour vous faire viure vne feconde fois, 
CurisrTiNe Fille € Sœur de deux illufires Rois 
Grane vos aftions au Temple de memotre. 


Empruntant le fècours d'une [çauante main, 
Elle veut que l'éclat du Grec €5 du Romain 


Cedé au luffre immortel , dont elle vous cowronne. 


Deux fois Mere d'un Fils , qui vous rend glorieux 
Elle veut que ce Fils , dont l'éclat l'enuironne , 


Le faffe reflechir [ur fes Nobles A yeux. 


LE MESME,. 


hahahanhnnantanh ne enfant tnt: de, 


PÉPS RTS S NT SNS PP NT BU DR NASA 
IN AVTHORIS ET 


Operis commendationem. 


VM longo Alobroges à  funere vindicat Author 

Afargitque nous dexteritatis opus. 

RES Requis Ifaliataceat; faffuque relicto, 

Alpino Venetus , cedat honore D V CI. 

Frclyra mirentur P atrum monuments $S 4 BAV DI 
OQuo vetus immenfum gloria pandit iter. 

Semi[epulta [ue Proceres molimina gentis, 
BERALDI flipeant inuduife manu. 

TV quoque DV X frimosinter numerande Parentes, 
Nullis es Regibus ore minor. 

Hanc turbam HE ROV M claro TI BI fenguine iunétam 
nfbice , € antique flemmata mille Domus, 

Cerne tuis dédum congefla trophaa triumphis, 
Maternäque auSlum Nobilitate decus. 

CernetuoCHRISTINA potens data pralia iuffu; 
Cerne triwmphanti colla fubaita throno. 

Corne tua ffratos iterum Virtute Rebelles , 
Et domitos fratta féditione duces, 

Hac T1B1 Nobilibus [acrat G VICHE NONIVS anis ; 
Hac vouet illufiri non peritura Typo, 

Sicvnus CAROLO (CHRISTIN A) refurgit Apelles, 
Sic pro T E Phidiam Gallia noffra tulit. 


Haæc lubens cecinit amicoBarrazar Épovar» 


Repius in Prefidiali Sébufianorum Foro Con- 
filiarius. 


EXTRAIT 


EXTRAICT DV PRIVILECE DV ROT. 


P grace & Priuilege de Sa Majefté ,datté à Paris le 23. iour de Fe- 
L'urier 1657. Signé, LO V Y $. Contrefigné , F £ o v sr, & deuëment 
féellé en cire jaune. Il eft permis au Sieur Gvie msn ox Hiftoriographe de 
France & de Sauoye , de faire imprimer & diftribuer par quibon luy femble- 
ra, pendant dix ans, vn Liure par luy composé, intitulé, Hisfoire Genealogi- 
que de la Royale Maifon de Sauoye, divisé en ‘deux Tomes, auec deffences à 
tous Imprimeurs, Libraires , Graueurs & autres perfonnes d'en entreprendre 
l'impreflion , en tout ny en partie , pendant ledittemps, que par la permiflion 
dudit Sieur Gvrcns Now, à peinede deux mille liures d'amende , applica- 
ble moitié au Roy, & l'autre moirié audit Sieur Gv1c “son, de tous fes 
ni >dommages &interefts, & en outre de la confifcation des Exem- 
plaires. 


Ledit SieurG vice nEwon acedé fon Priuilege à Sieur GvizLavME 
Bars1ier , Imprimeur ordinaire du Roy à Lyon, par Traitté fait entr'eux. 


Les Exemplaires de la Bibliotheque du Roy ont efté fournis. 


CONSENTEMENT 


me 


CONSENTEMENT DE MONSIEVR 
le Procureur du Roy. 


Ye le Prinilege accordé par Sa Majefté au Sieur Gv1e## x on, Hifto- 

riographe de France & de Sauoye , endatte du 23. iour du mois de Fe- 

urier de l’année derniere 1657. la declaration dudit Sieur Gvicmexon au 
rofit de Gvizrayme Barsier Imprimeurordinairedu Roy: 

Ie n'empefche pour leRoy , que conformément audit Privilege , il foic 
permis auditB 4 8 s1ER d'imprimer & mettre au iour pendant dix ans , L'Æi- 
loire Genealogique de la Royale Maifon de Sawvye , auec deffences pendant le- 
dittemps à tous Imprimeurs, Libraires, Graueurs & autres perfonnes d'en 
entreprendre l'impreffion pendant ledittemps, aux peines portées parledic 
Priuilege. Fait à Lyonce 26. Septembre mil fix cents cinquante-huir. 


VID AV D. 


PERMISSION DE MONSIEVR 


le Lieutenant General. 


Si fait fuiuant les Conclufons du Procureur du Roy.  Faitles an & iour 
fufdits. 
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HbrhO RAE 


GENEALOGIQVE 


DE LA 


ROYALE MAISON 
DE SAVOYE, 


Liure premier. 


CONTENANT LES CHOSES QVI 
regardent l'IluStration des Eftats de S. A. R.les Grandeurs 
des Prerogatiues de cette Royale Famille, 
€ l'Eclaircifement de fon Origine. 


| JDA MAN | 


cr 
(. = | 


SLACC 


OSERICVPR: 


DESCRIPTION 


TOPOGRAPHIQVE 
DES ESTATS DE LA ROYAIE 


MAISON DE SAVOYE, 
CHAPITRE. PREMIER. 


Z er X > Es Eftats de S. A. R.de Sauoye ; felon la diui- 
A NS : fion moderne ; font ou deçà , ou delà les 


SZ Monts: Ce qui eftau deçà des Alpes eft com- 
YA pris fous le nom general de Sauoye ; & ce qui 
+ SZ eftau delà fous celuyde Piemont. Or quant 
à la Sauoye (c'eft à diretoutle Pays qui porte 
ce nom) Pie I I. qui en a voulu faire vne defcri- 
ption à dit, Qu'il eff fitué és Alpes, qui féparent la Gobelin 
Gaule de l'Italie, @ qu'il Sestend. depuis la Mer pur 
PRET) Ligushique ;iufques aux Suiffes. Guillaume Para- Hi. de 
din ne s’eft pas mieux expliqué , ayant Re limité la Sauoye par Les 2 liur. : 
c Alpe: Maritimes du coSté de Nice , &) de Piemont , par le Khin ; par le Rofne, € par 52 
le Méktjura : Maïs ces defcriptions font trop vagues & gencrales ; car les 
vrayes limites de Sauoye font le Piemont; le Valais, la Suiffe;le Rofne, 
le Daufiné &la Prouence. Plufieurs Peuples ont autrefois habité la Sa- 
uoye ;fçauoir les Centrons, les Garocelles, les Brannouiciens les Antuates 
ou Nantuates, les Latobriges , les Focunates ; & les Allobroges. 
Commençons par les Centrons , qui {ont au pied des Alpes Pennines; 
cn. ceftla Tarentaife, où Cefar pafla auec cinq Legions Romaines venant en Lis. FE 
trons. France : Jhi Centrones €: Garocelli «> Carturiges, (dit-il) océs faperioribus occupatis, RERGAN 
itinere exercitwm prohibere conantur. Ptolemée loge mal les Centrons ,entre 
les Alpes Greques , la Riuiere de Doyre, la Val-d’Aoufte & le Lac Maiours 
parce que la T'arentaife proprement fe prend depuis le Village de fain& 
Germain , qui eft au pied du petit fainét Bernard , iufques afain® Viard en- 
tre Montailleur & Tornon. Strabona connu ces Peuples parlant des che- 
mins pour venir d'Italieen France ; leur Capitale eftoit autrefois vne Ville 
appellée Centron, Censro ou Ceusro, qui eft furle chemin de Mouftier à Ayme Pi _. 
& quin'’eft à prefent qu'vn fimple Village : Le Siege de l'Archeucfque de fu. Gut. 
Tarentaife y eftoit , d'où ceux de Tarentaife furentappellés Centrons; certe Ar 
Ville fe nommoit dans la Notice des Prouinces de Gaule , Cinitas Centro: RUE 
num ; mais elle changea apres de nom, & fut appelée Tarantafia, puis Darar: 
A 


2 tafias, 


e 
à (ee) 


Lib. 4. 
Geograph. 
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sv tafa, elle efainf nommée dans l'Iincraire d’Antonin , Daratafia chez 
Ant. ÆEthicus , & dans la Table de Peutinger. Apres la-ruine de cette Ville, le 
Hs Pen: Siege Archiepifcopal fut transferé à Moultiers , Auserium » uel Monaste- 
Hifi. Cho rium 3 & jadis Forum Claudij Neronts Centronum ; OÙ Centronum : Ptolemée lap- 
ra elle fimplement Forwm Claudij; outre Mouftiers : Il y a encore quelques 
: autsæs Villes, Bourgades & Chafteaux en Tarentaife comme Conflens Cor- 
n fluentinm à Confluenti, Belentro Bergintrum en litineraire d’Antonin, le Fort 
faind laqueme:; Aigucblanche; Brianfon ; Ayme Axa chez Prolemée, ou 
ane uma dans lItineraire d'Antonin; le Bourg S. Maurice erigéen Comté, 
snion,… puis cf Marquifats Saint Thomas auf Marquifar 8: autres lieux moins 
celebres. & À à be 4.» € | 
Les Garocelles ; Garocell felon Maïliatfé Glarcan& Parddin ; font les 
es Amal. Peuplesiqui häbitoient le Montcenyst& leseMontagnes yoyfines qu'Auen- Garo- 
à js tin nomme mal à propos Cibénnica igas c'eftd'eux que Cefara parlé aulpaf- celles. 


Étape fage fus-allegué, les faifant voifns des Centronss Vigenere àc Lofias Simle- 
Deuil rus ,comprennent fous cé mot toute la Valée de Morienne ,'&-apres eux 
Ædur.  Delbene, le P. Monet & le P: Labbeenifes Tableaux Geographiques ; Ce 
De Regn. - 
Burçunrd. 


Gall pinam Gentem (dit-il) perquaman Laliar tranfituseft sen effect le Village deBra- ces. 


In deftrip. ‘ F : EE à £ À 
pee mansen la Valéede Motienge, quiautrefoiss (ainfi que porte l'ancienne 


zol.Pedern. 


. depuis Hs defix fiecles titre de Comté )eftfainct Iean. de Morienne. Les 


Due Les AntuatesowNantuates, Antwatess fue Nantuates:s comprenoient lan- Au 

# CT . . ù r: es 
es an- cien Duché de Chablais’, le Pays de Gauot ;fain& Maurice & fon Territoi- Ancua- 
FAUNE Ë 


+ re, commenous l'apprenons d'vne Infcription Romaine quis y void-enco- tes. 


tre Cof- 
mograph. 


Lib.3.de Vas D 5 : 2 ; 
bel. 5. donc : Com in ltaliam proficifceretur Cafar, Serg. Galbam cum legione duodécima, 


mefme qu'ils font fur le chemin des Veragrois & des Sedunois , qui nefont 
autres 
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autres que ceuxqui habitent les Valées de Marteony 1& 1de-Syon:Glarean 
auoücauffi queles Antuates font entreles Allobroges , & les Veragrois ; & Zrrot.«d 
Guilliian apres luy ; & leseftendent delà le Lac Lemaniufques à Veuay ; à C7 
quoy panchent Cluuer 8 Plantin., Fauindirqueles Antuates ou Nantua- 
tés font ceux du Comté d’Aëlen, qui depend du Canton de Berne. Mar- 
lian s'eft encore equiuoqué: car quoy qu'ildemeure d’acoïd, que les Antua- oo” pe 
tes eftoient voifins' du Rofné ; des: Allobroges &de Geneuc ; toutefois il dit. #7-2.c.6. 
qu'ilya en ce Pays-là vn Bourg & vn Monaftere qui eft du Diocefe de Ge- nur 
neue , entre Gencue & le Dauphiné qui ne peut eftre que Nantua, (à fuiure Au Thea- 
cette defcription) quien eftbien éloigné. Les Villes, & Chateaux plus re- "° d'hon- 
marquablesdes Antuates, font Tonon quien.eft Ja Capitale. Euyan Aqua CAS 
sum, Lullin Marquifat, Alinges Comte; Coudrée Marquifat,, Curfinge,Er- pag-485. 
mance, Langins Comté; Ripaille fameux:par laretraite. du Pape Felix V. 24/0 
Saint Maurice celebre par cét infigne Monaftere appellé autrement Agau- Trier. An 
num, & jadis Tarnade ,où Tarmaje.  Nouille au bour.duLac Leman, Pere | en 
locus , où Pennolucos , dans les Itineraires 5 & Veuay Vixifeum. ou Vibifcum. où & l 
l'Empereur Henty I V. fût rencontré par Améll:Comtede Sauoye;, &:par ji 
Adelayde de Suze fa Mere , que l'Hiftorien du temps à nommé Crus pour ne 
Vins pat corruption de iaifcum: D'où s'enfuit que ceux-làfe fontimécontés Schafreb. 
(du nombre defquels font Munfter & Guilliman) qui-ontcreu.que le Cha- 74. ;. 
blais eftoir le Pays des Equeftres. ÆqueSires fine Cabalenfes aut Cäballicenfes à Cuñr 
Caballs , fe equis , dont Geneue (à ce:qu'ilsdifent) eftoir la Capitale, fous pre- ue 
texte qu'il s'y void deux Infcriptions Romaïnes,qui parlént de Ciuitate Eque- Bbr.ca. 
ffris car elles y peuuentauoir cfté portées, outre qu'a Rome il y a plufieurs 
Infériptions anciennes, qui parlent de toutes Nations ; & ainfi parmy tou- 
tes celles de Géneue , il n’eft pas inconuenient qu'il yen ayt vnequi fafle 
mention de cette Ville Equeltre, comme-a fort bien remarqué Va grand ;, aa 
Perfonnage. En effeétce qui preuue que Geneue.& Equestris n'eftoient pas Sie * 
mefine chofé;:l'Itineraire d'Antonin & la Table de Peutinger l'apprennent, 72249 
quand décriuants le chémin de Milan iufques à Strasbourg, par. le petit S. 
Bernard, ils mettent Gérawa qui eft Geneue, & Equestris apres,qui eft Nyons. 
D'ailleurs cette difference s’eftablit par vne Notice des Eglifes , écrire 
l'an 42.du Regné de Charlemagne, où Geneue Ciuiras Geneuenfium ; eft lo- 
gée fab Promncia Viennenfi, & Ciuitas Equeftris [ab Pronincia S Faro, Quant 
au moderne nom de Chablais, il eft difficile d'en donner letymologie, fi- 
non que l'on vouluft dire que ce Pays ayt efté ainfi nommé Chablais , qua 
Champs à blés d'où on auroit fait Chablés, puis Chablas ; parce qu'ils eftoient 
voifins des Veragrois , appellés quafi ueros agros , mais cela n'eft qu'vne le- 
gere conicéture. 
—— Les Latobriges, Latobriges où Latobrigi, font ceux du Pays de Vaud, ce que 
ru deux Paffages de Cefar nous apprennent, qui dit qu'ils font voifins des Deal. 
briges. Suilles & fitués fur le bord du Lac Leman proche des Allobroges.  Héletij sr 
(dit-il) proféctionem parantes in Galliam , 7 amin procinélu perfuadent Rauracis 
&Tulinyise> Latobrigis finitimis coût nd proficifcantur. L'autre pañlage eit tel: 
Laobrigi vel Latobriges ad Lacum Lemanum ; Allobrogum etiam finitimi, quip- 
pe Rhodanus és Lacus Lémahus Allobroges @ Proninciam, Komanam ab its feparant. 
Enquoy s'eft trompé vn grand Geographe de ce fiecle , qui a écrit que les Cusre : 
Latobriges eftoient ceux de Brigue ; qui fontbien éloignés du Lac Leman. rh 
Marlin ; Séhudus & Guilliman ont: cri que c'eftoic ce Pays qui eftentre le Heluer. 3. 
Rhin & là Foreft Hercynie, dont Sthafouze eft Capitale. Plantindit que ?*" 
leur fitüation éFinconnué. Les:principaux lieux des Latobriges eftoient 
Yuerdun , appellé Ebrodunwm ; vel Ebrodumenfe caStrum ; tuxta Orbam Jupra 
AS Lacum. 
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ab. Peu. Lacum, dont 13 Table de Peutinger fait mention : Laufanne Lofanna Lauf- 1 
j via à Laufario Lacu , fiue Lofanna ; Lanfunum en l'tiieraire d’Antonin ; ë& ; 
quelquefois Laufodonurm. Rolle Kotwlum s Morges; Rofey ; Morat 3 Nyon Ne- 
tidunim , CaStrum Nenidunenfe, Equestres. Oubien Coloia Julia Equestriss pat- 
ce que lules Cefary mena vne Colonie, ainfi nommée dans la Notice des 
anciennes Prouinces de Gaule. 4 Prouncia maxima Sequanorm Equestrium 
hoc eff Nenidunum. Ce petit Territoire des Equeftres de pendant des Latobri- 
ges , ne comprenoit que le Pays qui eft depuis Nyon iufques à Geneut; 
…… d'où vienr qu'Eldegarde Comrefle de Geneue par vne Donation qu'elle fait 
pure àlEghife de Verfoy, lan rorr. dit qu'elle eft fituée # Page Equesirco. | Ou- 
His tre ce il ÿ a Modo, Minodunwm, où Minodurum & Meldunurn. ; 
FE , Les Focunates , ou Focuates font le Pays de Foucigny, dont lnferi- = 
Geograph PAON de l'Arc Triomphal d’Augufte fait mention :Ils {ont appellés Fouffi- pocue 
Gal. gmij par Merula, dans les Titres du moyen fiecle cette contrée eft nom- nates. 
mée Fulineys, Fulcigniacur, Focigmiacum, F. HCIYPIACUM 3 cr Falcimiacum. Guil- 
liume Paradin les confond auec le Pays de Gauot & Les loge chez les Vera- 
fois. Lofias Simlerus & Ranchin les mettent parmy les Equeltres, ou en la 
Valée de fainct Barthelemy qui dépend en partie de l'Eftat de Venife, & de 
lEuefché dé Trente ; opinion fans fondement, bien que tenuë par le Sena- 
teur Chiefa. Les lieux les plus confiderables de ce Pays-là, font Bonne- 
ville, Clufes, Bonne, que Simlerditeftre le Bawras de lItineraire d’Anto- 
nin; Megeue , fainét loyre, Boëge, Chalanges, Lucinge & autres. 
Venant aux Allobroges, c'eftoient des Peuples de la Gaule Narbonoife, 17 
ou Prouince des Romains, qui oceupoient tout le Pays qui eft entre le Ailo- 
Rofhe au fortir du Lac Lemaniles Antuates , les Centrons, & l'Ifere iuf- bro- 
ues à fon ernboucheure dans le Rofne: C’eft la fituarion que leur donne ge 
3 Emo. Prolemée ; & Strabon leur afligne pour voifins les Vocontiens qui font au 
2.3. delà de l'Ifere , ce qui enueloppele Foucigny, Geneue, le Geneuois, partie 
du Viennois du Dauphiné & la Sauoye Ces Peuples ont efté autrefois 
fortrenommés , & redoutés des Romains; & il ne faut pas eftre beaucoup 
versé en l'Hiftoire , pour fçauoir la genereufe refiftance qu'ils firent aux ar- 
mes de Q. Fabius Maximus quitriompha d'eux , & de leur Roy Bituitus, 
croyant d’auoir plus fait que tous les Generaux d'Armée , ayant dompté 
des Peuples que la Nature fembloitauoir voulu rendre Inuincibles par la 
defenfe d'autant de Bouleuarts inexpugnables qu’il y a de pointes de Ro- 
chers fur les Alpes. Etlors que Catilina eut conjuré contre fa patrie, l'Hi- 
ftoire remarque qu'il s’affeura de leurfecours , fe perfuadant que fon party 
eftoit affes fort , s’il eftoit fouftenu de cette Belliqueufe Nation Tite-Liue 
appelle les Allobroges gentem rulla Gallica gente , opibus aut fama infériorem. 
De vrbib. Chez Appollodore au rapport de Stephanus, ils font appelés Gallorum for- 


F4 riffémis & par Strabon ilitandi fludio nullis mortalibus fecundh. Plufieurs autres 
Aurheurs en ont parlé fort honorablement : Cefar en la guerre de Gaule, 
gihss, Dion; Salufte en l’oraifon contre Catilina : Plutarque en la vie des hammes 


de Bal Illuftres, Appian, Velleius Paterculus, Orofe, Pline, luftin, ANOgS & 
LS k autres où ie renuoye le Lecteur. Entre les principales Villes des Allobro- 
cap.ré. ges , Geneue ne tenoit pas le dernier rang: elle eft appellée par Cefar Earre- 
mes cn um oppidum Allobrogum , proximémque Heluetiorum finibus : dans les Autheurs 
1177 anciens & modernes, elle eft diuerfement nommée Zanvba , Genabum, lano- 
ba ,lenoba , Genaua € Cemaua , & plus improprément Gcbennx. Son vray nom 
cit Geneua, Cinitas Geneuenfium ; cax Genabum c'eft Orleans, & Gehense font les 
montagnes des Ceuennes , dontfe doit entendre ce paffage de Lucain , mal 
interpreté par plufeurs Autheurs. 

" : Qua 


EL 
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Qua montibus ardua fimmis 

Gens habitat can pendentes rupé Gebennas. 
Apres le ‘changement artiué à Getieuc l'an M. D. XX XV. Annecy 
fut faire Capitale idu Geneuois, & non pas du Foucigny , comme a crû le 
NomenclateurdelHiftoire de Monfieur de Thou, qui l'appelle en Latin 
cAnicium ; qui eft le Puyen Velay. Dans les plus anciens Titreselle ft nom- et. M, 
mée Apnecium, cuel Necium Allobrogum ; {elon la Denomination moderne. lrelque 
Quelques-vns l'appellent Nyfy, du mot Grec Nv'osos quifignifie Jfle, par- de Gene- 
ce qu'autrefois cette Ville eftoit fort grande, & contenoit toute la Plaine, 
depuis la Ville iufques au Pont de Brogny:De façon qu'eftant enuironnée du 
Lac & des Riuieres du Tiou & du Fier, qui s'yvont rendre , elle reffembloir 
à vnelfle. Les autres la nomment Annefiacum où Annexiacum , comme Qui Delexiss 
diroit Annexum aquis s Anciennement on la nommoit Civites Bous, & du dchme. 
temps des Romains, Nowo Magus , ainfi que nous apprenons d’yne Inferi- 7, Tab.de- 
ption Romaine , qui eftau Village d'Annecy le vieil, (Cluuer l'appelle ain- nr Alp. 
{1.) Lesautres Villes , Bourgades & Chafteaux du Geneuois font Rumilly, gyieio. 
Crufilles la Roche, &autres. 

Le Viennois, & cette partie du Dauphiné decà l'Ifere, eftoit auffi des AL 
lobroges , & Vienne en eftoit la Capitale: : Tout ce Pays-là à cité pendant 
plufieurs fiecles de la Souueraineté des Princes de Sauoye, iufques à l'E£ 
change de l'an 1354. par lequel cette portion du Viennois , & ce qui eft en- 
cre les deux Guiers demeura au Roy. Ce qui m’empefche d'en dire d'auan- 
tage,comme chofe hors de mon fujet ; renuoyant les curieux à l’'Hiftoire du 
Dauphiné de Monfieur Chorier. 

Paflons à la Sauoye, dont Chambery eft la Capitale, appellé Camerinum 
Lemnicormm en l'Itineraire d'Antonin , publié par Pithou, où Zemnicumfim- 12 Tab.de. 

lement, comme l'appelle Cluuer à caufe de Lemens, ou Zewnico dans la end. 
Table de Peutinger , Camberiacum où Cameriacum parles Modernes , Givaro br. co. 
par Cœnalis & par Caftillon , Forums Neronis par Malumbra fur Prolemée, 
Forum Coconium par d'autres. Outre certe Ville il ya Montmeillan, celebre 
à caufe de fa Fortereffe , qu'vn Autheur moderne a crû auoir efté Mantale, Ranchin 
où Bofon fut couronné Roy de Bourgogne. Cluuer au lieu cité a en Con 
nomme ainfi. Sainét loyre , Vgine , le Bourget. Adalacema autrefois, nt 
Aix Aque cuel Aque calide , à caufe des Bains. Les Efchelles, Saint om. 
Genys d’Aoufte Augusta Allobrogum Campestris 3 Miolans , que quel- 
ques-vns prennent pour les Medulli de Prolemée. Le Pont de Beauuoy- 
fin; Yenne emma, Jenna. launa vel Ejauna , au pied du Mont du Chat, où Fr 
le Gloffateur de l’Itineraire d'Antonin , & apres luy du Rubis a logé les Dot. 
Caturiges, qui font les Ambrunois. CheuronCisaro ; où Plancus General chap.s. 
des Romains fe retira , & d’où ilécriuit à Cicero, que Simler interprete Sa- F. ra 
lancheen Foucigny. Ce Pays qui a donné le nom à la Royale Maifon de ” 
Sauoye & à tous fes Eftats de decàles Monts , a efté nommé diuerfement 
parles Efcriuains anciens & modernes, ce qui à causé de differentes opi- Zi.15. 
pions fur letymologie du nom de Sauoye. Chez Ammian Marcellin il eft Hier 
nommé Sapaudia, car cét Autheur parlant du Rofne & defon cours dit, per 
Sapandiam fertur ex Sequanos longéque Progreffus V'iennenfem latere finistro perstrin- 
gt, dextro Lugdunenfem. Ye fçay bien que les Editions vulgaires portent, 
Per denfa Paludium , maïs ce font des mots inuentés & deuinés parP. Ca- 
ftellus, & autres Commentateurs , fur des Manufcripts vitieux &corrom- 
pus d’Ammian Marcellin , de la Bibliotheque Royale & du Vatican ; où ik 
y à Per Pen Sapaudium ; d'où pour y treuuer quelque fens,ils ont forgé ces pa- 
roles Per denfa Paludium: mais cét erreur fe découure facilement par ceux 


qui 
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qui fçauent que le Rofne à fa fortie de Geneue ne trouue point de Marais, 
& qu'au contraire il pafle àtrauers des Rocs vifs fous les Ponts de Grefin 
& de Lucey , quifont encoreauiourd'huy de la Sauoye s& Ammian Mar- 
cellin qui auoit efté fur les lieux;n’auoit garde d'écrire cela. C'eft ainfi que 
palfes Ce beau pañlage a cfté reftitué & corrigé par vn fçauant homme de ce fiecle. 
«dl Anm. Ce mot Sapaudia fe treuue encore dans la Chronique de Profper Tyro, oùil 
PACE dit Sapaudia Burgumdionum reliquiis datur ; cum ludigens dimidenda ; & dans 
m.97.. Ennadius Eucfque de Pauye mort l'an 521. /dentidem(inquit) per Jingulas 
ee Vibes Sapaudie cuchalianum Prodinciarsm faëlum imdubitanter agnofcomus : En 
mao) l'ade contenantla diuifion de l'Empire fai@e par Charlemagne ; entre fes 
In vita 8. Enfans, la Sauoye eft nommée Saboïa. C'eften la portion de Louys , où il 
Ep luy donne Payum Analenfem , atque Alfenfenr Cabilonenfem ; Matifconenfem, 
“ifio. Imp. Lugdunenfem .Sabojam , Aoriennam ; Tarantafiam , Montem-Cinfium ; Vallem- 
Sesufianam cofque ad Clufas. Par vneconceflion faiéte par Eurard Euefque 
de Morienneenuiron lan M. XXV. au Monaftere de Sauigny en 
Cara. Lyonnois,de l'Eglife de fainé Veran fur le bord dela riuiere d’Ifere, la Sa- 
Smitiac. ve eftappellée 4ger Sasogenfis. Dans vne Donation faicte à l'Eglife du 
Bourgeten Sauoye par Aymon de Pierre-fort , fous les Seaux d'Humbert 
Comte de Sanoye & d'Amé fon Fils, la Sauoye eft nommée Comitatus Sauo- 
genfis. C'eft comme cela que parle FEmpereur Frideric Barbe-roufle , par 
Carrul.… {a Bulle dattée à Arbois au Comté deBourgogne rx 57. l'an vr defon Re- 
Ecel.Ltg. gne, & de fon Empire le 11. foufcrite par Humbert Archeuefque de Befan- 
çon. Ado Abbé de fainét Oyendeloux, Matthieu Duc de Lorraine; Ber- 
thod Duc de Zeringen, & Leopold Frere du Duc de Boheme, par laquelle 
il declare Heraclius Archeuefque de Lyon, Exarche du Royaume deBour- 
gogne, & Chefde fon Confeil, & luydonne le Corps de la Ville de Lyon 
& les droits de Regale, où il eft dit: Concedimus quoque ei Cafamenta ; ram Co- 
mitis Sanogæ quâm alia ommia ; de antiquo @) nouo ivre ad Ecclefiam Legdunenem 
Ée pertinentia. En vne autre Donation faicte à l'Abbé de fainct Sulpice en Bu- 
ane gey par Guillaume Euefque de Belley l'an 1157. la Sauoye eft appellée\s4- 
de Bugey 4074: Car Marguerite de Sauoye Religieufe au Monaitere de Bons, qui fe 
aux Ênel treuue prefente àce Titre, eft nommée Suror Comitis Sauoya. Ce nom fe ren- 
Bellay. contre encore en vne autre Bulle du mefme Empereur Frideric, en faueur de 
Cæl, … Iean Archeuefque de Lyon, dattée à fainê&t Zenon pres de Verone, l'an 
Fc re, NRC TENTE qui eft vne confirmation As precedente. 
Mais l'ancien & veritable nom Latin de la Sauoye , c’eft Sabawdia , dont 
Nat. 1m. A Y a Va beau paffage dans la Notice Occidentale de l'Empire Romain , où 
per, Ocrid, il eft porté que fous la charge du Maïftre ou General de l’Infanterie des 
Gardes, eftant en Quartierenla Gaule Ripenfe, eftoit le Prefeét ou Capi- 
Vafinis de, taine de la flotte des Braccariens , Barcariens ou Barquerols à Yuerdun en 
vit.Serm. Sauoye ; & c'eft ainfi qu'il faut traduire le mot Barcarÿ 4 Barca ancien mot 
Libso.en. Latin, qui veut dire Nasigium , felon Ifidore, Paulinus s'en eft feruy dans ce 
fens : 
Vt mox falubri Barca perfugio foret, 
Puppés fuperstes faite. 
DU. Et Abbo, Barcas per flumina raptant, & non point felon Pancirole ; quia 
EE pris les Barcariens en cét endroit pour des Peuples de Portugal ; où comme 
ae le P. Fournier, qui deriue le mot de Barque de Barce Ville d'Afrique ; le paf 
suphi, fage dela Noticeefttel : Prepofitara Mapishri militum prafentalium a parte pedi- 
cum in Gallia Ripenfi, cel Riparenfi ; Prafeétus claffis Braccariornm cuel Barcario- 
rem. Ebreduni Sabaudie. Ye {çay bien que Pancirole meilleur lurifconfulte 
que Gcographe, fur cette Notice a interpreté Æbredunwm pour Ambrun ; & 
non. 
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non pas pour Yuerdun : mais le nom ancien d'Ambrun c'eft Epebrodunmms, Sexo. 

Ebroduntÿ vel Eroduntium. Chez Pline, qui eft le meilleur & le plus certain #24 

Inuentaire des places & des Peuples de Gaule,& plus detrois censans apres, . es “ 

J’Autheur dela Table de Peutinger le nomme Zburwmum. Dans de certaines Æifor. ‘ 

capitations de la Gauleés Notices Ecclefiaftiques & Liures Matriculaires FEU 

des Prouinces & des Diocefes,& dans l'Irineraire de Bourdeaux à Ierufalem, 

& dans celuy d’Antonin, felon les diuerfes Leçons &, editions que nous en 

auons, Ambrun eft appellé Hébridunum , Ebridumum , Ebredunum, Eberdunum, 

Eberodunum | Ebrodunum ; Eburodunum Eburudunum , & mefime Ebrudunum, 

qui font mots qui conuiennent à l’ancien nom d'Yuerdun ; neantmoins 

toutes ces reflemblances & conformités de noms ne peuuent pas perfuader 

que ce paffage de la Notice fe doiue entendre d'Ambrun : Car qui eft celuy 

qui voudra croire qu'il y euft vne flotte de Barquesarmées, entretenuës par 

les Romains à Ambrun, qui eft dans les Montagnes àla fource de la Du- 

rance,, quelePoëte Aufoneaditeftre en fon plus beau cours inftable & in- Zd4.3.ix 

certaine, à caufe de fes riues éparfes & changeantes, RAR 

Spatfis incerta Druentia ripis: x 
Que Silius Italicusauant luy , accufe de n’eftre pas equitable ou traittable 2.3. 
aux Bateaux, mefme les plus plats, 
Patulis non puppibus aquus. 

Ce qui eft confirmé parce paflage de Tite-Liue. . Nazr chm aque coim cvchat 

ingentem ; non tamen nauium patiens ef? ; quia nullis coërcitus ripis pluribus fimulne- 

que it[dem aluers fluens noua femper vada nouêfque gurgites faciens ; ad hac Jaxa glo- 

merofa cvoluensmihsl ffabilisneque tuti mgredienti praber,outre qu'il n'y au oit point 

de neceflitéaux Romains , de tenir vne flotte de Barques en ce lieu-là, puis 

que les Peuples des Alpes eftoient alors obeïffants aux Romains, & qu'il y 

auoit vne autre flotte és bouches du Rofne à Arles. /» Gala Ripenfi Prafettus Not. Im- 

Claffis fluminis Khodani Vienna fine Arelatis. - Iy auoit bien plus de raifdn d'en?" 4. 

treteniricette flotte à Yuerdun ; fur la frontiere des Sequanois & des Helue- 

tiens, pour les tenir en bride; & les Allemans auf, peuples fiers & puiffans, 

fufpeës de foufleuement, & pour garder les paflages du Mont de Jour ou 

Jura, ou bien pour faciliter les voitures des Sapins, dontle Mont-lura eftoit 

garny, que les Romains faifoient embarquer {ur les Lacs d'Yuerdun & de Guilim. de 

Bienne, & delà les faifoientconduire par les Riuieres de Tille & d' Arula 4 px 

dans le Rhin, & de là en lOccean. Mais en finiffant cette longue digref- dar, P- 

fon, il faut obferuer qu’en vne autre Notice de l'Empire d'Occident, le Le 

nom de Sabawdia S'y rencontre encore, Tribwhus cohortis prime Flauie Sabau- Helu. Lx. 

die Calarone.. Ce Calarona c'eft Glerolle au Pays de/Vaudstentre Veuay & ie + 

Laufanne, lieu celebre par les Foyres, & non pas Grenoble, Et fi Modius } sil, 

eftoit vn Autheur bien reçeu, on pourroit, adioufter ànoftre raifonnement 3 

ce qu'il a dit fous l'an 95 s. de Ludouico Duce Sabaudie Comite Limitanéo.. Enfin 

que peut-on fouhaitter pour preuue de l'ancienneté de ce. nom Sabaudia, 

apres l’Infcription Romaine. qui fe void au Village de Meyferien Chablais, 

faite du temps des Antonins , où le mot $ 4B 4 DJ Afe void , d'où l'ona 

fait SAP AV DIA& puis S 4B AV: D 1.4, qui eft vn rare & illuftre Mo: 

numient de la Sauoÿe, plus ancien de deux cens ans que les Aurheursides 

Notices Ecclefaftiques & Imperiales, que Profper Tyro &.Ammian Mar- 

cellin, que l’onauoit crû les.premiers Autheurs chez qui fe treuue le nom 

de Sapaudia , d'où fans doute vient celuy de Sauoye ; ce:qui donne occafion # Chron, 

de reprendre Melinéthon & Peucer. qui ont eftiméique le nom de Sabaw- ES 

diaefkoit moderne ; & qui découure la pensée ridicule de ceux qui deriuent 34.4ve. 

ce moten François de Sawseuoye , commme Charles Bouille, ou de Sanfuoye. vÆg-Bull, 
B Car 
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ApwlOn, Car quelle Analogie ou rapport y peut-il auoir de Sabaudia à Saluanias& 
LE ect ericore pour dire pis à Sinéwia ; Ces deux etymologies eftans en quelque façon 
Tac. Deles. Tepugnantes l'une à l’autre,en ce que par l'vne , on veut que le Prince Berold 
ir Phares: wers l'an M. X X. aytrendu la Voye faune ; & le chemin affeuré, qui ne 
Le l'eftoit pas auparauant par ce Pays-là; & l'autre dit,que ces licux R font Sans 
Ja Cafmo- voye , & qu'il ny auoit point de chemin; ce qui aefté condamné par Merula, 
2rph.  commechofe controuuce designorans ; par vyne vaine fubrilité.& beaucoup 
moins fupportable que celle que ay veüe en diners endroits de Sauoye en 

as forme de Cry de guerre ; Chacun fuyue fa wvope : ce qui reüflit plus malen La- 
np tin qu'en François. Le Tonfo ne dénne pas vne meilleure etymologie, 
Sab.Dwe, quandil dit,quele mot de Sauoyeeft venu de ce que le Prince Berold-en ren- 
dit l'accés libre. Æfc(dit-il) Alobrogum Regionem primium Galicälingua Sax- 

voiam diélam quafi Viri Saxonis iam > oudd 4 oram omnem 1llam tutifimans effe- 
ciffet.deinde dempta asperiore litera Sauoiam coulgari férmone ; Larino vero Saban- 

Lib.s. de, diam appellatam. Eftienne Forcatel dit quele mot de Sabaudia vienta Sabatio 
ee Dre Saga, id ef? Saturno,qui cum cveniffet in Iraliam Reg “faëlus ef? particeps: deinde in. 
Atiqaie, ueëlus Navigio Liguriam oppidi agriculturis illustrant. Le Prefident Fauchet 
Gaulois tres-fçauant en l'Hiftoire n'a pas mieux rencontré , quand il auance que le 
u7.ch7 nom de Sauoye Sabaudia, venoit de Baccaudia Sabaudi à Baccaudis; pax cor- 
Hift. de ruption du mot; de Rubis , Foderé & Seuert apres luy ,;en fes Archeuefques 
no 1: d'Arles,rapportét l'origine de Sauoye à Sapaudus où Sabandus Euefque d'Arles, 
Hit. des qui celebrale Concile d'Arles l'an s s affifta à celuy de Paris l'an s62.8& à ce- 
Re luy de Chalon l'an 5 82.qui prefcha la Foy Chreftienne aux Allobroges,qui à 
François caufe de cela prirent le nom de Sapaudiens ou Sabaudiés de luy:Cependatil y 
j auoit déf-ja des Euefques qui auoient annoncé long téps auparauant leChri- 
ftianifme en Sauoye, comme à Belley ; Geneue, Tarantaife & Aoufte ; ce qui 

deftruit cette coniedture. D'ailleurs ce mefme Euefque que du Rubis nom: 

me Sabaidus où Sapaudus eft aufi appellé Sapandus , Sarpidius & Hapandus 

enr. Chez Sauaron. Auffi Saxi en fes Archeuefques d'Arles a reietté cette opi- 
réa. ion, & fa coniecture eft que le mot de Sauoye vient de Zappiter Sebadius, 
ue Paufanias raconte auoir efté adoré par les Peuples qui habitoient les 

Alpes ; fous lequel nom de Sébadins les Thraces adoroient le Dieu Bacchus: 

Ainfi on auroit fait de Sebadius Sebadia , & de Sebadia Sabaudia , & de Sebadij 

TU Sabaudi Pingon & du Buttet ont encore plus mal reüffi: Le premier tire le 
1. nom de Sauoye 4 Suba quod misterium fignificat (dit-il) & San FPebGerr quod 
ef rebeteti, quia non minus Prouncia Sabawdie felix ef? ; quâm Prouincia Arabie 
Plicsque Saba diciturs&e l'autre le deriue de Sabarius Capitaine Romain.Papy- 

uit. de re Maflon & Alfonfe d'Elbene Euefque d’Alby fe font imagines.que. le 
fim: Gal. nom de Sauoye , venoit des |Sebufiens. Sabandia quaft Sebufia: er Sauoifian 
PTE quafr Sébifian:: ce qu'ils ont emprunté de Cœnalis Euefque  d'Auranches: 
Dere Gal. Mais outre que la reffemblance ou analogie de ces noms eft rude &barbare- 
Hb2.Per. menttirée, & que l'on n'y treuue point de fondement par l'Hiftoire; il:y 
Ÿ auroit plus d'apparence de pancher à l'opinion de ceux qui deriuent Sabaw: 
di de K'Legion Flauia Sabaudia, comme a crû le Senateur Chieza, oubien 

de Sabatia ou Sabata , comme eftans Sabari ou Sabbati Peuples du Territoire 

& de la Ville que Strabonappelle Sabharorumvada,V'ay de Sauonne, vulgai 

rémét Way ou Pé: Pline SabbatiumsPtolemée Sabara, 8: Mela Sabasiasles mef 

hies que Sabadi qui auoientauffiefté nômés Sapadi & Sapaudi,& enfin Sabadi, 

tinfi que de Sabaria l'on auroit Exit Sabadia en adouciffant la lettre Tsencelle 

m Ga. deD (ce qui arriue affez fouuent) &'en fin Sabaudia:C’eft l'opinion de Vola- 
Maxon: terra” Sbaudos (dit-il)éx Sabatis wadis ac Populi Prolemso, cateréfque inter Alpes 
Gal. Cp. Pobts » putanerim nomen accepiffe. C'eftencore celle de Gaudentius Merula: 
; Exifhimant 


Les 
Salaf- 
fes. 
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Exiflimantautem, ( dit-il, parlant de/adi Sabatiis)non male plerique Sabaudie 

Duces hinc dici er iepionem Sabaudiam quafi Sabatiam. Elle aefté fuiuje de Me- 2: Chron. 
Janéthon ,de Peucer & de Munfteren fa Cofmographie ;ce dernier neant- Fr “° 
moinsapres Auentin, les appelle improprement Sebaudos ,& la Sauoye S4- oo 
baudiai | Quoy que c'enfoit , l'ancien nom , d’où qu'il vienne, c'eft Sabay- Bsier. 
dia ; ou Sapaudia, … Au fürplus parce queles Allobroges ont efté lons temps 

du Royaume de Bourgogne, on les treuue confondus & pris les vns pour 


Les autres bien fouuent dans l'Hittoire; ce qu'vn paffage de Luitprand preu- zi.;. 


ue clairement : Ceterim (dit-il ) Burgundiones fecundum naturale nomen Galks°*?: 

cAllobroges nuncupantur. Ce qui eft confirmé par deux paflages d'Hermar 

Contrat, l'vn eft tel : Imperator po? Natalem Domini Burgundiam petens, Muria- 4 an. 

sam obfedit. Et l'autre: Jmperatoriterum Burgundiam cui magnis copis ingrefus, 1033.& 

omniacis Rodanum Castella fubiecit, Murianam diruit | Geneuenfem Vrbem intrauit. °° 

Le Poëte Ligurinus parlant de Renaud Conte de Bourgogne ; Lib.r 
<Allobrages ahëfub Regib us de 

Indignumreputans, * 
Et Guillaume le Breton; racontant l'accident arriué au Duc de Bourgogne 7 74. 
jetté panterre en vne bataille, & releué par les fiens,dit ainfi: 

cAdfunt perniciter ala 

cAllobrogum ; Dominéque férunt in tempore gratum. Sublidium. 

Le mefme Autheur cr du Roy Philippes, qui fe retirant de la Terre Sain- 
ée, à caufe defa maladie, laiffa la conduite de fon Armée au Duc de Bour- 
gogne, dit: ù 

cAllobrogum Duci canfam committit eidem. 

Et le Cardinal Pierre Damien parlant des Eftats des petits Fils d'Adelayde de 7rat.de 
Suze , Videmus (dit-il ) eius Nepotes mirande feilicet indolis , maximam parte EE fs 
etiam Regni Burgundia poffidere. 

Voyla pour ce qui regarde les Eftats de S. AR. decà les Monts : Voyons 
donc ceux de delà fes Monts, qui fontcompris fous le nom moderne de Pic- 
mont , qui a efté ainfi nommé , parce qu'il eftau pied des Monts. Pedemon- 
ture ,quafiin péde Montium ; il le par les Alpes maritimes de la Cofte de 
Gennes, par les Centrons, par le Milano , le Montferrat , & le Fleuue du 
Thefin., Plufieurs Peuples ont autrefois habité cette Contrée, fçauoir les Sa- 
lafles, les Taurinois, pe Segufiens , les Lybiciens ; les Vagiennois, ou Bacien- 
nois, les Statiellois, & les Vendiontiens, ou Vendiantiens. 

Les Salafles , Salaf vel Salaffij ;comme les nomme Prolemée, fontceux Zih:+. 
de la Val-d’Aoufte , dont Strabon a parlé fort auantageufement , décriuant 
les guerres qu'ils eurent auec les Romains, Terentius Varro les vainquit ; la 
Capitale de ces Peuples eft Aoufte , que quelques-vns on dit auoir eftc appel- 
lé autrefois Cordella , à Cordelle Srarele Fundatore , & depuis Augusta Salaffo- 
rm fîue Augusta Pratoria ,à caufe d’Augulte ,quien eftoit le Fondateur , & 
qui y enuoya vne Colonie de Romains. C'eft ainfi que l'appellent Dion ,,,.. 
l'Hiftorien, Pline & Solin ,quand ilsdifent que depuis cette Ville iufques à z:4.5.e5. 
Regoio en Calabre , fe mefure la longueur de l'Italie : Dans les Tables Geo- © 
graphiques de Ptolemée , elleeft nommée Awguta Pratoria Colonia , & fim- 
plement Auguta Pratoriadans l'Itineraire d'Antonin, & dans la Table de pre, de 
Peutinger. En paffant il faut remarquer la faute de Paradin, qui confond. les S« 
Salaffes auec les Saliens, peuples maritimes de Prouence ; celle de Cœnalis, ee 
qui nomme ceux du Marquifat de Saluffes de ce mefme nom ; &-celle encore 
d'vnHiftorien moderne, qui écrit qu'Awgusta Pretoria eftoit Villefranche en 


: A D i Tafp: Ris. 
Piemont. Outre la Ville d’Aoufte, il ya encore en cette Valée quelques Bour- A2 
gades & Chafteaux remarquables; comme la Sale, 54/45, d'où on 2 eù opinion 

, j bre que 
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cri Que lé nomde Salaffeftoit venu. Morges , Hogne , Villeneufué ; Môhe- 

: Sal, jouet, Valette, fuihct Martin, Chambiane ; Chaftillon , Chalañt äñèien 
Comité, Fenis, Bard celebre Fortetefle ; fainét Vincent, Vérres, Quarts Ehx- 
ftel-Afgenr, S.Pierre, Donas & S. Marcel, Coutt-majeur, Crri4 ratotsdés Ré- 
mains, parce qu'ils y tenoient lé Siege dela fuftice. La Tuylè;äu pied du pétir 
S. Bernard du cofté de l'Italie, que Cluber dit eftre ce lieu appellé dans l'Iine- 
raire Arohca où Artélica, par corruption fans doute du mot, parce que d'A. 
hca oh en a fait Tulica , & deTwhicala Tuyle. Quelques Atichèurs l'oft pris 
pour Arebripum où Aréburicum ,ce quine peut pas eftre ,à caule que dans le 
Brie in héfmie tinerairecelieueft défigné etitre Aouite & Arrica : vh Géégraphe 


sue Moderne s'eft méconte , de loger la Tuyle entre les Segufiens. Ces inéfihés 
© Peuples Salaffes s'eftendirent au delà d'Yurée , & en cette Contrée appéllée le 
Canaueis; dont Les principales Villes & Chateaux font, Ritarol, Valpergue, 

Mazin, Lanzo, Brandis, S. Maitin, Caftellemont , Citié, Vlpin, Agli, 

= Chitas & autres lieux , dont la Capitale eftoir Yurée, & ën Latin Æporedia; de 


laquelle fe font fouuenus Tacite, Prolemée , Velleius Paterculus & l'Itine- 
La  taied'Antonin. Strabondit que certe Villefutbaftie par les Romains, pour 
a soppoferaux Saläfles ; & Pline racohte quece fut apres auoirconfulré les liurés 
a des Sybilles.. Chez Ciceron cette Ville eft appellée Eporediæ , car il datte l'vne 
ol de fes Lettres ex Eporedis. Son origine elt de cent ans auant là Natiuité de 
DFA Izsvs-Curisr;enla Notice de l'Empire d'Occident elle eftappellée £po. 
_nigio, & chez Luitprand Æporegia ou Jporegia. Kepinon le Chroniqueur &c:Aÿ- 
Lib.r.am. mon le Moynela nomment barbarement Æbore:a: Gaudentius Mérulà , fans 
Gal, Cifl. fondement à mon aduis, a compris fous les Salaffes, Montdeuis, Salüces, Suze, 
Turin & tout ce qui eft entre les Alpes &c le Pau. 

Les Taurinois eftoient des Papi puiffants & confiderables auf Turin, 
pl Taurinum ; qui a efté bafty par eux , eft encore amiourd’huy la Capitale du Pie- Les” 
EU mont ; Ptolemée, Pline & Tacite la nomment Augusta Tanrinorhi , Téraufia 

chez Appian, & Tawriana par l'Abbreuiateur du Geographe Sréphanus ; Tite- 

Liue, Polybe, Dion , Plutarque en la vie d'Annibal, & Amimian Marcellin 

en ont fait mention ; & Pline 2 crû que les Taurinos eftoient onpinellentent 
Lib3..6. Venus de Ligurie , Augusla Tanrinorum | dit-il ) antique Ligañim. Jurps ; del 
Lips quelleopinionelt Strabon. Jr alreraautem parte manitanorum (it cér Attheur) 
Taurini habitant , Liguÿlica gens. D'autres difent que ce font des Peuples de 
Marfeille qui ontfondé Turin , & lés moins raifonnables ;'que ce fut Eridan 
& Phaëton ( dont Ouide a décrit la cheute en fes Meramorphofes) fix eents 
vingt-neuf ans auant la venué défis vsCurisr;oubien Limifon betit 
Fils de Noë , qui font pures fables. * La plus fine opinion eft, que tules Cefar 
la fit baftir , & qu'il y mena vne Colonie qu'il nomme 4/4 de’foh nom ; en 
effet en plufieurs Jñfcriptions anciennes qui font à Turin, cette Ville et ap- 
pellée 44 Augusta Taurinorim, coinmeaufli en dés Médailles ‘qui yonc efté 


qu 
quil 
LL 


L 


pu trouuées ; c'eftoit autrefois le AL & le fejour dés Ducs de Lombardie & à 

Ë caufe de cela Turin portoit le tiltre de Duché. Les Taurinois habitoïent le 
Pays qui eft entre le Pau & la petite Doyre ; où font compris Co/epno ; Colle- 
gium, nommé dans les Itineraires 44 Quinta , id eft ab V/#be lapidém. Riuoli, 
Ripole , qui par la mefine raifon eft appellé dans Plcineraire d’Antonin 47 
Otauum.  Veillanedefignée parles Itineraires fous ce nom 44 Fines &cautres 
lieux, 125 

Cluuer, Les Segufens font ceux de la Ville de Suze à de tout le Pays d'alentour, au 

Fa pied du Montcenys & dés Montagnes voifines ainfi nommées de la Ville'de 


Lis. Suze qui en eftoit la Capitale, appelée des Romains Séwfo ; au rapport de 
{z.15. Pline & d'Ammian Marcellin , qui dir que le Sepulchre du Roy ‘Cottius y 
eftoit. 
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efoir. Dans l'Itineraire d’Antonin & dans la Table-de Peutinger il eft ain- 
finommié; & en | Idineraire de Ierufalem Secnfffaÿ d'autres nomment Suze se. Dar. 
vaffun où Ciaras Ségufienfum , comme Leandre Alberti, puis Secfium. Naza- . ï 
sus l'appelle haie Clautramr lannam Bulli. Magin fur Prolemée a pris Sÿon 2 Paneg. 
jbut Suze. Constant, 

__h ‘Les lybiciehs ; Zybici lon Ptolemée , Ziberij vel Léberj fuiuant Polybé 

Les routebichez Tire:Liue, font des Peuples qui démeuroient entre les Riuieres 

9 de Doyre, la Balte , & la Sefia ; dont la Capitale eftoit Vercel ; ce qui eft caufé 

que Pline la nomme Vercellas Lybicorum. Tacite compte cette Villeentre les zi4.3. 

Plusfbrtes dela Gaule Tranfpanade, Firmiffma TranShadan régionis municipia 27: 

(dir-il) Atédiolarign ; Nouariam ; &@* Eporediam, ac V'ercellas adimxère. Amanian a 

Marcellin l'appelle Percelums : fon vraÿy nom éft Fercelle, ainfi elle eft appéllée Ziv.12. 

dané Maïtial , Cicéron , Silius Italicus & dans l'Itineraire d'Antonin; onra: 

conte plufieurs chofes de fa fondation que ie rejette comme Fables. Gauden: 

tius Merala furiene fçay quel fondement, loge Aoufte & Yurée fous les Libi- PANIER 

ciens ou Lebüiens. Gal. ifal 

—— "Les Vapiennois ouBaciennois häbitoient deçà & delà FApennin, pañtie 

Le en Pieonc, & particen Ligurie: SiliusIralicus s'eft fouuenu d'eux. 

gen. Er Prix Ligur @duri er Jaxa Vagenni. 

noi. Leur Capitale eftoitBaffiana; Augw/la Buciennorum ; comme parle Ptélemée; 
ou bien Aayu/ia 'agiennèrum, au rapport de Pline, en qüoy du Pinet fon Tra- 
duéteur s'éftmeftonté ; quidit quedes Vagiénnois font depuis Briançon iu£ Libs.es. 
quesà Chafteau-Dauphin ;& Sigonius croid que c'eft la Valée de Queyras 
iufques à la foutce du Pau; Clunér les prend-pour Carmagnole. Ludouico 4. #7. 
della Chiefis'elt imaginé que Saluces eftoit AuguflaV'agiennorums. qui eftauffi pe 5 
l'opinion deBaldéfan & de Ranñchin. Le P. Marcellin Fornier fouftient que Piemonte. 
fous’ les Vapiennois ; ondoir comprendre tous les Habitans des Valées de NE 
Queyras, de Pragelas, Frefliniere & la Val-loëfe qui fontautour des Caturi- MS. 
ges, € eftà dire de l'Ambrunois à quoy Pléñefemble -ancher.i! £x Caurigi- ze. 
bustdic-il) orrs Pégieni : ce quienuelopperoit Champlaur', la Valée de Barce- 
lonne, la Val de Grane.& de Mayre commençant à fain@! Paul 8 à Méy: 
ronnés ;la Valée de Vareche soude Varayfe; depuis le Col de lFAgnel iufqués 
à Saluffes. ? Finalement pour nefien laiflèrén arriere en cecy ; la conicéture 
ef, que c'éft la Valée d'Oux, depuis le Mont Geneuré iufques à Suze ; ou bien 
vn lieu appellé encore atiourd'huy agir oubien c'eftiasmy par corraption 
disméc, de Pagiémmi. Monfieur l'Euelque de Salufles ditque Bagicone inférius 
ét Bernés ler Bagiènne fuperiss Beynetre: Enilvn motlesBagiennois kabi 
toieñcrout le Pays qui eftdepuisde piedides Alpes entre les Fleuues du Pau & 
déTanér, tahtehla Montagne qu'en la Phine, où fetrouuent A, 4faCole- 
mia de ptolemées parce que eftoirwne Colonie Romaine; 4fafiniplémént 23.3... 
dans PlinepAlbe;4/ba Porapeia chez lesmefines Aurheurs; Montdeuis, Fof- 
fan, Carmhgnole, Sauillan ,Raconis. Shlnces que quelquessvns deriient 4 
Salles oëha Salisant Saleis Pronos Papals, 8vautresiieux. 

ai Les Satiellois Srielhreftoient désPeuples:quisoccupoient toutice quiéft 

Sa. ‘tré l'Apennins&c la Ritiere:duw Taner,, &depuis!les AlpesiNfaritimes tu 

til. ques à Torténelce qui comprenoir-partie duMilanoïs du: Mont-ferrat 8e 

lois. du Terres déliRepubliquede:Geness fçauoir Aquüi Alexandrie, Nicedela 
Paille; Gauy, Cène, Ponrzonéplufienrs ChafteanogrSeighéuries des iM at. 
“quis de Final deSauomne Morifeufl'Eucfquedé Salufles ÿ adioufle Al- Relat.del 
be, laquelle pourtant felon la defcriptioti de Ptoleméenous veñonsdele. 7/77. 
ger parmy les Bagiennois qui eftoient frontiere aux Statiellois. 


Relat,del 
Piemonte. 


B 3; Les 
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_ Lés Vendiéntiens ou Véndiantiens font ceux du Comté de Nice; leur — 

Hh4:69: Capitaleeftair Cimiés proche Nice, felon Pline ; cetre Ville eit connuë = 
fous les noms de Ciitas Cemielenenfiume , fiueCemelienfium., dont il ne refte plus äion- 
que l'Evlife Cachedrale, rénuë par les Religieux de FOrdre de fainét Fran tiens. 
çois , & l'Abbaye de fainét Pons. Dans la vie des fainds Nazaire & Celfeselle 
ft appellée Cimela , & par Boninus Monbritius. Cimelumi ; chez Vincerit de 
Beauuais Gewella ; dans Metaphrafte &Surius, 4444, par rétranchement 

Jr gr de la premiere fyllabe Gi; Antonin la nomme Cnelnum 3 d'autres ‘chéz 

FA Cluuer Cemenelium ; Cemenanm Cemencho., où Cemenclo 3 Mitœus Cimelas& 

7 dans les Ates des faincts Martyrs Vincent, Oronce & Viftor Cimera. Quel- 
ques-vns ont dit que la Capitale des Vendiontiens eftoit Vaïidon prés de 
Monaco; d'autres que c'eft le Port de Villefranche ; chez le Commenta- 
teur de l'Itineraire d'Antonin, Jediantÿ font les Habitansdu Montuis:Mais 
quelle Cité y peut-il auoireii en vn lieu fi affreux & de fi difficile accés?Il y 
aaufli peu d'apparence à cela, qu'à la coniecture de ceux qui difent que Fe- 
diantiumeft Grafle. À cetteancienne Ville de Cimiés où eftoit le Siege 

x: Epifcopal , fucceda Nice, appellée par Ptolemée & par Pline Nicea ;82 par 

poet Strabon Nicea Salium : parce que lon croiïd: que les Saliens & Maffiliens, 

En fes Ta- Peuples de la Cofte de Prouence, l'ont fait baftir. Le P.Labbe dit que c'eftoit 

bles Geo- {1 Capitale des Vediontiens , laconfondant'auec Cimiés. 4 

EX E Prolemée en fa Defcription du Piemont ;adioufte encore d'autres Peu- 
ples; fçauoir les Sutriens & les Nerufienssmais nous en auons fort peu.de 
connoiflance ; & il y a grande apparence que ce foit vn Equiuoque , parce 
que les Sutrienshabitoient vne Ville prochede Vence en-Prouence ; nom- 
mée par Pline Salma Sutriorum, que quelqués-vnstont -eftimé-eftre S. Paul- 
Trois Chafteaux, 7ricashini , &les Nerufiens font ceux de Vence, s'il en faut 
croire la Notice Ecclefiaftique:;ou Venceeft appellce Cwitas: Ventienfis:: & 
Venticum Nerufiorum.c. > RIT 

Qui fouhaitrera de voir vhe Défcription plus ample & plus exacte des 
Eftats de S. A. R.tant.deçaique delà les Monts , qu'il life le Nouueau Monde 
deRarichin,, & les deux Ouurages:de Monfidur PEnolque de: Saluffes; l'vn 
intitulé, Re/atione del Piemonte, & V'autrei, Corona Keale di Samoya.: 1] nous fuffit 
de direence Chapitre pour l'Illuftration desEftatside S. AR: qu'ilsiconfi- 
ftent en cinq Duchés , Sauoye’, Ghablaïs, Aoufte; Geneuois:&Monferrat: 
Qutre cela il, yratrois Principautés, Piemoüt ;6Oneille.& Barcellonette; 
Quatre anciens Marquifatspoffedés autrefois: par! des Seigneurs, particu- 
liers, qui tenoient rang de Prihces, Suze, Yurée ; Saluces. &:Geue: Six 
Contes de mefime nature , Maurienne ; Tarentaife ; Nice; Vércel:, AÎt& 
Tende. Deux Archeuefchés; Turin & Tarentaife: VnzeEuefchés , Gene- 
ue Maurienne. Aoufte:, Vercel, Yurée; Aff; Albe, Foffan, Saluces; Mont- 
deuis , Nice & Laufanne ; ce derniereftdu Compte : Car quoÿ: que la Ville 
de Laufañnne 8-la plufpart de fon Diocefe: foit occupé parles Bernois, & 
que le Siege de l'Euefque ayt.efté transferé à Fribourg; neañitmoins S. A.R. 

Hifi. Sers.Ine laiffe pas denommer à l'Euefché,le Siegevacant.. l'adioufte à cela,qu'en 

à ? : Sauoye &ienPiemont, ilyaplus: dequarante riches Abbayes, cent Villes 

Prin, ermées,, cinquante Marquifats!, troiscents-Comtés, & plufieurs belles 8 

Ô grandes Seigneuries! Villes’biempeuplées &: Forterefles fignalées. Diuers 
Chafteaux & Maifons de Pläifr)dont la ftrüure furpafle les plus beaux Pa- 
lais.-delItalie: comme Montlicï, Riuole; lé Valentin & Mirefleur, quité- 
moignentlaMagnificence dé cés Princes. Fnols Ï 


"Des 
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den Prenant ana nant dla ne ann es ce, de. 
SSSR MMA Eee 


Des Alpes. 
CHAPITRE. Il. 


2 Pazs le Defcription generale des Eftats de S. A. R. tant deçà que 
£ delà les Monts, il ne fera pas hors de propos de dire quelque chofe 
des Alpes, lefquelles diuifent la Sauoye & le Piemont; Polybe les 
appelle la Citadelle d'Italie, Italie arcem; Ciceron vn rem part, & vn boule- 
uart; V’allum &) munimentum  & Herodian vne muraille inexpugnable; 44- 
sum inexpugnabilem ; Seruius fur l Aeneide de Virgile dit auffi que ce font les 
murailles d'Italie, Aerorum exhibent wicem; à quoy s'accorde la pensée de 
Mamertin 5? Genethl. Maximiani , vicina cælo Alpium luga quibus Italiam natu- 
ra cuallauit. Quelques-vns ont creu qu'elles auoientefté nommées Alpes af 
cAlbes , à caufe des neiges qui les couurent , & que ce que les Latins appel- 
loient Album ; les Sabins le nommoïent 4/w: d'où vient que Strabon appel- 
le la Ville d’Albengue en la Cofte de la Mer Liguftique , Alix ngaunum , quaff rep. 
<Alpia: Toutesfois cette etymologie n'eft pas veritable ; car Ifidore dit qu'en FR 
langue Celtique on Gauloife, lé mot d'Alpes fignifoit vne haute Monta- es ; 
gne,;comme 2 remarqué Seruius fur Virgile , Galorum lingua ( dit-il) ati cotg 
Homes ; Alpes cuncantur. C'eft par cette raifon que nous voyons les Alpes {ie 
auoiréfté prifes, confusément pour les Monts Pyrenées , & les Pyrénées De confôl. 
pour les Alpes. En effet Seneque appelle les Pyrenées , le paflage de l'Allema- cote 
ne, 7ranfitum Germanorum ; & Pline parlant del'Allemagne dit, qu'elle eft Ds 
épaulée du Pyrenée, & des Alpes, Montagnes tres-hautes ; Beatus Rhenanus Di Lpfu. 
à quicerre faute eft moins pardonnable , loge entre les ‘Alpes Rethiques Zib.3: rer. 


vne Montagne qu'il appelle Pyrenée; Caton donne à des Peuples qui habi- . La 


tentaupres du Fleuue d'Ebre en Efpagne, le nomde Peuples Alpins 3 Ce que 27 hyrm.de 
le Poëte Prudentius 2 dit encore plusclairemenr. S.Lawr, 


Nov afco Iberus dinidit, 

Binis remotos Alpibus, 

Trans Cottianorum luga, 

Trans € Pyrenasningudas. 
Il yaencored'autres exemples chez le Poëre Aufone , en ce Vers: 

Ne tibi trans Alpes , @) marmoream Pyrenem. 
Etchez l'Hiftorien Orofe auffi, quiraconte Dydimum €} V'erinianum tutari pri: 135. 
vaio prefidio Pyrenai Alpes molites ; &chez Procope , Euftathius 2 dique les c.40. 
Alpes chez les Grecs, fignifioient Clufuram ; d'où vient que dans Eghinart les ER _ 

affages des Alpes font appelés , Ai Clufire. * Athenée a aufli confondu 7 Diva. 

Fe Alpes auec.les Monts Pyrenées,& S.Bafñile de mefine, commea remarqué 7 v#« 


Caroli AA. 
Cafaubon. In not. ad 


Les Alpes commencentà la Mer Liguftique , que nous appellons la Ri: ce 
uiere de Gennes ; au lieu nommé J/ada Sabatia ay de Sauonne. Alpes vero, + 
dit Strabon ; à Sabariés initium capiunt ; & s'eftendent iufques au Golphe de 
Venife enla Mer Adriatique , & felon les Pays & les Contrées qu'elles auoi- 
finent, elles ont pris diuersnoms scaril y ailes Alpes Maritimes, les Cot- 
tiennes , les Grecques , Pennines, Lépontienes ; Rhetiques ,Tuliennes, Car- 
niques & Noriques ; toutes lefquelles ne tombent pas fous noftre deflein, 
parce que les Noriques font les Montagnes , qui du cofté du Septentrion 
ont leur defcente en Bauieres, que les Romains à pelloient Norscum : les 
Carniques & les Tuliennes , font celles qui feparènt lUlyrie , & Lg 

auec, 
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d'auec l'Italie ; Les Rhetiques ontleur eftenduë depuis Coyre, iufques à Ve- 
rone, &à Come, à les préndre du cofté de Ftalie: ce font les Montagnes des 
Grifons, & de la Valteline ; Rheti enim, dit Strabon, ad Italiam fhcëlant , Japra 
Comum t) V'eronam : les Lepontienes comprennent tout lePays ; quicftentre 
les fources du Rofne, & du Rhin,'où eft le Mont fainct Gothard ,commen- 
centau Lac Maiour, & finiffent au Lac de Come. Il n’y a donc que les 
Alpes Maritimes , les Cottiennes , les Grecques & les Pennines dont nous 
ayons obligation de parler; parce qu'elles font dans les Eftétsde S. AIR: 
Yigenere | Quant aux Maritimes, ileft certain: qu’elles ont leur-commencement 
2 Cefr. à [a Riuiere de Gennes ; d'où.elles fe recourbent au! dédans!des Montagnes, 
falam. droit à Tendes, Digne, Vence ; Glandeuës, Ambrun, Briançon & autres 
bib.1.c.32. lieux , iufques àla Montagne du Montuis, Pefalus en Latin : Ambrunen 
eftoit la Capitale; Atrropolishuius Prouincie (dit l'ancienne Notice parlant de 
la Prouincedes Alpes Maritimes) Zbwrodunum. 
Lib Les Alpes Cottiennesauoient Suze pour Capitale ; Ammian Marcellin 
&n s'eft mefpris, quand il a écrit quec’eftlà:où elles commencçoient; 5 4pibus 
Cottiis (dit-il) quarum initium, à Segufione oppido eft:car elles contenoient toutce 
pe Pays, qui eft depuis le Montuis, iufquesau. Montcenis:, fur lequel-eft Aa li- 
kr. «32, Mite du Piemont & de la Sauoye,ce qui compoloit le Royaume du Roy Cot- 
tius.. Dans quelques Autheurs il eft appellé Ans Cinereus dans les Epiftres 
de Pierre de Blois Cillenins Monssen la Chronique’ d'Adon: Archeuefque de 
Fif:59* Vienne , lugum Cibenicum ; &pax Simler ; ons fan: Dionyfi:; à caufe-d'vne 
Herman. Statuë de ce Sainét. qui y eftoit autrefois enveneration. Maisil a pris fonve- 
sos à :. ritable nom d'vnie petite Riuiere qui en découle, appelée Cenis: Vn Pérfon: 
Ze Card nage fignalé de ce fiecle; a fait. vne riche Défcription. de. cette celebre Mon: 
Bentisogl. tagne. 
Jdm cu. … Apres les Alpes Cottiennes., font ensordré les: Alpes Grecques , lefquelles 
é formoient l'EftatduRoy/deônnus elles s'eftendent depuis le hautdu Mont: 
cenys , iufques au petit fainét Bernard ; appellé chez Tacite, Grains Mons; 
Cremonis Iugwm par Tite-Liue; ce quicomprenoit toute la Val-d’Aoufte, &é la 
Tarentaife. 
Refte à parler des Alpes Pennines, habitées par ceux du Pays de Valais, 
loco diste. & de l'ancien Chablais; dont lecommencementife prend désle grand fainét 
Bernard (fur lequel eftle fameux Monaftere de: Montjou , fondé par fain& 
Bernard , Chanoine d’Aoufte) iufques aux Montagnes de la Fourche &de S. 
Gothard ; Plufieurs ont creu qu'elles auoient efté appellées Pœninass à Punis, à 
caufe du paflage d'Annibal par ce Pays-à, conduifant viie Arméede Caftha! 
ginois , que les Latinsappellent Pænos, qui eft l'opinion de C:Sempronits; 
de Pline, d'Ammian Marcellin & de Seruius. D'autres ontereû que ces Mon: 
tagnes ont efté nommées Penninés ,à caufe quelles furpaffent :eh hauteur 
Adsbif. toutes les Alpes, 4 Pinna; mot ancien , qui fignifie la cime dequelque chofe. 
Tac Auf Lipfe dit quela fommité des Montagnes s'appelle Pernum s Excelfa'enim 
omnia (dit-il) in acutum fasligiata, Pennas rvocamus feu” Pinnas. » Ce qui eft 
Lib.19. confirmé parce paflage d'Ifidore; Pennum antiquis acutum fuit-sronde co Aniums 
FPT pennesqmiaacute, d'oùefkvenuPinraculum quiet le faifte d'yne:Eglife 8e 
d'vn Clocher. Tite-liue ei donnevne autre raifon:; car il dit querles Alpes 
Lib.31.  Pennines ont eü:cenomdu DiéuPenñinus,, qui cftoit autrefois ‘adoré .én ces 
lieux-là , Negse me Hercule {dit-il )montibus his sab tranfîit Poënorum cullo Vera: 
gris incole ingi eius noruntnomen.inditum ; fed! abieo quem in fummo facratumreuer: 
tice Penninum Montani appelant. A-quoy.s'iccommode fort-vne Infcription 
Romaine qui {e void encore farlegrand!S::Bernard ,où il eft parlé dus Dieu 
Pennin, laquelle nous rapporterônsailleuts. Orce Dieu Pénhin n'eftoit autre 
: que 


Hf-lib4 
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que luppiter ; car les anciens luy dedioient les lieux les plus hauts , & les plus 
éminents; ce que nous apprenons de Melantes : Omns Mons ( dit-il) Joués he de 
«Mons dicitur : quoniam fuit mos antiquorum; cut fupremo Deorum ;1n fapremo loco à 
facrificarent. Âriftide confirme cela parce Paflage aflez curieux : Æomines poff: Orarr. 
quam Vrbes condere cæperunt ; lou arces confecrarunt ; tum quid in Mundi fummo 
culmine habitet; tim quia œltro cedebant munitioribus locis ei qui folus Kegnum opti- 
mê nofcet imperare. Vitruue dit la mefme chofe : Zocus excelfiffimus dit-il) Vr- Cap.z. li6. 
bis honorificentiffimus habitus ef? ; ac nonnifi Dis maximis in quorum tutela Ciuiras 
efe cvideretur dedicatus.  Auffi Pen ou Pin chez les Celtes fignifioit luppiter; ce. 
d'où vient qu'encore auiourd’huy en Allemagne, le quatriéme iour de la Gen. 
femaine dedié à Iuppiter , que nous appellons Ieudy, efknommé par les AL. #?1:"26 
lemans Penfdag : c'eit à dire le iour de luppiter; c’eft pourquoy les mefmes 
Montagnes appelées Penines font aufli nommées Aons louis ,le Montjou. 
Outre ces fameufes Montagnes , il ÿ a encore en Sauoye celle du Mont du 
Chat, qui eft entre Yenne & le Bourget, l'Aiguebellette far le grand che- 
min de Lyon à Chambery , la Chabotte entre Seyffel & Aix, la Montagne 
Maudite ; proche du Prieuré de Chamonix, laquelle eft perpetuellement 
couuerte de neige, & queil'on à appellée Maudite , parce qu'il n'y croift 
quoy que ce foit. Ces années na il s'eft découuert en Tarentaife vne 
Montagne de Sel, appellée Darbonne , où il y a vn Roc falé; & aupres de là 
vne Mine de charbon de pierre, pour la cuitte du Sel. 

Qui voudroit décrire les particularités & les curiofités des Alpes :com- 
me les Plantes rares , les Animaux finguliers ,les diuerfes fortes de Criftal & 
de Marbre , les Mines d'Argent, de Plomb, & de Charbon de Pierre quis'y 
treuuent; les Mœurs , Couftumes & Loix des Peuples quiles habitent; & la 
fertilité des Valées , qui fontau deflous des Montagnes.les plus éleuées, il 
faudroit va liureentier ,tantil y'a d’obferuations & de remarques à faire, 


nan ant 9 ae ef ane cn a Var VE 5 eV re 
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Bains : 69 Fontaines des Etats de S. A. R. 
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ŸZÆ O vs commencerons par les Fleuues & par les Riuieres , qui ont 
| 2 leur fource deçà les Monts; entre lefquelles le Rofne tient le pre- 
FPS mier rang, Po\ayos chez les Grecs; & Khodanus en Latin;il vient 
de la Montagne de la Fourche, proche de celle de fainé Gothard , qui limi- 
te les Suiffes , auec le Pays de Valais, moüille les Murailles de Brigue ; & 
apres auoirarrousé le Valefan, pañle fous vn grand Pont de Pierre àfainct 
Maurice’en Valais , que le vulgaire dit auoir efté bafty parlules Cefar,, fe jet- 
te dansle Lac Leman, pres de Bombay, d'où il fortà Geneue; fepare la Sa- 
doye du Pays de Gex & du Bugey ; & s'engouffre dans des Rochers au Pont 
de Luceyaudeçà du PontdeGrefin , où il éft fi eftroit, qu'il peut eftre en- 
jambé ; & c’eft peutieftre decérendroir qu'a parlé Cefar; Æéluenÿ (dit-il) cogi- De net. 
tanctranfireper-Allobropes | apud quos alicubi, Rhodanus cvado tranfitur. Vn peu G41b.1. 
apres , le Rofne tombe dans vn Abyfine , & fe perd pour quelquetemps, ain- 
fi que fait le Tygreien Mefopotamie,leLycus en Afie, le Niger en Affri- 
que, &le Guadiana en Efpagne. A cent ou fix vingts pas de là, il paroift 
plusgros, & plus eñflé ; continuë fon cours iufques à Lyon, & de là fe va 
mefler dans la Mer Mediterranée aupres d’Aigües-mortes. Pline a parlé de Z#: 2 
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ce Fleuue , & a crü.qu’il auoit efté appellé Rhodasus à Rhoda in xllotraëlu Colo- 


ja Ep. Mid; ce qu apres luy a fuiui fainét Hierofme, parlant de Lyon : Oppidum dic- 
gd Galat. Ê 


il) : hodani, Coloni sodiorum locauerunt , unde ammnis Rhodanus nomen accepit: 
Mais nous n auons point d’Hiftorien qui fafle mention de cette Colonie , & 
ne nous en refte aucuns vetiges; Il n'y a quEufebe, qui dit que les Habi- 
tans de l'Ifle de Rhodes , ayans enuoyé des Peuplades en Gaule, il y en eut 
qui s'arrefterent fur les riuages de cette fameufe Riuiere, & luy donnerent vn 
nom conforme à celuy de leur Pays ,les nommans Péfaros en Grec , comme 
qui diroit Rhodien : Petrarque tire le nom du Rhofne du mot Latin , qui fi- 
gnifie ronger, Rhodanus a rodendo ; parce quil mine &fappe courle long de 
fon Canal. Pomponius Mela logeceFleuue en Allemagne , quoy quail- 
* leurs il l'ait comptéentreles Fleuues dela Gaule. Les Anciens l'ont fouuent 

confondu auec le Pau , Roy des Fleuues d'Italie , duquel nous parleronsen 
Df Mar. fon ordre, à caufe dela conformité des noms de Rhodanus & d’Eridanus : car 
Fr © le Poëte Aefchilus anommé ces deux Fleuues du mefme nom, & à crû qu ils 
Vafion. is eftoïent en Efpagne. Euripide a fait la mefine faute; & Appollonius dir que 
Li ces deux Riuiéres fe perdoïent.en la Mer Adriatique. Paufanias en {a Defcri- 
45. ptionde la Grece, Eridanum fines Gallorum perlabi prodit 3 en quoy il a pris le 
7 Aie. Pau pourle Rofne. Sur certeerreur, Philoftrate parlant du Philofophe Phauo- 
ee tn, raconte qu'il eftoit de la Ville d'Arles , 44 Eridanum ; id eff :hodanum, 
Ta1 Spa comme a obferué le Turifconfulte Alciat;qui remarque que les Grecs croyoient 
gore fe quele Pau couloit par la Gaule Narbonoïfe ,,& produifoit le Rofne : ainfi 
Jen. quil void chez le Scholiafte d'Appollonius Rhodien. Dans le Poëre Op 
Ÿ F0 pian , Eridanus à Gracts dicitur ; qui apud nos khodanus ef : VHiftorien Procope, 
äc.hb;.  & le Scholiafte Tzetzes , ont fait la mefine erreur. L'Hiftorien Appian a bien 
a fçeu faire la difference entre ces deux Riuieres ; mais il à fait vne lourde faute, 
quand il a dit que leur fource eftoit proche l'vne de l'autre; car parlant du paf 


fage de Pompée par les Alpes : Hawd longe (dit-ilj à hodani atque Eridani fon- 
tibus iter cœpit ; ge ambo Flumina paruo inter [e [batio,caput exerunt : Erreur qui 
à efté fuiui par Seruius , Commentateur de Virgile, & entre les Modernes , la- 
° ques Spigclins a dit, que le Rofne & le Pau fortoient d'vn mefme lieu des Al- 
pes , & fe feparoient apres; l'vn pour aller en la Mer Occeane , & l’autre en la 
Fe Le Mer Adriatique. Et Nicolas Berger , quoy que fçauant en la matiere qu'ila 
éhemins traité, a écrit , Que les Sources du Rolne €) du Paun'eSoient feparées que du Mont- 
13.ch3te cezys; qui eft vne erreur infupportable à ceux qui fçauent la fituation du Mont 
int Gothard, & du Mont-Vis, d'où ces deux Fleuues fortent, qui font bien 
for éloignés l'yn delautre.. Ammian Marcellin la fait vne riche Delcription de 
cette Riuiere, à laquelle ie renuoye le Lecteur. 

Apres le Rofne, nous déuons parler de l'Ifere, appellée par Strabon T'#ase, 
&I : par Ptolemée, Jaraen Latin; Pline la compare au-Rofne; car par- 
lant du Rofñe, il dir: Segnem défrens Ararim, nec minorem fe ipfo Torrenters 
Fr oe Laram. Noyla pourquoy dans Ciceron ; Plancus appelle d'Ifere vn grand 
RE) Fleuue : Zaque in Ifara dit-il } Fluminemaximor , quod..cfh im finibus Allobrogum, 
Sais Ponte wo die facto, Exercitum.ad quartum Eidus Mai traduxi, Cette Riuiere 

vient du creux d’yn Rocher, qui eft au bout de la Val de Tighe, &-non pas 
de Lancbourgau pied duMontcenys, comme a laifsé par. écrit vrt Autheur 
AMonein Mal informé.:Elle pale audeffous du VillagedeSé, à. la defcente du petitS. 
pie Bernard, & duBourg de fäin@& Maurice, trauerfe la Ville de Mouftiers, coule 
{ * fousla Roche-Seuin & Conflens., continué fon cours fousle Chateau de fain: 
éte Helene du Lac, & vient ptendte la Riuiere d'Arc aupres de Freteriué , puis 
DesRin. Va à fainét Pierre d'Albigny Montmeillan, Grenoble, Romans, &dfevaèn 
%Fr2 fin jetter dansle Rofne, entre Valence. & Tain. Coulon parlant de:cerre 


P ALT, 
Rüiuiere 


Lib.3.c.4. 
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Kiuiere s’eft fort méconté ;car en vn endroit il dit , quelle commence à 

Conflens en Tarentaife; & ailleurs il l'appelle improprement Arc , & dit 
w’elle vient du col du petit SBernard , qu’elle trauerfe la Tarentaife, & ar. 

roufe la Val-d’Aoufte, qui eft vne abfurdité infupportable en Geographie. 

Arly defcend des Montagnes de Megeue , palle au deffous de Flumer, 
Ville du haut Foucigny , fe rend à Vgine , & de là à Conflens, où elle fe perd 
dans l'Ifere , apres auoirreçeu deux fameux Torrents ,l'vn aupres d’Voine, 
appellé Montous, venant des Montagnes de Sarraual ; & l'autre appellé 
Oron , lequel fort des Montagnes de Beaufort. 

L’Arue, en Latin #44, ou 4rbor , chez quelques Geographes, vient du 
Glacier de l’Argenticre, fous la Montagne de Chamonix en Foucigny ; cou- 
le le long des Valées, moüille Salanche & Clufes , defcend fous les Ponts 
de Bonneuille , y reçoit les eaux du Lac Benift , paffe fous le Pont d’Arue 
pres de Geneue, & perd fon nom dedans le Rofne. Cafaubon en fes Notes 4.4. 
{ur Strabon en a fait vnebelle obferuations parce que ce Torrenteft fi impe- 
tueux, qu'apres qu’il eft entré dans le Rofne , il demeure long temps fans fe 
méler , en telle forte que les deux caux paroiffent differentes : Tansa eftautem 
(dit-il) exe Fi luuiÿ , feu vers Torrentis vebementia , atque rapiditas ; cut Rhodani 
alueum ingreffus smultos fluat pafus antequam ei miceatur , ita ot duo Flumina 
iunCla quidem  fed nullo modo mixta codem labantur aluco ; quin non raro contingit 
cot niubus liquefaëtis autlus ille fumolus ; Rhodahi crfem mpediat ; qui tum cogitur 
ad Lacum regredi , ot ver dicere 1llud poffés do ariuër opter Tasai, id ma- 
xima cum omnium admiratione contigie famolo anno 1572. adeo ct pistrina Gene- 
uenfia Khodano inter Lacum , &) Arus confluentem impofita ; horarum aliquot Patio 
contrario Mmolu inouerentur ; AC molerent. 

Giffre, defcend des Montagnes del'Abbaye de Six’, fe décharge dans 
l’Arue, au deffous du Village de Marinier : Elle à deux Ponts, l'vn celuy de 
la Chartreufe de Melans , composé d'vne tres-belle Arcade de pierre, & l'au- 
tre celuy de Maririer , lequel n’eft que debois. 

La Riuiere de Menoye, laquellefe décharge auffi dans Arue, au def. 
fous du Pont d'Eftrambieres , apres auoir pafsé fous celuy de Bonne; vient 
des Montagnes de Boëge. 

L'Arc a fa fourceau Village de Beflan ; deux lieux au deflus de Lane- 
bourg; & non pas au Lac du Montcenys (ainfi que quelques-vns ont écrit;) 
pañle à fainct Iean de Morienne , où elle prend Aruan, petite Riuiere qui 
vient des Montagnes de Sorlin , & fe jette dans l'Ifcre pres de Freteriue ; & ,, Po 
non pas d'Argentine , comme 2 écritle P. Monet, ny de Conflens, ainfi qua pur. 
fupposé vn autre Autheur moderne,aufli mal inftruit. ne è 

: . 

Celle de Bornes commenceaux Montagnes du grand Bornant, & fe méle de 
dans Ârue, au deffous de la Bonneuille ; elle eft fi impetueufe , qu'elle n'a France, 
point de lié certain, depuis qu’elle rencontre la plaine : elle à deux Ponts, 

Pvnde Rumilly fous Cornillon, & l’autre des Anterrents. 

Foron, prend fa fource en la pentedes Bornes, pafle aupres de la Roche 
en Geneuois, & fe rend aufi dans Arue. 

La Dranfe, à deux Sources , l’vne au pied de la Montagne d'Effer, au def 
fus del Abbaye d’Abondance, & l'autre proche de la Montagne de Morge- 
ne; au deffus de l'Abbaye d’Aulps, elles fe joignent aupres du Pont de Biou- 
ze; puis paffent fous vn Pontde pierre de vingt-deux Arches, appellé Le 
Pont de Dranfe, & fe jettent dansle Lac Leman proche de fain& Difdille: 

Cette Riuiere fepare leBaillage de Chablais , & le Pays de Gauot. 

Morges , eft vn petit Ruifleau où Torrent qui pafle fous le Pont de fainct 

Gingot , & qui fepare auiourd'huy le Duché de Chablais & l'Eftat de Valais: 
"a vient 


‘us 
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yisnt d'yne Montagne appellée Morges, qui luy a donné ce nom. 

Botier, eftvne petite Riuiere , ou pluftoft Torrent , qui {ort des Monta- 
gnes qui font entre la Val-d’Aoufte, & les Montagnes des Valons, 8 fesperd 
dans la Doyre la Balte à Aoufte. 

Celle des Vies, a fa fource aux Bornes , & apres auoir fait plufieurs dé- 
tours , fe décharge dans le Rofne , au deflous de Regonfle pres de Seyffel. 

Feran, vient des Bauges, pafle fous le Pont d'Alby , & fe va jetter au 
Rofhe pres de Seyflel. k 

Fier , eft vne petite Riuiere ou Torrent , qui vient du Village de Tour, paf 
fe à Brogny fous yn Pont, & fe va jetter dans le Rofne pres de Seyflel; elle re- 
çoit le Torrent de Doudans, venant des hautes Bornes, & celuÿ de Feliere, 
qui prend fon origine à Vfllon, & coule au deffous de Thorens. 

Seran, pafle à Rumilly & entre au Rofne proche de Seyflel. 

Flout, fort de la Montagne d'Efpine , & va au Rofne pres. d'Yenne, 

Valferine, doit encore eftre comptée entre les Riuieres de Sauoye, puis 

qu'elle trauerfe la Valée de Cheyfery (que l'on appelle le Pays Neutre) & qui 
eft de la Souueraineté de Sanoye ,& la fepare du Bugey ; elle naift des Monta- 
gnes qui limitent cette Valée, du Comté de Bourgogne, pañle fous le Pont, 
appellé des Oules, 8: fous celuy deBellegarde, &{e va perdre dans le Rofhe 
proche le Pont de Lucey. 
"Le Guyer, fepare la Sauoye du Dauphiné; il fe forme de deuxRuïifleaux, 
dont l’vn vient de Chartreufe, & l'autre de fain@ Pierre d'Entremonts; ils fe 
joignent au deflous des Efchelles , paflent fous le Pont de Beauuoyfin ,& en- 
trent dans le Rofnc. 

Laifle , eft pluftoft Torrent que Riuiere ; il {fort des Montagnes des De- 
férts , & fe jettant dans la Plaine , vient pafler aux Faux-bourgs de Chambe- 
ry &le va rendre dans le Lac du Bourget, auec lOrbanne petite Riuiere, 
laquelle pañe dedans la Ville de Chambery. 

uant aux Flenues & Riuieres de delà les Monts, le Pam nous inuite à 
parler le premier deluy; ileft nommé Epices , Eridanus par Seneque; Pline, 
Solin , Vibius Sequefter, & par Polybe:; par d’autres il a efté nommé: Padus, 
comme par Tite-Liue, Virgile ; » Ouide , Tacite, Sequefter ,. Ifidore & 
par Hyginus. Quelques anciens lontappellé du nom de Bodingus, Bodéynos, 
quad findo careas. Virgile a.dit qu'il eftoit le Roy des Fleuues | Fleviorum Rex 
Eridapus: Lucain, qu'il n'eftoit pasmoindre queleNil, Nos #inus hic Nils 
Sa fource. n'eft pas en Allemagne , comme l’a crû Lacerda, ny aux Monts 
Riphées, comme l'aécrit fainét Bafile; mais bien en vne Fontaine qui eftaw 
pied du Mont-vis, appellé Fefalus,en Latin, Padus è gremio Vefeli Montis, cel- 


fifénum in cacumen elat:: finibus Ligurum Vagiennorum , Vifendo fonte profllit, dit 


Pline; & apres luy Solin & Mela.! Cette Fontaine s'appelle encore Wifenda, 


‘ce quiauthorife le paflage de Pline, chez qui elle eft nommée Fons Vifenduss 


& qui découure l'erreur de Cluuier. & de Briet ; qui. ont crû que ces parolles 
de Pline Wifendo Fonte; ne fe deuoient pas entendre d'yn nom propre, com- 


. meBlondus l’auoit remarque ; mais qu'elles fignifioiént feulement que cette 


Fontaine eftoit digne d'eftreiveüe:Elle eft Ati d'vn pré, proche des 
ruines.d'vn Chafteau , que le, Roy, Charles iW I:1. 1: auoit fait-baftir/pour la 
commodité du,paffage de France en! Italie ; À trois milles de {à four- 
ce proche de Payfgna.: ILfe cache, fous: terre, en telle forte: qu'il ne: { 
void prefque point ; & à deuxmilles delà il péroifb, &enfé de-plufieurs Ri= 
uicres & Torrents qui defcendent.des Alpes » paflé: à Polonguera &i Panca- 
lier, oùtil commence d’eftre nauigeable, puis à Tufin; 8sapresauoirtrauersé 
la Lombardie, & partie dela Rontagne. fe va jetter dans:la Merr Adriatique, 

par 
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par pt Canaux, dont Sabellic à fait vhe tres:belle Déftription. Bocacé, QUOY zif. re 
qu'Italien , afair cette faute, d'écrire qu'il pafloit à Imola ; Pline& Solin di 
{enr qu'ilreçoittrénte autres Riuieres. Merula en la Cofmographie, écrit 5. (a 

quiben a compté iques à cinquante. L’Abbé Dom Valerian de Caftillon, Pr6.3. 
Hiftoriographe de S. A. R. a fait vne riche& agreable-Defcri ption de la four- Ras > 
ce ce ce Fleuue, & du Mont-vis Case TA 

Le Tanër ,Zunaro en Italien , & en Latin Taarws , ainfi nomrné de deux 
Ruiflcaux qui le compofent , appelés Tanatelle & Négrone , qui viennent 
de deux Fontaines ; celle-là au pied de la Montagne de Cauriolo ; àu Diocefe 
de Vintimille, en la Terre de Gennes, & celle-cy à Ormea; voyk pourquoy 
Strabon à dit que le Taner prenoit fon origine des Alpes Liguriennes ; Pline a Zé- 3 
dit que c’eftoit le premier des Fleuues de lApennin. 
Ruifleaux {e font joints à hui mil d'Ormea, le Taner reçoit plufieuts-au- 
tres Torrents,qui le grofliffent & leconduifent dans le Pan pres de Bafligüanc, zrf. 
au deffous d'Alexandrie, commé Aclian à remarqué ; Vlr infigns Eridants "ll io 
(dit-il) eo parum Nobilis Tanärus sin mu Confiure. fee 

La Sture , fort d'vn Lac qui eft für la Montägne de J’Argentiere , & apres 
auoir pris le Torrent de Geflo ; arroufe les Campagnes de Cony & dé Fof. 
fan , & va perdré fon nomdans le Tañer aupres de Polenzo. 

La Doyre, Duria chez Strabon, & Duri4 chez Porn ponius Mela; dtiour- Gerra. 
d'huy Duria Baltéa , Doyre la Balte ; pour la différencier d'vhe autte petite /+. 
Riuiere de mefine nom ; fe compote de deux Ruilfeaux ; doft lvn vient du 
Lac de Ruto, qui eft fur vné Moñtagne au deflus du Ville ede la Tuyle; à 
cofté du petit fain& Bernard ; & l'autre d’yne Montagne appellée Cornerc, au 
deflus du Village ‘e Courmajeur. Ces deux Ruifleaux fe joignent au Village 
de Pré fainé Didier, en la Valdigne au pied du petit {ain Bernard : Cette 
Riuiere trauerfe toute la Valdigne, la Val-d'Aoufte , & la Valée de Bard; 
pañle à Vuréefous vn Poht; à trauers des Precipices cffroyables ; arroufe Je 
Pays de Canauèys , & Le va jetter dans le Pau.entre Verolengo & Crefceñtin. 

LeP. Monet dit qu’elle vient d'vne Fontaine qui cft fur la Montagne di pe- Geesr. 
tit fainét Bernard ; ce qui n'eft pas veritable non plus qué cé qu'il à dir, que 
cette Riuiere pafle fous le Pont de fainét Martin en la Valée de Bard: car cé 

n'eft qu'vn Torrent qui e jette dans là Doyre: Strabon seft auffi trompé Lib4. 
d'affleurer que la Doyre & la Durance auoieit vne mefinelouree. 

Voyÿla les qhatré principales Rinieres de: Piemiont » & les plus reriorn- 
mées, outre lefquelles, il y en a encore Plisde trente autressde moindre ñoïf, 
qui tiennenit la plufpatc de la hatüre des Torrents. Orentreces Kiuiéres dont se je 4 
la lifte feroit crop labotienfesilirous fuffira de remarquer celles qui font les 
plus connuës. À 

LeVar, appellé Parws, par Lucain , Pline \Mela, & par itinéraire d'An- 
tonin , & par Strabon &Prolemée Sub, eft remarquable ;à eaufe qu'il fert 
de limite à la Gaule & à licalie: 1 prend {à fource aüx Alpes Maritimes, 
d'vne Montagne appelléé Cemee ou Ceméla ;au deflus du Village dé S: 
Eltienne au Comté de Nice: palle aupres de Nice, & fe precipite d'Vncours 
rapide dans la Mer de Marféille. Vibius Sequelter l'7 confondir añée le 
Rubicôn::Paras (dit-il Yhiciume Galliamn'ab Talia ditidit, ante Rébico. Quoy 
que’ce!Fleuite fepare l'Italie de la France ) neañtmoins S: A: R. 4 plufienrs 
Terres & Seigneuries au delà , qui font de fa Sounéraineté: conrme Gatiér; 
Osfrairé /Baufon , Gilette: Renelt ; Torrette, Todon &° attrés, qui réflor- 
tiflént auSerrat de Nice ; Et parce qu'elles font enclauées dans lé Cotiré dé 
Prouence , les deux Sotuérains pour là facilité du Comiméree, entre leurs 
Sujets, n’exigent point de droits de Foraine, & de haut Paflage fur eux; ce 


(Ge qui 


c.16. 
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quia elté authorisé par des Arrefts du Parlement d'Aix en Prouence, & du 
Senatde Nice. Vn peu au delà du Var eft la petite Riuiere du Palion ; ap- 
pellée Paulo des Latins , & Palone des Italiens ; qui n'a rien de remarquable 


* en foncours, que fon pañlage au trauers de la Ville deNice , eftant prefque 


Zib.1.c.3. 


De bell, 
Getico. 


Done 
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auffi toft dans la Mer , qu'elle eft hors de {a fource ; Pomponius Mela en a 
fait mention. 

L'Vrbe, Vrbs en Latin, & Orba enltalien , naïf aupres de Votri , & fe 
groffit de deux Ruifleaux appelés Lemoro, & Sture, & des neiges qui fe 
fondent, elle fe va jetter dans la Bormia aupres d'Alexandrie : C'eft de cet- 
te Riuiere que fe doit entendre ce paflage de Claudian, 

Ligurum regiouc faprema. L 
Peruenit ad flunium vais cognominis Vrbem. 

La Bormia , eft composée de diuers Ruilleaux de. mefme nom, dont le 
principal vient d'vne Montagne au deflus de Carezan , Chafteau du Mar- 
auifat de Final ; fes eaux font toufours troubles , apres auoir reçeu lVrbe & 
le Corio , elle fe va méler dansle Taneraupres d'Alexandrie. 

Le Belbo, fort de certaines Fontaines qui font pres de Montezzemo, Cha- 
fteau du Marquifat de Ceue; fon cours n'eftque de quarante milles de Pie- 
mont: Il fe perd dans le Taner,deux mil au deffus d'A exandrie. 

L'hlle , commence dans des Montagnes , qui font au deffus des deux Fra- 
bofes ; bagne les murailles du Comté de Rochefort, & de Ville-neufue,cou- 
le au pied de la Montagne fur laquelle eft fitué le Montdeuis , & fe jointau 
Taner , proche les ruines de l'ancien Chafteau de Caraffone. 

Le Péz , qui a donné le nom à vne Valée, de la longueur de fept milles, 

rend {à naiffance d'vne fontaine au deffus de la Chart eufe de PEz; arroufe 
Fi Campagnes du Montdeuis , & fe jette dans le Taner pres de Carru. 
La Macra , qui a aufli donné fon nom àvne Valée, fort d'vne Fontaine au 
pied de la muraille de Sotron; trauerfe toute cette Valée, paffe pres de Dro- 
nero, fous vn Pont de merueilleufe ftrudturc; de là à Bufque & à Sauillan,où 
le Pau la reçoit proche de Cafaloraflo. 

Le Clufon , Chifone, a {à fource à la Montagne de Seftrieres , paffe au 
trauers de la Valée de Pragelas, & fe méle auec le Pelice , fous Garfillana. 

Le Pelice, dont nous venons de parler, vient du pied d'vne Montagne, 
appelée de la Croix, par laquelle on pañle en Dauphiné; & apres s'eftre en- 
flédes eaux d'Angrogne des Ruiffeaux de Luzerne, & de Chifon, & d’au- 
tres Torrénts, va perdre fon nom dedans Le Pau à Villefranche. 

Le Sangone, prend fa naïffance entre la Valée de Pragelas , & de Suze; 
dure vingt milles de chemin, & fe varendre au Pau entre Carignan & 
Turin. 

L'autre Doyre, appelléeen Latin Duria Riparia ; à difference de Doyre la 
Balte ; fort du Mont Genevre ,arroufe la Valée d'Oulx, pafle à Salebertran, 
Effilles, Chaumont , Graueres , Suze ( où elle prend vn Ruiffeau qui vient du 
Montcenys, appellé Cenis ou Cinifella) à Veillano, Riuoles ; puis à Turin, où 
elle s’vnit auec le Pau: En quoy vn Gcographe moderne s'eft eftrangement 
mépris ; qui dit que cette Riuiere {e jette dans l'autre Doyre. ; 

La Sezia ; appellée Seffires par Pline, 8 Seffs par Ennodius, vient du pied du 
Mont fain@t Gothard du cofté de l'Italie; pafle à Gatinara & à Vercel, & fe 
perd dans le Pau à Ville-neufue. 

Ilya encore quelques petites Riuieres au Canaueys , comme l'Ouco, dit 
des Latins Aorgus, qui defcendant dé la Vallée de Pont, fe jette dans le Pau 
pres de Chiuas ; il s’y treuue quantité de Paillettes d'or. 
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La Soana, vient de deux petits Lacs qui font aux Montagnes qui feparent 
le Cananeys & la Val-d Aoufte; pale parla Vallée de Pont, & {e méle auec 
lOrco àPont, 

Le Malon , fort des Montagnes qui font entre les Vallées de Lans &de 
Pont, & fe va perdre dans le Pau, entre Brundis & Chitas. 

Apres les Fleuues & les Riuieres de Sauoye & de Piemont, nous deuons 
parler des Lacs , entre lefquels le plus renommé eft celuy de Gencuc, appellé 
Leman, Lemanus Lacw , qui a feize lieuës de long, 8 quatre ou:cind de lar- 
geur; au long'duquel font du cofté de Chablais ;les Villes: & Chafleaux de 
Geneue, Belleriue, Hermance, Beauregard; Nernier, Yuoire ; Coudrée, 
Tonon, Ripaille, Euian , Blonnay, fain@ Paul & fai Gingot : & du cofté 
‘du Pays de Vaud , Ville-neufue, Chillon :Veuay, Cuilly ;Lutry , Laufanne, 
Morges, Rolle, Prangin, Nyon , Coppet&autres, D 2 

Apres le Lac Leman ; on doit. mettre celuy d'Annecy , quiia trois 
lieuës de long , & vne de large, au bout duquel cft l'ancier Monaftere ‘dé 
Taloyre ;ilcommence aux Marefts de Verthier, & feçoit d'abord l'eau mor- 
te, le Torrent d'Hyre & celuy deBornette;1l fe décharge par deux Canaux, 
appellésle grand & le Petit Tiou : le grandtrauerfe la Ville d'Annecy; fe di- 
uifant en plufieurs Canaux: & le petit pañleau long des murailles de là Ville; 
& ces deux Canaux fe rendent dans la Riuieré de Fiér. 

Celuy du Bourget,elt dé mefme longüeut, mais pluslarge;celebre par l'añ: 
cien Prieuré du Bourget, de l'Ordre de Cluny (vny au Collegedes RR:PP: 
lefuites de Chambery ) & par l'Abbaÿe d'Hautecombe , qui: ft fituée fur fes 
bords. 

Il y a eñcore-celuy d'Aiguebellette, für le grand chemin dé Eyonà Cham: 
bery , celuy de Montcenys; & de Satfonnéx eh Foucigny, moins confidéra: 
bles que tous les autrès; Tousces Lacs ontéét auantage de produire dedeli, 
cats &'monftrueux Poillont ; entr'aütrés celuyÿ dé GeneuevnPoiffon appellé 
Férrat, & Lomble cheualiers & celuy du Bourget le bauaretsquinefe: trou: 
went eñ aucun autre Lac ou-Riuiere du monde. Celiy d’Afnécy:à peu! de 
Poiflon en Hyuer &en Carefme; c’eft pourquoy on l'acéoim pareà des arnis 
qui manquent aubefoin. 3 

En Piemmont,, il n’y a prefque point de:Laes les plusbeauxfont celuy de 
Canñdie ; fur lechemin de Chiuas à Yurée:} de Véillane & de Vivrori , & 
quelques aütresautour d'Yurée. 

A cel nous pouuonsadioufter ; les Bains d'Aix.en Sauoye; entre Anriècy 
& Chambery >ouurage des Romains; l'Empereur Gratian:les reftaura.… At 
déffus du Monaftere d'Hauteéombe àdla pente dü Mont du Chat ; eft la Fort 
taine appellée des Merukilles:, laquelle:comme vn'autre Euripe a {68 flux.8c 
reflux; elle demeure à couleritantoft demie héure,8ctantoftynelheufe(moins 
toutefois en Hyuer qu'en Eté) & lorsqu'elle doit. couler, elle fair dir bruit, 
& donne affez d'eau pour faite moudre lé: Moulin -& Ja:Sye du Monaftére. 
Pline le ieune donne la defcriptionidyneFontaine appelée Se laquelle à Epif4. 
grand rapportauec celle-cy. Outre cette Fontaine il y a celle de Mouftiers, 
qui produit lèSel. LM: 
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8 dt te 
A DE PA AE SRE 


DES VESTIGES D'ANTIQVITE 
qui [ont dans les Estats de S. A. R. 


CHAPITRE IV. 


& V:s queles Romains , pendant plufieurs fiecles ont efté Scigneurs 
à de la Sauoye , & du Piemont; il ne faut pas s’eftonner sils y ont 
mA laifse des marques de leur domination , qui font autant d'illuftres 
témolgnages de leur Magnificence. Nous y voyons encore de leurs Tem- 
ples , Statuës , Medailles, Arcs de Triomphe , Voyes ou grands Chemins 
Militaires , Sepulchres, Inferiptions & autres Monuments, lefquels comme 
Venerables, à caufe de leur Antiquité , ne donnent pas vn petit ornementaux 
Eftats des. AR. 

Il froit fort difficile d’eftaler icy tous les Temples des Anciens ; dont les 
Veftiges nous reftent , ou la Tradition : Les principaux Dieux queles Peuples 
de Sauoye & de Piemont adoroient , eftoient luppiter, Mars, Apollon, Mer- 
eure, Venus, Ifis, Minerue, Diane & autres. À Aix en Sauoye la groffe 
T'our du Chaiteau eftbaftie fur les ruines d'vn Temple dedié à Venus. L'E- 
glife de fain& Sigifmond de fain& Maurice en Chablais , eftoit autrefois le 
Temple de la Deefle Ifis; celle du Bourget , vn Temple de Mercure : Au Ter- 
ritoire de Vercel il y auoitvn Temple d'Apollon (c'elt pourquoy Martial ap- 
pelle Vercel, Apolineas Vercellas.) À Aïxme vn Temple à Augufte ; à Geneue 
ynà Apollon ; à Paffy en Foucigny , & À Douene en Chablais au Dieu Mars; 
à Payerne vn à luppiter; en la Val-d’Aoufte deux au Dieu Pennin, à lunon 
& à Minerue;à Turin vnà Ifis, l'autre à Venus, & ainfi des autres. 

Quant aux Staruës de Marbre & de Brome , Medailles d'or, d'argent, & 
de euiure, il s'en trouue beaucoup plus en Piemont qu'en Sauoye. La feule 
Galerie du Chaftéan de Turin , cle Cabinet de S. A R. font capables de fa 
tisfaire la curiofité de tous les Antiquaires; car tout ce que les Prouinces de 
decà & delà les Monts & l'Italie auoient de plus ancien & de plus rare en 
cette efpece , fut ramafséauec vnfoin & vne dépence extraordinaire ; par S. 
A. R. Charles Emanuel Prince d’immortelle memoire ; De forte que pour en 
faire vne fidelle & exacte cefcription, il faudroit vn Ouurage particulier. 

Pourles Arcs ie Triomphe, nous n'en auons que des ruines à Aixme en 
Tärentaile, & à Suze; mais il yen a vnencore debout:au Faux-bourg de $. 
Ours de la Cité d’Aoufte!,/d'yne merukilleufe ftruture; qui fur erigé à l’hon- 
néur de l'Empereur Augufte, en memoire della Victoire qu'ilauoit euë fur 
tous les Peuples qui hahiroïentles Alpes, qui par cette confideration. fut ap- 
pellé le Trophée des Alpes. : De toutce fuperbe Monument ,le temps n'a 
gafté que l'Architraue, fur lequeleftoitcette belle Infcription rapportée par 
Pline ; que nous nelairrons pas de mettre icy. É 


AU 


IMP. CÆSARI DIVI FIL AVG. PONT. MAX. 
IMP. XIIIL TRIBVN: POTESTATIS XVIIL 


EP © R 


QVOD EIVS DVCTV AVSPICIISQUE GENTES 
ALPINÆ OMNES QVÆ A MARI SVPERO AD 


INFERNVM PERTINEBANT SVB IMPERIVM 
POPVLI 
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POPVLI ROMANI SVNT REDACTZÆ GENTES 
ALPINÆ DEVICTÆ TRIVMPILINI, CAMVNI 
VENNONETES: ISARCI: BREVNI: NAVNES: 
FOCVNATES, VINDELICORVM GENTES QVATVOR, 
CONSVANETES: VIRVCINATES: LICATES, 
CATTENATES: ABISONTES: RVBVSCI : :SVANETES: 
CALVCONES, BRIXENTES, LEOPONTII, VIBERI, 
NANTVATES: SEDVNI: VERAGRI: SALASSIJ: 
ACITAVONES: MEDVLLI: VGENI: CAT VRIGES: 
BRICIANI, SOGIVNTII: EBRODVNTII: NEMALONI: 
EDENATES: ESVBIANI: VEAMINI, GALLITÆ: 
TRIVLATTI: ECTINI: VERGVNNI: EGVITVRI 
NEMENTVRI: ORATELLI: NERVSI: VELAVNI: 
SVETRI. 


NON SVNT ADIECTÆ COTTIANZÆ 
CIVITATES XIL QVÆ NON FVERVNT 
HOSMILES SEDAI TE Me ARTRIBMME 
MVNICIPIIS LEGE POMPEIA. 


Dalefchamps en fon Commentaire fur Pline, & apres luy Cluuer & Briet 
contre la Tradition ancienne de la Val-d'Aoufte, & l'authorité de Beatus /:.:7" 
Rhenanus , de Simler & de Merula , ont écrit que ce Trophée des Alpes n'e- 7: 
ftoit point à Aoufte, maisbien aupres de Monaco en vn lieu appellé Torbia, a 
par corruption du mot de 7rophea , à quoy il y à peu d'apparence ; parce 
qu'il n'eft pas croyable qu'vn fi Illuftre Monument euft elté drefsé par le 
peuple Romain en vn lieu fi peu confideré & fi éloigné. Quelques-vns ont 
crû que l'Arc de Triomphe qui fe void encore à Suze portoit cette Infcri- 
ption, à quoÿ ie ne puis confentir. [left bien plus vray-femblable qu'il fut 
erigé en la Ville d’Aoufte, Colonie de l'Empereur Augufte ; au milieu de 
tous les Peuples des Alpes qu'il auoit vaincus, & qui auoient fourny de ma- 
tiere à fon Triomphe, & furvne Voye Militaire, comme c'eftoit la couftu- 
me. Vn Autheur recent fort fçauant en cette forte d'antiquité, n'ayant pÜ pue 
defigner precisément le lieu où eftoit ce Trophée des Alpes ,a dit que c’e- hif/des 
ftoit entre le Grand & le Petit fain& Bernard, qui eft la fituation de la Ville 
d’Aoulte. l.1.ch.28. 
Touchant les Voyes Militaires, l'Icineraire d'Antonin , la Table de Peu- 
tinger , & l'ancien Jtineraire de Ierufalem, nous apprennent qu'il y énauoit 
fept, qui trauerfoient le Piemont , ou la Sauoye. La premiere eftoit l’Aure- 
lienne , qui conduiloit depuis Rome iufques en Arles, par la Tofcane & par 
les Alpes Maritimes; laquelle pourtant ne faifoit qu'effleurer l’extremité 
du Piemont du cofté de la Mer Liguftique à commencer par Gennes. 


V1 A A4 Vs RNEMIMIPA 


Ex ltinerario Antomni. Ex Tabula Peutinger. 
Genuam , Gennes Genua. 

Libanum ;où Libarnum , Arqua. M. p. xxxvj. Liburnum xx). 
Deotonam ; Tortone M. p.xxxv. Deotona xxvij. 
cAquas, Aquy M.p. xxviij. Aquis Tatellis x. 
Crixiam ; Caire M.p.xx. Crixia.xxi]. 
Cannalicum , Cortemille M. p.x. Calauico. xx. 


D V'ada 
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V'ada Sabatia;Nay. M. pxij. 
“Pullopicem, Final. M. p.xij. 
cAlbingaunum , Albenga. M.p.vij. 
Lucum Borman:. M.p.xv. 
Costa Balena. M. p. xxv]. 
<Albintimilium , Nintimille. M. p. xvi. 
Lumonem. M: px. 
cAlpem Summam. M.p. vj. 
Hucufque lala, 
eAbhinc Gallia. 
Cemenchium, Cimics. M.p.ix. 
Varum Flumem, &c. M.p.vi.&c. 
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V'adis Sabats xij. 
eAlbingauno xxvij. 
Luco Bormani X\. 
Costa Balenns .…. 
<Albentemillo xvj. 


In Alpe Maritima Vi. 


Gemenelloix. 
V'arumv). &c. 


La feconde Voye Militaire alloit depuis Milan iufques en Arles par les 


Alpes Cottiennes :en voicy ladefcription. 


A MEDIOLANO ARELATE PER ALPES COTTIAS. 


Ex Itiner. Antonins. M. p. cecc. x]. 
Ticinum , Pauic. M. p.xxi). 
Laumellum, Lomello. M. p.xxij. 
Cottias ; Cozo. M. p.xxi. 


Carbantiam , fine Garcantia ; la Grange 
à l'emboucheure du Pau, & dela 


Sezia. M. p:xij. 
Rigomagum, Trin. M. p.xi. 
Quadratas ; Crefcentin. M. p.xvi. 
Taurinos , Turin. M. p.xxiij. 
Fines ,Meillane. M. p. xvü. 
Segufionem , Suze. M. p. xxxii. 
ad Martis, Oulx. M. p.xvj. 
Brigantionem , Briançon , M. p.xxiv. 

&c. 


Ex Tab. Peutinger. 


Ticeno. 
Laumellum xxij. 
Cutias xi). 


Vergellis xij. 


Eporedia xxx). 

c Augusta Taurinor.…... 

Finibus xvüj. 

Segufionc xxij. 

eAMartis Ni]. 

Brigantione in Alpe Cottia. 
VJj. &c. 


L'Itineraire de Ierufalem décrit cette Voye yn peu plus exaétement en 


cette forte. 


Ticeno , Pauie. 

Duris , Dorno xij. 

Laumello , Lomelloix. 

ad Cottias ; COz0 xi. 

ad Medias , la Grange xiij. 
Rigomagus ,Trin x. 

Ceste ; vi. 

Quadratis, Crefcentin xj. 

ad Decimum , Settimo & Brandis x. 
Taurins, Turin. 


ad Oëlauum ; id ef? ab Virbe Lapidem ; Riuoly xij, 


ad Fines, Veïllane vii. 


ad Duodecimum , intellige abWrbe Lapidem ; S.Rafe xij. 


Segufiones 
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Sepuffione , Suze xij. 

ad Martem , Oulx xvij. 

Gefdäsne , fine Gadaone > viij. Sezane. 

Inde afcendé Matronkm se Mont Geñevre: 
Brigantinm , Briançon , &c. x. ; 


La troifiéme Voye Militaire conduifoit depuis Milan iufques à Vienne en 
Dauphiné parles Alpes Greques ; c'eft à dire par le petit fainét Bernard : & 
trauerfoit toute la Val d'Aouite ; a Taréntaife, la Sauoye & leBas Dauphi- 
né : Elle eft encore entiere en beaucoup d'endroits auec fon paué, depuis 
Yurée iufques à Bard en la Val-d'Aoufte. 


A MEDIOLANO PER ALPES GRAIAS, VIENNAM. 
M. p. cccc. viij. 


Ex ltiner. Antônins. Ex Tabul. Peutinger. 
Nouariam ;Nouafte; Mp.xxxij. Zicemon. 
Vercellasr, N'ercel: M: p:xvi. Laumellin xxÿ. 
Eporediam ; Yurée: Mp.xxxiij.  Cutias xij. 
Vitricium ,Nérezo: M. p.xxj. Vércélles xiiy. 
ad Duriam Elu: Eporédia xxxiij. 
cAngustam Pratoriam , Aoufte! MM: p:xxv: Augüfta Pretoria xxNiij. 
cArebrigum Motiago. M.p.xxv, cArebriginm xxv: 
Ad Duriam Fluuiur. Artolica® fine! Ariolica ; la 
Lee PER Tuyle. 
In Alpe Graia. 
Bergintrum , Bellentro. Mp-xxiv.  Bergintrum xi. 
Darantafia , Mouftier. Mp.xvis. : Ana vif!" 
3 tir Darañtafia x; 
Oblimum. M:p.xi. Obilomia xiij! 
ad Publicanos. M pi. ad Publicanos ïiÿ. 
Mantalam , Montmeillans M. p:x vi. Mantalæxv]. 
Lemincum ; Chambery. M:pexvi 2 Lemnico xvj! 
Labi(conem. M. p.xiv. Lauifcone xiv. 
cAngustum ; Aoufte pres de S. Genys.. M. pixiv. Augushim xij. 
Berguiam, Bourgoin. M. p:xv). Bergufium si. 
Viennam , Vienne. M. p.xx. Vigenna xx. 


La quatriéme Voye Militaire, pafloit de Milan à Strasbourg par le me£ 


me chemin, finon qu'à Mouftier elle fe fourchoit ; & en laïflant celle de £*<4. 


Vienne en Dauphiné à gauche, elle prenoit cette route à] 


a droite, par le 
Foucigny ; Geneuois & Pays de Vaud. 


Darantafiam. 

Cafuariam. M. p.xxiv: 
Bautas , Bonne. M. p. xviij. 
Cenabum , Geneue. M. p-xxv. 
Equestrim ; Nions. M. p. xvi. 
Lacum Lanfonium , Laufanne. M. p.xx. 
Vrbam , Orbe. :M. p:xvij. 
cAbioticams: à M: p:xxiv. 


D >: Vifentionem, 
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Wifontionem , Befançon , &c. M. p.xvj: 


La cinquiéme Voye Militaire, efécellede Milan à Mayencepar les Al. 
pé Pennines, c'eft à dire par le Grand fainét Bernard ; &.de là par le Va- 
ays, Pays de Vaud & la Suiffe. 


éd MEDIOEANO MAGFNTIACV M. 
. M:p: éocc. xixs 


Exltwetar. Antoñini. Ex Tab. Peutinger. 
AN'ouariam. Mpixels Ticenos à à a 
5 ° Lawmellum xx). 
Vercelas. M-p.xvi.  Cutias.xij: 
< À reel. x). 
Eporediam. M: pti. Fu _ ai 
Vitricium. M. p. xx). Vatricio. xx). 
cAugustam pratoriam. M.pexxv.  AupuflaPraroriaxxxiÿ. 
Summum: Penninum Ve Grand S.Ber-M. p.xxv. Endratinuns.xxx. 
nard. 1n Surimo P ennino. xii. 
* Oétodunum,Niartegny en Valais. M.p.... Oltoduro.xxy. 
Tarnadas ;S. Maurice. M.p.xij. Tarnajas. xij. 
Pennolocos,;Nouille au bout du Lac Le-M. p. xiij. Penna lucos: xij. 
man. . Viniféosxix. 
Vibifeum , Veuay. M. p.ix. Viromagus. + à 
Bromagum. | M.p.ix. Minnodum). 
Minnidunum , Modon. M.p.vi. cAnenticum Heluetiorum, 
Auenticum Heluetioiums Auenche, &c. M.p. xiij. &c.xviij. 
Lib, Strabon aèù connoiffance de deux Voyes, qui commencent à Aoufte, 


dont l'vne conduitpar Le petit fainét Bernard , & l’autre par le grand : Sa- 
lafforum regio( dit-il) magna quider ex parte in profunda ef? conualle ; montibus 
coirimque cam includentibus pars ver quadam corum etiam ad fupernè immiveñtes 
protenditur cvertites s qui igitur ex Halia profechi , motes eos tranfcendeére cupint » is 
ter eff per eam V'allem;m0x in das finditur Vias , quarum altera per Penninums 
frt iugum > iumentis inaccel[a , que femimitas ef? Alpiure: altera per Centrones magis 
occidua eff... Et va peu plus bas il dit: Tranfirim èx Hralia in Gallia culrerierem 
€ Septentriénales regianes; qui fier Salaffos cf? , Lugdunum ducit séfique duplex, alter 
Curribus etiam perwius itinere longiore per Centrones , alter per Penninnm Montem bre- 
wior,fed idem adcliutse> angustus. 


La fixiéme Voye Militaire des Romains ; cft celle du Montcenys & de 
la Maurienne , laquelle doiteftre plus moderne que les autres , puis qu’elle 
n'eft point mentionnée dans les anciens Itinéraires : Elle conduifoit depuis 
Suze iufques à Montmeillan, où fe rencontroit celle qui va du petit fainé 
Bernard à Vienne en Dauphiné; fnon que ce fat la Voye que Cn. Domi- 
tius Aenobarbus fit faire l'an:62 8. de la fondation de Rome, fousle Con- 
fulat de M. Plautius Hypfüs& de M. Flaccus , laquelle depuis Vienne al- 
loit iufques en Prouence. Mais ie infen ofe rien afeurer , bien qu'ilfoitcer- 

Ro tain que ce Domitius ayant vaincu lés Peuples de Sauoye & de Dauphiné 
Frs (que l'Hiftoire appelle du fulnom d’Allobroges) crût de nepouuoir lait 
grands … de meilleures marques de fa Viétoirejqu'en y faisat faire ce chemin àlamode 
pipe d'Italie. M. Fontejus mn 205 qui entreprit de faire reparencètte 
A Voyes 
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Voye, futaceusé;deuant. le Peüplé: Romain. de plufeuts maluerfations, en- 
tre lefquelles celle-cy eneftoit lyne d'auoir tiré fecrettement de grandes 
fommes de deniers de ceux qu’il auoit employés à cét ouurage : Wé aut ne co- 
geret munire , aus id quodirmunitum dffué sne imiprabaret : comme, parlé Ciceron, Oratio pre 
qui entreprit {a defence. DRE 

; 3 LA) 

La feptiéme & derniere Voye Militaire, eft.celle qu'Agrippa, Gendre de 
l'Empereur Augufte, fit faire depuis Lyon iufques au Rhin , de laquelle 
Strabon parleainfi: : Geterims Lugdimumiin medio imstar arcis fitum ef, cum ibi Lib.4. 
ammes confluant , c>partibus ommibus propinquur fit , ea propter, Agrippa hoc ex loco 
pariitus eff vias. Vnam quæper Cemimenos Montes fque ad  Antonss € Aquita- 
niam : Aliam ad Rheñum ; Tertiam ad Occeanum &) Bellauacos &)Ambianos., Quar- 
ta ducit in agrum Narbonenfem littéfque Maffilienfe. Ce grand chemin qui al- 
loit depuis Lyoniufques au Rhin,eftoit le long duRofhe, pafloità Mirebel, 
la Valbonne, Chafey, Lanieu , fainét Sorlin, Briord, Grolée, S.Benoift de 
Seyffieur, Belleyi, Rochefors, Anglefort , Seyffel , par la Michaille , les Fer- 
res Neutres, le Credo ;le Pas deila Clufe , Colonge, Gex & Gencue ; où ilfe 
joignoitaw grand.chemin de Gençue àBezançon ou à Strasbourg. 


Apresles grands Chemins Militaires, il nous refte à parler des Sepulrures 
& Infcriptions Romaines,'quife voyent danses Eftats de S.A.R.dont la re- 
cherche eft fort penible,/parce que perfonne n'a pris la peine de les ramafler; 
car Philibert de PingonHiftoriographe de Sauoye,n'a recueilly que celles de o Ang. 
Turin; & quoy que Scaliger , Lipfe , Smetius, Gruterus , Guilliman & autres Thefe 
celebres Antiquaires nous en ayent donné plufieurs de Piemont,de. Valais, frire. 
de Geneue & du Paysde Vaud ; toutesfois ils en ont beaucoup laifsé ou igno- GRR 
ré, & n'ont pas dit vn motde celles de Sauoye , de Tarentaife , de Foucigny, 
de Chablais ,& du Geñeuois ; ce qui m'a obligé de les affembler toutes en 
ceChapitre, pour la ftisfaction des Curieux. Et pour y proceder auec quel- 
que forte d'ordre, ie donneray premierement toutes celles quifont deçà les 
Monts ; fçauoir celleside Sanoye, puis de la Tarentaife, de Foncigny , de 
Geneue & du Geneuois, du Pays de Vaud , de Chahlais & du Valais! Aprés 
en pañfant les Monts,ie décriray celles de la Val-d’Aoufté & du Piemonit, 


te a em mé mms 


INSCRIPTIONS ROMAINES DE SAVOTE. 


Au Monaftere d'Hautecombe dans le Cloiftre, far vné 


grande Auge de pierre. 
AV G. SACR V M. 

froid 

Len F L. VOLTIN. SABINVS. minit Pap. 
Mafor.in 

Elog.Duc. 

Au Village d'Efpine en Noualefe, Sabandie. 
VICTORIÆ AVGVSTI LR 

T. FLAMINIVS SECVNDVS. T. FLAM...... ur 


FESSES LMEML EEE 


EN Fe ROMANVS DE SVO PONENDVM CVRAVERVNT. 


DS Au 
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Au Cimetiere de l'Eglife de S,Blaife à vnelieie d'Yenne, 
fur vn ancien Tombeau. 
M: = MAR V INIO: MASON Ba up, 
Ex fchedis LE VRAEUIINAS 0 2 92H88 $i 7r1q 
Ar RHODES à Re ini. 
Ep Al DINT. CORPOR. .. 
Fi RL < HUE Up DIEM Onvi VA siist si 
Es IOR HI PATRONO MARVINIVS: 
MACELLVS FILIVS":PATR I: 
PIENTISSIMO OP CE: 
TR Fi S: A. D. 
Surle Mont du Chat, En l'Eglife du Bourget. 
MERCVRIO ET MATRI. Sur yne Pierre blanche, vis à vis de 
JE AD: ous 28 3e) Goo) lAutel de Noftre Dame la bañfe, 
ns Que fous lé Chœur ducofté de l'Epiftre. 
Fra. NOR Vidi 
V6 LM. MERCVRIO. AV GVS]. 
Id eft. Votum folüitlibens merito. T. TERENTIVS CATVLVS 
cA Aix. VS; J EX M. 
Ada Porte dela Ville à l'yndes En la muraille de la Maifon du 
Piliers aubas. Sieur Viflod. 
se TITI Æ. Vid, 
Z CRISPINÆ 
| > D. ff TITIVS 
10 + NUBIOHO AE SAN APOLLONIVS TITIANVS. 
à LNBI Es BV L LEZ. 
F4 YEIOMINVS 
LVMORPAN ES. 
CONIVGI KARISS. 
En la muraille de l'Eglife En la muraille de la Maifon 
deNoftre Dame. du Sieur Manget. 
D. M. LAVAL TO; 
D. TiTIi HILARL CAPITONI ET. ma 
TIRE APAT Æ. IVLIZÆ TERTIZÆ . 
COIVGL CN. IVLIVS LVCINIVS 
PIISSIMO. PARENTIBVS. 


ETeFELIO:-EtA 
D'ALIDINS HERMES 
FRATER. 


En 
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En l'Efcuyerie du Vidi. 
Seigneur Marquis Sed tranfcribi cura- 
d'Aix. sit R.P. Fichetus à 


Societate LES v. 


OMPEIO CAIAE POMPEIAE, 
SECVND. MAD. 


AVI SORORI 
7 RIT. 


| OVINKTTI | |ICNTO 
MAR | NTvsTro 


INCERÉTO 
I AFRI 


| 


| VIVVS 4 / 
NTI I = = 
= 
/ Ce Monument que le vulgaire appelle yn Arc 
/ de Triomphe, parce qu'il ena la figure , n’eftoit 


que le Sepulchre d'vn particulier, appellé Pom 
peius Campanus ; & de toute fa Famille; 8 dans ces 
huiét Niches qui font à prefent vuides , eftoient les 
Vrnes & les Images au deflus, de ceux dont les 
Infcriptions, qui font au deffous de chaque Niche, 
font mention. L'Arc entier eft de trois piques & 
demy : les Colomnes font de la hauteur d'vne pi- 
que & demy, & les Pilaftres entiers auec leurs 
Stylobates. L’Arc fait toute la hauteur dela mu- 
raille de l'Efcuyerie du Seigneur Marquis d'Aix. 


SE 
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Enla baffle Cour du Chafteaud'Aix. Au Village de Viuierentre Aix & 
x 


Fidi * Chambery dans l'Eglife., fur 
puce COMEDOVIS vne Pierre qui fouftient 
NES fine AVGVSTI l'Autel. 
Fu M. HELVIVS/SEMERI Vidi. 
Au FIL UVVENTVS > VIENN Æ 
bant Epu- EX VOTO: ORDINE MIN... 
Her CHRVLTER, EF. 


Plofes  EnlaValée dela Fin proche d'Aix, fur 


raies vn ancien Sepulchre, 
Vidi, 
LOPIMIVS CONSVL. 
Au mefme Village eftoit la Maifon champeftre de Marcus Allo Aniuus 
Citoyen Romain & Senateur de Vienne, où eftoit fa Sepulture magnifique: 
Enfemble celle de fon Frere Ouchanius, &d’Attinia {a Femme. Le Tom- 
beau de M. Allo eftoit composé de deux Pierres, dont l’yne eft au Cimetie- 
re, & l'autre en façon de Pillier en lvne des Portes du Cimetiere ; lefquelles 
é jointes enfemble forment cette Infcription. 
V. M FE VOLVETINO. M. ALrONI. 
ROMANO OMNIBVS HONORIB. VIENN. 
ALIECIER: ISSIMI ORDIN. SENAT. 
Le Tiltre de ce Sépulchre eften vne autre Pierre, où font ces mots. 
M- “ABLONI ANIVO. 
Le Tombeau d'Ouchanius eftoit en Les detx autres Pillieïs font au Por- 
deux Piliers dela Porte d'vne Mai- tail de l'Eglife où il y a. 
fon pres du Cimetiere du cofté de 
Bize , auec ces mots. SAMIR ARS 
OVCHANIO. OPTIM. 
AN. 
Celuy d'Attinia eften quatrefra- Au Village de Voglins proche de 
gments , & ainfi. Viuier , fur vne grande pierre 
deuant l'Eglife. 
 “oltoh.xye7 Où RE 
+... CHANIDAN HASISEAIMD ERA TE, 
EVNIGTO 2» : > 1001. LECTO IN AMPLISSIMVM … 
INAbEmaaus EE SD HU, TER QV ÆSTORIO SEDILI... 
MES ass 208 ET ORILEGATO PIV VILM C... 
NE SOS SRE SL Sie LEA QUE ASIZ. 
Fiat 
La pierre Au Village d'Arbin proche de Montmeillan. 
a € € pOL= 
tée depuis 


Ch. T. POMPEIO T. FABIO ALBINO TRIBVNO MIL. 
feude LEG. VICTR. SVB PROVINC. LVSITANIÆ I D. 
Ft COL. IVL. AVG. FLOR. V. POMPEIA 

Ë RE NISP S EE MIN PAS À 
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ne... À la Porte de l'Eglife Parroiffiale d’Ar- Au Village de Grefy ; entre Mon- 
bin,proche de Montmeillan, fur vne tailleur & SPierred'Albigny, 
pierre de couleur Ifbelle, fenduë 


au Cimetiere. 
par le milieu, feruant de deflus à là- 


dite grande Porte. I. MARTIVS. TAVRINVS. Fr 
PRÆF:):, FABR II 
D. M. PRIÆELTDIY AGIAL. 
TRIB. MIL R VI VICTOR 
10772 M  VALER VIVOS: SIBI. 
MARCIAN 
DEFEVNCT 
ANNOR: XX. 
M. VALERVS 
MARCELLVS 
PATER. 
Au Chœur de l'Eglife du Village 
Au Village de Fontaines entre Grefy de fainct Innocent, en l’yn 
& $. Pierre d'Albigny , fur diuers desPilliers. Ex fébedis 
fragments d'vn ancien Monument, . 
SINE. Epif. Alb 
4 L,1 VO LAYAT 
ME VONT Enlamefnie Eglife au pied de la mu- 
VI II VERIVS raille de la Porte, dansyn Monu- 
IR: LOCO_-PVB: merit (qui la joint, fur vne grande 
AVRIANVS. Pierre. 


Au Chafteau de Mont-falcon,enla. ABR. FLAMEN: TEMPLVM 
Chapelle de:S.-Antoine, dans DHQL Hd. HS Ex codes. 
np du Chafteau, enlamu- Tpsvs ORNAMENTISQVE. 

raille du dehors del Eglife , fur 


à — ; 
deux Pierres jointes , & posées 


en trauers. : 
Là mefme au pied de la Tour 

DIANAILLS LE © SR des Prifons. Ex fébedis 
MORIAN. 1.8... FM 
PROSAIVAN NV... CVIBRIO AVOI Epif. Alb. 
PSI: M. MA VNI. PVINLCO.IPRÆ EF! 
HAVRIMNO: “ EQVITVM. 

RES CSM YRÎS LRO ANS IMO PI..ORI. B. 
.Éstici éme tags .MIL PRAII OR4AI. 
rs As + CNT ASE CVIBRIVS IVNICVS. 

IVN., AI, AVG. MA. MOCTAVIANN ; w. 

LES eCIASIR OR PATR:L 


S- LIL, MLVS, HO. 
NORARIVS. PROC. 
AY PÉMAEC SRE 


:E° ©: INSCRIPTIONS 


INSCRIPTIONS ROMAINES DE TARENTAISE. 


A Aixme, {ur du Marbre noir. 


Ex/fthedis 

ni IOCVNDO* CHRYSEROTIS CÆSARIS SER. 
4 FAVISTIANÉ DISP. VICAR. 

Sales Ep. 


Gen,  [Mp. CÆSARLI DIVI NERVÆ F. NERVÆ'TRAIANO 
VG. GERM. DACICO PONTIFICI MAX. 
TRIBVNIC, POTEST. XII IMP. VL COS. V. 
p. P. DEVICTIS DACIS FORO CEAVD. 
PVBL. 


Ex codem. À 


Sur vn Chappiteau. 
Ex eodem, 


QYÉRIVS VRBICVS. 2.28 


NVMINI AVGVSTO. FORO CLAVD. PR... 
Exerdem. MALLIEPROC. AVG. 


Au devant du Chœur de l'Eglife des. Si gifmond, fürduMarbre blanc, 


:…. INP NERVE CÆSART AVG. PONTIPICI 
MYJMAXA TRABV NTIC: POTEST. COS, "TI 
P. PR. FORO CL''CEVTRON. 


« 


Enla Metayrie de Mônt-mayelr. 
Ex codem GEN. PRO SALVTE C. GRATINIANI 
2Aaljäfdin du Sieur de La Biolée, fur vn pied d’eftil. 


NE IOVA D 9 M re 
Ex ed. QN Æ I SMALDIANIVET SATVRNINI :FÉÉIF ET VS 
MVYTIM@LADAFVS. LIB. jf 


ra 


‘En l'Eglife de S. Martin. 


S vu v MMAIVYATOO M smro bise VRrAx r'K 0 
Evedm Es - Hv MMA s y Mme cv 70 SG Fimo RATE L 

Tri HASGE GRATES DEDIOX M vs "My $1cC'As 

Qvonr NOS PER ARVA PERQYE MONTIS AL? re Os 

TvyrQVE Lvcr SYAVEOLENTTS # olstp PTE VS À 

Dvm 1VS GYBERNO, REMQYVE FVNGOR CÆSARVM. 

Tyo FAVORE PROPERANTI SOSPI1TAS. 

M NE MEOS QMBREDYVCES ROMAM, S1STITO. 

DÉOVE TTL LA R VAS TES ee OTAM v SVS RÈE°S 1 DE 

Eco\ TrhlMi 09 Va 80 MILLE MAGNAS ARBORES . 

T. POMPONII VICTORIS PROC. 


AVGVSTO T. INSCRI 
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INSCRIPTIONS ROMAINES DE FOVCIGNT. 


A Pañly pres de Sallanche. Là mefme. : 


MARTI AVG. MARTI FER 
P RO S AL V 414 E Soc. Tefx. 
L. VIBI L. FIL À. ISVCTVS ÀÂE 
FLAVINI VOLTVATVRYS. 

L. VIBVS VESTINVS. FL AMEN AÀVG. 

PATER. IL VIR. ÆRARI 
IL VIR IVR. DIC. EX VOTO. 
IILIVIR LOCO P. P. 

EX VOTO. 


INSCRIPTIONS ROMAINES DE 


GENEVE, 
€ du Pays de Gencuois. 


En la Cour de la Maifon où logeoit le Sieur Godefroy. 
LEVTP FIL TV OU BROCCIVS VAL. 


BASSVS PR ÆF. FABR. BIS TRIB. 
MIL. LEG. VIIL AVG. 


G. PONTIE IL VIR Foie 


Enla grande Ruë , au Carrefour deffus Ja Pelifferie: 


N VMINIBVS 


Vidi. 


Proche de la Porte de la Correrie. 


Imr. czs. 


M AVRELIO 
FEricz Ave. 


ANTONINO pro 
PONTIF. MAX. 


Vidi. 
TRIB y. PO SITE AGIOIS. 
CIVITAS EQYVESTRIVM. 


Dans l'vne des murailles dela Müifonde Ville. 
IMP. CÆS. M. 
1O V1 AVRELIO 
ANTONINO 
ASSIGN. F1O PÉBIC AVG. om 
PONTIE. MAX. Hclusr. 
M. FE TRIB. POTEST. XVI. 
COS. III. 
N. CIVITAS 
EQVESTRIVM. 
Enr En 
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Enla grande Ruë, Aux degrés del'Eglife de S.Pierte. 
Fi, 
APOLLINI (SH STARDIVS MACER. 
C. STAR DIV S PACAT VS 
MAVEVSTIVS CATVSO C. ALBVTIVS PHILOGENEZ 
BE C. STATIVS: ANCHAALVS 
NOVELLIVS: AMPHIO 
CORNELIVS! :AMPHIO 
L'ERINE VIRE 
AuPeron. AulCollege. 
Ex eodem. 
CN. ARVTIO CN. E. CELERI SEXTO AITT 1 O. 
PRÆF COHORTIS CARPOPHORO. 
Ex Grut. LVSITANORVM. Juil VIR. AVG. 
MERIANIC A S EVE À. 
AlaPorte de la Monnôÿe. 
Eipfiin T. IV LT, FIL! .CORN. VALÉRIAN O! 
Fi DATRONDACOLON ALINVIRAAER JICIVITR. 
RE LOCOR. :PERSEQVENDOR ‘TRIB MILIT. 
LEG. VL VICTR PRÆEF AER.V. FLAM AVG. 
PIGNTVEIIL 
IVLIA : TAF VERA PATRI OPTIMO. 
Aux Murailles de la Porte deRiue. À la Porte de Riué. 
ANNOR :XAT. G..PLINIO: M F. C. 
FAVSTO. 
BR TIR IV L FAQ." FLAMINI 
FAVSTI FIL. €: PLINIVS ® FAV. 
VIVOS 
SABINO. [e] 
À fain& Pierre, En la Placé du Molard. 
HIRTICCIOSAERTE D, AWLa Du Fe VOLT 
Ex eodem. 
Cius Ge- ....9L FRONTONI CAPITOI 
4eu-p.27. 
4 VIR:ÆRARL AV GVRI IL VIRO ÆRAR 


REX TESTAMENT: FLAMINI MARTIS TR. 
MIL. 


De la Royalé Maifon déSauoye. 37 


À fainét Pierre. 


C. IVLIVS CÆSAR LONGINVS. 
D. CT. 
CG VAT LETBERT VS 
PERRVPTIS MONTIBVS. HVC TANDEM Ex Lipfio. 
VENI VT HIC LOCVS MEOS CONTE 
GERET CINERES 
APOLLO TVAM FIDEM. 
VIKIT ANNOS XLI MESS. III. 
DIES XTIL 
HORAM NVL. 
GE AA 2 A EE) D Bayr D AIDES 
COMMILITO COMMILITON 
VALE LONGINE AITERNVM:. 
SORT T. L. 
Id ef? fit vibi terra lents.” 


C. VALERIO T. F AN. D. M. 
PAPIRIÆ POLCHRÆ 
TR Milk LÉG :& QUÆ VIXIT ANN. VIIIL auteur. 
MESS IL DIES' SIL" 2 
PATRONO OPTVMO MAGNA FREQYENTIA. Gun Gi 
EE. HOT 
GENÈVENSIS PROVINCIA L. PAPIRIVS C.F. PROBYS. 
TRIB. MIL. 
EOAPM OP + ÆALIA ÆLIANA. 
PAR MOER. 
VIXIT ANN. LX. M. IL FIL MER. 
P. C. Ex Grat. 
DIES XVIL é Le 
Proche la Porte de S.Geruais. 
Sur la Porte de là quätriémé Claffe. Au College. 
APOLLINI DÉS UE x Fe 
M VER ATEN IS AU AMIS CAC ONE Le Pas 
MERCATOR LEGIONIS. ve 
HÉRED. EX TEST. 
D. M. S. 


VETVRIÆ C. FE BELLÆ 
HÉV POSITÆ GNATE TRTES POSVERE PARENTES 6 zf 
C. VETVRIVS. Q F. C. N. OVE. 
IVLIANA DE SCAPT. 


LIBB MER. 


Niki 
Nul 
[Unptl 


38 Hiftoire Genealogique 


Au College. 
Ex Grut. ’ ; ; XTI FE I La 


ERA ee MINICZÆ 


Pres de S. Pierre. 
Ex coder, 
L... NAM. 
MIO NVMI 


D Æ 


VIXI VTT, VEVIS. 
MORIERIS VT SVM MORTVVS 
SIC, VITA TRVDITVR 

VALE VIATOR. 

ET :ABI IN REM, TVAM. 


Sur vne Pierre de Roc au bas d'vne 
Niche ; treuuée-dans la Riuiere 
d’Arue;proche de Geneuc. 


IOVL O. M. 
CINGI DVO.:ET 
AVLYS. 


Pres de S. Pierre. 


. IVLIO SERGIO. 
x que. MEMORIÆ 
Golaitgins EIIV S EF V LEO N. 
DS IV TIN NS ET TE 
barc in RENTIA BÉLATVL 
SLA ET NL MACR 
Ferfys INVS PATRONO 
##  HEFRED. FACIEN. 
Pue DIM CV AVR 
Jrenfès re- 


D. M. 

L. AVR. LIBERTO IVVEN. 
ERVDITO .CAVSIDICO 
BIS CIVI VALLENSE 
ET.EQVESTRE DEFVN- 
CTO ANNORVM XVIIL 
FILIO PIENTISSIMO 
AVRELIVS RESPECTVYS. 
PATER PONENDVM 


' CVRAVIT. 
ponit 
cr 268 À Annemafle en Geneuois au deuant de l'Eglife. 
fayam &* 
Gencuam. D. M. 
ET MEMORIZÆ ASITSDETINNT € 
Fid, TIBERIÆ MAXIMÆ AVRELIVS 
ROMANVS PROTECTOR DVCENARIVS 
CONIVGI INCOMPARABILI 
Au Chafteau de Grefy en Geneuois,en De l'autre cofté dela Chappelle, 
vne Chappelle, en laquelle partra- à cofté gauche, fur vne 
dition l’on croid qu'eft enterré vn Pierre de Roche, 
Roy d'Aragon, fur vne petite Ta- 
ble. DARIO 
rs | EVFRASIVS PBR. VO L'T; 
Lire IN HONORE S. PETRI 
nr APOSTOLI VOTO SVO FECIT. VASTO. 
ÆEpif. Alb. 
cA Annecy. 
Fidi, En là Maifon des PP. dela Miffion, dans l'Alle proche dela Porte. 
MVR VS 
PORN TION S 
RD EU © à 


Au 
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Au Village d'Anpecy le wiéil: Au jambage de l’Arcade de l'Eglife de Zxfhedi 
Noftre Dame;quieftoit autrefois 27° 


En l'Eglife de S. Laurent, en la murail- vn Temple des Payens. nee 
le de la Sacriftie, fur vn Sales Epif. 
Caillou marbré. 1. VIOMAGI MO... Ses 

VINICIVS SEVERVS Æxcodim 

S A V. ET. IL.VINICI LATINI. 

N RO :..: TRIS SVI- NOMINE DAT 

CAIT A ARAM. 
Au Sueil de la grande Porte de l'Eplife de fainct Laurent, 

en Caraéteres prefque cffacés. a 


EM NRIV AÆAT RP ÆLVOAL ENIAR 
ETUDE ND M IPRLEA 


En la Place, fur vne grande Pierre leuée en forme de Table, où eft le Banc 


dé Cour ; queles Paÿfans appellent, la Piefre Saïncte: 
Ex codem. 


[2 A NN. 


| Au Monaftere de Taloiret, fur vne grande Pierre dé Maïbre. 


HOROLOGIVM CVM SVO ÆDIFICIO ET 

| SIGNIS OMNIBVS féyET %  CLATRIS Pré 
C. BLÆSIVSÆFALI NOLAYFMIA .GRATVS !E XIHSN 

| ET EOAM FILIVSGADA ID HOROLOGIVM\ ADMINI- 

STR ANDY MOSIE RV-M HS N.HII I. D. S. RD. 


Au Village de S. Marcel ,proche de Au Village de sde pres deRüfilly, 


Rumilly , deuant l'Eglife. deuant l'Eolife . fur n 
j ancien Sepulchré. 

TU MISINEVM 6! ÿ 

» LA Vidi 
een CROP VT SIÉSTTONS A TEENT 

) uh pi es ns u - } AG A 1 ë Vidi, 
ne XX. ET, 
ES LISSENT. 
En L Per de là maifon de Cure du mefine ieu, 
AHIHAO9 272 


FL À M'ONT d 


WE I N 1 C OUSNUT 
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Au Village de Sybnsentre Clermont & Rumilly; furvne Pierrede 
Sepulchre, qui fert d'Eau-benitier à la Porte de l'Eglife. 


D. M. 

Fa. R OM A N O 
IPVORMRVE L.1 T 
PNA MT ART PI EN À Res 
SHEMOITE.T I N GC OM 
DRAMR ASIE LE 
PT DON CVR 


Au pied d'vn Rocher proche du Pont de S.Clair, fur la Riuiere de Fier. 


Fe L TINCIVS PACVLVS PERVIVM FECIT. 


FNSCRIPTIONS ROMAINES DV PATS DE VAVD. 


Au Pont de Payerne. 


TON FLO EN 
GENIO LOCI 
£vou. FORTVNÆ REDVCI 
im. APPIVS AVGVSTVS 
DEDICA. 


ExGrut. 


D: 1 ML ASE. FI 


À Prangin proche de Nyons. 


CIE CE V'OLT 


SEMATO 

IL VIRO ITERVM. 
FLAM AVG. 

L. IVL: CAPITO AMICO 
OPTIMO. 


ANyons. 
VAXLERIANO: 


RO CAPITONI BASSIANO 
_ E QV O (P VIBLIC:O HO N°OR AT:O! 


PRÆFECT. 


1! A NN OS ES CR 


FABRVM. 
TR 1IB: MIL, :COH. 


EP AIT \ 


L IVL BROCCHYS 
VALER BASSVS 


FILIO. 


1:CANTABRO.... 


Ex Gr, ,,.,, VAC, R. CONVENT. 


Ex Plan. 
én Heluet. 


HELVETIC. II. VIRO 


Dans les ruines du Chafteau. 


NIE PRIMVS 


«.ECENA OVLL. IIII. 


IVLIÆ GELL. MARCEL .…ECENAM BLL. 


CORNELIA FILIA 
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IMP. CÆS! Au Canal d'Entre-roches, proche de 
M. AVRELTO ‘ANTONINO la Serra, far vne Colomne de 
PIO FELICI AVG. Mabrebgiade So 
< PONT. MAX. + de; " “Heliet. 
TRIBVNICIÆ POT. XVI. IMP. TIM de 
COS‘ 11IL. CRT RS Sorenfe 
CIVITAS HADRÉANO. pu me 
EQVESTRIVM AVG. P. M. TRIB. Fe foi 
POT. COS. IL P. P. curanit 
AVENTICVM  : 
NUS PERS NET. PBudé. 
Îd tft Mila pauum 41. iter aperuit. 
A Coppet: A Seligny pres de Copper. 
D. M. : D. M. Ex Grut. 
Le PHILEDI RE CORNELI LV 
AI ANNORVM BIICAISIONIS * 
XXIV. D. II VNC FIL. 
OS CLAVDIAN. PVBLICIA 
VS FILI VNICI PERPETVA 
ET PIISSIMI CONIVGIS IN 


P; €: COMPARABILIS. 
SVB ASCIA ‘DED. è 


A Moraten l'Eglife deS.Maurice. A Moratenl'Eglife deS. Maurice. 


D. M. : D. : M. Ex eodem. 
T. NIGRI 
HIBERNI L. SATVRNIN. 
SATVRNINA 
VALENTINA. GANNICA. 
LIBERTA 
ET CONIVX 
1 ( 
Pres de Morat. 
D. M. 
L. CTASME ETS ATEN ES ue 


F AVS ECS 
LEON IE Vo RAT IG, 

M J'N VESSIE GMT. 
IN ÆNNOULXX 
VIXIT. AN NIS 


L'EX LR EL: EF A Ville 
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A Ville-neufue proche du Lac, A Glerolle, en l'Eglife deS.Sympho- 
für vne Colomne, rien ; fur yne Colomneronde, 
proche de la Porte, 
nn VICTORPA et 
Huet. A V G. TIT. CLAVDIVS. DRYVSI. F. 
NITIO GENNZÆ CÆSAR AVG, GERM. 
TVLLIA PONT. MAX, TRIB. POT, VII. 
NTI: IMP.- XI, P. P: COS. JIIX, 
E. A, 
XXXVII 
A Yuerdun 
CMEPERES RSS UE ut 
Ex egdere. AMSUOE DES D UV E:R 0 
PER T2 A0V;G.: AR AB 
PÉRT MC MAX: D. 2 
IMP, CÆ.S M. AVR, 
M NONEIN OO: POTE.:.24: 
COS 


En l'Eglife du Village de Douene,fur 
vne Pierre. au pied du 


INSCRIPTIONS, ROMAINES DV C'HABL AIS, 


Au Village de Meyfery, entre Beau- 
regard & Nernier, fur ne Celom- 


-grand Autel. ne de Roc ronde, àla Porte de pm 
À l'Eglife. de Ver: 
#IOVI ET MARTLH 54 
ie MAUR ii. | EPISEVER ASH mi 
DIVLCANEVS, Poman CAI SABADIA B....... FF 
ETAT R EU. M. JRABTOS EAUX... 
EX VOTO. DESTCirS TÉPSPIET 7: 
AU ET ANTONIN... 
IT P'CIUICOS DESE. 
INSCRIPTIONS ROMAINES DV PAYS DE VALAIS. 
cA faintt Maurice. 
Sur le Porte d'vne Chappelle, proche du grand Portail de l'Eglife. 
pa, D, PANSIO. M. FIL. M. PANSIO COR. 


SEVERO ANN. XXXVI. VI FILIO SEVERO 


IVL, DECVMINA MAR 
FIL. PIENTISSIMO. 


IT VIR FLAMINI 
IVLIA DFCVMINA 
MARITO. 
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D. - : M. 
L TINCIO VERECVNDO 
OMNIBVS HONORIBVS FVNCT-O. 
,..: MASSONIA M. F. Vidi. 
VIRO OPTIMO 


DIVI F. AVGVS TE... pe 
COS XL TRIBVN -PORES ET, 
PONTIFICI MAXIMO 

NANTVATES PATRON. 


A fain& Maurice proche du Viuier. 


Ve E. 
TVL. DECV M. F. Ex Grut. 
4 DECVMINA ie 
| FLAMINICA 


IMP. CÆSARI AVGVSTI F. 
5: : 2: : : OTK PRINCIPI 


dit: +: ÉGOSTNEC 
Au Village de Maffongier, pue du Bourg de fainét Maurice, 
au Clocher de l'Eglife Parroiffiale. 
SEX .VARENO er 
TP EL SC ORÉS SERRE. Pi 
PRIS "/C20): LAN 
VI VIRO ANIVIL Sedun. & 
VARENTIL MTR O Agaunenf 
OPA EM TO 


Au Village de Fully , dependant defainé& Maurice. 


Ex coder. 


D. M. 


QUARTIERS SE . . 

ÆAVAIERÏTZÆ 

SENTIVS SV O 

CESSTANVS CONIVGES 
C OM 1 À 
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Ex Grur. 


Ex codem. 


Æx Lipfio 
Gratero 
É Guillim. 
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À Martegni Oéfodurum ; {ur vne Colomne de l'Eglife 


. dediée à fin Maurice, 


PAP PAC ANA RAT ON ET 


CONSTANTIO PIO 


RAIN SVP C TT GMA C" 


DIVE VO OÏN SPAIN DE PEL Y 


VG. 


FILIO. EOR. CL VAL BONO 


REIPVBLICÆ, NATO 
Au LE de l'Eglife. 
EÆSIART AVG EF. 


DEN E V E CN E PO TL 


RANCE SRE VOVI EN LAN TS 


PONT COS, IV 
A;Syon. 
IMP. CÆSARI .DIVI IV LI 
AVGVSTFO COS EXT ‘TMD 
TRIBVNICIA: BORE STATE 
PEAR TER RE 


PONTIFICI MAXIMO 


CIVITAS, SEDVNORYM 
PATRON. 


F, 
XIIII. 


XVI 


INSCRIPTIONS 
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INSCRIPTIONS ROMAINES DE LA VALD'AOYSTE 


Sarl Montagnedu grand fainét- Bernard efkvne Colomne dediée 
au Dicu Penius fur laquelleil yauoit {2 Statuë > fous la figure d'vn 
ib ieunéiHomimé nud-debout:, la maindfoite éleuée, & la 
gauche: baifiée:, auec vne Ifcription:au 


pied d’eftall fruant d'Autel, 


autrefois 


EVCIVSIVCILIVS | 
- DEO PENINO | 
OPTIMO 
MAXIMO 
DONVM DEDIT. # 


1 


RIE HARMAN 
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Apres que l'Empereur Augufte eït vaineu les Salaffiens; onabbatitla Sta- 
ruë de ce Dieu Peninws , & on mit en fa place celle de Tuppiter , le foudre en 
la main gauche , & la main droite leuée , latefte couronnée;:ayantbärbei& 
cheueux,& la robbe noïée fur l'épaule gauche à l'antique; Etce fut à cé mef- 
me Tuppiter, que Terentius Varro Capitaine general d'Augufte ; dedia certe 
autre Infcription au mefme endroit. Cette Statué de luppiterine fe void plus, 
& ne refte que la Colomne & Le pied d'eftal. 


I0OWE 3 
GENTIO TOCI 
FORTVNAE 
REÉDVCI 


TERENTIVS = 
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: : @A Aoufte. : LE l'Eglifé de Noftre Daine: 
A cofté de la Porte du Prieuré ll se ue 
defainét Ours. ANNIES. EVRI 
D. M. DES GANT A 
VALERIÆ YA LE ii 
AMANSVETÆ vu 12NIVS VALERI 
VNALER..SEVERVS 
Pidi. CONIVG.. ET: ANVS CONIV 
VALER SEVERA 
MATRI PIISSI GI. 
©: MÆ. 


Pres Le la. FR Ë lie en TA Fe te : Féneftres de la Maifon 
muraille d'vne C rapelle: du Vibaillif d'Aoufte , au Faux- 


bourg deS. Ours. 
D. { M. 

L POMPVLII FD: M: 

PRIMITIVI IVLI: SATVRI 

ser “LH  POMPVLIVS ONIAS: IVL!' SAT V Fidi 
\ IANVARIVS RIANVS PATRI 

ET PVLLIA. KARISSIMO. 
ARESSVS A 
PARENTE. 

En Maifon de la Preuofté. 


1OVI IVNON. MINER Y. 


ANTONIA: M  :LIB. us 
APR O D.I,S4 A: SAR OS H. 
VENERE VM:SPECVL V M 

DONVM DEDIT. 


Pres du de dE, fur des grandes Pierres. 


IMP. CÆSARE AVGVSTO vide 

XTIL, COS :DÉ SIG. C, AVILIVS. fe 

©. FE CALVVS, PATAVINI 
PRIVATVM. : 


cA 0 pres de Bard. 
Survne Colomne Milliaire , taillée dans le Roc. 


Vidi, 


X XXVIL 


Vn peu plus auant eft cette InépHon » Que ie tiens pour moderne. 


Vids. 


IVSTIN. .ET IVSTINIAN AVGVSTORVM 
QVI REGNABANT AN. XPI CCCCCLXVIIL 


Sur 
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Suf la Montagne du petit fain& Bernard , qui eft de lVal:d'Aoufte , eft 
yne Colomne de Marbre, de la hauteur de quatorze pieds , dédiée auffi au- 
trefois au Dieu Pen à (ur laquelle il y _auoit vn Éfcarboucle’, que l'on ap- 


pelloit l'œil de la Statuë. : 


HA 


RARE 


INSRIPTIONS 


= 
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INSCRIPTIONS ROMAINES DE PIEMONT. 
Au/Territoire dé Salafe en Canaudys | èn l'Eglife de $! Pons. 


1e LIVIVS P. FE MACERII VIR VI DIV SIBI 
ET IVNIÆ EF VI TVLLIZÆ VXORI 


Hufiriff 
HI VI/CA MACRO VIVIRO ‘A VO. LX . 
APTÆ AVMFATAFS. LAOTMANO 
AMITÆ CORNELIÆ MATRI T. F lus-mifi. 
VIXIT ANNOSO JT 2 . . 
“Là mefine, 
Exeodem. 
CORNELIVS..L F V ANN. EPX KT: 
cAVercel: 
En la Mäifon du Chahoine Modena! 
CÆGI LU Æ DÈTEH ORIC Æ Ex codem. 
CE CET VSS EDITÉ CHAVITS. 
F :MARTI PIETISSIMÆ POSVIT. 
A AR, fur la Porte de Borbio. 
GN: :POMP., QŒIXXII REG. SOBAËL. À ie 
ASTAMA GOMER. CONDIT. A GALL. Chronol, 
DEIROT. RESTAV. POB. LÆT.-p. pl nie 
Cette Infcription eft modérhe;ta qui {c reconnoit af ftyle, 8e en ce qu'elle 
parle de Gomer, que l'on pretend auoir efté Fondateur d£ éette Ville. 
En la Tour du vieil Chaftéau: 
C.:IVL CZÆS CON DE GALLIS ET ALL: Ex codem. 
OBROGIBVS TRIVMPHATORI 
ASTENS/BENEFACTORI PIO INVICTO DIVO 
ASTEN: LÆTITIÆ ET 
GRATI ANIMI:ERGO 
PVAR LCD D. 
Célle-cy eftoit en vneColémne de Brique, dans le Bourg de Manfreôn. sue. 


Tafèriptio- 
ÆLIANÆ ÆLIANÆ MVLIERI P V LCHRITVDINE #7, 
FORMLÆ YVENERI PRVDENTIA ET ALTIS : VIRTVTI. 


Cinitate 


PALLADI COMPARANDÆ OB C IVITATEM A BELLO- Er 
VESI FVRORE SERVATAM ASTEN:OPTVMZÆ ; 


colegir & 

) mifit R. P, 

pi PE dE Phil. Ma- 
labaile, 

DNobilis 
ê eruditus 

ASeufis. 

G Celle ï 
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Celle-ey eftoit fous le Chafteau ,en la Maifon de Raymon Turc. 


LEYR GALLO VIRO FORTITVDIN ET ANIMI ET 

CORPORIS :INSIGNI:-OB:EGREGIA. FACTA: CIVITA- 

TE DORE VITA FVNCTO CIVITAS PANENSIS 
ET INATIAPP. 


C TVEICÆS DOMITORI GALLIARVM 
DICTATORI PERPETVO i 


TRIVMPHATORI: 
$. P. Q. AST: 
LÆTITIÆ ERGO ET HONORIS P.P. 
L. Pi:BiD. 
P. VRVINVS -C. F. TAVRIN. : 1... POMP:.: 


AEDILIS ET PONTI SVPER BAR PA END... 
FLVMIN. TANARO STRATO QVINQ. TRI. M... 
AC. IVL.CAES. APVD ASTAM HERENIAL L. P.... 
PRAEF, SIBI ET POMELIAE SEPTVMIAE C. F. 
VXORIET AVRELI VRVINOFIL. AV. HOSTILIVS 


T. Ta Vo. POMPEIVS M... 
D. M. C:-EVLVIVS C. L: TARCVSSA 
VLPIAE MARTINAE 
CONIVGI PATER 
AMANTISSIMAE 
VAE VIXIT C.ÆC. FVLV:il FIDELIS ET 
ANNO ;:XXVII M. :VIL 
M. LICINIVS PACATVS.FILII 
SECVNDVS 
VET,.EX. OPT., FVLVI C: L  EPICHARIS 
LEG, XIIIL 6. 
SABINILLA ET VIATORIANVS MATER. 


MATRI DESIDERANTISSIMAE 


P. VIRGILIO P..F P. N POL. 

LAVREZÆ. ÆD.1IL VIR. L D. PRÆF. FABR. 
IVDICI,DE IIIL DECVRIIS EQUITI 
SELECTORVM PVBLICIS PRIVATISQ. 

PRÆF DRVSI CÆSARIS GERMANI IL VIR QVINQ. 
P. VIRGILIO P. F. P. N. POL. PAVLINO 
EQVO PVBLICO IVDICI DE IIII DEC. 

PRÆF, FABRVM. PRÆF COHORTIS.1]I VFERA 
NORVM EXERCITVS. 


PLÆTILIVS P. L POL. HILARIVS SPVRI 
MAGISTER MINERVALIS 

NAEVIA » Lo CEWSIA C L': 
ALMVRIS  TOPIA 
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D. M. C. FILLIVS M. F. 

L TITII III FLAV. POL. VITAL. 
SOLVATINIANI AST. VETERA. 

D. LEG. TA DIV. T. VS MILITAVIT. 
OTIGEHA AVG... IN......IANN. 
DIL..EG. VGEA. XRILIL BE 

Lu 


.NLII....ARIVSTR. 
BVNII AN. LA VI 
ANN XXI MEN VI. 


SEX. OCTAVIVS Q. CARINAS C. F. 
SEX, FE HOLMACEI: POL. PRIMIPILI 
SVS CASSIANVS ÆD. “H-VIR. 
T. E L 

VIXIT ANNOS XXI 
T. VETIVS CONCORDIZÆ 
POL._ÆDILIS COLL. FABR. ASTENS. 
VETI T.F SECVNDA M. VETTIVS SECVNDVS 

VXOR FECIT: IN MEMORIAM 


VETTIÆ CIVITATIS. SOROR. 


TITVS ANNIVS AGNANVS 
L. AEMILIVS AGNANVS NATVS ROMAE 
ASTAE EDOCATVS MEMOR EXTREMI FATI 
SIBT ET SYLVIAE VXORI KAR 
BP: VIVENS 
L'TE; VD. PE 
QVI HIC QUIESCERE VOLET ITA IVSTE 
VIVAT VT NOBIS AEQVARI POSSIT. 


C. STRITINIO M. F. MAXVMO' IOVI OPT. MAX. DOLICHERIO 
X VIR sTuTBVS IVDICAN L. FRONTINVS NIGRINVS 


©. TR. PLEB: PR PR. FF... ARAM POSVIT 
AE ARIMIÉLAE! LT 2 LIOMI 
Q. HERENNIVS M. GARDINO M. F OB.CIVITAT. 
SVCCESSOR INSVMMA ANNONAEINOPIA PRO- 
VL VIR PRIO AERE SVBLEVATAM ASTENS. 
SIB. ET :L :CIVITAS OPTVMO CIVI P. 
HERENNIO DEP '2p : 
L. LIVINEIVS REGVLVS T. VALERIVS L F 
DA M. 197.6 M, O M 
SINORIDIS PLACIDVS | 
BACCHAVSÈIIAAA: A 
CON. LIBERT. REFETOR PECTINARVM 
ET CONIVGIL 
BENE M RE CORNELIAM 


NTI POSVIT 


G 2 G. 


2 
62 ri 
IVN. CLIVANAE N, 
IVN. ANNAEAE N. 
VIA... ILLTA. 
RESTITVTA 


M. PETRONIVS M. F- 

CA 
PRIMVS T.:2F..1L 
SALVIAL F. TEL 
FAC, 


G. HIRPRIDIO 
C. FE MEMORI 
PRAEF IVDEX 
Ÿ. DEC. TR. MIL. LEG.IIL. AVG: 
PRAET. I D. IMPER. NERVAE 
TRAIANI CAES. AVG. GER.DAC 
De PIS FLAM. PERPET. 

: ,ASIANI DIVI NERVAE 

.TRAIANI 
116. R: 


L CANINIO P. F. 
VALENTI 
RROCVMRATORI III 
PVBLICORVM AFRICAE. 
P. CANINIVS C. F. PATER 
SIBI EVRENTIO V5 
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DIAN AE 
AMANDVS 
Q VALERIASIA 
TICI 
V: 5 L M. 


VIRIA # LIB. 

FAVENTINA 
SIBI ET 

C. CAL»SIOMIRI 
TE 


DIS. M. BE VLLIAE L N. 
VXORI 
MONVMENTVM 
PRO RE MAGNVM 
PRO PIETATEPARVVM 
L MIN. ER. P: XII 
IN AGRO P. XXHIII. 


Au Village de Ceberan,, proche 
d'Yvrée. Ex. 
fihedis 
C'LICINIVSSE> EF 
LVCRA 


VI VIR. 


<A Albe. 


Ex Chro- Enila grande Eglife ; fur du Marbre. 


nolhiff. 
Pedem. 
£Ap.12. 


GENO::GC: ALB POMP. IN  MEMORIAM 
SAL. CINCI SEMPRONIANI EQ.:R: EQ: 
P. VB SEMPRONIA SABINA MAT 
ER ÆT IVLIA  SABINA SOROR. 
D:1P. A Su E. ) 


15 OM AlCereal ; au Territoire d’Albe. 


PL. CORNEL. P. F. L. N. APHRICANO ET CN. 


Ex codem. 


POMPÉIO MAGNO. CN. F SEX. N. ALBAE 


INSTAVRAT. $& B Q CERALIS D. 
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À Albe.,en la Maifon dé l'Euefché. 


D. M. 
L. DIDI PRIMI AED. Q IL VIR ET MESSIAE cm. 
PEZVSAE MATRIS. PRIMI DIDIA SEVERINA 

LB. ET. VXOR. 


FECIT. 
Là mefine. 
C. FABRICIVS L. FE CAM. ÆD! SIBI ET. M. 
FABRICIO L. F. CAM. LIGVRI ERATRI Ad 


euxÆD. T. F EL 
PHILETVS. ET. FVSCVS. L. F & 


M, CAVLVS M. GAVIVS. 
C. F. LICIWS. C. F. LIGVS 
M VS DE M. V. S Li 
FEVC: 0 
PRO L 
COS. PR Æ DIL PL 
EMANENSES 


Là mefme , en la Maifon de Pierre Buat. 
CN. IVLIO PERTINACI ÆD. QUAEST. PRAEF  **®%* 
FABR. CN. DIDIVS HERMEÈES FILIO 
PIISSIM OV! DA D? mrAI 


En l'Abbaye de fainét Froñtignan, prés d'Albé; 


FL. VALERIANO IFRÂATRI 
PIENTISSIMO FR ATER 
FECI T. 


cA Fofan. 


En l'Eglife de fain@t Frañçois, deuant la Chapellédu Comte Thefauro. _ 

‘ t ab Ecclef. 

GN. EGNATIVS CF FAB. ‘TACVLATOR Hs 

CONSIDIENA. L. F. VXOR AUS 
GN. EGNATIVS GN) F. FAB: lfACVLATOR 


Eh là mefiné Eglife. 


LACENVS BIANES VAL OWET VEAMSTIS 
IL VI CL VI 
LOV. CIN:: OPVS DECESSIT...MAVIVS 
DECESSE VICVS DECESSET. 


C. LILIA SOROR VI 
G 3 En 
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En l'Églife Cathedrale, fur yne piece de Marbre rompu. 


M. F TERENSIVS CG ..@ .. 


Ex eodem. 
Au Territoire de Foffan ; proche deGeuola, 
ee FLAVIA MOGETII IIL 
Exeodem: 
Au mefine Territoire , à Prouano. 
+ codem, 
Fe DIANAE AVG. SACRVM ASCIA. 
Ex Omf. A Bennes, en la Maifon de Martin Là mefme. 
Far Maligne. 
L. SICINIO VAL 
M NONIO. M FE = 
FABIO MVCIANO SER. VALENTI codem, 
COS. 


XV. VIR. SACRIS FAC  PATRONO MVNICIPI 
LEG. AVG. PR. PR. PROV. 

# dl.  PANNON INFERIOR CVR REIP. NOLANORVM 
gum. & LX VSSIVS PEICENNI NVS 


Sacer COMMIL. PRAESIDI $. P, Q.NOLANORVM 
DOS coM- 
ee TIME Doner 
* Alix , 
DES Là mefine. 
Q. EPIDIO L. FE POL RVEO. 
LOLLIANO: GENTIANO 
Ex codem. AVGVRI COS PRO COS. PRO. 
ASJAE: LEG. PR PR: PROV. 
LVGDVNENSIS COMITI. 
IMP, P :SEVERI ÆT ANTONINIL 
AV:GG, LEG:; LEG, XX. 


A Paliero ,en la Valée de Mayre , Dioccfc de Saluees, 


{ur vne Table de Marbre. 
: v. Ve 
Hhfrifim. 
gris M oEXOMNIVS: SERENVS. 
Epife. Sa- 
le mi. MAX FE: POLFORO. GER. 


THT. VIR BIS-SIBI, ET DISIANAE 


MAX: VFILYBLAIAE VXORL 


En 
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En l'Eglife de fainét Pierre de Pag6;au mefme Diocefe, 
au Paué du Cher. 


V. F E 
PE TR ä N'INHIV IS. Ex eodem 
.. AVE TOM OC DIAUIS 
0 Ny STE CU N D 4 
éd deb V LIT AS VOX OUR 


A Querafque; fur du Marbré, où il ÿ à des Cupidons. 


ITA M. Tèèon ae 
ACVTIZÆ Q..F. SABINÆ !! 
FEMINZÆ SANCTISSIM Æ. 
Q VESQWVASIVS FORTVNAT VS 
| D. P. S, 
La Pierre fut portée à Turin. 


À Suze, fous Le Portiqie d'vné Maiïfon. 


CORNELIÆ SALONINAE M : : a. 
AVGVSTAE CONIVGIL IMP CAES. Occid, 


P. LICINII GALLIENI IMPERATORIS P. FE. INVICT. #s. 
AVG. ORDO DUT D PASS. SEGVSIOR. 


A lé Porte Boatta. 
TMr. CzASAR. ». M. AVG. F. AL. Mr.lAM QYP. BIO FELICI INVICTO ET 


ÂvG@.P. P. ORDO SPLENDIDISS. CIVIYT. SEGVS. CYRANTE AVRELIO 
SATVRNINO. VAR PRES pe Mol QE 


En la Chappellede S Pierre. En laMaifon des Ruffi. 
M. IVÉIVS VAR HERCVLL 110 
L. FRONTO. NVMIS TERTIVS 
: V. S. EM vA 


“ Dansla Muraille dela Place ; la Pierre a et depuis portée % « 
au Baftion vera de Turin. 


IMP. CAESARI G. VALERIO DIOCLETIANO @. FE. 

INVICT. AVG. = 

ORDO SPLENDIDISS. CIVATATHIS SECVSIAE 

CVRANTE AVRELIO RATIO VRE, PR AESIDE 
D. N. M. Q. F. 


Sous le Portique de l: Maifoh-des Bons. 


GENIO MVNICIPI SEGWVSINI 
TVL. MARCELLINVS. V. P. EX VOTO POSVIT. 


En 
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En la Chapelle rninée de fainét Julian: 


TIB CLAV. RVSTIC. CAPITONI 
SEGIAE CLAVDIAE CVRIAT AE 
CLAVD. PRIMIGENIAE 

CAIO PINARIO 50 CENO: AM. 


Enla Chapelle de fain& Conftance.; 
SVRO COSSLE,, Qi COSSMT10; QPTATO, SECVNDO 
note - 
COSSVTIAE TERTIAE VOLATIA MATER 
SIBI ET SUIS. .V. &. 


A laPorte dela Maifondes Sefterio, 


APOLLINI D M. 
€: IVL. DONNI L. 
= RERASTVS ET-IVLIA DONNI.: DEVTERAE QUAE VIX. 
L  CIPRIS, : : 
V. S L L M 2120: ANN, ILE MEN© XIE, 


En la Chapélle defainét Eufcbe: ? 


Dänsles Cloiftres de la grande Eglife. 


us iD: M. fr 
M VETTI VERINI MIL. STATORVM 
L.VETTIVS! AVITVS! GENE RO OPTIMO DE > SVO :FECIT: 


Au Chafteau, En l'Eglifede S. Marcellin. 
L. OPPIO:PRIMO: TIB. CLAVDIVS TI FILIVS QVIR. 
OPPIZÆ; F NIGRINO DECVRLVIR OPTIMO 
OPPIA. L. L. CLARA. PATRI ITEM SIBI. 
D. VE. : Ô 
En la Maifon Abbatiale, 


ESCATA OPPIA SIBI ET 

GAVDILIÆ.OPPIÆ PATRONÆ 

ÉT @ VGIOQ: GIMIONIS 4 
VIRO SVO. 
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Là mefine dans les ruines des Thermes de Gratian ; portée dans la 
Pitancerie de l Abbaye de fain& uit. 


SALVIS® D. D. D: NN. N: Ris 
VALENTE GRATIANO ET VALENTINIANO 
THERMAS GRATIANAS 
| - DVDVM COEPTAS ET OMISSAS. 
Q. MAG. ALPIVM COTTIARVM PRÆFECTVS. 
EXTRVXIT. 
ET VSVI SEGVSIANÆ REDDIDIT CIVITATI 
FIRMAVIT ET FISTVLAS DEDIT. 
AQYAM DEDVXIT. NE QVUID VEL 
VTILITATI VEL VRBIS DEESSET 
COMMODITATI 


Là mefme. 


AMOELELIS VALENTINI, FILL DVLCISSIMIS 
AVG. IMP.C. VET. PONT. MAX. 
CLAVDIVS IVLIANVS SEMPER AVG. 


En ladite Pitancerie. 


IMP. CÆSAR PONT. MAX. 
CLAVDIVS IVLIANVS SEMPER 
AVG: 


En l'Eglife de faint luft. 


IMP. C ÆS'AR: :VESPASIAN VS 
AVG PONTIF- MAX. TRI. 
POTESTAT: ICOX.: III. 

COSDRI GALAT. IIIL P. F 


Enl2 Chapelle des Moroni, à fain@ luft. 


C. LVCRETIO SEX. F STEL. QUARTIONI 
MANSVETVSI:ET PRIVATVS LIBERTI ET LVCRETIO" 
MANSVET.' FE EXPECTATO V. 


| 

[Al 

il 

Au Clocher de fainà luft. Au jardin de l'Abbaye des. luft. | 

{1 

VLTIF. ORENSIÆ CL. SEVERÆ I 

ANTHIPO GOBANNILNO | 

FORESIVS FESTVS/1: VIBIO SEXT. F. | 
SEVERA VXOR. B.T. V. 

FE. V. E | 

| 

H Au | 


ES 


—— 


— 
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AuChafteau. 


IVLIAE. C, TIVLI HERMZÆ EE, 
PEREGRINÆ 

€: IVLIVS :VTRATVS 

C. IVL. SECVNDVS IVL IVLIANVS 


OPTIMÆ MATRI V. EF. % 
En l'Abbaye defainét Inft. 
D M ÆLIÆ -CELIDONIZÆ. 


VENZONI ÆVERÆ 

L. ATRETVS QYIETVS, SANCTISSIMÆ VRBANVS. 
CONIVGI CASTISSIM- 

AE. D, ARR 


Turin, 


En la Maifon du Chancelier Agathia; portée depuis au jardin du Chafteau, 
ue Ce GAVIO LE 
STEL, SILVAN.O. 

PRIMILARI LEG. VIII AVG. 

TRIB. COH.:IL VIGILVM. 

TRIB. COH. XIIL  VRBAN, 

TRIB. COH. XII PRÆTOR. 
DONIS DONATO À DIVO. 
CLAVDIO BELLO BRITANNICO 

TORQVIBVS ARMILLIS PHALERIS 

CORONA AVREA. 
PATRONO COLON. 
D. D: 


Là mefme, Enla Maifon des Ruff,au milieu 
dela Ville. Ex 
Ex Grut, D. M. Grues. 
GENIO I 
ET-QVIETI ÆTERN Æ MYNICIPI 
SEGVSINI. 
TISTIÆSERE DEFVNCTZÆ. IVL. MARCEL 
LINVS: V..P 
EX VOTO 
POSVIT. 


Enfl'Egliféde fain& Fidélle. 


Ex Gabr, 
Simeon. 


Sur 
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Sur vne Colomne. 


CORNELTITZÆ 2 
a 


I A 


< 
[@) 


N Æ 

DV GE 

SAR SP L'I'ŒIIN 
NIP & 
T 


nr ZZ 


L 
C 
P. 
gi E . 
LiN C TA 
E 
E 


CAGE 


Là mefme. 


DN.:CORNEL:LÆ SALONINÆ: 
AVG. CONIVGI D. N. 
IMP. CÆSAR. P. DECII GALLIENI Ex codem. 
PIL ÆELIC.!INVICTI AVG. 
DACICR: MAXIMI GERMANICI 
MAXIMI TRIB. POTEST. III. 
COS. II, IMP. P. P. PROCOS. 
PROVINCIA BÆTICA 
DEVOTA NVMINI 
MAIESTATIQUE EORWM. 


Enla Tourde:S.Soluteur,/depuis portée au jardin du Chafteau. 


Q. GLITIO P. F ATTILIO. 
AGRICOLZÆ 

COS. VII: VIR. EPV; LEGATO ::: 

PRO PRÆT.TMP.. NERVAE CAES; 

PROVINCIAE. BE. 

LEG:.CITERIORIS 

$S. H PRAETORI EDILO 

IVL. VESPIASIAN. 

TRIB.: M: LICE X. VIRO: 

SSI EXT AL 


Ex Grut. 


Celle-cy fut trouuée fur ne lame de cuyure à Turin 1570. 
C VALERIO® ,C.- F 
S'TEL. CLEMENTE 
PRIMI PILAR!I. 
II VIR. QUVINQVENNALI Ex Gr. 
FLAMINI DIVI AVG PEÉRPETVO 
PATRONO COLONIAE 
DECVRIONES: ALAE GETVLORVM 
QUIBVS PRAEFVIT BELLO IVDAICO 
SVB DIVO VESPASIANO AVG. 
PATRE 
HONORIS CAVSSA. 
Hrc (02: DEDICATIONEM STATVARVM EQVESTRIS ET 
Pepesrris OLEVM BLEBEI VIRIVSQVUE SEXVI DEDIT. 


H 2 Là 
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Là mefme. Au mefime lieu. Ex 
codem, 
" L POETAVS M. F V. F. 
ne - P: ALBV TIV SC. F. ET. 
STEL. QUART Vs. G. ALBVTIVS SABINVS 
4 ER ATRES SIBI 
VETERANYS, : Fa ET.0 
© ALBVTIO C.F RVFO 
L PATRI. 
Là mefme, : : I ŒN | J 
; 1 Li mefine. 
£vedm STATIVS ALBVTIVS : 
ET À ALBVTIO ,.3.4IPETRONIA SA 
ADIVTORI M. FE. 
SIC DE Si Î MAIRCELLINA 
| Ti Fu Ÿ 
L. VALER. Y | Auvieil Ghafteaus elle eft à prefent 
Ex Grut , ce jar din, 
; ‘FIRMI FE SIT. DE: 
VI] E. 
FIRMINVS. TITVLPICIVSIATTICVS Ex 
T. SMLPICIO ASIATICO. eodem. 
VI VIR:'AVG. ERATRII EM SVLPITIAE 
PRIMILLAE MATRI 
EX HS:1,XI. BRVITIAQ@:'L: HYGIA ‘SIBI ET 
BRVTTIAE Q. L. GRAPHIDI FIL. 
ÆNVEUT. l 
En la Maïfon du Sieür Pingon,furvné Atücoin dù Palais de la Ville, fur vne 
Pierre de Marbre ; on la portée Pierre de Marbre; où il ya vn Tri- 
au jardin du Chafteau. dérit entre deux Daufins; elle eft au 
jardin du Chafteau! 
D, M. 
Seguentia D. ARRII VI VIR,. IA . Ode D 
sl SECVNDINL ET: VIC/ ORDO AVGVSTAE 
LS ....CVRIAL TAVR. ET. TAVRINOR PATR OCINIO 
Tarn SAR MENT EPORED,. COLONIAE DECREVIT. ET 
PERLEGATOS DETVLIT, 
D; | D. 


Deuant la Maifon de Pingon. 
IVPPITER CVSTOS AVGVSTAE TAVRINORVM. 
Dans la mefmeMaifon , furivn Marbre. 


C. IV L: /GAESARI2QGUE 

DE "GA DPETS 

4 ALLOBROGDB, 
rs. PHAVIT, 


En 
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En ld Maifon du Prefident Thefaito ; elle eftà prefent 
au jardin du Chateau. 


TL AVLEAHTALOSM. I. 
L. TETTIENVS VITALIS NATVS AQYILEIÆ 
EDOCATVS. IVLYA EMONA/TITYÉEVM/POSIT 
ANTE ÆTERNAM DOMVM. IŸ LTA. 
AVGYSTA TAVRINORVM DICIT. 
QYERERE. CESSAVI NVNQVAM 
NEC PERDERE DESI. MORS INTERVENIT 
NVNC AB VTROQ@VE VACO. | 
CREDITE MORTALES ASTRO NATO 
NIHFL EST SPÉCTABILE (DATVM 


En la Vigeed’ Aléxandte Serre, hors kVille. 


GENIO ) C: A L. 

M. ISVNI SEXTI LVCR. 
PROCVLI APOLLINI. 
SODALICH IB. AVG: TAVR, 
IVVENT. VI VIR EPOR. 
PATRONO Ne SD CEST 
LIBOTIATVS SIBI ET DOMITIYS 
VENTINIZÆ. L.F IRATÆ VERVS. 


VXORI T:/F:1. 


En la Maifon des Maines , au bas d’yne Tour. 


Pl. RMMBILIVS 
AVG. TAVRINGRVM 
PROCONSYVYL. 
Auidéuant de la Maifon de Pingon. 
CHIRONI SATVR EF. EVPPOCENT.... 
T. CLAVD. CÆS. LVDIS DOVE Na à 
Dans lamefine Maifon. 
A VBPPIVS 
PrOTT: Æ D 1 L'I1s 
VETIA T. FE SECVNDA 


VXOR FEC1/T 
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Au deuant de ladite Maïfon ; & depuis: portée au jardin du Chafteau. 


LÉEN © EL M 
APONTAE. L. L. MODESTAE 
MATRI 
ACVTO: LAPONT. ;SER. 
BA TRE cv: 


En vn coin de la mefme Maïfon ; a efté portée aù jardin du Chafteau. 


L SALVIVS, Qi vFI1CAMATU HA : 
POENVS PATER, SIBL ET LSALVIO 
L. FE MEMORI FILIO: ANNOR. KX IX. 
BVSSENIAE P. FE PRIMAE VXORI 

Q. SALVIO Q. F NOTO FRATRI 
SALVIAE Q. F RVFAE SORORI RVFO 
BVSSENIO.L.F. MERO:INF.P,;XIX. INT. P. XIX. 


Au jardin du Chafteau. 
ISIDI | V. JR? 
T. MINVCONIVS IL. VENNONIVS 
ALEXANDER >L. ONESIMVS 
Vs SU VI VIR AVG. SIBJI ET 
PETRONIZ, TH'BEBN TLO..STI IL) 
M. FIL GLAVOC!VS. 
MARCELLINA L AEBRVTIVS L.F,. 
HR Ce SCAVRVS. 
N. APPIO ANNIO 
CENTVRIONI 
AEBVTIAE L. F. M FE 
Q. APPIVSQ. F. 
Q. H VIR PONTIE. SENEC AE. 
Tec. 


COELION A L EBONIS TP 
STEL. NIGRO 

PATRI 
FADIAE T. L. AVGVSTAE  MATRI 
COELIO P. F NIGRINO FRATRI 
COELIO P. E POLLAE SORORI 
IL COELIVS P. F. gVSTIVS 

V. E. 


€. MINNIO 

RON EL FAT EV IR. 

CAENONIA POLLA 
MATER FILIO V. F. 


En 
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En vne Place de-laméfine Maifon. 


HOSPES TE QVID AVORTIS. 
ADVORTIT O. 
EN ADEÉLPHI JFVERE CVPIDINES 
CRESCEBANT. FLAMMIS OMNIA:DEVASTAB. 
M. IN MATREM DVM ET SÆVIVNT S 
VENERIS : AMORVMQ: HEIC FACTA: NTERNECIO 
HEIC EXTUNTÆ FACES. TRIBVSQ. POS. TVMVLVS 
AT PRO AMORIBVS INNATÆ HEIC AMICITIÆ 
QVAS MATER ALIT. CASTIMONIA 
O VOSVRAM OPTIMAM. 
BENE. VIVITOR. HOSPES VIVITO ET ABITO. 


En ladite Maifon. 


T. MOMINVS D. M. 
M. EF. POL. : 
TERTIVS Q RVBRIVIS 
VE TE RAN'V:S 
T. MONNINIO«T. EF. .CRESICENS 
POL. MAXIMO. : 
POINTEÆ "9 L. MACTORIZÆ 
HOSPITÆ VXSORI. 
Larie PVBLIZÆ 
INF. P. XXX.:IN ; A: P. XX. 
CONIVGI 
D. M: 
N'AACÇIIVAE S 
D VAL NICE DES TS ML tel 
LL D'Er CNE MMIEOVeSES: 
Ces EN PRINT S 
EAT. MÆ&-S.S I A 
F I R M À 
PO NS EN AE 
Sur vn grand Marbre. 
T. MARCIO. T. L 
QVI EAM REI PRIVATZÆ CVRAM 
AMD'HYBVIT. ..... 
Au dos du mefme Marbre. 


TE LAPIS OBTETTOR LEVITER SVPER OSSA RESERVA 
NE: NOSTRO DOLEAT CONDITVS OFFICIO 
R ECCAE PIT, À 
L. 


Ailleurs. 
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Ailleurs. 

D. M. D. M: 
£COELIÆ SEVE MESTRIZÆ 
RINÆ QVÆ HERMATDIS 
VIXIT ANN. MATRIS ET 
VIIL .M. IX, D. VIL IVNITIZÆ 
FILIÆ DVLCISS. MOSCHIDIS 
L :MINNIVS SVPER AVIZÆ 
NVS PATER ET CORNELIA L_RVTILIA. 

SOTERIS. SEVERINA. 
En vn autre endroit de la mefime Ailleurs, 

Maifon de Pingon. 

M. CVRTIVS A. F. 
VICTOR PEÆ AVG 2 , PRIMVS-. 
JMPERIO NERVÆ.... SEX. VIR. IVN. 
SATVRNINVS..... 

D. M. ACRONI P, {4 
SAGINTIVS MEDICO' AVG. 
RVFIÆ VERÆ CLODIAYIIL :, 

CONIVGI LAETAE SOR... 
CARISSIMÆ CMCLODIVS.:.:, : 
QUAE VIXIT ANNIS  AQUVILIANVS. ... 
QVADRAGINTA 


TITVLVM POSVIT. 
.. DEIOTARA... D. M. 
.IANVARIC VINTIO 


:.….ONIS F MATER 


..ANTE OBITVM. TI. CLAVD. 
PROCES 


THYRSA VX. 
AQUILINA 
CONIVGI. 
INCOMPARABILI. 


JUIOTÉRRAS NEC 'MINVS ET MARIA 

.:1IMPVRI AQVAE PADI NEC MINVS 
ET SAEVI. 

:::1RA QVOD OPTAVI MIHI TANDEM 
PERVENIT 


..PERPETVAM REQUIEM POSCO. 
VALERIAE 


DelaRoyale Mäilon de Sauoye 65 


VALERIAE LVTIO GLITIO VERO. 
M. F. TERTIAE 
C. MONIANVS V. 
C. ECA MP: VALENS C. CORVNCANIVS Aeñé- 
OPTVMAE MATRI C. L. PAL HILARVS LT 
YNANIMES POSVER. VI IVUR. ÉA Se 
M. OCCVSIVS D. M. 
A. FE. LAGANIVS GOT DIS 
SVAE SVAVISS. F. FOELICISSIMI . .: 
TESTAMENTO. VIX. AN. VLIDIES XIIX 
FIERI IVSSIT. AVGVSTIANVS ET 


AEBVTIA CHARISS. 
FILIO PIISSIM. PAR. 


VALERIVS.. : VENERI ERYCINAE. V.S. L. M. 
VERINAE C F.. 
K ARISSIMAË VIX AN à Da PABEADES de 
DIES. XX. IN ICONN VE À ir cum TIGE C.. dé 
MENSEM,.…..OBIIT DEDHRISS D.rD fleau. 
CONTRA VOTVM 
MERCVRIO. L'an: SOIN TT 
T MATTIVS ATEVRISSI E 
MAGIACVS :...EX PANNONIA 


V. S. L. M. 


TITVLVS PVELLAE CLAVDIAE C. EF. 
VIXIT CONIVGIO ANNIS DVOBVS 
ET .MENS..,VI SVBITO VERTVNTVR 
FOELICIA, VOTA DVORVM 

ET DEEVNCTA EST ANNOR VM, ,XVI 
HIG ,REQVIESCIT IN SOMNO,. PACIS 


Au pied d'vne Tour de Turin; portée depuis au jardin du Chafteaus 


Dis 
. GLE FLO. P,E.,-SMELL 
ATTILIO AGRICOLAE COS. HI. 
VII VIRO EPVLONVM SODALI. 
I En 
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En la Maifon du Chancelier Agatha, font les quatre fuyuantes. 


T. CVSIO RVEI F. DOMITIO. M. F. 

STEL. VI VIR. ST. MARCELLO 
Aé AVGVSTALI CACTIA VXOR 
RM CVSIA RVFI F À. FE. PASTOR. M. F. 
Chfteai. POLLA SOROR A. FE SECVNDVS 

D. P. S. F. .….M. F. DOMITIA 

: M. FE, PRIMA. 

L. GOSINIO A. ÆBVTIVS 

1 DE DRE ORD. LIB. MAIN Tia. 

HILARIVS SIBI ET MESTRIÆ 

AVG: VESTIA M. FE. OTVNATÆ 

M. FE. VXSOR VXORI T. F. I. 

P. COSSIVS 

MAXVMWVS 

|" BESAE 


En la Maifon d'Alexandre Vignate Seigneur de faindt Gilles. 
La Pierre a efté portée au jardin-du Chafteau. 


PIC BR NE LI O 
DS PSN NEA 
D'ECVRIONI 
APE Di CI 
DNIERC T Y. 

CFO RONOE L' ITA UP 
PRE LSCA ‘T''ESS 


Les füyuantes font enla Maifon de Caflian du Puy. autrefois 
premier Prefident de Turin. 


es Cora Y. F! 
ANTISTIIÆS C. PVBLICIVS 
#L.. DELPHIDIS PRIMI GEN. 
TESSER LIGNAR SIBL ET 

SODATLICI TVRRANIZÆ. 
MARMORAËITOR 

Y. PENSE re Pi Re 

 LEVIVS MAL EE. PCA RIA 
ET LIVIÆ LEVINVS AT Ar IMPER AT. : : 

IF STE PE ELA RVASE PRIMVS.. .: 
VENONIÆ EXORATÆ ..PRÆF FABER....: 


P. LIVIÆ FIRMÆ ET 
FÉSTO FILIO ET. 
FIRMIÆ FILIÆ. 


Au 
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Au jardin deS. A.R. 


T. ARRIO.: [:F ETR OM MERTIO 
ANN. XXI 
MVCIA T. FE: MODESTA 
MATER V:ik 
SIBI ET: ,T. ARRIO: M. F: VIRO 
INVIDA-FLORENTEM RAPVERVNT FATA:IVVENTA 
NEC LIQVIDO MISERO ME SVPER ESSE MEIS 
FLEVIT PRÆSENTEM MATER FLEVERE SODALES 
ET MATER TEPIDO/CONDIDIT OSSA ROGO 
QVÆ PRIVS HOC TEGVLO DEBVIT IPSA LEGI 
IN AGRO. P. XXI IN FRONTE. P. XX. 


Prat BV Re VS 

L'ILE TE PB EMECE ENEN=eO 

À V GES: Bb bn EXT 

Æ BV Tol Æ ML ELLE 
EFIB: ER TAÆ 

DELL I C. 2 MT1A ML... 
SV A 

Rae T 


En la Maïloti du Prefident Thefauro. 


VIREAGIVS  : HA2HAS ONAIVS. L. F 
……L PEREGRINVS 
À. F TERNI 4 LEG:;/ XXII :PR\ PE; ID. 
.:..LEG.14 COMMENT, 
TAVR. OBOLIO .44LUF, OPTIO ICGENTVRIO 
...ONIS : EIVSDEM 
PVLANIVS 4AVS.:PILVS. PRIOR 
NOR XXXUX, STIP. XVI. 
| BRIS:GMS ir Chaine © 0 LEE A À 


Au jardin du Chafteau. 
A TAITIOOAL. BÆL L:kC:0 
| VIA VIR4 AV G VST AL! 
| CHOROGIARIO. 


P. ÆBVTIO. P. FE NEPOTI. ÆD..II. IL VIR. IL 
SABIN A. FRATRI. 


FVGE, TACE QVIESCE 


TILAN 
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Proche de la Maïfon du Comte de Pancalier. 


fi 5y M. 
VAECILIAE (AELIAMN AE CIVI 
_ POLENTIAE QWAË WIXIT 
ANN. XX, MEINS ; 


© étErTro P2F. 
A TT PET O@ AVGVRIE 

COS.:VEIT VIR::EPV:L 

LEGATO PROPRAET. AVSP. Eadem ferê eft 
IMP. NERVAE CAESAR. que fuprà ex 
PROVAÆNCIAE BE..... Grutero. 
ÆE GILEHGZVIIFE.RR AT. à 
TVEG MCIT ÉRIORIS HIB. 
PR AE DTORY AEDILI CVRKR 

WI: VESPASTA TRIB POT. 


C 
GALLICAE X.:VIROS OSTI. 
POT;:- T'Y: B.. M. 


C: VRVINVS:CLE Q: AEBVTIVS 
SILENVS SIBI ET. CILONIS F. 
AMOENAE VXORI ET. POMPEIA VÉLAC. 
IRICO FILIO ENA, Q F. 
DAT. 
VUE: 


Enla Maifon quiappartenoit à François Boyuin, Sieur de Villars. 


V. FE. 
AEBVTIAE M'°F TERTVLLIA SEX. 
POMPEIO PASSO VIRO VINNO. 
NIAE SECVNDAE COCERAE 
POMPEIAE SATVRNINAE ANN. XX V. 
SEX POMPEIO CLEMENTI ANN. XXX. 
PVPINIAE FIRMAE AVCTAE. 

Au 
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AuPalais'; tiré des Murailles de la Ville. 


C. CVSIO ME Q CVSIO 
CALVISIO ME 
III VIR AED. P. ERATRI 


FILTO. 
Au Palais depuis porté au jardin. 


LV. CGIL DEATILY FIPRIMA 

fs SHBA ET 

L AEDVTIO PALLAE:O 
YIR ©. ” 

AEBYTIAE: Lr F OPTATAE 
ELET 1. FE L 


‘En la Maïfon des Romagnans. 


D. M4 LIBERO PATRI 
TRANQYVILLI 
SECVNDINI SACRVM. 
SIBI. he 
IVLIAE L: PF SENECIC. 
CONIVGI 
K AR. Vi 4. YLOTL M. 
V. Ë. ‘’Enla Maifon Vagnon. 
ANTISTIVYS 
NIGRINVS CEAVDIO DRVSI F. G.:. 
SIBI ET TRIBVNIC.POTEST.V 
V. ANTISTITÆ QL LITIVS T. EF STEL. BARB 
EXPECTATÆ TRIBVNVS MILITVM. 
VYORI. 
Il eft au jardin du Chafteaw.  CAPITO: ATTIVS. 
DIS*OMNIBVS. j . «x ATTONIS EF. 
HYGINVS 
PRIAMI FRATER N. ‘P: 
POSVIT. 
T. CASSIO ATTILÉO. :P, F 
M. FIL. OL. NEPOTL 
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Au jardin du Chafteau. Là mefme, 


ATILIA MVLLONESIME  L. VALERIVS. 


SIBI ET LÆBVTIO OPT. FRONTO. 
ATO. AVG. DEC. AVGVR. T. E IL. SIBI 
© CONIVGI OPTIMO PLACIDA ET 
Ven FIDELIS LIBERI 
FACIENDVM CV: 
RAVERVNT. 
P. METELLVS Au jardin du Chafteau. 
L. FE DEC. TAVR. 
_ ET QVÆASTOR FAIYVCCEIO 
ITEM DECVRIO Ti FÉÈ! STELL 
EPOREDIZÆ ET. IE VIL PETRONIANO 
| IJOVI AVG. Q. ROM. EQVI. 
EX HS X PETRONIA M. F 
TEST. PONI CVR. MARCELLINA 
i MATER 
T. 5 
En la Tour de fainét Dalmace. 


Au Cloïftre du Monaftere de fainét André. 


Ce NPHBINAS: CG. FE: ST EIL. 
C ENS OR 

EXSOMNIZÆ. L F SECVNDÆ. 

IVMXOR I. 
LOIPTOMBSEVERO" FILTIO 
CAONABTONME LE PATARI 
CAMEEMRE RTAZÆ 
SEX FIL: M ATR'T 
VIBIÆ  GRATÆ LIB. 


AüBaftion Verd de Turin. 


FRONTORMGLL E: R P UIMPP. 
NERONE ET DOMITIANO 
EMEMeLE: S'EDeM. HS. IV.  E" M. 
PAT DELA PA ÉEEC DOLYMEP:. 
GER PAIN VMC MEEIT 

MX. JIXIT. 


IMZÆI 
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CV MAPER MISE..." 
. QE SL CM. ESSEM PER. ..... 
....….ET MIHI VITEM DEDERIT. 
,.... VLPIA LEGIONE MISSVS.... 
-... TAM PROBVS PIVSQ VIXIT.. 
.. QVI GAVDEBANT. ORDINAT.... 
... HI MEÏI MISERI PARENTE.. 
: QVOT TIBVRTIVS SEVERI.. 


A l'entrée du jardin , fous la Galerie du Chafteau. 


M. VILLIVS T. ALBVTIVS 
CHR PPONT 

MANVLIA CF MAXIMA SCAVRVS 

VXOR. M. VILLIVS M... 

SVPER VI VIR. T. VILLIVS APIZÆ 

M. F SECVNDVS 9. SPEC 

EO...M. VILLIVS CLEMENS VXORI. 
VILLIA 
SABIN A. 


Au jardin de S. A.R.à Turin. 


V. P. GVSTIO.2G4E 
QUEIQV ASIVS VI CONSV. 
Q. L. OPTATVS LARIS. P. 
SACRORVM GVLTOR CLAVDI CÆS. 
à. LARTIDIVS C. L. COELIVS®Q F 
MILES LEG: VIII 
CELER SIGNIFER OB 
VIRTVTES 
AGRIPPA PATRONVS TORQVIBVS 
ARMILLIS EST 
POSVIT. DECOR AT VS 
!.VALERIO SEX. EF. + FONCÉ PIC. 
VB COÉGSD..111 CENTVRIO. 
PON'L ET. É ÆBVTIÆ:L 
DILA VXSOR Q APPIVS Q.F. 
: : INO REPVE QLVIR PONTE 
T. 


CA. 


72 Hiftoire Genealogique | 


€A M CELSO 
ÆD. PLEB CERIAL. Q ADLECTVM 
SENATVS ORDINEM AB. 
A TRAIANO AVGV. GERMANICO DACICO 
PRÆT. COH. BREVCOT. MVNICIPIO SVO. 
ALBA POMPEIA PATRONO COLONIARVM 
MVNICIPIORVM ALBÆ POMPEIZÆ 

AVG BAGIENNORVM. 

ENS …GENVENS AQVENS 

STAT JET. 


D. FLAVIO.5M.E-PATRE us 
L. FLAVIO D.F SVPERO 


MIL. COR. VIII PAR CM. VI VIR SIBI 

IRTVLEIÆ Q FE. 

CLEMENTI VXORI. ET ALFIÆ T.F. 

FLAVIÆ D. F. 

MODESTÆ EF TERTIÆ VXORI 

ELAVIVS D. F. 

POL. FRONTO: C: BÆBRVS M. F. 

Ve Ne : 
C. M.CELER FR. A. XXX. 

VEGETYS.... PAGASSIO G. FIL. 

ALBVTIVS. POL. VETER. LEG. XXI 

STABILIONIS. E MODESTVS LIB. POSVIT 
TE: INFR. P. XXX. 

IN .AGR: XLIIL 

M. VIBIVS C. FE ABTI. CLAVD. 

POS: SIBI ET EA. CLASSICA V: M. 
VIXOR I: : ORT. AMICORVM. 
CASSIÆ M. SPITIVM CVM LEG. V. 

ARTIANZÆ : VI ARGENTÆ 
D. M. 
CÆCILIÆ ANNEZÆ C.rM: 
P OLA NT: OV Æ 

V. FE .Q AÆBVTIO RVFL 

M. TALACEVS F. STEL. PATRI. 

M. L. P. V.B. CORNELIÆ MOGE 

IVCN DS: ! TL F. SABINÆ: MATRI 

PONTIA. € ÆBVTIO. C. KR STEL. 

R. AV... X PEREGRINO -FRATRI 

VOLTENA AVG. ATTILIÆ. P. LIB. 

C. M ICOVITI EIPVBL CHÆRVSAE, MXORI 
CLEMENS M. AEBVTIVS C. F. STEL. 

M. SAPIO MAXIMO. CLEMENS T. EF. I. 
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M. CAELIVSIJWI V. E. 
M. FE TRASO. COSSTAI&)E. 
VI VIR. AMG! QUINT A 
CORNELIAE PF. SIBIM I] 
QVART AE VX: SIGIMNIO « 
A XXXXV. LIIVIRONSVO ; 
L.'CAELIO MF. ‘ED M4 CIMMIO y 
GALLO A XXVIL CLEMENTI 
M. CAELIO. M. FE. ! VII VIRXAWGWSTO 
CAM. PRAESE NTI 1 12 MLIQ NO 
A KV. O INFR: PIXXLHIN AGR. 
VPE XK X. 
C. PETRONO LÉ IS ALYIVSISE... 
QVARTI F. NIS.4MINE RVA. 2 
ET PETTONIO 
QVARTO PATRI C4 IVL HA 
VOLMITALIAE EX PANNIOINT2AS 
S ABIN'AE 
MATRID 
L'A RGIONE.NT: JF. L 
T. IMETDEVS ..OL. CIMBER 
QVIR. VALENS L ET: XI. AEDIL VIR 
VETERS AVG CIMBRI.. 
SIB PRET VNT. 
METTIAE VERAE FILIAE SV AE. 
IMP. CAESARI C. TERENTIYS 
A See RES FC AIME 
STE RER î GRAILLINVS: VI VIR 
INVICTO AVG SIBY ET 
PONTIFE MAX. DIDIAE Q.AL. 
TRIBVN. POTEST. IL RVSTICAË VXORI 
CONS. IL PROCONS D HE 

P. P. ; INFR. P.}XV. 

CIVET. SE GG.\ IN: AGRO L.-XX. 
PAVE DIS M ARJIAQ:4. QVARTA. 
@TEAVOL TESTAMENT OFIERI: IVSSIT, SIBL ET 
MVCRO. G YALBIO. C.F. CO M-SEVERO 


SIBIET BMILIT, LEG. ATALICAE. ET 
METTANIAE.: | PA ALBIO. C. FE: SÉCYNDO | 

IN AE VXOR ! + P& ALBIVS SECVNDVS, E :1DEM. 
H:VETTIO.  HAERES FACIENDVM CVRAVIT. 
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BACGALILIAO M. IVLIVS 
PRIMA SIRI ET 
M. P. CININCIO FILIO VARI L. 
ET MEGININIO 

FIRMO ET. FRONT O. 
L. CLVENTIO: M: FILIIS. : 
| CVRA OVRIAN A. 


Y. 
PF. CASTRIÉIO. ©... SECVNDVS PONTIF. D. AVGVSTI 
VI VIR AVG SIBI ET VICCIÆPOLLÆ MATRL 
. CASTRICIO CAM. PATRI Q..CASTRICIO. Q.F. 
MAXIMO FRATRI CASTRICIÆ PRIMIGENIÆ LI. 
CVRAM. CASSII ERL AVG. PROB. 


M. VARIVS M FE. L. VETTIVS 
€. M. SATVRNINVS STATI FiL. POL. 
L. VARIVS M. F. cb L 
C. M. FIRMVS ENNIVS ET CATONIA 
MONINA Q,. F. FE. C. 
QYARTA MÂTER. 
IVS COTTIL VRBANVS 
IIIIL VER VS VRBANL 
L. APEVS 
IMPR QÆSAR VESPAS- 
JANVS AVGVSTVS 
PONTIFEX MAXIMVS 
TRIB POTESTAT. COjs 
IIÉ OS. DESIGN. III 


ESIATQ OPPIANO 
SIBI ET GAVDILLÆ 
OPPIÆ PATRON Æ 


ALLIÆ M FE QYARTÆ 
SIBI ET C. PINARIO. 
SÉCVNDO. M. PINARIO 


PVGIO GIMIONIS MARCELLO. PINNARIÆ 


E VIRG PRISCÆ FILIS V. E. 
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de l'Eftat de Sauoye. 


GEPAPUITIRE". V. 


N rr es tous les au antages qu'yne Monarchie , & vn Eftat Souue- 
rain , peuuent auoir fur les autres , celuy de P'Ancienneté de l’Efta- 
bliffement n’eft pas des moins confiderables ; car puifque felon le 
fentiment du Prince des Philofophes, les chofes anciennes appro- 
chent plus prés de la Nature, il s'enfuit qu'elles ont aufi ne nobleffe plus 
éminente. C'eft pourquoy Bodin en fa Republique dit,qu'entre les Seigneu- 
rics Souueraines, il y a prerogatiue d'honneur des plus anciennes Republi- 
ques ou Monarchies aux modernes , bien qu'elles foyent plus grandes 
& plus puiffantes , felon l'opinion de l'Empereur Augufte. Aufi voyons 
nous dans les Familles ,auec quelle chaleur on recherche ce degré d'hon- 
neur , & les efforts que l’on fait tous les iours pour fe l'attribuer: Orfil'An- 
cienneté d'vn Eftariay donne quelque preferencefur les autres, il fautauoüer 
fans flaterie, que celuy de Sa vo x # ne la doit pas ceder à la plufpart des 
Souuerainerés & des Royaumes de la Chreftienté, puis qu'il ÿa prés de fept 
cens ans qu'il eft eftably ; ce qui fe peut aysément iuftifier par la fupputa- 
tion des temps aufquels les autres Eftats ont rencontré leur principe. 

Pour venir à cette comparaifon qui cft aflez curieufe , commençons par 
les Voyfins, c'eft à dire par les Principautés , & Duchés d'Italie : Ceux de la 
Maifon d'Eftn'ontcommencéd'eftre Seigneurs de Ferrare,que dés l'an 1240. 
Mantoüe n'a efté foûmife aux Gonzagues qu’en l'an 1 328.encore ce n'eftoit 
autrefois qu'vn Marquifat, qui fut crigé en faueur de Tean-François Gonza- 
gue par l'Empereur Sigifmond ; Depuis Charles V. pour gratifier Frederic 
Gonzague le fit Duc de Mantoüe l'an 1530. Les Duchés de Parme & de 
Plaifance ne font pas fianciens ; car ce fut le Pape Paul I JE qui donna ces 
Villes auec leurs Territoires en tiltre de Duché , à Pierre-Aloys Farnefe fon 
Fils l'an 1544. Celuy de Modenc et tout recent;cette Ville auec celle de 
Reggio &autres,furent delaifsées à Cefar d'Eft Prince de la Maifon de Ferra- 
re, auec la qualité de Duc, parle Traité qu'il fr auecle Pape Clement VIII. 
ee. les droits qu'il auoitfurle Duché de Ferrare. Le Duché d'Vibin doit 

on eleuation au Pape Sixte IV .qui crea Frederic Comte de Montefeltre Duc 
d'Vibin. La Principauté de Piumbin, & de F'fle d'Elbe commença fous 
laques Appian, qui s’en emparaapres la mort de Pierre Gambacorta , Ty- 
ran de Pefaro enuiton l'an 1400 ‘Le: Duché de Florence meft que de 
l'an 1530. que l'Empereur Charles V. en inueftit Alexandre de Medicis. La 
Principauté dela Mirandoles8 le Comgé de Concotde ont leur origine de 
la conceflion faite par Frederic11 L. à Iean, & François Pic. Celle de Mañle 
eft fort moderne ; Alberic Cybo de Malafpina eft redeuable de cette dignité 
à l'Empereur Maximilian, qui le declara Prince du fainét Empire & de Maffe 
l'an 1568. Le Duché de Camerin fut donné l'an 1260. Gentil Varani, par 
le Pape Alexandre IV. 

Ie laiffe plufieurs autres petites Principautés d'Italie , dont l'origine ef re- 
cente, pour donner des preuues plus nobles , & plus glorieufes de ma pro- 
poñition , en faifant voir qu'il y a plufieurs Royaumes dans la Chreftienté, 
qui n'ont pas vn principe fi ancien que l'Eftat de Sauoye. 


L'Ifle 
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L'Ifle de Majorque ayant efté conquife fur les Maures par laques premier rai. 
du nom, Roy d’Arragon, il la laiffa l'an 1276. à Jaques d’Arragon l'vn de fes Si. 1. 3. 
Enfans à tiltre de Royaume. Celuy de Chypre a pris origine enuiron Vignier 
l'an 1183. que Guy de Luzignen en fut declaré premier Roy. Celuy de Pot- enfà Bi- 
tugall’an : 1 12. qu'Alfonte Fils d'Henry Comte de Portugal, forty de la Mai- Pliorhift, 
fon de Bourgogne , s'en fit proclamer Roy. Celuy de Ruffie l'an 1262. par 
conceflion du Pape Alexandre I V. apres que le Prince Daniel l'eüt conquis. 

Les Royaumes des deux Siciles ont efté fondés l'an 1145. que Roger en 
fat couronné premier Roy. Celuy des Al garbes n'eftoit autrefois qu'vn 
Comté, qu'Alfonfe X. Roy de Leon, donna en Mariage à Beatrix f Fille, 
Femme d’Alfonfe I IL. Roy de Portugal, d'où fortit Denys de Portugal , qui 
prit letiltre de Roy des Algarbes. L'Irlande fut crigée en Royaume de le 
Pape Paul I V.le premier our de fon Pontificat, qui fut l'an 15 $ $. en faueur 
de Marie Reyne d'Angleterre, & de Philippes fon Maty. La Lituanie na Ar. 
eù Le tiltre de Royaume que fous Mendog ou Mendelphe, quireceut du Pa- ©. 
pelnnocentI V.la Couronne de Lituaniel'an 1250. La Sardaigne füt don: 
née en Fief par le Pape Boniface V 111. à Dom Taques Roy d'Aragon, qui 
délors fe nommaRoy de Sardaigne. Et s'il faut aller plus auant , lé vra 
Royaume d'Efpagne qui eft auiourd'huy, netient fon eftabliflement qué dés Bignon de 
l'an 1492. que Ferdinand V. Roy d’Arragon, ayant par fon Mariage Vny la Pexcel. 
Caftille auec l Arragon, chaffa Les Maures d'Efpagne; & qu'au mefmé témps a as 
Chtiftophle Colomb découurit pour luy les Terres Néüfies ; & peu d’an- Royaume 
nées apres la Maifon de Caftille & d’Arragon fondit par Mariage en celle ee RE 
d'Autriche, qui rétinit tous ces Eftats ; le nom mefine, & le tiltre du Roy 
d'Efpagne n'aelté pris finon par PhilippésII. Bref, qui voudroit prendre [à 
peine de lire les Hiftoriens anciens & modernes ; il fe treuueroir énicore plu- 
fieurs autres Royaumes , Républiques & Etats librés,qui n'ont pas cét auan- 
tage dé preééminencé fut la Royale Maifon de Sauoÿe; ny vie fi longue fuire 
de Princes de melinie Famille, fans antune intérfuption. Elle a donc grand 
fajet de fe glorifier décetté marque fingulicre de la Benedidtion de Diéu fut 
cétEftat, qui a celt dé commun, & dé païticulier auec les Autels dé l'incieh 
Temple de Delphes, que Pitagore iugea dignes d'eftre dorés ; parce que 
n'aÿéns jamais féntÿ aucune cheute, ils fembloient éftre exempts de la Loÿ 
des chôfès caduques, & müables. Eneffer, il ÿ à fort peu dé Royaumes, & de 
Principautés hereditäires at monde, qui n'ayent efté füjettés au changement 
de Fainillés ; foit par à fuceeflion des Filles à l'Éftit,qüi ont épousé des Prin 
ces eftrangers ; foit par conquefte , foit par vfurpatioh. Ne fcdtons - ous 
pas que les Royaumes de Naples, & de Sicilé ofit éù pour Roÿs Îés Nor- 
thans, les Allemans , les François , les Hongtois, les Arragonoïs , & ceux de 
ka Maifon d'Auftriche. Céluy dé Nauarre depuis Garcias Xinrénés Comte el ER 
deBigorré, qui en fur le prémiér Roy l'an 716. n'astil pas efté poffedé par les a 
Atragonois , qui lvfürperent für la pofterité lévitime déée Prince l'in 2036. ot ; 
Apres eux ont efté Roys de Natiarre, les Comités de Champagne, yfas de re 
Thibaut V. du nom Comte Palatin de Champagne, & deBrie, Fils de Blan- ï 
che de Nauarre. Les Roys de France & Comites d'Evreux defcendus de leane 
Reyne de Nauarre, Efpoufe du Roy Philippes le Bel. Les Seigneurs d'Eftu- 
niga de la Maifon d'Ortis , à caufe de l'alliance prife auec vne autre Ieane de 
Nauarre. Les Comtes de Foix en fuite du Mariage de Gafton Comte de Foix 
auec Leonor heritierede Nauarre. Les Sires d’Albret par vertu du Mariage 
de Iean Seigneur d’Albret auec Catherine de Foix Reyne deNauarre , furlef- 
quels le Royaume fut vfurpéen partie par Ferdinand Roy d'Aragon; cepen- 
dant Ieane d’Albret heritiere legitime de ce Royaume , le laiffa au Roy 
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de tres-plorieufe memoire ; & voylà dix Familles dife- 


rentes, fous la domination defquelles a efté cét ancien & noble Royaume. 


L'Efcoflenapas efté fujette à de fi grandes reuolutions,mais elle en a toufiours 
eù fa part; car fans remonter à ces anciens Roys, que leurs Hiftoriens com 
ptent depuis Doualde premier Roy Chreftien ,iufques à Achaïus, qui viuoit 
{ous Charlemagne ; & depuis cét Achaïus iufques à Maleome, où il yaeü 
fouuentinterruption de degrez & de lignes :N auons-nous pas veuceRoyau- 
me au pouuoir des Bailleuls, & des Stuarts ? LA lcterre n'a paseü de moin- 
dres changemens ;apres la pofterité d'Arts leur Roy, dont les Romans orit 
raconté tant de fables ; ILy a et les Saxons, les 
jou & de Lanclaftre, & les Stuaïts. Il y a peu de Royaumes qui aÿent fifou- 
uent changéde Princes que celuy. de Dannemach , comme l’on peut voir en 
l'Hiftoire dece Pays-là,la deduétion en feroittrop ennuycufe, à caufe que les 
Familles des premiers & plusanciens Roys font à peine connuës.Il fufit{eule- 
ment de remarquer qu'apres le Roy waldemar,qui n'eut qu vne Fille heritiere 
du Royaumel'an 1375.Aquin Roy de Noruege fon Mary fut Roy de Danne- 
march,ils ne laifferent aucüsenfans;fi bien que cetté Princeffé adopta Eric Duc 
de Pomeranie,auquel fucceda Chryftophle Duc de Bauieres fon Neueu & ce- 
luy-cy eftant encore mort fans Enfans, la Couronne de Dannemarch paflaen 
la Famille des Comtes d'Oldembourg, en la perfonne de Iean Comte dOl- 
dembourg & de Dalmenhorit, duquel en droite ligne font defcendus les der- 
niers Roys de Dannemarch. En la Genealogie des Roys de Leon, nous re- 
marquons qu'apres la mort fans enfans de Fafñla Roy de Leon, Fils de Pelage 
premier Roy, ce Royaume écheut àAlfonfe premier dunom Roy d'Ouie- 
do , Mary d'Ormefinde; Sœur dudit Fañla ; la pofterité duquel le pofleda 
long-temps , iufques à Pelage furnommé le Diacre, Fils. de Froila , Baftard 
de Froila II. dunom , qui s'en fit Roy , par fon Mariage auec la Princefle Al 
donça Ordognés. De là cette lignée ayant failly.en Sancie de Leon , elle 
époufa Ferdinand premier Roy de Caftille : C'eft de luy que. defcendit Vrra- 
ca Reyne de Leon, & de Caftille, mariée à Raymond Comte de Galice, 
Prince de la Maifon deBourgogne ; duquel vinrent plufeurs Roys de Leon, 
& de Caftille , aufquels a fuccedé la Maifon d'Auftriche , qui poflede auiour- 
d'huyce Royaume. Etsileft permis de defcendre des Royaumes aux Princi- 
pautés, & Republiques ,ne {çauons-nous pasles quatre Familles quiont pof. 
fedé en diuers temps la Principauté d'Orenge ? fçauoir Orenge , Baux; Chalon 
& Naffau. Les Comtés de Flandres, & de Bourgogne ne font pas toufiours 
demeurés en mefmes mains. Les Republiques de Genes, & de Luques, & les 
principales Villes d'Italie qui auoient acquis leur liberté de la liberalité des Em- 

ereurs , n'ont-elles pas efté fujettes à des viciflitudes prodigieufes ? ayans eïi 
. plus fouuent autant de Tyrans que de Seigneurs legitimes ; & ne lifons- 
nous pas qu'en çent ans les Florentins ont changé fépt fois d'Eftat? au 
lieu que l'Eftat de Sauoye n'a jamais efté regy ny gouuerné que par {es Prin- 
ges naturels , fans aucun changement de Famille. 


Normans, les Comtes d'An- 
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DE L'ANCIENNETE DE LA FAMILLE 
€5 Nobleffé de la Royale Maifon de Sanoye. 


CHAPITRE VI 


a E Chapitre 4 du rapport auec le precedent ; car ficetre Royale 
AY Mailon tire auantage de l'ancienneté de fon Eftat; gloire n'eft 
pas moindre, fi l'on confidere celle de fa Nobleffe. ‘Les Richeffes, rene. 

AP N difoit vn Ancien , font l'heritage de tous leshommes ; mais auoir 
vheorigine Jlluftre, cela n'eft particulier qu'aux Dieux ou ceux quien appro- 
chent le plus , qui font les Roys & les Princes. Or il ny à rien qui donne 
plus d'éclat & de luftre à la Noblefe d'vne Famille que Ancienneté; parce 
que la Nobleffe eft d'autant plus excellente qu'elleeftancienne; &ce qui ap- 
porte de l'affoibliffement à toutes les chofès’ du monde, luy donne meiik 
matiere d'honneur & de gloire: Auffi le Prince des Philofophes donnantlade: ie. 
finition de la veritable Noblefle ; dit que c'eft vne Ancienneté & pureté de 
fang. 

Cette prerogatiue fe rencontre auantageufement en laRoyale Maifon de Sa- 
uoye:Car come les fources qui naiffent fur le haut des môtagnes font toufiours 
les plus pures & les plus belles ; les Familles qui prennent leur origine débien . 
loin & fur le Throfne, font fans contredit les plus Nobles & les plus Illuftres, 
En effet S. A. R. qui regne heureufement auiourd’huy, fait la vingt-deuxiéme 
generation , & eft le trente-deuxiéme Prince de fa Maiïlon, qui a comman- 
dé depuis prés de fept Siecles füuuerainement à fes Eftats ; cé qui n'eft pas 
commun , à caufe queles Familles ont leurs reuolutions & leuis periodes 
comme les Empires & les Royaumes ; & nous voyons que la hate des 
plus Illuftres Maifons de l’Europe ont failly en la feptiéme generation. Mais 
fans entrer dans cét Examen , qui nous engageroit à vn trop grand difcours; 
contentons-nous de donner quelques Exemples des Maïfons Souueraines 
qui ont efté de peu de durée, afin que cette oppofition frued'Eleuationäcel. 
le de Sauoye. 

Chacun fçait que les Normans fous la conduite de Dreux leur Capitaine, 
s'emparerent l'an 1059. de l'Apoüille , & que fes Succefleurs, de Comtes de 
Sicile s'en firent Roys ; mais cette race n'a duré que cent cinquante-fix ans. 
La Famille des Vifcomtes , qui ont efté long-temps Seigneurs, puis Ducs de 
Milan , commença l'an 1075. & finit enla perfonne de Philippes-Marie Vif Sanfouino. 
comte troifiéme Duc de Milan , quimourut fans enfans l'an 1392. Ceux de 
la Scale Princes de Verone commencent leur Gencalogie ar Martin de la 
Scale Comte dela Mirandole l'an 1270. dont la pofterité Leosiris ne dura 
que iufques à l'an 1381. Les Sforces Dues de Milan n'ont fubfifté qu'enui- 
ron fix vingt ans. L'ancienne Maifon des Marquis de Montferrat s'eft 
efteinte à la dixiéme generation; & celle des Paleologues qui leur füccede- 
rent à lafeptiéme. Les premiers Princes d'Orange n'ont régné que trois Es 
cens nonante-deux ans. Ceux dela Maifon des Baux,qui entrerent dans cette 
Principauté par alliance deux cent vingtans, & la Famille de Chalon cent 
trente- fept ans feulement. La Maifon de Normandie commiença fous Hira 
Charles le Simple l'an 910.8 ne dura que iufques à l'an 1220. que Philippes France. 
Augufte conquit ce Duche für l'Anglois. Les Comtes de Champagne paru- 
rent l'an 950. furledeclin dela Maifonde Charlemagnemais trois cons vingt 
ans apres ce Comté fut vnÿ à la Couronne de France, par le Mariage de Phi- 


lippes 
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lippes le Bel auec Ieane Comtefle de Champagne. L'Ancienne Maifon. de 
Bourgogne , qui portoit le Tiltre de Doyenné entre les Pairs de France, cut 
fon'comméncement fous Hugues Capetsmaislan 136 r-elle faillic en Phi- 
lippes Duc de Bourgogne , dernier de cette premiere lignée ;c'elt à dire apres 
trois cens cinquante ans. Cette Maifon fut renouuellée en li perfonne de 
Philippes le Hardy quatriéme Filsdu Roy leans & fatefteinte aux Mafles en 
la quatriéme generation par ledecés de Charles dernier Duc de Bourgogne 
mortà la Bataille deNancy;,qué ce Duché fur reüny à la Couronne de Fran 
ce x &ainf cettefeconde lignée ne dura que fixvingtsans. La glorieufe Mai- 
fon d'Anjou s'efteflablie deux fois. : La premiere en la perfonne de Charles 
Frere du Roy fainé& Louys; qui futinuefty du, Royaume de Sicile ,par le 
Pape Vrbain.I1.V. dont la lignée manqua en la Reyne Ieane, fr variable, en 
adoptions , laquelle. déceda fans Enfans: La feconde eütfon.commence. 
ment eh a perfonne de. Louys Fils du Roy Iean ; & prit finen René d'Anjou 
Roy.de Sicile, quine kiffa qu'vne Fille appellée Yoland d'Anjou, Femme 
de Ferry de Lorraine Comte deVaudemont ; & ces deux Lignces n'ont duré 
chacune qu'enuiron cent ans. La Maifon de Bretagne ne s'eft pù mainte- 
nir aux Mafles que pendant 300. ans, à compter, depuis .Conftance, qui 
époufa Geoffroy Comte de Richemont, iufques à Anne derniere de la Fa: 
millé,mariée aux Roys Charles VILI..& Louys X EI... La Famille des 
Daufins: de Viennois. Comtes! d'Albon . aaufli fouffert diuers change. 
mens, 

Envoylà bien affez , cemefemble, pour faire comprendre tout le mon- 
de l'Ancienneté dela Royale Famille, de Sauoye ;n’eftant pas neceffaire d'en 
faire vne.plus ample exageration, de crainte d'offencer plufieurs Couron- 
nes fermées de l'Europe; quin'ont pas ce beau & riche Fleuron. . C’eft donc 
à la Sauoyede f& glorifier d'auoir vn Prince , dont la Nobleffe eff fi glorieufe, 

Ecclefro. puifque le Sage a dit : Que bien-heureufe estoit la Terre qui auoït om Roy Noble. 


net Pa A sa Ve 21 ar a Vas ae Ne Ps 
DS A EAU O ER ENS OMAN GS ER DER NEO ERA Re EUS 
Drogba NON ER cAuiLLNo BE SFxE 
des Ducs de Sauoye. 


CHAPITRE. VIL 


Es Autheurs anciens & modernes, ont efté bien empefchés à 
2 donner vne veritable definition de la Souueraineté, & d'en deter- 
5 miner lès marques effentielles; parce que depuis que Ja Fortune 
* s'eft mélée des affaires du Monde , elle a tellement alteré par fes 
continuelles reuolutions l’ordre des Puiffances , & des Grandeurs dela Ter- 

re, qu'ileft tres-difficile, furtouten ces derniers Siecles, dereconnoiftre cel- 

les que lon peut dire proprement Souueraines. Si nous auions le liure que 

fitle Prophete Samuel des droits du Royaume, lors qu'il eftablit: Saül pre- 

uk mier Roy du Peuple de Dieu, nous ne ferions pasencette peine;.car il nous 
Feb. apprendroit affeurément lesiveritables droits ide la Souueraineté. Cequ'A; 
ee ne riftote ;Polybe, Dénys d'Halicarnafle & les anciens Philofophes en ont dit, 
Shipl. * ne fatisfait pas le Lecteur ; parce quede ‘leur temps. les Souuerainetés n'e- 
Lib.4s. ftoient pas encore bien eftablies.  Philon luifen fes liures de la vie de Moyfe, 
Ê7  ditqueceft vne Puiflancefupréme deferée à vn feul , qui luy donne droit de 
Liu.r.de commander abfolument ; mais cétte definition.efttropvafte, &ne conuient 
Fe pas au fajet que noustraitttons. Bodin l'vn des fçauans Politiques de noftre 
France, 
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France, apres auoir examiné cette queltion , nous a laifsé fept marques de 
la vraye Souueraineté. La premiere, de donner Loy à tous en general ; & à 
chacun en particulier, fans le confentement de plus grand ; ny de pareil, ny 
de moindre que foy. La deuxiéme, de declarer la guerre, & detraitterla 
Paix. La troifiéme ,d'inftituerles Officiers & Magilftrats. La quatriéme, le 
dernier Reflort. Lacinquiéme, de donner graces & abolitions aux Con- 
damnés contre les Arrefts , & larigueur des Loix. La fixiéme defairebattre 
Monnoye. Et la feptiéme, d'impofer Tailles, Peages & Impofts. Loyfeau 
en fon Traitté des Seigneuries Souueraines, s'eft contenté des cinq premieres. 
Va grand Perfonnage de ce dernier Siecle a fait vn beau Traitté{ur cette ma- 
ticre , & adioufte d'autres marques de Souueraineté , comme d'Annoblir, de | ue 
Naturalifer les Eftrangers , Legitimerles Baftards , d'accorder lettres de Re- rame. 
prefaïlles , de traitter par Ambafladeurs , & autres femblables Priuileges. Or 
ceux qui ont quelque legere connoiffance de lHiftoire, & de la façon que les 
Ducs de Sauoye fe gouuernent dans leurs Eftats, ne peuuent pas nier qu'ils 
n’ayent les mefmes droits, & les mefmes authorités que les Autheurs attri- 
buent aux feuls Souuerains ; & par confequent on ne peut pas leur refufer ce 
beau tiltre d'honneur. En effet, quine fçait qu'ils font abfolus dans leurs 
Eftats ? Que tous les Empereurs, Roys & Princes Souuerains ont reçeu & re- 
çoïuent leurs Ambaffadeurs ? Qu'ils donnent les Reprefailles, des Lettres de 
Legitimation , de Naturalité , d’Annobliffement, de Rchabilitation ? Qu'ils 
font des Loix gencrales & particulieres entre leurs Sujets ? Qu'ils font la 
guerre quand ils en ont caule legitime ? Qu'ils traittent de Paix auec leurs 
Ennemis? Qu'ils inftituent les principaux Officiers de leurs Senats, & des 
Siéges inferieurs ? Qu'il n'y a point d'Appel de ce qui { decide dans leurs 
Confeils ? comme l'Empereur Charles V. le declara pour Charles Duc de 
Sauoye contre le Comte de Crefcentin , par Patentes dattées à Ausbour 
le 10.de Decembre 1 547. conformément à vne Pateute de] Empereur Char- 
les I V. dattée à Prague le 16. d’Aouft 1 3 56. par laquelle ilaccorda au Com- 
te Verd la connoiflance de toutes les Appellations des luges Ecclefiaftiques 
& Seculiers , dans l'eftendüe de fes Eftats, le'quelles fe releuoient auparauant 
deuant| Empereur. Outre cela les Ducs de Sauoye pardonnent toutes {or- 
tes de Crimes, font battre Monnoye , qui a cours en toute la Chréftienté ; & 
finalement impofent fur leurs Sujets,tant deçà que dela les Monts,les Tailles, 
Peages , Impoits & Subfides , que la neceflité des affaires de l'Eftat peut re- 
querir comme font aufli de leur cofté les autres Souuerains. Etbien qu'il 
n yayt iamais eü que Moyfe entre tous les Princes de la Terre 3 qui n'ayt rien 
leué fur fon Peuple ; c'eft parce qu'il auoit la Verge de tranfmutation, dont 
il fe feruoit pour tirer l'eau de la Pierre, & pour faire defcendre du Ciel tout 
ce dont il auoit befoin : Mais tous les Roys & les Princes ne receuans pas de 
Dieu vn fecours fi prompt & fi fauorable en leurs affaires , ils fe treuuent en 
des occafons tellement prefsés de la neceñlité, qu'ils font bienfouuent con- 
traints auec regret , de fe feruir de ces remedes extraordinaires, pour fe ga- 
rantir des mallèuce , dont elle eft ordinairement fuyuie ; cependant ce Droit 
eft l’vn des principaux de Ja Souueraineté , & duquel tous les Princes ont efté 
extremement jaloux. 

Ces confiderations fans doute ont fait publier par les plus fameux Iurif 
confultes , que le Duc de Sauoye eftcomme Empereur en fes Eftats, & que. 
tous droits de Regale fans aucune exception luy appartiennent. La-itation 
en détail deleurs pañages feroit importune:; il fuffit de les indiquer au Lecteur 
curieux. Cefont Casfrenfisconf:3 4. Hb.. Angel.confil.2 17. Socin. fen. bb.3. con[4. 
Jafèn conf.2 7. Iacob de fan£la Geergio in [ea Inuefhitura, in derbo Dux, cerf Dubi- 
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taiuretiäns in fin, Natta Conf. 608. Lanr. Corrain f4o templo tit. de Ducen. 1x. bb. x. 
cap. 4. Purpurar.in rubr, cius cui mand.efhiurifd. n. 20. Rol. bb. 3.Conf. 4.n. 42.Bru- 
nus Conf.45 .n.18.poft Ifern.Bart.Bald.Imol.Cuman é> Alex, per eum allegatos. Decius 
Conf. 19 1.0. x. Curt. lun. Conf. 1.9. 29. &30.6) Conf. 61.n. 8. Parif. Conf. 17.30. 
cvol. 3. Menoch, Conf, 604. n. 1. Petra de iure. quaf.non toll. cap. 3.9.4, n.42. Fulu. 
Pacian.Conf.60.n.1 5 Laurent Calcan.Conf.2.Eguinar Baro de Benef.feudor.lib,2.cap. 
1. Chaff. Catal. glor. mundi part. 12. Confid s 8. Rebuff.in Const. Reg. tit.de lit. dilat. 
gl. 1. ant. .n. 8. Loyfeau des Seigneur. Souuer. chap. 2. fur la fin. Afnf. 40- 
‘dit Dubit, 10 1.8. lex eff. 9. Nicol. Rudolfin. de Origine Ducum ltal\e laiffe les au- 
thorités de plufieurs autres grands Perfonnages,comme du Craueta Conf. 965. 
duPreGdent d'Ofafque decif. Pedem. 1 $ 5. de Sola en fes commentaires furles 
flatuts & ordonnances de Sauoye /x præm.gloff: 1.0.17.du Thefawrus in prafat.de- 
cif.Pedem,n. :3.@ fegq.de Gafpar Antoine Thefaurus {on Fils 7 addit.ad di£t. 
prafar. & quafl.frenflb. 1.4. 3 8.n. 7. de Claude de Battandier Trait. de legitima, 
artx3.n.34. Et du prefident Faure Cod.de Quadr.prefeript def.x. À caufe qu'ils 
font tous Piemontois ou Sauoifiens dont les Critiques reietteroient le tefmoi- 

_ gnageenlacaufe de leur Prince naturel, 

ce Ce glorieux auantage de Souueraineté ne peut eftre deftruit , par ce que 
Fr. lb. x. quelques Autheurs ont efcrit que S.A.R. eftant Feudataire de l'Empereur,por- 
Bot tar, Cent en fes titres les qualités de Vicaire perpetuel & de Prince du SEmpire, 
de la Re. la Sauoye par la Bulle dorée de l'Empereur Charles I V.ayant efte mife au 
pub. chap. nombre des Comtés mouuants de l'Empire , & ce Prince appellé, & conuo- 
Fan. duéaux Cercles de l'Empire;il n'eft pas independant,& par confequent n'eft 
Bfr.b, pas fouuerain: Car fi cette maxime auoit lieu, il n'y auroit prefque point de 
# Souuerain au Monde.Le Roy d'Efpagne qui eftlvn des plus puiffants Mo- 
narques de la Terre, à ce compte là ne feroit pas Souuerain , parce qu'il eft 
Feudataire du Pape, de l'Empire , & de la France, pour la plufpart de fes Roy- 
aumes & Principautés : En effet il eft vaffal du Pape à caufe de l'Efpagne au 
Lik. r.epi, rapport du Pape Gregoire V IL. & des Royaumes de Naples , de Sicile , de 
ais ! Grenade, d'Aragon, de Sardaigne, de Corfegue, & des Ifles Canaries, & 
de via fo. Au Capuerd, mefmes des Ifles Occidentales ,& du Perou, fuyuant la referue 
DA qu'en fit le Pape Alexandre V I.faifant le partage du nouueau Monde, entre 
les Roys de Caftille, & de Portugal : Et de l'Empire, Sa Majefté Catholique 
tientles Duchés de Milan,& de Gueldres,la Seigneurie de Cambray, & plu- 
fieurs Terres voyfines du Rhin. Et quant à la Feudalité deüe aux Roys de 
France, par le Roy d'Efpagne, c'eft chofe claire que les Pays de Flandres, 
d'Artois, &de Hainaut font mouuans dela Couronne de France, comme 
LEP le Comté de Charrolois,qui reffortit au Parlement de Dijon, le Royaume de 
P'Écell.des Caftille de mefine,füiuant la fubmiflion qu'en fit Henry ILRoy de Caftillepar 
y » & traitté de l'an 1369 Tous les Princes d'Allemagne à qui l'Empereur ne conte- 
me point la Souueraineté , ne feroient pas Souuerains ; & l'Empereur mefme 
France ne le feroit pas , parceque la Majefté Souueraine de l'Empire en l'Etat qu’il 
Hz: | et auiourdh'uy, nerefide pas en la perfonne de l'Empereur , mais des Eftats 
de l'Empire, fans l’authorité defquels l'Empereur ne peut pasfairevn Edit, ny 
la Paix, ny la Guerre, ny charger lesfuiets del Empire d'vnfeul impot, ny 
paffer par deflus l'appel interierté de luy aux Eftas. D'aillieurs les Papes n'ont- 
ils ps pretendu que les Empereurs deuoient prendre la Couronne Imperiale 
deleurs mains , quieft vne efpece de dependence, & de fuiettion qui choque 
la Souueraineté?Le Roy de Dannemarcheft Souuerainen partie du Royaume 
de Noruege , fans reconnoiffance du Superieur ; & neantmoins il tient de 
de l'Empire à foy & hommage, partie du Duché d'Holftein.LesRoyaumes 
d'Angleterre, dirlande, delerufalem ,& d'Hongrie font fiefs du fainét Siege, 
& 
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& pourtant qui douter que les Roys n'en fufent Souucrains:ll faudroit donc 
dire fur ce fondement que les Venitiensnefont pas Souuerains, ny les Ge- 
nois ; nysles Raghufiens; parce gi payent tribut au Turc, ny les Princes 
d'Orange, le Grand Duc de Tofcane, les Ducs de Mantoüc , ny les autres 
Princes d'Italie, à caufe que celuy l releue de la Couronne de France; & ceux- 
cy de l'Empire. Par cette mefme raifon toutes les Republiques qui fontfous 
la proteétion des Empereurs, & des Roys ne fe pourroient pas dire Souue- 
raines,fi la proteétion emportoit quant & foy certaine marque dedependence. 
Nous pouuons donc conclure ce chappitre à l'auantage de la Royale Mai- 
fon de Sauoye, fans rechercher d’autres Exemples dont les Hiftoires font 
remplies, & fouftenir que la Souucraineté des Ducs de S: uoye, dans leurs è 
Eftats eftentiere, & abfolüe ; encore que par les Ercétions de la Sauoye en 
Comté, puis en Duché, les Empereurs s'en foientreferués le droit d'inuefti- 
ture, car s'eftans defpoüillés parles conceflions de tous les droits de luridi- 
tion , & de Souueraineté , authorités , & prerogatiues qu'ils pouuoient 
auoir comme Empereurs, & à caufe de l'Empire dans ces Eftats. Il s'enfuyc 
par cette conceflion quin'apü , & ne peut cftre reuoquée > que les Ducs de 
Sauoye y ontle mefme pouuoir que les Émpereurs, veu mefme que la recon- 
noiffance de fief qu'ils doyuent à l'Empire, n’eft qu'vn. fimple hommage qui 
fe rend par Ambaffadeurs, & par Procureurs :& quin'eft point accom pag- 
né d'aucune redeuance, ou tribut, comme eftoit celuy de Iean Roy d'An- 
gleterre, qui.en fe reconnoiffant vaffal du Pape, & del'Eglife Romaine pour 
"Angleterre, & pour l'Irlande, promit de payer mille marchs de Sterlins 
tous les ans par forme de cens, & de rente annuelle > & perperuelle; ou bien 
comme celuy quele Roy d'Efcolie, doit au Royde Noruese ; pour les Ifles 
Orcades, qui eft de fix marchs d’or; onencore comme celuy du Royaume 
de Naples, pour lequel les Roys de Naples doinent au Pape quatre vingt 
mil efcusitous,les ans , & vne haquenée. Ilya eü d’autres conditions fort 
rudes en des inueftitures de Royaumes, comme en celle du Royaume de 
Sardaigne, & de Corfegue à Pierre III. R oy d'Arragon, par laquelle il s'o- 
bligea de fournir au fainct Siege, en cas de guerre certains nombres de gens 
armés; & foudoyés. A. quoy-les Ducs de Sauoye ne {e font iamais afluiet- 
tis enuers l'Empire ny les Empereurs. 

Quant au Vicariat du fain Empire, les patentes qui en ont efkc accor- 
dées en diuers temps aux Princes de Sauoye ; font gratuites, & fondées {eu- 
lement fur a grandeur deleur naïffance,de leurs hautes alliances , & merites 
particuliers ; & pourles feruices rendus à l'Émpire , en telle forte quecela ne 
diminue point. le droit de Souucraineté, puis que femblables conceflions 

n’ont efté accompagnées d'aucune: fuicttion ou redeuance particulierc;; au 
contraire l’on pourroit dite quescette dignité de Vicaite perpetuel du S. Em- 
pire eft incompatible auec Phommage que. les Ducs de Sauoye rendent à 
Empereur, car il faut neceffairement que. .celuy qui porte la qualité de Vi- 
caire, ou de Lieutenant, ne foit point feudataire de celuy de qui ileft Licu- 
tenant, à caufe que la puiffanceabfolüe quele Vicaire reçoit ne peur fub- 
fifter enfemble auec la foubmiffion qu'il eft tenu de faire, autrement il { 
pourroit rendre les deuoirside foy , & d'hommage à {0y méfme;ce qui fe- 
roityne grande abfurdité. 
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Alliances de la Roÿale Maifon de Sanoye. 


CHAPITRE VIIL 


{1 eff vray (ce que tous les Genealociftes affeurent) que la Gran- 
deur des Alliances donne beaucoup d'éclat & de fplendeur à vne 
f} Famille , & la releue par deflus les autres; la Royalé Maïfon de 
Mme Sauoye cét auantagé, qu'il y à peu de Fanulles Couronnées én la 
Chreftienté,qui la luy puiffent difputer.Les Exemples quiferuent de ap i 
cette propofition font en figrand nombre, qu'on a peine d'enfaire le choix. 
Commençons neantmoins par la prémiere Famille du monde, & par le 
Sangle plus pur & le plus illuftre de la Chreftienté ; c'eft celüy de France, 
auec lequel ilya eü vingt Alliances de la Royale Maïfon de Sauoye. Bon- 
heur qui ’eft point arriué à aucune autre Maïfon Souyeraine car l'Angle- 
terre & la Caftille n'en onteù que treize ; Luxembourg douze; l'Auftriche 

& la Lorraine feize, & l’Arragonque quinze. 
Aline CANOUS treuuons donc que la Sauoye à donné neuf de fes Princéfles à la 
France & France, & a receu vnze Princefles de France. Les neuf Princéffes de Sa- 


€ 
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nt uoye , qui ont pris alliance auéc la France font: La premiere, Alix de Sauoye, 
Sad Fille d'Humbert IL du nom Comte de Sauoye, & de Gilles de Bourgogne, 
#4 mariée à Louys V I. dit le Gros Roy de France. 

La deusiéme Mahaut de Sauoye Fille d'AméT1I.Comte de Sauoye & 
de Mahaut d'Albon, Efpoufe d'Alfonfe I. Roy de Portugal, Prince du Sang 
de France de la Maifon de Bourgogne. 

Lattoifiéme , Beatrix de Sauoye;Fille vnique de Pierre Corate dé Sauoye, 
& d'Agnes de Faucignÿ, qui époufa GuyI V. du nom Daufin de Viennois, 
Prince du Sang de France de la Branche de Bourgogne. 

La quatriéme , Bonne de Sauoye, Fille d'Ame V. dirle Grand, Comte de 
Sauoye, & de Sibille de Baugé , qui eut pour Mary Jean Daufin de Viennois 
fon Coufin , Fils vnique du Daufin Guy I V. 

Lacinquiérhe ; Marguerite de Sauoye , Fille de Philippes de Sauoye 
Comte de Piemont; Prince d'Achaye , alliée auec Charles dé Tareñte, 
Fils de Philippes de Sicile Empereur Titulaire de Conftintinople, Prin- 
êe du Sañg de France, de la Maïfon d'Anjou. 

Lafigiéme, Teane de Satoye, Fille vnique d'Edoiard Comte de Sauce, 
& de Blanche deBourgogne, Fémme delean lil. du niom Duc de Bretagne, 
Prince du Sang de France , de la Branche de Dreux. 

La feptiéme , Marguerité de Sauoye, Fille d'Aïné I. Duc de Saoye, & de 
Marie de Bourgogne, mariée auec Louys d'AhjouT IT. dunomR6Y de Sici- 
le, de Naplesi& de lérufalem , Prince du Sang deFrance. 

La huidiéme, Charlotte de Sauoye, Fille de Louys Düc déSatoÿé; & 
d'Anne de Chypre, Efpoufe du Roy Louys XT. 

La ncufiéme, Louyle dé Sauoye, Fille de Philippés de "Saioÿe Comte 
Breffe, puis Duc deSauoye, & deMarguerite de Bourbon!, quipiit allian: 
ge auec Charles d'Orleans Comte d'Angoulefme Prince du Sang de France. 
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LES DOS NIBLE : PIR)PINIC ES ISE 8 DELLE R ANCE 
quiont «Sté mariées én Sauoye font. 


La premiere, Anne de Viennois , Fille d'André de Bourgogrie Daufin de 
Viennois ,Princedu Sang de France , mariée! auèc Amé V. Comte de: Sa- 
uovye. 

La deuxiéme, Blanche de Bourgogne ; Fille-de Roberti Duc de Boutto- 
gne , Prince du rs de France, & d'Agnes de France Fille de fainct Louys, 
qui époufa Edoüard Comte de Sauoye. 

La troifiéme ; Bonne de Bourbon, Fille de Pierre Duc de Bourbon &d'Ifà. 
bel de Valois, alliée auec Amé V:Comte de Sauoye ; futnommé le Comte 
Verd, 

La quatriéme , Bonne de Berry ; Fille aïfnée de Ian Duc. de Berry, Freie ‘ 
du Roy Chaïles V. Femme d'Amé V T1. du nom, Comte de Sauoye. 

Lacinquiéme , Marie de Bourgogne , Fille de Philippes le Hardy Duc de 
Bourgognt, Fils du Roy lean, fur feconde Femme dudit Comte Amé, 

La fixiéme , Yoland de France, Fille du Roy. Charles VII. & Sœur de 
Louys X I. quieüt pour Mary Amé I X. du nom troifiéme Duc de Saoye. 

La feptiéme , Marguerite de Bourbon , Fille.de Charles. Duc de Bourbon, 
& d'Agnes de Bourgogne , mariée-aucc Philippes de Sauoye. Comte de Bre£ 
fe, puis Duc:de Sanoye. 

La huitième , Beatrix de Portugal , Fille du Roy Emanñuël Prince du Sang 
de France ; de la Branche de Bourgogne, Elpoufe de CharlesL.I L du noi, 
Duc de Sauoÿe. 

La neufiéme ; Marguerite de France , Fille du grand Roy François, Femme | 
med'Emanuël-Philibert, Duc dé Sauoye. 

Ladixiéme, Chreftienne de France, Fille du Roy Henry le Grand, & 
Sœurdu Roy Louys le Jufte ; Efpoule dé Vidor-Amé de Saioye Prince de 
Piemont , puis Duc de Sanoye. trhnol 

L'onziéme ; Marie de Bourbon; Fille de Gharles-de- Bourbon Comte de 
Soÿifons , Prince du Sangde France; laquelle: a et.pour. Efpoux Thomas: 
François de Sauoye , Prince de Carignan. 

Voylà bien del’honneur & dela gloire, à la Royale Maifon de Sanoÿe, 
d'auoir donné ; ourecei vingr Alliances de FAuguite! Maifon dé France; né 
femblet'il pas, apres cela; qu'ilnya plusrienà dire, & que c'eft par là que ie 
dois finir cé Chapitre? 

Maisily aencoré plufeursreflexions à faire fur cetté matiere auant quéde 
la quitter; parce quà compter les delcendans d'Alix de Sarioye ; Femme de 
Eouys leGros: de Charlotte de Sanoye alliée ia Roy-Louys XI. 8 de Louyfe 
dé Sauoye Mere du Roy Francois. y ävingt-fepe Roys-de France def 
céndus par Femmés'de la Royale Famille de Sauoÿe; outre cela il ya eù dix 
Roys, ou Empereurs, où Fils de Roys & d'Ethpereurs, quisyfontalliés: Sça= 
aoû Louys: le Gros, duquel noisyenons.de parler slean. Fils d'Hénry Roy 
d'Angleterre; Manfroy Roy de Naples, Fils de l'Empereur Frederic LI. l'Infatie 
Dior Manuel Fils de Ferdinand LI T-Roy de-Cañtille ; Heniy RoydeBohe- 
mec de Pologne: Leopold Duc d'AuftricheFils.de l'Empereur Albert ; An 
dronie Paléologie Em peteur de Conftanrinople ; Charles: Prince: de Tarénte 
& Delpoté de Rômanic ; Fils de-Philippes: Roy de Siciles Eoûys XI Roy: 
de France, & Frederic d’Arragon Prince de Tarente, puisRoy de Naples. 

Vhne {eule Princeffe de Sauoyenommée Beatrix , Fille de Thomas IL. du 
nom Comtede Sauoye , quifut mariée à Raymon Berenger Comte de Pro- 
üénce , defcendu des Roys d'Arragon , nous à donné vn exemple de Gran- 

ln deux 
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deur fans exemple, àcaufe qu'elle a efté Mere de trois Reynes, & d'ine Im 


Emanuel. 
Philib. Lx. 


Ex Regift. 
Clem. IF. 
Pontif. 


peratrice : Car la premiere de fes Filles nommée Marguerite, époufa {ain 
Louys Roy de France.La deuxiéme, appellée Leonor , Henry Roy d’Angle- 
terre. Sanche fut alliée auec Richard Comte: de Cornoïüäaille & de Poitou, 
puis Empereur; & Beatrix fur Femme de Charles de-France Roy de Sicile. 
Cette mefme Beatrix de Sauoye eüt trois petites Filles , dont deux furent 
àuffi Reynes, & l'autre Emperiere; car Hfabelle de France fue Reyne de Na- 
uarre, Marguerite d'Angleterre, Reyne d'Éicofle, & Beatrix de Sicile Empe:… 
riere de Conftantinople. Enfin de certe {eule Beatrix de Sauoye font yilus 
fept Roys de France, fept-Roys d'Angleterre, trois Roys de Sieile ,& fix 
RoysouReynes d'Hongrie &'de Pologne. 

Ainf il ya peu de Maifons Couronnées en la Chreftienté, qui ne defcen- 
dent de l'Illuftre Tige de Sauoye.. Seize Roys de Portugal en font ylus; 
fix Empereurs d'Orient ; fepr Roys d'Angleterre ; quatre Roys d'Arrä- 
gon; trois de Sicile ; cinq de Caftille ; fix Ducs de Bauieres; cinq Dau- 
fins de Viennois ; trois Ducs de Milan, & cinq DucsdefFerrare, 

Nous ne-deuons pas encore oublier, que plufieurs autres: Mailons des 
plus releuéeside l'Europe sont eftimé à honneur de donner où de pren- 
dre alliance entéellé dé SauoyeComime Autriche, Efcofle, Boheme ;Chy- 
pre, Luxembourg; Brabant , Lorraine: Naflau, Badé, Foix; Chalon, Hoch- 
berg, Orleans ,Montferrat , Gencue ,Gonzague, Prouence, Saluces , Bour- 
bon-Vendoline ; Clarence, Bretagne ; Achayes, Virtemberg:, Vintimille, 
Namur, Albon, Baugé , Poitiers, loinville,;Foreîts, Mafcon ,Beaujeu, la 
Tour du Pin, Hasbourg, Bearn, Montbelliard , Medicis , Quibourg, Ze: 
ringhen,, Flandres ‘& Baux. Brefcelle de Bourgogne, qui -eftoit des plus 
Illuftres de la Chreftienté, a efté alliée dix-fept fois de cellede Sanoye ; telle 
ment: que par ce flux & reflux d'alliances , la Royale Maifon de Sauoyeare- 
çeu& donné de l'éclat àtoutcequ'il y a deplus grand , & de plus pompeux 
dans l’Europe. l'en laiffe beaucoup d’autres, dont l'enumefationf{eroit trop 
ennuyÿeufe icy : pour dire que de nos iours lilluftre & glorieufe: Maifon des 
Ducs de Bauiere ; qui tient l'un des premiers rangs parmy les Princes d’Alle- 
magne s'y eft alliée; ayant parce moyen renouuelle l'ancienne Parenté qui 
eftoit entre ces ideux Augultes Familles. : Ce quia fait dire à Tonfo ; par- 
lant:des Alliances de la Maïfon de Sauoye’, que les Femmes:n'y ont:pas 
moins ‘contribué de’gloire ; que les Malles. Puis qu'à compter les'Fil 
les d'Empereurs & de Roys, qui ont efté mariées en cette Royale Fa- 
mille, & celles qu'elle a données à des Empereurs ; &à des Roys!,i ou 
dides Princes délcendus d'eux, il s'en treuue plus de quarante. 

Auflile Pape Clement qüatriéme ; ayant“ efté prié «l'an mil: deuixycens 
foixante-fix par le Roy sa Caftille , de cluy: donner laduis  d'vne: Al 
liance qu'il projettoit défaire par Mariage: en l' Maifon : Royale de 
Sauoye ; l'afleure déf- ja qu'il ne pouudit point faire de plus digné 
choix; à caufe detant dé:Roys., à qui les Princes de Sauoye eftoienc 
alliés. 

Mais, quel plus Illufre auantage peut-on rencontrer dans. vne: Famil- 
le Souueraine, que de faire voir,;que depuis fix cens lans:; il ny à point 
eùde Comte ny:de Duc de Sauoye, qui n'ayt efté, Gendre ; Béau - pere; 
Beaü-frere , Oncle où Coufin/gérmain d'Empereuts ou de Roys ; & quin'ayt 
eù bien fouuenttoutes ces Parehtés enfemble. 


Oddon 
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Oddon Comte de Sauoye Marquis d'Italie , eftoit Beau-pere d'Hen- 
ry 11 1. & de Rodolphe Duc de Syaube Empereurs. Amé I I. viuant l'an 
M. LXXVIL eftoit Beau-frere d'Henry III. & de Rodolfe de Rynf 
feld Empereurs , Oncle de Conrad Roy d'Italie, & d'Henry IV. Empereur. 
Humbert I I, fatBeau-pere du Roy Louys le Gros , Coufin de l'Empereur 
Henry V. & d'Adelis Reyne de Pologne, AméI ILBeau-frere du Roy Louys 
le Gros , Oncle de Philippes & de Louys VII. Roy de France, & Beau-pere 
d'Alfonf Roy de Portugal. Humbert 1 11. fut Coufin germain des Roys 
Philippes & Louys , & d'Vraque de PortugalReyne de Leon & de Galice , & 
Beau-pere de Iean Roy d'Angleterre. Thomas fut Beau-pere de Iéane Fille 
deBaudoin Comte de Flandres , Empereurde Conftantinople, & de Beatrix 
de Fiefque Sœur du Pape Adrian V. &Niece d'Innocent IV. AméIV. fut 
Oncledvnelmperatrice & des Reynes de France, d'Angleterre , de Sicile & 
de Nauarre , & Beau-Pere de Mano Roy de Sicile. Boniface eftoit Coufin 
du mefine Manfroy ,; & Oncle de Conftance Reyne d’Arragon ÿ & tant luy 
que Pierre & Philippes Comtes de Sauoye fes Freres furent aufli Oncles d’y- 
ne Imperatrice , & de quatre Reynes. Améle Grand, que nous faifons V, 
du nom , fut Beau-frere de l'Empereur Henry VII. Coufin des quatre Rey- 
nes Filles de Beatrix de Sauoye Sœur de fon Pere , Oncle du Pape Adrian V. 
Beau-pere d’Andronic le Teune , Empereur de Conftantinople. Edoüard 
Beau-frere de Marguerite Reyne de France & de Nauarre , Femme de Louys 
Hutin , de Ieane Femme de 1Philippes de Valois Roy de France, & d'Hugues 
de Bourgogne Royde Theffalonique ; & Coufin de l'Em pereur Andronic. 
Le Comte Verd fut Gendre de l'Empereur Charles I V. Coufin de wencelas 
Roy de Boheme, d'Henry Roy d'Angleterre, & de Louys Roy d'Hongrie, 
de Pologne & de Dalmatie, Coufin de Louys Hutin, de Philippes le Long, 
& de Charles Roys de France; de l'Empereur Tean Paleologue, & de Marie 
Reyne de Mefe, Beau-frere de leane Reyne de France, Femme de Char- 
les V. Le Comte Rouge fut Neueudu Roy Charles V. de Louys Roy de 
Naples , & de Ieane Reyne de Nauarre, & Coufin germain du Roy Char- 
les VI Améle Pacifique, qui fut Pape fous le nom de Felix V. efloit Ne- 
ueu du Roy Charles V. & des Roys de Nauarre & de Sicile, & Beau-pere de 
Louys IIL Roy de Naples. LeDuc Louys ,outreles Parentés proches qu'il 
auoit en France ,du Chef de fon Pere, fut Gendre & Beau-frere de deux Roys 
de Chypre, Beau-pere de Louys X L.Roy de France, & Coufin germainde 
LouysI1I. Roy de Naples. Le Bien-heureux Amé fut Gendre du Roy 
Charles VIT. Beau-frerede Louys XL. Oncle & Coufin germain de Char- 
les VIII. Beau-pere de Federic Roy de Naples, & Pere de Louysde Sauoye 
Roy de Chypre ; de Ierufalem & d'Armenie. Le Duc Philibert eftoit Cou- 
fin germain du Roy Charles V II L& Beau-frere de Federic Roy de Naples. 
Les deux Charles eurent les mefines alliances. Le Duc Philippes les eüt auf; 
& fut de plus Beau-frere du Roy Louys XI. Oncle de es I IL Frere 
de LouysRoyde Chypre, & iAyeul du Grand Roy François. Philibert le 
Beaifut Gendre de l'Empereur Maximilian, Oncle de François I. & de Mar- 
guerite Reyne de Nauarre y&Beau-frere de Philippes I. Roy d'Efpagne. 
Charles le Bon eftoit Oncle de François I. Gendre du Roy.de Portugal, 
Beau-frere del'Empereur Charles V..& de Ieari & d'HenryRoys de Portugal. 
Emanuel-Philibert eftoirGendre du grand Roy François , Beau-fiere d'Hen 
1y II. & de Magdelene de France Reyne d’Efcofle, Coufin de Philippes11. 
Royd'Efpagne, de Marie d'Auftriche Impératrice, de leane-Reyne de Portu- 
gal, & de Marie de Portugal Reyne d'Efpagne. - Le grand Charles Emanuél 
süt pour Ayeul Maternel le grand Roy François; pour Oncle Henry LI. 
pour 
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pour Coufins François 11. Charles I X. & Henry 11 IL Rays de France, & 
Elizabeth de France Reyne d'Efpagne; pour Beau-pere Philippes II Roy 
d'Efpagne, & pour Beau-frere Philippes I I I. Victor-Amé fut Gendre du 
grand Roy Henry! V. Beau-frere des Roys de France, d'Efpagne & d'An- 
gleterre, Coufin de Philippes IV. Roy d'Efpagne , & des Reynes de France 
& d'Hongrie. Ets. A.R. d’auiourd'uy elt Coufin germain des Roys de 
France & d'Angleterre, & Neueu des Reynes de France, d'Efpagne & d’An- 
gleterre. Enfin ileft certain, & la preuue en eft facile , qu'entre les Afcen- 
de ce Prince , on y compte quatre vingt & dix Empereurs ou 


dants Paternels 
Apres cela il fem- 


Roys, fans parler de plufieurs autres Princes Souucrains. 
ble qu'vneplus grande exageration feroitinutile. 
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de Primogeniture ob[erué en la Royale Mai[ôn de Sanoye. 


CHAPITRE IX. 


#8 L feroit fuperfu , pour recommander l'vfage de la Loy Salique , de 

rechercher les Exemples que l'Hiftoire nous, fournit des troubles, 

D. malheurs , guerres, & diuifions arriuées aux Eftats Souuerains, gou- 

uernés par les Femmes. 1l fuit, cefemble, de dire, que les Peuples les plus 

Politiques ne les ont point voulu receuoir à la fuccellion de leurs Royaumes, 

comme les Hebreux, les Perles , les Romains , les Armeniens , les Macedo- 

niens, les Meffeniens , les Epirotes, & les Egyptiens; & fans aller fi loin , les 

François réconnoiflent pour le plus folide fondement de ce puiflant & fleu- 

riffant Royaume, l'obferuation inuiolable de cette Loy ou couftume ancien- 

ne, qui exelud les Filles dela Succeflion, & n'y reçoit que les Mailes ; parce 

que Dieu n'a créé la Femme que pour obeyr. Aufli Moyfe Lepiflateur du 

Peuple de Dieu, ne permit aux Filles d'accepter les Succeflions , quà defaut de 

Maïles. Ce quiauoit lieuchez les Atheniens , qui nedonnoient aucune part 

aux Filles dans les Succeffions, fi leurs Freres fe prefentoient pour les accepter; 

dont le Poëte Euripide a rendu cette raifon dans fon Iphigenie ; lors qu'il dit 

que les Enfans Mafles {ont les Colomnes des Maifons;sque c’eftà eux de pren- 

dreles Armes pourle falut des Peuples ; que les Sacrifices fe fonten leurnom; 

& qu'il n'appartient qu'à eux d'exercer les charges publiques. D'où vient que 

dans Ifaye Dieu menace {es Ennemis , de leur donner des Femmes pour Mai- 

trefles , comme vne malediétion infupportable. Outre-ces confiderations, 

il y a celle de la conferuarion des Familles Illuftres , qui feroient facilement 

ruinées , fi les Filles y fuccedoient. Ainfi quand ie confidere que depuis fept 

cens ans l'Effat de Sauoye par vnauantage qui luy cft particulier, n'a point 

changé de Famille, & wil a toufiourseü pour Souuerains des Princesde fa 

Maiïlon ; l'attribuë cela à la protection finguliere de Dieu enuers cette Cou- 

ronne , & à la force de la Loy Salique: car lors que les Filles fuccedent aux 

Royaumes, & aux Principautés, les Princes eftrangers qu'elles époufent, 

Bodini. 6. changent la face de l'Eftar,, & bien fouuent le Gouuernement, & y apportent 

a des nouuelles Loix , qui caufent des funeftes éuenemens, dont les Hiftoires 
font toutes pleines. 

Nous ne voyons point quand l'eftabliflement de cette Loy Salique a efté 

Du Burrer fait en la Maifon Royale de Sauoye ; quoy que l'vn de nos Hiftoriens en àyt 


ge Reed donné l'honneur à Humbert I. du nom Comte de Sauoye parce que quand) 
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les Filles ont pretendü d'y fucéédér ; où leur a féulement opposé la couftumé 
ancienne en faueur des Mafles, laquelle éft atteftée par de celébres Efcriuains- Bodin:loco 
Nous pouuons neantmoins dire auéc quelque forte de probabilité ; que les Choppis. 
Eftats deSauoye éftans voifins de la France ; il n'eft pas inconuénient que la . Domañ: 
Loy Saliques'y foit introduite , parce qu'en fait de Loix & de Couftumes; les k da. 
Peuples empruntent toufiouts de léurs voifins ce qu'ils iugent plus propre & 
plus neceffaireà leurconfcruation. De plus nous auons des Exeniplés qui 
fous apprennent qu'én Suifle & au Pays de Bugey qui dependoit auttefois 
deSauoye, la Loy Salique duoitlieu : Et Monfieur l'Euefque de Saluces en LP 
fa curieufe & laborieufe Hiftoire Chronologique de Piemont ; 4 räppotté de Bugey 
lufieurs Chartes, qui témoignent que la Loy Saliqué n'eftoit pas incon- : pa 
nuë delà les Monts. Ainfi pourquoy ne croirons-nous pas qu'elle ayt Pos El 
eftéémbrafsée & recctie en Sauoye ; puis Qué nous n'en pouuons pas nier 27431. 
Yvfage » it 

En effet Boniface Comite de Sauoye eftant mort fans Enfans, l'an 1263. Hi ‘ 
Bcatrix , Conftance & Leonor de Sauoyefes Sœurs, prétendirent de luy fuc- 
ceder comme plus proches ; & neantmoins elles en furent exclufes par Pier- 
re de Sauoye leur Oncle; & ce relimie Pierre Comte de Sauoÿe n'ayant laifsé 
qu'vne Fille vnique appellée Beätrix de Sauoÿe , elle n'eut que les biens def 
Mere , & Philippes de Sauoye fon Oncle Archeuefqué de Lyon luy fut pre 
feré au Comté de Sauoye. 

Maïs cette queftion n'a jamais efté fi folemnellemernt agitée qu'aprés fi 
mort du Comte Edoüard ; car ce Prince n'ayant laifé qu'vne Hile appellée 
Ieane, Iéan Duc de Bretagne fon Maryvoulut fucceder àu Comité de Säuoye: 
Cependant Aymon Frere d'Edoüard l'emporta par vertu de la Loy Sälique, 

& par la delibewitior des Peuples qui refpondirent , que les Eftats de Sauoye 
ne tomboient point de larice eh quenviille. 

Or les Fillés éftant iricapables défücecder eh là Royale Maifon de 5a- 
uoye,oni n'y 2 appellé que les Mafles,& par preference toufioursles plus âgés; 
en confidéränt le degré de proximité feulement ; comine il fut pratiqué és 
perfonnes de Pierre & de Philippes Comtes de Sauoye , qui furent preferés: 

Le premier à Les Sœurs & à fes Neucux : & le fecond à fes Neueux & à fa Nie- 

ce ; ce qui n’a jamais efté alreré qu’en la perfonne de Philippes de Sauoÿe Fils 

aifné de Thomas de Sauoye I 1 1. du nom Comte de Maurienne, qui deuoft 

ce femble, fucceder préferablement à Amé fon Frere puifné ; & qui eant- 

moins enfutexclus par des confideratios que l'Hiftoire du temps n'a pas Pris Chop 

foin de remarquer ; hors cét éxémple qui ne doit point eftre tiré à confequén- de Démän: 

ce : Les Puifnés de la Maifon Royale de Sauoye,par vne loüable & anciérine 5e ne” 

couftume ont toufiours eû des Appanages , à la charge du retouf; ent cas de 

decés fans Enfans mafles , & l’Aifné mafle auoit le Comté de Sauoye, & 

les Duchés de Chablais , d'Aoufte, & autres Terres & Seignéuries vies à là 

dignité de Comte, iufques à ce que le Comité Verd par fon Teftament du 27. 

de Januier 1383. & apres luy ; Amél. Duc de Sauoye fon petit Fils ; aufli 

par Teftament du 6. de Decembre 14359. eftablirent par formié de Loy irreuo- 

cable & perpctuelle en la Royale Maifonde Sauoyé , le droit de Primogeni- 

ture ; auec la reprefentation à l'Infiny ; tant en ligne direéte que collaterale, 

ce qui fut confirthé par le Bien-heureux Amé 1 X. Duc de Sauoÿe lé 10. de 

Septembre 1470. & puis par l'Empereut Charles V.lé iz. de Mars 1 5 3 1. paf 

Bulle datée à Bruxelles. Ce quiacfté conftämment fuiuy & pratiqué com- 

ie maxime d'Eftat inuiolable, conforme àla-Loÿ de nature, qui hous en- 

féigne que l’Aifné doit toufiours eftre preferé à fes Fréres éh la fucceflion . 

de la Couronne : C’eft pourquoy nous voyons enla Geriefe , que f'Aifné Gén 27. 
M eftoie 
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eftoit Scignéur de fès Freres, &que lacob donné à Ruben fon Fils aifné l'E: 
loge d'eftre le plus fauorisé de fes biens, & d’auoirla preference du comman- 
dementcomme l'Aifné, 

Auffila plufpart des Nations l'ont ainf pratiqué ;comme Tire-Liue le ra- 
conte des Numides ,Tacite des Allemans, & luftin des Parthes. {Chez les 
Hebreux cette preference dés Aifnés eftoit aufli obferuée ; témoin ce que 
rapporte Lofephe, que le Peuple Hebreu fe foûleua contre Ariftobule ; qui 
vouloitregner au preiudice d'Hyrcanusfon Frere aifné. Et Paufanias recite 
que Prolomée Phyfco Roy d'Egypte, ayant inftitué Cleopatre fa Fernme, 
fon heritiere , aucc pouuoir de choifir celuy de fes enfans qu'elle voudroir, 
pour fucceder au Royaume: elle priua lAifné de la Couronne, & la donnaau 
Puifné, qu'elle aymoit le mieux : mais les Egyptiens chaflerent le Puifné, 
qu'ils appelloyent par mocquerie , Ÿ Amour de la Mere, & mirent l'Aïfnéfur 
le Throfne. 

L'hiftoire nous fournit encore d'autres Exemples des Troubles qui font 
arriués dans les Eftats , lors que l'ona voulu violerle droit d'Airiefle, com- 
meenAlbe, quand Amulius chaffa Numitor fon  Aifné 3:en Perf, quand 
Cyrus voulut entreprendre fur l'Eftar d'Artaxerxes fon frere ; en Angleterre, 
lors que Guillaume 3 Conquerant prefera Guillaume le Roux, & que le Roy 
Henry 111. prefera Edoüard à fon Fils aifné , ce qui fit foûleuer les deux 
Factions de la Rofe Blanche , & de la Rofe Rouge. ‘Cette Loy a pañé mef- 
me chez les Barbares , car nous lifonsen l'Hiftoire des Indes, qu'vn Roy du 
Pert ayant deux cens enfans, nomma Gifea fon Fils aifné , pour luy fucceder 
au Royaume : De là vient que beaucoup d’Eftats Souuerains de laChreftien- 
té {e fontconduits par cette Politique; comme la France, les Royaumes de 
Sicile, d'Angleterre , d'Eofle , d'Irlande, de Portugal, le Duché de Ba- 
uicres, le Palatinat du Rhin, les Duchés de Saxe, de Milan, de Tofcane, 
de Mantoüe, d'Vrbin, de Ferrare , deParme & de Plaifance , les Marquifats 
de Montferrat & de Saluces ; ce qui a efté eitendu à plufeurs autres Seigneu- 
ries & Fiefs :comme aux Principautés de Bifignan , de Salerne , de Mel- 
phes, & autres, finon que par la Loy de l'Inueftiture il en ayt autremenr efté 
conuenu. 

Et non fulement la Primogeniture eft obferuée en routes ces Famil- 
les , mais l'on y pratique encore de ne point diuifer l'Eftat ; car il ne fuffic 
pas que les plus proches Mafles du nom y füccedent ; mais il faut aufli qu'il 
ne fouffre point de partage , diuifion ny recompenfe. C'eft pourquoy 
Jacques de Sauoye Duc de Nemours , ayant demandé partage à Emanuel- 
Philibert Duc de Sauoye fon Coufin, des Duchés de Sauoye, Chablais, 
Aoufte, Principauté de Piemont & autres grandes Terres & Seigneuries 
de la Maifon de Sauoye , delaifsées par Philippes Duc de Sauoye leur 
Ayeul, & par Philibert Duc de Sauoye leur Oncle, Son Alteffe le luy refu- 
fa; fouftenant que tous ces Eftats eftoient indiuifibles ; & luy appartenojent 
comme à l’Aifné Mafle , & qu'il fe deuoit contenter de l'Appanage qui 
auoit eftébaillé à Philippes de Sauoye Duc de Nemours fon Pere , du Com- 
té de Geneuois , & des Baronnies de Faucignÿ , de Beaufort & de Gordans: 
Sur quoy ces deux Princes nommerent des Arbitres pour terminer ce diffe- 
rent ; qui prononcerent que le Duc de Nemours n'eftoit pas receuable au 
partage par luy demandé, & qu'il {6 deuoit contenter d'vne raifonnable au- 
gméntation de l Appanage donné à Philippes de Sauoye fon Pere ; ce qui 

uy fut depuis accordé, à condition touresfois du retour, à defaut de la ligne 
malculine. 


Et 
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Et de vraÿ l'Appannage des Puifnés.de la Maifon: de Sauoye ; eftoit 
autrefois le Comté de Maurienne, oule:Gomtéde, Piemont., ou la Baron- 
nie de Vaud , oules Seigneuries deBrefle; de Colligny &-de la Valbonne où 
les Comtés de Geneue, de Remont;lesBaronnies de Foucigny , deBeaufort 
& de Gordans, {elon lenombre des Enfans & à.la charge du retour.encas de 
decés fans lignée. 

À prefenr, il:ny a point de-Seigneuries particulierement affectées, pour 
les Appanages des Puifnésen Sauoye, caril depend abfolument de S. A. R. 
deles donner tels quebon luy femble:Ileft vray que fous Viétor Amé, ils 
furent reglés à quarentemil Ecusderente, & pour les Enfans naturelsrecon- 
nus ; on ordonna qu'ils auroient vingt mil Efcus desreuenu &c les nonauoüés 
fix mille. 

Or puis que les Filles,ne fuccedent pointén Sauoyespeut.eftre treuuera-t’on 
eftrange, que la Regence de l'Eftat ayt efté donnée aux Ducheffes.de Sauoye, 
auec la Tutelle des Ducs leurs Enfans ,ny ayant que bien peu de difference, 
qu'vne Femme commeheritiere d'yn Royaume, oud'vne Principauté côm- 
mande en Souueraineté ; ou qu'en qualité deRegente, les Princes & tout l'E- 
ftat luy obeyffent:Mais outre que cecy eft vn cas fpecial qui ne deroge point 
à la Loy\Salique;Les Regences ne durent que peu de temps,& cette couftu- 
me (quieft ancienneen la Maifon de Sauoye ) eft fondée en grande raifon, 
parce que c'eft fuyure en cela les fuffrages de la nature ; car, à qui peut-on 
mieux fier la Regence d'vn Eftat, & l'education d'vn Prince mineur, qu'à la 
Mere, qui eft la plus intereffée àla confcruation de la perfonne de fes En- 
fans, & de leurs Eftats ; & {ur laquelle il ne peut pointtomberde legitime 
foupçon ,comme fur les Princes dela famille, que (s ambition de regner & la 
capacité de poffeder les Souuerainetés: (aufquelles les Femmes en Sauoye 
ne font pas appellées ;)rend ordinairement fufpeéts pour la Regence. D'ou 
vient qu'en France,oula Loy Saliqueeft fi religieufement obferuéc;les Meres 
des Roys ont eü fouuent la Regence du Royaume pendant la minorité des 
Roys ; de mefmes qu'au Royaume de Suede :& an Duchéde Milan. La 
Lorraine n'a point reierté cette Politique: Car Caterine de Luxembourg 
lan 1252. fut Regente, pendant le bas âge de Ferry fon. Fils. Marie de 
Blois durantla minorité de lean I.du nom Ducde Lorraine fon Fils. l'an mil 
trois cens quarante fix: &,ences derniers temps; Chreftienne de Danne- 
march pe. Regence:des Eftats de.Lorraine, durant lébas âge de:Charles 
IL. fon Fils, l'an mil cinq cens quarante cinq:Etau Marquifat de Montferrat 
Marie Fille du Defpotede Seruie, eut la Tutelle de La perfonne. & la Regence 
des Eftats de Guillaume Marquis de Montferratfon Fils l'an mil quatre cens 
huidante fept:Aufli fi l’on 4 veu des lezabels én ludée , des Cleopatres en 
Egipte ; dés Fauftines à.Romé; des Theodores en Leuant; des Fredegondes 
& des Brunehauts en France & des Icanes, à Naples; dont la memoire et 
encore auiourd’huy en exccration, à caue de leur mauuais gouuernement: 
On a eü en recompenfe ; vne eftimeextraordinaire , -pour les Debores , & 
pour lestludiths en Tudée; pourles Semyramis, &: les Nitocrisen Affrie 
pour les. .Mammées à /Roine ; pour; les. Pulcheries à Conftantinople; 
pour les Philis en. Macedoine ; pour les Zenobies en Orient ; pour les 
Amalazonthes & les Theolindes en Italie; pour les Blanches.en France: 
& pour! Jes.Ifabelles en ‘Atragon ;'&enFlandtes ; qui toutes ont. eü plus 
d'addreffe.à gouuerner vnEftat ; de Courage à l’augmenter ; de Pruden- 
ce à-le defendre ; de moderation en leurs profperités , & plusde clemence 
en leurs victoires, que les plus:grans Capitaines des Siecles paflés.. Auffi 
les Ducheffes de Sauoye qui ont efté Regentes., & qui ont eü. la Tutele des 
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Princes leurs Ehfanss ontéti. vne/adminiftration: fi heureufe , & ont gouuer- 
néauec tanvde prudence que: la Sauoye n'x pas fujet de fe plaindre decette 
LoyiEtnousne pouuons fans ingratitude , finir ce Chapitre , que: nousne 
rappellions ces Illuftres Heroines ; Bonne de Bourbon; Yoland de France, & 
Blanche de Montferrat, donc li memoire eft encoreenweneration. Er quel 
meilleur & plus fidel Exemple-de cette verité , que celuy de Madame Roya- 
leCaresrrenne DEeFrRanceé squiparfes merucilleux {oins ; & auec 
cér Efprit excellent ; & cette conduire miraculeufe,a non feulement ‘éleué 
S: A4 R: dans vne fihaute vertu, qu'elle eft capable de donner de la jaloufie à 
tous les Princes de fon: Sieclesmais encore’a fouftenu: fi genereufement ,& 
auec tant de reputation, la glaire de fa Couronne; que les Ennemismefme 
de cétEftat , ont efté contraints d'admirer, & de craindre cette Princefe, au- 
tant recommandable par fes qualités éminentes, & par lk grandeur de fes 
vertus , que par l'éclat defs naïflance, 
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CHAPITRE 2) 


Tawr de fignalés auantages nous pouuons joindre celuy de la 
Picté , fans apprehender d'eftre foupçonnés de complaifance , ou 
Vi de flaterie ; car il eft peu de Maifons Souueraines , dans la Chre- 

7* ftienté, oùelle ayt pari auec plus d'éclat qu'en celle de Sauoye, 
puis qu'elle y femble eftre hereditaire. 

Les Voyages faits en Sirye , & en la Paleftine par’ nos Princes contre les 
Ennemisde Ë Foy , en fônt d'Illuftres marques : comme aufli les foins extra- 
ordinaires qu'ils ont pris, non feulement pour reünir l'Eglife Grecque auec 
la Rornaïine; maisencore pour empefcher que la derniere Herefe ; qui a 
tañt causé de defordres dans les Royaumes voyfins,ne fivprogrez' dans leurs 
Eflats.” Ce grand zele qu'ilsonteü pour les Interefts du fainét Siege, parces 
fimeuxTraittés qu'ils ont negotiés entre les Papes & les Empereurs ;-neme- 
rite-t'il pas vne grande loiange? Puifque les Papes mefmes les ont hono- 
rés déceglorieux Tilre d'Arhleres, & de Defenfeurs de l'Eglife? 

Et qui pourroïit faire vn denombrement exact de toutes les Eglifes, & des 
Monafteres qui fontde leur fondation, ce feroit À mon aduis chofe fans exem- 
plé ;carils font Fondateurs des Abbayes de Thämye, ‘d'Autecombe , d’Aul- 
pes’, d'Entrémonts, de fainét Sulpice, & de Bons; des Prieurés du Bourget, 
d'Inifont& de Ripaille ; de la Commanderie des Efchelles ; des Chartreü- 
fes-d’Aruieres , d'Aillon , de Melans , & de Pierre-Chaftel ; des Monafteres 
de fainét François , de fainét Dominique, & de fainéte Claire de Bourg en 
Brefe ; de fainét François du Pont de Vaux, & d’Aoufte; des Aupuftins & 
du Chapitrede Montluell; de lafain@e Chapelle, des Carmes ; des Auguz 
fins Defchauflez , de {aincte Claire, & du Collége des Pers: Tefuites de 
Chambery ; de la Sainéte Maifon, & de l'Eglifé de fainct Sebaftien de Tho- 
nôn;des Carmelites de Rumilly; de l'Euefché de Foffan'; du Conuent des 
Capucins du Mont horsde Turin ;des Theatins de Turin; des Feüillans de 
Mirefleur; de la Chartreufe de Collégno; defainéte Magdelene-d’Albe; de 
48. Ierofine de Chiuas ; de l'Eglife Noftre Dame de Vic, & depluficarsautres. 
Ils 
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Ils ont encore fondé le Prieuré de fainé Laurent de Grenoble, & le Con- 
uentdes Celeftins de Lyon. Ils ont fait de fignalés bienfaits aux Abbayes de 
Cluny, de fainét Antoine de Viennois, de fainét Claude au Comté de Bour- 
gogne: de Bomont au Pays de Vaud; de fainé& Michel de la Clufe en Pie: 
mont; de fain@& Maurice en Chablais 5d'Aifnay: de finét luft de Suze; de 
Noftre Dame de Pignerol ; d'Ambronay, & de fainét Rambert en Bugey ; de 
fainét André de Vercel, de Chaffagne , d'Hauteriue , d'Haütcreft:, & de la 
Chartreufe-de la Val-faincte au Canton de Fribourg ; au Prieuré de Payerne, 
au Pays de Vaud ; à la Preuofté de Montjou ; à la grande Chartreufe, àfain& 
André de Vienne , à Nantua, à Taloyre ,& aux Chartreufes de Seillon, de . : 
Montmerle ; de Seligna , de Portes & de Meyria, oùces Princes ont laifé 
des Monumens immortels de leur Picté. à où 

Mais ce qui a le plus releuéleur Famille, c’eft d'auoir produit tant de 
grands Perfonnages ; qui ayans vefcu fainétement, &-dans vne approbation 
figenerale de Sain@eté, ont merité le Tiltre de Saincts & de Bien-heureux: 
comme ont fait Humbert II I. Jean & Pierre de Sauoye fes Freres Religieux à 
fainét Antoine de Ranuers ; Margucrite de Sauoye Fondatrice & Réeligieufe 
de Bons ; Boniface de Sauoye Archeuefque de Cantorbie ; Marguerite de Sa- 
uoye la Grande , Marquife de Montferrat ; vne autre Marguerite de Sauoye, 
Filledu Comte Verd, aufiMarquife de Montferrat; AméV 111. Duc de Sa- 
uoye; puis Papefous le nom de Felix V. AméI X. le Bien-heureux ; Louyfe 
de Sauoye fa Fille Dame de Chafteau-guyon ; Ieane de Sauoye de la Bran- 
che de Nemours , Comtrelfe de Vaudemont, & autres. Apres quoy il ne fe 
faut pas eftonner du bon-heur qu'a eü-cétte Royale Maifon ; puifque comme 
l'Egyptéiuge de {à fertilité par les creuës du Nil; auffi faut-il efperer ‘ve en- 
tiere félicité dans les Eftats , à mefüre que la Pieté & la Religion:y prennent 
accroiflement. 
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2 L n’eft point de Roys ny dé Princes Souuerains, qui ayent quel- 
ques marqués & quelques caracteres particuliers de leur Royauté. 
é & Souueraineté ; foit en leurs habits’ foit en leurs Armoiries , ou 
autres ornemens éxterieurs. * Les Souuerains Pontifes ont la Thyare où: tri 

le Couronne. Les Roys de Macedoine auoient le Manteau. *Lé anciens 
Etrufques'ou Tofcans la Couronne d'or, & la Chere d’yuoire. LesPerfes & 
les Lydiensla Robbe-de Pourpré: ‘En Hongrié ils'ont le Diadefine d'or de 
fain& Eftienne Roy d'Hongrie , quifé donne à chaque nouveau Roy: L'I 
mage de la Fortune entre les EmpereursRomaïgs, éftoit vne Afrheïnfaillible 
del'Empire:comtme entre les Emperéurs Grecs les Brodéquins de Pourpré; 
læ Lance Sacrée en'Allemagné ; lés Souliers en Bohemesl'Efpéé & la Ban: 
nicre de fainct George chezles Daufins dé Viennoïs: Maïs dans la Mailon 
Royale de Sauoÿe il y a vn précieux loyau , où pluftoftivne Sacrée'R élique, Monod 
auec laquelle ils entrenten la poffeflion de leurs Eftars; c'eft-l’Añineau de S! _— 
Maurice qui fut donné à Pierre Comte de Sauoye par l'Abbé défain Mau- & de sa. 
tice en Chablais ; & qui depuis xtoufiours efté delaié, "remis ‘au Prince voye cha. 
qui deuoit fucceder aux Eftats de Sauoye, pour témoignage de fa legitime *” 
3 vocation 
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vogation, ce qui.n'eft pas fans exemple. : 
Blaarch. = Nous lifonsenl’hiftoire d'Alexandre le Grand ; que fe voyant preft à 
#4k%. mourir, ilenuoyafon Anneau à Perdicas ;le defignant fon Succefleur ce 
Lis. qu'Augufté fitaufli enuers Agrippa , aurapport de Dion. En Angleterre il 
y a l'Anneau Royal, gardé au Threfor de l'Églife de weftmonfter, duquel les 
Roys fe feruoient pour guerir du Mal Caduc; mais parce que la pratique de 
ce remede leureftoit incommode, on s'aduifa de leur faire facrer certaines 
Bagues touslesans, que l'on jettait au Peuple , pour fe garantir de certe faf 
Pre cheufe maladie. Autresfois les Ducs de Bourgogne failans leur premiere 

Oliuier de % 18 . 4 k / : : 
a Marche entrée dans Dijon, Capitale de la Prouince , l'Abbé de faint Benigne par 
enfes  ynancien Priuilege mettoit au nouuequ Duc vn Anneau au doigt > pour 
memhe marque de |a pofeflion qu'il prenoit de ce Pays-là. Et par cette mefmecon- 
fideration le Pape Alexandre 111. donna pouuoir au Duc de Venife de jetter 
tous les ans vn Anneau dans la Mer, leiour de: la fefte de l'Afcenfion; & par 
cette forte de Ceremonie d'époufer la Mer, & des’en dire Je Maiftre , com- 
me difent les Hiftoriens de Venife. Cette prerogatiue de l'Anneau de 
fainé&t Maurice n'eft pas desmoindres , dont la Royale Maifon. de Sauoye fe 
doit glonifier , nous en auons encore d'autres qui font tres-confiderables ; car 
nousne lifons point qu'aucun Comte ou Duc de Sauoyeayt iamais efté He- 
retique, ny touché du Foudre de | Excommunication;ny queles Eftats ayent 
efté mis en Interdit, tant ces Princes ont eü de refpeét & de veneration pour 
les Papes , & pour le Sainét Siege (ce quieft vne particuliere benediction de 
Dieu ) parce que Charlemagne, difoit qu'il falloit toufiours craindre | Ex- 
communication , encore. qu'elle eüt efté iniuftement fulminée; & plufieurs 
Empires, Royaumes, Eftats, & Republiqués en ontreffenty les effets, & 
ontexperimenté combien eft duré la pefanteur de ce chaftiment. le {çay bien 
que les Critiques pour raualerma propofition,ne mäqueront pas dedire qu'A- 
mé VIII du nom, qui fut £ieu Pape au Concile de Bale, fous le nom de 
Felix V. n'a pas eftéexempr de la rigueur des Anathemes de l'Eglife ; mais 
outre que ce que l’on en diten sig Autheurs du temps , a efté fupposé 
Ka des Ennemis-de | Eglife ,& de la Maifon Royale de Sauoye, pourternir 
a memoire de cét Illuftre Prince... Leshonneurs quele fain& Siege luy rendit 
apres s'eftre démis volontairement du Pontificat , en le choififfant pour {e- 
çonde Perfonne apres fa Sain@eté , témoignent bien qu'il n'auoit rien fait 
qui fut capable de Iuy attirer cedéplaifir; loint que quandtoutes ces raifons 
cefferoient (qui font affez preffantes)neañtmoins tout cela n'eftantarriué à ce 
grand Prince, qu'apres qu'il fe fut retiré en fa folitude,qu ileütremis le Duché 
de Sauoye,& tous les Eftats au Duc Louys fon Fils,& qu'il eüt efté éleu Pape, 
ma propofition demeureroit toufiours veritable , qu’il n'y a point eü de 

Comte ny de Duc de Sauoye, qui ayt reçeu cenfure de P'Eglite. 

TES C'eft vnautre auantage bien fingulier, de ce que de tant de. Princes qui 
auxallian. ont regné en Sauoye depuis fix cens ans , il nes'en treuue aucun que la pofte- 
de pie ritéayt fleftry de quelque. nom infame, ou ridicule Sobriquet. Cequi ne 
ns pa fe rencontre pas aux autres Sounerains, comme nous l'apprenons de l'Hiftoi- 
“re, oùnous voyons Tarquin le Superbe chez les Romains. Chez les Egy- 
ptiens Ptolémée Philopater ; & Ptolomée Philadelphe: par derifion , parce 
que Fvn auoit fait mourirfon Pere, & l'autre fon Frere. Le Royaume de 
Bourgogne n'a-til pas eü Rodolfe le Faineant, oule Negligent?La Guyen- 
ne, Berenger Tefte d'Eftouppes ? la Caftille, Pierre le Cruel? l'Angleterre, 
Jean le Neron? la Nauarre, Ramire le Moyne, & Charlesle Cruel ? Orenge, 
Guillaume au Court-nez > la Maifon de Chalon, Pierre leBouuier, & Eftien- 
ne leSourd le Portugal, Gueldres, & le Daufiné Alfonfe, Raynald , & 
Guigues 


ift. 
d'Angler. 
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Guiguesle Gras? Thunis ; Muleañes lé Gourmand ? Naples , Charles lé Boy- 
teux ? l’Auftriche; {Leopold l'Orgueilleux ? la Pologne, Ladiflas le Cracheurs 
la Bretagne , Alain à labarbetorte& Pierre Maucler? lerufalem; Baudoïn le 
Lepreux ? Aulieu qu'enla Royale Maifon de Sauoye, il n'y a eû que des Sur: 
noms glorieux & honorables; preuues indubitables de l'eflirne qué les Sujets 
ont fait de leurs Princes, & des auantages de corps & d’efprit, dont Divu les 
auoit fauorifez ; témoins Hurnbert.aux Blanches-iains. Boniface furnoin-: 
méRoland. Pierré appellé le petit Charleñagne. Amé le Grand ,Amé le 
Pacifique ; Philibert le Beau ; Charles leBon , & autres fémblables. 

Er quoy queles Bleffures foyent des marques d'honneur ; des Colliers & 
des Medailles aux grands Capitaines ; toutesfois ie compte encore entre les 
bon-heurs de certe Royale Maifon, qu'il n'y a iamais eû aucun Comte ou 
Duc de Sauoye blefsé à la Guerres encore qu'ils ayentaffez fouuentcomian: 
dé en perfonneleurs Armées, & qu'ils fe foyeñt genercufement expoféz à 
tous les hazards & perils des Combats & des Sieges , dont la fuite de cette 
Hiftoire fera foy mais Dieu les a toufiours éonferuez au milieu des dangers; 
par vne protéion toute finguliere. Ceux qui ont écrit la vie de Georgë 
“Caftrior, dit Scanderberg, Prince d’Albanie, remarquent pour vn efpéce de 
miracle, que ce Prince qui à efté lamerueille de fon Siecle , & le Aleau des 
Turcs, & qui s'eftoit treuué en tant de Batailles , de prifes dé Villes ; & dé 
rencontres sanglans ; n'auoit iamais efté blefé qu'vne feule fois d'vri coup 
de flefche autalon. Mais le prodige éft bien plus grand, en vne fuite dé tatit 
de Comtes & de Ducs de Sauoye, qui ont tous fair vnewvie guerriere & Mar- 
tiale ; digne de leur naiffance ; & de l'incliñation nâturelle que tous les Prin: 
ces de cette Maifon ont eû pour la guerre, & pour lès hautes & gencreufes 
entreprifes. E À } pros so ; 

Lés Souuerains Pontifes éñ confideration des érañds féruices reçetis de nos 
Princes, leur ont aufli accordé des Priuileges fort remarquables: Entre autres, 
qué fa Sain@eté né pourra point pouruoir aux Archeucfchés , Eutfchés & Cardinal 
Âbbayes de Sauoye & de Piemont, & aux Pricurés de Taloire; de Ripaille; d'Offa 
de la Noualaife , & de la Preuofté de Monjou , fansauoir eû premicterherit a jui 
l'intention, & le confentement du Duc ,rouchant la capacité des perfonnes 
quis'y prélencéni ; ce quieft vtie chofé equipollenté äu droit de nomination, 
qu'ont les Roys de France. Ét quafit äux plus grändes digniréz dès Eglifes 
Cathedrales apres là Potificale ; & aux Priéurés Gonüentuels, & aux autres 
Benefces referués par les Regles de la Chancellerie de Ronic,à la difbofition 
du faintt Siege, le Pape en pouruoit perfonnes capables , natifuës toutesfois 
des Terres & Scigneuries du Duc; mais non d’autres, s'ils ne font agreables à 
S. A.R. autrement les Prouifions Apoftoliques feroient fiulles: ve: 

Il ÿ a encore vri autre bon-heur en cette Royale Maifon:; c'eftque Dieu l'a Pingeñ #1 
gratiñé d'vne des plus fainétes & rares Reliques qui foit au mbnde ; c'eft /7* 97% 
le fainét Suaire , dont Marguérite dé Charny Comrefle de la Roche fur 
l'Ognon, Damede Villers-Sexel ; fitvn prefént à Louys Düc de Sauoÿe, par 
Donation du 22.de Mars 1452. I fut prerfierement mis en la Sainète Cha- 
pelle du Chafteau de Chamberÿ ; oùilfe ft des grands Miracles. Le Duc 
Louys en fitbattre des Monñoyes pour en conferuer la memoire à la pofteri- 
té, & les Papes y concederent de grandes Indulgences: Le grand Roy Fran- 
çois s'y voüa , à la lournée de Marignan, & ÿ rerdit foñ. Vœu ; venant de- 
puis Lyon à Chamibery à pied luy vingtiéme. Le Due Charles le Bon y alla 
en deuotion luy douziéme , paflant le Montcenys à pied: Eh fin cette pre: 
cicufe Relique ayant efté garantie par Miracle , du feu qui reduifit en cendres 
tout le baftiment de cette fainéte Chappelle, & qui fondit le Reliquaire 

d'argent 
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» 
d'argent où elle cftoit-én dépoft. Le Duc-Charles-Emanuel la fit tranfpor- 
terauec beaucoup d'honneur à Turin , en l'Eglife Cathedrale, Dieu/tous les 
iours ÿ fait des Miracles; & ce fut là où fainét Charles Borromée l'alla vif- 
ter à pied. 

Enfinles Ducs de Sauoye font Majeurs à quatorze ans, & ont l'entiere 
adminiftration deleurs Eftats, de mefine que les Roys de France, fuiuant 
l'Ordonnance qu'en fitle Roy Charles V. dit le Sage, l'an 1375. & à l'exem- 
plede ce qui fe lit dans l'Efcriture Sainéte de Ioas , de Dauid , & de Salomon; 
qui furent declarés Roys du Peuple de Dieu à l’âge de quatorze ans. Ce qui 
eft fondé en grande raïfon ; car Ë ona fouuent remarqué que ces Perfonnes 
Sacrées par vne faueur particuliere du Ciel, ou par la force d'vne meilleure 
inftruétion , font ordinairement ornées dés leurs plus tendres ans , de plu- 
fieurs vertus, & belles qualités , qui ne fe rencontrent pas aux autres de con- 
ditioninferieure. Eneffet, Salomon n'auoit qu'vnze ans, lors qu'il donna 
cét admirable lugement entre ces deux Femmes ; & Iofias n'auoit que huit 
ans quandil prit poffeffion du Royaume de fon Pere. Et certes tout’ainfi 
que Dieu creant l'homme , femble auoir apporté plus defoin, & plus d’arti- 
fice en la ftruture & en la compofition de l'œil , qu'en toutes les autres par- 
ties du corps , parce qu'ilen deuoiteftre le Conducteur : De mefime ilfaut 
croire qu'il enrichit plus particulierement de fes graces & de fes faueurs les 
Perfonnes Sacrées des Roys & des Princes Souuerains ; d'autant qu'ils’en fer 
pour la conduite de leurs Éftats. Mais il y à vne autre confideration Politi- 
que, qui a donné lieu à cette Loy en Sauoye, auffi bien qu'en France ; c'eft 
que l’on n'a pas voulu laiffer trop long-temps le gouuernement d'yn Royau- 
me; & d'vn Eftat dans l'incertitude. 

Encore pouuons-nous adioufter à tout cecy vne remarque aflez curieufes 
c'eft qu'encore que S. A. R. d’auiourd’huy foit le trente-deuxiéme Prince Sou- 
uerain de fà Maïfon, & que la ligne directe ayt quelquefois failly ; neant- 
moins jamais les Eftats de Sauoye ne font pafés que du Neueu à l'On+ 
cle ; où de l'Oncle au Neueu; ce qui eft fans exemple envne Maïfon Souue- 
raine, & aufli ancienne que celle de Sauoye. 
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DES PRETENTIONS DE LA ROTALE 
Maïfôn de Sauoye , fur plulieurs Royaumes , Principauté, 
Effats Souuerains, € autres Terres € Seigneuries. 


CRÉPANMATEIRNE NS QT 


æ À Couronne de Sauoye a eû fa part des difgraces & des reuolu- 
< tions , comme Jes autres Maifons Royales, fc voyant auiourd” huy 
priuée de plufieurs Eftats qui luy appartienneñt à iufte Tilre: Car 

* finos Princes euflent efté aflez heureux pour conferuer ce qui 
eftoit de leur ancien Patrimoine, & qu'ils auoient acquis par de folides Trait- 
tés,ouaffez puiffans pour recouurer ce qui leureftoit artiué par legitime fuc- 
ceflion; il y auroit peu de Souuerains en l’Europe , dont la grandeur & la 
puiflance fuffent égales à cellesdeS. A.R. 

La plus ancienne pretention eft fur les Principautés d’Achaye & de la — 
Morée, fituées dans le Pays du Peloponefe , où eftoient les celebres Villes de pee 
Corinthe, d’Athenes, de Patras , d'Argos , de Micene, de Lacedemone, de Morée. 
Megare & autres. Cette Ifle fut conquife par les Chreftiens au Voyage 


qu'ils 
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1102 qu'ils firent en Grece l'an 1202. À mefme temps que Baudoin Comte de 

Flandres , fut proclamé Empereur de Conftantinople : Boniface Marquis c 
de Montferrat; Roy de Theflallonique , & Otthon Seigneur de la Roche é 
für l'Ognon au Comté de Bourgongne, Duc d’Athenes & de Thebes , Geof °° 
froy Seigneur de Villehardouin en Champagne , lvn des chefs-de l'armée 
Chreftienne, fut declaré Prince d'Achaye & de la Morée :1l en iouyt long 
temps, &apres luy fa pofterité, iufques à I{abelle de Villehardouin , Princef. 
fed’Achaye & dela Morée, laquelle elboufà Philippes de Sauoye Comte de 
Piemont, qui à caufe d'elle,prit la qualité de Prince d'Achaye & de la Morée, 
& y regna pendant quelques années. Mais Charles ILRoyÿ de Naples & de Si- 
ciles ayanteü guerre auec Philippes , lobligea à luyvendre cette Principau- 

11507 té; l'an r3o7moyenant la recompencede fix cens onces d'or dé rente, für le 

11308 Comté d’Albe en l'Abruzze,que l’on luy erigea depuis en titre dePrincipauté. 
La chofe pourtant demeura fans execution , à caule du decés du Roy Char- HR 

11309 les arriué lan 1309. Philippes neantmoins n'en perdit pas l’efperance, parce de Turin. 
que Robert Roy de Sicile, luy fit de nouuelles promefles de le farisfaire; dont 
l'Empereur Henry V IL par titre datté à Luxembourg, au mois de Juille 

kr3ro mil trois cens dix, rendit caution: Ce qui fut encore fans effect, par les 
grands changemens füruenus depuis aux Royaumes de Naples & de Siciles, 
& par l'eloignement des Princes d’Achaye, & dela Morée , qui furent tou- 
fiours occupés aux guerres de: Piemont ; quoy que le Roy Louys FX. 

1346 eut promis l'an mil trois cens quarante fix à Jaques de Sauoye , de luy rendre 
fon Pays. Améde Sauoye Prince d'Achaye & dela Morée , Comte de Pie- 
mont,Fils de Iaques , mal fatisfait de l’inexecution de tant de promefles, en- 
treprit de recouurer par la voye des armes ces deux Principautés ; & comme 
Marie de Bretagne vefue de LouysIII.Roy de Naples & de Siciles qui auoit 
eü le vent de cette refolution, les eut vendues à Iean Fernant de Heredia, 

Grand Maitre de Rhodes , Amé enuoya en diligence à Rhodes Ribaud Sei- 
gneur de Riualte en Piemont,& Simon de Dol lurifconfülte de la Ville de 
uiers , pour protefter à fon nom de la nullité de la vente, par Acte du 3. 

1587 d’Auril mil trois cens huidtante fept , & fe prepara à ce voyage. Mais va fi ri de 
grand deffein eftant de difficile , ou de longue execution ; le Turc quiauoit Chambre 
deja fait de grands progrés en Grece, fe rendit Maiftre detout le Peloponefe, FER 
& detient encore à prefent toute l'Achaye & la Morée, le Prince Améne 
laiffa pas pourtant , & apres luy Louys de Sauoye fon Frere, & fon he- 
ritier , de porter le Titre de Prince d'Âcaye & de la Morée ; & ce der- 
nier n'ayant laiflé aucuns Enfans , fit fon heritier vniuerfel , l'an mil qua- 
tre cens dix-huit, Amé V III du nom,premier Duc de Sauoye, fon Beau 
Frere, qui en a tranfimisle droit à {es Succefleurs Ducs de Sauoye. 

Gh  Lafeconde pretention de S. À. R. eft furle Royaume de Chipre, qui luy 

pe appartient par trois differents moyens , aflauoir par fucceflion ; par 
Tranfaction ; & par Donation ; par Succeflion , à caufe que Charlotte 
Reyne de Chipre , derniere de la Maifon de Lezignan , eftant decedée 
fans Enfans , ne laiffa aucun parent plus proche à luy fucceder, que Char- 
les I. du nom Duc de Sauoye , fon Coufin yflu de Germain; par Tran- 
faction, parce que dans le Traité , qui fut fait le 18 de Juin milquatrecens 
foixantedeux , entre la Reyne Charlotte, Louys Duc de Sauoye , & Annede 
Chipre fa Femme:;il fut arrefté que fi la Reyne n'auoit aucüs Enfans de Louys 
de Sauoye Roy de Chipre fon Mary,le Royaume de Chipredemeureroit à la 
Ducheffe Anne de Chipre, & à fes Succefleurs;par Donation;dautant que la 
mefme Reyne Charlotte , apres le decés du Roy Louys, fit donation dece 
Royaume auec le Titre de Roy , à Charles I. Duc de Sauoyefon Coufin 

N le 
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Le 2 4.de Feurier 148 5.& à fes defcendants Ducsde Sauoye:Mais au preiudice 
detoutcela, Caterine Cornare , vefue de Jaques Baftard de Chipre, quiauoit 
vfurpé le Royaume fur la Reyne. Charlotte ; s’'eftant retirée à Venife, fit 
Donation des Droits qu'elle diloit auoir fur ce Royaume , au Senat de Ve- 
nife,quiena iouy,nonobftant les continuelles plaintes & inftances des Ducs 
de Sauoye , iufques à l'an milcinq cens feptante deux, que le grand Seigneur 
s'en faifit. $ 

Par la mefneraifon que S. A. R, pretend le Royaume de Chipre, ellea 
droit fur celuy de Ierufalem;Car ce Royaume appartenoit aux Roys deChi- 
pre, dela Maifon de Lefignan; Quatre Roys de cetre famille; l'ayant pofle- 
dé fücceffiuement, affauoir Hugues L Hugues II. Hugues [1 L'& Henrylk 
déslan mil deux cens quarente, iufqu'à l'an mil deux cens nonante:qu'El- 
pi Soudan du Caire, l’occupa pararmes , &en defpoüilla les Roys de Chi- 
pre, qui neantmoins en retinrent touiours letiltre, & en prenoientla Cou: 
ronne à Famagoufte, & comme Charlotte Reyne de Chipre, n'eut point 
d'autre heritierque le Duc Charles]. du nom, elle luy laiffa ce droiét auec 
celuy du Royaume de Chipre. 

Nous en pouuons autant dire du Royaume d'Armenie; parce que Leon 


de Lezignan Roy d’Armenie, ayant cité chaflé de fon Royaume parles ‘ 


Turcs, & par les Sarrafins, mourut à Paris, l'an mil quatre cens quatre ; &c fa 
Femme & fes Enfans fürent maflacrés parles Infidelles : De forte que laques 
de Lezignan Roy de Chipre fon coufin deuoit fucceder au Royaume ; com- 
me plus proche , & apres luy , les autres Roys de Chipre ; &fucceffi- 
uement la Reyne Charlotte ; de laquelle les Ducs de Sauoye font les {euls 
hcritiers . 

Gette Princefle,outre les Couronnes de Chipre,delerufalem,& d’Armenie, 
éftoit encore heritiere de l'Empire de Conftantinople, parce qu'elle eftoir 
Fille vnique d'Helene Paleologue Fille & heritiere de Theodore Paleolopue 
Defpote de la Morée , Fils de Conftantin Empereur de Conftantinople, que 
Mahomet I I. du nom Empereur des Tures vainquit en Bataille & tua tous 
fes Enfans , l'an 1453. 

Mais laiffants des chofes fi éloignées , paffons à de plusrecentes , Son 
Alteffe Royale pretend encore la Seigneurie ; & la Souueraineté de Gene- 
ue ,& quoy qu'elle en ayt tant de raifons & de moyens , qu'il y a fuiet 
de seftonner que cette verité ayt efté combatüc : Neantmoins pour 
étaler  toutce qui a efté dit de part & d'autre , où pour fouftenir ; ou 
un rabatre cette pretention , il en faudroit faire vn ouurage particu- 
ier. Le Feu P. Monod Hiftoriographe de Sauoye, l'aoit entrepris, & fon 
manufcripteft dans l'Archiue de Turin: mais iln'eft pas acheuc. Quant à 
moy qui n'ay pas deffein de traiter icy cette matiere à fond , parce qu'elle 
tient plus du procés,que de l'Hiftoire, ie ne veux que l'ébaucher;pour en don- 
ner vne legere connoiffance aux curieux. Le droit donc de fon Alteffe 
Royale füur la ville de Geneue, eft fondé furles hommages que les Com- 
tes. de Geneue ont rendus aux Comtes de Sauoye , fur les Marques 
de Souueraineté qu'ils y auoient, fur l'acquifition du Comté de Geneue, 
fur les Declarations des Empereurs , fur les Bulles des Papes ; & fur les 
Actes de Souueraineté , qu'ils y ont exercés pendant plus de quatre ou 
cinq censans. 

Quant aux Hommages des Comtes de Geneue , le. plus ancien 
ef celuy d’Aymon Comte de Geneue à Thomas Comte de Sauoye à Mont- 
meillan , au mois de May de l'an mil deux cens vn, depuis Guillaume Com- 
te de Geneue ayant fait donation du Comté de Geneue & de tous fes biens 
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à Rodolphe de Geneue fon Fils aifné : Le Comte Amé prenant la qualité de 
Duc de Chablais luy en donna l'inueftiture par lettres dattées. à Doueyne 
|| 1252 €n Chablais le Mécredyapresila Felte de rous les Sain@s 12 s2. Lemefme 
Rodolphe Comte de Geneuc ; & Henry de Geneue fon Frere:, Ayatts:com- 
mis Felonnie, contre Pierre Comte: de Sauoye , furent condamnés à vingt 
mil marchs d'argent, pourle payement defquels:ils luy-remirent le Chafteau 
de Geneue; Amé Comte de Geneue fit aufly hommage dansle Chafteau de 
Montmeillan au Comte Amé V:le Lundy iour de la Conuérfion-de S. Paul 
1493 de l'an mil deux cens nonante trois; Guillaume Comte de Geneue-le reri- 
1308 ditaufly au mefme Prince , par le Traitté de Paix de S. George d’Efperanche 
en Dauphiné l'an mil trois cens huict, & promit de defflendreles-droiéts que 
le Comte de Sauoye auoit fur Geneue &-fur tout fon 'reflort.: Le Comte 
Verd receutencores à Chambery , l'hommage folemnel.que lüy-fr, le r3:de 

| 1368 May mil trois cens foixante huit; Amé Comtretde Geneuk. 

Touchantles marques & droiéts de Souuerainèté: ; que les Comtes de:Saz 
uoye auoient à Gencue;ils fonc:tels, affauoir, que le Chafteau de l'Ifle fr 
le Rofne , qui eftoit autrefois/la principale: Forterefle de. cette ville: leur 
appartenoit , les Armes de Sauoye eftoient: réleuées fur la porte, &n'en 
ont eflé oftées que l'an mil cinq. cens vingt fepc : Et quant le Clergé 
de Geneue pafloit en proceflion!; deuant:la porte du Chafteau., -on -baif- 
{oit la Croix , en tefmoignage defuiedtion -&-du refpeët que l’on detoit 
au Souuerain : Les Comtes de Sauoyeéauoient encore le Peage & la pef- 
cheduRofne, & les Moulins. LePrince Edotard au nom du Comte Amé 
fon Pere par lettres dattées à Verfoy le lundy auant la Fefte de fainct George 

1320 de l'an 1320.infeuda plufieurs Maifons &crentes dans Geneue à Pierre de Sa 
Ours Citoyen de Geneue, ce qui preuue que leComte de Sauoye eneftoit 
Seigneur :.Outre cela Les Comtesde Sauoye auoïent des Capitaines,des Bail- 
lifs & des luges à Geneue; Car l'an 1200. lean Alauard eftoit luge de Gene- 
ue, du Pays de Chablais ,de Valois & de Vaud, pourle Comte Thomas, 
Eftienne de Koffillon; Guillaume-de Montfalcon, & Guillaume d’Alinges 
Cheualiers eftoyent Capitaines & Chaftelains, c'eft à dire Gouuerneurs du 

125 $ Chafteau de Geneue és années 12$5.1267.& 1270. ne Pierre: & es Phi- 

1267 lippes Comtes de Sauoye ; Hugues Seigneur de Feillens ; Galois da la Baumie 

1270 Seigneur de Valefin, & Humbert de Villette Seigneurde Cheuron, Baillif de 
Geneue pourles Comtes Amé V.é& Aymon : Les Comtes de Sanoye auoient 
encores vn autre Officier appelléle Vidame,ou Vidomne(motdu Pays) qui 
cftoit comme leur Lieutenant, & reprefentant leur perfonne. À laquelle 
charge furent reuniescelles de Baillifs,de Capitaines,& de Chaftelhins : Il ne 
dependoit point de l'Euefque;Car fi cela eut efté, l'Euefque l'eut inftitué ou de- 
mis,& c'euft efté à luy que les Vidames euffent rendu Comptes des droids 
qu'ils exigeoient À caufe de cette charge;au lieu qu'ils les ont touiours rendus 
aux Princes de Sauoye,;comme ayants efté inftalés & nommés a eux;ce qui 

1287 fe preuue par les Comtes des Vidames dés Pan 12 87.iufques à l'an 1 378.que 
cette charge ayant efté portée par des perfonnes fort qualifiées, ils negli- 
gcoient d'en receuoir les droidts & les reuenussce qui fut caufe que le foin fut 
laiffé aux Treforiers & Receueurs Generaux de Sauoye, à condition d'en 
compter à la Chambre des Comtes À Chambery; Ce qui s’'eft pratiqué iu£ 

1534 qu'au changement arriué à Geneue , l'an mil cinq cens trente quatre. 
Or par ces Comptes il fe void que les Vidames auoient la charge de faire. 
fortifier , & reparer le pont du Rofne : Qu'ils receuoyent les droiéts du 
grand & du petit feau , des Langues, des Foyres ,& des Marchés : Qu'ils 
receuoyent le Tribut des Lombards , donnoient permiffion aux Eftran- 
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ers de demeurerà Geneue, connoifloient de toutes fortes de crimes, & adiu- 
geoient les confifcations. 
Nos Princes ; outrecela, acquirent le: C 


Oontras :le premierelt par le Teftament 
Humbert, du mois de May 1259:en faueur de Pierre ComtedeSauoye; &le 


deuxième, parla Vente quen paffa au Comte AinéV. I II. Odo.de Villars 
Seigneur des Baux Comte d'Auelin:& de Beaufort les. d'Aouftr 407. dontle 
inefiné Amé Wild: eût indeftiturede l'Empereur Sigifmond:le vingt-cin- 
quiéme d'Aouft 1422. par Bulleldattée à Nuremberg, fignée de | Euefque de 
Padoie Chancelierde l'Empire »6e. que Sigifmond confrma, par Vie autre 
Bulle dattée à Budeen Hongrie l'an 415: 

Mais difons quelque choferde plus exprés & de plus preffant :Onne peut 
pasnier que Geneue n'ayt eftéautrefois des/dependances du. Royaume de 
Bourgogne, puis fujette à l'Empire, auf cette Ville fe glorifie d’eftre Ville 
Imperiale ; &e d'auoir des Aigles au Frontifpicé de l'Eglife-de fainét Pierre. Si 
donc les Empereurs ont donné aux Coimtes:& aüx Ducs de Sauôye, toute 
lauthorité &le pouuoir qu'ils y auoient; fur quel fondement, en peut-on dif 


ee la Souueraineté à nos Princes? car l'Empereur Charles 1 V: parBulles 


_datrées à Milanÿ 8 à Cremone l'an 13 5 5: à Prague lé 16. d'Aouft 1356: à 


“Berne le premier de luillet 1365: & à Chambery le quatrième de May 1568. 
déclara le Comte Verd Vicaire General du faindt Empire deça les Monts ;, & 
re 4 dans les Eucfchés de Genèue, de Laufanne , de Syon, & 
eurs Dioceles ; & ordonna que les Appéllations temporelles , & Ecclefñafti- 
ques, qui deuoient reflortir la Chambre limperiale, fe releueroient à l’adue- 
nirpar detant le Comte Verd;à qui ilattribua:tous droicts de Regale & de 
L furles Euefchez-de Geneue , de Laufanne & dé Syon. Le mef- 


Souueraihéte 
mé Empereur ,ayant eftably à Geneue vne Vaiuérfté des fept Arts Liberaux; 


de Theologie!, de Droiét Ciuil& Canon ; & de Medecine , à la priere du 
Comte Verd'riomima Conferuateur des Priuileges de cette Vniuerfité, & de- 
clara qüe la Villé dé Geneue luy eftoit fujette & foûmile , comme Viçaire 
General de l'Empire;par Patentes dattées en Auignon au moisde luini 1365. 
Lès Succeffeurs de Charles I V.ont confirmé.ces mefines Declarations & Pri- 
uiléges comme Sigifinond par Bulle dattée à Bude le 20. deluillet 1412. Fri- 
derie LIL. le»3-de lanuier 1493. Maximilian le 2 5.de luillet 1496. à Breme 
lero.de Mars 1499. à Infpracx ;& à Ausbourg le 5. d'Aouft 15 18. Char- 
lés V. à wWorines le 3. de May 1521. & à Tolede le 17.de Nouembre 1525. 
Par cette derniere Patente l'Empereur enjoint exprefsémentaux Euelques de 
Géneue, & de Laufanne , d'obeir à Charles Duc de Sauoye, & de luy faire 
homage; & fur ce que les Géneuois,, au préjudice de l'Edit du Duc Charles, 
dattée à Laufanne le quatriéme de Nouembre 15 17. auoient fait Traitté d'al- 
liance & de Bourgeoilie , auec les Cantons de Berne & de Fribourg. Le mef 
me Charles V, par Patentes dattées à Seüille, le 28. d’Auril 1526. leur or- 
donna de fe rernertre à leur deuoir, & de fe départir de toutes Ligues & Al- 
liances , fous peine de rebellion ; pour execution dequoy l'Empereur depu- 
ta Adrian de Saliues Seigneur de Fretey Confeiller au Parlenient de Dole, 
_ auec le Seigneur de Commenaille Baillif de Dole ; & parce que ceux de Ge- 
neue refüférent d'y obeyr: Charles V. écriuit de Seüille, le 28. d'Otobre 
dela inefine année, au Duc Charles, de les y contraindre par la voye des Ar- 
fes. Depuis eftantà Bologne le 13.de Mars is3o. & à Bruxelles le 3. de 
Mars 1 $ 54. & le fixiéme de Noüembre 15 s-Ilprononça enfaueur du Duc 
Charles pour la Superiorité far Geneue , & fur fon Diocefe. Ce qu'apres luy 


oftencore fait les Emperears Ferdinand à Prague le 6. de Mars 1562:8& 
; Maximilian 


émté,de, Geneuepaï deux diuers 
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1259 


1401 


142$ 


1355 
1356 
136$ 
1368 


1365 


1412 
1493 
1496 
1499 
1518 
1521 
DES 
ie 


1526 


1530 
1554. 
FS5$ 
1562 


De liRovaleMañoncdeSäuoye.  1où 


Mäximilian 113 Ausbotrg le derniér de May 1566. Er s'il faut rehionter 
plus haut, PEmpereur Frideric ayane . Beatrix Fille: vnique & heritiere 
dé Rénaud'Comtede Bourgogne, voulant retirer de Betthold: LV. du fon, 
Düc de Zéringen, les Royaumes de Boursogne , & d'Arles, luy donna 1x 
Souueraineté de Laufanne , de Geneue & de Syon; lequel droit eft denolir à 
R'RoÿaleMaifon de Sanoye, parle moyen de Germaincde Zeringen Efpou- 
 d'HumbertLi E Sœur &'heritiere de Berthold V'dernier Duc'de Zeringen, 
& parle Mariage d'Avnes de Fouciony, Fille &heritière d’Aymon Seigrieur 
de Foucigny, qui l'an 122 5 !atoitacquisdé Vernier &d'Herman Cortes de 
Kibourg, tout ce que Berthold Düc de Zéringen leur Oncleanoicau Roÿat- 
me de Bourgogne. 

Apres l'authorité des Empereurs ; &: celle dela futéeffion de lyMaifôtide 
Zéringeni; celle des Papes doiteftre en|trés-grande confiderations qui par 
diuerfes Bulles,ont confirmé ax Ducs déSauoye;la Souueraineré & la Nonië 
vation de l'Euefché de Géneue) auéc des commandements tresser pres aux 
Euefques , & aux Habitans de leur obéyr Jcomme à leurs Sotüerains & Vi: 
1419 caires Generaux de l'Empereur ; comnie Martin VW: Pan 14 19. Leon X, 
151$ 1515. Clement VIT. 1524821525. & par vneautré Bulle datréeà Bologne 


1566 


| 1524 aux Idés de Mars 1529. Paul TI. en” rZo1& 1 4/8 Clément VIT l'an 


1525 7974: 
1529 En fin lés Comites & Ducs de Sauoye ont tant fait d'actes derSonueraiz 
1540 neté dans Geneue, qu'aprescela il fmble qu'il ne doit plasreltertde diffienl 
15 54 té en la queltionsCaril ef certain que les Habitans ayants des demélés 
1575 cheux aucc leurs Euefques',/ofit récouru à la prorection du Comtede Sauoye 
1285 commeleur Souuerain: Ainfi qu'ils firent l'an 12 85. au Comte Anté Vihnos 
Princes y ont donné des pérmiflions à des Geéntils‘hommies dé s'y battre en 
1297 duel ;commeil{e fit fous Oliuier de Payerne Vidime dé Geneué,l'an 299: 
I yontaccordé des Annobliflements ; créé des Notaires: leuét les Tailles 
& les foüages & pardonné descrimes ‘capitaux à des Habitans de Gerieue. 
Les luifs ny demeuroient que par leur permiflion ,& leur payoienetribut, 
dont la preuue fe void an Compte de Pierre Andreuet Treforier General de 
1398 Säuoye, de Pan 1398. Ils yauoientvn Palaisou'ils faifoient fouueñit leur dez 
meure;& vn Confeil refident:Amé V I1T. premier Duc de Sauoye y fit publier 
1430 Les ftatuts & les ordonnances qu'il auoit faites! pour tous fes Eftars, l'an ra3o. 
Louys Duc de Sauoye y fit conuoquer l'Affemblée des trois Ordres defes 
1453 Eftats, l'an r453. & le 7. d'Oétobre 1457. il leur accorda des Foires & des 
1457 Marchés : Charles I.y fit fon entrée folemnelle G l'an 1484. Et le Duc Philip: 
1484 PES) l'an 1496. Le Duc Charles le Bon yentra aufly en Souuerain l'an : $64. 
1496 Y à fait plufieurs Edits, & mefine il y crea Comte de Pont de Vaux;Laurent 
1504 de Gorreuod ; Baron de Montanay, l'anrs 2 $. où affifterent les principaux 
152$ Prelats, Seigneurs & Gentils-hommes de Sauoye, & de Piemont , & quart 
le Prince, & la Ducheffe Beatrix de Poitugal fon Efpoufe y alloyent; les 
Habitans leur faifoientenitrée; & leur prefentoyentles clefs de laWille;coin: 
me à leurs Souuerains, & cé Prince y eftant entré le 28. de May, onabbattit 
1519 Ja porte de fainét Antoine, & les Syndicqs luy remirent les clefs, & leur'Artil- 
lerie : Bréfnos Princes y fäifoient battre Monnoye d'or & d'argént , à fainct 
Geruais & à Cornauit du poids & de l'alloy ordonnés parle Due ; par fon 
Ordonnance dattée à Gencuelle 4. de Decembre 1485.comme l'onil'appréd 
d'vn compte rendu, l'an 1490. par Nicolas Goët Marchand & Bourgeois de 
Gencue(en qualité de’Maiftre particulier dés Monnoyes Ducales d'or & d'ar- 
gent, qui fe battoyent à Gencue ,) pardeuant André de Martel Seigneur de 
Grandmont, Prefident dés Comptes, Iean Lotier, Alexandre Richardon & 
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laques Lambert Maiftres des Comptes en Sauoye, ce qu'apres Goûet, firent 
encore Claude Sauoyerés années 1525.:8,1526::8 Henry Goulas. ;| l'an 
1528. & 129.5 ce qui continua iufqu'au changement de l'an 1534. Ceux 
de Geneuen'ayans iamais entrepris de faire battre Monnoye à leur Coin, que 
dépuis l'ari 1535: $ j 

Contre toutes ces raifons, les Geneuois allesuent.plufieurs chofes;lefquel.: 
les fe reduifent à deux points principaux. -Le:prémier eft ; que les Comtes 
appelles de Geneue,n'eftoient que Gomtes du Gencuoissde forte que quâtils 
ont fait hômage,ou vendu leurs Terres aux Comtes de Sañoye.la ville de Ge- 
neue ny eftoit pas comprife, dont la Souuerainêté: appartenoit à l'Eucfque, 
en fuite de la concellion que Frideric Barbe-roufle en fit à l’'Euefque Ardutius, 
par Bulle de l'ah rr62.Mais SAR! replique àcela,qiroutie qué cette ulle eft 
fufpede par beaucoup de raifons,&. que l'otiginal na-point ‘encore paru ; Fri- 
deric qui auparauant auoit donné cette Souuerainetéà Berthold Dut de Ze- 
ringen,ne la luy pouuoit pas ofter fans caufe legitime,&c s'il l'a p& faire,il s'en 
fuit par vne confequence neceflaire , qué les Succefleurs de Frideric ont pù 
reuoquercette Conceflion ; & donner a mefme SouuerainétéauxComtes & 
aux Ducs de Sauoyé ; Mais quand çette Bulle de-Frideric :Barbe-roulle ,en fa- 
ueur de l'Euefque Ardutius feroit vraye & valable ;l'EuefqueferoitSouuerain 
de Geneue , & partant les Geneuois n'auroient pü acquerir leur liberté que du 
canfentement des Eucfques, ou par Traittés faits auec eux ; par la permif- 
fion des Empereursh ce que iufques icy les Geneuois n'ont iamais osé auancer, 
ny produit aucun Tiltre authentique pource regard ; en toutes les conferen- 
ges quiont efté faites pour l'éclaireiflement des Droits deS. A!R..fur cette 
Ville : D'ailleurs il y a long-temps qu'ils font dans l'impoflibilité de (atisfaire 
àlacondition, fous laquelle cette pretenduë Superiorité fut accordée à V’E- 
uefque Ardutius; car la Bulle poïte.en termes exprés :Que lorsque les Em- 
péreurs feroient leurentréeà Gencue , l'Euefque feroir obligé auec tout fon 
Clergé; de leur aller au rencontre auec la Croix , & en habits Pontificaux,& 
l'amener en pfalmodiant iufques dans l'Eglife de fain& Pierre; tellement que 
par la nature de cette Bulle, Geneue feroit décheuë de cetre Souueraineté; 
puis méfmes que les Eucfques de Geneue, Succeffeurs: d'Ardutius, ne fe font 
point feruis de cette Bulle, & ont toufiours reconnu les Comtes & Ducs de 
Sauoye pour Souuerains. Et quand ils’en eft treuué quelqu'vn entr'eux qui 
leur a voulu difputer cette prerogatiue,come ilarriua l'an: 28 8.que l'Euefque 
Guillaumede Conflens deferidit aux Citoyens de Geneue , d'obeïr au Com- 
te Amé V.& à Girard de Compeys fon Vidame, les Gencuois sy oppole- 
rent eux-mefmes ; & apres s'eftre joints à Guillaume de Septain Baillif de Ge- 
neue pour le Prince, appellerentà Rome de l'Ordonnance de l'Euefque, & 
demeurerent fermes dansl'obeïffance qu'ils deuoient à leur Souuerain ;& le 
mefme Euefque Guillaume reconnoiflant fon erreur,ayant eü aduis du decés 
de Sybille de Baugé Comtefle de Sauoye, arriué l'an :294.ordonna des Pric- 
res publiques dans toutes les Eglifes de la Ville & du Diocefede Geneue, pour 
lame AD CON deSauoyeleur Dame Er Maisrresse. L'autre 
raifon qu'alleguent ceux de Geneue contreS. A. R.eftque l'Empereur Char- 
JesI V. qui auoit accordé au Comte Verd le Vicariat General de l'Empire fur 
Geneue, lereuoqua pard’autres Bulles. Maisle pouuoit-il faire fans caufe? 
Ecs'il le pouuoit , fes Succeleurs n'ont-ils pas pû y deroger, & par vn A@te 
de luftice rendre aux Princes de Sauoye ce qu'il leur auoit ofté? 
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1528 
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Apres la pretention de Geneue ; nous parlerons decelle des Royaumesde Porn 
Portugal & des Algarbes, à laquelle Le decés du Cardinal Henry Roy de Por- Ar 


cugal, dernier Mafle legitime de cette Royale Maifon;fit ouuerture l'an 1 5 80. qu 
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ce qui ne fe peut éclaircir que par la Table fuyuante , laquelle contient la 
Se Genealogique des derniers Roys de Portugal & des AI garbes en cet- 
te forte. 


RÉOVES: DE APHOMRIATEVEGURANT 


& des Algarbes. 


Emanuel Roy de Portugal & des Aloarbes decà & delà la Meren Affi- 
que, Seigneur de la Guinée & de la Conquelte, Nauigation & Commerce de 
l'Ethiopie, Arabie, Perle, & de l'Inde, fut marié trois l fois. 

La premiere , auec Ifabelle de Caftille 1497. n'en eüt.qu'vn Fils mort au 
berceau. 

La deuxième , auec Marie de Caftille , Sœur d'Ifabelle 500. 

Etla troifiéme! auec Leonor d'Auftriche, de laquelle ileüt vn Fils &vne 
Fille ; morts jeunes auant leur Pere, 


ne 


rs mp memmnomeeuemets, me nn 
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| 
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Le Row Scbaftien eftant mort fans enfans , la Couronne de Portugal.échüe 
au Cardinal Henry fon grand Oncle ,comme feul Mafle refté du Roy Ema- 
nuel, & de Marie de Caitille fa feconde Femme : il fut reconnd & proclamé 
Roy. Mais comme il eftoit lié aux Ordres, & qu'il ne fe pouuoit marier, Ja 

ueftionde {a Succeflion fut meuë de fon viuant. Les Pretendans eftoient, 
Catherine de Medicis Reyne de France; Philippes IL. Roy d'Efpagne, Ema- 
nuel-Philibert Duc de Saüoye , Raynuce Farnele Duc de Parme & de Plaifan- 
ce, Antoine de Portugal Prieur dé Crato Baltard,-& Catherine de Portugal 
Duchefle deBragance, fur des moyens & droits differents. Le Roy Henry 
entreprit, de regler toutes ces prétentions , permit À tous les Prérendans d'en- 
uoyer leurs Députés adec léhrs Tiléres 82 Infhructions, & leur nomma des 
luges. j 
© Catherine de Medicis enuoya Vrbain de Rinct Gelais Euefque de Com- 
minges, qui demandale Royaume de Portugal pour elle; comme defcenduë 
du Mariage legime d'Alfonfe ILE Roy de Portugal & de Matildé Comitefle 
de Bologne ; fouftenant que Denys Roy de Portugal né en adultere du fe- 
cond Mariage d'Alfonte1 IT. auec Bcatrix de Caftille , du viuant de Matilde 
fa premiere & legitime Femme, ny fes Succefleurs , n'auoient aucun droit 
en la Couronne de Portugal par l'incapacité de Denys, qui-auoit rendu le 
vice réel en la chof, Laudle païtant ne transferoit aucun droit à l'vfur- 
pateur, 

Philippes IL. enuoya auffi le Duc d'Offone , qui demanda pour Juy le 
Royaume , Comme Fils & Heritier d’Ifabelle de Portugal fà Mere, Sœur du 
Roy Henry. 

Æmanuel-Philibert Duc de Sauoye, deputa Charles de la Ruuere Seigneur 
de Vineuf, pour reprefenter fon droiten qualité de Fils de Beatrix de Portu- 
gal , Fille du Roy Emanuel, & Sœur du Roy Henry, & le fitconfulter par les 
fameux lrifconfultes , Ozafque , Ponte & Bagnafac ; En quoy s'eft trompé 
vn Autheur recent, quia écrit, que ce Prince ne voulut pas releuer fon in- 
cerelt , pour ne pas trauerfer les pretentions de Catherine de Medicis,à laquel- 
leilportoit refpedt. 

Le Duc de Parme dépefcha Ferrand Farneze Euefque de Parme, pour 
maintenir qu'il eftoic plus proche que Catherine de Médicis ; que le Roy 
d'Efpagne , & que lé Duc Emanuel-Philibert, parce qu'il eftoit Fils de Ma” 
tie de Portugal Niece du Roy Henry. 

Antoine de Portugal Prieur de Crato, allegua qu’eftant Malle , il deuoit 
eftre preferé aux Filles, & aux Defcendants des Filles ; & que le Duc de Beja 
{on Pere, auoit épousé fa Mere, & parconfequent qu'il eftoit legitime. 

Catherine de Portugal Duchefle de Bragance , difoit qu'elle eftoit plus 

roche d'yvn degré, que le Duc de Parme ; & en pareil degré auec le Roy 
d'Efpagne, & le Duc Emanuel-Philibert. Outre cesIlluftres Pretendants, les 
Eftats de Portugal fouftenoient qu'au defaut de la ligne Mafeuline de leurs 
Roys, l'Eleétion d'vn Succefleur au Roy leur appartenoit. Or quoy que le 
Roy eut témoigné de l'empreffement à faire iuger cette importante que- 
ftion, il ne voulut pas neantmoins que les Arbitres prononcaffent, de crain- 
te d’offencer ceux qu'il exclurroit du Royaume : Il declara feulement que le 
Prieur de Crato, comme Illegitime (fayuantla Declaration que le Duc deBe- 
ja en auoit faite par fon Teftament) eftoit incapable de fucceder au Royau- 
me; & quelque temps apres, le Roy Henry mourut le dernier iour de Tan- 
uier 1680. & les Portugaiséleurent pour Roy le Prieur de‘Crato. Mais Phi- 
lippes I L qui auoit vne Armée toute prete, fous la conduite du Duc d’Albe, 
la fit entrer en Portugal, où Dom Antonio nouueau Roy fut vaincu , chafsé 
& 
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& contraint de ferefugier en France: Il mourut à Paris le 26. d’Aoult 1596. 
{ans laiffer aucune Poftcrité legitime. ; 
Detoutce Difcours , quieftriré de l'Hiftoire , fe void le preiudice que re- 
çeut la Royale Maifon de Sauoye, du procedé du Roy Henry, qui fut ac- 
compagné d’iniuftice ; parce qu'ayant fouhaitté que les Princes qui preten- 
doient cette Couronne , luy donnaflent connoiïflance de leurs droits ; & 
ayant pour cét effet receu & où y leurs Ambafladeurs , & deputé des luges, il 
deuoit leur faire prononcer, pour regler ces pretentions par la raifon du 
droit, ou declarer luy-mefme fon Succeffeur. Ce qui a obligé vn Hiftorien 
de ce temps, quoy que Partifan declaré de la Maïfon d’Efpagne, de dire, que faggi. 
le Roy Henry ne deuoit iamais entreprendre cela , sil n'auoit defir de s'eri 
mieux acquitter , par les voyes d'honneur & de bien-feance. D'ailleurs 
toute la Pofterité Mafculine d’Emanuel Roy de Portugal eftant efteinte en 
la perfonne du Roy Henry, la Couronne de Portugal eftoit deuoluë par fuc- 
cellion legitime, aux Defcendants d'Ifabelle,& de Beatrix de Portupal fes 
Filles aifnées , & par confequent Philippes II. & Emanuel - Philibert leurs 
Enfans, eftoient feuls capables defucceder au Royaume, à l'exclufion de 
Dom Antonio Prieur de Crato , qui eftoit Baftard , & de Raynuce Farneze 
Duc de Parme (à caule qu'au temps du decés du Roy Henry, Marie de Por- 
tugal Duchefle de Parme, Fille du Duc de Guymarens Fils du Roy Emanuel, 
n'efto it plus en vie, ce qui reculoit le Duc de Parme d'vn degré)& de la Du- 
cheffe de Bragance ; parce que s'agiffant de fçauoir qui eftoit le plus proche 
au Roy Emanuel , il n'y auoit pas lieu de douter que les Defcendants de {es 
deux Filles aifnées ne fuffent preferables aux Defcendants des Filles de l'vn 
de fes Fils, fuyuant la bien-feance des Succeflions Politiques, laquelle veut 
quetout le bien aille aa plus proche du Tronc: loint qu'en matiere de Suc- 
ceflions Feodales, à l'in/far defquelles font celles des Royaumes,les Mafles yflus 
des Filles font plus proches à fucceder , que les Filles yfluës des Mafles. Telle- 
ment quil n'y reftoit difficulté qu'entre le Roy d’Efpagne & le Duc de Sa- 
uoye, comme eftans én concurrence , fans que la Primogeniture d’Ifabelle 
de Portugal donnaft aucun auantage à Philippes] I. attendu qu'elle eftoit 
déf-ja decedée; & ainfi le Royaume de Portugal eftoit diuifible entre ces deux 
Princes. Et quand le Roy d’Efpagne ,comme Fils de la Fille aifnée, euft dei 
eftre Roy de Portugal, & que cette Couronne n'euft efté fujette à partage; 
toufiours falloit-il donner au Duc Emanuel-Philibert quelque honorable re, 
compenfe, & luy faire part des meubles qui eftoient d'vn prix ineftimablé, 
& de plufieurs Terres & Seigneuries côquifes par les Roysde Portugal en Af- 
frique , Arabie , Inde & Perle ,lefquelles ne dependoient point du Royaume 
de Portugal, & dont la Succeflion nefe regloit que par la feule proximité, 
Mais Philippes I L. fe preualant de fes Forces , dela foibleffe où de l'éloigne- 
ment de fon Competiteur, fe fit Juftice par fon éfpée, ayanten cela füyui le 
confeil de Marc-Antoine iBorghefe celebre lurifconfulte , Pere du Pape 
Paul V. qui ayant confulté le droit de ce Prince fur le Royaume de Portugal; 
luy écriuit d'accompagner les raions de [a Confultation, de vingt mil hommes 
de pied , > de quatre mille cheuaux. Et de vray cette precaution fut neceffaire | 
à Philippes IL. parce qu'il eftcertain que les principaux Seigneurs de Portu- 
galauoïient jetté les yeux fur le Duc Émanuel-Philibert tant à caufe de fa 
proximité ,de la hayne que les Portugais auoient contre les Caftillans , du Corre- 
merite particulier dece Prince, & de fa haute eftime, que pour anoirfes Jrrggio. 
Eftats voyfins du Duché de Milan, ouen cas de guerre entre l'Efpagne & le HN 
portugal il pouuoit faire diuerfion. Aufli Dom Antonio éleu Koy de Por- hit. de la 
tugal ; eftant tombé malade à la Tercere , declara par fon Teftament, que ee ï. 
L O la Lt, 4 
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la Couronne de Portugal appartenoit au Duc Charles-Emanuel , Fils de fon 
Coufin germain; ce qui fit refoudre Philippes II. qui a pafsé pour le plus 
prudent, & le plusfage Prince de fon Siecle, de luy accorder Catherine In- 
fante d'Elpagne fa Fille en Mariage, afin de le retenir par l'honneur de cette 
Alliance de rechercher fesdroits fur le Royaume de Portugal. 214 
_ Son Alteffe Royale pretend encore le Pays de Vaud , la Seigneurie de Fri- va 
bourg , & le Comté de Romont occupés par les Suiffes ; tout l'ancien Cha- Fe 
blais, & le Pays de Valays detenus par l'Euefque de Syon, & par les Vale- GK: 
fans ; parce que ces Pays-là font de l'ancien Patrimoine de Sauoye. Val 

Le Roy d'Efpagne detienrencore à la Royale Maifon de Sauoye, toute la 5 
Succeflion de l'Archiducheffe Ifabelle-Claire-Eugenie,decedée fans Enfans,à Pay. 
laquelle le Duc Viétor-Amé & les Princes Maurice & Thomas {es Freres, a 
effoient appellés comme fes Neueux.à l'exclufion de Philippes IV.Roy d'Efpa és 
gnesd'autant que Philippes IL. fon Pere n'eftoit Frere que de Pere de lInfante Bou 
Archiduchefle , & que l'Infante Catherine Michelle Duchefle de Sauoye, Ê# 
eftoit {à Sœur germaine. D'ailleurs, comme les biens doiuent retourner aux Cha 
Parents de la Ligne de laquelle ils font mouuants ; les Comités de Flandres, ‘le 
Bourgogne, Charrolois , &tous les Pays-bas eftans originellement proce- 
dés dela Maifon de France , Vidtor-Amé & les Princes fes Freres petits Fils 
d'Elizabeth de France, les deuoient recueillir, & non pas le Roy Philip- 
pes I V. qui eftoit petit Fils d'Anne d’Auftriche, feconde Femme de Philip- 
pesill De plus par les Couftumes du Pays-bas , les Filles aifnées fuccedent 
aux biens Feodaux , au prejudice des Puifnés Mafles. De forte que le Duc 
Viétor-Amé , & les Princesfes Freres reprefentans Catherine-Michelle In- 
fante d'Efpagneleur Mere, Fille aifnée de Philippes I I. eftoient preferables à 
Philippes I V. & mefme par le droict des Vifigoths , & des Efpagnols, le 
Duc Victor-Amé & les Princes fes Freres , eftoient appelés de leur chefà cer- 
te Succeflion, conjointement auec leRoy d'Efpagne; & ainfil y auoitlieu 
à partage , non feulement des Comtés de Frandres , de Bourgogne, Charro- 
lois, & detousles Pays-bas; mais encore de tous les Meubles de l’Infante 
Archiducheffe , quieftoient de grand prix , & de toutes les Terres, Villes & 
Seigneuries qu'elleauoit acquifes; entre autres Oldenzel , Linghem , waten- 
Ducr, le Duché de luillers & autres ; toutesfois fa Majefté Catholique n'en 
a jamais voulu faire raifon, ny donnerrecompenie. 

Le Duché de Montferrat , eftoit auffi aütrefois pretendu par la Maifon Mani 
Royale de Sauoye, par trois moyens : Le premier parce que par le Traidté de ferrat 
Märiage d'Yoland de Montferrat , auec Aymon Comte de Sauoÿye, de 
l'an 1330. il auoit efté referué qu'à defaut de la Ligne Mafcüline, de Theo- 
dore Marquis de Montferrat fon Pere ; Yoland & fes Succeflèurs auroient le 
Marquifat de Montferrat; à la chargetoutesfois de doter les Filles defcen- 
dantes dudit Marquis, dontle cas eftoit arriué par le decés fans Enfans , de 
Iean-George Marquis de Montferrar , le dernier d’Auril 1533. n'ayant laifsé 533 
qu'vne Sœur ape Marguerite, Efpoufe de Federic de Gonzague Duc de 
Mantoüe. De forte que Charles leBon Duc de Sauoye , defcendu d’Yo- 
land de Montferrat luy deuoit fucceder , & enauoit ilaifsé le droi@ à fes Suc- 
cefleurs Ducs de Sauoye: Ledeuxiéme, quele Marquifat de Montferrat 
ayant efté infeudé au Marquis Aleran par l'Empereur Otthon l'an! 967: 967 
& à fes Defcendants Mafles & Femellés ; le Mafle yffu d'vne Fille, comme 
le Duc Charles,eftoit preferable à Marguerite de Montferrat. Letroifiéme, 
que les Ducs de Sauoye ont demandé fubordinément l'execution du Traitré 
fairà Tonon le 13.de Feurier 1432. entte le Duc Amé V1 IL lean-licques 1432 


Marquis de Montferrat,& Iean de Montferrat fon Fils,par lequel ce Marquis 
promit 


1330 
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promit de deliurer au Duc, les Chafteaux& Villes de Chiuas de Vulpian, 
de Trin, de Ligorne, & toutce qu'il'auoit delà le Pau, & delà le Taners à 
condition que lean Fils du Marquis, les réprendroit de luy en Fief. Ce qui 
fat encore confirmé par Sentence Aibitrale , renduë à Turin le 27. de Ian- 
1455 uier 435. & depuis executé; Ainfila Polterité Mafculine de Iean Marquis 
de Montferrat, à qui cette Infeudation auoit efté frite, eftant defaillie par 
le decés fans Enfans , du Marquis Iean-George ; les biens Infeudés auoient 
fait retour à S. À. R. de Sauoye, par la nature des Fiefs. Outre que le Duc 
Charles enqualité d’heritier deBlanche de Montferrat , eftoit Creancier de 
quatre vingt mille Ducats pour fa dot , & pour fes Bagues & loyaux , dont les 
Interefts eftoient deûs de longues années. 
Cette queftion eft demeurée à decider, pendant cent ans ; car bien que 
Charles V. eût deputé Antoine de Leue Prince d’Afcoly,& Martin Carra- 
| ciol Protonotaire Apoftolique (depuis Cardinal ) pour l'inftrudion de ce 
11536 different ; & que par Sentence dattée à Genes le 3.de Nouembre r 536.ileût 
adiugé par prouifion le Marquifat de Montferrat au Duc de Mantouë , à la 
charge de payer la dot de Blanche de Montferrat : Toutesfois l'Empereur 
referua au Duc Charles le Bon {es droits, & fes actions pour les Villes & 
11537 Chafteaux defignés en l'Infeudation de l'an 1455. & chargea le Duc de 
Mantouë , de donner caution de les reftituer (f ainfieftoir ordonné). Et 
par Patentes du s. de Juillet 1537. declara qu’il froit permis au Duc Charles 
de fe pouruoir par reuifion contre {on lugement, & iufques à ce que la pre- 
fcription ne pourroit pas courir. Ce que l'Empereur Maximilian referua 
ail par exprés , en crigeant le Marquifat de Montferrat en Duché. Cette 
| 1612 dificulté fut renouuellée l'an 1612. par le decés fans Enfans Mafles de Fran- 
çois de Gonzague Duc de Mantouë:ce qui fut caufe d'yne grade guerre entre 
les Maifons de Sauoye & de Mantouë , laquelle fe termina par les Traittés de 
Querafque de l'an mil fix centstrente-vn ; par lequel les Commifaires dele- 
gués par l'Empereur & par le Roy de France , deliurerent au Duc Vidor- 
Amé cette portion du Montferrat , quieft decà le Pau & delà le Taner JE 
quelleS. A.R. poffede à prefent fous le Tiltre de Duché de Montferrat ; & 
dont l'Empereur a donné l'inueftiture. 
IX Le Marquifat de Saluces eftoit encore des pretentions de la Royale Mai- 
À qui fon de Sauoye; mais elle fut vuidée par l'échange de la Breffe & du Bugey 
| É Sa- l'an 1600. de forte qu'il feroit fuperflu d'endire les raifons. 

Son Alteffe Royale aauffi pretendu d’auoir part au Duché de Bretagne, 
Dune parce qu'elle defcend d'Anne Heritiere de Bretagne, Reyne de France, pa 
| Duché Î q L ù 8 2 y .- » par 
| deBre- le moyen de Marguerite de France fa Bifayeule, petite Fille de ladite Anne, 
fgne. de Catherine d’Auftriche fon Ayeule, & d'Ifäbelle-Claire-Eugenie d'Auftri- 
che Princeffe des Pays-bas fa grande Tante , arriere-Filles de la mefine Prin 

ceffe , comme la Table fuiuante le monftre. 
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Anne Ducheffe de Bretagne. 
Louys XII.Roy de France. 
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Cette pretention eftoit commune entre S. A. R.les Ducs de Lorraine, & 

les Maifons de Guyle, & de Nemours, qui par Femmes procedent de la mef 

Mr. di metige d'Anne Heritiére de Bretagne, ainfi qu'a remarqué vn Autheur ce- 
Puy am ST Th d A fe d 5e 

lebre ; qui dit auffi que la Maifon de Nemours a eû recompenfe de ce droit, 


Traité des 
Droits du 8e met encore SA. R. (comme yfluë de Claudine deBretagne de Broffe,de la 


Ho 4 Maifonde Pentheure)au rang des Pretendans au Duché de Bretagne. 

Eflats En fin les Ducs de Sauoye ont auffi pretendu le Duché de Milan,par deux puche 
SU moyÿens. de Mi- 
rains. lan. 


l'éxtinction de la Famille des Sforces Ducs de Milan, 


te premier spa 
aufquels 
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aufquels nos Princes auoient faccedé comme plus proches & plus habiles; 
fuiuant cette Table Genealogique. 


François Sforce Comtede Co- Louys Duc de Sauoyc. 
tignola, puis Duc de Mi- Anne de Chypre. 
lan 1450. mort 1466. FPT EE A 
L Ë À ilippes mé le ONNEDE 
Blanch e-Marie Fille naturelle Sato y MA En en vos. 
de Philippes-Marie Duc de Comte de reux Duc Galeas 
Mil Brefle, de Sauoye Marie 
ilan. | : 
puis Duc Yoland Sforce 
CT 5 de Sauoye de France. Ducde 
Ludouic Sforce Galcas- Ma- : i 
À k 1.Marguc- ñ Milan. 
dit le More, tie Sforce Fr Fe 
Duc de Mil Duc de Mi ere ‘si Ter 
Dep se CRE re Bourbon. Philibert . Charlesle 
pe Y paton lan mort 2. Claudi- premier Guerrier 
Fes re : pue ere à ne deBre- Duc de Duc de 
An SAS ONINADÉE tagne. Sauoye Sauoye 
1508. Beatrix Savoye. ! mort ieu- mort 
’ 
d'Eft. | Ce 110 1487. 1490. 
I Iean-Galeas Philibert Charles 
Ce Sforce Duc l:dunom. Ducde Charles- 
François Maximilian de Milan Duc de Sauoye Ican-Amé 
Sforce Sforce Duc. 1478. mort Sauoye mort Dico 
Ducde de Milan 1493. mort 1553: Sauoye 
Milan mort1$30.  Ifabelle 250% Bcatrix de rt 
mort fens Enfans. d’Arragon. Margueri- Portugal. ere 
1535. fans | te d’Au- | 1496, 
lignée. François fiche, Emanuel- 
Chre- ç tee. 
fi Sforce mort Philibert 
ienne : te (le 
SD ieune auant Éi 
en fon Pere. Sauoye. 
nemarch. Margueri- 
te de # 
France. RPC 
Chaïles 
Emanuel 
Duc de 
Sauoye 
Catherine 
d’Auftri- 
che. 
Vidor- 
Amé Duc 
deSauoye. 
Chre- 
ftienne de 
France, 
Charles- 
Emanuel 
Ducde 
Sauoye. 
à prefent 
regnant À 
1658. 


Oo 3 Cette 


Mr. du 
Pay au 
Traité 
Jafäit. 
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Cette veritable deduite nous apprend , que Iean-Galeas Sforce Duc de 
Milan , eftant decedé fans Enfans l'an 1493. Charles-lean-Amé Duc de Sa- 
uoye fon Coufin yfu de germain luy deuoit fucceder au Duché de Milan, à 
l'exclufion de Ludouic Sforce ; dit Le More, qui l'auoit vfurpé tyrannique- 
ment fur {on Neueu. 

Et quand fon vlurpation auroit pû eftre couuerte par l'Inueftiture qu’il en 
prit de l'Empereur Maximilian , toufiours Maximilian & François Sforce 
Enfans de Ludouic eftans decedés fans pofterité ; l'vnl'an 1 530. & Vautre l'an 

15 35.Charles le Bon Duc de Sauoye, qui eftoit alors en vie, comme Coufin 
germain du Duc Iean-Galezs,deuoit en auoir la Succeflion,dont il a tranfmis 
le droit à fes Succefleurs Ducs de Sauoye. 

L'autre moyen par lequel le Duché de Milan 2 éfté pretendu para Royale 
Maifon de Sauoye, eft tiré de plus haut, puis que c’eft du chef de Valentine de 
Milan ; Ducheffe d'Orleans; ce qui ne fe peut entendre que par l'ayde "de 
cette Table Gencalogique. 


Galeas Vifcomte, premier Duc de Milan mort r402. 


Catherine Vifcomte fa Parente. 
Ponte 


Valentine de Milan. 
Louys de France Duc 


Iean- 


a 


lean-Marie Duc de 
Milan, mort fans En- 


SR RS 
Philippes - Marie Duc 
de Milan. 


F ES 
Claude de France. 


François L Roy de 


Marie de Sauoye d'Orleans 1386. fans 1411. 

n'en eût Enfans, & 

laiffa Blanche - Marie 

{à Fille naturelle, Ef | 

poufe de François 

Sforce. | 
PR, Em De COM POP SEE 

ean d'Orleans Comte d’Angou- Charles Duc d'Orleans & de Milan. 

lefme. Marie de Cleues. 

Marie de Rohan. 

Charles d'Orleans Comte d’An- Louys X 1 I. Roy de France Duc de 
goulefme. Milan. 

Louyfe de Sauoye. Anne de Bretagne. 


Let 
Renée de France. 


Ep es ns François IL Roy de Hercules d'Eft Duc de 
F France, Ducde Milan. Ferrare. 
ec I | Sr UE) ' 
Marguerite de France Henry IL Roy de Anne d'Eft mariée au 
Duchefe deBerry. France. Duc de Guyle, puis au 
Eman. Philibert Duc Catherine de Medicis. Duc de Nemours,d'où 
de Sauoye. | deriue le droict que les 
| Ducs de Guyfe & de 
Nemours difent auoir 
l | au Duché de Milan. 
Chafles-Emanuel © A 
Duc de Sauoye CharlesIX. Roy Elizabeth de Henry TILRo 
berne d'Aus de France decedé France. de France, 
flriche. fans Enfans. PhilippesIL Roy mort fansli- 
4 d'Efpagne. gnée, 


Victor 


. Infti- 
L tution 
1 de 

| FOr- 
\ dre 

LPAn- 
bnon- 
Mciade 


1362. 
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Viétor-Amé Duc de Sauoye, Catherine d'Auftriche. 
Chreftienne de France. Charles-Emanuel Duc de Sauoÿe, 


| 
Charles-Emanuel I TL. Düc de Sa- Vidor-Amé Duc de Sauoye. 
uoye ; à prefent reégnant 1658. Chreftienne de France, 


: | 
Charles-Emanuel II. Duc de Sauoye, 
à prefent regnant, 1658. ; 


Sert asVe Va fe ane 5 En a en de 

RC A es, 

DES ORDRE DE CROIRE VAE ER OTSE 
de Sauoye. 


CEA ITEM PTIT 


O vs auons trois Ordres de Cheualerie en Sauoye; Le premier 
eftde l'Annonciade ; Le fecond eftde S, Maurice ; & le troifiéme 
eft de fainét Lazare. 
Celuy de l'Annonciade, eft de l'inflitution d'Amé V 1 furnom- 7,4. 
mé le Comte Verd, & non pas d'Amé IL commedes Autheurs Modernes Delexine 


: : e 3 bif. Sab. 
Ont efcrit. On le nomma du commencement l'Ordre du Collier, parce que > É 


- le Collier , eftoit fait comme celuy d'vn Leurier, en quoy Fauins'eft étran- Pere fa. 
€ 


gement mépris, qui dit qu'ilsappelloiten fon Origine l'Ordre Militaire du nn 
lacs d'Amour, prefüpofant que la caufe d'vne fi noble inftitution eüt efté p29.636. 
quelque amourette ,ainf qu'on la creu des Ordres de la Toyfon d’or & de la Fe ur : 
larticre, C'eft für ce mauuais fondement que le mefme Efcriuain a auancé ee 
que le Comte Verd ayant receu d'vne Amye vn bracelet de cheueux treflés Chroniq. 
& cordonnés en lacs d'Amout, eftablit cet Ordre en memoire de cette f2- sur 
ueur , & que les quatre lettres de la Deuife F, E.R. T. quiet dansle Collier, Theatr, 
entrelaflées de lacs d'Amour, fignifient FR 4 PES ENTRE'S R O 74. Thonn. 
DESAO mr ebDeue propre à vn Amoureux: Mais bien loin que le aile 
Comte Verd ayt eü la pensée de faire vn Ordre pour vne chofe fi legere, 18. 
qu'au contraire il n'eut que la Pieté pourbut, & la deuotion particuliere qu'il 

auoit à la faine Vierge, & à l'Ordre des Chartreux, dont il ne fut point 

d'autre preuue que la fondation de la Chartreufe de Pierre-Chaftel en Bugey; 

par laquelle ileft porté ; qu'il y auroit en cette Maifon quinze Chartreux , 

pour y dire Meffe chaqueiour , À l'honneur des quinze Ioyesde la Vierge & 

pour le Salut des quinze Cheualicrs de fon Ordre: Quant au temps de cette 

Illuftre Inftitution , il a efté fort incertain parmy les Hiftoriens infques àpre- 

{enticar les vas n'en ont rien dirde precis, & les autres s'y font mécontés : Mais 

ge pointa efté bien éclaitey par les foins d'yn Curieux Eferiuain de ce Siccle 


qui 
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de Core qui à preuué que cela fat l'an mil trois cens foixante deux. Au regard dela | 
lila bre. forme du Collier, nos Hiftoriens ne l'ont pas exprimée, & les autres fe font 
face de trompés , d'auoir affeuré que l'image de l'Annonciation de la Vierge eftoit 


fon Catal, ; Tue 5 ; à É 
es cs dans le pendant du Collier, parce qu'il n'y auoit que trois Lacs d'amour qui 


de l'An- faifoient le rond du pendant du Collier ; ce qui levoid en la Chapelle de 
pote faindt Cofme & de ne Damien du Conuent de fainét François de Cham- 
cliorIn- bery , où eft vn Tableau fort ancien du Bien-heureux Amé V III. Duc de Sa- 

: yoye auec le Collier dé l'Ordre, tel que ie le dépeins. La mefime chofe fe 

me.  peutobferueren plufieurs endroits de ladite Eplite , & de celle de fainé Do- 
pes minique , & en l'Eglife de Haurecombe, où les Armes de Sauoye font pein- 
nee tes ou graues auec le Collicrde l'Ordre. Mais quelle meilleure preuue que 
orig. erd. celle du propre Collier du Comte Verd, qu'il donna aux Religieux de Hau- 
Dr tecombe , qui le gardent dans le Threfor de leur Sacriftie , où ie l'ay veû; qui 
es lettres F.E. R.T, & vn Lacs d'Amour 


Aennen. zu . j 
Del. £g. eftd'or large de trois doigts, auec c 
ne au bout de chaque F. E.R. y & le pendant de trois Lacs d'Amour en rond. 


C'eft aiñfi que ce Collier eft peinten tefte des Statuts de l'Ordre faits par le 
Duc Arñé VI LL. dont FOriginal en parchemin, eft en l'Archiue de S. A.R. 


S'anfouino. 


& : 
a Turin. 


Il eff vray que l'on montre encore à Hautecombe vn petit Collier de ce 


Prince, qui eft composé de huict gouffes de pois d'or; que la tradition porte 
eftre celuy qu'il portoit à la campagne : En effet, quoy que la forme foit diffe- 
rente de celle que l'ancienne Chronique Manufcrite de. Sauoye faiéte par vn 
Autheur Contemporain du Comte Verd ,nous areprefentée, & que la deuife 
deF.E.R.T.n'y foit pas; toutesfois Le rond du pendant eft composé de trois 
Lacs d'Amour qui font le Symbole de l'Ordre. Ce qui fe preuue encore par- 
faictement par les Monnoyes de ce Prince, où le pendant du Collier eft de 
Theatre mefme façon. Fauin nous a encore donné vnebourde, parlant de la forme de 
soiré ce Collier ; quand il a dit que le Duc Amé V 111. changea l'Image de fain& 
Cheualer. Maurice , qui eftoit au pendant du Collier, en l'Annonciation dela Vierge; 
car iamais l'Image de fain& Maurice n'y fat, & celle de l’Annonciation n'y à 
efté mile que parle Duc Charles leBon. 
te Ceux-là fe font auffi mécontés, qui ont allegué, que dans le rond du pen- 
“bn dant duGCollier, il y auoit vne Rofe; car cela n'a aucun fondement legitime, 
ra & ne prouient que de l'ignorance, ou de la fantaifie des Peintres & des Scul- 
pteurs ; bien quen la Sepulture de Matbre de Boniface de Chalant Seigneur 
de Varey Marefchal de Sauoye,Cheualier de cét Ordre en l’Eglife Cathedrale 
d'Aoufte, il y aytvne Rofeau pendant de fon Collier, que les mains de la 
Statuë couurent à demy ; caï comme en fon Collier il n'y a ny la Deuife de 
F.E.R. T. ny les Lacs d'Amour, & qu'aucontraire l'Ordre eft figuré plat de 
deux doigts de large , auec ces paroles AVE M ARI A; il faut conclurre 
que cette Sepulture a efté drefsée par vn Sculpteur ignorant ; & apres le 
changement fait au pendant, par le Duc Charles leBon, comme il eftarriué 
en la Sepulture du Duc Philibert le Beau à Brou en Brefle ,où l'Annoncia- 
tion. ef reprefentée dans le Collier de fon Ordre; encore que ce Prince foit 
decedé auant le Due Charles fon Frere, qui commença de la porter. 

Que fi bien il y a des Rofes à prefent au Collier de l'Ordre , elles ont efté 
inuentées par le Duc Charles le Bon, qui ayant ordonné que l'Image de l'An- 
nonciation de la Vierge feroit mife dans le vuide du pendant du Collier, 
voulut aufli qu'il yeûtau Collier quinze Rofes d’or émaillées, fept de blanc, 
& fept derouge, & celle d'embas partie de blanc & de rouge. 

Aurefte il y a deux fortes de Golliers ; le Petit qui fe porte tous les ioursat- 
taché au col , qui eft d'or ou d'argent doré, de la largeur d'vn grand poulce, 


fur 


£apré. 
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für lequel font efcrites à plufieurs fois les quatrelettres F. E.R. T. à l'antique 
& à la fin de chaque mot, il y à vn lacs d'Amour, & au bout de trois petites 
Chainettes,eft dans lerond des Lacs d'Amour du pendant, l'Image del’An- 
nonciations Le grand Collier fe porte aux iours de Ceremonie & aux Feftes 
delOrdre. Ileftdu poids de deux cens Efcus d'or , composé des mefmes 
mots de-F; E. R. T. entrelaflés de Lacs d’Amours & feparés de rofes d'or, 
émaillées de blanc & de rouge , bordé de deux épines d'or, & auboutdes 
trois pentes , eft le pendant du Collier auec l'Annonciation de la Vierge.. Le 
Manteau des Cheualiers aux iours de Solemnité eftoit rouge cramoyfi fran- 
gé & bordé de Lacs d'Amour defin or, & celuy du Souuerain fourré d'Her- 
mines, du téps du Duc Charles le Bonÿpuisbleu doublé de Taffetas blanc fous 
le Duc: Emanuel-Philibert, & à la fin Amaranthe doublé detoile d'argent 
à fond bleü fous Charles-Emanüel. 

Quant aux Statuts de cét Ordre, nous n'auons pas ceux du Comte Verd; 
les plus anciens font ceux qu'Amé VIILfit le penultieme de May,mil quatre 
cens dix; qu'il augmenta l’an mil quatre cens trente quatre. Depuis cet ordre 
eftant décheu de fon premier luftre, le Duc Charles le Bonfit de nouucaux 
flatuts, l'an mil cinqcens dix huit, augmentés parle Duc Emanuel Phili- 
bertmilcinq cens foixante-huid. Les Chapitres de, cer Ordre par l'inftie 
tution, fe deuoientteniren la Chartreufe de Pierre Chaftel.en Bugey , oules 
Cheualiers fe faifoient inhumer; ce qui .s'eft touiours pratiqué -iufqu’à l'é- 
change dela Brefle&c du Bugey... auecle Marquifat de ji me ; que la Char- 
treufe de Pierre Chaftel s’eftant rencontrée dansla Souueraineté de France; 
Le Duc Charles-Emanuel, ordonna queles Chapitres fe tiendroient en l’E- 
glife de fainé Dominique de Montmeillan. Depuisil transfera la Chapelle 
de l'Ordre en l'Hermitage. de la Camaldule fur la Montagne, de Turin, 
par Declaration dattée à Turin.le troifiéme deNouembre mil fix cens fept.le, 
ne-mets pas icyle Catalogue des Cheualiers. de cer Ordre, parce qu'il a efté, 
donné-au public depuis peu & fort exact par Monfeur Capré Confeiller & 
Secretaire d’Eftat de S. A. R. & Maïftre.ordinaire.en {a Chambre.des Comp; 
tes de Sauoye;auecles noms ; furnoms, Armes & Deuifesdes Cheualiers : le, 
n'ay pas mis non plus dans les preuues de cette Hiftoire, les Statuts de cet 
Ordre, la celebration de la Fefte, ny-la Tranflation dé la Chapelle de l'Ordre 
en l’Hérmitage-de la Camaldule, à caufe que le mefme Autheur les doit pur 
blierenvnefecondecdition qu'il nous promet. dece Catalogue;auec des ob. 
feruations fort curieufes. 

L'Ordre de fain& Maurice fatinftitué par Amé V1 11. Duc de Sauoye,au 

Dia Prieuré de Ripaille., l'an mil quatre-cens trente-quatre, fous la Regle de S. 

ts. Auguftin, & fut appellé l'Ordre des Cheualiers Hermites de fain@ Maurice, 

Mauri- cnmemoire de S. Maurice Patron & Protecteur de Sauoye. Du commence- si 
ment, il n'y eut que fix Cheualiers de icreés, outrele:Duc quife declara chef Louys I. 
dél'Oïdre- Nous nefçauons points'il y-euvdes,Statntsde. cér:Ordre; nous P.Bcloy és 
pouuons féulément-affeurer qu'ils portoientivne Croixblanche Fleuronnée ne. 
ou-Ttefée, für l'Eflomach:, qu'à -caufe: de. cela: on: l'appelleGroix de Serie. 
Maurice. Le Duc Emanuel-Philibert en changea la forme Menven. 


Caprè. 


€. 
1434 


k in Delic. 
& lafit en cette forte: mais Charles - Emanuel BA 
ayant vny à l'Ordre de fain&t Maurice celuy Egufre 


de fain& Lazare , la ‘ fit de cette façon: 


du) 
Q 
2} 
a 
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Cét ordre ne fubfifta pas long-temps aprés le decés du Duc Amé, mais 
le DucEmanuel-Philibert pour renouueller la deuotion que fes Predecefleurs 
auoient touiours ee à {ain Maurice , lereftablit fous la regle de Cifteaux 
& en fut declaré Grand Maïftre Chef & Souuerain, par Bulle du Pape 
Gregoire XII I. dattée à Rome au mois d'Oobre mul cinq cens feptante 
deux. Ce qui a fait croire À vn fauant Hiftorien de noftre temps, que c'eft ce 
Prince qui auoit efté Inftituteur de cét ordre & non pasle Duc Amé. 

Refte à parler de l'Ordre de S. Lazare, qui eft beaucoup plus ancien que 
tous les autres, puis que fon Inftisution eft raportée par les Hifforiens au 
Grand Bazile & fous le Pape Damalel. Mais s'eftant efteint pendant plufieurs ;«, 
fiecles , par l'incurfion des Nations Barbares. Les Papes Innocent IIL & 
Honor I IL. enuironl'an 1200. prirent cet Ordre fous leur proteétion, De- 
puis Gregoire I X. & InnocentI V. accorderent plufieurs Prinileges aux Re- 
ligieux de cét Ordre, & prefcriuirent la forme de la creation du Grand Mai- 
ftre : Ce qu'Alexandre IV. confirma , & comme V Em pereur Frideric Barbe- 
roufle, leur eut donné de grands biens en Calabre, en l'Apoüiile & en Sicile, 
ils eurent pouuoir d'en ioüir patles Bulles des Papes NicolasI 11. Clement 
IV. Iean X XII. Gregoire X. Vrbain V IL Paulll. & Leon X. Mais cét 
Ordre eftant décheu pour vne feconde fois, Pie I V. le reftablit par Bulle 
dattéeà Rome l'an 156$. fous la regle de S. Auguftin, auec debelles prero- 
rogatiues & apres l'auoir démembré de l'Ordre de S.Iean de Ierufalem, Ë 
Thuan.… encrea Grand Maiftre Jannot Seigneur de Caftillon fur Orone Gentilhom- 
Hif.1.58; ne Milanoiïs fon Parent. Le Pape Pie V. augmenta auffi les immunités de 

cét Ordre par Bulle dattée à Rome, l'an 1566. 

Enfin,le Pape Gregoire XIII. par Bulle du mois de Nouembre 1572. 
ynitcét Ordre à celuy de S. Maurice, en faueur du Duc Emanuel-Philibert, 
(ce que Clement V 11E confirma depuis l'an 1603.) De forte qu'en fuite de 
cette vnion les Cheualiers de S. Maurice fe nommerent auf Cheualiers de S. 
Lazare; & le Duc comme Grand Maïftre &c Chef de cet Ordre, eut Inuefti- 
ture de Sa Sainéteté, de toutes les Commanderies qui en dépendoient fituées 
en Efpagne, aux Royaumes de Naples & de Sicile, au Duché de Milan & 

“& dans toutes les Souuerainetez & Republiques d'Italie; & au mois d'Auril 
1573. tous les Cheualiers de ces deux Ordres furent conuoqués en la ville 
de Niceoule Duc enfut reconnu Grand Maiftre & reçeuten cette qualité 
le ferment d'eux, & leur donna deux Maifons, l'vne à Nice & l’autre à Tu- 
rin. S. À. R. dans les aëtes qui concernent les affaires de cete Religion, 
outre fes Titres ordinaires, prend celuy cy ; Totius Rehigionis &) militie San- 
Eorum Mawritij @) Lazari ; Betleem , Nazareth, Hicrofolimitan. ordinis fanëhi Au- 
géfini ; Conuentuum Hofpitalium , domorum ; praceptoriarum 3 atque piorum loco- 
ram omnium citra @o° ultra Mare, c1: € trans alpes >per cuniuer [um orbem , Humi- 
lis Gencralis magnus Magifter. Monfieur le Prefident Bufquet Gentilhom- 
me Piemontois, hommed’vn grand Efprit , Chancelier de ces deux Ordres 
en à entrepris FHifhoire , laquelle nous en aprendra beaucoup de belles 
chofes , foit pour l'Origine, foit pour le progrés , foit pour les autres auan- 
tages. 


DES 
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4 NE ob dant ent an ane Na aan le Ve nl 
CS ACL CUP AN ONU LR NN SN EN EN RON NAN 
DES PRINCIPALES DIGNITES 

€5 Offices de Sauoye € de Piemont. 


CHCAPALT RME XIV: 
IN © vs auons quatre fortes de charges dans les Eftats de S. A. R. les de. 


Militaires, celles de la Cour, de la luftice, & des Finances. Entre 
les Militaires , celle de Marefchal de Sauoye eftoit autrefois la pre- 

miere, parce qu’il eftoit Lieutenant general du Prince en fes Armées , & 
Maiftre de la Gendarmerie , auec vn pouuoir fort abfolu fur les Gens de 
guerre. Je ne fçay pas le temps de fon Inftitution, les Hiftoriens de Sa- 
uoye n'ayans pas eû la curiofité de le remarquer ; & ne fe treuuant rien dans 
les Archiues de Sauoye & de Piemont, qui en puifle donner de l'éclaircifle- 
, ment. Nous pouuons feulement affeurer, que cette dignité n'a commencé 
de paroiftre que fous le Comte Verd ; & que les premiers qui en furent pour- 
ueus, furent Éftienne Baftard dela Baulme , Cheualier, Seigneur de fainét 
Denys &de Chauanes, de la Maifon des Comtes de Montreuel , & Gafpard 
Seigneur de Montmayeur. Le premier portoit déf-ja cette qualité l'an 1353. LIEN 
& tous deux en firent la fonction en l’armée de ce Prince, à la leuée du Siege hift. de 
d'A , contre Galeas Seigneur de Milan. Mais ce n’eftoit alors qu'vne fim- Sauoye. 
ple commiflion que le Prince donnoit aux principaux de fes Capitaines. En 
effet Eftienne dela Baume, ny Gafpard de Montmayeur ne retinrent pas 
cette qualité, ainfi que nous l'apprenons de plufieurs Tiltres, où ils font 
nommés. Cettecharge donc ne fut rendue perpetuelle , que fous le Duc 
Amé V III. qui en regla la fondion & le pouuoir par le Statutde l'an 1430. 
encore faut-il obferuer , qu’il n'y auoit iamais qu'vn ou deux Marefchäüx en 
Sauoye : En voicy le Catalogue vn peu plus exact que celuy qu'a donné le 
Senateur Chiefa à la fin de fon Hiftoire de Piemont, 


<AMarefchaux de Sauoye. 


Boniface de Chalant , Cheualier Seigneur de Fenis & de Varey, 1397. 
& 1418. 

Jean du Vernay , Seigneur de la Rochetteen Chablais, & du Chefne au Pays 
de Vaud, 1397. 

Gafpard , Seigneur de Montmayeur, 1424. & 1430. 

Manfroy de Saluces, Cheualier Seigneur de Mulazzan, & de Grefy, 1435. 

Iean Baftard d’Armagnac, Seigneur de Gourdon, 1451, 

Louys de Sauoye, Seigneurde Raconis, 1454. 

Icques premier Comte de Montmayeur > 145$. d 

Tean de Seyffel, Seigneur de Barjat & de la Rochetre,creé le 19.de May 1460. 
De cettuy-cy Louys Chiefa en fait trois ; le premier qu'il appelleTean 

de Barjat ; le deuxième , le Seigneur de la Rochette ; & le troifiéme Iean de 

Seyffel ; qui n'eft qu'vne mefme perfonne. 

François Comte de Grueres, 1465.1468. 

Claude de Scyflel., Seigneur d’Aix, 1480. 

Claude de Sauoye , Seigneur de Raconis , 1482, 

Antelme, Seigneur de Miolans, 1482. 1485. 

Hugues de la Palu , Comte de Varax, 1492. 

LouysBaron de Miolans , Comte de Montmayeur, 1504. & 1505. 

je René 
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René , Gomte de Chalant & de Valangin, 1530.& 1560. c'eft apresla mort 
de celuy-cy, que la charge de Marefchal de Sauoye fut fupprimée par le 
Duc Emanuel-Philibert , parce qu'elle donnoit trop d'authorité, 

Depuis ont eftécreés des Colonels generaux de l'Infanterie , & de la Ca- 
uallerie ; des grands Maiftres de l’Artillerie ; Colonels des Suiffes , Gene- 
raux des Galeres, Lieutenans gencrauxd’armée , Veadours generaux & Ma- 
refchaux de Camp. 

_ Quantaux charges de la Cour; il ya grands Maiftres d'Hoftel , grands 
Efcuyers , gtands Chaïnbellans , Capitaines des Gardes , grands Veñéuts, 
grands Aumofniers , grands Fauconnlers & autres. 

Touchant la Juftice, nous auons plufeurs Corps Souuerains en Sauoye & 
en Piemont ,à Chambery, à Turin, & à Nice; car comine les Eftats deS: A! 
R. font partie decà, & partie delà les Monts, ila efténeceffaire poûr la com- 
modice de {es Sujets d’y en eftablir. 

Le Chef de tous ces Corps, eft le Chancelier , comme repreferitant la 
Perfonne du Souucrain. Cettechargen'a pas toufiourseû vn fi grand éclat, 
parce qu’en fon origine le Chancelier n'eftoit que comme premier Secretai, 
fe du Prince, deputé pour receuoir les Requeltes des Sujets , & pour figner 
& fceller toutes les Expeditions &les Commandemens du Souuérain. De- 
puis cette dignité a crû en authorité, & atenu comme , elle tient éncore au- 
iourd’huy,le premier rang parmyles dignitez de la Juftice,& precede les Che- 
ualiers de l'Annonciade. Ceft l'œil du Prince, par lequel il regarde la face 
de fon Eftat; c'eft fon oreille, par laquelle il entend les plaintes de fes Su- 
jets ; c'eft fa langue qui declare fa volonté , & prononce les Oracles de fes 
Edits. Auffi cette charge n'a iamais efté remplie que par des Perfonnages fi 
gnalés, illuftres en naïffance , en doûtrine & en probité, commeonle pour- 
fa mieux iuger parle Catalogue que j'en ay drefsé apres Louys Chiefa. 


Chanceliers de Sauoye. 


Richard , Chancelier du Comte HumbertI1I l'an 1150. 

Pierre Morros , de Chambery 1323. 

Jean de Meyria, 1323.&1330. 

Jean de Rauays, 1344. 

George du Solier, d'Yvrée, 1346, 1348. 

Tacques Bruyfe , 1348. 

Guichard Taue, 1350. 

Girard d'Eftrés , Cheualier , Seigneur de Banains, 1366. 

Jean de Conflens , Seigneur de Cornillon ; il fut inftitué par Bonne deBour- 

bon Comteffe de Sauoye aprésle decés de Girard d'Eftrés, par Lettres dat- 
tées à Nions au Pays de Vaud le 28. de Nouembre 1391. confirmées par 
le Comte Amé V I I I. par Patentes données à Bourg le 13. d'Oéto- 
bre 1396. 5 

Hugues de Lucinge, 1399. 

Antoine de Chalant puis Cardinal , r402. 1404. 

Guillaume de Chalant Euefque de Laufänne,, 1407. 

Guillaume Marchand, 1409. 

Guichard Marchand , 1413. 

Jean de Beaufort , 1418. 1424. 

Pierre Marchand, r440.& 1444: 

Jacques de la Toër, du Montdeuis;, 1452. 

Jacques des Comtes de Valpergue & de Mazin, 1455. 1456. 

Ë ‘ Guillaume 
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Guillaume de Scandillan, de Vercel, 1458: 

Antoine des Marquis deRomagnan Comte de Polenzo, Euefque de Mont- 
deuis, 1460. 

Iean de Compeys Abbé de Six & de Chefiry, Euefque de Turin, 1463: 1467. 

Ieañ Michel Euefque de Laufanne, 1467. 

Humbert Chevrier, 1469. & 1472. 

Jean Cloppet, 1482. 1483. 

Pierre deS. Michel, 1483. 

Antoine de Champion, Euefque de Montdeuis , 1485. 

Amé de Romagnan, Abbé de fainé Soluteur de Turin, Euefque de Mont- 
deuis, 1500. 

Gabriel Villany de Laudes, 15241525. 

lerofine de Agaciis, de Vercel, 1532.8 1535. 

Iean- Thomas de Langufque Comte de Stroppiana, de Vercel, 1560. 
& 1570. 

Oétauian de Cacheran Seigneur d'Ofafque, Comte de la Roqued’Arazze, 


1570. 
Eouys Millet Baron de Fauerges , 1580. 
Dominique Belly Seigneur de Grinfana Comte de Bonuicino, d’Albe, 

1599. 
François Prouana de Carignan , Comte de Colegno, 1603. 
Iean-lacques Pifcina Comte de la Cofte, de Saluces, 1624.& 1651. 
Charles-Philippes Morozzo du Montdeuis, Comte de Morozzo & de la 
Roche de Bafle des Marquis de Ceue, 1652. 1658. Perfonnage, éminent 
en doétrine & en integrité. 

Auant qu'il y eût des Senats ou des Parlements en Sauoye & en Piemont, 
nos Princes prenoient connoiffance des principaux differents de leurs Sujets, 
& les regloient & decidoient eux-mefines de l'aduis des principaux Perfon- 
nages qui eftoient aupres d'eux. .Le Comte Verd fut le premier, qui pour 
fe décharger de ce foin , crea vn Confeil pour rendre la luftice, qu'il com- 
pofa de vingt-trois Perfonnes, huit Ecclefiaftiques , huit Gentils-hom- 
mes & fept Iurifconfultes, aufquels il donna pouuoir de iugertoutes fortes de 
Procés Ciuils & Criminels; & en matiere Feodale trois ou deux d’entr'eux, 
tant pour ce qui concernoit les particuliers, que pour & contre le Prince;foit 
que les Confeillers fuffent refidens prés de {à Perfonne , foit qu'ils demeuraf. 
fentailleurs , auec mefine'authorité que fi tous auoient iugé enfemble. Les 
Patentes de l'eftabliffement de ce Confeil forit dattées à Pontdevefle le 27. de rie. ae 1e 
luillet 135 5 Les Confeillers qui lecompofoient furent,Iean Archeuefque de Chambr 
Tarentaife, Amé Euefque de Maurienne , Tacques Euefque d'Yvrée, Nicolas ‘RS 
Euefque d’Aoufte,Rodolphe Abbé de S Michel de la Clufe, Guillaume Prieur Sauoye. 
deBelley & de S. Ours enla Val-d'Aoufte, Guillaume Commandeur des. 
Antoine de Chambery, Galois dela Baume Seigneur de Valefin,.lean Sei- 
gneur de la Chambre , Hugues Seigneur de Grandmont, lean Seigneur de 
fain& Amour, Guillaume de laBaume, Humbert de Villette Seigneur de 
Chevron, Louys de Riuoire Seigneur de Domeflin, Humbert de Corgenon 
Seigneur de Meillonnas , Pierre de Montgelas, Iean de Rauais Doéteur és 
Loix, Seigneur de fain@t Mauris, Hugues Bernard Profefleur en Droit Ciuil & 
Canon , lean Meftral Chanoine de Geneue , Girard d'Eftrés Dodeur és 
Droits, Guillaume de Chaftillon licentié és Loix, Pierre du Pont, & lac- 
ques Morand lurifconfultes. 

Tout ce qui fe faifoit par ces Confeillers , eftoit fans appel, parce qu'ils 
compofoient le Confeil du Prince ; & à mefüre qu'il en mouroit quelqu'vn 

PE d’entr'eux, 
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d’entr'eux, le Souuerain en fubftituoit d'autres ; Cét'Eftabliflement dura iuf 
ques à Amé VIII. Duc de Sauoye, qui ayant fait plufieurs Ordonnances & 
Loix l'an 1430. pourlerepos de fes Sujets, voulut donner vne nouuelle face 
à (A luftice ; & crea vn Confeil refident prés de fa perfonne ; dont il déclara le 

Chancelier chef, & y appella deux fortes de Perfonnes ; fçauoir des Collate- 
raux & des Confeillers : Les Collateraux eftoient lurifconfultes, & les Con- 
feillers Gentils- hommes. Ce mefine Prince crea encore vn Confcil re- 
fident à Chambery, composé d'vn Prefident, de Collateraux,& de Confeil- 
Jers, qui auoient tous mefme authorité & pouuoir, connoifloient des matic- 
res importantes , & iugeoient les Appellations des Juges-Majes, Baillifk & 
autres luges fubalternes. 

Depuis le Duc Louys , ayant refolu de demeurer en Piemont, par fes Pa- 
tentes du 1 $.Maïs 1459. eftablit vn Confeil à Turin pour les affaires de delà 
les Monts, à la forme de celuy de Chambery, auquel il donna le pouuoir de 
juger fouuerainement ; Et le Duc Charles le Bon adioufta à ces deux Con- 
feils, trois Senateurs & vn Prefident , auecvn Aduocat Fifcal, vn Aduocat des 
Pauures, & vn luge Criminel appellé Capitaine de luftice ; puis vn homme 
d'Eglife & vn homme d'Efpée, qui fiegeroient apres le Prefident ; & dés là ce 
Corps de luftice fut appellé Senat, auquel la Ville d'Aft reflortit : Car,quoy 
que Maximilian Sforce Duc de Milan eût eftably vn Senat en la Ville d’Aft 
lan 1 12.auec vn Prefident & quatre Senateurs , pour defcharger fes Sujets : 
du Comté d'Aft d'aller plaider à Milan, & qu'apres que cette Seigneurie fut 
yenuéentre les mains des Ducs de Sauoye , le Senat y eût efté continué; 
neantmoins il fut depuis vny à celuy de Piemont, d'où l'ontire les Officiers 
qui y doiuent adminiftrer la Juftice. 

Lareftitutionayant efté faite au Duc Emanuel-Philibert, de fes Eftats par 
le traité de Paix de l'an 15 59. René Comte de Chalant Marefchal & Gou- 
uerneur de Sauoye , en fuite du pouuoir qu'il auoit de ce Prince , reftablit 
le 12. d'Aouft de la mefme année , la luftice Souueraine de Chambery , fous 
le nom de Senat de Sauoye , qu'il compofa d'vn Prefident, de fix Senateurs, 
d'vn Aduocat, & d'vn Procureur general, de deux Greffers, & de deux Secre- 
taires , pour ingeren dernier reflort & Souuerainement de toutes caufes & 
matieres d'Appel, & autres dont les Cours Souueraines ont accouftumé de 
connoiftre. Depuis le nombre des Prefidens & des Senateurs a efté augmen- 
té , tant au Senat de Chambery qu'en celuy de Turin; car à Chambery il y a 
quatre Prefidens & quinze Senateurs, fans compter FAbbé de-Hautecombe, 

ui eft Senateur nay. A Turin il y a quatre Prefidens , deux Cheualiers, 
dix-huit Senateurs, outre les Aduocats & Procureurs generaux, Greffièrs & 
Huifliers. Quant au Senat de Nice ileft d’inftitution moderne, parce que 
c'eft le Duc Charles-Emanuel quile crea, & lecompofa de deux Prefidents, 
fix Senateurs & autres Officiers ,tous Perfonnages fi excellents, & qui ren- 
dent la luftice auec tant de probité & d'exemple, que ces trois Corps né ce- 
dent ny en majefté, ny enreputation , ny en integrite à pas vn des Senats d'I- 
talie , ny à la Rote de Rome, nyaux Parlemens des autres Eftats Souuerains. 
uoy qu'vn Grand Perfonnage du Siecle pafté ayt fait vniugement con- 
traire de l'efprit des Sauoyfiens, dont il n’a pas connû la portée. 

Refte à parler des Ofices de Finance, fçauoir des Chambres des Com- 
ptes de Sauoye & de Piemont,qui font aufli des Corps Souuerains. L'origine 
de celle de Chambery eft fort ancienne, puis que le Comte Verd l'a inftituée 
par Patentes duy.Feurier 13 5 r.Pierre de Montgelas, & Guillaume de Bons en 
furent les premiers Officiers.Par le Statut du Duc Amé VIII. de l'an mil qua- 
tre cents ttente deux il y auoit dé-ja vn Prefident;trois Maiftres des Comptes, 

dix 
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dix Grefiers & deux Clauaires.… Le Duc Charles le Bon tenant les Eftats à 
Mouffiers en Tarentaife , par Edit du 19. de Septembre 1522. fit de nou- 
ucaux Statuts pour cette Chambre , en laquelle il n'y auoit alors que cinq 
Mailtres des Comptes ; fçauoir Pierre de Lambert Prefident, Iean de Buttet, 
Ican Vuillet,, Sibuet Alardet , & lean de Lambert ; mais ce nombre s’eft au- 
gmenté par diuerfes creations d'Officiers , ÿ ayant auiourd’huy trois Prefi- 
dens de longue Robbe ; trois Prefidens de Finances , deux Cheualiers , {eize 
Maiftres des Comptes, vn Treforier general , deux Greffers, deux Clauaires, 
va Controlleur & autres Officiers fubalternes. Le Duc Emañuel-Philibert 
declara ce Corps deluftice Souuerain & independant du Senat de Chambe- 
ty , par Edit donné à Mondeuis le 6. d'Oétabre r$60. Cette Chambre cele- 
bre par fes beaux reglemens, comme plus ancienne d'inftitution, precede 
cellede Piemont eftablie à Turin , puis que c’eft le Duc Emanuel-Philibere 
qui la crea : Elle eft composée de quatre Prefidens, deux Cheualiers, de vingt- 
quatre Mailtres des Comptes , quatre Aduocats Patrimoniaux, cinq Procu- 
reurs Patrimontaux, Grefiers , Clauaires, Maiftres des Monnoyes , Huifliers 
& autres Officiers fubalternes. 

Outre cette Chambre, il y a vn Confeil de Finances composé d'vn Sur- 
intendant, (qui eft ; ou Cheualier del’Ordre ,ou de quelque autre dignité 
releuée) du premier Prefident du Senat , de celuy de la Chambre des Com- 
ptes , de deux Generaux des Finances , de deux Prefidens de Finances, d'vn 
Controleur & d’vn Secretaire.Ce Confeil ne { conuoque que par l'authorité 
du Sur-intendant qui y prefide,& fait rapport des volontés du Prince, 
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E s rares qualités queles Naturaliftes ont remarquées en l'Aigle, 
2, luy ont donne le premier rangentreles Oyfeaux, commeau Lyon 
 entreles Animaux terreftres , & au Daufn entre les Poiflons; c’eft 
É pourquoy lAigle a toufiours feruide Symbole à la Majefté Roya- 
le, & à la Puiffance Souueraine; Auf les Payens l'affignoient à luppiter ; les 
Lacedemoniens & les Medes s'en feruoient pour defigner le caraëtere de la 
Royauté ; & chez les Egyptiens la Statuë du Roy Apis auoit vn Aigle fur le 
dos. Les Gouuerneurs du Royaume de la Chine, pour marque de l'authorité 
& du commandement en portent vnfur leurs habits ; mais entre tous les 
Peuples, il n’en eft point qui ayt eû plus d'eftime pour lAigle que les Ro- 
mains ; car apres le grand Marius ils arborerent l’Aigle en leurs Enfei- 
gnes, & en firent les Armes de leur Empire. Il eft vray que Conftantin le 
Grand ayant eftably fon Siege Imperial à Byfance (laquelle à caufe de cela fur 
appellée Conftantinople) prit l'Aigle à deuxteftes , pour defigner les deux 
Empires, celuy d'Orient & celuy d'Occident ; 8 à fon exemple & de fes Suc- 
ceffeurs , Charlemagne Empereur & Roy de France portoit d'azur à vn Ai. 
gle à deux teftes d'or, Diademé , Langué & armé de gueulles; ce qui fut pra- 
tiqué parfes Defcendans iufques à ce que ceux de la Maifon de Saxe ayans 
cfté appellés à l'Empire changerentl'émail de ces Armes , & porterent d’or à 
l'Aigle de fable. Nos Princes yflus decette Augufte Famille, prirent aufh 
l'Aigle 


VS 
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l'Aigleen leurs Armes , auec le mefme Blafôn ; ce que nous apprenons de 
leurs Seaux. Car, quoy que fuiuant la couftume pratiquée par les Roys, & par 
les Princes Sounerains, ceux de cette Royale Maifon n'euflent ducommence- 
ment autre chofe dans leurs anciens Seaux , qu'vn Homme à cheual, armé 
de toutes pieces auec fa Cotte d’Armes, l'Efpée nuë en la main droite, & le 
Bouclier en la gauche: Neantmoins au reuers du Seau, que lon appel- 
loit Secrerum , qui feruoit de contre-fel ou de cachet, il y auoit vn Aigle, 
dont nous donnerons plufieurs Exemples. ® 

Le plus ancien Seau que f'aye rencontré eft d'Humbert II 1. lequel pend à 
va Tiltre de l'Abbaye de fainét Maurice en Chablais de lan 1150. où il eft 
reprefenté à Cheual l'Efpéenuë en vne main, & le Bouclier en l'autre, auec 
ces paroles à l'entour, SIG. HVMBERTI COMITI S, &fäns aucun 
Contrefél en cette forme : 


Le Seau de Thoïmas I. du nom en vne Charte de l'Eglife de S Jean de Mau- 
rienne, de l'an 1 189. eft auffi d'yn Homme à Cheual, armé de toutes pieces, 
qui tient vne Banniere en lamaindroite, &wn Bouclier en la gauche, dont il 
fe.couure levifage , auec ces paroles, H.V MBERTVS. MORIA- 
NENSIS. COMES;ET MARCHIO. ; 


Ce mefine Prince , en vne Conceflion qu'il fit l'an 1106. à Bofon Vicomte 
d’Aoute , eftauffi armé de toutes pieces, fon Bouclier en la main gauche, 
fur lequel il ya vn Aigle, & en la main droiteil à vn Eftendard ou Bannie- 
re, de lequel eft aufh vn Aigle, au Contre-feel il y à encore vn petit 
Aigle. 


Enla Donation faite pat ce Prince, à l'Hoftel-Dieu du Mont-cenys de 
l'an 1221. fon Seau eftfimple, & n'a qu'vn Aigle fur vn Efcuffon , & autour 
ces mots, SIGILLVM TH. COMITIS S AB. fans aucun re- 
uers, 


Envn Tiltre de l'Abbaye d’Abondance en Chablais, de l'an 1239. le Seau 
d'AméI V. Comte de Sauoye, eft d'vn Homme à Cheual l'Efpée nuë à la 
; Q main, 
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gain, 8 vn Bouclier à la gauche, auec ces mots; S À MEDE1 
COMITIS SABAVDIÆ. 


Lors que ce Prince rernit Les Seigneuries de Monteys & defainét Maurice en 
Chablais, à Marguerite de Sauoye fa Sœur Comtefle de Kibourg , par deux 
Tiltres de l'an 1239. Il eftreprefenté à Cheual de mefme façon auec ces mots, 
SIGILLVM AMEDEI COMITIS SAB. ET MARCH. 
ITALIÆ, Etau Contre-feel ilyavn Aigle à deux teftes , auec ces paro- 
ks,SECRETVM COMITIS SABAVDIZÆ. 


Au Seau de ce Prince, qui pend à vn Traité qu'il ft l'an 1248. auec Amé 
Euefque de Maurienne fon Frere; il’eft ne aufli à Cheual armé de 
toutes pieces; mais au lieu d'yn Cafque ila vne efpece de Couronne faite en 
cercle , auec vne Fleur de Lysau milieu ; & au Contre-feelil n'y a qu'vn fim- 
ple Efcuffon en lozange, chargé d'vn Aigle. Pierre Comte de Sauoye en 
l'acte de l'Hommage que luyfit Rodolphe Comte de Geneue l'an 1263. avr 
Seau d'vn Homme à Cheual armé detoutes pieces, le Cafque & le Bouclier 

chargés 
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chargés d'vn Aigle; & ces Tiltresainf. S. PETRI COMITIS SA- 
BAVD. MARCHION. IN IT ALI Ajau Contre-{el il ny a 
qu'vn Aigle. - 


Philippes de Sauoye, auantque d'eftre Comte de Sauoye , portoit en fes 
Seaux vn Aigle fimple, auec ces mots, SIGIL. PHIL. DE SABAV- 
DIA, & apres qu'il fut paruenu au Comté de Sauoye.il prit le mefme Seau 
que fes Predeceffeurs, c’eft à dire d'yn Homme à Cheual armé , l'Efpée nuë 
en vne main , & le Bouclieren l'autre chargé d'vn Aigle; c'eft ainfi qu'on le 
void en diuers Tiltres de la Chartreufe de Portes en Bugey , du Monaftere 
de Nantua de lan mil deux cens foixante-huit,au Teftament d’Alix Comtel 
fe de Bourgogne fon Efpoufe de’ l'an 1278. & enwn Tiltre d'Abondance de 
l'an 1284. où fon Bouclier &les Caparaffonsudé fon Cheual font parfemés 
d’Aigles auec ces motsautour.S1G. P HIL.. COM. S'AB. ET 
MARCHIONIS IN: IT ALIA;auContréfelily a vn Aigle auec 
ces paroles, S ECRE TV M PHIÉ COM SAB ET 
MARCHYIN ITALIA. me 


Sigilla 
Comit. 
Flandr. 
Oiluer. 
Vredÿ. 
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Or quoy que les Comtes de Saüoye ayent porté l'Aigle en leurs Armes iuf 
ques à Amé le Grand ; toutesfois les Puifnés de cette Royale Maifon ne por- 
toient que le Lyon par difference ; c'eft ainfi qu'eft le Scau d’Aymon de Sa- 
uoye Seigneur de Chillon , en vn Traité qu'il fit auec Landry Eucfque de 
Syon l'an 1233.oùil n'ya qu'vn Lyon, &autour, SIGILLVM AIM O- 
NIS DE SABAVDIA. 


Thomas de Sauoye Comte de Flandres & de Piemont , au Seau de la 
conceflion des Priuileges des Habitans de Cauours de l'an 1243. n'auoit au- 
tre chofe fur fon Bouclier qu'vn Lyon ; & c'eft ainfi qu'il en vfoit apres auoir 
épousé l'Heritiere du Comté de Flandres. Et quand il faifoit quelque chofe 
en qualité de Comte de Flandres , ilmettoit ces Tiltres , S 1 G 1 L L VM 
THOMZÆ COMITIS FLANDRIZÆ ET HANNONIZÆ; 
& au Contre-fel vn Hommeà Cheual, auec ces paroles, SECRET V M 
COMITIS.Et quand il n'agifloit que comme particulier, il y auoit autour 
defonSeau où il eftà Cheual,SIGILL VM THOME IDE SA. 
BAVDIA COMITIS; & au reuersvn Lyon fur vn Efcuflon misen 
lofange ,& autour SECRET VM MEVM ; neantmoins en des Mon- 
noyes de ce Prince ilportoit la Croix. "7 u 


Pierre 
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Pierre de Sauoye Comte de Romont portoit aufli le Lyon, auant que d'eftre 
Comte de Sauoye, comme il fe voiden plufeurs Seaux de luy, des années 
mil deux cens foixante,& mil deux cens foixante-vn, qui fontaux Archiues du 
Monaftere de Nantua, en cette forme. 


Le Comte Amé le Grand auant que d’eftre marié auec Sybille de Baugé , ne 
portoit que le Lyon; celafe void en vn Tiltre de l'an 1 272. du Threfor de 
Ville-franche en Beaujolois, par lequel ce Prince donne quelques affeurances 
à Louys Sire de Beaujeu, pour le payement durefte de la dot d'Eleonor de 
Sauoye fa Femme. La mefme chofe fetreuue au Tiltre de l'affranchiffement 
des Habitans du Pont de Vefle de l'an 1280. 


Mais fe voyant deftiné à fucceder au Comté de Sauoye il prit l'Aigle; elle 
eften fon Seau au Traité qu'il fit auec Louys de Sauoye Baron de Vaud fon 
Frere l'an 1283. & celuy de:Louys eft pareil fi ce n'eft que l'Aigle cft chargé 
{ur l'eftomach d’vn Jambel de cinq pendans pourbrifure. 
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Or,quoy que l'Aigle, ainfi que nous venons de preuuer , fut l'ancienne ar- 
moiric dela Maifon de Sauoye; toutes fois Amé le Grand eftant Con 
Sauoye, la quitta pour prendre la Croix ; dont il eftdifficile de ren 
Car,bien que la plufpart de nos Hiftoriens & tous les Eftrangers 

publié pour vne verité conftante, que ce Prince fitce changemer 
moire du fecours & des afliftances qu'il rendit aux Cheualiers de FOrdre de 
fainé Iean de lerufalem , à la conquefte de l'Ifle de Rhodes ; fi eft ce pour- 
tant que j'ay bien de la peine à me ranger de cette opinion, parce que c< 
Prince portoit de-ja la Croix, l'an 1293. & l'an 1296. qui cft long-ter 
deuant ; conquefte de Rhodes : Outre que Thomas de SauoyeIl. du: 
Comte de Piemont fon Pere , auoit auffi la Croix en {es armes , ainfi qu 
void à fa fepulture en l’Eglife Cathedrale d’Aoufte. Que fi l'on veut direF 


fauuer cette objeétion qu'Amé le Grand ayant faic drefler cette fepulture à 
1 


{on Pere ; le Sculpteur pourroit bien auoir donné au Pere l Armoirie du Fi 
la refponce eftaysée , parce que Thomas de SauoyeI TT. du nom Comte de 
Piemont Frere aifné d’Amé, auoit la mefine Armoirie, ainfi que nous l’ap- 
prenons d'vn Titre de l'an 1278. ou fon feau eft d'vne fimple Croix : D'ail- 
leurs Pierre de Sauoye Comte deRomont la portoit aufli, comme ilfe void 
en vn feau d'Agnes de Foucigny fa Femme, & apres luy Philippes Comte de 
Sauoye en vn compromis del'an 1287. fait entre luy & Geoffroy Euefque 
de Turin. En fin,en la magnifique fpulture de Beatrix de Sauoye Comtefle 
de Prouence en l’Eglife des Efchelles en Sauoye, la Croix eftoit aux efcuffons 
d'Amé IIL & d'Amé IV. de Pierre Comte de Sauoye& de Philipes de 
Sauoye lors Archeuefque de Lyon : Ainfi il eft force d’auoücr, que tout ce 

ue les Hiftoriens ont raconté d'Amé le Grand & de cette Croix de Rhodes, 
{ouffre bien de la contradiction, & tient vn peu dela fable. 

Mais la difficulté eft d'expliquer ; pourquoy l’Aigle fat changé en la 
zap. sa, Croix, Pingon en donne deux opinions, lvne que Thomas II. dunom Com- 
MSi.10. te de Piemont , Pere d'Amé le Grand, y fut obligé par vn Traitté qu'il 

fit auec les Aftefans, pour marque perpetuelle de l'Alliance , & de la Paix 
Du qu'il auoit faite aucc eux l'an 1257.ce qu'vn Auteur Contemporain auoit de- 
. ja affeuré , & l’autreque les Comte$ de Piemont & de Turin ayans fuccedé 
et. aux Roys de Lombardie, auoïent pris la Croix en leurs Armoiries, qui eftoit 
Foritræ Celle des Roys Lombards , laquelle plufieurs Villes de Piemont ont touiours 
gardée.Or comme cette derniere opinion eft éloignée de vray femblance, à 
caufe que nous n'auons point de preuue que l'Armoirie des Roys de Lombar- 
die fut la Croix, auffi ne voudrois-je pas confentir à [a premiere, parce qu’il 
nya point d'apparence que Thomas-I I. Comte de Maurienne, de Flan- 
dres & de Piemont, l'vn des Vaillans & genereux Princes de fon Siecle, 
apres auoir efté contraint par la perte d'vne Bataille, & par l'ennuy d’vne 
longue prifon, de faire vn traitté defauantageux auec les Aftefans , eut eü 
l'Ame fibafle que de porter encore-leurs Armes comme vne marqueigno- 
minieule de la victoiré que fes Ennemys auoient obtenue fur luy , ioint 
que nous voyons qued’autres Princes de Sauoye portoient auparauant la 

mefme Armoirie. 
L’Ancienne Chronique de Sauoÿe Manucripte Françoife & Latine, 
Champier , Carra, Curtil, Simler & Henninges, ont efcrit que le premier 
des Comtes de Sauoye qui prit la Croix en fes armes , fut AmélIIl. furce 
qu'ayant fait voyage en Paleitine, fait leuer le Siege d’Acre & fecourules 
Cheualiers de l'Ordre de S.Iean de ferufalem. IMfüt prié par eux en memoire 
d'vne action fi remarquable , de prendre les Armes de Rhodes, qui eft de 
gueules à la Croix d'argent : Mais cette narration eff aufli fabuleufe que celle 
à que 
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que nosautresHiftoriens ont faite d'Améle Grand. Laraifoneft que ce Sie- 
ge d'Acre nefnt de long-temps aprés, & les Cheualiers de S.Iean de Ierufalem 
qui s’appelloient alors Hofpitaliers,ne poffedoient pas encore lflede Rho- 
des. Guillaume Paradin qui a reietté cette opinion,n'a pas laifsé neantmoins, 
aprés auoir donné l’Aigle à tous les precedens Comtes de Sauoye, d'attribuer 
la Croix à ce mefme Amé1I1 I. ce qu'il a continué en la perfonne de tous fes 
defcendans , bien que prefque tous, iufques à Amé le Grarid ayent eû l’Aigle 
en leurs Seaux. 

Le P. Monod s’efttreuué perplex à fe refoudre fur cette difficulté, &à la fin 
ila crû , que Thomas 1 I. auoit pris la Croix en fes Armes, comme Comte 
dePiemont, parceque les Armes de Piemont font vne Croix. Mais puis que 
des Princes dela Maifonde Sauoyel'ont portée, qui n’eftoient pas Comtes 
de Piemont, cette opinion n’eft pas receuable. 

Pour moy, s’il m'eftoit permis de porter mon iugement , ou pluftoft ma 
conieéture fur vne chof fiob{cure& fiancienne ie me pétfuaderois volon- 
tiers qu'Amél II. Cointe deSauoye, qui fit le voyage de la Paleftine,en vne 
fameufe Croyfade l'an 1147. ayt voulu garder la Croix pout fes Armes, 
tant pour la veneration qu'il auoit à cétilluftre cara@ere de noftre Redem- 
ption, que pour marque de cette expedition Militaire, Etcommeles Armes 
en ces Siecles-là n’eftoient pas hereditaires , les Comtes de Sauoye portoient 
tantoft l'Aigle, tantoft la Croix, iufques à Amé le Grand qui la rendit fixe en 
fa Famille. l'ay veu plufieurs Seaux de luy, où l'on void la Croix; le plus an- 
cien pend à vn Traité de Paix faite entre ce Prince & Humbert Daufin de 
Viennois del’an 1293.où d'vncoftéileft reprefenté à Cheual 1 Croix fur fon 
Bouclier ; & au reuers au Contre-{el il y à deux'Lyons qui luittent {ous vn 
Palmier, en cette façon ; pour fignifier peut-eftre, que ces deux Princes 
auoient combattu pour la viétoire. i 


En 


Hüft. de 
Sau.l. 2. 
chap.42. 
& 115. 


En fes 
mem.M.S. 
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En va Tiltre du Monaftere d'Abondance en Chablais de l'an 1296. il nya 
qu'vne fimple Croix, l'Efcu femé d'Eftoilles ; & au reuers vne plus petite 
Croix en cette façon. 


Par vnautre Tiltre de l'an 1 310. fon Seau n'eft auffi que d'vne Croix , & fans 
autre ornement, auec ces mots autour, S DOMINI A. COMITIS 
SABAVDIZÆ. 


{| À 
AtHEN 
|| 


En des Infeudations, Patentes & autres Actes de confequence , ce Prince 
auoit {on grand Seau , où il eft reprefenté à Cheual l'Efpéc nuë en la main 
droite, & le Bouclier en la gauche chargé d'vne Croix, fon Cheual bardé & 
caparaffonné & furfemé de Croix; c'eft ainfi que lon void de fes Seaux à 
Seillon , en la Chartreufe de Montmerle, & à Nantua,auec ces paroles, 
SIGIL. AMEDEI COMITIS SABAVDIZÆ ET MAR- 
CHION. IN ITALIA;auContre-feel il n'y a qu'vne petite Croix 
für cire rouge , ayant aux deuxextremités du milieu vn Muffie de Lyon, & à 
celles d'en haut & d’en bas deux Tierces-feuilles, & autour, SIGILL V M 
AMED. COMITIS SABAVDIÆ. 


Edouard 


Edoüard de Sauoye Fils du grand Amé n'eftant que Seigneur de Baugé & de 
Coligny , auoit vn Seau À Cheual comme celuy de fon Pere, la Croix furle 
Bouclier & fur les Caparaflons du Cheual, & autour, EDVARDVS DE 
SABAVDIA DOM. BAV G'ET COLON.& le Contre-fcel 


fait de cette façon. 


Ce Prince eflant Comte de Sauoye ; vi toufiours du grand Seau à Che- 
ual, auec cette difference {eulement, qu'il yauoit vn Aigle fur fon Tym- 
bre, & vnautrefurlatefte defon Cheual ; & aux quatre coins du Seau ilya 
yne Croifette, &autour, EDV ARDVS C OMES SABAV D. 
ET MARCHIO IN ITALIA. Quant au Contre-feel, il eft 
different du precedent;ayant au haut & aubas dela Croix vn Muffle de Lyon 
aillé , & aux deux coftés deux Teftes de Lyon arrachées. 
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Aymon Comtede Sauoye, auoit deux fortes de Seaux ; le Grand, qui eftoit 
à Cheual comme les precedens , la Croix für le Bouclier & fur les Caparaf- 
fons du Cheual , auec ces mots, SIGIL. AIMONIS COMITIS 
SABAVDIÆ ET MARCHIONIS IN ITALIA;le reuers 
où le Contre-feel ef en cette forme ; fans InfCription. 


Pour des Actes indiciels , ou de petite importance , il auoit ce Seau qui fe 
void en la Chartreufe de Meyria, en vne Sauuegarde-que ce Prince accorda 
à ce Monaftere l'an 1339. ileften forme de Lozange , la Croix cimée de 
deux Aigles, & fouftenuë de deux Lyons. 


Pendant la Tutelle du Comte Verd , Louys de Sauoye Baron de Vaud, & 
Aimé Comte de Geneue fes Tuteurs , vfoientde ce Seau, 


tri 
1e 
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Etapresquilfut Majeur, & Comte de Sauoye , il f 
Fvn Grand, oùileft reptefenté armé de toutes piece 
main ,& le Bouclieren l'autre, chargé d'vne Croix , tout-le vuide dü Seau 
Diapré, êe fes qualitésà l'entour; pour le Seau fécret où Contre-feel,il eft aie 


f: IHevoidenlaventedelà Seigneurie de Chafléat-neuf, faire à Piérre de 
Gérbaisl'an 1369. 


feruit de deux Seaux 
s l'Efpée nuë en yne 


Mais en des Ades de moindre importance , comme de Prouifions, Lettres & 
Commiflions, fon Seau eftoit petit, & d'vn Aigle tenant la Banniere de 
Sauoye , auec la Croix, la tefte de l’Aigle furmontée d'vn Mufle de Lyon 
aïflé , en forme de Cimier. Ie l'ayainfi veu en vne Commiffion que ce Prin- 
ce donna le 8. de luillet x 382.à AntoinedeSoliers d'Yvrée, pour le Gouuer- 
neméhit de l'Iflede Tenedos: 


Le Comte Rouge auoit auffi fo 
Contre-feel en cette forte 
uileges de cette Maifon. 


n Seau à Cheual , comme les precedens, & le 
» iel'ay veu à Meyria, en vne confirmation des Pri- 
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En quoy iobferue qu'il n'y auoit aucunes Couronnes en tous ces Seaux ; ny 
aux Contre-fcels , non pas mefne long-temps apres que la Sauoye eut efté 
erigée en Duché. Ce qui preuue que l'vfage en eft plus moderne, que beau- 
coup d’Autheurs n'ont écrit. Encffet, le Duc Ame I. nè changea point le 

rand Seau à Cheual, & s'en feruoit aux Actes de confequence, comme en 
Rose la Baronnie de Montreuel en Comité l'an 1427. dont voicy le: 
reprefentation. 


En d'auttes occafions & affaires, fon petit Sceau eftoit femé de Croifettes, 
l'Efcu de Sauoye, où eftoit la Croix, panchant, tymbré d'vn muffle de Lyon 
aiflé, accofté de deux Lacs d'amour, & autour, SI GILLVM AMEDEI 
DVCIS SABAVDIZÆ, 


Les Ducs Louys ; Améle Bien-heureus, & Charles I.en vferent de la mefme 
façon; & Philibert I. apreseux, N'y ayantautre difference. 

Le Duc Philippes auoit auffi fon grand Sceau à Cheual , & le petit où 
(épnde Sauoye eftoit fouftenu par deux Lyons , & Cimé d'vn fimple Tym- 
breaiflé. 


Le 
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Le Seau du Duc Philibert leBeaueft tout de mefme, finon qu'il a pour 
Cimiervn Muffle de Lyonaiflé ;c'eft ainfi qu'vn Autheur moderne l'a repre 
3 CET: LR 
fenté. re Predi in 
= Geneal, 
Comnir, 


Flandk, 


Charles LIL auoit auffifon Seau en la mefine forme. 

Le Duc Emanuel-Philibert , pour renouueller la memoire de fon origine 
de Saxe, changea la face del’Efcu de Sauoye, & écartela fes Armes ainfi, 
Sçauoirau premier & quatriéme de pourpre, à vn Cheual gay effrayé,& con- 
tourné d'argent , qui eft de haute Saxe > & fafcé d'or& de fable de huir pieces, 
à la Couronne de finople perie en bande brochant fur le tour > qui eft de la 
baffe Saxe , enté en pointe en forme de triangle d'argent , à trois bouterolles 

d’efpée de gueules Premier & deuxiéme qui eft d'Angrie ; au deuxiéme 
quartier d'argent au Lyon de fable, l'Efu femé de Billettes de mefine »qui 
cf du Duché de Chablais ; au troifiéme de fable au Lyon d'argent armé & 
lampañé de gueules, qui eft du Duché d’Aoufte , & fur A tout de gueules à Ja 
Croix pleine d'argent > qui eft de Sauoye;ce que ce Prince pra tiqua non feu- 
lement en fes Seaux , mais encore en {es Monnoyes d'or & d'argent, & le 
PucCharles-Emanuel apres luy ,en voicy laf gure. 


4 
FA 
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d 


Quelquesfois ces deux Princes ont étartélé leurs Armes, noi feulement de 
Saxe, de Sauoye , de Chablais & d'Aoufle, mais encore de Chypre & d’aùu- 


“tres Terres & Seigneuriés; fçauoir tiercé en Pal , au premier de Saxe Ja haüte, 


arty de Saxe labaffe à la pointe d'Angrie ; au deuxiéme de Sauoye l'ancien 
* Aigle brisé de Saxe la balle ; au troifiémede Chablais,au quatriéme de gueu- 
les à vne Croix d'argent chargé d'vn Lambel de trois pendans qui eft de 
Piemont; au cinquiéme écartelé delerufalem , de Chypre , d'Armenie & de 
Lezignen ; au fixiéme d'Aoufte qui eft de fable au Lyon d'argent armé & 
lampafsé de gueules ; au feptiéme party d'argent & de gueules, à deux Tours 
de l'vn en l'autre qui eft de Suze ; au huictiéme d'azur au Lyon d'hermines 
qui eft de Baugé ; au neufiéme d'argent à vne Montagne de fable qui eft de 
Vaud ; au dixiéme d'argent à vn Ai le de fable efforé fur vne Montagne de 
mefine en pointe quieft de Nice ; à l'onziémepallé d’or & de gueules defik 
picces qui eft de Foucigny; au douziéme d'azur à fix Broyes d'or liées d'ar- 
gent, au chefd'argent chargéd'vn Lyon ÿffant de gueules qui eft de Géx, & 
furletout de Sauoye , qui eft de gueules à la Craix d'argent, 


(T) 


C7 epiumef 
7 


‘A prefent S. À. R. fuiuant la reduction moderne de l'Efcu de Sauoye: faite par 
Je feu Duc Viétor-Amé d'heyreufe mémoire ; porte couppé en chef de deux 
pieces & de quatre en  Sédhor Mur = écartelé de lerufalém , de Chypre, 
d'Armenie & de Lezighän ; du euxiéme party de Saxe la häute, & de Saxe 
la baffe , à la pointe d'Angrie, au troifiéme de Chablais , au quatriéme 
d'Aoufte , au cinquiéme de Geneue , au fixiéme de Montferrat, & fur le 

tout 
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tout de oucules à la Croix d'argent , qui eft de Sauoye, en cette forme: 


P) 4 
Cepuenne 


Quant aux Comtefles & Ducheffesde Sauoye , ray veu plufeurs de leurs 

Seaux , où elles eftoient fimplement reprefentées aflifes à Cheual , vn Oyfeau 

fur le poing. Tel eft le Seau de Beatrix de Gencue ; Efpoufe de Thomas I. du 

nom, fans Contre-feel. É {| 
{ 
1 
LL 
Î 


Celuy de Cecile de Baux Comrefle de Sauoye, qui fe void en vne Donation 
qu'elle fc à l'Eglife de Montjou de l'an 1248. cft pareil au precedent, finon | 
qu'au Contre-feel eft l'Efcu de Baux enlozange. Mais au Tiltre de l'Hom- | 
mage fait l'an 1258. à Boniface Comte de Sauoye, par Geoffroy de Miolans l | 

Seigneur 1] | 
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Seigneur de fainét Caffin, où cette Princelle fe treuue prefente. L'Etoile de 
Baux eft partye d'vne Croix de Tolofe. 


sus Yeane de Flandres Comteffe de Sauoye auoit ainfi le fien , auec fon fecret. 
Flandr. 
Olin. Vred. 


Au Teftamenñt d’Agnez de Foucigny Comteffe de Sauoye de l'an 1262. fon 
Seau eft bizarrescar cette Princeffe eft figurée debout fous vn Portique ou Ve- 
flibule d’vn Palais ; latefte couronnée , fouftenant de la main droite vn Efcu 


de Sauoye où eft la Croix, & de la gauche vn Efcu de Foucigny , {es habits 
parfemés de Fleurs. : 


einléatainie a ininie 


; 


TUE rh | 


Tay 
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l'ay veu deux Seaux d’Alix de Bourgogne Comteffe de Sauoye, l'vn à vn 
Tiltre datté à Salins l'an 1278. où elle eft à Cheual ,auec vne Fleur de 
Lysen la main droite , en l'autre qui eften vn Tilcre de la mefine année du 
iour de l'Oétaue de la fainét Martin d'hyuer; cette Princefle eft affife en vn 
Trofne, dont lesbrancars font deux Dogues; elle tient en la main droite vne 
Fleur de Lys, & autouril eft écritp{. S. A LIS DEI GRATIA 
COMITISSÆ PALATINÆ BVRGVNDIZÆ; au Con- 
tre-eel, elle ade plus vn petit Aigle àdroit, & vn autreà gauche; &elle 
tient vn Sceptre;au bout duquel eft vne Fleurde Lys. 


Celuy de Guye de Bourgogne Comteffe de Piemont,en vn Tiltre du Veridre- 
dy apres Carefine-prenant de l'an 128 5.dattée au Bourgetiparlequel elle pro- 
mer à Amé Comte de Sauoye fon Beau-frere, de luy rendre le Chafteau de la 
Rochetteseft d'yne Femme debout,tenant yne Fleur de Lyside la main droite, 
ayant trois Efcuffons de Sauoye d’vn cofté, & de l'autre trois autres Efcuffons 
de Bourgogne, auec cette Infcription. 


128 Hiftoire Genealogique 


Ten ay veu d'Yfabelle de Villehardouin Princeffe d'Achaye & de la Morée, 
en plufieurs Tiltres, faits en ouale & fans reuers,où elle eft reprefentée de- 
bout, vne Fleur en la main gauche , & deux Efcuffonsdc fes Armes au def 
fus de {à tefte, & autour du Seau ces paroles, SIGILLVM YSABEL- 
LÆ PRINCIPISSÆ ACHAIZÆ. 


Le Seau de Sybille de Baugé Comteffe de Sauoye que i'ay eftoit de deux fa- 
çons, enl'vnelleeft debout vne Rofcen la main droite, le champ du Seau 
femé de Rofes , & ayant à {es coftés deux Lyons, & autour PIN SIG IL- 
LVM SIBILLÆ COMITISSÆ SABAVDIÆ, & fans 
Contre-feel. En l’autre, cette Princeffe eft reprefentée auffi debout , auecla 
mefme Fleur en la main droite , les deux Lyons & lInfcription; Mais il ya 
vn Contre-eel auec la Croix de Sauoye, & quelques ornemens , ainfi que 
la figurecy-deffousle monitre. 
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Marie de Brabant Comteffe de Sauoye, anbit pour Seauvne Groix actompa- 
gnée de quatre Lyons, en cette folime, ' à 


Depuis cette Princeffe : 4e n'ay pas remarqué que les autres Comteffes ,& 
Duchelfes de Sauoye ayent porté autre chofe dans leurs Seaux, que les Armes 
de leurs Maifons,partiesen lozange, auec celles de Sauoye , & fans Conter- 
feel la plufpart ; dont la reprefentation n'apprendroit rien de nouueau. Il D'Y Ofjuar: 
a que Marguerite d'Auftriche Duchelfe de Sauoye , laquelleeñt des Seaux de 7redin 


differente façon, dont ie donne icy Les figuresscelles qu'vn Hiftorien moderne Go#%. 
les à reprefentées. 


Flandre 


LL 


N 


ÿ 


N 


CL 


Béatrix Fille de Sauoye Comtefle de Prouence ; via de deux Seaux; own petit, 
où il n'ÿ 4 autre chofé qu'vn Aigle, auec vn Contre-feel de mefine ; onle 
void tel'au Tiltrede la Fondation de la Commanderie des Efchelles de dan 
mil deux cens foixañte. Le grand eftoit fait d’vne autre fiçon ,comme:il 
eft à fon Teftainent ; cat elle y eft à Cheual, tenant vné [Fleur de Lys àla 
main,auec cette Infcription, SIGILLVM CO MITISSÆ VXO- 
RIS BERENG. COMITIS ET MARCH. PROVINCIÆ 
ET COMITIS FORCALCHARI, &auContre-féel éftvn petit 
SU 
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Efuffon chargé dun Aigle, &äl'entour::A RM A:COMITIS - S:A+ 
BAVDIÆ ET MARCHIS. ITALIÆ. | 4 


Apres auoir parlé des Armes & des Seaux de nos Princes & de nos Prin- 
ceffes , il nous faut dire quelque chofe des autres ornemens de leur Efcu; & 
premiereinent des tenans ou fupofts, lefquels ay obferué auoir efté de 
| toute ancienneté deux Lyons , fans aucune diuerfité : Et pour le Cimier c’e- 
ftoit vn muffle de Lyon leoparde aifléauec vne queüe de Paon, dont l’Au- 
Zen. Lip theur n'a pas efté Amé le Grand,comme vn Efcriuain moderne a prefuposé, 
poman.— quia dit que Marino Georgio Duc de Venife, l'auoit donné àce Prince, 
“re pour marque de l'vnion perpetuelle qui deuoiteftre entre ces deux Eftats ; 
pare del Car Thomas LI. Pere d'Amé le Grand auoit dé-jace mefme Cimier : Le 
Thfr Duc Emanuel-Philibert y adioufta deux Tuyauxde plumes de Paon,enfilés 
Politite Jyne Couronne d'or à la droite, qui eft de Mifnie,8& vn autre Tuyau fafcé de 
Saxe à gauche, auf enfilé d'vne Couronne d’or. Ces Tuyaux de plumes font 

faits en forme de hauts bonnets à l’Allemande & à la Turque. 
Depuis que Victor-Amé eut pris le Tiltre Royal ; il ferma fa Couronne 
àla Royale , le Tymbre furmonté d'vne Croix de S. Maurice ; outre cela il 
y mit le Pauillon Royal pour courir l'Efcu fait en forme de manteau Du- 
cal , far lequel eft celuy de l'Annonciade, & au deflus l'Eftendar de Sauoye, 
attaché au fer d'vne Lance par des cordons à houppe, & en bas la Croix de 

2 fain@ Maurice. 

Pour le Cty de Sauoye , ça touiours efté ou S. Maurice , ou Sauoye, ou 
Bonnes nouuelles:Refte la Deuife decette Royale Maifon , qui confifte en ce 
motFER T.ouen ces quatre lettres F.E. R.T. dont nos Hiftoriens & tous 
les Eftrangers attribuent l'inuention auComte Amé le Grand, en memoire 
de la prife de Rhodes ,ceqir'ilstirent de ces quatre lettres écrites auec cette 
ponétuation , F. E. R. T. en telle forte que chaque lettre fignifie vn mot 
FORTITV DO. EIVS RHODV A1 TENVIT ; d'autres font Au- 
theur de cette Deuife le, Comte Verd , à caufe du: Collier honteuxqu'ilfit 
fheare Porter au Marquis de Saluces , l'ors qu'il reçeut l'hommage de luy,;comme 
d’'hon. &is'il eut voulu dire FE R/T: illeporte. Fauin qui a creu que l'inftitution 
es de l'Ordre du Collier de Sauoÿe, appellé dépuis l'Annonciade ; procedoit 
d'vne 
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d'vne Amourette a interpretté ces quatre lettres de FER T. À à fantailie& 
dit qu'elles fignifient, FR AP ES, ENTRES,ROMPES TOVT, 
ainfi que nous auons dé-ja remarqué. Or,comme l'explication de Fauin,que 
nous auons refutée eft ridicule , aufli les autres deux ne s’accommodent pas 
auec la Cronologie; car, pour monftrer que cette Deuife n’eft ny del'inuen- 
tion du Comte Verd , ny du Comte Amé le Grand , Louys de Sauoye Baron 
de Vaud, qui mourut l'an 130 1. portoit dé-ja lamefme Deuif RERT fans 
ponctuation , ainfi que nous l'apprenons de fes Monnoyes , que Monfieur 
Quarteri Protonotaire Apoftolique & Chanoine lés Eglifes de Syon & de 
S. Maurice en Chablais , depuis tres digne Abbé &Seigneur de S. Maurice, 
perfonnage fort curieux, nous a fait voir , & dont j'en ay recouuré quelques 
vnes, & de plus en la fepulture de Thomas de Sauoye IT. du nom Comte de 
Maurienne & de Piemont, Pere d’Amé le Grand, qui eftinhumé en Eglife 
Cathedrale d'Aoufte, il ya vn chien à fes pieds,quia vn Collier, für lequel eft 
la Deuife FERT. en lettres Gotthiques, fans ponétuation ny feparation de 
lettres : Ce qui nous aprend que ce n'eftoit qu'vn feul mot ,& que ce que 
|  l’onadit qu'Amé le Grand prit cette Deuife, à caufe de la conquefte de Rho- 
| des, eft vnefable, En effet lay en mon pouuoir vneancienne monnoye de 
|  Cuyure du mefme Comte Thomas laquelle m'a efté enuoyée de Dauphiné 
par le Sieur Chorier , de quitoute la France attend cette belle & curieufe Hi- 
|  fhoire de Dauphiné , ou d'vn cofté eft l'efcu penchant de Sauoye, auec la 
| Croix & le Cimier d'vn muffle de Lyon aiflé & furmonté d'vne plamede 
Paon,auec ces deux lettres d'vn cofté T S;lefquelles veulentdire7 #0 4145 
& de l'autre H I. ce qui fignife AVMBERTI, c'eft àdireFILIVS ,à la 
mode des Grecs, qui adiouftoient touiouts aux noms des Enfans ,celuy de 
leurs Peres. Au reuers de cette Monnoye, il y a les deux Lacs d'Amour, & le 
motFER T. au milieu, dont voicy la figure , laquelle ie donne d'autant plus 
| librement que cette piece eftrare & peut-eftre vnique. 


Fayencore vne Monnoye d'argent de Pierre de Sauoye auparauant qu'il 
eut efté apellé àla Couronnede Sauoye,en laquelle il ya la Deuife deFERT 
au reuers,en caractere Gottique de cette façon : ê 
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D'où refulte clairement que ce mot FER T. eftl'ancienne Deuife de Ja 
Royale Maifon de Sauoye; mais il eft difficile d’en donner vnecertainein- 
2 terpretation; Petra-Sanéta nous l'auoit promis , & la oubliée. Il yatant de 

‘grands Roys & de Princes qui ont affecté de prendre des Deuifesbizarres & 

obfcures , comme Ferdinand 1 V. Roy de Caftille & de Leon, quiauoit pris 
pour la fienne ce mot VALE R. Rodolphe I I. Empereur celuy-cy 
À DS I T.abelle de Gonzague Princefle de Mantoüe ce nombre XXVIL 
Tulian de Medicisces paroles G LO VIS, Guillaumede Carreto de la Mai- 
fon des Marquis de Final, ce mot Barbare wiLLIGISS. Aüinfi nos Prin- 
ces adoprercntleF ER T pour leur deuife, que chacun intrepretera comme 
illuy plaira, car fauoüe en cela monignorance, croyant qu'il foit auffi dif- 
ficile d'en rendre raifon, que de l'ancienne Deuife des Marquis de Saluces, 
composée de ces quatre lettres N. O.C. H. qu'on a expliqué nor ones capiunt 
hoc , qui n'eft pas pourtant sa veritable fignification. 

Et voila tout ce que fauois à dire fur l'ancienne Deuife de Sauoye, car 
pour celles que nos Princes ont prifes en diuers temps,ie les donneray àla fin 
de leurs Eloges. 

uand aux Monnoyes d'or & d'argent ou d'autre metal qu'ils ont fait bat- 
tre ,elles ont cfté differentes , à mefure que leurs armes ont changé, &felon 
leurs inclinations, leur deuotion & lesoccafions. Voicitout ce que en ay 
pô recueillir de plufieurs cabinets & particulierement de celuy de S.A.R. 
dont la recherche, à mon aduis,eft forteuricufe, attendu que iufques icy per- 
fonne nes y eft appliqué. 


BEROLD L 


CeslettresBE. PR. fignifient BERTOLDVS où BEROLDVS 
PRINCEPS,oubien BERTOLDVS PRÆFECTVS, parce 
que ce Prince fut Prefet où Gouuerneur du Royaume de Bourgogne. 


V MBERT aux Blanches-mains I I. 
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Cette Monnoyequi.eft d'argent fe void au Cabinet de S. A.R. À Turin. 


ANNE PRIT 


W Pingonendonnant la defcription de cette Monnoye, a dit que l'Aigle eftoit 7, ang. 
| chargé fur l'eftomach d’vn Efcuffon à vn Poulain gay, qui eft l'ancienne Ar- Zwr. ! | 
| moirie de Saxe;mais deux de ces deux pieces d'argent, f'vne que j'ay veué entre il 
les mains de Monfieur Chiefa Euefque de Saluces,& l’autre que Monfieur le | | 
ComtePhilippes de fain& Martin d'Aglié,grand Maiftre d'Hoftel de S. A.R. || 

& Cheualier de l'Ordre , m'a donnée, n’ont point cét Efcuflon. l 
Ten ay encore d’autres du mefme Prince, l'yne que Monfieur Chiffet | | 
Cheualier Seigneur de Palante , Confeiller & premier Medecin de fa Maje- il 
ft Catholique, Perfonnage illuftre en dodtrine,m’a enuoyée du Pays-bas;l'au- ll 
tre a efté treuuée auec plufieurs antiques & Monnoyes anciennes dans le Buft | | 
dela Relique de fain& Maxime au Chafteau d’Aglié en Piemontioù ce Prince fl 
| ne prendautre qualité que de Comtede Sauoye ; ce qui mefait coniecturer || 
que la premiere fut vne Monnoye pour le Piemont, & celle-cy pour la Sa- | 
| uoye. | 


Pingon a attribué mal à propos cette Monnoye, qui eft d'argent , à Hum- j, se 
bert aux Blanches-mains, à caufe du mot de SE CV SIA qui eft aureuers, Tan. 
par prefüppofition que ce Prince auoit épousé Adelayde Marquife de Suze: ll 
Mais comme ce fondement eft erroné , il faut par neceflité qu'elle foit 1H 
d'Humbert IL n'y ayant point d'apparence qu'Humbert aux Blanches-mains tal 
cût | 
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eût voulu mettre ce mot de Suze au reuers de fes Monnoyes, puis qu'il n'a> 
uoit rien en ce Marquifat. 


Gette premiere Monnoye qui eff d'argent , eft la plus ancienne de toutes. 
celles que f'ay veuës de la Royale Maifon de Sauoye, où foit la Croix au re- 
uers; elle eff fort rare, parce que là Croix auoit efté frappée en memoire du 
voyage que ce Prince fit en la Terre Sainte ; elle a efté trouuée au Chafteau 
de fain& André deBriord en Bugey. La feconde eft au Cabinet curieux de 
Monfieur de Liergues à Lyon. 


HVMBERT JIIl. 


Ell'eft d'or au Cabinet de S. A. R. de la pefanteur d'un Sequin. 
THOMAS I. 


Nous en auons donné la defcription cy-deflus ; pour preuue que ce Prince 
portoit défja la Deuife FER T;le n'en ay point veu d’autres de luy ny d'or 
ny d'argent, 


Marcr'o 
id eft 
MaARr- 

€ H10O. 


Cette 
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Cette piece m'a efté communiquée par Monfieur Charron Confeiller 8 Au- 
diteur en la Chambre des Comptes de Paris, qui avn fort beau Cabinet ; elle 


eft d'argent. 


BON T'F AICIE. 


lc n'en ay veuqu'vne feule de ce Prince , encore eft-elle de fimple alloy: 


| PIERRE. 


Il y a deux fortes de Monnoyes d'argent de ce Prince, l'vnen’eftant que 
Baron de Vaud & Cornte de Romont , où d’vn cofté eft la Deuife FERT, 
& au reuers la Croix, dont nous auons donné cy-deflus la reprefentation. 
L'autre eft . il fut Comte de Sauoye ; apres fon Mariage auec Agnes de 
Foucigny, il fit battre des Monnoyes d'argent , où d'vn cofté eft vn Aigle 
couronné; & au reuers Les Armes de Foucigny. 


Elle eft d'argent ; ils’en treuue auf du mefmecoing qui ne font que d'alloy. 


PHILIPES DE SAVOYE 
Comte dePiemont, & Prince d'Achaye. 


Il f trouue trois fortes de Monnoyes d'Argent de ce Prince ; les deux pre= 
mieres en qualité de Comte de Piemot,apresl'appanage que luy fitile Comte 
Atné le Grand fon Oncle, l'an : 194. & la troifiémecomme Prince d'Achaye, 
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En la premiere eft remarquable que Philippes par modeftie affe&ta la quali- 
té de Citoyen de Turin, quoy qu'ilen fut Seigneur, finon que ce fut de la 
Monnoye que les Habitans de Turin failoient battre à lhonneurde ce Prin- 
ce , & que pour marque de cela,il yaaureuers CIVIS TORINVS; 
comme il fe pratiquoit aux fols d'argent que la Ville de Tours faifoit autre- 
fois , où d’vn cofté eft le nom du Roy qui regnoit alors en France; & au 
reuersilyaCIVIS TVRONVS,d'oùeftvenulenomde Tournois. 


La deuxiéme eft de cette façon. 


Le mot d PEDEMONTENSIS, marque qu'il eftoit Comte de Pie- 
mont, qualité qu'Amé I Lauoit défja prife dansfes Monnoyes; celle-cy & 
la fuyuante ont elé tirées du Cabinet de MonfeurCharron, 


La troifiéme qui eft d’or de Ducat , ft Monnoye de la Principauté d’A- 
chaye & de la Morée , où d'vn cofté eft fainét Jean Baptifteï, Patron de cette 
Principauté, & de l’autre la Croix de Sauoye, auec vn Lyon yffant pour 
Cimier ; où il faut obferuer que quoy que ce Prince fut l’Aifné de la Royale 
Maifon de Sauoye: neantmoins comme il n'auoit pas fuccedé au Comté de 
Sauoye, Amé le Grand fon Oncle, qui luy donna le Piemont pour fon appa- 
nage, l’obligea & fes defcendans Princes d’Achaye & de la Morée,Comtes de 
Piemont , de porter vn Bafton d’azur,brochant fur la Croix de ne ,com- 
me vne marque de la renonciation au droit d’Ainefle. Ce qui fe void enco- 
re en des Monnoyes d'argent de fon petit Fils, dontil y en à vne au Cabinet- 
de Monfieur de Liergues à Lyon, où d’vn cofté eft la Croix auec vn Bafton, 
& au reuers les Armes d'Achaye. 


AME LE GRAND; cinquiémedunom. 


La premiere ‘forte de Monnoye de ce Prince eft d’or , du poids de la Piftole 
d'Italie, ou la Fleur de Lys de Florence fair croire qu'elle ayt efté frappéeen 
memoire 
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memoire de quelque Confederation auec la Republique de Florence. 


La troifiéme à la Deuifc FER T d'vncofté, & la Croix de Sauoye de 
l'aûtre ,auffi d'argent. 

CES 

Là 


La quattiéme eft decette forte , qui m'a efté donnée par Monifieur Grena 
Confeiller de S. A. R. & fon luge-Mageen Bugey, Perfonnage fort curieux, 


LOVYS DE SAVOYE, Baron de Vaud. 


Ses Monnoyes ordinaires eftoient d'argent; où d'vnicofté eftla Croix, & 
de l'autre là Deuife FERT. : 
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J'en ay vne du mefme Prince, auffi d'argent, aflezrare , où d'yn cofté eft 
fon Efigie auec vne Couronne ; & au reuers il n'y a que le fimple Efcuffon de 
Sauoye , auec la Croix chargée d'yn Cotice brachant furle tout par brifure, 
en cette forte. 


Te n'ayrencontré aucunes Monnoyes d'or ny d'argent d'Edouard ny d'Ay- 
mon, 


AME' VI. furnommé le Comte Verd. 


Le Cabinet de Monfieur Charron m'en a fourny deux, l'vne d'or & l'au- 
tre d'argent; La premiere fut frappée auant l'inftitution de l'Ordre du Col- 
lier ; où ce Prince,outre la qualité de Comte de Sauoye, prend celles de Duc 
de Chablais & d'Aoufte, de Marquis d'Italie & de Prince. 


La deuxiéme eft fort curieufe , parce que ce Prince porte à fon col l'Ordre du 
Collier quil auoit inftitué , dont la reprefentation eft encore plus belle au 
reuers , auec l’entrelacement dela Deuife FERT. 


AME' VIL furnomméle Comte Rouge. 


Je n'ay veu des Monnoyes de cePrinte que d'or, du poids de la Piftole 
d'Italie 
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d'Italie, fans l'Ordre du Collier, & fans 4 Deui@ FER T , de l:mefine fa- 
çon que la premiere du Comte Verd. 


AME premier Duc de Sauoye. 


Ses Monnoyes d’or eftoient comme des Piftolles , & demy Piftolles, & 
celles d’argent,;comme des demy Teftons. En celles d'oril eft à genoux, la 
Couronne de Duc fur la tefte,au pied de fainét Maurice; & au reuers la Croix 
de Sauoye , au muffle de Lyonaiflé, à cofté de deux Lacs d'amour. 


Ses Piftolles, & demy Piftolles d'or, & fes T'eftons & demy Teftons d'ar- 
gent cftoient de cette façon. 


En d’autres ce Prince eftreprefenté à Cheual l'Efpée nuë en main , lemuf 
fl de Lyon aiflé fur fon Cafque, & au reuers l'Éfu penchant de Sauoye, 
Cimé du mefme muffle de Lyon, auec la Deuife F E R T. Monfieur le 

Î JR Treforier 
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Treforier Pianello de Lyon ,dont le Gabinet eft fort curieux, m'en 2 donfié 
la connoiffance. 


Dans le Cabinet de $. A.R.ilyades Ducatons qui furent frappés à l'hon- 
neur du fainct Suaire. 


AME leBien-heureux. 


Ie n'ay veu de luyaucunes Monnoyes quede cette forte, 


PHILIBERT 
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PHILIBERT I. dunom. 


Toutes Les Monnoyes d'or & d'argent quefay rencontrées de luy fontrelles: 


| 
CHARLES Ï. furnomméle Guerrier. | 


Dans le Cabinet des. A.R.il y à plufeurs Monnoyes de luy , auec de diffe- 
rentes Deuifes & reuers scar celles d'or du poids de la Piftolle & du Sequin | 
font ainfi. | 


| 
Les autres fontdes Teftons d'argent , ou aueé la qualité de Duc de Sauoye, | | 
il prend celle de Marquis d'Italie, & au reuers la Deuife, Chriffus coincit , Chri- | 
[fus regnat, Christus imperac: Aux autres, il n'y a d’vn cofté qu'vnefimple Croix, || 
cantonnée de quatrebefans, & au reuers le Lacs d'amour. (| 
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l'ay veu auffi des demy Teftons de cette forte , où aux vns eft fon Efgie, & 
aux autres vn fainét Maurice à Cheual , l'Efpée nuë à la main , & aureuers 
cette Deuife,quia efté particuliereà ce Prince , Chrisfus refurrexit , wenitin pace 
Deus. Monfieur le luge-Maje Grena m'en a donné vnede cette derniere 


efpece. 


Mais la plus belle & la plus curieufe Monnoye que Charles ayt fair battre eft 
celle-cy, apres qu'il eut herité du Royaume de Chypre, laquelle eft d'argent, 
où il y a d'vn cofté l'Image de fain& Maurice debout , auec cette Deuife , Do- 
minus iluminatio > falus M.ceftidireME A ; & de l’autre eft l’Efcu de Sa- 
uoye, auec vne Couronne Royale, telleque les Roys la portoient alors , écar- 
telé au premier de Jerufalem , de Chypre , d’Armenie & de Lezignan; au 
deuxiéme de Saxe ; au troifiéme de Sauoye l'ancien,quieft vn Aigle ; au qua- 
triéme de Montferrat, & fur le tout de Sauoye moderne ,qui eftla Croix ; où 
il faut remarquer qu'encore quece Prince fe qualifie Charles IT. il ne faut pas 
neantmoins rapporter cette Monnoye au Duc Charles le Bon, que nous ap- 
pellons deuxiéme du nom; car, puis qu’en cette piece il fe dit cinquiéme 
Duc de Sauoye, elle ne fe doit appliquer qu'à Charles le Guerrier, qui pour- 
tant fe nommoit Charles I I. à caufe de Charles fon Frere aifné Prince de Pie- 
mont qui lauoit precedé , quoy qu'il n'eût pas regné. 


NS 
LITE 


l'ay encore veu vne autre Monnoye d'argent de ce Prince, où les mefmes Ar- 
mes eftoient; mais en vne differente fituation fans Couronne , & auec la De- 
ui FERT, où il prenoitles Tiltres de Duc de Sauoye,de Chablais, d'Aoufte 
& de Prince du S.Empire;auec vne Croix au reuers en cette forte. 
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le n’ay rencontré aucunes Monnoyës du Duc Charles-IeansAyré ,aufline 
regna-t’il pas long-temps. 


PAREIL POPIES, 


Fic battre des T'eftons d'argent de cette forme. 


PHILIBERT 11 furñomméle Beau, 


Ce Prince en fes Monnoyes d'or & d'argent fit mettre fon Efigie ; & quel- 
quefois l'Image de fainét Maurice, & ne changea jamais la Deuile , /n re Do 
miné confido , quoy qué les reuers foyenttous differens, 


CHARLES IL furnomméle Boni. 


On treuueldiuerfesefpeces:de Monnoye d'or & d'argent de ce Prince , & 
prefque toutes differentes pour les reuers ; la plus ancienne eft celle-cy, qui fut 
frappée à l'aduenement de fon Regne. 


| L'an 
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L'an 1508. il fit battre des Ducatons de cette façon. 


Au Cabinet de Monfieur le Treforier Pianello, il y avne Monnoye d’or de 
ce Prince, où il eft reprefenté à Cheual ,la Couronne de Roy fur la refte, 
& au reuers , l'Efcuffon de Sauoye, auec la Couronne Royale,lemotFER T 
à cofté , & autour la Deuife, TIMENTIBVS DEVM NIHIL 
DEFEST é 


Fay veu des Teftons où eftoient les mefmes Infcriptions, auec certe difference 
neantmoins , qu'au reuers il y auoit la Croix de Sauaye , auec la Couronne 
Royale, & la Deuife F E R T comme celuy-cy. 


En d’autres Teftons, il n’y a fur la Croix de Sauoye que le Lacs d'amour & le 
motFERT ,& autourla Deuife, NIL DEEST TIMENTIBVS 
DEVM. : 


Il s’en treuue aufli où la mefme Deuife eft au reuers ,auec cette datre 1 547.8 
vae Couronne de Roy fur l'Efcu de Sauoye ; maïs ily a de plus deux Lyons 
pour fappofts. 
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l'ay vneautre Monnoye d'argent, tirée du Cabinet de Monfeur Grena, où 
d'vn cofté eff l'Efcu de Sauoye accofté des deux Lacs d'amour, auec vne autre 
forte de Couronne, & aureuers la Croix de fainét Maurice, & autour, IN 
TE DOMINE CONFIDO. 


Ilfitencorebattre des Ducatons, auec l'Image de fain& Maurice ; au reuêrs &c 
la Deuil du DucPhilippes, A DO MIN O FACTVM EST 


EMANVELPHILIBERT. 


La premiere Monnoye qu'il ftbattre eftoir d'or & d'argent, auec les Armes 
deSauoye, fouftenues par deux Lyons au reuers, fans Infcription. 


4 Ÿ 
SLA EST 


> 


L'an 15 ÿ 8. il fit faire des Ducatons où il eft reprefenté armé de toutes pieces; 
auec vn Bafton de General, & au reuers vne Croix cantonnée de quatre Ef- 
cuflons, Chypre, Saxe, Sauoye l'ancien & Montferrat ; auec la Croix de 
Sauoye, & cette Deuife, AVXILIVM MEVM À DOMINO:. 


| {ln ill \l 
LRU 
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Cette mefme Deuife fut gardée pat ce Prince en {es Monnoÿes d’or & d'ar- 
: ; 

gent, des années 156 1.& 1 562 .mais auec des reuers differens , comme les f- 

gures fuiuantes le monftrent. 


CHARLES-EMANVEL. 


Ce Prince a long-temps fait battre des Monnoyes au mefme coing que le Duc 
Charles fon ayeul, & qu'Emanuel-Philibert fon Pere, où eftoit la Deuife, 
TIMENTIBVS DEVM NIHIL DEEST;ou celle-cy, 
AVXILIVM MEVM A DOMINO. Apresil fir faire des Du- 
catons , où d’vn cofté eftoit fon vifage , auec ces mots, CAR. EMAN. 
DVX SAB. &aureuers vne Croix cantonnée de quatre Efcuflons ; le 
premier de Chablais, le deuxiéme d’Aouite, le troifiéme de Geneuois, & 
le quatriéme de Monterrat; & autour, PR INC, PEDEM. S. R. I 
VIC. PERPET: 


Les Piftolles & demy Piftolles auoientau reuers l’Efcu de Sauoye, écartelé de 
Saxe, d'Angrie, de Chablais & d’Aoufte, auec la Croix de Sauoye fur le tout, 
& cette Deuife, IN TE DOMINE CONFIDO. 


Il 
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Il y a de fes Ducatons & des Pieces d’orde cinq Piftolles où eft le mefme re- 
uers , auec ces paroles autour, DE VENTRE MATRIS DEVS 
PROTECTOR MEVS. 


Bien fouuent l'Image de fainét Maurice fe mettoit dans fes Monnoyes auec 
cette Deuife, IN HOC SIGNO SPES MEA, 


T'en ay veu, où ce Princeeftoit reprefenté à Cheual,& autour fes qualités ; au 
reuersil y auoit la Croix de Sauoye, accoftée de deux Molettes d'éperon, & 


YVICTORAMÉ. 


Auant l'affomption du Tilcre Royal, ce Prince en toutes fes Monnoyes d'or 
& d'argerit n’auoit autre chofe, finon que du cofté de fon vifage, il y auoit 
fes Tiltres , fçauoir, V IC TOR-AMED. D. G DVX SABAV D. 
& au reuers l’Efcu ordinaire de Sauoye ; & autour, PRINC. PEDE- 
MONT. ETC. 
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Ce mefme Princé fitbattre des Monnoÿes d'or , où au reuers il y a les trois 
Bannicres entrelacées droites en yne Couronne; l’vne de S. Maurice, l’autre 
de l'Ordre de l'Annonciade , &latroifiéme de Sauoye, auec cette Deuife, 
NEC NVMINA DESVNT. 


Il fit auffi faire vne Monnoyed'or, qu'on appelloit des Amedées ; où d’vn 
cofté eftoit le Bien-heureux Amé Duc de Sauoye, le Sceptre d'vne main, & 
fouftenant de l’autre vne ouale, dans laquelle eft la Deuife, Facite Iutitiam, 
ec. & autour ce Verfet duPfeaume,BENEDIC HÆREDITATI 
TVZÆ. Aureuers il y a les Armesordinaires de Sauoye, &les qualités de ce 
Prince, V. AMED. D. G. DVX SAB. PP. 


Mais depuis le Tiltre Royal, toutes fes Monnoyes d’or & d'argent furent 
ainfi. D'yn cofté où eftoit fon vifige, ilya VICTOR AMED. D. G. 
DVX SAB. & au reuers l'Efcu de Sauoye , felon la reduction moderne, 
auec la Couronne Royale, & ces qualité ,PRINCEPS PEDE- 
MONT. REX CYPRI. 


FRANCOIS-HY ACINTHE, fous l'augufteRegencede M. R: 


On a battu diuerfes efpeces d’or, d'argent & d'autre metal fous ce Prince) 
en toutes lefquelles eftoit la reprefentation de M. R. & duieune Duc, auec 
Ces 
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ces paroles, CHR: ER ER HYAC DVCES SABAV. PP. PED. 
RR. CYPR. l'Image de la Vierge, qui tient Is vs entré fes bras, aucc 
cette Deuife, DEDVCET NOS MIRABILITER DEX- 
TERA TVA. : i 


CHARLES-EMANVEL II. du nom , fous a mefme Regence, 
& depuis la Majorité de S. AR. 


Pendantla Regence M. R. 2 toufiours efté reprefentéedans les Monnoyes 
auec S. A. R. mefme aux Piftolles & Quadruples, pieces de quatre & de dix 
Piftolles , & autres efpeces d’or & d'argent encette forte , & fans Deuife. 


$. A. R. depuis fa Majorité en toutes fes Monnoyes n'a mis autre chofe, finof 
que du coffé de fon vifageil y2C ARO L IL D. G DVX SAB.& 
aureuers l'Efcu de Sauoye, fuinantla reduétion moderne, auec la Couronne 
Royale, & au reuers,PRIN. PEDE. REX CYP. 
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Les Carlines d'or de ce Prince, & les Ducatons & demy Ducatons font auf 
faits de cette forte. 


hante Van LV Va 

SA ARS AO A DEN EN EN EN NS OA MAT Ne 

DIVERSES OPINIONS SVR LORIGINE 
de la Royale Maï[on de Sanoye. 


GPETPANPET TR E LR VT 


Van» vne Famille a eû de foibles commencemens , ceux qui 

en font defcendus ont toufours effayé de les cacher ; aymant 

mieux que leur extra@tion fut obfcure,que d’endécouurir le defaut. 

C'eft ce qui a fut direà Seneque , que la plufpart des grandes Mai- 

Lib.3. de, {ons eftoient comme les Fleuues, qui à leur fource ne font que de petits filets 

beefe29. Jean, & deuenus grands en leur courfe , oftent la connoiffance des petites 
Fontaines d'où ils font fortis : où comme ces fuperbes Temples, & ces Vil- 
les dont la magnificence cacheles fondemens , Nul non res (dit ce grand 
homme) Principia [Ha #aAgno gradu tranfit 5 aÿpice Rhenum , aspice Euphratem, 
omnes denique tnclytos amnes ; quid [ant ff illos illic «onde cffuunt astimes : quid 
quid ef? ho timentur quo nominantur ,in procelfu Parauerunt; innituntur fundamen- 
dis [ess templa ,& illa Vrbis mania ; tamen quein frmamentum totius operis faëta 
Jent ; latents Idem in ceteris euenit , principia [ua Jemper fequens magnitudo obruir. 
Mais puifque les commencemens dela Royale Maifonde Sauoye n'ontrien 
qui ne foit illuftre & glorieux, il faut croire que l’obfcurité qui fe rencontre 
en fon origine, ne procede que de la negligence des Efcriuains, & du peu 
de foin qu'onteû les Anciens à fe preualoir des auantages & des lumieres que 
leur Siecle leur pouuoit apporter. Ceft ce qui a donné füjet à tant d’opi- 
nions differentes touchant l'extraction de nos Princes  lefquelles ie füis obli- 
gé d'étaler en ce Chapitre, & d’en laiffer le iugement au Lecteur, 


La 
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#— La prefniere, & la moins receuable eft, que la Royale Maifon de Säuoyé pra 
OPr- defcend de Frideric Comte Vitraiurain ou de Maurienne ; viuant fous lé s, Chron. 
| Fri- Roy Pepin l'an 752. qui affifté de Theode Comte du Viennois vainquit en ES 
| Lo Bataille rangée Griffon Frere de Pepin, en la Vallée de Maurienne;mais outre ter 
.  quece Comte Frideric mourut luy-mefme en cette lournée, & que les Com edir.Canif. 
jeur. cés en cetemps-là n’eftoient pas encore hereditaires ; les Hiftoriens qui ont 
parlé de luy ne luy, donnent aucune pofterité. \ 

Iean-Baptifte Modena , Doyen de l'Eglife Cathedrale de Vercel ; fort vér- Dies 
jopi- sé en l'hiftoire , raconte qu'Arnoulf Roy d'Allemagne eftant venu en Iralie 4 en 
Fi l'an 894. pour faire la guerre aux Marquis Guy & Lambert , amena auéc {oy 4; sauois 
lom- Otthon Ducde Saxe ayeul de l'Empereur Otthon I. duquel ayant eftéalifté, 225. 

| LC il donna le Comté de Milan à Manfroy Fils ou Neueu du Duc Otthon , dont 


Anar. . À s 
| il a dref$é ainf la Gencalogie. 


= 


Manfroy Comte de Milan #94: 


GR —— a 


Hugues Comte Aymon Comte, à qui l'Empereur Otthon!. l'ân 962. & le 


| premier de fon Regne, à la priere de la Reyne Adelays 
donnà Andorno, Biollio, Triuer, Gallianico, Muzzan, Po- 
| deran & autres lieux en Piemont. 


| 


i 
Humbert Comte. Manfroy1l. du noni Comté , en faueur duquel l'Empe- Sp<l+ #4 
Gifle {on Efpou- reur Otthon III. par Patentés de l'an 988. confirma la Papienfi 
fe; auec laquelle Donation de 962. à la follicitation de l’Imperatrice 
ilfit Donation à Thcophania. | 
l'Eglife de Pauye. | 
a — 0 


Hugues Marquis Odon Oddon Marquis d'Italie Comte de Maurien- es 
d'Italie, qui don- Euclque ne & de Sauoye. PR 
ña plufeurscho- de No- 
{es à l'Eglife de S: . uare, 
Eufche deVercel, 

& à la priere du- 1 | 
quel l'Empereur Pierre Marquis d'Italie, Amé Comte Berthe. 
OtthonIIi.don- de Sauoye. 

na le Comté de 

Vercel à la mef- 

me Eglife l'an 

999. 


sarienfi 


PR 


Mais l'origine de Manfroy Comte de Milaneft deftituée dé pteuue auffi bieri 
que lerefte de fa Genealogie, n'apparoiffant par aucun Hiftorien où Tilrre 
digne de foy , que ce Manfroy IL. ayteù aucuns Enfans, finon que cé foit 
Manfroy Marquis de Suze, viuant enuironce temps-là ; à quoy ilya gran- 
de apparence, & que fon Pere appellé Aymon foit celuy mefme que la Ge- 
ncalogie des Marquis de Suzea nommé Annon. Mais quand cela feroir, il 
cit faux, qu'Oddon Marquis d'Italie fut Fils de Manfroy Marquis de Suze, 
duquel il n'eftoit que Gendre. 


X Louÿs 
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. LouysChiefa , fameux par fon Hiftoire de Piemont, s'eft fort trauaillé 
fur cette matiere; car en lvn de fes Ouurages,ilacrû que les Princes de Sa- 
uoye auoient leur extraétion communeauec les Comtes de Geneue, & s’eft 
fondé feulement fur le voifinage des Eitats , fur la conformité des noms 
d'Humbert , d'Amé & d'Aymon, qui fontfrequens ences deux Familles, & 
far la reffemblance des Armes, fouftenant que ce que les Heraus appellent 
Equipollé ; qui eft l'Armoirie de Gencue, n'eftoit qu'vne Croix telle que la 
porte la Royale Maifon de Sauoye; à laquelle opinion femble auoir en quel- 
Hit. de  quefaçon panché feu Monfieur du Chefne , quand il dit que Berold Pere 
Bourg.l.z. d'Humbert aux Blanches-mains , pourroit bien auoir efté formé fur Gerold 
ch55&l Comte de Geneue, dont wippo faitmention, en quoy toutesfois il n’y à 


Hifi. Mur. 
Sala. 


4ches3. s 

In va que de legeres coniectures. 

pe cr Aufli le mefme Chiefa en vn Difcours qu'il fit vn peu auant fon decés, 
i. 


fiorfe in dont le Manufcrit eft en l’Archiue du Palais de Turin, a changé d'aduis , & a 


srnoall… auancé que la Maifon de Sauoye defcendoit des anciens Marquis d'Yurée 
origine 


della. cafa 


—— 
3-Opi 
nion 
es 
Com= 
tes dé 
Gene 
uc. 


4.Opi 


nion 
des 
Marq- 


Roys d'Italie, en fuppofant deux chofes (dont il ne donne aucune preuue;) dvur. 


di Sauoia. Vvne qu'Otte Guillaume Comte deBourgogne & de Dijon, eft le mefme a 
tal, 


que Beraud ouBerald furnommé Guillaume, que les Hiftoriens de Sauoye 
fonctige de nos Princes; & l'autre, qu'Oddon Marquis d'Italie Comte de 
Sauoye & de Maurienne, qui époufa Adelayde Marquife de Suze , eftoir 
Fils d'Otte-Guillaume, qui eft auffi lopinion de Dom Orengiano. Or, quoy 
que ie ne veuille pas foufcrire à cefentiment, neantmoins ie mets icy la Ta- 
ble Genealogique des anciens Marquis d’Yurée Roys d'Italie , dont eftoit 
yflu le Comte-Otte-Guillaume ; & apres ie diray la raifon ou pluftoft la con- 
iccture dont Chiefa s’eft ferui pour fouftenir fon opinion , & la réponce qui 
s’y peut faire. 


Anfchaire Marquis d'Yurée 870. 
Sa Femme Volfa. 


Adelbert Marquis d'Yurée. à 


1. Wille ou Gifle Fille de Berenger I. du nom, dit le 
vieil Roy d'Italie. 


2. Hermengarde, Fille d'Albert furnommé le Riche, 
Marquis de Tofcane,& de Berthe Fille de Lothaire 
Roy de Lorraine & de la Bourgogne Tranfurane. 


D | © ——— | 


2, Li. Berthe, Berenger Marquis d'Yurée , puis Roy d'Italie , mort 
Anfchaire:. Abbeffe  àBamberg. 

du nom, des. 

Marquis Sixt de wille ou Gifle Fille de Bofon Marquis de Tofcane, & 
d'Yurée Duc Mode- de wille Fille de Rodolphe L du nom Roy de la 
de Spolette, ne. Bourgogne Tranfiurane. 

chafsé par 

Hugues Roy | 

d'Italie 940. | 


Gerberge, 


à) 


“pagina 
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| 


À le SE 


Gerber-Gifele. Sufn- wido, Duo: Adelbert IL. du not Due de Conrad 


a —— 


ge, ne, tuéen do ,ou Lombardie Marquis d'Y- Mar- 
Aleran Arnoul: vn.  Odo urée , & Roy d'Italie, quis, a 
Mar- leieune com Pere Gerberge ;: Fille d'Hugues Femme 
quis de Comte bat  d’Ar- Comte de Bourgogne & Richil- 
Mont- de Flan: 965. doin de Vienne ; où felon au- de: 
ferrat. dres fur- Roy cuns de Gilbert Duc de 

nom- d'Italie. Lorraine; remariée à Hen- 

méla ry Due & Marquis de 

Reyne. Bourgogne; Frere du Roy 


Hugues Cape: 


Guy Marquis ,tuépar  Otte-Guillaume , furnommé l'Eftran- 


le Duc de Suaube. 


ger, Comte de Bourgogne & de Di- 
jon, adopté par Henry Duc & Mar- 
quis de Bourgogne , fon Beau-pere, 
mort le 2 1.de Septembre 1027. 

Îl eût trois Femmes, la premiere N... : 
Fille vnique d’Alberic I I L du nom 
Comte de Mafcon. 

2. Hermentrude , Sœur de Brunon 
Euefque de Langres & Fille de Re- 
naud. Comte de Reims, & d'Abrade 
deFrance Fille du Roy Louysd'Ou- 


do 


Gerber- AgnesIIl. 
SC» Femme de 
Guil-_ Guillaimé 
laumé Comte de 
ComtePoitou, 
d'Arles Ducde 

& de Guyenne 
Prouen- eu Em- 
CE pereur & 
Roy d'Ira- 
lie, puis re- 
marie à 
Geoffroy 
Martel 
Comte 
d'Anjou, - 


1018. 


Fe 


Guy 
Comte 
de Mäf 
con, 
d'oùles 
der- 
nicrs 
Cointes 
de 
Vienne 
& de 
Mal 
con. 


tremer 980. 
3. Adelais. 
Renaud Comte deBour- Bru Ma: 
non, haut, 


ogne , marié auant 
l'in 1026. auec ludich 
Fille de Richard I I. du 
nom Duc de Nor- 
tandie , & deludith 
de Bretagne ; de luy 
défcendent les Comtes 
de Bourgogne. 


Archi- Landry 
diacre Comte 
dé Lan- de Ne- 
gres. Or 


DuCh 
nchift. 
Bourgo 


k3. ch.s3. 
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A tous ces Enfans d'Otthe-Guillaume , Chiefa adioufte Oddon Marquis d'I- 
tale, en quoy il s'eft eftrangement mépris ; car il eff certain qu'Otthe-Guil- 
Jaume ne laifla que deux Mailes , Raynald & Guy , comme pluñéurs Tiltres 
du Monaftere de Cluny nous apprennent ; & c’eft vn point d'hiftoire qui n’eft 
contredit de perfonne ; outre que cette prefupposéeFiliation eft deftruite par 
plufieurs Tiltres du Prieuré du Bourget, qui portent quecétOddon eftoit Fils 
d'Humbert aux Blanches-mains Comte de Sauoye & de Maurienne. D'ail- 
leurs, fur quel fondement s’eft imaginé Chiefa , qu'Otthe-Guillaume foit le 
mefine que Berold ou Bexald ? puis que celuy-cy n'aiamais efté äppellé Or- 
the ny Guillaume, & que le Comte Otthe-Guillaume n'a point eû d'autre 
furnom que celuy d'Eftranger , à caufe qu'il eftoit Italien d'extraction , & 
qu'ilauoitefté adopté par Henry Duc de Bourgogne fon Beau-pere, & n'a 
porté par aucun Tiltre que ce foitce nom ou furnom de Berold ou deBerald. 
En fin Chiefa dit que la Sauoye ,la Maurienne & autres Pays de deçà les 
Monts faifoient partie de la Bourgogne, & qu'Oddon Marquis d'Italie ne les 
peut auoir eü que comme Fils du Comte Otthe-Guillaume; Mais puis 
qu'Humbert aux Blanches-main en eftoit déf-ja Seigneur ,ainfi que nous fe- 
rons voiren fon lieu, il n'eft pas inconuenient qu'Oddon qui refta {ul de 
tous fes Enfans,en ayt herité : Aucontraire c'eft vne preuue irrefragable de fa 
filiation. Doncques , bien qu'il foit certain qu’Otthe-Guillaume Comte de 
Bourgogne defcendit en ligne dire&e des anciens Marquis d'Yurée Roys d'I- 
talie ; il n'eft pas vray pourtant qu'il foit la Souche de la Maifon Royale de 
Sauoye. 

es D'autres ont publié qu'Humbert aux Blanches-mains eftoit Italien d’ori- 


de gine & non pas Saxon, comme yflu d'Hugues Roy d'Italie & Duc de Pro- 5: 


S& uenceen cetteforte. 


Hugues Roy d'Italie Duc de Prouence. 


Hubert Marquis de Tofcane Baftard 970: 
wille, .. 


qe RENE 4 a 


ue | 


Guille, Humbert aux Hugues Marquis de Tofcane Valdrade; 


Thibaud Blanckes-mains : mortlan 1oo1. Pierre Can= 
Marquis . Comte de dian Duc de 
deSpolette. Maurienne. Venife. 


Marie Fille ou Sœur du Comte 
Thedalde ayeul de la celebre. 
Comtefle Matilde. 


Mais l'authorité de l'Hiftoire repugne à cette defcendance ; parce que cét 
Hubert Marquis de Tofcane ne laiffa qu'vn Mafle & les deux Filles fus-men- 
Honnées. Le Fils appellé Hugues mourut fans Mafles, & n'eut qu'vne Fille 


Er appellée Wille , Femme d'yn Comte Ardoin, dit Ardizzion ; quinefut pas 
ref8 Des fon Heritiere; car Guillefà Sœuraifnée luy fucceda, & porta le Marquifar de 


tilda, 


Tofcane endotà Thibaud Marquis de Spolette fon Mary ; ce qui ne fuft pas 
arriué, fi Hugues eut eû yn Frere nommé Humbert. 


Alfonfe 


| 
L, 
(Ps 
| 
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Alfonfe Delbene Euefque d’Alby, Abbé deHautecombe en Sauoye , & D, Regne 


aprez luy Louysdu Buttet Seigneur de Malatrait Gentil-homme Sauoyfien, Zsren. 
& le P. Guefnay lefuite, ontfouftenu que le Prince Berald eftoit de la Mai- ae 


Us: sig , & Neueu du Roy Hugues Capet ; & voicy la Genealogie Swoye 
w'ils propofent, M. S.inti- 
(al prop tulée Deca= 
des Sauoy- 

. Hugues le Grand Duc de France, & Comte de fienncs. 
: In Annal. 

Paris 938. Mafil.ad 

Efpoufa Hauuide où Auoye de Saxe , Fille ann.992. 


d'Henry l'Oyfeleur Empereur & Sœur 
de l'Empereur Otthon I. 


RER) PR —— 


| pete 


Otthon, Odes , Eudes ou Hugues, Hugues Capet Henrv. 
Duc de Hugues, Maire du Arche- Royde d 
Bour- Palais, Ducde  uefque. France 
gogne. Bourgogne, puis deReims. 

Marquis d'Italie. 

Efpoufa l'an 958. 

Catherine Fille de 

Bofon Comte 

d'Arles Frere du 

Roy Conrad. 


Fe — 


Berald Comte de 
Maurienne n€ 
l'an 950. 


Mais ces trois Autheurs ont prefupposé deuxchofes contraires à la verité, re- Flodoard. 
Les fain- 


connüe par tous les Hiftoriens. La premiere, de donner le nom d'Hugues, 4 fa 

8 les qualitez de Maire du Palais , & de Marquis d'Italie, au Duc Eudes , qui the hit. 

ne porta jamais autre nom que celuy d'Eudes ou d'Odonauec le Tiltre de Duc Rs 
«C.10. 


de Bourgogne ; & la feconde, de luy auoir donné vne Femme & vn Enfant , Du Rubis 


quoy qu'il n'aytpas efté marié ; autrement Berold fon pretendu Fils auroit ne a 
efté Duc de Bourgogne. Le” 


=  LeR.P.Picrre-François Chifflet de la Compagnie de Ir vs, l'vn des 


Opi- , È : 3 Er 
SP curieux de ce Siecle, eftime qu Humbert aux Blanches-mains eftoit Fils de Ge- 


ICS- rald ou Gerard Comte de Vienne, inhumé fousle grand Portail de l'Eglife 


s de 


ienne 


de S. Pierre de Vienne , alleguant pour donner quelque couleur à fa conie- 

ture, quele G &leB Gotthiques ayant beaucoup de rapport , lenom de Ge- 

rald ou de Gerard aura efté facilement pris pour Berald, ou pour Berard ; mais Nicol. 
il y a en cela plus de fubrilité que de vray-femblance : Quoy que cette opinion Chorier 
ayt cité embraffée par l'Hiftorien de Daufiné , auec peu de onde ne A dORE vienre 


ic Jaiffe le iugement au Leéteur. l.3ch 16. 


—  YnaucreHiftorien quis’eft fait renommer par fon Hiftoire de la veritable Mouñeur 


HR me : à ; 
origine de la Maifon de France , fait fortir Humbert aux Blanches-mains des “4 Bou- 
8. anciens Comtes de Mafcon en cette manicre, QUES 


X 3 Alberic 
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Alberic , II. du nom Comte de Mafcon 543. 


Ecolana fa Femme. 


Humbert Comte I. du nom, nommé 
en plufeurs Chartes de Cluny auec 
le Comte Leortald. 


| 


Humbert I I. Comte. qui donna des 
biens à Cluny l'ano7s.& le 39. du 
regne de Conrad Roy de Bourgogne. 


=... Humbert aux Blanches-mains, Com- 


l 
Leotald Comte de Mafcon II du 
nom9$2. | 


Alberic I IL. du nom Comte de Maf- 
con. 


N....Fille vnique premiere Femme 


d'Otthe-Guillaume Comte de Bour- 
gogne , fur-nommé l'Eftranger. 


te Sauoye & de Maurienne, 


w Toute cette Genealogie eft veritable , & fe preuue par Tiltres que nous auons 
ibl, Sebuf: F Se É 
donnés en vn autre Ouurage , fors la Filiation d'Humbert aux Blanches- 
mains , & du Comte Humbert I I. du nom , laquelle céc Autheur n'a pretendu 
de pouuoir eftablir que par la conuenance du temps , par le voifinage des 
Eftats , & par l’affcétation des noms d'Humbert ; ainf il n'y a point de feure- 
té à (uyvre ce party , non plus que les autres. 
Il yauroit plus d'apparence de deferer à ceux qui tiennent que la Royale > Op 
Maifon de Sauoye tire fon originede Bofon Roy de Prouence, dont voicy la nion 
ité des 
pofterité. Re 
Bofon Roy de Prouence. dep 
Hermengarde Fille de Louys II. ueuce. 
Empereur & Roy de Prouence 876. 


Ï 
LouysRoy de Prouence & Empereur, 
dit l'Aucugle 889. 
Edgiue d'Angleterre. 


N.... fiancée à Carloman Roy de 
France. 


Conftantin Prince de Vienne , 
viuant l'an 9 3 r. 
Theutberge fa Femme. 


 ——— ——— — ——, 


Rupert. Richard Comte. 

Ce Conftantin portant le Tiltre de Comte de Vienne, du confentement de 
fa Femme Theutberge Comteile, de Richard & de Rupert fes Enfans , don- 
na à l'Eglife de Cluny enuiron l'an 930. tout ce qu'il poffedoit au Territoire 
deBreflieux en Viennois. Orlerencontre du tempsauquelce Prince viuoir, 
& le rapport qu'il y a de Rupert à Hubert ou Humbert , ont fait croire 
qu'Humbert aux Blanches-mains pourroit bien eftre ce Rupert ou fon Fils; 
veu mefmes que partiede l’ancien P ays de Viennois , dont Conftantin Prin- 
ce de Vienne eftoit Seigneur, & qui enfit hommage à Rodolphe Roy d’Al- 
lemagne & de Bourgogne l'an 931. dependoitautrefois du Comté de Sa- 

uoye 


Cartul. de 
Cluny. 
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| uoye, & n'en fat demembré qu'en l'an mil trois cens cinquante-quatre. 

Mais ie ne puis aflez m'eftonner del’extrauagante pensée d'vn moderne Florus de 
| Efcriuain , qui fait fortir la Maifon de Sauoye de celle de Leui; prefuppofant Fu de 
| qu'vndes Enfans de Leui voyageant par le Pays de Saxe s'y arrefta, & y jetta 

Les fondemens dela Maifon de Saxe; chofe fi ridicule , qu'elle fe refute d’el- 
€ Je-mefme. 
|. L'Illuftre Monfieur Chifflet ornemént des Pays-bas, à qui r'auois deman- 
dé fon fentiment fur vne queltion fi perplexe & enueloppée de tant de nua- 

. ges, a eû cette pensée, que les Ducs de Sauoye n'eftoient point Italiens ny 

| Saxons , mais Bourguignons & yffus d'Hucbert Duc du Pays d'entre le 

f Mont-jura & le Mont-jou ; qui eftoit Frere de Thietberge Efpoufe de Lo- 

ln. chaire Roy de Lorraine & de Bourgogne, & qui viuoit l'an 859. Prince qui 

| regna long-temps ences Prouinces, dont Lothaire fon Beau-frere luy auoit 
donné la Souueraineté; mais Lothaire ayant repudié Thietberge, pour épou- 
{er Valdrade Niece de Gauthier Archeuefque de Cologne ; Lothaire à la fol- 

| licitaroin du Duc Hucbert , fut excommunié par le Pape Nicolas I. & Huc- 
bert £e fouleua contre luy , & luy fit la guerre; Lothaire pour s'en venger.en- 
uoya des Trouppes en Sauoye luy faire la guerre : mais il fe rendit fi fort 
dans les deftroits des Alpes, que l'on nel'en püt faire déloger: Ala fin se- 
ftant engagé en vn ae auec Conrad Comte de Bourgogne ; proche du 
Chafteau d'Orbe au Pays de Vaud, il y fut tué; voyla ce que les Annales de Anal. 
Mets, & la Chronique de Reginon difentdece Prince, qui fut encore Abbé de ni ii 
S. Martin de Tours & de fainé&t Maurice en Valais.felon l'abus du ficcle;voylà kcgir. 

| pourquoydans les Annales de fainét Bertin il eft appellé Clericusconingatus , & us 

| par Alberic Duc & Abbé. Ce quia fait prefumer à Monfieur Chiffet ; que céren. 
ce Duc Hucbert qui poffedoit toute la Sauoye la Maurienne, le Chablais & Fe 7 
le Valais, & la cbr Abbaye de fain& Maurice , pourroit bien auoir efté la 4,86. 
tige de la Royale Maifon de Sauoye. La vie de faint Germain d'Auxerre Æerric. 


: : Monach: 
parlant de certains Moynes qui Le 


firentle voyage de Rome , par lecommande- em. 


ment du Roy Charles le Chauue l'an 862. qui pañlerent à fain& Maurice à Anrrfod. 
leur retour, ditqu'ils furent regalés par Hucbert, qui leur fit encore prefent HE a 
de pretieufes Reliques ; Ewrenfis Alpibus, dit le Manufcrit, ad San£los Agaurien- Germ. M. 
Jés Martyres dinerterunt,ibi ab H vcsErRT Oo ABBATE FAMOSISSIMO, Fe sa 
except quâm familiariter tanti fatigationem itineris , plena cuit beneuolentia , in-° 7 
genti Religiolorum affeêlu ; larga denique totius bberalitatis indulgentia releuarunt, 

denique Sanélorum Agaunenfumreliquias , à prenominato PRiNCIrE fo fcendas 
decreucrunt , à; volente Deo guod postulabatur > excepie. Libentiffime ; quod &> cviris 

effet familiarifimus , @? cuipotè fecularia meditans ; tantim in San£lorum largiendis 
patrimoniis non fatis anarus , quamobrem facrorum Corporum à féto custode pretiofi 
Martyris Mauritÿ ; compleélendam reliquiarum partem ; cm venerando Capite fan- 

Ch Innocenti Legionarÿ quondam eus incun£lanter largiri precepit ; id quamquam 

ommnes ferrent ægerrime ,obtinuit tamen iuflio Principis indifferenter fier: quod “vole- 

bar. Dauid Blondel eft auffi de mefme aduis que Monfieur Chiflet en la ar 
Table Gencalogique de Marguerite de Prouence Efpoufe de fain&t Louys: #4 ; 
Mais tous ces anciens Hiftoriens quionteü connoiflance de ce Duc Hucbert, 
& qu'ils difent auoir efté marié , ne marquent pas sil laifa des Enfans ; ainf il 
ya peu de vrayfemblance en cette origine ; veu mefme que depuis l'an 862. 
auquelil viuoit encore;iufques à l'an 10120 qu'Humbert aux Blanches-mains 
commença de paroiftre, il y refte vn grand vuide de fept vingt ans, quinefe 


pourroit remplir que par trois ou quatre degrés de generation, 


Enfin 
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Zn fiptem Enfin vnautreilluftre Perfonnage de ce ficcle, qui eft Monfieur de Boëf- E. 

2. fieu, Confeiller du Roy en fes Confeils , & premier Prefident de la Cham- On 
bre des Comptes de Dauphiné , dans vn Ouurage publié l'année derniere, Sn. 
parlant d’vne Donation faite à l'Eglife de fainét Laurent du Faux-bourg de &s 
Grenoble , par le Comte Humbert aux Blanches-mains l'an 1042.acrû que D‘ 
ce Prince cftoit yflu des Comtes d’Albon Daufins de Viennois , à caufe qu'il D 
donnoit des Eglifes & desbiensfitués dans l'Eucfché de Grenoble ; comme fins 
sil ne les pouuoit pas auoir eûs ,ou par Mariage ou par Conquelte ; Ce Prin- d | 
ce nous eut releué de cette peine, fien difant par cette Charte ; qu'il faifoit noisl 


cette Donation pour le falut des Ames de fes Pere & Mere il les eut nom- 
5 
més. 


Ainfi,n'y ayant qu'incertitudeen toutes ces opinions ,il nous faut par 

necellitce prendre vn autre party, & nous ranger à l'opinion commune &à 
lancienne tradition , non pas quefaye la prefomption de fi bien éclaircir 
cette origine, qu'il n'y refte plus d’obfcurité ; mais feulement en la purgeant 
des fables & des menfonges dont nos Hiftoriens de Sauoye l'ont; parfemée; 
luy donner plus de vray-femblance , de conuenance & de probabilité que 
n'ont fait iufques à prefent tous ceux qui fe font mélés d'en écrire, en atten: 
dant quele temps nous puifle découurir ce qu'il nous à enfeuely. En quoÿ 

pe l'ay füiuy le precepte de fainct Auguflin , qui dit qu'il vaut mieux ne rien de. 
terminer des choles cachées, que d'afleurer les incertaines & les douteufes: 
Melius ef? (dit-il ) dubitare de occultis,quâm affirmare de incereis : En effet il eft dif- 
ficile de penctrer dans des fiecles fi éloignés , & de preuuer auec certitude & 
demonftrationla fource d'vne Famille au delà de fept ficcles ; parce qu'auant 
l'an 1000. les Famillesles plusilluftres n'auoient point defurnom , & ceux qui 
poffedoient les plus grandes Terres n'en portoient pas la qualité; Et qui ne 
{çaitles difficultés quife rencontrent aux origines des deux Familles les plus 
releuées de la Chreftienté; ie veux dire France & Auftriche, & combien d’ou- 
urages ont efté faits fur cette maticre, laquelle pourtant n’eft pas encorebien 
éclaircie. Pour moy, quoy que ie n'ignore pas que plufieurs Hiftoriens de ce 
fiecle ont feulement peine à fe perfüader l'exiftence du Prince Berold ; bien 
loin d'auoüer qu'il fut yflu de la Maifon de Saxe ; r'eftimetoutesfois qu'il eft 
plus feur de fuiure cetre opinion pourl'extraction de nos Princes, que de la 
reictter, puis quetous ceux qui la décrient ne leur peuuent donner auec de 
folides preuues vne autte origine , & qu'il femble que cét éclairciflement 
foit referué à vn autre ficcle. 

sas. N'ullique non atas , woluit confère futuris 

lo. Notitiams [ed vincit adhuc natura latendi. 
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l'origine de la Royale Maïfon de Sanoye. 
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CCIPASPETSORE XVI 


2 L y a plufieurs confidcrations qui nous portent à croire que Berold SR 
M fouche de cette glorieufe Famille eftoit Prince Saxon: La premie- 1.Con 
< % re eft l'ancienne tradition: car fi aux chofes de la Foy, l'Eglife a re- fidert 
çeu les traditions , ieme perfuade qu'en matiere de Genealogie vne tradi- “4 
tion confirmée par la commune creance de tous les Peuples , doit eftre de 


quelque 
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quelqué poids ; parce que les traditions ont toufours quelque foridement; & 

la feule ancienneté leur donne force & authorité : Traditio eff ; il quaras am- Æovil.4 
k : : H k TA à a ad cp.1.44 

plus dit fain&t Chryfoftome. Etdans l'Efcriture faindte, Coÿita gencrationes 


heffal. 


Jingulas ;interroga patrem tuum ; € annunciabit tibi maiores tuos , &) dicens tibi. Deweron. 
| Ce que l'Hiftorien Romain a dit d'vne autre façon ; Fame rermm , flandum T7 
| eff, bi certam derogat vetustas fidem ; aufli n’y a-v'il point d'apparence qu'vre Dec:r.1.7. 

femblable tradition eut pû füubfifter fi long-temps, fi elle n'auoit qu'vne Fa 
ble pour fon principe , à caufe que le propre du menfonge eft de ne durer pis 
long-temps. Fiéfa enim omnia , celeriter tanquäm Flafculi decidunt , nec fimulaz Cic.l.2:de 
tu quicquam potef? ee dinturnum. ‘ à ges 
HT  Apresla tradition, nous auons l'authorité de tous les Hiftoriens ; comme 
he. va preiugé de la verité; n'eftant pas croyable que tant de fameux Perfonna- 
«= ges euflent voulu publier fi legerement cette origine de Saxe; s'ils ne l'euffent 
crû veritable , & S'ils n’en euflent eû quelques fortes de preuues ; Adhum Seneca 
enim, dit vn grand homme, dare folemus , prefumptiont omnium hominum ; &: 
apud nos veritatis argumentum ef} , aliquid omnibus wideri : En effet, tomine il 
n'eft rien de fi ordinaire aux hommes que d'auoir des opinions contraires; il 
faut auouër que €'eft vne merueille , qu'entre. tous les Hiftoriens anciens & 
modernes qui ont parlé dela Royale Maifon de Sauoye, il n'en eft aucun 
qui n'aytdit pofitiuement qu'elle defcendoit de celle de Saxe; & certes com- 
ment fe pourroit-il faire ? quetantd’excellens Efcriuains fi éloignés de de- 
mêure, detemps, d'interelt & d'inclination e fuflent accordés pour eftablir 
vn menfonge, & qu'aucun de ceux qui ont écrit depuis trois cens ans , n'ayt 
eû des yeux aflez clair-voyans pour découurir cette Fable , ou affez de zele à 
la verité pouren inftruirele public. 1lya donc beaucoup plus de raifon de 
{efoûmettre à l'opinion commune , appuyée de tant d'Hiftoriens , que d'en 
demeurer fimplement à la negatiue ; Car ce h'eft pasafez , ainf qu'a fait vn 


© To. D 
Autheur moderne , de nier que la Maifon de Sauoye foit yfluë de Saxe ; fi Gaimin- 


RUN L > x à el de jure 
pour donner credit à cette negatiue on ne propofe vne autre egration bien peus. 
iuftifiée ; puis qu'Humbert aux Blanches-mains (depuis lequel il'n’y a point 
d’obcurité en la Gencalogie de Sauoye) a paru à fon aduenement trop illu- 

{tre trop puiffant, & trop confideré aupres des Roys de Bourgogne & des 
Empereurs , pour prefumer que fon Pere fut vn Auenturier, & le premier de 
fa rate; outre qu'au fiecle que viuoit Berold, il y a eü fi peu d'Hiftoriens,qü'vn crc, 
Autheur moderne qui a écrit l'Hiftoire des Papes, fe plaint d’auoir eû 
bien de la peine d'en treuuer les noms & les actions dans vn fiecle fi bar: 
bare. FANS 

Or,s'il me falloit étaler icy tous les paffages des Hifforiens qui font de cetre 
opinion, le denombrementen feroittrop long & ennuyeux, il fufira de les 
indiquer ; le commenceray parles Allemans, plus croyablesen cecy ; parce 
que c'éft vne chofe de leur Nation : Le plus ancien eft Vernerus , Autheur du 
liure intitulé , Fafciculus Temporum , Beatus Rhenanus Rer. Geïman. Sebäftien 
Munfter en fa Cofmographie , Elias Reufnerus; Ierofme Henñinges ; Geor- 
ge Fabricius & Lazius en leurs Genealogics; Mclanéthoh & Peucer en Jeut 
Chronique publiée fous le nom de Iean Carion; Stumfus en fon Hiftoire 
de Suifle, Simlér ; Ceorge Agricola; l'ancien liure des origines de Saxe; 
Spiegel , Cufpinian , Guilliman ; Conrad Abbé d'rViperg, Lambert , wan- 
derburch Doyen de l'Eglife de Noftre Dame d'Vtreét; Agrippa en l'Oraifon 
funcbre de Marguerite d’Auftriche Duchefle de Sauoÿe ; Pontus Héutcrus; 
Téan Gans en fon Arbre de la Maifon d’Auftriche ; Bertius 77 Comment. rerum 
Germ. Abraham Goluitzius /# Vlyffe Gall. Belg. Thomas Lanzius De princip: 
inter Prouinc. Europ.Bucelinus Germ.part.3. & plufienrs autres. 


Ÿ Les 
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Les Hiftoriens Iraliens ne £ font pas éloignés de ce fentiment, témoin ce 
qu'en a écrit Raphaël de Volterte 72 defcripe. Gall. Narb. Æneas Syluius ,de- 
puis Pie IT. Valerio Anfelme , Dominique Machanée Milanois ; Leon Al- 
bert.J Annor. Catal. Iean Tonfo, Patrice Milanois, Doglioni, Sabellic, Paul 
Emile, Onufrius Pauuinius ; Alfonfe Delbene De Regno Burg.€ de Princ.Sab. 
Pietro Crefcentio Nela Corona della Nobilta d'Italia; le Baldezzan , le Comte 
Alfonfe Lofchi Nes Compendi Hislorici & autres, aufquels ie joindray encore 
Ican-André Flaue Comnene Gentil-homme Grec, en fon recueil des Ge- 
nealogies de plufieurs Princes du monde. 

Et quant aux François, ils ne fontpas moins fauorables, Symphorien de 
Champier Sieur de la Fauerge en fa Chronique de Sauoye;Guillaume Paradin 
en fon Hiftoire de Sauoye; Claude Paradin en fes Alliances Genealogiques; 
Chriftoph. Millæus De confcribend.V/ninerfitatis rer. Historia; Nicolas Vignier 
12 Chron. Burgund. 8 en fa Bibl. Hiftor. François de Belleforeft en fa Cofmogr. 
Lancelot du Voyfin Sieur de la Popeliniere en fon Hiftoire des Troubles de 
France ; du Rubis en fon Hiftoire de Lyon ; François de Rofiers Archidiacre 
de Toul /» ffemm.Lothar. Duc.tomo 4. Fauin en fon Theatre d'honneur & de 
Cheualerie, Forcatel ; Golut en fes Mem. Hift. de la Franche Comté; Papyre 
Mañlon ou le Maçon % Etor. Duc. Sab. René Choppin de Doman. L. 3. tit. G. 
nam. 42. Matthieu en fes Alliances de France & de Sauoye; Scipion Guillet 
envn mefme ouurage ; Noftradamus Hift. de Prouence; Foderé en fon Hift. 
Fopogr. des Conuents de fainét François ; Gencbrard en fa Chronolog. 
ad ann.998.le R. P. Hilarion de Cofte en fon Hiftoire Catholiq. liu. 4. Dauiti 
&Ranchin;le R. P. de fain@& Romuald en fon Threfor Chronolog. 44 
ann.998.le R. P. Iean de Buflieres 7 Flofeul. Histor. part. 2. & autres. Enfin il 
cit certain qu'il ne {e treuuera point d’Hiftorien auant l'an 1600. qui ayt 
douté de cette origine. 

Ie pourrois encore adioufter à toutes ces authorités, celles de plufieurs 
graues Authlurs & celcbres Hiftoriens Piemontois & Sauoyfiens , comme 
Pierre Carra en fon Panegyrique au Pape Alex. V L Iean du Curtil, Louys 
Chiefa Fi$£, di Piemonte: leanBotero Vita dé Prencipi Christian: ; François 
Voërfio en l'Hifft. de Querafque; lulian Taboüé en fon Arbre de la Maifon 
de Sauoye ; Louys de la Croix, Philibert de Pingon /» 4rb.Gentil. Dom. Sab. & 
en fon Hift. de Sauoye Latine M.S. Iean Frifar Prieur de Tarentaife; duButtet 
en vn Difcours manufrit, qu'il dedia l'an 161 1. au Duc Charles-Emanuel, 
le R.P. Monod en {es Recherches Hiftor. & en fes Annal. Latines de Sauoye 
manufcrites ; Monficur l'Euefque de Saluces , François-Augultin de la Chiefa 
en fa Corona Reale di Sauoia; Monfieur l'Euefque d’Albe en {on Hiftoire Sera- 
phique; & leR. P. Giuglarislefuite. Mais à caufe de la naturelle inclina- 
tion que les Sujets ont de parler auantageufement de leurs Princes, leur té- 
moignage pourroiteltre fufpect; toutesfois puis qu'ils ne font pas feuls dans 
cette opinion, il fmble que leur Suffrage apres celuy de tant d'autres Au, 
theurs definterefés , doit eftreen quelque confideration; puis qu'auant eux 
l'Ancienne Chronique de Sauoye manufcrite, écrite en vieux Roman, vne 
manufcrite en Latin qui eften mon pouuoir, & celle qui eften l'Abbaye de 
Hautecombe dans la Chapelle des Princes de Sauoye, ont dit la mefme cho- 
fe. L'on peut adioufter à cout cela le Regiftre des Anniuerfaires de l'Eglife 
d'Aoufte (sil eft fort ancien ) où Humbert aux Blanches-mains eft qualifié 
Fils de Berofd de Saxe:la Monnoye d'argent que Pingon afleure d’auoir veuë 
fous le coing de Berold, où il prend la qualité de Marquis de Saxe ; & enfin 
le témoignage d’vn Autheut incertain, qui a continué l’'Hiftoire de la Ville 
de Lody au Milanoïis , faite par Otthon & Acerbo Morena , imprimé à 

Venize 
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Venife l'an 1629. où cét Autheur parlant du retour de Frideric Barbe-roufle 
en Allemagne l'an r168. & de fon pañlige par les Eftats du Comte de Sa- 
uoye divainfi : Sequenti cuero mené Martÿ , prinatim ita quod nec ipfi Lérnbardi 
qui cum eo fucrant nifi foreè pauciffigi fcinerint, perterramComitis Vsenrrr 
De Saxonia Filÿ quondam Comitis Amedei , qu dicitu COMESs De 
Mavrie Na er arripiensin Alemañniam proféélus efboù il e void qu'Hum- 
| bert Comte de Sauoye & de Maurienne eft furnommé de Saxe par vn Au- 
theur contemporain, ce qui monftre que l'opinion que lon a de cette origi- 
nen'eft pas fi nouuelle que l'on voudroit perfuader. 
|— Outre le confentement general des Hiftoriens , & lauthorité des Ma: 
nufcrits il y a le rapport de l'ancienne Armoiriede Sauoye auec celle de la 
|. Maifon de Saxe ;car ileft certain que les Saxons portoient VAigle en leurs 
h. Armes;ce qui fe preuue par la Sepulture du grand wittichind que Henrÿ 
l'Oyfcleur fi tranfporter à Paderborn, où fe voyent des Aigles; & Meibo- 
uius en fes Notes{ur les Annales de wittichind dit, qué cette mefme Armoi- 
| riefe voidau Sepulchre de Matilde de Saxe, Efpoufe de l'Empereur Hénry 
l'Oyfeleur, au Monaftere de Pele au Territoire d'Eichsfeld ; aufi Icrofme 
Henninges Genealogifte Alleman , à mis l’Aigle pour l'ancienne Armoirie 
deSaxe, au deuant dela Genealogiedecette Mail. Or nous auoñs quan- 
tité de preuues que les anciens Comtes de Sauoye n'auôyent point d'autre 
Armoirie que l’Aigle ; & ce qui fortifie encore mieux cette coniecture ; c'eft 
la conformité des Supports de l'Efcu de Sauoye auec ceux de Saxe qui font 
des Lyons. 
F L'on peutaufi faire reflexion fur ce que fainét Maurice qui eft le Patron & 
n l’Ange Tutelaire de la Maifon de Sauoye, &:fous le nom de qui quantité d'E- 
à glifes en Sauoye ont efté confacrées ; a toufiours eftéen grande veneration 
* enSaxe; iufques-là que l'Empereur Otthon I. faifant eriger Magdeboutg en 
l'Eglife Metropolitaine , la dedia à fain& Maurice & l'imperatrice Adelays 
Femme de cét Empereur, y auoit vne particuliere deuotion. 
La profeffion d'vne mefme Loy , ou pluftoft l'obferuation inuiolable d’v- 
n- nemefme couftume, qui eft celle de la Loy Salïque en Saxe & en Sauoye , eft 
* encore vne autre preuue ou coniccture d'vne mefme origine. 
= Bref, pourquoy reietter cette opinion , puis que tous les Princes de la 
: F. Maifon de Saxe auotient les Ducs de Sauoye pour leurs Parens, comme for- 
a- tis d’yvn mefme tronc; & c'eft par cette raïfon que nos Princes ont écartelé 
* {eur Efcu des Armes de Saxece qui n'eft pas arriué fous le Duc Charles le 
Bon , ou fous le Duc Emanuel-Philibert,comme quelques-vns ont crû, puis 
que Charles le Guerrier Duc de Sauoye en fes Monnoyes mettoit déf-ja Sa- 
xe au fecond quartier de fon Efcu ; Ce que fes Succefleurs continuerent: & de 
là vient que les Ducs de Sauoye dans le rang,feance & voix deliberatiue qu'ils 
ont aux Affemblées & Diettes Imperiales , comme les autres Princes de l'Em 
pire font incorporés auec la Maifon Elcétorale de Saxe ; ce qui ne doit pas 
pañler pour vne nouueauté, ny pout Vn honneur affcété , fans fondement 
: legitime par le Duc Charles le Guerrier ; car long-temps auparauant cette 
Parenté auoit efté reconnu entre ces deux illuftres Familles. En effet, par la 
Procuration que Louys Duc de Sauoye pafla l'an 1443. au Chancelier Bolo- 
mier qu'il enuoyoit fon Ambañladeuren Saxe , pour conclure le Mariage de 
Charlotte de Sauoye fa Fille, auec le Prince Federic , Fils aifné du Duc de 
Saxe. Le Duc Louys vle deces paroles remarquables : Nüfqué &) nostros 5 qui 
ab eadem inclyta Domo Saxonie ortum traxiraus renouare 4) ea que longeus atatis 
progreffes disinxit, Authore Deo reunire confidentes@/c.Ce qui eft encore plus clai- 
rement exprimé dans ce Contraët de Mariage , où il eft dit ainfi:Wo/entes 
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circa renovationcm fœderum affinitatis inter eos Duces qui ambo ab inclyta Domo 
Saxonis eduëli fant ab antiqua , &rc. Ce Prince par la Patente d'aggregation 
des Pies Seigneurs de Carpi à la Maifon de Sauoye de l'an*r450.enonce la 
mefine chofe & leur accorde cette faueur, comme eftant yflus de la Maifon 
de Saxe. 
Par toutes ces confiderations, ilfmble que cette .origine de Saxe foit 
éloignée dela Fable ; mais la plus grande difficulté qui refte,c'eft de monftrer 
de quile Prince Berold eftoit Fils ; car c'eft en ce poinét que les Hiftoriens 
quenous auons cités ne conuiennent pas. Ce quiafait nailtre trois opinions 
differentes , fans faire eftat de celle de Mathieu , qui a dit que les Ducs de 
. a - Sauoye defcendoient de Bernard de Saxe,Neueu de l'Empereur Otthon IT. 
France & Parce que ce Bernard de Saxe eft vn homme imaginaire, dont on n’a iamais 
de Sa-  oüy parler. 
vers La premiere opinion eft, que Berold,ou Berthold eftoit Fils d'Hugues 
Duc de Saxe, & petit Fils de l'Empereur Otthon1IlI. & Frere d'OtthonI 11. opi- 
& qu'il auoit deux Freres fes aifnés , à fçauoir Federic & Vlrich ;de ce party "°v: 
font les deux anciennes Chroniques de Sauoyemanufcrites , Françoife & 
Latine, celle quicft en la Chapelle de Sauoye à Hautecombe , Vernerius, 
Carra , Champier , Guillaume & Claude Paradin, Iean du Curtil, Domi- 
nique Machanée, Nicolas Vignier ; Gilbert Gencbrard ; wanderburch, 
Simler, Millœus, Taboüé , Fauin, le Baldezzan ; Pingon & Frifat ; & voicy 
comme ils ont drefsé la Table Genealogique. 


OtthonI. du nom Empereur, mort 973. 
époufa Adelayde , Fille de Rodolphe Roy 
de Bourgogne, & Vefue de Lothaire Roy 
d'Italie l'an 952. 
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Henry OtchonIIl. Empereur ;decedé983. Bruno. Adelays. 
Duc de 1. Theophanie, Fille de Nicephore 
Saxe Empereur de C ve 
2. Anne Fille du Marquis d’Auftriche. 


Éariiarpédi® ape > fus] 


1,146. 1. LA, 1. Li, D 2.LiCf, 2 Lit. 2. Lit. 
Hugues. Alix. Otthon11I.Empe- Vthilays, Ade- I  Mel- 
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Cette opinion ne fe peut foufténir , parce qu'elle choqué la Chronologie , & 
reçoittant de contredits qu’elle doit pañler abfolument pour fabuleufe ; car 
les Autheurs qui l'ont publiée difent,que cét Hugues Duc de Saxe ne vef- 
quit que vingt-quatre ans; & qu'il mourut auant Otthonl I. fon Pere. Or 
s'ileft vray qu'Otthon It. {oit deccdé l'an 983. âgé ferilément de vingt-neuf 
ans comme l'Hiftoire le porte, & qu'Hugues fon Fils foit auffi mortla mef- 
me année , ainfi que Pingon l’affeure, comment € peut-il faire que le Fils foit 
foit mort âgé de vingt-quatre ans, puis que le Pére mourut à l'âge de Vingt- 
neuf? D'ailleurs OtthonI. nes'eftant marié qu'en l'än 952. Otthon1l.fon 
Fils n'a pû venirau monde auant l'an 955. parce qu'il anoit deux Freres fes 
aifnés , fçauoir Henry & Bruno ; & ainfiOtthon IL. au décés de fon Pere Ot- 
thon. decedé l'an 98 3.auoit à peine vingt-neuf ans d'où s'enfuit qu'il fau- 
droit qu'il eût engendré Hugues Duc de Saxe; qu'on luy attribuë pour Fils, 
à l'âge feulement de cinq ou fix ans ; caril nafquit l'an os s. & fut Couronné 
Roy des Romains à wormes au mois de luin de l'an 958. eftant feuleniént 
âgé de trois ans : Et quand il feroit vray qu'Otthon IT. eut vefeu trente-vri 
an, commeces mefmes Hiftoriens ont auancé , toufours cét Hugues fon Fils 
ne pourroit auoir efté mis au monde par luy qu'à l'âge de fept ans , ce qui eft 
ridicule &extrauagant. De plus, fupposé qu'Otthon II. foitnél'anoss.il 
n'y a point d'apparence de croire due püû auoir Hugues fon Fils âuant 
lâgede quatorze ans , qui tombent à l'an 969. Or l’on donne à cét Hugues 
Duc de Saxe trois Fils, Frideric , Vlrich & Berold, dont l'aifné ne pourroit 
eftre venu au monde auant la quatorziéme añnéé de fon Pere ; laquelle va à 
l'an 983. auqueltemps mourut aufli Otthon I 1. de forte qu'Vlrich & Berold 
qui doiuent eftre nés apres Frideric leur Frere âifné, auroient pris faiflance 
deux ans apres la mort de leur Pere & de leur Ayeul. Pingon croyant défe 
deméler de cét embarras ,a dit que Frideric & Vlrich eftoient lumeiux; 
Mais quand cela feroit , ce n'eft gagner qu'vne année, & toufioursi Berold 
demeureroit en arriere par la raifon de l'impoffibilité que nous venons de 
toucher. Enfin, fiBerold eft né l'an 980.comme veut Pingon, OtthonII. 
n'a pà eftre fon ayeul, n'ayant que vingt-cinq ans plus que luy; À quoy l'on 
peut adioufter, que fi Hugues Duc de Saxeeut efté l'aifné des Enfans de l'Em- 
pereur Otthon IL. il luy auroit fuccedé en l'Empire, ou en tout cas en fes 
autres Eftats ; Cependant nos Hiftoriens ne luy donnent autre Tiltré que de 
Duc de Saye, & Otthon II L. fon Frere puifné monta à l'Empire à fon exclu- 

: fion. BrefOtthonIIL. eftant mort fans Heritiers legitimes , les Enfanis de 
cét Hugues Duc de Saxe fon Frere ne luy fuccederent pas en l'Empire, & 
ne le difputerent pas mefme à Henry le Boyteux qui y fut appellé ; quoy 
qu'en vn degré beaucoup plus éloigné.  Pingon pour fauuer cette obicétion, 
a auancé que l'Imperatrice Theophanie, pour gratifier Otthon11Il. fon Fils, 
procura l'exclufion des Enfans d'Hugues , ce qui ne peut pas eftre ; car Ot: 
thon] Leftantmort l'an 983. Huguesfon Fils n'eftoit pas en âge d'eftre ma- 
rié , bien loin qu'il eut laifé ttois Enfans: outre quetous les Hiftorieris difent 
que Theophanie eftoit extremement haïe des Princes Allemans, & n'eut au- 
cune part au Gouuernement ; de forte que l'entreprife ne luy éut pas efté ay- 
sée de priuer de l'Empire les legitimes Heritiers. 

Ces mefmes Hiftoriens ont écrit que l'Empereur Otthon]ILauoit eû deux 
Femmes ; la premiere Theophanie Fille de Nicephore Empereur de Con- 
ftantinople ; & la deuxiéme Anne delà Maifoñ des Marquis d’Auftriche, 
d'où Pingon (qui eftoit Hiftoriographe de S. A. R. Charles-Emanuel) prit 
occafon de faire fortir Hugues Duc de Saxe de ce fécond Mariage ; croyant 
qu'à caufe que le Duc Charles-Emanuel auoit épousé Catherine Infinte 
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d'Auftriche , fon Arbre de la Maifon de Sauoye commençant & finiffant par 
vne Alliance de Ja Maifon d'Auftriche, en feroit mieux reçeu; Maisil a fup- 
posé plufieurs chofes qui ne font pas veritables ; car , bien que Cufpinian, 
Henninges & Onufreayent donnédeux Femmes à Otthon 1 L. toutesfois 
Ditmar, Otthon Euefque de Frifingen, Herman Contrat & Peucer difenc 
qu'il n'eut que Theophanie Princefle Grecque, dont les Nopces fe firent à 
Rome l'an 972. Otthon IL n'eftant âgé que de dix-fept ans, & qu'elle fur- 
uefquit {on Mary deneufans. Or fice Prince a eû deux Femmes, il faut par 
necellité qu’Anne d’Auftriche ayt efté la premiere , (aufli Pingon l'a ainfi pre- 
fupposé ; ) comment donc prefumer qu'Otthon I I. auant l'age de dix-fept 
ans eut défja efté marié, & qu'il eut des Enfans ? puis qu'encore que lhom- 
me ; felon les lurifconfultes fe puiffe marier , & deuenir Pere auant l'âge de 
feize ans; toutesfois les exemples en fontraresen l'Hiftoire, & particuliere- 
ment parmy les Allemans , qui ne f marioyent pas fi ieunes , n'y 
ayant eù que l'Empereur Henry 1 V.& Frideric IL. qui fe foyent mariés à cét 
âge, & nul nes’eft veû auoir des enfans auantce temps-là ; Deforte qu'il doit 
paffer pour incroyable qu'Otthon II. à l’âge de dix-fept ans eut défja efté 
marié, & qu'ileutdes Enfans; & c'eft auec vn pareil raifonnement que l'Hi- 
ftorien Naucler a refuté la Fable de l'Empereur Henry 11. Fils de Conrad, la- 
quelle Geoffroy de Viterbe & Martin le Polonois auoient inuentée. 

De croire aufli qu'Hugues Duc de Saxe fut Fils d'vn fecond liét de l'Em- 
pereur Otthon 1 Lil s’y rencontre plus de contradiction ; car outre qu'il au- 
roit eù {a feconde Femme à l'âge de dix-fept ans, ainfi que nous venons de 
dire , la naifance des Enfans de ce fecond Mariage {croit d'autant plus recu- 
lée, & l'abfüurdité plus grande, parce qu'Otchon 111. nafquit feulement lan 
neuf cens feptante-quatre ; tellement que fi OtthonIl. a eû vnfecond Fils 
nommé Hugues , il faut qu'il foit né l'an 975. d'où senfuit qu'il auroit efté 
marié l'an 990. à l'âge de quinze ans , & qu’il auroiteû trois Enfans au bout 
de trois ans, dont le premier quieft Federic, ne pourroit eftre né qu'en l'an 
neuf cens nonante-vn, Vlrich le fecond l'an 992. & Berold le troifiéme 
Jan 993. d'où naift vne autre abfürdité ; qui eft que Berold eftant venu en 
Sauoye Jan o 98.comme racontent nos mefmes Hiftoriens , n’auroit eû que 
cinq ans; & cela eftant, fcroit-il vray qu'il eut fait toutes les expeditions 
Militaires que l’on luy attribuë ? & qu'auant que de fortir d'Allemagne il en 
eut eù les principales charges ; Il faut donctenir pour conftant que cette ori- 
gine eft tout à fait fabuleue. 5110 

Paflons à la feconde opinion, qui veut que Berold defcende d'witti- :.opi 
chind Duc de Saxe & d’Angrie, yffu de Sigueard Roy de Saxe, qui eft vne mien. 
méfie origine que celle des Otthons ,mais d'yne autre Branche; Ceux qui 
l'ontainfi fouftenu font, Melanchton, Peucer, Lazius,Bertius, Dosglioni, Bo- 
tro , Louys delaChiefa, Fabricius , Forcatel, Henninges, Reufnerus, Geor- 
ge Agricola, Bucelin, Scipion Guiller & du Burtet , qui ont donné cette Ge- 
nealogie. 
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wittichind le Grand ; Duc de Saxe , & 
d'Angrie , defcendu de Sigueard Roy des 
Saxons. | 


Wigbert Düc d'Angrie, moït l'an 825. 


Na. 424 Fille de Ratbold Duc de Frife. 
La SR nus © 
Bruno Duc walpert Duc d'Angrie ; & Coïnté de 
de Saxe. Ringelberg, viuant 846. 


wittichinde Fille du Comtede Mafpuicx; 
ou Alteburge Fille du Comte dé Lefmone 
{elon quelques-vns. 


Do | sp 


Dietric. Thierry, ou Imméd, ou Immod Duc Regelber. witrichind. 
Theodoric  d'Engern. 
Duc de Saxe. Hinne Comtéile de 
Reynilde de Schiren. | 
Merpurg. | 


| 1 
Otthon Matilde de Berold Comte de Sauoye & de 
de Saxe Saxe, Efpou- Maurienne. 
Comte 1e de Henry 
d'A  lOyfeleur 
tem- Empereur 
bourg. morte 939. 


Il eft vray qu'il ya quelque contradicton entre ces Hiftoriens ,nôñ pas potf 
le tronc de cette Genealogie ( qu'ils auouënt tous auoir efté le Duc witti- 
chind) mais pour les degrés, les vns ayans fait Immed Fils de Thierry , où 
“Pietric Comte de Rigellein, & de Romilde Comtefle de Mosburg & 
d’Alrembourg ; & les autrés de walpert Duc d’Angrie; qui cit l'opinion la 
plus fuyuie. Mais d'où quefoit yffu Immed de Saxe Duc d'Engern , il ne peur 
pas auoir efté Pere de Berold Comte de Sanoye, car dépuis l'an 84 6. auquel 
temps viuoit walpert Duc d'Angrie fon ayeul paternel iufques à l'an 990.qué 
Berold commença de paroiftre, n'y auroit-il eû qu'vn degré de genération 
entre deux ? d'effet quoy que l'homine puifle viure cent ans , toutefois 
onarriue fi rarement à cét âge-là , qu'il eftrenu pour vne efpece de Miracle, 
& on n’en treuue point d'exemple en l'Hiftoire:; d'effet , éritre tous les Roys 
de France , le feul Charlemagne a vécu feptante-deux ans ; eh la Maifon 
d’Auitriche nul n’eft allé iufques à foixante ans ; & qu'on life toutes les Ge- 
nealogies de Saxe , de Sauoye,d'Eft, de Montferrat , de Gonzague & dé 
Saluces , aucun n’a attaint l'âge de 9o.ans ; & partant ileft fotoiremeht im- 
poffible en la Gencalogié proposée que deux degrés de generation depuis le 
Duc walpert ayent pû remplir ehuiroh cent cinquante ans. D'ailleurs paf 
cette meme Genealogie il fé void que Thierry ou Thicodoric Duc dé Saxe, 
eftoit Frere d'Immed, & Pere de l'Imiperatricé Matilde, laquelle par cé moyen 
cûtefté Coufine Germaine de Bérold Comte de Siuoye. Or, éommie certe 


Princeffe mourut lan 939. au rapport de tous Les Hifloriens, 8e Berold vers 
Fan 
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lan 1020.il s'enfuiuroit que Berold luy auroit furuécu quatre vingt & vn an, 
& qu'il auroiteü cinquante ans plus que l'Empereur Otthon 1 1 I. que les 
Hiftoriens luy ont donné pour contemporain. 

Puis donc que l’on ne peut pas nier, apres les témoignages de tant d'Illu- 
ftres Efcriuains , & tant de fortes conieétures que la Royale Maifon de Sa- 
uoye ne foit yfluë de celle de Saxe, qu'Hugues qui eftoit Pere de Berold , n'a 
pü eftre Fils de PEmpereur Otthon 11. & que les Hiftoriens Allemans , qui 
ont eû plus de lumieres de la Maifon de Saxe que les autres , tiennent tous 
vnanimement que Berold eftoit defcendu d'Immed de Saxe Duc d'Engern. 

Il faut par neceflité , pour concilier ces difficultez , fe ranger à vne troifiéme _= 
opinion , qui eft la ae vray-femblable, bien que la plus moderne, fçauoir 3.0} 
qu'Hugues Pere de Berold eftoit Fils d'Immed Duc de Saxe ; c’eft le fenti- Si 
pra ON de Noftradamus, du P. Monod , de Ranchin, & du P. Giuglaris ; & vray 


Prouence. 4infi il faudroit dreffer la Genealogie des Afcendans de Berold , en cette Fi 
\ forte. À 


wittichind le Grand , Duc de Saxe. 


Wigbert , Duc d'Angric. 
PE RER 
Brunon Duc de Saxe, d’où walpert Duc d’Angrie, Comte de Ringelberg. 
les Otthons Empereurs. | 
Thierry Duc de Immed Duc d'Engern. 
Saxe. Hinne Comtefle de Schiren. 
Matilde, Hugues Marquis d'Italie mort l'an 1007. 
Henry lOyfcleur | 
Empereur, 


Berold Comtede Sauoye, & de Maurienne. 


Par cette déduite, la Chronologie n'eft point choquée , l’origine de Saxe eft 
confirmée ; ceux qui ont dit que le Pere deBerold eftoit Hugues de Saxe , ne 
feront pas reiettés, ny la Parenté de l'Empereur Otthon I I I. auec Berold 
4 combattuë ; parce qu'outré qu'ilsauoient tous vne mefme tige , à fçauoir 
prinap.… Sigucard Roy des Saxons , ils eftoient Coufins à caufe de l'Imperatrice Ma- 
5 tilde ; Il eft vray qu'Onufre, qui en la Genealogie de Saxe a eû connoiffance 
du Duc Immed,, ne luy a donné aucuns Enfans :mais auf il ne dit pas qu'il 
foit decedé fans lignée, & il n'y a point d'inconuenient qu'Hugues {on Fils 
qui s’eftablit en Italie , ayt efté oublié parles Gencalogiftes , ne fçachants pas 


.Lib.3.  fapofterité Encffer,Krantz parlant d’Immed Duc de Saxe ,dir qu'il laiffa 
Vne grande generation, ce qui eftconfirmé par l'Abbé d'Vrfperg. Enfin 


Adam. QUO que Lazius , Melanéthon, Peucer, Henninges , Fabricius & Reufnerus 
ayent écrit poftiuement que les Ducs de Sauoye defcendoient d’Immed de 
Saxe, cela pourtant, à le bien prendre , ne deftruiroit pas cette derniere opi 
nion, n'y ayant que cettedifference que Berold auroit eû Immed pour Aÿeul, 
& non pour Pere, mais toufiours refteroit-il vray qu’il feroit yflu DRE 
Bre 
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Bref,puifque tantde celebres Hiftoriens, &les Chroniques manufcrites de Sa- 
uoye affeurent que Berold eftoit Fils d'Hugues de Saxe’, & les Hiftoriens Alle- 
mans & autres qu'il defcendoit d’Immed de Saxe ,onne peut concilier ces 
deux opinions qu'en admettant qu'Hugues Pere de Berold eftoit Fils d’Im- 
med. 

Cette conieure eft d'autant plus receuable que le nom d’Amé, qui eft 
fi frequent en la Maifon de Sauoye , n'y zefté fans doute reçeu qu'en memoi- 
re de ce Prince Immed , quien langage Alleman fignifie la mefme chofe 
qu'Amé où Amedée, joint que le temps sy accorde, qui eft vn Argument 
preffant en matiere d'anciennes Genealogies ; & que cét Hugues ayant feruy 
fous Otthon III. qui l'eftablit Marquis d'Italie ; il eftbien plus croyable qu'il 
aytlaifsé Berold fon Fils, qui eûtfoneftabliffementen Sauoye & en Maurien- 
ne, que de faire venir Berold d'Allemagne, profcric & chafsé de la Cour de 
l'Empereur {on Parent , en vn Pays où il eftoit inconnu , & où il ne poffedoit 
rien. En effet l'Augufte Maifon de Saxe ayant heureufement vny le Royau- 
me d'Italie à l'Empire d'Allemagne , Otthon11 1. lvn des plus grands Prin- 
ces de fon fiecle, defirant d'y affermir fon authoriré, & de s’oppofer aux re- 
uolutions aufquelles cette illuftre partie dumonde eftoit fujetre par l'éloigne- 
ment des Empereurs, iugea qu'iln'y auoit point de meilleur moyen que d'y 
eftablir des Gouuerneurs releués en naiffance, en courage & en merite, & qui 
luy fuffent affidés,, fe perfuadant qu'il n'yauroit point de faction fi puiffante, 
qui pût eftre capable d'ébranler la fidelité de ceux qui luy auroient l'obliga- 
tion de cette confiance & de ce choix. Ce fut fur ces confiderations qu'Hu- 
gues Fils d'Immed de Saxe Duc d'Engern proche Parent d'Otthon, & qui 
l'auoit füiui en toutes fes guerres &enfes voyages , fut du nombre de ces 
grands hommes que l'Empereur honora de cette dignité , fous le Tiltre de 
Marquis d'Italie ; & ce fut ce glorieux employ qui arrefta ce Prinne en Italie, 
& qui luy faifant perdre Le fouucnir de l'Allemagne , le rendit la tige fecon- 
de d'vne Maifon toute Royale, qui fubfifte depuis {pt fiecles, auec autant 
d'éclat & de grandeur qu'aucune autre Maifon Souucraine de laChreftienté. 

Mais la Prouidence de Dieu n'eft pas feulement admirable en la tranfmi- 
gration de cette illuftre Famille , elle left encore en l'affemblage de tant de 
Prouinces , Terres & Scigneuries, dontles Eftar de S. A. R. font auiourd’huy 
composés ; car, quand Hugues Marquis d'Italie , heureux tronc de la Royale 
Maifon de Sauoye ; s'eftablit en Piemont, il n'y apporta que fa dignité, & 
n'y poffedoit rien en propricté, non plus qu'en Sauoye ; parce que tout 
ce qui eftdelà les Monts, Yurée auec le Canauays , le Biellois & autres 
Terres du voyfinage ; obeyfloit aux Marquis d’Yurée yfus des Roys de Lom- 
bardie & d'Italie. Les Marquis de Suze eftoient Seigneurs de Turin , de Sa- 
luces ,de Pignerol , du Valays, de la Val-d’Aoufte, des Langhes & de plu- 
fieurs Villes & Chafteaux furla Cofte de Gennes. La Maifon de Montferrat 
poffedoit les Marquifats de Montferrat, de Ceue,de Bufque,de Ponzzon, d’In- 
ile, de Sauone & de Crauefanes ; Les Villes d'Aft, de Quiers & de Queraf- 
que viuoient en Republiques ; Les Comtes de Prouencetenoient le Comté 
deNice, & les Vallées deBarcellonnette, & les Lafcaris Comtes de Vinti- 
mille , le Comté de Tende, & les Seigneuries de Marro, Prela & autres lieux. 
Outre cela les Eucfques de Turin, de Vercel , d'Aft, de Nice , d'Yurée & 
d'Aoufte,eftoient proprictaires de la plufpart de leurs Diocefes, fous la Souue- 
raineté des Empereurs. Decàles Monts, la Sauoye , la Maurienne , le Cha- 
blais, la Suiffe & le Pays de Vaud , dependoient du Royaume de Bourgogne; 
Geneue auoit fes Comtes, la Tarentaifle & le Foucigny fes Seigneurs parti- 
culiers ; fans parler de ce que les Archeuefques de Tarentaife. & les rss 
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de Geneue, de Syon , de Laufanne & de Maurienne ;, poffedoient du Patri- 
moine de leurs Eglifes; cependant , ou par conceflions des Roys de Bourgo- 
gne & des Empereurs : ou par Mariages , ou par Conqueftes > Ouipar Acqui- 
fitions , ou par droit de Ficf, ou par foûmiffions volontaires des Peuples , ou 
par Traittés de Paix , ou par Affociations & Pariages faits auec les Prelats sde 
toutes ces pieceséparfes , on n’a fait qu'vn feul corps ,ce qui a efté l'ouurage 
de plufieurs fiecles | & qui fert de matiere à cette Hiftoire. 

Mais reuenons au Marquis Hugues; ce fut àfà priere que l'Empereur Ot- 
chon donna la Ville de Vercel & le Comté de Saintya, à Leon Euefque de 


Vercel l'an 999.& comme Otthon fut obligé d'aller à Rome l'an 1002. Hu- 999 


gues laccompagna auec Henry Ducde Bauicres & autres Princes & grands 
Seigneurs; cequi ne fut pas inutile à l'Empereur, parce que s’eftant éleué 
vne {edition parmy le Peuple Romain.lePape Sylueltre & Otthon coururent 
rifque de la vie, & n'en furent garentis que par les foins & parla prudence 
d'Hugues. Mais Otthon s'en eftant retourné en Allemagne , Hugues de- 
meura en Italie, & ne vefquit pas longtemps apres. VnHiftorien du temps 
luy donne cét Eloge d’auoir efté Le meilleur de tous les Marquis, & raconte qu'il 
mourut l'an 1007. Quelques Autheurs l'ont confondu auec Hugues Mar- 
quis de Tofcane, petit Fils d'Hugues Roy d'Italie, fous pretexte qu'ils vi- 
uoient en mefme fiecle , bien que ce fuffent perfonnes differentes ; En effet 
cét Hugues Marquis de Tofcane n'eftoit pas amy du Pape Sylueftre , & ne fe 
fut pas fi fortinterefsé en fa deliurance, ny l'Empereur Otthon non plus, 
duquel Sylueftre eftoit auffi capital ennemy:Ce que nous apprenons d'vn Au- 
theur hors de reproche , quidit quece Prince à la nouuelle de fa mort chan- 
ta de ioye cemot du Pfalmifte, Laqueus contritus ef? , éx nos liberati fumus. 
D'ailleurs il efkcertain par l'Hiftoire, qu'Hugues Marquis de Tofcane mourut 
l'an 1007. & qu'il ne laiffa qu'une Fille appellée wille , Efpoufe d’Arduin 
Comte dit Ardizzion, & Hugues Marquis d'Italie deceda feulement l'an mil 
fept. Deplus, au mouuement pouuoit auoir Hugues Marquis de To- 
fcane , de faire faire à l'Euefque de Vercel vne fi grande liberalité , eftans fi 
éloignés de demeure, au lieu qu'Hugues Marquis d'Italie y fat poufsé , parce 
que lEglife de Vercel eftoit de fon Gouuernement ; Neantmoins comme 
cette derniere opinion, que Berold fut Fils d'Hugues Marquis d'Italie, n'a 
pour fondement que des conieétures & des témoignages d'Autheurs re- 
cens,ie ne la voudrois pas garantir non plus que les deux premieres que l'ay 
combattuës , mais feulement la faire pañler pour la plus probable, & moins 
fujette à conteftation. Cependant quelque incertitude qu'il y ayt à deter- 
miner de quelle branche de la Maifon de Saxe le Prince Berold eft defcen- 
du, il refte pourtant affez bien preuué qu'il en eftoit lu, & que la difficulté 
n'eft plus pour le Tronc, mais pour laBranche feulement , & ainfi ce feroit 
peine perduë de fe trauailler dauantage fur ce fujer. Voylà tout ce que 
l'auois à dire touchant l'Origine du Prince Berold , n’en ayant pû donner 
plus d'éclairciffement dans vne fi profonde antiquité; peut eltre que quelque 
autre fera, ou mieux informé , ou plus heureux que moy: Quoy qu'ilen Pie 
ileft temps de finir cette partie de mon Ouurage , & de commencérles Vies 
& Les Eloges de nos Princes. 


Fin du premier Liure. 
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d'Italie, Comte de Sauoye € de Maurienne. 
CHAPITRE I. 


L ne faut pas s'eftonner , fi la vie de ce Prince a pafsé iufques Pre- 
{nt pour vne Fable ou pour vn Roman, puifque les actions que 


Fancienne Chronique Manufcritesg tous les Hiftoriens de Sa- 
ont attribuées , font fi éloignées de la sverité ; &_f contraires à la 
Chronologie. : x 


Z ds Ils 
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és. Hs difenc que Berold fuc fi cherement aymé de l'Empereur OtthonIIl. 
MS. de fon Oncle, qu'il luy donna la principale direétion de fon Eftat : Qu'Otthon 
Sauoye.  eftant allé faire voyage s'apperçeut qu'il auoit oublié des Reliques ( qu'il 
Sa La. portoit toufiours fur foy)au cheuet de fon lit : Qu'ayant enuoyé Berold pour 
à re prendre; treuua l'Imperatrice qui foüilloir le liét coniugal, dont il fut fiin- 
Gras. digne, qu'il la tua de {2 main auec l'adulrere : Que l'Empereur auoüa le pro- 
dnHif. cedé de Berold ; Que le Comte de Monts Pere de l’Imperatrice yvoulañt van- 
Fu ger fa mort, enuoya Cretel, Henry , Conrad & Louys ‘fes Enfans pouren 
and, demanderiuftice à l'Empereur, auec ordre encas de refus , de luy declarer la 
pa guerre: Que le Comte de Monts mal fatisfaic de la refponce d'Otrhon luy 
zen Bag. fit Ve cruelle guerre: De forte que pour auoir la paix ; il fallut chaffer Berold 
: sus de la Cour pendant dix ans ; & à la charge qu'il ne porteroit pas les Armes de 
cad. Saxe, mais feulement vn Aigle de fable fur fon Efcu : Que Berold pour fatis- 
M.S. … faireau commandement de l'Empereur fortit d'Allemagne & alla faire vn 
Le medir Pelerinage à fainét Taques de Compoftelle : Que pañlant en Bugey ; il fut re- 
Sab.m.s. galé parle Seigneur de Seyffel: Qu'il pric le fort Chalteau de Cules , & en 
as chafla les voleurs qui rauageoient la Prouince: Que Bofon Roy d'Arles 
Prouence. ayant fçeu fes Exploits Militaires, le conuia de l'aller voir, ce qu'il fit, & de 
Pingon ir ]à alla en Grenade auec le Roy de Sicile & retourna à Arles , où Bofon qui 
Arb. Gen. : Ë « OR à 5 $ 
É in bip, auOÏr guerre auec les Gennois , fufcitée par les Fiefques , Spinolas , Dorias & 
Chats Grimaldis, fe feruit de Berold, & le fit fon Lieutenant general : Quil donna 
Bb4 combat fur mer aux Gennois, où Bofon fut blefé &en mourut :Que Berold 
alla à Vienne, où Rodolphe Frere de Bozon commandoit en qualité de Gou- 
uerneur, qu'il mena ce Prince À Arles où il fut couronné Roy: Que depuis 
les Gennois defcendirent en Prouence, pour faire la guerre au Roy Rodol- 
phe, & qu'ils fafciterent le Comte de Piemont & les Marquis de Saluces & de 
Suze pour entrer en Dauphiné & en Maurienne , dont ils fe rendirent les 
Maiftres : Que Berold par ordre de Rodolphe leur fit leuerle Siege de Gap, 
recouura la Maurienne, en chaffa les Piemontois , & paffant le Montcenys 
occupa Pignerol & Riuoles: Que cette guerre s'eftant terminée parle ma- 
riage d'Humbert aux Blanches-mains Fils aifné de Berold auec Adelayde 
Fille & Heritiere du Marquis de Suze ;Bcrold fe retira à Arles où il mou- 
rut. 
En tout cerecit il n’y a rien de vray, ny de vray-femblable, car Berthold'—— 
ou Berold n'eftoit pas Neueu d'Otthon III. ain{y que nousauons preuué cy- KES 
Gahf. deffus. Cette Imperatricene fut pas tuée par Bero d pour auoir efté furprife de c& 
se en adultere , mais brûlée publiquement, pour auoir’ iniuftement accusé le Fa | 
Of.  Comtede Modene d'auoir atrenté à fon honneur; Elle n’eftoit pas Fille du E 
He Comte deMonts, puis que les Hiftoriens la nomment Marie d'Arra- 
d'Orchon SON; auff cette guerre du Comte de Monts eft imaginaire, & aucun Hifto- 
1 rien n'éna parlé, non pas mefime Ditmar Contemporain & Parent des Ot- 
Serie thons:En cfetle Comté de Montsen Haynaut du temps d'Otthon111. 
Jac.Strad. eftoit tenu par Raynier au long col, à qui fucceda Raynier fon Fils I V. du 
ee nom , fans qu'il foit nouuelle de ces quatre Enfans du Comte de Monts , que 
Sigeber NOS Chroniqueurs mettentfur lesrangs , pour la vengeance de la mort de 
Referir leur Sœur. D'ailleurs ; quicroiraqu'Orthon III: le plus puiffant Prince de 
FemLah CG n fiecle, qui auoit vaincu les Danois, dompté l'Italie, & reftably le Pape 
en fon Siege , qui auoit faittremblerles Mores & toutela Grece, & qui park 
grandeur de fes attions futappellé Za Merueille du Monde, ayt efté contraint 
de faire vne paix fi honteufe auce vn fimple Comte de Monts , & deconfen- 
tir à la profcription defon Neueu, qu'il aymoit fi tendrement? Et à quel 
propos?en le chaffant de fes Eltats, pour vne ation que luy-mefmeauoit 


appreuuée 
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appreuuée, luy changer les Armes de fa Famille? De croire auffy que Be- 
rold ne fut pas exilé, & qu'il fitle voyage de Prouence volontairement ne NE 
pour fecourir Je Roy d'Arles comme l'a écrit vn de nos Hiftoriens, il y a peu Au Tan. 
d'apparence; car, quelintereft OtthonIIl ie prendre en cette guer- Ba hp 
ré ? outre que les vns nommentce Roy d'Arles Bozon & les autres Conrad: NE 
Cependant il eft certain que Rodolphe farnommé le Faineant ; eftoit en ce G. Parad. 
temps-là Roy de Bourgogne & de Prouence, & commença de regner l'an Nofrad: 
neuf cens nonante-quatre, apres la mort de fon Pere Conrad. Ietiens auflÿ Du Chef. 
pour fabuleux le pañfage de BeroldenBugey , la reception que luy fit le Sei- on de 
gneur de Seyffel, & laconquefte du Chafteau de Cules,parce qu'en l'an 1000. 1:2.cha5. 
R Maifon de Seyilel, quoy quetres-ancienne & de bonne marque, n'eftoit 
pas eneftre , ny le Chafteau de Culesbafty. Le pelerinage de Berold à fainét 
Jaques de Compoftelle, & fon retour en Prouence auec vn Roy de Sicile, 
font auffy de mefme alloy. En effet,la deuotion à fain@ laques de Galice n’a 
as commencé fi toit, & auant lan r1or. il n'y auoit que des Comtes en Si- LE ER 
cile, l'en dis autant de la guerre de ce Roy d'Arles auec les Gennois ;car ou= Foliera. 
tre que les Hiftoriens de Gennes n'en difent pas vn mot, qui toutesfois Fa 
n'euffent pas oublié vn euenement fi fignalé. 11 n’yauoit point de Roy Bo- Zerian. 
fonà Arles , ny des Fiefques, Spinolas, Dorias & Grimaldis à Gennes , dont 
les Famillesbien qu'Illuftres n’y parurentauec authorité qu'enuiron l'an 1200. 
Mais ce qui preuue encore plus clairement la fuppofition de toute cette re- 
lation, c’eft que l'on donne pour auxiliaires aux Gennois le Comte de Pie- 
ont & le Marquis de Saluces ; & toutesfois il n'y auoit point de Prince en ce 
fiecle là qui portaft la qualité de Comte de Piemont , & les Marquis de Sa- 
luces n’eftoient pas encore au monde ; aufly l'Hiftorien de ‘Piemont s’eft Lud. 
Moqué de cetrerelation. En fin pour rendre la Fable entiete, l’vn de nos Hi- __… 
ftoriens quia voulu rencherirfurfes deuanciers , faifant aller Berold en quali- Pise 
té de Lieutenant general du Roy d'Arles au Siege de Gap, luy a composé vn ##- ee 
Efcadron de Gentils-hommes de Daufiné , de Sauoye & de Tarentaife , des Y - 
Maifons de Baftarnay, d’Aleman, de Clauezon , d'Hoftung, de Saffenage , de 
Paladru, dé Torche-felon , de Putrain, de la Poype, de Chandieu & de Mon- 
teynard, de la Chambre, d’Vrticres, du Pont,deChabod, de la Rauoyre, de 
Chignin, dé Challes, de Montmayeur, de Miolans, d’Aruillärs , de Belletru- 
che & de Marefchal , de Cheuton, de Villette, de Salins , du Verger, de Bo- 
zel, de Feffon ,de Manuel, de Duyn, d’Aigueblaniche, de Briançon & de 
Gylly:; bien que l'vfage des furnoms nefut pasencore introduit, & qu'aucune 
de ces Familles m'ayt paru auant l'an 1000. tant s'en faut qu'il y en a 
plufieurs de fort modernes. Cette erreur neantmoins, ou pluftoff cette flat- 
rerie a efté fuyuie par vne perfonne de qualité en fa Sauoyfiade M.S. en vers Honoré 
François, qui y a adioufté beaucoup de fon cerû ; mais'cette faute eft moins + 
pardonnable à vn Hiftorien qu'à vn Poëte, für tout au fiecle auquel nous 
viuons , où rien n’eft receu en matiere d’hiftoire qui ne foit bien preuué. 
Autrefois les Hiftoriens pour donner credit Se ouurages, les encherif- 
foient au commencement d’inuentions & d’éuenemens bizarres , qui te- 
noient plus dela Fable que de l'Hiftoire ; d'où vient que l'on faifoit fortir tous 
les hommes illuftres des Dieux ou des Heros ; & comme pour l'ordinaire il 
ny auoit qu'vne grande obfcurité en ces commencemens , ces nafrations 
Fabuleufes acqueroient quelque authorité auec le temps. Voylà pourquoy 
l'Hiftorien Romain s’eft excusé s’il n'a pas refuté tout ce que {es deuanciers Tir.Zis. 
auoient dit de l'origine & dela fondation de Rome : Que ante conditam, dit-il, 15 * 
condendämne orbem , Poëticis magis decora fabuls 4 quam incorruptis rerum gestarum 
Monuments traduntur ea nec affrmare nes refellere in animo ef? ; datur bec venia 
Antiquitats 
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Antiquitati ; ptmifcendo bumana profanis ; primordia curbium augustiora faciats 
sos c'eft ce qu'vn moderne & graué Hiftorien a dit en autrestermes : P/erifque tum 
Hi + noétris vtum excternis Flisboricis illud contigit s ut cobi lumen Historie deficiebat ,re- 
L1.c7e  thmque ignoratio Antiquitatis velum oculis opponebat sipfiillustrandi cam gentem flu- 
io ,cuiusres gestas in Historiam confèrre cratpropofitum , > ad maiorem fcriptio- 

nis gratians ; fenullis lacunis pracifa € impedita , contra magnarum rerum lumini- 

bus sleftris narratio effet, de fo multa commenti funt, [ed Antiquitati fas elfe ais, 
confecrare gentis origines ;initidque multd quam fint fblendidiora facere mifcendo falfa 
cueris. | Sit fané modo ne male affitle vrbium origines , inauditæ Regum progenies 

C7 nomina ex bella, fexcentäque alia id genus portenta , ex anicularum fabulis &) po- 

pulari rumore colleëla poferitati prodantur : fimpléxque cveritatis facies apertis men- 

daciis deformeter; quod imitari profeëto non debemus , quamuis cum Îpe veniæaliena 
cveftigia febtaremur. 

Ainfi comme le Pere de Berold eftoit eftranger , venu d'Allemagne en Ita- 
lie fon eftabliffement & fes employs peu connus; nos Chroniqueurs qui 
ignoroient l'extraction du Fils, & fes principales ations , au lieu de nous 
donnervn Francus, vn Albion , vn Hercule Germanique , vn Geryon Efpa- 
gnol, vn Romulus allaitté d'vne Louue, & vn Aleran de Montferrat tiré 
d'vne Charbonniere, nous ont reprefenté Berold chafsé de fon Pays , & luy 
ont fait faire des voyages & des expeditions militaires qu'il ne fitiamais; Et 
parce qu'il fut en grande authorité fous les Roys de Bourgogne & de Pro- 
uence , ils ont forgé cette guerre contre les Gennois,le Comte de Piemont 
&les Marquis de Suze & de Saluces , afin qu'en le rendant plus confiderable 
aupres de ces Princes par fes feruices,ce que l’on recitoit de fon credit & de fon 
pouuoir fut plus plaufible. 

Il y 2 pourtant deux chofes vrayes en cette narration, l'vne eftla grande 
authorité queBerold eûten la Cour de Rodolphe Roy de Bourgogne & de 
Prouence, puis qu'il fut Lieutenant general de fon Royaume; & c’eft dans ce 

pen. . fens qu'il faut entendre ce paffage de la Chronique M.S. Latine de Sauoye du 
ta-comb.  Monaftere de Hautecombe cité par Delbene, Gerawdus(Berandus) non fuit Comes 
FES. Jed Offcialls Regwm Arelatenfium ; laquelle toutefois 2 erré en ce qu'elle dit qu'il 
Bus & ne fut pas Comte, puis qu'en des Tiltres que nous auons de luy,ila pris cette 
Arela. qualités & que Rodolphe par fes Patentes dattes à Aixle s. des Ides de May 
HenEe de l'an 1000. pour recompenfe de fes feruices luy donna la Sauoye & la Mau- 5: 
Cofmegr. tienne.  L’autrecft la guerre que Berold eût auec le Marquis de Suze ; mais tion 

à 43 la caufe n'en fut pas tellequenos Hiftoriens ont prefupposé ; parce qu’elle . 4 
Sab.libell ne fut entreprife par Berold que pour recouurer le Marquifat d'Italie qu'Ar- & Xe 
He doin Marquis d'Yurée qui s'eftoit fait declarer Roy d'Italie ,'auoit occupé Maur 
Amed. apres le deces du Marquis Hugues ; & comme le Marquis de Suze eftoit pro- de 
re che parent d’Ardoin ,il s’incereffa en cette querelle ; ce qui obligea Berold 1006: 
HE pour preucnir les defleins de fes Ennemis de faire baftir les Forts de Charbon- 

Arb. Gen. nicres & d'Hermillon. L'ancienne Chronique de Sauoyeraconte deuxcom- 

—. 0 bats qu'eut Berold auecles Trouppes d'Ardoin & du Marquis de Suze; 
Du Burcer L'Vn au Pas de Sex entre Onzié & Tremignon, & l'autre au Pas de l'Efchelle 
bar à la defcente du Montcenys, où ildemeura Viétorieux ; & delà eftanc pafsé 
md, en Piemont, il fe faifit de Pignerol & de Riuoles ; mais cette guerre ne finit 
Amal. pas par le mariage d’Adelayde Fille & Heritiere du Marquis de Suze auec 
nn Humbert aux Blanches-mains Fils de Berold, comme les mefmes Hiftoriens 
agi. ont affeuré (parce qu'elle ne fatmariée qu'au Marquis Oddon petit Fils de 

Berold) ouy feulement par le decés du Roy Ardoin & de Manfroy Marquis 
Guillim. de Suze. Vn Hiftorien de ce fiecle dit qu'il fut eftably Vicaire general de 


ee l'Empire en Piemont contre le Roy Ardoin, lequel il vainquit. 
2,6 13e é 


Et 


Dona- 
tion 
du 
Roy 
Ro- 
dolph. 
àl'Ab- 
bé de 
fin 
Maur. 


à la 
pricre 
de Be- 
told 

1014. 


Autre 
Dona- 
tion 

de l'an 
1076. 


Sa 
mort, 


De la Roÿale Maïlon de Sauoye. 18$ 


Voylà tout ce que nous pouuons dire des a@ions militaires de Berôld; 
tar ce que Delbene, du Buttet, Noftradamus & le P. Monod luy attribuent 
touchant la prife de cette fameufe Forterefle de Fraxiner (qui eft le Havre de 
fainét Soufpir présde Ville-franche ) où les Sarrafins s'eftoient retirés, & d’où 
ils rauageoient toute l'Italie & la Cofte de la Mer Liguftique ; ie n'y puis con- 
{entir par deux raifons inuincibles , l'vne que cela m'arriua que l'an 972. au- 
quel temps Berold n'eftoit pas en âge de commander vne Armée, ny les Fa- 
milles de à Chambre, dela Palu, de Rye, de Seyffel, de Viry, de Granfon,de 
Sault & autres (dont Delbene & Noftradamus onttiré lès principaux Capi- 
taines de Berold ) encore en eftre, & l’autre que le Prince qui fur le chefde 
cette genereufe entreprife eftoit Guillaume Comte d Arles ou de Prouence, 
perfonne differente de Berold.  Quoy que ces mefnes Autheurs, pour mieux 
authorifer leur opinion,ayent toufiours appellé Berold,Guillaume-Berold ou 
Guillaume-Geraud;en quoy ils font finguliers : Car aucun autre de nos Hifto- 
riens ne luy a donné ces deux noms ; bien que ie ne veuille pas nier que la du- 
plicité des noms ne fut fort en vfage en ce fiecle là : tefmoins Otte-Guillau- 
me Comte de Bourgogne , Olrich-Manfroy Marquis de Suze , Guillaume- 
Bertrand Comte de Protence, Guy-Geoffroy Comte de Poitiers , Pons- 
Remond Comte de Tholofe & autres; neantmoins il eft certain que Berold 
n'a iamais porté lenom de Guillaume , & n’en a point eû d'autre que celuy de 
Berold ou de Berthold , oude Geraud, comme lenomme la Chronique Lati- 
ne M. S. de Hautecombe. 

C'eft fous ce nom de Berthold que ce Prince à paru en deux aétes celebres 
de Rodolphe Roy de Bourgogne & de Prouence, par le premier datté à fainct 
Maurice en Chablais l'an 1014. & le 24.du regne de Rodolphe, ce Roy fai- 
fant donation à l'Abbé de fainét Maurice de plufieurs Villages fitués en Va- 
lays, 8 au Päys de Vaud , de la moitié du Bourg de fainét Maurice & des Al- 
pes qui l'auoifinent , des deux tiers du Peage du Sel,& detout le Territoire 
qui cit depuis fainé&t Maurice iufqu'au commencement du Lac Leman; de- 
clare que c’eftàla priere de la Reyne Ermengarde fon Efpoufe ; du Comie Ber- 
thold , d'Hugues Euefque de Syon , d'Henry Euefque de Laufanne: d'Hu- 
gues Euefque de Geneue , de Burchard Euefque de Lyon , & d’Anfelme 
Eucfque d'Aoufte ; cette donation qui a attribué à Rodolphe le Tiltre de 
teftaurateur du Monaftere de fainét Maurice , a efté connuë de deux Hifto: 
riens, Depuis ce mefme Roy Rodolphe voulant gratifer ÿn de fes Vaffaux 
appellé Amizon ,luy donnäen fief quelques heritages dependans du Mona- 
ftere de fainét Maurice fitués au Comté de Barges, dont la Charte datrée à 
Pinpeningis l'an 1016. & le 26. du regne de Rodolphe, eft encore foufcrite 
par Berthold qualifié Comte , qui ef le feul Tiltre que ce Prince porta; car, 
quoy qu'il fut défja Comte de Maurienne & de Sauoye, neantmoins il n'en 
porta iamais la qualité , non plus que plufieurs de fes Succefleurs, qui fe con- 
tentoient de fe dire Comtes & Marquis;fuiuant l'abus ou pluftoft la fimplici- 
té du fiecle. ; 

Apres ces actes nous netreuuons plus rien de ce Prince , ce quime perfuadé 
qu'il ne vefquit pas plus long temps ; l’anciénne Chronique M. S. de Sauoyé 
& prefque tous nos Hiftoriens ont écrit qu'il mourut à Arles lan i017.imais 
il ne peut pas auoir tant vefcu , puis qu'Humbert aux Blanches-mains {on Fils 
repnoit déf-ja en Sauoye auant l'an 1025. ce qui a fäit direà Delbene & à 
Albitius que ce decés arriua l'an 1022. à Papyre Maflon l'an 1023. & à du 
Buttet lan 1024. Vn Hiäftorien Alleman reeite qu'il mourut en réputation 
de Sainteté ; d’autres ont écrit qu'il deceda à Marfeillé. Vh Aütheur récent & 
peu fidelle l'a mis au rang des Roys d'Arles & râconré plufieurs fables de luy. 
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% N 3 C2 
Delbene.  Ceux-là £e font auffi lourdement mécontés, qui luy ont attribué vne Se- 
1: pulture de Marbre qui fe void encore auiourd'huy au deuant de l'Eglife de 
È Le : # / 
Du Butte fainct Honorat d’Arles, auec cét Epitaphe rapporté par Delbene. 
Pingon. 


Nofkad BENE PAVSANTI IN PACE ET MEMOR. 


* 

if LO.V.P. QUI MILITAVIT. INTER AQVITANOS 

Legitur ANNOS XXVIIL PRO DOM. AN. VI PRÆ- 

LANCIARIIS SEG. IIIIS. PIR. AN. IIL..…. 

“°*  COMES RIPE..... AN. L COM. MAVR. ET 
TINC. ANN. IIIL VIXIT AN. LXXV. PRÆ 

api * 

Sim  SIDIA CONS. IIIL MERITO DVLCISSIMO. 

CONI. 

verse, Delbeneainterpreté cét Epitaphe en cette façon, pour Paccommoder à fon 

Mo. Guillaume-Geraud. 

: sé SE L 

on Bent paufanti in pace €) memorie Illufhri Oprimi Vuilelmi Praféëts ; qui 

sm Mafil  militauit inter Aquitanos annos 28. pro Domino ammis 6. pralanciarits 


verbum : mn ; 12 
ane Sebufianis Pinerolij annos 3. Comes Ripeuolarum I, Comes Maurienna er 
7 Tricaflinorum annis 4. 

[710 


Noftradamus l'a expliqué aufli à fa mode, en y fuppleant des paroles quinesÿ 
treuuent point. 


Benè paufanti in pace citerne memorie Inuiébiffimi Opcimi V ir Prafeëh , 
qui militauit inter Aquitanos annos 18. pro Domino annos 6. Magifier 
Equitum Segoregiorum ; Comes Pirenaorum ann. 3. Comes Ripemontium 
annum x.Comes Maurienne & Tincaflinorum annos 4.vixIt annos LXXV. 
Riparenfes confecrarunt merito dulciffimo. 


Mais cét Epitaphe ne peut pas conuenir à Berold , quelque fauorable inter- 
pretation que Le luy puille donner; car d'vn cofté il n'y eft pas nommé , & 

de l'autre, ces Epithetes d'Hufiricr Inuittiffimi ne font pas du ftyle du temps; 
d'ailleurs Berold n'a jamais fait la guerre en Guyenne, & c'eft fe flatter, que 

dedire que ces mots de PIR ANNOS III. fe doiuent entendre de Pi- 

À gnerol , & ceux de COMES RIPE, deRiuoles, quine furent iamais des 
Apud = Gouuernemens ;au contraikCOMES RIP. fe peut interpreter Comes Ri- 
re mil. Parenfis , parce que ceux qui gardoient les frontieres de l'Empire Romain 
contre les Barbares fe nommoient Riparenfes. Il eft vray que ce qui a abusé 
Delbene qui a efté l'Autheur de cette opinion ; font ces mots C O M. 

MA VR qu'il a interpreté Comes Maurienne ; mais il Les faut expliquer ainfi, 
COMES MAVRITANIÆ, Prouince de l'Affrique fujette aux Ro- 

mains , qui y enuoyoïent des Gouuerneurs & non pas en Maurienne. Enef- 

fet, le mot de TINC. qui fuit , où il faut lire TING. éclaircit ma conie- 

dure, parce qu'il doit entendre dela Ville de Tingy qui eftoit de la mef- 

mc Prouince de Mauritanie, & non pas des Tricaftins. Quoy qu'il en foit 

3 les caracteres de cét Epitaphe font Romains, qui n'eftoient plusen vfage au 
Hé a. hecle de Berold, ainsfeulement les Gothiques & les Lombards. Auili le 
p.493. fçauant Antiquaire Gruterus l'a logé parmy les Infcriptions Romaines ; bien 
Die se qu'il #e lait pas donné fi entier qu'vn moderne Efcriuain , Témoin oculaire, 
Aria Quia remarqué que c’eftla Sepulture d'vn Capitaine Romain , que fa Fem- 
me 
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meappellée Pre/idia luy auoit drefée ; cequeces paroles denotent clairement. 
PRÆSIDIA CONI MARITO DVELCISSIMO, lefquel- 
les Delbene & Noftradamus ont fupprimées; & au lieu de Afarito dulciffimo.y 
ont mis zerito dulciffémo , où il n'y a pointde Latinité. Le mefme Autheur a 
obferué que les Aigles que l'on a fupposé eftre autour de ce Sepulchre ne font 
que des Centaures, des Lyons & des Harpies. 

Ortout de mefme que nos Hiftoriens {e font mépris fur la Sepulture de 
Berold , ils n'ont pas mieux rencontré fur le nom de fa Femme, & le nombre 
de fes Enfans ; car comme ils ont voulu perfuader que Berold , & Guillaume 
Comte d'Arles eftoient vne mefme perfonne , auffi ont-ils donné à Berold 
pour Fernme la Fille d'Otthe-Guillaume Comte de Bourgogne qu'ils nom- 
ment Catherine, laquelle au contraire s’appelloit Gerberge, & fut mariée à Glaber. 
Guillaume Comte de Prouencell.dunom. Il y a bien plus d'apparence à be. 
ce que la Chronique ancienne de Sauoye M. S. les Genealogiftes Allemans & 6. Far. 
d’autres Hiftoriens ont dit, que fa Femme s'ap pelloit Catherine de Schiren 5**:74f- 


1: 2 1 à à nr 5 Guillim.in 
ou de Bauieres, mais cela n’eft pas bien certain ; Albitius l'a nommée fin- zur. 
plement Catherine fans autre furnom. Guef 
+ EM. 5 A < à 4; an. AMafil. 
Quoy qu'il en foit, il eft certain que Berold n'eut qu'vn Fils nommé wus. 


Humbert furnommé aux Blanches-mains, qui fut Comte de Sauoye & de Germ.p.3. 
Maurienne; car cétantre Fils que Delbene & Guefnay luy ont donné, appellé ie ne 
Guillaume, & qu'ils difent auoir efté Comte d'Arles, eft fabuleux ;les Comtes chi. 

de Sauoye & de Prouence ayans des origines differentes , ainfi que deux fça- 7 
uans Hiftoriens de cefiecle ont parfaitementbienéclairey. George Fabricius 6 & * 
auec auffi peu de certitude à écrit que Berold eut deux autres Enfans', {ça- se 
uoir Henry & Thomas morts en Religion. Guefnay s'eft encore mépris, Ra 
d’adioufter aux Enfans de Berold, Elizabeth Comteffe de Mafcon, Comtes 
Sas af. 
14 
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Marat tenter attente tarder ne art ot 
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Sauoye 
d’or à 
PAïigle de 
fable. 


IT. 
HVMBERT, HVBERT, OV HVPERT 1 


du nom, [arnommé aux Blanches-mains , Comte de Sanoye € 
de Maurienne , Seigneur de Chablays € de Valays. 


GA PAR EL TT 


Es témoignages que les Hiftoriens & les Tiltres du temps nous 
ont laifsé de ce Prince, font des preuues indubitables de la grandeur 
defà naiffance & de fon pouuoir, ne s’eftant rien fait de memora- 
ble en Sauoye & en Piemont, fous Rodolphe Roy de Bourgogne, 
ny fous l'Empereur Conrad fon fucceffeur , où Humbert n'ayt paru des pre- 
miers auec beaucoup d'éclat & d'authorité ; & quoy qu’en tous les aétes que 
nous auons de luy, il n'ayt pris que la fimple qualité de Comte fans defigna- 
tion de fon Eftat ny de fes Terres ;routesfois plufieurs Tilees nous enfei- 
gnenc 
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gnent qu'il fuccedà aux Comités de Sauoye & de Maurienneau Comte Bkrold 
___ ouBerthod fon Pere. 
ier-  Nousne pouuons rien dire decertain dutemps de fa naiffance,bien que Pin- 44, Ge 
\ gon ayt afleuré qu'il nafquit l'an 998. parce quepar la fuite de cet Eloge il fe ‘# 
mps Verra qu'en l'an 1030. le Comte Amé fon Fils eftoit déf-ja marié ; & ainfi il 
> n'ya point d'apparence de croire que le Comte Humbert fut né {euülemenr 
4 l'an 998. d'autant que fon Fils ne pouuant eftre marié qu'il n’eut au moins 
:ce dix-fept ou dix-huitans , il s'enfuiuroit que fon Pere l'auroit efté à quatorze 
Fine ou à quinze, ce qu'il ne faut pas prefumér filegerément ; il y auroit bien plus Decad. 
d'apparence à cé quécrit Louys du Buttet , qui rapporte cette naïflance à Sauoyf. 
___ l'an 992. maisentoutcelail n'ya pointdecertitude. sn 
| 8 Quant au temps qu'il commença de commander éñ Mäurleririe & ch Hi. Sabs 
nd, Sauoye, Pingon dit quece fur l'an M. X XI V.& le P. Monod l'an M. XIX. 4254.5. 
iTa- Quoy qu'ilen foit , Ermengarde, Femme de Rodolphe I IL du nom Roy dé Cuue ; 
Yi Bourgogne, d'Allemagne & dé Prouence , voulant fonder le Monaftere de ; 
” Noftre Dame de Taloyre fur lebord du Läc d'Annecy (qu'elle foûmit à l'Ab- 
bayc de Sauigny en Lyonnois) declare parla Charte, que t’eftoit par l'aduis 
de Leger Archeuefque de Vienne, d'Emmo Archeuefque de Tarentäife , de 
Frideric Euefque de Gencue; de Ponce Euefque dé Valence én Dauphiné, & 
dece Comte Humbert, qui figna cette Fondation auec la Reyné : Etbieñ que prenués : 
le Tiltre foit fans datte , toutesfois par la conferencé du temps auquel vi- page 5: 
__ uoientle Roy Rodolphe , la Reyne Ermengarde, les Euefques fufnomimés, 
:  & Iterius Abbé de Sauigny qui reçeutla fondation ; on Ja peut rapporter à 
âge lan M. XX V. Au Cartulaire de l'Abbaye de fain&t Maurice eñ Chablais, Preunes 
ue il ya vn Efchange fait entre ée Prince & Burchard Eucfque d’Aoufte , de P?8# 
sou- quelques heritages ; dont la Charte eft foufcrite de l'an 33. duregne du Roy 
: _ Rodolphe, qui ne peuteftre arriué qu'en l'an M X X VII. C'eft auf luy qui 
sg Le treuue prefent , & qui fouferiuit l'an M. XXI X. à la Fondation du Mo- 
st naftere de fainct luft de Suze ; faite par Alrich Euefque d’Aft ; Manfroÿ sel 
nd, Marquis de Suze & Berthe fa Femme; & à celle du Prieuré de Lemens fus ped.e. re 
S._ Chambery faite par Rodolphe Roy de Bourgogne ,& par Ermehgarde fon Preuues 
. à Efpoule, de l'aduis de Leger Archeuefque de Vienne & de Girard Abbé Gp 
de d'Aifnay. 
més Mais Humbert apres auoirefté témoin de la libcralité de ces Princes; en Preuues 
n. voulutfaire vne remarquable; carvnanapresil donna à Odile Abbé de Clu: pag:5: 
à. ny l'Eglife de fain@t Germain au pied du Mont du Chat, auec le Village de 
50 Maltacene,& quelques Maix & heritagés au Territoire de Belley, du confen- 
-_ tement d'Amé , d'Aymon & d'Odon fes Enfans , dont le Prieuré du Bourget 
- fut composé, où l'Abbé de Cluny mit vn Prieur & des Réligieux. 
sie  Enuironcetemps-là Aymon de Pierrefort fous les Seaux du Comte Hum- preucé 
er bert & de fes Enfans , fit Donation à Odile Abbé de Cluny d'vn Village fitué pig:s: 
| au Diocefe de Grenoble dans lé Comté de Sauoye sle Latin dit A4ns Erme: 
de . noldi , qui n'eft autre qué Monterminod prés dé Chambery. 
7 Humbert affifta auf auéc fa Fernme à vne autre Donation que le Comte 
“ Arné fon Fils fit à la mefme Eglife de Cluny de l'Eglife de fäinét Maurice, 
mp. En augmentation de la Fondation du Prieuré du Bourget P ainfi qu'il fèra dit ; 
Ro- cy-apres. Vn Autheur moderne écrit qu'il treuua à Verel l'an 1932. lors Air Ërb: 
que l'Empereur Conrad y paffa pour fon voyage d'Italie, & qu'il laccom- on 
: pagnaiufques à Rome. : és 
La Reyne Herméngarde par vrie Chürte fans datté nomme ce Prince for Cl. è 
Aduocat és fon Defen fénrselle donne par ce Tilreà | Eglife de Cluny derix Maix 
< dans le Territoire de Geneue,l'vn appellé n œilla Sibingiaco, & l'autre is œil 
B, Cicuifaris. Aa 3 Apres 
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Da Che Apres lamort du Roy Rodolphe, Humbert fut des premiers du Royau- 
ne hift. de me de Bourgogne qui fe foumit à Conrad le Salique Empereur fon füccef- 
He à de feur ; il luy fr ferment de fideliré &au Roy Henry fon Fils ,auec la Reyne _Se 
Vaippo de Ermengarde Vefue, & quelques autres grands Seigneurs de ce Royaume, 
ae qui pour fe garantir des Trouppes qu'Eudes Comte de Champagne Com- va 
petiteur au Royaume de Bourgogne auoit mifes fur les chemins, furentcon- me 
traints d'aller aurencontre dé Conrad par l'Italie auec le Comte Humbert, & 
en reuinrent tous chargés dé prefens & carefsés de Conrad. Cét Empereur 
fit degrandes hoftilitez dansles Terres du Comte Eudes, & l'obligea de luy 
pape. demander pardon, ce que Conrad luy accorda fous la promeffe faite par Eu- m. 
des d'abandonner tout ce qu'il tenoit en Bourgogne ; mais apres le depart de 
de Conrad , Eudes n'executant pas {à parole, Empereur reuint en Bour- un 
gogne auec des forces confiderables ;l'Hiftoire a remarqué que le Comte pou 
Zdem … Humbert fut Chef des Trouppes Italiennes, auec lefquelles Heribert Arche- go8 
uefque de Milan eftoit venu , qui fe joignirent pres du Rhofne auec les Alle- "°* 
mans;Gerold Comte de Geneue & l'Archeuefque de Lyon Partifans d'Eudes 
furent deffaitspar Conrad, qui apres cét heureux exploit prit par force le Cha- 
fteau de Morat au Pays de Vaud qui tenoit encore pour Eudes;dont tous ceux 
qui tenoient fon party en Bourgogne & en Sauoye, furent fieftonnés qu'ils fe 
foûmirent ; ainfi l'Empereur n'ayant plus perfonne qui soppofat à luy, Qu 
reprit le chemin d'Allemagne, & laiffa à fon depart des marques de fa re- luy 
connoiffance enuers le Comte Humbert, à'qui , en confideration de fes don 
Para. Dotables feruices ,il donna en propricté fain& Maurice , le Chablais 
hifde &le Valais. Et bien que les feruices d’Humbert füflent aflez grands &1 


Sauoye. à A | Û Val 
Ts POUt luy procurer cette liberalité , il y a grande apparence que l'Empereur la 


Guillim. fit encore plus librement , pour fe conferuer les paffages des Alpes & fefaci- 
nt liter l'entrée de l'Italie. La Chronique de Sauoye M.S. Latine & Françoife, 
P:Daury. & Champier ont dit mal à a ;que cette Donatidn fur du Comté de 
Maurienne, & qu'elle fut faite par l'Empereur Henry I. qui eftoit défja 
Gler.mem. mott lan M. X X IV. & Dopglionia encore plus mal rencontré de Fauoir 
ar rapportée à l'Empereur Henry IIL qui commença feulement de regner 
Enf lan M.LIV. Iean du Tillet Éuefque de Meaux a remarqué cét euenement 
Chronig. fous l'an 993. & 994. auec auffi peu de fondement que les autres. 
Par la Fondation du Prieuré de Coyfe en Sauoye de l'an 1036. les Terres 
du Comte Humbert font données pour confins, & appellées les Terres du 
Roy; ce qui preuue parfaitement que non feulement la Sauoye appartenoit 
déf-ja à ce Prince , mais qu'elle eftoit procedée de la liberalité des Roys de 
Bourgogne , dontelle rerenoit encore le nom. 
Humbert donna au Chappitre de l'Eglife d’Aoufte partie de la Seigneurie 54 
Preu. p.s. de Derby ,comme fait foy acier liure des Anniuerfaires de cette Eglife; 8 aux 
Vahel.rrs, Outre ce la moitié de la Seigneurie & de la luftice de Locia-Dulia , doncil Egl 
Jücr. Ten. donna le refte au Monaftere de fainct Ours ; il augmenta aufli a Fondation d'o: 


‘sl du Bourget d'vn Maix appelle Bernard , dont la Charte eft foufcrite d’Amé, a 


Preu. p.6. d'Aymon & d'Odon fes Enfans. & 

__ Sa pieté parut encore en vne Donation qu'il fit aux Chanoines de fainét fais 
Iean de Maurienne , de tout ce qu'ilauoit aux Villages de Cuyne, d’Afcalon, M 
Mont-Regnier & autres lieux , quieft foufcrite d’Aymon fon :petit Fils, & 
d'Odon fonFils. Cette Charte par fa negligence de ce fiecle left fans datte; 

PACE mais puis qu’elle parle de Thibaut Euefque de Maurienne , qui” auoit :reçeu 

ab Ecclef. NE precedente Donation, elle doit eftre apres l'an M. X L. que cét Euef- 

Fi pu que viuoit , dontle nom & les aétions ont fuy la diligence d'vn Hiftorien de 

AP © fiecléen fon Catalogue des Eucfques de Maurienne ; cemefme Autheuren 


la 
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la life des Abbés de inc luft de Suze, fait mention de l'Abbé Gauthier 
17 qui eft nomméen vne Donation faiteparce Prince à l'Egli£ defain@ Lau- 
| rentd'Oulxen Dauphiné. L'an 1042. il donna à l'Eglife de fainét Laurent Preu. p,7: 
de Grenoble l'Eglife des Efchelles, affifté d'Amé & d'Odo fes Enfans , en 
‘prefence de Burcard Archeuefque de Vienne , de Mallenus Euefque de Greno- 
ble & autres. 
77 Du Buttet dit que ce Prince mourut lan M. XLVIL neantmoins lan- 
Ir. cienné Chronique deSauoye Françoïfe & Latine M.S. Champier ,Pingon, 
8. wanderburch, les deux Paradins , Doglioni, Botero , Fabricius , Delbené, 
= 4 APRES heatr. 
Papyre Maffon, Fauin & Blondel ont cotté le temps de fon decés à lan dhonn. 8 
M. XL VIII. & cette mefine date fe void auiourd'huy fur fon Sepulchre. de Cheu. 
Le Pere Monod a failly d’auoir écrit que ce fut lan M. X X X I V. puis que cu, 
par des preuues irreprochables il {e void qu'il a vécu plus long temps Sab. MS. 
Humbert fut vh grand Prince,pieux autant que Prince defonfiecle;vaillant 
F & courageux,dont il donna de belles preuues par tant d'exploits militaires;fa- 
ge. ge Politique,d'auoir affermy les premiers fondemés de fon Eftat jettés par fon 
Pere ; & au refte qui eftoit fans doute doté de vertus & de qualités éxtraordi- 
naires , puis qu'il eûttant d'authorité aupres des Roys de Bourgogne & des 
Empereurs. Deux de nos Hiftoriens luy ont attribué plufeurs aétions, éom- Delbene: 
me le voyage qu'il fit auec l'Empereur Henry [en Italie ; éeluy dé France Du Buret 
où il fe rendic mediateur des differens de cét Empereur & de Robert Roÿ de 
France ; celuy de Rome au Couronnement d'Henry III. Roy des Romains, 
& vne guerre en Piemont auec le Marquis de Salucés ,dont toutesfois ie n'ay 
rien voulu dire , parce que nous nauons pour préuué de cela aucun Hifto- 
rien du temps, ou Tiltre dignede foy. le n'affeure pas non plus qu'il ayt 
accompagné l'Empereur Conrad à Rome l'an 1076. auec Ciniton Roy d’An< rl 
gleterre & RodolpheRoy de Eu s 26 ,comme a écrit vn Hiftorien mo- Hu à 
derne ; ny ayant pas d'apparence qu'il ayt fi long temps vefcu , outre que 
Conrad mourut r039.& Rodolphe 1032. ; 
L'ancienne tradition & tous les Hiftoriens que ie viens deciter affeurent 
qu'il fut inhumé deuant le grañd Portail de l’Eglife de fainét fean de Mau- 
rienne , où fe void encore auiourd’huy ve anciénne Sepulture de Marbre, en 
laquelle furent depuis inhumés deux autres Comtes de Sauoye , à fçauoir 
Amé I. & Boniface, à la memoire defquels on a drefé cét Epitaphe, qui 


quoy que moderne merite d’eftre icy rapporté. 


Humberto: Amedeo Cauda: Bonifacio Mawriane primim, deinde Sabaudie 
Comitibus ; qui adepta rébus gloriosè gestis immortalitate hoc tumulo quiefcunt 


Canonici Maurianenfes: 


Tim ne tam infignium Principum memoriä tempore depériret 3 cum ot ab illis 
in Ecclefie € diuini cultus augmentums deinde ac liberaliter erogata agnofc: 
rent, ponenduns cufauerunt. 
Vix fatis nus erat strinis ineritibus otbis, 
Trinorum efà cineri fola [ed <vrna fatis 
V'ine ergo humans mortis memor , aïque pérennes 
Virtutes prater , difce manere mibil, 


Orencore qu'au temps que cét FU fut drefsé, la datte du decés des deux 
derniers Princes & les Armes de leurs Alliances ayent efté mal mifes fur la 


foy de nos Hiftoriens de Sauoye , parce que l'on y fait le 2. mort 1076. s- 
e 
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le 3.116. & qu'on ayt donné à la Femme d'Humbert L. les Armes de Suzcs 

à celle d'Amé I. celles de Bourgogne, & à celle de Boniface les Armoiries 

de Bauieres. Cette ignorance ne doit pas pourtant decrediter la foy quieft 

deuë à cét ancien monument ; car outre la tradition, qui en ce rencontre 

pie ni doit eftre de grand poids, l'Inuentaire generaldes Tiltres de l’Eglife de Mau- 

deMaur. riennefait mention d'vn ancien parchemin où il eft parlé de la Sepulture des 

trois Comtes Humbert, Amé & Boniface à l'entrée du grand Portail de l'E- 

glife; ce qui eft fi vray que le premier de Decembre 1 32 s-le Comte Edoüard 

fonda en cette Eglife vn Anniuerfaire pour le falut des Ames de ces Princes; 

&afon exemple le Pape Felix V. par Bulle datrée à fainct Dominique hors les 

Murs de Gencuele $.des Kalendes d’Auril 1447. accordant des Indulgen- 

ces à ceux qui fcroient des réparations à l’Eglife de fainét lean de Maurienne, 

donne pour principal motif de {à picté , qu’il y auoir de {es predecefleurs in- 
humésen cette Eglife, 

Humbert fut furnommé aux Blanches-mains , {oit à caufe de la pureté de 

{es actions pendant qu'il fut Gouuerneur du Royaume de Bourgogne, foit 


© 

Fu parce qu’il auoit les mains belles , comme par la mefine raifon … de la Mai- 
Pt fon des Comtes de Champagne eût cefurnom. Vn Hiftorien Alleman l'a 
Pithoews in mal à propos appellé Hugues. | 
er Tous les Hiftoriens de Sauoye & les Eftran gers ont donné pour Femme à 
> ce Prince Adelays ou Adelayde de Suze, & ontraconté plufieurs Fables fur les 
So circonftances de ce pretendu Mariage; mais Je Tiltre de la Fondation du 
Suoye, Bourget & vn de l'Éplife de fainét André de Vienne en Dauphiné iuftifient 
C. Parad. Je contraire, & qu'il auoit épousé vne Princefle nommée Ancilie ou Han- 
at chille ; maisiufques icy l’on n'a pü découurir de quelle Maifon elle eftoit. 
Puanderb, Le premier des Hiftoriens modernes qui s'eft apperçeu de l'erreur des 
nn. Chroniqueurs de Sauoye touchant ce Mariage d'Humbert I. auec Adelayde 
Fabre de Suze, eft le fçauant Monfieur du Chefne, & apres luy Papyre Maflon & 

le Pere Monod, qui ayans vû le Tiltre de la Fondation du Bourget-dans la 
L.Limn.… Bibliotheque de Cluny,y ont fair les reflexiôs neceffaires. Delbené & du Butret 
Hift.de en ont eü connoiffance , & Botero aufli; mais ceux-là ont crû qu'Ancilie ou 
er Hanchille & Adelays ou Alix eftoient mefme chofe, & celuy-cy l'a diffimu- 
AÏL de Fr. lé. Pingon eft encore plus à reprendre qu'eux, parce qu'en donnant la fub- 
un . ftance de ce Tiltre de l'an 1030.ila füpprimé le nom d’Ancilie qui eftoit 
1.545. Femme d'Humbert I. & luy a donné celuy d’Alix, pour s'accommoder à l'o- 

”  pinion qu'il fouftenoit. 


ENFANS DHVMBERT I DV NOM, 
Comte de Sauoye & de Maurienne , & d’Ancilie ou 
Hanchille fon Efpoufe. 


L Amé premier du nom Comte de Sauoye & de Maurienne, mentionné 
au Chapitre füiuant, 


Carrul. de T TL. Burchard Comte de Sauoye, il £e treuue prefent à vne Donation qu'Ot- 
Cluny. te-Guillaume Comte de Bourgogne, en prefence d’Adelays f Femme , fit 
l'an 1019. de l'Eglife de fain& Eftienne du Port,;au Monaftere de Cluny; c'eft 

re luy qui donna au Monaftere de fainct André de Vienne en Dauphiné l'Eglife 
pag. de fainét Genys d'Aoufte au Diocefe de Belley , pour le falut des Ames du 
Roy Conrad, du Roy Rodolphe fon Fils , de la Reyne Ermengarde ,, de 
Burchard Archeuefque, de Comte Humbert @) de ‘fa Femme Hanchlle fes Pere 
Mere, & de la Comrefle Ermengarde fon Efpoufe. Le Tilrre de cette 

ÿ Donation 


M: 


ge. 


101 


| fon Eloge, apres celuy d’Amé Comte de Sauoye fon Frere aifné. 


| donation faite à Cluny pa 
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| Donation eft fellée des Seaux de Burchard & de fon Fils Aymon, & dattce du. 
| mois de Tuin l'an 30.duregne du Roy Rodolphe. Il eft aufli témoin à la do- 


nation faite à Cluny par Aymé de Pierrefort , & nommé dans la Bulle du Pa- Pier 

pe Eftienne X. vulgairemenappellé1X. par laquelle Sa Sainéteté confirme 5, 6. 
au Monaftere de Cluny la donation que le Comte Amé fon Frere auoit faite z.5. 
quelques années auparauant du Prieuré du Bourget. RS 


Le Comte Burchard ,ainfi que nous l'apprenons de la conceffion qu'il fit à Bourg. 
S. André de Vienne , eut à Femme vneComtefle appellée Ermengarde,dont l4-ch53- 
ileut vn Fils nommé Aymon , qui fut prefent à la Donation que le Comte 
Humbert fon Ayeul fit l'an 1041. aux Chanoines deS. lean de Maurienne.  Preu. p.6. 


III. Aymon de Sauoye, il eff fait mention de luy en la Donation que le 
Comte Humbert fon Pere fit à Cluny l'an 1030. 


IV. Oddon Comte de Sauoye & de Maurienne, Seigneur de Chablais, 
d'Aoufte & de Valais, Marquis d'Italie & de Suze Duc de Turin, qui aura 
Chronic: 
en 
V. N. de Sauoye Efpoufe de Luitfrid ou Guitfrid Comte de Zeringen , Fils ou Pif. 
deBezzelin Comte de Zeringen & d'Ermenfrede Comteffe de Sonneberg. ie 


Ce Luitfrid pourroit bien eftre le mefme quece Guitfrid,qui foufcriuit à la 2.8. "1 
Vanderb: 


r Aymon de Pierrefort auec le Comte Humbert & Pine. if. 


fes Enfans ; car ces noms de Luitfrid & Guitfrid ont beaucoup d'affinité. 54.425. 
&bs, 


Zeringeñ 
d'argent à 
la bande 
d'azur ac- 
coftée de 
deux Leo 
pards de 
mefme; ! 
Fvnen 
chef & 
lautre éh 
pointe: 


Pingon a adioufté deux Enfans au Comte Humbett , fçauoir Pierre & Elizä- 4, cer 
beth;mais pour lepremier nous ferons voir en l'Eloge fuiuant quel il eftoit;& sl. 
quant à Elizabeth dont Henninges, Fauin, Bucelin & Limnæus ont fait aufli Tee 
mention; l'en doute fort , n’en ayant veu aucune preuue, outre que les Hifto- Germ.p.3: 
riens de Sauoye n'ont parlé d'elle qu'auec incertiude:car Paradin luÿ a donné Fée 
pour Mary Ottho Comte de Mafcon. Pingon, Godefroy Cotnte de Mafcon, ne 6. 
& le P.Monod Vinufin Comte de Mafcon Fils du Comte Godefroy;fous pre- #41: 
texte que dans les Chartes du Bourget , dont nousauons fi fouuent parlé. Il ÿ SÉUES 
a vn Vinufius qui les a foufcrites auec le Comte Hurnbert & fes Enfans , qui 
fe dit Fils de Godefroy ; mais cette conieëture eft trop legere pour auancer ce- 
la saufli du Chefhe n'a pas efté de ce fentiment , & iufques icy nous n'auons ne 
point appris qu'il y ayt eù vn Comte de Macon decenom là. … La.ch33. 
Claude Paradin a donné auffi pour Fille à ce Comte Humbert Î. Auxilie Al: Gen: 
de Sauoye,qu'il dit auoir efté Femme d'Humbert I.du nom Seigneur de Beau- 
jeu s maïs il la confond auec Alife de Sauoÿe Efpoufe d'Humbert Seigneur de 
Beaujeu I 1. du nom, cofnme nous remarquerons cy-apres ; car illa fait Niecé Dee 
d'Adelays de Sauoye Reyne de France, qui ne fat mariée au Roy Louys le Route 


Gros qu'en lan M.C.X V. 3.ch. Sas 
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bn hnhatete tente aste de TANANANNR ANSE LEE AAA 
A do an ca 


Sauoyt, 


TIL 


AME I DV NOM COMTE D E 
Sauoye S de Maurienne , Seigneur de Chablays €5 de Valays, 
J'rnommié la Queuë. 


CHAPITRE IIL 


Lud.delle ŸRENE L y a bien de la confufionen ce que les Hiftoriens de Sauoye ont 
He écrit de ce Prince;car ilsle font viure iufqu'à l'an 1078. & il 
Vignier SX cftoit déf-ja mort enuiron l'an 1047. Ils ont crû qu'il eftoit Fils 
Wbl hi. d'Adelayde Marquife de Suze, qui eftoit Femme d'Oddon Marquis d'Iralie 
u Buttet 2202 : ji 
Blondel. {on Frere Puifné, & luy donnent pour Fils Humbert II. Comte de Maurien- 
ne, quoy qu'il foirdecedé fansEnfans, Ces erreurs ne viennent que dvn 
faux fondement par la fuppoftion quetous ces Efcriuains mal informés ont 
faite, qu'Humbert aux Blanches-mains auoit épousé Adelayde de Suze; car 


comme 
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comme ils ont veu par des Titres du temps , que cette Princeffe entte autres 

Enfans anoiteu vn Fils Améy ils Pont confondu auec celuy-cy qui n’eftoic 

que fon Oncle ; & de deux qui ont vefcu en dés temps eloignés , nen ont 

fait qu'un, & par vne deplorable fuite de confufion , ils ont attribué à l'On- 

cle la plufpart des actions du Neueu ; Ce-qui à impliqué tant de 
contradiction & d’abfurdité dans leurs ouurages, qu'on FE a reputés fa- 

buleux. 

Pingon hardiment à fon ordinaire ; a efcrit qu'il naquità Suzel'an ror6. : HT 

ce qui eft hors d'apparence , puis qu'en l'an 1030.il eftoit marié. Caril 


. n'eft pas vray femblable que ce Prince qui à cecompte ne pouuoit auoir 


alors que quatorze ans , fut deia marië;Le Tilre qui nous defcouure cette ve- 
tité , eft vne donation faite par luy du confentement de Mallenus Euef- An. 
que de Grenoble à Odile Abbé de Cluny, l'an 1030. de l'Eglife de S. Mauris pags. 
& de quelques heritages, fitués au Village de Malracene , dont le Prieure du 
Bourget fut composé , par laquelle donation il{e referue le droiét de Pa- 
tronage ; menace d'vne amande de cent liures d'or ceux qui s'oppoferont 
À l'execution de {a volonté ; nomme fa femme Adelgide , fe qualifie Fils 
du Comte Humbert , & d’Ancilie fon Elpoue ; felle la Charte de leurs 
Seaux , & la fait confirmer par Rodolphe Roy de Bourgogne ,& par la Hif de 
Reyne Érmengarde ; qui font des marques du rang que ce Prince te- Bourg. 
noit au Royaume de Bourgogne. Du Chefne &PAutheur dela Biblio- a 
teque de Cluny fe font mefcontés de rapporter cette liberalité à l'an 102$. Ziblior. 
puis Lu l'original porte quece fut l'an 1030. &le 37. du RegneduRoy rs 
Rodolphe. À 

Or, quoy que ce Titre foit en Original dans la Chambre des Comptes de Delbene 
Sauoye ou ie l'ay veu,& que plufieurs Hiftoriens dignes de foy l'ayent publié; Re 
Louys Chiefa quia veu qu'il luy faifoic obftacle, aux opinions particulieres Pay. 
qu'il a eües touchant l'extraction des Princes de Sauoye, la voulu foupçon- 7 
ner, fous pretexte que la datte qui eft de l'an 1030.ne conuient pasà l'an Lai 
37. du Regne du Roy Rodolphe. Mais cér Autheur s'eft trompé de de Bourg. 
commencer le Regne de ce Roy à l'an 900. fuyuant l'opinion de quelques Es 
Autheurs modernes (ce qui feroit que l'an 1630. tomberoit fous l'an 40.du France 8e 
Regnede Rodolphe , qui ne fut pourtant que de 38.ans) car Herman Con- É ue 
tract Autheur proche du temps, dit que Conrad mourut l'an 994. & que D. 
Rodolphe fon Fils luy fucceda; de forte que fur la fin de l'an 1030. que cette S«.74.5. 
donation fut faire à l'Abbé de Cluny la 37.année duRegne de Rodolphe GER 
eftoit commencée ; Chiefa dit encore contre ce Titre, qu'ileft non {eu- Golur. 
lement datté de l'annéede Irsvs Curisr, & de l'onze des Kalendes au 
de Nouembre , Mais du 20. iour de la Lune, fans indiétion ; Ce qu'il effaye Che 
de faire paffer pour vne marque de fuppofition ; comme fi c’eltoit chofe de : 
nouuelle de voir desChartes & des Titresanciens dattés dés iours de la Lune du 
& fans aucune indi@ion. Il y en a plufieurs exemples en [Hiftoire des luftel.ez 
Comres de Tolofe, & en celle de la Maifon d’Auuergne; Ets’il éftoit necef- a 
faire on en treuueroit d’autres. Enfin Chieza pour derniere obieétion a Lara 
dit qu'Humbert & Amé, dontcil eft parlé encette donation, eftoyent Com- 
tes de Geneue, & non pas de Maurienne & de Sauoye: Maïs il yaen cela 
de l'ignorance ou dela Paflion. Car outre que les Comtes de Geneue n'a- 
uoyent ricnen ce temps 1à , dans les Euefchés de Grenoble & de Bellay ,ny 
aux enuirons de Chambery; Il yauoit à Geneue vn Comte nommé Gerold. 
Ainfi la fondation du Prieuré du Bourget , & la donation delEglife des. 
Mauris,ne peuuent auoir efté faites que par les Comtes de Sauoye & de 
Maurienne , qui feuls en ces quartiers à eftoient Comtes fous les derniers 

Bb 2 Roys 
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Roys dela Bourgogne Tranfiurane. 
ini Amé eft nommé auec Oddon fon Frere à la donation que le Comte Hum- 
Roma. bert leur Pere fit l'an 1 042. à l’Eglife de fain@& Laurent de Grenoble. 1042 
nd f L'Empereur Henry 1 I. allant à Rome pour fe faire couronner; Ce Prince reçoll 
rer.aflens. Ve reçeut magnifiquement , {lon qu'à remarqué vn Autheur du temps; l'Eme 
Chron.de Er delà Henry eftant alléà Aft, Amé l'y accom pagna, & peu sen fallur Font 
. sab, qu'il n'eut de luy la Seigneurie d'Aft; Mais les Aftefans s'y oppoferent fur 1047 
AS. l'ancienneté de leurs Priuileges ; Il fuyuic Henry en fon voyage, ou il mena ES. 
38 va fi grand train qu'eftant vn iour allé au Palais de l'Empereur à Verone & com: 
Cl.Para. ayant demandé Audience , elle luy fut accordée; Mais non pas à fa fuyte ; pagne 
For =. Surquoy Amé repartit gencreufement Qw5/ ne vouloir point entrer ; Sil'on ne vo 
2 a laiffoit entrer [a quine. ( C'eft adireles Gentils-hommes qui l'accompagnoient.) ged'is 
Res Ce que l'Empereur accorda,d'ou vintleSobriquet que les Courtifans luy don- “lis:s 
Ping. — Nerent ayants furnommé Za Quive. Nos Hiftoriens qui ontremarqué cela, Sobris 
Arb.Ge- fe font trompés au nom de l'Empereur, qu'ils ont qualifié Henry III. qui 9. 
en 4 Pourtant n'eftoit qu'Henry LI. dont le Couronnement fe fit à Rome l'an que 
Am. 1047. parle Pape Clement IL & celuy d'Henry III. ne fe fit que l'an 1083. 
Re : : par Clement 111. auflivn Autheur Contemporain parlant du voyage de cét 
de San. Empereur l'appelle Henry Fils de Conrad. 4 
Ms. Nos Hiftoriens ont attribué plufeurs autres actions remarquables à ce —— 


Chrome. : Sa 
sara. Prince ; Comme la guerre contre les Normans pourle Comte de Bour- x 


G. Para. gogne; La reconciliation de l'Empereur HenryIT. auec le Pape Gregoire 1047. 
ru VII. & autres femblables qui ne fe rapportent qu'au Comte Amé I [fon Ne- 
Ping. ueu. Le P. Monod ecrit qu'Amé I. mourut l'an 1037. L'Autheur de la 
us Chronique, Champier & Taboüé, difent que celaarriua l'an 1076 .Pingon, 
sas Du Burtet & Fauin que ce futl'an 1078. Doglioni & wanderburch l'an 1080. 
Mais tout cela eft fans fondement, puis qu'il eft vray au contraire qu'il vi- 
uoit encore l'an 1047. qui eft probablement le temps de à Mort. Il 
fut inhumé au deuant du grand Portail de l'Eplife de fainct Iean de Maurien- 
ne au fepulchte du Comte Humbert fon Pere au rapport de la Chronique & 
Preuues, du refte de nosHiftoriens. 
pags. Il ne laiffa aucuns Enfans de la Comrefe Adalelgide où Adele fon E£ 
poufe dont l'extraction nous eft encoreinconnue; Car quoy qu’ilen eut vn 
Au Thea- Fils appellé Humbert il mourut ieune auant fon Pere ; Ainf que nous appre- 
tr. d’hon- nons d'vn Tiltre du Prieuré du Bourget qui eft fans datte, par lequel Amé 
Chr qualifié Comte , & Adele fon efpoufe appellée Illuftriffime , donnent à cette 
LS. Eglife vn Maix fitué dans leur Comté ; & en l'Fuefché de Grenoble, pour le 
Salut de leurs Ames & de celle d'Humbert leur Fils decedé , circonftance qui 
n'a efté rernarquée par aucun de nos Hiftoriens. Par fon decés fans lignée. 
Odds fon Frere puifné fucceda aux Comrés de Sauoye & de Maurienne. Fa- 
uin s'eft mefconté d’auoir donné pour Femme à ce Prince, leane Fille de 
Guillaume Comte de Bourgogne, & vne Fille appellée Conftance Efpoufe 
de Guillaume le Vieil Marquis de Montferrar, 


ODDON 
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etre ne ane aan ne ta anne nana nade 
A RAA A 


Sauoye 
comme 
cy-deuant 
Suze parti 
d’argent 
& de 
gucules, 
deux 
Tours da 
Pvnen 
l'autre, 


TITI: 
ODDON COMTE DE SAVOTE ET DE 
Maurienne ; Seigneur de Chablais ; d'Aoufie € deValais, 
Marquis d'Italie 9 de Suze , Duc de Turin. 


CHAPITRE IV. 


CRE À @tto Frif. 
& VO Y qu'il n'y ayt pas lieu de douter quece Prince ayt épousé 46.7. 


Extra- 4 JS f : ê 

Son ÿ / Adclayde Marquife de Suze ;neantmoins tous les Hiftoriens qui re 

! É A t É de ab.Sch. 

er en ont parlé ont ignoré fon extraction. Les Allemans l'ont appellé Cufpiniar. 
ne. fimplement Marquis d'Italie, fans autre defignation de fa Famille, £/.Re4fr. 


Henning. 
Onuf.Pan. 
qu'il eftoit Fils d’Aleran Marquis de Montferrat : Louys Chieza a hefité fur 448.5. 


cepoiné, l'ayant crû tantoft Fils d’Ardoin Marquis d'YuréeRoy d'Italie, & carga 


1 comme a fait aufli Onufre ; François Guilliman fuyui du P. Monod a écrit 
Pftae 


lie, 


Sab. MS. 
3 tantoft Hif.di P. 


one 
Diftorfo 
fntorno 
allorigine 
della Cafa 
di Sanoia 


Parte2. 


Ticr, de” 
FAbbaye 
de Cluny: 


Beneuer, 
San Geor. 
bifi.di 
Montfer. 
M.S. 


Titr.de 
FEglife de 
S.Syrede 
Pauic. 


Hift.de 
Brelle & 
de Bugey. 
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£antoft d'Aleran Marquis de Montferra; mais en vn autre Ouurage qui n'a 
pas’encore veu leiour & qui eft M.S.en l'Archiue de S.A.R à Turin, il a chan- 
gé d'opinion& à fouftenu quece Mar ais Oddon ou Otthon eftoit fecond 
Fils d'Otte-Guillaume furnommé l'E tranger Comte de Bourgogne & de 
Dijon ,auquel fentiment s’eftrangé Monfieur l'Euefque de Saluces en la Ge- 
ncalogie qu'il a drefsée des Marquis d'Yurée Roys d'Italie & en fa Couronne 
Royale de Sauoye; en quoy tous ces grands hommes fe font abusés , ayans 
voulu faire pafler de fimples conjedures pour des veritez. En effer il ne fe 
treute point qu'entretous les Enfans d'Otte-Guillaume il y en ayt vn ap- 
pellé Otthon ou Oddon , comme nous auons dé-ja remarqué cy-deuant; 
car il eft certain par diuers Titres de l'Abbaye de Cluny que ce Prince ne 
hiffa que trois Malles , fçauoirRenaud Comte de Bourgogne , fouche des 
Comtes de Bourgogne , Guy Comte de Mafcon qui fit la feconde branche 
des Comtes de Malcon & de Vienne { &non pas des Dauphins de Viennois) 

& Brunon Archidiacre de Langres, Et quant à Otthon Fils d'Ardoin Ro 
d'Italie , il ne vefquit que iufqu'à l'an 1011. ainf il eft impofhble qu'il 
aycépousé Adelayde de Suzel'an 1032. & 1033. qui cf enuiron le temps de 
fon mariage auec le ComteOddon: Il n'ya non plus d'apparence que ce 
Comte Oddon où Orthon fut Fils d’Aleran Marquis de Montferrat , car 
c'eft chofe feure qu'Aleran n'eut que trois Mafles, Guillaume Marquis de 
fontferrat tige des anciens Marquis de Montferrat , Anfelme Marquis 
de Vait, & Boniface Marquis de Bufque , de Ponzon , & d’Incife. D'ail- 
leurs,puis qu'il eft vray parl'hiftoire de Montferrat qu'Aleran viuoit l'an 96 r. 
& 967. comment fe peut-il faire qu'il ayt eü vn Fils appellé Otthon ou 
Oddon qui ayt efté Mary d'Adelayde de Suze , laquelle a vefcu iufqu'à 
l'an 109 r. la mefine impoflibilité fe recontreen la perfonne d'Otthon Fils du 
Roy Ardoin, parce que pardes Chartes de l'an r000.il fe void qu'il cftoit 
dé-ja en vie, & qu'il faifoit des donations à des Eoiifes, & par confequent 
c’eft vne abfurdité de vouloir perfuader qu'il ayt efté Mary d'Adelayde de Su- 
ze, auec laquelle il n'auroit pô fe marier l'an 1032.ou 1033.qu'envn âge 
fort auancé , & elle m'auroit pû viure apparemment iufqu'a l'an 1097. 
Nous en pouuons autant dire contre ce pretendu Otthon Fils d'Otte-Guil- 
Jaume Comte de Bourgogne ; car, fupposé que fon exiftence fe püt preuuer, 
& qu'il fut le fecond des Enfans d'Qtte-Guillaume , il eft impofhble qu'il eut 
épousé Adelayde de Suze l'an 103 2. & 1033. car Guy Comte de Mafcon fon 
Frere aifné eftoit dé-ja mort l'an r025.& 1026.ce que nous apprenons d'vne 
Charte du Monaftere de Cluny , par laquelle Otthon Comte de Mafcon Fils 
de Guy , donne à cette Eglife les Villages d’Anieres & d'Efnes fur la Riuiere 
de Saône, & Renaud Comte de Bourgogne qu'il faudroit prefuppofer troifié- 
me Fils d'Otte-Guillaume , eftoit marié auant l'an 1026. auec Adelays Fille 
de Richard Duc de Normandie & de Iudith de Bretagne. Ainfila prefom- 
ption feroit que cét Otthon fecond Fils d'Otte - Guillaume auroit efté 
marié auant Renaud fon Frere puifné; ce qui ne pourtoit eftre que l'an «025. 
& toutesfois Adelaydede Suze ne fut mariée au Comte Oddon que l'an 1032. 
ou 1033. d'où s'enfuit qu'il n'ya aucune de ces trois apinions qui foit receua- 
ble, & que Vignier , Delbene & Gollut£ font trompés d’auoir écrit qu'Otte- 
Guillaume eût vn Fils appellé Otthon ; car ce fut fon petit Fils qui s'appella 
ainfi & qui fut Comte de Mafcon. Pingon ne fçachant d'où eftoit noftre 
Marquis Oddon, luy a donné la qualité de Marquis de Lufent, qui eff vn petit 

Chafteau prés de Turin. 

Il eftbien plus vray-femblable que ce Comte Oddon eftoit le dernier des 
Enfans mafles d'Humbert aux Blanches-mains ; & bien que iufqu’à prefent 
ce 
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ce poinét d’hiftoire n'ayt efté traitté ny touché par perfonne; l'eftime neant- 
moins qu'il n'y a pas lieu d'en douter, & qu'il doit demeurer affez éclairey, fi 
l'on confdere l'identité du nom d’Oddon ÿ car quoy que les noms d'Oddon 
& d’Otthonen ce fiecle-là fuffent fynonimes, il ft neantmoins remarquable 
que les Titres oùce Princéeft defipné auec le Comte Humbert fon Pere lap- 
pellent toufiours Oddon, & dins routes les donations faites par la Marquife 
Adelayde où elle nommece Mary; ileft conftamment nommé Oddon & 
non pas Otthon; outre cela le temps s'y accorde merucilleufement bien, qui 
ef la plus preffante coniecture en fait de Genealogies ; En effet, cét Oddon 
n'a commencé de paroiftre qu'à la Fondation de Lemens & à celle du Bour- 
get,faite par Humbert aux Blanches-mains fon Pere l'an 1030.encore y eft-il 
nommé le dernier de fes Enfans comme le plus ieune; ainfi quelle impoffibi- 
lité ya-vil qu'il fe foit marié la mefine année auec Adelayde de Suze ? De 
plus, le voifinage des Eftats de cette Princefle auec les Comités de Sauoye & 
de Maurienne, fortifie cette prefomption; & ce qui en acheuenonfeulement 
la probabilité , mais la preuue, c'eft qu'Amé II. Fils du Marquis Oddon & 
d'Adelayde de Suze fut heritier des Comtés de Sauoye & de Maurienne & 
des Seigneuries de Chablais & de Valais, qui eftoit le Patrimoine d'Humbert 
aux Blanches-mains , dont la proprieté ne püt paffer aux Enfans d’Adelayde 
de Suze UE par le mariage d'Oddon Fils d'Humbert auec cette Princefe; 
parce que les Marquis de Suze ne poffedoient rien deçà Les Monts, & que 
de tous les Fils ou petit Fils d'Humbert aux Blanches-mains, ilne refta que cét 
Oddon, qui par confequent fucceda à fon Eftat, & qui portoit le Titre de 
Marquis d'Italie, ou comme Mary d'Adelayde Marquife de Suze, oucomme 
heritier de Berold & d'Hugues {es Predecefleurs paternels Marquis d'Italie, 

Ileft vray que quelques Hiftoriens , qui n’ont pas pà nier le mariage d'Od- Detbene de 
don & d'Adelayde ont dir, qu'il n'auoitefté que fon fecond Mary, & qu'A- Pere 
mé Comte de Maurienne premier dunom , Fils aifné d'Humbert aux Blan- np? ie 
ches-mains auoit efté le premier ; mais cette opinion {e déftruit par plufieurs Lie de 
reflexions; dont la premiere eft, qu'ilne fe treuue point de Titres qui faffe 1 
mention qu'Amé aytefté marié auec Adelayde de Suze; car quoy qu’en la Monod 
donation de l'Eglifé de S.Mauris que ce Prince fit l'an 1030. à l'Églife de Clu- ru 
ny,fa Féme foit appelée Adaelelgide ; & Adele en vne autre Charte fans dat- x 2e 
te en faueur de ce mefime Monaftere > que l'on peut dire eftre des noms Syno- Hors 
nimes; néantmoins cette {eule circonftance ne fuffit pas, cette Adele n'ayant js É 
paru enaucunaéte comme Marquife de Suze. Secondement Adelayde de A 7 
Suze n'a prefque rien donné aux Eglifes, qu'elle n'ayt dir que c’eftoit pour le sr ou 
falut de l’Ame d’'Oddon fon Mary & deleurs Enfans, fans auoiriamais parlé Preunes 
d'Amé , que vray-femblablement vne fi pieufe Princefle n'eut pas voulu on Pa8ê. 
blier. Tiercement, par la Lettre que le Cardinal Pierre Damian écriuit à 
Adelayde de Suze ; ce fainct Perfonnage effaye de la confoler du bruit qui cou- 
roit de ce qu'elle vouloit fe marier pourla troifiéme fois. Orfi nous confen- 
tons qu’elle ayt épousé le Comte Amé, il s'énfüuiura qu'elle aura eù trois Ma- 
1ys: parce que quand le Marquis Oddon l'époufa,elle éftoit vefue d'Herman 
Duc de Suaube,ainfi que nous preuucrons cy-apres. Il n’eft donc pas croyable, 
fi cette Princeffe eut efté mariée trois fois, que ce gräd Cardinal qui eftoit fon 
Contemporain l'eut ignoré, & qu'il eut voulu faire paffer vne verité pour vn 
bruit de ville. Mais pourvne quatriémeraifon, deux Chartes de la Princefe 
Adelayde, Fyne pour l'Abbaye de Noualefe , & l'autre pour l'Eglife d'Oulx, 
preuuent nettement que Pierre & Amé eftoient Enfans du Marquis Oddon 
& d’elle , & nullement du Comte Amé, qui partant ne fut jamais {on Ma- 
ty. Et par vn Titre de l’Abbayc de fain@ B enigne de Fruttuaria de lan 10 d: 

Lo 
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& par la Fondation de celle de Noftre Dame de Pignerol , ce Pierre Marquis 
d'Italie Frere d'Amé fe nomme Fils du Marquis Oddon & de la Comtefle 
Adelayde. A quoy l'on peut adioufter que cette Princefle en nommant fes 
Enfans , n'a iamais fait mention de cét Humbert Fils du Comte Amé qui 
mourut auant luy , dontileit parlé en vne Charte du Prieuré du Bourget , la- 
quelle nous auons citée cy-deflus; & toutesfois il y a d'apparence s'ileut efté 
{on Fils qu'elle en eur parlé auf bien que des autres, y eftant plus eftroitre- 
ment obligée , attendu qu'à ce compte, ileut efté fon Fils aifné. D'ailleurs, fi 
fi cette opinion fe pouuoit fouftenir , ils’enfuiuroit qu'Adelayde de Suze au- 
roit et deux Enfans du nom d'Amé, l'vn qui feroit l’aifné Fils du premier 
lit, & l’autre le troifiéme Fils du fecond li& , chofe ‘qu'il ne faut pas facile- 
ment prefumer , parce qu'il arriue rarement que deuxenfans ayent vn mefme 
nom. 

En fin fans cette prefuppofñrion, il faudroit queles Titres de la Fondation 
du Bourget, ou ceux de faint Laurent d'Oulx & de fainé luft de Suze fuf- 
fent faux contre lefquels il n'y a pourtant rien à dire; car par ceux-cy 
Pierre & Amc font defignés & lé Enfans du Marquis Oddon & d'Ade- 
layde Marquife de Suze , & par confequent Amé Fils d'Humbert aux Blan- 
ches-mains n'eftoit pasleur Pere ,&toutesfois il eft certain que Pierre & 
Amé ont fuccedé à Humbert aux Blanches-mains ; ce qui nes'eft pû faire que 
par la voye dela generation; &ainfi, puis qu'entre les Enfans d'Humbert il 
{e rencontre Oddon, pourquoy luy refufera-t'on la qualité de Mary d'A- 
delayde de Suze, & À de Pere d’AméI I. qui apres luy & Humbert leur 
Ayeul ont efté Comites de Sauoye & de Maurienne ; outre que s'ileftoit vray 
que cette Adele Femme du Comte Amé Fils aifné d'Humbert aux Blanches- 
mains eus efté noftre Adelayde de Suze. Pierre & Amé eftans Enfans du Mar- 
quis Oddon & d'elle, comme lon nele peut pas nier il s’enfuiuroit que 
cette Princeffe auroit épousé les deux Freres. Mais ce qui mer la chofe hors 
de doute, c'eft qu'Amê Fils d'Humbert aux Blanches-mains eftoit encore vi- 
uant l'an 1057. auec Burchard & Oddon Freres , comme tefmoigne la Bulle 
du Pape Eftienne X.8& Oddon & Adelayde de Suze eftans mariés en ce mef- 
me temps & longues années auparauant , il s'enfuit par vne confequence ne- 
ceffaire qu'Amé Fils aifné d'Humbert n’a pi eftre Mary d’Adelayde de Suze, 
&c qu'il faut qu’elle ayt efté Femme d'Oddon fon Frere puifné , autrement 
il faudroit prefuppofer deuxabfurdités ; l'vne qu'Adelayde ayteù en mefme 
temps deux Marys, & l’autre qu'elle eut épousé les deux Freres, En effet, sil 
eff vray qu'Adelayde de Sauoye Fille du Marquis Oddon & d’Adelayde de 
Suze , mariée à Rodolphe Comte de Rinsfeld Duc de Sueue & Empereur,ayt 
eù entrautres Enfans vne Fille appellée Mathilde,qui époufa l'an 1075. Er- 
neft Marquis d’Auftriche, il faut par neceffité qu'elle fut née l'an 1048.encore 
faudroit-il qu'elle eut efté conçeüe à l'âge de 14. ans , pour eftre nubile 
lan 1075. Or Amél. du nom Comte de Sauoye eftanr encore viuant 
l'an 1048.il refte indubitable qu'Adelayde de Suzeeftant déf-ja Femmeen ce 
temps A du Marquis Oddon , n’a pü eftre Femme du Comte Amél. 

D'où s'enfuit qu'il faut tenir pour vne verité Hiftorique, qu'Oddon Com- 
te de Sauoye & de Maurienne dernierdes Enfans d'Humbert aux Blanches- 
mains époufa Adelayde de Suze riche heritiere , Vefue d’Herman Duc de 
Suaube , & Fille de Manfroy furnommé Olrich ou Vlrich Marquis 
de Suze, & de Berthe d’Yurée Fille d'Albert Marquis d’Yurée & Coufine 
d'Ardoin Roy d'Italie. Befly s’eft trompé de luy auoir donné pour Pere 
Thierry Duc de Lorrainel. du nom; elle porta en dot au Marquis Oddon le 
Marquifat de Suze, le Duché de Turin, la Val-d’Aoufte, & plufeurs Terres 

& 
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& Chafteaux fur la Cofte de Gennes ; nous n'auons point pewéncore ippren- 
dre precisément la datte de ce Mariage, parce qu'il eft incertain en quel yrymas. 


| temps mourut Herman Duc de Suaube premier Mary de certe Princefle, Conrraf. 
apudPiffo 


Car ce ne peut pas’eftre l'an 1038. comme à efcric vn Hiftorien , puis que 
-rer. Germs 


l'an 1039. Adelayde auoit défja deux Enfans du Marquis Oddon. il faut s.3. 
donc par necellité que cela foit arriué l'an 1030. & qué la donation que 

cette Princefle fit aù Monaftere de Sain@Eftienne de Gennes d’vn Village 

appellé Jilla-regia au Diocele d’Albenga, enla prefence & du confentement 

du Duc Herman fon Mary , ayt efté pallé l'an 1029. & non pas l'an 1049. La 


ainfi qu'à publié vn Efcriuain de ce Siecle ; parce qu'en cetemps là elle eftoit Ag o6x. 


mariée auec le Marquis Oddon. Au furplus lé premier mariage d'Adelayde 
du Suze auec Herman Duc de Suaube eftencore preuué par vn paflage de ,,,, 
l’Hiftorien Herman Contrad qui dit , Que ce Duc Herman obtint de l'Empereur: ex Er 
un Maïrquifat d'Icalie appartenant à Manfroy fon Beau-Pere. Ce qui ne fe peut SA 
entendre que du Marquifat de Suze. Ainfi puis qu'il eft conftant qu'A- nr 
delayde a eü deux Marys, Jvn Herman Duc de Suaube & laure 
Oddon Comte de Sauoye & de Maurienne. Il faut pour concilier 
les Hiftoriens auec les Titres & les Tefmognages que nous auons 
de lvn & del'autre , que le premier foit mort vers l'an mil trente-vn & 
que l’autre aÿt efpousé fa Vefue enuiron lan mil trente - deux ou mil 
trente-trois ‘ 1 
Ce point d'Hiftoire efclairey qui eftoit fort important pour redreffer la 
Genéalogie de nos Princes. Inousrefte À parler des Actions d'Oddon & 
d'Adelayde.' FAQ 
Le plusancien tefmoignage que nous ayons de luy,eft la fondation du Pri- pags, 
euré de Lemens far Chambery, à laquelle il fe trouua preféntauec le Comte 
Humbert fon Pere, celle du Bourget & la donation faire à Cluny par Aymon 
de Pierre-fort ; & quant à Adelayde,par Titre du moys d'Aouft de l'an 1030. 
(a eftant au Chafteau de Suze, en prefence d'Hugues Euefque d’Aft. Elle donna 
n àlAbbaye de Noualeze au Pied du Mont-Cenys , vn Maix appellé Gaflion ; 
\de- |c Village de Camarlet & le Bourg deNoualeze ,auec toutes les Montagnes 
À & les ve iufques à la plaine du Mont-Cenis; ce qu'elle fit auec fes deux En- 
ye fans Pierre & Amé , pat la précaution que prenoient les Moynes en 
1 ces Siecles là ; de faire interuenir dans les donations & liberalités que 
159. leur faifoyent les Roys & les Princes ; les Enfans auec leurs Peres & 
Metes , quoy que Îles Eñfans fuflent fort ieunes & bien founent äu 
berceau ; Par ce mefme Titre Adelayde dit, qu'elle eft Fille d'Olrich- 
Manfroy : Elle donna auffi lan mil cinquante-fix les Chafteaux de 
Canale & de Sainét Eftienne à Guillaume Euefque d'Aft : Et au-mois 
de May de l'année fuyuante le Marquis Oddon & elle , Pierre & Amé 4, 
__ Jeurs Enfans & leurs Filles , firent donation à l'Eglife de Sainét Laurent Pe4 
4 d'Oulx & à celle de Saïnct luit de Suze (que la Comrefie Berthe Mere PAT 
153 d’Adelayde auoit commencé de faire baftir) les Eglifes de Sezane; d'Oulx pag.o. 
6. & de Salebertrand auec les Decimes , Premices & Oblations. Vn Hiftorien ne 
5. moderne qui a eü connoiffance de cette donation a eü raïlon de / 2... 5 


EL. 
Mae S À te. de Sauoye. Le Pape Eftienne Du Chef 
fe qualifier ce Marquis Oddon ; Com uoy. P AE 


x dixiéme parle de luy-en la Bulle qu'il accorda à l'Abbé de Cluny la mef- ee 
Ÿ° ne année mil cinquante fept par laquelleSa Sainteté confirma la fondation 1.5.c.54. 


57. du Bourget. ; 
2 ; 5 : rt 
— CePrince ne vefquit pas long-temps apres ; car Jan 1060. il toit déf-ja 
 decedé ; äinfique nous l'äpprenons d'vne donation que fit cette année, la pouves 
% Comréllé Adelayde fa Vefue, à l'T glife de Turin. Cette verité s'eftablit pag-14. 
NAS (a ; enegré : 
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Preuues Encore par la Lettre que Pierre Damian Cardinal lvn des grands Perfonna- 3 
pag.10. ges defon Siecle efcriuit à la Comtefle Adelayde fa Vefue,par laquelle il luÿ Lera 
donne le Titre de Ducheÿfe & de Marquifé des Alpes Cottiennes , l'exhorte de faire en de ni 
Jorte que l'Eueque de Turin & les autres Prelats de fon Eflat, cvinent dans larefèr- s;2 
me; la compare à Debora qui supeoitle Peuple ; la confole du fcrapule qw'elle auoir Card 
d'anoir eflé mariée deux fois ; la loïe de ce qu'elle gouvernoit fifagement fes Eftats, & sal 
de ce qu'elle fe maintenoit en ff grand credie @: auec tant d'authorité, non feule: de," 
ment parmy les Peuples qui etaient [oufnis à [on obeyffance ; mais en toute l'Italie, 
qu'elle efloit l' Arbitre de tous les différends. Cette Lettre contient plufeurs au- 
tres riches eloges qui meriteroient d’eftre efcrits en caracteres d’or comme 
vn illuftre monument de la picté de cette incomparable Princefle & de la 
grandeur de la Royale Maifonde Sauoye. Ée. 
pr Certes; nous auons peu de Princefles, dont le zele pourila Réligion ayt Foy 
Cap.24.. Paru auec tant d'efclat que décelle-cy. Car l'an 1064. elle fonda l'Abbaye ciond 
Preuues de Noftre Dame de Pignerol pour le falut des Ames de Manfroy fon Pere; Re 
Pt d’Alric Euefque d'Aftfon Oncle; de Berthe fa Mere & du Marquis Oddon pigné 
Fra@luur. fon mary. Ce Titre eft foufcrit d'elle ; de Pierre & d'Amé fes Enfans & dat. 7e 
té deuant la porte du Chafteau de Turin. 
V bel. Girlem Euefque d’Aft ayant efté chalfé pour vne feconde fois de fon Euef- Be 
Iial.Sacra Ché, cette Princefle mit vne armée fus pied , prit la ville d’Aft & reftablic Refa 
. . l'Euefque en fon fiegc : Vn Hiftorien moderne , quoy que fort exat à douté el 
Le * ice fut elle qui eut faitce genereux exploit; quoy qu'vn Autheur contem- ah 
Turcbus … porain l'afleure comme chofe qu’il auoit veüe , ayant remarqué que Girlem 1070: 
gen. pour mieux engager cette Princefle à fa protection , luy auoit accordé le 
Afrenf. … Peage de la Ville ; à quoÿles Aftefans n'ayants pas voulu confentir , cela 
caufa la ruine de leur Ville ; car Adelayde y fit mettre le feu ; & fe retirant 


auec fon armée, fit effacer cette infcription qui eftoit proche de la porte de 
l'Arc. 


À. 
064 


Tanus à Gomero genitus , genuit mihi nomen antiquum, 
Mox Haflanomen dedit , onde fum cvocataV'index , 
Namqueinivrias lcifcor acerbe. 


Eten place elle fit méttrece Vers. Pour marque de fa cholere: 
HASTA IVGVM SVBI IT, NVNC EST ALEXIA VINDEX.: 


Se Le Pape Gregoire V I L.eut tant d’eftime pour Adelayde & d'opinion de Li 

® fonaffedion pour le biende l'Eglife,qu'il mit l’an'r073.fous la protection de in 
cette Princefle , les Monafteres de S. Benigne & de S. Michel de la Clufe ; eferir 
Depuisà fa priere & de fes Enfans ; fa Sainteté par vn autre Bref reigla “7% 
la forme de l'Ele&ion de l'Abbé de Noftre DamedePignerol. C'eft en ce 


Titre ou le Pape luy donne ce glorieux eloge de Fille de Saintl 


Sesli= 
Pierre. berali 
Preuues Cet elle qui fondal'an 1074. l'Eolife de Mombra dont on a fait depuis ei 


pag.16, … Vne Chartreufe:Elle donna auffi l'an : 075 .des heritages à l’Abbaye de Noftre Eglifes 
su Dame de Pigner okpuis l'an 1078.la moitié du Chafteau de Pignerol & des 1074: 
as. Villages de Portegde Turon,de Malauor,du Villars,de Villaret,de Pragela & 
Preunes  autreslieux , & l'année fuyuante la Tierce partie du Chafteau de Brandis à 
Prriues Albert Abbé de $. Benigne. Le differend qui eftoit entre les Abbés de S. 
pres. Benigne de Dijon, & celuy de Fruttuaria fut terminé à Turin l'an 1080. par 
ca lentrerife decetre Princeffe, d'yn Cardinal , des Euefques de Dye, de aa 
noble 


De la Royale Maifon dé Sauoye. 203 
noble, de Syon, & de Maurienne : Elle dontiaauffi au Monaftere de Pigne- Preu es 
TT rol , l'an 1083. des biens fituez à Saluces, & par vn autre Titre de l'an PE"? 
7Ÿ 1083. elle & Agnes dé Poitiers faBru firent quelques liberalités aux Preuues 
P74. Chanoines de Saint Laurent d'Oulx;elle laïffa encore des tefmoignages de fa P28 
[s. pietcà l'Abbayede S. Soluteur de Turin,à qui lan 1088.elle donna la moitié zx. cs 
— du Chafteau de Calpix fous les feaux de Frideric Comte de Mouffon;du Com- ?e4.Cæ. 
179: te Amé fon Fils & autres. Ce fut aufli elle qui auec Agnes de Guyenne fa Bru, ae 
k8s. gratifia Otthon de Sauoye Euefque d’Aft fon Fils, de l'Abbaye de Sainét Dal- pagar. 
— mace & du Chafteau de Non, de Pedona , Laualdizio & autres lieux it 
78 Enfin cette grande Princefle apres auoir reftauré l'Abbaye du Villars en 2. es 
bar. Piemont , fondée par Aripert Roy de Lombardie mourut fort agée à Canof- a à 
que en Canauays , non pas l'an 1089.comme aefcrit Pingon, Mais bien pit. 
L_ l'an 1097. ainfi qu'a obferué vn Autheur Contemporain qui la nomme fer. 
À È : : : ; Hifi.Chré. 
fro- Comteffe de Turin. Lachronique de S.Benigne de Fruttuaria dit qu'elle fut Ped.Cap. 
que inhumée en l'Egle de Sainét Eftienne de Cafelle en Canauays , ouelle eftoit 30. 
li. retirée & viuoit en perfonne priuée, du deplaifir qu'elle auoit reçeu, que 75, 
l'Eglife de Saint Second de la Tour Rouge d'Aft, eutefté vnie à l'Abbaye Chrenic, 
NE de Sainét Benigne l'an 1070. ce qui a peu d'apparence ,eü efgard aux gran- Arias 


ÿ S te î Conffant. 
des chofes , que cette Princefle fit depuis cetemps là. Chronic. 


Fraëluar, 
ENFANS D'ODDON COMTE DE SAVOYE MARQVIS 


d'Italie & d'Adelayde Marquife de Suze. 
Arb.Gent, 


à ï 5 Æifi.Gent. 
I. Pierre de Sauoye Marquis de Suze & d'Italie. Pingon & wanderburch SR 


l'ont creu Fils d'Humbertaux Blanche-mains ; & du Chefne du Comte Amé Bouger, 
premier, en quoy ils fe font mepris. Car parles Titres que nous auons cité eee 
cy-deffus de l'Abbaye de Noualefe & de l'Eglife de Sain& Laurent d'Oulx;& pag.22. 
de La fondati6 de Noftre Dame de Pignerol,il fe void qu'il eftoit Fils aifné du F su 
Marquis Oddon & d'Adelayde de Suze. Ce qui fe confirme encore par vn ane. 
autre Titre de l'Abbaye de Saint Benigne de Fruttuaria qui eft vne Notice Gaul. 
faite parce Prince l'an 1064. en faueur dece Monaftere, fous vne Tente De Fra 
hors k Village de Cambian , qui eft la forme en laquelle les Roys & les ca. : 

Princes rendoient autrefois la luftice , ouil dit Fils du Marquis Oddon Fur 

& de la Comteffe Adelayde , par ou l’on void auec quel fondement Pingon : 

a auancé ( pour s’accommoder à la Genealogic qu'il auoit dreffée ) Que ce 

Marquis Pierre eftoit mort l'an 1043.auantle Comte Humbert fon Pere, 

quoy quecét Autheuren vn autre ouurage ayt eü connoiffance de-la fon- 

dation de l'Abbaye de Pignerol de l'an 1064. ou ce prince eft denommé 

comme viuant & comme Fils du Marquis Oddon & d’Adelayde de 

Suze. me a 
— Il Efpoufa Agnes de Guienne ou de Poitiers Fille de Guillaume VI. du re 
“N nom Duc de Guyenne ;Comte de Poitou & d'Agnes de Bourgogne, laquel- Hiftdes 
&- Je l'an 1078. donna la moitié du Chafteau de Pignerol à l'Abbaye de Noftre , 
. Dame de Pignerol , où elle fe dit Fille de Guillaume Comte de Poitou & Burrer. 
es. Vefue du Marquis Pierre; elle fit plufieurs autres liberalités à l'Abbaye de Premues 

Saind luft de Suze , à l'Eglife de Sain& Laurent d'Oulx & à l'Abbé de Saint FE. 


Benigne à qui clle donna la Seigneurie de Fauola en Piemont. Benigne, 
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Guyenne 
de gueules 
au Leo- 
pard paf- 
fant d’or, 
armé & 

lampafsé 
d'azur. 


be qu Van Autheur moderne s'eft mefconté de donner pour Femme au Marquis 


nouneau Pierre vne Fille du Comte de Geneue. Henninges & Sanfoüin {e font auffi 
Fe trompez de donner à Agnes de Guyenne pour Mary, Anfelme Seigneur de 
pass.  Carrette Marquis de Sauone; elle fut inhumée en l'Abbaye de fainét Pierre de 
Famigl._ Ferrania prés de Caire dans les Langhes ,auec cét Epitaphe, où ellefe nomme 


Hd 1. Fille du Comte de Poitou & Bru de la Comtefle Adelayde de Suze. 


ou Hac recubant ffsa + Matris Venerabilis offas 
SERuine Cuius erat pofitum vita boni Jheculum ; 
< Haec Piclanorum Comitum frps nobiliorum, 
Pulchra fuit facie nurus Atalafie, 
Defunétique Viro lonpè Poft ordine miro, 
<Mundum deferuit , hicque fepulta fuit. 


D. Chefn. H is Pi > : À 5 2 
a Dece mariage , le Marquis Pierre n'eut que deux Filles ; la premiere appelée ps 


là Maifon Agnes de Sauoye mariée auec Frideric de Montbelliard ou de Bar Comte de du 
ë Ba Lucelembourg & de Mouflon, Fils de Louys Comte de Montbelliard , de "4 
Ga. Mouflon & de Ferrette,& de Sophie Comreffe de Bar;François de Rofieres l'a biere 
Com. Bar. mal appellée Berte. 


m7 


il 
sui 


Montbel- 
lard d’a- 
zur à deux 
Bars adof- 
sés d’or. 


En vne donation qu'elle fit l'an 1089. à l'Eglife d’Aft, elle fe nomme Bru de 

Preuues la Comitelle Adelayde , comme aufli en celle qu'elle fit à Almeo Abbé de S. 

pg#+ . Benigne de Fruttuaria , de la moitié de Ville-neufue & de la Seigneurie d'I- 
if. Chro. 3 À ue E E » . 

Ped.e. 27. raque eftant fur le point de prendre le Voile de Religieufe ; le Comte Fride- 

ric fon Mary duquel elle n'eut point d'Enfans , eft comparé par vn 

Hiftorien du temps à fain& Sebaftien, pat ce qu'il deffendit conftamment le 


party 
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party de Gregoire VII. contre l'Empereur Henry, en qualité de General dela cire». 
Comtelle Matilde Ducheffe de Tofcane. Ce mefme Autheur dit, que certe #41! 
Agnes eftoit petite Fille de la Comtefle Adelayde de Suze ; Frideric mourut a à 
en Piemont, & fut inhumé dans l'Eglife de fain@ Pierre de Canofque proche 24:74 
de la Comtelfe Adelayde Ayeule de fa Femme. 

La feconde Fille du Marquis Pierre & d’Agnes de Guyenne fut Alix de Ghixa. 
Sauoye, Efpoufe de Boniface Marquis de Saluces , de Bufque , de Ceue, de Sa- 
uone & de Crauefane, Fils de Thetes Marquis de Vait, de Ceue , de Sauone 
& de Crauefane, & d’Helene Comreffe de Vintimille. Les Gencalogiftes de 
la Maifon de Saluces l'ont confonduë auec Adelayde de Suze fon Ayeule, 
elle tefta le s. d'Odtobre 1125. Cette Princefle fut des plus Illuftres de fon vin. de a 
fiecle, & nommée en vneancienne Gencalogie de Saluces Femme de tres- Chembre 
grand prix. Elle’eftBien-faitrice de l'Abbaye de Caramagne en Piemonr, & des Com- 


fonda le Chapitre de Reuel. Bee 


Saluces 
d'argent 
au chef 
d'azur. 


II AméIl du nom Comte de Sauoye Seigneur de Chablais, d’Aoufte & 
de Valays , Marquis de Suze & d'Italie, mentionné au Chapitre fuiuant. 


III Berthede Sauoye fut accordée en mariage eftant fort ieune à H! enrÿ Herman. 
de Suaube ou de Sueue III. du nom furnommé le Vieil (nommé I V. par pue 
quelques-vns) quin'eftoit âgé pour lors quedecinqans; Ileftoit Fils de Hen- FF A 
ry II I. Empereur, Roy de Bourgogne & d'Agnes de Poitiers;mais les Nopces fe Sch. 
n'en furent faites qu'vnze ansapres à Triburie. Ce Prince ayant pris auerfion ETS 
contre elle entreprit de la repudier, dont il fut diffuadé parle Cardinal Pier- 
eo. re Damian Legat Apoftolique , que le Pape Alexandre IL. luy enuoya : Cét 

Illuftre Prelat apres auoir employé toutes les raifons imaginables pour le dif- 

fuader d'vne pensée fi iniufte,qui n’auoit autre fondement que fon capriceluy sf. 

reprefenta Que les Parens de Berthe ; qui efloient puilans ; fe reffentiroient de cette 

iniure @o la cvangeroient par les Armes; ce qui arrefta la refolution d'Henry, & 

l'obligea de viureauec elle comme Mary il en eut plufieurs Enfans , dont. 


nous parlerons ailleurs, 


(EC UDE Berthe 
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Suaube- 
FEmpire 
party de 
VEmpire, 
qui eft 
d'orà 
lAïigle 
éployé de 
fable dia- 
demé,lan- 
gué & be- 
qué de 
gucules S& 
de Suaube 
qui eft 
d'argent à 
trois Leo- 
pards de 
fable Fvn 
fur l'autre. 


Dodechin, Berthe mourut à Mayence l'an 1087. & fon corps fu porté à Spire, felon 
Len .vnancien Autheur. Vnautre'plus moderne a écrit que ce fut à Padoue, 1087. 
nou à quoyil ya grande apparence, puis que fon Epitaphe fe void encore en 


Halie. … l'Eglite Cathedrale qui eft defa fondation , il efttel. 


Prafulis x Cleri, prefenti predia fano, 
Donanit Regina iacens hoc marmore Berta ; 
Henrici Regis Patawi celeberrima quarti 

Coniux stam grandi dono memoranda per «um. 


Sax. Tuf George Fabrice Genealogifte Allemand , parlant de la Femme de cét Empe- 

M & : À ; ; : > : : 

L4. reur, a dit mal à propos qu’elles appelloit Eleonor, & qu'elle eftoit Fille de 
Raynier Marquis de Sauoye. 


Cuir. IV. Adelays de Sauoye , premiere Femme de Rodolphe Comte de Rins- 
Heric. 4. feld Duc de Suaube ou de Sueue , qui fut depuis éleu Empereur en la Dierte 


Onufr. : : > 5 0 : An 
PAR de Forcheim , par quelques Princes d'Allemagne qui s’eftoient foûleuéscontre 


d2. l'Empereur Henry1 IL. fon Beau-frere ; il futcouronné à Mayence l'an 1077. 


Fe mourut l'an 1080. & gift à Meresbourg, Sa poterité fera deduite en fon lieu, 1080: 
0m: 


Reinsfela. 


L'Empire 
comme 


deffus, 


Louys 


De la Royale Maifon de Saucye. 207 


Louys Gollut a auanéémal à Propos que cette Princelle eftoit Fille de Mern.hift, 
Guillaime Tefte-Hardie Comte de Bourgogne, de Vienne & de Mafcon, lschro 
car outre que le temps y refifte entierement, & qu'Eftienne Comte de Bour- 
gogne Fils dudit Guillaume, ayant cù pour Femme la Sœur de Conrad Duc cr. 
de Zeringen ,auroit épousé fa petite Niece; les Hiftoriens ont reconnu cette FA 
Adelays pour Fille d'Oddon Marquis d'Italie & Sœur” de l'Imperatrice 
Berthe. ÿ 


V._ Otthon de Sauoye fut éleu Eucfque d'Aft apres le decés d'Ingo fon Pre- Vahel. 
deceffeur arriué far la fin de l'an 1079. Par'plufeurs Titres il dit Fils d'Od- Zal.facr. 
don Marquis d'Italie & d'Adelayde Comtefé de Suze ; yn Autheur du temps ie 
le qualifie tel : Adelays’fa Mere & Agnes de Poitiers {à Belle-fœur donnerent #e.21. 
à fa confideration l'an 108 2.l'Abbaye de Sain& Dalmace & plufieurs lieux à 747. 
l'Eglife d’Af ainf quenous auons remarqué cy-deuanc. 

Ce fut vn Prelat fort aymé du Pape" Gregoire V IL & de l'Empereur Hen- 
Tÿ; qui par Patentes dattées à Pauie l'an 10 93.fit donation à fi priere à l'E- Fghel. 
glife d'Aft, du Chafteau & du Village de Caraflon. LePape Vibain I I. de 
fontemps allanten France, confacra l'an 1096. la nouuelle Eglife Cathedra- 
led'Aft. Ilmourutl'an r 102: 


AME' 
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Satoye, 
Gencue. 
cinq 
poinéts 
d’or,equi« 
pollés à 
quatre 
d'azur. 


I V. 


À M EC TENDMOIN OM E © MT'E DE 
e € de Maurienne, Seigneur de Chablais , d'Aouÿte, de 
V'alays € de Bugey , Marquis d'Italie €5 de Suze. 


CHAPITRE V. 


streuuer eftrange fi les Hiftoriens ont efté bien embar- 
ler & à diftinguer les Poncesen la Famille des Ducs de 
540 EN Guyenne , les Guillaumes en celle de Poitou ,les Guys en celle de 
Lefignen les Azzons en celle d'Eft ; les Bonifaces & les Guillaumes en la 
Mailon de Montferrat, & lesBofons en celle des Comtes d'Arles & de Prouen- 
ies on a peine à s'empefcher de faire des 
quand le Pere & le Fils fe rencontrent 


l'on confond l'un auec l'autre , & lon 
fait 


5440) 


VE Lnefaut pa 
Ÿ rafsés à demé 


ce ; parce qu'en matiere de Gencalog 
equiuoques & desanachronifmes , 
auoir mefme nom ; & bien fouuent 
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fait paffer Le Fils pourle Pere & le Pere pour le Fils, dont ce chapitre nous 
fournit la preuue. Fous les Hiftoriens de Sauoye qui ont ecrit iufqu'à 
prefent , ont publié qu'Amè premier Fils d'Humbert aux Blanches - mains 
auoit vefcu iufqu'à l'an 1078. ce qui n’eft pas veritable comme nous l'auons 
montré cy-deflus: au contraire il deceda l'an 1060. deforte qu'Amé Comte 
de Sauoye & de Maurienne duquel nous deuons parler en ce chapitre, fecond Hilt.de 
Fils d'Oddon Marquis d'Italie & d’Adelayde de Suze,doit eftre nommé Amé “RS 
| II. Ce qui augmente le nombredes Amés en la Maifon de Sauoye, dont Du- Aide 
Chefne & Le P.Monod fe fontles premiers apperceu ;ils fe sôt pourtät mefcô- ne &de 
— tés d'auoircreu que celuy-cy fut rils de l'autre, puis qu'il n’eftoit que fon Neueu. Pr 
: — Nous n'auons rien de certain pour le temps de fa Naiïffance, parce queles & #47. 
ce, Hiltoriens de Sauoye qui n’ont point eü de connoiffance de luy , n'ont pü ur 
en faire l'obfruation. Nous voyons bien neantmoins qu'ileft déf-ja nommé 
|__ quoy qu'é bas âgeen la coceffiô faite par adelays de Suze fa mere au monaftere 

fa. de oualeze l'an M.XXXIX qui eft la premiere a&tio que nous auons de luy. 

L Il foufcriuit à la donatio faite l'an M.LVIL par Adelays fa Mere à l'Eglife de R.Tirchs. 
, 7 S.Laurent d'Oulx. Vn Autheur dutemps;raconte que Girlem Euefque d'Aft es 
it. ayant efté chaffé de fon Eucfché l'an 1060. à caufe qu’il eftoit foupçonné de es # 
15: l'Herefie des Nicolaites,& de vouloir changer le gouuernement de certe Vil- F41. 
57. leseut recours à Amé, qui par la force de fes armes le reftablit en fon Siege. PE 
— Depuis il affifta à la fondation faite par la Comtefle Adelayde fa Mere de d'Oulx, 
Lu l'Abbayede Noftre Dame de Pignerol l'an mil foixante quatre. : 

64. S.Anno Euefque de Cologne paffant à S.Maurice en Chablais, defrant da- AUS 
uoir quelques reliques de ce Sain@, y employa l’authorité de la Mere de ce 9. Go 
Prince, parce que le Monaftere de S.Maurice eftoit dans fes Eftatsice qui mon- 44e. 

__ ftrequele Chablais appartenoit dé-ja à nos Princes ainfi que nous auons dit. 
5 Le Pape Alexandre IT ayant fait vu traité de Paix,auec Richard Prince des 5, Chefne 
4 Normans d'Italie , & apprehendant quelque nouuelle irruption de cetteNa- Hift.des 
1e tio belliqueufe,tira parole en vn Synode de Guillaume Comte de Bourgogne, ke j 
Sie- du Comte de S.Gilles;du Beau-Perede richard Prince deCapoüe & du Com- , D ER 
ï. te Amé IL (queles Hiftoriens du temps nomment fimplement Amé Fils d’A- Greg. FI. 
delays)qu'ils s'employeroient auec toutes leurs forces pour la deffence du S. HUE 
Siege à la premiere femonce qui leur en feroit faite. 
Ce fut à fa confideration ; de Pierre marquis d'Italie fon Frere aifné,& de la Preunes 
ne Comteffe à Mere,que le Pape Gregoire VII. declara par vne Bulle que les paginée 
fa abbés de l'abbaye de notre ame de rignerol,ne pourroiét eftre éleus que par 
. les abbés de Frutruaria, de Breme,de S.Soluteur de Turin, & de S. Michel de 
‘ la Cluf, & für ce que Robert Guifcard Duc des Normans , & Guilulphe 
Prince de Salerneeftoient entrés hoftillemét fur les Terres de l'Eglifescregoire 
efcriuit à Guillaume Comte deBourgognede luy enuoyer du Secours, fuyuant preuues 
la promeffe qu'il en auoit faireau Pape Alexandre IL.& le prie d'en donner P'#"* 
aduis au Comte de S. Gilles; au Beau-Pere deRichard:' Prince de Capoüe; à 
lu Amé Filsd'Adelays & à tous les autres Princes affeétionnés au S.Siege. 
Ké- Henry IL. Empereur ayant efté excommunié par le Pape Gregoire VII. Z#b. 


3 ; : > 5e Ê k Schaffrab. 
e refolut d'aller en Italie, pour effayer de fe reconcilier auec fa Sainteté ; il pafla s;mier. de 


feur à Befançon ou il fut reçeu par Guillaume Comte de Bourgogne Oncle de fa et, 
77: Merejde là il vint à Veuay au Pays de Vaud,ou Adelays deSuze fà Belle-Me- fu. 
re & le Comte Amé fon neau-frere luy furér au rencontre L'Hiftoriendutéps 54.45. 
quiraconte toutes les particularités de ce fameux voyage parlant d’Adelays & 
d’Amé dit.Qw'ils anoyent one tres grande authorité en ces quartiers läson Eflat de .s, fab. 
longue eflendue.sr leur reputation celebre À a encore remarqué,qu'Adelays & Amé 
ne voulurent point donner palage à Henry dans leurs rerres qu'à condition 


Dd qu'il 


Author. 
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qu'il leur accorderoit la Souueraineté fur cinq Euefchés d'Italie, contigus à 

leurs Eftats; ce que l'Empereur ayant treuué trop rude leur delaifa feulement 

vne Prouince du Royaume de Bourgogne abondante en biens; ainfi Henry 

par cette liberalité fefacilita le paffage de l'Italie auec toutes les fcurtés qu'il 

fouhaittoit.  Cét Hiftorien nenomme pas cette Prouince, ce qui a donné 

DRE füjet à diuerfes opinions ; Simlerus acrû que ce furent les Euefchés de Lau- 

. fanne , de Geneue & de Syon; maisle Pays de Valais reconnoifloit défja 

Re pour Souuerain le Comte Amé, ainfi que nous l'auons dit, & Geneue auoit 

{es Comtes. Guilliman eftime que ce fut le Pays de Vaud , où eft partie du 

Diocele de Laufanne, maisileftvenuà la Maifon de Sauoye par d'autres 

moyens, ainfi que nous dirons ailleurs Botero adit que c’eftoit le Pays de Bu- 

gey ; ce qui eft plus vray-femblable ; car, comme ce Prince du chef de fon 

Pere & de fon Ayeul poffedoit déf-ja des Terres au Diocele de Belley delà le 

Mont du Chat frontieres du Bugey,il y a d'apparence qu'il ayt pluftoft deman- 

dé à l'Empereur cette Prouince qui eftoit à fabien-feance qu'vneautre. Auffi 

ne treuuons-nous point par quel moyen ce Payseft entré en la Maifon de Sa 

uoÿe ; car la donation que Pingon en a attribuée à l'Empereur Henry I V. 

l'an 1137.eft fabuleufe, puis que long temps auparauant le Bugey eftoit {ous la 
Souueraineté des Comtes de Sauoye, ainfi qu'il fe verra cy-apres. 

L'Empereur n'eut pas fujet de fe repentir de cette liberalité , parce qu'apres 

auoir efté receu magnifiquement dans tous les Eftars d’Amé IL. ce Prince fur 
Schafn.… lvndes entremetteurs de fa reconciliationauec Gregoire V II. ayant accom- 
Fée pagné Henry iufques au Chafteau de Canofle , où la Comreffe Matilde, Amé, 
és DA Adelays fa Mere, Hugues Abbé de Cluny & Azzon Marquis d'Eft moyenne- 
La.ep. r2. rent fon abfolution enuers le Pape, & furent fes cautions qu'il n'entrepren- 
ce droit rien contre l’authorité du S. Siege; ce qui eft vne glorieufe preuue de la 
ce. © puiffance d'Amé,du credit qu'ilauoit aupres du Pape, & de fon zele pourla 
Menee tranquillité de l'Eglife & de firalie, que ladef-vnion de l'Empereur auec Sa 
Naiser.… Sainéteté auoit troublée ; Platine , Blondus & Corio ont donné à ce Prince le 
Gris. nom d’Adelays qui eftoit celuy de faMere. j 
Pt Au Cartulaire du Monafterc de S.André le Bas de Vienne en Daufiné , il y 
Preuues a vne Charte dattée du regne de ce Comte Amé , regnante Amedeo Comité; 
P8#5 mais il n'y a point d'année. 
Le temps de fa mort eft diuerfement rapporté par les Hiftoriens ; les deux 
Chroniques M S. de Sauoye Françoife & Latine, Champier, Taboüé,les deux 
Paradins, Papyre Maffon & Vignier difent que ce fut l'an 1076. à quoy il n'y 
‘Ab. point d'apparence, puis que la paix de Canoffe eft de l'an 1077.de laquelle ce 
di Savoia. Prince fut le principal Autheur;Chieza,du Chefne & Blondel ont écrit que ce 
mn 2 fut l'an 1077.Pingon la met fous l'an 1078.le P. Monod à l'an 1079. wander- 
s. burch & Doglionià l'an 1089.en quoy il n'y a aucune certitude, puis que 
#*. Guilliman recite de luy qu'il accompagna Godefroy Duc de Boüillon,Eftien- 
ne Comte de Bourgogne &autres Princes au voyage dela Terre Sainéte l'an 
- 1095. Quoy qu'il en foit, Adelayde fa Mere luy furuefquit,& il fut inhuméen 
Elle. Va Sepulture du Comte HumbértI. fon Ayeulau deuant du Portail de l'Eglife 
14 de S.Icande Maurienne. Sices Hiftoriens n’ont pû conuenir entreux du 

temps du decés de ce Prince, la mefme contradiction fe rencontre pour fon 
Tab. Gen. mariage;tous {ont d'accord, Henninges, Fabricius,Reufnerus & Limneusauec 
SAN eux,que fa Femme auoit nom leane, & qu'elle eftoit Fille du Comte de Bour- 


Jem.Vitch 


Bucelin.  gogne, fors Pingon, Claude Paradin, Guilliman 8 du Buttet qui la nomment 


pu Adelesles deux Chroniques M S. Champier, Albitius & Golut difent que cer- 
lues. LAS à ee ‘ 
Lac.r4. te leane eftoir Fille de Girard Comte de Bourgogne, Guillaume Paradin, 


Ls.c.58. Guilliman , wanderburch & Botero de Guillaume Comte Bourgogne; 
Pingon 


Recë 
cifie 
Ep 
&/le 
Pape 


1077: 


Sa 
motte 


Son 
maria 


ges 


De la Royale Maifon de Sauoye. 211 


Pingon & Claude Paradin, de Renaud Comte de Bourgogne ; mais de toutes 

ces opinionsil n'y en a pas vnede veritable ; car cette leané n°2 pü eftre Fille 

de Girard Comte de Bourgogne , puis quetous les Hiftorierts qui ont écrit 
l'Hiftoire de ces Princes n'en donnent aucun de ce nom là; fiton Golut ; qui 
pourtant ne l'a auancé que fur la foy de Pingon. Elle na pà auffi eftre Fille 

de Girard Comtede Vienne & de Mafcon premier du nom ; qui viuoit {eu- 
lementl'an M. C. L VI. ny de Guillaume Comte de Bourgogne ; parce 
qu'HumbertI I. Comte de Sauoye & de Maurienne Fils de cette Ieane ; eut 
pour Femme Guille ou Gifle de Bourgogne Fille de ce Comte Guillaume 
(comme nous monftrerons en fon lieu) & ainfi Humbert I L auroit épousé {x 
Tante, ce qui eft indigne de toute creance. Dedire aufli que Jeane Comref. 

fe de Sauoye ayr efté Fille de Renaud Comte de Bourgogne, la mefine ab- 
furdité s'y rencontré ; à caufe que ce Comte Renaud Fils du Comte Guillau- 

me eftant Beau-frere d'Humbert 1 I. Fils de ladite Ieane, Humbert IL auroit 
épousé fa petite Niece; ce qui implique de l'impoflibilité , parce que le 
temps y refifle, outre que cette fi grande proximité en empefche la 
prefomption. Mais fortans destencbres dans lefquelles toutes ces pensées 

ont efté conçeuës , difons auec plus d’affeurance & de probabilité, que cette 
Princeffe Ieane eftoit Fille de Gerold Comte de Gehèue & de Gifele Niece . 
de Raoul Comte de Bourgogne. C'eftce Gerold qui eut guerre auec l'Em: Cora, 
pereur Conrad le Salique , & quiluy fc hommage à Soleurre l'an M. X L Y. 
Henninges eft le {eul qui a eû connoifflance de cette Alliance; caril dit , que Tab. Gers 
Gerold Comte de Geneue eut vne Fille appellée Ieane Efpoufe d'Amé Comte 

de Sauoye, qui ne peut eftre autre que cét Amé IL. en quoy päroift l'ignioran- 

ce de ceux qui fe font mélés d'écrire iufques à prefent F'Hiftoire de Säuoye; 

car ayant vü que cette Teane eftoit Fille de Gerold Comte, qui eftoit puiffänt î 
au Royaume de Bourgogne, {e font imaginés qu'il eftoit Comte de Bour- 
gogne, fans examiner la chofe plus auant. 

Le P. Monod à qui noftre Hiftoire a de grandes obligations par beaucoup Annal, 
de lumieres qu'il luy a données, s'eften quelque façon rangé à cette opinion, 6.445, 
mais il s'eft embarrafsé eftrangement , voulant preuuer que ce Gerold 
Comte de Geneue eftoit aufli Comte de Vienne & de Bourgogne ;le confon- 
dant auec Gerard Comte de Vienne, quieft enterré fous le grand Portail de 
l'Eglife de fainé Pierre de Vienne en Daufiné, perfonnes differentes ; & qui 
ont vefcu en destemps éloignés. Ils'eftauffi beaucoup trauaillé de donner 
quelque vray-fmblance à la guerre que les Hiftoriens de Sauoye (fe fondans 
{ur l'ancienne Chronique M. $.) ontraconté eftre arriuée fous le regne de ce 
Comte AmélIl.entre le Comte de Bourgogne , le Duc de Lorraine & le 
Comte de Bar. l ; 

Pingon dit que ce fut contre les Noïmanis, en laquelle guterreces Autheurs FER 
difent que le Comte Amé s'intereffà auec le Comte de Mafcon pour le Com- », 
te de Bourgogne, & que le fuccez leur fut auantageux , ce qui fut caufe du 
mariage de Ieane de Bourgogne auec AméII. Mais comme cette Alliance 
n'eft pas veritable ,ils’enfuit auffi que tout le difcours de cette guerre eft fa- 
buleux ; vû mefmes que les noms des Princesentre lefquels on recite que fe 
fit cette guerre, font la plufpart fupposés, & les autres ne s'accordent point au 
temps que lonprefuppofe qu'elle eft artiuée ; outre que la chofe eftoir aflez 
remarquable pour eftre obferuée par lés Autheurs contemporains, fi elle eût 
efté veritable; Et toutesfois ny les Hiftoriens de Lorraine > hy ceux de Bour- 
gogne n'en parlent point. : Ce que Golut à dit de cette guerre & dece imaria- 
ge n'eflant que fur le témoignage de Pingon, qui a deferé trop fouuenr à la 
Fable & à la tradition; mais cela elt moins pardonnable à Tuy & aux autres 

Dd : Hiftoriens 
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Hiftoriensdefontemps qu'à nosanciens Chroniqueurs , qui pour donner 
plus de vray-femblance ou de credit à leurs narrations ,fe font laifsés empor- 
tercomme les Poëtes & les faifeurs de Romans à les exagerer par des euene- 
mens bizarres & eftranges. 
Ceux-là auffi fe font trompés qui ont eftimé que ce Comte Gerold eftoit 
Fils d'Otthon Comte d’Auffonne, & Coufin germain de Renaud Comte de 
Bourgogne, car en ce cas, Ieane qu'ils difent auoir efté Fille vnique, eût por- 
LA té les Comtés de Vienne & d’Auffonneenla Maifon de Sauoye : cependant 
Bourgog. elles pafferent peu de tempsapres auec le Comté de Mafcon , en la Maïfon 
L4ch. 15. des Comtes de Bourgogne. 


ENFANS D'AME' II COMTE DÉ SAVOYE ET 
de Maurienne , & de Ieane de Geneue fon Efpoue. 


IL HumbeitIl. du nom, Comte de Sauoye & de Maurienne , Marquis de 
Suze & d'Italie, qui aura fon Chapitre à part. 


4 2 IL Conftance de Sauoye Efpoufe de Boniface II. du nom Marquis de 


Ted Montferrat, 


Annal. 
Sab. M.S. 


Monferrat 
d'argent, 
au chef de 
gueules. 


Jon -J1L Lucreffe de Sauoye alliéeauec André Vifcomte, Comte d’Anglerie & 1100 
ans. Seigneur de Milan. 


Sanfair.  Henninges & Chiefa la nomment Adelays, & ce dernier dit qu'elle eftoit 
Fille d'Amé 111. le Corionelanomme point par fon nom. 


Vifcom- 
te-Milan 
d'argent 
au ferpent 
d'azur pe- 
ry en pal, 
de trois 
Tours 
couronné 
d’or à 
Pyffant de 
gueulles 
qui en- 
gloutit vn s | 
Enfant de 

mefine. 


is.  Wanderburch qui n'a point fait de mention de ces deux Filles,donne vnautre 
Fils à ce Comte Amé ILnommé Amé; mais fon opinion eft fans fondement. 
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.HVMBERT II DV NOM COMTE DE 
Sauoye ,de Maurienne € de Piemont ; Seigneur de C bablais, 
d’Aouste,de Valais de Tarentaife€5 de Bugey ; Marquis 
de Suze €9 d'Italie, furnomméle Renforcé 


GHCAPATIR E VVT 


E rempsde la naïffance de ce Prince n'eft pas connu, quoy que 4,3.Gems 
Pingon affeure que ce fut à fainét Jean de Maurienne l'an mil tren- 
Pÿ te-huiét; ce qui ne peut pas eftre, parce qu'AmélIl. fon Pere ence 
temps- là,ne pouuoit auoir que quatre ou cinqans,bien loing qu'il 
püc eftre marié, & auoir mis des Enfans au monde ; mais Pingonapres 
tous les Hiftoriens de Sauoye s’eftant méconté au nombre des Amés, & de 
deux n'en ayant fait qu'vn,a crû que cet Humbert eftoit Fils d’Amé I. & pour 
Dans aiufter 
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aiufter-fa fupputirion genealogique , il l'afait naiftrel'anamilente-huiét 
par vneliberté d'écrire, & de fappoler des dattes, qui luy eft affez familiere. 
Quoy quil en foit , letemps du mariage d'Amél [.auec leane de Geneue 
Mére de ce Prince,nous eftant encore incertain ; nous deuons auoüer auec 
ingenuiré que celuy de la naiffance de ce Prince leur Fils,& Succeffeur, le doit 
eftre auffi. ‘e 
Chronig.  Humbeït fignala le commencement de fon regne, par la conquefte du c. 
MS.de Pays de Tarentaife, non point par vn ambitieux defir d'agrandir fes Eftars, qu 
Ra ou par vne iniufte violence( comme vn Autheur moderne ennemy de la gloi- 
G.Parad. re de la Maifonde Sauoye a publié , ) mais à l'inftante priere d'Heraclius Ar- rai 
Re cheuefque de Tarentaife , qui voyant cette Prouince defolée par les tyrannies 
Boter. … d'Aimery Seigneur deBriançon & defes adherans ; & par les peages, &tri- 
Per buts infupportables qu'ils exigeoient des paflans , recourut au Comte Hum- 
Seconde bert pour deliurer ce lays de cette malheureufe oppreflion, comme à celuy 
Sauoyf. qui en qualité de Marquis d'Italie, c'eft à dire de Lieutenant general de l'Em- 
RAR pereur és Marches d'Italie, auoit l'authorité , & le pouuoir d’en faireiuftice; 
de Sauoye ce qui reü fit fi auantageufement à ce Prince, qu'apres auoir chaftié la temeri- 
se té de ces petits Tyrans & redonné la liberté & le repos à ces Peuples, toute la 
Sab. M4. s. Prouince fe foumit volontairement à luy , dans l’affeurance d'vne domination 
plus douce & plus iufte. 
Aurel.  L'annéefuiuante.ayantaccompagnél'Empereur Henry en fon voyage d'I-. 
rie talie, il detourna par fon authorité la refolution que ce Prince auoit faite 
d’emporter l’'Oriflame de fain@t Fauftin de Breffe , que cette Villea en fingu- 
liere veneration. rs 
Preuues I contribua l'an mil nonante à la fondation du Prieuré de Belle- Vaux en se 
Pag25. Bauges en laprefence de Guy Euefque de Geneue , de Bofon Archeuefque bi: 
de Tarentaife ,de Bofon Euefque d’Aoulte, & de Conon Eucfque de Mau- je 
rienne : Etquoy quele titre de cette pieufe liberalité foit fans datte ; neant- eu 
moins elle doit eftre de l'an mil nonante ; parce que ces Euefques viuoient en a 
ce temps-là. Va 
La mort d'Adelayde de Suze fon Ayeule arriuée vn an aprés, luy appor. 1° 
ta de grands auantages. Cette Princeffe l'ornement de fon Siecle, Belle- 
mere de deux Empereurs , eftoit la derniere de l'IHluftre Famille des Marquis 
de Suze , & Heritiere vniuerfelle de tout cet Eftat ; car Immile de Suze Du- 
chefle de Turin fa Sœur,eftoit decedée fans Enfans. Elle vid mourir tous fes 
Enfans du fecond lié&t , Agnes Comtefle de Lucelembourg , & Alix Mar- cu 
quife de Saluces fes petites Filles; de forte que fon hoirie fut en controuerfe E 
entre les Enfans de l’Imperatrice Berte, de l'Imperatrice Adelays,& d'AméIl. rie 
Comte de Sauoye fes petits Fils : Pierre de Montbelliart Comte de Lucelem- de 
bourg & de Mouflon ; & lesEnfans de Boniface Marquis de Saluces {es ar- & 
ricre-Fils , qui pretendoienteftre en pareil degré que les autres, comme re- — 
prefentans Agnes & Alix leurs meres; Mais la fucceflion demeura à Hum- # 
bertIl. àcaufe de la Loy Salique ; fuiuant laquelle cette Succeflion deuoit 1 
eftre reglée ; tellement que luy , comme mafle defcendu directement d’Ade- 4 
layde de Suze, fut preferé aux mafles iflus des Filles. Et quoy que les Hi- à 
ftoriens de Sauove anciens & modernes n’ayent rienécrit de cela ; ie-ne laide 
pas pourtant de l’auancer , comme vne verité qui ne peut efbre combattuë , & 
dont les coniectures fontinuincibles;car il eft certain que le Marquifat de Su- 
ze,le Duché de Turin & toutes les autres Seigneuries du patrimoine des an- 
ciens Marquis de Suze, eftoient fuiettes à la Loy Salique, auili partoutes les 
Chartes des fondations qu'ils ont faites de l’Abaye de S.Iuft de Suze,de Noftre 
Dame dé Pigncrol & autres , ces Princes & Adelayde de Suze mefme ont 


protefté 
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protefté qu'ils viuoient fuiuant la Loy Salique. Orpar la difpofition de cette 

Loy qui eft aflez connuë , les Filles & les petites Filles de la Comteffe Adelay- 

de eftoient exclufes de fa fucceflion, & les feuls Mafles y cftoient appelés, 

Ainfi au decés de cette PrincefleHvmserr IL fon petit Fils eftoit {ul 

capable defa fucceflion , à l'exclufion de tousles autres pretendans, qui neti- 

roient leur droit que des Filles; de là vient que le Comte Humbert eft nom- GE, 
mé Comte ou Prince de Piémont par les Autheurs du temps; & A xs LIL Lx. 
fon Filsen diuers Tiltres eft appellé Comte de Turin. 

Du Chefne, l'yn de nos meilleurs Hiftoriens, &c les Freres de fainê@te Mar- Hi. de 
theapres luy n'ont point fait de difficulté de donner cette qualité à H v m- Lt 
sert IL. auflieft-il vray quele Marquifat de Suze,leComté de Turin & if Gen. 
les autres Terres de la Maifon de Suze ; Qui font encore auiourd'huy partie Lace 
de la Principauté de Piemont, ne font venués à la Royale Maifon de Sauoye pe là 
que par le mariage d'Adelayde de Suze auec le Marquis Oddon , & H v m- Maifon de 
8ERTII.n'a pü s'intituler Comtede Piemont que comme Heritier d’Ade- SES 
layde de Suze fon Ayeule paternelle. Voylà pourquoy du Chefne n'a point 
befité de dire qu'il eut la Principauté de Piemont apres le trefpas d’Adelayde 
fon Ayeule. L'Empereur Henry III. & Conrad Roy d'Italie fon Fils aifné 
firent bien la guerre en Italie à Pierre de Montbelliart Comte de Lucelem- Dore 
bourg & de Mouffon, ruinerent quelques Terres qu'il y auoit, & firent plu- sa 42. 
fieurs maux au Monaftere de {ain Benigne de Fruttuaria ; mais l'Hiftoire 5 50 
ne dit point qu'ils filfent quoy que ce foit contre le Comte Humbert pour la esholds 
fucceflion de 1 Comreffe Adelayde de Suze ; car encore que la Chronique de Confarr. 
Berthold porte que Conrad s'empara des biens que la Comtefle Adelayde 
auoit delaifsés qui deuoient arriuer au Comte de Mouffon , heantmoins ilne 
les fpecifie point ; Quoy qu'il en foit , Conrad n’entreprit rien au Comté de 
Turin, ny au Marquifat de Suze. 

Humbert II. laiffa l'an M. X CIIL vne illuftre marque de pieté au Mo- Chronié, 


. naftere de Noualefe ; car outre qu'il confirma toutes les donations que la + os 


Comteflc Adelayde fon Ayÿeule & les Empereurs auoient faites à cette Mai- prunes 

. fonde quelques Montagnes de la Valée de Noualefe, & de l'exemption de pag26 

Peage à Suze. Il approuua toutes les acquifitions que les Religieux atoient 

faites tant en Italie que deçà les Monts ,foiten Dixmes dans la Maurienne, 

ou ailleurs ; la Charte eft fellée des Seaux du Comte, de Conon Euefque de 

Maurienne , de Geraud Abbé de Breme & autres. URTUT 

L. Guillaume Paradin raconte que ce Prince fut au voyage de la Terre Sainte, Émoye 

re à la Croifade qui fut concluë au Concile de Clermont en Auuergne, fous Go- 1.2,ch.34 

: defroy de Boüillon Duc de Lorraine; ce qu'apres luy ont'encore affeuré la ee 

e, Plufpart des Hiftoriens. Papyre Maflon a reietté cela , parce que la Chroni- po. 
que M.S. n'en a point parlé, & que les Autheuts du temps dans les exactes in 
defcriptions qu'ils ont faites de cette fameufe expedition , n'ont point nom- Ken. 
mé ce Prince ; ce qu'ils n'euffent pas oublié, dit-il , s’il eut efté du nombre des Baldeyans 
Croysés, puis qu’ils en ont bien nommé d’autres de moindre confideration, Butter, 


= 


» : Henning. 
Botero n'ena fait aucune mention. El.D.Sab, 
: i Pri 
= Cependant il ne faut pas douter de ce voyage ; car enuiron ce mefme “He 


£ temps ce Prince donna aux Religieux du Bourget en Sauoye vn Maix appel. Se 
» lé Gutin, pour le falur de fon‘ame, de celle du Comte Amé fon Pere & de pag27. 
tous fes Predecefleurs. Cette donation eft dattée à Yenne en prefence de 
. Nantellinde Charbonnicres, de Guy de Mirebel prés de Lyon; de Geoffroy 
. de Grandmont , d'Aymon de la Chambre & de Gauthier d'Aix ; & porte que 
le Comte faifoit cette liberalité pour obtenir de Dieu vn heureux Confulat en 


fon voyage d'Outre-mer; ce qui fe doit entendrefüiuant la commune façon 


| 
de 
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de parler de ce fiecle, du gouuernement & de la conduite des Peuples qui 


Ha luy {croient foûmis; parce que tous les Comtes fe nommoient Confuls , & 
uel. leurs Seigneuries des Confulats ; Et dans ce {ens Guillaume de Malmesbury 
fe. Hiltorien Anglois appellé Robert Comtede Gloceitre, Conful de Gloceftre; 
Lo.  & Orderic Vitalis donne à Roger Coimtede Sicile, le Titre de Conful de Si- 


Ste cile, Les Comtes de Tholofe prenoientauflifouuent la qualité de Confuls;& 
Comes  Hildeberg Euelque du Mans parlant du Diocefe deChaalon fur Saone, gou- 
Las ei uerné par Hugues Euefque d'Auxerre;le nomme Confulat de Chaalon. Il y a 
Ds Plufieurs autres exemples dans l'Hiftoire moderne qu'il feroit fuperflu d’alle- 
age. guericy; puis mefime qu'en l'Eloge du Comte AmélIL. nous donnerons la 
Clsnisc. . Charte de la fondation del'Abbayedefainct Sulpice en Bugey où cette mef- — 
Preuues me façon de parler { rencontre. L'année füiuante ce Prince fit vne liberalité } 
Pa838.  rernarquable à Vbert Abbé de Pignerol. be 
, HumbertI I. ayant fignalé la fn du premier fiecle par plufeurs aes de 2 
pieté, voulut encore à fon retour dela Terre Sainte rendre le commence- ? 
ment du fecondiilluitre, par diuerfes fondations remarquables ; car c'eft luy 5 
qui fonda le Prieuré d'Inimont en Bugey, de l'aduis d' Humbert Religieux de 1 
Cluny,dontla Charte eft foufcrite par Amblard de Grandmont Cheualier & r 
autres. 1] augmenta aufli notablementles reuenus de l'Hofpital de Montjou à 
en prefence d'Aymé Vicomte de Tarentaife & d'Aymery fonFils. Ildonnan 
encore à l’Abbaye de fainét Michel de la Clufe la Ville de Jauen en Piemont, 4 
& à Magnon Abbé d'Hautcreft au Diocefe de Laufanne les Montagnes ap- - 
pat à pellées de Chages dependantes du Chafteau de Chillon en prefence de Gau- = 
cher de Blonnay & autres. x 
PA C'eft luy qui enuiron ce mefmetemps fonda l'Abbaye d’Aulps en Chablais - 
Mare de FOrdre de Cifteaux tant celcbrée par fainét Bernard Abbé de Clairuaux, À 
Amal. quoy que l'Annalifte decét Ordre le rapporte à l'an M.C.X X X V Iicar tous a 
Ciler.  Jes Titres de ce Monaftere & cét Autheur mefine, recannoiffans Humbert 
Comte de Saüoye leur Fondateur,cela ne fepeut entendre que de celuy-cy, & 
Al. Gen. non point d'Humbert I I I. fon petit Fils ; ainfiqu'a fait Claude Paradin, qui 
dit que cette Fondation eftdelan M. C.X C V. la Chronique du Pays de 
Vaud M.S. donne bien cét honneur à Humbert 1 L. mais elle s'eft trompée 
d'en mettre la datte fous l'an 1168. 
Pingon. En fin le Comte Humbert 1 I: apres tant de glorieufes & de pieufes actions - 
AD. Gen. mourut à Mouftiers en Tarentaife’, & gift en l'Eglife Cathedrale; maiscela, 
AIL Gen, n'ârriua pas l'an M. X CI X. comme a écrit Henninges , ny lan M.CVIIL : 
Mod. comme publié Doglioni , ny l'an M.CIX. comme l'ancienne Chronique 
27 S#b: de Sauoye M. S. Françoife & Latine, Champier , Taboüé , Guillaume Para- 
Buxe. din, Louysdela Chiefa & wandérburch ont laifsé par écrit:ny Jan M. 
CXIIL felonBotero , encore moins l'an M. C X V. fuiuant ce qu'vn Au- 
cheur plus moderne a auancé ; puis que par des Titres du Comte Amé II I. 
fon Fils de l'an M.C VII L.ilfe void qu'Humbert I Leftoit déf-ja decedé, ain- 
Marpral. à qu'il fera dit en fon lieu. L'ancien Martirologe de l'Eglife de fainêt Ican 
Ec.awr. de Maurienne , auquel il faut defcrer, marque cette mort le 14.des Kalendes 
de Nouembre 1 103. 
Ce Prince eut debelles qualités qui Font rendu recommandable à la pofte- 
rité ; {a pieté parut.en tant de fondations remarquables deçà & delà les € 
Monts ; fa gencrofité en la conquefte du Pays de Tarentaie ; {on bon-heur & 
fon pouuoir en la fucceflion qu'il recueilli fi heureufement de la Principauté 
de Piemont contre les pretentions de tant d'illuftres interefsés ; &:fa pruden- 
ceence 5 pendant fa vieil maintint fes Eftats en paix. Il fut figrand & fi 
gros qu'il en eut le furnom de Renforcé ; c'eft ainf qu'il eft appellé en vne 
donation 


Preuues 
Pag-28. 


Pap. Maf: 
elog. 
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donation qu'AméLTl. fon Fils fit au Monaftere de Riualte en Piemonr , & Pres 
| dans la Charte de la fondation du Prieuré d'Inimont en Bugey. PEN 
» | L'ignorance des Hiftorienseft infupportable, en ce qu'ils ont raconté de Chronig. 
lia- {on mariage, préfuppofans que ce Prince eftant vniour alléà lachafle pouf- M.S. de 
fa iufques fur les Terres du Comte de Venailcin , qui fe fentant obligé pat les NES 
loix de la ciuilité de luy aller aurencontre ; l'amena dans à maifon , & apres C. Parad. 
luy auoir fait grand accueil, luy donna Laurence {à Fille en mariage , laquelle 2%, 
ilépoufa à Carpentras l'an M.LX VILLE où M. LX XVI mais tout ccla Pgo 
n'elt que Fable , 8 ne deuoit treuüer place qu'en vn Roman, non pas en vne DEA 
Hiftoire. Eneffet, en cetempslàil n'yauoit point de Comtede Venaifcin, Fauré 
puis que tout ce Territoire & la Ville mefmed'Auignon eftoientfous l1domi: #erring. 
nation de Guillaume I 1. du nom Comte de Prouence &cde Forcalquier, qui FO : 
ne laiffa qu'vne Fille appellée AdelaysComtefle de Prouence, d'Auignon & Bacelin. 
de Forcalquier; mariée l'an M.LX X X. à Ermengaud 1V:du nom, Comte 
d'Vrgel. D'ailleurs, ce pretendu Comte de Venaifcin n’eft pas defigné par 
fon nom ; & quelle apparence qu'vn Comte de Sauoye fe foit fi fort engagé à 
Rchañe, qu'il aytpiqué iufques à Carpentras >& qu'yn mariage entre des 
petfonnes d’vne naiflance fi releuée, & fi éloignée de demeure, f foit pü 
conclurreen fi peu de temps & auec fi peu de ceremonie? En fin la Féme de ce 
Comte Humbert] I. ne s'appelloit pas Laurence, mais Gifle ou Guille; ce 
que Pingonabienreconnu , & pourtant il n'a pü {e deffaire de l'ancienne Fa- 
ble à laquelle il s'eft toufiours attaché ,alleguant que le Comte de Venaifcin 
Pere de cette Princefle, eftoit yflu des ComtesdeBarcellonne Princes de Pro- 
uence, quoy que Douce Heritiere du Comté de Prouence n'ayt épousé Ray- 
mond Berenger Comte de Barcellonne qu'enuiron cent ans apres ; en quoy 
cét Autheur mal infpiré croyant de donner quelque nouuelle lumiere à cette 
alliance l’a renduë indigne de creance par cét anachronifme. 
Ileftdonc vray qu'Humbert IL. fat allié auec Guille ou Gifle de Bourgo- Da Chef. 
ï ñ â hift. de 
gne Fille de Guillaume II. du-nom, furnommé Tefte-hardie , Comte de Route la, 
Bourgogne, de Vienne & de Mafcon , Sire de Salins & de Gertrude Fille de «16.856. 
Theodoric Comte de Limbourg ; Chriftophle Butxens la nommée wille- Hifi 
mette; c'eft à caufe decette alliance que les Autheurs du temps nomment fa Pref 
Adelais de Sauoye Reyne de France, & Fillede ce Comte Humbert IL. Nie- Ars 
ce du Pape Calixte I I. parce que ce Pape qui s’appelloit Guy de Bourgogne & de sau. 
eftoit Frere d’Eftienne auffi furnommé Teite-hardie Comte de Bourgogne, ch.22. 
& de Guille ou Gifle de Bourgogne Comtefle de Sauoye. Et comme dans pue 
quelques Titres on a fans doute vû que cette Gifle fe difoit Fille Comitis Ve- chu6, 
Jontionenfis , du Comte de Befançon ou de Bourgogne , on a corrompu ce mor Troph. de 
Vefontionenfis en celuy de Wencienfis, ou Venafeini ; ce qui a fans-doute causé sye.chr. 
l'erreur de nos Hiftoriens , qui ont écrit qu'elle eftoit Fille du Comte de Ve- #Horigr. 
naifcinoude Venaifey. Mais ilya fujet de s'eftonner d’Alberic Moyne de Chronic. 
Trois-Fontaines , qui parlant d’Adelays de Sauoye Reyne de France, dit que rat 
fa Mere eftoit Fille d'vn Duc de Venizemort l'an M.C.L XIILàquoyfeme 
bles’accorder Elias Reufnerus , qui l'appelle Laurence , Patritienne Veni- Srer. 
tienne. Vignier s'eftencore méconté d’auoir écrit qu'elle eut pour Mere sr 


Adelayde Marquife de Suze quieftoit fon Ayeule. Burg. 


Arb.Gens. 


ENFANS .D'HVMBERT II DV NOM COMTE 
de Sauoye, & de Guille ou Gifle de Bourgogne. 


[._ AméIlI.du nom Comte de Sauoye & de Piemont , dont il fera plus 


particulierement parlé au Chapitre fuiuant, 
£ F Ë | 
Ée 11. Guillaume 


218 Hifoire Geneslogique 


Pres 1 Guillaume de Sauoye, ileft fait mentionide luy en laconceflion faite 
pag 


ta de par le Comte Amé 111 {on trere à l Eglife de Maurienne;mais ceux-la {e font 
ne hif de trompés quiont dit quila efké Eucfque de Paris, & que c'eft de luy de qui 
are Yues Euefque de Chartres a parlé. dansfes Lettres, fous pretexte qu'il l'appelle 
Hif. Chr. Frere de la Reyne;carce n’eft-pas de luy que cela fe doit entendre ; parce que 
ER * celuy qui acompilé les Euefques de-Paris remarque que cé Guillaume dont il 
soë ça. el parlé dans lesLettres d'Yues Euefque de, Chartres fut facré l'an M. 
Blond. X CV II. Or; en ce temps là Adelaÿs de Sauoye n'eftoit pasencore Reynede 


Breul ant. L S ee > 
de Par, France, & ne le fut quenlanM.C.X V.. D'ailleurs les termes aufquels cét 


ee Euelque de Chartres parle de cette Reyne témoignent bien que: c'eft Bertrade 
5 Fran.g de Montfort qui auoit efté feparée d'auec le Roy Philippes L-puis.qu'il l'ap- 
Sa. c.24. pelle jadis dite Reyne ; & qu'il dit que la faueur qu'elle auoitaupres du Roy à 


Epif.50. caufe de leur concubinage, n'auoit pas efté caufe dela promotiondel Euef 
& 54. : pa F ” 

Sav.man. que Gaillaime ; ainfi il faut tenir pour conftant que ce Guillaume Euefque de 
Gall. Pariseftoit dela Maifon de Montfort, comme l’onttres-bien rééonnu deux 


Chrifi. à s 3 = 1 ; : 
20 Pare fçasans Hiftoriens de ce fiecle. Reuenant à Guillaume de Sauoye, il fut Euef- 


: Chr. que de Liege , & Bien-faiteur de l'Eglife de Maurienne ; & mourut M, . 
ed,c. $o. 

Pa CR À. 

Arb.Gent. 


Pigeon. [IL Humbertde Sauoye decedé fans Pofterité l'an M. C.X X XI. 


os IV. Guy de Sauoye Abbc de Namur & Chanoine de Liege. 


Pingen.  V.. Renaud de Sauoye Preuoft deFEglife S. Maurice.en Chablais, qui mou- 
4: 6%: rue l'an M.C. X L. & gift à S. Maurice. 


. VI. Adelays ou Alixde Sauoye mariée auec Louys V L.dit le Gros, Roy de 
Chron.s. France, non point l'an M. C. XII M.C. XIII ou M. C. X VI comme 
pa ee quelques-vns ont écrit; mais bien l'an M.C. X V. d’où fortit vne glorieufe 
fe : " . . 

Ms. Pofterité, qui along temps tenu le Sceptre des François. 

Pingon - me. 

Arb.Gent. é 
S. Marthe 
IRERTATS 
Henning. 


France. 
d’azut {e- 
mé de 
Fleurs de 
Lys d’or. 


Hift. de Apres le decés de Louys le Gros, Adelays de Sauoye fe remaria auec Mat- 
Durs à thieu I. du nom Scigneur de Montmorency , d'Efcoüen, de Marly s de Con- 
del ‘flans, fain@ Honorine, & d’Attichy Conneftable deFrance , qui eftoit Veuf 
d'Aline d’Anglererre, Fillede Henry IL. Roy d'Angleterre & Duc de Norman- 
die. En quoy Alix {uiuit l'exemple d'Annede Ruflie Vefue de Henry I. Roy 
de France , laquelle époufa en fecondes Nopces Raoul de Peronne I L du 
nom Comte de Crefpy & de Valois ,de Berthe deHollande Vefue de Philip- 


pes 
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pes L. qui fe remaria à Robert le Frifon Comte de Flandres, & encore de Ma- 
haut d'Angleterre Vefue de l'Empereur Henry V. qui eut pour fecond Mary 
Geoffroy Comte d'Anjou. 

Cette Princeffe fonda l'Abbaye de Montmartre prés de Paris , où elle S. Marthe 
paffa le refte de fes iours,& y reçeut l'honneur de la Sepulture l'an M. C.L IV. ne 
Vn Autheur Ancien luy donne ces beaux Eloges , Qw'elle eSoit loïable tant pour Gorrir. 
fon bon naturel, fa: facilité de mœurs «> gentilleffe ; que pour auoir eSté [age ; er Res 
tueufe € chafle , > doïée d'wne exquife beauté. 


Montmo- 

rency. 
d’or àla 
Croix de 
gueules, 
accompa- 
gnée de 
fcizeAle- 
rions d’a< 
zur: 


Du Chef. 
VII. Agnes de Sauoye Efpoufe d'Archembaud V IL. du nom Seigneur de RE 
Bourbon Fils d'Aymon Seigneur de Bourbon , furnommé Noire Wache , ils vi- 14 ch. % 


uoient encore enfemble l'an M. C. LI X. le Roy Louys le ieune l'appelle fa 
Tante maternelle en vne de fes Lettres ; les Hiftoriens de Sauoye l'ont ob- 
mie. 


Boutboti- 
l’Ancien. 
d'ot au 
Lyon de 
gueules, à 
lorle de 
huit Co- 
quilles 
d'azur 


Fauin à tous les Enfans fufnommés, adioufte vne Fille appellée ieane Ef 
poufe du Comte de Flandres, & Henninges yneFille mariée au Marquis de 
Montferrat , ce qui eft deftitué de preuue. 

Gifle de Bourgogne Comtefle de Sauoye eut pour fecond Mary Raynier 
Marquis de Montferrat , Fils de Guillaume 111. du nom Marquis de Mont- 
ferrat ; de ce Mariage fortit Guillautnel V. du nom auf Marquis de Mont- 
ferrat , & Ieane de Montferrat , Efpoufc de Guillaume Duc de Normandie, 
laquelle Meyer ; Pingon, Claude Paradin, wanderburch & du Buttet mal à 
propos ont fait Fille d'Humbert 11. Comte de Sauoye, puis qu'elle eft ap- 
pellée par vn Autheur contemporain Sœur Vrerine d’Adelays de Sauoye Order. Pi. 


Reyne de France, & Fille du Marquis Renier ; & c'eft ainfi que fe doit en- DOC 
Ee 2 tendre 
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tendre ce paffage d'Alberic , qui dit que cette Reyne eut vne Sœur , de la- 
quelle defcendoientles Marquis de Montferrat. 

È La Preuue de cefecond mariage de Gille de Bourgogne fe tire encore de ce 
ue que Guillaume 1 V. Marquis de Montferrat fon Fils ef nommé Oncle du 
Chrm.S." Roy Philippes I. & du Roy Louys le ieunesd'où vient qu'Otron de Frifingem 
Far appelle Freres le mefme Guillaume I V. Marquis de Montferrat & AmélIk 
FE Comte de Sauoye Fils d' Humbert I I.c’eft à dite Freres Vterins , eftans tous 

deux Enfans de Gifle de Bourgogne. 
Hift de Du Chefne & Chriftophle Eutrens, quoy quetres-fçauans en la connoif- 
PA fince des Familles & en l'Hiftoire moderne ,{e ont mefcontés d'auoir auan- 
Hift. de © que Renier Marquis de Montferrat a cité le premier Mary de Guille ou 
Dee ! Gifle de Bourgogne ( puis que letemps auquel ce Prince a vefcu ne s’y accor- 
Bab,  depas) Du Chefnedit encorequec'eft aelle que Pierre Damian Cardinala 
L.7epa8. éfcrit ; mais ce Prelat mourut défja l'an M. L'X XII. & Renier Marquis de 
Montferrat viuoit encore l'an M. C. X X VIL & ainf ce ne peut pas eftre 
luy dont il eft parlé dans la Lettre de ce Cardinal ; outre que Pierre Da- 
mian appelle ce Marquis Renier, Fils d'Vouizon , cependant il n’y a point eû 
de Marquis de Montferrat de ce nom là ; tout au contraire, le Marquis Re- 
: nier Mary de Gifle de Bourgogne eftoit Fils de Guillaume 111. Marquis de 
re 8. Montferrat. D'ailleurs, par la vie defain@ Romuald, il { void que ceRe- 
nier dont a parle Pierre Damien Cardinal eftoit Marquis de Tofcane ; d'au- 
tres ontdit qu'il eftoit Marquis de Rauenne. Quoy qu'il en foit, & luy & 
_.… Femme Guille ou wille font perfonnes differentes de Renier Marquis de 
ni Montferrat, qui époufa Guille de Bourgogne. Belys’eft méconté en cecy 
origine Comme lesautres , quoy qu'il ayt bien reconnu se ce Marquis Reynier eftoit 
d'Hagues Je fecond Mary de wille , maïs il le qualifietoufiours Marquis de Tofcane. 
LE FT  Oliuier Vreed s'eftauffi mépris de donner à leane de Montferrat Ducheffe 
Genesl, de Normandie lefurnom de Sauoye, puis qu'elle n’eftoit que Sœur Vterine 
Flard. d'Alix de Sauoye Reyne de Francc;le mefme Autheur a encore erré de luy 


donner pour Mary Guillaume Comte de Flandres. 


AME 
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Rare hearts hs dan ardent art 
A 
A PA 


Se. FAO é N 


VII 


A M:E-I1L DV NOM COMTE DE 
Sauoye , de Piemont € de Maurienne , Marquis d'Iralie € de 
Saxe , Seigneur d'Aouste , de Chablays , de Tarentaife 
€5 de Bugey , Vicaire general du fainéf Empire. 


CHAPITRE VIL 


4 E regne de ce Prince n'a rien qui nefoit illuftre & glorieux ;nçant- 
moins nos Hiftoriens qui ont parlé de luy, ont eùû fi peu de con- 
noiffance defes actions , où les ont décrites auec tant d'ignorance 
; & fi peu de fidelité, que l'onn'y treuue que de la Fable, ou dela 

__ contradidtion. En effet, fi nous commençons par fa maiffance , Pingon 
a nous affeure qu'il vint au monde À Montmeillan l'an M. L. X X X. mais cela 
a ne peut pas eftre , parce qu'Humbert1 I. {os Pere eftant decedé l'an M.CIIT. 
AE ce 
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ce Prince auroit efté alors âgé de vingt-trois ans ; cependant par vr Titre du 
Preuues  Monaftere d’Abondance, il{e void qu Amé II L.eftoit encore puppä l'an M. 
8% C. VIII & qu'il auoit pour Tuteur Aymon Comte de Geneue , de l'autho- 
rité duquel il confentit que le Prieur & les Religieux du Monaftere de fainét 
Maurice en Valais  departiffent du droit qu'ils auoient fur l'Eglife de fainéte 
Marie d’Abondance, en faueur d’Arluin Prieur, & des Chanoiïnes Reguliers 
d'Abondance, fous les conditions portées par la Charte , en prefence d'Amé 
de Blonnay, de Girard d’Alinges & de Bofon d’Alinges fon Fils Cheua- 
liers. 

Auant que le Comte de Geneueeürefté donné Tuteur à ce ieune Prince, __ 
Gifle de Bourgogne fa Mere en faifoit la fonétion , car ce fut de fon confente- Do: 
ment, de Guillaume & d'Humbert de Sauoye fes Freres, qu'il donna à l'Eglife àl 
de fain& Iean de Maurienne deux Maix, l'vn appellé de la Trauerfe , & l'au- Fr 
tre de Villars-Bernon, pour le falut de l'ame du Comte Humbert fon Pere ,& 110 
defes Predeceffeurs ; prefens Conon Euefque de Maurienne , Oddon de la 4 
Chambre, Amé fon Frere , Edmede la Chambre & Bernard fon Frere , Ay- 
mon de Bochezel & Guillaume de Roffillon. Ce Titre eft fans datte , & 
toutesfois il faut par necelfité qu'il foit de l'an M.C.I V. ou de lan M. C. V.à 
He caufe qu'Amél1 I parle de fon Pere comme défja decedé » ce qui arriua 
Ped. l'an M. C. LIL ‘& Conon Euefque de Maurienne qui fut témoin de cette li- 
ca.45.  beralité n'eftoit plus en viclan M. C.VI. Ceft aufli enuiron ce mefme __ 
Delbene : ne À LAERE à 
de fan, temps que ce Prince gratifia de plufieurs bienfaits l'Abbaye d'Aulps en Ec: 
Ciffer. Chablais. Aul 
Chron.de  L'EmpereurHenry IV. du nom ou V. s'eftant mis en chemin pour s'aller me 
Saugre faite couronner à Rome parle Pape Pafchal II. AméI1I. Paccompagna en l'es 
Can, “ce voyage, qui eff d'autant plus remarquable , que l'Empereur fe fentant obli- a 
Champ. _gé de fauorifer ce Prince, non tant par la confideration de leur proximité (ils 111 
Cuxil._ eftoient Coufins germains)que parles merites d'Amé ,le crea Comte de 11 
Pard. l'Empire & non pas Comte deSauoye ,commetous nos Hiftoriens l'ontcrû; E 
pes .… carBerold ou Berthold eftoit déja Comte de Sauoye & de Maurienne , & < 
Rés ainficene pourroit eftre en tout cas qu'vne confirmation de la dignité, & non j5, 
Lies , pas la premiere conceflion; quelques-vns ont rapporté cela à l'an M. C. pire 
Vignier VII. d’autres à lan M. C.XXX VII. — 
Bibl hit.  Cefuten ce mefme voyage que Henry à la priere du Comte Amé qu'il 11 
pe nomme fon Coufin , accorda aux Habitans de la Ville de Turin le grand che- 
pagso. min qui va de fainét Ambroife à Turin , auec attribution de lurifdiction fur 
ae les Eftrangers & Paffans. Prefens Federic Archeuc{que de Cologne, les Euef 
Jr = ques de Ratisbonne , d'Hauembourg & de Vercel, welfon Duc, Renier Mar- 

quis de Montferrat, Manfroy Marquis de Romagnan, Albert de Biandras, 

& Guy de Scarnafix Comtes. 
rennes L'an 1119. Amé quitta aux Chanoines d'Oulx certaine rédeuance qu'ils 54 
PS3 Iuy deuoient, en prefence de l'Abbé de fainét luft dé Suze , de Bornon de Gre- ; & 

fieu & autres; la Charte eft dattée du remps que Henry Roy des Romains fe Lau 
ne reconcilia auec lePapePafchal. sa de Fe 
Savoye L'ancienne Chronique de Sauoye fuiuie de tous nos Hiftoriens, raconte x11 
MS.  queleComte Amé fut obligé deprendre congé de l'Empereur Henry, par- 
ie ce que Guy Comte dé Geneue irrité que le Mariage qu'il auoit proietté de 
Pingon, Clarence de Geneue fa Fille auec le Comte Amé n'eut paselté accomply ,luÿ 
Bauer. firlaguerre. A quoy Amé voulant remedier s'en reuint éni diligence, leua 


Vanderb. 
Born. Vie Armée, donna combat au Comte de Geneue au col de Thamye & le 


Preuues 


pag-30. 


Pap. MAf vainquit. Ils difent mefine que les Comtes de Geneue , de Zeringen & de 


Monod 


Nidow y furent tués du cofté des Geneuois, & qu'en memoire de ce fuccés 


fi 
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fi fignalé, le Comte Amé fitbaftir J'Abbaye de Thamyÿe; mais dans la pro- 
__ feflion ouuerte que ie fais de publierla verité & de combattre le menfonge, 
re ie n'ay pü Jaifler cette Fable fans la deftruire. Ie dis que c'eft vne Fable; car 
€ tous ces Hiftoriens font Autheur de cette guerre l'an M.C. XII. Guy Comte 
Inre de Geneuc : Cependant celuy qui cftoit Comte de Geneuc en ce temps(là fe 
5e- nommoit Aymon ; ontre qu'il n'y à point d'apparence que le:Comte 
{ AmélIIlLeût voulu penfer à {e marier auparauant le voyage quilfiten Iralié 
le. auec l’'Em pereur Henry IV. parce qu'alors il n’eftoit pas en âge > NE pOuuANt 
auoir cu plus que douze à treze ans, puis qu'en l'an M.C: VII il eftoit en 
core entutele ,ainfi que nous auons remarqué cy-deuant : Et de plus qui 
voudra croire qu'Aymon Comte de Geneue qui auoitéfté fon Tuteur, & qui 
paroiïfloit défja l'an M. X CL en qualité de Comte de Geneue, eût ozé pro: 
pofer le mariage de fà Sœur auec luy , puis qu'elle ne pouuoit eftre que fort 
âgée ; & qu'elle eftoit encore fa Parenteen degré fort proche; l’Ayeule dece 
Comte Amé eftant leane de Geneue qui eût efté Tante de cette Clarencede 
Geneue, &ainfiileñt épousé la Coufine germaine de fon Pere. Mais’ilen 
faut reuenir à vn Argument plus preflant ; qui eft que la Gencalogie de la Mai- 
fon de Geneue, pour laquelle fay fait des recherches tres-pärticulieres , n’a 
point eû de Clarence de Généue, & cette guerrene peut eftre que fabuleufe, 
puis que l'Abbaye de Thamye que les Hiftoriens de Sauoye ont ga 
auoir efté fondée en action de graces d'vne fi memorable viétoire, ne le fut 
que vingt ans apres, & pour vne autre occafion , ainfi que nous l'explique- 
rons cy-deffous. 
l’adioufte encore pour l'entiere conuiction de cette erreur, que Pingon & ae ; 
apres luy le P. Monod donnent la principale gloire de ce prétendu combat à 
vn Gentil-homme Romain, que Pingon appelle Guillaume Colomne, Para- Anal. 
din, wanderburch, du Buttet & leP. Monod le nomment Nicolas, qui à pre 
leur dire, tua de {à main Guy Comte de Geneue ; en recompenfe dequoy Sanoye 
| AmelIT. leretinten Sauoye, d'où ce Gentil-homime pritoccafon de s’efta- _. 
13 ja à - ittet; 
| blir en Breffe, & d'y faire baftir le Chaftcau de Coligny; difans de: plus que 
c'eft deluy que font defcendus les Sires de Coliohÿ & de Thoïre, quieft vne 
impofture infupportable; car outre que les Maifons de Coligny & de Thoïre 
n'ont pas mefme fource , quoy que toutes deux également illuftres ,celle de 
Coligny ne vient pas des Colomnes Romains , mais bien dés anciens Com 
tes de Bourgogne , ainf que prétend le monftrer vn curieux Efcriuain de ce MR 
fiecle. Enfin Pingon, qui apres les autres a donné danscette Fable,compteen- cher hit. 
tre les principaux Chefs de l’Arméed’AméIlI. Le Comtede Venaifcin,qui Ho 
ct vn homme imaginaire (ainfi que nous auons déf-ja monftré en fon lieu) 8e Coiteny 
du cofté des Geneuois il met Berthold Comte de Zeringen qu'il figure mort M.S. 
encette bataille, & toutesfois il eftoit decedé auparauant, aufhi deux celebres Le a 


à 2 Zering. 
Hiftoriens de noftre temps fe font moqués de toute cette guerre commefa- piforÿ. 
buleufe. Me 

F Bibl. hift 


Mais fortons de cette digreflion pour fuiure noftre mariere ; le zele, la pie- 
à té & les excellentes vertus defainct Bernard Abbé de Clernaux, luy auoient 
acquis vne fi haute eftime &' donné tant de reputation à fon Ordre ;que lé 
Comte AméIII. fonda l'Abbaye de Hautecombe au pied du Mont du Chat, perbens de 
& fur le bord du Lac du Bourget, où il mit des Religieux tirés de l'Abbaye fr. Cif: 
d’Aulps qui auoient vne Maifon au pied de la Montagne de Seffirie proche du 
Village de Granges fur le chemin de Rumilly; ils viuoient {ous la Régle de 
find Bafle , & fe foûmirent à celle de Cifteaux, par les exhortations de fainct 
Bernard quiena parlé dans fes Lettres. Ce Monaftere de Hautecombe n’eft Epi 
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. C'eft la fondation de l'Abbaye de fainét Sulpice en Bugey de l'Ordre de Ci- F° 
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Sepultures des Princes de Sauoye, comme par les deux Papes Celeftin I V. & 
Nicolas III. & parles grands Perfonnages qui en fontortis , qui ont efté 
des ornemens de leur Ordre, & des Flambeaux del’Eglife. Le Tirrede cette 
fondation eft fans datte , mais par les circonftances qu'il contient, par la con- 
firmation qu'enfit Ardutius Eucfque de Geneue, & par les autres Titres de 
ce Monaftere,on apprend que ce fut l'an M.C.X X V.en quoy l'Annalifte de 
l'Ordre de Cifteaux s’'eft mefconté , qui le rapporte à l'an M.C.X X X V. & 
qui dit qu'Humbert Duc de Sauoyeen a efté le Fondateur, bien que nos Prin- 
ces ne fuflent pas encore honorés de cette dignité. 

Cette annéc eft aufli remarquable par la liberalilé dont ce Prince vfa en- 
uers l'Eglife de fain@t Nicolas de Montjou , en prefence d'Aÿmeri Vicomte à 
de Tarentaife , & de Rodolphe de Foucigny. ne 

Le fameux Monaftere de fain& Maurice en Chablais eftant dechü de fon 11: 
ancienne fplendeur, & la difcipline Ecclefiaftique en ayant efté bannie par la 
diffolution des Chanoines , le Comte Amé II. à la priere de Regnaud de re 
Sauoye fon Frere qui en eftoit Preuoft, & par les foins d'Hugues Euefque de me 
Grenoble en procura la Reforme ; de Chanoïnes Seculiers:, les ayans reduits vd 
en Chanoines Reguliers; ce que le Pape Honorius IL. confrma par Bulle dat- de 
tée à fainét Jean de Latran : c'eft ce que Louys de la Chief a voulu dire, quoy “4 
qu'obfcurement quand il appelle AmélI I. reftaurateur de l'Eglife de fainét ;:. 
Maurice. 


Mais deux ans apres le Comité fit vn aéte de pieté plus recotnmandable, — 


ftcaux , par Patentes dattées à Yenneen Sauoye , en prefence de Ponce Euef- 
quedeBelley, d'Humbert Euefque de Geneue, de Soffrey de Belmont, de 11 
Bernard de Rofillon, d'Humbert de Bochezel , de Quintin d’Aix, d'Ilion de 
la Baulme, d'Vlrichfon Frere, & d'Vtfred de fainét Six Cheualiers; ce qui 
découure l'erreurde Manriqués en fes Annales de Cifteaux, quia crû quece- 
Ja eftoit arriué lan M. C. XX XIII. quoy qu'il ayt ignoré le nom du Fon- 
dateur. Les Hiftoriens de Sauoye n’ont pas mieux rencontré quand ils ont 
écrit que cette fondation fe ft pour {a naiflance d'Humbert111.Fils du Com- 
te Amé ; bien que tous les Titres de fainct Sulpice portent qu'il n'eftoit pas 


encorené , & Que ce fut pour auoir des Enfans que le Prince entreprit cette 
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Del. de 
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fondation. 
L'année fuiuante le Comte confirma à l'Abbaye de S. Soluteur de Turin 5, 
toutes les Donations faites par fes Predecefleurs. às 
Pierre Archeuefque de Tarentaife , que l'Eglife a mis au rang des Saints, i) 
ayant affection particuliere à l'Ordre de Cifteaux dont il auoit porté l'Habir, sin 
entreprit defairebaftirvn Monaftere de cét Ordre à Thamye, & en fit jetter 11 
les premiers fondemens; mais ce pieux deflein n'eût point efté executé fans 
le fecours du Comte Amé III. quienfit la dotation non point fan M. C. 
XX VIII comme a écrit l’Annaliftede Cifteaux , mais bien l'an M. C. = 
XX XI Lainfique nousl'apprend vn autre Hiftorien : Que l'honneur de la à! 
fondation de.ce Monaltere foit deü à fainé Pierre Archeuefque de Tarentai- 7? 
fe , & non à Iean Abbé de Bonneuaux, comme Manriqués la publié, & ce- … 
luy de la dotation au Comte Amé 111. Geoffroy Abbé de Haurecombe Au- 
theur proche du temps ; qui par le commandement du Pape Lucius écriuit 
la vie de fain& Pierrede Tarentaife nous l'enfeigne ; il compare la Maifon de 
Thamye à vne Vigne, & AméII. à vn Orme qui la fouftient , comme vou- 
lant dire que fans les bienfaits dece Prince , ce nouueau Monaftere ne pou- 
uoit pas fubffter. Par là nous voyons le peu de foy qu'il faut adioufter à nos 
Hiftoriens de Sanoye , qui ontfi hardiment écrit que l'Abbaye de Thamye 
auoit 
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auoit cfté baftie par AméIIL. en action de graces de la bataille qu'il auoit 
gagnée {ur le Comtede Geneue ; car fila veritable caufe de cette fondation 
eût efte elle, Geoffroy Abbé de Hautecombe qui viuoit proche de cefiecle,ne 
l'eür pas oubliée. 
Le Comte de Sauoye ayant fait la fondation de l'Abbaye de fainct Sulpice 
principalement pour auoir des Enfans, qui cft la benediction du mariage, 
ainfi quenous auons dit, & ne voyant pas fes Vœux & ceux de fes Sujets à 
{7 exaucés, fit de grands prefens à l’Abbaye d'Hauteriue au Diocefe de Laufan- ?#r- bip. 
le ne, & donna à celle de fainé luft de Suze les Villages de Vigon, Robiana & RTE 
!,, autres lieux;afind auoir lignée. Trois ans apres,du confentement de fà Fer Preuues 
. me Mahaut & de fon Fils Vmbert, il confirma aux Religieux de l'Abbaye de P°5° 35° 
: RiualtaenPiemont tout ce qu’ils poffedoienr, & les prit en fa prote@ion ; la 
[ Patente eft dattée à Veillane le s. des Ides de Ianuier de l'an 1137. en pre- 
let. fence d’Amé de Tornon, de Pierre & d’Aymé dela Chambre, de Raymond 
: de Tors & autres. 
Ce n’eftoit pas fans fujet que le Comte fouhaittoit d’auoir des Enfans ; car, 
outre la fatisfaétion particuliere qu'il en attendoit laiffant vn Succeffeur, il y 
alloit de la tranquillité de {es Eftats & du repos de fes Peuples; parce qu'Alix 
de Sauoye fa Sœur Reyne de France,le voyantfans Enfans, afpiroit déf-ja à à 
Fe Succeflion. En effer, fans vouloir attendre la mort de ce Prince, elle pet- 
(le fuada au Roy Louys le Gros fon Mary d'enuoyer vne Arméeen Sauoye, auec 
€ laquelle il s'empara des principales places ; mais Dieu qui protege les Princes 
& la iuftice de leur caufe, donna quelque temps apres vn Fils au Comte Amé 
— qui fut Humbert I II. & permit que le Roy Louys le Gros mourut: tellement 
que les troubles qui arriuerent en la Cour de France apres cette mort, donne- 
rent occafion au Comte de Sauoye de reprendre ce qu'on luy auoit vfurpé. 
Et comme le Roy Louys le ieune eütcrainte que le Comte fe reffonuenant de 
cette iniure n'entreprit quelque chofe fur fon Royaume , ou n'eûtintelligen- 
ce auec fes Ennemys , ilemploya Pierre le Venerable Abbé de Cluny , pour 
le moyenner leur reconciliation. Ce grand Perfonnage lumiere de fon fiecle Preuves 
en écriuit vne tres-belle Lettre à Amé Comte de Sauoye où il dit , Que le glo- P°8-33: 
? rieux Koy de France l'a choifi pour Mediateur de [es prieres ,exhorte le Comte de les 
ouyr &> de $y laiffer fléchir , tant par la confideration de la Grandeur du Roy, que 
par celle de leur proximité, luy reprefente qu'eftant Oncle du Roy , il doit effre foigneux 
des affaires de fon Royaume €) de l'affifter comme [on propre Fils x puis [ur la fin, 
il le prie que les pechés des Perese> les wieilles fautes de la Reyne &) des grands Se. 
gneurs de la Cour , ne nuifent pas à l'Enfant innocent &) au nouveau Roy; parce que Je- 
lon la Sentence du Prophete, le Fils ne portera pas l'iniquité du Pere. Cette Lettre & 
l'entremife d vn homme de cét eftime & de cette authorité , firent oublier au 
7 Comte Amé le déplaifir qu'il auoit reçeu, & ainfi cette iniure demeura fans 
nie reffentiment. Voylà le veritable fujet & lafin du different que le Comte eût 
% auec le Roy de France; quoy qu'vn Ffcriuain mal affectionné à la Royale L2Sa- 
: Ce :1 3 / - uoyfenné 
e Maifon de Sauoye ayt publié , Que le Comte Amé vouloit refèrmer le Royaume, 
: y fufciter des partys &) pefcher en eau trouble ; car c'eft vne impofture d'autant 
lus fignalée queceluy quien eft l’Autheur a voulu perfuader que Paradin 
F auoit ainfi écrit en fon Hiftoire de Sauoye, bien qu'il n’en ayt pas dit vn {ul 
mot. Ileit vray que Paradin, Botero & du Buttetayans leu les Fables du Ro- Liur::. 
fier Hiftorial , & veu par la Lettre de Pierre Abbé de Cluny qu'il y auoit dela Fans 
mef£intelligence entre le Roy de France & le Comte de Sauoye, & n’en fça- pour le 
chans pasla veritable caufe, fefontimaginés qu'Amé III. eftoit mal fatisfai cm 
de ce que Louys le Teune auoit efté preferé au Royaume de France à Robert 
Comte de Dreux fon Frere aifné; & fur ce faux fondement ils ont fait faire 
Ff vne 


| 
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yne grande plainte au Comte contre le Roy. è 
Mais reuenons au Comte Amé, fon accommodement auec le Roy de 


France ne fut pas plaftoft conclu, qu'ileût vne nouuelle & fenfble matiere Ent 
dedéplaifir, parce qu'Albert Euefque de Turin le troubla en la jouïffance pri 

dis. des droits & des authorités que luy & fes Predeceffeurs auoient dans la Ville 4 
Tr de Turin ;ce qui fut caule quece Prince voulant pañler les Monts pour arrefter de, 


le progrés de cette vfatpation,changea Le deffein qu'il auoit fait de fe treuuerà ‘3 
la confecration de l'Eglife de fainét 


Sulpice , & écriuit à Pierre Archeuefque 
Tin. des. de Lyon, Levat du fainét Siege, pour y aller en fon abfence & acheuer cette 
Sulpice. Ceremonie. {e plaignant {ur lafin de fa Lettre du procedé de l'Eudfque de 
Pinger Turin. Cér Archeuefque de Lyon voulut eftre arbitre de ce differdnt, mais 
Aa3:Ta. Pobftination de l'Euefque de Turin y feruit d'obftacle ; à la fin neantmoins 
l'Euefque fut contraint de fortir dela Ville, ne pouuant refifter au droit &aà 
l'authorité du Comte. 
Ce Prince,apres auoir fait vn aëte de prudence & de generofité de fe main- 
tenir dans Les droits contre les vfurpations de l'Euefque de Turin, en fit vn de Rd 
Iuflice , en reftablifant par la force de fes Armes l’Euefque d’Aft que les Afte- lit 
fans auoient chafsé. 4 
Ce fut en ce voyage de Piemont que le Comte eftant à Turin prit FAb- — 
baye de Riualta fous fa proteétion ; &c confirma toutes les acquifitions & les 2°? 
donations faites & à faire à cette Maifon. Les Patentes que ce Princeen don- Les 
na font remarquables par plufieurs confiderations , parce qu'il y prend les 
ualités de Comte de Bourgogne & de Lombardie: Qu'il Sintitule par la grace F5 
die Fils d Eumbert Corte dit le Renforce , 7 arricre-Fils de la Com- 
ceffeur par droit d'heritage ; cequi iuftifie que le Comté de 
au Comte Humbert fon Pere comme Heritier de la 
Comtefle Adelayde de Suze fon Ayeule ; puis mefmes qu'Amé 111. enquali- 
té de fon Succefleur met fous fa protection vn Monaftere qu'il dit eftre fitué 
e de fa Bifayeule , qui eftoit le Comté de Turin, parce que 
Ja eftentre Turin & les Alpes. Depuis , tant ce Prince que 
ut à Femme, firent plufieurs donations à ce Monaftere qui 


de Dieu , qu'il Je 
tele Adelayde cr fon Suc 


. 0 + 4 
Piemont eftoit arriué 


dans la Seigneuri 
l'Abbaye de Riua 
re. cw. la Comteffe Maha 


Chr 
en augmenterent les reuenus. 
/ 
d AmélIl de Comte de Bourgogne & de 


Quant aux Titres que pren 
en donner ; car, poffedant de fon chef 


AR Da \ 
Lombardie, l'explication eft aysée à 
les Comtés de Sauoye & de Maurienne, les Seigneuries” de Tarentaife & de 


Bugey, principaux Membres de l’ancien Royaume de Bourgogne , il prit 
de £ nommer Comte deBourgogne , & encore Comte de Lombar- 


occafion 
le Comté de Turin & le Piemont dependoient aufli de l'ancien 


die, puis que 


Royaume de Lombardie. 
Au mois de Mars delannée fuiuante, ce Prince donna à Pierre Archeuef- __ 


= que de Tarentaile & à fon Eglife les Dixmes de Conflens , de fainét Sigif Doi 

la donation Aymonde Briançon , Antelmede ? ! 

Bellecombe . Gontier de Ciuin & Guiffrey de Boges. “1 

7 Guygues V IL. dunom Comte d'Albon , de Vienne & de Graifiuaudan 
fu fire la guerre (dont toutesfois les Hiftoriens 


of. {on Beau-frere,luy ayant vou 
n'ont pas declaré la caufe )afliegea Montmeillan , mais Amé luy donna ba- 
f taille & levainquit :le Daufny fur blefsé & porté au Chafteau de la Buxiere Dan 


pass oùilmourut. Pingona dit quele Pere de ce Comre d'Albon nommé Guy- def 

ues le Gras, fut auffi battu en guerte par le mefme Amé III. pour les droitsde 1 
Mahaut d'Albon Comtelfe de Sauoye fa Femme. 

Hift de En ce mefine temps ce glorieux Prince reconnoiflant qu'il eftoit redeua- > 

1140 


Breffe & É xp ! 
de Bugey. ble detantd heureux fuccés à la.Bonté diuine,fonda vn Monaltere de l'Ordre ron 
des d'Aï 


.de 
j 
Seneue. mond & de la Palu ; Prefens à 
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|. des Chartreux en la Montagne d’Aruieres en Valromey ;& l'année apres vn 
| de l'Ordrede Cifteaux, quifuten la Valée de Chefry, fous le nom de Noftre Amis. 
I: Dame, celebre par les fainéts Perfonnages qu'il a produits , entre autres fain& en 
|| Roland. 
Par plufieurs Titres dont nous auons parlé cy-deuant , on a vü que le Mo- 
7 naftere de fainé&t Maurice en Chablais eftoit de la Souueraineté des Comtes de 
|” Sauoye; mais par vne donation que le Comte AméII I. fit à cette Eglife dela 
|: Preuofté de l'Eglife de fain& Maurice , par Patentes dattées à fainét lulien en 
! Maurienne, entre les mains d’Ayrald Eucfque de Maurienne, & en prefence 
de Guillaume de Mazin, d’Amé de la Chambre & de Raymond de Tors. 
Nousenauons vne autre preuue, puis que par cette donation le Prince feferue 
fur ce Monaftereles droits qui luyappartenoient à caufe de fon Comté. Ce 
mefme Titre appelle la Femme dece Comte 4mé Majés, parle du Comte 
|_ Humbert fon Pere & du Comte Humbert leur Fils. 
Ce fut enuiron ce temps la quece Prince prit le Prieuré des. Ioyre proche cas 
du Chafteau de Duyn , dependant du Monaftere de Taloyre fous fa peciale RATE 
r. protection. 
Les affaires des Chreftiens eftans en mauuais eftat en la Pdleftine S. Ber- 
l: nard prefcha en France la Croifade contre les Infidelles ; ce qui obligea le 
Roy Louysle leune & les principaux Princes & grands Seigneurs de fon 
- Royaume de fe croifer pourfaire le voyage d'Outre-mer ; S. Bernard APTCS vionter 
cela paffa en Italie où iltrouua leComtede Sanoye & Guillaume Marquis de Bibl. hift, 
|: Montferrat difposés à cette pieufe entreprife. Auant que d’executer vn fi no- 
— bledeffein , Amé fit declaration en faucur des Religieuxde fain@ Sulpice des Preuues 
pe donations qu'illeur auoit faites pour la fondation de ce Monaftere qu'il au- P*8#5° 
gmenta notablement.Cette Charte n'eft pas accompagnée dela datte,mais el- 
* ledoiteftre del'an M.C.XX XX V. parce que ce Prince dit qu'il eftoit 
preft d'aller faire le voyage de lérufalem auec le Roy de France, en füitedes 
_ Predications de fainét Bernard Abbé de Cleruaux, Amé fe croyfa à Mets auec Hift. de 
_ Guillaume Marquis de Montferrat fon Frere vterin , Renaud Comte de Hs 
* Moufon , Hugues Comte de Vaudemont , Eftienne Euefque de Mets, Henry 
: Euefque de Toul& autres. Il eft nommé par des Hiftoriens du temps Oncle a a 
du Roy Louys le Ieune, & appellé Marquis de Turin par Otthon'Euelque de FA Lad, 
Frifingen ; Guillaume Paradin a erû par vne ignorance qui ne luy eft pas par- jai, ap 
donnäble,que ce Marquis de Turin eftoit autre que le Comte de Sauoye. Or, A 
quoy quece voyage eût efté refolu l'an M.C.XLV.ilne fe fit pourtant que l'an De sf - 
_ M.C.XL VIT Outre le témoignage des Hiftoriens , nous apprenons cette ee Be 
n circonftance d'vne Donation que ce Prince fitla mefme année au Monaftere Hi. de 
à de fain& Tuft de Suze , en prefencedu Pape Eugene, où il nomme Humbert ue / 
Comte & Marquis fon Pere ; & Humbert fon Fils fair mention de toutes les li- 6j rie 
beralités faites par les Marquis de Suze fes Predecelfeurs , par fon Pere , par le 1.44. 
Marquis Oddon & par la Comrelle Adelays ; declare qu'il auoit eû l'abfolu- fee 
= tion defes pechés du Pape Eugene, & qu'il alloit en Ierufalem vifiter le fainét pag:36. 
5 Sepulchre de noftre Seigneur. Entre autres Perfonnages de qualité qui le fui- 
uirent en ce fameux voyage,vnancien M.S. cité par Pingon a remarqué ceux- 
h. Cy> Aymon Seigneur de Foucigny, Rodolphe de Foucigny fon Fils, Guichard 
le Sire de Beaujeu, Guerric Sire de Coligny, Guillaume de Vienne,Humbeït Sire 
1 de Thoire, Didier dela Balme, Guillaume de Chaftillon, Geoffroy de Mio- 
lans, Guillaume d'Amefin, Ardutius de Barges , Amé de Montmayeur, Pierre 
de Seyffel, Humbert de Luyrieux, Guichard de Viry, Aymar de Ferlay, Pierre 
de Cuyne, Oddon &'Amé de la Chambre Freres, T'oreftan de Cheuelu Fils de 
Bernard ,Bofon de fain@t Romain , Guillaume de Cheuron, lean de Buffy, 
F£ 2 Raymond 


reuues 
Pag-34 


Hif. Sab, 
AM.SL6. 
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Raymond de Tors, Ademar de Breffieux, Aymon de Briançon, Guillautie de 
Mornay, Tibaud de Montfalcon, Guillaume de Blonnay , Genis de Fauerges, 
Geoffroy de Rogemont, Virich de Soufmont, Soffrey de Belmont, Humbert 
de Grandmont, Bernard de Roflillon, Aymon de Bochezel , Ioffroy de Sur- 


Preuues 


Fr . Jaume de Chignin & autres; mais le Comte auant que de partir confirma les 
g37. 


Preuues Bourget la luftice du Bourget. 
Lo Lefuccez de cetteilluftre Croyfade ne fut pastel que l'on auoit fujet d'efpe- 
Arb.Gent. xer,par la confiderationdela iuftice de l'entreprife & par celle du grand nom- 
A $. bre de Princes Chreftiens qui s'eftoient croisés ; leurs diuifions rendirent cét 
1.6. effort inutile & obligerent le Comte de Sauoye de s'en reuenir; mais eftant 
se tombé malade en 'Ifle de Chypre, il mourut à Nicofie le premier d’Auril M. 
Hit. de C.XLIX.& fut enterré au Monaftere du Mont faincte Croix, mais non pas 
Bourg-l4. l'an M. C. X LV III. comme ont écrit deux Autheurs. 
ST Tous les Hiftoriens de Sauoye fe font auffi mécontés de cotter le decés de 
Chron, de ce Prince fous l'an M. C.LI V. car ce que nous dirons au Chapitre fuiuanc 
en à en l'Eloge du Comte HumbertIIl fon Fils & Süccefleur , nous apprendra 
Ca. qu'il eftoit decedé quelques années auparauant. Mais Doglioni a erré en- 
He core plus lourdement, dedire que ce Prince mourut l'an M. C. X L. & Bo- 
Tibois. tero queccfutl'an M.C.XX X VIII 
G. Parad.  Quelques-vns de ces Autheurs & mefme des Hiftoriens eftrangers ont 
Card ir fire vn precedent voyage en Paleftine au Comte de Sauoye pour faire 
leuer le fiege d'Acre, & luy font donner vn Combat Naual pour les Cheua- 
Chroniq. Liers de Rhodes ; en memoire dequoy l’on dit qu'il prit les Armes de Rhodes 
Le S. de. qui font de gueules à la Croix d'argent du confentement de l'Empereur; mais 
Ce la plufpart dece difcours eft fabuleux, car outre que les Cheualiers de. Iean 
Paradin. de Jerufalem , que l'on appelloiten ce temps là Hofpitaliers, n'eftoient point 
He encore Seigneurs de l'Ifle de Rhodes ; ceux qui ont écrit l'Hiftoire de cét Or- 
Hit. de drenefontaucune mention dece voyage, & le fiege d'Acre ne fut de long- 
va temps apres ; aufli G. Paradin a reietté tout ce recit, & apres luy Vignier, 
BibL. hit. Pingon, wanderburch & Botero. ILeft vray que Pingona eû vne opinion par- 
ticuliere en ce qu'il affeure qu'apres le voyage qu'Amé IILfit en la Terre Sain- 
te auec le Roy Louys le Ieune, il y retourña;& pour cela il s’'eft voulu feruir de 
la Charte du Monaftere de S. Iuft de Suze de l'an M.C.X LVIT.dontila al- 
teré le Textes car s’eftant attaché à l'ancienne Chronique de Sauoye M. S.qui 
dit que le Comte de Sauoye fit deux voyages en Paleitine, n'ayant pas ozé 
auouër le premier pour n'en auoir aucune preuue ; il luy en fait faire vn au- 
… treapresceluy de la Croyfade du Roy Louysle Ieune ; & au lieu queleComre 
a dans cette Donation de l'Abbaye de S.luft de Suze , dir qu’il aloit partir pour 
misredire. aller en Ierufalem , ila fupposé qu’il vouloit y retourner. Ce qui eft contre la 
4 _. teneur du Titre qui a efté publié par deux Hiftoriens de ce fiecle , & que nous 
di.& cor auons inferé dans les Preuues.' Claude Paradin s'eft auff grandement mépris 
reët. de dire que ce Prince fit vn fécond voyagcen Afie auec le Roy Philippes Au- 
FIRE gufte, puis que ce Roy ne commença de regner que l'an M.C.L X X X. & que 
le Comte de Sauoye eftoit défja decedé l'an M. C.XLIX. Ileft vray pour- 
tant que le Comte Amé a fait deux voyages Outre-Mer;car vn Titre du Mo- 
Preuues  nafterede S.Maurice en Chablais de l'an M. C. L,. parlant du voyage que ce 
P84% Prince fitauec le Roy Louysle Jeune , dit que c’eftoit le fecond voyage qu'il 
fit en Paleftine, qui cft vn témoignage authentique ; mais par faute de plus 
grandes lumieres,nous ne pouuons point determiner precisément le temps du 
premier. 


La 


ron, Miles de Serrieres, Pierre de la Palu, Gautier d'Aix, Pierre de Grefy, Guil-, 


LE e 
limites de la Chartreufe d’Aruieres en Valromey , & donna auffi au Prieur du î 
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La memoire de ce Prince férà toufours en Venérdtion, à caufe de tant de 

Son celebres Monafteres qu'il a fondés, des auantages qu'il éût fur fes voylins, qui 

‘loge. voulurent troubler le repos de fes Eftats , & de la reputation qu'il acquit au 
voyage de la Terre Sainte ; ainfi nous pouuons dire qu'il fut pieux , génereux 
& vaillant. 

Refte à parler de fon alliance ; l'ancienne Chronique de Sauoyé M. S. 
Champier, Paradin, la Chiefa, Doglioni & Bucelin ne luy donnent qu'yné 
Fèmme ; Taboüé, du Buttet, Pingon, Albitius & Fauin deux ; wandetburch & 

Claude Paradin difenct qu'il en eût crois; Reufnerus,Henninges & Limneus ÿ 
enadiouftent ne quatriéme. Or pour nous déuelopper de cét embarras » & 
pour éclaircir vn point fiimportant à noftre Hiftoire ; il faut demeurer d'ac- 
cord que l'opinion de Taboüé, de Fabricius & de Reufnerus eft fans fonde- 
ment , de luy auoir donné pour premiere Femme Clarence de Geneue, par Albiriiis 
les raifons que nous auons touchées cy-deflus ; Henninges seft auff En 
mépris de dire que cette Clarence de Gençue eftoit la quatriéme Femme de Amine. 
ce Prince, & qu'elle fut repudiée. 11 n’eft pas vray aufli que ce Priñce ayt FR 
épousé Sybille, Guygone ou Albone de Mafcon Fille d'Vlrich Comte de Parad. A 
Malcon & de Baugé , comme quelques-vns ont auancé ; car outre qu'il n'y Bréclir: 
a jamais eü Comte de Mafcon du nom d’Vlrich , & que la Famille des 
Comtes de Mafcon eftoit differente de celle de Baugcces Autheurs l'ont con- 
fondu auec Sybille Femme d’Amé le Grand, qui eftoit Fille du Sire de Baugé 
& deBreffe, & non pas du Comte de Mafcon. 

Ie doute aufli & auec grande raifon que ce Prince ayt eü pour premie- Albitishis 
re Femme Getrulde de Lorraine comme quelques Hiftoriens ont laifé ie 
par écrit, parce que Pingon & Heñninges difent qu'elle eftoit Fille de Si- Aÿb. Gen: 
mon Duc de Lorraine & de Getrulde de Saxe ; cependant la Femme de ce M ne 
Duc auoit nom Adelays Sœur de Lothaire Duc de Saxe éleu Empereur; 6. 
outre que le mefme Pingon dit que Getrulde de Lorraine mourut l'an mil ie 
centvnze,ce qui ne conuient pas au temps auquel viuoit Simon Duc de RS 1 
Lorraine. Du Chefne a eù opinion qu'elle fur pluftoit Fille de Theodoric Hift. de 


Duc de Lorraine & de Getrulde de Flandres; 4 quoy s'eft rangé vn fçauant Tops, Fe 
Hiltorien des Pays-Bas & le P.Vignier. Rrab. 


Mais le mefme du Chefne en fon Hiftoire de la Maifon de Guynes & Vie 
PES ; k Maiïfons 
de Coucy a changé d'aduis, & a dit que cette Getrulde dont nous parlons, q'AlRe & 
cftoit Fille de Thierry d’Alface Comte de Flandres & de Sybille d'Anjou; de Lor. 
. & qu'en premieres Nopces elle auoit épousé Hugues I IL. du om, Seigneur ques 
d'Oyfy Vicomte de Meaux,auec lequel elle viuoit l'an M. C. LXXL&de- 
puis fe remaria auec Humbert Cornte de Sauoye & de Maurienne. Ainf 
sil faut deferer au témoignage de cét Autheur , à qui noftre Hiftoire ef re- 
deuable de fes plus grandes lumieres , cetté Gctrulde n’auroit pü eftre la 
Femme de ce Comte AméI Ii. qui eftoit dé£ja mortlan M. C. XLIX. 
24 contraire , ce feroit celle-là que les Hiftoriens de Sauoye ont appellé 
Mahaut d'Alface, qui fut alliée auec Humbert troifiéme du nom Com- 
te de Sauoye & de Maurienne, ainfi qu'il fera dit en fon lieu. Fabricius Sa Lin 
luy donne pour feconde Femme la Fille d'yn Patrice Venitien, ce qui eff /.4. 
fabuleux. k 
—  leftimcdoncqu'AméIIL n'a eû qu'vne feule Ferme nommée Matil- 
n de ou Mahaut d'Albon , & telle eft l'opinion de là Chronique Latine 
*" de Hautecombe M. S. Plufeurs Titres que nous auons mis aux Préuues de 
cette Hiftoire font mention de cette Princefle ; nos Annaliftes ; Fauin & AE 
Henninges l'ont mal nommée Guygonne & Majcre ;elle eftoit Fille non RE 
pas de GuyguesL. du nom Comte d'Albon & Sœur de Guygues le Gas, Dan. cr: 
RENE Comte 
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Comte d’Albon , de Vienne & de Graifiuaudan , comme l'vn de nos Hifto- 
riens a publié, mais bien de Guygues V IL. du nom Comte d’Albon & de 
Grenoble , & d'Agnes de Barcellonne. Elle eft nommée eftant encore fort 
icune auec Guygues V 11. fon Freredans le Teftament de Raymond Beren- 
ger Comte de Barcellonne de l'an M. L X X X VI. Le Monaftere de Riualta 
en Piemont la reconnoit pour fa Bien-faitrice. 


Hif. Chr. 
Pedc. 25 


ENFANS D'AME IIL COMTE DE SAVOYE 
& de Maurienne, & de Mahaur d’Albon. 


IL HumbertIlI. du nom Comte de Sauoye , de Piemont, de Maurienne 
& de Chablais, qui fera mentionné cy-apres. 


uers en Piemont, où ils font morts en repntation de 1:58 


IL. Jean de Sauoye Religieux au Monaftere defainé Antoine de Ran- __ 
Sainéteté. 


IIL Pierre de Sauoye 


Hit. de LV: Auxilieou Alife de Sauoye Efpoufe d'Humbert III. du nom, Sire de 


Bourgog. Beaujeu Fils de Guichard Sire de Beaujeu & de Luciane de Rochefort de 
te Montlehery ;ce qui acfté inconnu à Claude Paradin en fa Genealogie des Sei- 


gneurs de Beaujeu. 


\ 


Beaujeu. 
d’or au 
Lyon de 
fable, 
chargé 
d’vn lam- 
bel de 
gueules 
de cinq 
pendans, 


V. Matilde où Mahaut de Sauoye mariée auec AlfonfeI. Roy de Portugal, — 
L4.ch. 57. Fils de Henry de Bourgogne Comte de Portugal & de Terefe de Caftille. Les 114 
Hit. dé Hiftoriens demeurent d'accord de cette Alliance comme veritable , aufli en 
ns auons-nous plufieurs preuues ;car ce Prince en la conceflion des Priuileges 
Pingen.… de la Villede Syntria & de l’Eglife de fainéte Croix de Coimbre, {e nomme 
ne Filsdu Comte Henry & de Terele , & appelle {a Femme la Reyne Mahaut 
All. Gen. Fille du Comte Amé de Maurienne. Alberic Moyne de Trois-Fontaines 
70 Autheur proche du temps, le dit en termes exprés; mais il #eft mépris en 
mie faifant cette Reyne de Portugal Sœur d’Adelays de Sauoye Reyne de Fran- 
Er ce, puis qu'elle n'eftoir quefa Niece. Cette Princeffe apres le decésd’Alfonfe 
onda fon Mary fe fit Chanoinefle à fainéte Croix de Coimbre où elle fur inhu- 
All. deFr. mée. Albitius a ignoré cettealliance. 
bi Sat.  Hierofme Surita Hiftorien d’Arragon, lofeph Texeyre & le Nobiliaire du 
Comte Dom Pedro de Portugal, ont écrit fans fondement que la Femme de 
cét Alfonk I. Roy de Portugal eftoit Malfade Manrique de Lara Comtefle 
de Molines Fille de Mauriques Comte de Lara ; carayans leu dans les Hifto- 
riens Portugais qu'elle eftoit Fille da Comte de Maurienne , & ne fçachans 


N 
où 
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où eftoit ce Pays, ils ont erû que c'eftoit le Comté de Molines en Efpagne; 
mais la Ceda quia commente le Nobiliairede Dom Pedro de Portugal, are- 
connu cét erreur. 


Portugal. 
d’argenc à 
cinq E( 
cuflo: 
d'azurmis 
en croix. 
chacun 
chargé de 
cinq be- 
fans d’ar- 
gent en 
autoir, au 
milieu de 
chacun vn 
point de 
fable. 


VI. Marguerite de Sauoye Fondatrice du Monaftere de Bons en Bugey de Hig. de 


l'Ordre de Cifteaux, où elle prit depuis l’'Habit l'an M. C.L V. De & 
e Bugey. 


VIT Iulienne de Sauoye Abbeffe de fainct André de Vienne, dont l'Obit Mem.Ms 
eftremarqué au Cartulaire de ce Monaftere fous le dernier iour du mois de Ai 
luille M.C.LXX X XIV.encesmefmes mots. Pridie Kal. Angusk , obiit 
Dormina luliana Abbatia fanéti Andres, quahabebat de proprio Fratris [ui Hum- 
berti Comitis Sabaudia €) de proprio Agnetis Sororis fus Comitiffe Gebennenfis Equina 
animalia viginti tria , que dedit Conuentui buius Ecclefie, cut in die obitus fui habeat 
Conuentus fingulis annis viginti folidos ad refeélionem Monacharum anno millefime 


centefims LXXXXIV. 


VIII Agnes de Sauoye Efpoufe d'Humbert Comte de Geneue. 


on | 


Geneue. 
cinq 
points 
d'or equi- 
pollés à 
quatre 
d'azur. 


Pingon, Claude Paradin, wanderburch , du Buttet, Henninges , Fauin & 
Limneusadiouftent aux Enfans du Comte AmélIIl. Adelays, ou Alix de 
Sauoye Femme d'André Comte d’Anglerie, mais nousauons déf-ja monftré 
cy-deuant qu'elle eftoit Fille du Comte AméEI. wanderburch a auffi fail- 


ly d'écrire que Conftance de Sauoye Femme de Boniface Marquis de Mont- 
ferrat 
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à ferrat eftoit Fille du Comte AmélIL puis qu'elle eftoit auf Fille d'AméIL. 
“+ Fabricius s'eft pareillement mépris de donner À ce Prince deux Enfans;lvn 
appellé Louys, qu'il dit auoir épousé Berthe Fille du Comte de Bar, & vnau- 
tre nommé Immed ou Amé , & que de Louys & de Berthe de Bar fortirent 
Philippes Mary de Getrulde de Lorraine. Louys qui époufa Ja Fille du Com- : 
te d'Arfcot , lutte Femme du Comte de Brefle , & Berthe alliée au Duc de Ba- 
uieres, cartout cela eft fabuleux, aufli bien que la Poftcrité de ce Philippes à 
quiil attribué deux Fils, l'va appellé Hugues , l'autre Louys, & trois Filles, 
fçauoir Ditburge, Margucrite & Odilie. 

Vne Genealogie de la Maifon de Saux-Tauanes publiée par Laurent Meil- 
let Breffan , fait mention d'vne Ifabeau de Sauoye Efpoufe d'O&tauian Sei- 
gneur de Saux (Fils de Guy Seigneur de Saux Cheualier viuant l'an 1110.) la- 
quelle par la conuenance dutemps auroit efé Fille d'AméIII. mais cela n'a 
point de fondement veritable ; outre que la Maifon de Saux n’eftoit pas en fi 
grand luftre en ce fiecle B, que de pouuoir afpirer à ynefi haurealliance, 


HVMBERT 
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| RES -eu pue uv ue ee 6 ds aus Es es ets ue sue ones a eus noue te 


Sauoye. 
Tolole 

de gueules 
à la Croix 
vuidéc, 
clechée & 
pommet- 
tée d’or 
Zcringen 
d'argent à 
la bande 
d’azur ac. 
côpagnée 
de 2. Leo 
pards de 
melmes, 
lvn en 
chef & 
l’autre en 
pointe, 
Vienne. 
de gueules 
à l’Aigle 
d’or, 
A'fice- 
Flandres 
d’or au 
Lion de 
fable, 


HVMBERT IIL DV NOM COMTE DE SAVOTE, 
de Piemont & de Maurienne, Seigneur d'Aoufle, de Chablais, de Tarentaife, de 
Valais &r de Bugey ; Marquis d'Italie ér de Suxe , Jurnommé le Sainct. 


CHAPITRE VIll 


LE Chafteau de Veillane en Piemonts’eft rendu celebre par la naïffance ping 

PE de ce Prince ; mais ce bon-heurn'arriua pas lan mil cent vingt-fix, é he 
p.41 

Gg comme 7 
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Ping. comme a écrit le-Genealogifte de Sauoye s car: s’il «ft vray (ainffqu'il n'en 
faut pas douter ( que le Comte Amé 111. fit decedé lan milcent quarante- 
neuf, Humbert fon Filseût efté âgé de vingt-trois ans , & n'eût pas eubefoin 
de Tuteur ; cependant il eft certain qu'ayant apprisla mort de fon Pere il 

Preuues . choifit pour Tüteur, & pour Confeil Amé Euefque de Laufanne; tellement — 

P#3$  quepourredreffercette fe > il faut mettre cette illuftre naiffanceau premier à 

Liu.7. jour d’Aouft de l'an mil cent trente-fix , & non point l'an mil cent feize , com- 

nn me écrit du Buttet, : 

mg Il nefalloit rienattendre quede grand de cette education , parce que ce — 

Z%#.Chr. Prelat Fils d'Amé Seigneur d'Hauteriue en Daufnéfut vn des grands perfon- ï 

PES nages de fon fiecle ; ayantefté tiré du Monaftere de Clairuaux, pour eftre Le 

Abbé de Hautecombe , & de là Chancelier de l'Empereur Frideric I. puis ‘ 

SEE Euefque de Laufanne. DanslaBibliotheque des Peres il ya plufieurs de fes 4 
Ouurages, qui témoignent fa doétrine &f2 picté; & vn Autheur moderne 
la mis au rang des Saints del'Ordre de Cifteaux. Les foins qu'il eût de ce 
icune Prince ont paru aux belles qualités & aux rares vertus, dontil fut orné; 
entre lefquelles la plus fignalée a efté cette profonde pieté , & cette gran- 
de amour de Dieu , qui luy fit méprifer pendant fa vie auec tant de conftance 
les chofes periffables dé ce monde, pour s'attacheraux céleftes & incorrupti- 
bles. Et bien quele naturel heroïque de ce Prince luy ayt feruy d'échelon 
pour monter iufques à ce haut degré de perfection; néantmoins l'exemple de 
fon Tuteur, fes fages confeils & la conduite d’vne fiexcellente main, ny con- 

| tribuerent pas peu. 
La premiere des a@ions d'Humbert III. dont les Titres nous ont conferué — 

Pingon la memoire,n'eft remarquable que par la date; car eftant encore auberceau le 

bisl.Sab. Comte AméIII. fon Pere & la Comtelfe Mahaut fa Mere, le firent affifter à 

5.16. ne donation qu’its faifoient à l'Eglife de S. Nicolas de Montjou, en prefence 
d’Aymon de Briançon , d’Amé de Villette , de Guillaume de Mafin , & d'Ay- 
mon Vicomte d'Aoufte. 

Preuues Pendant le voyage que le Comte AméIll. fon Pere fit en la Terre Sainte, — 

mise ildemeuraen Sauoye ; & ce futen ce temps là qu'Amé Euefque de Laufanne ni 
luy écriuit vne Lettre pour luy recommander le Monaftere de Saint Maurice 
en Chablais contre les perfecutions de Renaud de Sauoye Preuoft de cette 
Eplife. 

Depuis le Comte Amé eftant mort enl'Ifle de Chypre, ce Prince del'ad- 
uis du mefme Euefque de Laufanne donna aux Religieux de fainét Maurice 11 
les rentes qu'il prenoit és Villages de Bagnes & d'Oûtier, pour recompenfe “l 
d'vne Table d'or de la valeur de foixante-fix marcs que le Comte AméIIlI. s: 
fon Pere auoit empruntée d'eux allant au voyage de la Terre Sainéte. Les pa- ‘is 
tentes decedon font fignées par Richard Chancelierdu Prince , en prefence 

Preues  d’Amé Euefque de Laufanne, de Louys Eucfque de Syon , d'Hugues Abbé de 

pa838. S. Maurice, d’Aymon de Foucigny & autres. 

Il ft encore vn autre Traitté auec l'Abbé du mefme Monaftere , en pre- 
fence de Pierre Archeuefque de Tarentaife, par lequel il luy engagea la lufti- 

ce de la Valée de Bagnes & d'Ottier , depuisle Pont defain&Branchier, & 

donna pour oftages Aymonde Foucigny , Guy d’Alinge, Thibaud de Villet- 

te, Guillaume de la Tour, Enguerran d’Euian & Arluin fon Frere, Faucon de 
fain& Maurice & Aymé Fils de Pierre de Saillon; Il {e referua neantmoins 
les rentes & la Chafle d’Aulon & de Murés , & ce qui luy apparte- 
noit en la Vallée de Bagnes par droit de Regale & comme Comte de 
Sauoye. 
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|_  Enuiron ce mefme temps; ce Prince prit le Monafterede fainét Sulpice CA Titr.de & 
FL Bugey fous fa protection , & en addrefla les Lettres à Guillaume Euelque de Sulpice. 
| Belley & à G. de Fauerges Cheualier; il donna aufli à l'Abbaye de Haute: 
combe vinot Jiures de Poyure tousles'ans à prendre fur le Peage de Suze, en 
prefence de l'Euefque de Laufanne , d’Aymon de Briançon Vicomte de Ba- 
ratone , de Pierre de Pontuerre; de Pierrede Cuyne & autrés.… Il fic auffi vne 
| liberalité à l'Eglife de fain& Laurent d'Oulx auec Faydide de Prouence {à Pau 
F: Femmel'an M.C: LI. est 
Daufin Comte d'Albon & de Vienne furnommé Guygues V 1 Lirrité de 
la mort de Guygues V I. du nom Comte d’Albon fon Pere,arriuée parlesblef 
[— fures qu'il auoit receuës en la bataille de Montmeillan l'an M. C. X L.ainf 
|, QUE nous auons dit, fe voulant vanger de cette iniure mit vne Armée encam- 
pagne , auec laquelle il entra en Sauoye & afliegea cette-place. Le Comte 
le de Sauoye eftoit au Monaftere de Hautecombe ; oùil commençoir à prendre Pingon. 
14 gouft à la folitude , mais confiderant que fes peuples auoiént befoin de fa f.s4. 
- main pour les garentir de l'oppreffion dont ce mauuais voifin les menaçoir; 27:77: 
Hé ilquitta fés pieufes occupations ; fe mit à la tefte de. fes trouppes & .deffit le 
Daufn auec autant de generofité que de bon-heur ; au ee lieu où {or . 
Pere auoit vaincu celuy du Daufñin ; laiffant par ce moyen en: cette fameufe 
place de Montmieillan vn monument po de gloire pour les Comtes de 
Sauoye, & de honte pour les Daufins de Viennois. Apres cela le Comtere- 
tourna dans fa premiere folitude , dont la douceur ne fut troublée que par la 
conuocation que l'Empereur Frideric L. furnommé Barbe-roufle fit de tous 
&s les Princes d'Italie à Roncailles fan M.C. LV 11I.où Humbertenuoya pour 
b. fes interefts Ayrald Euefque de Maurienne, Charles Euefque de Turin, & 4e. 
&' François Euelque d'Yurée. ) 
—_.. AuSiege quecét Empereur mit deuant Milan la mefme année, l'Hiftoiré ASS 
a remarqué entre les Perfonnes de grandeconfideration qui l'y accompagne if. de 
sil, rent , les Ducs d'Auftriche & de Boheme, le Comte Humbert & les Marquis #71. 
8. de Montferrat & d'Eft. : \ 
‘.? Le-Daufin dé Viennois Guygues V IL eftant mort , Beatrix Coimtefle 
d’Albon 8 de Vienne, fa petite Fille fe maria auec Taillefer Comte de fain& 
_— Gilles Frere de Raÿmond Comte de Tholofe;quieût de grands differensauec 
ire Je Comte Humbert pour les limites de leurs Terres; mais ils furent terminés Gawfed, 
à par l'entremife de fainét Pierre Archeuefque de Tarentaife : L'Autheur: de fa ee 
S. vie quiaremarqué cét euenement ,appellele Comte de fainé Gilles Alfon- ;2,. 
s. {e , du nom d’Alfonfe Comte de Tholofefon Pere. Mais Guillatime.de Puy: Hifdes 
laurens & quelques autres anciens Autheurslé nomment fimplement Taille- re 
fer; Louys Chiefa le confond auec Raymond Comte de Tholofe fon Frere -Ærif. ai P. 
aifné, & rapporte mal à proposcette guerre à l'an M. C.LX XX VIL puis 
— que Taillefer Comte de S. Gilles eftoit déf-ja decedé l'an M.C.LXXXIV 
eg: Par Titredattéàfaint Ambroife l'an M. C. L X ViIL. ce Prince mit fous SIENS 
ik fa protection les Eglifes defainé Laurent d'Oulx & de Noftre Danie de. Su- patent 
e ze; en prefence de Guillaume Euefque de Mäurienine , du Preuoft d'Oulx, de 
«, Pierre Prieur de Suze, de Rodolphe Aleman &1de Pierre de Thoret: 
7 La Royale Maifonde Sauoye ayant toufours. efté affe@ionnée aù fainct 
}. Siege , & Humbert ayant à prendre paity parmÿ les diuifions de l'Italie, à 
& caufe de la guerre que l'EmpereurFrideric failoit au Pape Alexandre V Lfe 
ke declara ouuerteinent.pour Sa Sainéteté, dont Fridericirritéfe declara impla- 
© cable ennemy du Comtede Sauoÿe. La premieré marque qu’il-en donna ; fut 
8. cnaccordantaux Euefques de Turin , de Maurienne, de Tarentaife , de Ge- ‘eue 
p. noue & de Belley, la plufpart de leurs Diocefes en fief, les declarans Princes du Es de 
Gg 3 faind Sanoye. 
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fin Empire , ce qui fufcita de grands troubles , & donna occafon à quel- 
ques-vns de ces Prelats de fe foûleuer ; Charles Euefque de Turin fut le pre- 
mier qui entreprirde f preualoir de cette liberalité que l'Empereur auoit faire 
aux defpens d'autruy , ce qui obliger Humbert de pafler les Monts ; mais 
Manfroy L: du nom Marquis de Saluces ayantrefusé de luy faire hommage de _ 
ce qu'iltenoit en: ficfde luy, fir.changer de deflein àce Prince & le portaà ? 
entrerà main armée dansle Marquifat de Saluces , où ayant pris Barges, gr 
Scarnafx, Bufque & Brent & afliegé Saluces ,Boniface Marquis de: Mont- æ 
ferrat s'entremit de les accommoder, & depuis prononça enfaueur du Com- — 
te de Sauoye à Nouy le:6. de Decembre M. C.L X1 X. fa Sentence porte que “ 
ke Comte donneroit en fiefau Marquis de Saluces ces: quatre Villes, & outre M 
ce foixante mille florins, & que le Marquis feroit hommage ax Comte de 11 
tout le Marquifat de Saluces ;ce qui faragreé &executé. Delà le Comte alla Rp, 
à Turin , où il arrefta le cours des vfurpations de l'Euefque,, ayant repris tout E. 
ce quece Prelat auoit iniuftement occupé de fes Eftats. 

L'année fuiuantece Prince confirma aux Religieux du Monaftere d’Abon- 
dance tource qu’ils auoient acquis ou qui leur auoit efté donné au Village de 
Laringe & autres lieux, en prefence de Gaucher de Blonnay, de Guillaume p; 
de Fefterne, de Girold de Bais , de Guy d’Alinges, de Bofon Vicomte d'Aou- ie 
fte, de Fouques de Concile , d'Hugues de Bais,de Ponce de£onflens & d’En- 
guerraud d’Éuian. 

Aumois de Septembre dela mefne aanée il donna aux Eglifes de Noftre — 
Dame de Suze & defainé& Laurent d'Oulx, FHoftel-Dieu deSuze & l'Eglife à 
de Veillane ,en prefence de Ponge du Frefnay , de Pierre de Thoüet , de Borel o 
de S. George, & d'Otbert de Soliers. 3 

La Chronique de l'Ordre des Chartreux loüe ce Prince d'auoir donné le & 
Village d’Ars en Daufiné à la Chartreufe de la Sylue-Benire Pan M. C. 5) 
LXXIHE . 

Il futemployé l'année fuiuante auec le Roy d'Arragon, pour faire la paix 4 
entre Henry Roy d'Angleterre & le Comte de fainét Gilles. 

Mais le retour de Frideric Barbe-roufle en Iealie troubla: le repos que le 3: 
Comte Humbert auoit reftably en Piemont; les Marquis de Montferrat & ; 
de Saluces que le Pape auoir excommuniés (parce qu'ils eftoïent du party de 
Frideric ) luy firent prendre certe refoluion. Ce futen ce malheureux pafla- 1: 
ge que ce Prince irrité contre la Sauoye, parles grands refpeës que le Comte = 
auoit eû pour le Pape Alexandre prit & brüla la Ville & le Chafteau de Su- b: 
ze, où eftoient les principaux Titres de cette Royale Maifon. Ce malheur u 
n'eût pas efté trop grand, fi Frideric pour fe vanger fe fut contenté d'exercer 
{a cholere fur des Habitans, für des Pierres & für des meubles; mais l'excez de 
fa paflion l'ayant porté à s'en prendre à des Titres & à des Papiers d'vne fi 
grande confequence , fans laiffer aucune reffouree contre vne perte fi figna- 
lée; il eft mal aisé de s'empefcherde declamer contre cette aétion quitienr 
delaBarbarie. Apres la ruine de Suze, fuiuit la defolation de Veillane & de 
tout le Pays des enuirons; la fule Ville de Turin fut épargnée, parceque l'E- 
uefque eftoit partifan de Frideric : Humbert eftoit en Sauoye pendant que ce 
cruel ennemy rauageoit ainfi le Piemont , n'ayant pas affez de forces pour les A 
oppofer à ce Prince indigné ; mais dés que l'Empereur fut retourné en Alle- ;, 
magne, le Comte pañla les Monts, entra dedans Turin , rangea l'Euefque à E. 
fon deucir, & tira fatisfaction de l'iniure qu'il en aoit reçeuë. 1 

Apres toutes ces difgraces le Comte Humbert qui auoit des inclinations par- — 
ticulieres à la pieté,en voulut dônerdes preuues par la fondation qu’il fit de la F 
Chartreuled’Aillonen Sauoye;& quoy que la Charte foit fans datte,neätmoins 

puis 
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puis qu'elle porte que ce fut Guygues Prieur de Meÿria qui reçeut la fon= 

dation n'eftant pas encore Euefque d’Aoufte ; il faut par neceflité que cela ayt 

efté fait auantlan M.C.L XX X V. puis que les Titres de la Chartreufe de 

Meyria nous apprennent que ce Guygues ne fut promeu à l'Euefché d'Aouftt 

qu'en ladite année. C'eft enuiron ce mefme temps que ce Prince dont les Preuues | 
Le pans aétions ne tendoient qu'à la pieré, contribua à la fondation de P'E## 
| l'Abbaye d’Aulps en Chablais ,auec Girard Seigneur d'Alinges & Gillon Sei- 
F gneur de Rouorée; en prefence de Bofon Eucfque d'Aoufte, de Rodolphe 
!. Seigneur de Foucigny & d’autres. 
Cependant Milon Euefque de Turin ayant pourfuiuy fon reftabliflement peu 
« aupres de l'Empereur, fit en forte que Frideric enuoya fon Chancelieren Pie- 7% 
F mont, pour le mettre en poffeffion de toutes les Villes & Chafteaux que le 
Le Comte Humbert luy auoit oftées ; mais comme tout cela n'eftoit qu'vn effec | 
ln. de la cholere de l'Empereur , nous en verrons bien toftlareuocation. Les Mi- a 
|: lanois d'vn autre cofté anciens ennemis de la Maifon de Sauoye , fe preualans 25. 
|_ de la hayne que Frideric auoit témoignée fi ouuertement conitre le Comte, 
| poufferent Henry Roy des Romains fon Fils qui eftoit en Italie, de luy faire 
&. La guerre ; il ft donc entrer fes Trouppes auec celles des Milanois en Pie- 
Lé mont, où pour tout exploit il pri le Chafteau de Veillane & le fit demolir, Goriep. 1: 
| L'Hiftoire du temps ne raconte point d’autres progrez de cettearmée , ce qui 
!- fait croire qu'elle trouua de larefftance. Quoy qu'il en foit Humbert ne 
. vefquit pas long-temps apres , car il mourut à Chambery le 4. de Maïs dé Finn ? 
— lan M.C.L X XX VIIE &non pasl'an M. C.L X X X I X. au rapport de + EN h 
. Louys Chiefa , nyl’an M. CCI. comme l'ont laifsé par écrit wanderburch, 
B. PapyreMaffon, Doglioni, Fauin,Henninges & Henriqués,ny lanM.CCX. 
ainfi que porte la Chronique du Pays de Vaud, ou l'an M.CC.X X.comme 
a crû Taboüé. Il fut enterre dans le Cloiftre du Monaftere de Hautecombe, 
à l'entrée de l'Eglife,où fe void encore fa Sepulture de Marbre fans aucune in- 
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. : : É 41 
Ce Prince eft mort en reputation de Sainéteté , ayant donné de merueil- 


F lux exemples de {à picté & de à deuotion pendant fa vie; car méprifant le 

|. monde & toutes les grandeurs de la Terre , dont les Princes à l'ordinaire {& 

| laiffent charmer, il fe retira en l'Abbaye d’Aulps, où il prit l'Habit de Reli- 

| gicux de l'Ordre de Cifteauxs & ce ne fut qu'auec beaucoup de peineque fes 
| Sujets l'en firent fortir, quoy que le pretexte en fut fpecieux , puis quec’eftoit 
pour l’obliger defe marier ; mais les delices du mariage ne le pürent iamais 
détourner de la douceur de la folitude & de la vie monaftique. En effer, tout 
autant de fois que l'amour qu’il auoit pour les Peuples l'obligea de penferau 
mariage , il fallut faire violence fur fon efprit ; parce que tantolt il fe trouuoit 
confiné à Aulps , quelquefois à Hautecombe , & bien fouuent en la grande 
Chartreufe , où il laiffoit toufiours des marques d'vne vie exemplaire, & à 
mefme temps de fa liberalité. 

Il mourut au mefine iour & à la mefme heure qu'il auoit predit; cette cir- 
conftance & les eminentes vertus de ce Prince ont efté reprefentées par deux 
Autheurs de ce fiecle, qui l'ont mis au rang des Sainéts de l'Ordre de Cifteaux; 
ce qui nous apprend qu'il #'ya point d'incompatibilité d’eftre vaillant & de- 
uot , courageux & paiñble, conquérant & iufte, patient & plein d'honneur. 
Mais ce melme Efcriuain apres l'ancienne Chronique M.S. de Sauoye, celle 
du Pays de Vaud , Champier , les deux Paradins , wanderburch , la Chroni- 
que du Pays de Vaud , Botero , du Buttet , Henninges: l'ancienne Chroni- 
que de Hautecombe Latine M. S. Delbene en fon origine de la famille de 
Cifteaux, Doglioni & Papyre Maflon fe font mécontés de donner à ce Prince 
l'honneur de la Fondation du Monaltere de Hautecombe dont il ne. fut que 
Bienfaiteur , ainf qu'il a efté obferué en l'Eloge du Comte Amé II I. fon Pe- 
re. Il n'eft pas non plus vray qu'il ayt fondé l'Abbaye d’Aulps de l'Ordre de 
Cifteaux au Diocele de Geneue, comme les mefmes Hiftoriens ont écrit, 
puis qu'elle eft dela fondation du Comte Humbert I I. fon Ayeul. L'an- 
cienne Chronique de Sauoye M. S. Latine & Françoife, Guillaume Paradin, 
wanderburch & Botero auec aufli peu de fondement donnent encore à ce 
Prince la loüange d’auoir fondé le Prieuré du Bourget en Sauoyé de l'Ordre 
de Cluny , qui eft de fondation beaucoup plus ancienne. 

I ne faut point aufli adioufter de foy à ce que Guillaume Paradin, du 
Buttet & Botero ont écrit du voyage que ce Prince fit en la Terre Saincte auec 
le Roy Philippes. Augufte, ny àtous les Exploits militaires qu'ils luy artri- 
buent; parce que le Roy ne fit ce voyage auec Richard Roy d'Angleterre qu'en 
l'an M. C. XC. auquel temps Humbert Comte de Sauoyeeftoit déf-jadece- 
dé. Sa Deuife fut vne pierre de touche ; auec ces mots : Sic re aliendque pro- 
bat. Le R. P. Pafcal Codretto Religieux Obferuantin luy a drefsé vn bel Elo- 
geen Italien. 

Ce Prince fut marié quatre fois:premierement auec Faydiue ou Faydide de 
 Tholofe, Fille d’Alfonfe I. du nom Comte de Tholole , & de Faydide de Pro- 
uence Fille aifnée de Gilbert Comte de Prouence , & de Tyburge Comrefle 
de Rhodes & de Geuaudan. Humbert viuoit auec elle lan M.C.L I. ainfi que 
nous auons remarqué cy-deflus ; nos Hiftoriens n'en ont eû aucune connoif- 

fance ,bien que cette alliance fut tres-illuftre. 
Secondement le Comte de Sauoye prit alliance auec Germaine de Zerïin- 
» gen(d’autres l'appellent Anne)Fille de BertholdIV.du nom Duc de Zeringen; 
elle mourut l'an M. C.LXII. & fut inhuméeà Hautecombe. L'ancienne 
Chronique M.S. Champier, les deux Paradin , Henninges , wanderburch & 
autres ont appellé le Pere de cette Princeffe le Duc de Salinge par corruption 
du mot de Zeringen. Piftorius en fa Genealogie de la Maifon de Zeringen 
n'a 
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Wa pas eù connoiflance de cette alliance. ! 
Vita 5. En troifiémes nopces le Comtede Sauoye époufa Beatrix de Vienne, Fille : 
ps de Girard Comte de Vienne & de Mafcon,& de Guygonne furnommée Mo- : 
ns "7 re ou Moretre, Fille & Heriticre de Gauthier Sire de Salins , ainfi que nous ‘ 
Carthuf apprenons de la vie de fainct Antelme Euefque de Belley , dela Chronique 
Pr SMS Chartreux, & decellede Hautecombe ; en quoy Champier , Guillaume 
Altacum. CS 5) ? quoy F 2) 
21.5.  Paradin, Papyre Maflon, du Buttet & Pingon fe font mépris , d’auoir dit 
qu'elle eftoit Fille d’Eftienne Comte de Bourgogne , qui cftoit fon Oncle, 
Lacs. Alberic Moyne de Trois-Fontaines parlant de ce Comte Girard dit , qu'il 
époufa la Fille de Gaucher Seigneur de Salins , & qu'il en eût Guillaume 
Comte de Vienne & de Macon, Gaucher Seigneur de Salins ; vn autre Ge- 
rard , Eftienne éleu Archeuefque de Befancon & des Filles , de lvne defquel- 
les forcit /e Comte Thomas de Sauoye. Le mefme Champier, Claude Paradin 
& Manriqués {e font auffi trompés d’auoir appellé cette Pnincefle Peronelle; 
Wanderburch a crû qu’elle eftoit Fille du Comte de Dijon ; Pingon , du But- 
tet, Matthieu Paris , Henninges & Doglioni afleurent que quand elle fe ma- 
ria auec le Comte de Sauoye, elleeftoit Vefue de Henry Marquis , puis pre- 
mier Duc d'Autriche, dont ie n’ay vû aucune preuue legitime. Pingon dit 


se se qu'elle mourut l'an M. C.X CI V. ce quine peut pas eftre , puis que Getru- 
lib7. de de Flandres quatriéme Femme du Comte Humbert viuoit encore l'an M. 
CNE. 


Finalement Humbert époufa Getrude d'Alfice ou de Flandres, mal appel- 
lée Mahaut par les Hiftoriens de Sauoye, par Albitius, Bucelin, & par Hen- ; 
De ninges. Elle eftoit Fille de Thierry d'Alface Comte de Flandres & de Sybille 
Du Chef, d'Anjou , & auoit efté auparauant mariée auec Hugues Seigneur d'Oyfy, de 
Fa Creuecœur , dela Ferté-Ancoul , de Trefines & de Belo Vicomte de Meaux, 
Léche. auec lequel elle vinoit l'an M. C.L XXI. Depuisils furent feparés, à caufe de 
parenté ; tellement que le mariage de cette Princefle auec le Comte de Sa- 
uoye doit eftre vers l'an M. C. L X X II. Aucuns Enfans ne fortirent de cette 
‘alliance ,quoy qu'vn Autheur moderne ayt écrit lecontraire. Elle furuefquit 
PE ds le Comte de Sauoye , & fe fit Religieufe à Meflinen en Flandres. Philippes 
F4: Comte de Flandres & de Vermandois fon Frere, à fa pricre fit plufieurs li- 
beralités à. ce Monaftere , dont les Chartes ont efté rapportées au long par vn 
Autheur moderne & fort fidelle , des années M. C. L X X V IL & M. C. 
Vent LXXXV.elle fit auffi certaine donation au Monaftere de Fonteuraud.Vn fca- 
Mare. ant Hiftorien de cefiecle s'eft mépris de faire cette Princeffe Sœur de Thier- 
& de Lor. ry d'Alface Comte de Flandres, puis qu'elle eftoit a Fille , & de l'auoir appel- 
lée ailleurs. Mahaut; il dit auff qu'en premieres nopces elle auoit épousé 
Lambert de Montagu, dont ie n'ay vü aucune preuue, 
Fee Fauin dit que ce Prince eût trois Femmes, mais il n'en a defigné qu'vne 
de Cheu. qu'il appelle mal, comme a fait Albitius,Peronnelle, Fille du Comte de Bour- 
18. gogne. Gcorge Fabricius Gencalogifte Alleman, qui a malnommé ce Prin- 
Sax. Hluf. Ce Hugues, luya donné auffi trois Femmes : la premiere Matilde Fille du 
La. Comte de Flandres ; la deuxiéme Anne Fille du Comte de Salins ; & la 
Amal troifiéme Peronnelle , Fille du Comte de Bourgogne; ce qui a efté fuiui par 
Cisfer. Manriqués & par Limneus. 


Danid BI 


ENFANS D'HVMBERT IIL DV NOM, COMTE 
de Sauoye, & de Germaine de Zeringen fa feconde Femme. 


Parad.hift à L È 
deSauoye L_ Agnes de Sauoye accordée en mariage l'an M. C. L X XIII. àlean 
Pingon. Prince d'Angleterre, furnomnaé Sans-Terre , Fils de Henry I I. du nom 
Burrer, #. 

Roy 
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Roy d'Angleterre & de Leonor de Guyenne. 

De tous les Hiftoriens de Sauoye, nous nations que Guillaüme Paradin; 
Pingon & duButtet qui ayent parlé de cette alliance, Louys Chiefa n'en af 
feure rien , Claude Paradin ny du Chefne en fon Hiftoire d'Angleterre n'en 
ont eû aucune connoïffance ; mais les Hiftoriens Anglois & la Chronique de Æ#er: 
Robert de Toryni Abbé du Monts. Michel au peril de la mer, la confirment. on 
Il ft vray qu'ils ont écrit diuerfement, auffi bien que les Hiftoriens Sauoy- Zeb4. 
fiens; car Polydore Virgile appelle le Comte de Maurienne Comitem Morito- fines 
ni, & a crû que c’eftoit le Comte de Mortain en Normandie. Matthieu Paris Chr.sie: 
dit que cette Princefle n’auoit pas feptans, & que fa Mere eftoit Vefue d'vn 
Duc Henry , en quoy il la prend pour Beatrix de Vienne faBelle-mere, que 
quelques Autheurs ont affeuré auoir épousé en premieres nopces Henry 
Duc d'Auftriche; Robert de Toriny la qualifie Fille vnique, & dit que la 
negotiation de ce mariage fe fit par l'Abbé de fain&t Michel de la Clufe en 
Piemont ; Pingon a écrit que ce fut l’Abbé de Suze, & que l’entreueuë pour 
l'accompliffement de ce mariage fe fit à Angers l'an M. C. LXXIV. Les 
Hiftoriens de Sauoye rapportent le temps de ce mariage à l'an M. C. LXXII. 
&les Anglois àM.C.LX XIII. mais Roger de Howeden Autheur con: Arnel. 
temporain en a parlé auec plus de vray-femblance que tous les autres , au té- . 
moignage de qui il y a fujet de deferer. 11 dit donc que Henry Roy d’An- rer. #gl. 
gleterre & Humbert Comte de Sauoye auec fa Fille fe treuuerent 4 Montfer- Voir 
rand en Auuergne où le mariage fut conclu: Que le Roy promit au Comte 
de Sauoye cinq mille marchs d'argent, & le Comte de donner {a Fille en ma- 
tiage au Prince ean auec tout le Comté de Sauoye ,au cas qu'il n'eût point 
de Fils; & où ilen auroit vn, il s'obligea de remettre à à Fille pourfa dor Îa 
Seigneurie de Roffillon en Bugey , le Comté deBelley, Pierre Chaftel, la No- 
ualeze , Chambery , Aiz, Afpremont, la Rochette, Montmayeur,& la Cham 
bre deçà les Monts & delà Turin, Cauours, Collegno , les Fiefs que les Com- 
tes de Canaueys tenoient deluy, Chaftillon en la Val-d’Aoufte , ce que le Vi- 
comte d'Aoufte tenoit aufli en Fief de luy , & tout le droit que le Comte auoit 
au Comté de Grenoble. Ilfut encore arrefté que fi Agnes de Sauoye Fille aif- 
née du Comte venoit à deceder auant laconfommation du mariage, que les 
mefmes conuentions auroient lieu en la perfonne de la feconde Fille; ce qui 
fut ainfi'iuré pour. le Comte de Sauoye , par le Comte de Geneue , par Pier- 
re Archeuefque de Tarentaile, Ardutius Euefque de Geneue, Guillaume 
Euefque de Maurienne, & l'Abbé de S. Michel de la Clufe. Et pour le Roy 
d'Angleterre iurerent auffi Guillaume Comte de Mandeuille , Guillaume 
Comte d’Arondel, Raoul de Faye, Guillaume de Courcy, Guillaume de Hen- 
nés, Fouques Paynel & autres; & quelques jours apres le Marquis de Mont- 
ferrat, Geoffroy de Piozafque, Merle de Piozafque fon Fils, Pierre de S.Genys 
Cheualiers, Geoffroy d'Aiguebelle & Raoul de Varey allerent en Angleterre 
faire Le mefme ferment au Roy,& promirent que le Comte de Sauoye ne fna- 
ricroit point {a feconde Fille que du confentement du Roy ,& qu'ils iroient 
tous en oftageà Londres au cas que le Comte ne tint pasfa parolle.Le mefme 
Autheur recite qu'apres cette conference le Roy Henry alla à Limoges où le 
Comte de Sauoye le fuiuit pour refoudrece qu'il vouloit donner à fon Fils en 
confideration de ce mariage, 8 que s'eftant offert de luy dôner les Chafteaux 
de Chinon, de Louem & de Mirebeau en Poitou, il n'en fut pas content, & 
vouloit ou la Normandie,oul'Anjou,ou l'Angleterre; ce que le Pere refufa,& pond. 
qui fut fans doute caufe que ce ieune Prince fe fit furnommer Satis-Terre. /15- 


ee : : / 3 pv... Ping: hifi. 
Quoy qu'ilen foit ce mariage ne fur pas confommé ,car Agnes mourut l'an s Pare. 
M.C.LX XIV. 


Hh EÉNEANS 
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ENFANS D'HVMBERT IIL DV NOM, COMTE 
de Sauoye, & de Beatrix de Vienne fa troifiéme Femme. 


IL Elconor de Sauoye Efpoufe de Guy Comte de Vintimille & de Lufagne — 
Marquis d’Alpine , qui par {on Teftament du mois d’Auril M. CC. XIV.’ 
inftitua Conrad fon Filsaifnéau Comté de Vintimille, Otthon fon {cond 
Fils au Marquifat d'Alpine , & Roland de Vintimille fon troifiéme Fils au 
Comté de Lufagne; c'eft en ce mefme Titre où Guy Comte de Vintimille 
appelle Alfonfe Roy d’Efpagne fon Oncle. 


Apres le decés du Comte de Vintimille, Eleonor de Sauoye fe remaria auec 173 
Boniface I IT. du nom Marquis de Montferrat Roy de Theffalie, Fils de Guil- 
laume V. Marquis de Montferrat, & de Judith d’Auftriche, dont elle n'eûr 
Enfans. 


A à 4 
ÉRRe 


I) 
il 


D) 
il) 


| 
I 


| 


D) 
LL 


| 
1) ) 
nl 


li) 
| l 


Elle mourut l'an M. CC. X XV. wanderburch luy donne deux Marys 
mais il en nomme l'vn le Comte de Vintimille, & autre le Marquis d’Alpi- 
ne, quin'eft qu'vne mefme perfonne. 


III. Thomas Comte de Sauoye & de Maurienne, Marquis d'Italie & Prin- 
ce de Piemont, dont l'Eloge eft au Chapitre fuiuant. 


T HO MAS 
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Le 8 BP 
| ARR AE CEE 


Sauoye 
Geneue. 
cinq 
points 
d’or equi- 
pollés à 
quarre 
d’azur. 
Foucignÿ 
pallé d'or 
& de 
gueules 
de fix 
pices. 


VIIL 


THOMAS I DV NOM COMTE DS; 
Sanoye , de Piemont €9 de Maurienne, Seigneur d'_Aousle , de 
Chablais , de Tarentaife € de Bugey, Marquis d'Italie 
€5 de Suze , Vicaire General de l'Empire en 
Lombardie €5 en Piemont. 


CHAPITRE IX. 


2 'Avrueve dela vie defainct Antelme Euefque de Belley , ra- sw. 
à conte ‘que ce fainét Perfonnage eftant fur le point de mourir, 

> Humbert I IL Comte de Sauoye fouhaitta faBenediction & de 

À fe reconcilier auec luy, à caufe de quelques differens qu'ils auoient 

\ 3 À se 

e enfemble : Ce Bien-heureux Prelat confentant à cela, pria Dieu de donner 
vneheureufe Pofterité à ce Prince & à {on Fils. Orsparce que le Comte n'auoit 
Fe en 
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en ce temps là qu'vne Fille , les Afiftans crûrent que la violence du mal fai- 

foit extrauaguer fain@ Antelme, & luy fuggeroient de dire Sa Fille, & non 

pas fon Fils ; mais luy qui parloit d'vn efprit Prophetique ; reïtera par deux ou 
EE e TOÏS fois Son Fils,Son Fils, Cette Prophetie fut accomplie quelque temps apres à 
Pap.Maf. PAT la naiffance de ce Comte Thomas. du nom au Chafteau de Charbonnic- Ni 
Patadin. res en Sauoyc le 20. de May delanM.C.LXXVIL fan 
BRU Ce fut vn bon-heur extraordinaire à ce Prince , d’eftre Fils d’vn Pere mort 1 
dans vne fi haute eftime de Sainteté ; mais ce fat vn prefage infaillible de fa 
felicité d'auoir efté benit d'yne fi fainte main que celle de fainét Antelme, 
mefmeauant {à naiflance. Aufli ne falloit-il pas vn Prince moins fortuné 
pour conferuer {es Eftats & pourrefilteraux orages & aux tempeñtes que la 
hayne de l'Empereur Frideric Barbe-rouffe yexcita , dont les Euefques de Sa- 
uoye & de Piemont, & les Princes voifinsefayerent de fe preualoir. 

Ce Prince n'auoit qu'vnzeans quand il fucceda au Comté de Sauoye & de 
Piemont, Boniface de Montferrac Fils de Guillaume Marquis de Montferrat — 
Pingon … luy fat donné Tuteur; ce que nous apprenons des Priuileges & des Franchi- 7 
Fe A {es que Thomas accorda aux Habitans de la Ville d'Aoufte , où Boniface de pi 
Chip. Montferrat prend cette qualité. Le mefme Boniface obtint de Henry Roy àA 


s Fe , L fte. 
Butte. des Romains Fils de Frideric Barbe-roufle, la reuocation de toutes les Sen- LÉ 


Botero. 


Chro.Er fi. TENCES que l'Empereur fon Pere auoit renduës contre le Comte Humbert III. 
Ped.c. 43. en faueur d’Arduin Euefque de Turin. 


1 Ce fut encore de fon authorité & par le confeil de Beatrix de Vienne fa 
Taur. Mere , que ce ieune Comte donna aux Chanoines & au Chapitre de S. lean :7 


: as Sa 
de Maurienne à la perfonne de Lambert leur Euelque, tout ce que le Comte bar 


Humbert III. fon Pere poffedoit en la Montagne de Berenger, & leur con- 
firma les donations qu'Humbert II. fon Bifayeul leur auoit faites de ce qu'il 
auoit à fainct Remy, Cuyne & autres lieux; fe referuant feulement pour fes 11£ 


Officiers la connoiffance & le chaftiment des crimes de trahifon & de duel. 


ir Les témoins de cette liberalité qui fe fitau mois de luin M.C.LXX XIX. 
font Geoffroy de Miolans, Aymery de Briançon, Aymon de la Chambre, 
Ponce 8 Geoffroy de Conflens. Ces deux Titres découurent l'erreur de l’an- 
cienne Chronique de Sauoye M.S. de Guillaume Paradin , de Doglioni & de 
wanderburch, qui difent que le Comte de Bourgogne prit la regence des 
Eftats de Sauoye apres la mort du Comte Humbert III. 

Diner. Ce Prince en qualité de Seigneur d’Aoufte , par Titre de l'an M. C. 4 

bif.Sab. 


CE LX XX X L. datté au mois d'Auril, fous le Seau de Lambert Eucfque de PE 

7" Maurienne , fe departit en faueur de Valpert Euefque d’Aoufte du droit de “ 
Regale, dont fes Predeceffeurs auoient joüy l'Euefché vacant, & luy quitta 1 
certaines maifons dans la Ville d'Aoufte proche la Porte de fain& Ours, le 
tiers des Tailles & du Peage , & plufieurs autres droits confiderables, de l'ad- 
uis de Boniface de Montferrat {on Tuteur. 


ct Arduin Euelque de Turin l'ayant voulu troubler aux prerogatiues & au- E 
Tawin.  thoritésefquelles Henry V. Empereur l'auoit reftably dans la Ville de Turin, Ré 
Moses en fut chalsé , & n'y retourna qu'à condition que fes Officiers ne connoi- D. 
Buxer. … ffroient que des matieres fpirituelles ; le furplus dela iurifdiétion & des droits dei 

Seigneuriaux demeurans au Comte. de 
Chronic. En la mefine année il fonda la Chartreufe de Loze en Piemont prés de za 
ee Suze , laquelle ayant eftéruinée fac depuis vnie à celle du Mont-benift l'an Ë l 
FM CC. de 


à le, ) x 
Les Affefans dont la puiffance n'eftoit pas petite enceremps-là, furentles 
premiers qui croublerent le repos où Boniface este de Montferrat par {a 
fige conduite auoit laifé les Eftats du Comte scarils mirent en campagne 
pour 


De la Royale Mailon de Sauoye. 245 


(fe pour rauager les Terres de Piemont; mais leurs efforts furent vains parda Pie 
|. prompte alliftancedu Marquis de Montferrat, & de Manfroy Marquis de ACTE 
|: Saluces, quivinrentà fonfecours. 
Le Chapitre de Maurienne ayantefté troublé par les Officiers de ce Prin: Preuues 
ce en la jouïffance des conceflions qu'il leur auoit faites l'an mil cent huidtan- P28- 45- 
lp. te-neuf, ils y furent maintenus par vne nouuelle Patente de l'an mil cent no- 
nante-cinq , en prefence & de l'aduis de Geoffroy deConflens, d’Aymon de 
ü la Chambre , de Guygues de Teys, d'Amé & d'Humbert de Villette, de Phi- 
lippes , & de Poncede Cuyne. « * k 
— Au mois de luillet fuiuant, il donna au Monaftere de Noftre Dame du at 
€ Bettonen Sauoye;toutce qu'ilauoiten la Vallée de Suze , dans de certaines de Turin. 
(Ÿ limites ; la Patente eft dartéeau Palais de Suze ,en prefence d'Amé d'Eython, 
. de Geoffroy Deliotard, & de Bonniuard de Vienne. 
Renier Abbé de fainét Rambert en Bugey, ne pouuant refifler à la violen- 
ce de fes voifins, pour fe garantir d'vne plus grande oppreflion , rechercha la 
protection de ce Prince , à qui il remit fon Chafteau de Cornillon , & luy Pre 
donna part aux principaux reuenus & droiéts Scigneuriaux de la Ville de faint su ‘ 
5 Rambert, fous la promefle que fit le Comte deles proteger enuers & contre 
tous. Ce Traitté fe fit à Chambery le iour de la fefte de faint André , de l'ob- 
b. fcruation duquel Thomas donna pour cautions Aymery de Briançon, Guy de 
Fe Theys, Amé & Humbert de Villette, Pierre de Seyflel, Pierre de Chignin, 
+ Bonniuard de Vienne , Geoffroy de Conflens & fes Enfans, Anrelmede Mio- 
” lans, Geoffroy Marefchal, Humbert de Briançon, Humbert de Montluel, 
Richard dela Chambre , Edme deS. Michel , & autres. 
.  Eftantenl’Abbayede Riualta en Piemont au mois de Juin mil cent no- Preuues 
© nante-fept,il prit l'Hoftel. Dieu du Montcenys fous faprotection;prefens Amé P#8 46. 
.. & Humbertde Villette, Amé d'Eython & Gautier d'Ayfme.Et par vn autre 
rs. Titre datté à Aigucbelle ,ildonna à la mefime Maifon les Prez qu'il auoit à preuues 
7 Pramol & l'vfage dans fes bois; prefens Jacques de Theys.loffrey d'Aiguebel- pag: 47. 
le & Pierre de Geneue. 
_ Quelques-vns de nos Hiftoriens ont écrit que le Pape Inhocent III. ayant Æif. di 
* publié la Croyfade contreles Sarrafns, pour le recouurément de là Terre- Lite 
Ÿ Sainte, Plufieurs Princes entreprirent le voyage & choifitent pour Chef Bo- Burcer. 
niface Marquis de Montferrat , & que Thomas Comte de Sauoyefutdu He) 
nombre des Croysés. C'eft luy que Galcotto Carretto nommeBaudoüin Cupin. 
de Sauoye , & que Platine & Nauclerus ont appellé par érreur Louys , & de Tacques de 


ù s à : : Guyfe. 
qui wanderburch a declaré ne fçauoir pas l'extraction. Pingon,quiaffeure ce 7,7, 


no= 
voyage a dit que Thomas y fut, accompagné des principaux Seigneurs & cenr.IIl. 
Gentils-hommes de Sauoye & du voifinage ; entre lefquels ila remarqué SO. 
Guillaume Seigneur de Foucigny ,& Aymon de Geneue , Guichard Scigneür z5f.5ab. 
deBeaujeu, Bonniuard de Vienne , Aymé & Richard de la Chambre ; Jean 45/8. 
de Grucres , Geoffroy & Antelmede Miolans, Humbert Sire de Thoire, Ay- 
mery & Humbert de Briançon , Amé de Colligny , Aymon de laBalme, 
Pierre de Chignin,Pierre d'Amefin, Geoffroy de Conflens, Aymé de Pontuer- 
re , Hugues de Saleneuue ; Pierre & Humbert de Seyflel, Guillaume & Amé 
de Villette, Guy de Cheuelu & Guillaume Marefchal. 
Le mefme Autheur recite que le Comteayant paffé les Monts , les Sei- 
gneurs de Valpergue, de Luzerne , de Piozafque , de Prouana ,dé Carreto , 
dela Ruucre, deBiandras,de Romagnan & autres fe ioignirent à luy. Que cet- 
te Armée prit la route de Venife,où tous les Croyfez fe deuoient embarquer; 
mais que la plufpart ayant pris des chemins differens , quant le Marquis de vignier. 
Montferrat & le Comte de Sauoye arriuerent à Venile, ils trouuerent/fi Bibl. hift. 
Etes peu 
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Juffinian, Peu de trouppes preftes À pafler que lon ne fut pas d'aduis qu'ils fe re 
Hb.2.Hifl. miflencen Mer. Que les Venitiens cependant tirerent auantage de cette plo 
F8: coniondure, ayant fait aller cette Arméeen Dalwatie, ouelle leurrecouura € 
* Ja ville de Zara : Et parce qu'apres ce fameux exploit, la yfon n’eftoit plus sés 

* propre pour la nauigation, l'armée y pafla l'hyuer & entreprit depuis le refta- pa 
bliffement duieune Alexis Fils de l'Empereur Ifac Ange Comnene,-efchap- nid 

pédela prifon où ileftoit detenu par Alexis farnommé Andronic, Vfurpa- 

teur de l'Empire de Grèce ice qui futexecuté genereufement. Ainfi le Cote 
Thomas n'eut pas la moindre part la gloire d'yne fi illuftre conquefte, puis 

qu'au dire de trois Hiftoriens , il fut l’vn de ceux qui éleurent Baudoin 

Blondus, É y : 
Derads. Comte de Flandres ; Empereur de Conftantinople. Cette armée qui 
hbie.  auoit efté deftine pour la Paleftine ; termina fes Victoires par la prife de 
Le a Conftantinople, & par la deftruétion de l'Empire Grec. Cependant ray bien 
Acier. dela peyneä me perfuader que Thomas Comte de Sauoye ayt fait ce voya- 
ge, où sil l’a fait, qu'il fe foit trouué à la prife de Conftantinople. Car ou- 

tre que l'Ancienne Chronique de £auoye M. S. Champier, Guillaume & 

Claude Paradin, Taboïé, Doglioni, wanderburch & Papyre Maflon n'en 

se ont fait aucune mention. Deux Hiftoriens du temps , qui ont cfcrit cette 
Choria. guerre auec beaucoup de foin & de curiofité , ne nommerit point le Comte 
AE de Sauoye entre les Princes, Seigneurs &autres perfonnes de qualité, qui fe 
c P.Belg. Croy{crent 1e ce voyage, & celuy qui a fait le Catalogue des Croysés n'eut 
Bbt2. pas obmis le nom d'vn Prince fi connu, & fi coffiderable: auffivn Autheur 
Monfeur €elebre de ce fiecle , a eupeine àfe perfuader, que le Comte de Sauoyc ayt 
du Frefne affifté à ce Couronnement. D'ailleurs les mefmes Autheurs difent que 
mes Conftantinople fut prife au mois d’Auril; & Baudoin couronné Empereur à H 
fur Ville- lan M.C C.I V. & neantmioins le Comte de Sauoyeeftoit dé-ja en ce temps 
Her: là en fes Eftats; car par fes Lettres dumois de Nouembre de l'an M. CCI. 
dattées à Chambery ; pour gratifier les Religieux du Monaftere de Haute- 

combe , il les declara exemps de tous droits de Peage d'Eminage & de 

Lods dans l’eftenduë de fes Eftats , & permit à leurs hommes d'aller à la — 

chafle , Prefens Nicolas Prieur d’Aiguebelle ; Guy de Theys ; Pierre de " 


Seyffel,Guy de Gerbais, Jlaques de Cheuelu & Raymond de Conflens ; & peu 12 


À $ $ : 4 
M de temps apres il donna aux Chartreux de Meyria tout ce qui luy apparte- = 
Preuues  noit dans l'enclos de leurs limites, afin de prier Dieu pour luy. No 
Ps Depuis ayant paffé les Monts, il confirma à Eftienne Prieur de Noualeze, lez 


#rf.sab. la donation que le Comte Humbert fon Predeceffeur luy auoit faire de Lan- 

25108. cy le Haut, & celle que la Comtelfe Adelaydefa quatriéme Ayeule auoit fai- 
teàce Monaftere de quelques montagnes prefents à cette confirmation,qui 

Preunes  £ft dattée à Suze au mois de Nouembre M. CCIV. Hugues Preuoft d'Oulx, 

p28.48. AymondeS. Michel, Anfelmed'Auril, Amé d'Eython, Ponce de Cuines, 
Dauid de Crües , Pierre de Thoiet & d’autres. 

Quoy que Frideric Barberouffe fur capital ennemy de la Royale Maifon 
de Sauoye, {es Enfans neantmoinsn'heriterent pas decette hayne ; car outre 
qu'Henry fon Fils aifné Empereur fat fauorable à Thomas contre l’Euefque _> 
de Turin, ainf que nous auons dit, Philippes Duc de Sueue fon autre Fils, 1 
ayant cfté appellé à l'Empire apres le decez d'Henry, laiffa des marques fig- 44 

El nalées de fon amitié enuers ce Comte ;careftant À Bafle le premier de Iuillet l'E 
pag#8. M. CC. VIT illuy donna l'Inueftiture de tous les Pays , Terres & Seigneuries Eh 
qu'il auoit eués de la fucceflion de fes Predeceffeurs, par la remife detrois 128 
Bannieres, ou Eftendars, & en augmentation de fiefs , les Villes & Chafteaux 
de Quiers & de Teftonne en Piemont , & le Chafteau de Modon au Pays de 


Vaud, auec promefe de [e defendre contretoutes fortes de perfonnes, Pre- 
{ent 
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|: fents Amé Archeuefque de Befançon , Conrad Euéfque dé Spyre; Hen: 
|: ry Euefque de Strasbourg ; Ludolphe Euefque de Bafle , Guillaume Com- 
| tede Vienne & de Mafcon, Gaucher Seigneur de Salins; Richard Comte 
| de Montbelliard , Frederic Comte de Ferrette & Rodolphe Comte de 
| Hasbourg. 


| En cemefme mois de luillet , le Comte de Säuoye eftant à Aigucbellé _… 
Ag:94: 


| confirma aux Religieux du Monaftere d'Aulps en Chablais, toutes les 
|. liberalités du Comte Humbert IL fon Bifayeul fous le Seau de l'Euefque 
N de Geneue, & fous les Cautions d' Humbert & d'Amé de Rouorée ; & de 
Pb Pierre de Rouorée leur Coufin; Prefents Humbert Prieur de Thamye, Ri- 
| chard dela Chambre, Guy de Theys Guillaume de Beaufort, Geoffroy & 
| Jaques Marefchal. 
| - Il donna aufli à laChartreufe d'Aïllon ; vne Montagne appelléede Char- 
| bon, pour imiteren quelque façon la pieté d'Humbert fon Pere Fondateur 
| dece Monaitere. 
=  L'Année fuyuante, il accordaaux Religieux de l'Abbaye d’Abondance en Preuues 
: Chablais, la confirmation de tout ce que les Seigneurs de Fefterne & de P28-$0: 
k Langins , auoyent autresfois donné à ce Monaltere ,la Charte eft d'attée à 
S. Maurice , en prefence de Bofon de Concife Cheualier; de Guilläume d'Or- 
fieres Cheualier Chaftellain de Chillon & de Ponce de Lufilly Chaftellain de 
Fefterne. É 
© . Iconfirma auflià Pierre Abbé de S.Michel dela Clufe la donation que le 
. Comte Humbert fon Bifayeul auoit faite à ceMonaftere de la Ville de Jauen 
| l'an M. C. III. en prefence de Bertrand Abbé de Pignerol , de Ican Abbé de 
| Suze, de Henry Vicomte deBaratone,d’Ardoin de Piozafqué, de Robin de 
| Piozafque, de Guillaume de Riualta, de Dauid de la Chambre Senefchal , de 
| Nicolas Damas , de Bonniuard dé Vienne &autres. Et le 14. d'Aouft de l'an Tir. de 
 M.CC. X il donna exemption du Peage de Suze péndanr les trois iours de la r. 
_ feftede la Natiuité de noftre Séigneur, à Pierre Prieur de la Chartreuf du 
- Mont-benift fur Villars-Fouchard , pour les chofes neceflaires à la vie des Re: 
: ligieux. 
SDicohe apres Pierre Abbé de S.luft de Suze remit à Thomas la Seigneurie Titi. de ia 
de Vigon, pour quelques autres Terres que le Comte luy delaiffa ; prefens Ri- te 


: chard Seigneur de la Chambre, Pierre de Seyflel , & Amé de Villette Che- pres de 


Saüoye: 


Preuues 
Peg49: 


Preuties 
pag-ÿ 0: 


é ualiers. 

La bonne intelligence qui auoit efté entre le Comte de Sauoÿe , Boniface 
Marquis de Montferrat & Manfroÿ Marquis de Saluces ; ne dura pas long- 
témps,& en voicy la caufe, L'Ialie eftoit diuisée en deux partys.les vns recon- 
noifloient l'Empereur Philippes Fils de Barbe-roufle, les autres Otthon fon 
Competiteur; les Marquis de Montferrat & de Saluces eftoient partifans dé 
Philippes , les Milanois & la Viilede Vercel tenoient pour Otthon; & pen: 
dant cette diuifion ceux-cy entreprirent de faire la guerre aux autres, tmaisne Æf. di 
fe croyans pas afez forts, ils firent alliance auee Thomas, qui leur mena mille 0ed 
cheuaux; auéc ce fecouirs ils prirent Cafal & ledemolirent ; & ayans poufsé Sizér.de 
plus auant dans le Montferrat,ils y firent vne fi rude guerre ; que le Marquis 77° BE 

de Montferrat fut contraint de leur demander 1 paix. Le Corio, rapporte Co pa: 

- cela fous l'an 1200. 

* Cette mefmeannée le Comte qui fe deffioit de l'affection & de la fidelité Pimgon 

“de ceux de Turin, fit vne alliance particuliere auec les Vercellois ; & donna Ang. Tan: 
des franchifes aux Habitans de la Ville d'Yenne par le confeil d'Anfelme Ab- 


- bé de S:Rambert & de Guy Abbé de Hautecombe: 
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I! ftauffi plufeurs liberalités confiderables à la Chartreufe d’Aillon, & de- = 
fendit à Berlion de Chandieu Cheualier, de l'inquieter en la jouyflance des ÿ 
biens qu'elleauoiten Daufiné. À 

Alix de Montferrat Vefue de Manfroy Marquis de Saluces I I. du nom, À 
comme Tutrice de Manfroy de Saluces fon petit Fils, luy remit la Ville de À 
Barges, pour Lefchaux de Fontenille & de Roncaille : & peu de temps apres 4 
ce Prince ayant efté inuité par Louys Fils de France fut en la guerre contre les ; 
Albigeois , où il fit plufieurs exploits remarquables. Et auantce voyage eftant 
à Chambery, il deffendit à ceux de la Maïfon de la Compoitcde faicher les = 
Chartreux d’Aillon, en prefence d’Antelme de Miolans & d'Humbert de P 
Seyflel, & prit depuis cette Chartreufe fous & protection. ï 

Au retour de ce voyage le Comte ayant fçeu le refus que faifoient Guil- 
laume & Henry Marquis de Bufque en Piemont , de luy fairehommage de 
leurs Terres, refolut de paffer les Monts pour Les ranger à leur deuoir; & en 
chemin eftant au Verger de l’Archeuefché de Tarentaife par Lettres dattées 
Je 2. d'Auril en prefence de Faucon Doyen de Tarentaife , de Henry Chanoi- 
ne d'Oulx , d’Antelme de Miolans & de Thomas de Conflens : il donna à la = 
grande Chartreufe quatre liures de rente à prendre tous lesans fur léPeage de D 
fainét Rambert en Bugey , pou eftre employées en vn banquet pourles Reli- 
gieux de la Chartrenfe,la veille, le iour, & le lendemain de Pafques. Il ne fut € 
pas pluftoft arriué en Piemont, que les Marquis de Bufque fe foumirent à luy; ” 
& outre hommage qu'ils luy rendirent, ils promirent de deliurer leurs 
Chafteaux & Maifons fortes au Comte, quand ilen auroitbefoin, pour faire 2 
la guerre. Ce Traitté fut fait au Chafteau de Veillane au mois de May M. 
CC. XVII. Le Comte ayant repafsé les Monts & eftant en l'Abbaye de 4 


* fainét Maurice en Chablais du confentement d'Amé & d’Humbert fes En- di 


fans donna à ce Monaftere tout Le droit qu'il auoit fur l'Hofpital de S.Iaques, 
fitué,à S.Maurice le 6.desIdes de NouembreM.CC.X VII. 

Ce Prince ayant voulu prendre poffeffion du Chafteau de Modon au Pays 
de Vaud,fuiuant la donation que luy en auoit fait l'Empereur Philippes lan 
M.CC.VII. l'Euefque de Laufanne sy oppofa , pretendant que cette Seï- 4 
gneurie dependoit de fon Euefché ; mais par deux diuers Traittés du moisde x 
luillet M. C C. XI X. il fe departit de tous les droits qu'il y pouuoit auoir; l 
prefens-Lanfranc Euefque de Syon , Bofon Vicomte d’Aoufte, Antelme de 4 
Miolans, Aymon & Guillaume de la Tour , Aymon de Pontuerre, Pierre d'A- 
mefn, Antelme de Tornon, Geoffroy Marefchal, Aymon Abbé de S. Mauri- 
ce, lean de Grilly , Rodolphe Comte de Grueres , Guy de Blonnay , Guy de 
Grandfon,Pierre & Rodolphe de S. Martin Pere & Fils,Guillaume & Rodol- 
phe de Stauayé, laques & Guerry d’Aubonne,Guy de Villens, Guillaume de la 
Poype & plufeurs autres Gentils-hommes de l’vn & de l'autre party. 

Aymé Seigneur de Pontuerre remit à ce Prince le Chafteau deSaillon , & 
generalement toutce qu'il poffedoir depuis le Lac de Laufanne iufques au À 
MontS. Bernard & dans tout le Pays de Valays, dont il promit de luy donner 4 
recompenfe dans les Mandemens de Pontuerre, d'Vgine ou du Chaftellarden 
Bauges, au dire d'Hugues de Selle-neufue. 

Tous ces fauorables fuccés donnerent de nouueauxmouuemens de pieté au 
Comte de Sauoye; car en la mefme année luy & Marguerite de Foucigny fon ? 
Efpoufe donnerent au Preuoft de l'Hoftel-Dieu du Montcenys fa Chappelle D 
& les reuenus en dependans, par Patentes dattées au Palais de Suze du confen- 4 
tement de fa Femme ; d'Amé & d'Humbert fes Enfans ; & apres tous lesbien- 4 
faits dont luy & fes Predeceffeurs auoient gratifé les Religieux de Hautecom- & 
be. Il leur donna encore le Village de Meyry en toute luftice. E 
L'année 
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re L'Année fuyuante fur quelques nouueaux differends , il y eut Traitté de Gh 
lle Paix entre Thomas & MantfroyI1 I. dunom Marquis de Salucès. 

le Landry Euefque de Syon rechercha auffi fon amitié ; car apres auoircon: ns 
| S'ab.MLS, 


5. firmé tous les Traittés faits entre leurs Predeceffeurs , l'Eucfque promit de ,,: 
I maintenir les droits du Comte dans l'eftendue de fon Euefché , de luy don- 

lac ner des Trouppes pour faire la guerre, de les luy conduire iufques fürla Mon- 

in tagne de S. Bernard & de luy payer quinze liures de Plait, à chaque muta- 

50 tion d'Euefque de Sion , & le Comte de fon cofté donna à Landry, le fiefde 

ke. la ville de Morges , auec promelffes de faire ratifier ce Traitté à la Comtefle 

+ de Sauoye fa Femme & à fes Enfans. 

= Ilceutvngranddifferend auec Eftienne Sirede Thoire ; de Villars, & Ber- de 
ins 


té nard de Villars {on Frere ; touchant la Seigneurie de Fefterneen Chablais, 
le & la Combe de Saint Rambert , & autres Pretentions , dont les Arche- 
as uefques de Lyon , de Vienne & de Tarentaife, & les Euefques de Grenoble, 
# de Geneue , de Maurienne & de Belley furent les arbitres , qui prononcerent 
la veille de S. Thomas 1224. à Lyon; que la Combes, Rambert & le Fief de 
Rogemont demeureroient au Sire de Villars , & Fefterne au Comte; que les 
Freres de Villars pourroyent racheter le Peage de Chambery ; engagé à 
Guillaume de Chabod,, & fe foufmettroyent à la luftice du Comte, qui né 
pourroit rien acquerir dans leurs Terres, & au cas qu'il yeut contrauention 
au Traité , elle feroit reparée par Aymon de Breyflieu ; & par Martin de Vi- 
rieu de la partdu Comte, & par Guichard de Frens, & Eftienne de Mont- 
dor pour les Freres de Villars. Les Cautions du Traitte furent Albert Sire de 
Ja Tour, les Sires deBeaujeu & de Foucigny , de Breflieu & de Virieu , Guil- 
laure de BeauuoirBerlion de Chambery , Humbert de Bocfezel , Simon de 
Clermont, Rodolphe du Fail,Siboud de Briord, Guy d’Amefn, Arnoul d'En- 
cefieu , Humbert de Seyflel & Rodolphe de Fauerges. 
Ce Prince eftant à Veillane, mit l'Eglife d'Ouix fous fa protection ; puis Preuves 
— parautres Lettres dattées à Aiguebelle l'an M. CC. XXV. en prefence d'Ay- PF853 
— mar Euefque de Maurienne silconfiïma aux Religieux du Monaftere d’A- 
fe bondance, tout ce que les Seigneurs de Fefterne, & d'Alinges , & l’Abbaye de 
S. Maurice leur auoient donné. 
k Les Genois ayants guerre auec ceux d'Alexandrie ) que les Milanois &les »:, Eifs 
__ Vercellois fauorifoyent) eurent encor recours à Thomas quileur enuoya 52.24: 5: 
s. des Trouppes , auec lefquelles ils firent leuer le Siege d’Arquato , & firent dé Ge. 
vx grands progrés fur les Terres d'Alexandrie. Et le Comte ayant cité fait Vi- Ping.arb 
e caire Gencral de l'Empireen Piemont &en Lombaïdie, par l'Empereur Fri- M 
e- deric Il. les villes d'Albenga & de Sauone parla negotiation d'Henry Mar- 28. 
4 quis de Carreto, fe mirent fous fa proté@ion , & promirent de luy remettre qe 
toutes les Terres de la Riuiere de Genes,ce qui caufa de la mefintelligence En- Er fde 
© trela MaifondeSauoye & cette Republique. es 
id Les Marcellois s'eftoient attirés la difgrace de l'Empereur qui menaçoit ARE 
n cette Ville d'vncentiere defolation, & l’auoit mile au Ban Imperial, à caufé MdeRuf. 
o desdifferends qu'ils auoyent auec le Seigneur deBeaux , dont Frideric portoit $ 
ñ ouuertement les interefts. Pendant cette affliion , Marfeille ne fachant PR, ee 
4 comme adoucir la cholere de ce Prince, qui aulieu d'efcouter leurs Deputés, ! 
6. les auoit faitemprifonner, s’adreffa à l'Exemple de fes Voyfins ; au Comte 
2 Thomas Vicaire general de l'Empire ; ce Prince reçeut le Potefta de Marfeil- 
cle & quelques autres Gentils-hommes qu’on y auoit enuoyés, & leur pro- Paie 
. mit le 8. de Nouembre M.CC. XX VI. (au cas que l'Empereur luÿ donnar lé cu 2. 
ok Commiflion de terminer ce differend ) de leur expedier la permiflion de 
6. faire battre Monnoye d'or & d'argent & de Cuiure ; fauf le droit du Corte 
li de 
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de Prouence ,de leur donnertoute la Cofte de la Mer qui eft depuis Aigue- 
mortes iufques au Port d'Oliuel ; & les Ifles voyfines ,auec le pouuoir d'y fai- 
re baftir des Chafteaux & des Fortercfles , de les rendrefrancs &libresde rou- 
tes fortes de droits dans l’eftendue des Royaumes de Syrie & deSicile, des 
Prouinces de la Poüille, & de la Marque d’Ancone , & d'y eftablir des Con- 
fuis pour la decifion de leurs differends , fe faifant fort de le faire approuuer 
à l'Empereur, de l'obliger à defcharger Marfeille du Ban Imperial & de la 
prendre enfa protection , pour affeurance defquelles promefles, Thomas don- 
na pour Cautions Amé de Sauoye fon Fils aifné & Henry Marquis de Gar- 
retto,& reçeut des Marfeillois deux mille Marcs d'argent;'Hiftorien de Mar- 
feille qui nous a donné connoiffance de cét euenement remarque , que cette 
Ville apres ce Traitté n'eut plus d’apprehenfion des menaces deFrideric. Ce 
qui marque l'authorité & le credit du Comte de Sauoye aupres del'Empe- 
reur. Aufli Sigonius & Corio parlant du voyage que Frideric fit en la Ro- __ 
De Regs Magne enuiron l'an M. CC. XXX.difent que ce fut à la perfuafion du Com- 12; 
me te de Sauoye & du Marquis de Montferrat. Et Louys Chiefa a obferué que le 
Cor. Pape Honorius IIL.ayant attiré à fonparty les Milannois , ceux de Vercel __ 
Se de & de Turin: Frideric fit Ligue eftroite de fon Cofté auec le Comte Thomas, se 
br. les Marquis de Montferrat & de Saluces , les Aftefans & ceux de Quiers , su 
Piperg. ce qui fait croire qu'vn Hiftorien Alleman s’eft mepris d’auoir efcrit que TE 


hron. c. ; c. 
FE Thomas fe declara contre l'Empereur en faueur du Pape. per 
É Cette Ligue de laquelle le Comte de Sanoye eftoit Chef en Piemont, — 
me prit Teftone & la demolit, des ruynes de laquelle a eftébafty Montcalier. 7? 
onat.Bof. 


Burrer, Les Milannois cependant enuoyerent vne Armée fous laconduitte d’'Hum- 

Ping. Ang. bert Ozimo vaillant Capitaine qui prit Cony ; la Valdefture, & S. Dalma- — 

Taur. È / < À : : 

Corn, Ces Mais le Comte ayant donnébatailleaux Milannois, les deffit & y fur leur 
General tué; apres cétechec les Milannois renuoyerent des Troupes en Pie- 


Chiéza. mont, qui ne firent autre chofe quede prendre Chyuas. Vn Hiftorien Mi- 
Morigia 


üba. Jannoiïs parlant de cette bataille dit, qu'il y demeura dix mil hommes des 
deux partys, & la rapporte à l’an 1231. : 

Mais apres cét auantageilarriua grande matiere de defplaifir au Comte 
Le Thomas , parce que les habitants de Turin quieftoient mal affectionnés à la 


Tara. Maifon de Sauoye & qui en fupportoient impatiemment la domination, 
Buttet.  auoyent fait vn Traitté fecret_auec Boniface Marquis de Montferrat , & 
André Daufnde Viennois , par lequel ils fe detachoyent entierement de 
Gamer. Vobeiffance qu'ils deuoyent au Comte : ce qui donna fujet au Marquis de E 
Merula  Montferrat de fe faifir de la Ville de Turin. Le Comte à cette facheufe nou- te 
De uelle Leuavne armée , s'approcha de Turin & deffitle fecours que les Afte- 1 
Ping Arb, fans amenoyent auxaflicgés : mais la Saifon n'eftant pas propre pour forcer 


es vne place de cette qualité. Il fe contenta d'y faire vn Bloccus , & cepen- 
dant ilrefolut de paffer en Sauoye pour faire de nouuellestroupes , afin — 
Pa. detirer raifon de cettereuolte-Parvn Titre du mois de Mars del’an 1232 .dat- 1% 
itre de “4 


Parchue te à Pierre-chaftel.Ce Prince à qui les foins de la guerre n’auoiét point fait ou- sal 
de Turin, blier la pieté , donna aux Religieux d'Hautecombe les Villages de Meyrieu, Pa 
ll de Clarafons , de Frifine & autres lieux, en prefence de Guillaume fon Fils, a 
| il Ha éleu Euefque de Valence, & d'Humbert de Seyflel, ce que peu de temps cé 
LEA DA ONN LATE HER . apres Marguerite de Foucigny Comtefle de Sauoye ; Aymé, Aymon, Tho- 7 

mas, Pierre , Boniface & Philippes {es Enfans confirmerent : Mais le Comte sa 

ayant pris refolution de paffer les Mons & s’eftant arrefté à Aoufte , il rom- “2 
ba malade &y mourut, & fut inhumé en l'Eglife Cathedrale ou fe void en- ue 


core fa Sepulture telle que la figure cy iointe la reprefente. 12 


Nos 
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Nos Hiftoriens {e font tous trompés fur le lieu de la Mort & de la Sepultu- 
re de ce Prince ; car l'ancienne Chronique M. S$. les deux Paradins & wan- 
derburch difent qu'il mourut à Montcalier ; Champier dit que ce fut au Sie- 
gede Turin. Les mefmes racontent aufli, L'Chiefa & Botero apres eux,qu'il 
fut enterré en l'Abbaye de S.Michel dela Clufe en Piemont , & toutestois 
Chiefa 2 reconnu fon erreur ailleurs. 

Les mefmes Hiftoriens croyans d'augmenter la gloire de ce Prince, luy « 
ont attribué d’auoir fait de notables conqueftes en Piemont ; comme de qu 
Pignerol, Vigon, Carignan & Montcalier,mais tout ce qu'ils ont auancé pour ca 
ce regard n’eit que Fable , car Pignerol eftoit de l’ancien Patrimoine des Mar- ax 
quis de Suze, & ainfi ce Prince le poffedoit défja. Et quant au Chafteau de bu 
Vigon, Thomas ne le conquit pas par droit de guerre, mais bien par échange À 
auec l'Abbé de S.luft de Suze,ainfi que nous auôs dit cy-deuat.Pour Carignan à! 
ms: 


patlequel Adelayde Comtefle de Piemont & Fille d'Olrich foûmet fon Mar- 
qui(at de Saluces à Guy Daufin de Viennois. Du Chefne l'a tranfcrit touren- 
tier és preuues de la Genealogie des Daufins de Viennois. Mais quoy que 
mon deffein ne foit pas de reflufciter vne vieille querelle terminée l'an M. 
D C: par l'échange de la Breffe, Bugey, Valromey & Gex,auec le Marquifat de 
Saluces;ncantmoins ie crois d’eftre obligé par le deuoir d’vn fidelle Hiftorien, 
de découurir en peu de mor la fuppofition de ce Titre, qui a pourtant ébloüy 
les yeux des plus clairs-voyans,8 qui a peut eftre fait chopper fi lourdement 
uos Hiftoriens. 

Que ce Titre foit fupposé ,lachofe eft claire ; il porte que c’eftoit fous 
l'Empereur Frideric, & toutesfois l'an M.CC.X. il n'eftoit que Roy des Ro- 
mains , & ne fut éleu Empereur que deux ans apres. Cette Princefle qui fait cér 
hommage du Marquifat de Saluces, prend qualité de Comtefe de Piemont & 
de Fille d'Olrich qui eftoit mort il y auoit plus de deux cens ans ;'& celle qui 
eftoit Marquife de Saluces en cetemps là,sappelloit Alix de Montferrat, qui 
ne porta jamais le Titre de Comteffe de Piemont, où elle n’auoit rien que ce 
qui dependoit du Marquifatde Saluces. Il eft encore dit que cela fe fit par 
Simon de Piozafque Abbé de Stafarde fon Procureur ; & pourtant il n'y a 
pointe d'Abbé à ce Monaftere de ce nom-là, celuy qui viuoit alors eftant 
appellé Bernard ; & cette Procuration n'a iamais paru & n'eft point inferée 
dans l'acte. 

En fin le ftyle, l'Indiétion vrr1 qui eftoit la x1rr. & les claufes infolites 
du Titre ,le rendent entierement fufpe& ,ainfi qu'a tres-bien remarqué l'Hi- 
ftorien de Piemont. Quoy que du Chefne fe foit trauaillé pour le garantir, 
en fuppofant qu'il y a faute en la datte , mais il y a d’ailleurs trop de defaurs 
effentiels pour le pouuoir fouftenir. D'effet, par le Traitté fait entre Hum- 
bert Daufin de Viennois & Thomas Marquis de Saluces touchant l'hom- 
mage de ce Marquifar le dernier d'Oétobre M. C CC. XLIII & par 


l'hommage 
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l'hommage rendu aû Daufin par Frederic Marquis dé Saluces le 4. de Séptem- 

breM. CCC. LXIIL il n'eft fait aucune mention dece pretendu hommä- 

ge primitif. 

Pour reuenir donc au Comte Thotnas, il eft vräy qu'il fit baftir Ville- 
franche & le Chafteau de Pignerol, & qu'il acquit de Berlion Vicomte de 
Chambery tous les droits qu’il auoit en la Ville & au Territoire de Chambe- Pinbén: 
ry, où ilfitauffibaîtir vn Chafteau, & rendit cette Ville depuis ce temps là #f.542. 
Capitale de fes Eftats deçà les Monts. Il fut Bien-faiteur de l'Abbaye de Staf- “rt 
farde au Marquifat de Saluces ,de la grande Chartreufe ; & de celle de Pede. si. 
Portes en Bugey. a 

Ce fut vn Prince vaillant, pieux, prudent, aymé des fiens, &redouté defes s 
sh voifins.Sa Sepulture qui eften l'Eglife de Noftre Dame d'Aoufte nous apprend Eïf dé 

qu’il eftoit beau & de belle taille, bien que le Corio l'appelle /e perit T homas, Milan. de 

Tomafino ,Thomafinus en Latin, qui eft le nom que Sigonius luÿ donne; Le Tel 

Noftradamus dit que ce fut «in Prince des plus [ages @) plus auisés de fôn Proucñcé 

temps ;Il deuoit adioufter heureux en fes Enfans ,ayant laifsé vne tres-belle 2-part: 

& glorieufe Pofterité. Les fondemens del'Eglife de Mians en Sauoye furent 

jettés par fa liberaliré. . 

—  Ilfemariaen premieres nopces auec Beatrix de Geneue , ñnon point Fillé 

à d'Aymon Comte de Geneue, ainfi que Pingon , Claude Paradin , la Chiefa; 

Papyre Maflon & Monfieur l'Euefque de Saluces ont laifsé par écrit; ny de 

Gerard ou de Guy Comte de Geneue , comme ont publié Albitius, l'ancien- 

ne Chronique M.S. Champier, Guillaume Paradin , la Chiefa , Henninges Mrod 

& wanderburch; car letemps auquel ces Comtes ont vefcu ne s’yaccorde pas, Ht 

mais bien Fille de Guillaume premier du nom Comtede Geneue , qui vidoir Pinçen 

encore l'an M. CC.X1X. Elle eûten dot les Seigneuries de Rumilly fous Et 8. 

Cornillon dela Val des Clés, les deux Bornans & quelques autres Terres & 6.8. 

Villages fur la frontiere de Chablais. 

—  C'ftvneFable, ce que nos Hiftoriens ofit auancé, que cette Princefle eût Chronig. 

à efté promife en mariage au Roy Philippes Augufte ; & que le Comte l’'enleua a 

1 à Roffillon en Bugey au Comtede Geneue qui la menoit en France ; car ,ou: Champ. 

€ tre quel'entreprile eüteftc trop hardie, & que Thomas n’eñt pas voulu of- G. Parad. 

5 fencer fi fenfiblement le Roy de France, auec lequel il n’eftoit pas de mau- pure 

ni- tait intelligence , qui d'ailleurs ne fut pas demeuré fans reffentiment. En ce 

temps là le Roy Philippes-Augufte eftoit défja marié , comme a remarqué 
. Botero; d’où il ya legitime fujet de s'eftonner qu'vn ennemy déclaré de la 73.1. 

Royale Maifon de Sauoÿe aÿt vouilu fäire pafler cette bourde pour vne veri- 

té , afin dedécrier les finceres intentions &les refpets que les Princes de Sa- 

uoye onttoufiours eû pour la Couronne de France ;ce qu'vn fçauant Hifto- 

_ rien de noftretemps a plus amplement exaggeré. 

Cette Beatrix de Geneue eftant au Chafteau de Torhonh en Sauoye l'an M. Apol. 
CC. X.auéc Aymonde Briançon Archeuefque de Tarentaife , termina les ER he 
differens qui eftoient entre l'Abbé de Thamye & les Prieurs de Clerieu & de Sauoye: 
Gilly,en prefence de Bernard Euefque de Maurienne; la Charte eft foufcri- DE 
te du Pontificat du Pape Innocent 11 I. & du regne d’'Illuftre Thomas Com- Tarent, 

s te de Maurienne, Ét l'in M. CC. XV IIL âu Chafteau de Salin en Tarer- 

‘ taife, elle donna à l'Archeuelque de Tarentaife le droit de Pafturage fur 
la Montagne d'Hautecourt, par Lettres du quatorziéme d’Aouft. Elle mou- 
rut fans Enfans ; le Martyrologe de l'Abbaye de fain& Maurice en Valays zip. Ser. 


fait mention d'elle. Le Conuent de fainét François de Suze eft de fa fon- 7: 2-7: 


La Sa- 
uoyfienné 
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En fecondes nopces il époufa Marguerite de Foucigny Fille & Heritiere de - 
Guillaume Seigneur de Foucigny : Cette alliance à efté inconnuë à tous les N 
Hiftoriens de sauoye, fors à Botero & à du Buttet ; nous l'apprenons d'Albe- g 
ric Moyne de Trois-Fontaines , & des Hiftoriens Flamans ( qui toutefois la 
nomment mal Marguerite de Fuftenays) deux Titres des Chartreufes de 
Meyria & d’Aruieres nous le confirment , où lenom de cette Princefle n'eft 
exprimé que par la premiere lettre de fon nom; par l'vn elle fe qualifie fim- 
plement Comrefle de Sauoye & Femme du Marquis d'Italie, par où elle 
declare tous les Chartreux exempts de Peage & de Leyde dans tous fes Eftats; 
& par l'autre elle prend la Chartreufe d’Aruicres en Valromey fous fà par- 
ticuliere protection. Le Comte Thomas en eut plufeurs Enfans , ainf 
qu'Alberic , Botero , du Buttet & les Chroniqueurs Flamans ont remar- 
ué. 

Elle eft encore nommée fimplement Margucrite en la Charte du Comte 
Thomas fon Mary de l'an M. CC. X XI. en faueur du Preuoft de l'Hoftel- 
Dieu du Montcenys. 

Margucrite de Foucigny à laifsé plufieurs témoignages de fa pieté: c'eft = 
elle qui confirma à l'Ordre des Chartreux leurs anciennes libertés & franchi- 
fes, & qui deffendit à tous fes Sujets la Chafle &c la Pefche dans les limites de 
la grande Chartreufe ; ce que le Comte Thomas fon Mary appreuua la mef- 
meannéce. Elle eft aufli nommée en vne Charte dattée à Pierre-Chaftel, où 
Thomas Comte de Sauoye, elle, Guillaume éleu Euelque de Valence, Pierre ; 
Preuoft de l'Eglife d’Aoufte, & Thomas Preuoft de Valenceen Daufiné, leurs 
Enfans font cautions d'vn cofté , & de l'autre Guillaume Comte de Geneue, 
Alix de la Tour du Pin fon Efpoufe & Rodolphe de Geneue leur Fils. Au 
Cartulaire de Chartreufe il y a vne conceflion de cette Princefle dattée au 
Chafteau des Efchelles au mois de Decembre M. CC XX VII. par la- 
quelle du confentement de fon Mary , d’Amé & d'Aymon leurs Enfans, elle 1: 
donna aux Religieux de la grande Chartreufe certaine fomme d'argent pour 
en faire vn banquet pendant fa vie, le iour de fainŒ Nicolas , & apres fon 
decés au iour de fon Anniuerfaire. Ileft encore parlé d'elle, d'Amé, d’Ay- 
mon , de Guillaume, de Thomas, de Pierre ,de Boniface & de Philippes de 
Sauoyefes Enfans,en vne Donation faite au mois de Mars MCC.X XXII. — 

ar le Comte Thomas au Monaftere de Hautecombe, dattée au Chafteau de 
Pierre-Chaftel ; & en vneautre donation de l'Abbaye d’Aulps de l'an M.C C. x 
XXXIIL 

Le Sire de Loinville s'eft notablement mépris, de donner pour Femme à 
Thomas Comte de Sauoye , la Sœur de Raymond Berenger Comte de Pro- 
uence, qui au contraire époufa la Fille de Thomas; & Saxi de mefine, qui 
donne vne troifiéme Femmeà ce Comte de Sauoye, de laquelle il ne fait 
fortir que deux Enfans Thomas & Beatrix de Sauoye. Fabricius s'eft auffi fort 
équiuoqué, d'appellerla Femme de ce Prince Beatrix , Fille de Raymond 
Comte de Prouence , & de luy attribuer deux Fils appelés Amés vn Hugues, 

& cinq Filles Reynes. 


ENFANS DE THOMAS COMTE DE SAVOYE 
premier du nom, & de Marguerite de Foucigny fa 
feconde Femme. 


L. AméIV. du nom, vulgairement appellé III. Comte de Sauoye & de 
Maurienne , Duc de Chablais & d'Aoufte, Prince de Piemont, dont l'Eloge 
fera au Chapitre fuiuanc. 

IT. Humbert 
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| IL. Humbert de Sauoye en la prefenée du Coté Thomas foû Pere ft 2 à 

” à ? k à ag. 

| certaine liberalité au Monaftere de Noftre Dame de Brioné en Piemont de Tan: 

| l'Ordre de Cifteaux;il mourut dans vn combat en Hongrie l'an M.CC.XX1Ii reGer 
te e / L * Don. 

| où ilauoit mené des trouppes au fecours de Conrad Duc de Mofchouiecon- 4rachar. 

l tre les Prufliens; du Buttet dit que cecombat fut donné l'an M.C C. XX VI. See. de 

! : Ë , Clanas 2: 

| En la Chartreufe du Mont-benift en Piemont il y a Charte d'Amé Comte de Fi 

{. Sauoyedattée àS. Ambroife ; par laquelle il donne l'an M. CC. X X XIII. Butte, 

| pour l'Annuel de ce Prince fon Frere. se 

Chartr.dit 

Montb: 


| IIL Thomas de Sauoye Comte de Flandres & de Haynaut , d'où font y£ 
fus les Comites de Piemont & les Princes d’Achaye & de la Morée, dont nous 
| parleronsenfon lieu. 


|IV. Aymonde Sauoye, Scigneur de Chablais, de Chillon, dé Montorge, 
| de Villeneuue & autres lieux. 
Ileût guerre auec Landry Euefque de Syon en Valays, maiselle futtermi- 
| née par Traitté fait à Morges le r 5.de luin M. CC. XX XII. par lequel il 
fut dit qu'Aymon de Sauoye auroit le Fief de Chillé & la Seigneurie de Mon- ! »: L 
| torge au Diocefe de Syon,à condition d'en faire demolir le Chafteaui& quant 
| aux Chafteaux de Seya & de Chamoffer, il fut conuenu qu'ils demeureroient 
| à l'Euefque, & que celuy des deux qui contreuiendroitau Traitté, payeroit 
| deux cens liures derente applicables au dire de Jaques de Greilly Cheualier, 
Par l'appannage que le Comte Amé I V. fon Frere aifné luy fit,il eût tour le Burrer: 
| Pays de Valays & de Chablays, qui eft depuisle Montjou iufques à la Riuie- 
| red’Arue, à la charge du retour à defaut d'Enfans mafles. Entrautres Gentils- 
| hommes qui iurerent pour luy l'obferuation de ce Traicté ,  treuuent Henry 
- d'Alinge & Guy de Pontuerre. Au mois d'O&obre M.CC.X X X V. ilcon- 
| firma en qualité de Seigneur de Chablais la donation que Guillaume de Fefter- preunes 
ne Chévdléée auoit faite au Monaftere d’Abondance. Page 
Au mois de luillet M. C C.X X X VL. il fonda vn Hofpital à Villeneufue 
au Pays de Vaud Diocefe de Laufanne proche du Lac Leman, du confente- co 
ment d’Amé Comte de Sauoye fon Frere & de Marguerite de Foucigny fa : 
| Mere, de Guillaume éleu Euefque de Valence, de Boniface éleu Euefque de 
_ Belley, de Pierre Preuoit d'Aoufte , de Thomas & de Philippes de Sauoye fes 
Freres ; en quoy Choppin s’eft méconté,qui attribue cette fondation au Com- Zi. 2. 
LAN Monaff. 
It mourut fans eftre marié l'an M. CCG. X LI L dans vne maifon qu'il auoit Pine. 
fait baftir au Village de Choix en Valays,entre Monteys & Maflougier, Isere 
quelle il dôna aux Religieux de S. Maurice;il gift en l'Hofpital de Villeneufue. 


V. Guillaume de Sauoye fut du commencement Doyen de l'Eglife de S: 
Maurice de Vienneen Daufné (mais non pas Euefque de Vienne, comme a 
crû Henninges) d'où il fut éleu Euefque de Valencel'an M.CC.X X I V.Ce . un 
Prelat prit le party d'Aymarde Poitiers le ieune V affal de fon Eglife,contre les Ep. Val, 
oppreflions d'Aymarde Poitiers Comte de Valentinois fon Ayeul, & le refta- 2: 

= blit en fes biens l'an M. CC. X X VII. C'eft luy qui conduifiten Angleter: 

® re Leonor de Prouence fa Niece pour fon mariage auec Henry I I I. Roy 

1 d'Angleterre l'an M. CC. XX XV IL. & quieûtvnfi grand credit aupres de 
ce Prince que tous les Grands du Royaume en eurent jaloufie ; L'Hiftorien 
Anglois qui recite cela dit, que le Roy pour l'artefter en Arigleterre eût pen- 
sée de le marier auec Marguerite Fille d'Humberc du Bourg Côte de Quenti 


T Erqu'au voyage que Guillaume de Sauoye voulut faire en France l'an M: 
| CE: 


256 Hiftoire Genealogique 
CC.XXX VIT. pour vifiter Marguerite de Prouence Reyne de France f 
Niece, le Roy Henry luy fit de grands prefens, l'accompagna iufques à Dou- 
ures,& luy alla au rencontre à {on retour. Depuis le mefme Roy luy voulut 
donner l'Euefché d'winton en Anglererre,mais il s’y rencontra de grands ob- 
ftacles. Ilcommanda le fecours que les Comtes de Tolofe & de Prouence en- 
uoyerent lan M. CC.XXXVIILà l'Empereur Frideric qui afiegeoit Mi- 
Mauh. Jan, & obtint vneconfirmationde l'Empereur Frideric I.des Priuileges de l'E- 
Paris. glife de Valence au mois de Nouembre M.CC.XX XVII. Apres il fut Legat du 
ET. CP Lin Siege Apoltolique en Fra non pas fous le Pape Innocent I I Lou IV. = 
Pen ge Apoltolique en France,non pas fous F 
Parad.  ainfi que Guillaume Paradin, Pingon & quelques autrés ont écrit , mais bien 
rs fous le Pape Honorius IIL ( parce qu'InnocentIV. ne commença de fieger 
Pine quelan M.CC.XLIIL. cinqans apres la mort de ce Prelat) qui luy donna 
Re la direttion & le gouuernement du Patrimoine de S. Pierre. Ciaconius dit 
_.  qu'ilfutPatriarchede erufalem. 


Meyer. En la mefine année Guillaume de Sauoye fut pourueu de l'Eucfché de Lie- 
Dineus. 


Haras, Se par le Pape Gregoire I X. ce que les Hiftoriens de Sauoye ont ignoré; Mat- 4 
Bot. thieu Paris rapporte cela à l'an M. CC. XX XIX. & dit que le Pape luy 
.. Chr. permit de tenirencorel’Euefché de Valence ; Pingon a crû qu’il auoit efté 


Sab. 34.5. Euefque de Leon en Bretagne. Il fut mis en poñeflion de l'Euefché de Liege 


ge pas, Par Conrad Archeuefque de Cologne, & eñtdifficulté auec Valeran Comte 
at.lParis se è le F À 
Oùd de Limbourg pour la proprieté du Chafteau de Pouluache ; mais l'afiftance 


chr10. que l'Euefque Guillaume reçeut de Thomasde Sanoye Comte de Flandres 8e 
in de Haynaut {on Frere, obligea le Comte de Limbourg de fe departirde fa pre- 
Bel pra tention. Otthon Preuoft d'Vtreét & Chanoine de FEplife Cathedrale de Lie- 
Pisfor.  ge,qui auoit efté nommé audit Euefché par quelques Chanoines,s’oppofa à la 
reception de Guillaume de Sauoye ; fon election neantmoins fut fans effer, 
car Guillaume eftant allé 4 Rome la fit caffer,& fe fit confirmer en fà dignité 
; par le Pape ; mais s’en retournant en fon Euefché auec afleurance d’eftre éleu 
re Euefque d’winton en Angleterre,il fut pris par les ennemis de l'Eglife,empri- 
Paradin fonné puis empoifonné à Afize, où il mourut le iour de Touffaints de l'an 
Le dé MCCXXXI X. Matthieu Paris écrit que ce fut à Viterbe ; d'autres cot- 
Gal. Chr. tent fon decés à l'an M. CC.X XX VL &le diftinguent auec Guillaume :, 
in Epif. de Sauoye Euefque de Liege, bien que ce ne foit qu'yvne mefme perfonne. 
. $ Claude Paradin enfes Alliances Genealogiques , Pingon & Chenu fe font 
Archi. Mécontés, d’aubir rapporté le temps de fon decés à l'an M. CC. X XVII 
ee fon Corps fut porté à Hautecombe en Sauoye ; Hareus appelle ce lieu là Cata- 
Br, combe. Etla grande Chronique de Flandres a crû que ce Monaftere eftoiten 
Zelande; le Fragment de fon Epitaphefe voyoit encore n'a pas long-tomps 
à Hautecombe en ces mots. 
Ping. hifi. 
Sal. MS. # À 
Lo. cAnno M. CC. XXXIX. II] Nonx Mai. delatus fut de Curia Romana 
Tuftrifémus Vir Dorinus Vuilelmus de Sabaudia eleëtus Valentie mr 


Tous les Autheurs qui ont eû connoiffance de ce Prelat , luy donnent la 

Finger loüange d’auoir efté tres-fage & fort deuot, & difent qu'à caufe de fa liberali- 
Fe té &de fon grand courage, on le farnommoit le petit Alexandre. Le P. 
Ped.e. so. Colomby en fon Hiftoire des Euefques de Valence à parlé auantageufement 
deluy, &a remarqué Qwe ce fat un grand Perfonnage , tant par l'excellence de 

Jen extrattion , que par la grandeur de [es gefles; Qu'il deffendit parfaitement l'au- 

thorité des Buefques de Valence , augmente les reuenus de fon Eglife ; en telle forte 


quil 
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| géil doit estre preféré à tous les Evefques de Valence qui l’anoient precedé. Ce melme colomby 
| Autheur aremarqué que Guillaume de Sauoye auoit efté Religieux, & qu'ilen Æp.7#: 
| prenoit toufiours la qualité aux Adtes qui font fignés de luy ; Matthieu Paris da Hers. 
| Hiftorien Anglois fort fobre à loüer les Eftrangers, & ennemy ouuert de Ja 
| Maifon de Sauoye, a efté contraint de dire, que le Pape auoit reconnu tant de 

| belles qualités en ce Prelat qu'il auoit fait deffein de le faire Chef de fes Armées 

} contre l’'Empereur,& luy donne les Titres glorieux de .Sai/fre du Roy d’Angle- 
} terre ,d’Amy du Roy de France, d’Oncle de ces deux ay; @) des deux Leynes, de Fre- 
} re du Comte de Sauoye,z7 d’ Allié ou Confederé de plisfieurs autres Princes. 


VI. Amé de Sauoye le ieune fut Chartreux , puis Euefque de Maurienne if. che 
| l'an 1220. ce fut en fa faueur quele Comte de Sauoye AméI[V.fon Frere Aif- 7e: #45. 
n : * sa Ê n , Tirr. de la 
|. né, fe departit du droit de Regale qu'il auoit fur cét Euelché ; par Lettres dat: Cham.des 
| tées àla Chambrel’an 1248. Ce Prelat fut fort deuot & pieux, & mourut Comptes 
l'an 1268. il giften l'Eglife de Maurienne , ayant laifé à bn decés quelque en 
| opinion defa 5ainéteté. L'ancienne Chronique de Sauoye M.S. Champier & #ifs4b. 
Guillaume Paradin n'ont point fait mention de luy. Pingon par erreurluy a #5: HG 
| attribué la fondation d'vne Leprofcrie fur lebord du Lac Leman, fansende- 
| figner le lieu ; mais illeconfond encela auec Aymon de Sauoye fon Frere, 
| qui fondacelle de Ville-neufue au Pays de Vaud , ainfi que nous auons dit cy- 


| deuant. 


Arb.Gents 


VIL Pierre de Sauoye Comte de Romont & de Richemont , Baron de 
| Foucigny & de Vaud, puis Comte de Sauoye en fonrang. 


VIIL Philippes de Sauoye Archeuefque de Lyon, puis Comte de Sauoye 
| & deBourgogne, dontnous donnerons l’Eloge apres celuy de Pierre Comte 
de Sauoye fon Frere Aifné. 


ÏX.. Leonor de Sauoye Efpoufe d'Azon d'EftI V.du nom; Comte de Vero- 7ius 
ne & d'Ancone, Fils d'Obbize d'Eft, Marquis de Genes & de Milan. Dece Ai my 
mariage fortit Azon d'ERV.dunom , Marquis d’Ancone Seigneur de Ferra- Safi, 
re, d’Afcoly , de Senegallia, de Ferme, de Pezaro & de Foflombrune, Pere fenigl 
d'Azon V I. dunom , Marquis & Seigneur des mefines lieux, mort fansEn- * HS 
fanslegitimes ,bien qu'il eûrefté marié deux fois; l'vne auec leane dès Vr- ei 
fins, & l’autre auec vne des Filles de Charles Roy deNaples ; Fauin luÿ don: 5 
ne pour Mary vn Comte de Morauie, ce quieft vne Fable. Leonor de Sauoye Sczrdanr. 
eut encore vne Fille appelléeBeatrix d'Eft Abbefle de Monte-Gemello qu'elle ?#- 
fonda , & y fut enterrée l'an 1262. Elle mourut en reputation de Saincteré, 

comme nous l'apprenons de l'Epitaphe fuiuant. 


Ho iacet in tumulo pia nominéVirgo Beatrixs 

Que fuit ex animo diuina legis Amatrix, Ë 
<Marchio quam genuit Aflenfis &r Axe uocatws, 
Coninge , Patre fata Sabaudia cui comitatur, 

Ita quidem gemma , que munc fuper astra relucet. 
Cænobium fecit per quod Mons Gemmula lucet 

Cm foret alta spotens ; proba ,nobilis & generofas 

Clara , difcreta patiens pra cun£lis > pretio[a, 
Cafta , modesfa tamen fapiens €) mente padicas 

Se faciens bumilem magni fi Regis amica, 


Que quantd fuerit in mundo celfior iflo, à 
K= Tanto 
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Tantd mente magis fuit hac obnoxia Chrifo, 
Gemmula Mons gaude ; qui tanta fungere laude 
dfius &) mores fludeane aquare forores; 

Vt poff aternam mereantur habere Coronam, 
oc quod fundamen poli; faciat Deus. Amen. 


Obir ane Dorini I: CC. L'XIL. fee 14. Mai 


ep, Wion & Pigna parlent fort honorablement d'elle, & luy dannenr pour Mary 
Awf.t.3. Galeas Manfroy Seigneur de Vincence. 


Eft l'an- 
cien. 
d'azur à 
vn Aigle 
d’argenc 
couronné 
bequé & 
membré 
d'or. 


Heming, X+_ Marguerite de Sanoye fe maria le premier iour de luin 12 1 8.} Modon 
Chr. Conf. au Pays de Vaud , auec Herman le Vieil Comte de Kibourg , de Nidow & de 
he a . Bade, Seigneur de Fribourg & Land graue d’Alface, Fils d’Virich de Kibourg 
be Sub. Comte & Seigneur defdits lieux, & d'Anne de Zeringen Fille deBerthold I V. 
31. 5.18. dunom Duc de Zeringen ;entr'autres conditions du mariage ,ilfut arrefté 
sue que file Comte Hermañ mouroit auant que d’auoir épousé Maroucrite de 
pag.&.  Sauoyc ; elle feroit ramenée iufqu'à Chillon : Que le Comte Thomas fon Pe- 
re luy donneroiten dot fix millernarchs d'argent ,dont deux mille {roient 
remis à Berthold Comte de Neuf-chaftel, & à Guillaume Seigneur de Sta- 
uayé : Que le Comte Herman uy donnoit deux mille marchs d'argent en 
augmentation de dot, à prendre fur la Seigneurie de Fribourg en l’Euefché 
de Laufanne ; & le Comte’ Virich de Kibourg donna à fon Fils en auance- 
ment d’hoirie les Chafteaux de Medenges & de Vipolcens, & la Garde de 
Murifenges & de Tierebar, & declara que Fribourg eftoit au pouuoir de fon 
Fils; pour laccompliffement de toutes lefquelles chofes , le Comte Herman 
donna pour cautions Virich Comte de Kibourg fon Pere, la Comrefe fa 
Mere , Garnier Gomte de Kibourg fon Oncle , Berthold Comte de Neuf- 
chaftel, Alnoul de Rotemberg , Virich de Konemberg , Henry dela Baume, 
Albert Comte d'Hasbourg , Robert Comte de Thurcey & autres, qui pro- 
mirent en cas de contrauention d'aller en oftage à LaufanneouàModon. Et 
pour le Comte de Sauoye iurerentaufli Amé 8 Humbert£es Enfans, Berthold 
de Neuf-chaftel , Vimbert de Bocfezel , Antelme de Miolans : Amé de Villet- 
te, Pierre de Seyffel, Berlion de Chandieu, Guy de Gerbais,Aymé de Pontuer- 
re, Amé de Feyflon, Pierre de Meyflimi, & Robert de Conteys, qui deuoient 
eftre Oftages à Ville-neufue; Richard dela Chambre fur auffi caution ; Mais 

lailsé far fa foy. 


L'an 
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Kibourg. 
d'or à 
trois faf- 
ces dé 
gueules, 
chaque 
fafce en- 
tre deux 
Iumelles 
de melme. 


(TTL (il nn QUIL 


| 
ones 


L'an 1239. Amé ComtedeSauoye, Marguerite de Foucigny fa Mere, Boni- Preüues 

face de Sauoyeéleu Euefque de Belley & Philippes de Sauoye Primicier en P28.65: 

Y'Eglife de Mets fes Freres , donnerent à cette Princefle le Bourg de S. Maurice 

en Chablais en Fief, & durant f@ vie, auecla iuftice & tous autres droits Sei- 

gneuriaux; à la referue feulement du droit de battre Monnoÿe. Le mefme Preunes 

Comte Amé luy donna auffi le Chafteau de Monteysen Chablais. RE 
Eberard Euefque de Conftance & Berthold Abbé de S. Gal ; promirentà l’Archine 

cette Princeffe au mois de Iuin 2 5 8. de la defendre contre fes ennemis. sé 
Marguerite de Sauoye mourut fans Enfans l'an 1283. bienique Guillaume 

Paradin, Pingon & wanderburch luy donnent pour Fille Elizabeth de Ki- 

bourgselle gift à Hautecombe. Parfon Teftament elle fit Heritier Philippes 

Comte de Sauoye & de Bourgogne fon Frere. m0 : 
Le Comte de Kibourg fon Mary mourut auant elle l'an 1264. & luy laiffa Pie be 

les Terres de Shems, de windege, de Baden & de wenhaut, Henninges y ad:; ea à 

ioufte le Comté de Kibourg : La Chronique des Religieux de S. Dominique Chren. 

de Colmardit; quele Comte Herman ordonna qu'apres fon decés & celuy de eg 

Marguerite de Sauoye l'Euelque de Strasbourg feroit fon Heritier. Quoy qu'il Gensomsa 

enfoit , Annede Kibourg (que Munfter à mal nommée Elizabeth ) Niece praer, 

d Herman le Vieil Comte de Kibourg & Fille d'Herman le Ieune; qui portoit 

auffile Titre de Comte dé Kibourg, prerendir les Comtés de Kibourg & dè 

Nidou, la Seigneurie de Fribourg & autres Terres. Elle époufa Eberard Hal se a 

bourg Comte de Lauffemberg , Fils de Rodolphe, furnommé le Tacitutne; 4,4 pif, 

Comte en Hasbourg & de Lauffemberg , & de Getrude deRegensberg:Il eut 

de grands differens auec Marguerite de Sauoye, & par confequent auec Pier- 

re Comte de Sauoye fon Frere, qui s'intercila de maintenir cette Princefle, 

non feulement dans les Terres que le Comte de Kibourg fon Mary luy auoit 

baillées, mais encore dans les autres , dont elle joüyffoit pour fes droits. 

XI. Boniface de Sauoye Euefque dé Belley & de Valence, Archeuefque de 

Cantorbie & Primat d'Angleterre. 
Ce Prelat l'vn des principaux ornemens de la R. M. dé 5. éftant fort ieu- 

ñe ,eut pour fon appannage les Terres de Roffillon, d'Vgine,de Conflens, de 

Veyron,de Virieu le Grand & du Chaltellard en Bauges; depuis il {e fit Char- 

treux,d’où il fut tiré Pan x 234: pour eftré Euefque de Beliey & Prieur de Nan- 

tua, qui font fes premiers Benefices. Sa Promotion à l'Euefché de Belley n a chôn. 

pas efté inconnuë à Alberié Moyne de Tiois-Fontaines, mais il a manqué en #45. 

la datte , l'ayant rapportée à l'an 1232. pra an 
Boniface de Sauoye a fait pluñeurs chofés remarquables pour le Monaftere Le 


deNantua ; l'ayant protegé contre les inuafions & vfüurpations defes voylfns, de Bugey: 


Kx 4 augmenté 
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augmenté les reuenus , & procuré que le Pape Eugene III. mit cette Maifon 
aa fous la protection du fainét Siege. 
Zp Valen. Depuis le Pape Innocent 1V. luy donna ladminiftration de l'Euefché de 


Aa. Valence en Daufiné, & l'an 124 1.il futéleu à l'Archeuefché de Cantorbieen = 


Parts. \ x DE à E 
Pabäpir. Angleterre à la priere du Roy & de la Reyne d'Angleterre, nonobftant que 


Bi. Angl. les Anglois euflent grande repugnance àla promotion d'vn E ftranger. Il fut 
116 confirmé encette elcétion par le Pape à Lyon l'an 243. & fucceda à S. Ed- 
Pa mond Archeucfque de Cantorbie. Auant que de prendre pofleffion de cét Ar- 
cheuefché, il écriuit l'an 1244. à l'Eacfque de winton, qui auoit efté chafsé 
d'Angleterre par le Roy Henry, pourle confoler en fon afition , & fitde 
grandes inftances à ce Prince pour le faire reftabliren fon Euefché, Matthieu 
Paris en rapporte les Lettres qui marquent la generofité & la pieté de ce Pre- 
lat,quien écriuit encore à Pierre d'Aigueblanche Euefque d'Herford,pour fol- 
liciter cela aupres du Roy ; le Papeloüa le zele de Boniface & l’exhorta de 
trauailler au reftabliflement de cét Eucfque ; en quoy Boniface reüflit fibien, 
queleRoy, apres luy auoir fait des reproches de s'eftre oppôsé {1 ouuerre- 
M. ‘Mentà {es volontés, confentit à fon rappel. Enfin Bonifacefutfacré Arche- 
Park. ucfque de Cantorbieà Lyon parle PapelnnocentI V. oùil demeura iufqu'à 
lan 1248. quele Pape l'appella aupres de foy pour commander fes Armées; 
maisil alla en Angleterre l'an 1250.pour vifiter fonDiocele ,où il reçeut vne 
Preuues Lettre d’ Hugues Gencral des Chartreux, par laquelle il leremercie de la Bi- 
passé. bliotheque qu'ilauoit donnée à la Maifon de Chartrenf&:le loüe du bon exem- 
ple qu'ilauoit laifé pendant qu'il y eftoir Religieux , & le conjure de faiure 
les traces de S.Edmond fon Predecelfeuren l'Archeuefché de Cantorbie & de 
S. Hugues Euefque de Lincolne, qui ayans efté tous deux Chartreux, auoienc 
Preuves  toufiours vefcu dans l'obferuance des Regles de cét Ordre; puis retourna à 
pags. Rome où il demeura long-temps, & paffant en Sauoye le Comte Amé fon 
Frere ny donna le Chaftean & Mandement de Tornon ; par Lettres du Mer- 


credy auant la fefte S. Denys del'an 12 52. La prifon de Thomas de Sauoye - 


Comte de Flandre fon Frere l'appella en Piemont l'an 12 56. & les affaires de 

Manb. fon Diocele en Angleterre, où il fut Regent l'an 1259. & tint vn Concile Pro- 

gs ; uincial à Lamberth 1261. Depuis il accompagna le Roy & ia Reyne d’An- 

SARA gleterre au voyage qu'ils firent en France l'an 1263. 1l acquit vne haute repu- 

Centir. tation en l'exercice de cette dignité d’Archeuefque de Cantorbie, qui eft la 

HatsEérs premiere du Royaume d'Angleterre,tant à caufe de la faincteré de fes mœurs 

& de l'extraordinaire charité dont il vfoit enuers les pauures & les maifons 

. Religieufés, que par la fondation de plufieurs Conuents & Hofpitaux , en- 
à trautres celuy de Maldeftone. 

Preuues Il fit {on Teftament à Cantorbie au moisd'Oétobre 12 64. par lequel il de- 

Pé852  clareques'ilmouroiten Angleterre ou fur la Mer, il choififfoit fa Sepulture 

en fon Eglife de Cantorbie; & s’il mouroit deçà la Mer, il vouloir eftreinhu- 

mé en l'Abbaye de Pontigny : Que fi c'eftoir decà le Montcenys, il nommoic 

le Monaftere de Hautecombe en Sauoye ; fidelà les Monts, l'Eglife de S.Mi- 

chel dela Clufe. Il fcplufieurs Legats aux Eglifes de Canrorbie , àdes Hofpi- 

taux de fon Diocefe, aux Eglifes de Douures, aux Monafteres de Cifteaux, 

de Pontigny ,deS. Micheldela Clufe, de S.Sulpice , de Nantua, de Haute- 

combe, duBetton , de Thamye, aux Chartreufes dela Sylue-Benifte,d’Aruie- 

rés, d’Aillon, aux Chapitres deBelley, de S.Maurice de Vienne, aux Religieux 

de S. Francois de Chambery & à plufieurs autres Eglifes. Il donna trois cents 

marchs d'argent au Roy d'Angleterre, deux cens liures à la Comteffe de Ki- 

bourg fa Sœur, & à Pierre Comte de Sauoye fon Frere. Et quant aux Terres 

de {on appannage, il en fit Legat à Philippes fon Frere éleu Archeuefque de 

Lyon, 
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Lyon, pour en jouir fa vie durant, & les delaifler apres au Fils Aifné de Pierre 
Comte de Sauoye, fous de certaines conditions. Les Executeurs de fà derniere 
volonté furent ; Marguerite Reyne de France & Leonor Reyned’Angleterre 
fes Nieces; & pour agir par leurs ordres , Eftienne Archidiacre de Canrorbie, 
Hugues de Mortemar, Pierre d'Auflonne Official de Cantorbie, Ponce dela 
Sabliere , Hugues de la Motte, Pierre de Creyfins & Pierre de Chamberia. 

En fin, apres auoir aétuellement demeuré dans fon Archeuefché l'efpace 
d’enuiron 25. ans, ileut defir de retourner en Sauoye, pour vifiter Philippes Mem.M$. 
Comte de Sauoye & de Bourgogne fon Frere, & eftant en fon € hafteau de “ Ms: 
Tornon le premier delanuier 1267. il donna à l'Archeuefque de Tarentaife ‘ 
dix hommes demeuransen la Valéede S. Didier , en prefence d’Aymon de 
Serraual , d'Amblard de Tornon & autres. Depuis iltomba malade au Cha- 
fteau de faincte Helene en Sauoye, où il mourut le 14. de luillet 1270. Poly- #4. 
dore Virgile s'eft méprisdedire que ce fut l'an 1272. & que ce Prelat eftoit a 
Fils de Pierre Comte de Sauoye; du Haillan & vn Hiftorien Anglois ont fair Hift. de 
la mefme faute ; Matthieu Paris l'a auf crû , & que Boniface de Sauoye ns 
cftoit Prouençal de nation. A ee En 

Ce Prince eftoit beau & de belle taille, auffi l'appelloit-on l'4bfalen de Sa- ee Frs 
n0ye ; deux Hiftoriens Anglois pour le noircir luy ont imputé beaucoup de Pince 
chofes , dont l'innocence de fa vie & la fuite de tant de pieufes a@tions l'ont -#2.Ge. 
{ufifamment iuftifié. Vn autre Hiftorien de mefme nation, qui s’eft rendu ve 
fameux par {es médifances, & qui n'a pas témoigné d'eftre trop bien inten- Zx. 
tionné pour ce Prelat, a feulement dit de luy , Qw’:/ eStoir plus illustre par Ja naïf St 
fance que par fa dotrine,@? plus redoutable par les armes temporelles , que par les [pi 
rituelles. Cependant il eft certain que Boniface de Sauoye eft morten reputa- 
tion de Sainéteté : Que fon Corps fut treuué tout entier dans le Sepulchreil 24.447 
n'y a que trente ans : Que toute la Sauoye le venere , & qu'il s'eft fait diuers rade 
miracles à {a Sepulture. Auflivn Autheur moderne en fon Martyrologe dela Sauf fi. 
Gaule, luy a donné place parmy les fainéts Perfonnages , auec des Eloges qui pre 
nous confirment dans la creance que l'on doit auoir des vertus eminentes de 
ce Prelat: l'Indice des Hommes Illuftres de l'Ordre des Chartreuxa fait cette 
honorable mention de luy, D. Bonifacius Thom 1. Sab. Comités Filiusex Carthu- 
fie Nouitio eleëtus Bellicen(Epifcopus , > poflea Cantuarienfis Archiepifcopus ; in quo } 
fémma omnia ad fplendorem ex fan£litatem ; obiit XIII. Kal. Iuhj M. CC.LXX. au 
Vn moderne Hiftorien Anglois a raconté plufieurs autres chofes de luy. Laudan, 

Le Corps deBoniface de Sauoye futinhumé en l'Eglife de Hautecombe Fa 
fous vne Sepulture deBronze tres-belle à cofté droit dugrand Autel, auec cét A 


Epitaphe. 


Hic iacet Bonifacius de Sabandia Cantuarienfis Archiepifcopus. 
Operibus bonis &* Virtutibus plenus :Obiit autem apud Janctam 
Helenam anno Domini M.C C.L XX. 14.die lulj. 
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XII Beatrixde Sauoye fit mariée au mois-de Decembre 1220. & non 
point l'an 12:19. comme ont écrit Saxi & quelques autres,auec Raymond Be- 
renger Comte de Proucce, Fils d'Alfonfe Comtede l rouence & de Barcellon- 
ne, & de-Garfende de Sabran Comrefle de Forcalquier. Chicfa dir que ce 
ComteRaymond eftoit le plus puiffant Prince d'Italie en ce temps-là. Apres fa 
mort Beatrix eut de grands differens auec Charles de France Comté d'Anjou 
fon Gendre, qui furent terminés par l'entremife du Roy S-Louys, par Patentes 
dattées à Paris au mois de May, le Lundy apres la fete de Touflaints 12 56. 

: qui portent que Beatrix fe departiroit de l'vfufruit par elle pretendu dés Com- 
tés. de Prouence & de Forcalquier & du Marquifat de Prouence, à la refetue 
feulement des Seigneuries de Valenfole, Villedieu &.S. Genis: Qu'elle ren- 
droit tous les Titres qu'elleauoir concernant la Prouéce! Qu'eilerenonceroit 
àl'afignation qu'elle auoit fait donner au Comte d':njou par deuant lEuel 
que deBelley par lauthorité du Pape: Qu'elle pardohneroit au Senefchal de 
Prouence & à tous ceux quiauoient tenu le party de fon Gendre comrelle; 
Que le Comte d'Anjou luy payeroit tous les ans pendant (à vie fix mil liures 
tournois, du payement defquellesle Roy demeureroir caution : Que le Com- 
te pardonneroit auf de fon cofté à Fouques de Puy-Richard & à Guillaume 
Arcoud Cheualiers, & à Guillaume de Rauenne Citoyen de Cyfteron : Qu'il 
receuroit l'hommage de Guillaume & de Gaucher de Forcalquier Freres Che- 
ualiers, & les maintiendroirdans lesmefmes Priuileges dont ils jouïfloient 
fous la Comteffe Beattix : Qu'il oublicroir ce que Boniface de Caftel'aneChe- 
ualier auoit fait contre luy : Quéla Comreffe feroit fon. poflible pour retirer 
du Roy d'Angleterre les Chafteaux de Forcalquier, de Volon ,de Medes & 
d'Obfede qu'elle luy anoït engagés pour 4000. marchs de Sterlins, afin de les 
remettre au Comte d'Anjour, en payant par luy la fomme : Que pour ce qu'il y 
auoit à deméler auec le Daufin® l'affaire {fe termineroit par l'éleu Archeuef- 
que de Vienne, & par Barral de Baux Cheualier. 


Cette Princeffe fit fon Teftament à Amiens au mois de Mars 1263. par le- 


Pingon 
Arb Gent, 
Noftrad. 
bift. de 
Prouence! 
Fauin. 
Pontif. 
Arel. 
if. di 
fem. . 2, 
Mem, 
M. S. de 
Mr. d'He- 
rouual: 


Prouert. 
ce-Bare 
cellonne, 
d’or à 4. 
Pals de 
gueules. 


su elle choifit fa Sepulture en l'Eglife des Efchelles en Sauoye, laiffa l'vfu- preuves 
ruit de fes biens à Marguerite Reyne de France, & à Leonor Reyne d'Angle- P5s 5 . 


terre fes Filles, & là proprietéà Thomas ; Amé & Louys de Sauoye Ehfans de 
Thomas de Sauoyéfon Frete: Elle fit diuéts Legats à Leonot de Sauoye fa Nie- 
ce, à Thomas de Sauoye fon Neucu ; aux Filles de Rodolphe de Geneue , de 
Conteffon de Meüillon, du Seigneur de la Charhbre; à Berengere de Chaftil- 
lon , à Beatrix Comtefle d'Anjou, à l'Archeuefque de Cantorbie & à Pierre 
Comtede Sauoÿe fés Fréres. Les Executéuis dé fa volonté furent Iean Afche: 
uefque de Viénne, Philippes éleu Archeuefque de Lyon fon Frere, Libert Ab- 
bé de Hautecombe, & Eltienne Archidiacre de Cañtoïbie. Elle vefquic iufqu'à 
l'an 1266. qu'elle acheua la fondation des Efchelles : Elle p’auoir deffein qué 
de faire vn Hofpital,mais depuis elle y fonda vne Commanderie del'Ordrede 
S.Ican de Ierufalem,ayant donné pour cér effetle Chafteau 8e la Seigneurie des 
Efchelles, 

Cetre 
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prunes Cettefondationeft du mois deNouembre 1266. prefents Jean Archeuel- 
pagés.  quede Vienne, H. Archeuefque d’Ambrun,B. Euefque de Nice, Philippes 
éleu Archeuefque de Lyon, Frere Guy de Cheuelu, Raymond du Puy & au- 
tres. Elle mourut peu de remps apres au Chafteau des Efchelles , & fut inhu- 
mée en vne magnifique & fuperbe Sepulture de Marbre, fur laquelle eft fa Sta- 
tuë auec fes habirs Royaux, les mains pliées en Croix ; & autour du Tombeau 
il y auoit vingt-deux Statuës de Marbre blanc dans des Niches, reprefenrans 
tous fes principaux Parens , fes Filles, fes Gendres & fes Frerestousen habits 
de dueil, auec les Efcuffons de leurs Armes au deffus de chaque Niche. Ce 
Ranchin riche MaufoKe fut demoly à la guerre de Sauoye l'an 1600. Vn Autheur mo- 


defcript. . ;  p 

du me, dernie mal informé, parlant de cette Sepulture a dit qu'elle eftoit d'vne Du- 
cheffe de Sauoye. 
z Ségine _&) 
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Cètte Beatrix de Sauoye la plus belle, fige & prudente Princefle de {on Ma? 
| temps, au rapport de lHiftorien Anglois, a procuré à la R. M. de Sauoye vn 
| honneur fingulier qui ne le rencontre pointen ucune autre Maifon Souue- 
! raine du monde,& qui eft fans exempledans tous ales fiecles ; parce qu'elleeür 
| quatre Filles , trois Reynes & vne Imperatrice , & trois petites Filles , dont Aya 
| deux furent Reynes & l'autre Imperatrice, en voicy lé deftail : Marguerite de A£omachi 
| Prouence fa Fille aifnée époufà fainct Louys Roy de France lan M. € C. ?«1C/r: 
| XX XI V. Leonor de Prouence fe maria auec Henry 11 LRoy d'Angleterre, RE 
| l'an M.CC. X X X VI. (malnommé Edoüard par l'ancienne Chronique de -4r?.Genr. 
| Sauoye M.S. & par Champier) Sancie de Prouence fut accordée en mariage ee 
| au mois d’Aouft de l'an M.C C. X LI. à Raymond Comte de Tholofe ; pour Noftrad. 
| quiagifloit laques Roy d’Arragon,de Maiorque & de Valence, Comte de Bar- er 
| cellonne & d'Vrgel, Seigneur de Montpellier; mais ce fut fans effet, s’'eftant ne 6 
| alliée deux ans apres auec Richard d'Angleterre Comte de Cornüaille & de era 
| Poitou, qui fut Empereur: Beatrix de Sauoye fa Mere la conduifit en Angle- EN 
terre l'an M. C C. XLIIL où elle fut reçeuë auec des magnificences ini Fauin. 
| croyables. La quatriéme nomméeBeatrix de Prouence eüt pour Mary Char- cer ne 
|Les Fils de France Roy de Sicile & de Ierufalem , Frere du Roy fainct Louÿs, Rufy 
l'an M. CC. XL V. (Matthieu Paris,de cette Princefle en fait deux, & dir que ae e 
| Pyne fut mariée au Duc d'Anjou, & l’autre au Comte de Prouence.) Quant Hp. Ang: 
| aux petites Filles de Beatrix de Sauoye, lfabelle de France fut Reyne de Nauar- /# er.3 
re, Margucrite d'Angleterre Reyne d’Efcofie, & Beatrix de France ou de Sici- 

le Imperatrice de Conftantinople. ï 

Alberic Moyne de Trois-fontaines qui a eû connoifflance de ces quatre 1l- Se j 
_luftres Alliances, s'eft mépris de nommer Beatrix de Sauoye, Catherine, & 2. ps 
fon Mary , Iean Comte de Prouence, erreur qui aelté fuiuy par Pierre d'Ou- Chron.de 
| degherit & par Chriftophle Butxens; Papyre Maflon à fait vne auffi grande ns 
| faute, de dire qu'elle eftoit Sœur de Thomas Comte de Sauoye , qui eftoit Troph de 
 fonPerc; la Chronique de Sauoye M.S. Champier, les deux Paradins, Ma- Pr:b. 
ichanée , la Ghiefa , du Buttet, Matthieu, Pingon & wanderburch adiouftent 
Vne cinquiéme Fille qu'ils nomment Jeanne de Prouence mariée auec Phi- 

lippes Fils de France , Roy de Nauarre, mais cette alliance eft imaginaire, 
parce que ce Prince n'eut gvne Femme, qui fut Ieane Heritiere du Royaume 
‘de Nauarre,& Comrefle de Champagne; Thomas Walfingham Hiftorien An: 
&lois 85 le Continuateur de Matthieu Paris fe font aufli mefcontés d'appeller 
la Femme de Henry 111. Roy d'Angleterre Leonor de Säuoye qui eftoit le 
furnom de {2 Mere. Tous les Autheurs qui ont parlé de cette Princefle ont 
encore failly de luy donner pour Mere Beatrix de Geneuc, puis que c’eftoit 


Marguerite de Foucigny. 


aris 


ss 


XII Alix de Sauoye, Abbeffe du Monaftére Royal de $. Pierre de Lyon; Tirr. de 

Abba 
de S Pin 
re de 


XIII Agathe de Sauoye, Religicufe, puis Abbeffe du mefme Monaftere Lyon: 
l'an 1279. & 1280. 


l'an 1250. 


XIV. Auoy de Sauoye, mariée r2$7.par l'entremife d’Eleonor dé Piouen- Thoi. 
ce Reyne d'Angleterre fa Coufine, à Baudoüin de Riuieres V II. Comte de ne des 
Deuonshire & del’Ifle de Vitgh, grand Seigneur Anglois,quimourutle : 3.de Rs 
Septembre 1261. De leur mariage vint vn feul Fils appellé Iean de Riuieres d'Añgler: 
buidtiéme Comte de Deuonshire & de l'Ile de Vighr. 


LE ÉNFANS 


nl 


(ll 
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Riuicres. 
d’or à vn 
Lyon d'a- 
zur la 
queu 
fourchée. 


ENFANS NATVRELS DE THOMAS 1 DV 


nom , Comte de Sauoye. 


L Berold de Sauoye, ainfi nomméen memoire du Prince Berold ou Ber- 
chold, fouche de cette Royale Famille. 


xp LV Benoïft de Sauoye, on n'a pü fçauoir les a@tions , ny l'Alliance, ny la 
nn Pofterité de ces deux Baftards, finon qu'au mois de luinM.CC.LXIIL ils 


56.8. firent hommage à Aigucbelle à PicrreComte de Sauoye. 
Cas À 
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| Mdr dede 28 de dde do ae detente dard: Vaste 
| A A AE A A At ns 


PRESS à pr 


Le 


Sauoye, 


Daufiné. 
d’or au 
Daufin 
d'azur 
crefté & 
oreillé de 
gueules. 

Baux, 
de gueules 
à vne 


Eftoile de 
feize rais 
d'argent. 


IX 
AVE IV DV NOM; VVLGAÏIREMENT 
appellé I 1 I. Comte de Sanoye ; Duc de Chablais € d'Aouste, 
Seigneur de Tarentaïfe €9 dé Bugey, Prince de Piemont, 
Marquis de Suze € d'Italie, Vicaire Gentral de 


l'Empire en Lombardie €5 en Piemont. 
CHAPITRE X: 


E s neuf Mafles que Thomäs Comte de Sauoÿe laiffa dé Margue- 
rite de Fouciony fon Efpoufe , celuy-cy, comme l'aifné, luy fucce- 
ÿ da, fuiuant l'ancienne Loy dé l'Eftar ; les autres furent d'Eglife, ou Pine.#. 
F { contenterent de leuis appannages. Ïl viht au mondeau Chafteau Fans ” 
5 de Montmeillanl'an M.C. XC VII. Par le Fraicté qu'il fit l'an M.C.XX X. Tirde la 
e. aucc Symon & Pierre de Sauoye fes Freres pour leurs ro , il donna te 
je Tab > pour 
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np. cbr. pourcautions de {a parole, Guillaume Comte de Geñeue , Aymon Seigneur 
Pede. 51. de Foucigny , Eftienne Sire de Thoire & de Villars, & Martin de Virieu Che- 
ualier. En l'Abbaye de Stapharde en Piemont;il y a des Patentes de luy, par lef- 
uelles il confirme les donations que Thomas Comte de Sauoye fon Pere 
auoit faites à ce Monaftere, & accorde aux hommes de cette Abbaye exem- 
ption de Peage & de Gabelle dans fes Eftats de l'an M. CC.X X XIII. 
Tin.des. Il£ treuua prefent auec Herman Comte de Kibourg,à l'hommage que Iean 
Maurice. Comte de Bourgogne Seigneur de Salins rendit à l'Abbé de fain& Maurice en 
Valays du Chafteau de Bracon, de la Valée de Mieges, & des Seigneuries d'A- = 
refche & de Chamblay, & en confirmant aux Chartreux de Mont-benift en à 


: : Ë à 
Piemont ce quele Comte Thomas fon Pere leur auoit donné; il les déchar- sa 
a NO 

12: 


Titr, de 
Parchiue 
de Turin. gea par fes Lettres dudixiémede Nouembre de la Leyde ,du Peage , & de I 


_… fournituredes viures pour les Armées 21 
Fr Ce fat auf en cette mefme année, qu'aflifté de Beatrix Comitelle de Pro- 2 
18. uence fa Sœur, de Guillaume , Boniface , Aymon , Pierre & Philippes {es É 
Preunes  Ereres ,ilconfirma au Monaftere de Noualeze en Piemont les conceflions te! 

% defes Predecelleurs & aux Habitans de Montmeillan leurs anciens Priuile- 
Preunes ges; en prefence de Siboud de Clermont, & d'Albert de Compeys. Il prit 
PE l'an M. CC. X X XI V. l'Eglife de Montjou furle grand fainé Bernard fous 

£a protedtion , &exempta l'Abbaye de Riualte de lurifdiétion feculiere , & de 
tous Peages , Leydes & Tributs dans l’eftenduë de fes Eftats , par Patente 


dattéeau Palais de Suze. 

La Villede Turin qui s’eftoit fouftraitte de l'obeyflance des Comtes de Sa- 
uoye , fous le Comte Thomas I. du nom, & qui auoit fait des alliances auec 
le Marquis de Montferrat & le Daufin de Viennois, ainfi que nous auons dit 
au Chapitre precedent: apprehendant que ce ieune Prince fe miten eftat de 
tirer raifon de cette defobeyffance , fuiuant le deffein que le Comte de Sa- 

 uoyefon Pere en auoit fait vn peu auant fon decés, reconnut fa faute ; de {or- 
D te qu'apres quelques negotiations, Hugues Eucfque de Turin & tous les Habi- 1 
Tawin.… tans fe foûmirent au mois de Decembre de l'an M CC. X X X V. à Amé, je 
A & luy firent ferment de fidelité ; & par le mefme Traité Boniface Marquis de Tu 
LS. Montferrat Gendre du Comte, luy quitta tous les droits qu'il pouuoit auoir 
fur la Ville de Turin, & le Comte donna aux Habitans de Turin le Chafteau luy 
de Collein en fief. 14 
Pendantque ces chofes fe pafloient en Piemont, les Valefans irrités de 
quelques differens qu’ils auoient eü auec Aymon de Sauoye Seigneur de 
Chillon & de Montorge, & auec Pierre de Sauoye Comte de Romont leurs 
voifins, entrerent à main armée dans la Val-d’Aoufte, à la perfuafion de 
… Landry Euefque de Syon; le Comte de Sauoye aduerty de ce defordre , pafla 
‘ les Monts & aydé des Marquis de Montferrat & de Saluces fes Gendres, com- 
battit les Valefans, les mit en fuyte, entra dansle Pays de Valais, prit Marte- 
None Ardon;: Syon qui. eft la Capitale, fut aufli emportée ,apres vn fiege 
Genebr.… Opiniaftré , & tous ces Peuples rangés & foûmis à la Royale Maifon de Sa- 
Chronol. uoyc.: 
Lu. L'année faiuante il donna le Territoire de la Plaine de Montmeillan aux 54 
Chartreux d’Aillon; le Titre eft datté à Montmeillan, en prefence d'Humbert 24 
de Seyflel & autres. 108 
Tiwsdelar Henry III. Roy d'Angleterre par Patentes dattées à Londres au mois de # 
es Iuin M:CC.X XX V L donna à ce Prince fon Oncle & à fes Succeffeurs F. 
à ‘ Comites de Sauoye deux cens marchs d'argent tous les ans à prendre furles re- 94 


des, 
uenus de S.Becftain. 123 


Au 
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T7. Au mois de Decembre de cette année, le Traitté fait auec Hugues Eue£ _ 

|- que de Turin fut confirmé, & la Seigneurie de Riuoles delaikée entierement 4. 

Y au Comte Amc. Tawrir. 
L'Empereur Frideric IL. eftant venuen Italie pour fe vañger des Milanois … 

qui s’eftoient reuoltés contre luy, fit fon entrée à Turin au mois de Feurier A DE 


| M. CC.XXX VIII. Amé l'yreçeut auec beaucoup d'appareil & de ma- Le dela 
!.à gnificence, & Frideric voulant laiffer à ce Prince quelquetémoignage de l'e- ; ME 


(* ftime qu'il faifoit de fon amitié , de fa naiffance, de fes vertus, & des nota- Sauoye. 
L. bles feruices que la Royale Maifon de Sauoye auoit rendus àl'Empire, luy eri- Si 
gea le Pays de Chablais & d'Aoufte en Duché ; ainfi Amé futlé preimier de fa NE 
|." Famille qui porta la qualité de Duc de Chablais & d’Aoulte ; En quoy Louys 
fe Chiefa & François Voërtio fe font trompés , le premier d’attribuér feule- 327. 
7 ment cét honneur au Comte Verd, & le fecond d’auoir écrit que l'Empereur Æf. & 
Henry V IL donna ce Titre au Comte Améle Grand en la Ville de Pize l'an el 
M.CCC.II Noftradamus s'eft auf mépris d'auoir donné cette qualité à Dé eheer 
Thomas premier du nom Comte de Sauoye; mais l'erreur d'vn Efcriuain : 
moderne eft infupportable, qui a auancé que le premier Duc de Chablais & ce 
d'Aoufte fut le Comte Rouge. Les Hiftoriens de Sauoye qui ont veû par plu- preced. 
ï. fieurs actions d'Amé Comte de Sauoye,qu'il eftoit Seigneur des Paÿs de Cha- ae 
ü-.blais & d’Aoufte, fe font imaginés qu'à l'ayde de Pierre de Sauoye Comte de Champ. 
% Romont fon Frere ,ils’en eftoit emparé {ur l'Empire, apres le decés de leur pois 
dernier Seigneur, fous pretexte de quelques outrages que celuy qui gouuér- Zuero, 
noit ces deux Prouinces aunom de l'Empereur, auoit fait à des Ambafladeurs phase 
qu’ils auoient à Rome; mais cela n'eft que Fable, car nous ne lifons point en A 
aucun Autheur digne de Foy qu'il y eût des Seigneurs particuliers en Chablais Burter 
& en la Val-d’Aoufte ence fiecle à. Aufli tous ces Chroniqueurs ne difent 
point de quelle Famille eftoit ce dernier Seigneur qu'ils nomment fimple- 
ment Amé. D'ailleurs on ne dit point quel eftoit ce Gouuerneur , ny comme 
il  nommoit; & l'Eucfque de Syon que ces mefines Autheurs nomment 
Garin (quiauoit efté Abbé d’Aulps) à quiils diferit que ce Gouuerneur enuoya Fr Hif 
demander fecours,eftoit mortil y auoit prés de centans. En finilefkcertain °° #* 
qu'Humbert aux Blanches-mainseftoitdé£ja Seigneur de Chablais , & qu’Æ- 
delayde Marquife de Suze eftoit aufi Dame d’Aoufte ; Ainfi cette conquefte 
attribuée au Comte Amé eft imagindire, & ne prouient que de l'ignorancé 
des Hiftoriens de Sauoye , qui n'ont pas fait reflexion , que par la Lettre du 
Cardinal Pierre Damian à cette Princefle, il{@ void clairement que le Pays Apol. 
d’Aoufte failoit vne partie de fon Eftat ; outre que par vn Traitté fait l'an M. ee fi 
CC. entre Hugues & Guillaume Seigneurs de Bard en là Väl-d'Aoufte & les sanoye. 
Habitans dela Ville d'Aoufte; ces deux Gentils-horhimes proinetretit de faire Aa 
la guerre pour ceux d'Aoufte contrétous , excepté le Corte de Sauoÿe leur Ser Are 
gueur.. De plus, Thomas premier dunom Comté de Säuoye poffedoit toute des C.de 
la Val-d’Aoufte , y faifoic la plufpart du temps fon {ejour;mourut à Aoulte & PAuoVE: 
y fut enterré. Et quant au Paysde Chablais AméI I. Comte dé Maurienne 
en eftoit auñi Seigneur , & en particulier de fain& Maurice par droit de fuc- Apudwr. 
cefion, comme nous apprenons de lavie de fainét Anno Euefque de Co- 
lognc; c'eft pourquoy il ne faut pastreuuereftrange qu'Amé I V. doit nous 
parlons, en donnant des Franchifes aux Habitans de Riuoles en Pieniont le 
quatriéme de Septembre M.C C. XL V 11e foit qualifié Seigneur du Duché de 
Chablais, & que Guillaume Comte de Geneue luy ayt donné la meme quali- 
téen luy demandant Inueftiture pour Rodolphe de Geneue fon Fils, l'an M: 
CC.LIL Et delà vient qu'aux A@es du Concile de Bafle, quand il fut que- 


ftion dela prefeance,[es Ambafladeurs de Sauoye fouftinrent qu'encore que le 
ET 3 Comté 
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ap: Comté de Sauoÿe eût efté erigé en Duché depuis peu d'années ; néañtmoins 
425. les Comtes de Sauoyecftoient Ducs de Chablais ,& d’Aoufte, il y auoit prés 
“Gnitim. detroiscens ans. L'Hiftorien de Suifle qui a reconnu cette ercétion veritable 
eu. &quilarapportéeàl'anM. CC. XLL. s'eft mépris de dire que le Comte 
Her Améla fit, puis que c'eft luy feulement qui l'obtint de l'Empereur. D 
Tiw. dun Pierre d’Aigue-blanche Euefque d'Etford en Angleterre, ayant fondél'E- 4 
Chap. | alife & le Chapitre defainte Catherine d'Aigucbelleen Sauoye,le Comte Amé Fo 
FAR y donna fon. confentement , &en augmenta la dotation, ayant entr'autres 4 
. bien-faits donné en Fiefà ce nouueau Chapitre le Chateau de Feffon. 4 
FridericIT. voyant l'Italie diuisée par la mal-heureufe faëtion des Guelfes 4 


Corio. J 
& des Gibellins, & voulant y maintenir fon authorité pendant fon abfence, @ 
UE crea deux Vicaires Generaux du fainét Empire en Lombardie & en Piemont, e 


Drenses. {çauoir Hentius fon Fils Naturel Roy de Sardaigne , & Amé IV. Comte de 
Pig-67*  Sauoye, qui eftant allé en Sauoye vifita la Chartreufe d’Aillon, à laquelle il 
confirmayroutes les liberalités de fes Predecefleurs , par Patentes du mois de 
LE Septembre ; en prefence de Pierre de Tornon & autres. 3 
Pede.ss. Lan M.CC.X LIII. Alboin Abbé de Pignerol remit à ce Prince toute la ;. 
luftice qu'il auoit dans la Ville de Pignerol. ‘4 
L'année fuiuante fut memorable , non feulement par la nouuelle foûmi£ = 
fion que les Habitans de Turin firent à ce Prince qu'ils reconnurent pour à 
es leur Souuerain.& par lhom mage que luy firent Rodolphe Comte de Grucres, dé 
des Com, & Guillaume de Grueres fon Fils : Mais encore par vn Traité qu'il fiten la 1 
deSauoye Ville d'Euyan dans l'Oëtaue de Pentecofte auec lean Euefque de Laufanne, $ 
par lequel ce Prelat remit au Comte tout ce qu'ilauoit à Romont , àBoflens, C. 
Titr, de à Stauayé , & entre la Glane & le Glan ; & Amé en recompenfe delaiffa à l'E- 
Fe glife de Laufanne le Chafteau de Lecés , auec referue exprefle qu'il pourroit y 
‘aller & venir & y faire la guerre. Les Entremetteurs du Tiaitte furent Pier- 
re de Grandfon, Humbert de Fernay , Guillaume Treforier de l'Eglife de 
Laufanne, Virich de Wpens, & Amé Seigneur de Montfalcon. 
Does Le mariage de Beatrix de Prouence Fille de Raymond Berenger Comte de «, 
Frais. Prouence , & de Beatrix de Sauoye auec Charles de France Comte d'Anjou de 
ee depuis Roy deSicile & de Ierufalem Frere du Roy fain@ Louys,fut arrefté par M 
Louys. la negotiation & du confentement de ce Prince & de Thomas de Sauoye 4 
a Comte de Flandres fes Oncles , que Nangis appelle Perfonnages tres-fameux, 2 
Du Hail. le Comte Am la conduifit iufques à Melun où fe fit la folemnité ;bien que 
Ee LR Noftradamusayt écrit que ce mariage {e fit par l'entremife {eule de Thomas 
” : de Sauoye Comte de Flandres. 
Amé en qualité de Lieutenant general de l'Empire, & de luge delegué par = 
Re l'Empereur, rendit vne Ordonnanceau Chafteau de Ciriés le 37. de lanuier 1 
des C. de M.CC.XL VI. contre Boniface Marquis de Montferrat, tant à fon nom, 4 
Saoye. que comme Tuteur du Marquis de Saluces pour les Terres de Chiuas , de ÎE 
Vignol, de S.Scbaftien & autres; prefens Hentius Roy de Sardagne , Guy 
Titr. de Marquis de Pauie & Thomas de Sauoye Comte de Flandres. Il {e treuue vn 
l'Archiue autre Ate de ce Prince du mefneiour, par lequel il fe rend caution pour le 
FE IE Marquisde Montferratdes chofes qu'il auoit promifes à l'Empereur. 
Matthieu Paris Hiftorien Anglois dit que ce Prince fit hommage à Hen- + 
*ÿ I TL Roy d'Angleterre fon Neueu, des Villes & Chafteaux de Suze & de ‘à 
Veillane en Piemont, deS. Mauriceen Chablais & du Chafteau de Bard; ce 
que cét Efcriuain exaggerant à fa mode.a dit que le Comte de Sauoye le pou- 
MarParis, UOÏt faire fans le congé de Empereur, parce qw'ilne tenoit rien de l'Empire que les 
Rumeres ex les Palfages ; mais la caufe de cét hommage n'eftoit qu'vne Penfion 
que les Comtes de Sauoye prenoient tous les ansfur le Trefor d'Angleterre, 
Pingon 


Piagon 
Ang Tag, 
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lt Pingon nous afleure que ce Prince s'entremit de l'accommodementde Due 

|: le l'Empereur Frideric IL auec le Pape InnocentI V. & ce pourroit bien auoir 

ES elté la caufe du voyage qu'il fit à Cluny, Pour.y voir fa Sainteté;& de l'Entre- 

lu ueüe qu'il y eutentre Frideric & luy la mefine année dans la Ville de Cremo- 

I ne, où il promit de donner en mariage vne de {es Filles à Manfroy , fur- 
nommé la Lance Marquis d'Alexandrie Fils naturel de l'Empereur. 

Cependant le Pape ayant lenc des Trouppes en France pour les cnuoyeren 
Italie, afin de maintenir Milan & quelquesautres Villes d'Italie dans fon par- Er 
ty; fous la Conduite du Cardinal O@aue Vbaldini , ayant demandé pañlage à a sk 

| Amé, l'embarraffa fort, parce qu'il ne vouloit defobliger ny fa Sainteté , ny mas 
Frideric. A la fin, decrainte que cela ne détournaft le voyage de l’'Empe- Math: 
reur À Lyon , où {e deuoiten apparence faire la Paix de lEglife, ille refufà; ee 
& Frideric eftant venu Turin où il fut reçeuauec de grandes magnificen- chra Hip. 
ces, projettant d'aller à Lyon, fut contraint de rebrouffer chemin, pour A 
reprendre Parme , que les Partifans du Pape auoient, furprife , pandant le j 
fejour de Frideric à Turin , il donna la Seigneurie de Riuoles au Com- 
te Amé, 

—  IlconfirmaauPrieurdu Bourget la Tuftice haute, moyenne & balle que fes He 

r- Predeccfleurs luy auoyent accordée fur les hommes & fiefs de ce Monaltere, #7 

%. à la referue du dernier Supplice, par Patentes dattées au Ghafteau de Mont- 
meillan , en prefencede l'Euefque deBelley , de G. de Bonniuard Doyen des, 
André, d'Idumbert & de Gautier de Seyfel Freres , le premier de. Decem- 

n. bre 1 247. 

Z  L'Année füyuante il donna encore à ce Monaftere la Ecyde du Sel de pieunes 

Chambery fous de certaines referues, dont il fe departir depuis par Lettres pag. 68. 

le dattées au Chafteaude Montmeillan, l'1 r. de Tuin x4 s3-en prefence d’Amé 

F. Eucfquede Maurienne, dés Abbés de Hautecombe & de Thamye, d'Hum- 

n- bert & de Gauthier de Seyllel Freres de Rodolphe Comte de Gencue , de Ro- 

;. tin de Ja Rochette & d'Hugues de Mouxy. : 

Amé mourut au Chafteau de Montmeillan ,où il auoit pris naïflance , & Pingos. 
| non pasà Lyon , ainfi que wanderburch acferit:ce quiarriua le 34. iour de Éde 
Juin 1253. Doglioniditque ce futl'an 1240. Les deux Paradins ; Wander- Borer, 

* burch, &Limneuslan 1246. L'ancienne Chronique manuf£ripte rapporte el 
ce decés à l'an 1248. & deux celebres Hiftoriens de ce Siecle,àFana2sa M14Ch sr. 
gift en l'Eglife de Hautecombe auec cét Épitaphe. 


5e 


Arno M.CC.LIILEIL 1dus lulij fepultus hic fait Inclite recordationis ac famo- 
Jus Vir Dominus Amedeus D. G. Comes Sabaudie. 


Il fc plufieurs Teftaments , le premier dans l'Hoftel-Dieu d'Aiguebelle le 
quatorziéme d'Aouft mille deux cenrs rrente-huict :par lequel n'ayant point 
d'Enfans: il inftitua Thomas dé Sauoye fon Frere , Prefents Humbert de Vil- 
lette, Guillaume de Beaufort , Thomas de Conflans, V mbert de Seyffel, Guy 
d'Amefn, Antelmede Tornon, & Vmberr Maréchal. Le {cond , qui eft 
du dixneufuiéme de Septembre mille deux cents cinquante-deux au Chafteau 
de la Rochetteen Saoÿe, par lequel il declara fon Heritier vninerfl Boni: 
face de Sauoye fon Fils, fit des legats à Conftance & à Leonor de Sauoye fes 
Filles, deftina Beatrix fon autre Fille poureftre Religicufe , donna Ja Turelle 
de fon heritier à Thomas de Sauoye Comtede Flandres {on Frere , & laiffa 
aux Chartreufes du Val Sainc Hugon, d’Aruieres , de Montbenift, & aux Mo- 
nalteres de Tamie , de Hautecombe, de Sainct Sulpice, de Montjou &. de 
Sainét Mauriceen Chablais ,à chacun mille fots. Depuis par vne derniere 
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difpofition, qui eft dattée à Montmeillan du neufuiéme des Kal. de Tuin de l'an 
1253-ilconfirmale precedent Teffament, & donna en doüaire à Cecile de 
Baux {à Femme, les Chafteaux de Montmallan & dela Rochette, & le Pays 
de Tarentaife. Ordonnant ques'il furuenoit differend entre {es Freres & Bo- 
niface fon Fils ; il feroit terminé par Iean Archeuefque de Vienne, Amé 
Euefque de Maurienne & Iean Euefque de Belley. Les Témoins de ce der- 
mer T'eftament furent Amé Euefque de Maurienne , Pierre d'Aigueblanche 
Euclque d'Erford , Humbert de Conflens , Pierre de Seyflel ; Humbert de la 
Sale, Guillaume de Pierre Chatel Cheualier & laques Conuers Roy d’Armes 
& Courrier du Comte de Sauoye. 

Ce Prince eut d'excellentes qualités ; il fut vaillant, pieux & liberal il 5 
vefquit auec fes Freresen vne merucilleufe vnion, donna retraitte dans {es pla 
Eftats à Raymond Berenger , Comte de Prouence fon Beau-frere , apres lare- ; 
uolte des Prouençaux; reconquit Turin & raffermiten fa Maifon la Princi- 
pauté de Piemont. Il choifit pour Gendres fes deux principaux Ennemis; le 
Marquis de Montferrat & celuy de Saluces, & leur ofta par ce moyen les oc- 
cafions de luy nuire. Il honnora fa Famille de ladignité de Duc, fut egale- 
ment chery du Pape, de l'Empereur, du Roy de France , & du Roy d’Angle- 
terre, & maintint fes Eflats en Paix. 

En premieres Nopces il efpoufa Anne Dauphine Fille d'André de Bourgo- — 
gne,dit Daufin, Comte deViennois,de Gappenfois,& d'Albon & de Beatrix de 5° 
Môtferrat. Claude Paradin donne àce Comte d'Albon la qualité de Comte de 
Baugé, qui ne luy conuient pas : Cette Princefe eftloüée d'auoir par vne fin- 122 
guliere prudenccentretenu l'vnion du Comte Amé fon Mary auecfes Freres. 

En fecondes Nopces le Comte prit alliance auec Cecile de Baux furnommée 
Pafle-Rofe, à caufe qu'elle eftoit tres-belle. L'ancienne Chronique de Sauoye sa 
M.S.& Champier; difent qu'elle eftoit Fille de Berold Seigneur de Marfeille, Ma 
Guillaume &- Claude Paradin, wanderburch, Doglioni & Fauin ont efcrit, 3 
que Raymond Berenger Comte de Prouenceeftoit fon Pere. Botero a creu 
qu'elle eftoit Fille de Bernard de Baux Scigneur de Marfeille : Albitius de Be- 
rold de Baux Comte de S.Gilles, Fabricius du Comte de Marfcille, Bucelin di 
Comte de Tholofe. Du Buttet dit que Barral de Baux fon Pere eftoit Prince 
d'Orenge & Comte de Prouence. Mais tous ces Autheurs ont efté mal infor- 
més de ce Mariage ; parce que Cecile de Baux eftoit Fille de Barral L. du nom, 
Seigneur de Baux & de Venailcin, Vicomte de Marfeille & de Beatrix d’An- 
duze Fille de Pierre Bermond Seigneur d'Anduze, & de Conftance de 
Tholofe. Elle auoitefté accordée en mariage ; auparauant à Guygues V. du 
noi, Daufin de Viennois, Comte d’Albon;mais le mariage ne fut pas confom- 
mé : Celuy-cy fut arrefté à Tholofe par Ademar Seigneur de Breflieux, 
Humbert de Seyllel & Aymon de Compeys Cheualiers Ambañladeurs du 
Comte de Sauoye. En faueurde ce mariage Raymond V I. & dernier du nom, 
Comte de Tholofe,Oncle de Cecile de Baux , luy donna fix mille fiures Vien- 
noifes. Le Comte deSauoyeluy promit mille marchs d'argent de doüaire, 
qui furent affignés fur les Villes, & Chafteaux de Chambery & de Montmeil- 
lan. Les cautions de la. part du Comte de Tholofe , furent les Comtes de 
Comminges & de Rhodés, Amaury Vicomte de Narbonne , Gaucelin Seig- 
neur de Lunel , Raymond de Baux Prince d'Orange , Dragonnet Seigneur de 
Montauban & Aymar de Poitiers. Depuis Humbert de Seyffel Cheualier Seig- 
neut d'Aix ( & non pas Pierre de Sauoye Comte de Romont,comme porte 
l’ancienne Chronique M.S.)au nom d'Amé,& comme fon procureur, efpoufa 
cette Princeffe , enla Chapelle de Noftre Dame d'Orange , au mois de lan- 
uier 1244. & non pas en Oétobre ,comme a efent Noftradamus prefent à 

cette 
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| cette folemnité Raymond de Baux Prince d'Orange , Guillaume de Baux fon 

| Neueu , Guy de Chafteau-neuf, Guillaume de Sabran, Aymon de Compeys, 

!. B. de Baux Chanoine d’Auignon , & Hugues Seigneur de Mouxy. 
Cecile deBaux confirma à la grande Chartreufe le droit d'enuoyer paiftre Carrul. dé 

|| leur beftail dans le Mandement des Efchelles ; & par ce Titre elle fe nomme 

|| Cecile par la grace de Dieu Comteffe de Sauoye & Marquife d'Italie. 


ENFANS D'AME IV. COMTE DE SAVOYE, 
& d’Anne Daufine fa premiere Femme, 


|L Beatrix de Sauoye mariée au moisde Mars de l'an M. CC. XX XII. Pingoh 

jauec Manfroy 111. du nom, Marquis de Saluces , Fils de Boniface II. du se ; 
Inom , Marquis de Saluces, & de Marie de la Tour d’Arborio en Sardagne. Chambre 
|Elle eüt en dot les Seigneuries de Bufque, de Bernais , de Fontanil , de Ron- des C. de 


Sauoye, 


caille, de Scarnafs & de Barges en Piemont, dont Manfroy fon Mary eût pure. 
Inueftiture , auec le Chafteau de S, Dalmace, l'ynziéme Decembre r 235.  Chifn 


Saluces. 
d'argent 
au chef 
d'azur, 


Ce Prince eftant mort l'an M. CC. X L 1 V. Beatrix de Sauoye fe remaria auec HER 
Manfroy furnomimé /4 Lance > Märquis d'Alexandrie , qui fut depuis Prince Chip 
le Tarente ,Roy de Naples & de Sicille. Il eftoit Fils naturel de l'Em pereur Butrer. 
Erideric LI. & de Blanche, Fille de Boniface Seigneur d’Aglano au Comté 

VAI, & non pas de Blanche de Montferrat , comme quelques Autheurs ont 

ublié, Ce mariage fut conclu à Chambery le Dimanche 2 1: d’Auril M. C C. corad: 
XL VII. Frideric promitenconfderation de cette Alliance de rendre au Le 7 
Zomtéde Sauoye le Chafteau de Riuoles , 8 de donner à Manfroÿ toutes les preunes 
erres qu'il auoit depuis Pauie iufques aux Montagnes & à la Mer de Genes, Pag:71: 
u bien le Royaume d’Arles. Il fut encore arrefté que la Princeffe feroit é pou- 

ée à Trin,à Montcalier, à Riuoles ou à Quiers, fuiuant que l'Empereur en 
rdonneroit auec Humbert de Seytfel, & Imbert Chaftellain de Veillane 


'rocureurs du Comte de Sauoye. 


Mänfioÿ 
Roy de 
Naples 
d'argent 4 
PAigle à 
deux te: 
ftes de 
fable: 


- Mm Fauiñ 
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Lius.  Fauinrecitebien quecette Princeffe eût deux Marys ; mais il dit que l'vn fut 
Marquis de Montferrat , & l'autre Duc de Suaube. 


Pinger. IL. Marguerite de Sauoye Efpoufe de Boniface Marquis de Montferrat, {ur- 

a nommé / Geanr,Fils de Guillaume V I. du nom,auffi Marquis de Montferrat, 

Burner.  &de Berte de Crauefana; le mariage fut conclu à Chiuas le Lundy 9. de De- 

Preuues  cembre M. CC. X X X V.en prefence de Manfroy Marquis de Saluces , de 

He Geoffroy Archidiacre de Turin, de Guy de Piozafque, & d'Humbert Fils du 
Vicomte d’Aoufte ; le Marquis Boniface donna en augmentation de la dot de 
cette Princeffe les Chafteaux & Scigneuries de Pianezze, de Ciriez & de Vi- 
rolengho. 


Montfer- 
rat. 
d'argent 
au chef de 
gueules. 


ENFANS D'AME IV COMTE DE SAVOYE, 
& de Cecile de Baux fa feconde Femme, 


111. Boniface Comte de Sauoye Duc de Chablais & d’Aoufte ,quiaura fon 
Eloge. 


IV. Beatrixde Sauoye laieune, furnommée Comreffon, quiauoit efté defti- 
née pour eftre Religieufe au Monaftere du Betton en Sauoye, & non pas de 
AlLGen. Bethune en Flandres , comme aécrit Claude Paradin ; mais n'ayant pas eû 
cette inclination,elle fut recherchée en mariage par laques Infant d’Arragon, 
se depuis Roy de Majorque. Guillaume Seigneur de Roquefeüil Cheualier ,en 
de Thol. fit les propofitions , fuiuant le pouuoir qu ilen auoit eü de Jaques premier du 
Ber. Gem. nom Roy d’Arragon , par deux Lettres de l'an M. CC. LX1III. & M. CC: 
12 vitA 5. . » 
Tac. Regis L X V I. & parce qu ils eftoient Parens, Clement I V. en accorda la difpenfe 
Arr. l15. par vn Bref datté à Viterbe; &toutesfois la chofe ne reüflit pas , car cette 
pre “5 Princefle par l'entremife de Philippes Comte de Sauoye & de Bourgogne 
Tixr. de la fon Oncle, prit alliance au mois d'O&tobre de l'an M. CC. L VIII. en pres 
RES fence de Iean Euefque de Belley,& de Lambert Abbé d’Autecombe;auec Pier= 
æs. re de Chalon furnommé 4 Bommier , Seigneur de Chafteau-bellin , Fils de Ieani 
Re . Comte de Bourgogne & de Chalon, Sire de Salins , 8 d'Ifabeau de Courte- 
Pau. # nay; elle eût foixante mil liures en doc , & n'eût aucuns Enfans de luy. Hume 
Tir. de bert & Gauthier de Seyffel Freres , & Guy de la Rochette Cheualiers, furent 
ce prefents au Traitté de Mariage , le Comte de Forefts , Humbert Seigneur de 
Montluel, & Hugues Comte de Vienne Seigneur de fainéte Croix & de Pas 
gny > Cautions dela do. 


Botera 
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# 


Chaloñ. 
de gueu. 
les la 
bande 
d'or, 


Botero luy à donné pour Mary Pierre Seigñeur de Chaftillon, mais Fauin à 7i#4 
encore plus mal rencontré d’auoir écrit qu'elle époufa vn Prince d'Allema- ”“$: 
gne. Apresle decés du Seigneur de Chafteaubelin, elle fe remäria l'an 1269. à Gel. 
Dom Manuel Prince de Caftille , Seigneur de Pénnafiel, d’Alcäzar & d'Efca- #7". 
lona, Fils puifné de Ferdinand Roy de Caftille, & de Leon; & de Bcatrix 
de Suaube , dont il eût vnebelle Pofterité mentionhée en fon lieu ; Pingon à 
crû que c'eftoit Conftance de Sauoye Sœur decette Princeffe, qui auoit é pou- 
sé Le Prince de Caftille; mais l'alliance s’eftablie parfaitemient par l'Epitäphe 
de Dom Iean-Manuél Duc de Pénnañel leur Fils, inhumé enla grande Chap- 
pelle du Monaftere de fan Pablo de l'Ordre desFreres Prefcheuts de Penna- 
fiel, qui eft tel : Aqui iage el Ïluftre Senor Don luan Manuel hijo del muy Uuftré 

| Sexor Infante Don Manuel ,y de la muy efclarecida Senvra Doïa Beatris de Saboya; 
Duque de Peñafiel, Marquez deVillena, Abuela del muy poderoo Rey y Señor de 
Caftilla,y de Leon, Don Juan primero de efte nombre ;fino en la Ciudad de Cordoïa , en 
elaño deluafcimiento de nueftro Saluador , de Ml. CCC.L XII. 


ArbiGen?. 


Caftillez 
de gueu- 
lesà vn 
Chafteau 
de trois 
tours d'oi 
malFoñ= 
nées de 


fable: 


V. Conftänce de Sauioyé, decedée fans alliance , quelques Hiftoriens luÿ mu. 
donnent pour Mary Boniface Marquis de Montferrat ; qui auvit épousé fa Benenens: 
Sœur ; l'ancienne Chronique M.S. Champier; les deux Paradins ; Henhinges 7 
& Choppin parlans des Enfans di Comte Amél V. ne forit mentioh que de Zi: 
cette Fille ; & Ja difent auoir efté mariéé duec Bouuier ou Bouuet Comte dé 

Chalon , qui eft vne erreur ; elle pretendit dé fucceder aux Eftats de Sauoye, 

mais élle en fut exclufe par la Loy Salique ; pat Senrence arbitraire renduë en Bodin dé 
faucur de Pierré Comte de Sauoye fon Oncle ; & noû point l'an MCC.L VI. : HE 
ainfi que quelques-Vns ont écrit; car en ce temps là le decés dé Boniface Chappin. 
Comte de Sauoye (qui donna ouuerture à cette pretention) n'eftoic pas enco- ie Fe 


2.404 


Mm VI. Leonor 


ré arriuc, 
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VI. Lconor de Sauoye fut donnée en mariage l'an M. CC. LXIX. à Gui- 
chard de Beaujeu Seigneur de Montpenfier en Auuergne, qui eftoit Veuf de 
Catcrine de Clermont Dame de Montferrand, & d'Hermant Fille de Guil- 

Arb.Gem. Jaume Comte de Clermont, Daufin d’Auuergne. Pingon a mal à propos 
donné à Guichard la qualité de Seigneur deBeaujeu , le faifant Fils de Louys 
de Forefts dit de Beaujeu , Scigneur de Beaujollois & de Dombes ; car ce 
Louys de Forefts époufa Leonor de Sauoye , Fille de Thomas de Sauoye 
Comte de Flandres & de Beatrix de Fiefque, l'an M. CC. L X X.& ainf, fi 
Guichard de Beaujeu auoit efté leur Fils , il mauroit pü fe marier en l'an M. 
CC.L XIX. auec cette autre Leonor de Sauoye. Donques pour éclaircir ce 
point ,ce Guichard de Beaujeu eftoit Fils de Guichard IV. du nom , Seigneut 
de Beaujolois & de Dombes, & de Sibyllede Hay naut. 


Beaujeu. 
d’or au 
Lyon de 
fable 
chargé 
d'vn 
Lambel 
de gucules 
à cinq 
pendans. 


. Claude Paradin , ny du Chefne en fon Hiftoire de Bourgogne n'ont fait aucu- 

13: 77 ne mention decettealliance; & Fauin dit qué cette Princeffe fut marice en 
Ë Allemagne. 

De 4. Botero a adioufté aux Enfans du Comte AméI V. vne Fille nommée Ifa- 
Gen. Sab. belle, de laquelle ie n'ay vû aucune preuue; Henninges a crü que tous ces 

Sax.IU4f, Enfanseftoient du fecondliét, & Fabricius ne luy en donne que deux, Boni- 


Las 
Ê face & Conftance. 


BONIFACE 
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| artnet tete dde < 
| Sp RS 


Satoye. 


K ä 
BONIFACE COMTE DE ©AÏWOTE: DV G 
de Chablais €5 d'Aouste, Seigneur de Bugey © de Tarentai[és 
Marquis de SuXe 5 d'Italie , Prince de Piemont, 
furnommé Roland. 


CHAPITRE XL 


nm Éregne eff court & mal-heureux, dont les commencémens eurent 


quelque chofe de beau, mais la fin en fut tragique. 
Boniface prit naïffance au Chafteau de Chamberÿ le premier p;,g05 


Ÿ de Decembre M. CC. X L1V. Il n'auoit que neuf ans ; quand le Arb.Genr 
5 ù s Fes AE ss Para din. 
Comte Amé I V. fon Pere deceda; Paradin seft mépris, qui dit qu il com- x, Gen. 


: mença de regner l'an 1246. car le Comte Amé fon Pere ne mourut que ?4p.24/° 
Burtet. 


l'an 1253. Cecile de Bauxfa Merecüt leducation de fa perfonne , & Thomas ji des. 
Mm 3 de 12,ch.8r. 
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de Sauoye Come de Maurienne & dé Flandres fon Oncle le gounernement 
É de fes Eftats, ainfi qu'Amé IV. enauoït difposé par fon Teftament. Ce nou- 
Titr.de la à £ EE ES de. 
Champ, ueau Tuteur par fa prudence arrefta les pourfuites de Pierre & de Philippes = 
des C.de de Sauoye fes Freres, qui demandoient partage des Eftats de Sauoye, & les fit 12 
pro contenter d’vn apannage à fon exemple 
An. Flan Marguerite Comtefle de Flandres eftant reduite à de grandes extremités 
Oudeg. par les diuifions de fes Enfans, demanda fecours au Roy fainét Louys, qui luy y 
enuoya vne Armée fous la conduire de Charles de France Comte d’Anjou fon Fi 
Frere , Thomas de Sauoye Comte de Maurienne & de Flandres Beau-frere 
decette Princelfe y fut inuité , & ayant pris refolution de luy rendre ce ferui- 
ce, le ieune Comte de Sauoye y voulut auoir part; & quoy que la foibleffe de 
{on âge & la longueur du voyage, luy püffent feruir de legitime excufe ; tou- 
Re. tesfois il y mena des Trouppes confiderables & vifita le Roy fainét Louys à 
sab.a.s, Compiegne. Marouerite fut reftablie dans fon Efat , apres diuers euenemens 
d10. que les Hiftoriens Flamans ont remarques ; ce qui obligea le Comte de Flan- 
Bt dres de s'epreuenir cf Sauoye, & de ramener le Comte Boniface. Entrau- 
tres Gentils-hommes de Sauoye qui accompagnerent ce Prince en ce voya- 
ge, l'Hiftoire a remarqué Gauthier de Scyllel , Pierre de Grandfon, Geoffroy 
Id. de Grandmont , Humbert de Chaftillon & Hugues de Roffillon. 

La Sauoye jouyfloit d'vne grande tranquillité fous ce Prince, par les foins 
de Cecile de Baux Comrefle de Sauoyefa Mere , mais le Piemont cftoit dc- 
chiré par diuerfes factions ; ceux de Turin s’eftoient fouftraits de l’obeyffance Re 
de Sauoye par vn iniuftetraitté, auquel ils auoient reduit le Comte Thomas tet 
fon Onéle , apres l'auoirliuré à {es ennemis , Boniface interefsé à la gloire de 1 
fa Mailon ,fe preparoit de tirer raifon de cette iniure , & de chaltier les re- 
belles, puis que Thomas preuenu de mort, n'en auoit pà executer le deflein, 
mais il furuint de nouueaux & eftranges mouuemens en Piemont, qui fufpen- 
dirnt cereffentiment, qui n'éclata que quelques années apres. 

Le Pape Vrbain 1 V. ayant donné à Charles dé France Comted'Anjou & 
de Prouence, les Royaumes de Nanles & de Sicile,ce Princé entreprit de fi. 


re Li guerre 85 Piemont, parce que Boniface fauorifoir le party de Manfroy 
. Roÿ de Naples fon Beau-frere, que Sa Sainéteté ne vouloit pas reconnoiftre 8 
Ang. Pourlegitime Roy; Charlesdonc aydé de Guillaume Marquis de Montfer- 1 
ns nt > Sempara de la Ville de Turin & de quelques autres places de Piemont, luÿ 
Doglieni. Eonifie fe voulant oppoler au torrent impetueux des Armes Françoifes ; paf Lg 
Boire, fa les Msntsen diligence, & poufsé d'vniufte déplaifir de voir fon heritage 1% 
PR Eapavse combatrie & deffi fes ennemis à Riuoles & afiegea Turin , où d'a- Let 
Barre M POrdilétedenoraies auantages ; mais les Affiegés fécourus par le Marquis 4 
de Montferrar’qui vouleie profeu du mal-hour de fes voifins, & parles Afte- &4 
fans autheursdes troubles de Piemont, engagerent leComteàvn combat, qui mé 
luy fut fi fatal,qu'apres auoir genereufement combattu.il fut pris prifonnier & ? il 
mené à Turin ; où ayant efté detenu quelque temps, fans apparence d’en pou- 
Liw.8,  uoir cftre tiré il mourut de déplaifir. Fauin s’eft doublement mépris d’auoir = 
rapporté cét euenement a l'an 1 2 56. & d’auoir écrit qu'il auoit efté prifonnier 
Decad. de Pierre Comte de Sauoye fon Oncle. Du Butter dit que le Marquis de Salu- 36 


Collenntio. 


Sauoyf ces für pris prifonnier dans le mefine combat auec le Comte de Sauoye, & 
que lean Fils du Comte de Bourgogne qui eftoit de fon party, y futtué. 

Il r’eit point arriué à la Royale Maifon de Sauoye de difgrace égale à cel- 
lc-cy, de voir, apres la perte d'vne bataille; fon Princeen prifon chez fes Su- 
jets, & de mourir captifen vne Villeoüilauoitdroit decommandercomme 
Souuerain. Ainfi Dieu fe jouë des Roys & des Princes & abbaüle leurs Trônes 
quand illuy plait. Exemple memorable pour les ieunes Princes , qui par 

temerité 
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|| temcrité bien fouuent s'engagent à leur perte, & courent fans preudyance ont 
| la pañion les precipite. 
Le temps de cette mort cft rapporté diuerfement pär les Hiftoriens de Sa- 
| uoye; Taboüé dit que ce fat l'an M. CC.X L V I. Champier, Guillaume Pa- 
| radin, Doglioni & wanderburch l'an M. CC. LVI. Il eft certain pourtant 
| quecela arriua l'an M.C C.L XIII. car ainfi qu'a remarqué Chielà ; ily à Pingon. 
| ue Titres qui font mention de ce Prince fous l'an M. CC.LI X. Guil- on 


0e 


aume Paradin & wanderburch fe font mécontés de dire que le Pape Ale- chizs. 
| xandre I V. s'employa pourla deliurance de ce Prince, puis qu'il eftoit mort Butter 
vneannée auparauant.Le mefmeParadindit que leRoyS.Louys en hayne de 
| cette mort,chaffa les Banquiers & Marchands d’Aft & de Turin de fon Royau- 
me,& confifqua leurs biens;smais cela s’eftoit dé£ja fait lan M.CC.L V Ien 
faueur de Thomas de Sauoye Comte de Maurienne & de Flandres, ainfi qu’il 
fera remarqué en fon lieu. 
Boniface Comte de Sauoye eftoit beau Prince vaillant, generéux & d'ÿné 
». force fi prodigieufe, qu'il en fut furnommé Roland ,ce qui Riloit croire qu'e- 
flant Succelfeur de tant de grands Princes , il heriteroir de leur bonne fortune, 
comme de leurs biens & de leur vertu , mais Dieuen difpofa autrement; Pin- 44.@eur. 
gon dit qu'vn peu auant fa mort fe faifoit la negotiation de fon mariage,auec 
Agnes deBauicres Fille d'Otthon Duc de Bauieres. Le corps de ce Prince fut 
racheté des ennemis auec beaucoup de peine, & porté en l'Eglife de S. Iean de 
| Maurienne au Sepulchre defes Predecclleurs. Sa Deuife affez bien appliquée 
à fa difgrace fut vn Lyon qui court apres vn Lieure , auec ces parolles , N; po- 
tior ; Mm0ri0r. 


PIERRE 
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Sauoye. 


Foucigny. 
pallé d’or 
& de 
gueules. 


IX. 


POIPERRERS EN DRE NS ATOME ECO MITENDE 
Romont €$ de Richemont, Baron de Foucigny € de Vaud Seigneur 
d'Efféx en Angleterre € de Berne , puis Comte de Sauoye, 
Duc de Chablais € d'Aouste, Prince de Piemont, Marquis 
de SuXe € d'Italie , Vicaire generaldu S. Empire, 
furnommé le petit Charlemagne. 


GIÉLPAPAII RENE 


-æ Pre s le decés deBoniface Comte de Sauoye fans Enfans, Bea- 


Pingon. : > 

SC Ë 4 trix de Sauoye Dame de Chafteau-bellin , Conftance de Sauoye , & 
Chieza. Leonor de Sauoye Dame de Montpenfier fes Sœurs, pretendirent fa 
Botero. 2 


S * Succeflion ; mais elles en furent exclufes par la Loy Salique reli- 
gieufement obferuée en la Royale Maifon de Sauoye , & Pierre de Sauoye 
Comte 
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Comte de Romont & de Richemont leur Oncle leur fut prèferé. Il le fuë 
encore aux Enfans de Thomas deSauoye Comte de Maurienne & de Flan: 
dres fon Frere aifné ; parce que la Loy de la Primogeniture & de la reprefen- 
tation n'eftoit pas encoreeftablie en cette Royale Famille; ainfi en n'admer- 
tant pas les Filles aux Eftats de Sauoye, les feuls Mafles les plus proches en 
degré y eftoient appellés,& l'Onclepoureftre plus âgé eftoit preferable au Ne- 
ueu, quoy que Fils de l’Aifné. 

Pierre de Sauoye nafquit at Chafteau de Suze en Piemont, l'an M.CC. III. Ping. 48 
il eftoic le feptiéme des Enfans de Thomas L dunom Comtede Sauoye,& de 5° 

2 à À A ANR p.Maf 

Marguerite de Foucigny. Pendant fon bas âge, il fut deftiné à l'Eftat Eccle- purrer. 


fiaftique, & fut Chanoine de l'Eglife de Valence en Daufiné ; puis Preutoft-de Titr. de l& 
(9) Cham.des 


: l'Eglife Cathedrale d’Aoufte. Mais cetté profeflion eftant entierement éloi- C.desS. 


du 


gnée de fa naturelle inclination, il demanda fon apannage à AméI V.du nom Colomb 
Comte de Sauoye fon Frere aifné, qui luy remit les Terres | Chafteaux & til 
Mandemens de Lompnes & de S. Rambert en Bugey par prouifion. Depuis Hif. Sab: 
il eût paraugmentation d’apannage ; les Chafteaux de Seyllon & de Contey, #4:5:/: 
& tout ce que le Comrede Sauoye poffedoit en Chablais depuis le Montjou 
iufques à Vinay. 

Ce Prince feruit vtilement le Comte de Sauoye fon Frere en la guetre qu'il 4m 


. fitaux Valefans;ileût diferentauec Rodolphe & Henry de Geneue, Enfans 


À 


de Guillaume Comte de Geneue, pour l'hommage de quelques Chafteaux 


_ qu'ils poffedoient en Chablais ; Thomas Seigneur de Menthon , & Geoffroy Titr. dela 


: À Ç : : Chamb. 
Scigneur de Grandmont Cheualiers furent les Arbitres,qui condamnerent 43 Ce 


Rodolphe & Henry de Geneue en vingt mil marchs d'argent, pour le defny Sauoye. 


: de Fief ; en payement de laquelle fomme, le Chafteau de Geneue feparé de 


celuy de lle fur adiugé à Pierre de Sauoye auec ceux d’Arlos , de Balaifon, 
des Clés & de Langins, 
Eftienne Prieur de Payerne au Pays de Vaud, pour fe garantir de l'oppref- 
fion de fes voifins , remit à ce Prince, qui portoit alors le Titre de Comte de 
Romont,l'Aduoüerie & la Garde dece Prieuré, du confentement d'Aymon Preuve: 


Abbé de Cluny, fous la promeffe que fit ce Prince de proteger le Prieur & le P*873: 
 Monaftere. Le Titre qui contient ces conuentions eft datté à Modon le ». 


de Grandfon, Richardde S. Martin, & Humbert de Frefnay Chaftelain de 


des Kalendes de luiller M. CC.X L.Prefentsles Seigneurs de Champ-vent & 
È 7 S 3 ; : , 1  Guillims 

Beaumont & de Modon ; ce qui nous découure l'erreur d'vn Hiftorien d'ail- 4. 
leurs aflez exact, qui dit que ce Prince occupa Romont l'an 1261. pendant or 
l'interregne de Frideric 1 L Au mois de Nouembrefuiuant ilaccorda encore vn A 
Priuilege aux Habirans de Payerne. pag.731 

Henry 11 I. Roy d'Angleterre qui auoit épousé Leonor de Prouénce fa 
Niece, Fille de Raymond Berenger , Comte de Pronence & de Beatrix de Sas 


8 PCA Re 
uoye, ayant fouhaitté de voir Pierre de Sauoye fon Oncle ; il refolut de faire Pari. 
if. Angl: 


ce voyage, & y fut fibien reçeu, que le Roy luy fit baftir vn Hoftel à weft- Fe M 
mynfter {ur le bord de la Tamife,que l'onappella l'Hoftel de Sauoye;luy doi: Mr paris, 
na le Comté de Richemont , la Seigneurie d’Eflex , & plufeurs auttes Terres, PolydVir, 
& le fit chefde fon Confeil. Le iour de 8. Edoüard de l'an M. CC. K LI. le sr 
Roy le fit Cheualieren l'Eglife de S. Pierre de weftrnyniter en grande foleim- Mar. Paris 
nité ; & quelque temps apres, Pierre de Sauoye fit vn Tournoy à Nortanthon 
des Cheualiers eftrangers contre les Anglois , où le party de Pierre de Sauoye 
eût tout l'auantage. En fin Henry eût tant deconfiance en fa prudence, affe: 
&ion & fidelité, qu'il ne faifoit rien d'impottant que par fon aduis, & luy re: 
mit en garde les principales places du Royaume d’Angléterre; mais le Com- 


te de Richemont homme fort fage, preuoyant que cette faueur luy nn 
Nan & 
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la hayne des Anglois, & cauferoit quelque trouble dans le Royaume, fupplia 
Pire Roy de luy permettre de s'en retourner en Sauoyeayant pris congc,& eftant 
preft d'entrer dans le Vaifeau , le Roy le fit rappeler, & le contraignit d’ac- 
cepter le Gouuernement du Chafteau de Douures. En la mefime annce Henry 
ayant fait deffein d’aller en Poitou pour s'enrendre le Mailtre, y enuoya Pier- 
re de Sauoye & Pierre d'Aigueblanche Euefque d'Erford,pour en donner ad- 
uis aux partifans & aux creatures que l'Anglois y auoit ; mais Pierre de Sauoye 
ayantefté découuert en cettenegotiation, eût peine à s'échapper, l'Euefque 
d'Erford fe fauua en Prouence, où il fit les premieres ouuertures du mariage de 
Sancie de Prouence auec Richard d'Angleterre Comte de Cornoüaille, Frere 
du Roy d'Angleterre. Depuis Pierrede Sauoye demeura toufiours en Angle- 
terre comme l'vn des principaux Chefs du Confeil du Roy, quile depura Jan 4 
M.CC.XL IV. aux Prelatsd’Anglererre,pour leur demander le fecours d’ar- en 
gent que le Pape Innocent IV. luy auoit accordé fur eux 3 il aflifta depuis % 
lan 1248. au Parlementconuoqué à Londres. 1 
Enfin ce Princeayant demeuré quelques années en Angleterre, s'en reuint R 
en Chablais, & eftant allé vifiter l'Eglife de S.Maurice J Abbé Rodolpheen re- 
connoïflance des bienfaits que ce Monaftere auoit reçeu de la R. M. deSa- 
uoye , luy fit prefent de l'Anneau deS. Maurice Martyr , à condition qu'il fe- Ÿ 
roit propre À tous les Comtes de Sauoye ; c'eft auec cét Anneau que les Com- de 
tes & Ducs de Sauoye ont toufiours depuis cetemps là pris poffeffion de leurs l 
Eflats. Les Lettres dece don fontdattées à S. Maurice l'an M. CC. L. pre- F 
fents Henry Euefque de Syon, Amé Euefque de Laufanne, Hugues Abbe de 
S. Oyen, Aymon Seigneur de Foucigny & autres. 
Titre de Guillaume Comtede Geneue, & Rodolphe de Geneue fon Fils luy rendi- 
Has renttout ce qu'ils auoient entre les Riuieres d'Arue & de Drance, & entre la 
* Clufe de Gex & le Pont deBarges. 4 
, Cette mefme année Pierre de Sauoye ayant eu guerre auec Albert Seigneur 14 
,. dela Tour du Pin en Daufiné, Guillaume Comte de Vienne, Pierre de Grand- À 
fon, & Guillaume de Chabeu Cheualiers,s'entremirent de les accommoder; & 
rie. sel, Par leur aduis le Seigneur de la Tour du Pin luy relafcha le Chafteau de Fa- & 
Chambre lauieren Daufiné pour les frais de la guerre. Peu detemps apres Raoul Comte 4 


8 
des Com. de Grueres fit hommage à ce Prince , & Vlrich Seigneur d’Arberg luy donna 


F. de les Chafteaux d’Arconcicl & d’Irlains, & luy firaufli hommage, à la referue de 
ne la fidelité deuë à l'Empereur, & aux Euefques de Bafle & de Laufanne. Prefents 
° 4 Guillaumede Roflillon Prieur de Payerne, Bernard Comte de Grueres, Pierre 
Scigneur de Grandfon & autres. Beatrix de Gex Fille d'Amé Seigneur de 
Preunes Gex, luy promit au mois de Decembre M. C C. LI. de ne point prendre de 
Mary que de fon confentement;& au cas qu'elle le fit,elle luy abandonnoit fon 
heritage ; ce qu'elle iura en prefence & du confentement de Guillaume Com- 
te de Vienne fon Tuteur, de l'Archeuefque de Lyon, de l'Abbé de S.Oyen, de 
Guy Seigneurde Baugé , & de Beatrix de Baugé fa Mere. 

Pierre de Sauoye ayant goufté pendant quelques années la douceur du re-= 
mr POSE Sauoye.s’en retourna en Angleterre, où les Trefues accordées entre le ;. 
Du Tillet. Roy S.Louys & Henry Roy d'Angleterre eftät expirées,l'Euefque d'wigorne, a 
Mar. pars, uy & Henry de Montfort Comte de Leyceltre furent enuoyés par l’Anglois en & 
Tivr, dela Ambaffade en France, pour en auoir la prorogation Van M.CC.LVILÉt ce fut g 
ce ence mefme temps que les Habitans de Morat & de Veuay au Pays de Vaud ® 
Éte fe mirent fous la protection dece Prince ; & que l'Abbé & le Chapitre de S.4 
Tix, de Maurice luy delaifferent comme Aduoüé & Defenfeur de ce Monaftere, cel 
a qu'ils auoient au Village de Communiés, à Verfoy, & enla Parroiffe de fain ‘ 

Loup. ë 
L'année” 


Mat. Paris 
Vucfimon. 
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7  L'Année fuyuante, Pierré de Sauoye fut encore enuoyé en Francé ; auec Du Chef 
u. Louys Euefque de worcheftre, l'Efleu Euefque de wincheftre, l'Abbé de wve- Ve 
ju fmynfterile Comte de Leyceftre & autres Perfonnages qualifiés, pour conclut: liu. se ; 
e. re auec le Roy S. Louys , le Traitté de Paixentre la France &l'Angleterre. Et 
r lors que l'Empereur Richard voulut pafleren Angleterre, le Roy Henry fon 
® Frercen ayant pris quelques ombrages, & voulant fçauoir les caufes de {a VE- March: 
p. nue, & letemps qu'il vouloit demeurer en Angleterre, luy enuoya Pierre de à 
L Sauoye, l'Eucfque de worcheftre & l'Abbé de S.Edmond;qui tirerent de Ri- me Le 
chard toutes les paroles & Les feurtés que l’on pouuoit fouhaitter pour guerir Frefmor. 
4: Jes foupçons du Roy. Ce mefine rrince renuoya Piérré de Sauoye aucc les NE 
Comites de Claire & de Legre en France, auec Lettres de creance. s 
= Pendant le Sejour de rierre de Sauoyeen Angleterre; Ebal dé Geneue Fils 
+ vnique d'Humbert Comte de Geneue (qui s'eftoit retiré aupres du Roy Hen- 
e. ry IT. poureuiter les perfecutions de Guillaume Comte de Geneue IT. du nom 
® fon Oncle, quiauoit vfurpé fur luy le Comte de Geneue{ luy laiffa par T'efta- 
. menttous les droits qu'il auoit fur ce Comté, par Titre datté à Londres le 4.des 
 Ides de May M. CCLIX. Etle mefme Empereur Richard ,luy donna l'on- Re 7 
< Ziéme de Decembre füiuant , la Seigneurie de Condamine de rays de j'archiue 
. Vaud entre Berne & morat. de Turin: 
Jean Euefque de Laufanne defirant d’auoir la proteétion de ce Prince, x3. dela 
- j'affocia en la moitié des reuenus , luftice & droits de la Ville & fauxbourg Chamb. 
à de Laufanne , par Traitté fait à Laufanne le our de la Fefte S. Laurent M. re 
CC.L X. à fon retour d'Angleterre ,ouil auoit efté mediateur dela recon- pacfmon: 
- ciliation du »rince Edouard , auec le Roy Henry fon pere. 
.  AuMoys de Septembre fuyuant , Henry Euefque de Syon ; du confeñ- à 
tement de l’Archeuefque de Tarentaife ,luy remit les Cafteaux de Creft , de jirhine 
 Chamoffon , de Martegny & de mofternay, prés de Chillon & tout ce qu'il de Turin: 
auoit depuis la Ville de morges en bas, & p»icrre de Sauoye en recompen- 
fe luy delaifla la montagne de Samaife, ; le Fief de Rarogne & autres 


_ lieux. 

/ En la mefme année ayant eü differend auec Rodolphe Comte de Ge- rise qe 

® neue, pour le Fiefdu Chafteau de Charrofle, Thomas Seigneur de Menton l’archiué 
? & loffrey de Gramont Cheualier ; leurs arbitres le luy adjugerent par $en- CERN 


tence. 


À Ne : 
Boniface Comte de Sauoye fon Neueu ; eftant mort fans auoir efté marié pgachan: 
Gaud. 


= l'an M.CC. LXIIL ainfi que nous auons dit , Pierre de Sauoye Comte de Ro- 

© mont & de Richemont fon Oncle, fut reconnu Conite de Sauoye; mais non ee 
pas l'an M. CCLVI. comme a efcrit wanderburch. La premiere aétion par la- G.7 

quelle il voulut fignaler les commencements de Son Regne, fade tirer rai- ?! 
fon de la reuolte de Turin & de vanger l’opprobre fait à la Royale Maifon de Del 

- Sauoye, par la rrifon & par la mort de Boniface fon Neucu. il pañlà donc les Fi 
Alpes, auec vne puiffante Armée, afliegea Turin & le preffa fi viuement, que 

- maloré le fecours des Aftefans & dés Montferrins, la Ville fe rendit à difcre- 
tion: le Comte vf d'vn fuccés tres auantageux auec beaucoup de moderation 44 

. & de clemence , ayant pardonné à des fujets , dont l'infidelité meritoit vn Ta. 


! chaftiment plus rigoureux. 


: Pierre ayant repaflé les Monts, receut , eftant à5.Rambert, l'hommage Te. ou 
mn 2 L mD. 
que Rodolphe Comte dé Geneue luy fit des Chafteaux de Cufés ; dé LG de 


« Charrolfe ; d’Aubonne & du reage de S. Mauris , eñ prefence de Iean Euelque Sanoye 

de Belley -& de:Pierre Abbé de S. Rambert: De lailretourna en Angleterre, 
7 pour la troifiéme fois , où eftoit encore l'Empereur Richard fon Neueu: 
. Cefuten ce voyäge qu'il eut de ce Prince des Graces particulieres car 
É Nn 3: Richard 


<bT 
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Richardeftant à Bergamefted, par ratentes du x v 1. d'Oétobie Indiction var. ÿz 
; de lan M.CC. LXIIIL. & l'an vrx de fon Regne, luy donna tous les biens pe 
so qu'Herman Comte de Kibourg pofedoit à fondecés , tant au Diocefe de ë 
uoye  Laufanne qu'ailleurs, mouuants de l'Empire. 11 luy donna auf l'Inuefti- les 
cr ture des rays& Duchés de Chablais & d’Aoufte , auec la qualité de Vi- s. 
Pied caire general du fainé&t Empire: En cette Ceremonie le Comte eftoit veflu @ 
Gent. d'vn habit moitiéd’or & d'acier, dont luymefine donna l'explication à l'Em- a 
pereur, difant que l'or marquoitle refpeét& l'obeïifance qu'il vouloitrendre à % 
Doghoni.  5a Majelté Imperiale , & le fer le deffein qu'il auoit de combattre les en- = 
ClPaad. nemys de l'Empire. La plufpart de nos Hiftoriens qui ont remarqué : 
cette particularité, ont fait equiuoque, difants que ce fut | Empereur Otthon & 
1y. qui eftoit mort long -témps auparauant, ainfi qu'ont tres bien remarqué CI 
la Chiefa & wandetburch : Ils ont fait encore vne autre obferuation : $ 
e le Chancelier de l'Empereur ayant demandé au Comte les Titres 

qui luy donnoient la proprieté des rays de Chablais & d'Aoufte, pour faire 

dreffer l'acte de l'Inueftiture ;'ce rrince gencreux , qui n'auoit pas preueu 

cela , où qui in’auoit pas crû qu'il fut néceflaire de produire des Ti- 

tres pour auoirla confirmation de ce dont , luy & fes rredecefleurs eftoyent 


en pofellion , tira fon efpée & la monftrant au Chancelier luy dit, 
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2.8 2. Sa Que c'efloit la fon Titre. Ce qui a feruy de pretexte à deux modernes Efcri- 
uoyléne. u 


uains , de publier que rierre Comte de Sauoye auoit vfurpé fur l'Empire 
les rays de Chablais & d'Aoufte , quoy que ces deux rrouinces fuffent de 
l'ancien ratrimoine des Comtes de Sauoye. En effet le recit que nos Hi- 
sa ftoriens ont fait de cette conquefte , elt entierement fabuleux , comme # 
Champ. ce que quelques vns d’entre eux ont dit de lvfarpation du rays de Vaud, de 
cn qu'ils attribuent au mefme Comte : Car ces Autheurs racontent : Que 
Panderb, vierre de Sauoye s'empara de tout le Pays de Vaud , fur lé Duc de Cho- de 
Par. pinguen qui en eftoit Seigneur en partie ; & qui y Commandoit en qua- ch 
Qi lité de Lieutenant General de l'Enipereur: Que ce Duc fat deffait en ba- & 
Aroniq, À Eu É Le 
duraysde taille ; pris prifonnier de guerre ; auec plufieurs Grands Seigneurs du V: 
dent Pays de Vaud ; & que pour etre deliuré , ilceda à Pierre de Sauoye tous 
les droits qu'il auoit fur les Pays ‘de Vaud : Mais tout cela feft qu'vne 
Juyte de la precedente fable ,parce que ce Duc de Chofinguen où Scho: 
finguen eft vn homme imaginaire , bien qu'vn Hiftorien Alleman l'aye 
. nommé Duc de Loffiguen Landgraue de Stulinge , pul autre Hifto- 
“rien , ny la Chronique de Hautecombe , ny Taboué , ny Pingon, ny 
Papire Maflon n’en ayants parlé , ny les Hiftoriens de Suyfle , qui neuf: 
fent pas manqué de remarquer cét euenement. Et comment eft-ce que 
ce Duc euft pü ceder le Pays de Vaud à Pierre de Sauoye? puis qu'il n'en 
auoit que le fimple gouuernement : la Chronique de Sauoye M. S Lari- 
ne , & celle du Pays de Vaud portent , que ce Duc , qui eftoit Seigneur de 
Vaud , eftoit le Duc de Zeringen ; mais l'Hiftoire y repugne : Car Berthold 
Pifrius.… Gnquiéme du nom Duc de Zeringen, dernier de cerre Illuitre famille , eftoit 
dé-ja mort l'an mildeuxcens dix-huict. Il eftbien vray que Pierre de Sauoye 
eft le premier de fa Maifon qui a efté Seigneur de Vaud , & toutesfois ce 
He ne fut pas par vfüurpation , dont la preuue eft aysée à faire ; car, par le moyen 
Sauoye. de fon mariage , auec l’heritiere de Foucigny ; il y auoit plufieurs Tertes, 
ch le Comte Amé quatriéme fon Frere pner dé-ja Boflens » Stauay é &Ro- 
dereb, MONT; il pretendoit d’ailleurs parten a fucceflion de Bertold cinquiéme du 
Heluer, nom Duc de Zeringen; ceux de Payerne, de Morat , & de Veüay s’eftoient 
#1: donnés à luy ; Jean Euefque de Laufanne luÿ auoit remis la moitié de {à 
Ville: il ent don de l'Empereur Richard, de tous les biens que la Maifon de 
Kibourg 
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Kibourg y pofledoit : Marguerite de Sauoye Comtefle Doïairiere de Kibourg Chambre 
fa Seur y auoit debelles Terres. Ilaquit de diuers particuliers les Chafteaux des Comp. 
d’Aubone , de Villey & de la Tour , f Aduouérie de Vinay de Raoul Comte Sa 
de Grucres'& ; Yuerdun d’Amé de Montbelliard Seigneur de Montfaucon. du Pays dé 
C'eft luy qui fit baftir le Chateau de Morges : Ainf de plufieurs pieces dera- Vaud: ; 
chées fe forma le corps decette Seigneurie de Vaud ;& par là fe Voïd le peu 
de fondement qu'ont eü deux ennemys declarés de la Royale Maifon de Sa- 
uoye, d'auancer que le Pays de Vaud eftoit vne vfurpation faite fur l'Empire. 
—..  Mais,retournons à Pierre de Sauoye que nous auonslaiflé en Angleterre; 
d'où il refolut de partir , fur l'aduis, qu'il eutde quelques mouuements ex- G.Parad. 
je cités par Rodolphe Comte de Geneue , du defny de ficf fat par le fi- 
re de Beaujeu , pour quelques Chafteaux qu'il tenoit en Bugey & en Val- 
romey & d'vne nouuelle reuolte à laquelle ceux de Turin fe difpoloient. 
Celuy qui luy porta ces nouuelles fut , Hugues Seigneur de Breflieux, par Pénpois 
lequel il enuoya fes ordres à Rodolphe Seigneur d'Amefn, & à Roftain Scig- Hif.s«. 
— nèur de la Rochette Cheualiers, à qui il auoit laïffé la principale dire&ion ASIE) 
a de fes Eflats: Heñry Roy d'Angleterre luy enuoya des troupes auec lef- P4p.244f 
de quelles il donna combat au Comte de Geneue; le deffit; luy repritles Cha- SP l 
M ftcaux de la Roüe & dés Clés qu'il auoit occupés ; & le contraignità Daglionis 
— luy faire hommage Lige. Le Sire de Bcaujeu touché de cétexemple fe fouf- Zorro. 
; Le ENT Que ë / Ping. Arb. 
# mit aufli à l'hommage qui luy eftoit demandé : Rodolphe Cointe de Cer- 5%" 
4 lier de P'Authorité d'Henry Eucfque de Baîle fon Oncle ; enfit de- 
Se mefme, pour le Chafteau de Cerlier; & pour tout ce qu'il auoit à Hya- Le de, 
£. Jant & en Ja Ville d'Haues au moys de May mil deux cens foixante Kris 
cinq; Prefents Vlrich Seigneur d’Arberg Oncle de Rodolphe, Guillaume 
7 de Corbieres , Antelme de Billens & Hugues dé Palefieux Cheualiers. 
» Mais ceux de Turin ne fe rangerent pas fi facilemeht ; & fallut en ve- 
nir aux mains auec les Aftefans , qui s'interefloient pour eux ; où 
nos Princes reçeurent du defquantage, ainfi que nous dirons ailleurs: 
— Le Comte de Sauoye fut plus heureux , en la guerre qu'il eut contre 
. Eberad d'Hasbourg Comte de Lauffemberg , qui fe difit auf Comte 
& de Kibourg : Car , apres plufieurs fuccés fauorables ; pour mainte- 


$ ) 
à nir Mare 


a Sauoif. 


Ang. Ti 


à guerite de Sauoye faSeur dans les Terres qu'elle auoit eües de la 
5 Maifon de Kibourg ; & pour fairé valoir la donation que l'Empereur Ri 
chard luy auoit faite l'an mil deux cens foixante trois ; il eut encore cét in 
j auantage que de defendre la Ville de Bérne contre les defleins dece 1. 
fe Comte qu'il deffit en déux batailles : Ce qui fut caufe que cetre Ville £ fr. 
à donna à luy par traité du vingt-cinquiéme de Nouembre mil deux cens ze 
foixante fix ; afin d’auoir fa prote“tion. C'eit luy qui fit äggrandir cette #.:. 
Ville, en quoy ilmerita , dit vn Autheur du dernier Siecle ; les Titres non ce 
feulement de Defenfèur &) déTuteur : maïs de Pere de fecond Fondateur de Berne: Tr.de . 
Ce fut en fuytede ce Traitté ; que Rodolphe Seigneur de Stratlingen luy no 
promit dans l'Eglife de Berne de l'ayderdefes Vaflaux , Chafteaux & Villes, 
pendant qu'il feroit Proteéteur de Berne. 
Du Butiet s'eft fort lmépris de dire ; que ce Prince eut puerte auec ,,,,, :. 
Rodolphe Comte de Hasbourg : car cela fe doit räpporter à Philippes Com- G.Parad. 
de Sauoye fon Frere & Succeleur. En cf ; Pierre mourut à Chillon au re Arbi 
= Pays de Vaud Le feptiéme de luin , mil deux cens foixante hui ; fon Corps pp. Maf 
enfut porté u Monaftere de Hautecombe;fon Teftament eft du fiziéme de May, ss 
— lourde S. Jean sorte-Latine , de l'an M. CC. LXVIIL par lequel il ft diuers Ci parad: 
» legs pieux & confiderables à beincoup de Monafterës & Eglifes de fes Eftats, Henri. 
 & à fes domeftiques ; laifla à Beatrix de Sauoyc faFille Femime du Daufin © is 
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de Viennois tout ce qu'il auoit en Geneuois, au Pays de Vaud & en Allema- 
gne, l'hommage que luy deuoit Albert Seigneur de la Tour du Pin,le Fief du 
Comte de Forefts ,les Chafteaux de S. Rambert & de Lompnes en Bugey, 
ceux de Falauier & d’Entefieux en Daufiné, aux Enfans de Thomas de Sauoye 
fon Frere la Seigneurie de Ville-franche en Piemont, les Seigneuries d'Effex & 
de l'Aigle en Angleterre : A LeonorReyne d'Angleterre le Comté de Riche- 
mont,à Hugues de Paleyfieux fa Seigneurie de la Tour de Vinay; à Agnes Da- 
me de Foucigny fa Femme les Chateaux de Verfoy, d’Alinges , de Fefterne, 
de Charrofle & d’Aubonne, pour en jouyrfa vie durant. Ordonna que Mar- 
gucrite de Sauoye Comtreffe de Kibourg fa Sœur , prendroit tous les ans pen- 
dant fa vie quinze cens liures Viennoifes furle Peage de Ville-neufue ; & que 
la Fille d’Amé Comte de Sauoye fon Frere feroit mariée & dottée iufques à 
la fomme de fept mille liures Viennoiles. Son Heritier fut Philippes de Sa- 
uoye Comte de Bourgogne fon Frere : Les Executeurs de fa volonté , l'Ar- 
cheuefque de Tarentaïfe , l'Euefque de Geneue , l'Abbé de Hautecombe , le 
Prieur de Luftri , Hugues de Paleyfieux Baillif de Vaud , Soffrey d'Amefin 
Baillif de Sauoye, Berlion d’Amefin & Thomas de Roflillon. Et pour les 
biens qu'il auoit en Angleterre , il declara aufli fes Executeurs ; la Reyne , & 
Guichard de Charron Cheualier ; prefents Iean Euefque de Belley, Pierre 
Abbé d'Aulps; Guillaume Prieur de Belley & autres. Depuis, par deux Codi- 
cilles dattés à Pierre-chaftel, lvndu Vendredy apres la fefte de S. Iean Porte- 
Latine, & l'autre du Lundy des Rogations ,il donna à Thomas, Amé & 
Louys de Sauoye fes Neueux, tout ce qu'il auoit en Anpgleterre,à la referue feu- 
lement du Comté de Richemont & de fon Palais de Londres; & reuoqua les 
Legats faits à Beatrix de Sauoye fa Fille , des Chafteaux de Geneuois, d'Ente- 
fieux, de S.Rambert & de Lompnes, & des hommages du Comte de Forefts, 
& du Seigneur de la Tour du Pin, dont il difpofa en faueurde Philippes de 
Sauoye Comte de Bourgogne fon Frere & fon Heritier vniuerfel, 

Ce Prince fut genereux , vaillant & heureux, d'vn efprit prompt, d'vnefin- 
guliere vigilance aux affaires, & qui fçeut bien fe perualoir du temps & des 
occafions ; La Chronique M. S. Latine de Sauoye , & celle de Hautecombe le 
comparentà vn Lyon, & difent qu'il fut furnommé Le petit Charlemagne , à 
caufe de fon courage & de fes exploits militaires. Du Haillan parlant de luy, 
des voyages qu'il fit en Angleterre , & de l'eftime en laquelle il eftoit aupres 
du Roy Henry I IT. par la confideration de fa fagefle & defa vertu, l'appelle 
Homme excellent. Matthieu Paris Hiftorien Anglois luy 2 donné l'Eloge 
d'Homme [age , diféret, prudent &) circoneët. N vnit plufieurs Terres & Sei- 
gneuries particulieres qu'il auoit acquifes ou conquiles en Chablais , en Va- 
lays, en Daufiné & en Geneuois au Comté de Sauoye. C’eft luy qui fit baftir 
les Chafteanx d'Euyon en Chablais, de Chillon, & de la Tour du Pey au Pays 
de Vaud, de Voyron, dela Cofte S. André, des. George d'Efperanche , & de 
S.Symphorien en Daufiné , de Martigny en valays, & celuy d’Yuerdun. Vn 
fçauant Hiftorien luy donne la lotiange d’auoir chafsé les Voleurs du Pays de 
Vaud, par la deftrudtion du Chafteau de Ruu , où ils fe retiroient pour faire 
leurs pilleries & rauages, Ileût pour Deuife l'Anneau de S. Maurice auec 
ces mots , Sacro pignore Felix. 

Au mois de Feurier M. CC.X X XII Lau Chafteau de Chaftillon en Fou- 
cigny , il époufa Agnes de Foucigny, Fille & Heritiere d’Aymon Scigneur de 
Foucigny. C. Paradin, Reufnerus, Henninges , Albitius, wanderbuch & Lim- 
neus fe font mépris, quand ils ont dit quelle fe nommoit Leonor, qu'el- 
le ne fut pas Heritiere de fon Pere, & qu'elle eftoit Fille vnique; puis 
qu'elle auoit deux Sœurs , l’yvne appellée Beatrix de Foucigny , marice 

ë auec 
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auec Eftienne Sire de Thoire & de Villars, & l’autre Leonor de Foucigny 
Efpoufe de Simon de loinville Seigneur de Gex. Gouflancourt à donné à Dee 
Agnes le furnom d’Aleman ; & Fauin fuiuant fa couftume dit , que la Femme Male. 
de Pierre Comte de Sauoye eftoit Infante d’Arragon. Aymon Seigneur de noie 
Foucigny fon Pere luy fit donation detous es biens le 13.de Septembre 1252. de Cheu. 
en prelence de Philippes de Sauoyé éleu Archeuefque de Lyon, de Guillaume Le 
de Grefy , & d'Humbert de Fernay Cheualiers, fous les Seaux d’Aymon Eucf- re, 
que de Geneue, & de Pierre Euefque d’Erford. A 
Agnes de Foucigny fit fon Teftament à Verfoy le 17. des Kalendesde No- 
%, uembreM.C C.L X IL. parlequel elle fit Pierre Comte de Sauoye fon Mary 
fon Hcritier pour les deux tiers, & Beatrix de Sauoye leur Fille pour l'autre 
tiers. Prefents Henry Euefque de Geneue , Humbert Abbé de Bonmont de 
l'Ordre de Cifteaux , Guillaume Abbé de Filly de FOrdre de fain& Auguftin, 
Humbert Official de Geneue , Aymon Doyen d'Annecy, Girard deS, Joyre 
Doyen de Salanche, & Pierre Doyen d’Annemañle. Elle vefquit neantmoins 
plus long temps , car on treuue vn Codicille qu'elle fitau mois d’Aoutft veille 
de fain@ Laurent M. C C.L X VIII dontelle nomma Executeurs Aymon die 
Euefque de Geneue,Simonde loinville Seigneur de Gex ; Guillaume de Ioin- Sauoye. 


ville fon Frere, & Guillaume de Lucinge Cheualier. 


Preuues 
pag.78 


Titr, de la 


FILLE DE PIERRE COMTE DE SAVOYE, 
& d’Agnes de Foucigny fa Femme. 
=—  Bcatrix de Sauoye Dame de Foucigny , mariée en l'Eglife du Chafteau de Sn 
#: Chaftillon en Foucigny, le 2 des Nones de Decembre M. C C. X LI. auec S.Marthe. 
Guy Daufin de Viennois Comte d’Albon, Fils d'André de Bourgogne, fur- dr n 
nommé Daufn, Comte de Vienne & d’'Albon, & de Beatrix de Montferrat, ?p. Mag: 
dont elleeñt des Enfans ; Odon Aleman & Aymon d’Eython Cheualiers en Butter. 
firent la negotiations elle eüt en dothuit mille marchs d'argent ; Pierre de ne 
Sauoye Pere de cette Princefle qui eftoit alors en Angleterre ,ratifia mariage de Turin. 
par fes Patentes du iour de la fefte S. Nicolas 1242. & donna encore à fa Fille 
deux millemarchs d'argent, & fit alliance auec le Daufin. Dom Humbert de 


Seyfel & Aymar de Briançon Cheualiers furent les cautions. 


Daufiné. 
d’or au 
Daufin 
d'azur 
crefté & 
oreillé de 
gueules. 


En 
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Mr. de En fecondes nopces, elle époufa Gafton Vicomte de Bearn, Seigneur de 
His Montefcuc & de Chafteau-vieux , Fils de Guillaume Vicomte de Bearn & de 


Beanl.7. Garfende de Forcalquier. Ce mariage {e fit à fainct George d'Efperanche en — 


“52 Daufiné ,le Dimanche des Rameaux de l'an M. CC. LX XII fous les feaux 


Butter. à ) : 
Preuns de Guillaume Euefque de Bazas, de Symon de lomuille & de Guillaume de 


pag.$0. Fronfac. 


Bearn. 
d’or à 
deux Va- 
ches paf 
fans de 
gueules, 
acollécs, 
clarinées 
& acor- 
nées d’a- 
zur. 


rs Le Vicomte de Pearn & elle firent diuers Traittés és années MCC.LXXXI. 
. de 


Beun.  & M.CC.LXXX I V.auec Humbert Seigneur de la Tour du Pin fon Gen- 
dre, & Anne Daufne fa Femme, pour les pretentions que Beatrix de Sauoye 
Preuves  auOit fur le Daufiné. Il fe treuue vn Titre en la Chambre des Comptes de Pa- 
pagSo. ris de l'an 1284. par lequel Rodolphe Roy des Romains donne en Fiefà Ro- 
beri Duc de Bourgogne,tous les droits appartenans à l'Empire,au Daufné,par 
le decés du Daufin Jean: à la referue touesfois. de ceux dé certe Beatrix, auf: 
quels Rodolphe declara ne vouloir point deroger. Cette Princeffe n’eût 
Su A point d’Enfans de ce fecond mariage, tellement qu'ayant furuefcu fon Mary, 
de Turin. Elle reuint en Sauoye, où elle eût quelques differens auec: Amé le Grand, 
Comte de Sauoye , pour la decifion defquéls ils nommerent pour luge 
Edoüard Roy d'Angleterre, le 15.de Nouembre M. CC. LXXXVII. 
Depuis elle fonda la Chartreufe de Melans.en Foucigny au mois de Juin M. 
CC.LXXXXII. pour le falut des Ames de Jean Daufin de Viennois fon 
Preuues Fils, de Pierre Comte de Sauoye fon Pere, & d'Agnes de Foucigny fa Mere, 
Pag-$1. fus le Seau de Guillanme Euefque de Geneue. 

Elle fe fentit fi obligée des faueurs & des afiftances qu'elle auoit reçenés 
du Comte de Sauoye, pendantles demélés qu'elle auoit eû auec le Seigneur 
de la Tour du Pin Daufin de Viennois fon Gendre, qu’eftant en la Comman- 
deriedeS.leanentre Voyron &-Moyran en Daufiné, le Mecredy apres.l O- 


Chr. Cart. 
Molini. 


127 


Tiwr. dek @aue de la Pentecoftede l'an M.CC.XCIII. elle luy donna les Chafteaux 


Hal La ) 
des Cor, & Scigneuries de Bonne, Montous, Bonneuille, Chaftelet , Credo, Alinges, 


de Dauf. Chafteau-fort & Rouorés, à la referue del’vfüafruir fa vie durant. Prefents Ro- 
dolphe Seigneur d'Entremonts, Oddon Aleman , Miftral de Viennois , Ale- 
man du Puy Cheualier, Faucon de Mont-chenu Damoifeau & Guygues Ale- 
man Seigneur de Valbonnois. Depuis,par Titre datté à Geneue en l'Eglife des 


Preuues  Freres Mineurs, apres lOëtaue de Pafques , de l'an M. CC. X CIV. elle ad- | 


Pas  joufta à cette liberalité, toutce qui luy appartenoit dés le Lac de Geneue & la 


Ville de Seyffel, iufques à Fribourg en Suyfle; & nommémenc les hommages 
de Leone Dame de Gex, du Sire de Villars & du Sire de Mont-faucon; ce 
Tin. de Qu'à mefine temps elle reprit en Fief dudit Comte de Sauoye. Par autres Pa- 
Chamb. tentes de an M. CC. X CV. dattées en l'Abbaye d’Ambronay.le Dimanche 
. de jour de la Circoncifion, en confderation du mariage qui fe deuoit faire 


entre 


a 
res 


» 
Les 


124 
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éntre cé Prince & Alixde Vicrnois {a petite Fille; ellé donha encore at Coni- 
te Ain, le Chafteau de Verloy , les Fiefs de Pierre Seignéurdé Chaftillon en 
Michaille, & de Guy de Montluel Seigneur de Chaftillon en Chou- 
tagne, & generalement tout ce qu'elle poñledoit en Fiefou en Arrie-fief au 
dela du Lac de Geneue du cofté delà "Ville de Laufnne; maiseftans furue- 
nuës quelques difficultés entre ce Prince & elle , touchant l'execution de ces HE 
donations, ils confentirent l'an M. CCC.II. què Charles Fils de France en de Turin, 
a furle luge, qui pour s'informer de la verité commit les Aïcheuefques de 
Tarentaile & de Vienne ; mais nousñe Voyons pas quelle fuiteeut cela. 
Par vne Lettre que cette Princelle écriuit au mefme Comte Amé le Grand P Rue 
08. lan M. CCC.VIIL. elle le prie auec vne extraordinaire foûmiflion, de re- Pen ; 
= ceuoir Hugues Däufin Seigneur de Foucigny fon petit Fils , à l'hommage 4r2.Gen. 
%: qu'il luy deuoit rendre. Elle mourutl'anM. CG C. X. & giften là Chartreufe APR 
de Melans qu'elleauoit fondée. $ S.Marthe. 
Les deux Paradins, wanderbuch, Henñinges & Botero fe font mépris au ?4?-##° 
nom de cette Princefle , qu'ils ont appellée Conftance; la Chronique de Sa- 
uoye Latine M. S.la nommé Comteffonde Sauoye ; & vn Autlieur moderne de E& 
tres-fçauant en l'Hiftoire a dit qu'elle eftoir Fille dû Duc de Sauoye (bien que re 


la Sauoye né portait pas encore ce Titre;) Fauin à fon ordinaire, luy a donné Theatre 


: ‘ d'hon. & 
pour fecond Mary le Comte de Bar, & Eftienne de Lezignan, Roger Comte ‘ 
de Foix, auec auffi peu de fondement l'vn que l'autre, 2 Lie 

En fes 
Gencal, 


O6 PHILIPPES 


Bourgo- 
gne- 
Comté. 
d'azur au 
Lyon d’or 
femé de 
Billettes 
d’argenr. 
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Rat ete he te a 
PA MAT 


IX. 


PHILIPPES COMTE DE SAVOTE ET 
de Bourgogne-Palatin , Duc de Chablais € d'Aoufte , Marquis 
d'Iralie , de Sue gÿ de Lombardie, Prince de Piemont. 


GYIETPANP IMIPRIE  CXANT 


ce Prince eut fuiuy fon inclination &les genereux mouuemiens 
que fon illuftre naifance luy infpiroir, il eut fignalé fa vie par des 
actions martiales , & n'eût pas moins acquis de gloire parlesarmes 
que es Predeceffeurs : Mais Thomas Comte de Sauoye fon Pere , ayant laifsé 
quatorzéEnfans , celuy-cy qui eftoit le huiétiéme fut deftiné à l'Eglife, par la 
politique des Maifons Souueraines , qui ne fouffre pas qu'vn Eftat s'affoibliffe 
par la pluralité des appannages. Deforte que quand P ilippes fut appellé au 
Comté de Sauoye, ce fut en vn âge fi aduancé, qu'il n'eftoit plus capable de 
grandes 
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grandes entreprifes, il n'a pas laifsé pourtant de faire plufieurs chofes meino: 
rables. 
11 vint au monde à Aigucbelle l'an 1207.le premier Benefice dontil fut Pingos 

.. pourueu, fut celuy de Chanoine & ‘de Primicier en l'Eglife de Mets ; apres il Fi nie 
à ft Preuoft de fainct Donatian de Bruges; l'année fuiuante AméIV. Comte de 
T de Sauoye fon Frere luy donna le Chafteau de fainét Symphorien d'Auzon en PeLe 
: Daufiné. L'Euefché de Lauzanneayant vaqüé , ilfut éleu par vne partie des CE 
 Chanoines, mais l’autre s’y eftant opposée, l'élection fut fans effet. Depuis Pireer 
— Boniface de Sauoye Euefque de Valence fon Frere , ayant efté promeu à su . so 
® l'Archeucfché de Cantorbie, Philippes fut nommé à celle de Valence l'an Combs 

mil deux cens quarante-cinq. ‘ Ep.Valen. 
— Le Pape Innocenti V. qui auoit vne affcdtion particuliere pour la Royale Seners Ar. 
Ât: Maifon de Sauoye-eftant au Concile de Lyon, luy en donna lArcheuciché 
m. l'an 1246. & non point l'an 1230.comme à écrit Pingon, ny lan 1245. Je Hen. 3. 
6 comme dit Matthieu Paris, nylan 125 1.felon Guillaume Paradin ; & quoy pie 1Ë 

qu'il ne fut point lié aux Ordres Sacrés, neantmoins il ne laifla pas de jouyr Pr 

des reuenus de cét Archeuefché , de l'Euefché de Valence, de la Preuofté dé 

Bruges , & de plufieurs autres Benefices qu'il auoit en Angleterre & en Flan- 

dres par Difpenfe de Sa Sainteté ;ce que l'Hiftorien Anglois remarque 

pour vn Priuilege extraordinaire. Ce ne fut pas feulementen cela qu’il fut fa- : 
— uorisé par le Pape , puis qu'il fut encore Gouuerneur du Patrimoine & Grand mo 
ü Confalonier de l'Eglife; il n'abufa point de fon authorité, l'ayantemployée Te 
px. à s'oppofer aux Comtes d’Vrbin & de Camerin, & aux Malareftes Seigneurs #o:7 7 
td de Riminy , partifans del'Empereur Frideric , qui troubloient le repos de Te 
4 l'Eglife; ce qui eft caufe que le Panegyrifte du Pape Innocent I V. l'appelle Paol. Par. 

Amatiffimo del Papa , > benemerito della Chie[a. 

Au mois de luillet del'an 1248. Amé de Sauoye Euefque de Maurienne Carl.de 
fon Frere, reçeut à fon nom à Aigucbelle en Sauoye, l'hommage qu'Hugues there 
Duc de Bourgogne deuoit à l'Eglife de Lyon. Pendant le Concile de Lyon 
Philippes fat toufiours aupres dela perfonne de fa Saindteté, comme l’vn de 

= fs principaux Confcillers, & lors que le Pape fortit de Lyon pour alleren rar. Par: 
pt julie , Philippes luy fit efcorte iufques à Rome. ; 
ge Boniface Comte de Sauoye fon Neueu,par Patentes du 14. de Mars i254. ae 
ne, Luy remit les Chafteaux & Seigneuries de Tornon en Sauoye, de Voyron des C. de 
& de Bochefelen Daufiné, à la charge de l'hommage ; pour toutes les pre- Sauoye: 
tentions qu'il pouuoit auoir en la Succefion du Comte Thomas fon Pere. 
Les Euefques de Vienne, de Maurienne & de Belley furent les Entremet- 
teurs dece Traitté. ILdonna des Franchifes & dés Priuileges aux Habitans 
de fainét Symphorien d'Auzon, l'an mil deux cens cinquante-fept , com- 
FH, me Seigneur du lieu; &en qualité d'Euefque de Valence il fit vn Traitté 
he le cinquiéme d'Octobre mil deux cens foixante-deux , auéc Ayÿimar de + 
él Poitiers Comte de Valenrinois , touchant les Chafteaux de Creft, d’A'és & de RM 


, ac a 
den. Lefignan. 


= Par Traité fait à Montfleur au Comité de Bourgogne au mois d'O- Tirr. de 
1° ctobre mil deux cens cinquante-neuf, Hugues Seigneur dé Pagny Com- 
te de Vienne ;, promit de féruir ce Prince auec quarante hommes d'armes : 
no EN quelque part qu'il voulut faire la guerre, & de l'ayder de fes Chateaux 
* de Montmoret & de Miribel, ainfi que Guillaume Cointe de Vienneton 
Oncle s'y eftoit obligé; dont Hugues Comte Palatin de Bourgogne, Alix 


Comtelle fà Femme , & Amé de Montbelliard Seigneur de Montfaucon fui- 
rent les cautions. 


Oo, > Ce 


» À 
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Pingon Ce Prince aflifta Thomas, Amé & Louys de Sauoye fes Neueux, Enfans 
#ng-Tau. de Thomas de Sauoye Comte de Maurienne & de Flandres, en la guerre 
qu'ils eurent contre les Aftefans, & fe trenua en la bataille qu'ils perdirent 
l'an 1266. 
Guy Daufin de Viennois seftant emparé par droit de bien-feance des 
Chafteaux d'Annonay & d’Argental en Viuarets, dependans de lEglife de 
Lyon ; Philippes ne pouuant fouffrir cette vfurpation , fe faifit de Septeme & 

) de Ville-neufue en Daufiné , ce qui donna ouuerture à vne guerre entre ces = 
TER deux Princess mal cut Traitté de paix conclu à Vienne en la maifon de & 
Chambre > paix conclu à de pu 
des Com, l'Arc heuefché le quatriéme des Ides d’Auril mil deux cens foixante-fix ; en la pa 
de Dauf brefence de Pierre Comte de Sauoye Beau-pere du Daufin, & par l’aduis de à 

Guy de Montluel , d'Hugues Payen, de Guillaume de Varey , & de Iean = 

de Gonfolin, par lequel le Daufin fe départit en faueur de Philippes 12 
en qualité d'Archeuefque de Lyon, des Chafteaux de Septeme & de Ville- 
neufue, & Philippes remit au Daufin les Chafteaux d'Annonay & d'Argen- 
tal, à condition de luy en faire hommage : Les cautions de ce Traitté furent 
de la part du Daufin, Humbert Seigneur de Montluel , Guy de Bochcfel, 
Guy Arric Cheualiers, Didier de Bochefel : Guy Payen, Guy du Rofay & 
Guillaume de Varey: Etde la part de Philippes de Sanoye Aymar de Roffil- 


lon, Miles de fainét Symphorien, Humbert Marefchal de Montmcillan & 


autres. 
Chron.de : HE : 
s. Enfin Philippes de Sauoye voyant que Pierre Comte de Sauoye fon Frere 


Champ. n’auoit point d'Enfans mafles , & qu'ainfi la Succeflion du Comté de Sauoye 
GParad: Jeregardoit , quitta tous fes Benefices, & fe maria auec l'heritiere du Comté 
CParad, k ee: 
Pinren de Bourgogne , auec laquelle Thibaud Roy de Nauarre Comte de Cham- 121 
Arb.Gent. pagne & de Brie ayant quelques differens ; il confencit à la priere de ce Prince A 
Pas à la prolongation des Treues qui eftoient entr'eux iufques à Touffaints par ad 
Burter. Lettres dattées à Pontarlier le Mecredy apresla fefte S, Iean Baptifte. NI 
post Depuis Pierre Comte de Sauoye eftant mort l'an mil deux cens foixante- 
des Com, hüiét, Philippes luy fücceda en l’âge de foixante-vn an , fe croyant plus 121 
deParis. proche du Sepulchre que du Sceptresce fut à l’exclufion de Beatrix de Sauoye D: 
Fe la Niece & de fes Neucux , Enfans de Thomas de Sauoye Comte de Mau- Co 
Doglieri, Yienne & de Flandres fon Frere aifné, par les mefmes confiderations que ée 
: Pierre de Sauoye leur auoit cfté preferé, & aux Filles d'AméI V. Comte de 
A To Sauoye fon Frere, ainfi Philippes de Sauoye qui du chef de fa Femme eftoit 
déf-ja Comte de Bourgogne , fut auffi Comte de Sauoye. 
RE Il cut guerre auec Guy Daufin Seigneur de Foucigny, qui pretendoir la al 
ue moitié de Tonon, de laquelle nous n’auons pas fceu l'éuenement; mais feu- ad 
Turin, Jement qu'à la pourfuyte de Marguerite Reyne de France, & par la negotia: Sei! 
tion d’Aymon Euelque de Gencue, ilyeut Trefues entr'eux arreftées À Siez; pol 
dontles conferuateurs furent Guillaame Seigneur d’Alinges , & Guillaume 121 
Seigneurde Langins Cheualiers: Les cautions de la pat du Comte furent 
Guillaume d’Alinges, Richard de Duyn , Humbert de Conflens , Guillau- 
me de Balaifon, Guillaume de Langies , Guillaume de Rouorée, Antel- 
me d'Amefin, Amé de Grandfon, Raymond de Compeys , & Hugues 
de Verdon, & pour le Daufin, Symonde oinville Seigneur de Gex , Guil- 
laume & Aymon de Lucinge Freres, Jaques & Guillaume de fainct loyre 
Freres, Girard de Compeys , Aymon & Guillaume de Thoyre , Guillaume 
de Cornillon , Aymon de Felinge, Antelme des Marches , & Guichard de 
Balay{on. 


Les 
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LE Les Bernois qui auoient reçeu de grands auantages de la protection de 
efoi- Pierre de Sauoye, fouhaitterent cellede Philippes > &luy enuoyerent par des 
53 “ie l'acte qui encontenoit la foumiflion , datté à Bérne le Dimanche 
168 delaNatiuité de Noftre Dame au mois de Septembre mil deux censfoixan- Preuues 
tc-huiét , par lequel ils declarerent qu'ils le choififfoient pour leur Seigneur, ni 
Protcéteur & Defenfeur pendant fa vie, & iufques à ce que le Roy des Ro- 
mains , ou l'Empereur palfant le Rhin vint en Alface , & qu'il eût pris 
la Ville de Baîle , pricrent Philippes d’agréer les reuenus du Peage , de 
la Monnoye & la luftice de leur Ville , & de fon Territoire , pour en 
jouyr auec la mefme authorité que les Royÿs des Romains & les Empereurs 
auoient accouftumé : ce que tous les Habitans de Berne iurerent depuis 
l'âge de quatorze ans en haut, auec promeffes de luy obeyr, & de luy eftre 
fidelles. è 
#4 L'année fuyuante Philippes reçeut l'homimage que luy fit Humbert Sei- ti, def 
os. gneur de la Tour du Pin, pourles Chateaux de Bourgoin, de Maubec , de Cham.des 
uSr. Chefeneuue ; de Paladru & de Bornayen Daufiné ; de. Luys & deS.Sorlinen CAES 
où Pupey- 
ibn Hugues Duc de Bourgogrié âyaritacquis Le $. d’Aouft de l'an i265.les pp qe 
droits que Beatrix de Bourgogne Comicfle d'Orlemunde auoit fur le Com- Bourg: 
… té de Bourgogne, fut en different auec Philippes Comte de Sauoye & de FRE 
ire Bourgogne; mais par Traité du Dimanche des O&taues de Pafques au mois CS 
éle d’Auril 1270, il fut arrefté par l'entremife d'Hugues Comte de Vienne, Sei- Preuues 
de gneur de Pagny, & de Henry Seigneur de fainéte Croix Freres; Que le Duc pag:83. 
7. Hugues quitteroit à Alix Comtelle de Bourgogne & à Otthelin Comte de 
Bourgogne fon Fils (du confentement toutesfois de Philippes Comte de Sa- 
uoye & deBourgogne Mary d’Alix) toutes les prétentions qu'il auoit fur le 
Comité de Bourgogne, moyennant vnze mil liures Viennoifes; & la promef- 
fe faite par Otthelin , detenir la Ville de Dole, & les Seigneuries de Roche- 
fort 8e de Nublans du Fief du Duché de Bourgogne. LA |, 
— Quelque tempsapres Humbert SiredeThoire & de Villars , & Henry de Titr. de la EU En 
0 Villars fon Frere firent hommage à ce Prince pour Les Chafteaux d’Aubonne, dr DEL | ELA 
rh. d'Alinges le Vieil , de Montous , de Foucigny ,de Credo & autres Terres du Sauore, | 
di partage de Beatrix de Foucigny leur Mere. 
PH  Cefutcette mefme année quece Prince confentit à la fondation que fit la preuucs | 
il. Comtefle Alix fon Efpoufe du Monaftere de l'Ordre de fain& Dominique à pag.54. (EU 
# Poligny au Comté de Bourgogne , & qu'il reçeut encore l'hommage de Pier: Fi. 
lis, re de Grueres au Chafteau de Chillon, qui promit de faire la guérré pour dc Turin. 
luy, & de l'ayder de fes Villes & Chafteaux de Louanel, de Gingin, de Gran- EU 
ges, du Chaftellard, Molons & Treucs ; à quoy coñfentirent Guillaume de | | | 


Grueres Chantre de Laufanne Frere, & Pierre de Grueres Fils du Comte de AE IS 


Grueres. (l PAT RE 
— Rodolphe Comte d'Hasboutg, afifté du Comte de Montbelliard & de | LAURE 
Re Fribourg ; ayant fait deffein d’enuahir le Pays de Vaud l'an mil deux cens pl 1 (| 
Me. feptante-deux, mit le fiege deuant Neuf-chaftel;Philippes y accourut auec vné Ping. Hifi: AE | 
ns Armée , à la priered’Amé & de‘Henry Seigneurs de Neuf-chaftel , & de Sy Sab.A15: ru | 
7 bille leur Mere , fit leuerle fiege, & contraignit Rodolphe de s'en retourner "” 
= furfes pas. En ce voyage la Ville de Nyons fe donna à Philippés ; Pierre Tir. de là 
id Comte de Grucres , Guillaume de Grueres Chanoine de Laifanne fon ne (il 
à Frere, & Pierre de Grucres fon Fils luy remirent les Chafteaux de Louanel, sanoye | 

de Nys & dela Tour de Terny, & les Habitans de Morat le réconnurent (ul | 

pour leur Seigneur : En quoy fe void le peu de creance qu'il faut donner à vn | 

Hiftorien Aleman , qui écrit queRodolphe prit fur Philippes les Comtés URI 


| 
Oo 3 de | | Lori | 
Lol 
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deBade , de Kibourg , de Morbarch , & plufieurs autres places de la petite 


Bourgogne. 
Ti. du L'an mil deux cens feptante-fix Robert Duc de Bourgogne luy vendit & à + 
Rs a la Comteffe Alix fon Efpoufe la Ville de fainét Elye, fituée entre leChafteai 


du Roy. de Dole & Choyfey, à la charge de luy en faire hommage auec le Chafteau 
de Dole. 
MemMs. Au mois de luin mil deux cens feptante-fept , Philippes de Vienne Sei- 
duP.P.Fr. gneur de Miribel, leur remit auf tout ce qu'il auoit à Arbois, & en la Valée 
Chiflt. de Dole, qu'il cenoit en Fief de feu fon Pere Hugues Comte de Vienne,ë& peu 
Preunes apres la Comtefle Alix fa Femme, fit vne donation au Chapitre & aux Cha- 
P38- 4 noinesde Dole: Cette Princefe eftant decedée, Philippes Comte de Sanoye 
fon Mary eut different auec Otthon Comte de Bourgogne Fils d’Alix , à eau- 
fe du Chafteau de Poligny , & de plufieurs autres Terres du Comtéde Bour- _= 
gogne , dont Philippes deuoit jouyr fa vie durant, Les parties par Traitté du Fi 
hs Mecredy apres la S. Denys de l'an mil deux cens quatre vingt vn, s'en foûmi- 1€ 
M.S.au rentà Marguerite de Prouence Reynede France: prefens G. Euefque de Lan- red 
P.P. Fran, gres, & Ponce Euefque de Mafcon;& de l'aduis de la Reyne , il fut con- n. 
RCE Vendredy deuant la Fefte de fainét Luc de la mefme année, 118 
Jnuent. que Philippes rendroit au Comte Otthon tout ce qu'il poffedoit au Comté 
seu de Bourgogne , en luy payant tous les ans douze mil liures dans la Ville de 
Cathoi. Mafcon, dont Edmond Fils du Roy d'Angleterre , le Comte de Cham- 
sr pagne, Robert Duc de Bourgogne, lean Comte d'Auxerre , & Iean de 
5 Vergy Sencfchal de Bourgogne , fe rendirent cautions pour Otthon ; Phi- 


LA . . 
lippes neantmoins porta touliours pendant {à vie la qualité de Comte de 
Bourgogne-Palatin. 


Prabee Ican Abbé & Seigneur d'Ambronay fe mit l'an mil deux cens quatre 21} 
pag85. vingt deux, fous la proteétion de ce Prince, pour eftre à couuert des iniures m 

de {es voyfins. pré] 
Se La mefme année Rodolphe Comte d'Hasbourg éleu Roy des Romains, prd 
HR # ayant commencé de faire la guerre en Suyffe contre Marguerite de Sauoye, :.| 
RS Comtefle de Kibourg & de Nidow , pour fe vanger de ce que Philippes auoit Rd 
18. donné fecours au Comte de Bourgogne contre luy, Philippes fon Frere fe Ra 


mit en deuoir de la fecourir ; & croyant de garentir les Terres de fa Sœur de el 
cét orage il l'attira furle Pays de Vaud. Le Pape Martin I V. pour éteindre lu 
+ ce feu à fa naiffance , depefcha Guillaume Toüet Religieux de l'Ordre de S. 51 
Dominique fon Nonce, à Rodolphe, pour le difpofer à vn Traitté; ce que 
folliciterent aufli de leur cofté Margucrite de Prouence Reyne de France, 
qui s’approcha pour cela iufqu'à Mafcon , & Edoüard Roy d'Angleterre. 
Or quoy que pendant ces negotiations Rodolphe fut campé deuant Payer, 
ne, il nomma neantmoins pour fon Arbitre Henry Euefque deBafle , & Phi- 
lippes nomma de fon cofté Guillaume Euefque de Belley. Ces Prelats affem- :l 
blés à Laufanne au mois de luillet , prononcerent qu'il y auroït paix en- al 
tre ces deux Princes : Que Philippes de Sauoye jouyroit des Chafteaux de p 
Morat & de Condamine ,& dela Ville de Payerne pendant favie ,& qu'a “ 
pres fon decés fes Succefleurs fe foümetrroient à Rodolphe pour ces pla- 
ces : Que Rodolphe prendroit le Comtefous fa particuliere protection : Qué 
le Comrele deffendroit & ayderoit contre tous : Que Rodolphe declareroir 
que le Comte de Sauoye, & tous fes Predecefleurs auoient toufiours efté fde- 
des Protelteurs de l'Empire; & à caufe que l'Euefque de Laufanne s'oppoloit aux 
deffeins du Comte: Que le Roy des Romains mettroit ce Prelac à laraifon, & 
Preuues  lobligeroit à prendre la voye des Atbitres. Ce Traitté qui fut agreé parces 
pag87 deux Princes le iour de S. Iean Apoñtre mil deux cens quatre vingetrois; 
mit 


Preuues 
pag-86. 
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mic fin à certe guerre, le fuccez dé laquelle ñe fut pas fiäuantageux à Rodol- ET 
phe que des Hiftoriens ont publié ; il y arriua pourtant vn éuenement reniar: Afwfier. 
quable , en ce que l'Empereur pendantle Siegé de Morat tomba dans le Lac an ; 
tout armé , dont il réchappa par fon agilité , & par le fecours qu'on luÿ Cap, 
donna. 
—_ Ce mefme Empereur par fes Patentes datrées à Friboutg, ordonha que s’il Titi.de 
», furuenoit guerre entre ce Prince & les Villes Imperiales, on n'vferoit point “Es de 
: de reprefailles, & que l'on prendroit des arbitres pour terminer leurs dif- J 
al fcrens. 
fn Mais Philippes apres auoir deliuré fes Eftats dé l'apprehenfion où ilé Preaues 
eftoient des approches d'vn fi puiffant ennemy &fi fafcheux voifin , &- donné pag-$7: 
exemption de Peage dans toutes fes Terres à la grande Chartreufe, alla cher- 
— cher fon repos au Ciel; car eftantau Chalteau de Roffillon en Bugey,il mou- 


s 2 ; All.Gen. 
 rutle r7. de Nouembre non pas de l'an 1284. comme ont écrit Claude Pa- FR 
€. 


< Arb. Gen. 
radin , Pingon & Fauin , ny l'an 1286.ainfi qu'a publié Vignier , mais bien Thear, 


laniss 5. Encfket, par plufeurs Titres il void , que ce Prince eftoit encore se 
viuant en ce mps-là & pour préuue , Robert Duc de Bourgogne luy éeri- Last, hit. 
uit vne Lettre de Roüen , dattée de l'an 1285. par laquelle lil le prie d'agréer Bibl. 
qu'Eudes deBriançon fon Efcuyer,obferuât certaines conuentions qu'il auoit 
faités auec ce Duc , par laquelle Lettre Philippes eft appellé par le Duc de 
Bourgogne , 7res-haut Homme &) Noble , fon cher Oncle € bon Amy; auf l'an- | 
» cienne Chronique de Sauoye M. S. Françoife & Latine, Champier , Guillau- Ex 
me Paradin, Taboüé, wandetburch , Doglioni, Botero, Papyre Maflon & 
"1 Colombyen fes Euefques de Valence cottent le decés dece Prince au mois 
& de Decembre 1285. il giftà Hautecombe. Nous treuuons deux Teftamens Ha 
 deluy,l'vndu 7. deluin 1256. n'eftant qu'éleu Archeuefque de Lyon, & fur ge Fe 
fon départ pour aller en Italie , par lequel il inttituoic fes Hericiers Pierre de 
Sauoye fon Frere, & Beatrix de Sauoye fa Sœur Cotnteffe de Prouence, à là 
charge de payer les fraiz du voyage qu'il alloit faire pour les affaires de Tho-. 
mas fon Frere , & les dommages qu'il auoit faits aux pauures en aflie- 
geant le Chafteau de Salieres, fit auffi des Legarsà Renaudin & Aymond'Aix, 
Humbert & Eftienne de Chambut , Guillaume de Dorgeoifé & Peronini dé 
Seyflel fes Efcuyers; & nomma pour Exécuteurs de fa volonté la Reynéd'An- 
gleterre & Pierre deSauoye. Par l'autre qui eft du 13. de Decembre 1284. il 
nomma pour fon Heritier au Comté de Sauoye ; Duchés de Chablais & 
d’Aoufte, Arné de Sauoye Seigneur de Baugé & de Brefle fon Neueu, & don- 
na à Louys de Sauoye fon autre Neueu la Baronnie de Vaud: 
— Philippes aefté blafmé par les Hiftoriens de Sauoye, d’äuoir quitté l'eftac a 
2 Ecclefiäftique ;apres éh auoir filong térnps porté Phabit; & cet àce chan- 
D gemerit qu'ils imputent la longue maladie dontce Prince mourut,& les mau- 
uais fuccez qui luy arriuérent ; mais c'éft vouloir penétrer trop auant dans les 
fecrets de Dieu, de faire nf finiftreiugement d'vn Prince, à qui il arriua 
rien d'extraordinaire ny de fafcheux apres fon mariäge , pour en fdiré concé- 
uoirla moindre prefomption. Ileft vray qu'il fut malade d'hydropifie pen- 
dant dix ans , mais il fupporta cette affliétion fort patiémment , auflibien qué 
le déplaifir qu'il eut de ne laiffer aucuns Enfans , commie eftant vne bénedj- 
“tion , de laquelle Dieu ne fauorife pas tous les Princés. Quoy qu'il en {oit; 
Philippes fut vn Prince pieux , que les Chärtreufes de Portes en Bubey & 
d'Aillon en Sauoye recohnoiffent pour Bieñ-fâiteur. Il donna tous fes imeu- 
bles aux pauures & aux Eglifes , & fe fentant prache de fa finiil fit publier dans 
tous {es Eftats, & mefmes dans le Comté de Bourgogne; que tous céux à qui 
il pouuoit deuoir quelque chofe , ou dont it derenoit les biens ; en fiffenc 
declaration; 
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declaration ;afin de leur faire faire fatisfadtion auant que de mourir ;il main 
tint fes Eftats en paix , & protegea fes proches. Brefpour acheuer {onEloge, | 
ilfuffit de dire qu'vn Hiftorien Anglois qui a témoigné beaucoup d'aigreur | 
contre luy & contre Boniface de Sauoye Archeuefque de Cantorbie fon Fre- 
re, a efté contraint dedire, qu'il eftoit 4mateur ér Protecteur de la paix de l'E: 
life sbeaw de [a perfonne » vaillant , Chef des Armées du Pape; foigneux d'empefcher 
Les troubles pendant le Concile de Lyon , @ #llufire par [a naiffance. 1] prit pour 
Deuife vn Lyonenfermé dans vne Barriere auec ces paroles, Srenwiras imnata 
manet. 

Il pritalliance , ainfi que nous auons défja touché en paffant, auec Alix | 
Comtefle de Bourgogne-Palatine au Chafteau de Braconsau Comité de Bour- n 
gogne, le 3. des Ides de luin 1267. & non pas l'an 1266. comme ont écrit 
Pingon & Golut. Albitius nomme mal à propos cette Princefle Elizabeth. 

Philippes n'eut aucuns Enfans, bien que Papyre Maffon ayt auancé qu'ilen - 
#ortit vne Fille mariée auComte d’'Albon. La Comtefle Alix fit fon Tefta- 
ment à Salins au mois de Nouembre 1278. par lequel elle inftitua fon Heri- 
tier au Comté de Bourgogne, Otthon de Bourgogne fon Fils aifné Seigneur 
de Salins, & partagea fes autres Enfans. Elle deceda le 8. de Mars 1279. & 
fut inhumée non point à Salins, ainfique Pingon a cr ; mais en l'Abbaye de 
Cherlieu en Comté, deuant le grand Autel , auec cét Epiraphe. 


cAlta plat ltalis Marchifa Sabaudionalis, 
£r Burvundionalis Comitifla fab hic iacer Alis. 
<M.Semel,@) C.ter funt, viginti duo praters 
Offbus exameter locus hic ; anima patet iter, 
OËtaus Martis , exuta Jum caro; filamen. 
czärtubus bic arëtis , huins generet releuamen 
În fanéle pacis requie , fites locus, Amen. 


Vignier, Golut , du Chefne & Pingon fe font trompés, en difant qué cette 
Princefe eftoit Fille d'Otthon 111. Comte de Bourgogne, Duc de Meranie, 
parce qu'elle eftoit Fille d'Octhon IL. & Sœur d'Otthon III. Son Pere Otthe 
ou Otthon II. la maria fort ieune auec Hugues de Chälon Fils de Iean Comte 
deBourgogne Sire de Salins, l'an 1230. & fon Frere Otthon1 Il. faifant fon 
Teftamentle x 5. de luin 1248.nomme pour Executeurs de fà volonté cette 
Alix @ Sœur & fon Mary le Comte Hugues; elle mefine nomme Otthon IT. 
fon Frere parle Traitté de la Fondation du Chapitre de Dole du mois de À 
Mars de l'an 1277. Elle fut Comteffe Palatine de Bourgogne dés l'an 1248. | 
apres le decés defon Frere Otthon Ill. & en donna le Titre à Hugues fon | 
Mary , ainfi que nous l'apprenons d’vn Traitté du mois de Septembre 1249. 
par lequel Alix Comtelle de Forefts , de l'aduis de fon Oncle Simon Seigneur 
de Chafteau-villain ; & defon bon Coufin Renaud ‘de Grancey Seigneur de 
Larte , vendit à cét Hugon Comte Palatin de Bourgogne & à Alix {a Femme, | 
le Chafteau & le Val de Quingé, Oigne, & le Val d'Oigne ,& le Val de Pai- 
gny, & tout ce qu'elle auoit entre Saône & la Iou, pour trois mil liures de 
Tournois , & trois mil liures de Viennois ; à quoy Guÿ Comte de Forefts 
Mary de ladite Alix Comtefle de Forcfts confentir au mois d'Auril +2 5 5. 
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IX; 


THOMAS DE SAVOTE 11 DV NOM, 
Comté de Alauricnne ; de Flandres ; de Haynaut ES de Piemont, 
Seigneur d'Turée, de Canänays , de Bard , €S de faintt Genys, 
Prince de Capote , Gonuerneur du Patrimoine , € Grand Confa- 
lonnier de l'Eglife, Vicaire general dn S. Empire ën Piemont €9 
en Lombardie. 


GCIÉPAMEMIERE RIVE 


*Orpke de là Génealogie m'obligeoit de parler de ce Prince & 
de fes defcendans ; immediatement apres Boniface Comte de Sa- 
uoye fon Neueu , decédé fans Pofterité, puis que ce Thomas eftoit 
7e letroifiéme des Enfans de Thomas. du nom, Comte de Sauoye; 
& de Marguerite de Foucigny ;, & par confequent l’aifné de Pierre & de Phi- 
lippes Contes de Sauoyefes Freres: mais parce qué ces deux fuccedererit l'yn 
apres l’autre à fon exclufion äu Comté de Sauoye à Boniface leur Neuceu ; & 
que n'eftant que Comte de Maurienne & de Piernont ; ils luy firent prendre 
vnebande d'azur pourbrifeure defes Armes , que fa Pofterité garda. l'ay efté 
contraint d'interrompre cét ordre, & de faire faire à ce Prince le commence- 
ment d'vne Branche de la Royale Maifon de Säuoye ; dontil eftoit deuenu le 
Tronc. : 
= Ilpritnaiflanceau Chateau de Montmeillan l'an M. C. XCIX. & fut pro: 
# deftiné à l'Eglife, de mefne que Guillaume , Amé, Pierre, Boniface & Phi- 4r£.Gent. 
1 lippes de Sauoye fes Freres. Car l'an M. CC. X XIV.& M.EC.X XVII. } 
%. ileftoit Preuoft de l'Eglife de Valence en Daufiné, mais il ne garda paslong- »..274r 
‘4 temps cétre dignité ;car ayant démandé {on appannage à Amé I V. Comte Re 
a de Sauoye fon Frere aifné ,il luy deläiffa rout ce qu'il poffedoit depuis Veil- G4es. 
2. lane enbas ,y compris le Peage de fainét Ambroife , auec la luftice & autres Colomty 
2 prerogatiues ; à la charge toutefois deluy en faire hommage, & de fe pou- FPAHÈES 
on uoir fortifer aucunes Villes ou Chafteaux , ny de faire la guerre que par fon 
Pi confentement ; les Patentes de ce don font dactées au Palais de Suze le troifié- Citr.de la 
me des Kalendes de May M. CE. XX X V: en prefence de Taques Abbé case 
DORE c 
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de Suze , d'Humbert de Villette , de Pierre de Duyn , de Pierre du Pont Cha- 
ftellain de Cauours , & de Guyguesd’ Amefin Cheualiers. Surla fin de cette 
mefme année , le Comte de Sauoye ayant fait vn Traité auec Hugues Euef- 
que de Turin, par lequel Les Habitans de cette Ville luy promirent fideli-= 
té & obeyflance; Thomas de Sauoye y fut compris, à qui le Comte par fes 
Lettres du dernier de Septembre fuyuant , donna la Licutenance gencrale de 
fes Eftats. 
Een de Apres le mariage du Roy fainét Louys auec Marguerite de Prouence, 
Ch Fille de Raymond Berenger, Comte de Prouence, & de Beatrix de Sauoye, = 
G Parad. ce Prince fut attiré en France par laReyne qui eftoit fa Nice, & sy rendit A 
ficonfiderable par fes feruices , que le Roy luy fit époufer l'Heririere des i 
Men. Comités de Flandres & de Haynaur, auec laquelle il promit eftant à Com- !! 
M.S.de _piegne le 7. de Decembre M. CC. XX X VI I. de ne point inquieter le 4 


Pingo 


Ang. Tan. 


Ro Roy d'aucune chofe faite auant la paix de l'an M. CC. XX VI & d’ob-il 
{cruer ce qui auoit efté fait à Melun, pour la deliurance du Comte Fer- À 
rand, 

Die Cette Alliance obligea Thomas d'aller demeurer en Flandres , où d'a- À 

ch. 110. 


res  bordilfecourut Guillaume de Sauoye fon Frere Eucfque du Liege , contre | 
Buxein. lesentreprifes de Valeran Comte de Limbourg: Ce fut à {à confideration 1 
L.G.Gallf. que Henry III. Roy d'Angleterre fon Neueu dotna la liberté du Commér- 1 
ce aux Marchands de Flandres & de Haynaut dans tout le Royaume d’An- 4 
gleterre , au cas mefme que le Comte de Flandres & la Comtefle fon Efpou- 
fe {e treuuaflent obligés de fecourir la France contre l'Angleterre , pourueu 


toutesfois quede leur chef ils ne fiffent point la guerre aux Anglois; les Pa- 
rentes de ce priuilege font dattées à windefore lan mil deux censtrente- 


huit. 


Mat. Paris 


de Guy-  Ileut grand different ace le Chapitre de Cambray , qui fut terminé par 4 
Ci Traitté du mois d'Aouft M. CC. XL. & accorda plufieurs franchifes aux Ha- 1 
Aer. Ditans de Bruges , de Furnes , de Dam , dé Mude prés de l'Efclufe & du Ter- € 
ee roir de waes. Le Comte Amé fon Frere luy fit donation au mois de Nouem- : 


Oudeg. L'an 1242. ileut guerre auec Henry Duc de Brabant & Godefroy de, 
chaire. Brabant fon Frere ,furprit la Ville de Bruxelles , où ces Princes s’eftoient 
Mat. Paris > 5 £ \ ANNE ë / © 
retirés , & les mena prifonniers à Gand. Depuis il ft paix auec eux, poufsé 5} 
à cela par les menaces de l'Empereur, qui defappreuua cette guerre, & qui dl 
en écriuit mefme aux Comtes de Tolofe & de Prouence, pour s'oppofer aux F 
Buxelin  defleins de ce Prince, dont on craignoit le courage & le bon-heur. Vn Au- 
a ih theur moderne dir que la caufe de cette guerre fut, parce quele Duc de Bra- 
Flan.  Dant auoit contreuenu au Traitté de paix fait entre le Comte Ferrand & luy, 
& rapporte cela fous fan M. CC. XL IV. laques Marchant écrit que ce 
fut l'an 1243. 


, L'Empereur 
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L'Empereur Frideric IL 'ayant fait deflein d'attirer Ja R. M. de Sanoye à 
fon party, pour maintenir fon pouuoir & fon authorité en Italie, pendant 
les diuerfes factions qui la déchiroient, ne fe contenta pas d’auoir eftably 

= AméIV. Comte de Sauoye, Vicaire gencral du fain@ Empireen Lombar- 
LV: die & en Piemont, comme il a efté remarqué cy-deuant. Il ft encore part de 


de 


mp. cette mefme dignité à Thomas de Sauoye Comte de Flandres au mois de 

44 Juillet de ladite année M. CC. X LI Lauec ordrede commander dans tout le Zro 

Pays qui eft entre le Thefin & le Montcenys. Cela obligea Thomas de venir prunes 

en Sauoye , où le Comte Amé fon Frere eftant à Aoufte uy fitdonation du pag. 90: 

Chafteau de Bard en la Val-d’Aouftesde là il pafa er Piemont,& reçeut magni- An 

# fiquement à Turin le Pape Innocent I V. qui écriuit en fa faueur à Guillaume 

2 Roy des Romains, par vn Brefdatté l'an 2. de fon Pontificat; par lequel 1l Le P' 

#2 prie de donner à Thomasle Comté & Chaltéau de Von;fitué entre Alexan- 
drie & Af+, à caufe des bons offices qu’il luy pouuoit rendre ; le qualifiant 
Homme puilfant , vaillant , ex tre s-neceflaire à Jon inStallation à L "Empire. 

— Les anciens differens dés Comités de Flandres & de Namur s’eftans rénou: 

# uellés l'an M.C C.L III. Thomas de Sauoye s’en retourm en Flandres, où il 


de la Comtefle de Flandres fon Efpoufe arrelta le cours de fes exploits mili- 
taires, & changea la face de tous {es defleins : car apres la perte d'vne perfonne 
fi chere, il refolut de reueniren Sauoye,par les prieres de l'Empereur Frideric, 34 
qui fouhaittoit qu'il paffaft en Lombardie pour faire la guërre aux Milanois; ee 

iais il ceda auparauant à Guillaume de Dampierre fon Neueu , Fils de Guil- Oudeg. 

laume Seigneur de Dampierre & de fain& Difier ; & de Marguerite de Flan- se 
dres, tous les droits qu'il auoit furles Comtés de Flandres & de Haynaur, AAA 
pour la fomme de fix mil liures de rente tous les ans monnoye d'Artois, 
affignées fur les Peages de Mons & de Herbaut en Haynaut ; à condi- ha 
tion qu'il porteroit durant fa vie, les Titres de Comte de Flandres & de 


Haynaut, 


S.Genys d’Aoufte; de là ilalla au rencontre du Pape Innœent [V.qui fuyoit HER 
 perfecurion de l'Empereur Frideric, & qui prenoit reblution de venir en 
s Fränce. Sa Saincteté pour obligeree genereux Prince de fe mettre dans les 
de interefts du S. Siege, luy conceda toute la fuperiorité temporelle que l'Euef- ch 


Re à Dee 
que dé Turin auoit fur les Chafteaux de Riuoles, de Veilane & de Suze,&luy 7° ai 
É 


D. donna fa Niece en mariage; mais ce né fut pas de cela que fut composée fa Pol. Par. 
e ‘ “ 1 ‘ Ze Ale 
dot, comme ont voulu dire trois Hiftoriens Italiens. Mans 


— - En cette mefme année le Roy d'Angleterre ayant pri refolution de faire Paris. 
46 guérre au Roy d'Efcofle , Thomas de Sauoye alla en Flandres ;où il leua 
p. quelques trouppes, & pafla en Angleterre pour le Roy ; qu'il falüa à Néuf- picfnon 
 chaftel ; Boniface de Sauoye Archeuefque de Cantorbie {on Frere , l'accom- 
'8- Pagna en ce voyage; mais cette guerre fut termince par vae paix entre les 

deux Roys. 


Pp 3 L'Alliance 
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L'Alliance que le Comte prit auec le Pape, l'attacha fi eftroittement à lp 
grandeur & aurepos de Sa Sainéteté , que le Pape venant à Lyon pour y te- ef 
nir vn Concile, {e mit en chemin fous l'efcorte que luy fitle Comte Thomas. de | 
Cefut ence et où l'Empereur Frideric fut excommunié , & Le de #2! 
l'Empire, & où le Pape donnale gouuernement du Patrimoine dé l'Eglife, & 
la charge de grand Confalonier à Thomas des auoye fon Neueu. 

Le Poe de Sanoye AméI V. voulut aufli de foncolfté honorerles meri- = 
tes de fon Frere ; cat eftant à Belley, il luy remit toutes les Terres qu'ilauoiten 4 
Piemont, à la referie feulement dela Souueraineré & du reflort, par Lettres inf 
du Samedy apres la fefte de 5. Valentin de ladite annce M. CC. X LV. Pre-1 
fents Pierre de Beaufort , Amé de Gilly & autres; ce qui fit adiouftér aux qua- 
lités de Thomas, celle de Comte de Piemont. 

Henry Roy d'Angleterre Seigneur d'Irlande, Duc de Normandie & de ÿ: 
Guyenne, Comte # Anjou ;ay ant de grands differens auec Thibaud Roy de ;;} 
Nauarre, Comte Palatin, de Ch hampagne & de Brie confentit par Lettres dat- à 
tées à windefore le 2 2.d’Auril M. C C.X L V. qu'ils fuffent terminés par j E-Ë 
ucfque de Bafas , & Perron de Bordeaux fes Arbitres, & par Sanche Fenandl & 
Senefchal Nue & Helye Dauid Bourgeois de Pampelune, Arbitres du N 
Roy deNauarre ,& pour fur-Arbitre Thon de Sauoye Comte de Flandres, : 
que leRoy d’Angliterre appelle fo» res-cher Oncle &x cher Amy, fuyuant le con- 
fentement qu'en atoit precedemment donné le Roy de Nauarre, à l'E foilele 
Mecredy apres l'Cétaue de la S. Martin d’hyuer de l'an M. CC. X L IV.à 
quoy il auoitefté inuité par vne Lettre du Comte Thomas, dattée à Neuf 
chaftel au mois d’Aouft de la mefme année. 

Albon Abbé dePignerol , pour saffeurerde l'amitié & de la proteëtion de À 

ce Prince, luy remit le He lnierà jour de lanuier M. CC. X L V Le Chafteau de F 
Pignerol, & la Vaée de Clufon entoute luftice ,auec pouuoir de s’en feruir d? 
pour k paix ou pour la guerre. Richard de Luzerne Podefta de Pignerol, il 
Jaques Falet, & Viuian de Briqueras furent les Entremetteurs du He à 4 

Ican Euefque de Turin ayant efté fait prifonnier de guerre par ceux de: 
Pauie & de Cazal {esennemis lan M. CC. XL V L. fut deliuré par l'inter- … 
ceflion de ce Prince; mais au lieu de fe fouuenir de ce bienfait , il entreprit : 

de luy faire la guerve pour les Chafteaux de Montefol , Chafteau-vieux, dl 
Ryuoles , Lanzzo & Montcalier. Cette guerre pourtant ne dura pas long-® 
temps ; ayant finy par vn Traité que procurerent Octauian Cardinal dé 
fainéte Marie 53 via lata, & Iean Cardinal de fain& Nicolas in Garcere | 
Tulliano. 

L'année fuyuanteil conduifiten Angleterre Beatrix de Sauoye, Comitelle À 
de Prouence fà Sœur , &fitce voyage auec vn im agnifique train, fut reçeu à A 
Londres auec vn appareil D nt le Roy HenryI111.luy allaauren-? 
contre, fuiuy de toctefa Cour, veftuë fuperbement : Sa Majefté d'abord ee j 
fit prefent de cinq œns marchs de Sterlins ; le Comte quelques iours apres 
alla au Palais de windefore, pour voir le ieune Prince Edoüard fon Neueu; 4! 

mais ayant eftc prefsé par le Roy de France de s'en reuenir,, il fortit d’Angle-\ ; 
terre chargé de prefents. 

A fon retour le Comte Amé fon Frere , du confentement de Pierre Prieur 
du Bourget, luy permit de faire baftir vn Chut entre la Riuicre de Leyfle | 
& le Le auec certaines authorités. Prefens à la Patenre (laquelle eftdatrée au 
Bourget) Richa:d de Munet, Gauthier de Chamoflet, Amé de Gimillieu, | 
Pierre de Tornon , Aymon de Bordeaux, & Guillaume de Cheuelu. 


Si 
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Di, Si lePape Innocent] V. fouhaitta l'alliance de Thomas de Sauoye ; l'Em- Tiv.de 
en pereur Frideric n'eüt pas moins d'empreflement pour acquerir fon affection; Le # 
de car eftant à Vercel , par Patentes du 7.Nouembre M.C C.X L V III. Sa Ma- 
8 jeité Imperial luy donna & à toute fa Pofterité à Titre de Foy & d'homma- 
ge la Ville d'Yurée, le Pays de Canauays , & le droit que l'Empire auoit fur 
Chafteau de Lanzo. Cette liberalité ne fe fit pas fans caufe, parce qu'y ayant 
eû quelques ouuertures de reconciliation entre le Pape & l'Empereur ; Fride- 
ric choifit le Comte de Flandres pour en eftre l Entremetteur,luy ayant lelen- 
demain fait expedier tous pouuoirs neceflaires pour vne fiimportante nego- Rat 
nn dation, à la charge de ne rien faire que par l'aduis du Comte de Sauoye, C£ de Comp. 
ns jour eft remarquable, non feulement par cette glorieufe deputation , maisen- des: 
k core par vne autre gratification dont Federic vla enuers Thomas de Sauoye,à 
* qui il donna & à fes Defcendans de l'vn & de l'autre exe, la Ville de Turin,le 
pe Chafteau du Pont du Pau, les Villes & Chafteaux de Cauours , de Chäfteau- 
4 vieux, de Montcalier & de Collein, auec tous les droits de Regale; prefents 
—— Manfroy Lalance Marquis, laques Marquis de Carreto, Gendre del Empe- 
A. reur, & Pierre de Calabre. Et par vn autre Titre du mois de Decembre fuiuant, Preüues 
M Frideric confirma au mefme Prince tous les droits de Regale, de Peages, & P'E?? 
dà autres dans fes Terres de Piemont & de Sauoye. C'eften ce Titre où Thomas 
… de Sauoye porte la qualité de Vicaire general du fain@t Empire en Lom- 
bardie. 
L'employ que l'Empereur auoit donné au Comte, eftoit trop honorable 
pour le negliger; ilalla donc à Lyon où eftoit le Pape InnocentI V. & bien 
Ye que pendant fa negotiation , Frideric continuât de faire la guerre en Italie 
»à & en Sicile contre les partifansde l'Eglife ( ce qui faifoit naiftre tous les iours 
D de à fujets de plainte; ) neantmoins Thomas ayant gagné quelque 
chofe fur l'efprit de Sa Sainéteré , refolut d aller treuuer Frideric pour le por- 
ter à vn raifonnable accommodement: Paflant en Piemontileut du Comte 
— Amél V. fon Frere, par Lettres dattées à Yeillanele 54. de lanuier M. CC. Pie. 


SMS. 


a: X L I X. en augmentation de Fief, les Chalteaux de Piozafque,de Marfalle 
 &de faint Felix. PrefentsBillator & Richard de Luzerne , Aymé de Com- 
#. peys, Aymery Prouana , Antoine de Vigon& autres. De là Thomas alla 
y. iufques à Bencuent où eftoit Frideric , de qui il reçeut des carelles extraordi- 
2 haires ; ce fut auffi en ce lieu là & au mois de luin fuiuant..que l'Empereur luy Preuues 
F, donna vn nouueau pouuoir de commander en toute la Lombardie , depuis la Ross 
de" riuiere de Lambre en haut, en qualité de Vicaire General du fainét Empire, 
mp: auec des priuileges & des authorités tres confiderables ; outre cela il luy don- Fcfmem 
na la garde de la Ville de Vercel qui s'eftoit nouuellement foûmife à Iuy. Et 
quoy que les propofitions que le Comte fit à Frideric de la part du Pape 
= cuflent efté uen reçeuës , toutesfois elles n'eurent pas l'effer ae, 
‘ À Thomas en attendoit, parce que l'Empereur mourut à Ferentine enlApoüil- ou 
4 le au mois de Decembre M. C C. LIT. L3. 
Apres le decés de l'Empereur, lean Euefque de Turin recourur an Pape 
Innocent contre les conceffions que ce Prince auoit faites à Thomas de Sa- 
uoye de la Ville de Turin, prefuppofant que fon Eglife y auoit reçeu du pre- 
iudice , Sa Sainéteté deputa deux Cardinaux pour en prendre connoïflances 
mais ce Prelat fans attendre leur iugement fit armer le peuple ; & refufa ? 50 
l'entrée dela Ville au Comtede Flandres , qui en ayant porté fa plainte au 32e 
mea Pape, repouffa la force par la force , & aflifté de ceux d'Alexandrie à qui In- Lo. 
Hocent en auoit Ccrit É rendit Maiftre de Turin & de quelques places voifi- 


e de Re Ha £ È 
a, n65 , où l'Euefque pretendoit d'auoir droit. 
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Nous auons dit cy-deflus que l'Empereur Frideric I I. fut excommunié au 
Concite de Lyon par le Pape Innocent IV. ce qui donna lieu à l'éleétion de 
Guillaume Comte de Hollande, qui par le decés de Frideric fut reconnu legi- 
time Empereur, tant par le Pape que parles autres Princes de la Chreftienté: = 
Thomas de Sauoye l'alla faluër à Vrrect. Les mérites connus de ce Prince, & Vi 
l'eftime particuliere que Guillaume en faifoit, tirerent vne liberalité de luy: Es 
car l'Empereur lynziéme des Kalendes de Juin M. C C.LII.donna à Thomas = 
de Sauoye(qu'il qualifie Comte & fon Coufin) la Ville & le Pont de Turin, la tel 
Ville & le Pont de Montcalier, les Chaftéaux de Riuoles, de Collegno; de el 
Montefol, de Chafteau-vieux & de Cauours; vn Pcage à Turin tenu en Fief f# 
del'Empire par ceux de la Maifon de Piozafque, le Fief & le Chafteau de 
Bony ,le Fief tenu de 1 Empire par Berthold de Non, le Fort & le Chafteau de 
Celles entre Quiers & Montcalier ,tous les Fiefs francs, Alleuds & Do- 
imaines diredts de la Ville & Diocefe de Turin, les Villes d'Yurée, le Pays de 
Canauays & le Chafteau de Lanzo > auec pouuoir de faire battre Monnoye 
d'or & d'argent, danstoutes lefdites Terres , d'y impofer des Tributs & des 
Peages, créer des Foires & des Marchés & tous droits de luftice & prerogati- 
ues en dependantes ; à la referue fulement des hommages des Marquis de 
Montferrar & de Saluces ; prefents à cette conceflion (qui contenoit en partie 
vne confirmation de ce que Frideric I L auoit déf-ja donné au mefme Tho- 
mas) Hugues Cardinal de faincte Sabine , Legat Apoftolique en Allemagne, . 
Abbé deS. Trudon Chappelain de l'Empereur, & Iean d'Ambleon Doyen ={ 
de S.André de Grenoble, Chappelain du Pape ; ce que Guillaume de Nangis © 
rapporte à lan 1255. 

Le mefme iour l'Empereur écriuit À l'Euefque & au Chapitre de Tin, de 
reconnoiftre le Comte Thomas pour leur Seigneur, & deluy rédre léfnefme 
honneur qu'à luy;ce que le Pape Innocent I V.confrma par vne Bulle dattée 
à Peroufe. L'Empereurécriuit aufli à ceux de Milan & de Genes d'aflifter de 
leur pouuoir ce Prince, pour luy conferuerles Terres de Piemont contre les 

Ce fütence voyage que Thomas de Sauoye afifta Marguerite Comtefe A! 
de Flandres fi Belle-fœur , en la guerre qu'elle eût auec fes Enfans; laquelle #4 
quelques Autheurs rapportent à l'an 1254. = 

À fon retour il fit vn Traitté de Ligue auec les Aftefans au mois d’Aouft, s 
par lequel ils promirent de faire la guerre l'vn pour l'autre, contre toutes for- 4 
tes de perfonnes excepté le Comte de Sauoye. Dépuis eftant à Montmeillañ, A! 
il confrma l'an 125 3.vne donation faite par le Comte Amél V. fon Frere : 
aifné aux Religieux du Bourget ; & la mefme année il donha des Franchifes à DI 
la Ville d’Aoufte au mois de Septembre; prefents R. Archeuefque de Taren- “1 
taife, & Pierre Euefque d’Aoufe, 

Manfroy Royde Naples & de Sicile, Fils naturel de l'Empereur Frideric I I. 
reffentit aufli bien quefon Pere la colere d'InnocentI V. car apres auoir efté 
excommunié ,le Pape donna ce Royaume dependant du S.Siege, à Edmond 
Fils de Henry Roy d'Angleterre. Thomas de Sauoye Côte deFlandres,qui en 
ce temps là eftoit en Angleterre, fut À mefme temps gratifié de la Principauté 
de Capouë par le Pere du nouueau Roy; ce que le Pape luy confirma parBul- 
le dattée à Affizele 12. des Kalendes de luin M. C ©. Li V. l'anxr. de fon pr 
Pontificat. Depuis Edmond eftant à Naples pour prendre pofleffion de ce El] 
Royaume,ratifa ces deux donations par Lettres dattées le iourde la fefte de S. a 
Denysau mois d'Oétobre fuiuant ; en fuite dequoy Thomas fut à Capouë, & 
enfutreconnu Seigneur. 


Mais 
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Mais les felicités de ce Prince furent troublées par vne difgrace fignalée, 
T1 car apres l2 mort du Pape Innocent 1 V. l'an M. CC. LI IL. le Piemont fut Chiezn. (A 
LA embrasé de guerres ciuiles, Guillaume Marquis de Montferrat & les Aftefans | Il 
nt. d'un cofté, Thomas de Sauoye Comte de Flandres de l’autre, aydé des habi- 
tans de Quiers & de Cony, fe faifoient la guerre; les Aftefans brulerent Co- 
ny ; fe faifirent de Montcalier, & y prirent prifonnier laques Abbé de Suze, Cor. 
rincipal confident du Comte de Flandres, qui voulant vangercetreiniure, qu 
— leur donna combat à Montebruno ,ouil fut defait , & emmené prifonnier à Tawrde 
Li. Aft. Antoine Aftefan, Guillaume Ventura, Pingon en fon Hiftoire de Sa- # Ka 
& uoye M.S. Nicoles Giles & Papire Maflon racontentlachofe autrement, & di- és 
me {ent queles principaux habirans de Turin ayants efté pris prifonniers par les see 
où Aftefans auec l'Abbé de Suze, il y eût vne fi groffe fedition à Turin , que le Hé à | 
A peuple porté de fureur & de rage, arrefta le Comte de Flandres au retour | 
É. du Combat de Montebruno,& le remit depuis aux Aftefans, pour rachetter 
leurs prifonniers, preferants par vne déloÿauté fans exemple, la liberté deleurs 
Citoyens, à celle de leur Prince legitime. Matthieu Paris dit feulement QUE 73% nr 
ceux de Turin aydés des Aftefans fe faifirent de ce Prince, À caufe de quelques N 
violences qu’il exerçoit fur eux & le mirent prifonnier;à quoy s'accorde la let- 
tre du Pape Alexandre 1V.& le tefmoignage de Guillaume de Nangis,quine- Gx.de 
antmoins rapporte cét euenement à l'an M.CC. L V. lon VAree 
Quoy qu'il en (oit, les Aftefans apres cela fe faifirent de Foffan & pillerent 
la Valée de Suze, & Thomas fut long-temps leur Prifonnier , nonobftant que 
le Pape Alexandre] V. s'employaftouuertement pour fa deliurance, en ayant 
efcrit à LeonorReyne d'Angleterre auec des fentimens d'amour & detendrefle. Preuues | 
Le Roy$. Louys de fon cofté s'en fentit fort offencé , & fit arrefter prifonniers pen | 
en France tous les Marchands & Banquiers d’Aft & de Turin, & confifqua Né Ge | 
leurs biens.Les Comtes de Sauoye & de Bourgogne y firent aufli vous leurs ef. EN UE 
forts , & s'il en fautcroire vn Hätorien Anglois ; Boniface de Sauoye Arche- de | || 
uefque de Cantorbie , Philippes Archeuefque de Lyon & Pierre de Sauoye Paris. à LU LL TE 
Comte de Richemontalliegerent Turin en hayne decette prifon , & le Roy : (LA | fEU AE 
& la Reyne d'Anglererrelesaflifterent d'argent en cette entreprife. Enfin les 
Aftefans deliurerent l'Abbé de Suze ,pour negotier celle de {on Prince. 
— Mais ce fut fous des conditions iniques & en donnant fes Enfans en oftage Suritain 
F auec des principaux de fes fubjets par Traité conclu à Turin le Dimanche r2. M fill 
Hi des Kal. de Mars M. CC.L VI I. ou il fur conuenu, que le Comte quitteroit Bords {1} I 
tous les droits qu’il auoit furla Ville & Pont de Turin, furles Chafteaux de Gomes vi- | | 
& Cauours,de Collegno, de Montefol, d'Alpignam & autres lieux. Mais que Ce quil 
7 neutfait cét infortuné Prince pour recouurer {a liberté ; les Annales de Ge- 
nes & l’Autheur de lavie du Pape Adrian V 1. difent que cette déliurance fe fit 
l'an M.CC.LIX.& que ce Papes'y employa, aydé des forces des Genois & 
des Guelfes : Mais cela ne fe fr que pour deliurer les Enfans de Thomas &les : 
autres oftages & vn an apres, par Otthobonde Fiefque Cardinal dutitrede 
S. Adrian leur Oncle. | 
— Thomasayant donc efté deliuré de cette forte,& moyennant plufieurs au. ?‘"** | DOTE 
R, tres chofes qu'il promit aux Afte{ans, fit connoiftre l'iniuftice dece procedé à | Al 
» Richard d'Angleterre nouuellement éleu Empereur, qui par fes patentes dat- 


hr tées à Aix le xrv. d'Auril M.CC.LV III. l'an premier de fon Regne , cafla ce 72.4" | LAN LME 


17/4 


5 Traité, & reftablit Thomas danstousles lieux, dontil auoitefté contraintde 442 7, | 
fe departir par les rigueurs defa prifon, & luy offrit des trouppes contre ceux a €. (nl (ll (ll 
de Turin,mais il n’en reffentit pas les effets.1l fut auffi en France,R faifantpor- | lle 
ter enlitiere,ou àla priere duRov;il quitta à Marg.Comt.de Flandres fa Belte- nil 
fœur les 6000. |. de penfion qu’il auoit à prendretous les ans pendantfa viefur | || 
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Marh.Pa- Je Comté de Haynaut, par donation que luy.en auoit fait Ieanne Conteffe de 
ME Flandres fonEfpoufe pour foixante mille liures.De là il paflaen Angleterre ou 

eftoient {es deux Freres Boniface & Pierre.le Roy le reçeutbien &clay promit 
pe fecours, mais eftant de retour.en Sauoye,il mourut à Chambery le premierde 


Ti. Gen, Feurier M.C C. LI X. la Chronique Latine M. S.Guillaume Paradin &:wan- 


Pap.Maf: derburch difent que cefut l'an M.CC. LI. fon corps fur ne à Hautecom- 


UT be. Charle de France Comte de Prouence fon Neueu feignant de prendre 


ris. part à {es difgraces ,fe miten Campagneauec vne Armée, & fous pretexte de” 
ee js fcourir.fe faifit de Cony,de Sauillan,d’Albe ,de Querafque & autres terres 1 


Cherafihe de Piemont. 

par#$. : Son teflament eftdatté à Bruges le iour de la Fefte S. Jean & S. Paul au 
mois deluin M.CC.XLVIII. par lequel il ordonna que fes heritiers fe- 
roient baftir vne Chartreufe dans{es Terres ; fit des legats aux Monafteres de 
Pignerol, de Cauours , de faint Michel de la Clufe, de faint luft de Suze & 
de Hautecombe , inftitua heritier le premier Enfant qu'il auroit, & à defaut 
ilappella Philippeséleu Archeuefque de Lyon & Pierre de Sauoye fes Freres, 
qu'il chargea de fubftitution au profit de Bcatrix de Sauoye Comrefle de Pro- 
uence fa Sœur, de Boniface de Sauoye Archeuefque de Cantorbie {on Frere, 
d'Edmont Fils du Roy d'Angleterre fon petit Neueu, & declara executeur 
de fa volonté, Hugues defainét Theudere Cardinal de fainte Sabine , P hilip- 
pes éleu Archeuefque de Lyon, Rodolphe éleu Archeuefque de Tarentaife, 
laques Abbé de Suze & autres. 

Les Hiftoriens Flamans donnent à Thomas la Lotiange d’auoir efté ?,;4- 
Oudegh. Ce Jertueux, Doux , Sage € Debonnaire & quand la neccflité le vouloit, J'ai. 
pu de lant &x Tres Hardy. Vn autre la loïé des loix &couftumes qu'il eftablit en 
Guy.  Haynaut, & pour la Douceur de fon Gouuernement. 

Le Pape Alexandre I V. en la lettre qu'il efcriuit à Leonor Reyne d'Angle. 
ZuxXel. verre, pour l'intereffer à procurer fa deliurance des mains des Aftefns, exalre 
PT fonlafgne picté, dontil donna des preuues par les diuerfes conceflions qu’il 
fit à l'Hoftel-Dieu de noftre Dame del'Ifleau Monaftere de Laudeen Flan- 
se de dres ,& par la fondation des Cordeliers de Mons en Haynaur.L'on peut auec 
Maxh.Pa- raifon aioufter à tous ces Eloges qu’il eut l'efprit excellent, puifqu'il fut emplo- 
yé pour la reunion de l'Empereur Frideric IL auec le Papelanocent I V. & 
que fa politique fut merueilleufe de s’eftre non feulement maintenu entreces 
deux puiffances;mais encore d'y auoir rencontré tous les auantages qu'il pour 
uoit fouhaitter : Deux chofes feulement luy donnerent du déplaifir, lvne la 
mort de leane Comtelle de Flandres {à Femme,de laquelle iln'eut pointd'en- 
fans,ce qui luy ofta.le. moyen de ioindre les Comtés de Handres& de Hay- 
naut à la Coronne de Sauoye, & l'autre fa prifon, au milieu defes profperirés. 
Sa deuife fat vn caducéeentrelacé d'vne efpée nuë auec ces paroles, Afwlcer- 
que & vindicat Iras,pour monftrer qu’il eftoit auffi preft à oublier, qu'àvanger 
{es Iniures. 
Chror. Seb L'on MCCX XX VI. dans la Ville de Gand & par laduis du Roys. 
Dior. Louys, il efpoufa leane Comtefle de Flandres & de Haynaut,Vefue de: Fer- 
Oudegh. rend Prince de Portugal & Fille de Baudouin Comte de Flandres & de Hay- 
Pap Maf. Naut , puis Empereur de Conftantinople & de Marie de Champagne. 
Pig Ath. Vn GenealogifteAllemands'eft mefcontéien l'alliance dece Prince,;auquel 
os il donne pour Femme Marie de Flandres, Fille de Ferdinand Prince dé Por- 
Gui.  tugal & de Ieane Comteffède Flandres,en quoyil prendlaFillepourlaMe- 
M re.Et le Corio s'eft:auffi trompé:de raporter le Mariage: de Thomas all'an 
Henninge M.C [er XLIV: 
Gorio. Aprés ce Mariage luy & Ieane de Flandres fon Efpoufe firent homages du 
Comté 
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Comté de Flandres au Roy $. Louys à Compiegne au mois de Dec. 12370 tél 
& iurerent le Traitté de Melun , dont il y eut grande conteftation ; païce que Mem, des 
le Roy vouloit que le Comte s'obligeaft à l’obferuation dece Traitté ; auant droits de 
ued'eftre receu à l'hommage de Flandres ; le Comte au contraire ; difoit se 
qu'il deuoir eftre premierement reçeu à faire lhommage, & qu'en fuitre il farla F1, ? 
promettroit d’executer le Traitté de Melun ; le differend ayantefté remis au % Gal. 
jugement des Pairs de France, ils prononcerenten faueur de Thomas de Sa- 
uoye. Le Pape Gregoire I X. accorda la Difpence pour ce Mariage, par Bul- Tir. dela 
le dattée à S.[ean de Latranle xim. des Kal. de Mars l'an X IL de fon Pontif- ai Le 
cat, parce que Thomas & Ieanc eftoient parents au quatriefme degré. rte 
7 lcanc de Flandre deceda fans Enfans le v. de Decembre l'an M.C C.X LIV. F He 
“ &nonpointl'an M.CC.XLIII. comme cferit Meyer, n'y l'an M. CC. ue 
XX VIIT. felon Nangis, oulan M.CC.X X IX. fuiuant les Annales de 7zr4rb. 
France.P. Oudeghert Hiftorien Flamand a dit, qu’elle cftoit Princefle wer- 2 He 
tueufe , deuote &) difcrette. Vn autre Hiftorien a remarqué que fe voyant mala- Zelelib 4. 
de; elle fe fit porter au Monatere de Marquette de l'Ordre de Cifteaux qu'el- SE 
le auoit fondé hors la ville de l’Ifle en Flandres , le fixiefine de May M.CC. ol. Cher. 
XX X. & qu'elle y pritlhabitde Religieufe parla permiflion du Comte fon 20. 
Mary, & y mourut dans vne grande réputation de fainteté. Elle fonda en- 
core deux Hofpitaux à l'Ifle, l'vn appellé de S. Sauueur, & l'autre l'Hoftel- 
Dieu de li Comtefle; vn à Gand fous le nom de S.Tean, vn à Bruges, vn 
cinquiefme à Ypre. Elle eftablit les Religieux de S. Dominique à Valen- 
tiennes & à Bruges , & les Religieux de S. François à Gand , à Valentiennes 
& à Monts en Haynaut; elle fut encore Fondatrice de deux Monafteres de 
Filles , l'vn à Athis aux Faux-bourgs de Monts, & l'autre à Groninge proche 
de Courtray. Elle donnaauffi vn peu auant fon decés , vneftatuë de la Vier. 
ge d'yuoire , auec des Reliques à l'Abbaye de l'honneur de noftre-Damede 
Flines, la veille de S. André M.CC. XLIV. Henninges s’eft trompé en T#. Ge. 
difant que cette Prinsefle eftoit Fille de Baudoüin de Courtenay , Empe- 
teur de Conftantinople; la conformité des noms de Baudoüin l'ayant fait 
tomber en céc erreur. Elias Reufnerus n'a pas eü connoiffance de fon Ma- 
riage, elle eftinhuméeen l'Eglife de Marquette aupres du Comte Ferraud ou 
fon premier Mary , aucc cét Epitaphe. 


Eff fita Flandrenfis Prnceps € Hamnonienfis 
In tumulo tali, œvitanotuit [feciali 

Sicut Suzanna , celeb fait ifla Monial, 
Nobilitas talis proles jt Imperialis 

Zufte ; potens , fortis ,lemens ac horrida imortis, 
Angelicis mixta fic tubis hec Cormitif[a. 

Anno msllefimo migiuit Carr guadrageno 
Quarto , € bis centm , quintana luce Decembris. 


Ouirr,L 4. 


nm Apres le decés de Iene Comreffe de Flandres, Thomas de Sauoye l'an M. 
à CC.X LI V. prit allince auec Beatrix de Fiefque , Fille de Theodede Fief D den 
» que Comte Palatin , x de Lauanie Seigneur de Valde-Tarro & de Vigolon, Gemsenge 
Niece du Pape Innoënt IV. & Sœurdu Pape Adrian V IL. & de Perceual de 2e 
Fiefque Archeuefqude Rauenne , Chancelier & Vicaire general de l'Empi- #fdiste 
reen Tofcane, pui Cardinal ; la Merede cette Princefle eftoit Fille de Ca- Srapee 
milleSeigneur de @pocorco.Elias Reufnerus, Albitius, Henninges,Bucelin,& drird.Gen. 
Limneus appeller mal cette Princefe Ieance,& difent(comme fit auffi Gcor- en If. 
ge Fabrice) quefn Pere fe nommoit Pierrede Fiefque Patrice de Gennes, ou Germ.p. 3. 
Frefcon de Genc: mais iene puis affés m’eftonner de Matthieu Paris Pure 


In Hen. 3. 
Cia affeure 
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affeure que la Femme de Thomas de Sauoye eftoit la Fille de l'Empereur | 
Frideric ( & qu'elle eut en dot Turin, Vercel & autreslieux ) quoy que de- 
puis il auote qu'apres la mort de la Comteffe de Flandres, il prit pour Fem- 
me la Niece du Pape Innocent LV. dont il rapporte le Mariage à l'an 
M. CC. LI. elle viuoit encore lan M.CC. LXXXII. car eftant au Cha- 
ficau du Bourget , elle fit certaine liberalité aux Religieufes de S. François | 


de Chambery. 


ENFANS DE THOMAS DE SAVOYE COMTE 
de Maurienne, de Flandres & de Haynaut, & de Beatrix de 
Fiefque fa feconde Femme. 


I. Thomas de Sauoye 1 II. du nom, Comte de Maurienne, & de Piemont | 
qui continua la Ligne. 


IL Amé de Sauoye Seigneur de Brefle & du Reuermont, puis Comte de ! 
Sauoye heureufe fouche des Comtes & Ducs deSauoye , ainfi qu'il {era de- 
duitau Chapitre X1 X.de cette Hiftoire. 


III Louys de SauoyeBaron de Vaud , Seigneur de Bugey & de Valromey, | 
qui fit la Branche des Barons de Vaud mentionnée en fon rang. 


IV. Leonorde Sauoye mariée l'an M. CC.LX X. auec Louysde Forefts, | 
dir de Beaujeu , Seigneur de Beaujolois & de Dombes , Filz de Renaud Com- | 


Et ë ; 
pute te deForefts, & d'ifabelle heritiere de Beaujeu , d’où fortirent les derniers ! 


Rs Seigneurs de Beaujeu & de Dombes. Cette Princefleeut feptmil liures pour | 
de Beau fa dot, pour feurté defquelles Thomas de Sauoye Prince de Piemont {on | 
jolois.  Frere, luy engagea les Chafteaux & Scigneuries de Cordon, VirieuenBu- | 
Titr. dela gey ; & Chafteau-neuf en Valromey. Le Pape Gregoire X. accorda dif. | 
se pence pour ce Mariage Jan I.defon Pontificat, parceque Louys & Leonor | 
acSadoye. eftoient Parents au quatriefme degré ; Ifabelle Dame de Beaujeu Mere de } 

: Louys, en confideration de cette alliance, fit donition de tous fes biens à | 
Tir del (on Fils, partitre du Mois d'Octobre M.CC.L X XII & luy l'an M.CC. | 
Cicpar. L'X X X. donna à fa Femme pour feurté de fa dot, les Chafteaux & Sei- | 
Tite, du gneuries de Miribel, de Chalamont, de Montaney, de Meximieux, &du | 


Threfor Bourg. Chriftophle. 


de Beauj. 


Forefts. 
degueules 
au Daufin 
d'or. 


pin Louys Seigneur de Beaujeu par fon Teftament du moi.de May M. CC: 
ee L X X X XIV. luy delaiffa pourfon doüaire, les Chafteauxde Chamelet, de | 
i3.ch. 93, Poûilly , du Crofet, la Leyde , & les reuenus des Moulins d Ville-Franche. | 


Elle | 
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Elle mourutle fixiefime de Decem. M.CC.LXXXXVI& fut inhumée 

en l’Eglife des Cordeliers de Ville-Franche à cofté droit de l'Autel, en vne ?/%.4r8, 
fpulture de marbre releuce ; Ell'et peinteen PArcade qui eft deflüus fon Se- °°” 
pulchre, vefluë de gris en habit de S.François, auec vn ornement de tefte Foderé. 
blanc, & tout autour d’elle,font plufieurs écus femés de Sauoye & de Beaujeu. 

C'eft en cette peinture ou font reprefentés desReligieux de S.Francois affiftans Zach, 
à fes funerailles , fur lefquelles Figures fe font formés diuers difcours de la su F5 
veritable forme de l'habitde $. François. L’Epitaphe de Leonorde Sauoye 00 CR, 
eftoit de l’autre cofté de l'Arcade en lettres gotthiques , & contenoit fept 

ou hui& lignes. Maïs l'ignorance des Religieux de ce Monaftere, ou le 

peu de refpe& qu'ils ont eü pour la memoire de cette Princefle leur bien-fai- 

trice, acftéfigrand , que faifans faire il y a enuiron trente ans le clocher de 

leur Eglife au long de cette Sepulture; ils ont fait faire vne muraille qui 

couure prefque toute l'Epitaphe , dont il ne refte que ces derniers mots de 

la premiere ligne : Quam Sabaudia mifit , le refte eft effacé ; quant à la Sepultu- 

re, la Figure füiuante la reprefenteaflés bien, 


N 
SS 


SK 


NS 
RSI 


NS 


wanderburch ajoufte aux Enfans de Thomas de Sauoye , & de Beatrix de 234. 2. 
Fiefque, vne Fille nommée Bcatrix de Sauoye Daufine; mais il s'efttrom- 

pé, parce qu'elle eftoit Niece de Thomas, & Fille vnique de Pierre Comte 

de Sauoye ,& d'Agnes de Foucigny. Frederico Frederici a dit auffi queBea- 7,4, 
trix de Ficfque auoit laiflé vne Fille appellée Beatrix, Femme d'Henry Roy ne 
de Pologne, & d'Henry Comtede Tyrol, maisc'eftvnefable. 2 Fe 


Qg 3 THOMAS 
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Sauoye 
comme S 
cy-deu. | | 
Bourgo- 
ne-Com- 
té d'azur 
au Lyon 
d’or femé 
de biller- & 
res d’arg, 
DENON SD PECS ATOME ETUT ED PEL INO MA) 
Comte de Maurienne € de Piemont , Seigneur de Bugey, de 
Valromey , de Gordans ; de Pierre-Chaftel, de Seyffel 
€ de Mont-falcon. 
C'ELASP IT RE. XV. 
Ovs n'auons point d'autre tefmoignage du temps de la naiffan- © 
ÿ ce de ce Prince, que celuy de Pingon,qui dit que ce fut à Aoufteau n 
Arb.Gent. ® mois de Nouembre M.CC.X LVIII. | 
Chef 0 ; 1l donna de bonne heure des preuues defa generofité, car n’e- 
ftant âgé que de quinzeans, il accompagna Boniface Comte de Sauoyefon || 

PR Coufinen la guerre qu'il eut çn Piemont , lan M.C C. L XIII. contre Char- 


sab. ms, les de France Comte d'Anjou & de Prouence, & {e treuuaà labataille on 
6.12 Bonifacefut deffait, & fut pris prifonnier auec luy. Depuis, Turin ayant P| 
at efté repris par Pierre Comte de Sauoye fon Oncle; les Aftefans anciensen- à 
nemis de laRoyale Maifon de Sauoye, fe mirent en campagne pouratta- 
quer Turin, aydés des Trouppes du Comte d'Anjou ; des habitans d’Albe, 7! 
& du Marquis de Montferrat ; Pierre Comte de Sauoye s’oppofa à eux, 
Sas Philippes de Sauoye éleu Archeuefque de Lyo £ & Louys de Sauoye 
Pie di Freres de Thomas s'y treuuerent auf; le com nd,d'oùce Thomas | 
Tan. Bus. & fes Freres furent bleflés & prifonniers de guerre au mois de May M.CC. 1 
LX VI. mais par l'authorité du Pape Clement IV.8& par les follicitations de & 
Ping.H.8. Martin Commandeur deS. Antoine de Renuers, & de l'Abbé dela Cafeneu- M 
“Nr ue en Piemont, ces Princes furent deliurés. Thomas Cofto donne cét hon- 
driano 6. neur à Ottobon Cardinal de Ficfque, leur Oncle maternel; & dit que fur 
l'aduis qu'il eut de leur detention, ilallaà Genes, & qu'il intereffa cette Re- 
publique en leur deliurance; laquelle deputa à cét effe@ aux Aftefans qua- 
tre Ambaffadeurs ; feauoir Ottobon Camille , laques Marocel ; Guy Spino- 
la & Hugues de Fiefque : Mais ée mefme Autheur s'eft mefconté de rap- _| 
Surita porter cét éuenement {ous l'an M.CC.LIX. les Hiftoriens Arragonois di- 4 
tbe fent que laques Roy d’Arragon y enuoya des trouppes pour eux. gl 
4 Ce Prince eftantà Paris, ft vn Traitté d'alliance & de confederation le il 
Le Mercredy auant la Fete deS$.Nicolas de l’an M.CC.LX XI. auec Otthe- t 
pag.s8. nin de Bourgogne Seigneur de Salins, & Renaud de Bourgogne {on Fre- à 


fes 


Ping. HS. 
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re, enuers & contre tous, à la referue feulement de Philippes Comte de s2- 
uoye & de Bourgogne, d’Alix de Bourgogne fon Eipoufe, d'Hugues Duc de 
Bourgogne; de Thibaud Comte de Bar, & de Pierre de Chalon dit le Bou- 
uier; auquel Traitté firent auf compris Amé & Louys de Sauoye Freres de 
Thomas. 
L'Anñée fuiuante Le" Seigneurs de Piozafque en Piemont , s'eftans 
— voulus diftraire de l'obeyffance qu'ils luÿ deuoient comme Comte de Pie- WEA 
 mont:il afliegea Piozafque, & les contraignit de luy iurer fidelité par Trait- 44.12. 
té du x v. de Mars M.CC.LX XII. prefents Guy de Glettins Cheualier; 
Humbert de la Baulme Chaftelain de Veillane, Brocard de la Fontaine, & 
. Humbert de Ritalta Chaftelainde Mont-calier. 
= Lex:v. d'Octobre dela mefime année. Aymon Abbé de Pignerol luy 
ï remit le Chafteau de Pignerol, à condition de le proteger; & au mois de 
> Janvier fuiuant , il luy delaiffa encore par la mefime confideration la Valée 7m 


ol de la Peroufe. 
| 


— Guillaume, Marquis de Montferrat eftant demeuré maitre de la ville 

& de Turin , depuis le combat fanglant de l'an M. CC. LX VI Thomas 

4 affifté des trouppes de France , & du Comtede Bourgogne, prit refolütion 

- del'affieger. Mais le Marquis auec les Aftefans vint au fecours de cette placè, Pig. dug. 

à & donna combat aux Sauoyfiens proche de la riuiere de Sangon ,où Thomas 74: 

fut encor défait. 

» Pierre Comte de Sauoye , par {a derniere difpofition-de l'an M.CC. 

PL XVIII. luy auoit fait Legat, à Amé & à Louys fes Neueux , de tousles 
biens qu'il-auoit en Angleterre , à la referue du Comté de Richemont, & de 

= fon Palais de Londres; ce qui fit refoudre ces trois Princes d'aller en An- 

? gleterre pour recueillir cette fuccefion; dont ils traitterent auec la Reÿne px 

À Leonor, & auec le Roy Edoüard fon Fils: enfüitre dequoy la Reyne par fes sab. »4. 
D rem le x 1x. d'Aouft M.CC.LXX V. leur quitta 5/6. 12. 


es Chafteaux de Pierre-Chaftel , de Seyilel & de Montfaicon , dont Mar- pau le 
. des 


guetite Reyne de France, & elle auoient l'vfufruit pendant leur vie, füi- Com des. 


uant le teftzment de Beatrix de Sauoye Comtefle de Prouencé leur Mere. 
> Lepremieriour de Feurier M. CC.LXXVL Louys Seigneur de Beaujeu Re 
: & de Dombes ,eftant à VienneenDaufiné, & receuant du Prince fon Beau- dei 
» frere la dot de Leonor de Sauoye fa Femme, fe départit des Seigneuries de 
Cordon, de Virieu & de Chafteau-neuf; & generalement de ce qu'il pof 
* fedoïten Bugey & en Valromey. 
Siboud Abbé deS.Theudere en Daufiné, vulgairement appellé de S.Chef, 
… pour fe deliurer des o preffions d'Humbert Seigneur dela Tour du Pin, mit Tin. dela 
fon Monaftere fous fi proteétion de Thomas de Sauoye , & luy donné A 
ncent & deux maix qu'il anoit en Bugey. Depuis Inimont iufques au Rof- 
nc, & depuis le ruiffeau de Glandieu iufques à S. Leger , les lettres de 
ce paëte font dattées À S. Theudere le iour de là Fefte de FAnnonciation M. 
ACC LXXIX. 
Ce mefme Prince cltañten l'Abbaye de S.Salpicéén Bugey, reçeut lFhom- 
mage que luy'ft Henry d’Antigny, Cheualier Seigneur de fainte Croix pour pi. des 
= la Seigneurie de Cufeau le x x. de Juill M. CC. LXX X: à larefrue de _ A 
| Philippes de Vienne, du Duc deBourgoge , & de Icañ de Chalon Comte ©°7% 
. d'Auxerre. 
Il auoïit receu trop d’iniures & de déplaifirs de la maifon de Montferrat, 
& des habitans deTurin,pour demeurer fans reflentiment, Turin eftoit fon he- 
iitage , & il ne pouuoit plus fouffrir qu'il fut au pouuoir du Matq. fon capital pe) 0 
scnnemy, Thomas donq ayant paffé les Monts en diligence , fürprit la = de Taur. 
urin 
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arrete Turin,par le moyen de quelque intelligence ,ft vn nouueau Traitté auce les :| 
pets Habitans, confirma leurs Priuileges &,en chafla le Marquis de Montferrat; ; 
ln. mais Thomas ne creut pas d'eftre aflés farisfait, parce qu'ayant apris que le À 
GA Poe * Marquis alloit en Efpagne pourde mander fecours à Alfonfe Roy de Caftillew! 
FO fon Beau-Pere , il pourfuiuit fi viuement, qu'il l'arrefta aupres de Valence en | 
Daufiné & l’amena luy & fa Femme prifonniers afChafteau de Pierre Cha- 
ftel en Bugey. Cette a@ion fit grand bruit, & plufieurs perfonnes de qualité | 
s'entremirent pour leur deliurance , entre autres Thomas Marquis de Saluces, | 
Aymon Euefque de Vercel ; Guillaume Euefque de Belley ; Bernard Abbé de | 
” Suze, & Iblet de Chalant Vicomte d'Aoufte. Enfin,par Traitté du mois de | 
re Septémbre M. CC. L X X X. il füc arrefté que Boniface Marquis de Mont- \} 
bis. ferrat & Beatrix de Caftille fon Efpoufe, feroient misen liberté, que le Mar- || 
quis quiteroit tous les droits qu'il pretendoit fur la ville de Turin, & Cha- 
ftcau du Pont de Pau, & fur les villes de Collegno , & de Groliafque; Qu'il ne 
s’oppoferoit point au recouurement que Thomas vouloir faire des © hafteauz 
de Cauours ; de Montefol, & d'Alpignan ; Que le Traitté feroit iuré par | 
trente Gentilshommes du Montferrat,entre les mains d'Amé de Sauoye Sei- 
gneur de Baugé & de Brefle , & de Thomas Marquis de Saluces , du nombre 
defquels feroïent Boniface, & Guillaume de fainét George, Perceual & Mer. 
le de Scanlengue & les Seigneurs de Vineuf; Qu'il y auroit Paix entre ces 
deux Princes pour hui ans. Que fi le Marquis de Montferrat ycontreuenoit, | 
il payeroit à Thomas huiét mil liures & iufques à ce deliureroit fon Cha- | 

fteau de Pianezze entre les mains des Arbitres, 

L'Eucfque de Belley commença l'execution de ce Traitté par la deliuran- | 
ce du Marquis & de la Marquife de Montferrat & conduifit ce Prince hors 
des Eftats de Sauoye, iufques à Moyranen Daufiné, ouil retira encore de | 
luy vne ratification de ce qui s'eftoit fait à Pierre Chaftel. Pendant certe ne- | 
gotiation le Marquis de Montferrat auoit recouru au Roy Philippes leHar- | 
dy & l'auoit rendu Arbitre de ce differend : Sa Majefté en efcriuit au Com- } 
te de Piemont & luy manda qu'il relachaitle Marquis, pourueu qu'il luy d 
rendit fon pays vfurpé. Depuis, fur des nouuelles inftances du Marquis,le Roy 1 
efcriuit à Thomas & luyenuoya Guillaume Seigneur de Piqueny & Hu- L 
gues Seigneur d'Efchole, qui rencontrerent Thomas au Siege de Cauours; le 
Marquis de Montferrat defia defliuré & le Traité fait, Thomas s’excufa en- } 
uers le Roy par vne lettre, qui contient qu'il auoit fait ce que le Roy auoit || 
fouhaitté , ayant deliuré le Marquis, moyennant la reftitution des places 

Preuves occupées , & neantmoins fe foubmet à faire tout ce que le Roy voudroir, | 
P28-9% offrant de remettre à fa Majefté {a Terre de Piemont, ou la Terre de fon Fre- | 
re de Baugé; Mais la chofe n'alla pas plus auant & le Traicté für execute. 
Hg. cwr. Enfin, Thomas, apres auoir pris le Monaftere de Stapharde, {ous fa pro- ; 
__. tection l'an M.C C. L X X X I. tomba malade à S.Genys d’Aoufte & y mou-4 
Ta, As tut le xv.de May M.CC.L XX XII. &nonpas l'an M. CC.LX XXVI.1l 
Gent. Ch. comme ont efcrit Guillaume Paradin , Botero & wanderburch, ny l'an M. 
CC.LXXXI11IILfuiuant l'ancienne Chronique M.S.Ces mefmes Autheurs 
Botero ; du Buttet & Chiefa difent , que Thomas füttué par le Daufin Hum-} 
bert en vn Combat qu'il fit.auec Amé le Grand Comte de Sauoyeen Dauf-"} 
41.Gé%: né ; mais cela eft vne fable, CI. Paradin,aptes l'ancienne Chronique M. S. a ik 
FT auffi laifsé par efcrit , que fon corps fut enterré à la Cofte fainét André; ce- ! 
ss pendant il receut l'honneur de la Sepulrure en l'Eglife de fain& Michel de la 
5 Clufe en Piemont, oufe voyoit n'a pas long-temps cette infcription en for: 


forme d’Epitaphe. 


Inclytus 
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À 


& 


lactjsus Dominus Thomas de Sabaudia Comes. Maurianen. > Pedem. qui fecit 
Convénratimulta bona cr dedit pedagium pifcium Sant Ambro/. 


— …::Soh:Teftament.eft datré, au Prieuré de fainét Genys d'Aoufte Le qua- » 


reuues, 
n 


torziéme,.de May mil deux cents huiétante-deux , par lequel il fit des Le- pig. rée. 
r. gats à.Bearrix. de Fiefque fa Mere , à. Guichard de Riuoyre l’vn de fes 
2 Gentils-homimes ; à l'Hoftel Dieu de la Terre-fainéte , & aux Cordeliers 
de. Chambery : Ordonna que tous fes cheuaux & fon ameublement Le- 
roient,vendus : Que, l'argent feroit remis à Guye de Bourgongne fon Ef 
poule; pour.en faire: des aumofnes : Que fà vaiflelle d'argent {eroit fon- 
dué pour en faire. des calices pour des pauures Eghfes ; Que le vieux Cha. 
m ficau proche de Montcalier {eroit rendu, à l'Euelque de Turin : Laifla à {à 
" Femme pourfon Doüaire les Chafteaux de Carignan , de Cambeuienne & 
de Ville-Franche, & fit fon -heritier vniuer{el Philippes de Sauoye fon Fils 
ailné ; 21 la, charge .de.donner appannage à.Pierte, Thomas ; Amé & 
Guillaume de Sauoye fes Freres, dont il voulut que Guye de Bourgon- 
+ gne leur Mere füc Tutrice auec Aymar Archeuelque de Lyon fon Cou- 
in &.Otthon Comte deBourgongne fon Beau-Pere, & pour.Confeillers de 
la Tutelle il nomma l'Eucfque de Belley & l'Abbé de Suze. 
m1 Ce,Prince für. pieux, vaillant , genereux & hardy ; mais malheureux, 
= ayant damais-eü. l'auantage en aucune bataille, ou entreprife de Guerre, 
» qu'en. la furprife, de Turin fur le Marquis de Montfcrrat, dontil ne ioüyt 
pas long-temps. 
Au mois de May de l'an mil deux cents feptante-quatre par l'entremife NS 
de Philippe; Comte de-Sauoye,&.de Bourgongne fon Oncle, il efpoufa PRE 
Guye.de Bourgongne Fille d'Hugues Comte de Châlon & de Bourgongne; Du Chef 
à Palarini, &,d'Alix.de, Meranie Comtefle de Bourgongne : Cette Princefle or à 
eut quatorze mille francs. en,,.dot de: la reftitution defquels furent cau- Vvañder. 
tions Ami, de Sauoye Seigneur, de. Baugé .&,.de Brefle Frere de l'Efpoux, 
Hurnbert.Sire de, Thoirei&. de Villars, & Humbert Seigneur de Mont- 
luel, & pour {on Doüaire elle eut, quatorze mille liures viennoifes , donc Col. 
Humbert Sire de Thoire &de Villars & Louys Seigneur de Beaujeu,ferendi- 
Drent Plaiges pour chacun trois mille liures enuers Otthenin & Renaud de mi. qe la 
* Bourgongne Freres de l'Efpoufe | Aymar de Poitiers Comte de Valenti- 2 _ 
nois & Philippes de Vienne Seigneur de Mirebel furent auffi cautions du Aie LE 
pren de;la dot de cette Princefle. Elle vefquir longues années apres 
e decés de Thomas de Sauoye fon Mary , parce que le Samedy APLSS Lrnée des 
7 Palques de l'an mil deux cents nonantehuict, elle fit vn Traitré auec Ot- rie de 
thon Comte. de Bourgongne fon Frere, Ainfi ceux-là, {e font trompés, Roy Car. 
qui ont, donné pour Femme.à Thomas de Sauoye Comte de Maurienne, Bourgég. 
Marie de Portugal Fille, de, Ferrand Prince de Portugal & de leane Com- Ai 
telle, de Flandres , ou bien Marie Fille de Boudouin II. Empereur de Con. #4. 
fantinople &. de Marthe de Braine. 


ENFANS DE THOMAS IIL DV NOM,CON- 
te,.de Maurienne &. de Piemont & de Guye de Bourgongne 
fon Efpoufe. 


“1. Philippes de Sauoye Prince d’Achaye & de: la Morée;Comte de Piemont, 
qui aura foneloge au Chapitre fuiuant. 


TI.,, Pierre de Sauoye fût du commencement Doyen de Sarisbery en 
Rr Angleterre 


Comtede 
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ne ia Angleterre, Chanoine & Comte en Y'Eglife de Lyon, puis Doyen l'an mil 
de Turin. trois cents quatre ,n laquelle année il quita au Comte Amé le Grand, tous 
les droits qu'il pouuoit auoir fur les Eftats de Sauoye: Apres il füt Arche- 
uefque & Comte de Lyon , l'an mil trois cents fept ; laques Seuert la prit 1! 
pour Pierre Comte de Sauoye fon Oncle erreur qui a cfté remarquée par 
ph de Paradin & du Rubis : Paul Émyle en fon Hiftoire de France a creu qu'il 
nS  eftoit du Paysde Breffe. À 
à LL ic Prelat ayant empefché les Officiers du Roy Philippes le Bel, d'éxer- 
gius Ga cer la iurifdiction temporelle dans la Ville de Lyon ,caufa vn grand trou- 
ge LEA ble entre l'Archeuelque , le Chapitre & la plus part des Habitans.. Ce qui 
nig.a,Bel- obligea le Roy d'y enuoyer Louys Hutin Roy de Nauarre fon Fils auec vne 
Je-Foreft. Arméc , mais par l'entrémife d'Amé V. Comte de Sauoye, cette guerre füt :| 
NÉE terminée ; car il mena l'Archeuefque fon Neveu à Paris,où il fit fa Paix auec 
Lyon. le Roy, en execution de laquelle Pierre de Sauoye eftant au Concile de | 
ia Han Vienne, quita à fa Majefté au mois d'Avril miltrois cents douze, la luftice | 
Rubs. temporelle de la Ville de Lyon. | 
L'an M. CCC. XVII ilaccompagna Edoüatd'de Sauoye & Philippes | 
de Sauoye Prince d'Achaye,en vne cntreprife qu'ils firent auec le Marqis | 
de Saluces, fur quelques places du Duché de Milan. 
Par. Rub. Le Roy Philippes le Long par Patentes du mois d'Avril mil trois cents ‘| 
Parad.  yingt,luy rendit la luftice temporelle de la Villede Lyon, & lévingt-vnié- | 
me du mois de Tuin fuiuant.l Archeuefque confirma les priuileges & Franchie | 
fes des Habitans de Lyon. À | 
Tix. dela Edoüard Comte de Sauoye le dixcneufviéme de May mil trois cents | 
ue des vingt-quatre .luy donna le Chafteau de Montfalcon en Brefle ;ce qui luy | 
Sen de fét confirmé parlé Comte Aymon le fixiéme d'Oétobre mil trois cents 
Mrue. trente-vn , qui pour plus grande gratification luy accorda encore la ioüif- 
deSaie fance {a vie durant, du Chafteau de Septeme en Viennois: Par ces deux 
titres , les Comites Edoïiard & Aymon appellent cét Archeuefque leur Frére, | 
ce qui pourroit faire prefumer, que ce Prelat fût Fils du Comte Amé le | 
Grand, mais ce f'eftoit que par honneur que ces Princes {fe nommoient | 
Arb Gen. leur Frere, puis qu'il n’eftoit que leur Coufin & qu'entre les Enfans du Com: | 
er te Amé V. Il n'y en a eù aucun du nom de Pierre ; Pingon dit qu'il mou: | 
#% sut l'an miltrois cents vingt-cinq & qu'il gift en l'Eglife de fain@æ'Tean de 
Lyon ; Mais l'ancien obituaire de cette Eglife porte que ce fût au mois de 
Nouembre miltrois cents trente-deux & qu'il füt inhumé en l'Eglife de S.! 
; luft de Lyon. 
me h Il laiffa deux Fils naturels,l'vn appellé Iean de Sauoye furnommé la Mi! 
oise. tre, Seigneur de Cuynes en Maurienne , qui éftant mort fans Enfans l'an} 
deSalu, mil trois cents quarente-huict :le Comte Verd difpofà de fa fucceffion en 
faueur de George de Soliers Chancelier de Sauoye, & l'autre Hugonin del 
Tir. de Sauoye, à qui Catherine de Viennois Princeffe d’Achäye au nom de Taques} 
Le de de Sauoye fon Fils Prince d'Achaye, donna quelques heritages fitués aupres! 
“re de Turin l'an miltrois cents trente-fept. 


Arch.Lag 


Corio. 


pus ITI. Amé de Sauoye Archidiacre en l'Eglife de Reins, l'an mil trois cents| 


(1 . 
Chefne. Vingt. 


DuTillt. JV. Thomas de Sauoye Chanoine d'Amiens , c'eft luy qui füt prefent] 
auec plufieurs Prelats & autres perfonnes du Confeil du Roy , à l'An 
reft donné àu Parlement de Paris, pour les Executeurs du ceftament! 
d'Agnes Cémtefle de Bigorre, contre Charles de France, Comte de la 

Marche 
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Marche l'an M:CCC.X V.leane de Bourgogne Reyne de France, Femme 
de Philippes le Long le fit executeur de fon Teftament l'an M.C € (CES A 
auec Pierre Bertrand Euefque d’Autun, & Frere Pierrede la Palu. Il fait le 
Roy Philippes le Bel à la bataille de Bouines l'an M. CCC.XL.1 gift sn 
l'Eglife noftre-Dame d'Amiens, aueccétE pitaphe. 


Cygist Meffire Thomas de S auoye, Chanoiné de cette Eh ee: e lequel 
vrefpafa l'an de grace M.CCC..….. au mois de Decembre. 


V. Guillaume de Sauoye Abbé de faint Michel de la Clufe en Piemont M. Chr. if. 

lache Péd.c. 18: 
Pingon & du Butet aiouftent à tous {es Enfans , vnfixiefine Fils nommé HE Ca 

Lancelot de Sauoye, qui mourut fans Enfans legitimes , laïffant fulement *""?" 

va Fils naturel appellé Hugonin de Sauoye Seigneur de Baratone; de Lemia 

& d'Vffel. Mais ie tiens cela fort fufpeet , à caufe que par le teftamentde Tho. 

mas de Sauoye Prince de Piemont, il n'eft point fait de mention de ce Lance- 

lot: & ainfi, s'il a efté en nature, il faut croire qu'il mourut auant fon Pere, bien 

loin qu'il ait vefeu iufques à l'an M.CCC. XXI V. commele mefine Au. 

theur aauancé, outre que nous auons déja montré qu'Hugonin de Satoye 

eltoit Baftard de Pierre Archeuefque de Lyon. 

L'inuentaire des titres de la Maifon de Neuers fait mention de Nicolas & 5 pi L 
de François de Sauoye, Seigneurs du Bord de Meren Niuernois, qui en fi- fieur de 
rent hommage au Comte de Neuers; fçauoir Nicolas l'an M.CCC.XXXVI. os 
& François l'an M. CCC. LXIL. au nomde Philippine de Sauoye, Fille Vanier, 
dudit Nicolas, & depuis de fon Chef l'an M.CCC.L XIII feftime que 
ces Nicolas & François de Sauoye eftoient Baftards de Thomas TI. du nom 
Comte de Maurienne & de Piemont ; car le mefme Nicolas de Sauoye feruit Un is 
le Roy Philippes le Bel à la bataille de Bouines l'an M. CCC: XL  anec VAAG dePar, 
Cheualier &1x r. Efcuyers , & fit ce voyage auec Thomas de Sauoye Filz 
dudit Comte Thomas. 

Froiffart fait auffi mention de Perotde Sauoye, viuant enuiron l'an M. ae 
CCC.L XIX.quicommandoit des trouppes pour le Roy Charles V.con- Ée 
tre les Anglois , qui peut bien auoir efté Filz de ce François de Sauoye. 


RE 2 PHILIPPES 
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de gueu- x L 


les. 
LILI P, BE, SDLE 2S AMIQME PRIE NICNE 
d'Achaye,et de ls Morée , Comte de Piemont, Seigneur d'Turée. 


CHAPITRE XVI. 


Ar les mefmes confiderations que Pierre & Philippes Comtes 
de Sauoye furent preferés en la fuccefion des Eftats de Sauoye, 
à Thomas I I I. du nom,Comte de Piemontleur Neueu; ce Prince 
= ® en fut aufli exclus par Amé de Sauoye, Seigneur de Baugé & de 
Breffe fon Oncle; Car quoy. qu'il fut l'aifné des Enfans de Thomas 111: du 
nom Comte de Maurienne, & de Guye de Bourgogne : Neantmoins Philip- 
pes Comtede Sauoye, & de Bourgogne fon grand Oncle,fe: voyant fans En- 
fans, nomma par fon Teftament pour fon Succefleur à la: Couronne de Sa- 
uoye , Amé de Sauoye Seigneur de Breffe fon Neueu , à l'exclufion deice 
1 OPULES fon petit Neueu.. par la feule faueur de l'âge &-de laproximité. Ainfi 
: 1 les Autheurs qui ont parléde céteuenement, n'ont:pas eirgranderaifon de 
fe Gap. dire , qu'on auoit fait violence aux loix , & que par deux fois ily auoit 
ee euinterruption de fuccellion en la Royale Maifon de Sauoye, lvne en la per- 
£ fonne dece Prince , & l'autreen cellede Thomas11 IL. Comte de Maurienne 
fon Pere ; parce que la Loy dela primogeniture, & de la reprefentation iuf 
ques à l’infiny en ligne direéte & collaterale , n'eftoit point encore eftablie 
en cette Royale Famille, & ne le fut que par les difpofitions du Comte Verd, 
& des Ducs Amé VIII. & IX. outre que ce ieune Prince n'ayant que fept 
ans, au decés de Philippes Comte de Sauoye, & de Bourgogne fon grand 
Oncle, on apprehenda fans doute quelque reuolution funefte dans Eftar, fi 
12 conduite luy en eut efté delaiffée, & comme Amé de Sauoye fon Oncle, 
eftoit auancé enâge, dé-ja marié, eftimé des Peuples , aymé & redoutéde 
fes voifins, le choix que Philippes Comte de Sauoye fon Oncle fit de fa per- 
fonne pour luy fucceder, paffa plutoft pour vn age de prudence , que pour | 
vneoppreffion. Auffi Philippes de Sauoye fon petit Neucueftoit trop ieu- 
ne pour luy donner de l’auerfion, & Thomas 111. Comte de Piemont fon 
Pere, auoit receu trop de refmoignages de l'affeétion du Comte de Sauoye 
yritoire on Oncle, pour perfuader qu'il eut conferué quelque hayne pour fon Filz. 
deSavoyc. Paradin s'eft mefpris en ce quila publié , que quand Philippes Comte de 
Sauoye & de Bourgogne mourut, quifutl’an M. CC.LX X X V.Thomas | 
JE 
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III. du nom,Comte de Maurienne & de Piemont, Pere de ce Prince , dont Hip. di 

nous donnons l'eloge , eftoit encore viuant; parce qu’il eftoit defia decedé rate 

Jan M.CC.LX X XIL ainf qu'ont tres-bien remarqué Chiefa & Pingon, 

—  Philippes de Sauoye naquit à Suze en Piémont, s'il en faut croire Pin- HP, Sa, 
 gon, lan M.CC.LX XVIIL & fût fous la Tutele d’Arnéde Sauoye Sei- 44.811, 
8. gneur de Baugé & de Breffe fon Oncle, mais ayant attaint l'âge de fcize ans, 

il voulut mouuoir la queftion de la fucceflion, par le Confeil de Guye de Bour- 

gogne fa Mere;Amé qui auoit defia efté reconnu Comte de Sauoye lan M. 

CC.LX X X V. comme nous dirons en fon eloge , craignant d’exciter vne 

Guerre ciuile en fes Effats , eflaya de terminer ce différend par negociation, 

les parties nommerent pour leurs Arbitres > Eouys de Sauoye Seigneur de 
D Vaud ; Humbert de Luyrieux & Piérre Simon Cheualiers,qui par Traitté du 
mois de Decembre M. CC.LXX X X IV. ordonnerent que Philippes de Titi: de la 
* Sauoye pour toutes les pretentions qu'il pouuoit atoir en la Royale Maifon come 
:. de Sauoye , auroit la Ville de Thurin, les Chafteaux de Montcalier , Cha: de San, 
fteauvieux, Carignan, Vigon, Ville-Franche,Cauours.Cellegno, Alpignan, Ja 
# Peroute, Pignerol, & gencralement tout ce que la Couronne de Sauoye 
poffedoit en Piemont à la referue du Marquifat de Suze , auec les hommages 
deûs par Les Gentils-hômesifauf des Marquis de Montferrat & de Saluces,pre- 
fents à cét accommodement Antelme Abbé de Thamye , Hugues de la Ro- 
chette, Hugues de Puygautier; Pierre de Chaftillon, Guillaume de Gex, 
Humbert de Seyflel Seigneur d'Aix, & Guy de Seyffel Scigneur de Bordeaux 
& Cheualiers. 

Philippes enfaite de ce Traitté prit poffeffon de ville de Thurin & du 
Comté de Piemont , lan M. CC.LXXX XV. Pingon s'eft mefconté 
. de rapporter, à lan M.CC.LXX XVIII. & l'entrée de Philippes de Sa- 
j. uoye à Turin à l'an M.CC.XC. paice qu’en ce temps Ja il eftoit encore | 

fous la Tutele d'Amé le Grand Comte de Sauoye fon Oncle. &n'euft le | 


n 


D 1 


Comté de Piemont que par le Traitté de l'an M.CC.LX XX XIV. dont nel | | || UN ) 
nous venons de parler. LA) An AU 
Peu de temps apres Philippes de Sauoye en qualité de Comte de Pie- Chez LL LIERUR 


: mont , donna inueftiture aux Seigneurs de Scalengo de leurs Terres & Sei- QU | | | 1 
gneuries, & leur confirma les Priuileges & authorités qu'ils auoient eües d’A- | | |} JAI 
mé V. Comte de Sauoye fon Oncle & des Marquis de Montferrat & de Sa- Al Le 
luces. LE Jr 

On treuue quelques Ordonnances faites en matiere de Police à Turin par Préipe Ne: | | 
% ce Prince l'an M. CCC. Tai Al! 
= L'année fuiuante ayant efpousé à Rome la Princeffe d’Achaye & de la PHARES Lt 
L Morée, il prit Inucftiturede cette Principautéle vingt-troifiéme de Fevrier pe | | | | 
# de Charles Roy de Sicile , au nom du Prince de Tarente fon Fils,en pre- GS | (Li 
& fence d'Henry de Villars Archeuefque de Lyon ; d'Othon Seigneur de 274€ il 
+ Grand-fon, de Guillaume de Mont-bel & autres perfonnes de qualité. Apres G,v 

cela, il amena cette Princefle en Piemont, fit fon entrée folemnelle à Turin & FE I 

prit le titre de Prince d'Achaye & de la Morée , que fa pofterité a toûioursre- Cor. TT IAE 
A renu.Deflors Philippes fe rendit confiderable à la plufpart des Villes de Lom- | j 
% bardie & de Piemont : Entre autres à Albe & à Aft, ou toutes chofes {e con- Pr. p. 103 | LUE 
— duifoient par fon aduis, Ce qui fit que le Prince de Tarente au mois 
… d'Aouft fuiuant , le pria d’affifter Raymond-Berenger fon Frere aux af- 1 
? faires qu'il auoit en Piemont , & que Charles11. du nom Roy de Naples SEE HA (lil 
© rechercha fon amitié,pour l'oppofer aux deffeins qu'auoit Manfroy Marquis, | }! 
* de Saluces,de semparer du Marquifat de Montferrat, für Theodore Paleo- | 
. logue.qui eftoit venu de Conftantinople pour en prendre pofleffion , apres | | 
RS la AAA | 

[! 
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Bale Va mort de Tlean Marquis de Montferrat fon Oncle; Mais Philippe y ayant 
Carreto … refifté & fait diuers progrés fur le Montferrat , & Manfroy,apres auoir eù du 
2 defauantageen cette guerre, & ne pouuant faire aucun Traitté auec Amé 
4.5... Je grand Comte de sauoye , fut contraint de saccommoder auec le Roy 

Charles, & de luy quitter toutes les pretentions qu’il auoit {ur le Montferrat, 
Cony, Foflan & Bufque. Ainli Charles s'eftantrendu le plus fort en Pic- =} 
Do ont, fit la guerre à Philippes de Sanoye Prince d'Achaye, auquel il ofta plu 

ne Vice. (EUXS places de Piemont, & tira promefle de luy, de luy vendre la Principauté k 
Hb.6.  d'Achaye & dela Morée: En quoy Pingon s'efkabuf, qui a efcrit que ce fuc 
s Ge. Yne inuañon de Louys Roy de Naples, & de Marie de Duras fa Mere, qui 
Fif. di viuoient feulement l'an M.CCC.L X X XVII. Depuis Pkilippes cedant 
a au temps , au trop grand pouuoir , & à la bonne fortune de Charles, prit fon 

Carrenr. party, & feioignit à Raymond de Leét grand Senefchal de Prouence, auec le- 
A quel ilfitvne conuention de prendrele Comté d'Aft & Quiers , & de le par- 

CA tager leurs conqueltes ; ce que Robett Duc de Calabre Filz du Roy Cha 

Preunes  ratifia à Aix par patentes du xx v. d'Auril M.CCC. V L: eniuitte de 
F8 10% Philippes prit plufeurs Villes, fit diuers exploits militaires, & deffir : 

: de Vignal Philippes de Langufque Capitaine de Pauie. Etce fut er 
. cette reconciliation que Philippes eftant au Chafteau de Gouon lonzi 
de Turin. de May M. CCC. VIT. affflé de Zabert de Luzerne Cheualier , comme 14 

Procureur fpecial d'Ifabelle de Ville-Hardoüin Princeffe d'Achaye {2 Feni- df 
me, vendit la Principauté d’Achaye auec toutes les Jfles adiacentes , à Char: 
{es Roy de Sicile, & à Philippes Prince de Tarente fon Fils ,à la perfonne de 
Raymond de Le&Senefchal de Prouence, de Pierre de Mefoaga , & de lean 
de Cabaffolle luge Maje du, Comté de Forcalquier leurs Ambafladeurs, 
moyennant le Comté d'Albe, en l'Abruzze que l'on feroit valoir fix cents 
onces d'orderente, auec promelle que quand Marguerite de Sauoye Fille 
du Prince feroit en âge nubile : Le Roy luy donneroit vne Terre au voifina- 
ge d’'Albe de 200. oncesd'or derente. Ce que Charles ratifia par lettres dat- 
tées à Poitiers le xx 1 v.de luillet fuiuant,& le Prince de Tarente en attendant 
de pouuoir faire ioüir Philippes de Sanoye du Comté d’Albe , luy affigna 
trois cents onces d'or fur les Terres de Samo & d'Odtayan, & deux cents fur 
la Principauté deTarente par patentes datréesà Marfeille le deuziéme du mois 
d'Oûtobre, & les autres cent onces d'or, le Roy Charles par lettres auf dat- 
tées à Marfeille le dix-huictiéme du mefme mois les donna à prendre au Prin- 
ne te d'Achaye, fur le Comté de Thelefie, & luy erigeale Comté d’Albe en Prin- =} 
pag.104. Cipauté le dernier de Tanuier M. CCC. VIII. R 
Cependant Charles ayant pris refolution d'attaquer la Sicile, & defirant 
de laiffer le Piemont en repos , & d’auoir l'amitié dece Prince, luy donna en- 
jade core plufieurs places au Royaume de Napl.par patentes du fixiéme de Feurier a 
PAGE füiuant , & procura vn Traitté de Paix entre Philippes & Manfroy, Marquis 
de Saluces , auquel furent compris de la part du Prince d’Achaye, les habi- 
tans de Quiers ; le Comtede fain@® Martin & es fujets, & quelques habitans 
d'Aft, & de celle du Marquis de Saluces , Pierre de fainét George Comte de -! 
Biandras fes Freres & fujets, Henry de Carreto Marquis de Sauonne ; lean I} 
de Saluces Frere de Manfroy; Guillaume Ifnard & les habitans de Someri- tel 
Summome ue & de Sinfred : Mais Charles eftantmort , Robert fon Fils luy fucceda, & dl 

Bb.3. fit d'abord deflen de pafler en Piemont pour y conferuer les conque- =k 
ftes de fon Pere. Ce fut alors qu'il reprit fur le Marquis de Saluces , Cony ‘| 
& Bufque, & s'affeura de Montdeuis , de Foffan, de Sauillan, & de Queraf- 
que : Philippes de Sauoye ayant fçeu la venué dece Prince, & portant impa- 
tiément l'iniure qu'il auoit receuë de fon Pere qui luy auoit enuahy vne partie 


de 


ua 


Chief, 


Chigfe. 
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de Piemont, fit tous fes efforts pour empefcher que les Aftefans,dont la puif Merula 

fance eftoit confiderable en cetemps-Rà , ne s’alliaffent auec le Roy Robert ; Ne | 
mais ces foins furent inutils. Ainfi Robert s'affermiflant de iour à autre en cu | 
Piemont & en Lombardie, & Philippes ne fe fentant pas aflés fort pour luy Mu EU {|| 
refifter,moyenna par la faueur d'Amé le Grand Comte deSauoye fon On- £. sie A | | 


cle, lavenuë de l'Empereur Henry V IL, qui prit fon Couronnement pour LU 


pretexte de fon voyage , & qui eftoit bien ayfe de rencontrer cette occafion, | (LEE || (l {I 
pour arrefter Le progrés des armes de cenouueau Roy fon Ennemy. LUS ll ill 
Cependant Philippes confirma par lettres dattées à Aftle x x1x. deluin Mem MS. {Il (Il 


= M. CCC. X. le Trairté fait l'an M. GC. X L VI. entre Alboin Abbé de Pi puy 

2, gnerol & Thomas de Sauoye Comte de Flandres  & Empereur eftant à 

… Luxembourg pour engager Philippes dans fon party, luy promit de luy faire 

2: auoirrailon de la Principauté d'Achaye, au cas que Robert Royde Sicile ne Pr-p.105. {|| 

3 fatisfit pas ce qu'il luy auoit promis & à Ifabelle de Villehardoüin {a Femme, APPLE Il | 

4 à Guillermiin de Montbel Cheualier à Robert de Luzerne &à Jaques de Sca- Lil | J'AI 
lengo. EURE An ll 
Henry fit donc {on entrée à Turin M.CCC. XI. felon Chief , ou l'an zif. à WE 

n, M.C CC. X. comme veulent Pingon, Corio & Merula , fuiuy de douze mil Mann ll 

 cheuaux ,ou Philippes de Sauoyelereceut & aflifta en fuittea laceremonie cw. CN 

à de fon Couronnement qui fe fit à Milan , auec Theodore Palcologue Mar- Æera 1. | | 

se: quisde Montferrat., Manfroy Marquis de Saluces & plufieurs autres Princes. Chiefs. (nil 

ne Cefuten cette Ville, ou Philippes fit eftroitte confederation auec Iean Daufin #7. 4 

hi: de Viennois, & Guy. Daufin,Scigneurde Montaubant fon Frere,contretou- 2°" 


; = 2 ë _ L Prop.106. RU QUE 
4 tes fortes de perfonnes > Exceptés de lapart du Daufin , l'Empereur, le Roy || | 
plan 


F de France ,le Roy de Sicile , Jean de Chälon, Beraud Seigneur de Mercœur, 
1 les Comtes de Forcts.& de Valentinois, l'Archeuefque de Vienne, & le Mar- {ALI 
quis de Saluces ,& dela part du Prince d’Achaye , l'Empereur, le Comte de LRU 
Sauoye , toute la Maifonde Sauoyer& leurs fujets, leiSire de Beaujeux,fes On- {| LU 
cles & Coufins de Bourgogne , le Comte de Valentinois,le Marquis de Mont- A NN 
à ferrat & ceux de Quiers , prefents Graton Seigneur de Clerieu , Guy, Seigneur AE || 
de Tulins, Guy de Laye Cheualier & Guybert Seigneur de Luzerne. Et par- Ds UE ( 
ce que l'Empereur auoit intention d'aller plus auant en Italie, il laila le Prince 8. Il | HUE 
= d'Achaye fon Lieutenant General dans les Villes de Pauie, de Nouare & de | DHEA 
® Vercel; Mais Henrynepartit point fans auoir eü des grandsauantages fur les | ni 
a Partifans du Roy Robert , lequel ilpriua de tous les fiefs qu'il tenoit de l'Em- 7 rl | 
& pire. Ce qui donna lieu à Philippes deSauoye dé rentrerdans Turin, & de fe pe. EU Lo 
#2 reftablir dans quelques vnes des Villes que Robert & Charles {on Predecef- Ang:Taur. Lt A 
die feur,luy auoient occupées en Piemont, Merula dit que l'Empereur eftant entré 748. DN 
w en deffance deluy, donnala chargede Lieutenant generalà Garnier d'Hof- Carrere, | | { | 


le] 


4 bourg, auec lequel Philippes eut de grands differends , & en vindrent aux LE TUINNON l 


in, mains ; il remarque encore que ce Prince s'eftant allié auec Theodore Mar- || 
21 quis de Montferrat & Galeas Vifcomte prit Garlafque. . ll ln 
— Pandant cetemps là, l'Empereur Henry V IL.eftantmorten Tofcane;Robert 
3: Roy de Naples recommencça la guerre de Piemont contre le Comte de Sa- 

& uoye;le Prince d'Achaye & le Marquis de Saluces, & fe {ailit de Cafal.. Ce Chiefs. 
M quiobligea ces Princes de s'accommoder entr'eux ,.& de faire vnenouuelle | | 
14 Ligue contre ce commun ‘ennemy.Cependant le Comte de Sauoyeayant ac- HR Che. | | | 
ie quis laVille d'Yurée par la refolution que prirent les Cytoyens de le reconnoï- 77° Li UAl 
oÿ ftre pour leur Seigneur lan M.CCC.X 11 L il y affocia ce Prince & tous Hill 


+ deuxenfembles’allierent auec J’Euefque : Depuis le Comte etant entré en NE. A NL 
m < DE : rene Î 
5: guerre auec Iean Daufin de Viennois, Philippes fut entremetteur de la Paix nice hi HAN 
4. quifefit entr'eux l'an M.CCC.XIV. ï At | 
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Il affifta éncorece Prince fon Oncle en la Guerre qu'il eut contre le mef 
me Daufin de Vieñnois, l'an mil trois cents feize , Chiefa qui en a eü con- 
noiffance à rapporté mal à propos cette Guerre fous l'an mil trois cents 
vingt. Ë pr aa 

Depuis, Philippes aÿant fait deflein d'incommoder les Milanois’, y entra à 
main arméel'an miltrois cents dix-ept, auec Edoüard de Sanioye & Pierre de 
Sauoye Archeucfque de Lyon & y fit des grandes hoftilités. 

Le mefiné Daufn qui eftoit Beau-Frere de ce Prince, eut tât deconfiance 
én fon amitié, qu'ille fit l'vn'des Exécuteurs de fon Teftiment,l’än mil trois 
cents dixlhuidt. Ce fut en cette mefme année ; que la Guerre que Phi- 
Jippes auoit auec les Milänois éefla par Vn Tairté de Paix qui-{e fitentre 


luy, & Mathieu Seigneur de Milañ, en l'Eglife dé Lombriafque le dix-neuf 


viéme d Aouft, en prefence de Guillaume de Chignin ;d'HumbertdeMont- 
bel Cheualiers ; de Guillaume Ifnard , d'Huer'de Piozafque, de Ribaud ,de 
Riualte, de Boniface de Luzerne, & de Boniface de Séalengo, Gentils-hom- 
mes Piemontois, par lequel entre autres Articles ; Le Seigneur de Milan 
promit que ny luy ,ny les Siens Seigneurs de Milan, ne pretendroient rien 
à Af Yvrée ny en Canaueys ,ny à Querafque , nÿ à Montdeuis ny à 
Sauillan. 

Apres cela , Philippes de Sauoye l'an mil trois cents vingt, recouura la 
ville de Foffan , d'où il chaffa Hugues de Baux Lieutenant general du Roy 
Robert. 

Frederic de Saluces Fils aifné de Manfroy Marquis de Saluces,ayant cfté 
des-herité par fon Pere (qui luy prefera Manfroy de Saluces fon fecond Fils 


d'vn autre lit) & ne pouuantfe foubmettre à cétre iniufte difpofition , re- 2 


chércha l'amitié du Prince d’Achaye, âuec lequel il fit vn Traitré à Lom- 

briafque le deuxiéme de Fevrier, par lequel Philippes promitde luy aÿder à 

recouurer Cony, la Valéed'Efture:, de Mont, Bufque &',Cental, & luÿ de 

fon cofté s’obligea de feruir le Prince pour la conquefté d AfF, de Quiers & 

du Canaueys : Et ce fut en fuite de cette afliftanceique Frideric luy fit do- 

nation au mois de May mil trois cents vingt-quatre, des Villes de Carma- 
nole ; de Raconis & de Reuel, puis les reprit en hommage de luy. 

L'an mil trois cents vingt-cinq ; & le premier du mois de Mars, Philippes 
de Sauoye & Theodore Paleologue Marquis de Montferrat eftans en l'Ab- 
baye de fain& Maur: firent vn Traittéde Païx & des promefles de maria- 
ge pour leurs Enfans & pour l'obféruation donnerent dés cautions; Sçauoir 
Féderic de Saluces; Manfroy de Carreto , & Conrard Prouana Cheualiers, 
pour le Prince d'Achaye & Raymondin Marquis d’Incife;Taqués de Gabia- 
ño & autres pour le Marquis de Montferrat. 

La mefme année, Philippes ayant receu des méfcontentemens de ceuxde 
Pauie, qui ne vouloient pas executer certaines conueñtions faites auec lüy, 
pendant qu'il y commañdoit aa nom de l'Empereur, leur declara la Guer- 
re: Maïs,apres quelques Actes d'Hoftelité, il y eut Traitté entre eux du mois 
de luin. Merula raconte la chofe autrement & dit quePhilippes ayant feinc 
de fe vouloir marier à Turin emmenaauec foy douze des principaux Ha- 
bitans de Pauie & de Vercél!, pour luy fairecompagnie , & qu'eftantà Turin 
illes retint prifonniers, iufqu'a ce qu'ils l'euffent fatisfair. 

Frederic & Mantfroy de Saluces Freres ; ayant choïf des Arbitres l'an 


mil trois cents vingtsneuf | pour la decifion de leurs différends touchant la 


fücceflion de Manfroy Marquis de Saluces leur Pere; Les Freres de Fride- 
ric ne sy voulurent pas foubméttre’, de forte que fur cette difficulté ;ils nom- 
merent pour leur Arbitre le Prince d'Achaye qui ordonna que lt Sentence 


de 


Enine Be [ne OO! = 


LOL 


me 
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de lan mil trois cents vingt-neuf {eroit executée. 
. Le Marquis de Montferrat oubliant ce qu'il auoit promis au Prince ?#ç. 

: d'Achaye par le Traitté de lan mil trois cents vingt-cinq , fe declara fon 7% 
. ennemy ; ayant donné des Trouppes à Robert Roy de Naples , qui par 

T intelligence {e faifit l'an mil trois cents trente-deux ;de la ville de Turin; 

sa mais Philippes la reprit auec la mefine facilité & fit chaftier les Autheurs 

= de cette trahifon , enfüite il y cut combat l'an mil trois cents trente- 

A trois, à Tegerone entre les Trouppes du Prince & celles du Roy Robert, 


e commandées par Hugues de Baux, dont l'Hiftoire na pas remarqué le 
: fuccés. 


— Apres cela la Guerre s'eftant renouuellée entre Aymon Comte de Sa- Hift.de 

euoye , &le Daufin de Viennois ; Philippes qui auoit toufiours efté le Pacifi- st 
acateur de leurs differends, moyenna encore le vingt-deuxiéme de May mil 7 
&trois cents trente-quatre ,vne Trefve entre eux , en attendant la conciu- 

& lion d'vne Paix generale squi fût arreftée peu de jours apres , par l'autho- 

writé du Roy Philippes de Valois. 

à  Maisle Prince eftantallé À Pignerol, mourut, le vingt-fepticfime de Sep- Pig. 41ç. 


— ; AU ; 5 A : Taur. Arb. 
tembre fuiuant, & fac inhumé enl Eglife des Religieux de S. François, auéc Ga Chi, 
: cét Epitaphe. 


Anno Domini A1.CCC. XXXIV. die 2 s. Septembris obrit Iuftriffimus D. D. 
Philippus de Sabaudia Princeps Achaye > Pedemontium. 

h Ce qui defcouure l'erreur de Louys Chiefa & de Pingon qui ontefcrit, Pr. p.109 
que ce decés arriua au mois d'Oétobre. Le Teitament de ce Prince eft daté à 
Pignerol en la Sacriftie du Conuent de S.François le 1x. de luin M.CCC. 
XXX par lequel il fit des Legats à Margucrite, Alix, Leonor,lane,Beatrix & Ifa- 
belle de Sauoye fes Filles;& laiffaà Aymon,Thomas& Edoüard de Sauoyefes 
Fils àchacun deux cens marcs d'argent, & inftitua fon heritiervniuer{el , Ja- 
ques de Sauoye fon Fils aifné auec de longues fubftitutions. L'Executeur de 
{on Teftiment fût le Bien-heureux Iean de Riualta Euefque de Turin. 

Philippes fut vn grand Prince, doüé de belles qualités ; car il fut gene- 

e eux, vaillant, prudent & iudicieux, conftant en fes aduerfités, & qui par 
vne merueilleufe politique refifta à de puiflants ennemis, & fauua le Pie- 
mont d'vn naufrage qui fmbloit ineuitable. 11 fût ferme dans l'obeyf 
fance qu'il deuoit au Comte de Sauoye fon Oncle, duquel il porta touf- 
jours fort hautement les Interefts, nonobftant le déplaifir qu'il auoit re- 
ceu de fe voir priué de lafucceflion du Comte de Sauoye ; ce que fa pofte- 
rité, toutesfois eut peine à digerer. Il fut Arbitre des differends des Prin- 
ces fes voifins , heureux en fes alliances & en fes Enfans. Les Hiftoriens 7 7 
de Lombardie ont parlé defauantageufement de luy, l'ayanttaxé d'eftre le- 

er, auare ; diflimulé & trompeur. Mais comme il ya toufiours eü-de 
mire naturelle entre les Piemontois & les Milanois, & que rous 
ceux qui, ont-efcrit l'Hiftoire de Lombardie, ont tefmoigné d'auoir peu 
d'eftime pour tous les Princes de la Royale Maifon de-Sauoye, dont ils 
ont effayé de: raualer pluftoft que d'exalter les actions ;il faut croire que 
ce qu'ils ont imputé à ce Prince, n'a autre fondement que l'animofité & 
le déplaifir d'auoir veu les principales Villes de cette grande Prouince foub- 
mifes à ce Prince,pendant qu'il y commandoit en qualité de Lieutenant Ge- 

— neral de l'Empereur. 

L  Ilefpoufa, ainfi que nous auons defa touché en paffant, Ifabelle de Vil- Ps 

. le-Hardoïüin Fille vnique & heritiere de Guillaume: de Ville-Hardoüin 647 
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Gb | Prince d'Achaye & dela Morée. Cette Princefle eftoit Vefue en fecondes | 


S. Marthe Lee à 
136. nopces de Florent de Haynaut Seigneur de Braÿne & de Hallau Comté de 


Conflanse. Haynaut, Fils de Jean d'Auefnes Comte de Haynaut , & d’Alix de Flandres; 


pe Beer premieres de Philippes d'Anjou Prince de Siciletroifiéme Fils de Char- | 


del. Villani 


Summent \es . Roy de Sicile. Elle eut du fecond Mariage vne Fille nommée Marie | 
Hit. de de Haynaut Efpoufe de Louys de Bourgogne Seigneur Ducfme, qui à caule | 


Bourg,.ch. 


12. d'elle porta les titres de Princes d'Achaye & de la Morée. Elle fe remaria auec | 


Hif. de Jean de Sicile Comte de Grauine.lfabelle de Ville-Hardoüin porta en dot à | 


J'Emp. de 


Conttanr. Philippes de Satoye Comte de Piemont (& non pasfimplement Seigneur de | 


1 
de M.du Pignerol, comme a efcrit du Chefne. ) Les principautés d'Achaye & de la Mo- 


Fe rée. Letraicté de leur Mariage fur arreté à Rome de l'authorité du Pape 


Boniface VIII.& parlentremife de Luc de Fiefque & de Leonard Euefque } 


d'Albanie , Cardinaux le v:1.de Feurier M.CC C.I. Cette Princeffe en fa- | 


ueur de mariage donna à Philippesla Seigneurie de Corinthe. 
£ 


gitde “ En fecondes Nopces Philippes efpoufa Caterine de Viennois Fille 


Daufins. d'Humberr Seioneur dela Tourdu Pin & de Coligny Daufin de Viennois } 


& d'Anne heritiere du Daüfné ; qui eut l'aflignat de fa dot fur les Terres de | 


Tiwe de Miradoul, Ville-Franche, Carignan, Vigon & autres lieux , dont elle fit 

van hommage au Comte de Sauoye Aymon, le vingtiéme d'Otobre mil trois 
€ unin. . » FA 

f centstrente-quatre , apres la mort du Prince d’Achayefon Mary , en prefen- 


ce de Friderie Euefque de Sauone , de Rodolphe Abbé de la Clufe , de Louys | 


de Sauoye Seigneur de Vaud , de Iean de Sauoye fon Fils, d'Amé Comte de 
Gencue , d'Hugues de Geneue ,de lean de Meyria Chancelier de Sauoye , 
d'Aymon d’Afpremon, de Pierre de Berfatoribus , de Manfroy de Saluces , 
de Boniface & d'Aymon de Luzerne , d'Humbert de Scalengo & de Jaques 
de Gilly. 


562. if. Wanderbourh n'a pointeü de connoiflance de ces deux alliances, & Pingon 


sab. MS. donne pour premicre Femme à ce Prince, Catherine de Hasbourg Fille d'A: | 


dbz. Arb 
Gent. Ë x & Fo ' w 
fabeau de Carinthie, & dit que le traitté de ce Mariage fut conclu entre Ro- 


berc Comte deHasbourg, Landgraue d’Alface (puis élen Empereur) & d'E | 


dolphe Comte de Hasbourg Empereur ; Ayeul de cette Princeffe & Philippes | 


Comte de Sauoyeau mois deluin MCC.LXXXILE& que cefut vn des 


Articles dela Paix qui fut arreftée entre ces deux Princes au fiege dePayerne. ! 


Mais cela n’elt pas veritable , parce que Thomas de Sauoye III. du nom, 


Conte de Mautienne & de Piemont Pere de ce Philippes de Sauoye, dont # 


nous efcriuons la vie,fe maria feulementen laditeannée M.CCLXXIV. 
auec Guye deBourgogne,ë& ainfiily a de l'impoflibilité en ce pretendu Maria- 


Lavius e Û : 
Galliman. de reconnoiftre cette alliance pour veritable,donnent pour Mary a cette Ca- 


ge. Audi les Gencalogiftes dela Maifon des Comtes de Hasbourg, bien loin # 


Org: les terine de Hasbourg , Charles Duc de Calabre. Il eft bien vray que partitre du # 


re rrrde luinM.CCL XX XII. Philippes Comte de Sauoye & de Bourgo- 


de Lo. gne declara qu'il neferoit aucune difpoftion par le moyen de laquelle le Prin- 
Hpicuee Philippes de Sauoye fon Neueu , ne peut fucceder aux Eftats de Sauoye, en 


l'Arcgiue 


de Turin. confideration que le Roy des Romains luyauoit promis dedonner en maria- | 
ge à fondit Neueu, fa Niece Fille d'Albert Comte de Hasbourg ; mais tout | 


cela n'eut point d'effedt, & c'eft p ourtantce quia deçeu Pingon. 


ENFANS DE PHILIPPES DE SAVOYE 
Comte de Piemont & d'Ifabelle de Ville-Hardoüin, Princeffe d'Achaye 
& de la Morée, fa premiere Femme. 


L Marguerite de Sauoye, à laquelle fan M.C C CI. & le vingt-vniéme de 
: Feurier 
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Feurier, Philippes de Sauoye , & Ifabelle Princeffe d'Achaye fes Pere & 
Mere eltans à Patras , donnerent les Chafteaux de Cariteine & de Bofleler 
en la Morée , prefens lean Archeuefque de Patras ,‘laques Doyen de Patras, 
Nicolas de {ain Omer, Grand Marefchal d'Achaye, Angilbert Grand Con- 
neftable , laques de Carpigny.Beniamin Chancelier , Gilles de Lagny, & Gi- 
rard de Lambry Cheualiers. Elle fut depuis accordée en Mariage l'an M. 
CCC.VI.auec Charles de Sicile Prince de Tarente, Defpotede Romanie, 
. Fils de Philippes de Sicile Prince de Tarente,Empereur Titulaire de Conftan- 
tinople & de Tomare de Romanie , n'eftant agé que de cinqans, par la 
negotiation de Guillaume de Prouana & de Chabert de Luzerne Gentils- 
hommes Piemontois : maisle Mariage ne fut pas confommé, quoy qu'il y 
aytdes Autheurs qui ayent efcrit le contraire: Car ce Prince eftoit encore 
en vie l'an M. CCC.XXVL& Marguerite fe maria (commea tres bien 
remarqué vn Hiftorien de ce fiecle) à Regnaud de Forefts, Seigneur de Ma- 
laual, de Virieu , de Chauanay , de Rocheblaue,de Brandiuillier, de la Vou- 
te, du Fay & de Bellegarde, Fils de Ican Comte de Forefts & de Laure de Sa- 
uoye. Ce Mariage fe fit à Montbrifon le dixiéme de luin, mil trois cens 
vingt-quatre, par l'entremife de Pierre Archeuefque & Comte de Lyon, & 
de Boniface de Montbel Cheualier, Procureur du Prince d'Achaye , qui 
donnerent pour cautions du payement de la dot Edotiard Comte de Sa- 
uoye ; Aymon de Sauoye fon Frere, Guichard Seigneur deBeaujeu, Ay- 
mar Seigneur de Roffillon ; Guichard Seigneur d'Anjou & Graton Sei- 
gneur de Clerieu. Prefents au Traitté de Mariage Henry Daufin Eleu 
Euefque de Mets , Bertrand Seigneurde la Voute & autres. Elle eut qua- 
torze mil florins d'or en dot , qui furent aflignés le feiziéme de Nouem- 
bre mil trois cens trente-fix, fur les Seigneuries de Rocheblaue , de la Vou- 
te, de Malaual , du Fay & de Bellegarde , & pour fon Doüaire, elle eut les 
Seigneuries de Malaual , de Virieu &cde Chauanay , Renaud de Forefts fon 
Mary fut pris prifonnier à la Bataille de Brignaïs mil trois cens foixante- 
vn,& viuoit encore l'an mil trois cens feptente.Cette alliance a efté inconnuë 
à tous nos Hiftoriens, &à Monfieur du Chefne mefme, en fon Hiftoire de 
Bourgogne. 


IL  laques de Sauoye Comte de Piemont, Prince d'Achaye & de la Morée 


quicontinua la ligne. 


III Amé de Sauoye , Chanoïine & Comte en l'Eglife de Lyon. Il fut cleu 


Il Arb.Gert. 


Euefque de Maurienne l'an mil trois cents quarante-neuf , Pingon dit qu'i 


mourut Euefque de Maurienne, l'an mil trois cents foixante-huit > & 
qu'ilgift en l'Églife de fainét Jean de Maurienne. Cependant l'an mil trois 44 


sf 
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cents cinquante-quatre. Il permuta cette Euefché auec celle de Laufanne 
où il mourut l'an mil trois cents feptante-fix. 


49. Tan. LV, Thomas de Sauoye fütaufli Chanoine & Comte en l'Eglife de Lyon, 
puis Euefque de Turin, Pingon dit que cette éle&ion fut faite l'an mil trois 
P.Chron. cents cinquante-trois. C'eit luy qui fit rcbaltir l'Eglife Cathedrale de Tu- 
Péeps. vin, & qui infeuda au Comte de Sauoye Amé le Grand & à Philip- 
pes de Sauoye Prince d'Achaye, le Chaftcau de Soliers. Il fût le pre- 
" mier Chancelier de l'Ordre du Collier , deceda l'an mil trois cents foi- 
xante , & giftà Turin en l'Eglife de fainét lean, felon Monfieur l'Euefque 
de Saluces. Pingon dit que ce fut l'an mil trois cents foixante-deux. 


Burt. Ang 


Taur, 


Zeb. V. Edoüard de Sauoye, Religieux de l'Ordre de fain@ Benoit, Prieur 
Gentil, H. d re s à 2 
Chron, Pe, du Bourget en Sauoye ; Abbé de fainét luft de Suze, l'an mil trois cents 
Hde Bref. foixante-fix, Euefque de Belley en mil trois cents fptante, & de Jà Euef. 
& de Bug . À : RUE : = ET 1% 
8 que de Syon en Valays, l'an mil trois cents fprante-fix : En cette qualité 
il receut le don que le Comte Verd luy fit le huiétiéme d’Aouft de ladite 
SdeSas. annéc, de l'v(a-fruit des Seigneuries de Conteys & de Chillon en Cha- 
Simler. de FRS = © ? : à x 
Rep.Helu. blais , il fut chafsé de fon Euefché par la reuolte de fes Suiets, mais Amé 
VI. furnommé le Comte Verd y ayant conduit vne Armée. le reftablir 
en fon Siege. Apres cela ce Prince fut pourueu de lArcheuefché de Taran- 
Arb. Gen. taife & y Mourut au mois de Fevrier, mil trois cents nonante. Il gift en 
lEglife de Mouftiers ; Pingon dit qu'il auoit promefle d'vn Chappeau 
de Cardinal. 


Tix. dela VI. Ifabelle de Sauoye, Efpoufe de Iean Seigneur de la Chambre , Com- 
se à te de Leüille, Vicomte de, Maurienne, Fils de Richard de la Chambre, 
Sauoye. Comte & Seigneur defdits Lieux ; & non pas de Pierre Seigneur de la 
#rb.Ger. Chambre , comme a efcrit Pingon, elle mourut fans Enfans. 


J0I0)e) 
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ENFANS DE P HUL PIPIES D'ENSTAMWIONVAE 
Prince de Piemont, d'Achaye & de la Morée , & de 
Catherine de Viennois {à feconde Femme. 


pin. Arb. VIT. Alix de Sauoye, mariée à Manfroy de Carreto, Marquis de Sa- 


Geil.  uonne, qui paffa quitance de! fà dot , le quatorziéme de Decembre mil 
trois cents vingt-cinq. ë 


Puis 


Puis à Antelme Sei 
leur mariage eft du 


mille florins d'or,qui furent affignés fur la Seigneurie de {ainteHelene du Lac 
Elle mourutl'an M.CCC.LX VII L 


VIII. Leonor de Sauoye Femme de Manfroy Marquis de Saluces , Filz de 


Manfroy IV. dunom, Marquis de Saluces, & d'Ifabelle Doria fà feconde 
“Femme. Elle mourut l'an M. CCC. L.C'eft d'elle que font defcendus les Sei- 
Déneurs de Farillan & de Cardé , ainfi qu'il fera dic en fonlieu. 


IX. Ieane de Sauoye, alliée auec Amé de Poitiers Seigneur de S.Valier, de 
Holignan ; deClerieu, de la Roches. Segret ; de Blacons., deBordeaux , de 
Comps , de Befaudun , 8& deChantemerle ; Filz d’Aymar de Poitiers I V. du 
nom , Comte de Valentinois & de Diois, & de Marguerite de Geneue {à fe- 
iconde Femme. Elle deceda l'an M. CCC.LITI. la quittance de fa doteft du 
Xx1x. delanuier M. CCC. XX XIIL Sa pofterité fera déduite ailleurs. 
Si 


2 


X. 


gneur d'Vrtieres , & de fainte Helene du Lac en Sauoye, 
xxv 1, de Septembre M.CCC.LIV. fidor fut de fix 
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Poitiers 
d'azur à 
fix befans 
d'argent 
LATUES À 
au chef 
d'or. 


. Beatrix de Sauoye eut pour mary Humbert V Idunom, Sire de Thoi- | 
Hit. de : Fe Villars “Eire bois V. Me ; Sire de Thoïire & de Villars, & .| 
deBrele de Leonor deBcaujeu, & fit quittance de fa dot le x. deSeprembre M. ECC 
&deBug. y y % IV: Ellemourutlian M. CCC.XL. &giftenl' Abbaye de S. Claude 
au Comté de Bourgogne.Ce mariage {e fit par difpenfe du Pape lean X X IT: | 

à caufe qu'ils eftoientparents au troifiéme degré. 


Thoire- 
Villars 
bandé 
d'or & de 
gueules de 
fix pieces. 


XI AymondeSauoye Seigneut de Ville-Franche, de Combeuienne & deb 
Ping. Arb. Cazal-Majour, qui ne laifla aucuns Enfans de Mencie de Ceue fon Efpoufe, 
Gen. Fille de George, Marquis de Ceue en Piemont. 


Ceue 
facé d’or 
& de fa- 
ble defix 
pieces. 


ParfonTeftament , quieft du x 1 1 1. de Mars M.CCC.LXX XX VIIL! 
Il fonda vne Chapelle en l'Eglife des Freres Prefcheurs de Sauillan ; vne autre! 
en l'Eglife de S. François de Pignerol; fit des legats aux Religieufes de Sauil-l 
lan, à George d’Airafque fon Efcuyer, à Lyonnette de Ceue, Fillede Tean. 
Maïquis de Ceue; à la Chartreufe de Montbrach , & aux Religieufes de Pi-! 
gnerol!! 


Preuues 
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gnerol, & laiffa tous fes meubles à fa Femme, il mourut peu de iours apres la 
— mefme année M. CCC.LXXXXVIIL & fut inhumé en l'Eglifé de 
2" Ville-Franche en Piemont. 


3, XII. Agnes de Sauoye , mariée au mois de lanuier M. CC C.X LIIL. Tir-dele 
 auec Jean Seigneur de la Chambre Comte de Leuille , Vicomtede Maurienne, rh 


Filz de lean auf Seigneur de la Chambre, Comte & Vicomte defdits lieux, Satoye. 
& de Beatrix de Villars, : 


La Cham, 
comme 


cy-deff. 


Pingon s'eft mefpris, qui donne à cette Princeffe pour mary , Pierre Seigneur 
de la Chambre, Filz de Richard Seigneur de la Chambre ; car par la difpen- 1 
ce de fon Mariage, qui eft du r v. de lanuier M.C CC. X LIII. dont Ja ful- es 
mination {e fit par Guy Euefque de Turin; fon Mary eft nommé lean Sei- 
gneur de la Chambre, ( & non pas Comte de la Chambre, comme creu 
wanderburch , parce que cette dignité ne: fut de long-temps apres dans cette Lib. 2. 
famille) & par leteflamentde celean , Seigneur de la Chambre du xx x 1. 
7 deluin M. C CC.L V. il inftituë fon heritier lean de la Chambre fon Fil. Titr. dela 
Se É ÂEE < : : Ch:des 
qu'il auoiteü de fon mariage auec Agnes de Sauoye , Fille du Prince Achaye: G de sau. 
Ainfice Seigneur de la Chambre efpoufa la Sœur de la premiere Femme de 
Tean Seigneur de la Chambre fon Pere, d’où eit fortie la maifon dela Cham- 
bre , ainfi qu'il {era dit ailleurs. ; 
l'ay logé Aymon & Agnes de Sauoye en ce rang, apres tous leurs autres Fre. 
res & Sœurs ; parce que n'eftans point denommés au teftament de Philippes 
de Sauoye, Prince d'Achaye leur Pere, de l'an M, CCC.X X X.IIl ya fujet 
de croire qu'ils n'eftoient pasencorenés, & qu'ainfice furentles derniers En. 
fans qu'il eut. 
Outre les Enfans legitimes dont nous venons de parler, Philippes de Sa- 
yoye, Prince d'Achaye & de la Motée, Comte de Piemont ; laiffa vn Filz 
naturel nommé Antelme de Sauoye , Seigneur de Collegno , qui fit la bran- 
che des Camtesde Callegno , Seigneur d'Alrefan, laquelle fera mentionnée 
en {on rang. 


IAQVES 
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ae 8 rar: Vas aa Ve Mae 

: Rte MALE EN ES SERRES 
Sauoye ï 
cy-deu. 5x 

Eft. Vyn CZ 
d'au 
Aigled’ar. 
couronné, 
bequé , & 
membré 
d’or. 
pe : 
à a Eft. 
de feize 
zais d'arme 
Beaujeu 
d'or au 
Lyon de 
Sabl.char. 
gé d'vn 
Lambel à À 
cinq pen- X Ï I 
dants de 


queues, OL AN OA NNS. DE SAVOTE PRINCE 
d'Achaye €5 de la Morée , Comte de Piemont , 
Seigneur d'Turée. 


CHAPITRE XVII 


réé, laques deSauoye fon Fils aïfné, fut reconnu Comte de Piemont, 
RON & fit fon entrée à Turin au mois d'Ottobre M. CCC. X X XIV. 
rdc  Catérine de Viennois fabelle-Mere en qualité de fà Curatrice, fit vn Traitté 
LArchiue à Pignerol le x. de Septembre M.CCC.XXX V: auec Geoffroy de Marza- 


de Turin. ne Marefchal du Roy de Sicile fon Senefchal & Capitaine General en Lom- 


Ping. Ang. 
Taur. 


bardie; par lequel ilfut dit: Qu'il y auroit paixentre Robert Roy de Ierufalem ! 


& de Sicile, & le Prince d'Achaye & leurs Sujets : Que Taques reconnojftroit 
du fiefdu Roy le Chafteau de Foffanauec fes appartenances, & feroit la guerre 


EN PKe s le decés de Philippes de Sauoye Princed’Achaye & dela Mo- | 
AN 


pour luy contre fes ennemys, tant de ce Chafteau que de fesautres Terres, à la | 


referue 4h Comte de Sauoye, & le Roy par mefme moyen promettoit auf 


fide faire la guerre en Piemont & en Lombardie pour le Prince, & deçales ! 
Monts contre {es ennemys., à la referue de fes vaflaux ou de fes alliés: Que | 
laques remettroientre les mains du Roy, ou de fes Lieutenants, Sauillanen ! 


toute proprieté: Que pour feurté ildonneroit pourhoftages, Thomas fon 
Frère , & douze de fes Sujets : Qu'en attendant que le Roy eut aggrée le Trait- 
té , ilyauroit trefue: Que Taques fe remettroit au dire du Roy pour les diffe- 
rends qu'il auoit auec les Marquis de Montferrat , Frederic de Saluces & la 
Communauté d'Aft, & qu'il renuoyeroit les prifonniers de guerre qu’il rete- 
noit. Caterine de Viennois enuoya à Naples laques de la Tour de Pauie, lu- 


ge des Terres du Prince, ou ce Traité ayant efté reprefenté au Roy, enpre- | 
fence de Barthelemy Archeuefque de Trany , Vice-Chancelierde Sicile, de | 


Tean Euefque de Noui-caftro, de Nicolas deloinuille Comte de Terre-neufue, 
de Iean de Grilly Vice-protonotaire du Royaume, de Jean de Laude deCa- 
pouë Cheualier, d’Amelin de Baux Cheualier, & de Martin Coffa de l'Ifle, 
Cheualier Chambellans du Roy, il l'aggrea & en iura l'obferuation le x x. de 


Januier M.CCC.X X X V I. maislaques de Sauoye defauoüa le procedé de | 


fabelle-Mere , & ne fe voglut pastenir au Traitté. 
Trois 
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Troisans apres Aymon Comte de Sauoye & luy > Comme Seigneurs d’Y- 
urée , ayants eu quelque differend auec Azzon Seigneur de Milan, & les ha- 
birans de Vercel, il fut terminé par arbitres, 


Fr Chief 


2 moyennant quoy le Dauphin s’obligea de luy donner vneterre de la valeur de 

cinq cents forins d'or de rente en toute iuftice. 

RobertRoy de Naples ayantenuoyé Bertrand de Beaux, Seigneur de Cour- 

sl EeZon, pour commander en qualité de Senefchal en fes terres de Piemont, l'an 
HM.CCC.X L. laquesde Sauoyeà fa perfüafon ; & destrois Freres de Salu- Chief 
2. ces ; Oncles de Thomas Marquis de Säluces , furprit par intelligence la ville 
s: de Saluces, &fitbrulerla plus grande paitie , afliegea le Chafteau, & prit 
2 prifonnier le Marquis, qui fut remis entre les mains de Bertrand de Baux, 

& deux defes Enfans au pouuoir du Prince d'Achaye, qui les fit mener à Pi- 

gnerol. 


= La mort de Robert Roy de Naples &de Sicile, arriuée l'an M. CC C. XLI. 


À changea la face des affaires de Piemont & de Lombardie , car apres que Ja Pine. 4#g. 


» ques de Sauoye eutefté À Turin, & reçeu le ferment de fidelité des habitans 
id au mois d'Aouft M. CCC. X L VI. la ville d’Albe qui obeyfloit à Robert, fe 

“ donna à luy , & Amé V 1. furnommé le Comte Verd, ayant pafñlé les Monts 
»auec vne armée pourreprendre fur Ieane Reyne de Naples & de Sicile, les 
x terres de Piemont, que les Roys Charles IL. & Robert y auoient occupées, 
à fuc affifté du Prince d'Achaye, & recouura les Villes de Quiers, de Que- 
s rafque, de Mont-deuis ; de Sauillan & de Cony. Et comme cette conque- 
D ite eftoit commune entre ces deux Princes , il fut arrefté qu'ils y met- 
ie troient des Officiers alternatiuement : C’eft en ce mefme temps que Louys 


Roy d'Hongrie, qui pretendoit au Royaume de Naples, & qui preparoit 
“ ; 


e. Vne armée poury aller; inuira ce Prince par lettre du quinziefine d'Auril, Pr-p.1r2. 


miltrois cents quarente-fix, de l'y affifter, fous la promefe qu’il luy fit de 
ÉJuy rendre là Principauté d'Achaye & de la Morée : laques n'efcouta pas 
& cette propofition; parce que fon deffein eftoit de fe reftablir entierement Chiefs. 
& au Comté de Piemont > & l'occafion en eftoitbelle, puis que le Comte de 
# Sauoye s’y interrefloit.. Mais Luchin Vifcomte, Seigneur de Milan ; qui 
“(ec vouloit auf preualoir de la coniondure , sy oppofa , & attira à fon 
party Thomas Marquis de Saluces, & tous deux fe declarent pour leane 
Reyne de Naples, laquelle leur donna ce qu’ils luy demanderent, pour main- 
tenir les diuifions de Piemont, & arrefter le progrés des armées du Comte 
de Sauoye & du Prince d’Achaye: D'autre cofté Jean Marquis de Montfer- 
rat faifoir la guerre à la maifon de Sauoye; ainfi il falloit s'afleurer de luy, 
ou fe deffaire de tous fes ennemys auant que de rien entreprendre.Le Pape 
Clement fixiefme Sy ayda beaucoup > parce qu'à fon inftante recommen- 
7 dation , & par l’entremife de l’'Archeuefque de Milan , il y cut Traitré de 


paix arrefté au mois de Decembre, mil trois cens quarente-huict, entre Le Pig. 4ng. 


M Comte de Sauoye , le Prince d'Achaye & luy , parlequel ils promirentdede- 7“ 
pmeureramys, & le Marquis quitta tous les droits qu'il pouuoit auoirfurla 
 villede Turin. ; 
= Au mois de Januier fuiuant ; Luchin Seigneur de Milan mourut, & Jean 
Vicomte Archeuefque de Milan , eftant deuenu Seigneurde cét Eftat, ma. eh. 
ria Galeas Vifcom. fon Neueu,auec Blanche de Sauoye Fille d’Amé le Grand, 
& fit vne ligue & confederation perpetuelleauec le Prince laques, &auec 77 
Amé Comte de Gencue , dont Thomas Marquis de Saluces fut exclus: 


Tc 


14 


ainfi 


Par vn Traitté qu'il fitauec Humbert LIL du nom » Daufin de Viennois Pu Chef 


au ne H. d 
D lan MCECCRXAINAl promitde Je feruir & de le fecourir enuers & Daufins, 


Dé contre tous , à la referue feulement du Roy de Sicile & du Comte de Sauoye, Ch: 1. 
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Ainfi il n'y eut point de puiffance confiderable en Piemont, quine fut de ce 1 

party. Ce qui fur caufe que Thomas fut bien-toft mis à la raifon. 

Le Comte Verd fur fi fatisfait de la conduite & des feruices de ce Prince,qu'il 

Titrde  Juy infeuda la Seigneurie du Pont de Beauuoifin , en toute luftice , par paten- 
ME ts tes du x x. de SeprembreM.CCC.LIT. Etle Pape Innocent V I. par & lettre ,| 
AS du mois d'Aouft de l'année fuiuante , l'exhorte de fauorifer le voyage de Di =| 

dier, Cardinal de S.Clement,que fa Sainteté enuoyoit pour la pacification dès } | 

troubles d'Iralie. D'ailleurs, l'Empereur Charles I V. eftant à Pize, par fes pa- 1 

tentes du mois de Feurier M.CCC.L V. pour authorifer d'autant plus ce | 
ue Prince, luy permit de fairebattremonnoye d'or & d'argent, & de créer des ‘| 
PS& 113: Notaires dans toute l'eftendué de fes terres de Piemont. 

L'an M. CCC. L VLilfefirvneligue contre luy & les Seigneurs de Milan, | 
par les Marquis de Montferrat & deSaluces; les Seigneurs de Ferrare, de : 
Mantouë & de Bologne, & le Duc de Génes , dans laquelle ligue eftoir éntré 4 
Jean de Ficfque Euefqne de Vercel, qui depuis s'en départit par l'entremife & 
du Comte de Sauoye; le refte des ligués ne laiffa pas neantmoins de com- jf! 
mencer la guerre à Galeas & À Barnabé Seigneurs de Milan: Mais laques de | 
Sauoye leur allié , auec Philippes Prince de Tarente S'en prit à Thomas Mar- 

quis de Saluces ; entra dans {es Terres oùily fit de grandes hoftilités, qui | 
cefferent par la mort de Thomas , auquel fucceda Frederic Marquis de À 
Saluces fon Fils, qui reconnoiffant que l'amitié des Princes de Sauoye luy 4 
eftoit abfolument neceflaire pour viure en repos dans {es Terres, fit homma- | 
Chief. ge au Comte de Piemont, des villes de Reuel , deCarmagnole & de Raconis, # 
fanM:CCC.LIX. 
Tous ces heureux faccés donnerent tant d'auantage & d'eftime à laques de :} 
Pin. Aug. Sauoye, qu'il creut querien ne pouuoit troubler fa felicité, tellement qu'il en- | 
ou tréprit l'an M.C CC.LIX. d'impoler en Piemont certains tributs ( particu- ( 
lierement fur les marchandifes que l'ontranfportoit en Sauoye) par vertu d'vn | 
Priuilege qu'il difoit'en auoir obtenu de l'Empereur Charles IV. Mais le } 
Comte de Sauoyecomme fon Superieur s'y oppofa , & enuoya des Commif- ! 
faires pour luy faire fon procés, entre lefquels eftoit vn Gentil-homme de la à 
mailon de Prouana , que Jaques fit mourir. Cependant le Comte Verd irrité | 
de cétextraordinaire procedé; pafla les Monts auec vne armée compofée de | 
Tir. de Siciliens , d'Hongrois &-de Sauoyliens , donna combat au Prince d’Achaye,le | 
ee deffir ; l'enuoya prifonnier à Riuoles, & enfuite fe faifit de Pignerol, Vigon, 
€ Tutihe 17;jle Franche, & des Terres des Seigneurs de Luzerne, & de Piozafque fes F: 
Chi. yaffaux, puis de Sauillan, de Turin, de Cauallimours, de Foffan, & de tout ce 1 
que laques poffedoit en Piemont:De forte que ce mal-heureux Prince,pour {or- ! 
Butet. tir de prifon.fut contraint de {e foufmettre au iugement de P Abbé de S.Michel ! 
de la Clu ; du Preuoftd'Oulx, de Guillaumede la Baume Seigneur de l'A: | 
bergement , & de Iean de Rauays Cheualier luges , & Commiffaires que le 
Comte luynomma. 1] donna pour cautions de l’obferuation de cequiferoit 
ordonné, Amé Comte de Geneue, Raoul Comte de Nidow, Humbert Sire de 
Thoire & de Villars, Guy de Vienne Seign. de Cheurel, Henry de Foucigny, | 
Amé de la Palu Seig.de Yarambon,lean Seig.de la Chambre, Aymar de Seyf | 
fel Seig. d'Aix, Thom. Seig. de Menthon , Pierre de Compeys Seign. de Vul: | 
pillicres , Humbert de Corgenon Seign. de Meillonna ,Philippes de luys Sei-\ 
gneur deBeluey,EftienneBaftard de la Baume, & Gonrard de Chaftillon Che: 
Re ualiers. Par le ingementdes Commiff. il fat ordonné qu’il abandonneroit le [ 
pag-113. Piemont au Comte Verd, & qu'ilfe contenteroit de prendreen recompenfe, 
So les Villes & Chafteaux de Conflens , de Tornon, Salanches, Beaufort, Euyans, | 
ra. 0* Mont-joye, Hermanco , Alinges, Tonon, & quelques autres places de Bugey: 


par 


Chief. 
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Mar forme d’efchange ; dont il y eut traitté dreflé le 1. May 1360. daquel Titre de 
3. furent entremeteurs Thomas de Sauoye Euefquede Turin, Guillaume dé Jà l'Archine 
À Baume Seigneur de l’Abergement, Humbert Seigneur de Corgenon, Louys sud 
… de Riuoire & Pierre d'Amefin: Mais parla negôtiation d'Edoüard Seigneur Chy#. 
de Beaujeu & de Dombes, Jaques fut reftablÿ trois ans aptes , & retis en la 
pofleflion de Turin & des autres Villes dé Piemont , par le Comte Verd,, qui 
ne s’en referua que la Souueraineté. CePrince enfuitté ayant fait fon entrée 
folemnelleà Turin ,confirma aux habitans leurs anciens Priuileges. ïlné 
ioüit pas long-temps decebon-heur; car apres auôir fait la guerre (parotdre 
du ComteVerd ) à Frideric Marquis de Saluces ,& pris Pianez2c für luy, l'an ee. 
mr 1364.11 eutle defplaifirde voir Philippes de Sauoye fon Fils aifné Partifän de Ag. Ta. 
 fesennemis , & mourutle r7. de May : 366. Il git en l'Eplife de S. Fränçois de CE 
6. Pignerol auec cét Epitaphe. 
Anno Domini 1366. diex7. Maÿ, obijt lufiriffimus D D. Iacobus de Sabaudià 
Princeps Achaye > Pedemontium. 


Chiefa. 


Son teftament eft du 16. May 1360. datté à Riuoles , en prefence de 

— François de Longecombe Baillif de la Valée de Suze, de Pierre Bouuard & se 
‘4 d’Aymon Bernard Cheualiers , de Freres lean de Crues ; de Pierre & Domini- 5 + 
# quede Caftellemont Religieux de l'Ordre de $. Dominique , d'Antoine de 
6. Montmayeur & autres : Par lequel ce Prince fit legat detroïs mille Aorins d'or 

aux Religieux de S. François de Pignerol, pour la conftruction d'vne Chapelle 

& de fon Tombeau:donna à Marguerite de Beaujeu fon efpoufe pour fon doù- 

aire les Villes & Chafteaux de Turin,de Moncalier & de Carignan,auec la lu- 

ftice & autres droits Seigneuriaux ; laïffa à Philippes de Sauoye fon Fils, qu'il 

auoiteü de Sybile de Baux fa Femme , les Chafteaux de Vigon, de Villefran- 

che, de Miradol , de Morette & de Briqueras, à Aymon de Sauoye fon Frere, 

le Chafteau & le mandement de Combeujenne ; inftitua heritier Amé de 

Sauoye fon Fils du fecond li, & le chargea de longues fübftitutions , auec 

exclufion perpetuelle des Filles, nomma pourexecuteurs de fa volonté Iean 

Eucfque de Turin; Edoüard Abbé de Suze , Ruffin Prieurde Noualeze , Frere 

fean de Luzerne & autres , & priale Comte de Sauoye de prendre la Tutelle 

defes Enfans. 

Ce Prince eft loïüé par wanderburch pour auoireftébon , & homme de 

— Confeil. Mais i'aioufte à cela qu'il fut vaillant , hardy , redouté de fes Voy- ip. 2. 
me. fins , & heureuxen fes entreprifes, ayant recouuré la plus grande partie du 

Piemont des mains d’ennemis tres-puiffants, où il fe maintint auec vne ad- 

dreffe & vn bonheur extraordinaire pendanttoutesles funeftes conuulfions de 

cette Prouince ; & fans la guerre du Comte Verd, qu'il s’attira fur les bras par 

imprudence & partemerité, & le malheur de la reuolte de Philippes fon Fils, 

procurée par les rigueurs de Marguerite de Beaujeu fa belle mere , la vie de Ia- 

ques de Sauoye eut efté fans tache. à 
= Il fut marié trois fois; Premieremenc auec Beatrix d’Eft Fille de Renaud no 
nn d'Eft Marquis de Ferrare; au mois de Januier anille trois cents trente-rieuf. 44. Tan. 
Ma: Elle fitfon entrée À Turinau mois de Mars fuyuant, & decedafañs Enfans sue 
eu peu detemps apres; Aymon Comte de Sauoye confentità ce mariage, par pige. 
n2. Humbertde Villette Seigneur de Chevron, & Aymon de Verdon fes Deputés. /b: + 
aria= 2 ce À : -  Mem.MS. 
En fecondesNopces TaquesdeSauoye efpoufa Sybille deBaux Fillede Ber- 4e Mon- 
— trandde Baux Seigneur: de Courthefon Marefchal & Vicaire General d'A fieur de la 


A 
à à Pize. 
M: chaye, de Cephalonie, & de Neopente se 


Ping. 
Finalement il eut pourtroifiéme Femme Margucrite de Beaujeu , Dame de 4b.Genr. 
Berzé , Cenues & de lüillenay : Ce mariage fe fit au Palais Epifcopal de Chu 


S£ 2 Belley ES 


62, 


322 Hiftoire Genealogique 


Belley le 16. dé luillet 1362. prefents laques Marefchal ; Guillaume de 
ang. Chalamont, Girard d'Eftrés & lean de Chales Cheualiers. Elle eftoit Fille 
Tai. d'Edoüard Seigneur ide Beaujeu &:de Dombes ( mal appellé Guichard {par 
Hit. de la Pingon & par Chiefa ) & de Marie de Til Dame de Borboille ; de la Roche de 
pren de Nolay, de Montaigny, & de Carrifien Lyonnois, Fille de Ican Seigneur de Til 
a en Auxois, de Marigny en Champagne, & d’Agnes de Frolois. Sa dot fut de 

quinze mille florins d'or , de la reftitution de laquelle ce Princedonna pour 

cautions Amé Comte de Sauoye, Guillaume de Grandfon Seigneur de fain- 
£e Croix , Louys de Riuoyre Seigneur de Domeffin, Humbert de Muf Sei- 
gneur de S. Eftienne du Bois , Iean de Laye , Hugues de Chales, Eftienne de 

Tancy, Hugues de Glettins Cheualiers & Pierre de Gerbais Treborier de Sa- 

uoye. Guillaume Euefque de Maurienne delegué du Pape, leur accorda dif- 

penfe. parce qu'ilseftoient parents du troifiéme au quatriéme degré, 
wide . Apres le decez d'Antoine Seigneurde Beaujeu & de Dombes, Marguerite 
Bourgog. de Beaujeu fa Sœur,pretendit la Baronnie de Beaujeu,contre Edoüard de Beau- 
Mu5.695: jeu Seigneur de Perreux fon Coufin ; mais elle s'en departit , moyennant le 


Chafteau & Seigneurie de Berzéen Mafconnois & vingt millefrancs d'or Ce _ 


qui fut approuué parle Roy Charles V. & verifié en la Cour de Parlement de 
Paris le 22. de luillet 1 375. 
Son Teftament eft du 2 r.d'Oétobre 1388. par lequel elle fit plufieurs Legs 
Pruues pieux , qui tefmoignent fa grande picté. Elle infticua {es heritiers Amé & 
PS2 Louys de Sauoye fes Enfans; Declarant Executeurs de fa volonté, Guy de 
Bletterens Doyen , & Iean de Salornay Chantre en l'Eglife de Mafcon , Iean 
Giacime Seigneur de Til & autres. Vn Autheur moderne efcrit, que Marguerite de 
Bardfar. Bequjeu depuis fa viduité iufqu'à fon decés , porta l'habit du tiers Ordre de S. 
François & pafla le refte de fa vie dans vne grande deuotion. 


FILS DE: IAQVES'DE SAVMOYE PRINCE DE 
Piemont , d'Achaye & dela Morce & de Sibille de Baux fa feconde Femme. 
I. Philippes de Sauoye Seigneur de Vigon , de Ville-Franche, de Miradour, 

de Cardé ; de Moretre & de Briqueras. 


Ce Prince ne fut pas heureux; car quoy que Jaques de Sauoye Prince d’A- _| 


ue la chaye fon Pere ,en confideration de fon Mariage auec la Fille du Comte de 
des C. de Geneue, l'eut emancipé le 4. d’Aouft 1346. n'ayant que feptans, & qu'il luy 
Sauoys eut donné la moitié dela Ville d’Yvrée indiuife auec le Comte de Sauoye, 
les Villes & Chafteaux de Turin , deBarges , de Pignerol, Mourcalier, Foffan, 
Carignan , Ville-Franche, Morette , Vigon, Miradcur & la Peroule; & les 
portions qu'il auoit ez Chafteaux de Bagnol, Briqueras , Val fain& Martin, 

LR Bellengier, Cauallimours, Sommeriue de Bofq , Gaflin , Caluxe , Pianezze, 
Chambre Combevienne & autres Terres de Piemont , & qu'en fuite il eutreçeu au Cha- 
des C.de  fteau de Pignerol les Hommages de plufieurs Gentils-hommes de Piemont, 
SAuoyee ef prefence d’Amé Comte de Sauoye , de Rodolphe de Montbel Abbé de S. 
Michel de la Clufe, de Thomas & d’Edoüard de Sauoye, de Louys de Riuoy- 

re , de Pierre de Gencue, de Pierre de Compeys Cheualiers, 8& de Martinet des 

Coumites defain& Martin. Neantmoinscettedonation n'eut point d’effe&, & 
Philippes ne fût point heritier de laques de Sauoye fon Pere : Au contraire 

il n'eut pour tout partage, que les Villes & Chafteaux de Vigon , de Ville- 
Franche, de Miradour, de Cardé,de Morette & deBriqueras, à caufe de fa def. 
obeïffance. Car l'an mille trois cents foixante cinq, au prejudice de la fi- 

delité qu'il deuoit au Comte de Sauoyefon Souuerain, contre fon deuoir 

cha. & contre l'intention de (on Pere : il £ ioignit au Marquis de Saluces & 
aux Vifcomtes Seigneurs de Milan , à deflein de faire la guerre au Comte 

Verd, 
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_ Verd,-randis qu'il froic'atr voyage de'Grece : Maïs Anié V I. duanrquede Pine. Au. 

6. partit, edtiq'en Piemonc àtnain armée, afliègea Philiphes dans Foflän , &le pes 

= prit prifonnier. Depuis il y mourut l'an M.CCC.LXIX. fans que l'on ayt 75. are, 

% encores fceule genre defà mort, Les Hiftoriens de Piemont & de Lombardie Fa fi 
en ont efcrit fort diuerfement : Les vns difent que fa mort fut auancée, & les  Corios 
autres qu'il mourut de regret de fe voir des-herité par fon Pere. 

— Jlauoitefté accordé en mariage le 1 v. d'Aouft M. CCC.XL V L. ainf que 

» nous auons dé-ja couché en paflant , auec Marie de Geneue Fille d'Amé IL DS 
du nom Comte de Geneue, & de Mahaut deBologne, à laquelle fon Pere ” 
conftitua en dot quinze mille forins d’or, dela reftirution defquels fe rendi- 
rentcautions Amé Comte de Sauoye, Louys de Sauoye , les Seigneurs de 
Beaujeu , del- Chambre, de Miolans ; d'Entremonts ; d'Viticres, Antoinede 
Clermont, le Seigneur de Cheuron. les Seigneurs de Miribel, & de Faramans 
en Daufiné , Aymonet de Pontuerre; Pierre & Guillaume de Compeys, les 
Seigneurs d'Auteuille , de Saleneufue ; lean Meftral, & Guillaume de 
Chatillon : Mais il faut que ce matiage m'ait pas efté confommé, ou qu'ilait 

= efté diflout ; parce que cette mefme Marie de Geneue efpoufa le 1 1 r. d'O- sn 

. Ctobre M. CCC. LX LIeande Chalon Seigneur d'Arlay ; de Viteaux & de Cde Sau, 
Cufeaux, & le mefine Philippes de Sauoye fe maria aufli le x'1 x. de Septem- 

mbre M.CCC.L XII. auec Alix de Villars Fille d'Humbert V L. du nom, Sire 117, d° 


Fin FArchiue 
de Thoire & de Villars, Isd de Beatrix de Chalon, dofitil n'euraucuns Enfans. de Turin. 


Thoire- 
Villars 
bandé 

* d'or & de 
gueules de 
fix pieces. 


ENFANS DE IAQVES DE SAVOYE, PRINCE 
d'Achaye, & de Marguerite de Beaujeu fatroiliefime Femme. 


IL Améde Sauoye Prince d'Achaye & de la Morée, & Comte de Piemont, 
de qui fera plusamplement parlé au Chapitre fuiuant. 


II. Louysde Sauoye Prince d'Achaye & de la Morée, qui aura fon éloge 
apres celuy d'Amé de Sauoye {on Frere aifné. 

Outre les Enfans legitimes , Jaques de SauoyePrince d'Achaye & dela Mo- 
rée, eut vn Filz naturel appellé Antoine , qui prit le farnom de la Morée , & 


donna origine aux Seigneurs deBufque , dot nous donneronslabranche en 
{on lieu. 
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XIIT- 


4 M E* DE SAVOTE PRINCE 
d'Achaÿe€S dela Morée, Comte de Piemont. 


CHAPITRE XVIIE 


; Aqgyes de Sauoye Prince d'Achaye, fon pere l'ayant nommé | 
$ par teftament {on heritier vniuerfel, & prié Amé VI. dunom: 
Comte de Sauoye, d'en prendre la tutele ; Le Comte apres l'auoir 
{ > protegécontreles mauais deffeins de Philippes de Sauoye , Sei- W 
gneur de Vigonfon Frere aifné, qui ne fe voulut pas foufmettre à la difpofi- | 
tion de leur pere; il prit poffeffion du Comté de Piemont aunom de ce Prin- À 
pie ce, & luy fitfairefon entrée folemnelle à Turin ,au mois deluillet M. CCC. | 
A. Ta L X V JL. de l'authorité de ce mefme Tuteur , il confirma aux habitans de Tu. | 
rin leurs anciens priuileges par patentes du mois de luin M.CCC.LX V IL 
rir.du  Georgin, George, Charles , Girard, Manfroy , Chriftophle, laques , Ay- d 
Chat. de mon &lean Marquis deCeuele v. d’AurilM.CCC.LXXVII. luy promi- |! 
Nice. rent d'eftre toufiours fes partifans & adherans. Cette mefmeannée, & au À 
Ping. Âge. mois de Nouembre le Comte de Sauoye luy remit les villes de Turin, Mont. | 
ee var callier, Cauours, Pignerol, & autres terres de Piemont, dont Amé luy fit & 
Ch.des hommage, & le reçeut l'année fuiuante des habitans de Turin; c’eftaufli en } 
Ge si cetempslà qu'il confirma les priuileges de ceux de Cauours.Il fuiuit Amé VII L 
sdeM Comte deSauôye farnommé le Rouge, en la guerre de Valays, pour reftablir 
du Puy. Edoüard de Sauoye , Euefque de Sionen fon Siege. 
Se S  CePrince qui eftoit fort genereux ; entreprit de recouurer les Principautés | 
d'Achaye & dela Morée, derenuës fur fes predecelfeurs par les Roys de Na- f 
Ve. ples dela maifon d'Anjou , & la premiere chofe qu'il fit , fut de tirer vnede- À 
° claration du Pape Clement V IL datée du 11. des Ides d’Auril del'an M. 
Preuus CCC.LXXX VII. contenant que par la permiflion que fa Sainteté añoit | 
pag:226 donnée au Roy de Sicile, de vendre les deux Principautés, elle n’auoit pas 
entendu de preiudicier aux droits de ce Prince; acontraire, cafloit cette h 
vente. Apres il pratiqua de grandes intelligences en ces lieux-là,par le moyen # 
de Jean de Lafcaris Seigneur Grec , à qui pour l'engager. dans ce voyage, il Ê 
Er donnaiau mors de üillec, le Comtérde Cephalonie; auec leslfles de Zan- 1 
LArchiue the, de Compara, & les Chafteaux de Leuoldifte, de Corelitze, Leftimi-W 
de Turin. cho, Morlend & Auarinauec le port. Il fit aufli par cette raifon alliance auec à 
à 
les 
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_ les Venitiens le feptiéme de luillet l'an mil trois cents nonante-vn, POUTIC- nero 
couurer la Ville d’Argellien la Moréc,que le Defpote Theodore Paleologue Zippon. 
+ luy auoit occupée, & tira promeffe le vinat-neuf de Decembre füiuant de à 
V. Nereo de Rajolis Cheualier Florentin &. du Seigneur de Cofciuto du Pays FAchine 
= d'Achaye; de l'affifter au recouurement de cette Principauté , il enuoya en de Turin. nu 
ce Pays là, Frere Pierre de Narbonne, Humbert Prouana Seigneur du Vil- preuues LUI 
4 lars & Humbert Favre fes Ambafladeurs, qui luy en enuoyerent le denom- pag-127, | 
, brement. (ll 
Il£e void encore dans l'Archiue de S. A.R. à Turin , le Traitté qui fut ar- 
refté à Venifeen la Maifon de fain& Antoine le cinquiéme de luin mil trois 
cents/nonante-vn , entre Antoine Faba de Valence Confeiller de ce Prince, | 
& Bertin Prouana, Seigneur du Villars fes Deputés , & Barthelemy Bombin: | 
& lean de Roftain de Naples, deputés de la part de Pierre defain& Supe- 
ran Gouuerneur & Regent de la Principauté d’Achaye ; en prefence de 
Guillaume de Biteaux & de Beraud fon Fils Cheualiers Anglois ; Herle 
leur Efcuyer, & Frere Oger de Caluxe de Vigon , Prieur de fainét Antoine de 
Venife, par lequel les Ambafadeurs du Prince demandoient qu'on luy ren- 
ditla Principauté d’Achaye & de la Morée, aucc que toutes les Villes & Cha- 
… fteaux comme heritage de fa Maifon. Ceux du Regent difoient, qu'il tenoit 
cette Principauté en fuite d'vn pouuoir qui luy en auoit efté donné par l'Il- | 
luftre Scigneur laques de Beaux Empereur de Conftantinople Prince de | 
Tarente, yflu des Vrays Seigneurs & P P. d’Achaye, iufques à ce qu'il parut 
vn lepitime Succeffeur & Seigneur , ce qu'il eftoit refolu defaire, à la charge 
d'eftre luy & fes Confederés rembourcés auparauant de tous les frais par eux (ll 
faipportés à la conferuation du Pays. Sur quoy il fut accordé que le Prince | 
d’Achayc laifferoit audit Regent & à fes affociés en fief; les biens qu'ils pof- 
fedoient alors, pour eux & leurs defcendants ; pour en ioüyr felon les DTA 
couftumes du Pays {à la referue de ce qui dependoit du Domaine du Prince) LL 
& à la charge de luy en faire hommage, auec pouuoir de les vendre où D | l 
donner à gens toutesfois fidelles au Prince , & d'en laiffertelle portion D AL Al 
que bon luy fembleroit aux Eglifes des Freres Mineurs & Prefcheurs de Clay- ARIANE | 
rence, pourueu qu'il n'y eut point de Chafteau ou de Forterefle. Item que | 
le Prince donneroit au Regent & à fes Confederés vingt mil ducats d'or de 
Venife , cinq mil auant que de partir, & le refteapres auoir pris poffeflion de | 
la Principauté, Qu'il y auroit pardon general de toutes chofes & crimes, à la Et 
referue de Manuel Alleman,quiaydé des Armes du Defpote,auoit affafincle | 
Capitaine Berard Veruaffa & autres de leur confederation. Quetous ceux UN qlll 
qui auoient manié les deniers du Domaine du Prince , en feroient quites & Il LL 
defchargés. Que Nereo de Rajolis fervit confirmé enla chargede Cha- ll | | 
ftelain de Corinte , que le Regent luy auoit donnée , À condition d'en pren- Ë il LUE | 
dre inueltiture du Prince. Que le Prince feroit tenu de fe rendre en Achaye fl |ll Hi 
pour tout le mois de Mars füiuant , & au cas qu'il ne le peut ; (fans feinte, NE | Il 
toutesfois ) qu'il feroit tenu d'y enuoyer vn Lieutenant dans ce mefme ter- (il [IN (ll { 
me, qui iureroit l’obferuation des Priuileges du Pays entre les mainsdes Pre- : nn | [A 
lats & Barons , qui à mefine temps luy feroient l'hommage, à la referue de ) LUE 
celuy deub au Roy de Sicile. Qu'en attendant , le Prince enuoyeroit en ULl {Il 1l 
Achaye pour tout le mois d'Aouft fuiuant , cent cinquante Lances d'hom- | Lu 
mes d’Armes & quatre cents hommes de pied qui feroient receus & logés [ILE (ll 
parle Regent, fans qu’ilen couftat rien au Prince. Que le Prince ioüyroit nn | 
des mefmes honneurs , priuileges & droits que fes Predecefleurs ; Et enfin s {4 | 
que le Prince permettoit de ne faire aucune part des conqueftes qu'il feroit ANRT 


en Romanie, qu’à perfonne qui füt des Vaffaux de ladite Principauté, & qui nn 
qua p q êe | 
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fut tenu de luy rendre le feruice que luy doiuent es autres Barons du pays Bom- 
bin & Roftain firent ce Traitté enfüite du pouuoir qui leur en auoit efté pa£ | 
{6 le Dimanche x r. de Decembre, Indict. x r v. mil trois cens nonante ,à 
Dreuxen la Principauté d'Achaye , par Pierre Euefque de Corone, Pierre de | 
S.Superan, Vicaire general de cette Principauté, Alzan Zacarie Cheualier, | 
Baron de Calendrice , Seigneur d'Arcadie, grand Conneftable; Fr. Jacobde | 
Argli, de l'Ordre Teutonic Threforier, Frere Rulio Serob, Commandeur | 
dudit Ordre, Roger de Nauelles Chancelier d’Achaye; laques de Viriftie 
Cheualier, Moyne de Polay, Nicolasle Fort, & lannctin de Spolere. Mais 
la mortdu Comte de Sauoye, & diuerfes affaires qui furuinrent à ce Prince, | 
lempefcherent de fe mettre en chemin, quoy qu'ilen fut prié par l'Arche- 
uefque de Patras, par le Regent, par le Seigneur d’Arcadie, par Neréde 
Ragpgiolis, Seigneur de Corinthe & Duc d’Athenes ; par Theodore Paleolo- | 
gue Porphyrogenete, Defpote de Romanie ; Thomas Dandolo Duc de Ve: | 
nife, & par les principaux Seigneurs d'Achaye & dela Morée;, qui luy enef- | 
criuirent des lettres fort preflantes. Ainfi cette Principauté demeura long- | 
temps demembrée & diuifée entre les Paleologues ,les Meffieurs & les Cente- ! 
rions de Gennes, iufques âce que Mahomet sen empara l'an mil quatre cens 
foixante-vn. l: 

Il fe declara l'an mil trois cens nonante trois , du party de Bonne de Bour- 4 
bon, pour latutele du ieune Prince Amé V I 1 I. Il fut aufli l'vn de ceux qui iu- 4 
rerent le Traitté fait furce fujet, levrrr. de May M.CCC.X CIII. parla À 
negociation du Duc deBourbon. ‘ 

Au mois de Juin de la mefme Année, il fit la guerre à Theodore Marquis 1 
de Montferrat , & prit fur luy Vulpian, Calufe en Canaueys, & les Chafteaux # 
de Riparia, Piperagno & Bainette , & eut fait des plus grands progrés, n'eut | 
efté la ligue que’ le Marquis firauec Louys Duc d’Orleans, Comte d’Ait, en 
laquelle le Prince d'Achaye fut compris, à condition qu'Enguerran Sire de 
Coucy Comte de Soyflons Gouuerneur d’Aft, feroit arbitre des differends }| 
qu'il auoitauec le Marquis: ce qu'Amé de Sauoye qui eftoit en ce temps-là 
à Chambery , ratifia au mois de Decembre fuiuant, en prefence de Boniface | 
de Chalant , Seigneur de Fenis, de laques de Villette, & d'Antoine de Che- 
uron Cheualiers. L'Hiftorien du Montferrat parlant du Prince d’Achayes’eft | 
trompé en fon nom , l'ayant appellé laques. 

Frederic Marquis de Saluces , ayant refufé lan mil trois cens nonante- # 
quatre , de faire l'hommage au Comte de Sauoye , le Prince d'Achaye luy de- : 
clara la guerre, & affiegea Monafterol; Thomas de Saluces Filz aifné du Mar- à 
quis , s'eftant mis eneftat de fecourircette Place , fut deffait, pris prifonnier, | 
& mené à Turin , où il demeura deux ans en prifon; dontil fut depuis deliuré 
par l'entremife de Jaques Seigneur de Montmaur , Gouuerneur de Daufiné, | 
& d'Enguerran Sire de Coucy. Sa rançon fut de vingt mil liures, & de cinq | 
cents ducats monnoye de Gennes. 

L'an mil trois cens nonante-fix, la guerre fe renouuella entre ce Prince, À 
Theodore Marquis de Montferrat, & Guillaume de Montferratfon Frere, 4 
parce qu'Amé au preiudice de la ligue , de l'an mil trois cens nonante- :h 
trois , & fans attendre le iugement du Sire deCoucy , aydé des trouppes du If 
Comte d’Armagnac, pillale Montdeuis ,Montcucho , $. Sebaftien ; la Mar- 1 
guerite , Rockabandoro , Cimico , Dogliani ,S. Damien, Brezano , Rhodo, | 
Caftillon, Rochade, Corio & Montcbarberio. Cette guerre dura vn an, | 
pendant laquelle le Prince d'Achaye prit Montdeuis, le Marquis luy oppofa 
Facino Cane fon Lieutenant general , quide fon cofté fit des hoftilités en Pie- | 
mont ; mefmement au voifinage de Turin, de Quiers , de Montcallier, Col- 

legno, 
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legno, Pianezze, Carignan & Foffan : Mais lean Galeas Duc de Milan Prince ere. 

… pacifique, les obligea à va traitté de Paix le dernier de luiller M.CCC. XCVII. ER 
où fut compris le Marquis de Saluces & Hugues de Saluces fon Frere, par le- 

biquel il fut dir:Que le Prince & le Marquis de Montferrat feroient bons amys: 
ue le Marquis remettroitentre les mains du Duc de Milan par forme de de- 

pot les Villes & Chafteaux de Bennes, Arignan & Pormoncello,pouren dif- 

pofer ainf qu'il iugeroit à propos : Que le Prince d'Achaye luy conferoit 

aufli les Chafteaux de Morezio & de Beinnette, la Roque de Carefano, Gaf- 

fan & Vico ,àlareferue quefi le Comte de Sauoyefaifoit guerre au Marquis 

de Montferrat, le Prince d’Achaye y eftant, ne feroit pas reputé auoir con- 

treuenu à la Paix : Et de mefme, fi le Marquis de Montferrat fe trouuoit à 

la guerre , que Robert Duc de Bar feroit au Comte de Sauoye, ne violeroit 

pas le traitté. 

Mais cela ne fut point executé , chacun ayant voulu demeurer faify Benewen. 

- de ce qu'il tenoit: Neantmoins ces deux Princes nommerent l'an mil qua- SeRAGEer: 
tre cens , Philippes Duc de Bourgogne pour luge de leurs differends, qui 

ne l'ayant pas voulu accepter , ils choifirent le Comte de Sauoye le vingt- 
deuxiéme de Decembre de la mefine année, par la negociation d'Iblet 
Seigneur de Chalant Capitaine de Piemont : Cependant il fut accordé 
qu'il y auroit trefue entreux & leurs fujets ; mais le Comte de Sauoye 
ne prononçant point , le Marquis Theodore luy depefcha à Chambery 

= des Ambaffadeurs au mois de Mars mil quatre censvn pour l'en fupplier:L'af- Titre de 

Hfaire mife en deliberation par le Comte de Sauoye en fon Confeil, ou eftoient No 
les Euefques de Maurienne & de Laufanne ; Guillaume de Chalant Abbé des. 
Michel de la Clufe & François de Menthon fon Maiftre d'Hoftel , il s’y treu- 
ua tant de difficulté, que le Comte n'y voulut rien ordonner. 

e Ces deux Princes donc voyans que leurs amys ne les pouuoient pas Zereuen. 

accommoder , s’aboucherent à fain@t Raphaël ,ouils conclurent vne trefue ‘5: 
de trois ans & demy , & donnerent pour cautions de l'obferuation , fçauoir le 
Prince d’Achaye , Philippes Solara & le Marquis Manfroy de Monteil. 
Ils arrefterent encores que chacun pourroit fortifier les lieux qu'il tenoit 
à la referue toutesfois que le Prince ne feroit aucune Citadelle ou Cha- 
fteauà Montdeuis ; ny aucune nouuelle fortification à la Baftie de Vico, & 
quele Marquis de fon cofté laifleroit Vico enl'eftar qu'il eftoit. Enfinà 
la perfuafion de Iean de Fontaines Confeiller & Chambellan duRoy, Gou- 
ucrneur d'Aft & de lean Seigneur de Chafteaumorand , Lieutenant du 
Marefchal de Boucicaut, Gouuerneur de Gennes. Cette Trefue fut prolon- 
géc pour dixans, & conuenu:Que le Prince d’Achaye remertroit Montdeuis 
en maintierce, pour eftre gouuerné par deux perfonnes notables ,au nom des 
deux partis : Qu'il relafcheroit aufi les forts de Montalte & de Roberengo 
les lieux de Bonifio , de Piperagno, de Bcinnettes, de Marguerite deBru- 
faporcello & de la Baftie : Que le Prince ne pourroit point mettre d'Off- 
ciers à fainct Alban , la Trinité, Sinio , la Baftide , Carezan , Caftelui- 
co , Pormoncello, Vergnagno, & Sambuvro; Mais que ce droit appartien- 
droit au Marquis de Montferrat. Et quant aux autres lieux pris & occu- 

=. pés,qu'ilsdemeureroient en l’eftar,Prefentsà cér accommodement qui eft du 

2mhuictiéme de Mars mil quatre cents deux,Henry Euefque d’Aqui : Aymon de 

—Romagnan Preuoft du Montcenys, Iean de Montbel, Raymond des Marquis 

F deBufque & autres. 

© Cesdifferends pacifiés,le Prince s'attacha au Comte deBlandrate, quiauec 

2 Se trouppes leuées au Duché de Milan,eftoit entré enPiemont, & y a- 

+ uoit fait des hoftilités; Mais ilne vefquit pas long-temps apres l'auair battu & 


Vu chañé 
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Aug: Taw. chaGé, car il mourut le v1r. de May M.CCCC. I, & fut inhumé au Tom- || 
Chefs. beau de fes Predecefleurs en l'Eglife de Sainct François de Pignerol, auec céti 
Epitaphe. ! 
Anno Domini M.CCCC. LL. dievrx. Maïj obiit Ilwftrifimus D, D. Amedeus 
de Sabaud. Princeps Achaye € Pedemont. 


Ce Prince mourut à l'âge de trente-neuf ans, & ne laifla pas neantmoins 
de donner beaucoup de preuuesde fa generofité, foit pour recouurer ce que fes 
Predecéfleurs auoient laifsé perdre, foit pour conferuer ce qui luy eftoit re- | 
fé. Il refifta auec beaucoup de refolution à fes ennemys, eut de grands auan- | 
tages fur eux , fe demefla heureufement du differend qu'il eut auec Philippes | 
de Sauoye fon Frere, à caufe de la primogeniture, & demeura ferme dans | 
l'obeyffance & dans le refpect qu'il deuoit au Comte de Sauoye , & fi la ! 

à 


mort n'eut abregé fes jours au milieu de la courte, ileut efté l’un des grands 


Princes de fon Siecle. 
Pin. Aur. Le vingt-deuxiéme de Septembre mil troiscens huidtante au Chafteau de 
T'aur. Arb. RTS : ë : ill , / 
Gem.ch.  Duyn en Geneuois, il prit alliance auec Caterine de Geneue, Fille d’Amé IT. l 
il du nom, Comte de Geneue & de Mahaut de Bologne; wanderburch s’eft 
trompé d’appeller cette Princeffe Mahaut de Geneue , & de luy auoir donné | 
Fe Am. pour Mere Mahaut de Luxembourg,Fille de Guy de Luxembourg , Comte de | 
at. S Paul. Caterine de Geneue fit fon entrée à Turin au mois de Septembre| 


mil trois cents huidtante. 


PANDE MENÉS D AMIE DIE NS A MVIONVTLE PRINCE DE! 
Piemont, d'Achaye & de la Morée, & de Caterine de Geneuc. 


IL Margucrite de Sauoye farnommée la Grande , accordée en Mariage le] 
dix-fept de lanuier mil quatre cents trois, ( & non au mois de Septembre mill 
quatre cents quatre, comme a efcrit Pingon)auec Theodore Paleologue Mar- 
Ang. Tan. quis de Monferrat Il.du nom,Gouuerneurde Gennes,Fils de lean Paleologue;! 
e K Marquis de Montferrat,& d'Elifabeth de waiorque.Elle eut la moitié du Com:} 
Chambre té de Montdeuis en Piemont & trente mil Janetins de Gennes pour fa dot! 


des Côpt. & n'eut aucuns Enfans. 
de Saw. 
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MS Louys Chief s’eft mefpris d'auoir crû que cette Princefle eftoir Fille] 


ne vnique du Prince Amé; puis qu'elle auoit encore vne Sœur, de laquelle nous| 
a. Parlerons cy-apres , mais l'erreur de Bien-venu de fainét George, de Pingon, 
cu ee de Wanderburch & du Pere Monod en fs Annales de Sauoye M. S. eft bien) 
sl plus grande, d'auoir ecrit qu'elle eftoit Fille de Louys de Sauoye Prince del 


Piemont 
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Piemont &-d'Achaye ; dequi elle n’eftoit que Niece, ainfi qu'onttres-bien 
remarque plufieurs Autheurs dignes de foy. 


Outre cela nous auons d’autres preuues de cette verité , parceque par vne ” 


:) quittance departie defa dot, du 1 1 1. de Decembre M.CCCC.X VIïqui 
eften l'Archiue de. Sauillan en Piemont; cette Princefle eft nommée Niece 
de Louysde sanoye Prince d’Achaye, & parmy les titres du Conuenc deS. 
François de Montcalue au Montferrat, ou plufeurs Marquis de Montferrat 
fontinhumés, Marguerite de Sauoye eft qualifiée Fille d'Amé de Sauaye 
Prince d'Achaye. Ce que toutes les Genealogies des Paleologues Marquis 
de Monferrat nous confirment. 

Mais, pour monftrer plus clairement qu’elle ne pouuoit pas eftre Fille 
de Louys de Sauoye Prince d’Achaye; C’eftque fi l'on accordoit cela ; cette 
Princefle {e trouueroit mariée auant que d’eftre née : Car il eft certain que 
fon mariage auec le Marquis de Montferrat eft du xv 1 r. de lanuier M. 
CCC C.III.Cependant le Prince Louys n’efpoufa Bonne de Sauoye fa Fem- 
me que le x x 1 v. du mois de luillet fuiuant: De plus , sil eftvray que Mar- 
gueritede Sauoye en qualité de Marquife de Montferrat , aitefté à Gennes, 

D & qu'elle y ait fait fon entrée folemnelle l'an M. CCC C. VIT. commel'Hi- 
ftoire le porte; il senfuiuroit qu'elle auroit fait ce voyage à l'âge de trois ans. 
Ce qui implique non feulement vne abfurdité ; mais encor vne impoflibilité 
manifefte. 

Marguerite de Sauoye vefquit auec le Marquis de Montferrat fon Efpoux 
en parfaite vnion & amitié, pendant lefeiour qu'ellefit à Gennes, doncil eftoit 
Gouuerneur & chef des Armées de cette Republique. Elle oüyt les merueil- 
leufes predications de S. Vincent Ferrier, quiietterent dans {on ame les pre- 
mieres femences de deuotion & de pieté ; & la mort de fon mary eftantarri- 

= uée le 2. de Dec. M. CCCC. X V IL L. elle fupporta cette perte auec vnecon- 

D fhance extraordinaire , & fic dés lors veu de chafteté , & fe voulant éloigner des 

= pompes, & du tracas dela Cour ,ellefe retira à Albel'anM.CCCC.X X. 

D Philippes-Marie Ducde Milan la rechercha en mariage, & luy enuoyala 
difpence qu'il auoit obtenuë du Pape Martin V. du fimple veu qu'elle auoit 

fait de chafteté: Neantmoinsla grandeur de cette alliance, ny les auantages 
qu'on luy en faifoit efperer, neluy peurent iamais faire changer fa refolution; 
aucontraire, pour ofter tout le doute oule monde pouuoit eftre fi elle fe 
marieroit ,elle prit l'habit des T'ertiaires de l'Ordre de S. Dominique , autre- 
ment dit de la Penitencé ; ou de la milice de Iësvs-Curisr. Lagrande 
inclination qu'elle auoit pour les Religieufes de cét Ordre de la ville d’Albe, 
lobligea de demander au Pape Martin V. lvnion de l'Eglife de la Preuofté 
des Peres humiliés (qui 1oignoit fon Palais ) à celle des T'ertiaires ; ce qu’elle 
obtint auec facilité. Elle y fit encore vnir celle de l'Hofpital de fainte Ma- 

rie des Anges , dont elleut la direction ; mais fon zele pafla plusauant, car 
elleut permifion du Pape Eugene I V. par Bulle du x v. de luillet mil quatre 

— cens quarente-cinq , de fonder vn Monaftere de Religieufes en la ville d’AI- 

be ; ce qui futexecuté l'an mil quatre cens quarente fix, & fut le Monaftere 
fondé par cette illuftre Princeffe , fous le nom de fainte Marie Magdelaine, 
ayant donné pour cét effet fon Palais; elley prit depuis l'habit, fous la Reigle 
deS. Auguftin:Etparce qu'elle auoit toufiours grand amour pour lesReligieuf. 
Tertiaires de l'Ordre de S.Dominiquesle Pape Nicolas V. à fà pricre, par Bulle 
du x. de Juillet M.CCCC.XL VI. leur permit de pañfer de l'Ordre de. 
Auguftin à celuy de S. Dominique, & de prendre la clofture. 

Les merucilleux exemples de deuotion , d'humilité & de pieté que cette illu- 

ftre Princeffe donna à toutes les Religieufes de ce Monaltere , les porterent à 
VA l'élire 
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l'eflire pour Superieure , en laquelle charge elle fe porta auec tant dé vertu, de | 
prudence & de moderation , qu'elle fe fit admirer de tout lemonde. 

Enfin cette grande Princeffe paya le tribut de la mort , lexxi sr. deNo--| 
uembre mil quatre cens foixante-quatre , ayant fait plufieurs miracles pen- !| 
dant fa vie ,à fon decés , & apres fa mort. Elle fur enterrée en l'Eglife de fains | 
te Marie Magdelaine d’Albe, dans vnebelle fepulture de marbre, telle quelt à 
figure cyiointela reprefente > auec cette infcription. à 


Hic Jacet corpus Bratz Margarete Sabaudie, Marchioniffe Montisferrati Ordi. 
ni fan£hi Dominici prefentis Monaflerÿ Fundatricis. 


Le Sereniffime Prince Maurice pour lors Cardinal de Sauoye, en reconnoïf- 
fancedes faueurs qu'ilauoitreçeuës du Ciel, par l'interceflion de cette fainte 
pendant vne grande maladie , fit faire à Rome vne tres-belle chaffe d'argent 
maflif,pour eftre mife fur fa fepulcure auec cette infcription. 


ER 


B. Marsarets Sabandis cognomento Magna, Achaies 
Mores ac Pcdemontium Principiffe, Montisferrati 
Marchioniffe, Ordinss fanéti Dominics. 

His Monafierÿ Fundatricis ; gloria. 


Mauritius S.RE. Cardinal Sabaudus , facri Romani Imperij Proteëlor; ob fin- 
galare in facram Gentilem [ram Pietatis authoramentum Dicauit M. DC. 
XXXVII 


Leurs À ARR. &la eo Infante Marguerite de Sauoye, Ducheffe de | 
Mantouë & de Monferrat , ont fait de grandesinftances àRome, pour pro- | 
éeder àla Canonization de cette grande Princefle; ce que tout le Piemont & | 
le Montferrat attendent auec vne impatience. 


La | 
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La vie, les actions , la fainteré & les miracles de cette glorieufe Sainte, ont 
efté décrits par plufieurs hommes doctes, entré autres par Frere Thomas 
d'Yvrée de l'Ordre des Freres Prefcheurs , Iean-Marie Balhani , Frere Tho- 
mas, Aymon Bongionami] Dominicain , lean Baptifte Balbis Inquifiteurs 
de la Foy dans la Ville d’Aft , dont les ouurages font manufcripts,& apres 
tous ceux-la Frere Hyacinte Barefano Religieux de l'Ordre de fain& Do- 
minique & Confelleur des Religieules de fainte Marie Madelaine d’Al- 
be, en a fair vn Liure particulier enlralien , auec de tres-curieufes & pieufes 
obferuations. Le R.P. Pafchal Codretto Religieux Obferuantin luy a auf 
drefsé vn eloge en la mefme langue. 


IL Melchide ou Mahaut de Sauoye, Mariée à Louys Comte Palatin du 
Rhin, Electeur & Duc deBauieres, Veuf de Blanche d'Angleterre, & Fils 
de Robert III. du nom Comte Palatin ,Electeur & Duc de Bauieres, puis 
Empereur, & d'Elizabeth de Nuremberg. Ce Mariage fe fitau Chafteau de 
Pienero le croifiéme de Nouembre mil quatre cents dix-fept , par l'entre- 
mile de Louys de Sauoye Prince d’Achaye & de la Morée ,Oncle de l'Ef 
poufe. Le Duc de Baujeres enuoya cinq deputés & Procureurs pour la con- 
clufion du Mariage ; dont Bernard Comte de Thierftain eftoit le Chef, & 
ceux du Prince de la Morte furent Aymon des Comtes de Romagnan 
Euefque de Turin , & Amé Maluagoia Seigneur de Bagnol. Les autres pre- 
fents àla Celebrarion de ce Mariage furent, Michel de Carefan Abbé de 
faincte Marie de Pignerol ; Aleran de Carretto Abbé de fainét Benigne , 
Louys Baltard de Sauoye Seigneur de Raconis & de Pancalier, Manfroy 
Marquis de Saluces. Tblet de Montbel , Amé Seigneur de Luzerne & de 
Montbrun Cheualiers ,Louys Cofte Seigneur de Bennes & de Polongare, 
& Burnon de Caqueran Seigneur en partie de Briqueras, d'Ozafque & de 
Ville-neufve, 


Cette Princefle pretendit part au Comité de Geneue, du Chef de Caterine de 
Geneue fa Mere , maiselle quira fes droits à Amé VIII. du nom,premier 
Duc de Sauoye l'an mil quatre cents dix-fept. Elle mourut l'an mil quatre 
cents vingt-quatre. 
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XIII. 

LOVYTS DE SAVOTE PRINCE D'ACHATE, 
de la Morée, © du S. Empire , Comte de Piemont ; de Vinti- 
mille , d'Albe, d'Oleano , de Manopello, de Laureto, €5 de 
S. Fabien, Seigneur d'Ortone, S. Ange, Pe[quaire, Fran- 
cheuille, Bouclan, Pianelle, Grand-[on, Belmont € Vi- 
rien le Grand, Cheualier de l'Ordre du Collier. 


CHAPITRE XIX. 


s Ncore qu'Amé de Sauoye Prince d'Achaye & Comte de Pie- 
is mont, PA Er deux Filles; neantmoins elles ne furent pas heritieres 
nn à y du Comté de Piemont ; au contraire , ce Prince leur Oncle y fut ap- 
£ pellé par la formelle difpofition de laques de Sauoye fon Pere , qui prefera {es 
 defcendants mafles aux Filles. Il fut laifléau Berceau, & fous la tutelle du 
à Comte Verd auec Amé de Sauoye fon Frere aifné. Enfes ieunes ans, il fuiuit 
# Je Comtede Sauoye au voyage de Naples, affifta à fa mort,& rapporta à Âmé Pire. Arb. 


Hi de Decembre mil trois cens quatre-vingt cinq , prefents Odo de Vil- Bree & 
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Il fut declaré lan miltrois cents nonante trois Confeiller neceffaire du leu- — 
ne Amé VILi. du nom Comte, puis I. Duc de Sauoye, pendant que Bonne A 
deBourbonauroitle Gouuernement de L'Eftat ; & c’eft en cette qualité qu'il Fi 
jura letraitté far entre elle & Bonne deBerry,touchant la Regence de Sauoye del 
& de là vient queBonne deBourbon luy donna la mefme année les Chafteaux 15} 
de Grand-fon & deBelmont. é ÿ 13 
Le Corio dit que l'an mil trois cents nonante fix, ileut guerre auec le Mar- =} 
uis de Montferrat qui dura yne année,& qu'ils furent accommodés par Ieane! 
Galeas Duc de V'ilan. le 
Amé de Sauoye fon Frere Prince d'Achaye & de la Morée eftantdece- sl 
dé, il prit pofleflion du Comté de Liemont & fit fon entrée à Turin au mois =} 
de May M.CCCC.II. 1 
Louys Chiefa recite qu'en cette mefme année Louys de Sauoÿye fit vn 4 
traittéde Paix auec Theodore Paleologue Marquis de Montferrat , auquel il = 
promiten Mariage Marguerite de Sauoye fa Niece, bien que Pingon raporte E. 
cela fous l'an M.C CCC.IV. M 
Ilconfirma l'an M. CCC C. V.. les anciens Priuileges des Habitans de Tu- 1 
rin, &y fonda vne Vniuerfité en toutes fortes de fciences & d'arts liberaux; 3 
dont l'Euefque de Turin fut declaré le Chancelier: Ce que le Pape Fenoift 14h 
XII I.confirma par Bulle dattée à Marfeille l'onziéme de Nouembre de ladite pl 
année, l'an xr.de fon Pontificar,l Empereur Sigifmond y donna aufh fon con- ueh 
fentement par patentes datrées à Bude le r.de luillet M. CCCC.XII. decla- =] 
rant que fon intention eftoir que cette Vhniuerfté eût les mefmes prerogatiues | 
que celle de Paris, d'Orleans , de Bologne, d'Auignon & de Montpelier. Le =k 
Papelean X 1 V.y dorinaauffi fon approbation l'an M.CCCC.XIII. 1] 
Mais retournons à Louys de Sauoye qui eftoit de-jaen fi grandeconfidera- des 
tion en la Cour de Rome,que le College des Cardinaux ayant éleu Gregoire 4 
XI.en donna part àce Prince par Bref datté au Palus Apoftoliquelexx. de ;4 
Decembre M. CCC C. V Lou le facré College le traitte de Magnificence : ©} 
Depuis ce Prince ayant eù de nouueau differends auec Theodore Marquis de cl 
Montferrat, le Comtede Sauoye, Amé V III. s'entremit & les accommoda lel 
fanM.CCCC.VIL a 
Il fut prefent auec plufieurs autres Princes , Seigneurs & Perfonnages qua- a 
lifiées au traitté de Paix qui fe fitle 2.de Mars M.CC CC.VIIL. entre les 1 
Ducs de Bourbon & le Comte de Sauoye. 3] 
Le rv.d'Odobre M.CCCC.IX.cftantà Moncalier , il ft confedera- fal 
tion anec le Marefchal de Boucicaut Gouuerneur de Genes, contre le Mar- 
quis de Montferrar , & les Genoïs reuoltés ; en confideration dequoy Bouci- Bk 
caut promit de luy remettre tout le Comté de Vintimille ,au cas que le Roy “k 
n'enuoyat pas vne Armée pour recouurer Genes : Et quoy que nous ne 4 
VOyOns pas quel effet eût certe confederation, il faut croire pourtant qu’elle Ie 
fut auantageufe au Roy ; parce que l'année füiuante S. M.luy enuoya l'Hermi- 
te de la Faye, Pierre de Lanjeu,Dauid de Rambures, & Iean de Turfey Cheua- 1£ 
liers fes Ambaffadeurs pour l'en remercier. 7} 
Amé VIII. ayant fait des Statuts de l'Ordre du Collier de Sauoye l'an M. ch 
CCCC.'X. Louys de Sauoye comme Cheualier de cét Ordre en promit hi: 
lobferuation. L'année fuiuante il fut compris au traitté de Paix entre le Com- €h 
te de Sauoye,le Marquis de Montferrat & la Republique de Genes. 10 
Louys ayantenuoyé à Bude en Hongrie Otthobon deBelluno,Referendaire ; ; 
Apottolique,& Pierre Beggiamo Gentilhomme de Sauillan fes Ambaffadeurs =£ 
aupres de l'Empereur Sigifmond, pour obtenir leconfentement de fa Majefté #8 


Imperiale à l'Erection de lVniuerfité de Turin, il obtint encore del'Empereurw] 
par 


De la Royale Maifon de Sauoye. 345 


- par des Patentes du premier de Juillet mil quatre cents douze , la dignité de 

Vicaire general de l'Empireen toutes les Ferres qu'il auoit en Piemont, auec 
dyn pouuoir fort grand , puis celle de Prince du fain& Empire. 
en 1] fut employé pour appaifer le Schifme de l'Eglife fous les Papes Gre- 
Mgoire XIE Benoift X TILL. & lean X XII. dit XX {II ce que l'onapprend 
sde plufieurs lettres que ces Papes luy efcriuirent. 
Au Concile de Conftance, iltrauailla genereufement pour lElection du 
F Pape Martin V. contre les factions des Cardinaux de Saluces & de Geneue. 
fn [l contribua beaucoup aux auantages que le Comte Amé VIIL. eut fur 
MThomasIII. du nom Marquis de Saluces par les prifes de Carmagnole, de 
Tarnauas , & de Saluces. À 
» ]1sayda auf à faire la Guerre à Manfroy Marquis de Ceue,qui eftoit Parti- 

fan du Marq de Saluces;& apres l’auoir contraint de fe foubmettre à vn Trait- 
até fort auantageux à la R.M. de Sauoye,il retira de luy le Marq. d'Eft fon pri- 
HMonnier,dont la deliurance auoit efté inftäâment pourfuiuie par le Duc de Ve- 
M nifc.Et pour attirer le Marquis entierement dans fon party.il luy accorda plu- 
Micurs immunités ; enfuite dequoy Manfroy Marq. de Ceue,Gddon, Henry, 
Roland, & Marc de Ceue fes Enfans, luy firent hommage lex 1 v. Juin M. 
MCCCC: X V. de la fixiéme partie du Chafteau & de la Ville de la Tour. 
= L'Empereur Sigifmond, apres auoir crigé le Comté de Sauoyeen Duché 
6 J'an mil quatre cens feize!, fut receu magnifiquement par Louys de Sauoye 
Là Turin, & deux ans apres le Pape Martin V. venant de Geneue, fit fon en- 
Hitrée dans la mefme ville, & y receut des honneurs extraordinaires. Ce Prince 
nnayantrien oublié de ce qui pouuoit tefmoigner la ioyequ'il auoit d'y voir 
& fa Sainteté. 

Il mourut à Pignerol , lonziéme dé Decembre mil quatre cens dix-hui&, 

> & gift à fainét François de Pignerol auec cét Epitaphe. 


à Anno Domini M.CCCC.XV/IIL. die 11. Decembris obüt, Illufirifimus D. D. 

n Ludouicus de Sabaudia Princeps Achais > Pedemontium. 

It 

D lit fonhcritier vniuerfel Amé VIII. du nom & I. Duc de Sauoye fon 

# Beau-Frere & de là viennent les droits que $. A.R. a fur les Principautés d'A- 

ë chaye & de la Morée. 

= La vie dece Prince eft glorieufe, d'auoir porté fi loing fes Armes victo- 

M rieufes, & rendu le nom de Sauoye fi fameux iufques aux extremités du 

Ÿ Royaume de Naples ; fa fidelité enuers les Comtes de Sauoye memorable, fa 
prudence fignalée, qui luy fit auoir place dans les Confeils de fon Prince Sou- 
uerain, & qui lerendit arbitre & mediateur des diuifions qui defchiroient l'E- 
glife , il fut aymé & carefsé du Pape & de l'Empereur , amateur des lettres, 
eut grand foin de maintenir {es Suiets en repos ,& de refifter aux entreprifes 
de fes voifins qui le pouuoient troubler , & laiffa vne belle preuue de fa pieté 
en la fondation qu'il fit d'vne Chartreufe en la Val de Lemeno prés de Pi- 
gnerol , laquelle il renta de quatorze Religieux , il fonda auf trois Chanoi- 
nes en l'Eglife de S. Donat de Montdeuis. 

à Son Efpoufefut Bonne de Sauoye fa Coufine, Fille d'AméVI I. Comte de 

0 Sauoye furnômé le Rouge & de Bonne de Berry.Leur Mariage fe fit à Cham- 
bery le 2 4.de luillet M. CCCC. III. Elleut foixante mille Florins d’or pour fa 
dot.Les perfonnes de qualité qui aflifterent à cette ceremonie font, l'Abbé de 
S. Michel de la Clufe ,Iblet Seig. de Chalant, Antoine de Chalant Chance- 
lier de Sauoye, Boniface de Chalant Seigneur de Fenis, Antoine de Seyf- 
el Seig.d’Aix, Pierre de SeyAfel Seig.de S.Caflin fon Frere, Aymon de la Balme 
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Seigneur d'Afpremont, Amblard de Gerbais Seigneur de Billia & autres. 

Cette Princefle fonda l'Hoftel-Dieu de Carignan , auec vne Chapelle 
fous le nom de fainde Elizabeth, du confentement du Pape Martin V. par} 
Bulle dattée à Rome à fain@te Marie Majeur, au mois de Nouembre, l'an! 
YILI. de fon Pontificar. Elle mourutle quatriéme de Mars mil-quatre cens} 
trente-deux , & gift en l'Eglife des Cordeliers de Pignerol auec cét Ep 
taphe. 


Auno Dornini M. CCCC.X XXII, die 4. marti, obiit Illuftrifima.D D. Bonal 
Vxor quondamIlluftrifimi D D. Ludowics de Sabaudia Principis Achaye &> Pede=\ 
montium. 


Son Teftament.éft datréau Chafteau de Stapinoufc le douziéme d'Otto-| 
bremil quatre cens vingt-neuf, par Jequel elle ordonna d'eftre enterréeent 
lEglife de Pignerol, dans la Chapelle des Princes d'Achaye, ft des Legats| 
aux Religieux de fainét François & de fainéte Claire de Pignerol de Mont-h 
caliet, de Turin: de Quiers ;de Foflan, de Carignan, & de Montdeuis, &} 
aûx Réligicules -de fainét Jaques de Pignerol , recommanda à fon heririer ù 
Louys Baftard d'Achaye , fi.encor legat à leane de Sauoye Marquife del 
Montferrat fa Sœur, & à Bonne deBerry fa Mere, & fit fon heritier Vniuerfel} 
Amé VIIL..dunom; premier Duc-de Sauoye fon Frete. | 

-Louys de Sauoye, Prince d’Achaye,ne laiffa aucuns Enfans de ce Maria-h 
ge Mais feulement vn Fils naturel qu'ileut. d'vne grande Dame de Na-k 
ples ;'ñoimmé Louys Batard d'Achaye Cheualier Seigneur de Raconis, del 
Pancalier, de Canours ,de Moillebrune , & de Chafteau-Regnier, Maref | 
chal dé Sauoye , dont! la polterité prit le nom. & les Armes dé Sauoye ;ainfi | 
qu'il fera dit en fon rang. | 


AME' 


Sauoye 
Baugé 
d'azur au 
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AME DV NOM COMTE DE SAVOTE, DE 
Maurienne € d'Af , Duc de Chablais &) d'Aoufte, Seigneur de BreÎfe, d'Yurée, 
@ de Foucigny , Marquis d'Italieé> de Suze, Prince du S. Empire, e> 
de Piemont ; furnommé le Grand. 

CPAPAMMURNE NOUS 


2 E s trois Fils de Thomas de Sauoye II. du nom, Comte de Flandres ; 
& de Beatrix de Fiefque {à feconde Femme, donnerent origineà trois di- 
XXe uerfes 
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uerfes branches; Thomas LIL. du nom qui eftoit l'aifné, fut Comte dePie- | 
mont, & c'eft de luy que font defcendus les Princes d'Achaye & dela Morée, | 
dont nous auons donné cy-deflus la gencalogie. Amé de Sauoye Séigneur de | 
Brefle, puis Comte de Sauoye, dont l'éloge fait la matiere de ce Chapitre; a 
efté la glorieufe fouche des Comtes & Ducs de Sauoye iufqu'a prefent, & | 
Louys de Sauoye Baron de Vaud , fit vnetroifiéme Branche qui fera traittée À 
ailleurs. 


Ping.rb.  Cegenereux Prince, l'yn des principaux ornements de la Royale Maïfon 


de Sauoye , vint au mondeau Chafteau du Bourget le quatriéme de Septem- 
Butte. bre mil deux cens quaräte-neuf.Il m'auoit que dix ans au decés de Thomas I. cf 
Comte de Flandres fon Pere,Beatrix de Ficlque fa Mere prit foin de fon educa- ‘k 
tion ; Mais Philippes de Sauoye Archeuefque de Lyon fon Oncle, l'ayant 4 
pris en affection , le tint toufiours aupres de foy & en conçeut vne figrande | 
efperance qu'il le deftina fon heritier. 
PR Thomas de SauoyeIIl. du nom Comte de Piemont fon Frere aifné, 
Be. -eftant en Guerre auec les Aftefans (qui auec le fecours du Comted’Anjou& k 
du Marquis de Monferrat auoient afiegé Turin, ) Pierre Comte de Sauoye - 
fon Oncle, luy mena des Trouppes pour s’'oppofer à leurs defleins , Phi- . 
ippes de Sauoye Archeuefque de Lyon y alla auf, & y mena ce icune À 
Prince, mais Thomas perdit la bataille & fut pris prifonnier ;& auec luy @ 
: Amé de Sauoye & Louys de Sauoye fes Freres, ainfi que nous auons remar- = 
oo e qué cy-deuant. Ces trois Princes ayant efté mis en liberté, Philippes de Sa- 
‘uoye Archeuefque de Lyon, procura le Mariage d'Amé auec Sybille de ÿ 
Baugé , qui par ce moyen fut Seigneur de Baugé & de Brefle. Ce fut en cette 
ualité qu'il confentit au Traité que Sybille de Baugé fa Femme fit au | 
Chafteau de Chillon au mois de luiller mil deux cens feptante-deux, auec 
ï le mefine Philippes deuenu Comte de Sauoye & de Bourgongne, touchant j 
He la fucceflion d'Alexandre de Baugé Seigneur de Bourg, de fainét Triuier, ( 
de Bugey de Cufery & de Sagy, Oncle de fa Femme, par lequel Traitté les Villes &1 
part-Ic.39 Chafteaux de Bourg & de Chatillon fur Chalaronne demeurerent au Com- ? 
te de Sauoye , & le refte dela fuccefion à Sybille de Baugé. Au mois de Sep- 
tembre fuiuant , Amé de Sauoye alla en Breffe & y receut les hommages de } 
tous les Gentils-hommes. 
Piym.Eif. … Eftantallé en Angleterre auec Thomas & Louys de Sauoyefes Freres,pour f 
on prendre poffeffion des biens , dont Pierre Comte de Sauoye leur Oncle leur k 
auoit fait legat par Teftament , il en traitta auec la Reyne Eleonor & auec 
Ping Fi. le Roy Edoüard fon Fils à Hambin le dix-neufiéme d’Aouft mil deux cens 
Let 5, feptante-cinq. Vn Autheur Italien luy donne la loüange d'auoir afloupi. le. 
differend que Nicolas IILauoit auec les Chefs quicommandoient les Troup- } 
pes de l'Eglife & d’auoir reconcilié le Prince de Ferrare auec le Legat du | 
Pape. 
Au retour de ce voyage , Amé £ rendit ficonfiderable par fes feruices au- 
pres de Philippes Comte de Sauoye & de Bourgongne fon Oncle, qu'il auoit À 
la mefme authorité que luy , & les Peuples le refpectoient defia comme leur k 
Souuerain, Philippes y donnoit fon confentement, & voulant de bonne Îf 
heure faire part du commandement à ce ieune Prince,& lelaifler fi paëlant, 
Ping. Hif. que Thomas de Sauoye Comte de Piemont fon Frere aifné ne fe peut pas fer 
Fr à S. uir de fon droit de Primogeniture;il luy remit le Duché d’Aoufte:Enfuite de- 
*  quoy Nicolas Euefqued’Aoufte, & ceux de cette Prouince le reconnurent E 
pour leur Seigneur , & luy iurerent fideliré par Titre datté au Chafteau de à 
Chillon , le iour dela Fefte S. Thomas mil deux cens huiante-trois. 
Philippes Comte de Sauoye & de Bourgongne cftant decedé au mois| 


de 


Aug. Tan. 
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ide Decébre mil deux cens huidante-cinq, Amé fut falué Comte de Sauoye 
fans aucune cotradiétionscar quoy que Philippes de Sauoye fon Neueu Fils ai£ 

nc de Thomas I II. Comte de Piem. fon Frere aifné, peut pretendre de fucce- 

Mder par la loy desfiefs ,côme reprefentant fon Pere ;Neantmoins Amé V.luy 
fut preferé, parce que Philippes Côte de Sauoye & de Bourgogne fon Oncle, 
lauoit inftitué heritier , & luy auoic de fon viuant donné tant d'authorité & de 
pouuoir , qu'il eut efté bien difficile de s'oppofer à fa difpofition : Outre que la 
Loy de la primogeniture, & de la reprefentation à l'infiny n'eftoit pas encor 
éftablie enla R. M. de Sauoye ; & ainfi, en confiderant feulement la proxi- 

Mite, Amé, qui eftoit Neueu du Comte Philippes.fut treuué plus proche à luy 
fucceder que Philippes de Sauoye fon arriere Neueu. Vne autre confidera- 
tion feruit beaucoup au Comte Amé V. Ce fut le bas âge de Philippes de Sa- 
uoye & de fes Freres, dontil prit latutele; ce qui leur ofta le moyen de mou- 
uoir cette queftion, & luy pendant cette minorité eut loifir de s'affermir, & de 
mettre {es Neueux en cftat de receuoir plutoit la loy de luy, que de la luy 
donner. 

Amé fe mettant à couuert de cette pretention , fut obligé de contenter 
Louys de Sauoye fon Frere puifné, qui luy demandoit partage, ne voulant 
point confentir au teftament de Philippes Comte de Sauoye fon Oncle, mais 
ce differend , dont Robert Duc de Bourgogne auoit efténommé arbitre, qui 
n'y voulut prononcer , futbien-toftrerminé, parce que les parties ayant nom- 
més de nouueaux arbitres, affauoir Nicolas Euefque d’Aoulte , Eftienne Abbé ier. de ja 

de Sauigny , Rodolphe Seigneur de Montbel & d'Entremonts , & Nicolas de Ch.des 

Billens lurifconfulte , ils ordonnerent que Louys de Sauoye, pour tout appa- CUSrEs 

nage ,auroit la Baronnie de Vaud, fuiuant le teftament dePhilippes Comte de 
Sauoye fon Ongle. 

Ence mefme temps, ce Prince eftant à S. Rambert en Bugey, le Mercredy 

> apres l'Annonciation de la Vierge ; compromit des differends qu'il auoit auec 

Humbert Daufin , au dire de Nicolas Euefque d'Aoufte , & d'Humbert de la Tirr.< 

*Baulme Cheualier pour le Comte, de Girard dela Palu , & de Pierre Flotte , Sn 

\ Cheualiers pourle Dauphin, & de Guillaume Archeuefque de Vienne, fur ar- 

…bitre, à qui on donna encore pour mediateurs & amys communs , Humbert 

\Sire de Thoire & de Villars, & Henry de Villars Chambrier de Lyon fon Fre- 

re, & en attendant que leurs difficultés fuffenc iugées. Il futarrefté qu'il y au- 

hroittrefue entre eux, iufques aux Fefles de Pafques M.CC.LXXX VII. 

À Gurla fin decetteannée, ce Prince fit vne affociation auec Iean de la Baul- SUN 
me Abbé d'Ambronay; par laquelle il Le prit & fon Monaftere , fous fa prote- pag, 132. 
tion, moyennant quelque part que ce Prelat lay donna aux reuenus de fon 

Abbaye, conformement à vn femblable Traitté fait auec Philippes Comte de 
Sauoye. 

L'année fuiuante, Marguerite de Prouence Reyne de France,enexecution de PAS 
ba derniere volonté de Beatrix de Sauoye , Comit. de Prou. fa Mere, ordonna pag. 135. 
Mpar fes patentes du Mardy auant la Fefte de la Magdelaine , qu'apres fon decés 
Des Chafteaux de Pierte-chaftel , de Scyffel & de Montfalcon arriueroient au 
“Comte Amé, & aux Enfans de Thomas deSauoye. Les habitans de Lyon 
sluy demanderent fa protection, laquelle il leur accorda pos trois ans, prefents 
“Humbert de Bochezel , Humbert de la Baulme, & Guillaume dela Rochette 
= Cheualiers. Ce futencette Ville que pour fauorifer Aymon Archeuefque de 
iTarentaife ,illuy promit de ne point permettre de Foires ny de Marchés GRÉRERTRE 
é puis Conflens iufques à Aixme, par lettres du Samedy apres la Purification de l'Archine 
ÿ noftre-Dame. déTaenee 

La reputation de ce Prince eftoit fi grande, qu'Otthon Archeuefque de Mi- 
NS ks, 
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Titt, de lan, & Manfroy de Beccaria, (à famille & les habitans des villes de Milan, de | 
PR Pauie , de Brefle, de Cremone & de Plaifance, rechercherent fonalliance & gà 
j ® fonamitié, Ce qui fut arrefté au Bourget le 111. d'Auril auec Gedeon de at 
Gambara lurifconlulte, &.par le Traitré il fut dit qu'ils le fecourroient, & Les À 
Eftats delà les Monts contre le Marq. de Montferratau premier aduis qu'ils en 
auroient du Comte, qui de fon cofté promit auffi de les affifter contre leurs en- 
nemys , referuant le S. Siege , le Roy des Romains, le Sereniflime Roy d’An- 
gleterre , l'Empire, l'Euelque & la Cité d'Aft. Ce qui fut depuis ratifié par 
J’Archeuefque de Milan, & par Manfroy de Beccaria , du confentement de 
Pierre Rucha Podefta de Milan, & de Conrard du Palais, Capitaine du peu- 
plede Milan. 4 
par Hit,  AméComte de GeneueIl. dunom, & Humbert Daufin de Viennois an- "y 
de Sau. L. ciens ennemys de la Royale maifon de Sauoye, troublerent les commence- € 
ne ments duregne d'Amé V. & luy firent la guerre, par la ialoufie qu'ils auoient à 


Fander. defa prolperité, & par lintereft que tous les Princes ont de s'oppofer à la 


Fu trop grande puiflance de leurs voifins : 
Dee.al. 3. part & d'autre;Car le Côte de Geneue entra À main armée en Bugey & enVal- 
romey , & delà au pays de Vaud, & en Chablais, où il fit quelque progrés. De 
l'autre cofté le Daufn fe mit en campagne fur les terres quela maifon de Sa- 
uoye poffedoit en Viennois, ou il fit aufli des rauages. Amé affembla fes for- 
ces ,attaqua le Comte de Geneue ; le miten fuite, fe faifit du Pont de Gene- 
ue, mit garnifon au Chafteau del'Ifle, furprit le fort de la Clufe, & le Cha- 
fteau de Leal : Et voulant aller combatre le Daufin, le Pape, Edoüard Roy 
d'Angleterre , & Robert Duc de Bourgogne, s'entremirent de faire la paix 
entre ces Princes, 
baïfadeurs d'Angleterre & 
fut terminée par Guillaume Archeuefque de Vienne, & par Perceual de Fief- 
que de Lauanie, Souf-diacre & Chappellain de fa Sainteté, Vicaire general 
Tir. de la de l'Empereur en Tofcane 
Cesu, uerde l'an M.CC.L XX 
Daufine. uoye efpouferoit la Fille du Daufin, & le! 
de Sauoye , quand ils froient en âge: Qu'il y 
deux Princes : Qu'ils fe reftitueroient tous 
Jautre pendant la guerre:Que 


fut pas tenu : Que le Comte de Sauoye rendroit Bourgoin & Colombiers au 
Daufin, & le Daufin remettroir Luys au Comte:ce qui deuoit eftre iuré par fix 

Barons de chaque cofté, & ratifié par la Daufine Anne. Les cautions des deux 

Hif.de partys pour l'obferuation detce Traitté furent, Humbert Sire de Thoire & de 
Sau.l2.c. Villars, Amé Comte de Geneue, Amé de Boczezel Seigneur de Maubec, 


Decad. >, Humbert Seigneur de Montluel, & Ican Seigneur de Chandieu. Paradin & du 


liur. 3. Butter ont mal rapporté ce Traitté de paixen l'an M.CC.LXXXXVIIT. 
Tiw.delh  Quantau Comte de Geneue, il ft fon Traitté particulierauec Amé, à An- 
24e nemaflele leudy auant la Fefte fainte Catcrine de la mefme année ; par lequel 
Fee le Comte de Sauoye, luy rendit tout ce qu'il luy auoit pris, & le Comte de 
Geneue promit de feruir & affifter Amé de fa perfonne & de fesfujets, quand 
il auroït guerre auec quelqu'vn : Outre cela, il fut dit que le Chafteau d’Aure; 
uille feroit rendu au Comte de Geneue, à lacharge d'en faire hommage au 
Comte de Sauoye ; enfemble des Chafteaux de Ceflins, delaBaftie, de Gra-| 
mont & d’Arby, & que le Chafteau de Cuf demeureroit au Comte de Sa- 
uoye , auec les ficfs de Grucres, de Chaftel, d'Orons, & de Blonnay au pays | 
de Vaud. | 
L'an 


Il fe fr donc de grandes hoftilités de d 


, qui le Teudy apres l'Otaue de la S. Martin d’hy- 


& 
D, 


fi 


gl 
gl 


& fe rendirent arbitres de leurs differends: Mais les Am- | 
de Bourgogne n'ayants pü s'aflembler, la chofe : 


al 


\ 


1 


X V IT. prononcerent que le Fils du Comte de Sa- | 
ils du Daufñn, la Fille du Comte | 
auroit paix perpetuelle entreces \ 
les Chafteaux & Villes prifes l'vn fur 
le Daufin feroit hommage dela terre de laTour 
au Comte de Sauaye,finon que dans vnan il peûtmonftrer partitres, qu'il n’y 


| 
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3 L'an M. CC. L XXXIX. le Comte fit hommage dela Seigneurie de Mem.M: 
= Nyons au pays de Vaud , à Oddon Archeuefque de Bezancon : Etcommeil En 
4 auoit efté com prisaux refues faites entre les Roys de France & d'Angleterre, Franc. 
as, & que lean Daufin de Viennois durantla trefue , luy anoit occupé le Chafteau Chifler. 
8. de Montreuel ; ces deux Roys , pour faire reparer cette infraction , deputerent RSR. 
Guy Seigneur de $. Triuier, & Nicolas de Billein Seigneur du Loir, auec or- de Turin. 
dredes’iboucher auec Renaud Euefque de Vicence Nonce du Pape. 

Robert Duc de Boufgogne , ayant acquis d’Humbert de la Tour, Daufin Hit, des 
de Viennois , & d'Anne Daufine fa Femme, la Seigneurie du Reuermont par Divine, 
Traittédel'an M.CC. LXX XV. Amé défirant de reünir cette terre àla 2. 
Seigneurie de Breffe qui luy appartenoit duchefde Sibile de Beaugc fon Ef 

te poufe, parce que le Reuermont eftoit fa bien-feance, &enclaué dans la 
üm- Brefle & le Bugey , & que par ce moyen il eftendoit fa fronticre; fit vne con- 
fe. uentionauec le Duc de Bourgogneau mois d'Odtobre M.CC.LXXXIX. Hide 
Re- par laquelle le Duc luy remit les Chafteaux & Seigneuries de Coligny , de S. de Brele 
x André en Reuermont, de Treffort, deS. Eftienne du Bois, & de Marbos , & porcs 
nt: generalement tout ce qu'il poffedoit au Reuermont ; moyennant feize mil li- 
ures en deniers , & huit cents liures en fonds de terre, pour lefquelles le Com- 
te quitta au Ducles Chafteaux & Seigneuries de Cufery , de Sagy, & de Saui- 
gny en Reuermont, Otthon Comité Palatin de Bourgogne sen eftant om- Innenrai. 
bragé, & du voifinage du Comtede Sauoye , rechercha {on amitié pour la 4e Te 
= tranquillité de fon Eftat; En telle forte qu'apres quelques allées & venuës de Corte de 
tait. leurs Deputés , Il y eut Traitté d'alliance & de confederation, conclu & iu- Bourgos. 
ca. ré entr'eux le Dimanche apres la Feftede S.Eftienne de la mefme année. 
| Amé, aprestous ces Traittés quimertoient fes Eftats en feurté & en repos, T° 
is fut appellé par les Aftefans pour les {courir ,\contrele Marquis de Montferrat p; 
— qui leur faifoit cruelle guerre: le Comte paffa les Monts auec cinq centslances, 7#- 
… &fept milhommesde pied , entra dans leMontferrat, y prit quelques Vil- « 
hr les, &fitde grands rauages. Le Coriodit, que le Marquis de Montferrat 4 147f. 
io. s’'accommoda auec luy , & qu'il abandonna les Aftefans : ce qui n'eft pas vray; 22 : 
au contraire , Manfroy Archeuefque, &le peuple de Milan rechercherentce 47 sin. 
Prince par vn Traitré du xx 1 x. d'Otobre M.CC.LXXXX. par lequel il #- 
leur promit de les afifter en la guerre qu'ils auoient commencée contre le ms de 
mefme Marquis de Montferrat; mais elle ne dura guieres, parce que le Mar- 4e Tin. 
quiseftant allé à Alexandrie, fous pretexte d'appaifer quelque fedition ; il fur Chiefa 
arrefté prifonnier par des coniurés , & mourut depuisen prifon. . L'Hiftorien < 
de Piemont recite qu'Amé, pendant la prifon du Marquis de Montferrat; 
per ayant demandé à Thomas Marq,. de Saluces, l'hommage qu'il deuoit pour les 
x Villes & Seigneuries deBufque ,Bernaix , Scarnafis & Barges, qui auoient efté 
Sal: données en dot à Beatrix de Sauoye fa Mere; & Thomas l'ayant refufé , le 
Comte auec fes trouppes, celles des Aftefans & d'autres confederés, entra dans 
im» les rerres du Marquis de Saluces, & luy fi tant de maux & de dommages, qu'il 
2! Je contraignit de luy enuoyer des Deputés qui pafferent reconnoiffance de cét 
hommage au Chafteau de Chiuas lexrx. de Tanuier M.C C. XII. . Chief. 

Ceux de Fribourg eftants entrés en guerre auec les Bernois, appellerent à sinierde 
leur aydeles Comtes de Neubourg & de Grueres; l’'Euefque de Laufanne, les ner He. 
Seigneurs de la Tour, deGrandfon, & de Regenfperg, & quelques autres io 
Villes du voifinage; les Bernois de leur cofté firent alliance auec les Comtes 

made Kibourg & d'Arberg,& auec la ville de Soleurre.Le Core de Sauoyefut prié 

te parles Fribourgeois de les fecourir;il y mena des trouppes, & en paflant, Gau- +, 4, 
 thier Prieur de Payerne, le Ieudy auant la Fefte de l'Affompt.deN Dame de la- Chambret 
ur. dite année M.CC.XCI. luy remitl’Auouerie de ce Monaftere,fous la promefle % ab 


= de Sau. 
faite 


Hi, 
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Munler Aite Pal le Comte, de proteger le Prieur & le Monaftere. Enfin , le Comte de 
Se Sauoyes'eftant joint à ceux deFribourg, il y eut vne fanglante bataille don- Pr 
desaniu, néeen vn lieu appellé le Coftau du Tonnerre, ou les Bernois furent viéto- 
Ar rieux fous la conduite d'Huldric Erlac leur General , qui enfuitte s'emparerent pa 
ie, de Gerinftein, & ruinerent le fort de Bels quiles incommodoit. 

Dentee Ce fat en ce melme temps que B. d'Afpurg Euefque de Conftance, Tuteur 
pag 135. d'Archeman, Comte d'Afpurg fon Neueu, Fils d'Eberard Comte d’Afpurg; @ 
ar leteres dattées à Chierces, le Lundy apres la Fefte del'Exalration de fainte d 

Croix: promit À ce Prince que le Comte Archeman l'ayderoit de tout fon a 
pouuoir , & à {es propres fraiz à recouurerles Chafteaux de Loyes & de Con- a 

damine au pays de Vaud , que Rodolphe Roy des Romains & fes Enfans luy 
auoientvfurpés, & qu'il tiendroit & reconnoiftroit Amé pour fon Pere, le — 
féruiroit & deffendroit fa perfonne & festerres , & particul 


jerement la ville & 
les habitans de Berne. Ce que Rodolphe Comte d'Hafpurg promit auffile je! 


mefime iour. gl 

EL Sur lafinde cette année, Amé defirant d'attirer à fon party Aynard Sei- 
meiieneutde Clermont en Daufiné, pour s’en feruir contre le Daufn; fit vn Trait- 
té auec luy au Bourget, le Mardy apres la Fefte de S. André Apoftre, par le- 

quel il promit de luy donner foixante & quinze liures Viennoifes, en fonds 

de terre, trois centsliures Yiennoifes à luy, & autant à Geoffroy de Clermont 

fon Fils, les ayder & defendre, & faire la guerre pour eux contre le Daufin, 

& le Scigneur de Breflieux ; à condition que le Seigneur de Clermont & 

les fiens en feroient hommage au Comte de Sauoye, àla referue de la fideliré 

deuë à l'Archeuefque, &c au chapitre de Vienne, & à l’Euefque de Clermont.,& 

porte l'aéte que toutes les fois que les Seigneurs deClermont feroient cét hom- 

mage; le Comte feroit tenu de leur donner deuxchzuaux de la valeur de vingt- 

cingliures Viennoiles chafcun. 

Nonobftant les Traittés de l'an M.CC. LXX X VILentre les Comtes de 

Sauoye & de Geneue , & le Daufin de Viennois, ilsne furent pas long-remps 

amys: parce qu'ils eftoient trop voifins. La rupture commença par le Dau- 

ct fin, quifit quelques hoftilités fur les terres du Comte de Sauoye, l'an M.CC. 
barbiue CT à caufesdes differends qu'is auoient pour Ambtonay, faint lean de 
de Turin. Bornay , & le Chafteau de Briord :ce qui donna lieu à vne affemblée en l'Ho- 
ftel-Dieu de Limon entre S. Saphorin & Vienne, le leudy deuant la S.lean 
Baptifte, où il fut refolu quele Comte & le Daufin compromettroient au 

dire de Berald Archeuefque de Lyon, de Guillaume Archeuefque de Vienne, 

de Nicolas de Billens & de Bien-venu de Compeys. Ces arbitres n'ayants pü 
conuenir , ordonnerent feulement vne trefue, le reftabliflement du com- 

merce entre les fujets des deux Princes , & qu'Hugues Seigneur de la Ro- 

chètte , Baillif de Bugey pour leComte, & Guy de Rogemont pour le Dau- 

fin, iroient à Briord pour faire eualuationde cette terre: Mais la trefue 

fut rompuë par des hoftilités que Robin de Millieu Gentil-homme du Dau- 

fin fiten Viennois , fur les terres du Comte, ce qui obligea Hugues Sei- 

gneur de Chandée ,Baillif de Viennois pour le Comte, de fe mettreen cam- 

pagne , & de charger Millieu qu'il prit prifonnier le Daufin s'interreflant 

our {a deliurance, enuoya Arthaud Seigneur de Roffillon, Ponce Seigneur 

de Montlor, & Guy de Roffillon, Seigneur d'Aup en oftage au Comte, au 

mois de Decembre de la mefme année, qui promirent de faire reparer tous les 
Ses dommages faits par Millicu. Depuis ily eut nouteau pourparler de paix &. 
Te promeffe, queces deux Princes feroient iuger leurs differends par Jaques de 
de Bugey. Boczezel , lean de Rauel , Aymar de Beauuoir, & Guy Aleman Cheualiers; 
pr-ch.39. Etcependant qu'il y auroit trefue entreux pour vnan; Ce qui fut agrée & iu- 
/ 
ré 
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ré par lEuefque de Maurienne; Guichard Sire de Beaujeu ; Louysde Sa- 
uoye Seigneur de Vaud , Aymar de Beauuoir , Iblet de Chalant, Humbert 
de Boczezel , Amé de Miribel, & Hugues de Chandée Cheualiers, pour 
le Comte de Sauoye. Et par l'Abbé de fain& Antoine de Viennois, Guy 
Seigneur de fain& Triuier, Guygues Aleman du Puy & Jaques de Grolée 
Cheualiers pour le Daufin : Et fi pendant la Trefve il fe faifoir quelque 
incurfion, il fut referué, que le dommage feroit reparé promptement par 
l'aduis de Guygues Aléman, d’Aleman du Puy ,d’Aymar de Beauuoir & 
d'Hugues de Chandée:Et touchät le Comte de Geneue qui auoit aufli remué 
de fon cofté, il confenrit à l’exempledu Daufin, que les nouucaux differends 
qu’il auoit auec le Comte de Sauoye , fuflent remis au Jugement de Iean de 
= Chalon Comte d'Auxerre, d’Eftienne Abbé de Sauigny ;, d'Odon Aleman, 
co & de Miftral de Viennois , par conuention faite entre ces deux Princes au 
Ge Chafteau de Montfalcon le Mardy quinze iours apres la fain& Michel 
4 de la méfme année mil deux cents nonante-deux , & parmy temps qu'il 
bit. y auroit Trefve , dont Guy Aleman, Bienuenu de Compeys , & Pierre 
24 Coppier Cheualiers , firent vne prolongation iufques au Carneual füiuant. 
Mais la Trefve eftant fur le point de finir entre le Comte, & le Daufin, 
Eftienne Abbé de Sauigny , Rodolphe de Montbel Seigneurs d'Entre- 
= monts, & Nicolas de Billens lurifconfulte pour le Comte, Aymon Ab- 
«Dé defainét Antoine de Viennois, Guy Seigneur de fain& Triuier & Ar- 
écle taud Seigneur de Roffillon , & d'Annonay pour le Daufin, Arbitres nou- 
; uellement Eleus prorogerent les Trefves de iour & de nuict, par Traitté 
@ fait à Lyon le Ieudy deuant la Fefte de {ain Marc mil deux cens nonan- 
te-trois , dont l'obferuation fut iurée de la part d’Amé V. par l'Abbé de Sa- 
uigny , par Nicolas de Billens ; les Seigneurs d’Entremonts & Hugues de 
m1 Chandée Baillif de Viennois, & au nom du Daufn ; par l'Abbé de fain& 
roy Antoine de Viennois ; les Seigneurs de fainét Triuier & de Roffillon ; & par 
Si. Eftienne de la Poype Cheualier , Charles Roy de Sicile, qui s'intereffa en 
À cette Trefve pour Amé, efcriuit au Daufin de l’obferuer & d’en reparcr les 
infractions de l’aduis du mefine Eftienne de la Poype & de Guillaume de 
Septain Cheualiers. La lettre eft dattée à Brignole Le 2. d'Aouft mil deux 
cens nonante-deux.« 
Depuis par Traitté fait en la Chappelle de la Commanderie de fainé 


Ticr, de ia 
Ch. des 
Comptes 
de Dauf. 


Titr. de la 
Ch: des 
Côpres de 
Daufiné. 


nr Jean entre Voyron & Moyan en Daufiné le fixiéme de luin fuiuant, il fut Hift de 


ie arrefté , que le Comte de Sauoye fe de partiroit au proffit du Daufin , de ve 
üf. l'hommage de la Baronnie dela Tour & de Coligny, & pour le furplus de a 


25: leurs pretentions, touchant les Chafteaux de Bourgoin,de Maubec , de Che- 
feneuue, de Paladru, de Luys de fainct Sorlinde Cuchet de Varcy& de 
la Garde du Prieuré d'Inimont, que les chofes demeureroient en l'etat, 
prefents Aymon Abbé de faint Antoine de Viennois, le Seigneur 
d'Entremonts , Odon Aleman , Miftral de Viennois, Guygues Aleman 
Seigneur de Valbonnois, Aleman du Puy & Faucon de Montchenü Che- 
ualiers. 


Ch. 


— Quant au Comte de Geneue , bien qu'il eut toufiours efté lié d’inte- Tirr. de la 


cle ref & d'affection auec le Daufin ; il ft neantmoins fon Traitté particulier 


mr auec le Comte Amé, à Aix en Sauoye le quatriéme des Ides de Decembre de Dauf. 


GG: mil deux cens nonante-trois. Leurs Atbitres furent , Guillaume Eucfque 
* de Laufanne & Aymon du Quart Precenteur de l'Eglife de Lyon, qui 
arrefterent qu'il y auroit Paix entr'eux , fuiuant ce qui en auoit efté con- 
clu à Annemañle. Que le Comte de Geneue froit à l'avenir fidelle 
au Comte de Sauoye, & à fes Succeffeurs comme à fon Seigneur : Quu'il 
: y {eroit 


Chambre 
des Côpr. 
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{eroit tenu de le fecourir de toutes Les forces & detout fon Pays, à lare- 
ferue feulement de ceux de qui le Comte de Geneue tiendroit quelque cho- 
fen fief. Que Pierre de la Tour Seigneur de Chatillon en Valais, feroit 
Chaftellain du Chafteau de Geneue , à condition qu'Amé V. s'en pour- 
roit feruir. Que le Comte de Sauoye auroit le Chafteau de la Corbiere au 
Pays de Gex pour les frais qu'il auoit fait à le prendre, & encores celuy 
de Geneue;ces deux Chafteaux eftimés quinze mille liures Geneuoyles, 
moyennant le payement , de laquelle fomme le Comte de Geneue les 
pourroit retirer apres la mort du Comte de Sauoye : Que l'Euefque de Lau- 
{anne , lean de Geneue Euefque de Valence & de Die;lean de Chälon 
Seigneur d'Arlay , Jean de Chälon Comte d'Auxerre, Eftienne Seigneur de 
Vignorry & Humbert Sire de Thoire & de Villars, promettoient de ne 
point feruir le Comte de Geneue sil contreuenoit au Traitté, pour plus 
rande feurté , duquel le mefme Comte de Geneue donna pour cautions 
Richard de Duyn, Pierre de Compeys ; Guillaume de Grefy , lean de 
Langins, Guillaume d’Arlos ; Aymon de Saleneufve, Raoul de Pontuerre, 
Pierre de Duyn , Hugues de Mouxy , Guy de Vagnard , Pierre de Menthon 
& Antelme de Compeys Cheualiers , Rodolphe de Conflens , Thibaud de 
Villette, Henry de Viry, Pierre de Ternier , Richard de Pontuerre , Hen- 
rv de Saleneufve, Arnoul de Grandmont , Aymon de Montfort, Pierre 
de Grefy, Aymon de Throches , Albert des Clés & Aymon de Mentho- 
nay Damoyfeaux. Et Comte de Sauoye de fon cofté, donna pour pleiges 
Guichard de Laye Baillif de Sauoye, Pierre de la Tour, Seigneur de Cha- 
ftillon en Valays, Humbert de Seyflel Seigneur d'Aix, Guy de Scyflel fon , 
Frere, & Martin de Chaftillon- Enfüite de ce Traité le Comte de Geneue H 
fit hommage au Comte de Sauoye de tout ce qu'il tenoit de luy en fief. À 
Tim. delk  Édoüard premier d'Angleterre fe voyant à la veille d'vne Guerre, auec la à 
Ch des France ,rechercha l'amitié de ce Prince &tira promefle de luy , de le fecourir ÿ 
cs s'il en auoit befoin. À quoy le Comte fut d'autant plus obligé de confentir, e. 
qu'il y auoitvne eftroitte parenté entre eux. ai 
Duchene Encore qu'Amé V. eut efté reconnu de tous les Peuples, tant deçà que de- 4 
Hd'Angl 1} Les Monts pour Comte de Sauoye, & leur Seigneur Souuerain , apres la 2 
mort de Philippes Comte de Sauoye, & de Bourgongne fon Oncle, ainfi 1} 
que nous auons dit,toutesfois Philip.de Sau. fon Neueu Prince d’Achaye qui q 
auoit efté fous fa Tutele auec fes Freres,pouflé par Guye de Bourgogne fa Me- fi 
re, {e plaignit de ce qu'eftant l'aifné des Enfans de Thomas de Sauoye I ILdu ; 
nom Comte de Piemont , qui eftoit Frere aifné d'Amé V. il n'auoit pas efté : 
preferé en la facceffion du Comte Philippes fon grand Oncle. Mais n'é- | 
tant pas affés fort ,nÿ appuyé pour vne entreprie de cette importance, ily 
fe contenta de demander partage & vn apparnage pour fes Freres. Cette ou! 
uerture eftoit de trop grande confequence au Comte de Sauoye, pour eftre % 
negligée. Il ne luy reftoit plus que cela pour s'affermir en fa nouuelle dignité, « 
& pour retrancherle pretexte fpecieux d'vne Guerre ciuile. Il prefta donc l'o- 
Tir. del reille À vn accommodement , dont furent Entremetteurs Louys de Sa- 
Ch. des à ë É 
G de San. UOye Seigneur de Vaud , Humbert de Luyrieux & Pierre Symon Cheua- 
liers ,qui au mois de Decembre mil deux cents nonante quatre, adiuge- 
rent à Philippes de Sauoye la Ville de Turin, les Chafteaux de Mont- 
calier , Carignan ; Vigon , Ville-franche , Cauours , Collegno , Alpi- 
Aug, Tan, SOAN » la Peroufe , Pignerol & tout ce que la Royale Maïfon de Sa- 
uoye poffedoit de 1à les Monts fous les referues & conditions que nous 
auons exprimées cy-deuant : Philippes, Pierre & Amé les Freres Promi- 
rent d'obferuer ce Traitté, & de le faire agteer à leurs Oncles, Otthon 
Comte 
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Comte Palatin de Bourgongne, Renaud de Bourgongne Comte de Mont- Du Tilker, 
belliard , Hugues & Iean de Bourgongne fes Freres, à Louys Sire de Beau- er 
jeu ; & à Guichard de Beaujeu fon Fils, par lettres dattées à Chambery le Fu ne Î 
Lundy auant la Purification de Noftre Dame, mil deux cens nonante- ©: Vägies 
quatre. En quoy Pingon s’eft mefconté d’auoir cotté ce Traitté fous l'an td | 
— mil deux cens nonante: Ainfi fe termina cette importante queftion para Marchant | 
à prudence , & par le bonheur du Comte ,dont Edoüard premier Roy d’An- Las 
tire gleterre rechercha en ce mefme temps l’alliance'& l'amitié pour fe forti- mal. 
séà fier contre les François. Pr.p.136. 
"4 Guy Comte de Flandres mal traité des François, & n'eftant forty de Fe | 
—— prifon que par l'entremife du Pape & fous la caution du Comte Amé , de- pare. qu | 
8 manda fecours au Roy d'Angleterre. Et quoy que l’Anglois fut venu iuf- Chelne 
Fa. ques à Gand auec vne puiffante Armée ; ces deux Princes neantmoins ne T4 “ae 
sn laifferent pas de demander Trefve au Roy Philippes le Bel , qui leur fut 
%. accordée l'an mil deux cents nonante-fix, par Fee de Charles de 
7 Valois Roy de Sicile & du Comte Amé. Cette Trefve finie , le Comte 
27 d'Artois qui conduifoit l'Armée de France defit Les Flamans à Furnes l'an 
mil deux cents nonante-fept , & le Roy Philippes afliegea l'Ifle , ou s'eftoit 
renfermé Robert de Flandres Comte de Neuers, qui ne iugeant pas cette sie 
place capable de refifter à de fi grandes forces, eut permifion du Roy d'en 36. & 37. 
fortir ,auec toute fa Maifon , par la negotiation du Comte Amé, du Comte Se 
d’Artois & de Jean Comte de Haynaut : Mais peu de temps apres , il y eut 
nouuelle Trefve entre les deux Roys , concluë le iour de la Fefte S. Denys, 
De laquelle il fut dit que le Roy d'Allemagne , les Comtes de Flandres, de 
Mo, Sauoye & de Bar; le Duc de Brabant , le Comte de Montbelliard , le Sei- 
raix gneur d’Arlay , & Iean de Bourgongne,feroient Conferuateurs. 
# L'Empereur Albert en ratifiant Tes Trairtésde Paix faits entre fes Prede- 
4 ceffeurs &la Maifon de Sauoye , promit à ce Prince l'an mil deuxcens no- 
3 nante-neuf, de luy rendre Payerne & autres places du Pays de Vaud, au cas 
ni. qu'elles fuffent adiugées à l'Empire par leurs Arbitres. 
we Apres la Paix de Flandres le Comte Amé ne laiffa pas de demeurer en la 
le Cour de France, ou le Comte de Prouence luy enuoya Geraud Amic Sei- 


omt. 


Mr. gneur de Chafteau-neufdeTors , pour faire ligue contrele Daufin , laquelle 


De fut fignée le premier iour de May de l'an mil trois cens. Du Tillec, 


co.  LeRoy Philippes ayant accordé Marguerite de France fa Sœur en maria- Trader 
5° à Henry Roy d'Angleterre. Le Prince Anglois donna pouuoir au Com- Cure 
M te Amé fon Coufin le quatorziéme de luillet, d'en arrefter les Articles : F A ll 


oy l’'Ancienne Chronique de Flandres dit,que toute la negotiation de ce Maria- 


8: ge auoit efté faite par Amé,du confentement du Roy Philipp. pour detacher 


re. l'Anglois des interefts du Comte de Frandres ; Ce qui reuflit à Philiÿpes, 


Ft. car le Comte de Flandres las de la Guerre, & voyant l'Anglois fon principal | 
co. appuy rallié auec la France, & fes meilleures Villes perduës , fe remitàlacle- sci 
rx, mence du Roy, & fut conduit À Paris auec Robert & Guillaume de Flan- 
æe dres fes deux Enfans par le Roy de Sicile & le Comte de Sauoye, qui les pre- F0 Un 

F. fenterent au Roy. Pendant le fejour que le Comite faifoit en France, le 4e turis. | TU 


NY Daufin indigné de la Ligue qu'Amé auoit fait atiec le Comte deProuence, (| (AR 

? ANT : A | | | 
éfait luy declara la Guerre, prit des prifonniers & fit des Hoftilités en Sauoye , le il I UE Il 
.% Comte de fon colté, pour {e vanger , n'en fit pas moins : Mais Charles Fils il | EN 


Preuues 


page 137- 


Ge. : : 
= de France, Comte de Valois s'en eftant entremis , ces deux Princes l'en Fi. | quil 


| ndi Arbi {o in d 1; +. Géneu. | 
VE rendirent Arbitres » LOUS la pet e au contreuenant de quarante mil liures ap- c, ut ll | | | | 
cle . 


auf. plicables au fecours de la Terre fainte , entre les mains du Pape. L'A&e qui MATE LI 
jo1. en fut drefséeft datté en la Campagne proche du Pont de Montmcillan, jh 


NY 2 en l | 
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| en prefence de Raymond Berenger Fils du Royde Sicile ,de Guillaume de 
Châlon Comte d'Auxerre , de Girard Seigneur de Beauuoir ,de Richard Sei- 
gneur de [a Chambre , de Guy Aleman,d'Amblard d'Entremonts Archidiacre 
de Tarentaife , de lean Seigneur de Vignorry , d'Hugues de la Rochette ,de 
Raoul de Salenoue,& de Iean de Foras. En fuitte de quoy le Comtede Valois, 
ll) qui s'eftoit porté fur les lieux, prononça lelundy apres la Fefte de fainét Pier- 
re & de fainét Paul mil trois cents vn.que tout ce qui auoit eftc pris depuis la 
| derniere Trefue,feroit reftitué.les fors demolis,& les prifonniers rendus ;mais 
le Daufin mal fatisfait fufcira Hugues de Geneue Seigneur d'Anthon fon Par- 
Faut tifan , qui affigea le Chafteau de Monthous prés de Geneue , l'an miltrois sal 
ms cents deux. Le Comteenayanteü aduis ,fe miten chemin, pourfecourir cet- lei 
te place, le Comte de Geneue gagné par le Daufin . aydé de Ican de Sauoye 
& des Sires de Beaujeu ; & de Gex,soppofa à fon paflage , ou il y eutcombat, ‘4 
les Geneuois y furent deffaits & le Chafteau de Monthous remis au Comte 
Amé. 
Cronic. Le Roy Philippes ayant pris refolution l'an M. C C C.I V. de faire nou- 4 
io uelle guerre aux Flamands pour tirer raifon del'iniurereceué à la bataille de Mel 
Gudllm. Courtray : Amé luy mena de fort belles trouppes & ioignitfa Majefté à l'e- des 
Nan.  ronne, ou les Flamands demanderent Trefue pour vn an; ce que le Roy cal 
jan Hi, - leur accorda par le confeil du Comte de Sauoye & de Iean Duc deBrabant, les 
derr.lr3. qui en furent les mediareurs. Cette guerre n'ayant point eü d'autre fuite , Amé 
es s'en reuint en Sauoye: 

Le füjet de fon retour fut à caufe des difficultés furuenues entre luy & le 
Daufn,qui fournirent matiere À vn nouueau traitté de Paix , par la negotia- 
tion d'AmcII. Comte de Geneue, d'Antoine de Clermont Seigneur dela Ba- 
ftie d’Albanois, de Philippes Prouana Docteurés Loix, d'Humbert de Cho- 
lay Seigneur du Pont deBoringe & d'Amblard Seigneur de Beaumon , qui fut ue: 

Hit. de conclu le vrr.de May M.CCC. IV. Et cetraitté porte qu'il y auroit Paix 1, 
see ce entre ces deux Princes & leursfujets : Que le Comte de Sauoye remettroit au e, 
Daufin le droit qu'il auoit fur Montluel (à la referue feulement du Fiefde leE 
Chaftillon de Choutagne ,) tout ce qu’il auoit àGirieu, les Chafteaux de Ba- ee 
lon & de Confort, le Chafteau de Monthous prés de Geneue : Que le Daufin ! 
rendroit la Baftie de Suze, & fe departiroit de hommage de Foucigny, & de 
tout ce qu'il pretendoit à Meximieux & au Bourg S. Chriftophle : Que le 
Comte & le Sire deBeaujeureftitueroient ce qu'ils auoient pris à Mayoul , & 
à Guillaume du Saix : Que le Comte feroit demolir laBaftie de fain@ Jean de 
Vieu fous Varey, & qu'en recompence le Daufin luy quitteroit le Chafteau 
de fain@ Germain d'Amberieu, & tous les Villages au long de la riuiere d’Ar- 
barine (fans ycomprendre la Seigneurie de fainét Mauris ) & les hommages 
àluy remis par Robert Duc de Bourgogne , par le Comte d'Auxerre , & parle 
Sire de Beaujeu:Qu'en confideration de la demolition du Chafteau de Giricu, 
le Daufin donneroit au Comte de Sauoye, ce qu'il auoit au mandement de 
fainét Symphorien & en la Terre du Seigneur de Chandieu:Que le Pape deci- 
deroit la queftion de l'hommage du Sire de Vilars, à qui le Comte rendroit 
les Chafteaux pris , &au Comte de Geneue celuy des Alymes ,Prefentsà ce 
Traitté Amé de Rofillon Seigneur du Bouchage , Hugues de Chaftellard — 
Tir. de Cheualier & autres : Mais ce traitté n'ayant pas eftéexecuté ; le Pape Clement he 
RÉ UEe s V: en voulut eftre l'arbitre, & par fa Bulle dattée àfainét Cyre pres de Lyon té 
au mois de Mars mil trois cents fix, fit Trefue entre ces deux Princes, & les H 
Seigneurs de Vaud , de Beaujeu, le Comte de Geneue, & le Seigneur de Mer- pr 
cœur leurs adherans ; prenant pour fon motif , que cette guerre arreftoit © 
le voyage d'Outremer des Princes Chreftiens contre les Infidelles. 1l ftauffi 1 
iurer 
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iurer à Taques de Bochezel, & à lean de Reucl, Baillifs de Sauoye & de Dans 
finé , en prefence des Abbés de Cluny & de Cifteaux, qu'ils vifiteroient les 
lieuxcontentieux entre ces deux Princes. pour afligner à cHâcun ce qui luy ap- 

artiendroit, & où ils ne pourroient conuenir, qu'ils en prendroient l'aduis 
d'Aymar ; de Beauuoir & de Guy Alleman; à quoy le Comte & le Daufin £e- 
roient tenus de defcrer, ce qu'ils promirent, & plufieurs Gentils-hommes de 
leur party : Sçauoir pourle Comte de Sauoye, Louys de Sauoye Seigneur de 
Vaud , Guichard Seigneur de Beaujeu , Aymar de Beauuoir, Ebal de Chalant, 
Humbertde Bochezel , Amé de Montbel ; & Hugues de Chandée Cheualiers; 
& pour leDaufin, FAbbé de S. Antoine , Guy Seigneur de S.Triuier, Guy 
Aleman, Aleman du Puy, Iean de Reuel, & Ioffelin de Grolée. 

Amé de retour enSauoye, Pierre Euefque de Laufanne par lettres du leud 
apres la Fefte de la Trinité, del'an M. CCC. VI. pour fe conferuer la bien 
* ueillance de ce Prince, & du ieune Edotard fon Fils ; confirma le Traitté 

d'aflociation que Iean Euefque de Laufanne fon Predeceffeur auoit fait ; auec 
Pierre Comte de Sauoye. 
—  Cefut cette année que lean Daufin de Viennois, au preiudice des trefues 
éordonnées par le Pape Clement , affifté de Guy & d'Hugues, des Enfans de 
+ Jean de Chälon Seigneur d’Arlay, & de Beraud Seigneur de Mercueur, {e fai- 
i fit du Chafteau d'Entremonts , par l'intelligence qu'il auoit auec Rolet de 
: Montbel Seigneur du Lieu , contre la fidelité qu'il deuoitau Comte de Sauoye, 
» de qui il eftoit hommelige. LePape indigné de ce procedé, y enuoya Re- 
naud de Vaux, Archidiacre d'Auxerre , pour fommer le Daufin de rendre cet- 
te Place au Comte: Mais Henry Seigneur de Montaigny , Baillif du Daufin, 
qui y commandoit, luy en refufa l'entrée. De forte que le Comte, pourchaftier 
cette déloyauté , mit le Siege deuant Entremonts, & nonobftant le fecours du 
Daufin & du Comte de Geneue , il contraignit Rolet de Montbel ; apres cinq 
femaines de Siege de fe rendre à diferetion : Le Comte neantmoins vfant de 
fa vidtoire aucc moderation luy pardonna. Les Hiftoriens de Sauoye mettent 
céteuenement , enuiron fous l'an M.C C C.X I V. en quoyils ont failly, car 
il arriua au mois d'Otobre de l'an M. CCC.VI. 
uelque temps apres Améalla'en France, à la prieredu Roy, & fetrouua 
à la folemniré du mariage qui fe fit à Boulogne furla Mer, entre Edoüard VI. 
& du nom, Roy d'Angleterre, & Ifabeau de Valois au moisde Januier,miltrois 
| cens fept. : sa $ ; ÿ 
 Lamefmeannée il enuoya fecours à Azon Marquis de Fetrare, contre les 
* Mantoüans, les Breffans & les Veronois. 
© Mahautd’Artois Comteffe Palatine de Bourgogne , mariant Blanche fa 
Fille , auec Charles Filsde Philippes Roy de France, à. Germain en Laye, 
bau mois de Septembre, milcrois cens fept, donna ce Prince pour caution des 
 deuxcents mil liures qu'elle donnoit en dot à a Fille , les autres cautions f- 
rent, Charles de Valois, & Louys d’Artois Freres dudit Roy , Guy des. Paul, 
ï Hugues de Bourgogne , Henry Seigneur de Suilly ; & Pierre Seigneur de 
Chambly. 
= Par Traité du x. de Nouemb. de l'année fuiuante à S. George d'Efperanche, 
Guillaume Comte de Gencue, luy fit hommage, & promit de le {eruir en 
& Suerre contre toutes fortes de perfonnes; les entremetteurs furent Humbert de 
= Bochezel Seigneur de Maubec , Aymar Seigneur de Beauuoir , Pierre Seigneur 
à de Ternier, Pierre de Duyn, Raoul & Iean de Pontuerre , & Henry de Viry. 
, Ce fut en fuitte de ce Traitté que le Comte de Geneue efcriuit aux Seigneurs 
de Saleneuue , de Pontuerre , de Duyn & de Ternier, à Albert des Clés, Hen- 
ry deViry, & à Aymonde Montfort, de fe declarercontreluy, aucas qu'il 
YYN3 contreuint 
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contreuint à cette paix. Il y eut grand differend entre ce Prince & Beatrix 
de Sauoye, Daufine de Viennois , & Hugues Daufn fon Fils, fur ce quele 
Comte pretendoit, que les Chafteaux de Foucigny , de Bonne , de Mon- 
thous, de Bonneuille, du Chaftelet de Credo , d’Alinges le Vieil, les Fiefs 
de Gex, du Sire de Villars & de Montfalcon, & generalement ce que Bea- 
trix & fon Fils, poffedoient delà le Lac de Geneue, ducofté de Laufanne , & 
| depuis Seyffel iufques à Fribourg en Allemagne, luy appartenaient par droit 
de Commife, pourauoir efté alienés fans fonconfentement. De l'autre co- 
{té , Beatrix de Sauoye & fon Fils demandoient quele Comte leur rendit les 
Chateaux de Lullins , de Beaufort , d'Euyan, de Fefterne, de Verfoy, Tonon, 
S.Rarabert, Lompnes & Dorches: ce qui leur appartenoït en la Val-d'Ifere, & 
au PeagedeS. Maurice , & generalement tout le Comté de Sauoye, tant deçà 
que delàles Monts, comme àeux appartenants, du chef dePierre Comtede 
Sauoye , duquel ils eftoient heritiers: Surquoy il y eut Traité fait au Chafteau 
de Montmeillan, lex v x r. de Decembre mil trois cens huit , par lequel il 
fardit que Beatrix de Sauoye & fon Fils quittoient à Amé tout le droit qu’ils 
pretendoient au Comté de Sauoye ; & leur demeureroit en toute pro- 
prieré, &fous l'hommage du Comte, lesChafteauxde Foucigny, Bonne, = 
Monthous , Bonneuille, Chaftellet de Credo, Alinges le Vieil, auec leurs 4 
Mandements & lurifdictions , les Ficfs deRouorée , de Nernier, de Gex, de E 
Villars , & du Seigneur deMontfalcon, &tout ce qu'ilsauoient depuis Sey£- P 
{el iufques à Fribourg , que leComteremettroit le Chafteau de Lullins en fief 
à Hugues Daufin , qui par cette confideration promit de laiffer ioüirle Com- 
te & Les fucceleurs du Chafteau de l'Ile, & du Vidonat de Geneue, & detout 
cequ'il pretendoit À Geneue , & au Territoire de Geneuc, fans y apporter au- 
cunempefchement : Que tout ce quiauroirefté pris en guerre depuis fix ans, 
fe rendroit : Qu'il yauroit paix entreux & leursfujets : qu'Hugues efpouferoit 
l'yne des Filles du Comte la plus nubile; à laquelle lon donneroit vingt milli- 
ures de rente en fonds de terre, & fix mille de doüaire, & que trois mois apres 
la confommation du mariage, le Comte rendroit à Hugues le Chafteau de 
Beaufort, dont Edoüard deSauoye Fils du Comte, & Guillaume Comte de 
Geneue promirent l’obferuation le mefime iour. 
Du Chef- La fuite du Siege d'Entremonts fit naiftre nouuelle matiere de guerre en- 
ne H. des 2 à : ? 
Dauph. | Le le Comte & le Daufin, pour laquelle appaifer Agnes de France, Duchefle 
chio deBourgogne, & lean de Châlon Seigneur d’Arlay, moyennerent des tre- 
fues quiexpirerent à la Fefte de Pentecofte mil trois cens huit, fans que leur - 
querelle fat pacifée Ils firent auffi vn compromis peu de temps apres à Ma: 
con ,parlequel ils remettoient la decifion de leurs differends, au mefme Sei- 
gneur d’Arlay , À Beraud de Mermeur, Conneftable de Champagne, à Ayme- 
ry Seigneur d'Albret, & à Pierre Seigneur de Grand-fon , ce qui fut fans effet; 
Le Roy Philippes le Bel s'en entremit, & prolongea les trefues iufques à la my 
Aouft,efperant de faire luy-méme la paix: Mais n'ayant pü s'y appliquer; il les 
continua iufques à la Pentec. de l'an mil trois cens neuf, à quoy les parties con- : 
fentirent à Poiriers;Sçauoir le Comte de Sau. pourfoy,& pour le Dauf. Beraud 
Seig.de Mercueur,Guygues Aleman Seign. de Valbonnois, & Graton Seig.de 
Clerieusde la part du Comte,y furent copris le Prince Edoüard fonFils;Louys 
de Sauoye Seigneur de Vaud fon Frere;sHumbert Seign. de Maubec, Amé Sei- 
gneurd'Ornacieu, & les habitans de Geneue , &auec le Dauphin, Guy & Hu- 
Tir,de Gues fes Freres ; Jean de Chälon Seigneur d’Arlay, Aymar de Poitiers Comté 
ue de Valentinois , Tean Comte de Forefts , Beraud Seigneur de Mercueur, Guil- 
© FU: Jaume de Geneue Seigneur de Gex, & les Foriflus de Geneuc. 
Ge fut cette mefme année que le Pape Clement V. par fon Bref, datté à 
Poitiers 
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Poitiers au mois de Decembre, l’an troifiéme de fon Pontificat, pria ce Prince 
de faire arreftertous les Templiers de fes Eftats, & de faifir leurs biens , à cau- 
fe des crimes enormes dontilseftoient accusés. 

— Ce Prince afliftaà la ceremonie du Couronnement d’Edoïüard II. Roy 


Idem 


Vaalfingh. 


4 d'Angleterre , auec Charles de Valois Frere du Roy Philippes leBel, les DCR 
v. Ducs de Bretagne & de Brabant; le Comre de Luxembourg, Louys de Sa- neHnitt. 


d. uoye Baron de Vaud & autres Princes & grands Seigneurs. Ce qui fe fiten 


d’Ang, 
liu.r4. 


y. è ; : , ‘ 
ne grande folemnité au Palais de weftmynter ; l'an mil trois cents neuf : Au re- Tix. du 


— tour de ce voyage le Comteeltant au Chafteau du Bourget en Sauoye,prit le ? 
09 . T . £ 
22 Prieuré de Faulcemagne en Geneuois dependant de Taloire,fousfa prote- 


nd ction, par Patentes du Lundy apres la Fefte fainét Bernarbé Apoftre. 
11C, 


rieuré de 


Taloyre. 


F … Onufr. Pa. 
Henry VII. Comtede Luxembourg ayant efté éleu Empereur, l'an mil km. pr. 


te trois cents huiét auant que d'entreprendre le voyage d'Italie pour fon cou- nié ‘ 
 ronnement, enuoya le Comte de Sauoye fon Beau-Frere, & Guy Comte de ms des. 


D 9. É . - 
+ Namuren Auignon aupres du Pape Clement V. pour conuenir auec fa Sain- Conr. Vec. 


2 reté dutemps, du lieu & dela forme de fon couronnement ,d’ou Amé eftant ? 


pa- 


Villanil.8. 


4p.100. 


reuenu fort fatisfait, & auec toutes Les affeurances que l'Empereur auoit fou- cÿ 1002. 


de haittées du Pape. Ilalla au rencontre d'Henry iufqu’à Berne, & l’amena par 2<##, 
P ALU j: Surita, 


% le Pays de Vaud à Geneue, ou l'Empereur fit fon entrée le Mardy apresla parad 12. 
np. Fefte defain@ Michel de l'an mil trois cents dix, de là il vint à Chambery, shya. 
= ou le Comte le receut auec vne mapgnificence incroyable, & l'accompagna ANA 


e- , 8 ; + : 
w partoutela Sauoye. Les Hiftoriens ont remarqué que l'Empereur eftant furle Fafic.rer. 


m= haut de la Montagne proche de Suze & ayant defcouuert Fralie fe mit à ge- 
eur 


lo. Guelfes &des Gibellins.dont l'Italie eftoit miferablementdefchirée.Surquoy le 


Gen.AL.S. 
à ne ë s Naucler. 
noux & pria Dieu de luy faire la grace de le proteger contre les factions des 44. 4e. 
Cron.M. 
S.des. 


Comte de Sauoye prit occafon de luy dire que le moyen le plus feur de s’en pu Hal. 


garentir eftoit de ne point pancher à l'vne ny à l’autre de ces factions , & de 1 
fuiure fon exemple, & de ceux de fa Maifon , qui n'auoient iamais voulu 
prendre party dans toutes ces broüilleries & diuifions. Si Henry eutfuiuy ce 
— confeilil eut Cuité de grands déplaifirs qu'il reçeut pendant fon feiour en Italie: 
to. Mais fon mauuais genie luy fit prendre vne autre refolution. Henry fit 
He fon entrée à Turin; ilauoit plufieurs Princes & Seigneurs à fa fuite: Et en- 


an. Hift. 


de Fr.l.3. 


Ping. 


Aug. Tan. 


M tre ceux qui auoient le plus de parten fes affaires, & qui eftoient de {on con- ci 


ù 


bant.lean Daufin de Viennois , Henry Archeuefque de Trente, celuy de Ra- 
uenne & Valerande Luxembourg. 


2 de Sauoye, des Duchés de Chablais, & d’Aoufte, du Marquifat d'Italie & 
We des Scigneuries de Baugé & de Coligny, &le crea luy & fes Succeffeurs Com. 
m- tes de Sauoye, Princes de l'Empire en prefence d’Alnald Cardinal du titre de 
fr faincte Marie in Portiu , Legat du Pape enltalie;de Caffon Archeuefque de 
Milan, d'Henry Archeuefque de Trente fon Chancelier , de Girard Euefque ! 
de Bafle Princes de l'Empire , de Manfroy Marquis de Saluces, d'Hugues & 
de Guy Daufins Freres, de Leupold Duc d'Autriche, de Philippes de Sauoye 
Prince d'Achaye; d’Aymard de Poitiers ,de Graton de Clerieu ,d’Aymard 
de Beauuoir, de Pierre Seigneur d'Haut-Villars, de Girard Seigneur de Varax 


! 


uit > : : : / \p 
nm Enquoysefttrompé vn Hiftorien François, quia rapporté celaà l'an 1335. 


teur d'Aftl'Empereur alla à Vercel, ou il pacifa les differends de deux anciennes ; 
n . + / 
Ver- fimilles de cetteVille-là,les Auogadres & lesTizzons, Aimé aflifta à cét accom- 


. . = 
modement auec les Euefques de Nouare ; de Pauie, de Bafles & de Gennes. 
Henry 


T4 feil, les Hiftoriens ont remarqué Thibaut Euefque de Liege, Baudoin Ar- Le c 
4 Fe à : alert. 
cheuefque de Frefues , le Comte Amé, le Prince d'Achaye , le Duc deBra- cu 


De là l'Empereur eftant allé à Aft, donna inueftiture à Amé , du Comté raradin. 


.2.ch. 94. 


Pr. P«537. 


dit la Guefpe, de Guillaume deBriord , & d'Henry de Septain Cheualiers. ,, ou. 


_Awr Gorb. 


n EpVer. 
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Evrio, Henty fit fon entrée à Nouarre au mois de Decembre de la mefme année, ou 
le Comte de Sauoye l’'accompagna auec les Prelats & Princes fufnommés , ou 
fetreuuerentaufli Papinian Éuefque de Parme, Aymon Euefque de Geneue, | 

Gas. J'Euelque de Conftance, Guy Comte de Flandres, le Marquis de Malefpine! 
&autres. Le Comte de Sauoycaflifta encore à la folemnité du couronne- 
mentd'Henry , comme Roy d'Italie, qui { fit par Caffon Archeuefque de: 
Milan en lEplife de faint Ambroife de Milan, le fixiefme de lanuiermil : 
troiscens onze, au mois de Fevrierfuiuant, Amé fut enuoyé à Brefle auee ! 


AT l'Euefque de Liege, pour maintenir cette Place en l'obeyffance de lEmpe- 
4. L10. à. 

Antiq. Vie TEUT. . 3 £ < ; 

cecom. L'Empereur au partir de Milan, en laiffale Gouuernement à Amé V. en- 


dem, femble des Villes de plaifance, d'Aft, de Verone, de Cremone, de Venile & : 
Lib,7: de Gennes, en qualité de Vicaire general de l'Empire. Merula qui a remar-. 
qu cét euenement, appelle mal à propos ce Prince Philippes : Er quoy qu'il | 
ait effayé de perfaader que fa façon d'agir & de commander, ne fut pas agrea-. 
ble aux Milanois ; Il eft neantmoins contraint d'auoüer qu'ilauoit fi grand 
credit auprés d'Henry VII. qu'Antoine Fiffiragua l’un des principaux chefs 

: du party des Guelfes, & quiauoit procuré le fouleuement de Lodi, eut par- 
LA don de fes crimes, par l'interceflion de ce Prince , & de l'Imperatrice fa Belle- 
Tri. Cal. Sœur, & les autres Villes fereconnurent fi cbligées enuersluy , qu'elles fecot- 
TR T tiferent à de grandes fommes, pour le rembourfer des frais qu'il auoit fait 
l'Archie pour leur conferuation, dont legrand Can de la Scale Vicaire de l'Empire 
de Turin. A Verone, { rendit caution. Blondus dit que l'Empereur prit la route de 

Genes, & que le Comte de Sauoye l'y accompagna. Quoy qu'il en foit , il eft 
certain qu'apres auoir farmontétous les obftacles qui {e prefentoient à fon 
Cowrad_ paffage , il arriua à Pize ouil fit quelque fejour; à fon entrée il auoitauec foy 
a Baudoin Archeuefque de Treues, le Duc de Bauieres, Le Comte de Sauoye , le 
ik Comte de Forefts, Guy Frere du Daufin, & Henry Fils du Comte de Flan- 
Omf.Pa, dres. De Pize l'Empereur alla à Rome; ou trois Cardinaux delegués parle 
Rom.Prin: Pape Clement V. le couronnerent le premier iour d'Aouft mil trois cens 
fs &n douze ;le Comte Amé qui l'auoit toufiours fuiuy ; fat prefent à cetteilluftre 
Chambre eeremonie. Les Pifanseurent tant d’eftime pour Amé, qu'ils luy offrirentla 
4 Er Seigneurie & le Gouuernement de leur Ville pendant quelques années, laquel. 
Scip. 4m leilrefufa. 
mir. Hif. Cependant Robert Roy de Naples & de Sicile,eftantentré en Piemont & en 
pee %, Lombardie, firreuolter la ville de Milan contre l'Empereur par la fa&tion de 
9. cap. 3. ceux de la maifon de la Tour ,& fit vne ligue eftroitte aueceux l'an M. CCC. 
Cort. XII. parlaquelle entre autres chofes, il s’obligea de faire la guerreouuerte- 
ment au Comte de Sauoye, à Philippes de Sauoye Prince d'Achaye, & à tous 
les Princes & Communautés d'Italie qui eftoient du party d'Henry. 

La ceremonie du couronnement de l'Empereureftant paracheuée, & rous 
les ordres neceflaires donnés pour la feurté de la ville de Rome, afin qu'elle 
demmeuraft dans l'obeyffance; Henry prit refolution de s’en reuenir: & parce 

w'il  fentit obligé de reconnoiitre les fignalés feruices du Comte de Sauoye, 
fes fages Confeils , & fa conftante fidelité ; il luy donna & aux fiens; la Ville, 
Communauté & Comté d’Aft en Piemont, par patentes dattées à Mons au 
Camp deffus Florence, levrrr.de Mars M.CCC.XIIL l'an v. defonregne, 
& de fon Empire le premier , auec des éloges particuliers , accomparant ce 
Prince 4 un affre efclattant , qui auoit toufiourse[clairé. fo Trofne Royal. Prefents 
piawes à cette donation Baudoin Archeuelque de Treues, lean Comte de Forelts, 
pag: 137 Federic Comte de Montefeltre & autres. 

Henry eftant venu à Pize où il fitfejour, confirma au Comte Amé en 


qualité 
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qualité d'Em pereur , l'Inueftiture qu'il luy auoit donnée à Aft comme Roy 
— des Romains du Comté de Sauoyÿe, des Duchés de Chablais , & d'Aoute du 
de Maïquifar.d'Italie & des Seigneuries de Baugé &-de Coligny. La Patente de 
mp. Cette confirmation cft dattéc à Pife au mois de luin 13 13. & feellée d'yn Seau 


&- d'or. 
me  Peude temps apres & au retour d'Amé V. la Ville d'Yurée qui auoit fouf- 
3 fert de grandes calamités par les diuifions des Guelfes &des Gibellins , nef 
Ke Pouuant pas conferuer, fe donna au Comte de Sanoye, & à Philippes de Sa- 
on- uoye Prince d'Achaye fon Neueu , qui firent vn Traitté auec Albert dé Gon- 
n zague Euefque d'Yurée le premier de Nouembre 13 13:par lequel ils promi- 
— rentde fe fecourir l'vn l’autre contre leurscommuns ennemis. 

G:  L'authorité duRoy Philippes leBel auoit empefché que le:Comte & le 
Daufin nevinffent aux mains apres la prife du Chafteau d'Entremonts, & le 
voyage que l'Empereur Henry VII. fiten Italie & {on fejour leur ofta le 
moyen de renouuellerleurs anciennes difficultés , parce que tous deux ac- 
compagnerent toufiours l'Empereur. D'ailleurs Edoüard de Sauoye Sei- 
gneur de Baugé qui commandoit en Sauoye en l'abfence de fon Pere ; & Gu 
Daufin Baron de Montauban en Daufñné en l’abfence du Daufn, auoient fait 
des Trefues par l'entremife d’Aymon Seigneur de Breflieux & d'Hugues 
de Breffieux Scigneur de Viruille, pour l'obferuation defquelles ils deputerent 
dé la part du Comte de Sauoye les mefimes Freres de Breflieux , Tierry de 
Septain , Ribaud de Riualta , Pierre de Serraual , Bofon de Villars-Ay mon, 

=. & Fromont de Long-mont; & pour le Daufin , Guillaume deBeau-femblant, 

) Aymard de Lanfon, Azonde Chifsé. Mais apres la mort del’Empereur arri- 

l uéé au mois de Septembre 1313. en Tofcane, ces deux Princes retournés en 

3: leurs Eftats, entreprirent de fe faire cruelle guerre ; iufques là , que le 

M. Comte enuoya defher le Daufin, & luy offrit le combat feul à ful. Le fjet 

él fur , que le Comte fe plaignoit , que le Daufinluy detenoit le Chafteau de 

in Montreuel en Viennois , le FiefduBouchage , la Maifon de fainét Laurenten 
Viennois , & le Chafteau de la Buyfle:le Daufin au contraire difoit que le 
Comte luy occupoit la Ville d'Ambronay , les Ficfs de Ville-neufue de 
Marc ,de Maübec, de laPalu, & du Seigneur de Chandieu le Chafteau & 
Ville de fainc Iean de Bornay , leFiefde Haut-Villars au Diocefe de Gre- 
noble , la Baftie de Montbriflon au Mandement d'Aualon, & le Fief d’En- 

+ tremonts : Sur quoy Bertrand Archeuefque de Tarentaile:, Guillaume Euef- 

ñ que de Grenoble Philippes de Sauoye Prince d’Achaye, & Guygues A- 

de jeman Seigneur.de Valbonnois Arbitres éleus & affemblés à Villars-Benit, 

% prononcerent le dixiéme de Iuin miltrois cens quatorze: Que le Comte de 

Sauoye auroit enitoute propricté Ambronay & fainét Iean de Bornay, 

# l'hommage de Maubec , de Ville-neufue de Marc & de Ja Palu , de Dolo- 
mieu , de Haut-Villars & d'Entremonts, la Seigneurie de la Buyfle ( à la char- 
geque le Daufinen pourroit faire demolir le Chafteau) & File de Ciers. En 
confideration dequoy , il fut aufli ordonné que le, Daufin auroit les Cha- 
ftcaux d'Enthefieux & de fainct Laurenten Viennois , les Fiefs de Montre- 
uel en Viennois , de Meyfieu & du Bouchage. 

Il fut encore conuenu que le Daufin feroit demolir la Baftie de Mont- 
briffon, & que ny l'vn ny l'autre ne pourroient à l'aduenir faire baftir au- 
cune Forterelfe du cofté de Molettes au Mandement d'Aualon : Que l'hom- 
mage du Sire de Thoire & de Villars refpeétiuement pretendu demeureroit 
indecis : Que quarante Gentils-hommes de chaque cofté iureroient l'obfer- 
uation de cette paix, & que fien execution il furuenoit qu dificulré, 
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clleferoit terminéepar Hugues de la Rochette , & Pierre François Cheua- 
liers pour le Comte de Sauoye; & par Pierre Eynard & Hugues de Com- 
miers de la part du Daufin : Que ces Princes feroient ratifier le Traité, 
Sçauoir le Comte, à Edoüard & à Aymon de Sauoye fes Enfans , & à Philip- 
pes de Sauoye Prince d’Achaye: & le Daufin , à Hugues & Guy Daufn {es 
Éreres : Que Pierre Archeuefque de Lyon , Louys de Sauoye Baron de Vaud, 
Guichard Sire de Beaujeu, Ë Sire de Thoire & de Villars, & les Habitans 
de fainct Chef y demeureroient compris, fi comptis y vouloientefire. Pre- 
£ents Pierre de fainct Goans Prieur de faint Valier, Pierre Prieur de fain& 
Martin de Meyferieu , Albert {on Frere Official de Grenoble, Guygues Ale- 
man, Hugues de la Rochette, Humbert de Bacin , lean de Luyrieux , Hum- 
bert de Montbel, Berlion de Riuoyre , Pierre Marefchal , Guillaume de 
Cuynes, lean de Haut-Villars, Guillaume Bertrand &. Aymond'Afpremont 
Cheualiers, Antoine de Barges, Humbert de la Sale lurifconfultes , & Flo- 
card Berard Chanoïined’Oulx. 

Vigwrin … Au mois d'Aouft fuyuant, An fit vn Traitté fous les Seaux de Pierre 

Fr ; Euefque de Geneue , & de Thomas Euefque de Belley , auec Nicolas Prieur 

ns de Payerne au Pays de Vaud , touchant l'Auoüerie-& la Garde de ce Mo- 

pag 46. naftere. 

preuues Ce fut en fuyte du precedent Traitté, que le Comte & le Daufin le dix- 

Pag.148. feptiéme du mois d'Oétobre, en la prefence de Guy Aleman Seigneur de 
Valbonnois, de laques de Grolée, d'Hugues de Commiers ;d'Aymon de 
Bcauuoir , de Guillaume de Bochefel Commandeur de fainét Antoine de; 
Chambery, & d'Antoine de Clermont , promirent de soppofer vnani- : 
ment à tous ceux qui voudroient enuahir le Royaume d'Arles. 

Chap.sse L'an mil trois cens quinze Amé alla en France ; car la Chronique de. 
Flandres remarque qu'il eftoit prefent , lors que le Roy Louys Hutin fitve-. 
nir Mahaut Comtefle d'Artois, pour la faire confentir que fa Majcité | 
prit connoiflance du different qu'elle auoit auec plufieurs Gentils-hom- | 
mes & Communautés du Pays d'Artois qui auoient fait ligue contre 
clle. 

Paradin Tous les Hiftoriens de Sauoye difent que les Cheualiers de l'Hofpital de 

La cho. fainct Jean de lerufalem ayans conquis Rhodes fur les Turcs l'an mil 

ou trois cens dix, y furent afliegés par Otthoman premier Empereur ou Roy 

Doglini. des Turcs , auec vne puiffante armée , qui fut contrainc de leuer le fiege , par 

D le moyen du fecours qu'y mena Amé V. Comte de Sauoye ; lequel en me- 

7 moire d'vne action fi gloricufe pritla Deuife F E R T;,& en fes Armes 

Pap. Mar. la Croix d'argent , au lieu des Aigles qui eftoient les Armes de fes Prede- 
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pu ceffeurs. Du Butteta écrit que cela fe fit au mois d'Aouft de l'an mil crois 
lus. censhuit Oriene doute point de ce fameux fecours, nous en auons trop 
Es de témoignages , & l'Hiftoire mefme de Malte, & plufeurs autres Hifto- 
kel. riens dignes de foy & des-interefsés nous laffeurent; mais cela ne peut 
chi. pas eftre arriué le quinziéme d'Aouft, l'an mil trois cens dix , comme 


racontent les autres Hiftoriens , parce qu'Amé V. fut toute cette année & la 
füiuante à la Cour de l'Empereur Henry VII. Ainfi il faut par neceffité, 
que ce fiege de Rhodes ayt efté mis par les Turcs l'an mil trois cens quin- 
Ze, car nous ne treuuons pas que ce Prince ayt rien fait en Sauoye ny en 
Piemont cette année là ; Epoche confiderable , qui deuoit eftre remarquée 
par nos Hiftoriens auec vn peu plus d'exa&titude; pour le furplus de ce recit, 
de la Deuife FERT , & duchangement d'Armoyries, nous en auons ame 
plement difcouru ailleurs. : 

Van 
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— Vnan apres Amé alla enFrance ,ouil eftoit fi confideré , qu’il fut Con- Du Tiller. 
ù feiller du Confei eftroit du Roy : & fut prefent,; confentant & confeillant £ 
é auec plufieurs autres Princes ; au Traitté qui {fit le dix-feptiéme de luiller te 
6. entre Philipes Fils de France , Regent des Royaumes de France & de Na: Mem. “4 
; uarre; & Eudes quatriéme du nom, Duc de Bourgogne. ; par lequel il fur Fou, 
conuenu que leane Fille du Roy Louys Hutin & deja Reyne Margucrite fa Perard.… 
premiere Femme & la Fille qui naïftroit dela Reyne Clemence feconde Titi de 
Femme dudit Roy ; auroyent le Royaume de Nauarre ; & les Comtés de HR 
Champagne & de Brie. Roys & 
Le Roy Philippes, pour réconnoiffance de l'afeition que cè Princé auoit RS 
aux interefts de la France , luy fit Don aumois de Decembre de la mefine . 
année par lettres dattées auBois de Vincennes du Vicomité de Mauleurier ,& 
de {a Maïfon du Pleffis lez Tours, acquife au Roy parla confifcation d’En- 
guerrad. de Marigny ; condamné à mort pour crime de leze Ma: 
rjefté. 
Pendant Je voyageque le Conite de Sauoyé fit à Rhodes, ifuruint nou: parrd. 
uelle querelle entreluy & le Däufin; Car par le Traitré de Paix quiauoit efté l'z-ch:167: 
fait entre ces deux Princes l'an miltrois cens quatre ; la Ville d’Ambronay de ria 
en Bugey demeura au Comte : Neantmoins quelques Religieux du Mona- 
ftere ayant toûiours inclination pour le Daufin, entreprirent de fe fouleuer 
4 contre le Comte & pour y paruenir plus facilement, ils auancerent les jours 

d'Amblard de Briord leur Abbé qui eftoit de contraire fentiment ; receu- 
Srent des trouppes de Daufiné & arborerent fus la plus haute Tour de la Ville, 
la Banniere du Daufn : Amé , pour vanger cétteiniure afliegea Ambronay ; 

le prit & y mit vn autre Abbé, qui fut Pierre de Baulme, de la Maifon de 
VFromentes. Le Daufn de fon cofté afliegca le Chafteaux de Mirebelen la 
Valbonne & s’en faifit. 
Ainfily eut guerre ouuerte : Le Comte aflembla toutes es forces ; Louys 

de Sauoye Prince d'Achaye fon Neueu , Louys de Sauoye Baron de Vaud 
fon Frerei, Leopold Duc d'Auftriche fou Gendre ,le Comte d'Auxerre, 
» Pierre de Sauoye Archeuelque, dé Lyon , Robert Duc deBourgogne, Gui- 
“chard Sire. de Beaujeu & plufieurs autres Séigneurs du voyfnage ,luy ame- 
nerent du fecours.. Auec ces forcés , il mit le fiege deuant le Chafteaux de 
> [ain Germain: d'Amberieu appatteriant au Daufin, le pritapres quelques 
Diours deSicge.8& ledonnaaw pillage. j 
- Cette Conquelte facilita la-prile. du Bourg d'Amberieu qui fe rendit ; Hu 
m& ce fut là ou fe termina cette guerte, qui pourtan tdura deux ou trois RE 
DS 000 i AS: 
+ Pendant laquelle Edoüärd de Sauoye faifoit äuffi la guerre äu Comté 

de Geneue ;parce qu’il auoit refusé fecours au Comté de Sauoye fon Pére 
Lcontre le Daufin, & luy enleuales Chafteaux de Geneuc & de Seflins. Amé; 
“apres la prife d'Amberieu afliegea le Chafteau de la Corbiere au Pays de Gex 
" & le prit apres cinq femaines de Siege. 

Cette mefme année fat conclu à Chaälon fur Saône, lemariagé de Ro: Préunes 
“bert de Bourgogne , Fils du Duc de Bourgogne auec Ieane de Chaalon, P*£1#* 
\ Fille du Comte d'Auxerre , paï l'entremife & du confentement d’Agnes 
Pde France Duchefle de Bourgogne Mere de Robut , du Comte Amé 

Ayeul de Jeane de Chaalon , du Comte d'Auxerrefon Frere , d'Edoüard &e 
F d'Amé de Sauoye , de Louys de Sauoye , Baron de Vaud & de Guichard Sire 
. deBeaujeu. 


des Rangs 


- FRANS Cépendant 
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Cependant , comme la guerre continueit entre le Comte Amé & le Dau- 
Sos fin , Icanne Reyne de France & de Nauarre, entreprit de les accommo- 
rare der; àcéceffeételle Procura vne Trefucentre eux à laquelle Amé confentit, 
de Turin. par fes patentes dattésà Gentilly , le Mardyaauant la fefte de fainét Jean Bap- 
tifte miltrois cens vingt-deux. $ 
réa. Le Comte ayant appris qu'Andronic Empereur de Conftantinople fon 
pasnderb. Gendre:cftoit extraordinairementitrauaillé des Turcs & des Sartafns;allaen 
No Auignon au prés du Pape lean xxx. pour perfuaderàS.s. d'entreprendre vne 
Taboué  Croyfade , pour faire la guerre aux Infidelles, & deliurer fon Gendre delop- 
L seit preflion. Mais pèndant qu'Amé negotioit cette geneureufe entreprife; ilmou- 
Ces, ut le Dimanche auant la Fefte deS. Luc, qui fut le xvr. d'Otobre M.CCC: 
HS. XXHL/on Corps fut depüis porté à Hautecombe où itfutinhumé la Veille 
de $. Simon &$. Iude en grande pompe. 
pe ae OP Parsion Teftamentfait en prefence de Philippes le Bel Royde France le 
Chambre XX v 11.de Septembre mil trois cens fept, ilvoulut qu'Edouard de Sauoyefon 
tee de Fils aifné & les Mafles qu'il auroit , fuflent Comtes de Sauoye È Jaifla 
ere bout tout appanage à Aymon de Sauoye fon {econd Fils deftiné à l'Eglife 
deux mille liures derente en fond de terre les fubftitua l'vn à l'autre & leurs 
Enfans malles à l'exclufion des Filles | qu'il ordonna fimplement eftre do- 
tées felon leur qualité, & aucas qu'il n'eut de Marie dé Brabant fa feconde 
Femme que des Filles ; il ordonna que l'Aifnée auroit vingt mil liures de ma- 
riage & les autres feizefeulemenr : Ce quifut agrée par Edouard & Aimon 
de Sauoye du viuant de leur Pere: De forte qu'aprés fondecés ,ilny eut 
point de difficulté entre eux. 
Amé vefquit foixante & quatorze ans & en regna trente-huict : Ses 


Chroniq. ä k ë 
msdeadtions Jlluitres luy aquirent le fafnom de Grand. Les deux Anciennes 


uoye. Chroniques M.S. le nomment Prince tres Jage, de bonnes meurs, > tres pru= 
Shats, dent. Papyre Maffon dit qu'il auoit  ifage royal , la-taille belle :e le iu- 


Gencbrar, gement merueilleux. A fut vaillant fur tous les Princes de fon temps ; fit 
Pie trente-deux Sièges, fur genereux en fes entréprifes, n'ayant iamais eü guer= 
#  reauec fes voyfins fans auantage. Ilaffermit en fa famille par fà pruden- 
ce vn grand Eftat & vne belle Couronne fur vni fondement douteux & 
chancelant. I aquit à la Royale Maifon de Sauoye , les Seigneuries de 
Er Brefle & du Reuermont , le Comté d'Aft & laSeigneurie d'Yurée. Il 
jura fut Arbitre des differends des Roys de France & d'Angleterre , eut part 
Dubran.… aux faueurs de Clement cinquiéme, & de lean vingt-troiziéme. L'Empe- 
F J. + reur Henry Juy fut redeuable de fon election , & eût tant d'eftime) pour 
uy , qu'ayant fait venir en Italie Charles de Luxembourg Prince de 
Boheme fon Fils, pour garder les Villes , qui s'eftoient foubmifesà l'Empire 
il luy ordonna de fe conduire en toutes fes affaires , par le confeil dé ce 
Du Rubis Prince. Qui eut auffi tant de partaux bonnes graces du Roy Philippes le Bel, 
Er qu'vn Autheur moderne na pas fait fcrupule de dire Qu'il gouuernoit le Roy: 
OR comme celuy qui fut toute fa vie bon François. Ilrendit le nom de Sauoye 
fameux contre les Infidelles 8 laifa vne belle pofterité glorieufe par 
fes illuftres alliances. 

Sa deuife fur vn Trophée reueftu d'vne peau de Lyon ; auec ces 
belles paroles Para Wirtute tuemur ; afin de fignifier qu'ilfçauoit bien con- 
feruer ce qu'il auoit acquis 

Il fut matié trois fois. Premierement auec  Sybille de Baugé Dame 
de Baugé & de Brefle , für l'extraction de laquelle tous les Hiftoriens 
ont hefité : Les deux Anciennes Chroniques de Sauoye M. S.Françoife & 


Latine, la qualifient fulement vne riche heritiere, {ans faire mention de fon, 
Pere 
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Pere ny de fà Mére : Ce qui à efté fuyui par Guillaumèé Paradin. La Chronique Hift. dè 
M. S. de Hautecombe Latine dit, qu'élle eitoit Fille du Seigneur de Baugé. En 
La Françoife qui elt cloüéefur des aix , en la Chapelle de la Maifon de Sa. Airacemb, 
uoye à Hautecombe &-Dominique Machanée ; la nomment Fille du Duc ss 
“de Baugé a eftvne erreur ; parce que les Siresde Baugé , n'ont iamais por: Saxeiz. 
té cette qualité , bien qu'ilsfuflent Souuerains. :L'Auteurdu Caualier de Sa- Fee 
uoye à fait la mefmé faute, François de Roficres, ClaudéParadin & laques Zab.Dur. 
Seuerten fa Chronologie des Euefques de Mafcon , luy ont donnélefur- hs 
nom de Mafcon; bien que la Famille des Sires de Baugé, futdifferente de ER" 
celle de Comtes de Mafcon. Le mefme Claude Paradin, & Louys Chiefa, Æf-4 
le nomment Ifabelle , au lieu de Sibille ; & wanderburchluydonnemefines +: 
armes qu'à Alix Comtefle de Bourgogne-Palatine Efpoufe de Philippes #rdel: 
Comte de Sauoye , bien qu'elles ne foient pas femblables ; Hénñninges la 2 
nomme Sibille Comtefle de Bafgé ou de Brifgaw : Deux de nosmodérnes Hi- Huife 
ftoriens , l'appellent Sibille de Bugey , qui elt vn equiuoque ; Car Bugey eft STE 
le nom d’vne Prouince frontiere à la Brefle & à la Sauoye , &Baugé eft le Fa 
nom d'vneFamille & d'vne Ville deBreffe. Quant au Pere de Sybille deBau- #50%.Pri. 
gé : Ce fut Guy Sire deBaugé & de Breffe , en quoy fe font mepris, Fuftailler, sn 
Bugnon , Wanderburch , Albitius , Vignier, Reufnerus , fainct lulien -Ba- Z#re#"4: 
leurre , Henninges , Merula & Blondel qui ont dit que c’eftoit Raynald or 
Sire de Baugé : Claude Paradin en a efcrit douteufement , la faifant Fillé Anciq. de 
de Guy où d'Vlric Sire de Baugé. Cette faute à efté reconnue & corrigée Ras 
par Pingon & par Papyre Mafon, à quoy s'accordent l'Obituaire du Mona- Bale 
ftere de Hautecombe & l'Epitaphe de Sybille qui portent qu'elle eftoit Fil- Fe, 
le vnique de Guy Sire de Baugé & deBrefle ik BR 
Quant À la Mere de Sybille de Baugé , elle à efté ignorée iufqu'à prefenrs 5.42. 
car quoy que Pingon , Du Buttet , Du Chefne & les Sainte Marthe ayent ef- . 
crit, moy apres eux & apres moy Blondel, qu'elle s'appelloitBeatrixde Mont- -#?.Geni: 
ferrat vefue d'André de Bourgogne Daufin de Viennois & Comte d'Albon, ce 
Fille dé Boniface quatriéme du nom Marquis de Montferrat & de Margue- Dares 
rite de Sauoye , neantmoins cela n'eft pas verirable , au contraire, elle fe Hift: Gen. 
nommoit Daufine de Lauieu Dame de fain@ Bonnet - le Chafteau & dé Fe de 
Mirebel en Forelts . & ce nom de Daufine à deceu Pingon , parce que d'vn Gereal. 
nom propre, ilà creu quec'eftoit vn nom de Famille ou de Dignité & qué HS 
la Femme de Guy Sire de Baugé & de Brefle , eftoit vefue du Daufri 
de Viennois ; de forte que par la raifon du temps & par la conuenance 
du hom ; il à le premier auancé ; que écltoic Beatrix ac Montferrat 
vefue du Daufin André ; & tous ceux qui ont efcritapres luy , l’orit äin- 
fi allegué fur {à foy. Enfin nous auons efté cirés de cér efgaremeñit jen Ms, 
par des Titres de la Chambre des Comptes dé Paris ; qui fioüs ont de Monf,, 
ont appris que cette Daufine de Lauieu eftoit Fille vnique & heritieré on 
dé Kené de Lauieu , Cheualier Seigneur de fainét Bonnct & de Mirebel, 
8 de lordaine . .. . . . . . .. . fa Femme. Cette Famille de 
Lauieu , eftoit des plus illuftres du Pays de Forefls. Cär les Vicorntés 
de Lauieu ; eftoient yflus des anciens Comtes de Forefts. Or fi les 
Hiftoriens , que ie viens de nommer , ont failly en la Famille de la 
Mere de noftre Sybille de Baugé : Is fe font aufli équiuoqués aux 
autres Marys , qu'elle eut apres le decés de Guy Sire de Baugé fon 
Mary. En effet ; tous difent qu'elle eut encore Jcati Seigneur dé Cha- 
ftillon en Bugey , & Pierre Seigneur de li Roïüe, au Pays de Vaud: jjeñrde 
Mais la chofe ne pañle pas de la forte , parce que Guy Sire de Bätigé Titre des 
füt le Premier Mary de Daufne de Lauieu ; le fecond le Seigeur de là Cane 
Ba 223 Roche 
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Roche-Miley, doù vint Henry Seigneur de la Roche-Miley Cheualier vi- 
uant l'an mil deux cens huiante-huict. Le Troiziéme Iean Seigneur de Cha- 
ftillon en Bafois & de Tianges , d’où fortirent Iean Henry & Hugues de 
Chaftillon Cheualiers Seigneurs de Chaftillon & de Tianges; Le quatriéme 
Guy Dàmas Cheualier Seigneur de Marcilly; Vicomte de Chalon; Sotiche 
de l'Hlluftre Maifon de Damas : Et le cinquiéme fur Pierre. Seigneur de la 
Roücen Auuergne & de S. Bonnet en Forefts. Æ 
se . la. Reuenant à Amé V.Ilefponfa Sybille de Baugé ; le Mardy apres loctaue de 4 
des CB. S.leanBaptifte, de l'an mil deuxcens feptante-deux , la folemnité sen fit au ge: 
de Sauoye Chafteau de Chi:lonau Pays de Vaud ,en prefence de Philippes Comte de 
Sauoye & de Bourgogne & de l'Euefque de Geneue: Lex. de Juillet fuiuant 
Amé donna à fon Éfpoufe le Chafteau de 5. Genys d’Aoute, 8 luy promit de 
faire quitter à Daufine Dame de S. Bonnet fa belle, Mere le doüaire qu'elle 
auoit fur la Terre deBaugé. Er 
HS t.. Sybillede Baugé mourut l'an mil deux cens nonante quatre , cofnme porte 
Snbe l'Obituaire de l'Abbaye de Hautecombe, quien parle en ces rermes 40 Do- 
mini 1. CC.XCIV.V. Kal. lunij obiit Iluftris ac Clementiffima Domina Sybilla 
Comitifla Sabaudis ex Domina Bangiac : Filia quondam: Domini. Guydo- 
mis Domini Baugiaci 3 quondam Conjux Iuftr. ac Magnifici Viri Domini 
Amedei Sabaudie Comitis , [hs nd cum loamne cius cultimo:Filio pla Prid. Non. 
Junij proximo fequenti tumulati s Anime corum per miféricordiam Domini requie[cant 
1 pace.. En quoy fe font mefcontés Pingon, qui raconteque fon decés arriua 
EM au mois de Feurier M. CC. XCIV.Reufnerus,quece fur l'an M.C CC. XXX 
Vusichin LU. &Papyre Maffon Fan M. CC.XC V. Par fon Teftament , qui eft datté 
à me du Mardy dans lOëtaue de faint Iean Porte-Latine de ladite année mil deux 
fe Ka cens nonante quatre ; elle fait diuers Legsaux Eglifes & Monafteres de Hau- 
tecombe , de Mafcon , de Lyon , de Chambery , dela Mufle , d'Aifnay; de 
la SylueBenilte, de la grande Chartreufe , d'Aillon de Neuuille en Breffe, 
du Villars far Saone, de Geneue, de Laufanne & de Bourg & aux Hofpi- 
taux d'Efpeyiles , de Montiou , de Colomne-loux , du Montcenys & de 
Ville-neufue : Aux Chappitres de Tatentaile , d'Aoufte & de Maurienne : 
Aux Abbayes d’Abondance ,d'Aulps, de Filly , de fainét Rambert, d’Am- 
bronay ; du Betton:de Bons; & de fainét Maurice en Chablais : Elle ft aufi 
des Legats à Sybille deBaugé fa Tante Religicufeà Noftre Dame du Lys, à 
Hugues de Chaftillon Fils du Seigneur de ChaftillonenBazois, Chanoine 
de Lyon fon Frere , & à Lofferand d'Oncieux fon Cheualier, inftitua fon 
heritier Edoüard de Sauoyefon Fils aifné , & àfon defaut Aymon de Sa- 
uoye fon autre Fils & leurs Enfans mafles , laiffant à Marguerite de Sa- 
uoye fa Fille cinq mille liures , & à Agnes de Sauoye aufli { Fille quatre 
mille liures pour leur légitime , & audit Aymon de Sauoye mille li- 
ures de rente, ou fix mille liures Viennoifes pour vne fois, & declara 
que de trente mille liures conftituées à Eleonor de Sauoye fa Fille Com- 
telle d'Auxerre , elle en avoit donné cinq mille du fien , dont elle 
vouloit que ladite Eleonor fut contente. Les Exccuteurs de fa vo- 
lonté: furent , Frere loflerand Abbé d’Aïfnay fon Coufin , Nicolas 
de Billens lurifconfulte , Hugues Seigneur de Chandée & lean Flory 
fon Chappellain. Prefents à ce Teftament , le mefme Hugues de 
Chandée , Guillaume de la Rochette , Rodolphe de Mouxy Cheualiers 8e 
autres. 


EL Ceux qui ont efcrit que Sybille de Baugé furuefquit le Comte Amé 
Len. ; à . : 

Piiegmadi, (on Mary ; & qu'elle efpoufa en fecondes nopces Ican Fils du Duc de 
Baleue. Brabant , fe font notablement mefpris , aufli bien que celuy quiluy donne 


pour 
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pour fecond Mary Philippes de Vienne Scigheur de Pagnÿ , car ellé inourut aleuire 
= la premiere; & apres fon decésle Comte fe rematia l'an 1304. auec Marie de nie 
ï Brabant, Fille de Jean Duc deBrabant,de Lothier & de Limbourg, & de Mar- de Ré 
gucrite de Flandres fa feconde Femme,Fille de Guy Cointe de Flandres, & de guign-8 
* Matilde Dame de Bethune & de Tenremonde , & nor pas d'Antoine Duc de a. 
Brabant & de Eimbourg , comme Claude Paradin a laifséi par écrit; La nego- Troph. de 
tiation de ce mariage fe fit par Pierre Seigneur de Grand{on , & fut arrefté à ee 
Monits en Haynaut le iour de Pafques. Cette Princeffe eut en dot de Iean IL. Pr#b. 
du nom Duc de Brabant fon Frere vingt-cinq mil liures à prendre fur Philip- de a 
pesRoy de France , dont le Comte fit quittance au Royà Paris, leSamedy 
à apres la fefte dela Chandeleur de l'an 1304. 
; Ecfinalement Amé époufa Alixde Viennois Fille d'Humbert Daufin dé 
æ Viennois Comte d'Albon & d'Anne Daufine. Pingon , Botero, Fauin & 
. du Buttet fe font trompés de dire qu'Alix de Viennois fut la feconde Femme 
d'Amé V. & Marie de Brabant la troifiéme, parce que cette Alix eftoit déf-ja 
mumarice l'an 1418. auec Aymar de Poitiers Fils du Comte de Valentinois. Tel- 
lement que le Comte de Sauoyeayantvefcu iufques à lan 1323. ne la peut . 
auoir épousée qu'en troifiémes Nopces enuiron l'an 1319. ou 1320. ainfi Re 
qu'a tres-bien remarqué du Chefne en fon Hiftoire des Daufins. 
wanderbutch, Reufnerus , Hénninges ny Fabricius n’ont eu aucune con- 
noiflance de cette troifiéme alliance , de laquelle le Comte de Sauoye n'eut 
pas lignée. 


ENFANS D’AME V. SVRNOMME LE GRAND; 
Comte de Sauoye , & de Sybille de Baugé fa premiere Femme. 


LI. Edoüard Comte de Sauoye, Duc de Chablais & d'Aoufte, dont l'Eloge 
eft au Chapitre fuyuant. 


IL Aymon de Sauoye Seigneur de Baugé & de Brefle ; puis Comte de Sa- 


uoye en fon rang. | 
Obit de 
Haute- 


1IL Jean de Sauoye decedé enieuneffe l'an 12 84. il gift en l'Abbaye de Hau- eombe, 
tecombe. 


IV. Bonnede Sauoye mariée par difpence à Iean IL. du nom Daufin de Poe 
Viennois Comte d’Albon & Baron de Foucigny fon parent , Fils dé Guygues Hift.des 
Daufin de Viennois & de Beatrix de Satoye ; mais ce mariage ne put eftre He 
Confommé , parce que le Daufn Jean mourut lan 1282. & cette Princefle S Marche. 
- n'auoit pas plus de fept ans ; Henninges la appellée Marie ; & norme foi Hi Gas 
Mary fimplement Seigneur de Foucigny. Apres le decés du Daufin, Amé Fe 
Comte de Sauoye ayant promis à Hugues ou Hugonin de Bourgogne Sei- Bourgog.. 
gneur de Mont-boufon de Frafans ,d'Orchamps ; de Lauans , de Gendray, ee . 
de Dampierre, Portfur Saône, Chaftillon le Duc & d'Afpremont,Frere d'Ot- put «8. 
thonI V. Comte de Bourgogne, de luy donner vne de fes Filles à Femme, Preuues 
> auec mille liures de rente enfonds deterre en Breffe, par Lettres datrées à 5, petit: 
+ Georged’Efperanchele s. d'Aouft 1282. il luÿ accorda cette st Sa- d'hon.se 
uoye, de laquelle il n'eut aucuns Enfans; Fauin donne malà propos la dr AE 
lité de Comte de Bourgogne au Mary de cette Princefle. Cette fecondeal- a 2. 


liance a efté ignorée par du Butter. 12, 


2, 


Alienor 


Ÿ. 
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Bourgo- 
gne Com- 
té d'azur 
au Lyon 
d'or femé 
de billet- 
tes d’ar- 
gent. 


pin V. Alienor de Sauoye Efpoufe de Guillaume de Châlon furnommé 4 Grand, 
+b.Gent. 


Hif. de Comte d'Auxerre & de Tonnerre, Seigneur de $. Agnan ,de Montjay , de 
1. Celles & de Valençay, Fils de Iéan de Châlon Seigneur de Rochefort , & 
FO dAlix de Bourgogne Comtrelle d'Auxerre. 


CUhälon. 
degueu- 
lesà la 
bande 
d'or. 


ele Pape Nicolas IV. en donna la difpence à caufe qu'ils eftoient parents au 
du P. P. quatriéme degré ;la fülmination fe fit par Girard Euefque de Sabine deleoué 
Fr. A du Papele 7.de lanuier 1190.& le mariage fut celebré à Paris le Samedy apres * 
cr la fefte de l'Epiphanie de l'an 1292. Elle euttrente mil liures en dot, & deux | 
de Comp. mil liures pour fon doüaire , affignées fur ‘la Seigneurie de Celles en Berry; 
sr Les cautions que donna le Comte de Sauoye pour lobferuation de ce Trait- 
pag- 154. té de mariage furent, Edmond Fils du Roy d'Angleterre, Gaucher Seigneur 
Fe a de Chaftillon, Iean deBerzé Senefchal de Bourgogne , Pierre de Gex Seigneur 
Ton 1 de Marnay , lean Comte de Forefts, lean Seigneur de Chaftillon en Bazois, 
& Guillaume Seigneur de Montagu. 
MemMs. Cette Princefle fe remaria À Dreux de Merlo ou Mello Seigneur de fainéte : 
; 4 Hermine; ce que nous apprenons d'vn Titre de l'an 1308. par lequel elle de- : 
TL, AL. 


manda fes droits dotaux à Iean de Châlon Comte d'Auxerre Seigneur de Ro- 
chefort fon Beau-pere; & parce qu'apres le decés du Comte d’Auterre {on 
Mary, elleauoit pris la garde noble de leurs Enfans ;s’eftant remariée, elles'er 
demit par la permiflion du Roy Philippes le Bel du 27. de luin de ladite an- 
née , & Jean de Châlon fon Beau-percenfut chargé. 


Cette 
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Merlo où 
TP € Mello. 
AO CE 7 d'or 
Ses deux fa 
4 | : ces de 
ÿ À us de de } gueules, 


accompa- 


| | gnées de 
IN neufMer- 
Le 4 leres de 
ii mufines 

postes en 
; lex. en 

Le. pe Le: chef: en 
NE L falce & 3. 
en pointe, 


Cette Alliance a efté iufquà prefent inconnué à cons les Hiftoriens de Sa- 

toye; de ce mariage forcit Margucrite de Merlo Efpoufe de Maurice V. du 

nom Seigneur de Craon ; puis de Jean de Chälon Seigneurd'Arlay, d'Arguel 

& de Cuféaux 1 I. du nom ; qui eut différent auec lean de Chalon Comte 

d'Auxerre pour la reftitution de la dot d'Eleonor de Sauoye Mere de ladite 

Marguerite, dont ledit Comte d'Auxerre auec Ieane de Châlon Comtefe de 

Tonnerre fa Sœur eftoient cautions, le different fut terminé le 2 8.d’Aouft mil 

trois cens quarâte-quatre,par Philippes de Vienne Cheualier Arbitrenommé. 
Alienor de Sauoye eut pour troiliéme Mary Iean Comte de Forefts Fils de Ars 

Guy V I.dunom Comte de Forefts &de Jeane de Montfort , auec lequel elle ui AL 

Vioit encore l'an 132 5.en quoy Pingon, Paradin & du Buttet fe font fort All. Gen. 


mépris de le donner pour premier Mary à cette Princeffe l'an 129 1.puis qu'en LS 

ce temps là elle eftoit fulement mariéeau Comte d'Auxerre. Fauin ne fait 

point de mention des deux premiers Marys. 
Forefts: 
degneules 
au Daufifi 
d'or. 


VE Marguerite de Sauoye fut fanñcée auvc Iean Daufn dé Vienhois & 
Comte d'Albon ;maisle mariage nefur pas confommé ; elle époufa depuis 
Iean Marquis de Montferratfurnommé /e Juste, Fils de Guillaume V IL du ses 
nom Marquis de Moñtferrat &cde Beatrix de Caftille fa feconde Femme, & 54, Geo. 
& n'eneut Enfans.! Le mariage éft du 12. des Kalendes d'Auril 1296. elle eut Titr. dela 
nr : ; E N 4 £ L : Chätnbre 
vingt mille liuresmonnoye d'Aft en.dor, & eut different auec Tedifio Euef ji Com, 


que de Turin pour la Juftice de Lancio. des. 


Montfer- 


rat. 
d’argeix 


au chef de 


gueules. 


Pinçon 
Fauin. 


Aenring. 


Gereuc, 
cinq 
points 


d'or equi- 


pollés à 
quatre 
d'azur. 


Preuues 
PAge155- 
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Da, sera 
ER ES 


Elle deceda l'an 13 59. duButtet la fait Fille de Marie de Brabant feconde ? 
Femme du Comte Amé. Les Executeurs de fon Teftament furent, Iaques 
François Euefque d'Yurée , Rodolphe Abbé de S. Michel de la Clufe, Aymé 
de Chalant , & Guillaume de Montbel Cheualiers. ï 


VII. Agnes de Sauoye, Guillaume Paradin n'en a pas eu connoïffance , nÿ 
L. Chiefa en fon Hiftoire de Piemont; il l'a toutesfois adiouftée à fon Arbre 
de la Royale Maifon de Sauoye: il eft parlé d'elle au Teftament de Sybille de 
Baugéfa Mere; & en l'Obituaire de l'Abbaye de Hautecombe , qui porte | 
qu'elle y gift , & qu'elle decedale 4. d'Odtobre 1322. ce quimonftre la faute : 
de du Butter, qui dit qu'elle eftoit Fille de Marie de Brabantsfon Mary fut 
Guillaume Comte de Geneuel II. du nom,Fils d'Amc Comte de GeneueIlI, 
dunom , & d’Agnes de Châlon, & 


Ce märiage fe fit au mois de Septembre 1297. aû Chafteau des. George d'E£ ; 
peranche en Daufiné ; cette Princefle eut dix mil liures de dot, que le Comte 
de Genèue affigna fur les Chafteaux de Rumilly ; d'Hauteuille ; d'Alby ;8& dé 
Charroffe. Prefents Raynald Abbé de S. Ruf de Valence , Humbert Seigneur 
de Maubec, Aymar Seigneur de Beauuoir , Hugues de Chandée, Pierre de 
Ternicr, Pierre Duyn, Rodolphe & Iean de Pontuerre ; Henry de Viry; 
Eftienne de Compeys Chanoine de Geneue , lean Bertrand, Guy de Seyflel 
Seigneur de Bordeaux & autres. Dq F 


ENFANS 
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ENFANS DAME V. COMTE DE SAVOYE, 
& de Marie de Brabant fa feconde Femme. 


VIIR Marié dé Sanoye Femme d'Hugues Daufin Baron de Foücigny, à Pre. 
qui Fauin donné le Titrede Prince de Majorque, Fils d'Humbert de là Tour He 
Daufin de Viennois Comte d’Albon, & d’Anne Daufine. Ce mariage fur Dauf c.9! 
= conclu à la Bonné-villé en Geneuois au mois de Septembre 1309. apres là PER 
à guerre que ce Princé äuoit euë âuec le Comte de Sauoye. Marie eht en dot Here 
vingt mil liurés Viennoifes monnoye de Saoye; & Hugues fon Efpoux luÿ 
en promit deux mil de la mefme monnoye , dont il fit Afignat fur les Cha- 
ftcaux dé Chatillon , dé là Bonné-ville & de Semoigne. Prefents Geoffroy 
Scigneur de Clermont, Humbert Seigneur dé Maubéc, Aÿmär Seigneur de 
Beauuoir, Pierre de Vallon, Girard de Frefnay & Rodolphe de Menthon 
= Chéualiers , & Guy de Seyflel Seigneür dé Bordeaux. Hugues Daufin n'eut 
aucune lignée & mourut Pan 1323. 


Daufiné, 
d'or au 
Daufin 
d'azur 
crefté & 
& orcillé 
de gueules 


» Marie de Sauoye fa Vefue decedaà Euyanl'an 1336. ayant inititué fes heri- pr 
tiers Aymon Comte de Sauoye fonfFrere & Marie de Babant fa Mere. 


IX. . Carerine de Saoye époufa le 13. des Kalendes de May 1510. Leopold pinger 

1 Duc d'Auftriche & de Styrie ; Comte de Garniole , de la Manfe ; de Port- RE 
Naon, d'Hasbourg & de Kibourg, Landgraue d'Alface & de Brifgaw, Fils gro 
d'Albert Empereur ; & d'Elizäbeth de Carinthie Comtefle de Tyrol. Läcé- ps 
remoñie de ce mariage fe fit à Zurich; mais not pas l'an 1323.comime à écrit F8. 
Guüillaute Paradin ny àBafle l'an 13 r 5. dinfi que d'autres ont publié. Cette Hif. des. 
Princelfe eut huit millé marchs d'argent en dot & päreille fomme ei aug- FE 
ment ;affighés fur Willeforwe, Sëmpach ; Surf, Arowe, Lentbourg & Bren- 44.Gent. 
garten: Elle mourut l'an 1326. Eliäs Reufnerus & Henninges luy donnent T4. Ge 


Naucler: 
pour Marÿ Thibaud IL. du noi Comte de Bar: : 


AÂa L'Empereut 
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Il 
D 


-'Auftriche 
de gueules 
à la fafce 


d'argent. 


Mit den . \ ; M ÿ 
l'Archue L'Empereur Henry en faueur de ce mariage donna à cette Princefle fa Niece 
‘ . Ü >. Fe 1 

de Turin. quatre mille marchs d'argent, qu'il affiona la mefme année fur les Chafteaux 

q Le) » q Lo] 

de Morat & de Granfpurg. 
Arb.Gent. Leopold n'eut de ce mariage quedeux Filles Caterine & Agnes d’Auftri- 
Chron. P Le o { De : : 
AI. re. Che ; mariées au rapport de Pingon & de Cufpinian aux Ducs de Silefie; mais 


Butkens  l'yne fut mariée à Boleflaüs Duc deSwidnich de la Maifon de Silefie, & l'au- 


Fe d treà Engueran Sire de Coucy. 
Hemirg. XX. Anne de Sauoye, promife l'an 1326. auec Andronic Paleologuel1l. du 


nee Empereur de Conftantinople furnommé Le Jeune , Fils de Michel Pa- 
leologue Empereur d'Orient & de Marie d'Armenie &petit Fils d'Andro- 
nic Paleologue dit le vieil, auffi Empereur d'Orient & d'Anne d'Hongrie fa 
premiere Femme, & non point auec le Duc de Silefie, comme a écrit vn 


À Autheur peuexa&. Elle arriua à Conftantinople l'an 1327. aec vn train fi 
Cantacuf. 


Fu fuperbe &f magnifique, que l'Hiftorien qui a remarqué cét éuenement a efté 
Oulrrem.… contraint de dire, Qwl furpafloit celuy detoutes les Reyneses des Imperatrices de 
A Grece. Ia encore obferué que les Gentils-hommes Italiens quiaccompagne- 

rent cette Princefle en ce voyage apprirent aux Grecs l'vfage des louftes & des 


lo] 
Tournois, qui auparauant leur eftoient inconnus. Elle deceda à Con- 


flantinople l'an 1345. Chiefa parlant de la Pofterité d'Amé V. a oublié cet- 
te alliance. 


Palcolo- 
gue Con- 
ftantino- 
ple. 
écartelé 
au 1.& 4. 
degueules 
à lAigleà 
deux te- 
ftes d’ar- 
gent, au 
2.8 3. de 
gueules à 
vne Croix 
d'or can- 
tonnée de 
quatre B 
ou Fufils 
de mefng. 
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XI: Beatrix de Sauoye mariée à Henry d'Auftriche Roy de Boheme & de G. Parad. 
Pologne Due de Garinthie , Comte de Tyrol & deGoritie, qui par procura- CParad. 
tion dattée à Tyrol le 3. de Nouembre 1327.enuoya Rodolphe d’Arburg & Die 
Jean de Arirangen fes Ambaffadeurs pour l'accom pliffement de ce shoes Resfrerss. 
qui futcelebré & confommé à Tyrol le 8.de luin 1328. Cette Princeffe ci Fo 
treize mil marchs d’argent en dot , qui luy furent affignés fur les Terres de la Preuues 


Maifon d’Auftriche en Boheme, pag.160. 


Auftriche 
comme 
cy deuant. 


Les Hiftoriens qui onteuconnoiffance de cette alliance difent que Beatrix 
auoit efté fiancée auec Guillaume Fils d’Amé Comte de Geneue, puis mariée 
au Duc de Clarence ; à quoy il n'y a point d'apparence , parce que cette 
Princefle par fon mariage auec le Roy de Boheme ne {e qualifie pas Vefue. 
Ces mefines Autheurs duec auffi peude fondement , ontadioufté aux En- 
fans du Comte Amé le Grand, vne Fille nommée Blanche,Efpoufe de Galeas 
Vifcomte Seigneur de Milan, à caufe qu'elle eftoit Fille d'Aymon Comte de 
Sauoye, ainfi que nous dirons cy-apres. George Fabricius luy donne auf saxZnp. 
fort mal à propos! vn Fils appellé Louys. François Sanfouin & lofeph de la fus , 
Scale en la Gencalogie de fa Maifon difent que Barthelemy de la Scale Prin- nf 
ce de Verone époufa Honefte de Sauoye Fille du Comte de Sauoye , laquelle Z9êv. 
par la raifon du temps pourroit auoir efté Filledu Comte Amé le Grand, mais D G 
ie n'enay veu aucune preuue; & cettealliance n’eft pas vray-femblable, parce cpif. 1. de 
que le Comte Amé n'a point parlé de cette Fille par fon teftament. gente fa. 
Outre les Enfans legitimes Amé V: laiffa vn Fils naturel nommé Arthus de p;49. 
Sauoye vaillant Cheualier, qui mourut au voyage dela Terre Sainte ; & fut #2. Gen: 
inhumé en l'Églife de S. Pantaleonen Bythinie. 
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XL 


EDOVARD COMTE DE SAVOTE, DE 
Maurienne € d'Aft, Duc de Chablais € d'Aouste, Seigneur 
d'Turée € de Breffe, Marquis de Suxe © d'Italie, 

Prince de Piemont e5 du fainit Empire, 
farnommé le Libéral. 


CHAPITRE XXI 


LME | Edoüard fut fucceffeur des Eftats d'Amé V. fon Pere & de fon hu- 

meur martiale & guerriere, il ne le fut pas de fa conduite nÿ de fon 
Pingon à bonheur. La Ville de Baugé (encetempsla Capitale de Bretfe) luÿ x 
Arb.Gem. donna la naiflancele 8. iour de Feurier 1284. quoy que Papyre Maflon la 
a j rapporte à l'an 1281. Edoüard Roy d'Angleterre luÿ donna fon nom au À 
Chamb, _ Baptefme; auant qu'il fut Comte de Sauoye il portoit la qualité de Seigneur 


RT de Baugé & dé Brel, qui eftoit l'héritage de Sybille de Baugé fa Mere. a L 
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- . La premiere attionremarquable où il ayt paru eft l'hommage que luyren: Ti. de 
dit Amé Comte de Geneueà Montmeillanle Lundy Conuerfion fainét Paul l'Archine 
© mul deux cens nomante-trois. Prefents Pierre de Compeys; Rodolphe de Pon- SON 
. tuerre, Pierre de Menthon » Humbert de Luyrièux , Hugues de Chandée, 
BH Aymon du Quart Preuoft de Laufanne , Nicolas de Billens , Amblard d’En- 
tremonts, Pierre de la Tour Seigneur de Chäaftillonen Valays, & Humbert 
de Seyffel Seigneur d’Aix. ; 
= Apres le Traité de paix fait entre le Comte de Sauoyé , le Daufin de con 
. Viennois & le Comte de Geneue au moïs de May 1304. ce ieune Prince âgé one 
= feulement de vingtans alla en France , & mena des Trouppes au Roy Philip- lachriz 
a pes leBel à la guerre qu'il faifoit aux Flamans , fe fignäla à la fameufe bataille 
“de Mons en Puelle , où il fut fait Cheualier de la main du Roy, & s'expofa 
des premiers à la deffence dela perfone de fa Majefté au peril qu'elle cou- 
rut. Cette victoire obrenuë,Edoüard apresauoir moyenné vrie Trefueentré 20. Pillair 
ces deux Princes au fiege de Tournay s'en reuint , ayant laifsé en la Cour de “8-76: 
France vne haute reputation defon courage & de fa valeur. Ilne fut pas fi 4 
> toit arriué en Sauoye qu'ilfe prefenta matiere dé broüillerie aucc Hugues 
5 Daufin Baron deFoucigny, qui mit le Comte de Saoyé en ombrage par la ryicrer. 
 conitrudtion du..Chafteau de Lullins ; Edoüard y fut enuoyé; afliegca & prit Genenen. 
cette place apres vnze iours de fiege; & parce que les trouppes du Seigneur FA 
» de Foucigny pendant ce temps auoient furpris le Chafteau de Bauges,ce Prin- 
ce s'y rendit le lendemain dela Pentecofte, &cle reprit auec la melme facilité 
qu'il auoiceitéperdu. Hugues Daufin cependant ayant interefsé lé Comte de 
: Geneue en fa querelle ; ils fe mirenten campagne , prirent les Chafteaux de 
© Villette & de Brons & les firent demolir; &-Iean de Châlon Seigneur d’Ar: 
lay qui eftoit de leur party s’empara du Chafteau de Leal & du Fort de la 
Clufe au mois de luilletfuyuant. \ 
:  Pendantlefejour que le Prince Edoüatd fit en Breffe l'an 1306. auec le Hit. de 
t Comte de Sauoye fon Pere pour receuoir les hommages des Gentils-homes pare a 
de cette Prouince, à la plufpart defquels il confirma les droits ; authorités & A 
priuileges que les anciens Sires de Baugé fes Predeceffeurs maternels leur 
| auoyentaccordés. Le Seigneur de Gex aydé de quelques trouppesde Louys F4. 
. de Sauoye Baron de Vaud ayant mis Le fiege deuant le Chafteau de Malual âu F4 
” mois de Tuin , le prit & le ruina ; en hayne de cela le Comte dé Géneue & le 
Baron de Foucigny irrités d'auoir failly vne entreprife fur Geneuc ; brûlerent 
toutes les maifons des champs des habitäs de Geneue, & firent le degaft autour 
> de cette Ville du cofté de fainét Vidtor, puis prirént & pillerent le. Chafteau 
de Ville-la-Grand , & laques du Quart Baillif de Chablais pour le Comte de 
Sauoye au moisde Septembre fayuant fe faifit du Chafteau de Rouorée & le 
fitabbattre. 
Ces dernieres hoftilités ne furent pas mieux vangées fur le champ; àcaufe 
x du voyage que le Seigneur de Brefle fit en France auec le Comte de Sauoyé 
© fon Pere , pour lanegotiation & conclufion de fon eue auec Blanche de 
Bourgogne , dont nous dirons lesconditions & les particularités en fon lieu. 
\ Ille ayuit encore enfon voyage d'Angleterre, & fe treuua au couronne- Falfre. 
* ment du Roy Edoüard IT. du nom fait à weftmynfter l'an i309. . 2 
L'Empereur Henry V LL allant à Milan & à Rome pourfe faire couron- dre 
Mer l'an 1310. emrmenale Comte de Sauoye qui laiffä pendant fon abfénce 
le gouucrnementde fes Eftats au Prince Edoüard , dont il sacquitta tres-di- fr de la 
gnement , les ayant maintenu en paixcôntre l'ancienne hayne du Daufin, du 4 Com. 
ut Comte de Géneue & du Baron de Foucigny fes plus proches & plus fafcheux Sanoye. 


1e P 5 : ; 
voilins ;car quoy que le Daufin eut fuiuy l'Empereur Henry en fon voyage 
d'Italie; 
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d'Italie, néantmoins Guillaume Comte de Gencue & le Seigneur de Fouci- 
gny demeurcrent toufours vnis &-ennemis declarés contre la Maifon de Sa- pr: 
Preunes  uoye; ce qui obligea Edoüard apres auoir gratifié la Chartreufede Montmer- & 
PS le en Brelle de quelques priuileges, de partir de Bourg au mois de May dex 
Gens. lan 13 12. &d'aflieger le Chateau de Lucinge , quifüt pris, pillé & brûlé ; & K 
4.5. au mois de Nouembre fuyuant il reprit le Chafteau de la Clufe. Les Dauf-® 
nois neantmoins ne remuoyent rien, à caufe de la Trefue faite par l'autho- 
rité du Roy Philippes le Bel; mais Henry Daufin Baron de Montauban & de 
ce Meüillon ft entrer en Daufiné certaines compagnies de Gafcons comman- 
para,  dées par Annequin de Clerieu & Amé de Poitiers Seigneur de fainét Valier, & 
L2.c.105. qui fe jetterent du cofté de la Cofte fainct André, où ils firent de grands raua- n 
ie ges. Edoüard qui comandoit en Sauoye, & qui ne pouuoit point auoirdu È 
© fecours du Comte fon Pere qui eftoit encer à Pife aupres de l'Empereur en eut Ë 
de Iean de Châlon Comte d'Auxerre ,de Pierre de Sauoye Archeuefque de 
Lyon & du Seigneur deBeaujeu fès Coufins , & de Louys dt Sauoye Baron de 
Vaud Oncle , & auec lestrouppes qu'il leua ,alla en diligence attaquer fes en- 
nemis , & les deffit aupres de la Cofte fainét André. É 
srif.di Le Corio écrit qu'en l'an r3 17. ce Prince pour fauorifer quelques deffeins : 
Hilp2. que Philippes de Sauoye Prince d’Achayefon Coufinauoit contre les Milan- 
nois,y mena quelques trouppes,& qu'il y fat füuiuy de Pierre de Sauoye Arche- 
ucfque de Lyon. 
MemMS. : LeRoy Philippes le Bel ayant pretendu que les Terres poffedées en Bour- 
ue gogne par Iean Comte de loigny, Erard Sire de Nantueil , Dreux Sire de 
Traynel & & autres Nobles de Champagne luÿ deuoient hommage : Que le 
Duc de Bourgogne cftoit tenu de rendre pour eux, fa Majefté confentit que 
ce different fut terminé par Louys Comte d'Eureux , Charles dé Valois, 
Charles Comte de la Marche, Amé Comte de Sauoye, Edoüard de Sauoye : 
Seigneur de Baugé ; Gauchier Seigneur de Chaftillon Conneftable de France, i 
Amaury Sire de Craon, & Anfel de Loinville Sire de Raynel au mois de luil- 
let de la mefme année. |, 
La paix faite entre le Comte &le Daufin l'an 13 13. ainfi que nous auons : 
ditau Chapitre precedent , n'ayant pas duré long-remps , à caufe de la reuolte, 
de la Ville d'Ambronay en Bugey qui s'eftoit donnée au Daufin; le Comte 
de Sauoye fit la guerre à ce Prince & attaqua fainét Germain & Ambeyrieu, 
places dependantes du Daufiné ; & afin que le Comte de Geneue qui eltoit , 
toufiours de la partie auffi toft qu'il y auoit quelque differencentre a Sauoye 
& le Daufinéne donnaft fecours au Daufin , Amé V. enuoya Edoüard de 
Fafister, Sauoye en Geneuois auec Aymo de Sauoye fon Frere & le Seigneur de Beau- 
ns jeu, quile 10. du mois d’Aouft delan 1320. fürprirent fur Guy de Feillens 
Vidame de Geneue , le Chafteau de Geneue & le firent demolir, Delà ayans 
appris la mort de Guillaume Comte de Geneue arriuée au mois de Nouem- 
Éhron. de bre fuyuant ; ils fe faifirent encore du Chafteau de Seÿffains. L'Hiftoire re- 
> S. ‘marqueentre les principaux Gentils-hommes qui fuyuirenc Edoüard en cette 
Ne expedition militaire, Gramont de Bugey, furnommé es Os de fain£ Georgé, 
Entremonts, Iéan de Chalant & Galois de la Baume, mais elle narriua pas fi 
tard que l’ancienne Chronique de Sauoye & Paradin le racontent. 
Le Comte Amé V. eftant decedé en Auignon au mois d'Octobre de 
l'an 1323. Edotiard de Sanoye fon Fils aifné fut falué Comtede Sauoye, Due. 
pre de Chablais &d’Aoufte , & reçeut en cette qualité le ferment de fidelité de, 
Gdes. tous fes Vaffaux au mois de Nouembrefuyuant: 
En fuite il confirma les Franchifes & les Priuileges des habitans de là 
Cofte fainét Andre , de fainé& George d’'Efperanche , & de fainét Laurent 


du 
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du Pont en Daufné , du Chaftellard en Bauges , de Toñon , de fain® 
Maurice en Chablis , d’Euian , de Balon ; dHaye au Pays de Vaud, de 

= Billia en Michaille, de la Sale-d'Herby , de Court-Majeur, & de la Tuyle 

ke en la Val-d’Aoufte ; & de toute la Nobleffe du Pays de Tarentaile ; & par Titr.de 

6 Traitré fait au Chafteau de Chambery auec Aymon de Sauoye fon Frere, il rue 

luy relafcha les Terres dé fon appannage, fuyuant que le Comte Amé le Tr 

; Grand leur Pere en auoit ordonné ; & fur arrefté entreux, que le Comté de 

Sauoye appartiendrot toufiours aux Mafles ; & que les Filles féroient dottées, 
ainfi qu'il s’eftoit toufiours pratiqué. Prefents Bertrand Archeuefque de Ta- 
rentaife : Aymon Euefque de Maurienne, Louys de Sauoye Seigneur de Vaud, 
Guichard de Beaujeu, Girard de Chatillon Seigneur dela Roches Richard 
Seigneur de la Chambre , Aymar Seigneur du Chafteau-neuf d'Entremonts, 
Ican de la Palu Seigneur de Richemont, Godemar du Fail > Hugues du Cha- 
ftellard , Gilles du Chaftellard , Gilles Richard ; Odon de Chandée , & Jean 
Bertrand Cheualiers. 

—  Edoüard fignala le commencement de fon regne par la guerre qu'il fità Chron. 

: Hugues Daufin Baron de Foucigny, à caufe qu’il auoit fait baftir le Chafteau Fu 

< de Montforchier en vnlieu dependant du Comté de Sauoye; ce Prince ne Paradin 

à pouuant fouffrir cette entreprife afliegea cetre place, laprit &lafitrazer. Le Le BREE 

* Seigneur de Foucigny irrité de cela, & en apprehendant les fuites appella à Z 
fon fecours Guygues Daufin de Viennois fon Neueu & Hugues de Geneue 
Seigneur d'Anthon, & tous trois enfemble mirent le fiege deuant le Fort 
d’Alinges , mais le Comte les contraionit de le leuer ;leur donna combat & 
les defft ; de là Edoüard continuant fa victoire s'empara du vieil Chafteau des 
Alinges & le fit demolir. Cependant leSeigneur de Foucigny-pour faire di- Chron de 
uerfion s’eftoit faif du Chafteau de Chaftellard en Bauges, qui fut repris quel- De 
ques iours apres par le Comte, qui en fuite fit diuerfes hoftilités furles Terres Paradin 
du Comte de Gencue; d'autre cofté le Daufin auec {es Trouppes entra en es 

» Chablays où elles firent de grands defordres. Enfin Amé Comte de Genc- zou. 
ue I IT. du nom, affifté d'Hugues de Geneue , du Seigneur de Foucigny, &de 

- Guillaume de Ioinville Seigneur de Gex vint au pied du Mont du Mortier 
pour donner bataille au Comte de Sauoye, mais le fuccez ne luy en fut pas 

. auantageux , car les Geneuois furent battus & deffaits ; Doglioni & wander- 
burch fe font mépris d'auoir écrit que le Comte de Sauoye auoit efté deffair 
en cette bataille par le Daufin, parce qu'ils ont-pris le combat du Mont du 
Mortier , pour celuy de Varey. 

» Edoüardapres cette victoire fignaléé, porta fes armes en Bugey où il en- Chron. s 
treprit le Siege du Chafteau de Varey appartenant à Hugues de Geneue Sei- in à 
gneur d'Anthon, qui eftoit des partifans du Daufin & du Comte de Geneue. G.Parad. 

» Eudes Duc de Bourgogne luyenuoya des trouppes fous laconduite de Robert ns 
de Bourgogne Comte de Tonnerre fon Frere ,lean de Châlon IL. du nom gun 
Comte de Kibourg luy en amenerent aufli. Le Daufin de Viennois de fon 
cofté affembla le Comte de Geneue, Iean de Châlon Seigneur d’Arlay, le 
Comte de Valentinois , Hugues de Geneue Seigneurd’Anthon & le Seigneur 

de Baux fes amis & fes alliés. Ces deux armées s'eftant approchéesen la plai- 

= ne de fainét Tean de Vieu fous le Chafteau de Varey fe donnerent vn furieux 
combat , où la viétoire ayant longtemps balancé , fur à la fin pour les 

. Daufinois. Le ComtedeSauoye s'eftant tropauancé dans la mélée fur ar- 
refté par Auberjon de Maleys Gentil-homme de Daufiné , & comme il fe 
deffendoit genereufement , Tournonfuruint quile fit prifonnier; mais Hu- 
gues Seigneur de Boczefel accompagné d'Entremonts ayant accouru fauua 
le Comte Edoüard des mains de {es ennemis , & l’emmena cas 
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du Pent-dains en feureté. 

En cette funelte iournée le Daufin fit prifonniers Robert de Bourgogne 
Comte de Tonnerre, Geoffroy de Blaify, Odot de Larrey, & Iean de Te- 
narre fes Efcuyers ; lean de Châlon Comte d'Auxerre, & Guichard Seigneur 
de Beaujeu , Hugues de Marzé , Angclin l'Anglois de Farges , & Girard de 
Chintré qui eftoient de fa fuite farent aufli pris. Jean de Tolofe, Perrin de 
Montaigu & Iean de Chilly qui eftoient auec le Comte d'Auxerre y furerit 
tués; plufieurs Sauoyfiens y demeurerent auffi prifonniers : fçauoir Galois 
de la Baume, le Seigneur de Luyrieux, Amé de Chalant Seigneur de Fenis, 
Guyot de Gorreuod, Veruquier de laBaume, Geoffroy de Cheuelu , Gui- 
chard de Treyuerney, André de la Forefts, Guillaume de Montfalcon, Louys 
de la Palu, Aymon de Bonniuard , Hugues du Chaftellard, lean de Lefchaux, 
Gauthier de la Rauoyre , Guillaume de Chabod & autres ; ce qui arriua non 
pas le 7. d’Aouft comme porte vne Hiftoire , mais au commencement du 
mois de Feurier. Cette iournéc fut appellée la Bataille de Varey, où le Com- 
te de Sauoye fit vne notable perte: Iean Villani & Papyre Maflon fe font mé- 
pris en ce qu'ils ont dit qu'elle fe donna à Tricues en Viennois ; l'auantage 
qu’en eut le Daufin fut tres-grand , car outre qu'ilconferua au Seigneur d'An- 
thon fon allié le Chafteau de Varey quui auoit efté le fujet de la guerre, il re- 
tira de grandes rançons de fes prifonniers ; Robert de Bourgogne fut mis à 
cinquante mil orins d’or pour luy & pour fes Efcuyers ; & pour feurté du 
payement de cette fomme, il donna pour pleiges Eudes Duc de Bourgogne 
fon Frere les Comtes de Flandres, d'Eu , de Roucy & de Vendofme, Iean 
de Dreux, Anfeau Sire de loinville & Matthieu de Merlo Cheualiers, qui 
s'obligerent de payer au Daufindeuxcens mil liures, file Comte de Tonner- 
re ne fatisfaifoit à f rançon. lean de Chälon Comte d'Auxerre apres 
auoir demeuré long temps prifonnier à Grenoble fut à la fin deliuré fur fa foy 
le25.de May 1329. fous la promeffe qu'il fit de retourner en prifon la veille 
de fin André fuyuante , & de payer rançon: confentant au cas qu'il netint 
parolle , que le Comté d'Auxerre , la Baronnie de fainét Agnan en Berry, 
& la Terre de Monjay fuffent confifquées au profit du Roy. Depuis il paya 
fa rançon à Guy. de Morges, & à Antoine d'Hoftung Cheualiers , qui l'a- 
uoient pris prifonnier. Et quant à Guichard Seigneur de Beaujeu , il futrelaf- 
ché fous l'obligation qu'il paffa au Daufin au mois de Feurier de lan 1325. 
de fes Chafteaux de Perreux, de Tify, & de Lay , pour feurté de fa rançon. 
Depuisil traitta de fa deliurance auec le Daufin à fain& Valier le 24. de No- 
uembre 1327. par l'entremife de Iean Comte de Forefts, d'Aymar de Poi- 
tiers Fils du Comte de Valentinois, & de Guillaume de Beaujeu fon Frere, 
qui ordonnerent que le Seigneur de Beaujeu feroit en liberté enremettantau 
Daufin les Seigneuries & Chafteaux de Meximieux & du Bourg fainct Chri- 
ftophleen la Valbonne , le Fiefdela grande Ruë de Villars, de la maifon de 
Loyes & des Poypes du Montelier, de Corfieu , & de Monthieu , & larriere- 
Fief de Chaftillon de la Palu & de Gordans que luy deuoit le Sire de Thoire 
& de Villars. Outre quoy le Seigneur de Beaujeu prit en Fief du Daufin {on 
Chafteau de Miribel , & promit de le feruir enuers tous & contre tous , àlare- 
ferue du Roy de France, de l'Eglife de Lyon , du Duc de Bourgogne , du 
Comte de Clermont, & des Abbés de l'Ifle-Barbe & de Cluny;les Gentils- 
hommes de {a fuite moyennant ce Traitté furent renuoyés fans rançon. Les 
cautions que Guichard de Beaujeu donna pour lobferuation de ce Traité 
furent, le Comte de Forefts, Aymar de Poitiers, Guillaume deBeaujeu, Louy s 
de Poitiers ; Hugues de Breffieux Seigneur de Viruille, Pierre de Rochefort, 
Angelin l'Anglois de Farges , & Hugues de Marzé. Et dela partdu Daufin, 
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Henry Daufin Seigneur de Montauban & de Meüillon, le Comte de Forefts, 
Aymar de Poitiers, Humbert Sire de Thoire & de Villars , Humbert de Vil- 
Jars fon Fils ; Guy de Grolée Seigneur de Neyrieu & Guichard Seigneur de 
Clerieu. Depuis le Seigneur de Beaujeu fut recompensé de cette perte ;car 
Zi par Traicté fait à Baugé le 19. de lanuier 1327. le Comte de Sauoye luy de- Hit. de 
Li en proprieté les Chafteaux de Coligny le Neuf & de Buenc , à la charge UE 
e du Fief, & promit de luy payer quarante mil liures Viennoifes , à condition 
# que Guichard de Beaujeu luy,feroit hommage des Villes & Chafteaux de 
» Lent & de Toifley en Dombes. Ce Traitré fe fit par l'entremife de Pierrede 
Sauoye Archeuefque de Lyon, & en prefence de Guillaume de Beaujeu,d'Ar- 
noul Seigneur d'Vrfé , de Iean Seigneur de Franchelins , de Galois dela Bau- 
me Seigneur de Valefin, & d'Hugues du Chaftellard Cheualiers. 
Mais reuenons au Comte Edoüard ; Apres cette malheureufe iournée il ra- ce me 
mafla le debris de fon armée & fe retira en Sauoye, & ce futalors qu'il reçeut Copie 
ne 27. d’Auril dela mefme année 132 $.l'hommage queluy rendit Iean Com Sauoye. 
“te de Forefts pour les Chafteaux &Seigneuries de Chaftelus, Fonteneys ,de la 
Fouilloufe , de fainét Victor, de Cornillon (poflédé par Lucie de Beau-difner) 
du Cufieu, de Montrond (tenu par Artaud de fainct Germain) dela Moliere 
(tenu parBertrand de Lauieu, & de Botheon.poñfedé par Godemar du Fay) à 
condition que cét hommage ne feroit iamais feparé du Comté de Sauoye, ny 
vendu ou remis au Daufin de Viennois ; ce que Guy, Renaud & Ieande 
Forefs fes Enfans promirent d’obferuer.Prefents Pierre Archeuefque de Lyon, 
Guichard Seigneur de Beaujeu , Aymon de Sauoye Scigneur de Baugé , Iean 
Conte d'Auxerre , Amé Comte de Gencué, Bonifacede Montbel, & Aymon 
de la Chambre. 
Le premier du mois de Decembre fuiuant ; ce Prince confirma les ancien: Titr. de là 
nes franchifes & libertés des habitans de Moriac en la Val-digne au Duché cs 
Md’Aoufte; & l'an 1326. par deux differentes patentes, l'vne du Samedy apres Sauoye: 
la Natinité de noftre Seigneur ( à laquelle l'année fe commençoit alors) & 
l'autre du penultiéme de Tanuicr, il augmenta l'eftendué de la Iurifdiction de 
 P'Abbaye d'Aulps en Chablais & du Prieuré de Noualeyfe en Piemont. Le 
premier de Feurier il donna en Fiefà Iean Bertrand Cheualier Seigneur de S. 
Toyre pour reconnoillance de féruices le Vicomté de Villars-Fouchart en Pie- 
mont, & le 19. il accorda des franchiles auec Nicolas Abbé dé Cheyfery aux 
habitans de Balon. 
Peu de temps apresle Comte portant impatiemment le déplaifir qu'il Falraers 
auoit reçeu à la iournée de Varey; enuoya Galois dela Baume Seigneur de Ére 
= Valefin Baillif de Chablais pour fe faifir du Chafteau de Balon , appartenant pe" 
au Sire de Villars partifan du Daufin , comme d'vn pallage important, pour G. Parad: 
l'execution des deffeins qu'Edoüard auoit furles Terres du Comte de Geneue 
& du Scigneur de Gex; cette place ne tint que quatre iours. De là le Comte 
fuiuy de Louys de Sauoye Scigneur de Vaud alla en perfonne aflieger Her- are 
mence le premier iour du mois de May;mais il fut contraint de leuer le fiege Chron.de 
à caufe d'vne tempefte qui furuint accompagnée d’vne fi horrible pluye que SR 
perfonne ne pût demeurer au camp. La mefme année, fçauoir le 3. & 6. de ri dela 
Nouembre il confirma aux habitans de Trefanche & de la Ville-neufue Cha- Chambre 
ftel-Argent leurs'anciens priuileges. or 
Le z.du mois deFeurier 1327. Aymon Euefque de Maurienne affocia ce rx. de 
le Prince en la moitié des reuenus de fon Euefché , à condition de le proteger st 
Ÿ contre les ennemis de fon Eglife. 
*  LeRoy Philippes de Valoisvoulantalleren Flandres auec vne puiffante ar- 
me contre les Flamans nouucllement reuoltés , Edotiard qui auoit toufours 
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euinclination pour les interefts de la France , accompagna Philippes éntos 


Pap.M:f: voyage, & fe treuua à la fameufe bataille de Mont-Caflel , où les Flamans 
Ælog. 


fürent deffaits le 24. d'Aouft 1328. Eftant de retour à Paris , Clemence W 

de Hongrie Reyne de France Vefue de Louys Hutin prefte à mou- # 

rir , fouhaitta pour fa derniereconfolation de faire la paix entre le Com- î 

te & le Daufin , pour preuenir les malheurs dont leurs Eftats eftoient mena- & 
.cé;le Roy Philippes pour donner cette fatisfaétion à cette bonne Prin- 5 
T° cefle fit venir ces deux Princes en la Chambre dela Reyne , & les fit embrafs 
1 9. fer & iurer amitié l’vn à l’autreen {a prefence ; mais ce fut apres que Guillau- 
me Flotte Seigneur de Reuel & Guy Cheurier Cheualiers Deputés de la 
parc du Roy eurent efté fur les lieux pour informer du fujet & des fuites de 
cette guerre, où ils firent de grandes procedures , par lefquelles l'on void au 
longtour ce que ces Princes pretendoient lvn contre l'autre, 4 
Chron. Vn Autheur moderne écric que Pierre Remy Seigneur de Montigñÿ ; 
Sa. M5. Treforier de France ayant efté accusé de peculat , le Roy ordonna qu'on luy 
fit fon procez , & voulut que le Comte de Sauoye prefidät au jugement, 
par lequel Remy fut condamné à mort , & la Sentenceconfentie par fa Ma- 
jefté & par les Ducs de Bourgogne & deBretagne. 

En fin Edoüard eftant allé au Chafteau de Gentilly prés de Paris par re-® 
creation tomba malade & y mourutle quatriéme du mois de Nouembre ñ 


ÉCCEUTE { ï s 
Chron.  miltrois cens vingt-neuf, fon corps fut porté au Monaftere de Hautecom- 1 


ee des. be, & enterré la veille de la fefte de fainét Clement ; en quoy Claude Para- 
namp. 


Grand. din s’eft méconté, qui rapporte ce decés au dix-huictiéme de Juillet mil 
Panderb.… trois cens quarante-huict. Nosautres Hiftoriens fe font aufi mépris, d'auoir 
te écrit que ce Prince mourut de regret de ce qu'il n'auoit pû auoir fecours du 
Duc de Bourgogne , du Duc de Bretagne fon Gendre, ny du Roy Philippes 
de Valois pour faire vne nouvelle guerre au Daufin, quoy qu'il l'eut de- 
mandé auec inftance ; parce que le fujer du voyage qu'Edoüard fit en Fran- 
ce n’eftoit pas pour auoirfecours , mais feulement pour accompagner le Roy 
en la guerre de Flandres ; outre que la Reyne Clemence auoit dé-fja procuré 
la paix entre ce Prince &le Daufin, & le Duc de Bretagne n’auoit point en- 

…. .  corepris alliance en la Royale Maifonde Sauoye. Ù 
Mr Edoüard vefquit quarante-cinq ans & n’en regna que fix; il eftoit de belle 
Champ. taille & beau de vifage, d'humeur fort guaye, doûé d'yne grande force de! 
 . corps & de courage , vaillant, & qui aymoit les armes ,& ceux qui en fai- 
Batéro… Voient profefion. Ilfurliberal iufques à l'excés ; fi toutesfois les Roys & les 
Pap: af Princes peuuent eftre blafmés d’eftre trop liberaux , il eft vray que ce Prince 

fit vne die contre la veritable politique des Souuerains , en ce que pour 
auoir reçeu affiftance & fecours des Bernois en la guerre qu'il eut contrée 


[e) 


sm. le Daufin Viennois ( & non pas contre le Duc de Bourgogne comme a écrit 


Pingon … Vn Autheur Suyfle ) il leur donna la liberté , & de Seigneur qu'il eftoit de 
rè.Gem. cette Ville, fe contenta d'en eftre l'allié. 11 laiffa des marques de a pieté 


Buttet. : 2 PRer: 
Guilim, de a Monaftere de Noualefe en Piemont, qu'il honora de plufieurs priui- 


reb. Hel. leges. Sa :Deuife eftoit vn Singe fur vn Chaftagnier qui veut manger 


138 des chaftagnes qui le pi A s parolles , Ps h 
Chr. Hif. SDÉ qu € PEN » Leu paro €s , lY0 munere UuInuss 
Pod. pour fignifier qu'il n’auoit reçeu des iniures, que fous pretexte de bien 
CAEN EAST 


Le vinot-feptiéme de Septembre mil trois cens fept , il fut accordé en. 

mariage à Paris auec Blanche de Bourgogne , Fille aifnée de Robertil. 

pitde du nom Duc de Bourgogne, Roy Titulaire de Thefalonique & d'Agnes 
Boug.  deiFrance Fille du Roy fainé Louys & de Margucrite de Prouence ; la 
ch12 dot de cette Princefle fut de vingt mil liures qu'Hugues Duc de Bourgo- 
gne 


AL 
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. gnel V.dunom fon Frere, promit despayet par Lettres dattées à loigny le Preunes 

Mecredy apres la fete fainét Denys, dont Louys Fils de France & Louys pag-161. 
Fils Aifné du Comte de Clermont furent depuis les cautions. Le mefne Done 
iour enconfideration de ce mariage Amé s'obligea de Jaiffer le Comté de des Com, 
Sauoye a fon Fils , & defaire en.forte quefi Edoüard auoit vn Fils de Blanche 4° Dion. 
deBourgogne, il froit aufli. Comte de Sauoye en fon rang; ce qu'il pro- 
mit de faire iurer par les Chaftellains portans Banniere & autres {es vaflaux 
de Sauoye, de Geneuois , de Viennois , de Reuermont ,de la Val-d'Aoufte, 
de Baugé , de Noualeze & dell Valée de Suze ;à la refèrue des deux Terres 
qu’il auoit aflignées pour le doüaire de Marie de Brabant {à feconde Fem- 
me. Par vnautre A@e auquel fe treuue prefent Guillaume deNogarer Che- 
ualier , Amé V. regla ce que chacune des Filles qui naïftroient de’ ce ma- 
riage auroient pour leur dot; & apres auoir emancipé fon Fils en la prefen- 
ce du Roy Philippes de Valois, il confentit que le doüaire de Blanche de 
Bourgogne fut de fix mille liures de rente fur la Terre de Baugé , dont furent 
cautions Charles Fils de France Comte de Valois , d'Alençon & d'Anjou, 
Louys Fils de France Comte d'Evreux , Louys Fils aifné du Comté de 
Clermont, Mahaut Comteffe d'Artois , Palatine de Bourgogne , Robert 
Comte deFiandres , Guillaume de Flandre Seigneur de Nigélle , Hugues de 
Chaftillon Doyen de Laon Oncle d'Edoüard de Sauoye ; Iean de Chalon 
Comte d'Auxerre Seigneur de Rochefort , Guy Comte de fainét Paul, Gi- 
tard de Chaftillon Seigneur de la Roche-Miley , Robert Seigneur de Chaftil- 
lon en Bazois , Dreux de Merlo Seigneur de faine Hermine & de Barjat, 
Tean Damas Seigneur de Marcilly , Iean Seigneur de Corcelles , & Hugues de 
Vienne. 

La folemnité de ce mariage fe fit au Chafteau de Montbar en Bourgo- 
gne le iour de la fefte fainé&t Luc fur vne Difpence obtenuë du Pape Boni- 
face V II I. parce que l'Efpoux & l'Efpoufe eftoient parens dutroifiéme au 
quatriémedegré ; mais auant la ceremonie Hugues Duc de Bourgogne tira 
vne renonciation de Blanche {a Sœuràtoutesles Succeflions de Pere & de 
Mere;en prefence d'Hugues de Vienne Seigneur de Pagny ; de Tean de 
Choifeul Conneftable de Bourgogne ; de Guillaume Seigneur de Montaigu, 
de Iean Seigneur.de Corcelles Mare{hal de Bourgogne ,'& de Pierre de 
Soigney Chanoine d’Authun: Par le mefine A&e le Comte de Sauoye pro- 
mit de fe foûmettre à telle peine que Louys Fils de France Comte d'E- 
vieux arbitreroit , s'il ne fatisfaifoit aux Traittés faits entr'eux. Edoüard de 
Sauoye n'eut qu'vne Fille de ce mariage , de laquelle nous parlerons cy- 
apres. 

Blanche de Bourgogne furuéquir le Comte de Sauoye fon Mary, & eut 
different pour la deliurance de fon doüaire auec Aymon Comte de Sauoye 
fon Beau-frere, dont elle traitta depuis à Bourg en Brefle le huidtiéme de He 

= Feurier mil trois cens trente; & par le Traitté ce lrince luÿ delaiffa les Vil- ji à 

à Les, Chafteaux & Mandemens de Bourg , de Treffort, de Coligny, de Iaffe- 
ron , de faint Eftienne du Bois, de fain® Triuier, du Pont-de-Vefle & du 
Pontdeuaux au Pays de Brefle, la Seigneurie defain& Symphorien d'Auzon 
en Viennois, & la Maifondu Temple de Lyon. Prefents laques ms de 

- Belley, Louys de Sauoye Seigneur de Vaud , Eftienne de la Baume dirle Ga- 
lois , Seigneur de Valefn Girard Seigneur de Varax dit la Guespe, & Aymé 

de la Chambre Cheualiers 8:/Confcillers du Comte de Sauoye. Le RoyPhi- 

‘ Jippes de Valois au mois de May 1333. donna à cette Princefle vne Maifon Dee 
auFaux-bourgS. Marcel de Paris, qui appartenoït autrefois à Pierre de Sa- preuves 


uoye Archeuefque de Lyon. pag-121. 
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SMarhe  Elledeceda à Dijonle 18. deluillet mil trois cens quarante-huiét, & non — 

ee 2 point à Paris l'an mil trois cens quarante-fept , comme écriuent Claude Para- 5 

ner din & wanderburch : l'Obituaire de l'Eglife de S. Eftienne de Dijon (à laquel- 

S Sreph. le elle donna dixliurestournoifes) marque fon decés au treiziéme des Kalen- 

Dixion. desde Septembre , ce qui n'eft pas veritable: Elle fut inhumée en l'Eglife des 
Cordeliers de Dijon, dans le Tombeau de Ieane de Sauoye Duchefle de Bre- 
tagne fa Fille. 


Chron de L'ancienne Chronique de Sauoye M. S.& Champier ont dit que Blanche 
nn. de Bourgogne eftoit Fille de Philippes Duc de Bourgogne, qui eft vne er- 
Inuent, de eur : Du Tillet a auf fait vne faute , appelant cette Comrefle de Sauoye fe- 
és. conde Fille du Duc Robert, puis qu'elle eftoit l'Aifnée : Fauin l'a appellé 
Theatr. $" Marie. 

d'hor, & 
de Cheu. 


FILLE D'EDOVARD COMTE DE SAVOYE, 
& deBlanche de Bourgogne. 


Chron.de I. Jeane de Sauoye , mafiée le 2 1.de Mars mil trois cens vingt-neuf en l'E-- 
FR glife de Chartres auec lean1 1 I. du nom Duc de Bretagne , Comte de Ri- 
Argentré, chemont , Vicomte de Limoges Seigneur de Chailly & de Lonjumeau , Fils 
ne d'Artus I I. du nom Duc de Bretagne , Comte de Richemont & de Marie Vi- 
Bus. Comteffe de Limoges fa premiere Femme, en prefence de Philippes de Va- 
je deb. Vois. Elle eut en doaire de fon Mary les Seigneuries de Chailly & de Lonju- 
sx Meau par Titre du mois de May 1334. & le Vicomté de Limoges au mois de 
N. Gilles, Juillet mil trois cens trente-neuf. La Chronique de Sauoye M. S. la nomme 
se tantoft Marie & tantoft Marguerite ; Champier, Guillaume Paradin , wan- 
a Bran- détburch, Ârgcntré , Henninges & Botero l'appellent Marguerite ; & la 
che M Chronique de Bretagne de Pierre le Baud la fait Fille d'Otthon Comtede Sa- 
FRS noye; & du Tillet,de Guy Comte de Sauoye, quoy qu'il n'y ayteü en laR. 
M.de Sauoye aucuns Comtes de ces deux noms. Apres la mort du Comte 
Edoüard {on Pere , elle pretendit de {ucceder au Comité de Sauoye , aux Du- 
chés de Chablais & d'Aoufte & autres Terres & Seigneuries. Et à cét effet 
Iean Duc de Bretagne fon Mary enuoya des Deputés en Sauoye pour faire 
conrroiftre fon droit ; mais par la Loy Salique obferuée en la Maifon de Sa- 
uo ye, Aymonde Sauoye fon Oncle luy fut preferé, ainfi que nous dirons au 
Chapitre fuiuant. 


Bretagne, 
échiqueté 
d’or & 
d’azur au 
franc 
quartier 
de Breta- 
gne, 


Depuis Ieane de Sanoye eftant Vefue duDuc de Bretagne, par T'eftament 
Tiu. dela du Vendredy auant la Natiuité de fainé Iean Baptifte mil trois cens quaran:! 
Chambre FOR ke s : TE ; 
des C. de te-quatre , inftitua {on Heritier vniuerfel Philippes Duc d’Orleans Comtede 
Sanoye. Valois fon Coufin Fils du Roy Philippes de Valois. Sa rerraitte fut à Paris, 
où elle vefquit pendant fon vefuage dans vne deuotion & pieté exemplaire, 
En quoy Botero s'eft mépris, qui a écrit qu'apres le decés de lean Duc de 
Bretagne , elle époufa Iean Paleologue Fils de l'Empereur Manuel : Son decés 
arriua 
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arriua au Bois de Vincennes le 29. de Juin mil trois cens quarante-quatre, #r4.Gers. 


& non point l'an 1355. comme ont auancé Pingon & Claude Paradin, 
ny l'an 1345.comme quelques-vns ont Jaifsé par écrit;elle fut inhumée à 1: 
Dijon en l'Eglife des Cordeliers en vne Sepulture de marbre noir éleuée ee 


aucc cét Epitaphe. 


S: 


ch 


Cy gift tres-noble > honorable Dame Madame Ieanne de Sanoye , jadis 
Ducheffe de Bretagne, Fille de Monfieur Hedoïart Comte de Sanoye , & 
de Madame Blanche de Bourgogne , qu trefpala au Bois de Vinc. lez 
“Pariss, l'an de grace M. CCC. XL I V. le xxix. iour de loin, Priez 
Dieu que mercy bi face. Amen. 


Ce Tombeau qui eftoit tres-magnifique a efté demoly depuis cinq ou fix 
ans par les R cligieux de ce Monaftere, fous pretexte d'agrandir le Chœur 
de leur Eglife, a@tion qui meritoitchaftiment; parce que femblables Mo- 
numens doiuent eftre conferués auec beaucoup de foin. 
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] 
| Il 
XII 
ATMON COMTE DE SAVOTE, DE 
Maurienne € d'AS, Duc de Chablais © d'Aoufte, Seigneur 
d'Turée , de Vercel € de Brefe ; Marquis de Suze € 
d'Italie, Prince de Piemont € du S. Empire, [urnom- 
mé le Pacifique. 


C'H APR ERNEST 


ze Dovar laiffafes Eftats embroüillés de querelles, chargés de deb- 
tes , efpuifés parla guerre, & difputés par vn puiffant Competiteur, 
SE ce qui deuoit ébranler cette Couronne: mais commeelle fortoit 
des mains d'vn Prince remuant , prodique & mal-heureux; elletomba en cel- 
les d'yn Prince froid & moderé, qui s'y eftablit par la iuftice , s'y maintint par 
la prudence, repara les fautes & les pertes defon Predeceffeur,donna vne lon- 
gue paix à fes fujets , & de la terreur fes ennemys. 


CEc La 


Paleolo- 
gue-Môt- 
ferrat 
d'argent 
au chefde 
gueules. 
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Pingon. La ville de BourgenBrefle eutlebon-heurdele voirnaiftrele 1 $.de Decenx 


Buttet. É = y . 
Pa M bre mil deux cens nonante-vn; fon veritable nom au Baptefmefut Aymon, & 


non pas Amé, quoy quela plupart des Hiftoriens qui ont parlé de luy, ayent 

confonduces deuxnoms. On le deftiria dés fon bas âge à l'Eglife , il fut Cha- 

Tir, de JA NOine & Comte en l'Eglife de Lyon; Prieur deVillemouftier en Breffe l'an mil 

Ch.des trois cens fix; Puis Chanoine de Paris. Le Pape Boniface V II I. luy donna le 

C: de Sau. premier Canonicat qui viendroit à vaquer en l'Eglife d'Yorch en Angleterre, 

auec cét Eloge. Que la bonne odeur de la Nobleffe de Jon extraStion ; de fes merites, de 

fa probité & de [a deuotion ; inuitoient fa Santeté à le procurer cêt honneur , en atten= 

dant de l'élener à des plus hautes dignités. Mais il ne fut pas lié aux Ordres Sacrés: 

aucontraire, ayant pris refolution de quitter cette profeflion contraire à fon 

Titr. dela senie; Améle Grand Comte de Sauoye fon Pere,luy donna par titre du quinze 

ne de luin mil trois cens vingt-deux, datté à Gentilly, la terre deBaugé, les Sei- 

de Dijon, gneuries de S.Triuier,Pont-dé-Vaux,Efnes, Afnieres, Marbos, S.Martin le Cha: 

ftel, Pont de Vele,Chaftillon,Foyffia.Boyfley,S.Laurent lez Mafcon,le droit de 

l'Efcheuge d'Henry dé Chauanes , & le Chafteau de S. Germain d’Amberieu, 

pour tenir letout £ Nobleffe er Baronnie. Ce qui fe fiten prefence du Seigneur 

deBeaujeu , d'Eftienne de la Baulme Doyen de Lyon, de Gilles Richard , & 

Titr. de la # 5 #7 D 5 

Ch. des 8e; le Comte Edoüard fon Frere luy donna l'onzième d’Auril 1329. les Cha- 
Cépres de fteaux & Scigneuries de S. Genys d’Aoufte, des Auenieres & de Chana. 

deSauoye. I] efloiren Auignon auprés du Pape lean XXII. quand le Comte Edoüard 

Chron. de fon Frere mourut; la nouuelle luy en fut apportée par deux Euefques & quatre 

sut Barons que les Eftatsde Sauoye luy deputerent pour le prier de venir prendre 

Pingon.… poffeflion du Comté de Sauoye,auquelileftoit appellé par proximité de fang. 

Berre. Cependant leane de Sauoye fa Niece DuchefledeBretagne , demanda la fuc- 

Argenté Ceflion du Comte fon Pere,& Iean Duc de Bretagne fon Mary enuoya des De- 

Hit, dé. putés pour donner connoiflance de fa pretention : Mais ayants efté ouysen 

à at l’Affemblée des trois Eftats de Sauoye , Bertrand Archeuefque de Tarentaife 

197. leur refpondit , que parvne ancienne couftume du pays de Sauoye:; les Filles 

ne fuccedoient point à la Couronne, pendant qu'il y auoit des mafles: Ainfi 

les Deputés de Bretagne furent renuoyés , & Galois de la Baulme Cheualier 

Seigneur de Montreuel, & de Valefin vn des principaux Seigneurs de l'Eftar, 

apprehendant quelques troubles dans cette coniondture, prefla la venuë d’Ay- 

mon , qui fut reçeu à Chambery auec vne ioye incroyable de tous les peuples. 

Quelques iours apres, on luy remit l'ann.de S.Maurice, & il fut falué & recon- 

nu Comtede Sauoye. Argentré dit que leDucde Bretagne , Ayant f{eu comme 

les droits de [a Femme auoient eflé rebatés par les Sauoyfiens , en demeura mal fatisfait, 

2 quil eut la penfèe de faire la guerre au Comte de Sauoye; maïs quece fut fans fer, 

tant à caufe que la Sauoye oftoit éloignée de la Bretagne ; que parce que ce Prince efloit 

homme de peu d'entreprile: Ce qui l'obligea d'en traitter à prix d'argent. Meflieurs 

Hit. Gen. de fainte Marthe en l'éloge de ce Prince, ont dit la mefme chofe: Mais les vns 

L35.ch. 6. & les autres ont efté mal informés, parce quele Duc de Bretagne netraitta 

point de cette pretention aucc le Comte de Sauoye;Car, quoy que cette Prin- 

Tirde  cefle par titre duxx r r. deNou. M.CCC.XXIX. datté au Bois de Vin- 

per % cenn. en la préfence du Roy Philippes leBel, eut cedé au Comte Aymontous 

les droits qu'elle auoïit en la fucceflion du Comte Edoüardfon Pere, pour fix 

mille liures de rente en fond de rerre:ce que le Comte agrea le x 1 x. de Januier 

fuiuant, par Guillaume de Montbel Seigneur d'Entremontsle Neuf, & par GE 

rard Seigneur de Grandmont fes Ambafladeurs: Neantmoins ce Traitté ne 

fut pas'executé, ‘par le refus qu'en fit le Duc de Bretagne: De forte qu'apres 

fon decés, Ieane de Sauoye fa vefue, laiffa cette pretention par teflament 

À 

à 


# 


de Pierre de Clerm. Cheualiers : Et depuis en augmentation de cét appanna-. 
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à Philippes Duc d'Orleans Comte de Valois fon Coufin,dequile Comte Vert 
en prit ccffion , ainfi que nous dirons ailleurs. Au furplus Argentré à fair 
iniure àla memoire du Duc de Bretagne, de l'anoir qualifié homme de peu 
d'entreprilc, & d’auoir dit que le Pays eftoit trop éloigné. Ce prince auoir 
donné affés de preuues de fa valeur, &-de fon courage , en fes voyages de 
Flandres , & en ce qu'il fe fit reconnoiftre Souuerain partous les Euefques 
de Bretagne (ce qu'aucun de fes Predecefleurs n'auoit pû faire ) pour 
perfuader qu'il ne fe departit pas d'vn fi beau droit faute de refolution, & 
ilweftoir pas fi loin de Sauoye qu'il n'y pâr porter la guerre , ayant efpou- 

:s£ en premieres nopces la Sœur du Roy Philippes, pour le feruice duquel Hift.des 
il auoit mené à fes defpens au cœur de la Flandre des quinze Bannieres , & ie 

huit ou dix mil hommes de pied : Etcét éloignement ne l'auoit pas em- FES 
pefché de s'allier auec Guygues Daufin de Viennois voifin & ancien ennemy 
dela Maïfon de Sauoye, qui luy promit de faire la guerreen Sauoye ; & de ne 
faire ny Paix ny Trefue auec le Comte, que par l'aduis du Comte de Forefts & 
de Guillaume de Rochefort Seigneur d'Acerac. Il faut donc, pour en parler 
plus vray fmblablement,attribuer le defiftement de cette Illuftre pretention à 
ce que les Eftats de Sauoye luy firent connoiftre clairement,que la loy Salique 
eftoit inuiolablement obferuée en Sauoye: Outre qu'il n’auoit point d'Enfans 
de {a Femme,& qu'il eut vne infinité d'inquictudes pour affeurer fa Succeflion 
à vnheritier. 

Quoy qu'il en foit, Aymon demeura paifible Comte de Sauoye : Mais il fe 
fentit offencé de ce que le Daufin de Viennois,au preiudice de l'accommode- 
ment qui auoit efté fait à Paris , entrele Comte Edoüard & luy ; par l'entremi- 
fe dela Reyne,s'eftoit ligué auec le Duc deBretagne, pourluy faire la guerre; 
de forte que pour s'en vanger, & pour fe mettre en eftat de refifter aux entre- 
prifes d'vn fi facheux voifin, il fit quelques preparatifs, dont le Daufin prit 

ombrage : En quoy le Roy Philippes s'intereflà,& pouren arrefter le Prog és, prift.des 
Sa Maiefté leur enuoya l'an M. CCC. X X X. Guillaume Flotte & Guy de Daufc.r1 
Cheurieres fes Confeillers,& Cheualiers : Mais cette deputation fut fans fruit; 
tellement que le Roy défirant auec paffion de faire viure ces deux Princesen . 
paix; deputa encore Guillaume de Sure Archidiacre de Lyon , le Senefchal 
de Beaucaire’, & Guillaume de Villers luge des Appellations de Tolofe. 
Ce fut à eux que le Daufin & le Comte firent leurs plaintes, & donnerent 
eftat de leurs anciennes pretentions , afin qu’il pleut au Roy d'y pronon- 
cer tout de mefme que s'il n'y eutiamais eü de traittés faits entre leurs Prede- 
Iceffeurs. 

Le Daufin difoit que le Comte de Sauoye detenoitle Chafteau de Geneue sen 
appartenant à Guillaume Comte de Geneue fon homme lige : Qu'il luy auoit ues p 47. 
pris par force d'armes le Chafteau de la Corbicre dependant du Daufiné:Qu'il 
empechoit que le Comte de Geneue ne luy rendit les deuoirs aufquels il eftoit 
tenu comme fon Vaffal, & parce que le Comte deSauoye pretendoit defon 
cofté que le Comte de Geneue luy deuoit hommage : Que le Roy fut fait Tuge 
de cette queftion: Que le Comte eftoit tenu de luy rendre le Chafteau de 
fain& Germain d'Amberieu , & le Bourg d’Amberieu dontle Comte Amé 
le Grand sefloit emparé , le Chafteau de Balon , & les Villages de Grand- 
Confort pris fur le Sire de Villars, hommelige & aydant du Daufin , la Mai- 
fon deBefenans, les biens de Perceual de Bardoneuche, & de Mayeul du Saix, 
le Chafteau de Corcelles ofté à Guillaume du Saix: la Seigneurie de Ville- 
neufue proche de fainct Amour en Comté , le Chafteaux de fain&t Mar- 
tin du Frefne , la Baftie de Corlier , le Chafteau de Monthous en la ter- 
re de Foucigny : Celuy de la Pierre en Graifiuodan , ceux de Ioannages en 
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Viennois ,de Bordeaux en Sauoye, Tolnon & de Voyron au Diocefe de Gre- 
noble, Septeme en Viennois, S. George d Efperanches, Ambronay, Maubec- 
Chefeneuue, S. Aubin, Ville-neufue de Marc , la Palu, Dolomieu, S.Iean 
de Bournay ; Haut-Villars en Graifiuodan , Entremonts , l'Ifle de Ciers , Ver- 
foy au pays de Gex, le fief de Chaftillon de Michaille; la Clufe en Geneuois, 
& la mailon dela Rauette à Rogemont. Toutes lefquelles places, le Daufin 
fouftenoit auoir efté occupées fur luy ou far fes hommes , ou fur es alliés. 
Le Comte de Sauoye de {on cofté, demandoitau Daufin le Chafteau de 5 
Montluel auec la Ville; Le Chafteau de Girieu que les gens du Daufin auoient 
demoly pendant les trefues de la Reyne leanne, les fiefs de Villars , de Mor- 
nay, de Montdidier & de Verfey ; les Chafteaux de Gordans , Vaflallieu, Va- 
rey , la Baftie de Suze, la maïfon de lofferan de Vaugrineufe , les Chafteaux de 
Foucigny , de Ja Bonne-Ville, Lullins , Credo, Alinges , Hermence, les fiefs 
de Gex , de Coppet & de Charnay , & la luftice deS. Laurent; Detoutes lef 
quelles chofesle Dauphin seftoit faifi par droit de bien-feance. Le Comte de- 
mandoit encore que le Dauphin rendit au Sire de Beaujeu, Meximieux , le 
Bourg de S.Chriftophle, le Bourg de Villars , Loyes, Montous en Breffe, les 
ficfs du Montelier, de Corzieu,lesarrierefefs de Chaftillon,de la Palu,de luys, 
& de S. Oliue, le fief de Beauregard , la Garde du Prieuré de Nyoft, & lar- 
rierehcf de Pierre Breflens : Et à Marie de Sauoye Sœur du Comte de Sauoye, 
vefues d'Hugues Daufin Seigneur de Foucigny , les terres defondoüaire, fa 
dot, fes ioyaux & {estitress Et finalement que le Daufn reftituaft au Comte, 
le Pont deBoringe, les fiefs que le Seigneur de Foucigny auoit depuis Seyf- 
feliufques à Fribourg; ceux de Vains& de Gions, de Mornay , de Volagna, 
de Montdidier, de Pierre de Vaugrigneufe , d'Amé de la Baulme , & de 
Verfey.lesbiens, rentes & difimes de l'Eglife d’Ambronay,Gordans & les dom- 
mages faits par les trouppes du Daufin, en la furprife de la ville de Mont- 
meillan. 
Il ne faut pas s'eftonner fi ces deux Princes ne furent iamais bons amys , le 
leuain de leur hayne eftoit trop grand : Etle Roy ne treuuant point de difpo- 
È fitionà la paixen leursefprits, fat contraint d'abandonner la penfée qu'il auoit 
Ce eù de lesraiufter , apres les auoir tenu entrefues pendant deuxans ; De forte: 
Parad. que le Comte de Sauoye ayant vny fes forces fur cette conionéture, appella | 
or à fon ayde Philippes de Sauoye , Prince d'Achaye fon Coufin, & Louys de 
Sauoye Seigneur de Vaud fon Oncle ,atrira à fon party Amé Comte de Gene- ! 
ue, & Hugues de loinuille Seigneur de Gex, afliegea le Chafteau de Mon: 
thous prés de Geneue , appartenant à Humbert Seigneur de Foucigny, Frere 
du Daufin , & le prit; Mais l'armée du Comte ayant pris vne autre route: Hu- 
gues de Geneue Seigneur d’Anthon, & de Varey Partifandu Daufin, le fur- 
prit par cfcalade. Ce qui oblige Aymon de former vn nouueau fiege de- 
uantcerte place; au fecours de laquelle Hugues de Geneue s'eftant engaoé:1l 
£ut défait & contraint de feietter dans Monthous , qu'il rendit quelques jours 
apres parcapitulation : De là le Comse pour soppofer plus facilement aux 
deffgins du Daufin qui faifoit amas de gens, fit baftir deux Forts {ür les adue- 
nuës du Daufiné, entre Montmeillan & Afpremont; l'vnappelléles Marches, 
& l'autre les Mottes. Mais Hugues de Geneueirrité de la perte du Chaftèau de 
Mer. de Monthous , fe faifit du Chafteau de Ville-la-grand'en Geneuois, & le fitruiners 
do cependant le Daufin s'eftant auancé, mic le ficge deuant le Chafteau defa: 
Dauëns  Perriere, entreprife qui luy fut funefte; car cftant allé reconnoiftre là Place, 
chap. 11. fuiuy des Seigneurs de Valbonnois & de Clermont, il fut frappé d'vn carreau. 
a d'Atbalefte, dont ilmouruten f tentele xx v 1.iourd’Aouft mil trois cens 
Ab. Ar. téente-trois. Les Daufinois defefperés de cér accident ,forcerent le Chafteau, 
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& le demolirent: Villahy Hiftorien Florentin. rapporte cét euenement à 
l'an mil crois cens trente-fept , wanderburch & Vignier à l'an mil trois cens 
trente-deux, & CI. Paradin à mil trois cens quarante-deux. 

En paflant il n'eft pas hots de propos d'obferuer que pendant que le 
Roy moyennoit les Trefues entre le Comte & le Daufin. Il fit vn Traitté 
auec le Comte, l'an mil trois cens trente-deux, par lequel il fut dit que 
le Roy pourroit faire baftir vne maifon au pied du Pont du Rhofñe de Lyon, 
pour y tenir le Bureau de la Gabelle du Sel , à condition que le Comte auroit 
la cinquiéme partie de la Gabelle. 

Au Daufin, Guygues fucceda Humbert Daufin , Seigneur de Foucigny 
fon Frere , qui herita de la hayne que fes Predeceffeurs auoient contre la 
Mailon de Sauoye. Neantmoins Aÿmon qui auoit de grands auantages 
{ur lès Daufinois , foit par la mort de leur Prince, foit par l'éloignement de 
{on fuccefeur qui eftoit à Naples , ne s'en voulut pas preualoir, où par mau- 
uais confeil, où par moderation: & le nouüeaü Dauphin ayant pris poffef 
fion de fes Efats. Le Comte confentit à vne Trefue qui fut arreftée le vingt- 
deuxiéme de May de l'an miltrois cens trente-quatré, dont la negociation 
fe fit par Philippes de Sauoye Prince d'Achaye ,Beatrix de Viennois , Dame 
d’Arlay , Caterine de Viennois Princeffe d'Achaye, G. Archeuefque de Brin- 
des Rodolphe Montbel Abbé de fain& Michel de la Clufe, Antoine de 
Clermont , Seigneur de la Baftie d'Albanois , Philippes Prouona Gentil- 
hommes Piemontois, & par Humbert de Cholay Cheualiers. Le Traité 
qui contient cette Trefve, fut arreftc en prefence de Ican Seigneur de Cor- 
genon, de Girard Seigneur de Varax, furnommé la Guelpe , de Galois dé 
la Baulme , Seigneur de Montreuel & de Valefin, d'Hugues de Feillens 
& d'Humbert de Langes Cheualiers. Cependant le Roy Philippes ébau- 
choit la Paix, laquelle fut à la fin concluë à Lyon, le vingt-feptiéme du 
mefme mois de May : Les Entremettéurs furent de la part du Comte de Sa 


! uoye , Amé Comte de Gencue, Antoine de Clermont Seigneur de la Baftic, 


& Philippes Prouana Cheualiers. Et pour le Daufin Humbert de Cholay Sei- 
gneur du Pont de Boringe , & Amblard Seigneur de Beaumont , Paradin & 
Botero qui ont eü quelque lumiere de ce Traitté de Paix, ne nomment pour 
Entremerteurs que le Comte de Geneue, Philippes Prouana (qu'ils appellent 
Philippes de Prouence:} Antoine de Clermont & le Seigneur de Beaumont, 
qu'ils nomment Humbert, & à qui Chiefa donne le nom d’Amblard de la 
Combe :Par ce Traitté, ces deux Princes ratifierent celuy du 10.de luin 
mil trois cents quatorze , dontil a efté parlé cy-deflus :Le Comte de Sauoye 
ceda au Daufn les Seigneuries de Montluel & de la Valbonne , à la referue 
des fiefs de Chaltillon en Choutagne, & de Girieu & de ceux deüs par 
Mayeul & par Guillaume du Saix, promit de faire demolir le fort deS.Iean 
de Vieu, que luy & le Sire de Beaujeu rendroient , à Guillaume du Saix f 
Terre, & le Chafteau de Monthous au Daufin, & tout ce que l'on auoit pris 
für le Comte de Geneue, & au Daufn tout ce que lon luy auoit prisen 
Foucigny, auec les fiefs de Meximieux & du Bourg fain& Chriftophle ,en 
payant par le Daufinau Comte cinquante milliures. Le Dauphin en otre 
quitta au Comte faint Germain d'Amberieu, la Seigneurie des Alymes & 
les Fiefs de Balon & de Grand-Confort. Et quant au fief de Villars & de 
Beauregard prentendu par le Sire de Beaujeu qu'il auoit cedé au Daufin,pour 
fa rançon apres la bataille de Varey , il fat conuenu que le Pape en feroit 
PArbitre lean Villani a efcrit, que le Daufin auoit efté porté à cét accom- 
modement par les confcils du Pape Jean XXIT & de Robert Roy de 
Naples. 
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Tir.dela Les chofes ainfi pacifiées, Aymon pafla en Piemont & reçeut au mois ; 

Chambre de Decembre fuiuant, l'Hommage de Frideric Marquis de Saluces , pourles; 

nn Chafteaux & Mandements des Barges,Scarnafix,Bremens, Bufque,Reuel,Ra- d 
conis & Carmagnole-mais ce fat apres auoir terminé auec Guillaume Com- : 
te de Blandrate le differend que Frideric auoit pour le Marquifat de Saluces 
auec Manfroy de Saluces fon Frere puifné. 

Chief. En ce mefmetemps fe termina celuy qui eftoitentre ce Prince, Taques de 
Sauoye Prince d’'Achaye & le Seigneur de Milan,pour la Seigneurie de Ver- 

AN Au cel.qui demeura au Comte Aymon par l'Arbitrage de Bernardin Pafcal, de 

© 7 Pierre Marefchal , de laques Gilles & de Druet du Carouge. 

Quandles efprits fontaigris;il eft impofhble que les accommodements les 
plus folides puiffent fubfifter. Le calme des Eftats depend principalement de 
celuy des cœurs des Princes.Qui euft cru qu'il püt refter matiere de trouble & 
de diuifion entre le Comte & le Daufn ? apres vne Paix fi folemnellement 
iuree , & dont l'Arbitre eftoit de fi grande authorité ; routesfois elle fut al- 
terée par des hoftilités que les Dauñnois firent en Sauoye : Et comme les 

a. l Sauoyfens fe mirent en eftat de les repoufler & d'en tirer reuanche, il y eut 
Cépr. “e Vn nouueau Traitté entre ces deux Princes le 7. de Nouembre mil trois cents - 
de Dauf. trente-cinq , qui ne contient autre chofe qu'vne promefle inuiolable d’exe- L 
cuterexaétement celuy de l'année precedante.auec cette difference pourtant, ; 
qu’enceluy-cy on donna des cautions de l’obferuation de la Paix, qui furét Ber- L 
trand de Baux Comte de Montefcayofo, Amé Comte de Geneue, Hugues de | 

Geneue Seis d’Anthon, Humbert Fils du Sire de Villars,& Girard deRoffillon 

Selgneur d’Anjou en Daufné. Vignier a fait mention de cette Paix, mais il 

Bibl. ip. Seft mefpris de la rapporter au Comte Edoüard qui eftoit defia decedé. 

Henry Comte de Montbelliard & Seigneur de Montfaucon eftant en | 
Tir.de Guerre auec le Duc de Bourgongne, efcriuit à ce Prince pour eftre fecouru, 4 
me offrant de fe foufmettre entierement à luy, 
*  L'Eglife & le Conuent deS.Dominique de Montmeillan ayant efté bruflés, 1 
les Religieux recoururent à la’ pieté du Comte Aymon, qui par fes lettres ! 
dattées à Riuoles le 2 2.de May de l'an 13 36.leur donna la place pour les faire £ 
iv, du rebatir,& le Lundy 17.de luin füiuantil en pofs luy mefme a premiere pier- 1 
Conde re,& au mois de Nouembre , le Prince & le Daufin nommerent laques Eucfq. 3 
$-Demin. de Belley & Lean Euefquede Tours, pour limiter leurs Terres de Beugey & de # 


de Mont- # 4 3 
meillan,  Daufiné,du cofté de Roffillon, de Luys,deS. André de Briord, de S. Sorlin,de ! 
Fauerges & de Dolomieu, prefents Bertrand de Baux Comte de Montefcayo- 4 
Tiw.de Lo , Antoine de Clermont Seigneur de la Baftie d’Albanois , Hugues du Cha- - 
Arch. de ftellard , & Guy de fainét Symphorien Cheualiers. À 
ie En l’Eloge d'Edoüard Comte de Sauoye , nousauons dit que pour recom- À 
D ë 7 y e n P x li 
penfer Guichard Seigneur deBeaujeu,de la rançon qu'ilauoit payée au Daufin & 
pour auoir efté prifonnier de Guerre à la bataille de Varey, le Comreluy pro- ; 
init Jan mil troiscents vinot-huict , les Chafteaux de Coligny & de Buenc, 8 
- s . © . \ . …. Ù } 4 > 
& quarante mil liures viennoifes ,à condition quele Sire de Beaujeu pren- £ 
fi EG ELRAUE D q à JEU F E 
droiten fief d'Edoüard les Villes & Chafteaux de Toyfley & de Lent en 
es Dombes ;en execution de ce Traitté. Aymon eftant au Monaftere d'Ambro- 
1 


Br. na le cinquiéme de Juillet mil trois cens trente-ept ,quica à Edoüard Sire - 

s de Beaujeu Fils de Guichard les Villes, Chafteaux & Scigneuries de Toy£ 1 

fey,Lent, Buenc & Coligny, à la charge de l'Hommagetel que Louysde Sa- 4 

uoye Scig. de Vaud, Taques de Sau. Prince de Piemont & le Comte de Geneue E 

le deuoient à la Couronne de Sauoye, à la referue faite par le Sire de Beaujeu, ! 
Re de a fidelité à laquelle il eftoit tenu enuers le Roy de France, les Ducs de 
pag. 16 Bourgongne & deBourbonnois l'Archeuefque de Lyon,& les Abbés de Cluny 
© & del'fle Barbe:Le Sire de Beaujeu de fon cofté fe departit en faueur du Comte 
deSauoye,du droit qu'il auoit far les Chafteaux du Bourg fain@ Chriftophle 
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& de Beauregard fur Saone, & {ur le Fiefde Villars, fe referuant le Fief du 
Chafteau de Gordans. Et pour la feurté des quarante nul liures que le Sire de 
Beaujeu deuoit toucher ; le Comte de Sauoye donna pour cautions Amé 
Comte de Geneue, Jean de la Baulme Seigneur de Fromentes ; Hugues Sei- 
gneur de Grand-mont, Antoine de Cermont Seigneur de la Baftie d’Albanois, 
Verruquier de la Baume, Pierre de Rogemont Cheualiers, Aymonet de Pont- 
verre, laqueémet Proft de Virieu, Peronin d’Eftrés , & Eftienne dé Lambert 
Damoifeaux. Ceux quifurent prefens à ce traitté font laques de fainét André 
Euefque de Beley, Amé Comte de Geneue, Amé de la Baulme Abbé d'Ambro- 
nay , Eftienne Abbé de S. Sulpice; Iean Scig. de Corgenon, Ican de la Baulme 
Seig. de Fromentes, Huges Seig. de Grandmont, Antoine de Clermont Seig. 
de la Baftie, Hugues de Matzé, Philippes de Chafeyard , Taques de Richarme, 
Pierre de Compeys, Tiburce de Septain,& lofferand de Laye Cheualiers. 
Ce Prince acquit la mefme année, de Palaino Euefque d'Yurée, l'hom- Æf.Chre. 
mage que les Marquis de Montferrat deuoient aux Euefques d'Yurée, pour les HR 
Chalteaux de Chiuas , de Caftagneto, fainét George, Cuccon, Lufiliafque , 
‘Engenio , Verolengho, Orio & Toras,que le Comte luy delaifla par échange. 
Le Melange des Terres que le Comte auoit en Daufiné & en Bugey auec le rie de 
Daufin,les obligea de faire vntraitté au Village de Carentenay au Diocefe de l’Archine 
Vienne deuant l'Eglife le 7. de Septembre 1337. par lequel il fut arreftée :Que % Tutin. 
leurs terres feroient limitées:Que les traittés de Paix faits entre leurs Predecef 
feurs feroient obferués & iurés par les Principaux de leurs fujets : Qu'ils fe fe- 
roient hommage des terres qu'ils tenoient en fiefl vn de l'autre auec promef- 
fe de s’ayder & fecourir contre tous ceux qui leur voudroient nuyre, exceptés 
à la part du Comte de Sauoye, l'Eglife Romaine, l'Empereur, les Roys de 
France & d’ Angleterre, les Archeueiques de Lyon, de Vienne & de Befançon 
les Euefques de Mafcon, de Maurienne ; de Turin , de Geneue , de Laufanne, 
d'Yurée, & de Syon, Louys de Sauoye Seigneur de Vaud , laques de Sauoye 
Prince d'Achaye , Edoüard Seigneur de Beaujeu, & les Comtes de Geneue & 
d'Auxerre; Et dela part du Daufin, le S.Sicoe, l'Empereur , le Roy de France 
les Archeuefque de Lyon, de Vienne &d’Ambrun, & les Euefques de Greno- 
ble, de Valence , de Die , & de Geneue.le Comte de Geneue, Aymard de Poi- 
tiers Comte de Valentinois , Iean de Châlon Seigneur d’Arlay , Prince d’Au- 
renge , Hugues de Geneue Seigneur d’Anton, Humbert Sire de Toire & de 
Villars, Aymar Seigneur de Roffillon & Aymart Seigneur de Clermont : Que 
le Comte cedoit en fief au Daufin, les Villes ; Chafteaux & mandement de 
S.Germain,des Alimes,de Luyfandres,d'Ordonnas,des Auenieres, de Ffle de 
Ciers,de Dolomieux,d’Arandas, & tout ce qu'il auoit à Ambronay, aux man- 
dements de S.Rambert & de Roffillon,depuisla Riuiere d’Albarine,au deffous 
deTenay,iufqu'à S.Sorlin de Cuchet,S.André deBriord & Luys.En recompen- 
fe dequoy le Daufin quitte fief au Comteles Chateaux, Villes & Mandemens 
defain@t Sorlin, Lagnieu , S. Denys de Chauflon, Chafey, Lyys, S. André de 
Briord & la Baftie de Lonnas. 
Les foins qu Amé le Grand auoit pris d'engager par fes bien-faits, Ayÿnard 
Seigneur de Clermont en Daufiné au feruice de la Maifon de Sauoye, oblige- 
rent le Comte Aymon,pour maintenir cette correfpondance,quine luy eftoit 
pas inutile en Daufiné,de donner à Aynard Scig.de Clermont fon petit Fils en 
fief& hommage lige,le Chafteau & Chaftellainie de Chanas en Bugey, auec 
4oo.'iures de rente en fonds de terre;fuiuant le departement quien feroit faite 
parAntoine deClermont Cheualier & par Humbert de Paladru Seig,de Mont- 
ferrat , {ous la promelle que fit Aynard de Clermont de faire en forte,queles 


gensdu Comte de Sau.allant & venant de Daufpourroient paffer auec armes 
& 
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& fans armes entoute feurté, ferctirer & s’arrefter dans les Terres, Villes & 
Chafteaux de Clermont, Villeneufue de Clermont, de Chirens ,S. Georgeen 
la Valdaine, Vaufferre, & dans les autres terres qu’il cenoit en fief de l'Églife 
de Vienne, fans y receuoiraucun empefchement ou defplaifir ; Ce que les Fre- 
res de Clermont & fes heririers feroient tenus deiurer, & qu'il promettoit 
encorede faire obferuer par les Nobles & habitans de fes terres , qui ne fe- 
roient pas vaffaux du Daufinde Viennois. Enfüite le mefme Seigneur de Cler: 
mont fit hommage au Comte de Sauoye, tant de laterrede Chanas, que de 
ce que luy & es Predeceffeurs tenoient en fief de la maifon de Sauoye, en là 
mefme forme que Geoffroy Seigneur de Clermont fon Pere l’auoit fait au 
Comte Amé le Grand, à Voyron, le Vendredy auant la Fefte des Saints Si 
mon & lude , de l'an miltrois cens quinze , à Edoüard Comte de Sauoye, au 
Bourget le vingt-neuf d'Octobre mil trois cens vingt-trois, & au mefme 
Comte Aymon le vingt-deux de Nouembre mil trois cens vingt-neuf: Le ti- 
Mem. M, UE qui contient toutes ces chofes ; eft datté au Chafteau de Voyronen Dauf- 
S.de Mon. né, le vingt-fept de luin, mil trois censtrente-huiét , en prefence d'Amé 
do Comtede Geneue , de Pierre de Montbel Commandeur des Efchelles de lOr- 
* dre de S.Iean de ferufalem , de Guillaume de Montbel Seigneur du Chafteau- 
neuf, d'Entremonts, de Guillaume de Chaftillon , d'Humbert Baftard de Sa= 
uoye , de Pierre de Compeys, de Guillaume de Clermont, Chanoine de Vien- 
ne , & d'Amé Seigneurde Miribel Damoifeau. 
lufques icy , Aymon n'auoitrien fait que pour le repos de fes fujets, & pour 
la gloire de fon Eftat : Mais voicy vne occafonà le faire fignaler plus loing. 
Edoüard Roy d'Angleterre ayant reueillé fes anciennes pretentions für la 
France, & fait deflein d'y allumer la guerre, fit ligue contre la Franceauec 
Louys de Bauicres Empereur ; Les Ducs & Comte de Brabañt , de Gueldres, 
de Cleues, deluilliers, & de Haynaut. Le Roy Philippes de fon cofté , {e for 
tifia d’alliances, & attira à fon party Philippes Roy de Nauarre, Dauid Roy 
d'Efcolfe,& Iean de Luxembourg Roy deBoheme,Charl.fon Fils (depuis Em- 
pereur ) les Ducs de Lorraine & d'Auftriche, Henry Comte Palatin du Rhin, 
Louys Comtede Flandres , & plufieurs autres Princes : Et bien que la maifon 
de Sauoye eutde fignalées obligations aux Roys d'Angleterre , & que l’'Empe- 
reury impofaft fon authorité , & qu'Edoüard luy eneutelcrit par Rodolphe, 
Pr. p.168. Seigneur d'Hauteuille , & Frere Geoffroy de Mendon: Neantmoins l'inclina- 
tion particuliere que le Comte de Sauoye auoit pour les interefts de la France; 
l'exemple de fes Predecefleurs , & les honorables femonces du Roy, l'engage- 
rent ce party. L'on void encore en la chambre des Comptes de Sauoye, la 
lettre que le Roy luyefcriuit fur ce füjet , dattée au Bois de Vincennes , le dix- 
feptd'Aouft mil trois censtrente-neuf; par laquelle il le prie de l'aller treuuer 
Tin de la 2UEC le plus de gens qu'il pourroit, Pour la conferuation de l'honneur de la Couronne 
Cham.des de France , € pour la deffence du Royaume. Il enuoya donc des trouppes au Roy. 
as de commandées parle Comte de Geneue , Louys de Sauoye Seigneur de Vaud, &: 
°  parleSirede Villars, füiuisde Galois de laBaulme , Seigneur de Montreuel,! 
& de Valefñin, de Pierre de la Palu Seigneur de Varambon , Capitaines de gens 
d’Armes ,de lean de la Poype, de Guy, Chevrier le ieune, d'Aynard de Mont: 
ferrand , de Pierre de Montjouuent , d'Amé, & d'Hugues de Feillens, de Pier: 
re de Lucinge, de Jean de Buffi, & Guillaume de Chandée, & autres Gentils-" 
2pot. hommes du pays de Sauoye, & du voifinage; Aymon cerendant fe preparoit 
Françoile, à faire ce voyage ,nonobitant les menaces de l'Empereur . & rienne l'arrefta 
que le retour qu'il attendoit des Ambaffadeurs qu'il auoit enuoyés au Pape 
Benoit douze, qui eftoient Antoine de Clermont , Seigneur de la Baftie d’A: 
banois, Guillaume de Chaftillon Seigneur de Larringe Cheualiers, & Iean de 
Bertrand 
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- Bertrand dela maifon de la Perroufe en Sauoye, Preuoft d'Ayre, quiluy rap- rie, de la 
_ porterent cette belle Bulle du vr.d’Auril M. CCC. XXXIX. par laquelle {a Chambre 
 Sainteté declara, Que le Pape allant en ceremonie au tour de fon Exaltarion ; le Com. Fe Sr 
» te de Sauoye conduiroit [a Sainteté par le frein du Chenal: Sinon qu'il yent des Roys. Ce ea 
qui montre en quelle confideration eftoit dé-ja la maifon Royale de Sauoye, 
uis qu'en:vne action fi folemnelle , {à Sainteté donnoit au Comtede Sauoye 
Ê rang le plus éminent apres les Roys. 
Dés que les trouppes Sauoyfiennes furent arrinées en Flandres, le Roy, pour 
marque de la confiance qu'il auoitau Comte de Sauoye, donna le Gouuerne- 
* ment de Doüay,à Louys de Sauoye Seign. de Vaud, & celuy de Cambray à Ga- Tir. dela 
lois de la Baulme, qui y laiflerent des preuues immortelles de leur courage & Ft Re 
de leur fidelité. Le Comte de fon cofté fe rendit à l'Armée l'an 340. ayantà Re 
. fa fuite onze Cheualiers Bannerets , quarante-vnBacheliers, vn Efcuyer Ban- Duplex. 
neret , & trois cents quarante-quatre autres Efcuyers. Il canipa auec le Ro Léo 
au Siege de Tournay afliegé par les Anglois, & faifoitbataille de fes trouppes Tir. dela 
comme le Royde Nauarre , & Eudes Duc de Bourgogne faifoient dés leurs;  . 
& fur l’ouuerture d'vn Traitté entreles deux Roys, Aymon fut l'vndes Depu- Paris. î 
tés de la part du Roy de France auec le Roy deBoheme, le Comte d'Arma- Chats 
gnac , Louys de Sauoye & le Seigneur de Noyers; & ce fut par fon entremife Fl.ch.81. 
que la Paix fut concluë entre ces deux grands Monarques. Papyre Maflon, ne 
Pingon & Duplex ont efcrit que ce Prince auoit encore feruy & aflifté la Fran- ; 
ce à la fameufc bataille de Crecy : Mais cét honneur eft deub à Louys de Sa- 
uoye Seigneur de Vaud ; Parce que ce Prince mourut en l'an mil trois cens 
quarante-trois , & la bataille de Crecy n’arriua qu'en lan M.CCC.XLVI 
Le Comteeftant de retour en Sauoye , bien fatisfait d'auoir procuré la paix 
entre la France & l'Angleterre, & de la rencontrer entiere d'ans fes Eftats, fit 
vne efpece de retraitte,& s’adonna à la deuotion, & à rendre la iuftice à fes peu- 
ples; & fe voyant attaint d'vne longue & fafcheule maladie , fans que les re- 
medes humains les peuffent foulager., il fe voüa à faint Claude au Comté de 
Bourgogne : & comme l'accompliffement de fon vœu ne luy auoit pas appor- 
té fa guerifon; Ilen fit vne autre à l'Eglife de Noftre-Dame de Bourg en Bref 
fe, où il alla la veille de l'A dela Vierge l'an mil troiscens quarante-deux, Preuues 
& y offrit deux cierges ardents, & n'euft pas plutoft rendu fon veu qu'il re- P*8: 1% 
couura la fanté. Ce qui l’obligea pour èn confcruer la memoire , d’ordonner 
wa l'aduenir à pareil iour il fe diroit en l'Eglife de Noftre-Dame de Bourg 
vne Meffe folemnelle auec vne Predication ; & que deuant l'Image de la Vier- 
geil y auroità perpetuité deux cierges ardents: Ce qui fe pratique encore au- 
iourd'huy. Paflant à Hautecombe, par fes patentes du x x 1 1 r. de Decem- 
bre, il fonda aufila Chapelle de fainte Catherine en l'Eglife des Sœurs Mi- 
neures de fainte Claire de Chambery , fuiuant l'intention de la Comtefle Yo- 
land fon Efpoufe , dont il affigne le reuenu fur la Gabelle de Cony. 

Depuis ce Prince eftant allé à Verfoy.fitCheualier de l'Accollade Hugard de ti. de 
Toinuille Seign. de Gex , & luy donna cent liures de rente en augmentation de vis 
fief, par lettres du vingt-huiét de Tanuier mil trois cens quarante-trois. Une 

Mais Dieu qui auoit limité les iours de ce Prince, l'appella de ce mondeau Pi. 
Chafteau de Montmeillan (& non pas à Pignerol, comme à efcrit Philip- 7°#° 
pes de Bergame ) le 24. deluin1343. & fut enterré au Monaftere de Haute- 5, 
combe , en vne magnifique Chapelle qu'il auoit fait bafir, où eft fon monu- Groni. 
ment de marbre. En quoy fe font mefcontés la Chronique de Sauoye M. 
S.Champier , les deux Paradins, Vignier, wanderburch , Taboüé, Dopglioni 
&Botero, qui ont rapporté le temps de ce decés à l'an miltrois cens quaran- 
te-deux. Eneffet, le teftament dece Prince eft de l'onziéme de Juin 1343. 

DDd datté 


Froiffart, 


Pr.p. 168. 
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… datté au Chafteau de Creft, proche de Montmeillan, par lequel il fit plufeurs 
" Jegs aux Eglifes & à fesdomeftiques, & laiffa au Baftard de Beaujeu, qui eftoit 
à fon feruice la Chaftellenie de Villeneufue , & de l'Ifle de Ciers , inftitua 
Arné fon Fils aifné fonheritier vniuerfel , & fit des legats en deniers à fes au- 
tres Enfans, nomma des Tuteurs & dès Conféillers à {on heritier, & recom- 
menda fes Eftats au Pape , au Collese des. Cardinaux, aux Roys de France & 
de Nauarre,au DucdeNormandie,& au Comte d'Alençon;aux Ducs deBour- 
gogne, & de Bourbon , au Daufinde Viennois, au Marquis de Montferrat, 
au Comte d'Auxerre, au Sire de Beaujeu ; au Prince d'Achaye, &au Seigneur 
de Milan fes amys: Et declara executeurs def volonté, lean de Bertrand de 
la Maifon dela Perroufe en Sauoye, Archeuefque de Tarentaife, Guichard 
Tauel Euefque de Syon, Antoine de Clermont Euefque de Maurienne, Ia- 
ques de S. André, Euefque de Belley, Rodolphe de Montbel de Fruzafque, 
Abbé de S. Michel dela Clufe, Guillaume de Montbel Seigneur d'Entremonts, 
Pierre Seigneur d'Vrtieres , Pierre Marefchal, & Pierre de Montgela Cheua- 
liers, George du Solier Chancelier deSauoye, Frere Pierre deCoyfia Reli-i, 
gieuxde S. François , & Guillaume de Cognin Religieux del'Ordre $. Domi. … 
nique. Prefents à cette difpofition,Iean Seign. de Corgenon , Pierre Mareichal 
Cheualiers &autres. Voicy la reprefentation defa Sepulture , telle qu'elle fe 
voit encor à prefentà Hautecombe, 
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Chronic. Les loüjanges que tous les Hliftoriens ont données à ce Prince, font ex-- 
SA a utes : Les vns l'appellent, Prince tres-genereux doût d'une force de r 

Berg. Sp. courage non Commune co le fleaw de fes ennemys : Les autres, s//uftre en toute [or 
Chrom. Les de vertus ; Prince tres-iufie € benin à Jes Peuples, qu aymoit la Paix par 
a la paffion quil auoit pour la Tranquillité de fes Eflais € pour le repos de fes Peu 
biefa. ples ; eftoit lent à fe refoudre, mais courageux 4 execiter ; moderé en Paix , &} 
braue à la Guerre, charitable enuers les pauures , bon, craignant Dieu , éloigné de 
toute ambition , ennemy du ice € refraurateur d'Eglifes : En effect outre le 
Pp.Maf Nionaftere de fainét Dominique de Montmeillan , il acheua la Chapelle 
El du Unañteau de Chambery , que le Comte Amé le Grand fon Pere auoit 
commencée, fonda des Chappelles aux Eglifes de Conzieu ,d'Yenne ,de 
Talifieu & de faincte Claire de Chambery, & l'Hoftel-Dieu de fain& Genys 
d'Aoulfte, & ordonna par fon Teftament, que {on heritier feroit baftir & 

fonder vne Chappelle en tous les Chafteaux de fes Eftars. Cft luy qui 
frrebaftir le Chafteau du Pont-dains; mais à mon aduis, il doit eftre loüé 
articulierement de deux chofes ‘ L'vne d'auoir efté le premier de la 

RE Maifon de Sauoye, qui a limitation des Roys des Gots, des Em- 

ereurs d'Allemagne & des Roys de France , eut vn fçauant Iurifconfulte, 

refidant actuellement aupres de fa perfonne auec le Titre de Chancelier, 

pour rendre Iuftice à fes fujets en toutes occurreners, Auee plus de facili- 

té : Et l’autre de m'auoir imposé pendant tout fon Regne fur fes Peuples 

qu'vn fubfide de fix Gros par feu, dont il fe repentit. Ce qui luy deuroit 

à jufte raifon faire donner le Titre de Pere da Peuple, comme à Louys 

IL Mais tout ce qui peut ternir l'efclat de tant de Vertus, c'eft l'inconti- 

nence de ce Prince, qui fe porta À des amours eftrangeres. Vn Chroniqueur 

Ab. Arg. Alleman s’eft equiuoqué au nom propre de ce Prince qu'il a appellé Symon. 
I eut pour deuife, vn Cerf qui en furmonte vn autre à la courfe, auec ces 

paroiles , Firmat Viétoria Pacem , pour fignifier qu'il n'auoit iamais fait la 

guerre ; que pour auoir la Paix. 

Pre. Il prit Alliance auec Yolande de Montferrat Fille de Theodore Paleologue- 
Botero. Marquis de Montferrat & d'Argentine Spinola , & petite Fille d'Andronic, 
Cl. Parad. re $ Le e 

Paleologue, Porphyrogenete Empereur deGrece. Ce Mariage fe fit au Cha- 
fkeau de Cafelle au Montferrat ,le premier iour de May 1330. en prefence 
de Rodolphe de Montbel Abbé de fainét Michel de la Clufe , d'Amé Com- 
te de Geneue, d'Ebal Seigneur de Chalant , de Pierre Marefchal, de Guil- 
Ja Geneal. laume & de Martin Comtes de Coconas, & non pas l'an 1334. comme a ef 
Rem. crit du Buttet, ny l'an 1342. ainfi que la crû Reufnerus. Cette Princefle 

eut en dotles Seigneuries & Chafteaux de Lancio, de Ciriés & de Cafelle: 
Bure.  & fut arrefté , que fi le Marquis de Montferrat ou fes defcendants venoient 
Are À mourir fans Enfans males, Yoland & fes Succefleurs auroicnt le Marquifat 
Pin de Monferrat, en donnant Mariage en argent aux Filles. Cetre claufe a’efté 
en fon temps le Leuain d'vne grande Guerre entre les Ducs de Sauoye & de 

Mantoüe, quia embrasé vne partie de Italie, dont les cendres fument enco- 
re. Yoland de Moniferrat telta le 14. de Septembre 1342. au Chafteau de, 

Chambery,prefents Amé Comte de Geneus,Guichard Euefq. de Syon, Pierre. 

de Coyfia Religieux de l'Ordre des. François & Gcorge du Solier urifcon- 

fulte : Elle deceda le 2 4. de Decemb. fuiuant & non point l'an 1344. comme 
saxonail 2 Crû Pingon , puis que par le Teftament de fon Mary, qui eft de l'an 1343.1l 
liu.4.The. fe void qu'elle eftoit defia morte. Vn Hiftorien l'appelle Princeffe imcompara- 
ble ,l'Ornement de fon Jieck & recommandable par la grande Charité qu'elle 
pagayan, Auoit pour les Pauwres. George Fabrice dit qu'elle eftoit Fille de l'Empereur de 

\ Conftantinople & l'appelle Yiolantille : Fauin s'eft eftrangement mefpris 


de 


Botero. 
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de luy auoir donné pour Mary le Comte de Geneue > Eftienne de Lefignan 
& wanderburch de mefme, qui difent, que le Comte Aymon eut pourfecon- 
de Femme Caterine de Luxembourg Fille de Charles1 V. Empereur, ce qui 


eftimaginaire. 


ENFANS D'AYMON COMTE DE SAVOYE 
& d'Yoland de Montferrat. 


LAmé V I. du nom furnommé le Comte Verd vulgairement appellé Amé V. 
dont l'Eloge fera cy-apres. 


Il. Jean de Sauoye deccdé en bas âge, l'an mil troiscents quarante-cinq, à 
qui le Comte de Sauoye fon Pereauoitl’aiflé par fonteftament cinq milliures 
de rente en fons de terre. 


III. Blanche de Sauoye, recherchée en mariage par le Fils d'Edoüard Roy Pingon. 
d'Angleterre ; mais ce fut fans effect, à caufe des guerres des Anglois auec la Butter. 
France ; Elle époufa depuis Galeas Vicomre Seigneur de Milan, le Mariage FE 
fut conclu au Chafteau du Bourget en Sauoye le 10. de Septembre 1; $0. Elle 
eut endot quarante mil Aorins d’or, qui deuoienteftre depofez au Monaftere 
de Hautecombc,iufqu'à ce que la Princeffe eut efté conduire à Riuoles, pour y 
eftre épousée, dont fe rendirent cautions , le Comte de Gencue > Cheuron, 
Améde Beauuoir Seigneur de Ville-Neufue, Guillaume dela BaumeSei. 
gneur de Montagny, Pierre de Montgelas, George du Solier, Pierre de Com- Ho 
peys ; lean de Rauays, & Aymar de Seyflel. Elle mourut l'an 1386. & gift à Core. 
Pauie, De fon Mariage fortit Iean Galeas Comte de Vercus (puis premier 

Duc de Milan) qui le premier de Nouembre 1375. luydonna les Chafteaux 

de Monza , Abiatte, S. Colomban, Graffignano , Binafque, Coazan , Genti- 

lin, & la Cour Neuue de Pauie. Vn Hiftorien Milanois parlant de cette Prin Aorigia 


celle ,adit qu'elle estoit digne de toute forte de loianges. ho 
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Milan 
d'argent 
auSerpent 
d’azur pe- 
ryen pal 
de 3.tours 
couronné 
d'or àlyf 
fant de 
gucüles, 
qui en- 
gloutit vn 
Enfant de 
mefme. 


IV.  Catcrine de Saoye marice felon Pingon & Claude Paradin, au Com- 

RE É Hift. de 
te de Tonnerre, que Louys Chiefa appelle Robert de Bourgogne: Mais cela Honrog 
eft deftitué de Preuue, commea remarqué feu Monfieur du Chefne ,& fefti- ch, 12. 
me que cette Fille mourut vn peu apres fa Mere, parce que nos Hiftoriens sax. Uhr. 
difent qu'Yoland de Monferrat deceda en fon accouchement ; & cette Fille _ 
fut le dernier de fes Enfans. George Fabrice Gencalogifte Alemand, & Guil- Eee 
laume Paradin n’ont point parlé d'elle. 

Elias Reufnerus Genealogifte Alemand , &apres luy Albitius, adiouftent ceresr. 

ux Enfans legitimes du Comte Aymon,Achabia Comte de Sauoye & de Pie- Sie 
mont,qui époufa la Fille du Comte de Beaujeu , dou vint Achabia le ieune, 
DDd 3 aufl 
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PPandérb. suffi Comte de Sauoye & dePiemont, Mary de Catherine de Sauoye & qui 
fat Pere de Louys le Barbu Comte Palatin, Elcéteur de l'Empire. Ce que 
wanderburch a auffallegué fans toutesfois l'affeurer ; en quoy il a eu grande 
raifon, car tout cela eft fabuleux : Mais les Gencalogiftes Allémañsen ont 
bien dit d’autres. 

Outre les Enfans lepitimes , Aymon Comte de Sauoye eut fix Enfans 

naturels. 


I. Humbert de Sauoye Seigneur d’Aruillars qui fit Branche. 


Free II. Oger de Sauoye Cheualier, à qui fon Pere donna centliures de rente 

Monañler. en fonds de Terre par fon Teftament. 11 époufa leane de Meyria Fille vni- 

deLemés que & heritiere de Iean de Meyria Chancelier de Sauoye ; de laquelle il eut 

Mem.M. vn Fils nommé Humbert de Sauoye Cheualier Seigneur d'Aric & de Belle- 

ue oi combe,qui viuoit encore l'an mil quatre cens onze, Elle gift au Monaftere de 

Gene, Lemens fur Chambery ,ainfi qu'elleauoit ordonné par Teftament. En fecon- 
des Nopces il fe maria auec Bernarde de Ciuin Vefue d'Emery de Montfalcon 
Cheualier & Fille d'Antelme Seigneur de Ciuin Cheualier, laquelle apresle 
deccs d'Oger de Sauoye , fe maria auec Antelme Seigneur de Miolans Che- 
ualier , auec qui elle viuoit encore l'an mil trois cens feptante-fix. 


IIL Aimé de Sauoye, qui eut auffi cent liures derente par Legat de fon 
Pere. 


S.deMon. 

V'Enefd 

Genus, V.  leande Sauoye ; Chanoine deBelley, puis Chantreez Eglifes de Geneue 
& de Laufanne. 


Mem.M. 1 V. IN... de Sauoye Efpoufe d'Hugonin Seigneur de Lucinge. 


VI N..... de Sauoye Religieufe au Monaftere de Bons en Bugey. Le 
Comte Aymon parle d'elle dans fon Teftament. 


AME! 
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AME' VI DV NOM COMTE DE SAVOTE, 
Duc de Chablais €5 d'Aouffe, Prince de Piemont, Baron de Foncigny, 
de Vaud, de Gex, Seigneur d'Turée, de Quiers, de Bielle, de Verre, 
de Cony.de Querafque,de Breffe,de Bugey €9 deV'alromey,de la Val- 
bonne €5 d'Anthon, Marquis de Su%e es d'Italie, Prince €5 Vicaire 
perpetuel du fainéf Empire ,furnommé le Verd. 


CHÉAPAGP TSTRR EN AREIERE 


S$ Es actions heroïques de ce Prince ,fa conduite iudicieufe, fon bon- 
“heurextraordinaire, & fes memorables & genereufes entreprifes, luy 


ont erigé vn monument immortel de gloire & de grandeur: Et quoy que 
fes 


Saueye. 


Bourbon. 
de France 
àla corti- 
ce de gu- 
eules. 
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fes Auceltres  foient rendus recommendables à rous les fiecles par leurs 
erninentes Vértus,il femble que luy feul les ayt tous furpaffé,& que tant de bel- 
les qualités qui ont efclaté en fes Predecefleurs, fe foient vnies auec excés en fa 
erfonne pour en faire le modele d'vn Prince le plus parfait, le plus illuftre & 
Ê plus glorieux de la terre ,comparableaux plus grands Heros de l'antiquité. 
il vint au monde à Chambety le quatriéme du mois de lanuier de l'an 


Pinçon 


ment, & auec pompe extraordinaire par Aymon de Miolans Euelque de 

Maurienne : Amé Comte de Geneue luy donna fon nom : Du Buttet ara- 

Decad2}. porté fa naiffance à l'an mil crois cents vingt-fix. Cependant le Mariage 

8: du Comte Aymon fon Pere auec Yoland de Montferrat fa Merc eft feule- 

ment de l’an mil trois cents trente. Ainfi Amé V I. n'auoit que dix ans, quand 

il prit poffeflion de la Couronne de Sauoye : Et quoy que tous les Eftats foienc 

fujets à de grandes reuolutions , pendant la minorité des Souuerains : Il n’ar- 

riua pourtant aucun defordre enSauoye durant le bas âge de cePrince,par vne 

precaution tres-iudicieufe du Comte Aymon fon Pere, qui par fonteftament 

ne crût pas d'auoir affés fait, de nommer pour Tuteur de fon Fils Louys de 

Hit de Sauoye Seigneur de Vaud fon Coufin , & Amé Comte de Geneue fon Neueu: 

pres Il leur donna des Confeillers neceflaires en chaque Prouince de fes Eftats : 

Sçauoir en Sauoye Guillaume de Montbel Seigneur d'Entremonts , Pierre 

Seigneur d'Vrtieres , Pierre Marefchal ; & Pierre de Montgelas Cheualiers : 

En Viennois Hugues Seigneur de Maubec, Amé Seigneur de Miribel, Pierre 

de Montbel,Guillaume de Miribel Seigneur de Faramans , Amé de Beauuoir, 

Godemar du Fay, & Girin de fainét Symphorien en Breffe , Pierre dela Pa- 

lu Seigneur de Varembon . lean Seigneur de fainét Amour , lean dela Baulmie 

Seigneur de Fromentes , Galois de la Baume Seigneur de Valefin , & lean Sei- 

” gneur de Corgenon :En Chablais Guichard Euefque de Syon , Rodolphe Sei- 

gneur de Blonnay, & Pierre Saillon : En la Vald’Aoufte, Nicolas Euefque 

d'Aoufte, Guillaume du Quart Archidiacre del'Eglife d’Aoufte & Pierre de 

Chalant Seigneur de Montjouuet ; & en la Vallée de Suze , Rodolphe de 

Montbel Abbé de {ain Michel de la Clufe. Ces Tuteurs & ces Confeillers 

n'ayant qu'vn mefmebut , & eftanstous perfonnages qualifiés de probité & 

d'experience, il ne fe faut pas eftonner fi la Sauoye fut calme fous vne fi heu- 

reufe adminiftration : Ils eurent foin de la luftice , mirent ordre à la feurté des 

places Frontieres, empecherent la difipation des Finances , & n'oublierent 

rien de tout ce qui pouuoit contribuer à l'education d'vn Prince de fi grande 

cfperance. 

Hit.de La premiere action remarquable de ces Tuteurs fut de traitter auec le Roy 

Re Philippes de Valois des droits que Philippes Duc d’Orleans, & Comte de 

page. Valois fon Fils prerendoit für la Maifon de Sauoye , comme heritier de Ieane 

: de Sauoye, Duchelle de Bretagne, dont le Roy fe departit,moyennant la re- 

mie qu’ils luy firent de deux mil liures de rente à prendre fur le Trefor dudit 

Roy à Paris, les Chaiteaux de Vinceftre, & de Milly, par traitté fait à Cham- 

bery Le vingt-cinquiéme de Feurier mil trois cents quarante-fix; Prefents le 

Seigneur de Grandmont, Aymar de Seyflel , Pierre de Montgelas, laques 

de Clermont , Tibaud de Chaftillon , Pierre de la Baulme, Guillaume de Cha- 

Hot ftillon , Pierre de Montdragon & des Sei gneurs de Maubec , de la Chambre, 
duHaill d'Entremons , de fainét Amour, de Miribel & de Fromentes. 

rh Quelques Hiftoriens François & Sauoÿ fiens parlans de la funefte bataille 

a de Grecy, qui fe donna l'an mil trois cents quarante-fix,donnent l'honneur à 

Apol.Fr. ce Prince d'auoir commandé l'arriere-garde de l'armée de France ; & donné 

UE ë iufques dans l'Efcadron du Prince de Gales: Mais Amé ne püût pas s'eftre 

rencontré 


mil trois cents trente quatre , & Yvnziéme fuiuant il fut baprisé folemnelle- ë 
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rencontré en vne fi belle occafion, parce qu'il n’auoit alors que douze ans, 
n'y ayant point d'apparence que l’on eut voulu luy permettre de {ortir de Sa- 
uoye en vn age fi tendre, ny luy confier la principale conduitte d’vne armée. 
Ce tut Louys de Sauoye Seigneur de Vaud qui eut cét employ, que ces Ef 
criuains ont qualifié mal à propos Comte de Sauoye. ‘Aufli,bien loin d’en- 
uoyer le jeune Comte àla guerre , les Eflats de Sauoye penferent d'abord 
à Le marier à la Fille du Duc de Bourgogne, comme nous dirons en fon lieu: 
Ce qui donna fujet à vn traitté d'alliance & de confederation perpetuelle 
L'entre les Maifons de Bourgogne & de Sauoye, quifutiuré par Eudes Duc de 
Bourgogne en l'Eglife de Châlon für Saone le feiziéme Juin mil trois cents 
quarante-huict , en prefence de lâques Euefque de Chälon , & delaques 
d'Audelencourt Chancelier deBourgogne ,& par Louys de Sauoye Seigneur 
-de Vaud , & Amé Comte de Geneue Tuteurs du Comte Verd, plufieurs 
. Seigneurs & Gentils-hommes qualifiés iurerent auffi ce traitté ; fçauoir 
pour le Duc deBourgogne Iean Seigneurde Chafteau-villain, Iean Seigneur 
du Til , Guillaume d'Antigny Seigneur de faincte Croix, Iean de Frolois Sei- 
gneur de Molinet , Philippes de Vienne Seigneur de Pymont, Guillaume de 
Montagu Seigneur de Sombernon, Philippes de Vienne Seigneur de Pagny, 
Hugues de Vienne Seigneur de fainét George ; Taques de Vienne , Iean Sei- 
gneur de Luzy , Henry Seigneur de Montagu , Iean Seigneur de Loifié , Gi- 
rard de Thoire, tous Confeillers du Duc de Bourgogne : Et pour le Comte de 
Sauoye, lean deBertrand Archeucfque de Tarentaife | Antelme de Cler- 
mont Euelque de Maurienne , Frere Pierre de Montbel Commandeur 
des Efchelles Hugues Seigneur de Maubec,Guillaume Seigneur d'Entremonts 
Galois de la Baume Seig.de Valefin , Iean Seig.deS. Amour, Hugues Seig. de 
Grandmont, Amé Seig. de Miribel , Iean de la Baume Seigneur de Fromen- 
tes, Pierre Seig. d'Vrticres , Humbert Baftard de Sauoye Seig. d’Aruillars & 
d'Efclofe, Taques de Clermont Seig.de'S. Helene du Lac,'Eftienne de Corent, 
Amé de la Balme , Renaud des. Sulpis , Eftienne de laBaülme Seigneur de 
Fromentes ; Verruquier dela Baume Seig. de Broces , Humbert de Corgenon 
& Humbert de Langes Cheualiers , Eftienne de Compeys le jeune Chanoi- 
ne de Geneue,& George du Solier Chancelier dudit Comte de Sauoye & tous 
de fon Confeil. 

Le Piémont en cetempslà, oules Roys de Naples de la Maïfon d'Anjou 
auoient plufieurs placeseftoit en proye , parle peude foin que leane Reyne 
de Naples en prenoit ; dont l'éloignement & le dégouft que les peuples 
auoyent de fa domination , donnerent occafion aux voifins de s'y .aggran- 
dir. Albe seftoit de-ja donnée à Jaques de Sauoye Prince d’Achaye, 
Dronero & Bufque à Thomas Marquis de Saluces, Polenzo auoit efté 
pris par Antoine Falet Seigneur de Ville, & de Votignafque fon Gen- 
dre , Iean Marquis de Montferrat seftoit faify de Valence fur le Pau, 
& Luchin Vifcomte Seigneur de Milan , d'Alexandrie | de Tortone, 
de Bra & de fainéte Viétoire. Ce qui obligeale Comte de Sauoye de paf. 
fer les Monts la mefine année, auec vne belle Armée , fuiuy du Sei- 
gneur de Vaud & du Comte de Geneue fes Tuteurs , & de la princi- 
pale Nobleffe de fes Eftats , pour fe preualoir d'vne fi fauorable conion- 
ture , & pour empefcher que fes voifns n'eftendiflent trop auant leurs 
limites. Le Prince d'Achaye ioignit fes forces à celles du Comte & 
en peu de temps ces deux Princes conquirent Quiers, Quérafque , 
Montdeuis , Sauillan , & Cony ; & confentirent que leur conquefte fut 
commune , & que les Officiers qui commanderoient dans ces places fuf 
fent nommés alternatiuement , François Voerfio en l'Hiftoire de Querafque 
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Ë raporterce fuccés à l'an mil troiscents quarante fix, ce qui ne peut pas eftre 
parceque la confirmation des Franchiles & des Priuileges des Habitans de 
Querafque quife void chez ce mefme Autheur ne fut faite parles Tuteurs du 
Comte Amé qu'au mois d'Aouft de l'an mil trois cents quarante fept , par la 
uelle en prefence de Thomas de Sauoye Frere du Prince d'Achaye, de Man- 
té Marquis de Saluces , & de laques de C lermont Cheualier > 1lspromirent 
que quand le Comte auroit quatorze ans, il les ratifieroit. En cette guerre lé 
le Comte de Sauoye & le Princed Achaye ne rencontrerent pointd’obftacle, 
parce que les Princes duvoifinage ne penfoientqu'à conferuer les places qui 
s'effoient fraifchement foubmifes à leur obeyffance, tellement que le Comte 
n'y voyantaucune apparence de trouble repafla les Monts, & s’en retourna 
à Chambery ,ou pour fa recreation, & pour vne refiouyffance publique, il 
ordonna des Jouftes & des Tournois pendant trois jours, il en fit faire la publi. 
cation dans tous les Eftats voyfins, pour y inuiter les Gentils-hommes les 
plus adroits & les plus courageux. Le Prince fat le premier des tenants , & 
auec luy les Seigneurs de la Chambre , de Cheuron, de Chales, la Dragon- 
niere-Maler , d'Orly, de Candie, de Gerbais-Sonnas , de Chabod-Lefcheren- 
ne, deBrefieu , de Bauges, de Banatrait-Menthon , de Verges, de Capris 
de Valeuoir , de la Forefts , de Miolans , de la Baume-Montreuël , & de 
Grandmont. Aucun de nos Hiftoriens na cü connoiffance de cette par- 
ticuliarité , quoy que les noms , armes, & deuifes de ces Tenans fuflent 
cintes en l'Eglife des Religieux de fain& François de Chambery ou el- 
È ont efté veües de nos iours en l'ordre qu'ils ioufterent : Mais en faifant 
blanchir l'Eglifeil ya quelques années ; cétilluftre monument d'antiquité fur 
effacé & fans les foins des Curieux la memoire en eut efté perduë. 
Le Comte Amé qui parut le premier iour de la joufte aux armes verdes 
fon cheual capparaffonné de Verd , &la liurée de fes gens verde , y ac- 
quit le furnom de Verd, & fe fit remarquer par fà merueilleufe 1dref 
fe. Le prix de la loufte du premier iour fut donne, à Antoine Seigneur 
de Grandmont en Bugey ,celuy du fecond à Pierre Comte d'Arberg , & le 
troifiéme à Thibaud Seigneur de Neufchaftel au Comté de Bourgo- 
ne. 
Pendant que le Comte Verd cherchoit des diuertiffements, lesaffaires 
{ troubloient en Piemont. Luchin Vifcomte Seigneur de Milan prenant 
ialoufie des profperités de ce Prince , proietta de luy faire la guerre, & 
quoy que Thomas Marquis de Saluces , eut des obligation particulieres à 
prendre le party du Comte de Sauoye , puis qu'il eftoit fon Vaffal, & que le 
Comte pour l'y mieux engager eut offert de luy donner encore quelques pla- 
ces en Sauoye: Neantmoins le Marquis oubliant fon deuoir &{e laiflant per- 
fuader à Richarde de Milan fa Femme , fit vn traitté auec Luchin , par 
lequel il fut arrefté qu'ils feroient la guerre au Comte de Sauoye &au 
Prince d'Achaye , & quetoutce qui feroit conquis par eux deça la Riuiere de 
Sture appartiendroit au Marquis , & ce qui fe prendroit dela ,au Seigneur de 
Milan. Apres cette Ligue, Luchin obtint en don de Ieane Reyne de Naples 
plufieurs terres de'Piemont , entrautres Montdeuis, Cony , Querafque 
toute la Valéede Sture, iufqu'à Merones & à fainct Paul, & le Marquis 
tout ce qui eftoit eftoit au deçade la Sture,conformementà leur traitté ; mais 
c'eftoit à la charge de les prendre, parce que ces places eftoienten bonnes 
mains. Le Comte aduerty desdeffeings defes Ennemys leuavne Armée, & 
fe difpofa de pañfer les Monts. Cette leuée deBouclier fut pourtant inutile; 
car Luchin Seigneur de Milan qui auoit fait de grands préparatifs de guer- 
re mourut au mois de Januier de l'an mil trois cents quarante-neuf , ce 


qui 
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qui ruyna tous fes deffeins, & ceux du Marquis de Saluces. A.Luchin facceda 
en la Seigneurie de Milan, Iean Vifcomte fonFrere Archeuefque de Milan, 
qui voulant conferuer cét Eftat à Galeas, & à Barnabé fes Neucux , les fit ve- 
nirà Milan,douilsauoientefté chaffés par LEuchin,quiauoit v{urpé fur eux la 
Seigneurie aprés la mort d’Eftienne Vifcomte leur Pere. Ces jeunes Prin- 
ces, pour euiter les rigueurs de Luchin leur Oncle, seftoient refugiés en Sa- 
uoye aupres du Comte Aymon, qui les auoit fait éleuer fort foigneufement 
auec le Comte Amé V IL fon Fils ; tellement que fe voyants appellés 
par lArcheuefque de Milan leur Oncle à vn bon-heur auquel ils ne s’atten- 
doient point ; c'eut efté vne mefconnoiflance des bienfaits qu’ils auoient 
reçeus dela Royale Maifon de Sauoye, s'ils euffent fuccedé à la haynede 
Luchin fon Perfecuteur. Donc à leur perfuafion, dés qu'ils furent arriués 
à Milan , l'Archeuefque fit propoler vn traitté de Paix au Comte de Sa- 
,uoyc & au Prince d’Achaye, auquel fut compris Amé Comte de Ge- 
Ÿ neue ( mal nommé Guillaume par-vn Hiflorien Milanois } le ciment de 
cette Paix qui deuoit eftre perpétuelle, füt le Mariage de Blanche de Sauoye 
Sœur du Comte Verd auec Galeas; ce qui futainficonclu à Ciriés le huiétiéme 
» d'Oétobre l'an mil trois cents quarante neuf; Prefens Rodolphe de Montbel 
2 Abbé de fain&t Michel de la Clufe, Guillaume de la Baume & George du So- 
lier Chancelier de Sauoye : & dez-là le Marquis de Saluces vid commencer la 
1 decadence de fa Maifon , fe voyant hay des Princes de Sauoye, & priué de 
Î l'appuy des Seigneurs de Milan. 
t Le premier fruiét de cette vnion, fut que l'Archeuefque de Milan entreprit 
< la mefme année de faire Paix entre le Comte Verd,& Iean Marquis de Mont- 
! ferrat, qui eftoient en guerre pour la Seigneurie d'Yurée, & par fon aduis le 
Marquis relafcha au Comte la moitié de la Ville d'Yurée,ouils mirent pour 
Gouterneurs en commun, Aymé de Chaland & Bertelet de Cerefeto, à con- 
dition que le Comte rendroit au Marquisles Chafteaux de Montaftruc , Ca- 
uazol & Vergnagno. 

Humbert dernier du nom Daufn de Viennois , ayant perdu André Danfin 
fon Fils vnique par vn trifte accident l'an mil trois cents trente-hui& , & fe 
voyant engagé à vne perpctuelle, & ineuitable guerre auec le Comte de S2- 
uoye , à qui il ne pouuoit refifter , de crainte de perdre fes Eflats; eut la 
pensée de s'en defaire, & de les laifferentre les mains de quelque Prince puif 
fant qui les pât proteger. Le Pape Clement V I. quitenoitfon fiegeen Aui- 
gnon l'en fit rechercher: Mais la Nobleffe de Daufiné y refifta: Henry de 
Villars Archeuefque de Lyon, qui auoit vngrand pouuoir fur l'efprit du Dau- 

D fin, & qui eftoit fon Lieutenant gencral , gagné par le Roy Philippes de Va- 
= lois, difpoface Prince à en fauorifer pluftoft fa Maijeté, que le Pape, telle- 
Le ent que l'an mil trois cents quarante trois, le Daufn eftant allé en France } 
‘donna tout fon Pays de Daufiné à Philippes Fils Puifné du Roy , ou à l'vn 

® des Fils de Jean Duc de Normandie fon Fils aifné , fous de grandes re- 
» ferues., & à la charge des doüaires de Beatrix d'Hongrie à Mere, & 
de Marie de Baux fon Efpoufe , & quoy que le Comte de Sauoye püt 
faire fous main , il ne pût empecher ce coup. Deux ans apres le Pape 
Clement V L. ayant difposé les Princes Chreftiens à entoyer vne Armée con- 
tre les Turcs qui defoloient l’Afie : Le Daufin.à la recommendation du Roy, 
en fut éleu Chef ; mais ce voyage ne luy fut pas glorieux;parce qu'il n'y 
fit rien de remarquable, & s'en reuint auec perte de fa reputation : À fon re- 
tour il treuua Marie de Baux {à Femme decedée. Et comme le repentir 
fuit ordinairement les grandes liberalités , ce Prince fe voyant libre, 
refolut de fe remarier ; efperant que fi Dieu luy donnoit des FR 
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la donation demeureroit fans effect, fuiuant la referue qu'il en auoit faite : Il 
Tite. a. enuoya donc fecrettement à Pierre Duc de Bourbon, pour luy demander Jeane 
a < deBourbon fa Fille aifnée en mariage, laquelle luy fut accordée; Mais Gcof- 
Daufin. roy Euefque de Carpentras, Guy Comte de Forefts, Louys de Villars Archi- 
Lefin- diacrede Lyon, Guillaume de Varey Prieur de S. Benoïft de Seyflieu , Hugues 
Fe Marthe Cioneur de Cufance, Berard Seigneur d’Iferon, Amblard Seigneur de Beau- 
mont, Amé de Roflillon Seigneur du Bouchage, & Pierre de Lucinge Che- 
ualiers, que le Daufin auoit deputés fes Ambafladeurs pour la conclufion de ce 
Mariage, s'eftant misen chemin l'an mil trois cens quarante-huict ; le Duc de 
Bourbon qui en auoit donné aduis au Roy , reçeut vn commandement ex- 
rés de fa Majeité , d'éloigner la propofition du Daufin, foit parce que fa Ma- 
iefté auoit deffein d'efpoufer cette Princefle qui fut depuis fa Fenime: foit pour 
n'eftre pas portée à confentir que le Daufin fe mariaft. Ainfi Humbert fe 
voyantrebuté, fe laiffa aller aux perfuafions de lean Birel General des Char- 
treux , qui luy confeilla la retraitte en vn Cloiftre, & à mefinetemps le Roy le 
Du Hal. fc preffer par l'Archeuefque de Lyon d'executer la donation de l'an mil trois 
Ch. deS. cens quarante-trois, & de relacher tout ce qu'il s’eftoit refcrué: A quoy le 
D dd, Daufin ayanttémoigné d’eftre difpofé,fe rendit à Lyon l'an mil trois cens qua- 
Vanderb.… rante-neuf. Le Comte Verd auerty dela negociation, depefcha Guillaume de 
Botero ]3 Baume Seigneur de  Abbergement,lvn defes principaux Confeillers, pour 
eflayer ou à rompre ce marché,ou pour en tirer quelque auantage: Mais quand 
ilarriua , Le contract {e treuua pañfé ; & Iean Duc de Normandie én poffeffion; 
ce qui obligea Guillaume de la Baume d'aller à la Cour, ou il s'affeura de l'a- | 
mitié du Roy enuers fon Prince, fitconnoiftre la paflion que le Comte Verd 
aoit de viure enbonneintelligenceauec le nouueau Daufin,& propofa quel- 
ques efchanges des rerresde ces deux Princes , qui eftoient enclauées; dont il 
apporta l'agréement; mais l'execution en fut differée : Cependant le Pape qui 
pu cher. auorifoit les intentions du Roy, donna le Patriarchat d'Alexandrie au Dau- 
nenif.des fin Humbert, luycommit l’adminiftration de l’Archeuefché de Reims, & 
Par:  Juy donna les Ordres de Preftrife , afin qu’il ne pût plus changer dedeflein. 
Ainfile Comte, au lieu d'vn Prince foible , & de puiffance inegale , comme 
eftoit le DaufinHumbert{e voyant vn Roy de France pour voifin;licentia tou- 
tes les trouppes , que l'incertitude où il eftoit du fuccés dela négociation de 
Guillaume de la Baume , luy auoit fait mettre fur pied pourla feuretéde fon 
Eftat. 
ue k  L'Année fuiuante, arriuala mort de Louys de Sauoye Seigneur de Vaud, : 
C. de san. l'vn des Tuteurs d’Amé , qui faillit d'apporter du changement aux affaires de 
Sauoye; parce queles Sauoyfiens entrerenten quelque defance du Comte de: 
Geneue, apprehendants qu'il n'y eut du peril de luy laifler la conduite du: 
G Parad, Comte , &l'adminiftration de fes Eflats, à caufe des anciennes inimitics des 
Borer. … maifons de Sauoye & de Geneue. Ilsconfierent donc la perfonne & les Eftats 
Fadela né à Guillaume de la Baume , Seigneur de l'Abbergement, à 3 
Chiefs. mé à Guilla ; Seig g > auec vn pou 
uoirabfolu, & luy donnerentpour Confeillers, les Seigneurs deS. Amour & 
de Grandmont, & Louys de Riuoire Seigneur de Gerbais : Ce changement 
de Miniftere ne reçeur point de contradiction , les peuples d'yncommun con- 
fentement l’auoientainfi defiré, & le Comtede Gencue pour ne fe pas rendre 
fufpe à P'Eftar fe retira: Et quoy que Louys de Sauoye Seign. de Vaud fe fut 
conduit auec beaucoup de prudence & d'heureux fuccés dans l'exercicedc fa 
charge de Tuteur, toutesfois fa perte fut recompenfée par le choix que les Sa- 
uoyfens firent de la perfonnede Guillaume de la Baume, qui fut vnexcellent 
Miniftre, & à quitous nos Hiftoriens donnent des loüanges extraordinaires. 
Les trouppes que le Comte Verd auoit congediées , pañferent la plufpart 
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"A en Piemont,& fous pretexte qu'on ne les auoit pas entierement payées pour le 
e feruice qu'elles auoient rendu , elles fe faifirent del Abbaye de Stafarde, la 
… fortificrent, & firent des courfes & des hoftilités inoüyes par tout le Pie- 
# mont. Le Comte efcriuit au Prince d’Achaye de fe mettre en cam pagne, & 
luy mefme craignant que cette Trouppe mefcontente ne rencontraft de lap- 
3 puy & du fecours aupres de quelques Princes du voifinage , qui euflent efté 
: bien ayfes de fe preualoir de ce defordre, fe mit en eftat de pafler en Piemont: 
Mais auant que de partir, il laiffa fon Lieutenant General decà les Monts 
Galois de la Baume, Seigneur de Montreuel : À mefme temps que le Com- 
te fcten Piemont, & qu'il eut fait iondtion de fes Trouppes, auec celles du 

Prince d'Achaye , il combattit ces mutinés & les defir, & le refte auec les 
Chefs, s’eftans refugiés à Stafarde ,le Comte l'afliegea , la prit & fit pendre 
les Chefs de cette Trouppe reuoltée 

Cette mefme année les Comtes, de Caftellemont & de fain& Mar- 
tin {e foufmirent entierement au Comte, qui leur accorda de beaux Pri- 
uileges , & ce Prince eut de grandes difhiculrés auec, Guichard Tauel 

= Euefque de Syon, dont les Hiftoriens n'ont pas dit la caufe. Amé luy fit la 
® Guerre ,en laquelle il fut affifté par Edoüard Sire de Beaujeu , & l'Eucfque 
 s'eftant rangé à fon deuoir.il y eut Paix entre eux. 

L'année fuiuante , il {e fitvn Traitté entre le Roy Jean , au nom du Dau- 

© fin fon Fils &le Comte de Sauoye, à Villeneufve d'Avignon le v ingt-feptié. 

me d'Oétobre mil trois cents cinquante-vn , de l'authorité du Pape Clement 

: VI. & par l'entremife de Guy Cardinal de faince Rufine, d’Eftienne Car- 

: dinal de fainct can & de fain@ Paul & de Didier Cardinal de fainéte Pra- 

 xede, par lequel il fut conuenu :Que le Traitté de Paix cy-deuant fait en- 

: tre le Comte Aÿmon & le Daufin Humbert ,feroit obferué, & que le Sci- 

= gneur de Tournon & Guillaume Arthaud Cheualiers ;de la part du Daufin, 

MSc les Seigneurs de la Chambre & de Faramans pour le Comte, en procure- 
roient lentiere execution : Que le Roy ,ny le Daufin, ny leurs Succeffeurs 

! ne pourroient acquerir aucunes Terres en Sauoye, ny le Comte en Daufné: 

. Qu'en place du Vicomté de Mauleurier , le Roy donneroit au Comte , vne 
Terre en toute luftice au Bailliage de Sens, ou en celuy de Troyes , & 
l'Hoftel de Boheme fitué À Paris : Que ces Princes demeureroient per. 
petuellement ligués contre les Anglois & leurs adherants, exceptés lEmpe- 
reur , l'Archeuefque de Milan, Maffée , Barnabé & Galeas fes Neueus : Que 
le Comte rendroit à Mafcon leane de Bourgongne , pourla marier à autre 
qu'au Daufn:Que le Comte ne fe pourroit point marier auec la Fille du Roy 
d'Angleterre, fans le confentement du Roy : Que fa Majelté luy donneroit 
foixante mil florins d’vncofté & cinquante mil Aorins d’autre à fainét Lau- 
rant lez Mafcon ,ouen place, les Chafteaux de Cufery & de Sagy. Et fina- 
lement que le Roy procureroit que le Chafteau de Romenay feroit remis 
au Comte, en fe chargeant par fà Majefté de la recompenfe deüe a l'E- 
ucfque de Mafcon. Les Deputés du Roy furent Pierre de la Charité 
Confeiller , & lean de l1 Verriere Secretaire du Roy, & pourle Com- 
te de Sauoye , lean Archeuefque de Tarentaife , lean Seigneur de la 
Chambre Vicomte de Maurienne » laques de Clermont Seigneur de 
fain&e Helene du Lac, & George de Soliérs lurifconfulte, prefents 
Guichard Euefque de Syon ; Robert le Coq Eleu Eucfque de Laon & 
autres. 

Surla finde l'année , le Comte eftant reuenu en Sauoye, paffa en Breffe 
où il demeura tout l'hyuer , il y reçeut les Hommages des Gentils-hom- 
mes, & confirma aux Habitans des Villes leurs anciens Priuileges entre 
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Ar  aùtres à la villede Bourg, par patentes du dernier iour de Feurier miltrois cens ! 
villede  cinquante-deux en prefence de Galois de la Baume seigneur de Montreuel, « 
Bourg. de Guillaume de la Baume seigneur de l’Abbergement{on Fils, de Pierre Sci- | 
Titr. de a gneur d'Vrtieres de Louys de Riuoyre , & de Iean de Rauays Cheudliers. Ce. 


Ch de furcetteannée, que le Comte ayant vne particuliere deuotion à S.François, : 
JOptes € 
deSauoye. 


fonda vn Monaftere de fon Ordre en la ville d'Aoufte. R 


Les Officiers du Comte & du nouueau Daufin, ayants eù difficulté pour | 
FAbbaye d’Ambronay, & pour le Chafteau de Varey , ou châcun d'eux pre 
tendoitde faire des actes de iuftice à l'exclufion de l'autre, & des parolles en 
eftoient venus aux mains; Amé, pour ernpefcher que cette petite broüillerie 
n'excitaft vn plus grand mouuement, commanda à Galois de la Baume, au 
Baillifde Bourg,à Hugues deBochezelBaillif de S. Germain, à Pierre de la Sa- 
le, & à Pierre de Genoft Cheualiers, à Jaques de Cheuelu Chaftelain d'Am- 
bronay, & à Aymonde Coucy Chaftellain de S. André, defe porter fur les 
lieux pour y remedier: De fa part du Daufin y furent aufli Pierre de Varey, 
Gauuin de Lyobard , Guillaume de Mantonay Cheualiers, & André des Ef 
chelles Efcuyer , mais leur conference n'ayant rien operé, Amé enuoya 
en Daufiné le Comte de Geneue, quipar Traittédu v 1. d'Odobrearrefté à 
Voyron , appaifa ce bruit par l'aduis d'Henry de Villars Archeuefque de Lyon, 
… Licutenant General dù Daufin , & de Guichard Euefque de Syon aufli Lieute- 

nant General du Comte de Sauoye. Ceux qui en firent la negociation , fu- 
rent le Seigneur de Grandmont, Aymar de Beauuoir , & Renaud de S. Sulpis 
Cheualiers pour le Comte, Aymé de Roffillon Seigneur du Bouchage, Iean de 
Grolée Seigneur de Neyrieu , & Louys de Loras Cheualiers pour le Dauphin; 
les dommages qui auoient efté faits de part & d'autre furent reparés : Et parce 
qu'Hugues de Geneue pretendoit que les Chafteaux d'Hauuet & de Varey, 
eftoient defon fief; il furditqu'ils feroient remis entre les mains d'Améde 
Beauuoir , & de Iean de Grolée ; iufqu'à ce que cette difficulté eut efté vuidée 
auec le Comte de Sauoye; Prefents àce Traitté Louys de Villars Archidiacre 
de Lyon , Guichard Seigneur de Grolée, Guichard deChiffé, Pierre de Cha- 
peau-cornu, Artaud Laüre, Guy Coppier Cheualiers, Antoine Seigneur de 
Chandieu , Aïné Seigneur de Miribel, Guillaume Seigneur de Faramans Pier: 
re de Compeys Seigneur de Vulpillieres , Pierre de Loyes, & Berlion de Fo- 
ras Cheualiers. Etafin qu'à l'aduenir ces difficultés n’arriuaffent plus, on pro- 
ofa de faire les efchanges que Guillaume de la Baume auoit ébauchés à Pa- 
ris l'an mil trois cens quarante-neuf, & pour cét effet leRoy & le Comte en- 
uoyerent des Deputés pour y crauailler. Ceux du Roy furent, Aymar de Poi- 
tiers Comte de Valentinois Gouuerneur du Daufiné , Garcias de Chaftillon, 
Berenger de Montalte Archidiacre de Lodeue , Oliuier de Leyre Gouuerneur 
de Bourgogne, François deParme Chancelier de Daufiné , & Faucon de Mo- 
Tu. du 745 Baillif de Mafcon: Ceux du Comte de Sauoye, Galois dela Baume Sei- 
Thr. du gneurde Montreuel,G.de la Baume Scigneurde l'Abbergement fon Fils, lean 
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9 Seigneur de la Chambre , Hugues Seigneur de Grandmont , lean Seigneur de 
S. Amour , Humbert Seigneur de Corgenon , Jean de Rauays Chancelier de 
pneus 8 > 6 ÈS 
ps Sauoye, lean Meftral Chanoine de Geneue, & Philippes de loigny : Mais il 
gn) 


Chanbre fallut bien du temps auant que tous ces Deputés fe peüflent afflembler. Ce- 
a pendant le Comte de Sauoye enuoya l'an mil trois cens cinquantetrois 
Sauoye.  Eftienne Baftard de la Baume Seigneurde S. Denis, & de Chauanes aupres 
de Leopold Archiduc d’Auftriche, pour renouueller les anciennes alliances & 
confederations des maifons d'Auftriche & de Sauoye: Et comme l'on atren- 

doit que l'efchange qui auoit efté propofé entre le Daufn,& le Comte fut con- 

clu , il furuint de nouuelles broüilleries entre ces deux Princes , car les Dau- 

finois 
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finoisentrerent hoftilement dans les terres du Comteen Bugey, pillerent S, 
Germain, Douures, Ambronay , Chafteau-Gaillard , les Alymes & Mont- 
riffon ; le Comte à cette nouuelle vint à Belley, & y affembla des trouvbes 
à deffein d’en faire autant fur les terres du Daufin;Mais le Baillif de Macon l'e. 
ftant venu creuuer dela part duroy,& l'ayañtafleuré que lo feroit reparer tous 
les maux que les Dauf. auoientfaits enBugey:Il licentia fes gens, neantmoins 
quelques foldats qui auoient efté leués en Bourgogne par {on ordre, eftans for- 
tis de Geneue pour {e retirer dans leurs maifons , Pierre de Geneue Seigneur 
d'Alby & de Balaifon qui eftoit au Chafteau de Gex, pouflé par Hugues de 
Geneue Seigneur d'Anthon fon Oncle , { Lieutenant General du Daufinen 
Foucigny & Gex, ennemy dela maïfon de Sauoye) les chargea &les pour- 
fuiuit iufques à Nyons au pays de Vaud, tua Chafteau-Regnaud qui les con- 
duifoit ,en mena plufieurs en prifon à Gex, & fit diuerles hoftilités deuant [a 
ville de Geneue, & le Chafteau de Verfoy ; Hugues de Geneue en fit auffi de 
. fon cofté, car au mois de May mil trois cens cinquante-trois , il fit prendre 
Chafteau-Gaillard en Bugey par des gens qu’il tenoiten fon Chafteau de Va- 
rey , afliegea celuy de Vefancy au pays de Gex qui eftoit fous la fauue-garde 
du Comte, abbatit lesBannieres de Sauoye, & le fit rafer. Aymoret de Mont- 
fort Gentil-homme de Fouciony , par lecommandement d'Hugues de Genc- 
ue furprit auffi le Chafteau de Montous prés de Geneue, fur le Seigneur de 
Valbonois qui s'eftoit chargé de le garder au nom du Comte, & fe prefenta 
deuant Geneue pour s'en faifir: Amé apres auoir fait fes plaintes au Roy de 
ces infractions de paix , & n'en ayant point de raifon , força le Chafteau de 
Gex, &en chafla Hugues de Geneuc. Le Daufin pour sen vanger, enuoya 
des trouppes à Hugues de Gencue , auec lefquelles il prit les Chafteaux de Me- 
Zieres & de Bonneuaux : Ce qui fit ouuerture de guerre entre ces deux Princes; 
car les Daufinois { ietterent lesvnsen Sauoye , du cofté de S. Pierre de Sou- 
cy, les autres en Viennois du cofté de S. Symphorien d’Auzon, ou ils firent 
des rauages, & brülerent le Bourg de Dolomieu, Hugues de Geneue fe mit 
auflien campagne , & auec des gens de Fouciony, fit des courfes iufques aux 
 Alinges &àTonon: Mais en vne iournée qui fut afignée à Mafcon , ou le 
Comte & le Daufin enuoyerent leurs Deputés , il y eut fufpenfion d'armes, ar- 
reftée le vingt-deuxiéme de Nou. iufques au fixiéme de lanuier mil trois cens 
cinquante-quatre, au preiudice de laquelle les Daufinoïs deux iours apres , 
ietterent dans les terres de Flefchieres, & de S. Triuier en Dombes, qui eftoient 
de la Souueraineté de Sauoye , ou ils commirent des defordres inouys. Les Sa. 
uoyfiens en reuanche firent le mefme à Montreuelen Viennois, qui apparte- 
foit au Daufin ;enfuite Le Sire de Vinay, & Iean de GroléeBaillifde Daufiné, 
ayants faitamas de gens au moisde Decembre , firent des courfes du cofté de 
Voyron, de S.Hilaire & de Gilonay , pillerent & prirent des prifonniers, & 
fans l'entremife de l’Euefque de Cauaillon Nonce du Pape, qui continua la 
refue iufques à la Fefte de la Magdelaine, ils euffententierement defolé les 
Eftats de ces deux Princes; Car les Sauovfiens y procedoient à la pareille, mais 
la trefue ne fut pas obferuée: Carle Comte s'eftant mis aux champs, attaqua 
Hugues de Geneue qui s'eftoit fortiféà Dolomieu: Et ledefitau Village des 
Abrés,auec tant de fuccés que tous les Gentils-hommes de Daufiné qui auoient 
füiuy fon party y furent pris, & ne refta perfonne pouren porter la nouvelle: 
Guillaume de la Baume principal confidenc du Comte, eut grande part à cer- 
te gloire; delà Amé eftant allé affieger le Chafteau des Marches. Le Daufin 
l'enuoya deffier parvn Heraut ; Mais ce ne fut qu'vne brauade : car le Comte 
l'atendit inutilement au rendés-vous de Chapparoüillan, dont il fut fi indigné, 
que fuiui des Comtes deNeuf-Chaftel, de Nidou, & de Fribourg, & du ni 
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de Beaujeu il fe faifit de la Tour du Pin, les Sauoyfiens auant l bataille, f= 
rent vœu à Dieu, & à S.George s'ils auoient victoire, d'offrir deux des meil= 
leurs cheuaux, & les deux plus beaux harnoïs qu'ils gagneroient fur les enne- 
mys;ce que le Comte changea l'année fuiuanteen vne Melle tous les iours 
w'il fonda à $. François de Chambery, par Patentes du cinquicme de May. 
Enfin leRoy Lean voulut prenare connoiffance decette Guerre pour chercher 
les moyens d'vne {olide Paix,il fe ft vne autre aflemblée à MafCon aumois 
de Mars, ou fe trouuerent de la part du Roy Aymar de Poitiers Comte de 
Valentinois , & Gaucher de Chaftillon Seigneur de la Ferté. Et pour le Con- 
te Galois de la Baume Seigneur de Valefin , Iean Seigneur de la Chambre, 
Hugues Seigneur de Grandmont, ean seigneur de fainét Amour, Guillaume 
de laBaume, Humbert Seig. de Corgenon, Philippes Seigneur de Tuys ; Iean 
de Rauays Chancelier de Sauoye , & Jean Meftral. Mais il ne sy püt rien 
conclure : De forte que le Royalligna vne autre iournée à Paris en Parlement 
au Ieudy dernieriour du mois de Juillet 1354. où il fiegea en eftat Royal, 
prefents le Cardinal de Bologne, les Archeucfques de Sens & de Roïen, les 
Euefques de Laon & de Chalon, le Duc de Bourbon, le Conneftable de 
France , l'Abbé de Cluny, le Seigneur de Reuel & tout le grand Confeil du 
Roy. Le Comte y eut fes Deputés : Sçauoir, les Seigneurs de Grandmont & 
de fain& Amour, Philippes de luys & Pierre de Bertrand Cheualiers & Jean 
Meftral Chanoine de Geneue : Etpour le Daufin y aflifterent le Comte de 
Valentinois, Hugues de Gencue & plufeurs autres Cheualiers & Efcuyers; 
Meftral parla pourle Comte de Sauoye, & Amblard de Beaumont pour le 
Daufin ; le Comte fit remonftrer qu'en execution des Traittés de Paix qui 
auoient efté faits entre fes Predecefleurs , luy & les Daufins de Viennois ; le 
Fiefou la propricté de plufieurs Chafteaux & Seigneuries luy appartenoient, 
dont le Daufin moderne s’eftoit emparé entre autres du Fief de Villars , de 
la luftice de S.Laurent en Viennois, & des lieux de Vaulx & de Ville-vrbai- 
ne, des Villes de fin Bonnet, Poillieu & Nurtet, du Chafteau de Beauuais 
de Marc , des Fiefs du Comté de Geneue & de Varey , du Seigneur de Cler- 
mont , du Prince de Piemont , des Seigneurs d'Entremonts, de Gex, & de 
Foucigny. Ilallegua de plus, que le Daufin auoit fait la Guerre aux Sires de 
Villars & deBeaujeu fes Vaffaux, & leur detenoit leurs biens, & qu'il eftoit 
tenu de luy rendre les titres concernants hommage des Comtes d’Arberg 
& de Nidou,comme chofe qui appartenoit à la Maifon de Sauoye:Le Dau- 
fin de fon cofté fit diuerfes plaintes & propolitions, furquoy il ÿ eut plu- 
fieurs allées & venuës, iufqu'à ce que du confentement des parties, fut con- 
clu ce memorable Traitté à Paris le cinquiéme de Ianuier mil trois cens 
cinquante-cinq , par lequel le Roy donna au Comte l'Hoftel de Bohe- 
me fitué à Paris proche la porte fain& Honoré, pour le tenir fous l'hom- 
mage de la Couronne auec le Vicomté de Mauleurier, & le Comte de 
Sauoye , moyennant quarente mil Alorins de Florence, promit au Roy de 
luy remettre à Mafcon le lendemain des Brandons , leane Fille de Phi- 
lippes Duc de Bourgongne libre de veu, de mariage & de religion, pour 
eftre mariée À autre Prince toutesfois qu'au Daufin ; Amé delaiffa au 
Daufn les Villes, Chafteaux & Mandements de Toulnon & de Voyron, & 
generalement tout ce qu'il auoit dela la Riuiere du Guyer du cofté du 
Viennois , & deçà l'Ifere iufqu'à fain& Genys , & depuis fain& Génys 
jufqu'au lieu ou le Guyer entre dans le Rhofne, le Chafteau & Seigneurie 
des Avenieres & de l'Ifle de Cier , fuiuant que le tout feroit limité par le Sei- 
neur de Montchenu & par Amblard de Baumont pour le Daufin , & 
par le Seigneur de Grandmont , & Pierre de Montgelas pour le Comte: 
Par 
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Parce mefme Traitté le Comte remit au Daufin & à fes fucceffeurs , toute fà 
terre & Seigneurie de Viennois,confiftant és Villes & Chafteaux de Chabueil, 
Bochezel, la CofteS.André, Azieu, Lalanier;la Verpilliere, Dolomieu, la Ba- 
ftie des Abrés, Ioannage, S. George d'Efperanche & S. Symphorien d’Auzon, 
auec les hommages & fiefs d'Ornacieu, de Bochezel, de l'Efclofe, de S.Ican de 
Bournay,de Maubec,de S. Alban,de Chefeneuue,de Chatonay, de Saranalieu, 
d'Éfpris,de Sarpeys,de Fortemont,deVilleneufue de Marc,de Chandieu,d’A- 
brieu , de Meyfieu , de Fauerges , & de la Palu, & generalement tout ce que le 
Comte de Sauoye poffedoit entre lesriuieres du Rofne, de l'Ifere & du Guyer, 
à la charge de payer parle Daufn trois mil efcus d'or deubs à Humb. Achard 
fur le Chafteau de Ioannage, & à Aymar deBeauuoir quatre mille forins 
fur celuy des Auenieres : En recompenfe,le Daufin delaiffa au Comte les Sei- 
gneuries de Foucigny & de Gex, les hommages que luy deuoient le Com- 
te de Geneue, Hugues de Geneue , & Aymon de Geneuc fon Fils, les Villes, 
Chafteaux & Seigneuries de Miribel, Montluel, faint Chriftophle , Pero- 
ges, Meximieux & Gordans enla Valbonne, Varey, & faint Mauris en Bu- 
gey , Satonay en Breffe , & Anton en Daufné , auec les hommages du Sire 
de Villars, & des Seigneurs de Chaftillon-de-la-Palu, de Charnay, de Va- 
rey & d’Arbent, & generalement tout ce qui appartenoit au Daufin deçà les. 
tiuieres d'Ains & d’Albarine du cofté de Brefle, de Bugey & d'Ambronay, 
à la referue feulement des hommages deubs au Daufin par Iean de Chilon 
Seigneur d’Arlay, pat le Comte d'Auxerre, & par Henry de Vienne : De 
plus, les Villes, Chateaux, Seigneuries & Mandements de faint Sorlin 
de Cuchet, faint André deBriord , Lanieu , Luys, & tout ce que le Daufin 
tenoit entre le Rofne & les riuieres d’Ains & d’Arbarine; à la charge d'en 
faire hommage au Daufin: Il fut encore arrefté & conuenu que le Dau- 
fin & le Comte demeureroient refpeétiuement quittes de: toutes promef- 
fes & Traités de paix, faits entre leurs Predecefleurs Daufins de Viennois 
& Comtes de Sauoye: Que le Roy feroir defchargé de quatre-vingt quinze 
mil florins de Florence, qu'il deuoit au Comte de Sauoÿe par Traitté fait 
en Auignon; Et le Comte par mefme moyen de tout ce qu'il deuoit au Due 
de Bourgogne : Que fa Majefté obferueroit le Traitté fait entre le Roy 
fon Pere, & le Comte de Sauoye touchant les pretentions de Ieane de Sa- 
uoye Duchefle de Bretagne fur la maifon de Sauoye. Que le Roy & le 
Comte ne pourroient à lauenir faire aucunes acquifitions és lieux qu'ils 
s'eftoient remis l'vn à l'autre en efchange, qu'ils feroient bons amys &al- 
liés, & qu'ils sayderoient les vnsJes autres contre tous, patticulierement 
contre le Roy d'Angleterre , à la referue feulement de l'Empereur , à la part 
du Comte de Sauoye, & du Roy à la part du Dauñn; Et finalement que 
pour rendre cette alliance & confederation plus ferme & inuiolable , le Com- 
te Verd efpouferoit Bonne de Bourbon Coufine du Roy. Ceux qui furent 
prefents à ce Traité de la part de fa Majelté font, Regnaud Euefque deChä- 
lons, Aymar Chanoine de Valence ; Aymon Seigneur de Garancieres, Guil- 
lumeFlotte Seigneur de Rauel, Simon de Bucy Confiller duRoy , &Hen:, 
ty Seigneur de Montaigny en Lyonnois: Et de la part du Comte de Sauoye 
Guillaume de la Baume, les Seigneurs de Grandmont & de S. Amour , Jean 
de Rauays, & lean Meftral: Les confequences de ce Traitté furent auanta- 
geufes aux deux partys ; Il feruit de ciment à vne perpetuelle amitié entre les 
maifons de France & de Sauoye, eftouffa toutes les femences de hayne & de 
diuifionentre les Daufinois & les Sauoyfiens , & fit viureces peuples en paix 
& en repos. 
L'Empereur Charles I V. eftant venu en Lombardie ; le Comte Verdluy 
FF£ enuoya 
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enuoya Philippes de Bufi , & lean de Mons Cheualiers, pour luy demander 
inueftiture deles Eftats, ce que l'Empereur luy accorda par Patentes dattées 
À Milan au mois de lanuier mil trois cens cinquante-cinq : prefents Nicolas 
Patriarche d'Aquilée Frere de l'Empereur, Marquard Euefque d’Aoufte,& Iean 
Marquis de Montferrat, 

Edoüard Roy d'Angleterre eftant defcenduà Calais la mefme année, le 
Roy lean affembla vne armée fur la frontiere de Picardie & d'Artois , & inui- ? 
ta le Comte à fon fecours. Amé y alla en perfonne fuiuy dela fleur de la No- 
bleffe dèfes Etats, le rendés-vous de fes trouppes fut à faint Omer; Vn an- 
cien regiftre qui contient les noms & l'équipage de toutes les trouppeseftran- / 
geres qui feruirent le Roy en cetre armée porte, que le Comtede Sauoye « 
auoit à {à fuite entre autres Cheualiers Bannerets, Amé Seigneur de Cof# 

£ 
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fonay au pays de Vaud, Aymar de Seyifel Seigneur d'Aix, Galois de la Bau- 
me Seigneur de Montreuel , Guillaume de la Baume Seigneur de l'Abberge- 
ment, Hugues de Vienne Seigneur de S. George & de fainte Croix, Hen- 
ry de Blonnay Seigneur de Raon,Henry Seigneur de Varax, Hugues Seigneur 
de Grandmont,HumbertBaftard de Sauoye,lean Seigneur de S.Triuier, Hum- 
bert Sire de Thoire & de Villars, lean Seigneut de NeufChaftel, Humbert 
Seigneur de Corgenon, Louys de la Palu Seigneur de Vire-Chaftel & de Crif= 
fe , les Comres de Foix & de Nidow , les Seigneurs du Saix , de Clermont , de 
Chalamont, de Grolée, de Montmayeur, de Franchelins, de Feillens, de 
Luyrieux, de Viry , de Bonnigard, de Chandée, deS. Amour, de la Gelie- 
re , de Pontuerre ; deChintré, de Gorreuod, de Pie Pape, de Genoft, de Lon- 
gecombe , de Teyfieu , de Beaufort , de Mionnas , de Fernay , de Becerel , de 
Gumoins , de Menthon, de Charno , des Clés, de Compeys, de Fromentes 
& autres. Mais le Roy ayant reioint toutes fes forces pour attaquer le Roy 
d'Angleterre iufqu'à luy offrir combat feul à feul. L'Anglois repaffa la 
Mer, & ainfi toutce grand appareil de guerre fe diflipa, & le Comte auec ; 
fes gens fut obligé de s'an reuenir en Sauoye. Au retour dece voyage, le: 
Comte eftant à Bourg en Breffe, fonda auec Bonne de Bourbon fon Efpoufe, | 
l'ancien Conuent desReligieux deS. François deBoure. 

La paix qu'Amé auoit faite auec le Daufin , l'alliance qu'il auoit prife 
en la maifon de Bourbon , & la ligue faite auec le Roy donnerent tant 
terreur à fes ennemis ; qu'il n'y eut aucun de fes voifins qui entreprit 
de troubler la tranquillité de fes Eftats : Ainfi ce Prince n'ayant point 
de guerre fur les bras , enuoya en Boheme Guillaume de la Baume fon 
principal Confident & Hugues Bernard lurifconfulte aupres de l’'Em- 
pereur Charles quatriéme, afin d'obtenir la confirmation de routes les an 
ciennes perogatiues & priuileges que les Empereurs auoient donnés à 
fes predeceleurs ; Ce que Charles accorda par fs patentes datrées à. 
Pragueau mois d'Aouft mil trois cens cinquante-fix, & y aioufta celuy-cy.. 
Que toutes les appellations des Archeuefques ; Euefques, Abbés, Prelats 8 
luges Seculiers des Eftats de Sauoye , dont la Chambre Imperiale prenoit con: 
noïffance , fereleueroient à l'aduenir deuant leComte Verd, pourles iuger 
auec le mefme pouuoir que l'Empereur. Cette mefme année ce Prince confr.. 
ma les priuileges des Citoyens de Laufanne. 

Aumois de Septembre fuiuant, Amé dépefcha au Pape Innocent VI en 
Auüignon, Galois de la Baume Seigneur de Montreuel , Guillaume de: la Bau- 
me fon Fils, & Iean Seigneur de Monts au pays de Vaud, pour demander, 
l'execution du Traitté fait entreBenoïft XII. & Aymon Comte de Sauoÿe le 
fixiéme d’Auril de l'an mil trois cens vingt-neuf; peu deiours apres; ce Prince: 
reçeut l'hommage de Taques Euelque d'Yvrée pour les Chafteaux de Bez. 
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 zon, du Chafteler, de Spentin & Montaftruc , aquit de luy la Valée de Mon- 
tte: Les Habitans d'Yvrée, apres diuerfes reuoltes ayant efté entierement 
- foufinis à ce Prince, luy firent aufli hommage par François du Puy Iuri£ 
© contulte leur Procureur; letroifiéme de Feurier miltrois cens cinquante-fepr, 

au Chafteau de Riuoles, en prefence de Guillaume de la Baume, d’Aymon 
: de Chalant , d'Humbert Baftard de Sauoye & de Iean de Rauays Chan- 
* celier: 1 

Il enuoya en Auignon Jean Seigneur de fainct Amour Cheualier & la- 

 qües Bauflan lurifconfulte fes Ambaffadeurs pour conclurre vne ligue auec le 
< Roy Louys & leane Reyne de Sicile , & le Prince de Tarente leur Fils, la- 
» quelle fut arreftée le dernier de Septembre mil trois cens cinquante-{ept, auec 
* Fouques d'Agoult Scigneur de la Vallée de Sault & de Reillanne Senef 
chal de Prouence & de Forcalquier & Louys Nafÿ de Cony en Piemont lu- 
rifconfulte, Procureur & Aduocat du Roy aufdites Comtés, Ambaffadeurs du 
Roy & de la Reyne, à la referue du Pape & de l'Empereur. 

Et parce que l’efchange fair auec le nouueau Daufn, l'an mil trois cens rreuues. 
cinquante-cinq , n'auoit pas efté entierement executé par le Comte pour les P?g-201- 
Terres & Chafteaux fitués entre l’Iftre & le Guyer, Amé eftantau Chafteau de 
\ Baugé en Brefle deputa par Patentes du feziéme de Mars miltrois cents _ 
= cinquante-fept , Aymar de Seyflel Seigneur d'Aix , Amé de Chaftillon Sei- ps Es 
: gneur de Bochard , Girard d'Eftrés Chancelier de Sauoye , Pierre de Murs Compres 
. & Guichard Marchand Docteurs en Droit, Aymé de Bonniuard, & Fran- “ Dauf, 
. çois de Bouczar Baïllif de Sauoye. Depuis eftant venu en Sauoye, iltermina 
. auec Iean Archeuefque de Tarentaife, plufieurs differends par la negotiation 
. de Iean éleu Euefque d’Yvrée , du Commandeur defainé& Antoine de Cham ris. de 
. bery , de Louys de Riuoyre Seigneur de Domcflin ,d'Humbert Baftard de Sa- l’Arch. de 
 uoye Seigneur d’Avillars & de Moletres , de lean de Rauays Seigneur des. lie 
| Mauris Cheualier & Docteur , Chancelier de Sauoye , de Iaques de Cler- 

mont Cheualier Seigneur de fainct Pierre de Soucy , & de Pierre de Gerbais 
4 Treforier de Sauoye. È 
Amé Comte de Geneue faifant battre monnoye, le Comte y apporta de Tir. de 
: l'empefchement, fouftenant que cela ne fe pouuoit faire fans fa permiflion, fur- Lérene 
? quoy il y eut compromis entre ces deux Princes, au dire de l'Archeuefque de 
Tarentaife, d'Otthon Scign. de Grandfon & du Chancelier de Sauoye;,qui par 
Sentence du 2. d'Aouft 1358. ordonnerent que le Comte de Geneue recon- 
noiftroit ce droit du Comte Verd. 
Thomas Marquis de Saluces eftant decedé l'année precedente, Frideric fon €hf- 
fils pour tefmoigner au Comte Verd qu'il auoit d'autres fentiments que fon 
Pere pour la Royale Maifon de Sauoye , manda au mois d'Aouft de l'an mil 
} trois cens cinquante-huiét,Pierre de Blandrate fon Procureur fpecial pour luy 
- faire l'hommage. À 
Charles Daufn de Viennois Regent de France pendant les Troubles que le 4,c1 pour 
. Roy de Nauarre fufcita au Royaume , apres la prifon du Roy Iean à la bataille la Maif.de 
b de Poitiers, n'eut point de meilleur amy que le Comte Verd fon Beaufrere;au- RE 
2 quel apres la fedition de la Jaquerie,il enuoya vn Courrier pour luy donner part 
de tout ce qui s’eftoit palsé , & pour le coniurer de l'affifter au danger où il 
fe trouuoit, auec vne lettre conceuë en des termes fi obligeans & pleins 
: de confiance ; qu'il n'eft pas mal aisé de iuger l'eftime que le Daufin 
auoit pour le Comte de Sauoye,& l’affeétion que le Comte auoit pour la 
France ; puis que par cette lettre le Daufin luy efcrit. Que les Partifans du Foy 
de Nauarre ayants premedité de faire perir toute la Maifon Royale, anoient re- 
[lu de Sen prendre memes à la perfonne du Comte Verd. À cette femonce, 
‘ FFF 2 Amé 
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Améaffifta le Regent d'hommes & d'argent. Etcomme le Roy d'Angleterre, 
pour profiter des défordres de France, fe preparoit d'entreren Aïtoisauec vne 
uiflante armée, le Regentefcriuit en toute diligence au Comte pour l'aller 
Peut oindre auec le plus de forces qu'il pourroit leuer : Er parce que l'Anglois 
RS ae point de refiftance , s'eftoit approché de Paris, ily eut quelques 
ouuertures faites pourla deliurance du Roy Lean: Le Comte fut inuiré par vne 
autre lettre du Daufin efcrite de fa main , de fe treuuer à | Affemblée des trois” 
Preusts Etats du Royaume, Gomme efhans entre tous Jesamys, œluy à qui il vouloit le, 
F28 202. pl + ‘ Hat ne MENU j on 3 
plus defèrer , aux chofes qui touchotent Jer honneur € fon Eflat. Mais la conclufion 
de la paix auec l'Anglois eftant bien auancée , & le Comte de Sauoye ayant 
efté obligé de pañler les Monts, il ne püt rendre au Daufinle feruice qu'il 
attendoir de luy en cette occafion. 
Chief. Le fuiet du voyage du Comte Verd delà les Monts fur , que Jaques de Sau. 
Prince d'Achaye ayant obtenu de l'Empereur Charles 1V. permiflion d'im- 
pofer quelques nouueaux tributs en Piemont ,en vla auec tant detemeritéque 
de lesfaireexiger, & particulierement fur les marchandifes qui pafloient de 
Piemont en Sauoye , fans en auoir demande permiflion au Comte de. 
fon Souuerain. Amé, fur les plaintes de {es fujets enuoya vn Gentil-homme 
dela maifon de Prouana & vn Commiflaire, pour informerde cette nou- 
ueauté , & pour faire le procés au Prince d'Achaye: Ces luges deleguésle con. 
damnerent par contumace à Riuoles, & delchargerent les peuples de ce nou 
ueautribut. laques irrité dece procedé fe faifit des luges, & les frmourir: Le 
Comte indigné de cétaffront, reçeu par va Prince de fa maifon & fon va£ 
fl, paffa les Monts auec vne armée compolée de Siciliens , d'Hongrois & de 
Sauoyfens, fe faifit de Turin, de Sauillan, & de routes Les places que le Prince. 
offedoit en Piemont , luy donna combat , le deffit, le pri prifonnier, & l'en- 
uoya au Chafteau de Riuoles: Ce qui eutde fafcheufes fuites, dont nous auons | 
parlé plus au long cy-deuant,en la vie du Prince d’Achaye. 
Pendant quele Comte Verd rangeoit ce Prince de Sauoyé, Guillaume de la 
Tixr. de la Baume fon premier Miniltre, acheta au mois de Juillet de la mefme année, | 
Chambre de Caterine de Sauoye Comtefle de Namur, la Baronnie de Vaud, & les ! 
de A terres. que. cette Princefle pofledoit en Bugey & en Valromey , au prixde 
foixante mil forins , pour demeurervnies & incorporées à la couronne de Sa- : 
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uoye, 
LePrince. d'Achaye ne fur pas feul qui fentit la pefanteur desarmes duComte 
Verd, Federic Marq. de Saluces eut vn reuers defortune par fa mauuaife con- 
duire,ilrenoit en fief du Prince d'Achaye les villes de Reuel,de Carmagnole & 
de Raconis., & luyenauoit fait hommage: cependant il refufa de le faire au 
Comte, apres que laques luy eut cedc la Principauté de Piemont : Galeas de 
Saluces Seigneur de Venafque Frere du Marquis , ft tous fes efforts pour luy 
perfuader de rendre céchommage, exaggerantles dangereufes fuites de fon 
refus: Mais Frederic obftiné n’en voulut point ouyr parler. Le Comte donc 
enra à main arméeau Marquifat de Saluces , & prit les villes de Barges & de! 
Reuel, fit demantelercelle-cy, & brûlerlautre. Le Marquiseftonné d'ynefi 
prompte irruption dans fes Eftats > cnuOya demander fecoursà Barnabé Vif 
Comre Seigneur de Milan , & offrit de fe faire fon vaffal : Bernabé accepta. fes. 
offres, & fit ligue auec luy le vingt-fixiéme de Feurien mil trois cens foixante, 
Galeas de Saluces Seigneur de Venafque , Euftache de Saluces Seigneur de 
Valgrana, & Azzon de Saluces Seigneur de Monafterol, qui auoientauerfion 
contre le Seigneur de Milan , defcrié par toute l'Italie pour fes vices_& 
pourf tyrannie, & qui portoient impatiemment la teméraire refolution du 
Marquis leur. Frere, abandonnerentfon party, & fe rendirencau prés du Com: 
te 
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_te Verd ; qui pourfuiuant fa victoire prit Bufque le neufviéme de Mars&le 

douziéme du mois d’Auril fuiuant eftant à Riuolesen preéfence de Guillaume 7% 

de la Baume, de Louys de Riuoyre , & d'Ayméde Chalant Cheualiers ; il 
confirma aux Gentils-hommes de Piemont touslés priuileves que le Prince 
d'Achaye leur auoit accordés & promit que le Piemont démeureroit vHiy à 
perpétuité au Comté de Sauoye. Ce qui fütainficonuénuauec Guy & Ia- 
ques Prouana , laques Scigneur de Luzerne & Taques Seigneur de Piozaf. 
que, au nom de là Nobleffe de Piémont. ï 

Le Pape Innocent VI. fe fentant offencé dece que Barnarbé Seioneur de 

- Milan auoit entrepris de fe failir de la Ville de Bologne & fait plufieurs cour- 
{es enla Romagne fur les terres de l'Elife ,'éferinitau Cointe Verd pour 
aflifter de fes forces, & de fon authorite, l'Euefque de Sabine Legat Apo- Route 


g-203. 


ftolique que fa Sainteté enuoyoit, pour s’oppofer aux defleints deBernabé. Ce ancs 
mefme Pape l'an miltrois cents foixante-vn, luy enuoyà deux Brefs dattés en ?°52% 
Auignon és mois de Januier , & Feurier l'an neufuiéme de fon Pontificat, par 
lefquélles ille loué extraordinairement de fon affection enuers le ina Siège, 
l'appelle l'Athlete & le Deffenfeur de l'Eghife, le pride ne point donner de re- 
traitte dans {es Eftats , à decertaines gens de guerre qui faifoient des defordres 
dans les terres de l'Eglife. 
À mefine temps que la guerre {e faifoit au Marquifat de Säluces ; elle s’al- 
| luma entre Galeas Vifcomte Seigneur de Milan , & Iean Maïquis de Mont- cr. 
ferrat : Celuy-cy fut affifté du Comte Verd qui prit part à {a querelle, à caufe 
 deleur proche parenté. Et parce que les Seigneurs de Milan s’eftoient ligués 
auec le Marquis de Saluces fon Ennemy : Humbert Baftard de Sauoÿyé , & ‘itr. de la 
Louys de Riuoyre ,arrefterent ce traitré auec le Marquis de Montferrar. l'Hi- k Fe 
ftoire porte que ce fut de fon aduis quele Marquis foudoya des Anglois ; qui Se 
s'eftoient icttés en Prouence , apres la Paix de France & d'Angleterre: ‘er 
Neantmoins cette bonne intelligence du Comte de Säuoye,& du Marquis de 
Montferrac ne dura pas long-temps ; car vn Autheurefcrit qu'eftants fuf le svener. 
point d'entrer en guerre, le Pape Vibain V. leur enuoya Marc de Viterbe + Geer. 
General de l'Ordre des Freres Mineurs , qui les accommoda : Mais lé Comte 
Verd ne fe voulut pas tenir au traitté, & ptit le Chaftéau d'V lon en l'Euef. 
ché d'Yurée par le moyen d'Iblet Seigneur de Chalant, & celuy dé Cinzan 
_ par la remife que luy en firent ceux de là Maifon dé Riualte. Ce ‘fut énuiron 
ce temps-là que l'Empereur Charles 1 V. enuoya au Comte Verd des Paténites 
 datrées à Prague au mois de Nouembre,parlefquelles, pour reconnoifttefôn preunes 
affection au bien de Empire, il prenoitfa perfonne & fes Eftats fous Pare pagr204. 
ticuliere protedtion. 
| Cette mefme annéceft mémorable par l'inftitution de l'Ordre du Collier 
faite par le Comte Verd , des particularités de laquelle nous auons difcouru 
ailleurs : I] n'y eut que quinze Cheualiers dont voicy lesnoms. 
Amé Comte de Sauoye Chefde l'Ordre, 
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Amé Comte de Geneue: 
Antoine Seigneur de Beaujeu &' de Dombes. 
Hugues de Châlon Sire d'Arlay. 
Aymon dé Geueue Seigneur d’Anthon & de Varey;en la place de celuy-cy, 
Eouys Chiéfàh met Guillaume Seigneur d'Entremonts, ce qui n'éft pas véri- 
table. 
Iean de Vienne Seigneur de Rollans &de Bonencontre Amiral de France, 
Guillaume de Grandfon Seigneur de faincte Croix. 
Guillaume de Chalamont Seigneur de Meximieux & de Montanay. 
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Roland de Veyfly Gentil-homme Bourbhonnois. 

Eflienne Baftard de la Baume Seigneur de S. Denys & de Chauanes, Amiral 
& Marefchal de Sauoye, 

Gafpard Seigneur de Montmayeur, 


Barle de Foras ou de Foural. 
Tennard Seigneur de Menthon en Geneuois, ou pluftôt.Tennard Seigneur 


de Monthous, parce qu'en la Gencalogie de Menthonil ne fe treuue per: 
fonne de cenom de Thennard, &en celle de Monthous qui eftyne fa- 
mille tres ancienne, il yena vn qui viuoit en ceremps-là. 

Amé de Bonniuard. 

Richard Mufard Gentil-homme Anglois. 


Vn Autheur recent raconte que Thomas de Sauoye Euefque de Turin fut 
le premier Chancelier de cét Ordre. 

Le Marquis de Montferratirrité desterres que le Comte luy auoit occu- 
pées fe difpofa à luy faire la guerre , ce qui fut caufe que le Comte levingt- y 
fixiéme de Decembre mil trois cens {oixante-deux , fi ligue à Milan auec 1 
Galeas Seigneur de Milan, par l'entremile de Louys de Riuoyre Seigreur de 
Domeflin & de Gerbais, & d'Humbert Baftard de Sauoye Seigneur d'Aruil- 
lars & de Mollettes fes Ambaffadeurs contrele Marquis & fesadherans , ex- 
ceptés le Pape , l'Empereur & le Roy de France , promettans de chafferles 
Anglois du Canaueys, & de deftruire entierement le Marquis, duquel ils fe 
partagerent L'Eftar en cette {orte : Sçauoir que les villes d'Aft, Feliflan & 
toutes les terres du Montferrat qui font entre le Taner, & le territoire de Gen- 
nes, Cazal,Freffonet, Valence,rous les lieux dependans de Vercel,& d'Alexan- 
drie occupés par le Marquis , appartiendroient au Seigneur de Milan;le Ca- 
naueys & tout ce que le Marquis poffedoic entrele Pau & la Doyre : les Cha- 
fteaux de Luzzon , toute la riue de Quiers , le territoire de Quiers au Comte 
de Sauoye ,& pourle Chaiteau d'Abbiato, & les fiefs de Foffan , de Caualli- 
mours & de Sommeriue ; ils demeurerent en la difpofition du Comte,pour 
les donner à qui il voudroit ,ou pour les retenir. Ë 
Pendant ces mouuements laques de Sauoye Prince d'Achaye , ayant obtenu € 
du Comte Verd pardon de fa faute , fut reftably dans le Comtéde Pie- & 
mont ; Mais le Comte voyant que cé exemple n'eftoit pas capable de ra7 à 
mener le Marquis de Saluces ,apresauoir pris Carail & Raconis, refolut de d 
l'aller affieger à Saluces, il inueftit donc cette place auec tant de Trouppes Ÿ 

ue Frederic {e voyant hors d'efperance de fecours, & la Ville àla veille d’e- = 
fbre forcée, fit de necellité vertu. Il fortit de Saluces & s’'alla rendre dans la € 
tente du Comte, pour faire de luy &c de fon Eftat ce qu'il voudroit ; Amé fur-6 
pris de cette extraordinaire foubmifion , à laquelle ilne s'atrendoit point, en € 
vfa genereufement, & quoy qu'il fut en fon pouuoir de tirer raifon fur le 
champ detoutes les iniures que leMarquis luyauoit faites,toutesfois il con{en- 
tit à la priere de Frideric : Que leur differend fut terminé par Aymar de Cler- 
mont Seigneur d'Auteriue en Daufiné ; Iean Seigneur de Ray au Comté de 
Bourgogne, Guillaume de Clermont Cheualier & Pierre de Gerbais Seigneur 
de Billia Treforier general de Sauoye : Céux-la fe font eftrangement mefpris, 
qui ont Jaiffé par efcrir que les Arbitres ordonnerent que le Marquis payeroit 
hui& mille Aorins d’or aux Allemans de l'Armée du Comte: Qu'il rèemet-} 
troit és mains d'Amé , fept places pour feurté de {a fidelité , fçauoir Enuie,Bar- 
ges, Bufque , Carail, Raconis, Caramagne & Mulazan , & qu'il luy fcroitif 
hommage de tout le Marquifat : Car la fentence des Arbitres , qui eft faite en k 
forme de tranfaction dattée au camp deuant Saluces , dans le pauillon du 
Comte 


L 
al 
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Comte en prefence de Jaques de Sauoye Prince d'Achaye, de Florimond Sei- 

gneur de l'Efparre, de Tean Seigneur de Neuf-ville , de Guillaume de Grand- 

fon Seigneur de fainé&e Croix, de Iean Seigneur de là Chambre , d'Enne- 

inond de Pomijers , d'Aymar de Seyflel Seigneur d'Aix & de Girard d'Eftrés 

Chancelier de Sauoye, porte que le Marquis & {es Succefleurs Mafles & Fe: 

melles feroient Hommage au Comte & aux fiens des Villes & Chafteaux de 

Saluces & de Droner , & generalement de tout ce qu’il poffedoit en Fief 

ou en arriefief, à la referue de Reuel, de Carmagnole & de Raconis qu'il 

tenoit en Fief du Prince d’Achaye, & en arriefef du Comte, qu'il quite- 

roit à Amé le Chafteau de Barges; les deux Chafteaux de Bufque, ceux de 

Galeas & d’Azon de Saluces, & les Fiefs de Coftillolles , de Scarnañx , de Chroniq. 

Monafterol, de Rufa & autres, à quoy Beatrix de Geneue Femme du Mar- de S.MS. 

quis donna fon confentement , ce qui fut executé. Les Hiftoriens de Sa- ue < 

uoye difent encore que le Marquis fit l'hommage à genoux, vn lingeau col yander. 
comme criminel, pour punition de fa temerité. d'auoir defnié le fief À fon Burer: 

Superieur. 3 

En ce mefme temps Emanuel & Aleran de Carreto Marquis de Sauone ne 

- & de Zuccarel ayants efté mal-traittés par les Genois,leur prirent Nola, Alben- pag. 1495. 

» ga, & Caftel-franc, mais par l'entremife du Duc, cette Guerre fut terminée. er 

> L'Empereur Charles] V. par Bulle dattée à Surten-Valde aa mois de Sep- FRANS 

- tembre mil trois cents cinquarite-fept, vnit en fa faueur au Comté de Sa- de Turin. 
uoye, le Comté de Mazin en Canaueys auec toutes fes appartenances. Or- 
donnant à Pierre ; Jean, Marc , Marin , Louys & Antoine Comtes de 

Mazin de rendre au Comte de Sauoye l'hommage qu'ils deuoient à lEm- 

? pire. 

: Le Marquis de Saluces apres l'hommage fi folemneliement rendu au Com- 
te de Sauoye, eftant allé en Daufiné vifiter Aymon de Geneue Seigneur 
d'Anthon & de Varey fon Beau-Pere, donna vn nouueau tefmoignage de fa 
fidelité par vne declaration qu'il fit au Comte Verd , le dernier iour de 
Fevrier de l'an mil trois cents cinquante-quatre dans le Chafteau de loanage, 

en prefence de Raoul Seigneur de Luppé en Forefts Gouuerneur de Dauf- 

* né, par laquelle il promettoit l'obferuarion inuiolable du Traitté qui auoit 

: efté fait en Piemont entre le Comte & luy. Mais comme le Marquis eftoit 

» volage & inconftant en fes refolutions sil ne tint pas long-temps parole, foit 
qu'il eut fait cette declaration par crainte, ou qu'il s'en repentit, il prit l'oc- 
cafion de fa reuolte ; fur ce que Barnabé Seigneur de Milan fon Amy ayant 
fait Paix auec le Marquis de Montferrat , eftoit en eftat de l'aflifter. D'ail- 
leurs Iblet & lean de Chalant auoient excité quelques mouuements en la 
Val-d’Aouite, & les Trouppes Angloifes que le Marquis de Montferrat auoit 
licentiées s’eftoient ietrées dans le Canauays ou elles faifoient des hoftili- 
tés inoüyes ; ce qui perfuada au Marquis de Saluces, que le Comte auroit 
trop d'affaires pour l'attaquer , mais ces mefines confiderations ayant obligé 
le Comte Verd d'aller en Piemont, il calma la Val-d’Aoufte en paffant , & 

 eftant au Chafteau de Lans en Canaueys, les Anglois conduits par Robert 
Canolle Capitaine de grande eftime parmy ceux de fa nation , l'afliegerent 

“& prirent des prifonniers , entre autres Guillaume de Grandfon; ce Gentil_ 2 fe 
homme pour tirer auantage de fa difgrace, ayant conferé quelquetem psauec &s MS. 

les Chefs Anglois capitula auec eux, & moyennant quelque argent les dif rarad. 

 pofa à fe retirer, apres auoir rendu les Villes & Chafteaux de Riuerol, de Pa- 

uon & defain& Martin,dont ils s'eftoient emparés. Ce fut vn acte de pruden- 
ce fort remarquable au Comte Verd , d'auoir par cette adreffe éloigné de foy 
vnetrouppe de foldats aguerris & mefcontents qui euffent ruiné fes Peuples 
& 
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Chicfz. 
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& feruy d'obftacle à fes deffeins , outre le peril qu'il y auoit d'hazarder vn 
combatauec eux en vne fi dangereufe conioncture. 4 
Chiefa, Ainf le Comte deueloppé de cétembarras , & voyant le Piemont calme Fa 
enuoya laques de Sauoye Prince d’Achaye faire nouuelle guerre au Marquis g 
de Saluces, à qui il prit Pianezze, & enfit mourir les Seigneurs de la Mailon de 
de Prouana, parce qu'ils eftoient de fon party scependant Amé s'en reuint en lu 
Sauoye pour donner les ordres neceflaires à la reception de l'Empereur 
Charles I V. qui alloiten Auignon voir le Pape Vrbain V I. 
Chron.de . L'Empereur fut receu à Chambery auec des magnificences extraordinai- 
pee S. res ; le Comte Verd comme Prince de l'Em pire, luy fit hommage, & Charles À 
Borer, Euttant d'eftime pour la vertu & pour le courage de ce Prince, qu'illuy don- de 
Vandærb. male Vicariat de l'Empire fur les Euefchés de Syon, de Laufanne, de Gene- Ê 
But. 2 d'Aoufte, d'Yurée , de Turin , de Maurienne, de Tarentaile , & de Belay, à 
fur le Comté de Sauoye, Archeuefché de Lyon, & fur les Euefchés de Maf 
con & de Grenoble en ce qui dependoit del'Empire. Les patentes font dat- 


Preuue . , : :  : ; 

ee. tées à Chambery au mois de May de l'an mil trois cents foixante-cinq. Den 
Chambery l'Empereur alla à Grenoble, & delàen Auignon accompagné s 

Chronq. F 


Marins du Roy Charles V. & du Comte Verd : c'eften ce lieu que Charles, à la priere P 
Titr. de ka du Comte eftablit à Geneue vne Vniuerfité de fept Arts Liberaux, de Theo- É 
Sr logie , de Droit ciuil & Canon & de Medecine , des Priuileges de laquelle il = 
declara Amé Conferuateur, & voulut que Geneue luy fut foubmile comme ;; 
Vicaire general del'Empire. Les patentes font dattéesen Auignonle troifié- 4 
me des Nones de luin mil trois cents foixante-cinq, Prefents Pierre Arche-? 
uefque de Narbonne & Primat , Marquard Euefque d'Aoufte, Lambert 1 
Euefque de Spire; Tierry Euefque de wormes , Rupert le jeune Comte Pala- 
Chr.des. tin Duc de Bauiere, Louys Duc d'Anjou , & Iean Duc deBerrÿ. Etcomme 
ca ; à le deffein de l'Empereur eftoits'en retournant en Allemagne, de voir le cele- 
Parad. Le Monaftere de fainct Maurice en Chablais, il repafla par la Sauoye, le 
Comte Verd le conduifit à fainét Maurice, luy fit prefent de la tefte de fainct - 
Sigifmond Roy de Bourgogne Fondateur de l'Abbaye, & l'Abbé luy donna r 
la hache de fainét Maurice : de la Charles paffa par le Pays de Vaud , & alla à; 
Berne , ou le Comte de Sauoye prit congé ; l'Empereur en partant luy donna ÿ 
rennes des Patentes dattées du mois de Juillet par lefquelles il ordonna à l'Archeuef- 
pages. que Lyon, & aux Euefques de Mafcon & de Grenoble de prefterentreles 
mains de ce Prince le ferment de fidelité qu'ils deuoient à l'Empire: Ce que 
l'Empereur par autres patentes , ordonna auf à l’Archeuefque de Tarentaife, 
os aux Éuefques de Geneue, de Syon, d’Aoufte,d'Yurée,de Laufanne & de Bel- 
de Turin, ley » au Scigneur d'Arberg , & aux Seigneurs de Mazin , de Dombes & de 
Strambin. 
Chr.des. Les Hiftoriens de Sauoye & l'Ancienne Chronique M. $. racontent que 
à LR Louys Duc deBourbon ayant refolu d'aller en Caftille pour vanger la mort de 
Ge Blanche de Bourbon fa Sœur , que Dom Petro Roy de Caltille furnommé 
ar. leCruel auoit fait inhumainement affiner, inuita le Comte de Sauoye fon 
Mach, Beaufrere de faire ce voyage, pour fauorifer les deffeins d'Henry Comte de 
Allan. de Triftemare quifaifoit la guerre à ce Roy, & qu'eftant fur le point de fe met- 
Fr &des. tie en chemin aucc vne Armée , ileutnouuelles dela deffaite de Dom Petro 
par Bertrand du Guefclin Conneftable de France, qui luy furent aportées par 
Humbert Richard Seigneur de S. Prieften Daufiné : Mais nos Chroniqueurs 
Mariana Le font abusés en celascar Louys Duc deBourbonen cetemps-là eftoit encore 
dereb, en hoftage en Angleterre , enfuite du Traitté de Bretigny, & ce fut le Roy 
ee #7: Charles V. qui embraffa la querelle du Comte de Triftemare, & qui enuoya | 
Marche, Jaques de Bourbon Camte de la Marche , auec Bertrand de Gucfclin.en 
Caftille 
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Caftille contre Dom-Pedro ; tellement que fi le Comte de Sauoye fut re- 
cherché de s'yinterefler, cene püt eftre que de la part du Roy, duquel il eftoit 
Beau-Frere , & par confequent auoit vn intereft commun auec fà Majeftc : 
Mais il ya peu d'apparence que le Comte Verd eut voulu entreprendre cette 
guerre ; parce qu'eftant en Auignon auec l'Empereur Charles I V. le Pape 
Vrbain l'auoit engagé à vn plus long voyage, c'eftoit celuy de Grece, pour 
fecourir Iean Paleologue Empereur de Conftantinople ( mal nommé 
Alexis par les Hiftoriens de Sauoye ) à qui le Roy de Bulgarie & Amurath 
Roy des Turcs , faifoient vne cruelle guerre , & le tenoient prifonnier; 
Le Comte Verd y confentit d’autant plus librement qu'il cftoir proche 
parent de cét Empereur ; qu'il y alloit de l'honneur de la Chreftienté , de 
ne pas fouffrir que ce Prince fut opprimé par des Barbares , & que plufieurs 
Princes Chreftiens auoient pris part en fa querelle , entre autres le Roy 
d'Hongrie. 

Ileft donc certain que dez que le Comte eut quité l'Empereur Charles 1 V. 
Berne, il reuint en Sauoye , pour faire Les preparatifs de fon Armée, & de jee de la 
routes les chofes neceffaires à vne figrande entreprife. Etletroifiéme de lan- Sr 

uier l'année fuiuante , il laiffa le Gouuernement de tous fes Eftats à Bonne de Sanoye. 
Bourbon fon Efpoufe pendant fon voyage d'outre-Mer , donna le rendez-vous 
defes trouppes à Venife au mois de May; & pafla cependant en Piemont , où Giea. 
il treuua de la broüillerie entre les Enfans de laques de Sauoye Prince d’A- 
chaye. 1] prit la Tutelle d’Amé de Sauoyequele Pere auoit fait {on heritier, 
Philippes de Sauoye Seigneur de Vigon & de Briqueras qui eftoit l’aifné ,auoit 
efté des-herité & faifoit la guerre à fon Frere, aydé du Marquis de Saluces & Ang. Tan. 
des Vifconites Seigneurs de Milan ; mais le Comte Verd affiegea Philippes 
dans Foffan, le prit prifonnier & mit Amé de Sauoye en poffeffion de la Ville 
de Turin & du Comté de Piemont. 

Ce trouble ainfi pacifié, Amé alla à Pauie où il affifta à la folemnité du 
Baptefme , de Valentine de Milan Fille de lean Galeas Comtede Vertus, 247 
& d'Ifabelle de Valois, & de là à Venife pour sembarquer auec fon Armée, 4.1. s. 
en laquelle il y auoit plufeuts Chefs & Capitaines d'elre ,; & la fleur de la 
Nobleffe de fes Eftats. L'ancienne Chronique Manulcripte a remarqué Chr. de 5. 
ceux-cy ; Aymon Comte de Geneue , Aymon de Geneue Seigneur d’An- De 
thon & de Varey, Iean de Montbel Seigneur d’Entremonts , Aymar de Panderb. 
Seyflel Seigneur d'Aix, Aymé de la Palu Seigneur de Varembon , Amé Sei- FA 
gueur de la Chambre , le Seigneur de fin Amour , Humbert de Villette ; 
Seigneur de Chevron, Pierre de Villette fon Frere, le Seigneur d’Vrtieres, 
Guillaume de Grandfon Seigneur defaindte Croix , Iean de Grolée Seigneur 
de Neyrieu , can de Serraval dit Pancerot , Iean Baftard du Vernay , Mi 
chaille la Poype de fainct Sulpis , Amé de Ferlay , lean de Treyuernay, Tho- 
mas de la Baulme , Sibuetde Riuoire, Hugonin de Viry , Antelme Baftard de 
Sauoye Seigneur de Collegno , Richard Mufard, lean d'Orfiere , Hugues de 
Villette , Pierrede la Rochette, Amé d'Orly ,Berlion de Foras & Anthoine 
de Montmayeur. Des Prouinces voyfines, il y eut plufeurs Seigneurs & SE 
Gentils-hommes de qualité, qui füiuirent le Comte Verd , entre autres Hu- 4 rurin. 
gues de Chälon Seigneur d’Arlay , Louys de Chalon fon Frere Seigneur d’Ar- 
guel, Triftan de Châlon Seigneurde Rochefort ,Jean & Gauthier de Vienne, 
Thibaud Seigneur de Neufchaftel, le Comte de Montfort en Allemagne, 
Aymar Scigneur de Clermont en Daufiné; Les Seigneurs de Veroy & dela 
Rocheen Comté, le Seigneur de FEfparre, Roland de Veyffy , le Seigneur 
de Methelin Gentil-homme Grec & autres, La Principaleconduite de cette 
Armée fut donnée à Gafpard Seigneur de Montmayeur Marefchal de 
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Sauoye & à Eftienne Baftard de la Baume Amiral de Sauoye. 

\ Le Premier exploit du Comte Verdfut de mettre d'accord l'Archeuefque 
Ed de Patras & la Defpote d'Inus paffant à Coron: Delà il prit la route de Galli- 
Chronig. poli pour l'affieger.Les Tures quis'en eftoient rendus Maiftres, s'y oppoferent. 
MsS.deS. Le Comte leur donnacombat & les deffit; enfuitteil força Gallipoli (ou Ro- 
Al "* Jand de Veyffifut tué & ou Richard Mufard, qui porteit laBanniere de Sauoye 

£e fignala)y mit pour Gouuerneurs Michaille la Poype,de S.Sulpis & Treyuer- 
ney; mais parce que le Roy de Bulgarie tenoit Iean Paleologué prifonnier: 
Faad,  Amé auant que de s'engager à de plus grandes conqueftes , voulut procurer fa 
deliurance &refolut pour cét effet de faire la guerre au Roy deBulgaric. Il 

Ju prit Mantopoly,Stapfida,Suzopoli & Affilot : Mefembrie fat aufhafiegés 
ee & prife , à l'affaüt de laquelle allerent des premiers , les Seigneurs de Baffet,de 
®""" l'Efparre, Guillaume de Grandfon &,Iean de Grolée Seigneur de Neyrieu;Li 

Chafteau detimeno fe rendit par compofition ou AntelmeBaftard de Sauoy 
ride SASNEUr de Collegno fut laifsé Gouuerneur, Callocaftre fat attaqué par quel 
Cham, ques Sauoyfiens qui y furent repoufsés; le Comte yalla en Perfonne & s'en fai 
des C. de fir& continuant fa viétoire afliesea Varna principale Ville de Bulgarie : L’ap. 
Sauoye. prehenfion qu'eut le Roy de Bulgarie de perdre cette place, le fitconfentir : 

quelques ouuertures d'accommodement. Le Patriarche de Conftantinople 
en fut l'entremeteur. Le Comtecependant fit Trefue auec ceux de Varna & 
ES deputale 16. d'Oétobre 1366. du Port de Peniflos , Guillaume de Grand{or 
Paradin. Seigneur de faincte Croix & Gafpard Seigneur de Montmayeur Marefchal dé 
Fe Sauoye au Patriarche , pour s'aboucher auec luy. L'effet de cette negotiation 
Butte, fut ;quele Roy de Bulgarie confentit à la deliurance de l'Empereur ; moyen: 
nant que le Comte abandonnaft le Siege de Varna & luy rendit les Villes & 
Chafteaux qu'il luy auoit pris Cette nouuelle apportée au Comte Verd & que 
l'Empereur Iean Palcologueeftoit en liberté & seneftoit allé à Conftantino: 
pleauec le Patriarche, il leua le fiege de Varna &quita toutes fes conquefte 
pour fe rendre à Conftantinople , où il fut receu comme le Liberateur du Prin 
ce & de l'Eftat, & y pafla l'hyuer. Les Hiftoriens qui ont parlé dela prifon de 
Tean Paleologue & de la guerre que le Roy de Bulgarie & Amurath Roy de 
Turcs luy firent , attribuent honneur de fa deliurance aux Genois, bien qu 
foit deu au Comte de Sauoye feul , qui laiffa en ce Pays-là vn eternel Trophé 
de fa valeur, & de fa picté ,nonfeulement par fesactions heroïques , mai 
encore par les foins qu’il prit de difpofer l'Empereur à embraffer la Foy Ca 
tholique & à s'vnir à l'Eplife Romaine. 
Tiwedela  Amé s’enreuint de Conftantinople au mois de May 1367. pafla à Rome 
See & à Viterbe où eftoit le Pape Vibain VI. à quiil prefenta le Patriarchede Con 
Bafauer in ftantinople;que cét Empereur luy enuoioit en Ambaffade pour fa conuerfion 
Pib. 6. & trauerfa toute l'Italie, où l'on luy fit des honneurs extraordinaires. Il treuu 
rirede Je Piemontcalme & la Sauoye dans l'impatiance delereuoir. Mais fur l'adui 
'Archiue qu'il eut que Philippes de Sauoye Fils du Prince d'Achaye auoit fait quelqu 
de Turin. coniuration contre fon Eftat pendant fon abfence, il luy offrit le combat d 
KE 50. Cheualiers contre $o. dont il donna la commiflion à Antelme Seigneu 
pagsop. d'Vrtieres, à Iean de Grolée Scigneurde Neyrieu , & à Gafpard Seigneur d 

Montmayeur, par Patentes dattées à Riuoles le 2. d’Aouft 1368. ce qu 
Fifa. l'Empereur ayant voulu empefcher par fon authorité, en efcriuit au Comte 8 
au Marquis de Montferrat , choifi pour luge du Camp. 

L’annéefuiuante Leonel d'Angleterre Duc de Clarence Comte de Leyceftre 
ayantconclu fon Mariageauec Yolande de Milan, Fille de Galeas Prince d 
Corio. Milan & de Blanche de Sauoye,pafla à Chäbery au mois de luin,où il fut ma 

gnifiquement receuparle Comte Verd , qui le conduifit iufqu'à Milan, où le 
Nopce 
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- Nopces {e firent auec beaucoup de folemnité.Le Côte pañlant par Turin con- 
* frmaaux Habitans leurs Priuileges en qualité de Tuteur du ieune Amé de Sa- 
uoye Prince d’Achaye & Comte de Piemont & à fon retouren Sauoye eftant 
au Bourget aumois de Nouembre de l'an 1369. il confirma auffi la fonda- 
tion de la Chartreufe dela Valfainte au Canton de Fribourg, & l'Empereur 
Ican Paleologue executant la promefle qu'il auoit faire à ce Prince , vincà 
Rome où il fit profefion de la Foy Clolique Apoftolique & Romaine. 
= Les grandes refiouïffances qui {e firent à Milan eurent vne fuite facheufe, 
. parce que le Duc de Clarence ne vefquit pas vn an ,& Edoüard le Defpen- 
fier Gentil-homme Anglois à qu'il anoit donné le Gouuernement des Villes 
& Chafteaux de Cony , de Carail , de Montdeuis & de Bra que Galeas auoit 
donnés en dot à fa Fille , en traitta auec Iean Marquis de Montferrar , au lieu 
de les remettre au Beau-Pere apres la mort du Gendre , Galeas irrité de cette 
perfidie, declara la Guerre au Marquis, luy prit Cazal & Valence far le Pau. 
Le Marquis eftonne de tant de pertes , recourut au Comte de Sauoye . ils fe 
. donnerent rendés-vous à Riuoles ; l’yfluë de leur conference fut, qu'Amé 
* tenteroit vn accommodement auec Galeas , à cét effet il luy defpefcha Ay- 
mé de Bonniuard & Pierre de Gerbais ; Mais cette negotiation fut fans effet. 
Cependant le Marquis de Montferrat mourut & laiffa fes Enfans fous la turele 
d'Otthon Duc de Brunfwich , mary de Ieane Reyne de Naples 
Cette mort deuoit apparemment fauorifer les defleins de Galeas Seigneur 
de Milan ; & caufer la ruine entiere des ieunes M arquis de Montferrat, par- 
ce que le Duc de Brunfiwich qui eftoit leur Tureur eftoit éloigné, & que toutes 
les Terres du Montferrat eftoient en proye , & Aftafliecé. Le Comte Verd 
fut follicité parle Duc deBrunfwich de proteger les orphelins; il demeura 
long-temps à fe refoudre , quel party prendre, il eftoit Beau-Frere de 
Galeas & Neueu du feu Marquis de Montferrat , & ne vouloit pas rompre 
auec les Seigneurs de Milan fes voifins; D'ailleurs il auoit fur le cœur l'allian- 
ce que Barnabé Seigneur de Milan auoit faite auec Federic Marquis de Salu- 
ces ,& preuoioit la ruine du Piemont, fi Galeas prenoit Aft. Enfin les ma- 
ximes d’Eftat & la compañlion qu'il eut pour de ieunes Princes opprimés, 
lemporterent fur lesautres confiderations. Il leua donc vne Armée fort lefte 
l'an mil trois cents feprante-vn, en laquelle { treuuerent entre autres perfon- 
nes de qualité. Amé Comte de Geneue, Humbert de Villars , Hugues Sei- 
. gneur de Rigny , Guillaume de Grandfon Seigneur de faincte Croix, Iean de 
Grandfon Seigneur de Pefimes , Iean de Montfaucon ; les Seigneurs d'Entre- 
monts & de Miribel, Hugues Seign. de Saflenage , Louys Seigneur de Coffo- 
. nay, Eudes de Villars Seigneur du Montelier; Les Seigneurs de fainéte Croix, 
& de Corgenon , Girard de Grandmont , le Seigneur de Cheuron , Amblard 
de la Baulme, Aymé deBonniuard & plufeurs autres Gentils-hommes. Les 
Marefchaux de cette Armée furent, Eftienne Baftard de la Baume & Gafpard 
Seigneur de Montmayeur. 

La ville d’Aft eftoit fort prefsée par les Milanois, & Otthon DucdeBrunf 
-wich qui eftoit dedans coniura le Comte Verd de luy enuoyer du fecours, 
: le Seigneur de Montmayeur en eut la conduite, fuiuy d'Eudes de Villars , des 

Seigneurs d'Entremonts & de Cheuron , d'Amblard de la Baulme d'Amé de 
Bonniuard.& dedeux cens hommes d’armes. Le Duc de Brunfwich voyant 
le fecours fit vne fortie & là fe donna combat, ou les Milanois eurent du pire, 
Pierre de Montbel de la Maifon d'Entremonts Efcuyer du Comte de Sa- 
uoye y fut tué. Le Comte incertain de l'euenement dece combat, & fi le {e- 
cours feroit entré, enuoya Guillaume de Grandfon, Coffonay & Girard de 
Grandmont auec cent cheuaux qui entrerent dans la place apres quelques le- 
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geres éfcarmouches, parce que les Milanois s'eftoientretirés & auoient prefque 
ibandonné le Siegemais le ComteVerd croyant que les ennemys ne s’eftoient 
retranchés que pour lattendre, & pour luy donner bataille, fit marcher le 
corps de {on Armée. Eftienne de la Baume Marefchal de Sauoye comman- 
doit l'auant-gardeauéc Iblet de Chalant Seigneur de Montjouuet ; Le Com- 
rc eftoiren la Bataille, auec le Comte de Geneue, & les principaux Seigneurs 
& Gentils-hommes de fes Eftats & l'arriere-garde eftoit commandée par le 
 Baftard du Vernay , Pierre de Voferyé Sauéyfien portoit la Banniere de Sa- 
uoye affifté de Pierre de Bonniuard , de Gilles d'Arlos, & d’vn Cheualier 
d'Armenie , François d’'Aranton & Richard Mufard eurent ordre de fe tenir 
toufiours prés dela perfonne du Comte Verd. Le Duc de Brunfwich, Mont- 
mayeur & Guillaume de Grandfon fortirent d'Aft pour fe ioindre à cette Ar- 
mée, Les ordres ainfi donnés, le Comte fit Cheualiers de fa main Amé de 
Gencue , Eudes de Villars, le Comte de Grueres , Grandfon ; Pefmes , Myo- 
lans; lean de Serraual dit Panferot , le Baftard dy Vernay & Taques de Villete. 
Les Coureurseftoient conduits par Humbert dé Villars ; par Varax & par 
Amé de Miribel qui sapprocherent des Ennemys & les attaquerent : Le 
Comte voyant cela fe voulut auancer : Mais il en fut diffuadé par Pierre de 
GenoftCheualier & fe contenta d’enuoyer Otrhe de Brunfwich & Guillau- 
me de Grandfon pour les fouftenir auec cinq cents hommes d'armes fur cela 
les trouppes auancées fe mélerent, & fe donna vnautre combat , ou Humbert 
& Eudes de Villars , Iean de Montfaucon , Boniface de Chalant, Coffoniay, 
Iblet de Montjouuet, François d’Aranthon, Richard Mufard, le Baftard 
du Vernay , Girard de Grandmont , Varax , Antoine du Saix , Henry de Va- 
lins , Amblard de la Paulme, Pierre de Genoft & Petremand de Rauaisfe fi- 
gnalerent ;l'auantage du combat demeuraau Comte de Sauoye ; mais Am- 
blard de laBaulme & Rauays demeurerent prifonniers.Le lendemain.le Com 
te qui eftoit dans limpatience de donner bataille fit attaquer le camp des Mi- 
Janoïs par Jean de Montfaucon. le Baftard du Vernay,Corgenon, Treyuernay 
&Pognant Baftard de Lucinge,oulean de Montfaucon fut tué, d'autre cofté 
les trouppes que le Comte de Vertus Fils de Galeas auoit amenées, comman- 
dées par Ambroife Baftard de Milan firent quelques attaques au Campdu 
Comte Verd'; mais tout cela n'eut point defuite , parce que le Comte de Ver- 
tus qui vit le danger qu'il yauoit de s'engager à vne bataille ,& la difficulté 
Corie de prendre Aft,, en leua le Siege & fe retira au Milanoïs. 
Chronig. mé apres cela fitrauitailler Aft & prit le Chafteau de Vulpian, dont 
deSa.MS. l'Abbé de fainct Benignes’eftoit emparé fur le jeune: Marquis de Montferrat, 
ar ces fuccés obligerent Secondotto Marquis de Montferrat de faire vne plus 
Hp. dé eftroitte ligue auec le Comte ; laquelle fut concluële r7.luin 1372.par laquel: 
en le Arné promit de defendre le Marquis, es terres & fesadherans ; fçauoir la 
‘*. villed'Af,; Thomas Marquis de Malefpine, les Marquis de Bufque:, de Ceue 
& d'Incife pour les chofes qu'ils tenoient mouuantes du Montferrat ;enuers 
& contre tous, à la reférue du Pape ,du Roy de France & des Princes de fon. 
fang & de faire la guerre à Galeas Seigneur de Milan pour luy faire rendre ce 
qu'il auoit vfurpé fur le Montferrat, moyennant quoy le Marquis: promit de 
donner au Comtede Sauoye deuxicents mil florins d’or , ou de: luy remettre 
Chitias ;le Territoire de Canaueys deça le Pau, Ripa, Podiuarino |, :&:le:fief 
de Monfenchuc. Il'füt encore conuenu que de ce qui fe prendrait far les 
Milanois, laconqueften feroitcommune. 
Tout cela ne fut que l'appareil d'vne:plus grande guerre; carlePapeGrer 
goire XI. ennemy de Barnabé & de GaleasSeig. de Milan, àcaufedesterres 
qu'ilsauoient vfürpées fur l'Eglife s'auoit des trouppes en Italie aueclefquellés 
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illeur faifoic la guerre , mais il n’eftoit pas affés puiffant pour en venir à bout, 
il incereffa donc en fa querelle Charles IV. Empereur qui eftoit aufli irrité 
contre eux de leur infolentedomination, & À caufe des places qu’ils auoient F9%uer.in 
occupées fur l'Empire; Ces deux grands Princes ietterent les yeux fur le Com. 9: 47: 
teVerd pour le faire chefde la ligue qu'ils auoient proiettée;Louys Roy d'Hon- Liu: dela 
grié fe ioignit à eux, elle fut arreftée le v 1 r. de Juillet mil trois cens {eptante- au Fa 
deux, le Comte Verd promit de fournir mille lances à {es defpens ; & il fut re- Sauoye. 
férué que le Marquisde Montferrat l'Euefque de Vercel & le Duc deGennes Y is 
pourroient entrer,ceux que le Comte de sauoye énuoyaen Auignon pour en iris 
iurer l'obfcrüation entre les mains du Pape furent, Imbaud Seign. du Pefchin, nn ses 
& Guillaume Seign. de Chalamont. Chief & la Chronique M.S. de Sauoye Se 
difent que Ieane Reyne de Naples eftoit de cette ligue, & qu'il auoitefté con- de Sau. 
uenu que des places que le Comte Verd prendroit fur les Seigneurs de Milan: Hif. di 
Celles de l'Eglife feroient reftituées à f Sainteté & à Icane celles qui luy ap- Piemonr. 
partenoient, & pour celles de l'Empire qu'elles demeureroientau Comte. 

Les Deputés d’Amé au retour de leur voyage d’Auignon, luy rapporterent 


2 bat =) Dr ; Preuues 
vnBref du Pape, remply d'éloges & des marques de l'eftime que fa Sainteté pag. a10. 


faifoit de fon courage, de fa prudence & de fa vertu, & peu de temps APTES Chron.de 
le Pape luy enuoya des troupes fous la conduite du Comte de Valentinois, Sau.M. s. 
de Nicolas de Beaufort Seigneur de Limueil Frere de fa Sainteté, de Raymond 4 
de Turenne, & du Seigneur d’Apcher, & leoria par vnautre Brefdatré à Vil- ARE 
le-neufue prés d'Auignon , dereceuoir l'Euefque de Vercel en la ligue. de Turin. 

Le Marquis de Saluceseftoit du party des Vifcomtes, ainfi que nous auons 
dit cy-deffus , Le Comte Verd commençea par luy la guerre de la ligue, &c Chi 
pritCony, Carail, Valgrana, Cental & autres terres; delà ilfe rendit aux 
cnuirons d'Aft, qu'Ambroife Baftard de Milan auoit reaflicgé au mois de Sep- Cerio. 
tembre; mais ce ficge ne dura pas long-temps ; parce que lean Aucut Capi- 
taine Anglois , qui auec trois cents lances Angloifes, & deux cents Archers, 
auoit feruy les Vifcomtes, s’eftoit ictté dans le party de la ligue, & rauageoit 
leParmezan & le Plaifantin : Ce quiobligeale Baftard de Milan d'abandon- 
ner le fiege d’AfF, pour s’oppoler à FAnglois qui fe vouloit ioindre au Comte 
Verd. 

Cependant Amé ne demeura pas les bras croifés , car apres la retraitte du Chron. de 
Batard de Milan, il forçea la ville de Come , & eut le Chafteau par compo- Saw M.s. 
fition ; delà il vint au Vercellois , prit les Chafteaux de Saintia & de S. Ger- ce 
main, & pouffant iufques dans les territoires de Nouarre, furprit Confienza 
& le Chafteau de Galiat. Apres cela il s'auançea auec fes trouppes fur l'Eftac 
de Milan iufqwà Vimercat , apres auoir rauagé Martezana , Mouciafque 
& autreslieux du voifinage quiauoient voulu refifter $ & pour auoircommu- 
nication au Bergamafque il fitietter vn Pont fur la riuiere d’Adde aupres du 
Chafteau de Brinio , &. obligea tous ceux qui eftoient de la fa&tion de 
Guelfesà quitter le party de Barnabé, entre autres ceux de la Valée defaint 
Martin, 

Depuis le Comte reuenuàChiuas, deputa le xv. de Feurier, Guillaume Pre 
uoft de Montjou, Henry Prieur de Roman-Moüftier, Girard d’Eftrés fon 
Chancelier, Guy de Prangin Preuoft de Laufanne, Humbert Seigneur de Co- 
lombier Baillif de Vaud, Aymé de Chatonay Cheualiers , & Antoine de 
Champion Damsifeaufes Ambaffadeurs , pour allerconclurre vne ligue auec p: 
Albert & Leopold Ducs d'Auftriche. psg 

Le Legat quicommandoità Bologne , prefla Aucut qui eftoir du cofté de 
Fcrrare de pafler le Pau pour vnir fes forces à celles du Comte de Sauoye, afin 
de’faite vn plus grand effet; mais le ComtedeVertus pour s'oppoñer cette 
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refolution, dontil pretoyoit les confequences , paf la riuicre de Chiefe au 

Een: | mois de May, & rencontra l'armée de l'Eglife fur la Frontiere de l'Euefché 
de Brefle , à laquelle il donna combat & y fut entierement deffait , ayant eu 
bien de la peine à fauuer {a perfonne; Le Pape ayant fçeu cette agreablenou- 

Doris uelle , efcriuit au Comte de Sauoye & le priaen des termes fort preffants & = 

50 cils, de repafler le Tefin pour recueillir le fruit de cette viétoire &-pardeux à 

Tir.de autres Brefs, luy recommanda d’auoir foin des interefts d'Elizaber de Maior- y 

de Turin, que Marquife de Montferrat , de Louys de Gonzague & des Mantoüans. 

Coria ” Le Comteayant fçeu qu'Aucut sen eftoit rerourné à Bologne apres cette 
bataille, pafla la riuiere d'Adde, trauerfa cout leBergamafque & le Breflan, al- = 
la à Mantouë , & delà à Bologne : Ce fac Là où fe forma le deflein du fiege de : 

Bert Plaifance , mais leComteeftant rombé malade , fe fit porter à Montdeuis » & î 

de s.M.S. l'hyuerapprochant, les trouppes fe retirerent dans lesgarnifons. Blondus dit € 

Dera.9. quele Cardinal de Berry Legat du Pape, les Comtes de Sauoye & de Geneuc, ! 
Otthon de Brunfwich , & le Seigneur Limueil Frere du Pape, firent trefues 

our deux ans à Ferrare ; Ce qui n'eft pas vray femblable, puis que l'année fui- 

Chiens uante ceux de Pile à qui Barnabé Seigneur de Milan faifoit la guerre, ayants = 

© priéle Comte de Sauoye qui eftoir à Modene pour les fecourir ; il y alla auec : 
vne partie de fes trouppes , & deffit vne compagnie d'hommes d'armes Mia-c 
lanois appellée lacompagniede S. George, cependantil y eut plufieurs al- 
lées & venuës, pour faire la paixentre le Pape & les Vifcomtes , ce quifit ce£f 
fer toutes les hoftilités de part & d'autre; À la finelle futconcluë lex x 4 r.der 

Juin de l'an mil trois cens feprante-cinq. 

Amé fur les apparences de cette paix ,fe voyant defchargc du pefant far- 
deau de cette guerre, auoit tourné toutes fes penfées contre Frederic Marquis 
Chife. de Saluces, qui refufoit toufiours de le reconnoiftre pour Superieur: Le 

Marquis fe voyant foible & abandonné des Vifcomtes , refolut de demander 
protection au Roy Charles V. & pria Charles Seigneur de Bouuille Gouuer-; 
neur de Daufiné , de l'auoüer pour vaffal du Daufin , ceque Bouuille ayant ac- « 
cepté, le Marquis luy fit hommage par procureur lonziéme d’Auril mil | 
troiscens feptante-cinq , prefuppofant des hommages precedents des Mar-, 
quis de Saluces aux anciens Daufins de Viennois: Bouuille enfuite efcriuit au‘ 
Comte Verd de la part du Roy ; qu'il n'euft plus à faire la guerteau Marquis; 
parce qu'il eftoit vaffal de fa Majelté, & le Marquis atbora les Armes de Fran- 
ce fur les principales places de fon Marquifat ; le Comteen fit fes plaintes au 
no) Charles V. mais par Les refpects qu'Amé voulut rendre à fa Majefté l'af- 
parchiue faire fe reduifit en negociation. Mais l'Empereur Charles IV. preten- 
de Turin. dant que le Marquifat de Saluces eftoit vn fief Imperial, donna au Comte, 
tous Les droits qu'il y pouuoit auoir, & luy deffendit d'en plaider auec le Mar- 
quis ; pardeuant autre que {a Majefté Imperiale. 

Cronig. Les Hiftoriens de Sauoyeattribuent à ce Prince, l'honneur d'auoir reftably. 

M.5.de 5. l'Euefque de Syonen fon fiege, d’où les Valefans l'auoient chaflé, & racontent 

DR cela comme l'un de fes premiers exploits militaires ; cependant cét Euefque: 

Panark nel autre qu'Edoüard de Sauoye Fils du Prince d’Achaye quine fut éleu 

une Eucfque de Syon que fan mil trois cens feptante-fix , & par confequent cér: 

te. de Cuenement ne peut eftre arriué que cette mefme année. Le Comte auoit. 
grand intereft au reftabliflement de ce Prelat, puis qu'il eftoit fon proche 
ent, & qu'il luy importoit que ce pays eftant fous fa domination. 
fut en paix. Il leua donc vne armée en laquelle fe treuuerent entre. 
autres Seigneurs & Gentils-hommes qualifiés de fes Eftats, ou du voifinage, 
le Sire de Beaujeu , Philippes & Iean de Vienne, Hugues Seigneur deRignys 
les Comtes de Neuf-chaftel , de Nidow, d'Arberg & de Grueres, les Sci- 
gneurs 
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gneurs de Ja Chambre, de Grandfon , de Montfaucon, d'Entremonts ;de 
Coffonay , d'Aix , de Myolans, de Montagny; de Corgenon ; de Varax., 
de Varambon , de Cheuron, d'Vrticres, de Euyrieux , ide Grandmont, & 
de:Chahdée., les 'Corhtes de Valpergue & de Limé&Martin ; les Marquis de 
Ceue, les Seigneurs de Luzerne, de Pioräfque ; de Chaläht, de Valeyfe, & 
de Nons, auec cette armée il affiegca: 6e forçala Ville de Syon apres vn 
… fige opiniaftré : de là il prit les Chafteaux de da Mayere , de Torbillon; 
de Scya ; de Montorge & d'Ayent , rendit À l'Eucfque:tont ée qui luy appar- 
tenoit & le remit en fon fiege. 
L’efmotiondes Vale{ans appaisée , il'en arriua vne aütreen Pièmont; ceux 
_ de Biellé énnemys de Iean de Fiefque Eucfque de Vercel apres luy auoir 
. fait milles trauerfes & defplaifirs ,le prirent prifonnier &le remirent à [bler gene 
de’Chalant Seigneur de Montiouuer qui l'emmena au Chafteau-de Mont: 
jouuet en [a Val-d’Aoufte; cependant Galeas Seigneur de Milan {e-rendir 
» maiftrede Vercel, & leComte de SauoÿeQui eut crainte que certe prifonné Corie. 
= domtafttrop d'auantape à {es voyfins, procura la déliurance de IéandeFief Des: 
que, qui pour fa rançon delaiffa dibletdeChalant la Seigneurie d'Andorne me As 
+ &idonnaau Comte Verdles Chafteauxde Bielle 8 de Verrue Pour auoir A Chron.de 
- protcétion , & la mefme année Otthon Marquis de Montferrat enpagca aù ne S. 
Comte lawville 8e le chafteau de Ghiuâs. Pride. 
Peu de temps apres Amé de Sauoye Prince d’Achaÿe cftant paruenu n Ta. 
âge, le Comte Verd qui auoicefté fon Duteur fuy remit les villes de Turin., de da 
: Montcalier, Pignerol & autres terres de Piemont, moyennant l'hommage. neralËler- 
Ce Prince enfuite donna des prinileges & desimmunités aux habitans de Ho 
Morat & à ceux de la Tour du Peÿlprés de Veucey & reçeuten adherence pArchine 
: Georgin, George Charles ;Guichatd ; Manfroy > Chriftophle, Taques , Ay- de Turin. 
mon& Jean Marquis de Ceue. 
7  Galéas Seigneurde Milan ,eftanrdecedé au mois de luillerde l'anthiltrois . = 
» cents feptante-huict, Jean Galéas fon Fils Comte de Vertus fitvritraitté de PHUtes 
c Paixle vingt-neufuiéme d'Aouft füiuant , auec le Comte de Sauoÿe ;:par le- PES 
. quel ä confentit que toutes les villes & chafteaux que le Comtetenoit aix ds 
Diocefes de Vercel & d'Yurée, & qu'il auoit conquis fur fon Pere, luÿ de- 
meuraflent & que leurs anciennes confederations füffent confirmées. : Ce 
traitté fut conclu à Pauie en la prefence de Blanche de Sauoye Vefue du 
Seigneur de Milan, de Manfroy de Saluces Seigneur de Cardé ; de Girard 
d'Eftrés Seigneur de Banains Chancelier de Sauoye; de Taques dé Verme& 
Bartelemy de Chignin Cheualiers. Le vingt-feptiéme dumois dé Nouem- rreuucs 
bre fuiuant les memes Princes promirent de ne iamais faireconfedcration 
auec Princes, Seigneurs ou Dignités ; fans s'y comprendreles vns les autres & pif. 
leurs füjets 8& de nefe point attacher fi abfolument à qui que ce foit , qu'ils ne us : 
fuffent en eftat de fe fecouir &leurs Eltars. De A 
+ Vibain VI ayant efté éleu Pape à Rome apres la mort de Gregoire XI. {es 
Cardinaux mal fatisfaits de la fierté & des rigueurs de ce nouueau Pontife & 
 marrys que fonelection cut efté forcée) éleürent Robert Cardinal de Geneue 
“au mois de Septembre miltrois cents feptante-huict nommé ç lement V IL 
Ce qui caufa le plus grand Schifme qui eut encoreefté dans lEglife, parce 
que Clement n'auoit que trente-fix ans, eftoit courageux & magnanime À 
preft à fubir toutes fortes de perils pour deliurer l'Eglifedes mains d'Vrbain & 
d’ailleurs il eftoit d'vne des plus Illuftres Maifons & En des plus grands corio. 
Princes de la Chreftienté , qui confidererent non:feulemert fa caufe, mais He ë 
encore fa perfonne. En effet Clementeut defon party la France, PEfpagne , 
l'Efcoffe , Naples , Sicile, le Duc de Bourgogne, le Gomte de de les 
ucs 
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Ducs de Lorraine & de Bar , les Marquis de Montferrat & dé Saluices, les Sei- 
gneurs de Milan ; le Comte de Gentue & autres Princes: De forteque l'Eu-= 
ropedemeura diuifée; ce qui caufa degrands maux à l'Italie. Enla Chams ï 
Preuues bre des Comptes deSaüoye, il fe void vne lettre de Marie deBourbôñ Im- 
pegs214. peratrice de Conftäntinople-& Princefle de Tarente, par laquelle elleex- 
hortele Comte Verd d'appuyer le party de Clement,& le coniure- d'employer 
fes forces , fesamys & fon authoritél; pour faire ceflerle Schifme de l'Églife, 
auecces paroles obligeantes. Que ‘11 y alloir en perfoines feprefence vaudroit deux 
mille lances. 
Beneuen. Clement VII. confiderant que la güerre que Jean Marquis de Montferrat, 
Hp, & & Ottho Duc deBrunfwich faifoient à Jean Galeas Comte de: Vertus Sei-7 
Arf. gneurde Milan , ruinoit fes deffeins contre Vrbain V J.entréprit de les mettre 
d'accord pour les attirer à fon party; àcét effecil pria le Comte Verddes'ene 
entremettre , en quoyil reuflit fi heureufement quéspar Traittéfait à Vercel, \ 
lexxux: de lanuier M.CCC.LX X IX.Il y eut paixentre ces Princes, del'e- 8 
xecution de laquelle le Comte de Sauoyefut declaré feubarbitre. Ceux-quece 
Princeemploya pourlanegociation decette paix furent , Antoine de la Tour; 
Seigneur d'Irlains & d’Arconcié, Girard d'Eftrés, Guillanmede Stauayé, Améi 
Che Seigneur d'Vrtieres, & Sauin de Floran Jurifconfulte. 
Cor. Barnabé Seigneur de Milan, ayant eü long-temps guerre auec les Seigneurs! 
de Verone de la maifon de la Scale; confentit auf fur quelques propofitions 
de paix qui luy furent faites, que le Comte Verd. fut l'atbitre de leursidiffe-« 
rends , ce qu'Amé accepta & les renditbons amys. ! 
Froïffart. Le Roy Charles V:eftant decedé au mois de Septembre M.CCC:LXXX. 
ART le Comte fut inuité de fe treuuer au Sacre & Couronnement du Roy Chaïles- 
Vifins. VI fonFils, quife fit AReims le Dimanche auant Touflaints , ou affifterenté 
ae auffi les Ducs d'Anjou, de Berry , de Bourgogne & de Bourbon Oncles dut 
nid Roy, les Ducsde Brabant, de Bar, de Lorraine ; les Comtes dela Marche, 
France. : d'Eu & de Namur. 
Ping. Ang. © Louys Duc d'Ahjouayant efté adopté par IeancReyne de Naples & de Si-: 
ee ,. (ile ; quitta au Comte Verd , par Patentes du x 1x. de Feurier M. C CC. 
Preues LXX XI. dattées à Lyon, toutesles pretentions que les Roys.de Naples : 
pag. 114 gdeSicile, Comtés de Prouence & de Forcalquier {es Predecelleurs ; pou- 
uoient auoir fur le Comté de Piemont. Lexx 11. du mois d'Auril fuiuant;lean- 
Tir. dela Philippes de Montbelliard Seigneur d'Orbe, d Efchalans & de Montaigny! 
maire de Je Corbe Fils d’Eftienne de Montbelliard confentit que fes Chafteaux d'Efcha-\ 
lans & de Montaigny fuffent acquis & confifqués au Comte, aucäs-qu'ill 
DAS vintàs'en feruir pour luy faire la guerre. 
Chiefa. Cette mefme année, le Comte reçeut vn honneur extraordinaire, &if io 
{ dire, fansexemple. Les Venitiens & les Genois eftoient en guerre:il.y 
auoit cinq ou fix ans, Louys Roy d'Hongrie, le Patriarche d’Aquilée ; le 
Duc d'Autriche & Fjançois de Carrara Prince de Padouë eftoient alliés des 
Genois, lean Empereur de Conftantinople & le Roy de Chypre s’eftoient 
declarés du party des Venitiens; Ce feu eftoit capable d’embrafer toute l’Ira- 
sh lie , Amé entreprit de l'efteindre, &apres auoir tiré parole des Genois &:de 
de. leurs allié l'Euefque de Torcelle à Venife pour y difpoter cette Illu= 
ame. Jeurs alliés, enuoya l'Euefque de Torcelleà Venife pour y dilpoler cette Elu 
18.6 ftreRepublique; {es propofitions furent bien reçeuës : On luy-deputa trois 
te des principaux de la Seigneurie , fçauoir Michel Morofin , Zacharie Contaz 
Le. Lipp. tin & Tean Gradonic. Le Roy d'Hongrie de fon cofté ; enuoya Valentin Euef 
que descinq Eglifes, & Paul Eucfque de Zagabrie : Les Deputés de Marquard 
Patriarche d'Aquilée furent, George de Tortis lurifconfulte , Federic Sauro= 
gnan,& Nicolas Gambin: ceux dela Republique de Genes , Leon de Montal: 
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‘rançois Embriaco, Napoleon Lomellin & Michel Marufo, & pour le 4 
rince de Padoüe, Thadée d'Azaguidi Cheualier Bolognois, Antoine de De 
Zacchis & Iean Turcet Iurifconfultes. Ce Prince, après auoir oüy lesraifons C?/5. 
les interefsés rendit fa Sentence à Turinle 8.d’Aouft 138 1. par laquelle il or- es 
lonna:que cous les prifonniers pris péndant la guerre,fe rendroient de part & Aif. Fer. 
Yautre. Que le Prince de Padoüe reftitueroit aux Venitiens les Villes de Ca- ee Ne 
arzere & de Morenfon: qu'il demoliroit tous les forts qu'il auoit faits pen- Berger. 
Jant la guerre, & les Venitiens luy rendroient ja Toar de Corania : qu'Al- ? 
ert d'Eit limiteroit les terres dont on eftoit en differend. Que le Comte fe- gate 
oit fortir les trouppes qui eftoient en l'Ile de Tenedos, & la garderoit pen- ### 
lant deux ns, à la charge que les foldats feroient foudoyés par les Venitiens 
K pat les Geneuois, & qu'au bout de deux ans le Comte feroit demolir la 
orterelle de Tenedos s afin que les Venitiens & les Genois n'y pretendiflent 
lusrien. Que la Nauigation leur feroit interdite iufqu'au fleuue de Tanays. 
Que les Florentins en feroient les cautions iufqu'à trois cents milefcus. Que 
le dix ans en dix ansles Venitiens payeroient au Roy d'Hongrie fept mil 
{us ; à condition qu'il chaïferoit les Pyrates des coftes de Dalmatie; que 
ct Patriarche d’Aquilée rentreroit dans Tergefte qui auoit efté occupé fur 
üy, & que Catharo demeureroit aux Venitiens. Cette Sentence fat pronon- 
ce par Sauin de Floran Confeiller du Comte de Sauoye & par Iean de Ra- 
jays fon Secretaire, & fur agréé de tous les Ambafñadeurs; Mais Mudatio 
Capitaine dé la Fortereffe de Tenedos pour les Venitiens ayant refusé de la re- 
néctre entre les mains de Boniface Scig. de Piozafque Gentil-hôme Piemon- Chronig. 
ois éleu Gouuerneur par le Comte de Sauoye qui y aborda le 6.de lariuier fui- de S.M.S. 
jant, les Venitiens y enuoierent vne Armée commandée par Fantino Georgio, PR CR, 
qui la prit par compofirion & la remit à Antoine de Soliers Gentil-homme ener, B. 
d'Yvrée, qui par Patentes dattées à Turin le 8. de luillet 1382. auoit eu pou- P4410: 
toir du Comte de la garder par fon authorité , il la fit apres demolir Tir dé 
Ainf finit cette fangläte guerre, & tous ces Princes quieftoient ficruels en- PACE 
nemys fe reconcilierent par l'adreffe & par la prudence du Comte Verd,quieut 
toure la gloire de cette illuftre negotiation : Vn celebre Hiftorien en a donné 
par equiuoque l'honneur au Comte Amé VII. furnommé le Rouge; les let- 
tresvbligeantes quele Duc de Venifeen efcriuit au Comte pour luy en faire fes 
remerciements  tefmoignent aflez comme les interefts de cette Republique 
luy eftoient en confideration. 1 
Vne a@ion ficelebre obligea les Genois decontraéter Alliance & Confede- Le 
tation auec ce Prince le 7. de Nouembre de la mefme année pendant dix ans Preunes 
contretous leurs ennemys, fans exception que du Pape & delEglife , de Ven- per 
celas Roy des Romains, du S. Empire de Louys Roy d'Hongricë de Polo- parchiue 
gne, fur peine de cent mil Aorins. les Ambafñfadeurs du Comte furent, Barthele- de Turin. 
my Seigneur de Chignin , lean & Pierre Prouane Gentils-hommes Piemon- 
tois: Au mois de Décembre fuiuant , il renuoya les mefmes Ambaffaideurs à 
Gennes pour negotier vn Trair.de Paix entre le Roy de Chypre & les Gennois. Re 
Mais le Cote eftoir trop genereux & trop bon amy de la France, pour termi- Nofrad. 
nerfes iours en pacifique & pour les fuls interefts de fes voifins,le Duc d'An-Diiee, 
jou defigné Roy de Naples ne l'eut pas pluftoft coniuré par lettres de l'ayderà 476 
laconquefte de ce Royaume ;qu'ilrefolut del'yaccompagner, ils sabouche- 
rent à Lyon le 19. deFevrier1381. Clement VII. qui eftoit en Auignon,fut 
bie aile que le Comte de Sauoye fit ce voyage:parce que le Duc d'Anjou auoit 
poar Competiteur Charles de Duras, qu'Vibain V I. auoit couronne Roy, 
de forte que la querelle du Duc d'Anjou eftoit celle de Clement, Amé 
conuoqua la fleur de fa Nobleffe & fes meilleurs Capitaines , & auant que de 
N HHh partir, 
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artir, ilréçeutles habitans de Cony en Piemont, (qui fe donnerent à luyle 

x. d'Auril del'an M.CCC.L XX X11)& le Chafteau de Dian,dontle Pape 

Clement luy auoit faitvo prefent: le Duc d'Anjou luy donna lerendés-vous 

en Auignon, ou ces deux Princes arriuerent enfemble, & receurent de grands 

honneurs de Clement fepriéme , quicouronna Louys. L'armée eftoit de plus 

de trente mil hommes; Les Prouenceaux qui s’eftoient declarés.pour We 

bain , & qui par confequent panchoient plutoft du party de Charles de Du: 

ras que de Louys ,eftonnés de ce fuperbe appareil de guerre, & perfuadés par 

le Comte de Sauoye, fe foubmirent entierement au nouueau Roy. Cette ar- 

mée prit fa route par le Daufiné & par le Piemont : Le Roy Louys paffa par la 

Sauoye pour ioindre les trouppes du Comte Verd , qui auoient pour chefs, 

Pierre Comte de Geneue, Louys de Sauoye Frere du Prince d’Achaye, & Odo 

de Villars. La Chronique M. S. de Sauoye dit qu'il y auoit quinze cents Cheuas 

Sainte Lersé) Efcuyers denom cr d'Armes à Vn autre Hiftorien dit quele Comte auoit 

ee deux mille lances : quoy qu'il enfoit, Froyflart Autheur proche du temps, 
desComr, demeure d'accord que le fecours du Comte Verd fut grand & confiderable. 

Louystrauerfa toute l'Italie fans obftacle , & entra dans l'Abrufle, prit Cic= 

ta Reale & l'Aigle, principales villes de cette Prouince, fainte Viétoire & Ma- 

Chronig. talone, puis eftantà Ayroles en l'Apoüille: Il enuoya vn cartel de def à 

dSMS. Charles de Duras, & luy offrit le combat de dixcontre dix au mois de Decem- 

Nofsa. brede lan M. CCC.LXX XII. le ComteVerd eftoit le premier de ces 


de Prou. 
Froiffart. 


Pants. dix combattans qui deuoient decider la queftion du Royaume. Il yauoit auf 
fi quatre Sauoyfiens, Odo de Villars, Hugues Seigneur de Grand{on, Jean de 
Grolée Seigneur de Neyrieu, & François d’Aranthon perfonnage fignalé, 
de qui defcendent les Seigneurs d’Aranthon-d’Alex : Mais Charles de Duras 
refula ledefñ, ne voulant que temporifer. 
Chronig. Cependant le Comte de Sauoye prit Monteflarto, & y. laiffa Gouuerneur 
de S.MS. Boniface de Chalant Seigneur de Fenis, delà il alla à Cam pobaflo., & au Cha- 
Ge fteau des. Eftienne au Diocefe de Bitonte, ouil fut frappé de pefte, & y mou-| 
Barre. rutâgé d'enuiron cinquante ans le 2.iour de Mars M.CCC. LXXXIIL.& non: 
Ah pas l'an M.CCC. LXXII. comme ont efcrit Guillaume Paradin, Vignier, 
Fauin,  Doglioni , ny l'an M.CCC.LXXXI. ainfi que porte la Chronique de Flan- 
se dres , ny l'an M. CCC. LXXX. füiuant l'Obituaire de S. François de Cham- 
ie bery: Vn Autheur Contemporain recite qu'il mourut pour auoir, beu d’eau 
par. , d'vne fontaineempoifonnée. 
Nenlx. Par fonteftament quieft du 27. de Feurier 1383. datté à. Eftienne, il or- : 
cæp.3s.  donta que fon corps feroit porté en l’Abbaye deHautecombe auSepulchre de, 
nn fes Predeceffeurs , fonda la Chartreufe de Pierre-Chaftel, ouil ordonna quin-: 


zeReligieux qui prieroient Dieu pour fon ame , pour celles des Comtes de 
Sauoye & pour celles des Cheualiers de fon Ordre du Collier, il fit encore des 
legs pieux à plufieurs Eglifes, ou il fonda des Meffes | comme en l'Hoftel- 
Dieu de Montmeillan, aux Eglifes de Laufanne, de S. Maurice en Chablais, 
de S.Antoine de Viennois & de Belley, de Turin,de Notre-Dame d’Anneff, 
de S.Leger de Chambery , & de Poletins. Il fit legat de 300. florins d’or de 
rente annuelle à Amé Seign.d'Vrtieres,recommandant à fon heritier,Gafpard 
de Montmajeur : Et quant à Bonne de Bourbon fon Efpoufe. il luy laiffa l'y. 
fufrait & l'adminiftration generale de fes Eftats, pendant qu'elle demeureroit 
en viduité, & outre ce, luy donna en proprieté les Chafteaux, Villes , & Sei- 
gneuries d'Euyan,de Fefterne, de Ripaille,de Tonon,des Alinges, d'Hermen- 
ce & du Bourget, inftitua fon heritier vniueriel Amé fon Fils vnique, & le 
chargea de grandes fubftitutions , eftabliffant le droit de primogeniture entre 
{es defcendants & la perpetuelle exclufion des Filles. Les Executeurs de fa 
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volonté furent Guy Abbé. de-S. Michelide la Clufe:, Guillaume de Grandfon 
Seigneur d'Aubonne,Louys de Coffonay Seigneur de Berchié, Amé Seigneur 
d'Vrcieres ; lean. de Corgenon Seigneur de, Meillonnas , Gafpard de Mont- 

mayeur Seigneur de Villars-falet, Humbert de Colombier Seigneur de wil- 

lerans ; Barchelemy Seigneur de Chignin, Humbert de la Baulme Scigneur 

de Fromentes & André Seigneur de Belletruche. Louys de Sauoye Prince de Chron. de 
la Morée fe chargea de la conduite du corps de ce Prince iufqu'a Hautecom- RE 
beoùil fut inhume le quinziéme de [uin fuiuant. Vingr-quatre Prelats affi- Pier. 
fterent à la pompe deles funerailles. “ Pap Mag 

Le Regne de ce Prince fut de quarante ans, autant heureux qu'il fut long; 
Jamais Prince n’a eü tant de gloire &d'honneur. Les Papes le reconnurent 
pour Protecteur, du, S.,Siege & pour Athlete de l'Eglife, l'Empereur pourfon 
bras droit, les-Princes afigés pour leur amy :1l porta fes armes en diuers 
endroits de l'Europe, & de LAfie pour redreffer des Trofnes abbatus , les Sou- 
uerains ne volurent point d'autre Arbitre pour leursdifferends ; il laïfla d'illu- 
{res tefmoignages de fa picté en la fondation de la Chartreufe de Pierre-cha- 
ftel & des ConuentsdeS. François de Bourg & d’Aoufte , & des Auguftins de 
Barges., & par la conuerfation familiere qu'il auoit auec les perfonnes Reli- 
gieufes ; nommement auec Jean Birel General des Chartreux homme de 
fainéte vie. Vn de nos Hiftoriens recite de luy qu'au voyage qu'il fit en l'A- 
poüille. il. ft mourir vn Magicien qui luy promettoit de luy faire auoir le 
Chaftéau de Oeuf de Naples par enchantement. IL vnit à la couronne de 
Sauoye les Baronnies de Vaud , de Gex. & de Faucigny, les Seigneuries de 
Valromay ,de Quiers, de Bielle, de Cony, de Querafque & de Verruë ; il 
maintint fes Eftats en Paix, porta coufiours la guerre chez fes voifins , mais 
pourdescaufes legitimes , s’il eut le furnom de Verd à caufe qu'il aymoit cet- 
te couleur en fes habits , il le meritoit parce grand courage, dont il conferua 
la vigueur iufqu'à la mort : il fut ferme & conftant en l'affection qu'il auoic 
pour la France ; carcommela premiere de fes aétions fut pour la deffence de 
ce Royaume contre l'Anglois, auf voulu-il finir fa vie pour les interefts d’vn 
Prince dufang de France : Vn Autheur modernel appelle Perfonnage de fingu- Duplez. 
liereWertu er Prudence. La Chronique de Flandres dit qu’il fut fort regretté de ue : 
fes fujets ; vn autre Hiftorien dit qu'il n'y eut que fesennemys quiferejouirent 
de {a mort. l'Italie en: tefmoigna douleur par vne deference fans exemple: car ?hit Berg. 
tous les Princes, Potentats, Republiques & Villes d'Italie enuoyerent des pes 
Ambafladeurs pour affifter à es funerailles. Sa deuife fut vne Riuiere qui en ; 
reçoit d'autres auec ces mots , Wirefque acquiriteundo; en effet {es grands voya- 
ges & fes celébres entreprifes luy acquirent vne haute reputation. 

Le Comte Aymon fon Pere promit qu'il efpouferoit Marguerite de Lu- Titre de 
xembourg Fille de Charles Comte de Luxembourg Roy deBoheme,puis Em- Eee 
pereur & petite Fille de Iean de Luxembourg Roy de Boheme , auec qui les 
articles en furent arreftés l'an 1 33 3. Guillaume de Pingon Archidiacre d'O- 
range Chancelier de ce Roy eftoit fon Ambafladeur ; mais le mariage ne fut 
pas confommé: en quoy fe font trompés ceux qui ont donné cette Margueri- Hemning. 
te de Luxembourg pour premiere femme à ce Prince , dont ils difent que le er 
mariage fe fit l'an 1337. auquel temps il n’auoit que trois ans. l'Hiftorien de Ponie. 
là Maïfon de Luxembourg. n'en aeïü aucune connoiffance. 

Les Tuteurs de ce Prince pendant fon bas âge, penferent auffi de bonne 
heure à le marier : Premierement À Ieane Fille aifnéede Pierre Duc deBour- 
bon & d'Ifabelle de Valois qui luy fut promife ; mais la chofe n'eut pointde 
füite, parce qu'elle futmarice auec le Roy Charles V. Depuis Ieane de Bour- 
gogne (malnommée Margucrite par Guillaume Paradin) luy fut accordéeen 
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Mariage en la grande Eglife de Chälon fur Saone le feziéme de luin mil a 
trois cents quarante-fept, elle ettoir Fille de Philippes de Bourgongne Cam- 
re W'Arrois & de Tane Comtefle de Bourgongne ,Eudes Duc & Comte de 
Bourgongne fon Ayeul & leane de France {on Ayeule ÿ confentirent , & 
furent prefents aux promeffes,auec Blanche de Bourgongne Comteffe Doüai- 
riere de Sauoye, lean Euefque de Chälon , Taques d'Audelencourt Chan: 
celier de Bourgongne & plufieurs autres Grands Seigneurs &e Gentils-hom- 
mes de Bourgongne & dé Sauoye, Ce party eftoit des plus auantageux du 
Royaume., Car outre la grandeur de l'extraction Paternelle & Maternelle 
de cetre Princefle ; elle deuoit heriter auéc Philippes de Bourgongne fon Frere 
de tousles bicns dé la Maifon de Bourgongne , en effect par les promef- 
fes de Mariage le Duc & la Duchellé de Bourgongne promirent, qu'elle 
leur faccederoit felon les couftumes des lieux ou leurs biens eftoient affis. 
Cependant le Mariage ne fur point confommé quoy que Ieane eut toufiours 
efté nourtié & éleuéeen Sauoye, foit parce qu'elle n'eftoit pas Propre à auoir 
des Enfans ainfi que porte l'ancienne Chronique de Sauoye, foit par quel- 
Ch ronig. QUE AUtTE confideration. En quoy fe font mefcontés trois Hiftoriens qui ont 
de s.M.S. efcrit le contraire , elle ne fut pas neantmoins renuoyée en Bourgongne com- 
ne mè veut la mefme Chronique M: S. Mais le Roy Charles V. la retira des 
Pons Mains du Comte de Sauoye moyennant quarante mil Aorins d’or par le Trait- 
on té de l'an mil trois censcinquanre-cinq, & ce fut à Gaucher Seigneur de Cha: 
HR de ftillon Souuerain Maiftre d'Hoftel de fa Maijeité, qu'elle fat remife le dix- 
Bourg,ch. huictiéme d'Avril mil trois cens cinqtante-cinq à fainét Laurent prés de Maf 
Fa con, par Antoiné de Miolans Abbé de S. Rambert; le Prieur de Belley, Ay- 
pag. 188. mon de Chalant Seigneur de Fenis & Pierre de Montgelas Cheualiers. 
ne Par le mefine Traité il fut arréfté que le Comte Verd efpouferoit Bonne | 
Ton, de Bourbon Sœur de leane de Bourbon Reyne de France & Fille de Pierre 
Sainte Duc deBoutbon & d'Ifabellé de Valois ; ce qui fut executé l'an mil trois 
de cens cinquante-cinq , en l'Hoftel de S. Paul à Paris , ou Guillaume de la Bau- 
Chronig. me Seigneur de l’Abbergement Ambafladeur & Procureur du Comtede Sa- 
a uoye l'éfpoufa en grande folemnité & l'amena au Pont-de-velle ou le Com- 
ins te Verdla vintreceuoir ; Ce Mariage auoit efté proierté defia l'an mil trois 
Te cinquante-deux. Le Comte de Sauoye ayant enuoyé pour céc effet en 
* Boutbonñois Rodolphe de Montbel Abbé de S. Michel de la Clufe, Gui- 
preuves Chard Seigneur de Beaujeu , Galois dela Baume Seignear de Valefin , & Hu- 
pag. 222. gues Seigneur de Grandmont. Mais la chofe fut differée iufqus au fufdie 
Traitté de 1355. Bonne de Bourbon auoit efté fiancée à Godefroy Prince de 
Chi: Brabant Ducde Limbourg Sire d’'Archot & de Malines , mais il mourut l'an 
PRE 1350. auant la confommation du Mariage. 
denabe, Cette Princeffe fur l'ornement defon fiecle, & dont la vertu efclatta dans 
les grandes trauerfes qu'elle eur pour legouuernement de Sauoye apres la mort 
d’Âmé Comte Rouge fon Fils, ainfi qu'il feraditen fon lieu; Elle fonda en 
l'Abbayé de Hautecombc en Sauoye, la Chappelle de fainé&t Benoit & de 
fanct Bernard , qu'elle dota de trois cens liures de rente , elle deceda au Cha- 
fleau de Mafcon le dixneufiéme de Januier mil quatre cens deux, elle auoit 
trois mil liures de penfion fur la Refve de Mafcon & fur les foyres de Chä- 
nou lon, & iouyfoit pour fon Dotaire des Villes & Chafteaux de Bourg, de Bau- 
TA gé, de Pont-de-velle, de Pont-de-vaux ,de fainét Martin le Chatel en Breffe, 
rx de du Chafteau de Credo & de Chaftillon en Sauoye, & de la Baronnie de 
l'Arch. de Poucigny fuiuant Ja remife que luy en fit le ComteRouge fon Filsle 18. de 
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ENFANS DAME VI COMTE DE SAVOYE, 
VIRE 4 . & de Bonne de Botrbon. 


I AméVII du nom, furnommé le Rouge Comte de Sauoye, Duc de Cha- 
blais & d’Aoufte , dont l'éloge eftau Chapitre fuiuant. 


IL Louys de Sauoye mortenieuneffe l'an mi] trois cens foixantecinq,& in- Tiv.du 
humé en l'Eglife des Religieux de S. François de Bourg non pas auBour- ee 
get, ny l'an mil trois cens foixante-hui&, comme a efcrit Pingon. L'ancien François 
Martyrologe de l'Abbaye de Hautecombe fait mention de luy & porte qu'il de Bourg. 
deceda l'an mil trois cens foixante-cinq. A 
wanderburch & Pierre Matthieu aiouftent vntroifiéme Fils, nommélean qu 
de Sauoye, Doyen de S. Apollinaire & Patriarche de Conftantinople , dont 7 Tabul. 
Henninges a aufli fait mention, & dit qu'il fut enuoyé en Ambaffade au Pape, Gencalog. 
par l'Empereur CharlesI V. & qu'il futreçeu auec de grands honneurs par le 
Marquis de Ferrare. Mais tout cela eft deftitué de preuues:Le mefme Mathieu 
dit auec auffi peu de fondement, qu'Edoüard de Sauoye Eucfque de Syon 
eftoit Fils du Comte Verd. 
Outre les enfans legitimes, Amé WI. laiffa deux Filles naturelles, fcauoir; xw.MsS. 


à Re RAS É de Mr. de 
Antoinette & Icanctte de Sauoye, dont ie n'ay fçeu l'alliance ny la pofterité. Comnene 


HHbh 3 ® AME" 


Saueye. 


Berry- 
France. 
Semé de 
France à 
la bordu- 
re engre- 
lée de 
gueules, 


430 Hiftoire Genealogique 


PR 
A A 


X I V-- 


AME VII DV NOM SVRNOMME LE 
Rouge, ou le Roux, Comte de Sauoye , de Nice € de Vintimille, 
Duc de Chablais €5 d'Aoufte, Baron de Foncigny,de Vaud, €5 de 
Gex, Seigneur d'Turée, de Barcellonnette, de Cony, de Chiuas , 
de Breffe, de Bugey € de Valromey , Marquis de SuXe e5 
d'Italie , Prince de Piemont , € dufaintf Empire. 


CHAPITRE XXAV. 


NE "IL eft permis de iuger de la bonté d'vn arbre, par l'excellence de fes 
remiers fruits,& la de grandeur des dernieres a@iôs d'ynPrince par 
VERSA, l'efclat de cellés.de fa ieuneffe : 1] y à iufte fuiet de croire que fi celuy 
dont ie vay defcrirela vie, n'euft efté emporté de ce monde, par vne mort 


precipitée 
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precipitée au milieu de {a courfe ; il eût fans doute égalé les merites & les 

vertus du Comre Verd fon Pere , dontil s’eftoit rendu parfait imitateur. 

Bonne de Bourbon accoucha deluy ;la cinquiéme année de fon Mariage Pirgor: 
:- le vingt quatriéme de Feurier mil trois cents foixante à Veillane en Piemonr, Pur 
Vie ancienne C hronique de l'Ordre des Chartreux, porte que le Comte deSa- 
uoye croyant cette Princeile fterile recourutà lean Birel General des Char- preuues 
treux homme de fainêe vie, par les prieres de qui & de tout fon Ordre, Dieu Pag:222. 
luy donna ce Fils vnique. 

A l'âge de dix-neuf ans ,il eut du Comte Verd fon Pere les Seigneuries rs 
de Brefle-& dela Valbonne pour fon Appannage > & prit Le vitre’ dé Sei- Parad. | 
- gneur deBrefle, ce qui l'obligea d'aller à Bourg pour en prendre pofleflion & ses 

pour receuoir les hommages des Gentils-hommes & des Feudataires : ce fut-Tier. de la 
ence voyage qu'Edoüard Seigneur de Béaujeu 8: dé Dombes le choifit. pour A . 
eftre Arbitre des differends qu'il auoir auec le SiredeVillars : mais nonobftant 
cette deference , ils ne farent pas long-remps bons amys; parceque leSire 
de Beaujeu preffc de rendre hommage auSeigneur de Breffe pour les villes 
de Lent, Toyfley, Chalimont ; Montmeile ; Villeneufuc & Beauregard.en 
Dombes; & pour les Chafteaux de Coligny.& de Buenc enBreffe., refufa de le 
faire ;quoy qu'il yfucobligé parles traités du cinquième de uiller mil trois 
cents trente-fepr &du diziéme de Feurier:r 377? Amé auant que-de fe refou: 
dre furcerefus , enuoya Eftienne della Baulme Seigneur «de Fromentes au 
Comte Verdfon Pere, pour luy en demander anis. Le Comte indigné dece 
quelle Sire de Béaujeu n'obferuoit pas ce qu'il aüoit promis, efcriuit au Sei- 
gneur de Brefle , qu'il employalt fes Armes pour le mettre à la raifon. Cejeu- 
ne Prince aflembla fes trouppes , & fuiuy de Pierre Comte de:Genèue, d'Hu- 
gues de Châlon Seigneur d’Arlaÿ , de Iean & de Philipes Enfans du Comre 
de Montbelliard, de Gauthier de Vienne Seigneur de fainéte. Croix & d’autres 
grands Seigneursentra À mainarméeen Dombes prit le Chafteau de Beaure- 
gard fur Saone paraffaut & Lenc parcompofition. Deilà il alla mettre le Sie- 
‘ge deuant Toyiley. Cependant le Sire de Beaujeu qui n’eftoit pas eneftat de 
refifter à cejeune Conquerant, implora l'âyvde & l’entremife de Philippes Le 
Hardy Duc & Comte de Bourgogne; &:de Louys1 1. du nom Duc de Bour- Titre du 
bon;"qui moyenna vne trefue d'vn an ; laquelle fut arreftée à Morges le ani 
quinziéme de Decembre miltrois cents huictante : Etcomme la trefue cftoit Mem.Ms. 
prefteà finir, le Duc de Bourgogne enuoya en BreffeBertrand de fainé Paftour a ne 
& Renaud Seigneur de Montconnys Cheualiers fes Ambafladeurs pourén 
obtenir la continuation pendant vne autre année. i 

Le Roy Charles VII. eftant pañlé en Flandres , pour faire la guerte aux 
Gantoïs qui s’eftoient reuoltés contre Louys Comte de Flandres, inuita le 
Comte Verd de l'accompagner; mais cePrince ny pouuant aller ,pour eftre 
engagé au voyage de Naples auec Louys Duc d'Anjou , y enuoya Améde 
Sauoÿe qui fe treuua à la memorable bataille de Rofebeque le vingt-feptiéme Borere. 
de Nouembre mil trois cents huidante-deux. Le Roy apres cette viétoire 
cftant reuenuen France, Amé s'en reuintauflien Brefle, pour recommencer 
là guerre au Sire de Beaujeu auec qui la trefue eftoit finie. Il ne fut pas pluftot 
arriué à Bourg , qu'ayant joint les trouppes qu'il auoit ramenéesde France, 
auec celles qu'il leua fur les lieux 5 il entra en Dombes & y prit d'abord les CR 
Villes & chafteaux de Toyfley, de Montmerle & de Chalamont ; maïs cét desa.M.S. 
heureux fuccés fut troublé par la nouuelle de lamort du Comte Verd, appor- 
rée par Louys de Sauoye Prince de la Morée:ce qui obligeale nouueau Comte 
de Sauoye , d'aller à Chambery pour prendre polfeflion de fes Eftats. Le. 
Comte Verd en mourant confa à Gafpard Seigneur de Dore 
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refchal de Sauoye-l'Anneau de fain& Maurice;pour le remettre à fon Fils 
mais ce Gentil-hommeeltant mort en chemin à Albengafur la cofte de Gen- Bref 
nés : le Prince de la Morce fe chargea de cette ceremonie.. Le Pape Clement “0 
VII. aduerty du decés du Comte Verd:, & portant impatiemment Ja perte 
3 d'vn fi grand Prince ( w'il appelloit/e Champion &) L'Athlere del Eglfe)enuoya 
He au jeune Amé le patriarche d'Antioche;auec vn Bref plein d'Eloges du-mort 
de Turin, & de paroles de confolation pour Le viuant. Amé V IL. ayant donc rt 
efté reconnu & falué Comte de Sauoye il enuoya prendre inueftiture des 
de fes Eftats de l'Empereur wenceflas ,; par Nicolas de Blonnay & Hu- 1 
gues de Villette Cheualiers', Guichard Marchand & lean de Conflens = 
Jurifconfultes fes Ambaffadeurs. Cependant les Ducs de Berry , de Bour- 7 
gogne , & de Bourbon & le Sire de Coucy ; luy en enuoyerent Pour té 3 
moyenner vne Paix durable auec le Sire de Peaujeu : le Duc de Bour- née 
give du bon mefme, & le Sire de Coucy allerent en perfonne À Chambery , où s 
Trelor de Je traitté fut conclu le dernier iour de May mil trois cents huictante jeu 
Beanjoll trois. Les articles furent que le Comte de Sauoye pour l'amour du Roy 
Charles V IL & des Ducs de Berry ; deBourgogne &.de Bourbon & du Sire de 
Coucy, relacheroit au Sire de Beaujeu toutes les places qu'ilauoit prifes fur 
luy en Dombes , x la referue feulement du Chafteau de Beauregard fur Saone, 
dont le Comte iouiroit fa vie durant, & à la charge qu'Edoüard deBeaujeu, 
outre les villes & chafteaux de Lent & de Toyfleyen Dombes, de Coligny & 
de Buenc en Brefle;reconnoiftroitencore deteniren fief du Comte de Sauoye, 
Ja Seigneurie de Montmerle. Ce traité. de Paix futfigné par le Duc de Bour- 
bon, Énguerrand Sire de Coucy,Guy Abbé de S. Michel de la Clufe,Philibert 
de l'Efpinaffe Seigneur de la Clayctte, 1blet de Chalant Seigneur de Montjou- 
uet, Girard d'Eftres Chancelier de Sauoye, Philibert de la Baume Seigneur de 
Montreuel , Humbert de la Baulme Seigneur de Fromentes Guillaume de 
Corgenon Seigneur de Chaumont, Louys de Chaumont, Louys de Coflo- 
nay, Éftienne Baftard dela Baume, Charles de Hangeft. Tean de la Guiche & 
Jean de Poquieres Cheualiers. 3 
S.Marhe  L'afliflance que Louys Duc de Bourbon rendit au Sirede Beaujeu encette : 
guerre ; fut la principale caufe dela donation qu'Edoüard luy fit detouis fesife 
biensle23. deluin 1400. par lemoyende laquelle les Seigneuries de Dom- P 
bes & de Beaujollois entrerent en la Maifon deBourbon. ; 
Les Gantois, apres la bataille de Rofebeque, au lieu de ceder au temps &8 
à laraifon, appellerent les Anglois à leur fecours , qui mirent le fiege deuant 
Ypre. Le Roy harles V Lrefolut pour la feconde fois de palleren Flandres 
auec vne puiffante armée : Le Comte de Sauoye eftoit trop amy dela France, 
pour fe repoler en vne fi belle occafon; fur tout enayant eftéprié par le 
Roy ; il alla donc à ce fameux fiege & y mena Sep cents Lances de pars 
ce Sauoyfiens , comme aremarqué vi Hiftorien; les Anglois furent contraints | 
de Hlandr. deleleuer , & le Roy eftant allé affieger Bourbourg ; le Comte de Sauoye 
td y fuiuit fa Maijefté , accompagné d'Amé de Sauoye Prince de la Morée, de. 
up EX. : 0 : 
ché, M Louys de Sauoye fon Frere,des Seigneurs de Chalant, de Montmayeur,d'En-, 
$. de rer. tremonts, de Myolans,du Comte de Valpergue,des Seigneurs dela Chambre 
a du JAix,de Coudrée& de Montfort, qui fe fignalerent tous en diuers combas qui 
RE fe firent pendant ce fige : mais le Comte de Sauoye y acquit la reputation du 
plus hardy & du plus vaillant Cheualier de toute l'armée : car outre qu'en VA 
combat il tua de fa main à coup de hache Alain de Tournemine Gentilhome 
Breton & Henry Sanglier,ilbleffa Thomas Treuet Gentilhomme Anglois:Et 
comme en ce temps-là la principale gloire des armes confftoit aux combats 
de barriere, les Anglois qui ont toûjours efté les plus glorieux detoures les 
nations 


preuués 
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nations , entreprirent des iouftes durant les trefues, dont Amé remporta tout 
l'honneur, ayant vaincu au combat de la lance en prefence du Roy, le Comte 
d'Hedinton, le Comte d'Arondel auec l'efpée, & leComte de Pembroch auec 
Ja hache : Ce qui fut caufe que cette place ayant capitulé, & s'eftant renduë au 
Roy, les Anglois quieurent permifhon de fe retirer en leurs pays, demande- 
rent au Roy cette grace, que ce fut fous lefcorte de ce ieune Prince dontils 
admiroient la valeur. Ce fut à fon retour que le Comte de Sauoye pritcongé 
du Roy , parce qu'il eftait preffé de faire la guerre aux Valefans , qui pour la 
feconde fois auoient chaflé leur Euefques Le Royeutbiendela peine à con- 
fencir à ce depart, à caufe qu'il aymoittendrement le Comte, non feulement Are : 

park confideration de leur proximité ( puis qu'ils eftoient Coufins germains) DAS 

mais par celle de fes vertus, gentillefles & bonnes qualités le Roy luy fit don 

de l'Hoftel de Berry, fitué à Paris auprés du Temple, par Lettre du xxrv. d'O- 

étobre miltrois cens quatre-vingt trois , & offrit de luy enuoyer le Marefchal 

de Sancerre, aucec fix cents hommes d'armes. Le Duc de Berry en promit auf- 

fi trois cents, & le Duc de Bourbon cent: Ainfi le Comte quitta la Cour de 

France, autant fatisfaite deluy , qu'il l'eftoit d'elle. Cette reuolte des Vale- 

fans auoit efté fufcitée par Galeas Seigneur de Milan; car, apres qu'ils eu- 

rent pris les Chafteaux de l'Euefque, ils y arborerent les armes de Milan, 

& entrerent en Chablais, ou ils firent quelques hoftilités. L'Euefque dans 

cette perplexité ,recourutau Comte, & luy demanda fecours. 

Ce Prince eftant doncen Sauoye, enuoya Jean du Vernay Marefchal de Gur.des. 

Sauoye, le Seigneur de la Tour d'Irlains , auec cent hommes d'armes, & M.S. 
} François de Pontuerre Gentil-homme Sauoyfien, qui commandoit vn 

corps d'Infanterie fur la frontiere du Valays , auec cette petite trouppe 

le Marcfchal de Sauoye prit le fort d'Ardon , & ceux de Chamoflon fe 

rendirent à luy : le Comte cependant preparoit vne plus grande armée, 

doft l'affemblée & fit en Chablais. Amé & Louys de Sauoye Princes 

de la Morée s'y rendirgnt, & aucc eux Tblet de Chalant Seigneur de Mont- 

jouuet, Aymé de Chalant Capitaine de Piemont, les Comtes de Valper- 

gue, de faint Martin & de Caitellemont , les Seigneurs de Valeyfe & quel- 

ques milices de Piemont , du Canauays , du Vercellois & de la Val- 

d'Aoufte, du Comté de Bourgogne vinrent , Henry de Montbelliard Sei- 

gneur d'Orbe, Gauthier de Vienne, les Seigneurs de Pagny ,& de Long-vic, 

& lean de Coligny Seigneur d'Andelot; De Daufiné, Charles Seigneur de 

Bouuille Gouuerneur de Daufiné, de Brefle, le Sire de Villars , Philibert 

de la Baume Seigneur de Montreuel , lean de la Baume Seigneur de Va- 

lefin , les Seigneurs de Corgenon, de Fromentes & de Varax: de Sa- 

uoye les Seigneurs de la Chambre, de Miolans, d'Entremonts, d'Aix &de 

Cheuron , Pierre de Villette , laques de Villette, Amé de la Balme Sei- 

gneur d’Afpremont, de Bugey, les Seigneurs de Grolée, de Luyrieux , de 

Grandmont, Sibuet & Pierre de Rauoyre , & du pays de Vaud le Comte 

de Grueres , Raoul fon Fils , Guillaume de Grandfon , Nicod de Blon- 

nay, Guillaume de Srauayé, Artaud Seigneur de Monts ; le Seigneur de Ser- 

re, & Humbert de Colombier Baillif de Vaud, les Villes de Berne & da 

Fribourg enuoyerent mille hommes d'armes. Les conduéteurs de cette ar- 

mée furent, Eftienne Baftard de la Baume , & Tean du Vernay Marefchaux 

de Sauoye. = 
4j Le Comte auec fes trouppes, afiegea la ville deSyon, mais auant qu'il 
ñ. fe fit aucun exploit de guerre , il prit l'Ordre de Cheualerie de Guil- 
laume de Grandfon , puis le donna à Amé de Sauoye Prince de la 


Morée , à Louys de Sauoye fon Frerc, & À Henry de Montbelliard: l'affaut 
Ili donné, 
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Chron. de donné, la Villefut forcée & pillée; & enfüite les Chafteaux de Mayere & de: 
Ses MS. Torbillon pris. L'ancienne Chronique de Sauoye M. S. qui raconte ainfila 
chofe dit, que le Comte fit brûler la ville de Syon; & qu'apres auoir cftablÿ 
l'Euefque Édoüard, ceux du pays de Valays luy rendirent les Chafteauxde 
Tix. de Seye, Montorge, & d'Ayent: Mais vn Traitté quieit aux Archiues de l'Egli- 
nr de fa de Syon, porte quele xx 1. du mois d’Aouft de l'an mil trois cens quatre 
DR vingt-quatre; le Comte eftant au fiege de cette Ville, ily eut Traitté de paix: 
conclu dans les Tentes du Comte, en prefence d’Amé de Sauoye Prince d’A- 
chave , de Louys de Sauoye fon Frere, de Raoul Comte de Grueres , de Guil= 
Jaume de Grand{on, d'Antoine Seigneur de la Tour, d'Humbert de la Baume 
Seign.de Fromentes,& de lean de CorgenonBaillif de Brefle,par lequel l'Eue£ 
que fut reftably. Paix inrée entre luy , fes Chan. & les Communes de Valays: 
Mais parce que les Valefans pendant cette guerrc;auoient démoly le Chafteau 
de Chatillon en Valays, qui eftoit du fiefdu Comte , on luy relafcha les Cha- 
fteauxde Torbillon , d'Ardon, de Martegny & de Chamoffon , & les dom- 
Bot. images faits par les Valefäns fur le pays de Chablais, furent eftimés quarante 
Su milleliures : Le Marefchal de Sancerre auec les trouppes du Roy , & celles des 
deS.MS. Ducs deBerry & de Bourbon , arriua vn peu apres au Camp du Comte de Sa- 
yoye ; mais en Vn temps que le fecours eftoit inutile, 
Titr. de Depuis, l'Euefque par Traité du 2. d'O&tobrefuiuant, ayant arrefté les frais 
larie de la guerre auec le Comte à cent mille florins d'or, luy remit la Cité de Syon, . 
ARE les Chafteaux de Montorge, Maycre, Seye, Chaftillon & autres lieux par en- 
gagement, iufqu'à ce qu'il put acquitter cette fomme ; & payer les frais dela 
garde de ces places ; ce que le Pape Clement authorifa du confentement du 
Chapitre de Syon. 
ci Cependant Theodore Marquis de Montferrat, fçachant le Comte engagé. 
pd en la guérre de Valays, voulut luy faire la guerre au mois de Mars mil trois. 
Monferr. cens quatre-vingtcinq, mais Galeas Seigneur de Milan les mit d'accord : Ce | 
nie) fut'encetemps-là qu'Émanuel & Aleran Marquis de Sauone & de Zuccarel! 
Tomo 4. Freres , eftans entrés en guerre auec les Genois, recoururent au Roy de Chy- | 
28 *#5° pre, aux Venitiens & au Duc de Milan, qui les fecoururent fi puiflamment, 
qu'en peu de iours ils prirent Nole, Albengue & Caftel-Franc dans l'Eftat de 
Gennes , mais par l'entremife du Comte Amélachofefepacifia. 
po Le mefme Amés'eftanttreuué à Plaifance le xxv. de Decembre.conclud vne 
de Turin, ligue auec le Comte de Vertus, par laquelle ils promirent pour eux & leurs 
fucceffeurs, d’eftre toufiours bons amys, & de ne fe iamais offencer par guerre, 
ny leurs fujets, en prefence de Blanche de Sauoye Comtefe de Vertus, de 
Louys de Sauoye, Fils du Prince d’Achaye, de Manfroy Fils de Manfroy, 
Marquis de Saluces ,d'Odo de Villars, & d'Iblec Seigneur de Chalant & de 
Montjouuet, de laques de Verme , d'Antoine Porro Comte de Polenza, d'E- 
ftienne de la Baume, & de Dominique de Roëre Cheualiers. 
Encore que le differend de l'hommage du Marquifat de Saluces fut indecis, 
à caufe que le Roy Charles V. en auoit pris connoiffance l'an mil trois cens 
foixante-cinq, & en vouloit eftre l'arbitre; toutesfois les chofes n’eftoient 
pas ficalmes , que Frederic Marquis de Saluces n'entreprit toufiours für le Pie- 
monticar pendant le voyage que leComte de Sauoye avoit fait en France l'an 
mil trois cens quatre-vingt trois, les Villes & Chafteaux de Meronnes , de S, = 
Paul , de Serene , d'Arcié, de Foüilloux , & les habitans dela Vallée de Sture, 
S'eftoient donné aluy , dont le Comte n’auoit pü tirer raifon , à caufe de la $ 
guerre de Valays ; Mais fi-toft qu'elle fut terminée, il paffa les Monts, & füi- À 
uy d'Amé de Sauoye Prince d'Achaye, prit fur le Marquis deux places , l'vne 4 
appelée la Mottede Moillebrune , & l'autre Villenouette: & comme il eftoit 1 
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fur le point de faire de plus grands progrés, le Roy Charles VI. qui fai- CE 

foit les preparatifs d'vne formidable armée contre les Anglois , pria le Com- de SMS. 

te de sauoye d'eftre de la partie;ce qui l'obligea de faire trefue auec le Mar- 

ni de Saluces, pour faire le voyage de France. Le Traité de cette trefue 
utarrefté au Chafteau de Saluces le vingt-quatriéme d’Aouft mil trois cents 

: quatre-vingt fix, en prefence de Iean Seigneur de Corgenon , d'Aymé de Mi- 

ribel, & de Guillaumede Chiel Cheualiers , & porte que Pierre Comte de Ge- To 

neue, & Odo de Villars feroient arbitres du differend de lhommace. 4 0) 

» Le Comte fe rendit à l'Efclufe en Flandres aupres du Roy; l'an mil trois 

\ cents quatre-vingt fix,fuiuy du Comte de Geneue & de mille Cheualiers,pour pop 
pafleren Anglererre, ou le Roy auoit proietté de porterla guerre; Mais ce def. de Hu 
fein ayantefté interrompu par le Duc de Berry , contre l'intention de Ph ilip- 
pes Duc de Bourgogne (autheur de cette entreprife) cette belle armée fe diffi- 
pa par les rigueurs de lafaifon, & parles longueurs, & futreduite à d’eftranges 

.incommodités, pendant lefquelles le Comte Amé fecourut genereufement la 
Nobleffe Françoife de viures,d'habits & de munitions,qu'il prodiguoit à tous 
venans, tenant table ouuerte en fa tente, laquelle à caufe de cette magnificen- Chronig- 
ce & liberalité extraordinairefut appellée l'Hoftel deS. lulien. He 

+  CePrinceeut grande part à la reconciliation du Duc de Bretagne, auecle Foiffart. 
Roy, & l'amena à Paris pour faire la reucrence à fa Majefté. Pendantce Chronig. 

voyage il y eut reuolte en Canauays fomentée par Theodore Marquis de de s.M.S. 

: Montferrat: Le Comte de Sauoye fur cette nouuelle,hafta {on depart de Fran- 
ce, & cftant arriué en Piemont treuua Verruë afliegée par le Marquis ; Il fe 

; miten deuoir de la fecourir; mais Galeas Vifcomte Comte de Vertus Sei- 
gneur de Milan , apprehendant que cette petite guerre ne troublaft le repos 

: du Piemont & de la Lombardie, moyenna vn Traitté de paix entre ces deux 
Princes: Ainfi Verruë fut deliurée du fiege , & les rebelles du Canauays cha- 
fiés.  L'Hiftorien de Milan dit que l'année fuiuante le Comte Rouge paci- 
fa quelques differends entre le mefme Comte de Vertus & les Princes de la 

» Morée , qui auec letemps pouuoient auoir vne fafcheufe fuite; & vnautre 
Hiftorien dit que ce Comte de Vertus fut arbitre l'an mil trois cents quatre- Fe 

vingt huit, des differénds que le Comte de Sauoye auoit auec Iean Marquis San. Geo. 
de Montferrat, dont le fujet eftoit , que le Marquis £e plaignoir de ce que le ##. # 

. Comte luy detenoites Chafteaux de Montaftruc , de Cauazol & de Vergna- 2 

»gno,contre la fentence renduë par l'Archeuefque de Milan l'an 1349.8& qu'au 

. preiudice des Traittés de paix, il auoit encore prins Caruco de Ripa, dr le 
Marq.Secôdotto,& fur le Marq.Theodore,Leynico,Cordua,Sambuyco, & le 
Chaft.de Balanger appartenant à Barthelemy de S.George Conte de Blandrare 
fon vaffal, outre quoy feu laques de Sauoye Prince d’Achayes’eftoit faifi de la 
moitié d'Yurée,& des lieux de Collegio, de Caltel-Vzone & de Cinzan; mais 
cét Auch. qui nous a appris cette particularité , ne dit pas ce que Parbitre pro- 
nonçea; ce qui fait prefumerque É Marq.de Montf. n'y eut pas de l'auantage. 

» L'Euefché de Syon ayant vaqué, Clement VII. en pourueut Humbert de D 
Billiens l'an M. CCC.LXXXVIILmais Vrbain VILlayant donnée à vnautre, & su & 
les Valefans refuferent d'obeyr à Humbert de Billiens, le Comte de Grueres, 

& Raoul de Grueres fon Fils,parents de cét Euefque, entreprirent fa deffence: 
& n'eftants pas affés puiflants pour le proteger, ils y interefferent le Comte 
de Sauoye; qui eftant entré en Valays auec destrouppes, fit reconnoiftre 

- Humbert de Billiens pour legitime Euefque , & chafla fon concurrent & 
fes partifans , la Chronique de Suiffe à rapporté cét euenement d’yne Chron.de 

e autre façon, car elle porte, que les Valefans donnerentcombat au Comte de us 

. Sauoye, & luy deffirent quatre mil hommes,à quoy ilya fort peu d'apparence, zi, rip. 

Tite parce 
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parce qu'Humbert de Billiens demeura paifible en la poffeffion de cét Euef 
ché,qui eftoit le fujet dela guerre. 

Nous auons dit cy-deuant, que les Royaumes de Naples & de Sicile 
eftoient conteftés entre Charles deDuras dit dela Paix,& LouysDuc d'Anjou, 
le premier maintenu par Vibain V L. & lefecond par Clement VII. Celuy-cy 
eftant decedé au milieu de fes conqueftes, laiffa Louys fon Fils fon heririer, 
& l’autre n'eut auffi qu'vn Fils appellé Ladiflas , que nos Hiftoriens de Sauoye 
nomment Lancelot, Ces deux Princes diuiferenten deux fations , non feu- 
lement les Royaumes de Naples & de Sicile ; mais encore les Comtés de 
Prouence , de Forcalquier, de Nice & de Vintimille, en telle forte que les vns 
eftoient Angeuins & les autres Duraciens , & fe faifoient la guerre. George 
de Marle Senefchal de Prouence pour le Roy Louys, fit la guerre en Prouen: 
ce par fes Ordres & auec tant de bonne fortune,qu'il en chaflatours les Parti- 
fans de Ladiflas , & n'y eût que les Comtés de Nice & de Vintimille qui luy 
refifkerent : mais apres fix ans de guerre , ces peuples fe voyants foibles , éloi- 
gnés de Ladiflas, & à la veille de tomber au pouuoir de leurs pluscruels en- © 
nemys , luy deputerent au mois de Feurier 1383. Louys Grimaldy Frere de « 
Iean Grimaldi Baron de Bucil & deux Citoyens de Nice, pour auoirfecours. € 
Ces Deputés treuuerent Ladiflas & la Reyne Marguerite {a Mere à Gayette, Ë 
leur remonftrerent le peril ou ils eftoient, & leur perte ineuitable, s'ils n’e- « 
ftoient promptement afliftés ; Ladiflas n'eftant pas en eftat de penfer à la con- F 
feruation de ces places, à caufe des grands affaires qu'il auoit furles bras à : 
Naples & en Hongrie ,confentit par fes patentes dutrentiéme de Mars fui- 
uant: Que le Baron de Bueil fon Lieutenant general , la Ville & Comté de 
Nice & autres leurs voifns & adherans fe foubmiffent à tel Prince qu'ils vou- 
droient ( pourueu que ce ne fut pas au Duc d'Anjou) pour viure fous fon 
obeyffance, ainfi qu'ils auoient fait fous les Comtes de Prouence, à condition 
neantmoins que fi Ladiflas pouuoit rentrer dans trois ans en polfeffion de la 
Prouence , ceux de Nice feroient obligés de le reconnoiftre pour leur Souue- 
rain , en leur rendant les frais qu'ils auroient faits pour leur conferuation. 
Ceux de Barcellonnette & des valées voifines qui eftoient de mefme Catego- 
rie aux écoutes, ne pouuants plus fe maintenir d'eux mefmes , fe donnerent 
volontairement au mois de May de la mefme année au Comte de Sauoye à 
& à Améde Sauoye Prince de la Morée,dont on fitde grandes rejouïffances 1 
à Turin. f 

Cét exemple, la neceflité ou ceux de Nice & de Vintimille fe voyoient re- k 
duits , l'incertitude ou ils eftoient, quel des deux partys demeureroit viéto- : 
rieux & la permiflion que Ladiflas leur auoit donnée, les fit refoudre à fe don- 
ner aufli au Comtede Satoye, quien ce temps-là eftoit à Paris aupres du Royce 
Charles V I. qui l'auoit employé auec les Ducs de Berry & de Bourgogne, pour 
reduire le Duc de Bretagne à l’obeyffance enuers fa Majefté. Amé ayant efté à 
aduerty de la refolution des Niflards fe preualant d'vne occafion fi fauo- 
rable , quitta la Cour de France & alla en Piemont , & de là aufecours : 
de Nice , en fit leuer le fiege & reçeut les hommages & les ferments de 
fidelité du Baron du Bucil & des principaux Habitans de ces Pays-là, qui 
lereconnurent pour leurSouuerain Seigneur, par deuxtraités l’vn du deuziéme 
d'Aouft & l’autre du vingt-huiétiéme de Septembre mil trois cens huictan- = 
te huiét. Fait deuant l'Eglife de fain& Pons de Nice, en prefence d'Aymar E 
Seigneur de Clermont.d'Otthon de Grandfon Seigneurde S. Croix, Iean Sei- 
gneur de Myolans , Guillaume de Roffillon Seig.du Bouchage , Jean de Coli- 
gny Seigneur d’Andelot , Boniface de Chalant, Iean du Vernay, Guy de Ra- 
uays Seigneur de fain&t Mauris Cheualiers & autres perfonnes qualifiées, qui 


auoient 
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auoient fuiuy le Comte en ce voyage: Etvoÿla comme les Comtes de Nice 
Vintimille entrerent en la Royale Maifon de sauoye. 
… : LeRoy Charles VI. s'eftant mis en chemin pouraller en Auignon voir le 
Pape Clement V II. pafla à Lyon , ou le Comte de Sauoye l'alla vifiter; Sa roi 
 Majefté luy fit de grandes carefles, & le pria de fe treuuer en Auignon ,oule + 
: Comte fe rendit peu de iours apres que le Roy y futarriué ; qui tefmoigna 5 pe 
- beaucoup de ioye de fa venuë & le Duc de Touraine aufliFrere du Roy. L'Hi- deFland. 
| ftorien du temps remarque que ces deux Princes auoyent tant d'inclination 
& d'eftime pour Amé, qu'ils ne pouuoientl’abandonner. Mais le Roy eftant 
party d'Auignon pour aller en Languedoc, le Comte de Sauoye s'en reuinten "25. 
fon Pays. 
Ce fut encette mefme Ville , que parlauthorité du Pape & par l’entremife 
des Cardinaux d'Amiens , d’Ambrun , & de Thurey,& de François de Con- … 
zié Archeuefque d'Arles Chambrier de Sa Sainteté , ily eut trefue arreftée no. 
our douzeans ; le vingt- quatriéme de’ Seprembre-entre Marie Reyne Turin. 
de Ierufalem & de Sicile Duchefle d'Anjou , Comtefle de Prouence, & ce 
Prince , fur le fuiet de leurs differends, à caufe du Comté de Nice. Les Am- 
bafladeurs & Agents de la Reyne furent, Artaud Euefque de Cyfteron, 
Raymond Bernard Flamen Cheualier Doéteur és Loix & Meflire Ar- 
noul la Caille Preuoft del'Eglife d'Aix. Etpourle Comte Guy de Rauays 
Seigneur de fain@t Mauris , Iean de Conflens Cheualiers & Ierofme Balard 
Iurifconfulte. 
,  L’Annéefuyuante & le dix-feptiéme de Feurier: Il y eut Traité de Ligue 
.& d'Alliance perpetuelle , iuréentre le Comte & Galeas Comte de Vertus 
| Seigneur de Milan, par lequel ces deux Princes promirent de ne donner paf 
: fage par leurs Eftats à aucun de leurs ennemys , & de fe defendre & fecourir 
l'yn l'autre enuers tous & contre tous ,àla referuefeulement, du Pape , du Roy 
des Romains & du Roy de France.Les Ambaffadeursdu Comte de Sauoye qui 
firent cette negociation auec Galeas furent, Sauin Floran Euefque de Toul & chron. de 
Iblet de Chalant Seigneur de Montjouuet Capitaine de Piemont. Ces mef Sa MS. 
* mes Députés furent enuoyés par le Comte de Sauoye l'an milletrois cens no- ee Ce 
. nante vnà Philippes Duc de Bourgogne , pour terminer quelques differends AS 
furuenus pour les Limites du Pays de Vaud & du Comté de Bourgogne. 
Enfin Am eftant allé àla Chañle en la Foreft de Lorme fus Tonon , & 
- ayant relancé vn Sanglier de fon fort, fon Cheual tomba & lefroiffa fi ru- 


Corio 


g 
dement qu'il en mourut à Ripaille le premier du Mois de Nouembre , à vne ne de 

à 5 : ; . £ au. MS. 

+ heure de Nuit de la mefme année, & non point lan mil trois cens nonante Op a: 
fept ,comme Champier , Simler, wanderburch , Botero, Taboüc , Doglio- Pierre- 


ni & Claude Paradin ont efcrit, ou l'an milcrois cens nonantetrois; ainfi que Chats 


remarque Fauin; Guillaume Paradin a dit en vn endroit que la mort de ce ne 

Prince cftoitarriuée l'an mil trois cents nonantefept & en vn autre endroitil Aa Tae 

reconnoit que ce fut l'an mil trois centsnonante-vn. Chiefs. ci 
L Par fon Teftament qui eft dumefmeiour de Nouembre miltrois cents no- no 


pante-vn, il élut fpulture au Monaftere de Hautecombe , ou fon Corps hear. 

à fie inhumé : declara Executeurs de fa volonté Bonne de Bourbon d'honn.& 
Comtefle de Sauoye fa Mere, & Louys Seigneur de Coflonay ; fit des ar 
Legars à Jean de Chabod , Annequin de Bruxelles & à Luquin de pag. 
Saluces fes Efcuyers ; laifa à Humbert Baftard de Sauoye fon Fils 
quinze cent florins d'or de rente en fonds de Terre, à la charge de les teniren 
fief du Comte de Sauoye,à Bonne de Bourbon fa Mere mille Aorinsd'or paran 
pendant fa vie, À Bonne de Sauoye fa Fille cinquante mil forins d’or pour fa 
dor, à Bonne de Berry fon Efpoufe vintmil florins d'or pour vne fois,outre fon 

PPS doüaire 
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doüaire, & inftitua fon heritier vniuerfel Amé de Sauoye fon Fils vnique, 
dont il laiffa la tutele à Bonne de Bourbonfon Ayeule, à condition de prendre 
confeil du Seigneur de Coffonay : Prefents à cette difpofition Otthon de 
Grandfon Seigneur de faincte Croix & d’Aubonne, Aymon d'Afpremont, 


Guy de Grolée, Petremand de Rauays, Iean de Chignin , Humbert d’Ar: | 


uillars & Henry de la Flefchiere Efcuyer. 
Bafuerin Nos Hiftoriens difent que plufieuts perfonnes furent foupçonnées d’anoir 
Cle. 7:  auancé les iours dece Prince par le poifon, entre autres Amé Prince de la 
Morée, que l'on difoit s'eftre feruy d’vn Medecin eftranger nommé lean de 


Grand-ville, Otthon de Grandfon Seigneur de fainéte Croix & d’Aubonne,| 


Fin. Ang. 
Taur. 


de luy donna retraitte au Pays de Vaud, fut auffi compris dans cette accu-w 
âtion; Le Prince dela Morée fe iuftifia , & Grand-ville ayant efté pris ,on.| 


Boers.… Juy fit fon procés , mais il fut renuoyé comme innocent & s'en alla au ferui- 
ce du Duc deBourbon. Cependant le foupçon que l'on eut contre Otthon 
de Grandfon, luy fit quiter les Eftats de Sauoye & à la fin luy coufta la vie, 
ainfi que nous dirons en fon lieu, Pierre de Lupinis aufli accusé d'eftrecom-\. 

: plice d'vn fi deteftable crime fut executé à Bourg : Mais le Comte Amé| 

Tiu. de V1], informé de la verité & des declarations que Grand-ville auoit faites, 


FArchiue 


‘de Turin. en mourant, fit cefler cette Sentence de moït par fon Confeil le dernier de! 


Mars mil trois cens nonante-cinq, & fut ordonné que lecorps feroit tiré du | 


Gibet & enterré en l'Eglife de Brou. 


Le Comte Rouge fut vn Prince fage, des plus vaillants de fon fiecle, qui 
maintint auec beaucoup de chaleur & de luftice les droits de la Couronne }| 


de Sauoye contre le Seigneur de Beaujeu & le Marquis de Saluces , protegea 


genereufement l'Euefque de Syon fon parent, contrela reuolte des Valefans 


& fitioüyr à fes fujets d'vne longue Paix , il fut heureux en fes entreprifes, 
aymé & chery de la France, dont il porta ouuertement les interefts contre 


l’Anglois:Ceft luy qui ioignit à fes Eftats , Cony & Chiuas en Piemont & leswl 
Comtés de Nice & de Vintimille,le Port de Ville-Franche, Barcellonnette & | 
fes Valées, par la feule opinion que ces Peuples eurent de fa vertu & de la dou-w 


ceur de fà dominatiôn ; en quoy f gloire ne fut pas moindre , que s'il les eut 
Mn par Armes : Enfin il n'y auoit rienà defirer en ce grand Prince qu'vne 

lus longue vie, parce qu'il mourut âgé feulement de trente-vn an. Outre tous 
nos Hiftoriens qui ont parlé de luy , il y a vne Chronique particuliere de ce 
Prince efcriteen Roman,qui eft manufcripte en la Bibliotheque de la Galerie 


du Palais de Turin , dont l’Autheur eft Perrinet du Pin. Il prit pour deuife vne W 


€Eompagnie de Grües,dont la premiere porte vne pierre en fon bec pour s'em- 

pefcher de dormir auec ces mots, Wigilantia € Confilio, auffi fut ce par ces deux 
maximes qu'il aggrandit fon Eftat. 

Prenues 11 fat accordé en Mariage le 8.de May 1372. à Valence en Daufiné à Bonne 

pi8.235. de Berry, Fille de Iean Duc de Berry Fils de France & deleane d'Armagnac. La 

dot de cette Princeffe fut de cent mille francs, & fon Doüaire de dix mille 

liures de rente affignées fur la Baronnie de Foucigny : Le Comte Verd qui 

traittoit ce Mariage pour fon Fils , promit qu'apres fon decés il feroit Com- 

te de Sauoye , & auroit les Pays de Sauoye, de Maurienne, de Tarentai- 

fe, Bugey, la Valbonne , Brefle & Dombes. Les cautions du payement 

de la dot furent lean Comte d'Armagnac , lean de-la-Perfonne Vicom- 

te d’Aunoy , Guillaume de Bourbon , Renaud de Brezoles , Vefian de Lo- 

magne, Eftienne du Fay, Guichard de Marzé Cheualiers, Maiftre Pierre 

de Giac Chancelier du Duc de Berry & Imbaud Seigneur du Pefchain, qui 

promirent à defaut de payement, de fe rendre à Bourg en Brefle & y 

demeurer en Oftages, iufqu'à ce que le Duc de Berry eut fatisfaic à fa 

promefle, 
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promefle , le Comte de Sauoye donna auffi Pour cautions de la feurré 
de la reftitution de la dot. Le mefime Comte d'Armagnac ; Phili- 
bert de la Baume Baron de Moritreuel ; Guillaume de Chalamont Sei- 
gneur de Meximieux , Gafpard Seigneur de Montmayeur Cheualiers & 
Humbert de la Baulme Seigneur de Fromentes Efcuyer, qui promirent de 
fe rendre oftages à Mafcon : Neantmoins les Nopces ne fe firent à Paris 
qu'au mois de Decembre de l'an miltrois cents feptante-fix ; en quoy Ma- 
» thieu seft mefconté , qui les rapporte à l'an mil trois cents feptante , & 
 Papyre Maflon de mefme, qui dit que cela fe fit au mois de Fevrier mil 
trois cents feprante-vn, Reufnerus Genealogifte Allemand s'eft auffi mefpris 
au nom propre de cette Princefle qu'il appelle Anne : Elle fur conduite 
auec vn fuperbe equipage iufques fur le Pont de Mafcon, ou les Ambaff:- 
deurs du Comte Verd fon Beau-Pere la receurent & l'amenerent au Cha- 
feau du Pont-de-vefle, & de là au Pontdains. La Chronique de Sauoye 
MS. temarque que la nuit de fon arriuée , lefeu fe mit au Chafteau du Pont- 
dains , ce qui contraignit la Cour d'aller À Geneue ou fe firent des louftes 
& des Tournois pour refiouyflance d'vne action fi celebre. 


ENFANS D'AME' VIL COMTE DE SAVOYE 
furnommé le Rouge & de Bonne de Berry fon Efpoufe. 


TI. Ame VITIL dunom vulgairement appellé VII. Premier Duc de Sauoye, 
puis Pape fous le nom de Felix V. dont les actions memorables feruiront 
de matiere au Chapitre fuiuant. 


II. Bonne de Sauoye Efpoufe de Louys de Sauoye Prince d'Achaye & de 
la Morée , Comte de Piemont, ainf que nous auons remarqué dé-ja cy- 
deuant. 


III. leane de Sauoye Pofthume , née au mois de luillet mil trois cents 
nonante-deux mariée à Iean-laques Paleologue! Comte d'Aquofana Fils de 
Theodore, Paleologue Marquis de Montferrat LI. du nom & de leane Fille 
de Robert Duc de Bar. 


Les Sain- 
&eMar- 
the All.de 
France & 
de Sauoye 
ÆElog. 
Stemm. 
Vuirtich. 


Croniq. 
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fur létout. 
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cu. ep, Ce Matiage fut negotie par Henry Scarampa Euefque d’Aqui ; Alderam | 
Ped.c.13. Abbé de S. Benigne, & par Renguin , & George des Comtes de Valpergue, &ù 
conclu au Chafteau de Leyni le xxr v. du mois de Mars mil quatre cents fept.u! 
rieunes Les Deputés duComte de Sauoye Amé V 1 ILpour confentir à ce mariage, fu- 
P%8: 237: rent, Guillaume de Chalant Eucfque de Laufanne, Girard Séigneur de Ter-w| 
nier Cheualier , laques de Softion , & Henry de Colombierfes Confeillers , 84 
ceux du Marquis de Montferrat, Hugues de Saluces , George de Carreto | 
Marquis de Sauone, Vbertin Nata Dodteur és Loix , & Manfroy de Cocaftel. 
Elleuten dot foixante-mil forins d'or, & cinq mille pourfondoüaire , qui 
furent affignés fur les Chafteaux d'Andorne, de Moyran, de Pallafuol & de 
Fontanet; prefents au Traitté laques Saladin, André & Barthelemy Proua- | 
na Seigneurs de Leyni, & les Comtes de Valpergue fufnommés. Ce que le 
Comte de Sauoye Amé VIII. ratifiaau Chafteau du Bourget le xv 1 1 1. d'A=\ 
uril fuiuant, en prefence de Guillaume de Chalant Euefque de Laufanne, de} 
Tean de la Baume Seigneur de Valefin ; de Girard Seigneur de T'ernier, de Gui- 
chard Marchand Chancelier de Sauoye , de Boniface de Chalant MarefchalM 

de Sauoye , d'Aymonde la Balme Seigneur d’Afpremont , d'Henry Seigneurs 
de Colombier , de George & de Riguin , des Comtes de Valpergue: Les nop- | 

Hifi. dr. CES neantmoins ne £e celcbrerent que l'an mil quatre cents onze;par les mains 
Ped. c.48. dudit Euefque de Laufanne à Chiuas. Depuis le Marquis de Montferrat aiou-\ 
fta au doüaire de cette Princefle, Trin & la luftice de Cazal : elle mourut l'an! 

mil quatre cents foixante, les Executeurs de fon teftament furent, laques 
Euefque d'Yurée , Rodolphe de Montbel Abbé de S. Michel de la Clufe , Ay=i 

mon de Chalant, & Guillaume Seigneur de Montbel Cheualiers. | 

puTille. Apres le decés du Comte Amé VIL Bonne de Berry fa vefue fe remariaa} 
RL Mehun fur Yeure zu mois de Decembre miltrois cents nonante-trois, aueci 
Monod Bernard Comte d'Armagnac ,de Fezenzac & de Rhodez, Vicomte de Loma®| 
allianc. de one & de Carlat Conneftable de France, dont elle eut plufieurs Enfans. Par 
France & 5 À } 
de Sauoye 10n teftament qui ef du xvr 1 r.de Septemb. mil quatrecents trente,clle ft fon! 
NaiVaf heritier vniueriel Bernard d' Armagnac , Comte de Perdiac fon Fils puifné , &| 
com Oihe- Ge des legats à Iean Comte d'Armagnac fon aifné, à Bonne d'Armagnac D st 
Harti. gats a 5 ; € gnac Dus! 
Pingon.… chefle d'Orleans, & à Anne d'Armagnac Dame d'Albret fes Filles. Elle iouif} 
foit pour fon dotaire des pays de Tarentaile, Foucigny & de Beaufort, dont | 
elle fe départiten faueur du Duc Amé fon Fils le ving-vn d’Aouft mil quas 
ru tre cents vingt-fept. 
nn wwanderburch seit mefconté d'auoir efrir que le Comte d'Armagnac far le 
con Oihen. premier Mary de Bonne de Berry. Vnautre Hiftorien n'a point fait de men-\ 
Saxen Il. tion de fon premier mariage auec le Comre de Sauoye, lequel Fabriciusa 


Foan.Gans 5 n ce a 
S 4b, auflignorc. Mais vn Autheur moderne a fait vne plus grande faute, de don- 
net | 
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ner pour Femme au Comte Rouge; Goutte d'Auftriche Fille de Rodol he Gen. Do- 
premier Empereur , parce que cette alliance eft imaginaire. rus Auf. 

Outre les Enfans legitimes, ce Prince laifa vn Fils naturel appellé Hum- 
bert de Sauoye Comte de Romont Seigneur de Montagny, de Grandcourt, 

de la Corbiere, de Coudrefin, d'Eftauayé, de Cerlier & de la Moliere Cheua: 
lier de Ordre du Collier. à 

Dez qu'il fut en âge de porter les armes, le Comte de Sauoye fon Pere luy Le “ la 
donna pour fon appanage les Seigneuries de Montagny & de Corbieresau des CBpe. 
pays de Vaud. Il fut du party de Bonne de Berry Comtefle de Sauoye, l'an mil de Sau. 
trois cents nonante-trois , au differend qu'elle eut pour la Regence des Eftats 
de Sauoyecontre Bonne de Bourbon , fa belle Mere. 

L'anM. CCC.XC V. il fe treuua à la fameufe bataille de Nicopolys ou 
il fut fait prifonnier des Turcs, le Comte de Sauoye AméV11IL. efcriuit pour 
fa deliurance à Baiazet , le priant de letraitter & foixante & dix Sauoyfiens Mem.Ms. 
quieftoient auec luy, en prifonniers de guerre, offrant de faire la pareille; la ie me 
lettre eft dattée au Chafteau de Meillonnas le premier de May mil troiscents Pau ie 
nonante-fept, qui fut portée par Hugonet de Montmayeur, & par Pierre Gencue. 
Floris, mais elle n'eut point d'effet ; tellement qu'apres {ept ans deprifon, 
Humbert fut deliuré en payant rançon. 

En qualité de Seigneur de Cerlier, il confirma l’onziéme Decembre mil oies 
quatrecentstrois, eftant à Grand-cour aux Religieux de l'Abbaye d'Autecreff, te is 
les donations à eux faites par Raoul Comte de Neuf-chaftel. Herman. 

Au retourde cette longue captiuité , le Comte de Sauoye luy donna les Sei- Titr. dela 
gneuries de Coudrefin , de Grand-cour & de Theolier au pays de Vaud, & le ne 
deputa l'an mil quatre cents neuf, vers Iean Duc deBourbon, pour terminer le sanoye. 
differend qu’il auoit auec luy pour l'hommage de quelques Chafteaux & Sei- 
gneuries du pays de Dombes. Il fut auffi enuoyépar ce mefme Prince l'an mil 

uatre cents dix-fept en Ambaffade au Concile de Conftance, ou il fut Garde 
a Conclaue auec Louys de la Palu Abbé de Tornus, pendant lelcétion de 
Martin V. ce futluv, quiauec Gafpard Seigneur de Montmayeur,Manfroy de 5 
Saluces Seigneur de Mulaffan Cheualiers, & Pierre Marchand lurifconfulte, Ps 
conclud le traitté de Mariage de Mariede Sauoye auec Philippes-Marie Duc fieur l'E- 
de Milan, & la donation dela Seigneurie de Vercel l'an mil quatrecenstren- ue dE 
e deux. Hift. de 

Il fut honoré de l'Ordre du Collier de Sauoye par le Duc Amé l'an mil qua- Bref. 
re cents trente-quatre, & en iura les Statutsen la Chartreufe de Pierre-Cha- 
ftel. Cette mefme année il {e treuua prefent à late, par lequel le Duc Amé 
declara Louys de Sauoye Prince de Piemont fon Filsaifné, Lieutenant gene- 
ral en tous fes Eftats , & à la ceremonie qui fe fit à Ripaille, lors que Philippes 
de Sauoye fut crée Comte de Geneue : Le Comté de Romont luy fut donné 
par le teftament du Duc Amé VIII. du fixiéme de Decembre mil quatre cents PO 
XXXIX.auec des tefmoignages honorables de luy & de fes fcruices. Il mou- Ge. 
tutfans Enfans & fans auoir efté marié, quoy que Pingon luy ait donné pour 
Femme Marguerite de Villette de la maifon de Cheuronen Sauoye , en quoy 
l l'a pris pour Humbert de Sauoye Seigneur d’Aruillars: l'Obituaire des un 
Cheualiers de l'Ordre du Collier de Sauoye, marque fon decés le 13. d'Oéto- pren 
pre mil quatre cents quarante-trois : par fon teftament qui eften datte du 10. fe de Pier- 
de Decembr. 1440. il fit legat des Chafteaux de la Moliere & deS. Maurisen Si 
Veilles, à Antoine l’Anglois Gentil-homme Breffan, Fils de Pierre l'Anglois 
Seign.de S.Aubin fon Neueu:il fit encore quelque liberalité à Humbert deLya- 
rens Cheualier Scign.de Surpierre au pays de Vaud auffi fon Neu.& fit fon he- 
ritier Louys Duc de Sauoye , & nomma Executeurs de fa volonté Gcorge de 
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Saluces Euelque de Laufanne , Philippes de Sauoye Comte de Geneue , Pierre 
Marchand Chancelier de Sauoye, Louys de Sauoye Seigneur deRaconis , & 
can de Seyflel Seigneur de Barjat Marefchaux de Sauoye, Barthelemy de 
Chabod Prefident des Comptes en Sauoye : le fufnommé Humbert de 
Lyarens, Guillaume de Bolomier Seigneurde Nercia, Maiftre des Requeftes, 
Guigues de Gerbais Cheualier, & Humbert l'Anglois Prieur deS. Oursen la 
Val-d’Aoufte. 

Il portoit en fes armes la Croix deSauoye, chargée de cinq Croiffants 
pour brifure, & pour deuife ces mots Turcs, AL AH AC, c'eftàdire, Dieu 
ef infe; onla void en plufieurs endroits de la Chapelle qu'il fonda en l’'E- 
glife de Hautecombe, à coté de laquelle fe lit cette infcription prés dela 
porte. 


Hec ef} Capella magnifici @) firenui militis Domin Humberti Fratris Baflar- 
di Iustris > Excelfi Principis Domini noftri Domini Amedei primi Ducis 
Sabandis , Domini Montagniaci , de Corberia, de Grandicuria ; @? de Cudref- 
no, ac Condomini Stauiaci €) de Moleria; qui captus fuit per Turcos in pralio 
babito cum Turcis per Sereni[fimum Regem Sigifmumdum tunc Regem Humgarie 
co nunc Romanorum Regem apud Nicopolim anno Domini A1. CC C. XCV II. 
qui quidem magnificus ; Nobilis € frenuus miles fletit prifonnerius és captiuus 
apud Turcos [patio feptem annorum , fandauit ; dotauit €> conftruxit hanc Capel- 
Lam ad laudem és honorem Beata Maris fanétique lacohi , ac Beati Mauriti, 
dr Sociorum, Anno Domini M.CCCC.X XI. 


Dans la mefme Chappelle eft la ftatué de ce Price, telle quela figure fuiuan-. 
tele reprefente. 
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' r DV NOM DVC DE SAVOTE, DE 

A ne a Marquis de Suze @& d' Ialie » Prince d Achaye de la Morée 
& de Piemant , Comite d'AÎf ; de Geneue ; de Nice , de Vintimille , de Forcalquier, 

de V'alentinois, code Diois, Baron de Fi oucIgnys de Vaud & deGex, Seign. de Br ee > 

de Bugey,deValromey, de Villars, de la Valée d Offelle, &) de Vercel, Prince SVT 
caire perpetuel du S. Empire Jornommé le Pacifique, Paÿ € fous le nom de Felix V. 


CHAPITRE XX. 
ma J Vox que la Royale Maifon de Sauoye eut dé-ja tous les auantages 
on 


de gloire &:de grandeur qui peuuent releuer vne famille Souucraine, 


il 
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il faut auoüer neantmoins qu'elle reçeut vn grand éclat de la naiflance dece 
Prince , on n'y auoit veu que des couronnes , il y apporta la Thyare, & au 
lieu que fes Illuftres Predecefleurs s’'eftoient contentés d’eftre les Arbitres du 
repos d'Italie, & des differends de leurs voifins, celuy-cy le fut de toutela 
Chreftiente, fon merite l’auoit fait monter {ar le Trône le plus éleué du mon- 
de & le zele qu'il eut pour la Paix de l'Eglife, l'en fit defcendre parvnrare 
exemple de moderation. 
D - Il vint au monde au Chafteaude Chambery le Mercredy quatriéme iour Domir. 
= de Septembre de l'an mil trois cents huictante-trois, vne heure apres foléil le- pars 
© ué& y fut bapisé par Guillaume de Mentonay Eucfque de Laufanne, affifté rec. 
* de plafieurs autres Prelats. Vn Autheur du tem ps a remarqué que pendant ?#:#4 
la ceremonie du Baptefme trois moufches à miel { mirent l'Yne far fon front, qurin. 
Rx les autres furfes mains & n’en pûrent eftre chaflées, iufu'à ce que ce jeune 
r. Prince cut efté porté dans fa chambre, prefage infaillible dela douceur de 
fa domination. Quand le Comte Amé le Rouge fon Pere deceda, il n'auoit 
que huiét ans, toutesfois il auoit dé-ja reçeu l'Ordre de Cheualerie de la main 
= de Guillaume de Grandfon Seigneur de fainéte Croix , fa Tutele & la Re- 
s gence defes Eftats fut pretenduë par Bonne de Berry à Mere, & par Bonne de 
,. Bourbon fon Ayeule ; & comme ces deux Princelles ne manquoient pas de NÉ 
& partifans,ny de raifons;toute la Sauoye prit part à cette querelle, & fut diuisée Zofjuer in 
ï en deux partys , & à la veille d'vne guerre ciuile: nos Hiftoriens n'en ont €/”-7- 
e point efcrir les particularités : Champier ,Machanée , Guillaume Paradin & 
wanderburch en ont dit quelque chofe fort confufément. La Chronique 
Martiniene nous en à donné vne legere connoiflance: mais Pingon, Botero , 
Chiefa & tous les autres n'en ont point parlé, dont il y a fuier de s'eftonner, 
parce que ce fut vn éuenement tres-remarquable : Bonne de Berry difoit , 
que comme Mere elle deuoit auoir la Regence, & Bonne deBourbon alle- 
guoit qu'elle eftoit Ayeule & que le ComteRouge fon Fils par fon teftament 
Jay auoit confié la Tutele du Prince, célle-cy auoit de fon party Amé de Sa- 
uoye Prince de la Morée , Louys de Sauoye fon Frere , les Sires de Villars & rer 
de Beaujeu , le Comte de Grucres, Guillaume de Vienne Seigneur de fainét Ch. des 
Gcorge ,Odo de Villars, les Seigneurs de Montjouuet & de Corgenon, lean su se 
Seigneur de Kernier , lean de Vernay ditle Baftard , Nicod Seigneur d’Aute- 
uille, Iéan de Corgenon & autres : Et du cofté deBonne de Berry eftoient Jes 
Seig:dela Chambre,delaTour d'Irlains & de Miolans,Flumbeït Baftard de Sa- 
uoyeSeig.de Montagny & de Corbieres,lean de Clermont,lean de laChambre 
& autres :le Roy Charles VI. les Ducs de Bourgogne, de Berry & d’Orleans 
rochés parents du Comte , aduertis de ce defordre, cnuoycrent en Sauoye 
L Euefques de Noyon & de Chilon, les Seigneurs de Coucy , de la Tre- 
moille & de Giac , pour effayer de terminer ce diferend. Ils creuuerent À 
= Chambery Louys Duc de Bourbon qui fouftenoit les interefts de {à Sœur: 
Enfin apres diuerfes propofrions , il fut arrefté le huiétiéme de May mil trois Res 
… cents nonante-trois : Que le jeune Comte demeureroit an Chateau de Chambery auec LES na 
Odo deV'illars pour fon Gouuerneur : qu Ame Seio. d'Affremont awroit la gardé du Cha.‘ 
f fleau : Que le Mariage proretté du Comte auec la Fille du Duc de Bourgogne [e conclur. 
= roit à Chalon far Saoné, le iour de la F1 efte fainét Michel fuinante : Que Bonne de Bour- 
bon auroit la Regence de l'Eflat ; € pour Gonfeillers le Prince de la Morée , Louys 
de Sauoye, les Sires de Villars & de Beatjeu , Odo de Villars, le Seigneur de Mont- 
Jouvet | Raoul de Grueres Seigneur de Vaugrenant > Effienne Bafard de la Baume 
Cheualiers ; Pierre Colomb Prieur de fain£t Pierre de Jajcon , Pierre de Murs &7 Gu- 
chard Marchand Doëteurs és Loix. Ce qui fut iuré parle Duc de Bourbon , 
Bonne de Bourbon & Bonne de Berry Comtefles de Sauoye , Amé de Sauoye 
RORE UNS Prince 
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Prince de la More, Louys de Sauoye, Humbert Sire de Villars, Edoüard 
Sire de Beaujeu, lean Sire de la Chambre , Antoine Sire de la Tour, 
Ican Sire de Miolans, Humbert de Sauoye &c Amé de Sauoye Seigneur de 


; Molettes. | 
Tirdek  Enfuirede ce traitté Iean Fils de Frâce Duc de Berry & d’Auuergne Compe 
G de Sau. de Poitou & Philippes Duc & Comte de Bourgogne fe rendirentà Tournus 
pour la conclufion du Mariage du Comte de Sauoye auec Marie de Bourgo- 
gne, & efcriuirent à Odo de Villars , au Sire de la Tour ,à Raoul dg:Grue- 
resaux Seigneurs de Varax & de Corgenon.à Jean de la Baume Seigneurde Va- 
Jefin, à Philibert de la Baume Seigneur dé Montreuel, & à Pierre Colomb 
Prieur de faind l'ierre de Mafcon, d'y mener le ieune Comte, auec pæolle 
de res le Mariage arrefté, ils le renuoicroient en Sauoye : Ce pas eftoit glif 


\ 


ant , d'vn cofté on auoît à combattre Ja puiflance de ces deux Princes , & de 
l'autre il y auoit peril defortir le Comte de fes Eftats, en vnäge fi tendre, 
l'euenement iuftifa le procedé des Ducs de Berry & de Bourgongne. Neant- 
moins auantqu'Odo de Villars fit.ce voyage, il retira d'eux promefle par ef- 
crit auec ferment en datte du vingtiéme d'Octobre mil trois cents nonante- =] 
NA trois. Qu'ils ne retiendroient point ce jeune Prince ,€ qu'au contraire ils le ren- # 
LArchiue #oieroyent en Sauoye > apres fon Marie auec Mariage de Bourgongne ; Sur cet- | 
de Turin. te affeurance le Comte de Sauoye fut conduit à Tournus & fon Maria- 
ge conclu ; mais auant qu'il s'en rerournalt ; les Ducs de Berry & de Bour- Al 
gongne firent quelque changement pour la garde de fa perfonne, & pour pri 
fon Confeil ; car ils donncrent pour Compagnon à Odo de Villars fon à | 
Gouuerneur, le Seigneur de Montjouuet & Girard de Thurey Cheualiers, Te] 
& Amé d'Afpremont Efcuyer , & pour Confeillers neceflaires le mefme | 
Odo de Villars , les Seigneurs de Montjouuet , de Thurey , d'Afpre- | 
mont , le Chancelier de Sauoye : Les Sires de la Chambre , de Valefin, 4 
de Grucres, de Corgenon , de Miolans , & de Chalant. Ce dernier efta- | 
bliffement anneantifloit l'authorité de Bonne de Bourbon. Car les Ducs | 
de Berry & de Bourgongne auoient mis de leurs creatures aupres du. | 
Comte, pour difpofer de luy & de fon Eftat, & en auoient éloigné | 
ceux en qui elle auoit entiere confiance. Comme les femmes font fenfi-1:| 


bles aux iniures, cette Princefle s'en plaignit au Duc de Bourbon fon 
Frere , & luy au Roy & aux Ducs de Berry & d'Orleans ; mais on} 
n'y apporta pas le remede fi-toft qu'elle eut fouhaitté , il fallut diffimu- el 
ler quelque temps & continuer la Regence , fans tefmoigner ouuerte- ve] 
ment fon defplaifir , parce qu'il eftoit dangereux de choquer le Duc de 
Bourgongne qui deuoit eftre le Beau-Pere du Comte de Sauoye & qui 
auoit vn fi grand poutoir que les plus grandes puiffances du Royaume, 
luy cedoient. Enfin le Roy,de l'aduis des Ducs de Berry,d'Orleans & de Bour- 
bon defera le iugement de cét affaire au Duc de Bourgongne, à qui Bon-| 
ne de Bourbon enuoya fon confentement par lettres dattées à Lyon le 15. de El 
May mil trois cens nonante-cinq. Ce Prince apresauoir reglé cequi eftoit al 
preuves deu à Bonne de Bourbon pour fes ioyaux & pour fon Doïüaire reftablit fon gl 
pag242. authorité en Sauoye , dont tous les Peuples furent fatisfaits , auf bien &| 
que de leducarion du Comte, pour laquelle cette Illuftre Princeffe prit pl 
Men itant de foins & y reuflit auec tant de bon-heur que la memoire de {à con- | 
s deMon, duite eft encore auiourd'huy en veneration en Sauoye, & de peur que pen- El 
Perad. dant le bas âge de ce Prince, il ne fe fit aucun mouuement en fes Eftars. h 
Le Duc de Bourgongne le premier de May mil trois cents nonañte- -| 
fix , enuoya Jean Blondel fon premier Secretaire, & Robert d’Auguel Se-#i} 
cretairé du Roy, vers le Duc de Milan ; le Marquis de Montferrat & le | 
: Prince 
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Prince de la Morée pour les prier d'entretenir les anciennes alliances faites 

auec la Royale Mailon de Sauoyc. ; 
= L'année fuiuante, il fe fit vn memorable duel entre Otthon Seigneur de Æf. No- 
7: Grandfon & Girard Seigneur de Stauayé Gentis-hommes du Pays de Vaud, “2 


À - ik ; È ; cum Sab. 
dont les Hiftoriens de Sauoye n'ont rien dit , q 


uoy que les circonftances en f4 4m: 
é ge ÿ ê 
foient belles , Dominique Machanée eft le feu qui en a park, & raconte 


que le füjet fut, que Grandfon auoit violé la Femme de Stauayé; ce qui 
l'obligea pour en tirer raifon d’accufer publiquement Grandfon d'auoir 
trempé en la mort du Comte Rouge, Grandfon en auoit efté foupçonné 
& contraint de {ortir des Eftats de Sauoye, ainfi que nous auons dit, mais 
il en fut declaré innocent, cependant il demeura long-temps en France & 
en Angleterre : Et comme il eftoit vaillant il y aquit vn grand honneur, à 
fon retour Stauayt l'entrepric & renouuella cette ancienne accufation, Ces 
deux Gentils-hommes efloient bien apparentés ; tous leurs amys s'y inte- 
refferent, & par ce moyen , d'yne querelle particuliere peu s'en fallut qu'il ny 
eut vne guerre ciuile en Sauoye. Lescholes cltants venuës à vne telle ex- 
tremité , que ceux qui eftoient du party de Girard de Stauayé, pour di. 
ftinguer ceux de leur faction, portoient la figure d'vn rateau fur les efpau: 
les & les Partifans de. Grandfon des cfpuillettes au bout de leurs fou- 
liers. Le confeildu Comte, pour arrefter la fuire de femblables diuifions, prit 
connoiffance de ce diffcrend, Stauayé auoit dé-ja fait {à plainte par deuant 
Louys de loin-ville Seigneur de Diuonne, Baillifdu Pays de Vaud , il fe repre- 
fenta encore deuant le Comte à Bourg enBreffe où il y eut de grandes forma- 
lités, là il fouftinc que Grandfon eftoit coulpable de la mort du Comte Rou- 
ge , & offrit le combat, Grandfon fut oùy , nia le crime, dit qu'il s'en eftoit 
luftifié , & neantmoins accepta le combat. Amé VILL de l'aduis de on Pres, 
. confeil le permit par Ordonnance dattée à Bourg le quinziéme de Nouem- À #7 
: bre &en afigna le iour au quinziéme de Ianuier fuiuant , auquel les deux 
Champions iurerent de fe reprefenter en perfonne auec armes & cheuaux, 
& donnerent pour cautions Sçauoir Stauayé , Iean de Clermont, Iean de 
Blonnay & Pierre de Dampierre Cheualiers , François de la Frafle, Antoine 
Marefchal , Humbert d’Avilly, Iean d'Irlains, Amé d'Irlains, Amé de Prés, 
Ican de Bufly , Humbert deBonvillars , & Girard de Modon. Les cautions de 
Grand{on furent , Guillaume de Vienne Scign. defain& George & de fain- 
&e Croix, Aymar de Clermont, Philippes de Vienne Seigneur d’Auxelles, 
Humbert Seigneur de Rogemont, Henry de Vienne Seigneur de Gonnous, 
Mathieu de Longuic Seigneur de Raon, Mathieu de Rye Seigneur de Ba- 
lançon , lean de fainét Illaire Seigneur de Danvilliers | Guillaume Sei- 
gneur de fain& Triuier & de Branges, Jean Seigneur de Rupt, Beraud Sei- 
gneur de Montconnys, lean de Montagu Seigneur de Chatillon , Guillau- 
me de Grandfon, Amé de la Serra Seigneur de Monts, Henry de Colom- 
biers Seigneurs de Voufflans , André de Darbonnay Seigneur de Coffonay & 
Berlion de Paladru. Sice differend ne { fut terminé par vncombat fingulier, 
la partie eftoit malfaire pour Stauayé, parce que Grandfon outre les auan- 
tages d'vne naiffance plus illuftre, auoit de puiffants amys , mais il en arriua 
autrement; car le iour du combat arriué, Grandfon &. Stauayé comparurent Luis 
en la place des Lices à Bourg à cheual armés de toutes pieces , ou en la pre- #4 
fence du Comte de Sauoye, de fon Confeil & de la principale Nobleffe de 
fes Eftats ,ils combattirent à la Lance & le fort des armes fut tel ou la Iuftice 
: de la caufe de Stauayé le voulut ainf, que Grandfon y fut tué, Oliuier de la 
Marche qui recite le duel, excufe fort Grandfon & dit qu'ayant foixante Fa fes 
* ans il eftoit exempt de combattre & impute fa mort à à temerité ou es Memoires 
malheur 
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rmal-heur , plutolt qu'à fon crime; Machanée au contraire , charge Grandfon 
8 parle de {à mort comme d'vn iugement de Dieu. 
ee Bonne de Berry Aycule Paternelle du Comte Ame, auoit eu pour fon doüai- ne 
Geurl'E. Te, ainfi que nous auons dé-ja dir, les pays de Tarentaife & de Foucigny > & æ 
uefque de [a Seigneurie deBeaufort ; mais comme elle n'en auoit pas ioüy depuis fon fe-" pou 
Geneue Cond mariage auec le Comte d’Armagnac, il y eur différend entr'elle & Amé, si 
dont la decifion futremife À Iean Fils de France Duc deBerry & d’Auuergne; red 
Comte de Poitou & de Boulogne, & à Philippes Fils de France Duc de Bour- pu 
gogne,aux Euefques de Poitiers & d'Arras , & au Seigneur de Giac. Amé en- 3 
uoya à Paris & à Arras , Iean de Conflens fon Chancelier, Girard de Thurey 
Seigneur de Noyers,& Pierre Andreuet Treforier General de Sauoye {es Con- 
{cillers, & le Comte d'Armagnac deputa de fon cofté Guillaume de Soulaiger 
Cheualier, Maiftre Jean de l'Afparaut Licentic és Loix, & Maiftre Iean de 
Gannay fon Confeiller :les arbitres defchargerent les terres de Tarentaile , de 
Foucigny & de Beaufortdu doüaire,& ordonnerent à Amé de payer au Com- 
te d'Armagnac & à (a Femme cent quatre-vingt douze mil francs d'or, par = 
fentence dattée à Paris le vingt-huict de Decembre mil trois cents nonante- 
fcpt: À quoy le confeil du Comte confentit le xx. de Feurier miltrois cents pi 
nonante-hui , auquel eftoient Odo de Villars Gouuerneur du Prince , Yblet bi 
Seign.de Chalant Capitaine de Piemont, Antoine Seign.de la Tour;lean de la °? 
Baume Seign.de Vallufin,Iean Sire de Corgenon:lean de ConflensChancelier | 
de Sauoye,Guigues Seign.d'Entremonts, Girard Seign. de Ternier, Girard de | 
Thurey Seign.de Noyers,Antoine Seign de Grolée,lean Scign.du VernayMa- M 
refchal de Sauoye Cheualiers, Pierre de.Murs Doéteur,G.de S.Maurice, Der- W 
rious de Vaugrigneufe Cheualiers, Taques de Champion Doéteur & Cheual. 
Jean Seigneur de Fcillens , André de $. Amour Maiftre d'Hoftel , & Amblard 
de Gérbais Efcuyers, & Pierre Andreuet Treforier. | 
Ge fut cette méme année,que le Comte prit l'adminiftration de fon Eftat, & = 
que la Regence de Bonne deBourbon fon Ayeule finit: & comme elle rencon- 5 
tra de la difficulté en la deliurance des terres de fon doüaire, Louys Duc de gi 
Dorton- Bourbon fon Frere vint iufqu'à Grenoble en intention de faire guerreau 
uillec. 81. Comte de Sauoyes mais lean de Beaufort Chancelier de Sauoye , Boniface de | 
Chalant, & Gafpard Seigneurde Montmajeur Marefchaux de Sauoye, & | 
Henry Seign. de Colombier Capitaine de Piemont , Ambafladeurs du Com- 
te, l'eftans allés treuuer à Grenoble, luy donnerent farisfaétion, & depuis Bon- 
ne deBoutbon fe retira à Mzfcon , ou elle pafla lerefte de fes iours. | 
Pendant le fejour qu'Amé VIII. fit à Bourg , Philippes Duc de Bourgogne }| 
Tir. de k luy enuoya Guillaume de Vienne Cheualier Seign. de S. George & defainte ! 
Chanbre Croix, & Lean de Saux Maiftre des Requeftes de {on Hoftel, pour luy deman- dl 


Fe der ayde & fecours ,afin de deliurer Iean Comte de Neuers fon Fils, qui auoit gi 
efté fait prifonnier de Baiazet à la funefte bataille de Nicopolys. Ce fur auf d) 
fien cetempslàque l'Empereur wencelaus par fes Patentes du dix-fept de u 
May, confrmaace Prince le Vicariat generaldel'Empite, & tousles priui- à 
leges que fes Predeceffeurs Empereurs auoient accordés aux Comtes de Sa-M 
Lu US Enfüite dequoy les Gentils-hommes du pays de Dombes, firent hom- ï 
pre.  mageau Comte, copime Vicaire Gencral de l'Empereur, & luy demande- E 


rent {à protection, & la conferuation de leurs priuileges : Ce qui fe fit Bourg 1 
auec folemnité le neufiefme de Séptembre en la prefence d'Yblet Seigneur € 
de Chalant Capitaine de Piemont, de Lean de ConflensChancelier de Sa: # 
uoye , de Boniface de Chalant, & de Iean du Vernay Marefchaux de Sauoye % 
& autres : les Gentils-hommes qui rendirent cét hommage font, Guy Sei- d 
gneur de faint Triuier, Antoine Seigneur de luis, Hugonin de Laye Sei- 4 


gneur 
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gneur de Meximieux , Mayeul du Sais, Henry de Tuys, Henry Seigneur de 
Glettins, Troillard de Glertins, Meraud Seigneur de Franchelins, Fromen- 
tin du Saix, Girard d'Eftrés Seigneur de Banains , lean de Franchelins & 
Humbert Seigneur de Chanains Cheüaliers, Eftienne de Chaillouures ; An: 
toirie du Saix, lean de Buffart .Philippes Fils de Miles de Laye & Hugonin 
Fils de Verruquier de Laye Daimoifeaux. Et depuis ce temps-là le Pays de 
Dombes fütresy & gouuerné par les Comtes & Drics de Sauoye , comme Sei- 
gneurs Souuerains reprefentans la perfonnede l'Empereur. 

Améde Sauoye Prince de la Morée & Thcodore Marquis de Montferrat pi. 
ayans eu guerre, lean Galeas Duc de Milan effaya de les accommoder;mais = a 
fon entremile n'ayant pas reüfli, ces deux Princes firent iuge de leur different ce 
le Comte Amé,par declaration dattée à Chiuas le 2 2.de Nouembre l'an 1400. 
ce qui me fait douter de la verité de ce que l'Hiftorien Milanois à écrit, que 
Facino Cane Capitaine Italien, qui tenoit le party du Marquis de Montferrar, 
fitla guerre au Comte de Sauoye & au Prince de la Morée,& leur prit plufieurs 
places en Piemont , bien que lé Duc de Milan leur eut enuoyé vn fecours de 
deux cens Lances ; car il n'y a point d'apparence fi le Come eücefté compris 
encétre guerre que ces deux Princes leuflent voulu choifir pour leur arbitre. 

Pierre Comte de Geneue eftant decedé fans Enfans l'an 13 93. Humbert de 
Villars Seigneur de Roffillon & d’Annonay fon NeueuFils de Marie de Gene- 

ue fa Sœur fut fon heritier teftamentaire; mais le Pape Clement V II qui 
cftoit dela maifon de Geneue & Oncle d'Humbert de Villars prerendant d'a- 
uoir fuccedé à fon Frerecomme plus proche, pritle Titre de Comté de Gene- 
ue & s’en voulut mettre en poffefion ; cependant par ordonnance du Confeil 
de Sauoye ; le Comté de Gencue futmis fous la main du Comte de Sauoye 
comme Seigneur de Fief, iufqu'à ce qu'Humbert de Villars leur cedé au Pape 
Clement, fous la promelfe qu'il fit à on Neueu, qu'apres fon decés il auroit es 
le Comté de Geneue ; ce qui fut la fource d’vne difficulté qu'eut ce Pape auec Char des 
le Comte de Sauoye touchantl hommage, qui exerça l'efprit de deux fameux Comp. de 
Iurifconfülres de cetemps-là : Le Comte, comme Seigneur domipant; vouloir Ssno7e- 
que le Pape le luy rendit en perfonne; fa Sainéteté au contraire s'en excufoit à «Æg- Bel, 
caufe de fa dignité, En fin Clement fut reçeu à faire cét hommage par pro- noue 
cureur, mais eftant mort au mois de Septembre de l'an 1394. Humbert de Gus. 
Villars eut main-leuée du Comté de Gencuc par Ordonnance du Comte 
Amé ; datrée le 7. de Decembre 1395. Céc Humbert de Villars mourut fans 
Enfans au mois de Mars de l'an 1 400: laiffant fon heritier vniuerfel au Comté Titr. de la 
de Geneue Odo de Villars Seigneur de Baux & Comte d’Auelin fon Oncle, cree 
füiuant la difpofition du Comte Pierre, celuy-cy n'enjoüyt qu'vnan, & en de san. 
fit pourtant hommage au Prince ; car AméVII ayant pris refolution d’al- Lt 
ler en France pour fon mariage, Le Prince de la More & le Comte de Geneue 925 E 
ly accompagnerent auec les Seigneurs de la Chambre; de Miolans & autres 
perfonnages plus qualifiés des Eftats de Sauoyc;& le Prince eftant à Paris, Odo 
de Villars ; à Ja priere de Ican Fils de France, & par la negotiation du Cardi- 
fal de Thurey, luy remitle Comté de Geneue auec tous les droits que les an- 
ciens Comtes de Geneue’auoient en Graifiuaudan,en Vieanois & en Dauf- 
nés; & en recompenfe Amé luy promit quarante-cinq mil francs d'or, & luÿ 
delaiffa la Seigneurie de Chafteauneuf en Valromey;auec le rachet de celle de 
 Lompnes. Le Titre quicontientcelaeftdatté àParisen l'Hoftel de Nelfle le ÿ. du 
d'Aoult 1407. Prefents François Seigneur de Menthon , Amé Seigneur d’Af P°87#? 
“premont, & Pierre Andreuet Confcillers du Comte de Sauoye. En ce voyage nda 
leRoy Charles V I. donna à Amé l'Hoftel du Duc d'Orleans fitué à Paris, & ER 
vingt-mille francs d’or, par Pattentes du mois de May. 


uit En 
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Ence mefine temps mourut Iean Galeas Duc de Milan , aux funérailles si 
duquel prefque tous les Princes , V illes & Communautés d'Italie enuoyerent 
des Ambafladeurs ; eeux du Comte furent Jean Seigneur de Blonnay Podefta 
d'Yurée, René de Strambin, & luftde Floran. 

Titr.de Le 18. de lannier de l’année fuiuante , Ladiflas Roy de Naples & Comte 
Li de dé Prouence eftant à Viterbe ; appreuua la conuentoin que les habitans de 
“ir Nice auoient fute l'an mil troiscens foixante-huiét auec Amé Comte de 
Sauoye, furnommé le Rouge. La mefine année Amé V I I I. fitvneautre 
acquifition non moins importante que celle du Comté de Geneue : Hum- 
bert V IL. du nom, Sire de Thoire & de Villars poffedoit quantité de Ter- 
res enBrefle, Bugey & Dombes, & y faifoit tous actes de Souuerain : Il eut 
ce different auec Philippes Duc & Comte de Bourgogne pour l'hommage de 

mt & Montreal & de quelques autres Terres du Bugey dont Philippes sempara | 
de Bugey. par armes à caufe du deny de Fief. Pendant cette diforace du Sire de Villars; 

Louys Duc de Bourbon qui auoit nouuellement fuccedé à Edoüard Seigneur M 

de Beaujeu és Seigneuries de Beaujolois & de Dombes, ächetade luyles Vil- | 

les, Chafteaux & Scigneuriesde Treuoux, d'Ambérieu & du Chaftellard en ;! 

Dombes qui eftoient à fabien-feance. Amé, pourfe preualoir d'vne fi fauora- | 

ble conionéture, & de crainte que le Duc de Bourbon ne s'eftendit plusauant, | 

enuoya Guillaume de Mentonay Euefque de Laufanne au Sire de Villars,pour | 

le difpofer à luy vendre auffi routes fes Terres de Breffe & de Bugey : À quoy || 

Humbert confentit d'autant plus facilement qu'ilfe voyoit fans enfans;telle- | 

ment que le 29. d'Octobre 1402. au Chafteau de Treuoux du confentement | 

d'Ifabelle de Harcourt fa Femme , il vendit an Comte de Sauoye pour cent | 

mille Aorins d’or les Villes & Chafteaux de Villars, Loyes ; Poncin, Cerdon, || 

Montreal, Arbent, Matafelon, Beauuoir , & generalement toutce qu'il auoit || 

deçà la Saône , à la referue fulement des Seigneuries de Roffillon & de | 

Montdidier. | 

at Marie de Bourgogne Comtefle de Sauoye eftant allé en Bourgogne l'an 1 

Perad, mil quatre censtrois, le Duc & la Ducheffe de Bourgogne la ramenerentiuf € 

à Châlon fur Saône ,où le Comte Améfon Mary l'alla prendre au mois j 

d'O&obre; il y eut de grandes réjouïffances en cette entreueuë , le Duc & la 

Ducheffe les accompagnerent iufqu'à Tournus. l 

Benuen. Le 7. de luin 1404.Amé ayant pafsé les Monts, fe rendit à Chiuas, fuiuy dé | 

0 Geer. Louys de Sauoye Prince de la Morée, où fe treuuaaufh Theodore Marquis de 

Montfèr. Montferrat;Ces trois Princes renouuellerent toutes lesTrefues, Ligues &Trait- : 

MS. tés faits entr'eux,& promirét deleuer pour leurcommune deffence douze cens 

hommes d'armes , dontle Marquis endeuoit foudoyer trois cens cinquante,#! 

& le Comte de Sauoye & le Prince de la Morée le furplus. | 

Le 7. d’Aouft fayuant Martin & Auguftin chefs de l'ancienne & noble fa? 

mille des Aduocats de Vercel fe foûmirent au Comte Amé auec vingt-cinq\ 


| 
| 


| 
| 


Chafteaux qu'ils poffedoient dans le Vercellois, fous la promeffeque le Com= 


Fe te fitde Les proteger. Peu deiours apres l'Abbé de S.Sauueur Ordre de Cifteaux | 
des Com, du Diocefe de Nouare, & le Prieur des. Pierre de Capirafque du Diocefe de 
ve Vercel, faiuirent cét exemple, & reconnurent Amé pour leur Souuerain. De la 
ne Tan. AM ft fon entrée à Turin où il fut magnifiquement reçeu par le Prince de la | 
Chre.Hif. Motée {on Beau-frere. Ce fut en ce temps là que Simeon Aliprandi Abbé des. 
Ped.c.35. Pierre de Mulege de Vercel fe mit aufli fous la proteétion de ce Prince. 

re de  Lero.deluillet 140$. ce Prince fe treuuaen campagneentre S. Raphaël 8 


M'Archine Gaxin , auec Louys de Sauoye Prince d'Achaye & Theodore Marquis de) 


de Turin. Montferrat, tant à fon nom que de Iean Marie Duc de Milan , Philipe Mæ| 
rie Comte de Pauie Seigneur de Veriie & Iean-François de Sartyrane député | 
de | 
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de Facin Can Seigneur d'Alexandrie , où ils refolurent vn Traitté fürles guer- 
res qu'ils auoient euës l’vn contre l'autre depuis l'an 1391. & particuliere- 
ment les Comtes de Sauoye & le Prince d'Achaye contre Theodore Marquis 
de Montferrat, portant qu'il y auroit Trefue, pendant laquelle toutes offen- 
ces ,iniures & hoftilités cefferoient : Que le commerce feroit reftably entre 
leurs Terres : Que les Sujets qui feroient infraéteurs de la paix feroient cha- 
ftiés,, fans qu'aucun des confederés leur pût donner retraitte : Que chacun 
feroit tenu de nommer fes adheranspoureftre compris dans la Trefue : Que 
les Reprefailles cefferoient : Que lesbannis de Vercel y pourroient aller & 
venir & jouyr de leurs biens : Que la Trefue feroit publice à Milan dela part 
du Duc, à Yurée,S. Ya, S. Germain.Bielle, Mefferan, Veillane , Verruë, dela 
part du Comte, À Vercel, à Trin , à Blaufac pour le Marquis de Montferrar, 
A Pauye, Nouarre; Mortara, Vigeuano pour le Comte de Pauie ,à Turin, 
Foflan, Pignerol, Sauillan & Quiers pourle Prince d’Achaye , & à Alexan- 
drie Bourg S. Martin & Breme pour Facin Can: Que pour la conferuation 
de la paixeftoient nommés Guillaume de Nucey Capitaine de S. Ya pourle 
Comte de Sauoye & le Prince d'Achaye;Boniface de Miorol Podefta de Ver- 
cel pour le Marquis; & s’ils ne fe pouuoient accorder; Bernard de Seris Gou- 
uerneur d’Aft : Et furent comprisencette Trefue, le S. Pere, l'Empereur , le 
Roy de France, le Daufin & toute la Maifon de France.Prefents le Marquis de 
Saluces, Aymon Preuoft de Montjou, Iuft de Floran Vicaire de Quiers, Au- 
bert de Piozafque , Paul de Caftillon, Burnon de Caqueran , Guillaume d’Au- 
teuille, Bienuenu Berton de Quiers, Matthieu de Coconas, laques de Non, 
Louys Cofte de Quiers , Manfroy de Robella Confeigneur de Coconas,Guey- 
dan des Marquis d’Incife & autres. 

L'alliance que le Comte de Sauoye auoit prife en la Maïlon de Bourgogne Tee 
l'obligeoit à porter les interefts du Duc Philippes contre la Maifon d’Orleans, Re 
c'eft ce qui le fit refoudre à enuoyer des trouppes en France au fecours de ce Char.V I. 
Duc au mois d’Aouft de l'an 1405. 

Peu de temps apres Amé eut different auec Eggon Comte de Kibourg & 
Otthon Comte de Tierftain Fils d'Herman Comte de Tierftain touchant la 
Seigneurie & Chafteau de Cerlier ( Erlach) qui eftoit de la fucceflion de Ro- 
dolphe Comte de Neuf-chaftel & de Nidow , les Comtes de Kibourg & de Ur 
Tierftain le pretendoient comme heritiers d'Anne & d'Vranie de Neuf-cha- je. 
ftel leurs Meres Filles du Comte Rodolphe ; le Comte de Sauoye au con- de Turin, 
traire fouftenoit qu'ill'auoit acquis d'Ifabelle Vefue du Comte de Neuf-cha- 

. ftel qui la luy auoit laifsée par T'eftamentsoutre qu'il difoit que c'eftoit vn Fief 
d'Allemagne auquel perfonne ne pouuoit fucceder quine fut du fang & de la 
lignée.En fin par Traitté faitau Chafteau du Pont-d'Ains le s.Septemb. 1405. 
par l'entremife d'Antoine de Chalant Euefque de Laufanne , de Iean de la 
Baume Seigneur de Valefn, & des Scultets de Berne & de Fribourg ; en pre- 
fence de Guillaume de Chalant'Abbé de S.Michel de la Clufe, de François de 
Menthon, de Guillemet de Chales , d'André de Grolée, de Pierre Andreuet, 
de Guillaume de Martel & de George Seigneur de Fruzafque , les Com- 

“tes de Kibourg & de Tierftain confentirent que cette Seigneurie demeuraft 
au Comte Am. ! 

Le Pape Gregoire X I. ayant efté éleu, le College des Cardinaux eh donna Tirt, de 
aduis à ce Prince, & fa Saincteté mefime luy en écriuit. l'Archiue 

Par Patentes dattées au Bourget le vingt-cinquiéme de Feurier mil quatre de Turin, 

À cens fept ,il donna à l'Ordre des Celeftins Aa Maifon de Lyon poury fon- 

der vn Monaitere & vne Eglife fous le Titre de l’'Annonciation de la ag.648, 


Vierge. L'OlMeCnE ans 
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Titans furuenuës de nouuëlles difficultés entre le Prince de la Morée & 
Theodore Marquis de Montferrat , le Comtede Sauoye pala en Piemont & 
les mit daccord ; & pour mieux lier le Trautté, il donna fa Sœur.en mariage | 
. au Marquis de Montferrat, & fit vn échange auec luy Je 24. de Mars,qui fut #! 
‘ae arrefté au Chafteau de Leyny,en prefence deSaladin Prouana SieurdeLeynys, 
l'Archite de George & d'Henry Comtes de Valpergue,, par lequel le Marquis remitau. 
ne Cr à ; Saluzole, Cabaillace & Montgrand pour. les droits qu'ilauoit fur 
Vercel.Les Deputés de ces deux Princes qui en. firent la negotiation. furent 
pour le Comte, Guillaume de Chalant Euefque de Laufanne ; Girard'Sei- 
gneurde,Ternier, lean de Softion & Henry de Colombiers; & pour le Mar- | 
quis, Hugues de Saluces ; George de Carretto Marquis de Sauone,Vbert Naras| 


Joniae, & Manfroy de Cocaltel fes Confeillers. | 


Paradin Philippes Duc de Bourgogne ayant,entrepris de faire la guerre aux Liez és 


Hit. de geois, parce qu'ils auoientchafsé lean de Bauicres leur, Euelque ; le Comte:$| 


Sauoye, ; $ RS à £ | 
Mens Amé luy enuoya du fecours fous la conduite d'Amé Seigneur de Viry, qui y à 
let. acquit beaucoup d'eftime. al 

Edotüard Seigneur deBeaujeu & de Dombes II. du nom eftant mortau mois fl 


d'Aouft l'an 1400. Amé demanda à Louys Duc de Bourbon fon donataire, al 
l'hommage des Villes & Chaiteaux de Beauregard , Lenr, Toyfiey, Montmer- à 
le, Ville-neufue, & Chalamont en Dombes ,fuyuantle Traittéde l'an 1337. 
faitentre Aymon Comte de Sauoye,& Edoüard I. du nom Seigneur de Beau- 
jeu;ce que le Comte de Bourbon refufa’: Le Comte irrité dece procedé,enuoya 
Amé Seigneur de Viry auec mille cheuaux pour luy faire la guerre , afin dele À 
Dorron- contraindre à faire parles armes, cequ'ilne vouloit pas faire par raifon; Viry de 
de prit d’abord les Villes d’Anfe & de Belleuille , Chalamonc& Lent,&afliegea À 
cils. … Toyfley. Le Duc de Bourbon depécha Chafteaumorand auec quelquestroup- À 
pes, quiapres auoir repris Anfe & Belleuille, fit leuer le fiege de Toyfley , & d 


pourfuiuit Viry iufqu'à Ambronay.où il furprit partie de fes gens; cependant ! 


vinrent au fecours du Duc de Bourbon ,les Ducs de Bauieres & de Bar , les W 


Heete Comtes d’Eu , de S. Paul, de Harcourt & d'Alençon, le Sire d’Albret Conne- 
Alam  ftable de France, & les Sires de Coucy;, de Montagu & de Gaucourt.De l'autre 


Chartier. cofté, les Ducs de Berry & de Bourgogne s'intereffans pour le Comte de Sa- 


Hift. de - x 
Char. v1, uoye, arrefterent le cours de cetteguerre ,de forte que le different fut mis en 


Monftel, negotiation. Il yeut doncaffemblée de Deputés : ceux du Duc de Bourbon 
US furent Iean le Vifte Chancelier de Bourbonnois, GuichardSeigneur d'Vrfé,& 
Sauoye  Philippes Scigneur del'Efpinaffe Baillif deBeaujolois: Et pour le Comte Gui- 


chard Marchand Chancelier de Sauoye , Henry Seigneur de Menthon & le Pi 


Seigneurde Chandée; qui demeurerent d'accord que l'hommage demädé par ä 

Tir. dela le Comte de Sauoyeseftoit deu par refultar du 2. de Mars 1408. mais execu- 

AR tion en fut differée. D: 

Sub Pendant que le Comte trauailloit à conferuer.cette prerogatiue , il ména- # 

nie je geoit en Piemont vne negotiation aucc Theodore Marquis de Montferrat, w 

de Tarn, laquelle reüfli, parce quele premier de Feurier 1409. ce Marquis luy remit la 

Tour de Vico, la Rocca-faldo , S. Alban, Pozzo, Batifta, Carafon & là Trini- 

té; le droit qu'il auoit fur le Montdeuis, & far les lieux de Bonefio, Peucrano, 
Brula-Porcello , Marguerite & Beñes. 

Louys Duc de Bourbon ayant defiré vn plus grand éclairciffement de l'h6- 

mage que luy demandoir le Comte de Sauoye, il y eut vne autre journée ffi- 


gnée à Villars en Breffe, où fetreuuerent pour luy , Louys deBourbon Comte 


de Vendofme grand Chambellan de France, Iean de Montagu Vidame de 
Laonnois, Souucrain Maiftre d'Hoftel du Roy, Guichard Daufin Seigneur de 
Hliguy, Louys de Liftenois Sire de Montagu, Gauthier de Paflac Seigneur de 
la Crozette ,l'Hermite Seigneur dela Faye , & Iean Seigneur de Chafteau- 
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morand : Et de la part du, Comte, de Sauoye Louys de Sañoye Prince-de 

la Morée ; Odo de Villars Seigneur de Baux , Ian de la Baume, Sire 

de Valefin, ; Girard Séigneur de Ternier ; Humberc Seigneur deVillars- 

Sexel, de fainHyppolite&:. d'Orbe; Guichard Marchand Chancelierde Sa. 

uoye Antoine Seigneur de. Grolée& HumbertBaftard de Sauoye Seigneur 

de Montagny & de Corbieres. Tousces Députés aflemblés dans fEglife de 

Villars , prirent expedient que Iean.de Bourbon Coimre de Clermont , Fils Nicoies 
-aifné du Duc de Bourbon feroit l'hommage au Comte.de Sauoyésceque le Giles: 
. Di fon Pefe confentic par Lettresdattées à Villefranchele 10.de May:r409. el 
 &le28.dumefme mois, le Comtede Clermont accompagné derl’Eucique Alin Ch. 
- de S.Flour, de Louys de Bourbon Comte de Vendofine, de Guillaume de Leyre se den 

Gouuerneur de Daufiné, de Robert de Chalus Seisneur de Bothcondé Louys 4 Cons. 
-d'Efttés Seigneur de Banains , de Ican le Vifte Chancelier de Boufbonnais, des Dauf 

de Guichard Seigneur d'Vrfé , de Philippes Seigneur de FEfpinaile Baillifde 

Beaujolois., d'Antoine de Fougeres Seigneur d'Yoin ; de Robert de Trefaÿtes 

Seigneur del'Eftoile, & d'Henry de Varennes Seigneur de Rappetour.fe ren: 

dit àChaftillon lez Dombes, où il fit l'hommage au Comte Amé VIEL qui 

auoità fa fuite le Prince de la Morte, Conrad Comtelde. Neu£-chaftel& de 

Fribourg ; Iean Comte de Ticrftain, les Seigneurs de Baux, de Valefin,de Vil: 

lars-fexel & de Menthon; Boniface de Chalant Marefchalde Sañoye;Guillau- 

me de Grolée Seignèur de Neyrieu,lean de, Montbel Seigneur de Fruzafque 

Baillif de Brefle , Humbert Baftard de Sauoye, Humbertde Luyrieux Seigneur 

de la Cüeille, Tean Seigneur de Srauayc ; IeanBaftard de la Chambre , Hugo- 

nard de Chabod Docteur és Loix, & Guüillaumé de Chales Confiller & Mai- 

{tre d'Hoftel du Comtede Sauoye. Ainfi finit cette guerre; quoy que les Hifto- 

riensen ayent écrit diuerfement, nommément Pingon & Seuert, quirap- 

portentle temps de cét hommage à l'an 1445. 

Le Roy Charles VI. poureftouffer les factions & les guerres ciuiles;qui dé=, Conrin. 
chiroient fon Royauine, conuoqua vneaffembléé de Princes à Paris pouren LR 
treuuerles moyens : Le Comte de Sauoye fut de ce nombre, & comme:il fe 
difpofoit à faire ce voyage, cftant à Chaftillon lez Dombes le penultiéme de 
May de l'an 1410. ilftles Statuts de l'Ordre du Collier inftitué parle Com- 

‘te Verd fon Ayeul ; de l'aduis de Louys de Sauoye Prince dela Morée,d Odo 
de Villars Seigneur de Baux ;de Ican de la Baume Seigneur de Valefin & de 
Montreuel, d'Humbert Seigneur de Villars-Sexel, deS.Hyjpolite& d’Orbe, 
deBoniface de Chalant Marefchal de Sauoye, & d’Antgine Seioneur dé Gro- 
le Cheualiers de cét Ordre & fes Confeillers ordinaires, qui. en iurerent l'ob- 
feruation s en prefence de Guichard Marchand Chancelicrde Sauoye , d'Amé 
Scignéur d'Afpremont & d'Hugonard de Chabod; ce que iurerent au peu 
dé temps apres Girard Seigneur de Ternier, lean Comte de la Chainbre Vi: — 
comte de Maurienne, & Jean Seigneurde Lugny en Mafconnois Cheualiers FF? 
dudit Ordre : En quoy fe font trompés Pingon & Fauin,qui ont écrit que ces d’hoin. 
Statuts {e firent l’un l'an r 409. & l'autre l'an 1434. LS: 

Amé arriua à Paris auec fix cens hommes, les Ducs de Bourgogne & de pds. 
Brabant & le Comte de Neuers luy allerent au rencontre iufqu'à la potte S, Hit.des. 
Antoine: il treuua les affaires fi broüillées &c les Ducs de Berry, d'Orleans; se 
de Bourgogne & de Bourbon, les Comtes d'Alençon, de Richemont & d'Ar- : 
magnac fi diuisés d'affections & d'interefts , qu'il voyoit peu d'apparence à 
pacifer Les troubles du Royaume & les defordres de la Cour. Enfin, apres 
plufieurs allées 8 venuës, lesexpediens qu'il propofa au Roy furent agreés 
& la paix concluë à wiceftre , portant que tous Les Princes du Sang forti- 

roient de Paris, & quil ne demeureroit aupres de fa ES que . 
3 de 
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tuenal.… de Navarre, Comte de Mortaing & que tous les autres fe retireroyent en leurs 
ae maifons. Outre cela il changea le Confeil du Roy & chacun promit d'exe- 
Ce ecuter le Traitté de Chartres de l'an mil quatre cens huit. Ce fut vn grand -| 
honneur au Comte de Sauoye , non feulement d'auoir eü vn employ fi 1 
Illuftre ; mais encore de ce que fes fentiments pafferent pour des Loix, 4} 
& que tant de grands Princes sy foubfmirent volontairement. Aufli le 1 
Roy voulant en quelque façon reconnoiftre vn feruice fi Signalé ; dont d 
Aro dependoit le bonheur & le repos de fon Eftat , reftablit ce Prince par} 
de Turin, Patentes du quatorziéme de Nouembre de la mefme année en la poffeflion 4 
ru an de Vicomté de Mauleurier qui auoicefté donné à fes Predeceffeurs par les 
Cumb, RoysdeFrance: Et le dix-fepriéme dumefme mois, Louys Fils de France 1 
ARS Duc de Guienne & Daufin de Viennois & luy iurerent l'obferuationtdu (| 
"7 Traité de Paix faitentre le Comte Verd, & Humbert Daufin l'an mil trois &l 
cens cinquante quatre. 
Pendant le voyage de France , Theodore Marquis de Monitferrat , noniob- :] 
Chief. ftant l'alliance que fon Fils auoit frefchement prile auec le Comte, nelaiffà 
pas de fufciter de nouueaux troubles en Piemont, & de luy faire la guerre & au | 
Prince de la Morée; Thomas Marquis de Saluces, defon cofté, voyant qu'il 
ne deuoit point elperer du fecours de France à caufe des guerres ciuiles ;{ ioi= N 
nit au Marquis de Montferrat : Mais le Marefchal de Boucicaut Gouuerneur | 
de Gennes aydé des trouppes du Prince de la Morée, luy prit Pancalier & 
Polongara. Le Comte à cette nouuelle paffa les Monts, & fa prefencefitvn | 
tel effet que le Marquis de Montferrat confentit à vne Paix lehuiétiéme d’A- 
uril mil quatre cens vnze, en laquellele Prince de la Morée & les Genois fu- =| 
rent compris : Mais Chieza quia remarqué cét euenement s'efttrompé dedi- ? 
re que par ce Traitté ; Jean-Taques de Montferrat Fils du Marquis prit à fem- e] 
me la Fille du Comte de Sauoye; puis que l'an mil quatre cens fept, il enauoit | 
dé-jacfpousé la Sœur. 
To. del Les affaires du monde n'oftoyent point à ce Prince le fouuenir du Ciel; pl 
Cha.de car comme il auoit l'efprit entierement porté à la pieté , ilen donna des mar- K| 
 S de ques à la fondation qu'il fit le X. de Iuin M. CCCC.XT. du Prieuré de Ripaille 4 
de proche de Tonon , de l'Ordre de S. Auguftin, fous les noms de Noftre Dame ll 
& deS. Maurice : Ce qui fat appreuué par Bulle du Pape Iean XXII. pour l'exe- #} 
cution de laquelle fut commis Guillaume de Chalant Euefque de Laufanne, | 
qui confacra l'Eglife le X. de Decembre fuyuant. | 
Tiw.dela LeXIV. de Septembre ,Ferry de Lorraine Seigneur de Ruuiony Com- 
ce te de Vaudemont & Marguerite de Joinville fa Femme , luy rémirent «4 
de Sa — les Seigneuries & Chafteaux de Rumilly fous Cornillon ;la Roche & Balaifon “ 
en Geneuois que Pierre Comte de Geneue auoit données en doüaire à ladite ni 
Ab.Ge. de loinville fon Efpoufe ; Pingon a auffi remarqué que cette mefmeannée, le Q 
Comte acheta la Maifon & la Valée d'Offelle fur la Riuiere de Tofa frontiere \ 
des Grifons. d, 
Améauoit tant d'inclination pour la Paix & tant de paflion pour le repos de 
Palx. la France, qu'il nefe contenta pas d'auoir efté le principal autheur dela paix de 
Chap9$. wyiceftre, il s'entremit encore de celle de Bourges, qui fut conelue le x v. de 
luillet, lan M.C C CC. XII. bien qu’il eut améné au Roy des trouppes con- 
fiderables,fous la charge d'A mé Seigneur de Viry; Montftreler dir que ce fut le 
a tn Marefchal de Sauoye > auec quelques Cheualiers & Efcuyers de Sauoye enuo- 
France, ÿés par le Comte Amé qui la moyennerent auec Philibert de Lignac Grand 
Hiftde  Maiftre de Rhodes ;ce que duplexafleureaufl. Mais luuenal des Vrfins aef- 
Char6} Cri que le Comte de Sauoye eftoit en perfonne au Siege de Bourges & que luy 
mefme en fit toute la negotiation, 
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Sur que'ques ouuertures d'accommodement quisfe firent entre les Papes Pingor. 
fcan X XI Lu& Benoit X LIL pour £ure cefler le fchifine ; le lieu de l'affam. 4764 
blée fut choif à Ville-franchée , au Comté de Nice,ou fe deuoient aufli treuuer 

. Sigifmond Roy dés Romains &d'Hongrie, & Ferdinand Royd'Arragon ; le 

ï Pape Ican pria le Comte Amé d'y éonfentir & leconiura desy trouuer par en 

| vnBref datté à Conftance, ce qu'ilaccorda librement poufié de zele. Mais de Tai. 

| quoy qu'il eut donné les ordres neccflaires , pour yreceuoir Benoït XIII. qui .. 
y demeura quelque temps; neantmoins cette propofition demeura fans effet Su 
par le peu de difpofition qu'il yauoit alors, en l'efpritdes deux contendants à 
calmer lesorages de l'Eglife, 

Cette mefmeannée , ilyeut Traitté d'alliance & de Ligue conclu en la pou 
» Ville de Belley, entre Amé & Philippes- Marie Vifcomte Duc de Milan, FEuclque 
mais à mefme temps que le Comte s’afleuroir de ce cofté , Thomas Fils deSelueer 
| de Frideric Marquis deSaluces perfiftant en fon ancienne obftinarion, s'attira Perret 

vne nouuelle guerre fur les bras 5 car ayant refusé l'hommage qu'il deuoit 

À au Comtede Sauoye, il l'obligeade pafferen Piemont, ou seftantioint au 
Prince de la Morée ; ils prirent plufieurs places à Thomas; fçauoir Carmag- 

ënole, Bouine, & Tarnauas , & à la fin l'afliegerent dans Saluces, auec vnear- crier. 

& mée de vingt mille hommes , ou ils le contraignirent de faire vn Traitté le 

+ douziéme de Juillet mille quatre cens treize, en prefence de Iean de la Baume Titr. de le 

7 Seigneur de Valefin, de Guichard Marchand Chancelier de Sauoye, de Bo- ce 
niface de Chalant , & de Gafpard Seigneur de Montmayeur Marefchaux T7 

de Sauoye , d'Henry Seigneur de Menthon , d'Antoine Seigneur de Grolée, 

: d'Humbert Baftard de Sauoye , d'Vrbain de la Chambre; de Guy de Montbel Bet 
Seigneur d’'Entremonts, d'Amé de Chalant, d'Hugonin Seigneurde Chan- zwr. N 
dée , de Perceual de la Baulme , &de Tean de MontluelSeigneurde Choutag- 
ne, par lequel il reconnut de tenir le Marquifat de Saluces en fief du Comte 
Amé, &les Villes de Carmagnole, & de Reuel-du Prince dela Morée, 
& en fuire ilarbora les Bannieres de Sauoye , fur les portes de toutes fes 

laces. 

Les Marquis de Seue qui auoient tenu le party du Marquisde Saluces, eu- 
rent leur part du malheur de cette guerre: car le Comte & le Prince de la Mo- piugen. 
l rée les ayants attaqués, ils furent contraints de fe foufmertre à ces deux Prin- 44. Taw. 

ces , & parce qu’ils auoient pris prifonnier Nicolas d'Eft Marquis de Ferrare 

4: qui venoit de fainét laques de Galice g&trauerfoit le Piemont , le Comte àla che. 
priere de Thomas MocenigoDuc de Venife;le leurfit relacher ;lHiftoriende 

= la Maifon d'Eftseft mépris de dire que ce fut laques de Sauoye Prince du sb. 

= Montdeuis, quiarrefta prifonnier le Marquis de Ferrare. 

“ Cependant Sigifmond Roy des Romains & d'Hongric ; eftant venu en 

| Italie pour ÿ reftablir l'authorité Imperiale pafla à Come & à Lodi; Mais 

x cftant mal fatisfait de Philippes-Marie Duc de Milan ;il entra au Montferrat, Chief. 

 & de là vint à Riuoles ou Amé VIII. le reçeut & laccompagna iulques fur 

t- |afrontiere d'Allemagne. Sigifmond vintà Seyffel l'année fuiuante , ou le : la 

É Comte l'alla r eceuoir , s'embarqua auec luyfur le Rofne & l'accompagna à et 

= iufqu'à Lyon, ou ils arriuerent le dernier iour de Juillet ; Sigifmond de là fe Sanoye. 

k, remit fur le yofne, pour prendre le chemind’Aiguefmortes & de Parpignan, aux 

ré. & le Comte a prés auoir pris congé, luy laifla Humbert Baftard de Sauoye 8 

S. Amé de Chalant Cheualiers, Iean de Beaufort & Lambert Oddinet lurifcon- 


Chiefa. 


 fultes, en qualité d'Ambañfadeurs & s’en vint à Bourg , ou il ietta les fonde- 
ni. ment du Conuents de fain 
# gifmond fe fitcouronner à Aix la Chapelle ou tous les Roys & Princes de la Res. 
rs. Chreftienté enuoyerent leurs Amballadeurs : Ceux du Comte de Sauoye ,53. 
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ét Dominique. Ce fut la melme année que Si- omfrins. 
Princip. 


furent 
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Hide furent François de Miés Euefque de Geneue & Jaques Miéte de Cheurieres…_| 
LE * Abbé d'Ambronay ; que Paradin appelle Perfonnages d'apparence & de Ci 
AëaCome, Sçawoir: De la Sigifmond alla au Concile de Conftance , ou le Pape Iean vingt- à | 
Cat troiriéme fut deposé &où Gregoire douziéme enuoya farenonciation au=} 
Pontificat: Amé qui de fon cofté trauailloit à appaifer ce fchifme, y. fit alier a 
fes Ambañladeurs , fçaudir Iean dela Baume Seigneur de Valufin, Gafpard 4 
Seigneur de Montmayeur Marefchal de Sauoye , Humbert Baftard de Sauoye, fes! 
& Louys Grimaldi Cheualiers, luft de Floran , Martellet de Martel Confei- al 
lersde Comte, Guillaume de Rigaud fon Efcuyer, & laques de Garet fon ael 
Secretaire. Tellement qu'il ne reftoit plus que Benoit X 111. qui ne fubfiftoic 14} 
que par l'appuy de Ferdinand Roy d’Arragon, auec qui l'Empereur voulut ,} 
s'aboucher à Nice ; mais Férdinand ne s'y eftant pü rrouuer ; Sigifmond paffa 
prunes « 1 Aragon & à fon retour prit refolution d'aller en France tant pour pacifier W 
pag. 252. les deux Roys de France & d'Angleterre, que pour eftablir vne parfaite vnion | 
dans l'Eplife : Et parce qu'il vouloit communiquer fon deflein au Comte »| 
Amé, pourfe preualoirdes Lumieres:& des connoiffances qu'il auoit. des af- k: 
faires du temps, ilrefolut de veniren Sauoye , où eftantarriué , il érigea le É 
Comté de Sauoye en Duché, par patentes d'attées à Chambery le X 1 X'de 
Feuriermil quatre censfeize , voulant par là laiffer vn monument eternel de 4 
l'eftime qu'il faifoit de ce Prince ; & des grands feruices ; que luy & {es prede- 0 
cefleurs auoient rendus à l'Empire. 
Chief. Pourrendre cetteaction plus memorable, elle {e fit furvn theatre riche- 
Deninié mentparé.  L’Empereurcrea des Cheualiers , fit des prefents & ordonnades 
Jouftes & des Tournois;mais nous n’en fçaurons pas les particularités ; perfon- | 
ne de ce fiecle n'ayateü la curiofité de lesremarquer:Cepédant laBulle de cette 
ercétion nous defcouure l'erreur de tous les Hiftoriens qui en ont parlé ,entre | 
miga autresdu Turifconfulte du-Moulin, qui a dit qu’elle fut faite par l'Empereur | 
Frandia. Frideric III. de du Haillan quia efcrit que ce fut à Cambray , Melanéton & 
Be Doglioni difent que ce fut au Concile de Conftance , le Pere Guefnay que ce | 
Carion. … fut l'an M. CCC. LXVII. & par FEmpereur Sigifmend, qui toutesfois ne com- .| 
un mença de regner que l'an 1419. Monftrelet, Vignier, Belle-foreft, Ican de 
"+ Serres ,Fauin , Guillaume Paradin, Vanderburch, Duplex, Botero & autres 
Hiftoriens, fur ie ne {çay quel fondement , ont auancé que l'Empereur Sigif- 
mond voulut entreprendre cette ere&tion dans la Ville de Lyon ; & que les | 
Officiers Royaux s’y eftants opposés pour les interefts de la Couronne , la | 
chofefe fit à Montluel enBrefle , ce quin'eft pas veritable, parce que letitre | 
de l'erection porte que ce fut à Chambery, comme ont fort bien remarqué W 
quelques vas de nos Hiftoriens ; la plufpartdes Autheurs fufnommés & Cuf 
Domi. pinian auec eux ontrapporté cette ation à l'an 1417.quoy qu'elle foit de l'an 
ne 1416.non pas par cét Empereur à fon retour de Paris, ainfi que les mefmes 
Ta. Hiftoriens affeurent;mais en y allant ; en effet, puis que Sigifmond eftoit à Pa- | 
Chief. ris au Mois d’Auril de l'an 1416. comme fe pourroit-il faire qu'il eut crigéla | 
Sauoye en Duché au mois de Feurier dela mefme année à {on retour de Paris? | 
Ce mefine iour Amé en qualité de Duc de Sauoye donna lInueftiture de 2] 
Chiefs la Seigneurie de Baudiffer en Piemont à George Fantino, pour reconnoiffance 14] 
Preuues  defes feruices, & le lendemain l'Empereur par vne autre Bulle donna inuefti- 
8734" ture au Duc Amé detous fes Eftats & luy confirmatousles Priuileges accor- 
Mem. de désà la Maifon de Sauoye par {es Predeceffeurs. Le 28.d’Aurilfuyuant Amé, | 
Miege- pour donner moyenaux habitans de Morat au Paysde Vaud, de rebaftirleur 


neralHer- Vill 


man. 


equiauoit efté brulée.leur accorda exemption de cens pour 1 $.ans,derous 
Peages dans fes Eftats , pendant dix ans.La iouyflance du Lac pourcingans, 
fans tribut, & douze deniers d'impoft fur chaque charriot de vin. 
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Il arriuà cette mefmeannée guerre au Pays de Valays , dont lès Hiftoriens 

de Sauoye n'ont eu aucune connoiffanee; les Barons de Rarogne eftoientau- 

tréfois les plus puiffans du haut Valays , & Guillaume de Rarogne ayant efté 

éleu Euefque de Syon l'an 1402.cette nouuelle dignité ayät augmenté le pou- 

uoir de cette maifon; elle accrût aufli l'enuie de leurs compatriotes & de leurs 
-voifins ; de forte qu'apprehendans d’eftre opprimés, ils récouturenit au Comte 

Amé, & firent vn Traitté auec Hugonard de Chabod & Vautier de Riuoyre Mem-du 

fes Deputés le 2.de luillet del’an 1410. par lequel l'Euefque Guillaume fon EL 

Pere, fon Oncle & toute leur famille promirentau Comte,qu'eux & leurs Suc- 

cefleurs & leurs Sujets ne porteroient iamais Jes armes contre fon feruice , ny 

donneroient paflage à fes ennemis dans leurs Terres, moyennant quoÿ le 

Comte promit de proteger l'Euefché de Syon & toute la Maifon de Rarogné. 

Mais ce Trairté quideuoit arrefter les deffeins des factieux les alluma ; les Peu-wà 

ples prenans pretexte que l'Euefque auoit vfurpé quelques places de leurs com 

munautés , fe mirenten armes & pillerent les Chafteaux de Leue & de Siders 

appartenans à l'Eucfque, & brülerent céuy de Perigard en la Valée d'Enfifele. 

Le Concile de Conftance auerty de ces delordres, employa les armes fpirituel- 

les pour les appaifer ; & comme ce remede profita peu , Amé V III. y enuoya 

Amé de Chalant Baillif de Chablais pour eflayer de porter les parties à vn ac- 

commodement,mais ce fut en vaintellement que par vn nouueau Traité du 

10.de May 1416. l'Euefque de Syon fe voyat reduit à l'extremité,implora le{e- 

cours & la protection du Duc Amé , & sobligea de ne refigner fon Euefché 

qu'à celuy qui feroit choifi & agreé par le Duc , auquel il remettroit toutes {es 

places & Chafteaux quand il en feroit requis;cependant ilreçeut garnifon eñ 

{ès Chafteaux de Tourbillon ,de Majour &: de Montours.. A mefme temps 

Amé ayantfceu que les Suyffes auoient deffein de furprendre la maifon d'Ofel- 

le, y ennoya des trouppes lefquelles en paflant par le Pays de Valays furent 

taillées en pieces, en hayne de ce que le Duc auoit mis l'Euefque de Syon fous 

fr protectionsé ainfi faute de ce fecours les Suiffes s'emparerent d'Ofelle & de 

toute la Valée, & la tinrent iufüq'au temps de François Sforce Ducde Milan 

qui s'en faifit & l'vnit au Duché de Milan ; la perte de cette place irrita Cp 

fi fort le Duc Amé qu'il declara la guerre aux Valéfans, & y fit entrer à 4. de bei 
main armée Amé de Chalant Baillif du Chablais ; mais les Valefans craignans Æ#fnie. 

vnefafcheufe fuite de cette guerre demanderent Trefue, laquelle leur fut ac- 
 cordée pourvñan. Vn Hiftorienquia eù quelque connoiffance de cette Pa 

guerre , raconte que Louys Duc de Bourbon enuoya dés trouppes au Duc de ©"? 

Sauoye qui y firent diuers exploits, mais il nya point de certitudcence qu'il 

en a écrit;car outre qu'il affeure que cela arriua l'an 1410. Louys IT: du nomi 

Duc de Bourbon dontil parle, eftoit défja mort l'an 1418. Ces mouuemeris 

. du Pays de Valaysappaisés, le Duc Amé paila en Piemont pour y receuoir le Pingor: 
ferment de fidelité en qualité de Duc; & ce fut en ce voyage qu'il jetta les #8: Ta: 

- fondemens du Chafteau de Turin proche la porte du Pau. 

«Thomas Marquisde Saluceseftant decedé fur la fin de l'année, Marguerite Chi: 

à de Roucy fa Vefue fut Tutrice du Märquis Louys leur Fils, à la charge de fe 
conduire par l'aduis de Valerian de Saluces Seigneur de la Mante, d’Añtoine 
Prouana Cheualier de Rhodes, & d'André Chieza Lieutenant general du Mar- 
quis, gens d'experience & de probité, par le confeil defquels elle fir l'hommage 

- du Marquilat de Saluces au Duc Amé,en la mefme forme quéle Marquis 

à Thomas fon Mary l’auoit fait: De la le Duc tourna fa pensée fur le Montdeuis ho 

l comme vné place importante à l'Eftat de Piémont; Amé de Sauoye Prince SA 

© d'Achayel’auoit acquife du Marquis de Montferrat l'an 1396. à condition 4 Turin: 


qu'il'n'en pourroit difpofer qu'au profit de fs Enfans mafles, ou de Louys de 
MMm Sauoye 


Simlér in 


Valefi 
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Sauoye fon Frere, & à defaut d'eux, de celuy qui feroit Comte de Sauoye.Apres 
la mort du Prince d'Achaye Louys Prince de la Morce fon Frere & fon Heri- 
tier y aflocia le Comte Amé l'an 1409. Orcomme Louÿs eftoit vieil & fans | 
Enfans, le Duc Amé apprehendant que le Montdeuis par fon decés ne retour: 
nât au pouuoir des Marquis de Montferrat tira ceflion de fs droits par Aûe 

Annal, de datté au Chafteau de Pignerolle 6. de Feurier 1417. en prefence d'Humbert| 

SADre p. Baftard de Sauoye, d'Henry Seigneur de Colombier Capitaine de Piemont,| 

Monod. & de Louys Cofte Lieutenant du Prince. 

Tdem. Les Trefues faites auec les Valefans furent fuyuies d'vn Traitté conclu le 21% 
de luin par Iean du Frefnay Capitaine dela frontiere de Valays, Pierre de Vile, 
lette Seigneur d'Vgine & de Bonuillars Chatellain de Contey , & Iean de 
Softion Inge de la Valée de Suze, par lequel il fut dit : Que tous les differens des 

# vns &des autres feroient vuidés par Arbitres à forme du Traitté de l 1 1.de De 
cembre 1399. Qu'il yauroit paix cependant entre Les Sujets : Que le Duc retis| 
reroit les Garnifons de Tourbillon, de Majour & de Montours, & remettroit 
les Chafteauxentre les mains du Chapitre & des Chanoines de Syon , qui les, 
tiendroient au nom de l'Euefque iufqu’à vn entieraccommodement, & queles 
Seigneurs de Rarogne feroient compris en l'arbitrage. En execution de cét j 
accord la garnifon {ortit des Chateaux le 1. de luilletsmais les Valefans à me} 

Simer 12. metempsyentrerent & les pil'erent; Le Baron de Rarogne reconnoiflant 

de Falefia. que cette violence eftoit vn effet de la hayne queles Communautés du Pays de 
Valays auoient contre fa Maifon fe retira à Berne, prit la Bourgeoifie & la pro- | 
tection des Bernois ; Les Valefans à cétexemple {e refolurent à rechercher du | 
fecours ailleurs ; cinq de leurs Communautés (1ls les appellent Dizaines ) fça- 
uoir Syon,Sider, Vefpe, Brigue & Gontres firent auec les Cantons de Lucerne 

Hit. des. d'Vry& d'Vnderual(que G.Paradin appelle Vranie & Tranfyluanie;les autres | 

l3-ch.17: deux Dizaines qui eftoient Rarogne & Leue n’y voulurent pas eftre com} 
prifes ; ce qui émeut guerre: entre Berne & les trois Cantons, laquelle fut ap- 
paisée par les foins des autres Cantons neutres , & par André de Gualdo Ar- | 
cheuefque de Coloffe,quele Concile de Conftance auoit nommé pour Admi- 
niftrateur de l’'Euefché de Syon durant ces troubles. Cependant le different de 
l'Euefque de Syon & des Barons de Rarogne auec les Communautés du Pays: 
de Valays ne fe terminoit point, & tout ce que le Duc Ame & Guillaume de!| 
Chalant Euefque de Laufanne pürent faire fur de porterles parties apres di- 
uerfesaffemblées à faire vn compromis le dernier de Juillet de ladite année, # 

Titr. de A entre les mains de l'Archeuefque de Coloffe, donton n'apasfçeulafuite. | 

Ends Martin V.qui auoit efté éleu Pape au Concile de Conftancele 22. de No- 

Plaine Uembre 1417. ayant fair deffein d'aller à Rome partit de Conftance le 14. d’A- 
urilde l'an 1418.& vint à Geneue l'x r.de luin,accompagné de quinze Cardi- 
naux, où il fut receu auec magnificence par le Duc Amé: Le Papelogea aux | 

Montrel. Cordeliers de Riue & y demeura trois mois. Pendant fon fejour Benoift XIII. | 
qui eftoit refté feul de tousles Antipapes enuoya fes Ambafladeurs à Nantua | 
en Bugey où le Duc de Sauoye fe treuua ; & de la part du Duc de Bourgogne } 

‘ME les Euclques de Bayeux & de Langres , & François de la Palu Seioneur de Va- | 

Perard.… rembon Comte de la Roche;pour effayer d'eftouffer ce refte de Schifme ; mais. 

Akin Ch. leurs pieux deffins n'ayans pas reüfli, Amé retourna à Geneue où peu de | 

"PE tempsapresallaauflile Duc deBourgogne. Cette entreueué n'eftoit que pour. | 
refoudre leDuc de Bourgogne faire la paix auec lx Maifon d'Orleans: Le 

Roy & le Daufinauoient prié le Duc Amé par le Seigneur de Beau-chaftel, 8e | 

par Guichard de Marzé d'aller à Paris pour sy employer, fur ce qu’en l'A, 
femblée de Montereaules Deputés du Duc de Bourgogne auoient dit qu'il ny | 
auroit point de paix, finon qu'il fut permis àleurs Majeftés d'aller Free où 

: eroien£ 


De la Royale Maifon de Sauoye. 459 


feroient le Roy & le Daufin auee telle compagtie qu'il voudtoit : Que tous 
les Offices du Royaume feroient en la difpofition de la Reyne & de luy ; & 
que tout ce qu'elle auroit fait par vertu du pouuoir qu'eile auoit eü de Sa 
Maijelté feroit confirméà quoy le Roy ny le Daufin ne pouuoient confentir : 
Ainfi la prefence d'Amé y eftoit neceffaire ; mais auant quedefaire le voyage, 
il depécha en France Guy de Grolée & Martellet de Martel Cheualiers pour 
fçauoir les intentions de faMajefté: puis le mefme Guy de Grolée & Pierre 
de Menthon allerent trouuerle Duc de Bourgogne pour le porter à la paix 
dontfe voulant expliquer auecAmc il fitle voyage de Gencne. 
Le Pape poufsé par le Duc Amé, ytrauailla auffiauec tant de zele,que les 
Cardinaux des Vrfins & de S. Marc eftans venus à Bray fur Seine oùeftoient 
les Deputés du Roy, du Duc Amé, & du Duc de Bourgogne, conclurrent vn 
Traitté, que le Roy, le Daufin & le Duc de Bourgogne eftoient prefts de 
figner., fi le Conneftable d'Armagnac n'eut diuerty vne fi fain&te refolution. 
LEn finle Pape marry que {es foins n’auoient pas vn heureux fuccés, partir de 
. Geneue au mois de Septembre, trauerfa toute la Sauoye, puis pafla en Pie- 

mont : Sa Sainéteté y laiffa des marques de A pieté & de fa liberalité, nonfeu- 
: lement en beaucoup de priuileges & de graces fpirituelles dont il fauorifa 
“l'Eolife de Turin , mais encore en vne notable fomme d'argent qu'il donna 
pour la reparation du Pont du Pau. Pingon qui a remarqué cét éuenement 
s'eft mépris de le cotter fous l'an 1417. aufli bien que Paradin a fait de certai- 
nes Bulles accordées par ce Pape à 'Eglife de Lyon , parce qu'en ce temps-là 
Martin V. n'eftoit pas encore éleu. 

L'vnziéme de Decembre de lamefmeannée Louys de Sauoye Prince d'A- 
chaye & dela Morée, Comte de Piemont eftant mort fans Enfans , ainfi 
* qu'ila efté dit cy-deflus, Amé V IL L. luy fucceda, foit comme plus proche, 
e. foit par droit de Fief, foit qu'il en eüt ainfi difposé , comme quelques-vns ont 

écrit; neantmoins le Duc Amé,par vne generofité fans exemple, fit fçauoir à 
toutes lesVilles & Communautés de Piemont,qui auoient efté fous l'obeyffan- 
ce de Louys & defes Predeceffeurs Princes d'Achaye, qu'il les laifloit en Ji- 
= berté de choifir tel autre Prince & Seigneur qu'elles voudroient fous qui el 
. les efperoient de viureauec plus de repos que fous luy ; mais fa domination 
ic eftoit fi douce qu'il, n'y eüt perfonne qui refusât de s'y foûmettre. En ce mef- 
K me temps commenca la fondatié duConuent de S.Dominique deChambery, 
s en fuite de la permiflion que le Duc Amé en auoit obtenuë du PapeMartin V. 
= LeTraitté quife fità Chamberyle 5, du mois d'O&tobre entre Yoland 
: d'Aragon Mere & Tutrice de Louys d'Anjou III. du nom Roy de Naples & 
1, de Sicile , & le Duc Amé, rend la fin de cette année memorable ; le fujet fut 
: touchant la Ville de Nice , Ville-franche & fon Port, Yfe, la Turbie & S. 
? Agnes ,auec toute cette cofte de Mer , les Villes & Chaïteaux de l'Expel; 
Luxeran, Sauoge , fain& Martin, Val-Augulte , fainé Eftienne de Theon- 
niers & fa Valée, Barcellonne, fon Bailliage , fa Valée & fa Viguerie, Allos, 
Vinay, Sauzet, & autres lieux que la Reyne Yoland pretendoit appartenir 
À fon Fils comme Comte de Prouence. Le Duc au contraire difoit, qu'il re- 
noit toutes ces Terresà inftes titres ,commeil a efté monitré cy-deffus ; outre 
que le Comte Verd fon Ayeul, ayant efté au fecours de Louys I Roy de Na- 
ples (Ayeul de Louys LIT.) en Sicile & en l'Apoüille,auoit fait vne grände dé- 
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pence,dont le Roy Louys luy auoit pafé promefle de cent foixante milfrancs Titr. delà 


d'or. En fin par l'entremife de Guillaume Seigneur de Meüillon Senefchal 
de Beaucaire & de Nifines ,de lean de Pingon Secretaire & Conteiller de fa 
Reyne Yoland , de Pierre-François luge-Maje de Sauoye , & de Lambert 
Oddinet Prefident du Confeil de Chambery ; la Réyne au rom du Roÿ 
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Louys fon Fils quitta au Duc tous les droits qu'il pouuoit auoir fur lefdires | 

Terres & Seigneuries, pour en jouyr par luy & les fiens comme en joüÿ ffoient | 
autresfois les Roys de Sicile, & moyennant ce Amé quitta les cents foixante é 

mil francs d'or qui luy eftoient deüs, auec les interefts & les defpens par luy \ 

Preunes … pretendus ; & outre ce la Reyne & le Roy promirent de luy payer en Auignon! | 
PS7 quinze mille Aorins d’or, Ce Traitté fe fr à Chambery , où aflfterénr pour las | 
Keyne Yoland& pourle Roy: Louys, Guillaume de Meüillon fufnomm, 

Pierre Francon Chantre & Chanoïne de Montmaiour, & Lean Putateur leurs 
Ambafladeurs : Et pourle Duc; Iean de Sauuage Cheualier Seigneur de Va= | 

rays Prefident de la Chambre des Comptes de Sauoye ; le mefme Lainbert 
Oddiner, & Pierre des Amblards Maiftre d'Hoftel du Duc aufli fes Amnba£ 

fadeurs. | 

341.bif. … Vignier Hiltoriencelebre rapporte que Manuel Empereur d'Orient écri- il 
uit de Conftantinople vne Lettre à Amé le 14. de Septembre 1419. par la- pi 

quelle il le qualifie Iustriffime Prince , & témoigne l'eftime qu'il faifoit defa 
| 

| 

1 

1] 


perfonne , & de l'afliftance qu'il en receuoit en {es plus importantes af 4 
faires. 
Tix.dela Le Pape Martin V. eftant à Florence confirma en faueur du Duc Aimé là © 
Fe 4, fondation qu'il auoit faite de la Chappelle du Chafteau de Chambery, fous le 
Savoye. Titre des. Eftienne Prothomartyr. 
LAN L'an r421. le Duc eftant en different aucc Thibaud de Rogemont Ar- :] 
cheuefque de Befançon pour la Scigneurie de Coffonay au Pays de Vaud, 4 
Guillaume de Chalant Euefque de Laufanne fut leur Arbitre, & l'adiugea au a 
Duc en donnant recompenfe en argent à l'Archeucfque de Befançon;Prefents 
à ce Traitté Jean Grimaldi Baron de Büeil, Boniface de Chalant Marefchal 
de Sauoye ,& Pierre Andreuet Maiftre d'Hoftel du Duc. Amé, apres cela par- 
res, tit de Laufanne & alla à Tonon pour y receuoir Philippes le Bon Duc deBour- 

9. gognefon Neueu, qui s'eftoit mis en chemin pour le venir voir , le Duc Amé 
luy €nuoya au rencontre Amé Focrand fon Secretaire, pour apprédre le temps 
de cette entreueuë ; & Henry Seigneur de Colombier des principaux Fauoris 
d’Amé l’atrendit fur la frontiere des Eftats de Sauoye, pour le faire regaler par : 


15702 


tout. Ce Prince futreçeu à Tononauec des magnificences incroyables ; le Duc R 
Amé n'ayant rien oublié de ce qui pouuoit contribuer à fa fatisfaction & À le 
HU {on diuertiflement ; car il fit faire plufieurs louftes & Tournois, des combats ‘4 
“d'animaux farouches & des batailles nauales fur le Lac Leman. Le Duc de | 
Bourgogne à fon retour s’arrefta quelques iours à Geneue, où luy & le Duc | 
Alain Ch, Amé par Lettres du 4. d'Auril 142 1. deputerent l'Euefque de Langres & Lam- 
Tire bert Oddinet Prefident du Confeil de Chambery, pour terminer les differents 
l'Arch, de qui eftoient entre leurs Officiers du Comté de Bourgogne & de Brefle,pour les 
Nice. Jimites de leurs Terres d'Orgelet, de Domfeurre, de Coligny, deS. Amour & 
de fainde Croix. 
L'entreueuë de ces deux Princes n'opera autre chofe qu'vne parfaite vnion 
de leurs interefts pendant les troubles du Royaume de France ; ce qui fuc 
Alain Ch. caufe qu'en l'an 1422. le Seigneur de Roche-baron en Forefts s'eftant decla- =} 
ré pour le Duc de Bourgogne, le Duc Amé luy enuoya huit cens hommes El 
d'armes Sauoyfiens & Lombards, fous la conduite du Seigneur de Salenoue, doil 
qui fe faifirent de plufieurs places en Velay ; mais Roche-baron n'ayant pas de] 
efté fouftenu , & toute la Noblefle d'Auuergne, de Lyonnois & de Lymofin pes 
S'eftant affemblée au Puy fous la conduite de Bernard d’Armagnac Comte de 
Perdiac , ce party fut deffaic, & Salenoue contraint auec fes gens de feretirer 
en Bourgogne. 
Cependant Bonne d’Arthois Comtefle de Neuers & de Rethel, quiauoit le 


Bail 


De là Royale Mailon de Sauoÿe. 461 


. Bailde Charles & de Ieande Bourgogne Comtes de Néuérs fes Enfans,& Qui tuent. 
eftoit en guerreauec le Roy Charles V IL. €nuoya vn pouuoir au Duc Amé, des Ti 
à datté à Neuers Le 13:de Tanuier 1422. pour obtenirdes Trefues aucc {à Mae. pl 
"à quoy ce Prince s'employa auec tant de chaleur; que le Roy à fa feule Neners. 
siconfideration les accorda par Traitté fai à Bourgësle ro.dé Feurier fuiuant. ? 
& Peu détem ps apres Amé tafcha d'ébaucher la paix entrele Daufin & le 
Duc de Bourgogne ; & à cét effet il yeüc aflemblée à Bourg en Bréffe , où le Mem.Ms, 
Daüfin enuoya fon Chancelier, & le Due de Bourgogne Nicolas Räulin auffi ge Mi: 
fon Chancelier,, les Seigneurs de S. George; de Commarien & de Tolôhjon, ne 
Philibert Andreuet Seigneur de Corfant & lean de Noydan fon Treforier ge- 
neral, qui ne pürent rien refoudre. Mäiscomme Amé £e mettoiren peine de 
procurer la paix à {es parens.il £ vid contraint d'entreprendre vne guerre en 
Piemont contre Eudes & Boniface Marquis de Cene: Ils tenoient par enga- LJ 
à gement de là Communauté de Cony la Ville du Bourg & la Valée de Géffe; & 
" quoy qu'ils euffent efté condamnés d'en faire la reftitution moyenraur le Cup. 
» rembourcement de leur argent, ils en faifoient refus; & pour le prepareràvne 
à refiftance, fi on lesy vouloitcontraindre, ils recoururent à Philippes Marie 
Duc de Milan. Amé qui ne vouloit point fouffrir cette iniuftice, ny que le 
Duc de Milan s'intereffât auxaffaires de fes Sujets,enuoya des trouppes én Pie- 
mont fous le commandement de LouysBaftard d’Achaye, Seigneur de Rä- 
conis, & des Seigneurs de Cardé & de Bennes, qui prirent aux Marquis de 


5 DER 
Ceue, Bourg, Rocheouidon, & Rubilant, les firent prifonniers, les mencrent 


à Pignerol, & raferent lebrs places & leurs Chafteaux. 
, L'Empereur Sigifmond par deux Patentes du 2 5. d'Aouft de la mefme an- 
née donna à Am l’Inueititure du Comté de Geneue, & deffendit à tous les tin. de 
Sujets du Duc de fe pouruoir en appel par deuant fa Majefté Imperiale , des l'Archiue 
: Iugemens rendus par le Duc ou par fon Conteil. € Turin. 

Louys de Poitiers Comte de Valentinois & de Diois, par fon Teftiment Hit. des 
du 2 2.de luin r4 19. auoit à defaut d'Enfans inftitué fon heritier Charles Dau- Core 
fin de Viennois, àcondition de deliurer aux Executeurs de fon Teftamenr, HE 
cinquante mil efcus d’or, pour payer fes debtes & legats, auantque de prendre 
poffeffion de fon hoirie , & à la charge qu'il pourfuiuroit le Procès commencé 
contre Louys de Poitiers Seigneur de S.Valierfon Coufin; & où le Daufin re- 
fuferoit d'executer ces deux conditions,en ce cas il appelloit à fon hoirie Amé 
Duc de Sauoye. Orle Daufin n'ayant point fatisfair à l'intention du Comte de 
Valentinois, mais au contraire ayant traitté auec S. Valier , le Duc de Sauoye 
pretendit par [à , quela Succellion des Comtés de Valentinois & de Diois luy 
deuoit appartenir. À cét effet, le 24.d'Aouft 1422. il deputa Humbert de SYÉ= Tivé. dé ja 
fel Seigneur de Barjar, & Iean de Frenay Cheualiers , Iean dela Fontaine Ad- Fu 
uocat Fifcal, & Iean Marchand Docteur és Droits, pour en prendre la poffef "7 
fion à fon nom , ce qui fut executé. 

La Croyfade ayantefté publiécen Allemagne contre les Huflites 6 l'Em pe- Ds 
reur Sigifmond fouhaitta d'yeftre aflifté d'Amé V IT I. le Duc fut bien AE nr Mes 
témoigner fon zele pourla Religion Catholique ; mais parce qu ilne pouuoit 
faire vne leuéeconfiderable de trouppes dans fes Eftats , fans faire ve gtande 
dépence, il priale Pape de luy donner les Decimes des Ecclefiaftiques de fes 
Eftats, comme fa Sainéteté auoit fait à plufieurs Princes d'Allemagne; ce qui 
luy fat accordé parBulle de l'an 142 3.dont l'execution fut commile à Jean de 
Bctrand Archeuefque de Tarentaife, & à Pierre Abbé d’Entremonts ; George 
de Valpergue Cheualierde Rhodes fut deputé par le Düc pout conduire ce 
fecours en Boheme: L'armée des Croisés eftoit de plus de deux cens mille 


hommes, qui pourtant furent deffaits par la lafcheté des Allemans. 
MMm 3 L'Eftat 
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DuPlx  L'Eftat dela Franceeftoic fi deplorable apres la funefte bataille de Vernücl, 
pra quele nouveau Roy Charles 7.fe voyant reduit à l'extremité;refolur de gagner :, 
Alam. les Ducs deBreragne & de Bourgogne, qui eftoient fes principaux ennemis; 
Chair, pourattirer le premier, S. M. offrit l'efpée de Conneftable à Artus deBretag- pa 
ane ne Comte de Richemont fon Frere, & pour le fecond , le Roy enuoya au Duc fi 
Bretagne. Amé,à Montluel enBreffe l'Euefq.de Clermont.affin de l'obliger d’interceder du 
Acich aupres du Duc de Bourgogne, pourle difpofer par des partys raifonnables à la ol 
Paix.Le Comte de Richemont ne refufa pas la charge de Conneftable; mais il ! 
18. fupplia le Roy de trouuer bon, qu'ilen prit l'adus du Duc de Bretagne.& des 
mt Ducs de Bourgogne & de Sauoye , fans lefquels ilne vouloit entreprendre au- 
Breugne, cuñe chofe d'importance. Le Roy y ayant confenty le Comte de Richemont 
enuoya en Bourgogne & en Sauoye Pierre de l'Hofpital Senefchal de Rennes, 
».le Bd qui enraporta refponce conforme au defir du Roy. Vn Hiftorien dit quil y 
Fret fur luy mefme,fuiuy du Seig.de Chafteaubrient & du Seig.de Penzoët Amiral 
48. deBretagne & de Pierre de l'Hofpital.Amé fur les prieres du Roy firtanten- — 
Montre, Uersle Duc deBourgogne (fur lequel il auoit vn grand pouuoir) qu'ill'obligea Gi! 
Chartier. de confentir à vne Conference à Mafcon , ou fe trouuerent les Ducs deBour- gel 
Fit gogne & de Sauoye ,le Comte de Richemont; le Comte de Clermont Fils fo 
pourls du Duc de Bourbon, l’Archeuefque de Rheïns & l'Euefque du Puy: mais le =] 
Mufon de Duc deBourgogne creuua tant de difficulté aux ouuertures de Paix qui luy 
SA10ÿ=+ furent faites, à caule que ceux qui auoient confeillé [a mort du Duc Iean fon en 
Pere, eftoient en faueur à la Cour; qu'Amé ne püt obrenir autre chofe deluy, le 
Inuent.des qu'vne trefue auec le Roy, & le Mariage d’Agnes de Bourgogne fa Sœur auec ni 


ve £ Charles Duc de Bourbon; ce qui fut vn trait de Sageffe du Dre de Sauoye, B 
Neuers,  Pourfaire connoiftre à Sa Majefté , que puis quele Duc de Bourgogne con- %, 
rleBaud fentoit à vne alliance auec le Duc de Bourbon, qui eftoit dans les Interefts | 
Pets du Roy; il y auoit encore quelque efperance de Paix; cependant Amé tef- | 
ch;8.  moigna ouuertement aux Ambafladeurs du Roy,qu'iln'yauoit point d’ap- 
pe AL parence d'adiuftement ; Que Tanneguy du Chatel, le Prefident Louuet ,& 
(SS. les autres qui auoient ou confeillé , ou trempé à la mort de Iean Duc de Bour- 


10. gogne , nefuffent éloignés ;ce que le Roy executa depuis. | 
Voyla ce qui fe paffoit en France. Paffons en Allemagne ou Louys de Chä- | 
lon Prince d'Orenge, auoit intenté procés au Duc Amé par deuant l'Empe- 
Tir. de  reur Sigifmond , pour le Comté de Geneue qu'il difoit luy appartenir du chef 
ee ne de Icanne de Geneuefon Ayeulle maternelle ; mais il en fut debouté par fen- 
Sauoré © tence datrée à Bude le X X I X.de May M.CCCC.XXIV. laquelle porte def- 
Re fences à Louys de prendre le Titre de Comte de Geneue, n'y d’en porterles 
HE a Armes ; neantmoins le Duc.Amé ne fe voulant pas preualoir de cét auantage, 
Turin,  confentit à vneentreueüe à Morges auec le Prince d'Orengele XXV. de luin 
fuyuant, par negotiatio la de Ican de Bertrand Archeuefque deTarentaife & de sl 
Guillaume deChalantEuefque de Laufanne,ou fe trouuerent à la fuite duDuc pl 
Jean d’Arces Preuoft de Montjou, le Comte de Fribourg & de Neuf- chaftel * 
Antoine Comte de Grueres, Vrbain Seig.de la Chambre, Francois Seig.de Cha- 
lant;Humbert de Seyflel Seig.d’Aix, lean de Beaufort Chancelier de Sauoye,Ia- W 
ques Seig.de Miolans,Tean deMontluel Seigneur.de ChoutagneHenryScig.de 
Menton,Guy de Salenoue, Pierre deCompeys, Antoine Seig.d’Auteuille, Hu- W 
gonin Seig.de Chandée, Lancelot Seig.de Luyrieux, Humbert Marcfchal Scig. 
de Meximieux,Aymon dela Serra Seig.de Monts au Pays de Vaud, Henry de 
Colombier Seigneur. de Vouflans , lean de Gingin Seig.de Diuonne, Iean de 
Frefnay , Pierre des Amblards & Iean de Balaifon Cheualiers , Vrbain de Ce- 
rifier, Amé de Chalan,Pierre de Menton, Pierre de Grolée,Iean de Compeys, 
Pierre de Bonniuard, Robert de Montuagnard , Amé de Crefcherel, Guy \ 


Marefchal 
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Marefchal Treforier de Sauoye &lean de Diuone , Secretaire du Duc: Les 
Principaux de ceux qui fayuirent le Prince d'Orenge eftoient laquesde Vienne 
Seigneur de Ruffey, Iean Seigneur de Montioye, Leon de Noferoy Doyen de 
Befançon,Iean de Vaudrey Seig.de Corlaou & Hugues Seigneur de l’'Aubefpin. 
Cette Conferencefe termina parvnTraitté,par lequel le Prince d Orenge quit- 
ta au Duc tous les droits qu'il pouuoit auoir fur le Comté de Geneue,à la refer- 
ue feulement des Terres que la Maifon de Geneue poffedoit en Daufiné,com- 
me This, Falauier & autres ;&en cette confideration le Duc infeuda au 
Prince & à fes Succefleurs Seig. d'Arlay ; latroiziéme partie qu'ilauoit aux 
Chafteaux &Mandements d'Efchalans & deMontaigny;LeCorbe indiuis auec 
Ieane de Montbelliard Femme du Prince , & outre cela le Chafteau , Ville & 
Mandement de Grandfon , de douze cents florins d’or de rente , àlacharge 
d'en faire hommage au Duc, fans preiudice de celuy que le Prince luy deuoit 
pour le Chafteau de Cerlier & pour deux cents florins de rente aflignés für le 
Peage de Chillon & de Villeneufue infeudés autrefois à lean de Chalon 
Scigneur d’Arlay Pere du Prince. 
Mais en quittant l'Allemagne , Fltalie nous appelle ou fe iettoyent les 
1 fondements d’vne formidable Liguecontre Philippes-Marie Duc de Milan, 
- laquelle felon les apparences, deuoit deftruire entierement ce Prince: 1l auoit 
ss aupres de foy en grande authorité François Buffon Fils d’vn Payfan de Car- 
L. magnole au M arquifat deSaluces , dont il emprunta lenom, quiapres auoir 


1 
à pafsé par tous les degrés militaires &acquis la reputation d’vn des vaillants 
* hommes de fon fiecle ; efpoufà vne parante du Duc de Milan, &eut la princi- 
pale conduite de fes armées :Mais ce Capitaine eftant déchu de creditaupres 
de luy par labrigue de quelques Fauoris ; ilfe rebuta & abandonnant le party & 
les interefts de Philippes-Marie ;chercha les moyens de fe vanger de fon Mai- 
ftre qui luy eftoit redeuable de la conferuation & de l'aggrandiffement de fes 
Eftats;Amé 8 fut le premier à qui Carmagnole s'addreffa:il luy fit diuerfes ou- 
uertures fauorables, pour entreprendre la guerre contre le Duc de Milansmais 
Amé qui eftoit prudent & fage.en efloigna les propofitions & luy perfuada de 
s'addreffer aux Venitiens, qui auoient plus d’intereft que luy, d'em pefcherl'e- 
leuation de Philippes : Carmagnole y alla & treuua les chofes difposées à ce 
que fon efprit irrité le portoit : Alfonce Roy d'Aragon s'eftoit declaré enhe- 
ty du Duc de Milan, parce qu'il auoit enuoyé du fecours à Ieane Reÿne de 
Naples; les Florentins auoy ent guerre auec luy sil menaçoit les Marquis de 
Fcrrare & de Mantoüe , & les Venitiens apprehendoyent que Philippesayanc 
vaincu les Florentins ,nesen prit deux. À Fes 
Ilyeut donc Ligue entre les Venitiens & les Florentins, contre Philippes, Date 
ren laquelle entrerent depuis ,leRoy Alfonce, Nicolas d'Eft Marquis de Fer-  — 
. rare, Jean François de Gonzague Marquis deMantoüe, &cles Sienoïs. Et RE 
quoy que le Duc Améen fut le principal luftrument ; neantmoins il atrendit Erneus: 
longtempsauant que de vouloireftre dela partie, foit qu'il voulut reduire le Lie 
= Duc Philippes à le rechercher dans cette extremité , ou qu il efperar de Eif.Ven. 
* grands auantages des Confederés s'ils’ vnifloit auec eux. Le Corio qui a parlé LL 
à de cetre Ligue, ymet les Suyffes & ne parle point des Venitiens : Blondus la ;54. 
® cote fous l'an r402.bien qu’elle fut conclue l'an 1425. Cependant le Ducde dr 
Milan employa l'authorité de l'Empereur Sigifmond, pour obliger le Diese 
Amé à fe ranger de fonparty. Les Veniciens d'autre cofté fouhaïittoient de Dec.3.1.2 
= l'auoir, mais ilremporifoit. : | 
R Ce n'eftoit pas feulement en Italie qu'Amé faifoit efclatter fon pouuoir, 
4 Jean de Poitiers Euefque de Valence & de Dye ; ayant voulu sattribuer 
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ce plufieurs droits de Souueraineté dans les Terres dependantes de on 
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Colomb Eucfché,Amé l'en fitchaffer,non point en qualité de Vicaire general del Em 
degh Ep. pire,comme a crû vn Autheur moderne, mais bien comme Comte de Valen- 
Fi “ al. tinois & Dyois, ainfi qu'ila efté ditcy-deuant, en laquelle qualité il auoit in- 
tereft de s’oppoferà cette vfurpation. Mais tant d'occupations importantes | 

ne l'empefchoïent pas de faire des adtions de pieté ; ayanten ce mefme temps =| 

oder commencé la fondation du Monaftere de fainéte Claire de Veuay au Pays de 
Rif. des Vaud ,en fuite de la permiffion qu'ileneut du Pape Martin V. par fon Bref re) 


Conuents 
de S.Fran, du 13. de Nouembre 1425. \ 


En fin Carmagnole General de l'armée Venitienne s'eftant mis en campa- ; 
gne fit progrez fur le Duché de Milan, & Amé {e deffant de l'humeur incon- 
ftante de Philippesenuoya à Venife Manfroy de Saluces Seigneur de Mulaf- 
fan , Henry de Colombiers Seigneur de Vouflans, & Pierre Marchand fes «| 
Ambaffadeurs, pour figner la Ligue; ce qui fe fit à Venife l'11.de luillet 1426. 4] 
au Palais du Duc. Etparvn Traitté du mefine iour, il fut arrefté entre les Am- al 
baffadeurs de Sauoye , de Venile & de Florence, qu'ils partageroïent leurs # 
conqueltes , eu telle forte que Milan, Pauie , Nouare, Vercel , Tortone ,Vo- \| 
guera, Alexandrie, Af, & toutes les Viles depuis le Téfin en hauttirant con- 
tre le Piemont appartiendroient au Duc de Sauoye; tout ce qui eft entre le 
Tefin & l'Adde (qui neferoit pas dependant de Milan ou de Pauie ) & de- 
puis l'Adde en haut du cofté de Venize, auec ce qui ef deçà le Pauferoit aux \ 
Venitiens ; & tout ce qui fe prendroit enla Romagne, aux Florentins. Ce qui | 
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donne bien à connoiftre l'eftime que l’on faifoit du Duc de Sauoye & defes W 
forces , puis qu'on luy donnoit la meilleure part de cette conquefte. Or parce w 
Ho qu'Amé auoit enuoyédes trouppes en Chypre au fecours du Roy Janus qui =} 
Ris te faifoit la guerreau Soudan d'Egypte , fous la conduite de Françoisde la Palu $| 
Huenhift, Seigneur de Vatambon, & de Ican de Compeys Seigneur de Gruffy qui fu- kl 
re rent deffaits en bataille rangée par les Mufulmans; ilvoulut auant que de fe d 
mains.  mettreen campagne donner aduis de fa refolution à Philippes Duc de Bour- 
gogne fon Neueu, par Philibert Andreuet Scigneur de Corfant afin d’eftre 
Monfrel. afhfté de luy ; à mefme temps Philippes depécha Charles de Moyencourt, | 
41. Matthieu de Humicres,lean de Longueual &cinqcenshomimes d’armes;auec 
Ce renfort Amé fevoyant vne armée de quatorze mil hommes s'eftendit bien | 
Pigua bif.-auant fur le Milanois ; Paradin aufli mal informé des affaires de Sauoye que | 
Monittrelet , a dir que le Duc de Bourgogne enuoya cefecoursau Duc Amé | 
Sauore fon Oncle, parce que le Duc de Milan luy auoit promis Nouare & Vercel. | 
Le Pape Martinayant efté prié par les Princes confederés d’entrer en la Li- 
gue , lerefufa fous pretexte qu'il eftoit Pere commun; mais ce fut parce que | 
Je Duc de Milan luy auoit quitté quelques places en la Romagne, & auoit 
comme deposé Gennes entre fes mains, y ayant mis le Cardinal Ifolani. D'ail- 
leurs il n'eftoit pas marry quePhilippes opprimaft les Florentins ; efperant 
que cela les porteroit à fe mettre fous la protection du fainét Siege, outre qu'il 
ne fouhaittoit pas l'accroilfement des Venitiens. Quoy qu'il en foit,le Pape | 
s'interefla pouraccorderces Princes ; & enuoyafon Legat Nicolas Albergati | 
“eut Chartreux Cardirial du Titre de fain@e Croix homme de vertu &. de dori-: 
Comp. de NE; quiaprés auoir fait plufieurs'voyages à Venize & à Milan conclud vn Pal 
Sauoye.… Traitté À Venifele 30.de Decembreauec Henry de Colombiers Seigneurde ‘ 
Vouflans , & Pierre Marchand Doëteur és droits Deputés.du Duc Amé;Fan- | 
tin Dandulo lurifconfulte, Paul Corraro ProcureursdeS. Marc, & Thomas 
Michel pour le Duc de Venize. Renaud d'AlbizzeCheualier & Stroffe Strof 
filurifonfulte pour les Florentins: Philippes Prouana Commandeur de S. 
Antoine de Milan, Franquin de Caftillon & Jean de Cormino lurifconfultes 


pour le Duc de Milan, par lequel ilfatdit que le Duc de Sauoye auroit 
tout 


PI 
| 
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tout ce qu'il auoit conquis depuis la guerre & dés le decés du déruier Duc ?ir.Æif 
de Milan : Que les Venitiens rctiendroyent la Ville de Brefle pour les # s 
frais dela guerre auec les Chafteaux de Palazuol & de Trefol; la Valcamogne ARE 
& quarante mil d'eftendue du Cremenois , fur la Riuiere de l'Oglio : Que les 
Florentins auroyentles places quileur auoient efté prifes & qu'ils feroient 
quittes de tout ce qu'ils auoient promis aux Genois:Que les Venitiens feroient 
mis en poffeflion de Brefle par le Legat : Que les Malateftes {eroient defchar- 
gés de toutes promefles, enuers le Duc de Milan:Qu'il rendroit l'Ifle de Doares 
au Marquis deMantoüe:Que le Chafteau de Montecchio demeureroit au Duc 
de Ferrare, & queles Fiefques & les Campo-Fregofes rentreroyent dans leurs 
biens de Gennes & de Lombardie. 
En fuite de cetraitté les Ambafladeurs du Duc de Milan par Declaratiori 
d'attée à Venifele I. de lanuier M.CCCC. XXVII. quitterent au Duc Amé Titre de 
toutes les Villes & Chafteaux qu'il poffedoit dependants du Duché de Milan, l'Archine 
& par luy occupées depuis le decés du Frere dudit Duc de Milanice que le Duc DRE 
de Milan ratifa par {es Patentes d’attées à Vigeuano le X V I. du mefme 
. mois. 
Sice Traitté eût efté executé , l'Italie eut eü la Paix: Mais le Duc de Milan 3/.Dse. 
fut le premier à y contreuenir, le Legat eftant allé au Mois de lanuier de l'an £gey 
mil quatre cens vingt-fept à Brefle pour y introduire des Magiftrats de la part Æmnead. 
de la Republique de Venife , les Capitaines Milanois luy fermerentles Portés RÉ 
& Philippes requis par le Cardinal de fainte Croix de fatisfaire, refpondit que Venlib.6s 
quand il l'auroit fait ; les Venitiens de leur cofté ne feroient pas ce à quoy ils 
eftoient obligés : Cependant Philippes negotia fous main auec le Roy d’'Arra- 
gon,luy engagea PortoVenere,& promit de luy remettreCalui & fainctBoni- Gi, 
faceen Corfegue:il faifoit aufli rechercher en mariage Marguerite de Sauoye 
Doüairiere de Montferrat, pour faireconnoiftre au Duc Amé qu'il n’auoit 
| pas intention defe broüiller auecluy, les Venitiens allarmés enuoyerenten 
s Ambaflade au Duc de Sauoye Nicolas Contarin pour le preffer de fe declarer 
contre le Duc de Milan; puis qu'ilne vouloit pas executer la Paix: Amé qui 
© nauoit aucun füjet en fon particulier defe plaindre de Philippes & qui ne 
vouloit pasr'entrer en vne nouuelle guerre, faifoit grande difficulté de fe ioin- 
< dreaux Venitiens 
Enfin apres plufeurs delays, Contarin ayant eü Audiance à Tonon, ka... 
chofe fut mife en deliberation au Confeil du Duc Amé le V. de Juin M.CCCC. ot x 
 XXVIL où eftoient leBaron de Montreuel Marefchal de France, leChance- de Türiti 
lier de Sauoye, Humbert Baftard de Sauoye, Miolans , Grolée ; Luyrieux, la 
Cueille, Varembon , faint Amour ; Chafteau-vieux , Salenoue, Chandée, 
Voufflans , Langins, Compeys, le Saix, la Baume Seigneurs de Noyers, la 
‘Baume Seigneur de la Roche , Menton , Montuagnard , Chrefcherel, Guy 
de Rouorce, Claude duClos, Philibert Andreuet Seigneur de Corfant, Pierre de 
deMenthon,Pierrede Bonniuard,Vrbain de Cerifiers &LambertOddinet Pre 
» fident du Confeil de Chambery;où il fut refolu que le Duc Amé ne romproit 
pointencoreauec le Duc Philippes:Mais que le Pape feroit informé de fon re 
fus pour y donnerordre commeAtbitre commun: Cependant qu'Amé en ef: 
criroir à l'Empereur &au Duc de Milan & tiendroit fes trouppes {ur la fron- 
tiere de fes Eftats, pouren garder les Paffages, fans toutésfois faire aucun aété 
d'hoftilité.… Cette refponce fut portée à Contarin par le Chancelier de 
Sauoye ; le Baftard de Sauoye, Henry de Colombiers Seigneur de Vouf- 
flans & Iean de Compeys Seigneur de Gruffy. Contarin de rétourà Venife; 
le Senat declara la Guerre au Duc du Milan, les Florenitins ; & les Marquis 
deFerrare,&de Mantoüe Confederés fe mitrenten Campagne, le Duc Amé 
NNn engagé 
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engagé par fa foy & par cét exemple enuoya deffier le Duc de Milan, par le 
Preuues  Heraut deSauoye,leDeffy daté à Tononle 11.d'Aouft 1428. auquel Philppes 
PS7 fitrefponcele 4. de Septembre fuyuant par les parolles de laquelle il refmoi- 
gnoit bien d’eftre furpris de cette refolution:Les menaces furent fuyuies des ef- 
Die. fets >car le Duc Amé ayant attiré à fon party le Marquis de Montferrat , entra 
Ef.ise, au Milanoisauec vne puiflante Armee & y fit des rauages inouys & de grands 
Zi. Hif progrés;le Duc de Milan qui s'amufoit à faire le degat au tour deBreffe,que les 
Fenetd.6. Vrenitiens auoient réprife;enuoya quelquestrouppes fous la conduite de Lan- 
celao Guinifi, pour s’oppofer aux Sauoyfiens, quis'enaquita fi mal, que Phi- 
lippes fur côtraint de venir à Milan & de laifler fon Armée en proye,àCarma- 
gnole qui la deffità Macl owou:il fit prifonnier Carles Malatefte leur General. 
“Caro Apres cette defroutte Philippes ne fachant à quoy fe refoudre, recourut à 
He l'Empereur Sigifmond pour auoirfecours ,efcriuit au Pape pour renoüer le 
777 Traittéde Paix, & enuoya des Ambafladeurs au Duc de Sauoye,;pour Juy pro- 
pofer vn accommodement. Amé eftoit à Tonon & fur fort combatu d’ycon- 
fentir;d'vncofté il ne vouloit point fe feparer de laLigue, ny fe broüiller auec 
les Confederés, ny perdre l’occafion de profiter de cette guerre, & du defordre 
où la iournée de Maclou auoit reduit les affaires du Duc de Milan, outre qu'il 
auoit fait de grands frais & ne iugeoit pas qu'il fut raifonnable d'en l'aiffer le 
frait aux autres: Il voyoit d'autre coftéle Roy d’Arragon qui s'eftoit departy 
de la Ligue &-ny auoit contribué que fon nom : Que le Marquis de Ferrare 
eftoit en Traitté : Que les Florentinsvouloyént la Paix : Que les Venitiens s'e- 
ftoient rendus Maiftres de tout le Breffan : Que le Cardinal de fainte Croix re- 
uenoit pour la feconde fois en Lombardie; & que l'Empereur Sigifmond s'in- 
terefloit pour le Duc de Milan. Toutes ces chofes confiderées il confentit à vn 
Traité qui fut arrefté à Turin au Palais Epifcopal le 11. de Decembre M. 
CCCC. XXVII. par lequel Amé & Philippes renouuellerent leurs anciennes 
alliances & confederations ; tant pour leurs Eftats que pour leurs Alliés enuers 
Fo tous & contre tous ; à la referue toutesfois des Venitiens & des Florentins & à 
Brel, CONdition que quand ilsferoient guerre, leurs Conqueftes feroient commu- 
beli Hip. nes & qu'is ne pourroient faire Paix l’vn fans l’autre | & le mefine iour,, par 


“ Fab ; : M. 
can,  Ynautre Traitté, il fut conclu : Quele Duc de Milan donneroit à perpetuité 
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Pingon. la Ville & le Comte de Vercel au Duc de Sauoye auec toutes fes appartenan-| 


Fe ces, & qu'ilefpouferoit Mariede Sauoye Fille du Duc Amé : Et qu'auant que 


onph. Von executat aucun Article du Traitté ;le Duc de Sauoye feroiten poffeffion 


ARTE de Vercel : Les Deputés de ces deux Princes qui fignerent ce Traitté, furent 
HC. Le 


dos dela part du Duc Amé ,HübertBaftard de Sauoye,Gafpard Seigneur de Mont- 


À un 


rues  Mayeur, Manfroy des Marquis de Saluces Seigneur de Grefy Cheualiers & 


ec Marefchaux de Sauoye & Pierre Marchand Iurilconfulte: Et pour le Ducde 


Benmen, Milan , Barthelemy Archeuefque de Milan, Philippes Prouana Comman: | 


SA fe deur de faint Antoine de Milan & Franquin deCaftillonfes Confeillers & 

Monts Louys Crotti fon Secretaire ; À mefme temps Manfroy de Saluces alla pren- 

MS. dre pofeffion de Vercel. 

Amé pour faciliter l'accompliffement de ceTraité eftoir à Pignerol;oule 26. 

NA du mefme mois de Decembre,il crigea la Baronnie de Montreuelen Brefle en 

& de Bug. titre & Dignité de Comté, pour reconnoiftre les grands feruices de Iean de la 
Baume Baron de Montreuel Marefchal de France; ce qui fe fitauec folemnité 
en prefence d'Amé de Sauoye Prince de Piemont,de Iean de SeyturierAbbé de 
S.Michel de la Clufe;de Louys Marquis de Saluces,de Jean de Beaufort Chan- 
celier de Sauoyesde Jean Seigne ur de la Chambre, de Eouys de Riuoyre Gou- 
uerncur de Nice , d'Amé de Chalant, Pierred’Amblards & Iean de Ba- 
kifon Cheualiers , de Claude du Saix & de Iean de Crefcherel Maiftres 


d'Hoftel 
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d'Hoftel,de Pierre de Beaufort, Pierre de Grolée, Louys de Luyrieux, Boniface 
de Calueran & Iean Marefchal Efcuyers d'Efcuyeris du Prince. Ecquoy qué 
le Duc de Milan & luy n’euffent plus rien à demefler apres le Paix qui venoit 
d'eftre arreftée entre eux : Neantmoins le Cardinal defainte Croix s’eftant : 
rendu à Ferrare , pour la pacification de l'Italie, 8e pour reconcilier les Veni- SH 
= tiens & les Florentins auec le Duc de Milan, le Duc Amé quiparfon Traittés 
2 auec Philippes auoit referué par expres Venife & Florence, yenuoyaaumois Titr. de 
;, de Mars 1428. Ican de Bertrand Archeuefque de Tarentaife, Iean de Beau- l'Archine. 
# fort Chancelier de Sauoye, Pierre Marchand & Jean Oddiner Docteur és de Turin 
Droits & Guillaume de Bolomier fon Secretaire: Ces Ambafladeurs eurent 
8. Commandement d'Amé,de voiren paffantà Turin le Prince fon Fils & de luyÿ 
rendre compte de leur deputation , &de voir aufli le Duc de Milan pour le 
porter à la Paix. Arriués à Milan;ils eurent audiancede Philippes.en prefence 
du Cardinal deBologne,du Prince,de la Duchefñe de Milä,du Comte François 
Sforce,de Galpardin Vifcomte, de Franquin de Caftillon, de Speron dePetra- 
Santa & de Conradin de Vimercat, Le Duc Philippes les affeura qu'il vouloit 
la Paix, & qu'il auoit fi grande Confiance au Duc Amé, qu'il le rendroit Ar- 
bitre de tous fes interefts ; bien qu'ileutaffeurance de Secours de l’Em pereur 
= Sigifmond: Les Ambafadeurs de Sauoye ne furent pas pluftoft arriués À ?ier.if. 
Ferrare, que le Cardinal de fainte Croix yarrefta vn Traitéentre les Venitiens, Fe . 
F les Florentins & le Duc de Milan & tous leurs Alliés le 1 8.d’Auril 1428 parle- yes. 
. quel il fut dit queBrefle, Bergame & quelques Chafteaux du Cremonois de- 
meureroient aux Venitiens. à 
Cette Paix publiée ; le Duc de Sauoye renuoya les trouppes du Duc de Re 
= Bourgogne, apres leur auoir fait diuers prefents : La Pefte fur fi cruelle en cet- chap.ai, 
te année à Turin quele Duc fut obligé de transferer lvniuerf ité à Quiers, où n ne 
elle demeura l'efpace de huict ans : Mais il ne fut pas feulement afige , de ping. Aug. 
la perte de plufieurs de {es fuiets ,il en reçeut vne autre bien plus fenfible Ta. 
+ par le decés de Marie de Bourgogne fon Efpoufe : Voylacomme les gran- 
s des profperités font toujours fuyuies de difgrace & d'amertumes. Amé 
— auoit donné la Paix à fes fuiets ; il s’eftort allié & reconcilié auec le Duc 
* de Milan & auoit accreu fes Eftats , & cette mort inopinée l’accabla de 
douleur. Ce fut dés lors quece fage Prince reconnoiffant l'inftabilité des 
chofes humaines ,commençea d’auoir d’autres defleins que ceux dont les qu 
Princes à l'ordinaire nourriflent leurs efprits , s’attachant principalement Chambre 
à la Pieté , dont il donna deux Preuues fignalées lan mille quatre cens FR 
» vingt - neuf, par la fondation de l'Eglife de fainct Sebaftien , proche le Cha- AE) 
{teaux de Thonon, de l'Ordre de fainct Auguftin le treziéme de May & par- du Bass 
ce qu'vn certain Apoftat , appellé frere Baptifteauoit prefché & enfeigné à "°* 
Geneuediuerfes propofitions contre la Foy Catholique, Amé alla luy me£ 
me à Gencue , &le fitremettre entrelesmains de l'Euefque , dont le Pape sreuues. 
Martin cinquiémeleremercia parfon Brefdu mois de Nouembre & ordon- pag:274: 
na aux Euefques de Geneue & de Laufanne & à l'Inquifiteur de la Foy defaire 
le procez à cét heretique. we 
Cette ation fut vn effet duzele qu'auoit ce Prince, pour lareligion & des Titr. de là 
foins qu'il prenoit d'en conferuer la pureté dans fes Etats: Il tefmoigna auf . e. 
linclination particuliere qu'il auoit pour l'E glife, & le Chapitre de Geneue $ he, 
à quiil procuravnornement fingulier; car ce fut à fa priere que le mefme Pa- 
pe fit vn Statut , qu'à l'auenir aucun n'y feroit reçeu Chanoine »qui ne fut no- 
ble d'extraction ,ou Docteuren quelqu'vne des facultés ;ce qui s’obferue en- 
core au iourd’huy, 
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L'Eghfe de Lyon, qui eft des plus Iluftres de la Chreftienté, réconnoiffant 

la pieté de ce Prince, l’affe&tion quefes Predecefleurs & luy auoient toufiours 

prenes  CUÉ POUr cette Eglife, & les bien-faits & afliftances qu'elle en auoit re- — 

rss ë É Priell 

pag.27s. Geuë, fit vne deliberation par forme de Statut le $. de Nouembre 1429. Hi 

portantqu'à perpetuité il fe feroit vn Anniuerfaire folemnel en l'Eglife de ali 

Lyonle lendemain de la fainét Iean Baptifte , pour la profperité du Duc & de Lyo| 

fes Enfans, & pourla memoire de Marie deBourgogne fa Femme; & outre ce a 

vne Melle par femaine, & autres Suffrages pour la Maifon de Sauoye. L'Ae sal 

qui contient cette pieufe refolution eft figné par Geoffroy de Mont-chenu #1 
Doyen, Henry d’Albon Chantre, Pierré de Lornay Chamarier, Iean de Gro- 
déc Cuftode , Hugonin de Porpieres, Louys d'Orly, Antoine d’Ars & Antoine 

de Trefettes Chanoines & Comtes de ladite Eglife de Lyon. | 

Sile Duc Amé en fut fatisfair, il ne le fut pas moins d’apprédre lebonfuc- 

cez qu'auoiteü vne negotiation qu’il auoit entreprife pour l'honneur du S.Sie- 

e : Encore que le Pape Martin V.. eüt efté reconnu par toute la France pour 

Mem.MS. A : : : à : : | 

du PM. vray Pafteurde l'Eglife vniuerfelle,neantmoins la maifon d'Armagnac auoit fi 0] 
uod.  obftinément embrafse le party des Schifmatiques, que quelque remonftrance 
qu'on fçeut faire à Iean I V. du nom Comte d’Armagnac, il ne fe voulut ia- 

mais departir de l'adherence de Pierre dela Lune dit Benoit X 11 I. ny decelle | 

de Gilles de Munion fon Succeffeur, qui fe faifoit appeller Clement V III. ce 

qui obligea le Concile de Sienne de donner vn Decret d'excommunication 

contre les Armagnacs. Le Duc marry que le Comte d'Armagnac fon Frere 

Vterin fut en butte au Pape & au Concile, fit tous fes efforts pour luy faire re- 

connoiftre fon erreur & pour le faire rentrer dans l'Eglife par le moyen d’vne 

reconciliation, luy promettant de faire reuoquer toutes les cenfures qui auoiét 

efté fulminées contre luy : Cesremonfträces eurent tant de poids que leCom- | 

te d’Armagnac enuoya à Rome Begoin d'Eftaing Cheualier du Diocefe de | 

Rhodez, & Raymond Richard Chanoine de Caftres pour faire abiuration de “| 

fon Schifme, & prefter à fon nom obeïffance au Pape. Le Ducdefoncoftéen \ 

écriuit à fa Sainéteré, & enuoya Guillaume de Bolomier fon Secretaire à Ro- | 

| me ; tellement qu’à fa confideration le Pape receut les foümiflions du Comte | 

SERA d’Armagnac ,ainfi que nous l'apprenons de fa Bulle dattée à Romeenl'Eglife | 

de Turin, des fainéts Apoftres le 7. des Ides d'Auril 1430: Mais le zele d’Amé n’en de- 

meura pas là ; ilauoit efté ordonné au Concile de Conftance que dedixendix 

ans on tiendroit des Conciles Generaux & Prouinciaux pour corriger lesabus 

qui fe gliffoient dans l'Eglife,8 comme cela ne s'executoit point, il entreprit | 

la reforme des Eglifes & des Ecclefiaftiques de fes Eftars, en attendant qu'vn | 

Concile general trauaillatà celle detoute la Chreftienté. Iean de Plaïfance | 

Pr. Prieur de la Chartreufe de Pierre-Chaftel fut deputé à Rome pouren obtenir | 

od. — la Bulle dattée le 8.de May, dont l'execution fut adrefsée à lean de Bertrand | 

Archeuefque de Tarentaife,& à Aymon de Gerbais Euefque de Maurienne.Et 

afin que cette reformation fut exacte, {a Sainéteté par vn Brefdu mefme iour | 

deputa Guillaume Didier Eucfque de Belley, & le Prieur de Pierre-Chatel M 

pour informer de la vie, mœurs & procedé des Commiffaires. | 


La France en ce temps-là eftoit dechirée par les Anglois,& tout ycftoit en p] 
combuftion; Louys de Châlon Prince d'Orenge pendant ces malheurs anoit d| 
conquis plufieurs places en Languedoc & en Prouence, & comme il eftoir }) 

du party du Duc de Bourgogne,il engagea le Duc Amé en vn deffein qu'il for- ga 

as ma fur le Daufiné, & luy promit s'il en venoit à bout, Grenoble & tout le haut 5) 

Gilles.  Daufiné; fe referuant pour luy le Viennois & tout le refte du Pays iufqu'à 
d'a bibl. Orenge. Le Duc de Bourgogne luy donna des trouppes & les principaux 
Pandin  Gentils-hommes du Comité de Bourgogne , entre lefquels eftoient lean de 
Vienne, 
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Vienne, Ray , Pefmes , Rupt, Eftrabonne , Thibaud Séigneur de Rogemont, Du Rubis 
Bull Fils du Seigneur de S. George dela maifon de Vienne ; Girard de Beau- EE ci 
uoir,lean de Neuf-chaitel Seigneur de Montagu Cheualier de la Toyfon & RU 
Cicon. Amé luy enuoya aufh trois cens hommes d'armes fous laconduite dé 
François dela Palu Seigneur de Varembon , & d’Imbert Marefchal Seigneur 
de Meximieux, & auec eux Viry, Salenoue & Clamin ou lamindu Clos Capi- 
taines renommés en l'Hiftoire. Raoul Seigneur de Gaucourt Gouuerneur de 
Daufiné ,n'ayant pas aflez de forces pour leur refifter, demanda fecours à 
Humbert de Grolée Seigneur de Viruille, Gouuerneur & Senéfchal de Lyon: 
le Prince d'Orenge eftoit défja en campagne, & s'eftoit faifi du Chafteau 
d'Anton fur leRofhe; Gaucourt apres auoir pris le Chafteau de Colombieroù 

» le Prince auoit mis garnifon,attaqua Anton : Ce fut là ou le iour de Trinité au 

mois de May 1430. fe donna bataille , Louys de Châlon y fut deffait, & les 

trouppes des Ducs de Bourgogne & de Sauoye taillées en pieces; le Prince 

preffé viuement par Gaucourt, & fe voyant furle bord du Rofne ayma mieux 

fe hazarder de le paffer à nage à cheual armé de routes pieces , que de tomber 

entre les mains de fon ennemÿ. 

Quelques Hiftoriens difént qué cette bataille fe fic l'an 1429.ce quin'eft Li 

pas veritable; la Pife en fon Hiftoire d'Orenge en à entierement déguisé la de Louys 
caufe & les particularités. Apres le mauuais fuccez de cette guerre, Amé eftant te 
à Geneue au Conuent de S. Frañçois le 6.de luin,regla les differens quieftoient Mern.M$: 
entre fes Officiers & ceux de Iean Bertrand Archenefque de Tarentaife, d’Ay- œ de à 
mon de Gerbais Euefque de Maurienne,d’Oger Euelque d'Aoufte,& de Guil: Gate 
laume Didier Euefque de Belley; prefents Jaques Abbé d'Hautecombe,lean Ab- 
bé de S, Sulpice, laques Abbé de Bonmont , Iean Abbé de Cheyfery , Guillau- 
me Abbé d’Abondance, François Abbé de Filly , Humbert Abbé de Six, & 
Ican Abbé d'Entremonts, François Prieur de Taloyre, Amé prieur de S.Viétor, 
Michel Prieur de Luftri, Geruais Prieur de S.Innocent,Iean Prieur de Lemcñs; 
Ican de Beaufort Chancelier de Sauoye, Humbert Baftard de Sanoye, Henry 
Seigneur de Menthon, Henry Seigneur de Colombiers Rodolphe d’Alinges 
Seigneur de Coudrée , Iean du Frefnoy, Robert de Montuagnard , Pierre de 
Menthon Guygues de RouoréeCheualiers & autres. 

Ce Prince en fuite fit des Statuts & des Ordonnances pour le biende la Iu- z:4.sa, 
ftice, & pour l'abbreuiation des proces, qui furent fignées;arreftées & publiées Ssbasd. 
le r7.de luin fuiuant,de l’aduis des principaux de fon Confeil : fçauoir Gafpard 
. Scigneur de Montmayeur Marefchal de Sauoye, Miolans Coudrée, Henry de 

Colombier, Lambert Oddinet Prefident du Confeil, Claude du Saix Prefi- 
dent de la Chambre des Comptes de Säuoye, Chalteau-vieux, lea Oddinet, 
Claude dela Chambre, Louys de Luyrieux, Pierre de Cuynes ÿ Robert de 
Montuagnard fon Maiftre d'Hoftel , Pierre de Menthon , Guillaume Faüre 
luge-Maje de Sauoye, Amé de Belletruche , Claude & Rolet de Candie & 
= Jean de Diuone, dont ce Prince eftant à Morges au mois d'Oétobre ordonna 
; la publication à Gencue. He REX : 
* En ce mefine temps le Duc Amé, qui panchoit toufouts àlà deuotion; MS dl 
à fonda l'Hermitage de Ripailleaupres de Toñon dé l'Ordre des. Augultin, Sub 
l auquel lapicté d'Humbert Baftard de Sauoye auoit donné commiencement. 
» Cette fondation eft du à 1. du mois d'Oétobre ; prefents Louys de Sanoye; 
& Comte de Geneue, léan de Beaufort, Chanceliér de Sauoye,; Humbètt Ba- 
M: ftard de Sauoye, Amé de Chalant,Henry de Colombiers , Lambert Oddinet 
* Prefident du Confeilde Chambery , Claude de Saix Prefident des Coimptes; 
Oddet Seigneur de Chandée Baillif de Brefle, Iean Seigrienrde Diuonne, An- 
toine de Chiel & Robert de Montuagnard Maiftres d'Hoftel du Prince : Les 
NNn 3 premiers 
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premiers Religieux qui y furent eftablis furent tirés de l'infigne Monaltercde | 
S. Maurice en Chablais. 

Il y auoitlong temps que l'Empereur Sigifmond meditoit de faire vn 
voyage en Italie, dont le pretexte eftoit fon couronnement ; Amé ayant fçeu ; 
qu'il s'eftoit approché iufques à Conftance , luy enuoya Iean Marelchal {on if 

Preues  Éfcuyer pour le complimenter , &Sigifmond luy fit réponce le premier del 

827% [anuier 1431. qu'il fe mettroitbientoft en chemin, & qu'il le prioit de luy | 
enuoyer au rencontre le Prince de Piemont fon Fils, auec des trouppes pour | 
luy faire efcorte, ne voulant pas luy en donner la peine. 

Peu de temps apres le Duc eftant à Tonon receut Je 16. de Feurier 143 1.en 
adherence, Louys de Fiefque, tant à fon nom que d'Iblet de Fiefque, de Nico- 
las & Ican-Louys de Fiefque fes Freres , Enfans d'Antoine de Fiefque Comte 

; de Lauagne, pour les Chafteaux Villes & Seigneuries de Mefleran , de Creue- 
Fa. cœur, de Brufinengo, de Guyrin, Flegié & Ville de Riue, non tenuës en Fief 
de Turin, dudit Duc , qui promirent de faire la paix & la guerre pour luy , de l'aider de 
leurs perfonnes & de leurs places enuers & contre tous.à la referue des Souue- 
rains Pontifes & des Empereurs ; prefents Louys de Sauoye, Comte de Gene- 
ue, Iean d’Arces Preuoft de Montjou, lean de Beaufort Chancelier de Sa- 
uoye , Henry de Colombier Sieurde Voufflans ,Iean de Compeÿs Seigneur 
de Gruffy Cheualiers, Vrbain de Cerifiers , Antoine des Dragons & Iean Od- 
dinet Iurifconfultes. 

La mort de Martin V.arriuce le 20.de Feurier 143 . donnalieu à l'eledtion = 
de Gabriel Condolmero Venitien, qui prit le nom d'Eugene 1 V. files Veni-} 
tiens en furent fatisfaits, Philippes Marie Duc de Milan en prit jaloufie, parce 
qu'il auoit perdu va Pape qui portoit ouuertement fesinterefts, & celuy qui 
Îuy auoit fuccedéeftoit apparemment porté àtrauerfer fes deffeins , en faueur 
des Venitiens , en vn temps auquel il eftoit fur le point de leur faire la guerre; 
car comme ce Prince ne pouuoit pas digerer qu'ils luy euffent ofté Breffe, | 
Bergame & quelques autres places 8 Valées dans les détroits des Alpes, les | 
Venitiens aufh ‘de leur cofté ne pouuoient fouffrir qu'il eût enuoyé des 
Trouppes en Tofcane contre les Florentins leurs Alliés, & eftaient en 
allarme de la venuë de l'Empereur Sigifmond en Jralie, laquelle ils {ça- 
uoïent eltre viuement follicitée par le Duc Philippes, & ainfi chacun iu- 
geoit bien que ces deux Eftats ne demeureroient pas long temps en 
repos. 

Le Duc Amé ne vouloit point rompre les Traittés qu'il auoit faits auec 
Venize, & pria le Duc de Milan de ne point remuer : cependant François 
Fofcaro Duc de Venize écriuit au Duc de Sauoye comme à l'vn de leurs 
principaux Confederés , pour luy donner aduis de la refolution que les Ve- 
nitiens & les Florentins auoient prife de faire la guerre au Duc Philippes, 
parce qu'il nexecutoit pas le Traitté de paix fait à Ferrare l'an mil quatre 

cens vingt-hui&t. Eten mefme temps Marc Zeno Gentil-homme Venitien, 
& Pallas de Scrotis Gentil-homme Florentin furent enuoyes en Ambaffade 
Preues au Duc Amé de la part de ces deux Republiques au mois de Mars mil qua- 2 
8277 tre cens trente-vn, pour le fupplier de fe joindre à eux , afin de mettre le 4 
Duc de Milan à la raifon: Ces Ambafadeurs treuuerent Amé à Tonon , & 
eurent audiance le dix-huiétiéme d’Auril fujiuant ; en prefence du Chance- 
lier de Sauoye, du Baftard de Sauoye , de Gafpard Seigneur de Montmayeur, 
& de Manfroy de Saluces Marefchaux de Sauoye , du Seigneur d'Aix, d'Vr- 
bain de Cerifiers, de George Thomas de Compeys ; de Pierre de Menthon 
& de Crefcherel. Ils fe plaignirent que les Trouppes du Duc de Milan au 
preiudice de la Ligue, auoient fait des hoftilités für les Habitans du Val 


de 


“ 


# 
# 


Platiña, 


fe 


d 


Le 


V 


f 
| 


Simoneta 
de geflis 


S 
Sfort.l.2. 


l 


Preuues 
pag.276, 


| 


Dela Royale Maifon de Sauoye. 471 


de Taro, & qu'il auoit fait aufli des courfes furles Floréntins & afiegé Lu- 


: ques, prierent Amé de faire reparerces chofes & d'encrerenir l'vnion pro- 


> 


mie; Le Duc refpondit quil attendoit les Ambafladeurs du Due de Mi- 
lan & qu'apres les auoir ouys, il cacheroit de leur donner toute farif 
fidion. 

Peu de iours apres arriuerent à Tonon , Phili pes Prouana Comman- Titr.de 
deur de fainét Antoine de Milan, & Emanuel de Siccis deputés du Duc de patte. 
Milan , qui fireut plainte au Duc Amé que les Venitiens auoientles pré- 
miers contreuenu à Et Paix ; eftants entrés à main armée dans {es Eftars 
auec les Gens du Marquis de Montferrat , & attaqué Soncin & Loli pour 
y furprendre la Duchelle f& Femme : Amé prit du temps pour s'infor- 
mer de toutés ces Infraétions , afin de‘fçauoir par qui elles auoient com- 
mencé , &renuoyatous les Ambaffadeurs : Le Duc de Milan qui auoit 
bien reconnu qu'en la precedente guerre auec Venife, rien n'auoit tant 
arrefté le cours de fes Armes queles diuerfions faites fur fes Eftats par- 
le Duc de Sauoye ; eut bien voulu le porter à fe departir de la Ligue 
des Venitiens & des Florentins ; mais il ingeoit la chofe impoffible ; part 
ce que ce Prince eftoit trop religieux obferuateur de fes promeffes. Il 
en fit neantmoins fous main de fi viues Inftances aupres de l'Empereur 
Sigifmond qui ceftoit mal fatisfait des Venitiens , qu'il'en efcriuit au 
Duc Amé en termes fort preffants par deux Lettres dattées à Nuremberg 
le troiziéme & le vingtiéme du mefme mois d'Auril , par lefquelles Sigif. Preuues 
mord fait vne grande exageration des Vfurpations que la Republique R5: 77: 
de Venife auoit faite fur l'Empire, des Villes de Padoüe , de Vincence, 
de Brefle , Bergame , de la Prouince de Frioul & du Patriarchat d'Aqui- 
lée, declare qu'il eft fur le point d'entrer en Italie en armes ; prie le Due 
Amé de luy amener des forces , pour combattre les Venitiens , & luy 
commander de fe departir de toutes Ligues & confederations qu'il auoit 
faites auec eux. 

Améen efcriuit à mefme tempsauxVenitiens & aux Florentins , leur 
reprefentant qu'encore qu'il n'eut aucüneintention d'entrer en mefintelligeri: 
ceauec eux: Toutesfois fi l'Empereur venoit en Italie, ilfe voyoit obligé de 
le fuyure & de le feruir. 

Ce grand Princen'ignoroit pas , combien il eftoit important à Ttalie 
de conferuer cette illuftre Republique en authorité , puis qu'elle feruoit de 
bouleuard aux entreprifes d'Allemagne , & de contrepoids à la puiffan- 
ce temporelle des Papes , & à l'ambition des Ducs de Milan ; voyla 
pourquoy il eftoit fort referué & ne pouuoit fe refoudre à entreprendre 
quoy que ce foitcontreles Venitiens , dont fes Predeceffeurs auoyerit toû- 
iours beaucoup eftimé l'amitié. 

Les Venitiens cependant & les Florentins declarerent la guerre au Duc 
de Milan; mais auec peu dauantage , d'autre cofté Sigifmond à la priere preuties 


du Duc de Milan enuoya Conrad de Venfperg Gentil-homme de fa Chanmi- pag:8e 


 breau Duc Amé, auec vne autre Lettre dattée à Bamberg le 2. de luinfuyuant, 


: pour luy tefmoigner qu'encore que Sa Maijefté Imperiale eut eu beaucoup de 


defplaifir de la Ligue qu'il auoit fait auec les Venitiens fes Ennemis , 


(J n » . . n s 
 neantmoins elle n'en auoit point voulu tirer de reflentiment, dans licrean- 


ce qu'elle auoit qu'Amé fatisfaifant aux obligations qu’il auoit à l'Empire, 
fvniroit à elle & au Duc de Milan, pour leur faire la guerre : Cette Lettre 
nefit pas plus d'effet que la precedente ; finon en ce que le Duc Amé leu 
quelques trouppes en Piemont pour les enuoyer anec {on Fils le Prince dé 
Piemont au recontre de Sigifmond 3 mais ce ieune Prince eftant mort, les 

trouppes 
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trouppes nebougèrent point ; ce qui donna nouueau fuiet d'efcrire à lEmpe- É 
Preuues  reur par deux autres Lettres l'vne dattée du 10.Septembre & lautredu 28.4 O-4 
P+8- 285 Qobreà Felerhichau Diocefe de Coire,par lefquelles il redemande à Amé lex 
mefme fecours & le coniure de retirer de Venife tous fes fuiets qui y eftoyent, y: 
de crainte que les Venitiens nes’en preualuffent & n’entretinflent par-ce mosr 
yen des intelligences dans fes Eftats. Toutes ces deferences & delaysdu Duc 
Amé , ne contentoient pas les Venitienstant ilseftoient paflionnés & animés 
contre le Duc de Milan: Comme donc ils perdirent l'Efperance de pouuoir 
engager le Duc de Sauoye à cette guerre; ils gagnerent Iean-laques Marquis 
de Montferrat, luy promettans de luy faire rendre quelques places que le Duc 
Philippes luy tenoit. 
Ce Prince malauisé entra dansle Milannois & prit quelques Chafteaux des = 
su Seigneurs de Primelio, de Cafabelgon , de Robelle, de Turchet & de Trinch: è 
ira,  Cequiirritatellement Philippes que rappelant Sforce de Lombardie, il luy 
AMonfar. commanda d'aller au Montferrat, ou il prit Valmucha, Occimian, Mirabel, à 
SE Baldefco , Chafteau de Grana , & aude là du Taner, Cortifelle, Spiga , Syl À 
ge. uano, RoccaCiglero, Tagliole, {ola, Mornexio, Cafalegio ,; Cromelin,g 
A Mollare, Caffimelle, Murbel, Miolin , Maluicim , la Roquette, Mayrane, F 
Orflore, ia Charchere, Coxeria, Millefimo , Montechiaro , le Monafterew: 
de fainte Iulie , la Boxin, Bubio , Sexamo , Caflinafque , Malemort , Cafole, 
Vexinio, Cortemille, Gotafca , Rodello, Coffano, Mangano , Dogliano, 
Bubino , Bozolafco , Montebarchiero , Camerana , Bonuicino , Belueder, 
Marfalla , Sifone, Somano, Caltillon , la Morra, Beniuello, Califano, Oz- 
lin, Maximin, Pulcharone , Ronepinale , Piona , Londefo, Caftelletto de 
Va'dvrba. Outrece, Sforce continuant fa conquefte occupa encore fur le 
Marquis diuerfes places, qui appartenoient à fes Alliés ; entre autres, Pruna- 
to, Leyny, Carretto, Bronia, Altefino, Nouello , Sino , Montfort, Catnau- 
zare, Monifilio ,Bembigo, Serraual, Albareto , Taffolio , Niella, Cafteno, 
Ponte, Borgomelo , Incifa , Bergamafco , Caftclnouo , Valle, Cortaniero, 
& Corfambrado : Enfin tout ferendit à difcretion & Cazal Mefme capitale 
du Montferrat. 

Le Marquis de Montferrat ne s’eftoit pas contenté de fe liguer auec les Ve- 
nitiens & les Florentins contre le Duc de Milan ; mais il auoir effayé de faire 
declarer les Venitiens contre le Duc de Sauoye fon Beaufrere, ayant mefme 
follicité Rodrigue de Villandras Capitaine Efpagnol , qui eftoit à la Solde du 
Roy auec Gaucourt Gouuerneur de Daufiné d’entrer en Sauoye :il enuoya 
un ui vn de fes Domeltiques à Adam de Cambray, premier Prefdent du 
Faber Parlement de Paris, & à lean Tudert Maiftre des Requeftes de l'Hoftel du 
pr Roy, Doyen de l'Eglife Noftredame de Paris, qui auoient grand creditau-. 
Drcam Pres du Roy Charles feptiéme, pour difpofer fa Majefté à fe declarercontre 

le Duc Amé,enhayne de ce qu'il auoit donné des troupes au Prince d’O- 

renge. Toute cette intrigue fe failoit du confentement des Venitiens 

& fut defconuerte par la Prife de deux Venitiens, arreftés en! Allema- 

gne & par le moyen des inftrutions dont ils fe trouuerent faifis. Le 

Duc de Milan à qui l'Ambaffadeur qu'il auoit refident en Allemagne 
aupres de l'Empereur , les auoit enuoyés, en fit part au Duc Amé. Ce Prin- 
Mem.M.s. € auoit vnebelle occafion , pour prendre les Armes contre le Marquis de 
du P.wo- Montferrat , veu mefme que la raifon d'Eftat vouloit qu'il ne Faiffaft 
red pas aggrandir {on voyfin, qui eftoir dé-ja affés puiffant ; il eflaya toutes- 
foisde fe rendre Mediateur entre fon Gendre & fon Beau-frere , & depel- 

cha au Marquis de Montferrat , Manfroy de Saluces Marefchal de Sa: 

uoye, pour le fommer de fe rangerà vn Traité , ou luy declarer la guerre; 
Manfroy 


Benenen. 
San:Geor. 


Chiefr. 


+ | 
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Manfroy treüua le Marquis peu difposé cela, das lefpérance qu'il auoit 
dv fécours de Franeé &'de Venife , teilément qué rx on fuiuant l’or- 
dre qu'il 'auoit "pal ôütre , accompagné de Nicod de Menthon Cham 
bellan°du Duc &'de: Pierre Marchand Prefidenrde fon Confcil > pour con: 
clurre ligue auec lé Duc de Milan contre le Marquis; leur depurationeft 


-Titr.de 
PArchiue 
de Turin, 


dattée à Tonon le 19. de fort, 
19 Nouembre 1435. 1en prefence de Ican de Beaufort, 


Chancelier de Sauoye, de Gafpard Seigneur de Montmayeur, Marefchal'de 
Satoye ; du! Seigneur d'Aix, de Richard Seigneur de Montchenu , de lean 
Seigneur de Diuonne ;d'Vrbain de Cerifiers ; d'Ahtoine des Dragons, de Ro- 


bert de«Montuagnard Maiftre d'Hoftel du Duc, &de Pierre de Menthon 


Baillif de 'Geneuois: 
Ces’ Ambafladeurs arriués à Abiate au Territoire de Milan negotierent 
« « . (J ù 
auec Nicolas des Archimbauds de’Parme Confciller de Philippes:&c le 18 


dé Decembre fuiuant, arrefterent & conclurrent vn Trutté de ligue offenfiue - 
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& defenfiue entre ces deux Princes, contre le Marquis de Montferrat &: {es 


fujets }:à condition que toutes les places que le Duc de Milan auoit dé-ja 
conquifes aü Montférrat , & autres fituées decà le Taner ,appartiendroient 
& feroient remifès fans délay au Duc de Sauoye & toutes les Terres .de- 
pendantes dudit Marquifat fituées dans l'Eftat de Gennes & dans le Com- 
té de Pauie , Cazal , fin Saluadour , Cafteller, & generalement-tourée 


ui eftoit au delà du Taner , feroit au Duc de Milan, exceptés la Ville. 
d'Albe,-& és lieux de Mirabel ; d'Albiana & de Baldefco (que le Duc de : 


Milan auoit dé-ja donnés au Comte François Sforce fon Gendre } Con- 
zan, Cämagna , Cuchara & Orzan , dont il'auôit aufi fait don À-Fran- 


çois de Barbauariis, à Louys Crotto & à Iean François Gallinafes dome- 


ftiques. : 

Ce fut cette mefme année qu’Antoine de Lorraine Comte de Vaudemont 
& de loinville, ayant efté attaqué par René Duc de Bar depuis Roy de Sicile, 
demanda fecours aux Ducs de Bourgongne & de Sauoye, Améluy enuoya 
des trouppes fousla conduite de François de la PaluSeigneur de Varembon, 
d'Imberc Marefchal” Seigneur de Meximieux & du Scigneur du Saix que l'Hi- 
ftoire de Sauoye appelle, Grands Capitaines > Foudres de Guerre. Use fignale- 
rent à la bataille de Bullegne-ville , ou le Duc René fut pris prifonnier & mé- 


. Alain 
Chartier, 


Pärad. 

lenare 
Montre- 
let2. vol. 


Ch. 105. 


né en Bourgongne, le Comte de Vaudemont n'auoit que cinq mil hommes 


& René trente-huié&t mil, qui y perdit cent & huiét Enfeignes. 

Le Corio à efcrit que l'Empereur Sigifmond eftant venu à Milan fit 
en forte que Philippes pardonna au Marquis de Montferrat, & luy reftitua 
toutes{es Terres mais cela eft contraire à la verité & a aufli peu de fondement 
quece que Bien-venu de S.Georgea efcrit;que Sigifmond,apies auoir efté cou- 
ronnéà Milan, fat fi mal farisfait de Philippes,qu'il fe retira à Montcalue fr 


Part, s. 


Hifi. di 
Montfert. 
AS, 


les Terres du Marquis de M ontferrat, où il demeura vnan entier; iufqu'à ce 


que le Marquis luy preita de l'argent pour aller à Rorne; à la verité-nous ap- 
prenonsbien d'vne lettre que Sigifmond efcriuit de Baflé au Düc Amé, que 
Guillaume Comte de Montfort & Herman Seigneur d'Ofembourg fes, Am- 
baffadeurs luiy rendirent : Que le Buede Milan’ seftoit mal comportéen- 
uers luy ; apres les obligations, dont:il luy:eftoit redeuable ; mais le Marquis 
de Montferrat en ce temps:là n'eftoit n'y reftably dans fon Paÿs, n'yeneftat 


de donner retraitte & affiftance à l'Empereur, au contraire voÿantfes Eftats 
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en Proye,& que les Venitiens ne l'auoiententretenu que de vainés efperanices, fan.Georg. 


ilrefolut de fejetter entre les bras du Duc Amé & de luy demander protection, 
& apres luy auoir enuoyé des Ambaffadeurs pour cét effet, il ordonna par 
Patente dattée à Trin le penultiéme de Decembre à tous fes fujets de luy 

O0 obeyr, 
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obeyr, &aux Villes Chfteawoquele Duc de Milan p'auoit point, encore _ 
ris, de-reccuoir les Garnifons & les Gouuerneurs.que le Duc de Sanoyey 
voudroir eltabliri Ce que fut executé au mois de Januier fuiuant , fe perluas 
dant que:le Duc de Milan: qui eftoit Gendre d'Amé,.ne voudroit pas faixe 
marcher fes Armesicontreles Enfeignes de Sauoye , & qu'ainfi il conferue. 
roit vne partie dé fon-Pays:;:en attendant de pouuoir reçouurer l'autre. Apres À 
Conf. cela, le Marquis clean de’ Montferiar fon Fils ainé , allerent à Tononoù, 
pro Mer- eftoit le Duc, & par Traivmé-dutreiziéme de Feurier, promirent qu'apres que: 
tifer. Dir Jer paix {roit faire auec le: Dus de Milan,le Marquis remettroir au Duc Amé 
RCE 8 à fes faccefleursles Villes &Chalteaux de Chiuas,Settimo, Vulpian, Trin &h 
Liuorne,& tout ce qui luy appartenoit deçà lePau par donation irreuocable,& l 
par méme moyen le Ducpromit d'infeuder les mc mes places à leanFils æifné 
du Marq- pour luy -& pour fes fücceffeurs au Marquifar de Montf. àlchar: 
ge de luyen faire hommage, & à {es heritiers Duc de Sauoye, & que les chofes 
données en fief demeureroient perpetuellement vnies audit Marquifar...Il fut 
encorearrefté: que le Duc Amé feroit obligé la guerre finie ,de reftituer aÿ 
Marq: toutes les Terres fituées entre le Pau & le Taner qu'ilauroit prifes.pens 
dant la guerre: que detoutes ces places , & de ceilesique. l'on retireroit du Due 
de Milan, le Marq- feroit tenu d'en faire &iurerivne perpetuelle adherence ag 
Duc.deSauoye & àfes facceffeurs , enuerstôus &contrétous,, fors lEmpes 
reur: Que le Marquis donneroir encore au Duc & à fes fuccefleurstouresles 
Terres du Marquifatau delà. du Taner; en méme façon que. celles de degà le 
Pau,dont le Duc inueftiroit auffi lean de Montferrat,auec pouuoir audit Jean 
de lés donner en fief à ées Freres,le droit de fuperiorité toufiours referué 
au Düc 8e à es fuccelfeurs: Que la Cixéd'Albe, Dian & autres placesau 
delà du Taner ( que le Ductenoiten dépoit pendant la guerre) luy demeus 
reroient en adherence, pendant que le Marquis lean-laques viuroit, & apres 
fa mort feroient données en fifcomme deflus à fon Fils Iean: Qu'à chaque 
changement du Duc de Sauoye, le fafdir Jean de Montferrat & fes fuecef 
{eurs rendroient l'hommage & fidelité promile, & leurs vaffaux & fujets de 
mefme. Que sil arriuoit qu'à l'aduenir le fufait Iean, ou fes: fuccefleuts 
fiffent la guerre au Duc de Sauoye ou aux fiens, ou qu'ils luy refufaffent lo: 
beyffance, en ce cas & en chafeun d'eux, les vaflaux & Communautés du 
Montferrat promettroient & iureroient d'aflifter & de donner ayde & fe- 
couts de bonne foy , au Duc & à fes fuccelleurs contre ledit Iean..8s1 les 
fiens :! C'eft ce Traitté contre lequel les Efcriuains de Mantouë ont de- 
clame, & qu'ils ont accufe de violence, fous pretexte que le Marquis de 
Montferrat fe pourueut depuis au Page Eugene pour le faire cafler, come 
me fi c'eftoit vne chofe inoüie qu'vn Prince fe foubmette à vn autre, pour 
fe garentir d'vne plus grande oppreflion. Outre que le Marquis eftoit 
reduit à fi grande extremité, que fans cét expedient ; dont il fur luy-mef 
me l'authear , il eftoit indubirablement dépoüillé de tout fon Eftat: Car 
le Duc de Milan en tenoit vne bonne partie, & luy ne pouuoit pas deffen- 
dre ny conferuer l'autre contre deuxennemys fi puiffants, qui seftoient fraif. 
:: 3 chementligués contre luy; auffi Bien-venu de S:George quifçauoit bien.com- 
ue ds. me les chofess’eftoient pañlées, a mieux ay mé diflimuler ce Traité, qued'en 
parler fi finiftrement. 
Ce Traitté donc figné & fellé , le Duc Amé enuoya Manfroy & Pierte 
Marchand Freres fes Ambaffadeurs auec ceux du. Marquis au Duc de 
Milan ; pour le difpofer à la paix, & de faire cefler tous aétes d'hoftilité 
contre le Marquis & fes fujets , eùü efgard au depoft qu'il auoit fait 
entre fes mains , de toutes les terres qui luy. eftoient reftées.… Mais 
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Philippes n'agrea point cette propofition , au contraire il protefta decon- 

rinuer laguerre & d'obferuer l ligue,difant que comme il ne s’eftoir point 

Gif des places qui par le Traitté du 18.Decembre 1431. eftoient refer- 

uées au Duc Amé ; aufli ne pouuoit:il fouffrir qu'on apportaft empefche- 

ment à {es deffeins pour celles qui luy deuoient appartenir; fa menace fut 

fuiuie du coup i car il ne laiffa pas d'attaquer Pomar & leBourgfainé Martin 

où eftoient les Garnifons de Sauoye,& de prendre Corfon. Ce qui monftre LEE 
éuidemment qu'il n'y auoit point de collufion & d'intelligence entre les Sa- on 
uoyfiens & les Milanois,commeles Hiftoriens de Montferrat & de Mantouë 

ont publié depuis: quoy qu'il femble que le Marquis de Montferraten pri 
quelque foupçon. En effet apres auoir demeuré quatre moys à Thonon, 

& donné nouueau pouuoir au Duc de traitter la Paix auecle Duc de Milan 

(ous telles conditions qu'il iugeroit à propos, il prit congé de luy pour fe 

retirer en fes terres ; mais eftanten chemin;il fe contenta d'y enuoyer fon Fils 

& prit la route de Venile,croyant de pouuoir faire fa Paix plus auantageufe- 

ment par l'entremife des Venitiens. Il efcriuit pourtant de Berne au Duc 

Amé le d'a May füivant , ouil luy fit excufede la refolution qu'il auoit 

prife d'aller à Venife, alleguant qu’il ne pouuoit conclurre entierement la 

Paix auec le Duc de Milan, fans la participation des Venitiens & des Floren- 

ins auec lefquels il eftoit ligué : nonobftant cette excufe le Ducde Sauoye 

nc fut pas content que le Marquis de Montferrat eut pris le chemin de Veni- 

@, craignant que cela ne le broüillât auec le Ducde Milan, parce que les 
Montferrains publioient que la chofe s'eftoit faite du confentement d'Amé, 

mefme lebruit couroit que Iean Fils aifné du Marquisde Montferrat l'auoit 

rinfi declaré, dont Amé ayant voulu eftre éclaircy reçeut vne lettre de luy 

dattée à Chiuas le vingt-neufuiéme de Iuin mil quatre cents trente-deux ë ue 
par laquelle il le defauoüa. Cependant le Marquisarriua à Venife ,& Amé 49.4 
obtint vne fufpenfion d'armes du Duc de Milan , ne iugeant pas à propos de enfer. 
conclure vne paix auec luy , pendant que le Marquis feroit à Venife >qui Fe 
ailleurs ne la defiroit pas, fe perfuadant qu'il auroit plus d'auantage en vne 

Paix generale ; ce qui toutesfois neluy reuflit pointi; car apres quelques lon- 

oueurs , Nicolas d'Eft Marquis de Ferrare; & Louys Marquis de Saluces 

ayants efténommés Arbitres par le Duc de Milan & parle s Venitiens &iles pigse 
Florentins , arrefterent vn traitté de Paix à Ferrare le vingt fixiéme d'Auril ÆP:Ef. 
nil quatre cents trente-trois, par lequel il fur dit qu'il y auroit reftitution de 7 
part & d'autre , de ce qu'on s'eftoit pris : Quele Duc de Milan rendroit toutes 
es places qu'il occuppoitau Marquifat de Montferrat , & ce qu'il auoit pris 
iux Florentins dependant de Pize : Que les Siennois , le Seigneur de Piombin 
& les Luquois rendroient aufli tout ce qu'ils auoient vfurpé furles Florentins: 
Que le Duc de Milan n'entreprendroit rien fur la Tofcane : Que Louys de 
Verme Capitaine des Venitiens, Francefquin de Caftillon & Iean d'Arrezze 
Dapitaines du Duc de Milanrentreroient dans leurs biens , & quant au Duc 
le Sauoye , qu'il feroit prié de reftituer au Marquis de Montferrat ce qu'il te- 
hoit de luy. 

Le Duc de Milan executa le traitté & fit inftanceenuers Amé de relacher 
au Marquis de Montferrat fes places: Les Venitiens de leur cofté le fixiéme 
de Juin luy enuoyerent Ambroife Badocro, pour le prier d’agreer qu'il fut 
nommé par eux au nombre de leurs alliés, affin d’eftre comprisen cette Paix, 
comme il auoit temoigné de le fouhaitter par Pierre de Menthon Cheualier & 
Guy Colomb fes Ambaffadeurs qu’il auoit enuoyés à Ferrare.: Et par mefme 
moyen Badoero fut chargé de pourfuiure la reftitution des terres que le Duc 
Amé tenoit au Montferrar. À cette Ambaffade le Ducrefpondit, qu'il ac- 
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ceptoit la Paix, & qu'illa vouloit executer, pourueu que le Marquis de Monte 
ferrat obléruatles traittés qu'ilauoit faitsauec luy, & endonna fa declaration E 
dattée à Tonon le vingt-huiétiéme de luillec mil quatre cents tiente-trois, P 
dont ilchargea Guillaume Rigaud & André Maler fes Coffeillers qu'il de: 4 
pefchaa Venile. ET ec] 146000 
Le Marquis de Montferrat mal farisfait de cette refponfe , implorä l'ayde” 
du Marquis de Ferrare,;qui en efcrinirau Duc Amé & ft enforte que les Vezs. 
nitiensrenuoyerent Vn aufre Ambaffadeur appellé Orfato uftintan pourle! 

mefiné fait , & le Duc perciftant dans fa premiere refolution donna charge à 
Chafteauuieux ,& à Anchoine Bolomier fon Secretaire d'aller à Venife , tant 

pour en faire {es remonftrances au Senat, que pour faire connoiftre plus 

atticulierement au Marquis de Montferrat qu'il n auroit iamais Paix auec 
ie qu'ens'acquitrantde ce qu'ilauoit promis; ainfi fe paffa le refte de l'année 
A 


en ambaffades & negotiations. 


22) 


En ce temps-là fe tenoit le Concile de Bafle , ou le Duc Améauoit en- ù 
uoyé Guillaume Didier Eucfque deBelley & Guy Prieur de fainét Dominique 
de Chamberyfes Ambaffadeurs, qui ne voulurent pas ceder la prefeance à : 
lEucfque de Neuers Ambaffadeur du Duc de Bourgongne , remonftrants ü 
qu'encore que leur Maiftre eut eftécréé Duc de Sauoye depuis peu d’annéess 
neantmoins les autres Ducs plus anciens n'auoient pas droit fous ce pretexre ;4 
de luy difputer la prefeance: parce que plus detrois centsans auant que lp 
Sauoyeeuteftéerigéeen Comté,les Comtes deSauoye eftoient Ducs de ChazË 
blais & d'Aoufte : outre qu'ils eftoient Souuerains dans leurs Eftats : neant=4 
moins la puiffance du Ducde Bourgogne; & le credit qu'il auoit au Concile? 
J'emporterenr. Ainfi l'Euefque de Belley contraint de ceder au temps, en fit ë 
vne proteflation folemnelle au Concile le fepriéme d'Aouft 143 3.8& aymass 
mieux eftre à la gauche apres le Patriarche d’Antioche, qu'àla droitte apresw, 
l'Euefque de Neuers,qui fuiuoit le Patriarche d'Alexandrie. ë 

Nonobftant cette pointille, le Duc de Bourgogne arriua à Chambery, au s 
commencement de: lan mil quatre cents trente-quatre, pour conclure vn} 
traitté de Ligue auec le Duc Amé contre le Duc de Bourbon, qui futàla find 
arrefté à Chambery le douziéme de Feurier, par lequel ces deux Princes relo-", 
lurent-de demander Jean Duc de Bourbon , les hommages des terres qu'ilu 
tenoit d'eux en fiefs ; çauoir du Duc de Bourgogne pour les Villes, & Cha- 
ftellainies de Thify & dé Belleuille, & du Duc de Sauoye,pour les Villes & 
Chafteaux de Chalamont, Lent, Villeneufue, Toyfley ; Montmerle ,Beau- 
regard , Treuoux,le Chaftellard, Amberieux, & pourtoute la terre de Dom = 
bes:Et qu'à defaut de leur en rendre l'hommage, qu'onluy feroit guerre ouuer- à 
te : Que ce qui fe prendroit fur luy en Beaujollois & de là la Saone appartiens ñ 
droit au) Duc de Bourgogne , & que toutes les conqueftes qui fe feroient dé 
ça la Saone demeureroient au Duc de Sauoye.Ce mefine iour le Duc de Bout: 4 
gogne partit de Chambery, & fut accompagné par le Duc Amé iufqu'à lac 
Chartreufe de Pierte-Chaîtel en Bugey ,ou lelendemain il adjoufta quelque : 
chofe aux Statuts de l'Ordre du Collier; Prefents Louys Marquis de Saluces, k 
lean de la Baume Comte de Montreuel, Antoine Seigneur de Grolée, Hurm- 2 
bert Baftard de Sauoye, le Seigneur de Montchenu, Iean de Montluel Sein 
gneur de Choutagne, Manfroy de Saluces Marefchal de Sauoye &.Louys deg 
Sauoye Prince de la Morée Cheualier dudit Ordre. F 

Le Duc deBourgogne ne faft pas pluftoftde retour à Dijon qu'il leua des Ë 
trouppes & alla en perfonne faire la guerre au Duc de Bourbon en Beaujole à 
lois, prit Belleuille &rquelques autres Chafteaux, Charle nouueau Duc de ñ 
Bourbon de fon cofté la luy faifoit en Charrolois.La Ducheffe de Bourgogne b 
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cependant de crainte queles trouppes:du Duc deBourbon ne fe faififlent de Mem.M. 

Malcon &.de Pont-de-vefle y enuoya Talmeÿ; Louys de Chantemerle Sei dMon- 

gneur de la, Clayette {on Maiftre d'Hoftel.& Jean de Noydan Conféiller 8e Fo. 

Maiftre d'Hoftel du Duc & Baillif de Dijon ; Amé de fon cofté ne remuoir 

point, nonobftant le Traitté ; dont le Bourguignon fut fiirrité, qu'il s'accom- 

moda auec: le Bourbonnois À vne entreueuë à Neuers.: Nous ne Voyons 198 

point par noftre Hiftoire la raifon qui etint le Duc Amé d'executer le Trait- ‘ 

té qu'il auoit fait auec Philippes ; Monftrelet dit bien qu'il refufa d'entoÿer 

vne Armée en Dombes, pour fouftenir celle que le Comte de Fribourg y auoit 

mence pour le Duc de Bourgongne , mais il m'explique pas la caufe de ce re. 

fus, dont la memoire demeura fi viuement imprimée dans lefprit du Bour- tean je 

guinon,qu'il en conçeut dez [à vne fecretteinimitié contre le Sauoyfien, à qui Mas, 

neantmoins ilauoit obligation, pour n'auoir pas deferé aux prieres de lEmpe- au AE 

reur Sigifmond, qui l'auoit coniuré par vne lettre dartée à Vime le vingt-vnié- Cup. 14. 

me de Juin 1434. de fe joindre à luy &'au Roy Charles VII. contre le Duc HE PERS 

Bourgongne. ECS 
Améeut la mefime referue pourle Duc de Milan fon Gendre, contre qui 

igifmond'eftoitirrité depuis fon voyage d'Italie, car au Jiea de rompre auec 

uy , comme l'Empereur le fouhaittoi, il s'entremic pour les reconcilier, & 

parce que l'efprit de ce Prince eftoit entierement porté à la Paix ; il receut 

goreablement les propolitions d’accommodement,, que Nicolas d'Eft Mat- 

quis de Ferrare lwy firà Geneueen faueur du Marquis de Montferrat,, de Qui Confu. 

€ Ferrarois tira parolle d’executer le Traitté fait À Tonon l'an 1432.ainfique 770 An- 

Aous apprenons des lettres que ces deux Marquis en: efcriuirent au mois de RE 

luillet dela mefine année au Duc Amé. Mass le Marquis de Montferrat 

royant d'en eftre quite à meilleur marché, recourut à l'authorité dn Pape 

Eugene, qui en fit inftance auprés du Duc, par fon Bref datté à Florence le 

18. d’Aouft fuiuant. Amé qui vid le:peu de certirude qu'il ÿ auoit aux pro- 

neffes du Marquis , & qui apprehendoit quelque nouueauté de fa part & du 

ofté. des Venitiens voulut affeurer du Duc de Milan illuy depecha à cér 

fer Pierre Marchand Prefident du Confeil de Chambery & Guillaume Bo: 

omier fon Secretaire, qui arrefterent auec luy vn nouueau Traitté le 1 4.d'O- 

%obre de la mefime année, par lequelils renouuellerent leurs: anciennes al- 

iances &confederations pour quatre-vingts ans, promirent de fe fecourir 

& affifter l'un l'autre en cas de guerre, enfemble leurs Amys, alliés & adhe- 

ants, & de ne iamais faire trefve , paix où accord l'vnfans l’autre. Le Duc 

le Sauoye declara qu'au nombre de fes Alliés & Amys eftoient compris les . 

lorentins & non pas les Venitiens, & le Duc de Milanen excepta aufli par PS2" 

xprés le Marquis de Montferrat. 11 fur encore conuenuentre eux, que fi le 

Duc de Sanoyé auoit guerre contre les Venitiens ou le Duc de Bourboñ, où 

e Comte de Montpénfier fon Frere, le Duc de Milan feroit tenu de luy four- 

ir le fecouts promis.& déclaré par le‘Fraitté. ê 
Orquoyique le Duc Amé fut aymé & honoré de tous fes fuiets & qu'il Tixr. dela 

ut vn foins particulier de maintenir la Nobleffe dans fes Priuileges blil fe re 

Teuuasneantmoins vn Gentil-homme de Brefle nommé Galois Seigneur des. 

le Sure & du Chaftellard de Luyres,fi defnaturé que d'attenter fur fa; vie & ce 

niferable, apres auoit. manqué foncoup à Pierre Chaftel, alla À Tonon à 

leffein de l'executer; mais le Ducien ayant eü des aduis certains , le fr fai- 

ir, & enfuite il eut la tefte tranchée à C bambery le vingt-vniéme d'O&to- 

ei, &. tous {es biens confifqués. Ce fut fans doute cét accident'qui fit.en- 

rer Amé dans vne plus profonde confideration de la vanité du monde, 

x des hazards qu'y courent les grands Princes, & quidonna le deïnierbrän- 
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le à l'execution du generéux deffein qu'il auoit fait depuis le decés de Marie « 
de Bourgongne fon Efpoufe ,defe tirer de la preffe des affaires » pour viure en 
repos dans vne deuote folitude ; mais parce que toutes les actions des hom- i 
mes, & particulierement celles des Princes ont à l'ordinaire autant deluges 
qu'ilya d'efprits curieux, ou paflionnés ou intereffés qui les regardent, & que 
Je fiecle auquel viuoit le Duc Amé, eftoit le plus fterile en vertus, & le plus 
fertile en vices & débordements , que l'on eut veu de long-temps; Il ne fe faut 
sas eftonner fi fa retraitte fi contraire aux meurs dutemps, fiéloignée des mas 
ximes de la Cour, fi peu preueuë des Princes voifins ; & dans l'eftat le plus 
glndus. Aoriffantde fes affaires, fit faire diuers ingementsà toute la Chreftienté. Les - 
Pegzim.… ynsdifoient que ce changement de vie, n'eftoit qu'vn fecret artifice d’Amés | 
SE pour fe frayer le chemin à la Papauté à caufe des diuifons qui eftoient dé-ja, 
Fernand. entre le Pape Eugene IV. & le Concile de Bafle , Blondus Secretaire d'Euge=t 
Te ne & Pogge fon compagnon le publierent ainfi, S. Antonin Archeuefque dé. 
Sable. Florence, Sabellic & quelques autres Hiftoriens l’apprirent d'eux,& nous l'ont 
ainf debité, & fous pretexte de defendre par leur zele les interefts du S. Siege 
D la perfonne d'Eugene , ils ontauancébeaucoup de chofés contre la reputa- 
Gobelins in tion de ce fage Prince , iufqu’à dire qu'Amé fe fant à de certains Aftrologues 
Commenr. qui luy auoient predit qu'il feroit Pape, ferenditHermite, & renonçea à fes 
Eftats & à fes dignités. D'autres difoient qu'il y auoit plus d’hypocrifie que de 
deuotion enfa folitude; qu'au lieude prier Dieu à Ripaille, on y faifoit bon: 
nechere, & de là peut-eftre eft venu le mauuais bruit qui eft demeuré à cé 
lieu; Mais à prendre les chofes à leur fource, & pour en parler fans paflion, 
Ja retraitte d’Amé n'eut autre fondement , qu'vn mefpris des grandeurs & dés 
vanités du monde, & vne folide deuotion, n'y ayant point d'apparence qu'vn 
Prince fi fageeut voulu s'attacher aux promeffes des Aftrologues & des Magi- 
Ame. ciens, &en attendre l'euenement pendant $.ans en fa folitude:En effet, dans 
Padfié.  Lout le cours de la vie de ce Prince; onremarque vne grande inclination àla 
pieté , tant par quantité d'Eglifes & de Monafteres , dont il a procuré ou aug: 
menté la fondation , que par la conuerfation ordinaire qu'il auoit auec les 
Religieux les plus aufteres, comme les Chartreux & les Hermites de S. Augu* 
ftin qu'ilauoit eftablis à Ripaille ; l'amour qu'il auoit pour Marie de Bourgo- 
gne fon Efpoufe , fe changea par fa mort en vn amour dela folitude, la fre: 
quentation des Religieux la luy rendit plus agreable & la confideration 
des affaires du fiecle la luy fit iuger neceffaire ; Le Schifme qui auoit 
duré tant de temps, auoit ouuert la porte au libertinage des Ecclefraftiques ; 
les guerres ciuiles ietté ledébordement parmy la Noblefle, & corrompu le 
ment peuple : ilauoit veu les fanglantes tragedies que les Fadtions de France 
& d'Angleterre auoient fufcitées, le miferable Eftat de la Caftille fous le fcep- 
tre d'ynieune Roy; & fous latirannie d'vn infolent Fauory, les mauuais de- 
portements d'yneReyne de Naples, qui auoient ouuert le chemin d'Italie aux 
Arragonois , l'Allemagne , la Boheme & autres Prouinces cruellement def 
chirées par les Huffites & les Taboritess & bien que la longue paix dans la- 
quelle Amé auoit maintenu fes Eftats ; parmy tant derroubles & de diuifions 
ui l'enuironnoient de tous coftés, luy deût donner meilleure opinion defa 
Éliciré ; ilcraignoit toufiours quelques reuers de fortune, & quelque coup de 
foudre en vntemps fi ferain : Ceft pourquoy ilrefolut de gagner le portauant 
que la tempeñte vint; mais il treuua beaucoup de difficultés au chemin qu'il 
deuoit tenir , quand ilfe mettoirdeuant les yeux l'exemplede Jaques de Bour: 
bon Roy de Naples, & de Marguerite de Sauoye fa Coufine, qui auoient 
preferéles rigueurs du Cloiftre àtoutes les pompes dumonde , ilprenoitre- 
folution d'en faire autant; mais la foibleffe de fes forces, les incommodités de 
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pnâge.;laieuneffe defes Enfans, ledanger onilmettoires Eflats, enuiés par 
de puiflants voifins ; luy malauec la France: & auec le Due de Bourgoone. les 
uifles mal -intentionnés, à caufe des troubles du Valaÿs; le Concile deBalle 
jeu fauorable, à'caufe del'Euefché de Lauzanne;le Marquis de Montferrat en 
lécontinuelles pratiques pour romprefa parolle, & le Duc de Milan mal {- 
isfait pour læperre de Vercel, eftoienr de fortes confiderations pour..le rete- 
ir. En.cetteirrefolurion le S. Efprit luy fuggera vne penfée qui. fitisfaifoit au 
efir qu'il auoit d'embraffer la folitude, &à l'obligation defanaiflance: & de 
condition : confiderant donc qu'en F'Eglife Chreftienne il yauoit plufieurs 
Drdres. de Cheualerie qui faifoient profeflion d'allier les-armes auec. la vertu; 
| refolut de fonder vnnouuel Ordre de Cheualerie feculiere, &.de s'en rendre 
: Chef; ou fx pieté pourroit compatir auec la prudence, la folitude auec: fes 
ffaires ; 8 la) Sainteté interieure à l'utilité publique; luy feul. en fit le proic, 
en dreffa les reigles. Hchoifit fix Gentils-hommes. du mefine âge que luy; 
L de ceux qui auoient eù part aux affaires plus importantes de fon Eftar, pour 
fbre fes compagnons;lle lieu de leur retraitte deuoir eftre vne efpeced'Hermi- 
age qu'il fu deffein de baftir à Ripaille , auprés des Hermires de. S. Augultin, 
qui feroient les Directeurs de leurs confçiences, & parce que S.Maurice eftoir 
Patron de Sauoye , il voulut que l'Ordre en portaftle nom., Ceux à qui 
es premiers il defcouurit cette penfée furent, Henry de Cclombier Seigneur 


Parad. 


le Vouflans , 8: Claude du SaixSeigneur de Riuoire, perfonnes de grande re-Hift. de 


utation, qui appreuuerent {a refolution & promirent de le fuiure, leur habit ? 
Loir vne robbe longue de drap gris,auec le chaperon de méme,à la façon des 
nciens Hermites : ils deuoient nourrir la barbe & les cheueux longs, porter 
a public vn.bafton noüeux & retortilléen mode debourdon, & vne Croix 
‘or penduë au col pour marque de leur Ordre. Nul ne pouuoitentrer'en cet- 
compagnie qui ne fut Gentil-homme, & fans reproche: Il n'y deuoit auoir 
ue fix Cheualiers & vn Doyen, leurs logements feparés., auecvne Tourà 
haque appartement , celle du Duc vn peu plus éleuée queles autres; certains 
ours de la femainedeftinés à la folieuder, les autres aux affaires de l'Eftar, & 
s Cheualiers obligés à garder laconrinence: Le Doyen eltoit à la nomina- 


auoye. |. 
.ch. 28. 


ion des Ducs de Sauoye, mais ces Cheualiers ne portoient point de ceinture Monftre- 


or, ny de chaperon rouge, & n'efkoient pas onze, ny douze, ny. vingt; 


led. 


omme beaucoup d'Autheursmalinformés ontefcrit. Telle fut la Fondation 44... 
: les Reigles de l'Ordre des Cheualiers Hérmitesde S, Maurice, connuës de cifc. 


eu de gens, & mal entenduës de la plufpart du monde, qui s'eft fié aux me- 
aoires peu fidelles de Monitrelet, qui pour eftre Flamande Nation ,.n'ena 
ù auoir la connoiffance qui eut efté neceflaire à ynexadte Hiftorien ; non 
lus qu'Alain Chartier , ny les autres Hiftoriens François; Paradin quiaef- 
it l'Hiftoire de Sauoye, deuoit eftre vn peu plusfoigneuxd’enrechercher la 
erité ; que de fe contenter d'auoir coppié Montftrelet & Chartier :l'en dis au- 
int de wanderburch & de Botero, qui ont fuiuy Paradinde-mot à mot. 
Apres que le Duc: ent fait baftir les maifons , oùluy.& fes Cheuahers de 
oientfe retirer, qu'il en eut fondé les reuenus qui n'eftoïent que de deux cents 
brins d'or pour chaque Cheualier, & fix cents pour le Doyen , donné 
rdre à fes affaires , & toutes les inftructions neceffaires à fon Fils aifné, pour 
: gouuernement de fon Eftar, il conuoqua à Ripaille vne affemblée des prin- 


ipaux Prelats & Seigneurs de Sauoye ; au feptiéme de Nouembre 1434. Amed.Pa- 
z la eftant aflis en vn Trofne,en prefence de fes deux Fils Louys & Philippes, cific. 


cayant à fes pieds Humbert Baftard de Sauoye, & les deux Marefchaux de 
auoye, il fit vn grand difcours de tout ce qu'ilauoit fait depuis qu'il auoit efté 


ppellé à le Couronne de Sauoye: puis declara le deflein qu'il auoir de {e 
retirer 
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retirer du Monde pour treuuer fur la fin de fes iours lerepos 8 la douceur qu'il _ 
n'auoit ph encore réficontrcr ; pendant qu'il auoit eù la conduite de fes c 
Eflats, & ayant appellé le Prince Louys qui iufqu'alors n'auoit porté au- D 
cun Titre que de Comte dé Geneue ; le fit metre à genoux, luy donna for 
dre de Cheualerie en l'accollant & luy ceignant l'efpée felon la -couftume du 
temps; puis luy mit l'Ordre du Collier de Sauoye au col, auec les ceremonies ' 
ordinaires le crea Prince de Piemont & luy remit la Lieutenance Gencrale:G 
de Les Eftais : Enfüite il-ft auf approcher Philippes fonautre Fils & l'inftin£ 

med. tua Comité de Geneue. Toutes ces chofes Haités'auec” admiration ‘de la Coutle 

Pate Je Due ‘ht des exhortations au Prince de Piemont d’eitre toufiours zelé De- 
fenfeur de l'Eglife& du culte de Dieu , d'entrerenirvne eftroitte ainitié auec 
fes Patents & Alliés;vne foy inuiolable & vne luftice incorruptible, refer- 
uant par exprés que durant fa vie & apres fa mort, le Prince Louys'& fes! 
Succeffeurs euflent recours au Doyen & aux fix Cheualiers de fainét Mau- 
ricesaquilvouloit eftre Confeillers {ecrets des plus importantes affaires de {on 
Elta, efpérant que leur conduite {eroit d'autant plus heureufe-qu'elle eftoit & 
accompagnée de l'experience & de la picré. Ce difcours finy ; & apres que: 
le Seérctaire Bolomier eut Ii hautement , les Parents de, la Lieurenan: 
ce Generale en faucur du ieune Prince, le Duc donna la benediction à fes, 
Enfans , congedia cette illuftre Affemblée & fe retira en fon Pauillon auec fes € 
fix Cheualiers, & le landemain il pritauecieux en l'Eglife de fon Couuent de f 
Ripaille l'habit d'Hermitede la main du Prieur. 

Lés Hiftoriens dé Sañoye ont efté fi peu exaéts, & fi peu curieux, que de 
ces fix Cheualiers ils n'ont feu les Noms que de deux.feanoir d'Henry de Co- 
lombier Seigneur de Vouffans au Pays Vaud, & de Claude du Saix Sei 
gneui de Riuoire enBrefle. Les autres quatre furent, Lambert Oddinet Pre- 
dent du Confeil de Chambery ,François Seigneur de Bufly & d'Erya en Bu- 
gey ; Amé de Champion , & Louys Seigneur de Cheuelu au pied du Mort 
du Chat , Louys Ghiefa cotte mal à propos, le temps de cette retraite en lan 

Fe mil quatre cents trante-fix, Pingon * fous l'an mil quatre cents trante-cinq, 
& Dominiq. Machanée en J'an mil quatre cents trante. Ainfi Amé fit fà re- 
rraitte & dir à Dieu au monde; mais ce ne fut pas pour long-temps ; car il 
fut contraint d'y rentrer contre fon efperance. Il s’eftoit jetté dans l'Hermi- 
tage de Ripaille comme dans vn fort , pour euiter toutes les attaintes de Ja 
- Fortune, & comme en vn Port affeuré contre les orages & les tempeftes, & 
ilen füt tiré pour lembarquer fur vn Vaifleau qui fur fi agité de la tourmen- 
te, que pour le mettre au port dela Paix & du repos, il falluft qu'il en con- 
faft le timon À vn autre, ainfi que nous expliquerons en fon lieu. 

Peu de iours apres le Prince de Piemont paña les Monts pour terminer le 
differend-du Marquifat de Montferrat. Le Marquis ayant reconnu que l'in- 
terceffion du Pape Eugeñe m'auoit rien operé , parce que l'Ambaffadeur de 

TER Sauoye auoit reprefenté à fa Sainteté ce qui s'eftoit pafsé à Tonon, recourut 
a. au Duc de Milan, qui enuoya au Prince de Piemont Guy Torello Comte 
if. de Guaftalla, Montellariculo Capitaine, Garnier de Caftillon lurifconfulte 8 
Ducatu.  Emanuel Sécchio Cheualier, par deputation du dix-feptiéme de Nouembre 
de la mefme année, le priant de leur remettre la decifion de toutes les dif 

ficultés que le Duc Amé fon Pere auoit auec le Marquis de Montferrat. A 

quoy le Prince confenitit , de forte que le vingt-feptiéme de Januier mil quaz 

tre cents trante-cinq ; Ces Ambafñladeurs & Arbitres seftants aflemblés à Tu® 

rin , où eftoit le Prince de Piemont, & ou {e rendirent auf le Marquis de 
Montferrat ,& Iean de Montferrat fon Fils, afifté de Marc Carreto, Mar: 

quis de Sauonc, & de plufieurs de leurs Confeillers; prononcerent que le 
Marquis 
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. Marquis de Montferrat deuoit donner au Duc Amé ; conformement au 
. Traitté de Tonon, toutes les Terres, Villes & Chafteaux y defignés ; & 
| qu'àmelme temps lePrince de Piemont au nom du Duc fon Pere, en paf. 
| feroit inueftirure au Fils aifné du Marquis, à la charge de l'hommage , à la 
| referue neantmoins de Chiuas , Settimo, Ozegna, Azelio, Brandis & l'ad- 
| herence de l'Abbaye de faint Benigne qui demeureroient au Duc pour les frais 
: de la ques & qu'en fuite Le Prince rendroit toutes les autres placesfituées 
Lentre le Pau & le Taner, laquelle. Ordonnance fut agrée par toures les par 
Ities, & executée de bonnefoy , &'le feptiéme d'Aouft fuiuanc , fut arreité 
ca Ripaille par l'entremife dû Duc, le mariage d'Ifabelle fille da Marquis 
: de Montferrat auec Louys Marquis de Saluces, à laquelle le Duc donna 
: quinze mil orins d'or; Et délors il ÿ cut vne parfaite intelligence entre les 
|maifons de Sauoye & de Montferrat, car l'année fuiuante il y eut Trait: 
té d'alliance & de ligue entre le Duc de Sauoÿye & le Marquis de Montfer 
srat conclu à Tonon le douziéme de luin mil quatre cents trente-fix, en pre- 
‘fence de Iean de Beaufort Chancelier de Sauoye ; d'Humbert Baftard de 
:Sauoye Seigneur de Grand-cour & de Montagny, de Louys Baftard d'A: 
chaye Seigneur de Raconis, & de Ican de Scyffel Seigneur de Barjat Ma: 
(refchal de Sauoye , par la negociation de Louys de Sauoye Prince de Pie- 
mont, & de lean de Montferrat Seigneur de Trin Lieutenants gencrauxés 
‘à 8 Effats du Duc de Sanoyc,& du Marquis de Montferrat leurs Peres, par 
equel le Traitté de Turin fut confirmé , & les deux Eftats obligés de fe fecou: 
tir les vns les autres en cas de guerre; Et en outre il fut conuenu quelés 
deux Princes donncroient ayde au Duc de Milan, s'il entroiren guerre auec 
les Venitiens , & au cas que ce Prince vint à mourir fans enfans , ‘ils 
Procureroient à communs frais que le Duché Milan , de Pauie, No- 
uarre, Lodi, Cremone, Come, Creme, Modoëtia, & generalement tout 
<e qui eft deça le Pau, feroit au Duc de Sauoye: Et quant à Alexandrie, Tor- 
tone, Valence, Bañignagne, Plaifance , Parme, & toutes les places & ViL 
es de là Le Pau au Marquis de Montferrat; Maisles chofes prirent bien vnau- 
trebiais. 

La gloire de cette celebre paix d'Arras , qui en reüniflant les mai: 
fons de France & de Bourgogne, calma les tempeftes qui auoient filong- 
temps agité le Royaume , enchafla les Anglois, & retirala France du pre- 
cipice ou les fatales diuifions l'auoient iettée , eft deuë aux foins du Duc 
Amé; car quoy qu'il ne fe treuuat point à Arras au temps. qu'elle fur 
concluë , & qu'il n'y eut aucuns Ambaffadeurs , parce qu'il auoit dé-ja 
fait retraitte en l'Hermitage de Ripaille , neantmoins ceft luy qui lé- 
baucha & qui en fut lilluftre Médiateur ; & parce que les Hito- 
riens du temps n'ont pas publié cette verité, ou n'en ont pas éü con- 
noiffance , ie fuis obligé de l’'eftaler ‘8: de reprendre la chofe-de: plus 
haut, pour faire voir en quel eftime eftoit Amé, puis qu'il auoitefté 
choifi arbitre entre deux fi puiffants Princes , & auec vn pouuoir fi-ab: 
folu. : 

Cette. negotiation commença par des : Ambafladeurs qu'Amé 
enuoya en France , en Angleterre & ‘en Bourgogne >pour difpofer ‘le 
Roy Charles VII. & Philippes Duc de Bourgogne à vne trefue, dont 
l premiere ouuerture fe fic à Bourg en Brefle le vinotiéme de Fanuiet 
mil quatre cents vingt-trois , enfuite de quoy le Roy deputa au Duc Maiftre 
Jean Girard Docteur és Loix ; Maiftre des Requeltes de fon-Hoftel, 
Maiftre Pierre de Chantelles Docteur en Theologie;:8: Guichard d’Albon, 
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Cheualier , & le Duc de Bourgogne . Jaques de Courtyamble Cheualier 
Seigneur de Commarrien , & Guy de laucourt Seigneur de Villarnoul. 
Ces Deputés safemblerent au Chafteau de Chambery, ou Amé aflifté de 
Jean de Bertrand Archeuefque de Tarentaile , de lean de Beaufort Chane 
celier de Sauoye ; d'Humbert Baftard de Sauoye Seigneur de Montaigny, 
de Gafpard Seigneur de Mont-mayeur Marefchal de Sauoye, de Manfroÿ, 
des Marquis de Saluces , d'Henry de Colombier Seigneur de Vouflans, & 
de Lambert Oddinet Prefident du Confeil de Sauoye fes Confeillers or: 
dinaires, apres plufieurs conferences arrefta la. trefue le vingt-huiétiémede 
Septembre mil quatre cents vingt-quatre ; donr les articles eftoient : Qu'elle 
dureroit dés le cinquiéme d'Oétobre à foleil leuant, iufques au premier de 
May fuiuant : ini shit ne fouffriroit etre faite aucune hoftilité pendant 
cetemps-là, dans le Duché & Comté de Bourgogne & pays de Niuernois, 
Donziois , Charrolois & Mafconnois , appartenants au Duc de Bourgo= 
gne: Que ce Duc n'en feroit point auffi de fon cofté fur les pays deBour- 
bonnois , Forefts , Lyonnois , Beaujolois ; terres de la maifon de Vil- 
las eftants , tant au Royaume qu'en l'Empire , ny à Chafteau-chinon, 
ay en Combrailles : Que toutes les trouppes des deux Princes qui 
eftoient dans les pays Minommés en fortiroient , & qu'il n'y en des 
meureroic que ce qu'il falloit pour la garde des Places: Qu'il y auroit li 
_berté decommerce entre les fuiets de l'vn & de l'autre party : Que s'il£e fair 
foit quelque infraction de latrefue, la partie offencée recourroit au Due 
Amé pour la faire reparer en qualité de Conferuateur de la trefue, où 
à ceux qu'il deputeroit : & que pour plus facile obferuation de la tres 
fue, les Villes & Chafteaux de Cufley ; la Guerche , Villers, Cheuer 
non & Verges, pretendus par la Dame de Neuers , & la Ville, Cha: 
fleau &-Chaitellenie de Chafteau-neuf en Mafconnois , feroient mis 
en fequeftre «entre les mains de la Ducheffe de Bourbon. Ceique le 
Duc de Bourgogne aggrea par fes Patentes dattées à Dijon le treifiéme 
d'Octobre, & le Roy par Les fiennes dattées àPoitiers le dernier du méme mois. 

Cette trefue fut continuée parle mefme Amé à Baugé en Brefle, le pe: 
nultiéme de lanuier mil quatre cents vingt-cinq, iufques à Noël, où furent 
compris de la part duRoy, le Daufiné, le Viennois, le Duché de Berry, 
& le pays de Gaftinois ; & de la part du Duc de Bourgogne, les Comtés 
d'Auxerre & de loigny, Chatillon fur Loin , faint Morize, Dame-Marie 
en mas ; Champignelles, Corcelles Cofne ; &laCharité fur Loire: & 
pour lerepard des places qui deuoient eftre mifesen dépolt entre les main: 
dela Ducheffe de Bourbon : il fut dit qu'elles feroient fequeftrées en cel 
les d'Arts, de Bretagne Comtede Richemont, auec les places de faint Ve 
rain & de Bony. 

La trefue finie ; :& la paix ne s'auançeant point, le Roy enuoya ll 
mefine Comte de Richemont Conneltable de France à Montluel , & le 
Duc de Bourgogne, Jean Seigneur de Tolonjeon Marefchal de Bourge 
gne, pour en procurer la prolongation , Amé s'y rendit auffi auec cel 
de fon Confeil ; compolé de l'Archeuefque de Tarentaile , du. Sei: 
gneur du Büeil , du Chancelier de Sauoye, du Seigneur de Mont-mayell 
Marefchal de Sauoye , de Manfroy de Saluces ; de Louys Baftard de k 
Morée ; d'Henry de Colombier, du Prefidenr- Oddinet , d'Vrbain de Ce 
rifier, & de Claude du Saix Maiftre d'Hoftel , où il fut conclu le-xx.!di 
fanüierimil quatre cents vingt-fix, que la Trefue dureroit iufqu'au moi 
de-Mäy fuiuant , Guf au Duc Amé de la prolonger pour tant de semps qui 


voudroi 
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voudroit5 8 au cas qu'il y eut des. infradtions , il: commit des Iuoes 
pour les faire reparer ; fçauoir de la part du Roy , le Seigneur de Éb 
niéres ; Derby Conneftable d'Efcofle , & le Seigneur des Barres en Ni- 
sernois ,-& de la part du Duc de Bourgogne le Comte de loigny ; le Ma- 
refchal de Tolonjeon & Vienne Seigneur de Lyftenois. je 

La mefme année il:ÿ eut trois prolongations de Trefue faite par le Duc 
Amé: Lapremiere à Chaftillon lez Dombes le treifiéme de May mil 
quatre cents vingt-fix: La feconde à Chambery le penultiéme d'Aout , 


&/la troifiéme à Turin le fiziéme de Decembre füiuant , ou eftoient prefents: 
l'Euelque de Turin, le Marquis de Saluces, le Comte de Fribourg , Iéan: 


de la Baume Seigneur de Valefin Marefchal de France , lean de Beau- 
fort Chancelier de Sauoye , le Marefchal de Montmayeur , le Seigneur 
de Choutagne de la Maifon de Montluel ; Claude du Saix, Pierre de Men- 
ton & Amé de Macet. 

L'année füiuante cette mefme Trefue fut continuée de l’authorité feu. 
lé du Duc Amé à Tonon le quatorziéme de Juin , à Chambery le hui: 
étieme d'Aouft & à Yenne le vingt-fiziéme de Nouembre à la priere de 
fean Girard Maiïftre des Requeftes &: d'Humbert de Grolée Cheualier 
Baillif de Macon & Senefchal de Lyon Ambañladeurs du Roy , & de 
Jean Bouton Cheualier Baillifde Dole & de Richard de Chancey fécond 
Prefident de la Chambre des Comptes de Dijon , où Amé nomma pour 
luges. des contrauentions de la Trefue, Guillaume d’Albret Seigneur d'Or: 
ual , & le mefme Humbert de Grolée pour le Roy, & pour le Duc de 
Bourgogne Guy de la Tremoille Comte de Joigny & Iean de Montaigu 
Seigneur de Coulches. Ÿ 

Depuis la Trefue fut encore prolongée par Parentes du Duc Amé dattées 
à Annecy le vingt-deuziéme de May mil quatre cents vingt-huiét, puis pour 
trois ans par autres lettres dattées à Morges le feiziéme dé Januier mil. quatre 
cents vingt-neuf, & fur les pouuoirs que le Roy & le Duc deBourgogne luy 
donnerent par leurs Patentes dattées à Yfloudun & à Paris, il-leur depefcha 
Améde Chalant Seigneur de Varey, Taques de Lorio Juge Mage de Brefe 
87 Amé de Macet Seigneur de Treyuernay fon Maiftred'Hoftel ,fes Ambaffa- 
deurs, pour conclurre la Paix, qui s’affemblerent à Arras auec l'Archeuefque 
de Rheins Chancelier de France, Chriftophle de Harcourt, Raoul Seigneur de 
Gaucourt ;le Seigneur de Dampierre & le Doyen de Paris Ambaffadeurs du 
Roy; où les Ambaffadeurs de Sauoye firent diuerfes propofitions auRoy & 
au Duc de Bourgogne, par le moyen defquelles sachemina depuis la conclu- 
fion de ce grand ouurage. F fl 

Charles Duc de Bourbon Seig.de Beaujollois & de Dombes ayant continué 
de faire battre monnoye d'or & d'argent à Treuoux;,au preiudice des empef- 
chements qu'y auoit apporté au nom du Duc de Sauoye, Hugues Seigneur de 
\Chandée,pendantla prifon de lean Duc deBoutbon en Angleterre, Ame luy 
enuoya au mois de luillet r436.1ean du Saix Cheualier Seig. de Banains, pour 
effayerdererminer ce differend par la douceur;Charlés confentit à vne aflem- 
bléeàS.Triuieren Dombes au mois de Nouembre faiuant ; tant pour ce fuiet 
que pour quelques entreprifes de Juridiétion , qu'il prefuppofoit auoir efté 
faites par les Oficiers deBreffe fur ceux de Dombes: Le Duc Amé y deputa 
Jean de Seyffel Seigneur de Barjat Marefchal de Sauoye , LancelotSeigneur 
de Chafteau-vieux & laques de Loriol Cheualiers, & de la part du Ducde 
: Bourbon ,y furent Pierre de Tolon Seigneur de Genat Chancelier de Bour- 
bonnois , Tean Seigneur de Chazeron & Amé Seig. d'Vrfé Baillif de Forefts, 
quireiglerent les differends de ces deux Princes , finon Fr de la ne 
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de Treuoux, qui fut renuoyé À vne autre iournée qui fedeuoivtenirc: Ma 
con. 

L'vnion fetreuuéfifermement eftablie entre le Duc-de Sauoye& le Mar- 
quis de Montferrat ,que le Ducprocura le Mariage d'Aymée de Montferrat ‘ 
auec lean de Lefignam Roy de Chypre, de lerufalem.& d'Armenie, dontle.r 

FT folémnité fe fità Ripaille le vingr-troifiéme de Decembre mil quatre cents ? 
Gen. trente-fept , Hugues de Lefignan Cardinal de Chypre Euelque-de Tufeulo,, 
A. di efpoufa la Princeffe au nom du Roy ; Prefens Àcetre ceremonie Louys de:Sas 
22727 uoye Prince de Piemont , Philippes de Sauoye Comte de Geneue Humbert 
i Baltard de Sauoye ; Claude du Saix, Amé de Champion , Iean de:Compeys;c 
George de Varax , & George de Valpergue Cheualiers. . Les Venitiens ayants 

preuves Pris ombrage de cette réconciliation , & Eu d'entrer en!guerte anec\ 
page. le Duc ,illes en .defbufa par vne Ambañlade;dont François Fofcaro Duc de 
| 

L 

1 


PE 


Venife le remercia par fa lettre du troifiéme de Septembre.de damefine 
année. 
Orparce que pendant que le Duc Anx eftoiten:f folitude à Ripaillesle Con: 
cille de Balle l’éleut Pape l'an mil quatre cents trente-neuf , il nous faut re= 
preudre vn peu la chofe de plus haut,pout reconnoïftre lesveritables caufes, 
de cette ledtion , auant que d'en donner les particularités & la fuite : Quoÿ. 
que Martin V. eut efté éleu Papeau Concile de Conftance l'anmil quatre! 
plate Cents dix-huidt ; le Concile ncantmoins ne finit pas fitoit, d'autant que les | 
“Afta Con- Pétes affemblés sadonnerent ferieufement à la réformation des meurs, dont! 
AE l'Eglife auoit bon befoin, à caufe que l'abus s'eftoit accru pendant les Schifmes, 
precedents, & pour y trauailler auec plus de-fruice , il futentr autres choles, 
ordonné, qu'aubout de cinq ans on tiendroit vn Concile ; vn au bout des 
fept ans, & dedixans en dix ans vnautre:Ce que Martin voulantiexeouter, | 
publia dés lors vne Bulle, par laquelle il afigna le lieu du Premier Concile à 
Pauie , quoy fait, l'affemblée des Prelats fe fepara. Le temps de latennë de ce 
Las Concile eftant arriué le Papey enuoya des Prelats pour en faire l'ouuerture; 
Simmere, Mais perfonne ay eftant venu de France ny d'Allemagne, Martin letrans- 
deg. fera à Sienne l'an h424.ouil y eut bien plus de Deputés qu'à Pauie; near: 
Sr moinsilne s'ytermina pas grand chofe.parce qu'Alfonce Roy d'Arragonidez 
pité de ce quele Papeauoit donné le titre de Roy de Naples à Louys III. Duc 
d'Anjou, y enüoya vn Ambafadeur pour faire valoir les interefts de Bénoift 
XIIL & renouueller par ce moyenle Schifme , dont Martin ayanteu aduis, 
manda promptement que l'on terminât le Concile , & en affigna vnautreà 
Bafle. Ce lieu fut choify pour donner plus decommodité aux Huflites & 
autres Heretiques de Boheme & d'Allemagne de s’y treuuer , pour y receuoir 
inftrudion , le Cardinal Tulien du titre de fainét Ange, fut Deputé pour le 
conuoquer & pour y préfider ; mais la mortdu Pape Martinenempecha le 
progrés. Le Pape Eugene I V. qui luy facceda , authorifa envn Confiftoire 
general la publication du Concile de Baîle , & la Legation du Cardinal Iulien, 
qui sy tranfporta incontinent auec quantité deCardinaux & de Prelats d'Italie 
Lonre pourle commencer: Il ft l'ouverture du Concile le dix-neufuiéme de Juillet 
Sfr. mil quatre cents trenre-vn, enla prefence des Ambaffadeurs del'Empereur 
& du Duc de Sauoye: Cependant Eugene, foit par precipitation, foit par 
les mauuaifes impreflions qu'il fe laïffa donner, {oit pour l'intereft des Veni- 
tiens, foit par le defr de fe preualoir des trefots que l'on luy figuroit auoir 
efté laiffés par fon Predecefleur , miten peu de temps tout l'Eftat Eccle- 
fiaftique en combultion,& s'attira parce moyen la haÿné publique:D'ailleurs 
umal.Ere, Eugene qui vouloit fe faire descreaturespluftoft que de maintenir celles d'au: 
truy,ordôna par vne Decretale qu'à l'aduenirnul ne poutroit prerédre au Car 
dinalat 
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dinälar, qui n'euft -efté publiquement declarétel en plain Confiftoire, Ainfi fe 
treuuerent-exclus de cetre dignité, Dominique Capranica Euefque de Ferra- 
fes & quelques autres que Martin V. vn peu avant fon décés auoit nofnmés 
Cardinaux en-vn Confiftoire fecret: ceux-cy fe voyants défcheus par ce De- 
éret,de leurs éfpérances.fe ioïgnirent les vns aux Colomnes, qui auoientles ar- 
mes en main dans la Romagne, les autres allerent au Concile de Balle : À 
leur arriuceils firent leurs plaintes contre Eugene; & defcrierent fon mauuais 
“FER E Ce qui commençea d'aigrir les efprits de la plufpart de l'A£ 
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femblée, & qui fit d'abord foubconner à Eugene que le Concile eftoir pour 
prendre auéc le ténips dés relurions qui ne luy froient pas acreables.,: veu 
mefmes que par vn Décret il atoit éfté arrefté que le Pape eftoir {oubmis au 
Concile general; tellement qu'ilfe répentit de l'auoir authorifé, & dés lors 
Chercha les moyens de le rompre, mais la chofe eftoit malaifée; ge plus 
fur eftoit de treuuer des pretextes pour transferer le Concile en vn lieu où f 
prefence pûr diffiper les defléins de fesennemis. Eugene donc conuoqua au 
Confiftoire les Cardinaux qui éftoientdemeurés à Rome, & leur reprefen- 
ta qu'il y auoit peu de Prelats à Baflé : que les guerres des Ducs de Bourgogne 
& d'Auftriche fermoient les chemins :que le Clergé deBafle & les lieux cir- 
conuoifins eftoient infectés de l'herefie des Huffites ; & qu'il'eftoit à craindre 
que preualants ennombré, ils ne fiflent faire quelque determination honteir- 
fe à l'Eglife ; &enfin qu'il auoit nouuelles affeurées que l'Empereur & le Pa- 
triarche des Grecs vouloient aflifter au Concile pour'abiurerleur Schifine: 
que ce leur feroit vne trop grande incommodité de faire vn fi long voyage 
par terre, & qu'ils defiroient quelque Ville d'Italie, qui.ne fut pas beaucoup 
eloignée de la Mer: Le Confiftoire appreuna cetrerefolurion ; &àl'inftanr 
les Patentes furent expediées pour rappéller leCardinallulien, & les Lettres 
efcrittes aux Roys & aux Princes (Chreftiens , pour leur donner adüis de ce 
changement. Cette refolution ayancefté {ceuë de l'Empereur Sigifmond, & 
de plufieurs autres Princes, ils ne la peurent digerer; Tellement que l'Empe- 
teur quieftoit fur le point d'entrer en Italie, enuoya vne grande remonftran- More 
Ce au Pape, où il marquoit lesinconuenients de cettetranflation de Concile: Era vol 
Mais ces railons ne fürent pas aflés puiflantes pour ladiuertir; il'eft Vray que ch.103. 
le Pape voulant temporifer, depefcha l’Archeuefque d'Ambrun à Milan, ou : 
l'Empereur eftoit arriué auec des articles fecrets, qui fembloient porter quel- SRE 
Quetémperamment à latenuë du Concile, & qui en cffe& netendoient qu'à 
l'aneantir. A la fin Eugene portant les chofes à l'extremité , fit publier la Bulle 
de fufpenfon & reuocation du Concile de Balle ; fur la fin de l’année mil qua- ; 
tre cents trente-vn , à laquelle s'oppoferent l'Empereur, les Princes d’Alle- RAS 
magne, & les Ambafladeurs de France, d'Angleterre , d'Efpagne : d'Hon- se des Pa 
grie, de Sauoye & autres , qui firent citér Eu gene pour y affifter en perfon- pes. 
ne, ou y enuoyer vn Legat : Les Peres quieftoient affemblés àBafle, depute. 
tent à fa Sainteté deux de leur Corps, Sçauoir Louvs de la Palu Euefquede 
Laufanne, & Henry Doyen d'Vtrec, pour luy en faire de tres-humbles re- 
monftrances , & a mefme temps firent vne declaration le xxr. delanuier mil 
quatre cents trente-deux, adreffée à tousles Princes Chreftiens ; par laquelle 
ils protefterent de la fincerité de leurs intentions, du deuoir de leurs confcien- 
ces , de la bonne opinion qu'ils auoierit de fa Sainteté, du bon acheminement 
qu'il yauôit à la conuerfion des Herctiques, & auertifloient tous les fidelles TRE 
de ne pointeroire les bruits qui couroient de la def-vnion du Pape & du Con- 
cile: Le Cardinal lulien qui prefidoit au Concile en efcriuit deux lettres forc 
preffantes au Pape , ce qui Le fit refoudre auec les auitres confiderations, de 
changer d'opinion, &de confirmer de nouveau le Concile parBulledu xrv. 
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de Feurier faiuant, Mais les Peres fans attendre cette declaration ny d'autres 
Legatsdu Pape (parce que je Cardinal lulien y eftoit de fa paït ) pañlerentou- 
tre, & celebrerent \à deuxiefine cellion du Concilele xv.deFeurier, en la- 
quelleils renouuellerent le Decret du Concile de Conftance, & conclurrent 
de nouueau lauthorité du Concile fur le Pape, ayants refolu quele Concile 
legitimement affemblé cftoit par deflus luy ; & que (à Sainteté ne le pouuoit 
rompre ; transferer, ny prolonger. Ce qui aigrit tellement Eugene que fans 
youloirexecuter ce qu' | venoit de promettre, il caf le Concile de Bafle, & 
le tranféra à Ferrare,alleguant pour raifon, que ceux de Y'Eglife Grecque qui fé 
deuoient rendre aupres de luy dans peu de temps, Sy accorderoient mieux, 
& plus commodementauec l'Eglife Latine, qu'en vnautre lieu; declarant ex= 
communiés tous ceux qui perfifteroient A la deffence du Concile de Baîle. À 
quoy ceux deBañerepliquerent parde piquantes cenfures contre ceux qui ad- 
hereroient à la tranflation du Concile, cirerent Eugene en perfonne par de- 
W uanteux ; & declarerent tous Les Chreltiens abfous de l'obeyffance qu'ils luy 
fig. deuoient, Eugene pour les appaifer , leur enuoya au MOIS d Aouft des Depur 
tés qui offrirent de {a part lacontinuation du Concile , en telle Ville d'Italie 
qu'ils voudroient qui fut du domainedel'Eglife , & promettoient que pour 
tout letemps du Concile ,le Pape en cederoit la faperiorité au Concile, qu'il 
s'y rendroit en perfonne, & s'y {oufimettroitle premier pour donner exemple 
aux autresen lareformation que l'on pretendoit detaire: Que fi les affaires 
del'Eglife en Allemagne eftoient fi preffantes , le Cardinal Iulien y demeure- 
roit auec authorité de Legat; Mais les Peres proteftoient de reconnoiftrele 
Pape pourchefde lEglife , pourueu qu'ilne s'oppofaft point alEglike, laquel- 
le ilsdifoienteftre reprefentée paï le Concile, ainfi qu'il auoitelté dererminé 
au Goncile de Conftance: Que le Pape Martin V. & Eugene mefme sy 
eftoient afluiettis , concluants que toute mutation de lieu pour latenué du 
Concile leur eftoit fupeéte , & qu'il n’y auoit point d'autre vOye d'iccommo- 
dement , finon que le Pape reuoqualt la Bulle de fufpenfion & decaflation du 
Concile qu'il auoit publiée. L'Empereur de fon coité fit declaration d'adhe- 
rer au Concile de Balle, & de le maintenir de tout fon pouuoir; les Roys de 
France & d'Angleterre, le Duc de Milan, les Electeurs & Princes d’Allema- 
gne firent de mefime; comme aufli les Prelats de l'Eglife Gallicane affemblés 
a Bourges: Bref toute la Chreftienté donnoit letortaà Eugene, & {e rangeoït 
du party du Concilede Bafle, ce qui donna tant d'hardieffe aux Peres , qu'ils 
furent {ur le point de depofer le Pape, fans les Ambaffadeurs des Princes , qui 
apres de grandes inftances obtinrent deux mois de delay au Pape, pour IeCOb 
noiftre le Concile,au bout defquels les Prelars declarerent qu'ils procederoient 
contre luy parcontumace. Neantmoins l'Empereur, Je Roy de France & ls 
Ducs de Bourgogne & de Sauoye ; {a mefime année mil quatre cents trente 
deux, entreprirent de reünir le Pape auec le Concile, & enuoyerent À cétef 
4mea.pa. fet leurs Ambaffadeurs à Rome où eftoit le Pape Eugene , Pierre de Menrhof 
cifie. Seigneurde Montrottier , Louys de Monteüil, & Philibert dela Roche y fu: 
rent de la part du Duc Amé, mais la guerre du Duc de Milan , des Venitient 
&del'Eglife ,leur ofta le moyen d'acheuer leur voyage. Eugene pourtant qu 
fçauoitbien auec quel zele le Duc de Sauoye sy cftoit comporté, ne laifa pa 
de luy enuoyer lesarticles fcrets que l Archeuefque d'Ambrun l'année prece 
PRE dente auoir porté au Duc de Milan , afin qu'Amé eflayaftde Les faire valoir 
pag. 298. 8 le-remercia depuis de fes pieux foins , par vn Bref dt mois de lanuier mi 
ei quatre cents trente-trois. Ce ne fut pas fans fujet que le Pape en vfa ainfi aue 
ScsComp. Je Duc Amé, car ce Prince qui auoititant de zele pour l'vnionde fEglife, al 
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| nede fe ioindre à luy pour la defence d'Eugene, & non content de cela , il 4med.Pa- 
| chaïgea l'Euefque de Belley & le Prieur de S. Dominique de Chambery fes “fc L 
_ Ambafladeurs au Concile de Balle, de chercher quelques ex pedients pour ter- 
| miner ce differend, qui eftoit capable de troubler toute la Chreftienté , dont le 
Pape luy fit aufli remerciement par vn autre Bref du mois de Mars dela mef 
mme année: Ces Ambafladeurs vnis auec lean Euefque de Neuers & Gilbere se 
de Lannoy Scigneur de Villerval Ambafladeurs du Duc de Bourgongne, “ 
voyants que le Concile eftoit fur le point de proceder par condemnation 
| contre Eugene, firent proteftation letroifiéme de luillet fuiuane, que les Ducs 
de Bourgongne & de Sauoye n'y confentiroient point & qu'il falloit encore 
donner vn delay {ufffant à Eugene pour adherer au Concile, pafé lequel, 
Les Peres auiferoient ce qu'il yauroit à faire. Cette proteftation fut caufe d'yn Preuues 
autre delay, pendant lequel Eugene vaincu par les prieres de tant de grands 
Princes , ou marry de ce qu'il auoit fait auec trop de précipitation, ou ennuyé 
dela guerre que luy faifoit le Duc de Milan,reuoca tout ce qu'il auoit fait con- 
tre le Concile de Bafle , le declara legitimement conuoqué& s'y foufmit: La 
Bulle ef du quinziéme de Decembre mil quatre cents trante-trois, laquelle 
fut publiée au Concile au mois de Fevrier fuiuant , en prefence de l'Empe- 
reur, du Duc de Bauieres & de rous les Ambaffadeurs & Miniftres des Princes. 
Cela donna durant trois ans entiers la Paix à l'Eglife, & ce fut cette mefme 
année M. CCCC.XXXIV. quAmé Ducde Sauoye fe retira à Ripaille, 
comme nous auons dé-ja dit; ce qui monftre bien la faufleté de ceux qui 
ont efcrit que ce ne fut qu'en efperance du Pontificat; car au temps de fa re- 
traitte ; l'Eglife eftoit dansle calme & Eugene reconcilié auec le Concile de 
Baîle ,& d'ailleurs Amé n’auoit pas fujet de rien attendre du Concile ,du- 
uel il auoit efté mal traité en deux rencontres, parce qu'il portoit ouuerte- 
ment les interefts du Pape.L'vn fut pour l'Euefché de Laufanne que le Concile 
confera à Louys de la Palu Abbé de Tournus au preiadice delean de Prangin, 
que le Duc auoit nommé fuiuant {es Priuileges, cequilecontraignit d'appel. 
ler de l'Ordonnance du‘Concile an Pape ; l'autre füt en la conteftation de la 
prefeance des Ambafladeurs de Sanoye fur ceux du Duc de Bourgongne, où le ane. 
Concile fe declara contre la Maifon de Sauoye. Mais le Concile,au lieu de fe cfe: 
reualoir de la foubmiflion d'Eugene, entreprit fi ouuertement fur fon autho- 
rité en diuerfes matieres fous pretexte de reformation, gs le Pape fe vid obli, 
gé, pour euiter de plus dangereufes fuites, de transferer le Concile À Ferrare ; à 
quoy feruit beaucoup la venuë de l'Empereur &.du Patriarche de Conftantino. 
ple qui-s’eftoient mis en Chemin pour lvnion de l'Eglife Grecque auec la Lari, 
ne & quiauoient prisrerre à Venife. Eugene donc en efcriuit au Duc Amé par Preuves 
vn Bref datté à Ferrare au mois de Fevrier 1437. leconiure d'yenuoyerfes Ame PS 300 
baffadeurs & d'employer tous {es foins pour difpofer les Peres aflemblés à Bafle 
de s'y treuuer , auec des termes ficiuils-& fobligeants qu'il 'eftperfonne qui 
ne iuge bien par là ; que fa Sainteté auoit yneenticre confiance au zele de çe 
? Prince: Amé fit tout ce.qu'il pût ; mais les Peresirrités de cette tranflation 
* du Concile à Ferrare , apres tant d'approbations que le Pape en auoit faites, 
ne voulutent point oüyr de raifons; offrans feulement d'aller en Auighon 
pour lacommodité des Grecs qui sy pouuoient rendre par Mer, &cirerene 
Eugene en perfonne à Bafle quirecourut de nouueauau Duc par vnautreBref, 
aufli datté à Ferraré au mois de Mars füiuant.& luy demanda fon ayde 8 {à 
protection. Il en efcriuit encore au Prince de Piemont & à ceux du Confeil 
du Duc ymais le Concile de Bafle redoubla fes citations contre Eugene auee 
proteftation de luy faire fon procés comine àvncontumax. ‘Le Pape defon 
cofté caffa de nouueau le Concile de Bafle& le declara legitimement con 
L uoque 
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Preuues  uoqué à Ferrare, & pria Amé par vn Bref datté à Bologne au mois d'Ottos 
PB: 39% bre fuiuant d'y faire aller les Prelats de {es Eftats, ce qui fut impoffible au 
Duc, parce qu'ils eftoient tous à Balle dés long-temps & engagés bien auant 
aux interefts de ce Concile. Amé neantmoins enuoya à Ferrare Aymery 
Euefque de Montdeuis. La Pefte furuenuë à Ferrare fit transferer le Conci: 
le à Florence , dont Eügene donna aduis au Duc de Sauoye le mefme ioùr 
qu'il y entra, qui fut le premier de Fevrier mil quatre cents tiante-huit. Ce: 
pendant le Concile dé Balle cafla celuy de Ferrare & inrerdilir Eugene dé 
faire aucunes fondtions de Souuerain Pontife, par Decret du mefme mois de 
Fevrier, & neantmoins le Concile fut tenu à Florence auec tant de fuccés, que 
les Grecs reconnurent leurs erreurs & s'vnirent à l'Eglife Latine. Ce fur le fujet 
d'vn Bref d'Eugene À Amé datté à Florence au mois de luillet 1439. ou fa Sain® 
Amed. Pa teté luy fit part de cette nouuelle auec vn tefimoignage de ioye extraordinaires 
fifi: maisau lieu qu'une ation fi folemnelle, glorieufe & vrile à l'Eglife de Dieu, 
deuoit ramener les P P. affemblés à Bafle ;ils s'obftinerent plus que iamais & 
defcrierent fi fort Eugene, que de parler en fa faueur pafloit pour herefe,, 
Preuues à la finils le depoferent par Decret du 25. luin fuiuant, par vne entreprife au- 
pags302. tant hardie qu'elle eftoit nouuelle. Dez que la publication en fut faite | Am 
qui auoit des Ambañfadeurs à Florence & à Bafle, voulant mertre {a confcien-\ 
ce en repos, fit vne proteftation le 20. de Juillet 1439. par deuant lean det 
Hi Grolée Protonotaire Apoftolique, Preuoft de Montjou, & en prefence de 
Claude du Saix Seigneur de Riuoyre & de Guillaume de Bolomier , Seigneur 
de Nercia fes Conlcillers ,de ne point appreuuer ce que fes Ambaflädeurs à 
Bafle pourroient auoir fait contre l’obeyflance qu'il deuoit à l'Eglife Catho= 
lique , à laquelle il vouloit demeurer perpetuellement vny & attaché. 
Comme ce n'eftoit pas aflez d'auoir deposé Eugene, fi l'on ne donnoit vf 
de autre Chef à l'Eplife ; le Concile de Bafle s'affembla plufieurs fois pour y de: 
Eugen.4. liberer, Iean d'Orleans Comte d’Angoulefme & de Perigord Prince de faindte 
vie, fu proposé, puis le Duc Amé; mais quelques vns oppoferent que c’eftoit 
Amed.pa. Va Prince Seculier ; que l'Eglife ne fe feroit point d'honneur de chercher vn 
fc. Pape hors la profeffion Ecclefaftique, qu'il auoit efté marié & auoit des En2 
fanssd'autres remonftrerent que ce Princeauoit regné quarante ans en grande 
pieté & luftice qu'en remettant fes Eftars à fon Fils aifné, il s'eftoit mis en vne 
éfpece de retraitte comme vn Religieux, qu'il lifoit les faintes Lettres; que 
{à Femme eftant morte, il fe pouuoit faire Preftre, & que la Maifon de Sa- 
uoye ceftant puiffante & ayant vn pied dans l'Italie & l'autre dans les Gau- 
les pouuoit auantageufement feruir l'Eglife en la coniondture du temps ou 
elle auoit befoin d'vn Chefde cette qualité. Toutes ces confiderations pes 
zées, Am en la premiere Seffion eut feize voix, en la feconde dix-neuf, en 
la troifiélme vingt-vne &en la cinquiéme ileneut vingt-fix , & fut eleu & 
nommé Pape par le Concile par Decret du xv. deNouembre 14359. quienfuis 
te deputa Louys Aleman Cardinal d'Arles, Legat & Prefident du Concile, plus, 
fieurs autres Prelats & lean Comte de Tierftain ( enuoyé par l'Empereur pour 
eltre Proteteur du Concile ) afin de luy fignifier l'Eleétion. Ils treuuerenr ce 
| Prince à Tonon qui fut extraordinairemét furpris de cette nouelle & qui de 
| LA nl prenne MEUT2 long-temps à Sy refoudre ; car d'un cofté il Le voyoit contraint dettes 
LEE pagr4 NONCer au repos & à la tranquillité de la folitude , dont ilauoit goufté les dou 
fl ceurs depuis cinq ans , pour prendre vn pefant fardeau en la Conduite de tow- 
te l'Eglife. De l'autre il preuoioit la haine irreconciliable d'Eugene , de quiil 
auoit toufiours porté fort hautement les interefts , mais auñfi il yauoit quel 
que neceffité d'obeyr à l'authorité de l'Eglife quilauoirchoifi. Les Arnbafiaz 
deurs du Concile le voyant dans ces irrefolutions le prefferent & le menace 
rent 
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rént dela cholere de Dieu, s'il refufoit cettedignité:En fin les larmes aux yeux, 
il y confentit, & {e nomma Feliÿ VA mefme temps les Ambafladeurs luy ofte- 
rent fa robbe & fon capuchon, luy donnerent vn habit blanc , l'Anneau de 
Pontife ; le mirent dans vne chere, & le faluerent Pape ; puis le menerent 
en l'Abbaye de fain&t Maurice en Chablais > où Felix ayant efté aflis fur le 
grand Autel donna la Bencdiction : Eftant de retour àRipaille, il fit fon te- 
ftamentle fiziéme de Decembre mil quatre cents trente-neuf, en prefence 
d'Oger Euefque de Maurienne , de Pierre Mouton Prieur de Ripaille, de 
Louys Parifer Doyen d'Annecy , de Frere Claude Reuel Prieur des Hermites 
de S. Auguftin de Tonon, de Claude du Saix, d’Amé de Charanfonay, de 
Lambert Oddinet, & de Louys deCheuelu Cheualiers del Ordrede S.M au- 
rice, par lequel il ordonna qu'apres fon decés,fon corps feroit porté au Mona- 
ftere d'Hautecombeën Sauoye , & {on cœur au Prieuré de Ripailles, donna le 
Comté de Romont à Humbert Baftard de Sauoye fon Frere ,recommanda au 
Prince dePiemont, Iean de Seyflel Seigneur de Barjat Marefchal de Sauoye, 
Guillaume de Bolomier fon Secretaire , Claude du Saix ; François de Bufly, 
Lambert Oddinet & Louys de Cheuelu fes Compagnons & Cheualiers de fon 
Ordre de S. Maurice, fit des legats à la Duchelfe de Milan & à la Reyne de 
Sicile fes Filles, inftitua Philippes de Sauoye fon fcond Fils au Comté de 
Geneue & en la Seigneurie de Foucigny , nomma fon heritier vniuerfel Louys 
de Sauoye Prince de Piemont fon Fils aifné, eftablit en la perfonne de {es de 
{cendants Ducs de Sauoyele Droit de Primogeniture. Les Executéurs de fa 
volonté furent l'Archeuelque de Tarentaife & les Euefques de Geneue & de 
Laufanne. Apres cela il vintà Tononoù il nomma pour Doyen des Cheua- 
liers de S. Maurice Claude du Saix Seigneur de Riuoyre fufnommé par Bulle 
du quatriéme de Januier 1440. puis par declaration du 6. du melme mois, 
il emancipa le Prince de Piemont, & l'inftitua Duc de Sauoye , de Chablais 
& d’Aoufte , & luy delaiffa toutes fes Terres & Scigneuries ; Prefents Louys 
Aleman Cardinal d’Arles, François de Miez Euefque de Geneue, Louys de 
a Palu Euelque de Laufanne, George de Saluces Euefque d'Aoufte & autres 
Prelats eftrangers , Louys Baftard d’Achaye Seigneur deRaconis Marefchal 
de Sauoye ,Ieande Montluel Seigneur de Choutagne, Jaques dela Baume 
Sergneur de l'Abbergement , Iean de Compeys Seigneur de Toren , Louys de 
Monteil Prefident du Confeil de Chambery, & autres. Cependant le Conci- 
le fit vn decret , par lequel il eftoit ordonné à tous Chreftiens de le reconnoi- 
ftre pour vray & legitime Pape. 
». Felix fit fon entrée à Bañle le vingt-quatriéme de luin M. CCCC. XL. 
faiui du Comte de Geneue, de Barjat Marefchal de Sauoye , du Seigneur de 
Choutagne & de trois cents Gentils-hommes de Sauoye, de Geneuois, de 
Vaud , deBcrne , de Fribourg & de Soleurre , de deux cents Ecclefiaftiques à 
cheual ,Archeuefques,Euefques, Abbés & Prieurs.Felix eftoit fous le Daix mô- 
té fur vne haquenée blanche couuerte de velours rouge, reueftu d’vne chappe 
d'or battu cifelé, laTyare en tefte,ayant deuant foy deux Cardinaux & le Mar. 
quis de Saluces:En cette forte il fut conduit iufqu'en l'Eglife de noftre Dame, 
où il donna la benediétion; puis fe retira en fon Palais.Les ceremonies de cet- 
te entrée font particulierement defcrittes en vn ancien Manufcrit,qui eft en 
lArchiue de Turin, où il eft remarqué qu'il y eut ce jour là au deuant du Pape 
plus de quatre mil perfonnes à Cheual & vne fi grande afuance de 
Peuple qui eftoit accouru de toutes parts,qu'illa fait monteriufqu'à cinquan- 
te mil hommes. Le vingt-quatriéme de luillet füiuant Felix fut couronné 
parle Cardinal d'Arles auec toute la pompe & magnificence imaginable : 11 
dit {à premiere Meffe en l'Eglife Noftre Dame deBafle. Le Duc de Sauoye 
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Amdra- 8x le Comte de Geneué Conneftable del'Eglife, fes Fils y affifterent & offri: 
ne rent le pain d'or & d'argens . Jean Comte de Tierftain & le Marquis de Rote+ 
Mau AL lindes anis d'argent. Délà il fat conduit en fon Palais la Tyare en tefke cfti- 
liance de née trente mil ducats fous le Daix à Cheual,dont les Refnes eftoient tenires 
Friécde S. par Guillaume Marquis d'Hocberg, & par Conrard Seigneur de wenfperg, 
le feftin fur de plus de mille perfonnes afiles à cable , les Princes fes En- 
fans feruirent d'Efchanfons , & le Marquis de Saluces d'Efcuyer tran- 
chant. On donna tous les Prelats vne piece d'or, & deux d'argent, les Am 
baffadeurs dé Strasbourg ; de Berne , de Fribourg & de Soleurre S'y treu- 
uérent. Il deméura trois aps entiers à Bafle , & en quatre Promotions il fit 
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LL NN NE vingt-trois Cardinaux , tant Alemans, Siciliens , François que Sauoyfiens ; 


mais il ne fit part de cette dignité à aucun de fes parents ou alliés , n'ayanteü 
égard qu'aumerite deceux qu'il choififloit Le 17.de Nouembre 1443.il{ere- 
tira de Bafle auec quatre Gardinaux à Laufanne, d'ou ilalloit fouuent à Gene- 
ue , laiffant fix Cardinaux À Bafle auec les autres Euefques & Prelats pour y 
continuer le Concile ; entre lefquels eftoient des Eftats de ce Prince, & 
qui auoient aflifté à fon Elcction ; Guillaume Euefque de Vercel , George 
de Saluces Euefque d'Aoufté , lean Euefque d'Yurée, Louys Euefque de Tu- 
rin, Alleran de Carrette Abbé de fainét Benigne, Matthieu de Carrette fon 
Frere Euefque d'Albenga, laques Abbé de Suze , Frere lean de Montchenu 
Commandeur de Ranuers, & Barthelemy Prouana de Chiuas de l'Ordre de 
fainét Anthoine. 

Cete digrellion a efté vn peu longue; mais ie crois qu'elle n'a pas efté 
inutile , &cie ne l'ay pas faite pour authorifer l'Eledtion de Felix V.ny pour 
apprèuuer ce que le Concile de Baîle fit contre Eugene V. mais feulement 
pour defendre la repuration de ce fage Prince que beaucoup d'Hiftoriens 
paflionnés , ou mal inftruits ont taxé d’ambition , & d’auoir brigué le 
Papat : En effet, quoy que le procedé du Concile de Bafle ayt efté depuis 
blafmé & reconnu pour nul, & que Felix ayt renoncé au Pontificat ; neant- 

._ moins il ent en fon obediance la meilleure part de la Chreftienté ; fçauoir la 
te France/l' Angleterre, Arragon,l'Efpagne,le Duc de Milan.les Suyfles , Albert | 
DuChef Duc d'Auftriche, Albert & Eftienne Ducs de Bauieres ,les Royaumes d'Hon- 
ne . grie&de Boheme, leGrand Maïftre de Pruffe, toute la Sauoye & le Piemont: 
Christoph. le refte de l'Europe tint le party d'Eugene , ou demeuraen neutralité; comme 
prb firent l'Empereur Frideric & les Elcéteurs de l'Empire ; qui conuoquerentvne 
Étereme  Diette àNuremberg, pour treuuer les moyens d'appaifer ceSchifmeimais nes’y 
BPieg. - eltant rien refolu ils raffemblerent à Francfort l'an 1445. & promirent de 
Fe cs fouferire au Concile de Balle, fi Eugene ne leur moderoit les leuées de Rome | 
met. fur l’Allemagne,& s'il nereftablifloitles Archeuefques de Cologne & de Tre- : 

ucs qu'ilauoit demis.Le Pape Eugene leur accorda vne partie de ce qu'ils luy 

dernanderentymoyennant quoy ils fe departirent de la neutralité,fe rangerent | 

du coité d'Eugene & luyenuoyerent rendre obeyffance par des Ambafladeuts : 

au mois de Januier 1447.Vn mois apres Eugene mourut à Rome, & luy fac 
ceda Nicolas V. Ce qui ft dés lors refoudre le Roy Charles V I.des’entre- 
mettre d'érouffer ce Schifime, en procurant vne demiffion du Pontificat par 
se Felix, Louys Duc de Sauoye pouflé de mefime zele , alla à Bourges où «ftoit 
fa Majefté, & apres auoir conferé enfemble fort {ecrettement, ils conuo- 
querent vne affemblée à Lvon, ou les Roys de France, d'Angleterre, & de 
Sicile enuoyerent leurs Ambañadeurs, l’Archeuefque de Trefüessy treuva 
& les Depurés de l'Archeuefque de Cologne,& du Duc de SaxeFelix quiauoit 

l'inclination à la Paix de l'Eglif y enuoya le Cardinal d'Arles & JIeande! 
Grolée Preuoft de Montjou:Cette Conference £ fit l'an M.CCCC.XLVI. 
& 


ne tin. 
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| & non pas l'an mil quatre cents quarante-neuf comme à efcrit Genebrad où 
| “toutesfois il ne fut rien refolu, parce que Nicolas & Felix eftoient en deffan: 
| ce lvn de l'autre ,l'Archeuefque d’Ambrun & le Seigneur de Malicorne Aim- 
| baffadeurs de France,celuy d'Angleterie, & PE uefque de Marfeille, Ambaf. 
|. fadeur du Roy de Sicile, allerent à Geneucou eftoit Felix & tirerent parole 
de luy ; qu'il renonceroit au Pontificat, fous de certaines conditions, dont il 
demandoit des {eurtés; il en enuoya fa Declaration par vne Bulle dattéeà 
|. Geneue au mois de Decembre de la mefmeannée mil quatre cents quarante- 
|. fept; quieftoit vn grand acheminement à la Paix. Cesconditions cftoient : 
(fe Que fa demiflion {e feroit en vn Concile qui feroit conuoqué de fon authori- 
I ré : Qu'auant fa renonciation il feroittrois Bulles ; par Pvne defquelles il re- 
% ftabliroit vous les Ecclefiaftiques qu'Eugene I V. & Nicolas V. auroient de- 
posé, ou priué de leurs biens,en hayne de ce qu'ils auoient tenu fon party; 
par l’autre il leueroit toutes les excommunications & cenfures par luy la 
chées contre les Perfonnes, Villes & Communautés qui auroient fuiuy l'obe- 
dience d'Eugene & de Nicolas; & par la troifiéme il confirmeroit toutce 
qu'il auoit fait pendant le Schifme d’entre Eugene, Nicolas & luy : Qu'apres 
cela il fe demettroit volontairement entre les mains du Concile, qui éliroit 
Nicolas V. & reftabliroit par Bulle exprefle tous ceux qui auoient tenu le 
party d'Eugene , de Felix-& de Nicolas : Que Felix demeureroit Legat du S. 
Siege auec de grandes Prerogatiues , par lauthorité dudit Concile, dont 


8 
Nicolas V.donneroit fon approbation en forme.Ces conditions parurent ru- 


des au Roy, & fur tout celle de la conuocation d’vn Concile, & de Peleion 
qui s’y deuoit faire de Nicolas ; neantmoins il ne ferebuta point & enuoya {es 

= Ambaffadeurs à Nicolas l'an mil quatre cents quarante-hui& , {çauoir l’Ar- 
& cheuefque de Rheins, l'Euefque de Carcaffonne, Robert Cibolle Docteur en 
Theologie & laques Cœur fon Confeiller ,pour les propofer au Pape, auec 
ordre à leur retour de pañfer aupres de Felix, poureflayer déle faire departir 
| dela conuocation de ce Concile, commechofe à laquelle Nicolas V. ne fe 
 pouuoit refoudre ; mais ce fut fans effet : Tellement que le Roy,apresauoir 
appris les fentiments de Nicolas V. renuoya à Felix, Helie de Pompadour 
1 Archidiace de Carcaffonne, qui luy porta parole que l'on confentiroit àvn 
= Concile à Laufanne, & qu'on luy accorderoir lescholes qu'il auoit fouhait- 
Le tées. La difficulté la plus grande fut de donner des feurtés à Felix ,qu'apres 
ÿ. f demiflion Nicolas V. feroit les chofes qu'il auroit promifes :LeRoyen 
& vouloit bien demeurer garend ; mais Felix ne fe vouloit pas mettre au hazard 
4e. de receuoir vne iniure de Nicolas, ny fe commettreauec leRoy : Iffutdonc 
M arrefté quel'Ambafladeur du Pape Nicolas & ceux du Daufin de Viennois en 
. donneroient promefle par efcrit. En fuitte le Concile de Bafle fur tranferé à 
— Laufanne de l'authorité de Felix V. LeRoy y enuoya Jaques luuenel des Vr- 
#5 fins Euefque de Poitiers Patriarche d'Antioche, Helie de Pompadour Euef- 
de que d'Aler, Tean Comte de Dunois Grand Chambrier de France, laques Cœur 
= Guy Bernard Maiftre des Requeftes de l'Héftel, Tean de Bourcier Cheualier 
D & Chambellan , & Thomas de Corcelles Doéteur en Theolozie ; Ni 
colas V. y enuoya aufli Alfonfe de Segura Doyen de Tolede& le Daufin de 
Vienne , Iean Archeuefque & Prince d’Ambrun & Gabriel de Bernez Sei- 
gneur de Farges fon Maiftre d'Hoftel, qui promirent à Felix V.aunomde 
Nicolas de luy rapporter à Geneueapresfa demiffion du Pontificat trois Bul- 
les, dont lapremiere cafferoit tout ce qui auroit efté fait contre Felix & ceux de 
fon party , la deuziéme confirmeroit tout ce qu'il auroit fait, & la troifiéme 
reftabliroit tous ceux qui auroient efté depoillës de leurs biens ,où priués de 
leurs benefices,en hayne ce qu'ils auoient obey à Felix. Cette promelle ef 
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dattée à Laufanne le quatriéme d'Avril 1449. fur lafleurance de laquelle, Fe- 
lix par trois Bulles du 0. du mefme mois; reftablit ceux qu'il auoit priués de 

: Jeursbeneñces & de leurs biens , pour auoir tenu le party d'EngeneI V. & de 
Preuues Nicolas V.leua toutes les Cenfures,Excommunications,[nterdits & Sentences 
pese qu'il auoit renduës contre toutes les perfonnes, Villes & Communautés qui 
auoient adhéré à Eugene, & à Nicolas , & confirma generalement tout ce 
qu'il auoit fait pendant le Schifme.. Apres cela, le Concile -aflembléen l'E- 
glife de Noftre Dame de Laufanne, Felix reueftu de {es habits Pontificaux, 
At fa declaration ; Que pour le repos de l'Eglife é>pour faire ceffer le Schifree co à la® 
priere des Roys de France ; d'Angleterre , de Sicile ex du Daufin de Viennois il fe de- 
mertoit du Papat & fit lire la Bulle de fa renonciation,qui eft dattée à Laufan-" 
ne le fepriéme des Ides d'Avril 1449. puis Seftant depoüillé de fes habits fe! 
retira , le Concile de Laufanne enfuite de cette demiflion proceda à l'Ele- 
ion de Nicolas V. Ce qui fe fit par les Cardinaux d’Arles , d’Arcy,de Cor- 
netto, & de faint Marcel & plufieurs Archeuefques , Eucfques, Abbés & € 
Docteurs , par Bulledu 13. des Calendes de May fuiuant. & trois iours apres £ 

le mefine Concile leua toutes les Excommunications, Interdictions & Pri- j 

Prenues uations lafchées contre ceux qui auoient tenu le party d'EugeneI V. de Fe- 
F 

d 
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peg332 Jix V.& de Nicolas V. & le lendemain le Concile declara Amé de Sanoye } 
cy-deuant Pape fous le nom de Felix V. Euefque de Sabine , Cardinal, Le- 
reuttes  gat, &Vicaire perpetuel du fainét Siege en tous les Eftats de la Maifon de Sa- ÿ 
Pag-333. Ô j AA ï $ 
uoye , Piemont, Montferrat, Saluces, Comté d'A, Lyonnois décà la Saone, & 
& dans les Dioceles d’Aoufte , de Laufanne, de Bafle,de Strasbourg ; de Con- & 
eus dance, de Coyre & de Syon, luy afligna le premier honneur en l'Eglife 
pag533. apres le Pape, ordonna que quand il entreroit en lieu ou feroit le Pape, fa 
Tea.  Sainteté feroit tenuë de le faluër & de luy donner fa bouche à baifer ; qu'il 
pit pourroit porter les habits & les ornements Pontificaux, à la referue {eule- = 
Cheualer. ment de faire porter le S. Sacrement deuant {oy : Et finalement qu'il feroit À 
es difpensé de comparoir en perfonne en la Cour de Rome, n'y enaucun Con- g 
Nicole  cile, fous quelque pretexte quece fut:Le mefme iour fe fit la clofture du Con- » 
Gilles. cile de Laufanne. Favin s’eft m'efconté,qui a efcrit que cela arriua l'an 1447. j 
a & d’autres l'an mil quatre cents quarente-huié, & que ce fut à la follicitation 
Papes,des de l'Empereur Frideric LIT. & du Roy Charles VIT. car Frideric n'y contri- 
aie, bua quoy que ce foit, & n'y enuoya pas mefme des Ambaffadeurs, ainf que 
Hèr, Mu. font foy les Bulles fus alleguées & le principal honneur en eft deub au Roy 
Charles V IT. lean le Maire, Paul Emile , Platine, la Chronique d’Allema- = 
gne ont fait la mefme faute. Ë 
mdr La nouuelle de la Demiflion de Felix V. fut efcrite à Paris par le Patriarche 
pa8334  d'Antioche le 20. d'Avril ou l'on en fit de grandes refoüyffances ; Nicolas V. & 
“?° Ja receut à Rome par Jean de Grolée Preuoft de Montjeu , leiourdeS.Ioyre & 
R- 23. du meéfme mois, qui ne voulant pas paroïftre ingrat enuers Dieu d'vnfi 
mari ver grand fuccés, fitdes prieres & des proceflionsau Vatican , & futimitéen cela À 


Rormanar, © Fee ' 5 de 
faitemp, … par tout le Clergé d Jralie, & en mémoire d’vn fi remarquable euenement fut 1 


. $ 1 faitce vers. 


Lux fulfie Mundo; Ceffit Felix Nicolao. L. 
Amedpa. * Depuis fa Sainteté eftant alléa Spolete au mois de Juillet M.CCCC.XLIX. de 
if. fitexpedier les trois Bulles qu'elle auoit promiles , par lefquelles elle appreuua ;. 


27 P535! tout ce que Eclix V. auoit fait pendant le Schifine, declara abfous tous ceux m 
7 qui auoient efté excommuniés, pour auoir cfté de fon party, & reftablit en 
leurs biens & benefices ceux qui en auoient efté priués par les Bulles ce 
d'Eugene & les fiennes. Ceux qu'Amé entoya au Pape pour en follici Fe 
rér les expeditions furent George de Saluces Eucfque de Laufanne & 1a- à 
ques 
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Ë L 

— ques de la Tour Prefident de Sauoye . qui en fapportant ces Bulles, fa , 

É ; Nue Ë “ fs sw. L > Tr 

Ée rent chargés par le Pape Nicolas d vn Bref à Amé efcric aücc tanr de cor- 

n. dialité & defranchife, quon ne iugeroit iamaisien le liant que Le Sou- ri. 4e 

n- Ê . x ‘ itr. de la 

#2 uerain Pontificat eut efté en controuerle entre eux. Isapporterént encores À Chun.des 

À ù ; LPER é 

“ Amé les prouifions de l’Adminiftration de l'Euefthéde Gencue & des Mo- A de 
nafteres de Nantua , de Payerne & de Roman-Mouftier au Pays de Vaud & de HE 
fainét Benigne en Piemont. 

D. Ainfi finie le Schifme qui dura neuf ans & qüi troubla toute là Chreftien- 

ur 6. Âmé, apres la fin du Concile de Laufanne > fétourna eh fa folitude de Ri- 

à paille, oùil vefquit exemplairement & mourut dep 

Mr ur Ë a : 

j. tion de Sainteré le >: de Tanuier 145 r. fon Corps fur porté en l'Eolifc de Ri- Chronig. 

PSE à k x ; ie k 
— paille où il à demeuré lono-temps & y a fait plufeurs miracles, iufqu'àceque %S2M.S. 


+ les Bernois ayants occupé le Pays de Chablais, ruinerent fon fpülchre, dont 
1. il ne refte autre chofe auiourd'huy qu'vne piece de m 


e arbre où font releuées 
les Armes de Sauoye auec la Thyare & les Clefs. Le Pape Nicolas aduerty de rrp.347. 


{on decés en efcrinit à Louys Duc de Sau. par vnBref datté À Roine au mois 

= de May fuiuant, par lequel il rend vn beau tefmoignage de luy, declare que 
pour ce qu’il doit à {a memoire ,il auroit touffours la Maiïfon de Sauoye en 

… finguliere recommendation, & defcharge le Duc Louys de toute l'idmi- 

t- niftration qu'Amé auoit eüe des biens de lEglife, foit comme Pape, foit 
comme Legat. Mathieu} Fauin & Doglioni fe font trom pés d’auoir cotté le 
decés d’Amé en l'an mil quatre cents cinquante-deux , Taboüé dit que ce fur 
l'an 1437. 

Les os de ce Prince ayants efté ramaflés du debris de fon fepulchre , fu- 

rent portés à Turin par les foins du Grand Charles-Emanuel & inhumés Er 
aucc beaucoup d'honneur dans l'Eglife Cathedrale en la fepulture de cette ae 
Royale Maifon, depuis Charles-Emanuel 11. du nom pourreleuer la me- &deSa- 
moire d'vn f Illüftre Predeceffeur , luy a fait dreffer l'Epitaphe füiuanc ATOS 
Comte Emanuel Tefauro. î 


p«34e. 


SRG 
US a Geneueen reputa- 


AM E D'E VS P ACIFTEPS, 
Sabaudis Comitum Vliimus, Ducum Primus, 
Chablafi € Augufie Ottauus. 
Tot Regum Nepos 3 tot Reoimarum Pater; 
Geflés, prudent, fanttitate 
Ter Felix. 
AEni fui Salomon acclamatus. 
Docuit Sabaude Strenuitatis effe pro Christ Ecclefa, 
Tam Bella difffpare , quâm gerere, 
Pace itaque Italie parta, 
Ditione autlà Vrbibus, ornata Titulis, frabilità Legibus, 
Caleffi afpirans Regno , fu fe fe abdicauit , 
Ac Deum quefiuit in folitudine. 
Sed Orbi clarior dum latet. 
Magnus dignitatug Contemptor, 
Omnivm maximam dignitatèm fibi faplicem vidit. 
Eugenio emm Quarto Pontifice Maximo 
Bafileenfis Concilÿ ; ac totins pene Europa confenfione 
Exauthorato. à 
Non Regnands Bbidine , [ed obfequendi neceffitare, 
Impolitum Orbem fuftinuit, ne corrueret. 
RE LIX Pontiféx nuncupatus , als félicior quam fibi. 


494 Hiftoire Genealogique 


Nam Chriflians Reipublica refermande , fédandis Principum diffidis 
Solhcitum decenninm impendens ; 
Publicam tranquillitatem pratulit Ju 
Orbemque pacare maluit » quamregeres 
Nam Nicolao Quinto ad Pontificatum ritè alJumapto : 
“Quamimuitus Dignitatem fafeeperat , fponte abijciens, 
Pontifex adhuc meritis € infignibus, 
Bons fidei tefhbus:- 
Nec iamtitulo, Jed cuirtate fantbiffimuss 
Amicain folitudine  follitudine depofitä, 
Sacrs fanili Mauritÿ Militie, cui Author extitit ; authoratus, 
Jeerum Felix Amedeus effe capit » cum Felix Pontifex effe defit, 
Eius fan£hones, gefiacr Atta, Ecclefie faluberrima. 
Nicola Decretis , populus plaufs, cœlum miraculis, 
Comprobauit. 
Debuit eius Religiont Ecclefia , quod illud Schi ifmacultimum fuit. 
Nam Hareticorum feditione Europam fébuertente, 
Famä notior fuit , quâm tumulo. 
Demum diligentia CA pietate 
Emanuels-Philibertiabnepotis, Sabaudie Ducis, 
Regie Familia S epalchro fab Taurinenfi Bafilica compofitui: 
Vt fingulare S abaudisnomints lumen 
Singulariter etiam clarefceret: 
Carolus-Emanuel I 1. Sab. Dux. Rex Cypri 
AEterna memoriæ pofuit 
Anro M.D C.LIV. 


Outre cét Epitaphe, Monfeigneur le Prince Maurice , pour mieux honorer 
Ja memoire d'vn fi grand Prince foncinquiéme Ayeul, luya fait eriger vne 
flatuë de marbre en l'Eglife de Carignan , auec l'éloge fuiuant , del'inuention 
du mefme Comte Tefauro. 


AMEÉDEVS A SABAVDIA 
Nomine feptimue ; fucceffione Decimus Tertius ; Ducatu prindus 
Ter Maximus. 
In pucrili innocentia ; suuenili coniupio  fenili celibatu 
Térpius. 
Cum Filijs ,cum fubditis, cum cuicinis 
Ter Pacificus. 
In Ducatw , Pontificatu , Legatione 
Ter luftus. 
Suorum ; exterorum à conciliorumt acclamatione 

Ter Salomon. 

In Eremi cultu, ab Eremi exaltatione ad Eremumin reditu 

Ter Felix. 
Vita, obitu, miraculis 

Ter fanêlus. 

Cum in Aubufliniani tyrocinij Carinianenfis 

Secretiorie delubro ad cvinum expictus 
Immemorabili [ed prinatà pietate coleretur 
Mauritius princeps à Sabaudia 
Ad maiorem Dei gloridm , populireligionem , Regie  flirpis decus. 


Ad 
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Ad propriam denique quam femper ei prafficit venerationems. 
maginem, banc ab-illa exculpram 
Publicè collocauit 
Anno M. DC. LF TI 
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ce Amé vefquit foixante {ept-ans , en regna prés de cinquante-netf , fur 
Comtede Sauoye vingt-cinq > & Ductrente-trois , Pape pendantneuf ans, 
& dix-huit mois, premier Cardinal & Legar du S. Siege; Outre tous les Hi- 
ftoriens de Sauoye qui ont efcrit fa vie, le P. Monod Hiftoriographe de 
Sauoye , a fait vn ouurage particulier en beawftile Latin , de ce quife paffa 
entre les Papes Eugene I V. Nicolas V. & luy, pendanc le Schifine, intitulé, 
Amedeus Pacifieus ; qui a efkc inferé mot à mot par Bzouius au dix-feptiéme 
Tome des Annales de l'Eglife ; fans neantmoinsenciterl'Autheur. LesRe- 
giftres de toutes les chofes qu'il ft comme Pape & comme Legat, font en 
la Bibliotheque de Geneue. Amé fut vn Prince genereux, grand iufticier, 
afpre ennemy du vice, pieux, qui maintint fes Eftats en paix, pendant que 
tous fes voifins eftoient en guerre , & qui fut toute fa vie en vne fi grande efti- 
me de prudence ; qu'il fut Arbitre des differends des plus grands Princes de 
l'Europe , & furnommé le Salomon de fon Siecle: aufi vn Hiflorien pat- 
lant de luy , dit qu'il fut doié de vertus fingulicres, il accrût notablement 
en fon Eftat , mais par des voyes legitimes , il fut aymé de fes fujers, 
admiré de fes voifins, & redouté de fes ennemys. Oliuier de la Marche 
parlant de luy, dit qu'il æefquis auec François €) Bourguignons, &» fi fagement 
Je EOuHETRA a Lemps des diuifions de France ; que fon pays de Sauoye efloit le 
plus riche , le plus Jeurcex le plus plantureux de [es œoifins. Ceux qui ont efté 
Partifans du Pape Eugene , & de Nicolas V. ont publié quefa retraitte à Ri- 
paille n’eftoit qu'hypocrifie , & qu'il fut contraint de fe demettre du Papat; 
parce que perfonne ne vouloit plus luy obeyr: Orpour conuainere les vns 
& les autres, il ya plufieurs tefmoignages d'Hiftoriens qui juftifient claire- 
ment qu'enl'vn iln’euft autre mouuement qu'vne folide deuotion , & enl'au: 
tre qu'vn zele palionné de donner la paix à l'Eglife, entre lefquels eftre- 
marquable celuy d’Æneas Syluius, qui fut Pape fous le nom de Pie IL. tef- 
moin hors de reproche, & qui a parlé de ce qu'il a veu, car il fuiuoit Nico- 
las Albergat, Cardinal de fainte Croix, quiallanten France paf à Ripail- 
le, & y vifita Amé, A4medew , dit-il, procul ab armis, in montibus regnans, 
nunc horum , nec illorum Arbiter eligebatur , aique CURUS OM existimabatur, 
qui fi & aliÿs reële confulere noffet ; diu ad eum qual ad alterum Salomonem: 
binc leali , Gall pro confiho derebus arduss recurrerunt, bic igitur relitto Ducali Fa- 
Sigio € omni feculi Pompa procul eicttà ; gubernatione Jébditorum Primogent- 
to, commifsà ad Heremum conceffit : Puis parlant de l'entreueué d’Amé & du 
Cardinal de fainte Croix, il adioufte, Speétaculo digna res, & qua pofter: 
mix credant , Princeps Seculi potentiffimus , Gall:s atque Jralis metuendus , . au 
res vefhibusornatum purpurati admodum multi ; circumfifiere confueffent , & fecu 
res præire aique armatorum [equi cohortes & turba Potentium ; ape Sex Fe 
Praccdentibus | & paucis fequentibus facerdotibus ; in cvefie vil & abicéla Lega É 
tu Apofiolicum excipit , veneratu digna Societas cvifa , crucem auwream Heremi- 
te im peclore geflauerunt , id tantum mobilitatis fignum retinuere ; cetera ns 
fecu pra fe ferchant , venère in amplexus Cardinalis &* 4 pedeus ;CmHltA Je in 
cem charitate deofculati funt , nec fatis Cardinalis aut admirari aut Ps sr 3 CO 
uerfionem Principis paterat | Philippes de Bergame luya donné cét Eloge , Wir 
certe, dit-il | omnium virtutum claritate adornatis , videlicet bonitate ; pietate ; re- 
Bgione, suflitià , magnanimitate , liberalitate atque diuinà humänaque jan 
22 
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bia , quas ob res Imperium faum cltracitraque montes mirumin moduns auxit , qui 

cum Ludomcum Filium educaffet Ducem in Negno fu conflituens ; iple Eremiticam, 
vitam in Sabaudia ad Kipailhe locum cum quibufdam Nobilibus tanquam Pas 
radifum deliciarum fibi delegit. Cumqne eo in Jfatu œvitam cælibem in terris age: 

ret ; à Bafilienft Concilio Pontifex eleëtus fut, & rogatus licetinuitus exifimans [e 

Deo rem gratam failurus, Pontificum munus obiuit , im quo quanta religions quan- 

taque cum pictate iufitia id munus exercuerit dicere non attinet, cum cab 
ineunte atate-erga paupores &* egenos commiferatione furit-profufiffimus circà 
diuina omnia affiduus femper extiterit € alia circà roirtatem neceffaria miro 
complexus fuerit affeêlu ; cuerumtamen cum pau Cr bumilitatis amator exi- 
Jieret , mortuo Eugenio Pontifice flatim nullis pulfatus precibus Nicolao eius fucalt 
“cefori bumaniffme ceffit, &*in loco bumilitatis reuerfus confedit.; quorcopnito Ne 
colaus éx.cateri Patres , confrmat prius omnibus per eumgeftisin Patria [ua eus 
Legatum ex latere creauerunt ; deficiens demum in feneëtute bonä post eius obitum 

etiam miraculis .clarum , dignum itaque e$t etiam poft mortem repetere cius pracoz 

nia à fuit quippe: etiam bic clariffimus Princeps prater clariffimum genus , € fusele- 
gantie formam , ac Kegiam digritatem @). promptam eloquentian qua fant natu: 

ra dotes, moribus integer , cvita €) religione fanêtus, in fubditosclemens » in its 

afper, in bello magnanimus , € in dewiétos benigniffimus ; ac demim in omnes 

15554 iufliffémus. La Chronique d'Allemagne en parle ainfi : Æggenio autem Ba- 
+ fileam non cvenicnte pablica general Concili féntentia, à Pontificatu eum depofue- 
rünt, > JubShtuerunt alium Pontificem ; Scilicet Felicem V. Ducem Sabaudie, 

qui Ducatus admimifratione relita œitam fpiritualem contemplatiuwam  ample- 

xus erat ; cueflité &> totà cviSlus ratione religiofam ducebat itam. Hic 

igitur ex Heremitica vita ad culmen Pontificatus , prater omnium expebtatio= 
nemvocatus ef, & vn peu plusbas, facile boni bonis iunguntur, ni emm cter- 

que Pontifex bonus fuiljet cvir , non ità coniungi potuillent. Videbatur enim diffcil- 
limum, nam habebat Felix totum. Concilium à fua parte, neque dici potef? ; quod 
defferarit rebus fus, magnis enim potentibufque amicis imuitis renunciauit Ponti- 
fcatum » fuitenim Vir pius minimeque ambtiofus , quod fatis declaramt antea , rebi- 
Cisenim munds curiser florentifffmo Ducatu , Je ad cvitam comtemplatinam totum 
D À de tradiderat , Onufre Panwinius. Amedeus in Jolitudine Riparie Gebennenfis diocefis 
Crest. Titasz Anpelicam agens in Pontificem Romanum eletlus ef. François Gonzague 
Euefque de Mantouë, Awedeus defunéta cuxore , rehtlà Ducal: curä Ludouico 


er us A io , Studio verum diinarum ac cœletium contemplatione alleêtus , cum paucis [uo- 
foëi YUMin agrum Gebennenfem feceffit, &7 propè Lacum Lemanwm Cænobiuws conftru- 
as sit, ibique din noëluque fideb]fime altiffimo Domino famulabatur  cuius Odor San: 
Bone Citatisin omnem terram cubi fides Chrifti colebatur , effiufues cum effet in concilio Ba- 
filienfi ; ad fummum Pontificatum ex ilo Cenohio affumptus fuir. Felixque nun- 

che TER cui Juprems dignitati, concordie gratia fe Je postea volentariè abdicauit, 
Ca ls hilippes Melanéthon , & Gafpard Peucer. Nom Schifma morte Eugeni 
Tratcé diremptum ac Jopitum eff cedente Pontificatu [ponte [ua Felice V. Vean le Maire dit 
des She ul trefpalfa en bonne effimation de faintteté. Eftienne Pafquier en fes recher- 


mes. 1 
Liu .  ches de la France; Eugene decedé , on crea dans Rome Nicolas V. en faueur 


ch.27. duquel pourofter le Schifme , Felix de bonne ex heureufe memoire ; {e démit de 
PEER 16 Papauté , Exemple grand de fainteté contre toutes les ambitions effrenées 5 de- 
LA 4 ceffables de ceux qui afpirent aux honneurs : Yean Baptifte Pigna appelle Felix V. 
Hift. des Prencipe Catolico és in tanta grandezza pieno di carita €» nudo d'ambitione. Calcon- 
Turesl.6: dile Autheur Grec, parlantde la Depofition d'Eugene fait au Concile de 
Bafle, ditque Fehx fat éleuen fon lieu, Homme d'une tres-fainte vie, €> pour 
Georg... tel coms de tou le monde , Raphaël Volaterre encore plus expreffement, de- 
finélcoxore , reliëlaque Kepnt curà Ludouico Filio cum paucis Juorum fe ceffie in 


agrum 
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agru Gebennen fem Jfudio rerum dininarum propè lacéin Cœnobid conflrééto ; de: 
indé ob abftinentie, clarique Bons famam invitus in Concilio Bafilienfe Pontifex fa. 
Clus ; mox concordie gratia fe Je {ponte abrogans NicolaoW. fedente | Cardinalis ac 
Legçatus remanfit, fimul cum his quosipfe Cardinales prins creauerat.e laïffe plufieurs 
autres authorités (mefme des Hifforiens de Sauoÿe, parce qu'ils pafleroient 
pour fufpects) qui portent la mefme chofe, & à vray dire Les grans auanta- 
ges que Felix rencontra en cette demiflion tefmoignent bien que fa re- 
nonciationw’eftoit point forcée, &qu'il n'y fut porté que par vn pur zele 
— dela paix &c du repos dela Chreftienté; aufli le Concile de Laufanne apres 
à fa demiflion >ayant determiné de nommer & de reconnoiïftre pour vray Pape 
%. Nicolas cinquiéme , parle de Felix en ces termes honorables & glorieux. 
È Dum pro Ecclefis umiuer[alis intepra pacificatione quietéque fnali obtinendé, purè, 
® libere ; fimpliciter @? fincere realiter € cum effeêtu cefit &) renunciauit Papatui, 
cvolensexemplo Domini Nofiri lefu Chrift cuius vices gerebat in terris ; femet-ip- 
fm deicere ; wt Ecclefiam m fummo tranquillitatis culmine collocaret, atque [4e 
humilitatis admirabil remedio populum ChriStianum ferenaret ; claritate Pacis, 
infignis cutique pietate ; ir laudibus altiffimis extollendus , cui inclyta cvirtus ;nec 
oblixione eorum qui nunc funt ; neque reticentia faturorum. poterit fepeliri. Le 
mefme Concile en la Bulle par laquelle Felix eft declaré premier Cardinal 
& Legat du faint Siege, l'apoftrophe ainfi. Tam maxime de Venerabili Éc- 
clefia meritus es , cut prafentes habeant vberrimam tuarum Laudum memoriam, 
féturis quoque tui nomimis Felix Sempiternägue recordatio relinquatur ; tw ad Eccle- 
fie fubfidium enocatus quanté unquam fuit perfecutione suexate wemfh ; t4 ills 
profafa liberalivate ; fammä indufirid ; exaëtà dilgennä , dedità operd  opi- 
tulatus es ,tu tandem tranquillam populo chriftiano concordiam reddidif?i pariter 
&) pacem te. Le Pape Nicolas a donné vne autre preuue decette vérité 
dans le Bref qu'il efcrinit à Louys Duc de Sauoye , apres la mort d’Amé. 
Poflquam accepimus bone memorie Amedeum Epifcopurr. Sabinenfem ; ficut Al: 
tiffmo placuir debitum nature perfoluilfe ; intenti cogitamus merita fua omni am- 
plirudine profequi fauorum , talem-enim fe ad womonem € pacificationemr Eccle- 
fie in oculis mofiris € ommium Chrifti fidelium exhibuit ut quidqwid nobis faêlu 
poffibile videremus fus recordationt ; ac bonori € otilitari Dikëk Fil Nobilis Viri 
Ludonici Ducis Sabaudie eius. Nati, ac ipforum Illufins Domino Lbenter tribua- 
mus ,& C. Auf cette action qui cft des plus folemnelles & extraordinai- 
res, luy aquit à iufte vitre le {urnom.de Pacifique. En fin il eft mort en ps ar 
reputation de Sainteté & a fait des miracles. Apres fon exaltation il Hilane 
prit pour deuife trois Couronnes ; vne de Comte , la deuxiéme dé Duc , & ï ï. 
la troiziéme vne Thiare furmontée d'yne Couronne de bien Heureux, d'Inprefé 
auec ces parolles Pluribrs bec Carior una ; afin dé fignifier qu'il preferoit le der Ferro: 
Paradis en routes les grandeurs du Monde. Apres fa demiflion du Pon- 
tifcat ;& fonrctour à Ripaille sil prit pour Deuife ; Vn Bourdon de Pele- 
rin auec vn Chapeau de Cardinal au bout ,fouftenu d'vne main fortant des 
nues -& ces deux Mots Duétore Deo ; pout monftrer que tour ce qu il auoit 
faireltoit l'Ouurage de Dieu. ; k 
— …-CePrince n'auoit qûetroisans quand il fut accorde én mariage auec Ma- 
* _riede Bourgogne Fille de Philippesle Hardy Duc & Comte de Le care 
( Prince du fang de France & de Marguerite , Comtefle de Flan FSSSUA 
quelleauffiéftoit fortieune. Elleut -cent mille francs d oren ariage ; Le 
furentaflignés furles Villes & Séignéuries de Conflens se : 
uerges.& Aigucbelle,, & cinq mille francs de doüaire, à prendre fur les ss 
de Bugey, Valromey & Noualeyle., Le Comte Rouge qui traittoit ce 


La 
Ï i > ig aucé & refle. Les Con- 
tiagepout fon Fils;luy donna les Scigneuries de Baugé & de Brefle. Les C! 
à RRr ientions 
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Preuues  Uentions de ce mariage furent arreftées à l'Efclufe en Flandres le 17. de No- 
Pa834. uembre 1386: neantmoins le mariage ne fut confommé qu'au mois de May :38 
Domin. 


Mach. in & Van 140 r. La folemnité s'en fit au Chafteau de wiceftre prés de Paris, en TL 
roues prefence du Roy Charles V I. du Roy de Sicile, des Ducs de Bourgogne, de F: 


Dal. Bourbon , de Bretagne , de Bauieres & de Clarence, l’Archeuefque de Befan- 
çon leur donna la benedidtion nuptiale. Ce mefme iourfe firent des Iouftes 
& des Tournois, où le ieune Duc Amé, les Prince de la Morée, Miolans, 
dem 


be, Chalant & Auanchy Gentils-hommes Sauoyfiens fe fignalerent. Cette 
Princefle fut conduite iufqu'au Pont de Vefle par le Prince d'Orenge, les 
Comtres de Valpergue & de fainét Martin l'y receurent au nom du Duc,& 
nn l'amenerent à Chambery , où onluy ft vne magnifique reception. Le Com- 
deBrges. te luy augmenta fon doüaire iufqu'’à dix mille liures {ur la Terre de Maule- 7 
vrier, droit de Reue de Mafcon, & fur fes Pays de Brefle & ‘de Valromey ; par 
Titre datté à Chälon fur Saône le 16. d'Octobre 1403. Le Duc de Bourgo- 
gne en deduétion de fa dot remit au Comteles Villes & Chafteaux de Mont- 
real , Cerdon, Matafelon, Afpremont & autres Terres de la maifon de 
Thoyre eftimées vingt-fix mille francs d'or par Traitté fait à Chambery … 
le 24. d’Auril 1414. * 141 
Hi sk Marie de Bourgogne mourut le 6. d'Octobre 142 8.8 non point l'an 1408. 4 
Cas 4e comme a écrit Pingon; & wanderburch s'eft méconté au nom propre de “* 
Sauoye. cette Princefle, qu'il appelle Bonne de Bourgogne ; Mais George Fabrice 
a Hiftorien Alleman seit encore plus éloigné de la verité de luy auoir donné 
pour premiere Femme Violantille de Montferrat , Fille du Marquis de 
Montferrat. 


ENFANS D'AME VIIL DV NOM DVC DE 
de Sauoye, & de Marie de Bourgoonc. 


Ping. L  Amé de Sauoye Prince de Piemont & d’Achaye; le Duc Amé fon Pere 
438: T#% Juy donna ces qualités par fes Patentes du 15. d'Aouft 1424. En {à ieunefle il — 
eüt pour Gouuerneur Auanchy Gentil-homme Sauoyfien , laques Euefque 
& 4h d'Yurée l'an 1430.luy remit la Iuftice & la Superiorité qu'il auoit fur les Sei- = 
r.6o. … Bneurs de Vifque; & en recompenfe ce Prince luy ceda celle qu'il auoit fürles 14 
i ni Seigneurs de Parelle, de Strambinello & de Baje: Le . d’Aoult 143 1.fon ma- 
Ces. riage fut arrefté auec Anne de Chypre Fille de Tanus Roy de Chypre, dele- "# 
rufalem & d'Armenie à Chambery ; en prefence de Louys de Sauoye Comte 
de Gencue fon Frere, de Guillaume Euefque de Belley , de François Abbé de 
Filly, de Iean de Grolée Preuoft de Montjou , de Iean de Beaufort Chance- 
lier de Sauoye , d'Humbert Baftard de Sauoye , de Gafpard Seigneur de 
Montmayeur Marefchal de Sauoye , de Jaques Seigneur de Miolans , de 
Jean de Montluel Seigneur de Choutagne, & d'Amé de Chalant Seigneur 9 
de Varey Cheualiers. Hugues de Lezignan Cardinal de Chypre auoit efté 
deputé pour la conclufion de ce mariage , mais n'ayant pû fortir de Ro- 
meà caufe de fes affaires, laques de Viry Confiller & Symon du Puys 
Elcuyer d'Efcuyerie du Roy de Chypre y vinrent de fa part. Pingon rap- 


porte ce Traitté de mariage au mois d'Auril , mais il ne fut pas con- 
fommé. 


Arb.Gens° 


Murs NS Hiftoriens difent que leRoy de Portugal ayant demandé fecours au 
sua Duc Armé contre les Infidelles , il deftina ce ieune Prince fon Fils aifné pour 
in nonem lecommander ; & qu'eftant party de Sauoye pour s'embarquer , füiuy des 
Ad Seigneurs de là Chambre, de Miolans ,de Raconis, d'Aix ,d'Entremonts, de 


ab, Montmayeur, de Varembon, de Montchenu, de Menthon & de Cheuron; il 
tomba 
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tomba malade à Cafelles proche Turin, & y mourut le 2.iour d'Aouft i4ii. 
ce qui cit abfolument fabuleux scar cette guerre du: Roy de Portugal eftima- 
ginaire : ILeft bien vray que le Prince de Piemont l'an 1431. pafla les Monts 
auec-des Trouppes par ordre du Duc fon Peré:mais ce fut pour aller au ren- 
contre de l'Empereur Sigifmond qui l'enauoitinftamment prié, pour fauori- 
fer fon entrée en Italie contre les Venitiens fesennemis,& mouruten cevoya- 
ge. Ce que nous apprenons d'vne Lettre de confolation que Sigifmond en 
écriuit au Duc Améle 10. de Septembre 143 1. le coniurant que les gens qui 
eftoient venus fous la conduite de fon FilslePrince de Piemont, ne sen te- 
tournaffent point; mais fa mort ne peut pas eftre arriuéc aucommencement 
du mois d’Aoufl, ains feulement fur la fin, parce quele 9. du mefme moisfon 
mariage fut conclu à Chambery, ainfi que nous auons dit. 1] fut inhumé en 
l'Eglife S. François de Pignerol auec cét Epitaphe , où il faut corriger la 
datte du iour & de l'an de fon decés. 


cAnno M. C CCC. X XXII. die 2. Angufth obit IuStriffimus D. Amédeus de 
Sabaudia Princeps Achaye &x Pedemontium. 


II. Marie de Sauoye mariée le 2.de Decembre 1427. auec Philippes Marie 

- Vifcomte Duc de Milan , Comte d’Anglerie & de Pauie Seigneur de Gennes, 

* Fils de Jean Galeas Duc de Milan. Ce mariage fur arrefté à Turin en la Mai- 
fon Epifcopale; prefents George & Riguin des Comtes de Valpergue, laques 
Spinola Chantre de l'Eglife Cathedrale de Pauie, wautier dela Rauoire, Guy 
Colomb, Améde Piozafque & Angelin Prouana. Ceux qui negotierent ce 
mariage furent de la part du Duc de Sauoye , Humbert Baftard de Sauoye, 
Gafpard Seigneur de Montmayeur, & Manfroy de Saluces-Marefchaux de 
Sauoye. Et pour le Duc de Milan, Bartelemy Capra, Archeuefque de 
Milan, Philippes Prouana Commandeur de S. Antoine de Milan, Franquin 
de Caftillon fon Confeiller , & Aloyfio Crotti fon Secretaire. Elle eütendot 
cent mille forins d’or ,en quoy fefont trompés ceux qui ont dit que le Duc de 
Milan luy donna laSeigneuriede V ercel en dot, puis que la caufe de cette 
donation ne fut que parce que Philippes eftoit las de la guerre, & qu il fut 
bien aife de s'acquerir l'amitié du Duc de Sauoye, pour en eftre affifté. 
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Arb.Gem. Pingon & Wanderburch fe font mépris d'auoir écrit que ce mariage fac faie, 
Hïf. Sab. lvnau mois de Decémbre 1432. & l'autre lan 1447. Cette Princefle n'eut 
ie point d'Enfans de ce mariage; la plufpart des Hiftoriens ont écrit qu'elle de: 
Pingon — Meura vierge, d'autres l'ont qualifiée fterile : Quoy qu'il enfoit , elle fat tres- 
Vandrb. vertueufe , & à caufe de cela onl'auoitén veneration à Milan; elle eüt tant 
on d'affe&tion pour fon Mary, qu'vn Hiftorien Milanois a remarqué , Que le iour 
Corte. qu'il luy auoit touché les mains ,ellene les wouloit point laner. Apres le decés du 
Cande39 Duc Philippes Marie , elle fe fit Religieufe à faincte Claire de Turin, fit fon — 
Ping Teftament au mois de May r458. par lequel elle inftitua fon Heritier Louys 54 
4r3.6e%. Duc de Sauoye fon Frerc. 


II Louys de Sauoye Comte de Geneue, puis Prince de Piémont, & apres 
Duc de Sauoye, dont l'Eloge fuit. 


IV. Bonne de Sauoye, fiancée l'an 1427.auec François de Bretagne Com- + 
te dé Montfort, Fils de Ieañ Duc de Bretagne , & de Ieane de France, mais le 1# 
mariage ne fut pas confommé, parceque cette Princefle mourut quelque 
temps apres ; en quoy Pingon s’eft méconté, qui afleure le contraire, & dit 
Ds cela fe fit le 29.de lanuier 1426. Cependant la Difpence que leur accorda 
Thearr, le Pape Martin V. dattée à Rome eftoit dé l'an 10. de fon Poritificat, quitom- 
d'honn.& be fous l'an 1427. wanderburch & Fauin ontaüfi parlé de ce mariage comme 
He à s'ileüt efté accomply ; erreur quiaefté remarqué par les fine Marthe; en 
l35.cur. effet , comment fe peut-il faire que cette Princefe ayt épousé le Comte de 
Montfort l'an 1426. & qu'elle fut mortel'an 1433. comme a écrit le mefine 
Pingon, puis que ce Prince époufa l'an 143 x: Yoland d'Anjou , ainfi que di- 
{ent les Hiftoriens de Bretagne ; qui toutesfois n'ont eü aucune connoiflance 
AlL.Gen. que le Comte de Montfort eût efté en terines dé fe marier auec Bonne de Sa- 


uoye; ny Claude Paradin non plus ; qui n'a pas fait mention dé cette Prin- 
celle, 


Arb.Gent. 


Lebaud. 
Argentré, 


Did V._ Margucrite de Sauoye decedée fans alliance l'an 1418. mais non pas 
des C. de l'an 1403.comme a écrit Pihgon ; parce qu'alorselle n'eftoit pas encore née. 
Sauoye, 

Arb.Gent: : is hi 

Machan. VI. Marguerite de Sauoye la ieune née à Morges , fut alliée auec Louys 


it 9. Due. d'Anjou I IL dunom Roy de Sicile & de Ierufalem , Duc d'Anjou, Comte de 
Lies Prouence,de Forcalquier & du Mayne; Pierre de Beauuau Cheualier Seigneur 
e Precigny Senefchal de Prouence , en fit le Traitré à Tonon au nom de ce 
Princèle 22. de luillet 1431. Elleeüten dot fix vingts mil ducats d'or de ;4 
Gennes, & de doïüaire neuf mil ducats d'orde rente, affignés fur les Comrés 
nue de Prouence & de Forcalquier, mais la chofe ne fut executée que le dernier 
pags46. DOUÉ 143 2.à Tonon; Prefents Louys de Sauoye Comte de Geneue, & Phi- 
lippes de Sauoye Freres de l'Efpoufe , François de Crefte Abbé de Filly , Iean 
d’Arcy Preuoft de Montjou, Iean de la Baume Comte de Montreuel, Vibain 
Seigneur de la Chambre, Antoine de Leuis Seigneur de Vauuert, Iean Gri- 
maldi Baron de Bucil ,Ican de Beaufort Chancelier de Sauoye , Humbert 
Baftard de Sauoye, Manfroy de Saluces Marefchal de Sauoye, Richard Sei- 
gneur de Montchenu ,Iean de Montlucl Seigneur de Choutagne , Hen 
Seigneur de Menthon, Antoine Seigneur de Grolée, Louys Baftard d’'A- 
chaye, Guillaume de Luyrieux Seigneur de la Cueille, Amé de Chalant Sei- 
gneur de Varey, Henry de Colombier Seigneur de Vouflans, Nicod de Men- 
thon Seigneur de Choify, Iean de Compeys Seigneur de Gruffy, Rodolphe 
d’Alinge Seisneur de Coudrée , Aymé Seigneur de Chafteau- vieux, Taques de 


Loriol 


14; 
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Loriol luge-de Breffe, Robert de Montuagniard Maiftre d'Hoftel du Duc 
Pierre de MienthonBaillif de Geneuois, Guygues de Gerbais & Guyde Fer 
rée , le Seigneur de Precignyl'époufa au nom du. Roy de Sicile ; entre les 
mains de Ican de Bertrand Archeuefque de Tarentaife. Ce Prince 


r mourut 
a Cozanceau Royaume de Naples deux ans apres, fans auoir Enfans 


de 3.pieces de gucules,ê& le ;.d’Anjou moderne, qui eft auffi de France à la bordure de gueules. 


Elle fe remaria auec Louys Duc de Bauieres Comte Palatin du Rhin,Eleéteur 
- de l'Empire; lemariage fut arrefté à Mayence le 22. d'Odtobre 1444. par lean 
: de Grolée Vice-chambrier du Pape Felix V. Chanoine en l'Eglife & Comre 
de Lyon , Procureur fpecial de Louys Duc de Sauoye Frere de l'Efpoufe, auec 
Othon Duc de Bauieres, Comte Palatin du Rhin, Oncle de l'Efpoux. Les 
cautions de fa dot furent, lean Marquis de Montferrat , Louÿs Prince d'O- 
renge, Louys Marquis de Saluces , Antoine de Leuis Comte de Villars, fean 
Comre de Fribourg & de Neuf-chaftel , Claude de la Baume Gomte de Mont- 
reuel, Louys d'Achaye Seigneur de Raconis, Iean de Seyflel , Seigneur de 
Barjat & de la Rochette, Marefchal de Sauoye, Iean de Montluel Seigneur de 
Choutagne, Richard Seign. de Montchenu, 8 Guillaume Seigneur de Men- 
_ thon, dont le Duc Louys leur paf promelfe d'indemnité à Geneue le dernier 
+ de Mars 1455. qui eft enuiron le temps que le mariage fe folemnif2, dont{or- 
tirent plufeurs Énfans mentionnés en leur lieu. Vn Chroniqueur Allemand 
dit que la folemnité de ce mariage fe fic à Heyldeberg apres la S. Martin de 
l'an 1447. & appelle cette Princeffe Beatrix. 


Du Tillet. 


Anjou Si- 
cile. 
tiercé en 
pal, ler, 
d’argenc 
à lacroix 
potencée 
d’or; ac 
compa- 
gnée de 
4-croifet- 
tes de mé- 
me,qui eft 
Ierufalem, 
le2. de 
Naples 
qui eft de 
France 

au lambel 
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10M,10« 
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Vire. En’troifiémes nopces Marguerite de Sauoye fe maria auec Virich Comte de 
berg.  wirtemberg, fürnommé le Bien-aymé , Fils d'Eberard Comte de wirtemberg, 
ee dont elleeüc plufieurs Filles. 

ou demy 
bois 
decerf ar- 
rachées de 
fable,che- 
uillées de 
5. corni- 
chons ou 
dagues de 
mefme 
posées en 
face l’vne 
furPautre, 
le tige du 
cofté dex- 
tre,& les 
cornichôs 
en haut. 


made, Ce Comte de wirtemberg eüt guerre auec Philippes Comte Palatin du Rhin 
Fis de fa Femme,pour le payement de fon doüaire; Marguerite fon Efpoufe 
dede k cit auffi dificulté auec René d'Anjou Roy de Sicile & de lerufalem , Frere & 
Comp. de Hieritier de Louys Roy de Sicile fon premier Mary ,tant pour la reftitution 
Paris. de quinze mil ducats de fa dot reçeus parle Roy Louys auec lesinterefts ,que 
pour fon doüaire, Couronne Royale, Enfeigne & autres loyaux qui luy auoiét 
efté promis en fon Contraët de mariage : À quoy leRoy René oppofoit, que 
le :premier payement de la dot deuoit eftre de cinquante mil ducats , qui 
eftoient deftinés pour enuoyer destrouppes au Royaume de Sicile, & que 
le Duc de Sauoye Amé n'en ayant payé que quinze mil, Renéauoitefté con- 
traint de congedier fes Gens, & n'auoit pu par ce defaut chaffer fesennemis; 
ce qui luy auoit causé vn notable preiudice , outre que la Succeflion du Ro 
Louys eftoit fi chargée de debtes, qu’il n'y pouuoit fatisfaire. Au regard dela 
Couronne Royale, Enfeignes & loyaux qu'ils n'eftoient pas dûs, parce que 
Margucrite ayantépousé entroifiémes nopces le Comte de wirtemberg, la 
dignité Royale cefloit, en confideration de laquelle ils auoient efté accordes. 
Sur ces differens, Margucrite ayantenuoyé fes Ambafladeurs à Angers, il y eut 
Preuues Traittéentreuxle 27. de Mars 1456. par lequel elle quitta à René toutes fes 
PS3 pretentions, moyennant la sôme de trois mil efcus d’or de rente pendant fa vie. 
Arb. Gen. Elle deceda à Stugard l'an 1468. & le Comte de wirtemberg fon Mary le 1. 
Nat de Septembre 1480; vn Autheur du temps dit, Qw'elle effoit tres-belle &) ver- 
Hif. Sab, tueufe ; anderburch s'eft méconté,quand il a écrit qu'elle furuefquit le Com- 
te de wirtemberg , & qu'elle fe remaria auec Louys Duc de Bauieres , de qui 
toutesfois elle eftoit Vefue , quand elle époufa le Comte de wirtemberg. 


ne 


== 


èE VII. Philippes de Sauoye Comte de Geneue , Baron de Foucigny ; Sei- 
Ft gneur de Beaufort & de Gordans, Amé Duc de Sauoye fon Pere le crea Comte 
des Com. de Geneue le 7.de Nouébre 1434. dont la ceremonte fe fità Ripaille;prefents 
de San: François de Miez Euefque de Geneue , Ieande Prangin , Euefque de Laufan- 
ne , Oger Euefque de Maurienne , lean de Beaufort Chancelier de Sauoye, 
Humbert Baftard de Sauoye, Manfroy de Saluces Marefchal de Sauoye, 
laques Seigneur de Miolans, Richard Seigneur de Mont-chenu , lean de 
Montluel Seigneur de Choutagne, Louys Baftard d’Achaye, Lancelot Sei- 
gneur de Luyrieux, Henry Seigneur de Colombier, Claude du Saix Seigneur 
de Riuoyre , Humbert de Lyarens Seigneur de Virieu le grand , lean de 
Compeys Seigneur de Gruffy , Rodolphe d’Alinges Seigneur de Coudrée, 
Pierre 
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| Pierre. de Ménthon Scigneur de Montrotticr , & Robert de Moniuägiartl 
. Cheualiers, & Guillaume de la Foreft Efcuyer. Depuis le Duc Amé luy don 
| na par Teftament, tant pour fupplément de fa portion hereditaire , que pour 
| les droits de Marie de Bourgogne {a Mere , la Baronnie de Foucigny & les 
 Seigneuries de Beaufort & de Gordans, à la referue toutesfois des Villes, Cha- 
| fteaux & Mandemens de Rumilly en Albanois, Balay{on, Troches, Gaillard, 
 Ternier, les Peages du Pont d’Arue,de Geneue & de Viry l'hommage du Sei- 
 gneur d'Hauteuille , & les Chafteaux de Beaufort &d'Hermance. Enrecom- 
penfe dequoy le Duc donna les Villes, Chafteaux & Mandemens de Fauer- 
_ges , Grely, Seffains, le vieux & neuf Arlod, la Tour de Chafte >Montous prés 
de Gencue & Vgine; à la charge de tenir letout fous l'hommage , Souuerai- 
neté & reflort du Duché de Sauoye. Il mourut l'an 1452. & enterré à Anne- 
cy, fans auoir efté mari. 


VIII. Antoine de Sauoye { lumeaux,decedés en bas âge; l'vn en 1408. & Pine. Are. 
| l'autre en 1409. & inhumés à Quiers en l'E- Se. 
Î glife de Noître Dame, &en la Chappelle 


IX. Antoine deSauoye {|  deS. Antoine. 


Vn Genealogifte Allemand a donné à ce Prince vne Fille appellée Marie, su. Jinf. 
Efpoufe de Louys Prince Palatin, ce qui n'eft pas veritable ; & ceux qui ont À 
drefsé la Genealogie de la Maifon de la Scale difent que Brunoro de la Scale x pe 
Fils de Guillaume dela Scale , furnommé 4 Gros, Prince de Verone, époufà Lai, 
Philippine de Sauoye Fille du Duc Amé ; ce qui ne peut paseltre, puis que ce & #7 
Prince nommanttous fes Enfans par fon T'eftament n'a point parlé de cette 
Fille, 
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Chypre. 
écartelé 
au 1.d’ar- 
gentà la 
eroix po- 
tencée & 
canton- 
née de 4. 
croiferres 
d’or qui 
eft. de Ie= 
rufalem 
au 2.bu- 
relé d'ar- 
gent &c 
d'azur, a 
Lyon de 
gueules F 
couronné 
brochant 
far le tout 
qui eft de 
Lezignan 
au 3. d’ar- 
gent au 
Lyon de 
gueules 
armé;lam- 
pafsé &. 
couronne 
d’or qui 
eft de 
Chypre 
ancien, & 
au 4. d’or 


Œ 
au Lyon es X V. 
US DO PR D CE. D ln O Jobs. -LX 
& cou- Chablais € d'AouSte , Prince de Piemont , d'Achaye € dela 
d'agen  eMorée, Comte de Genene , de Nice , de Vintimille ; de Bangé, 
quiet de Romont ,deValentinoës € de Diois, Baron de F oucigny , de 
RUE Vaud de Gex, Seigneur de Bugey , de Beaufort , de Vercel € 
de Fribours , Marquis de Suzse €5 d'Italie , Prince €5 Vicaire per* 
petuel du [ainét Empire. 


CHAPITRE XXVI 


RE 


O y sentrons en vn regne qui ne fut pas fi tranquille , mais qui ne fut 
; pas moins glorieux que le precedent; car encore qu'il y ayt eü quel- 
* ques defauts en la conduite dece Prince;neantmoinsils ont efté con: 
crebalancés par d'autres vertus , ou pardes fignalés auantages qu'il procura à la 
Royale 
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Royale Maifon de Sauoye. Pingondit qu'il pritnaifance à Gencuele vinor. 
quatrième du Mois de Feurier de l'an mil quatre cents, mais cela ne peur se 
eltre > puis que la confommation du Mariage du Duc Amé fon Pere 8 " de “'b.Gem. 
Marie de Bourgogne snefe fit qu'au mois de May de l'an 1401. COMME nous 
auons remarqué cy-deuant. Il faut donc le rapporter au 24. de Feurier de l'an 
1402. Pendant la vie d’Améde Sauoye , Prince de Piemont fon Frere aifné 
il porta le ciltre de Comte de Geneue ; mais Amé eftant decedé,celuy de Dé 

ce de Piemont luy fat donné par le Duc Amé fon Pere le 7. de Nouembre 
1434. auec la Lieutenance generale des Eftdts de Sauoyÿe ; ce qui fe fit auec #ruues 
beaucoup de ceremonie & de folemnité à Ripaille , en la prefence de Philip #55" 
pes de Sauoye Comte de Geneue Frerede Louys , de Francois de Miez Euef. 

ue de Geneue, de Iean de Prangin Euefque de Laufanne, d'Oger Euefque 
de Maurienne,de François Abbé d’Abôndance; de Iean de Grolée Preuoft de 
Montjou, de l'Abbé de Bonmont, de Iean de Beaufort Chancelier de Sauoye, 
d'Humbert Baftard de Sauoye , de Manfroy de Saluces Marefchal de Sauoye, 
de laques Seigneur de Miolans, de Richard Seigneur de Montchenu, de Ican 
de Montluel Seigneur de Choutagne , de Louys Baftard d'Achaye, de Lan- AIN 
celot Seigneur de Luyrieux, d'Henry. Seigneur de Colombier, de Claude di | nn 
SaixSeigneur de Riuoyre,d’Humbert de Lyarens Seigneur de Virieu le Grand, (fl It 
de lean de Compeys Seigneur de Gruffÿ , de Rodophe d’Alinge Seigneur de | | | 

à 


Coudrée, de Pierre de Menthon Seigneur de Montrotier,de Robert de Mon- 
tuagnard , de Guillaume de la Forelts, d'Amé de Chalant, de Iean des Com- 
tes de Valpergue , de Guillaume de Geneue, de Pierre de Grolée & de Guy- WU 
gues de Gerbais Cheualiers. À mefme temps le Duc l'honora de l'Ordre du A EL OT LUN 
Collier , puis fit fa retraite à Ripaille, comme nous auons dé.ja dit; &fe fut {I | | | 
la feconde fois que le titre de Prince de Piemont fut dôné au Fils aifné de Sau. . | MUR 
ui leur eft toujours depuis demeuré” propre, comme aux Aifhés de la Mai- 7 {IR 
fon de Monferrat , celuy des Comtes d’Aquofana , & aux aifnés de Saluces 
celuy de Comtes de Carmagnole. Dés lors Louys pritconnoiflancedesafai- | | | || 
res, & la conduite de l’Eftat, fous la direction toutesfois du Duc fon Pere,& des tan [fl 
Cheualiers de l'Ordre de fain& Maurice ,qui côpofoient fon Confeil fecret,& is LU 
peu de temps apres il paffa les Monts,où iltermina entierement les differends ” FEI | nn 
que le Duc Amé auoit auec le Marquis de Montferrat,ainfi que nous auons || 
remarqué en fon lieu : Ce que Philippes-Marie Duc de Milan promit à Louys | 1 
de faire obferuer aux Marquis de Montferrat Pere & Fils ; & en cas de refus de LA AO 
les y contraindre par force d’armés par patentes dattées à Milan le dix-feptié- qu 
me de Feurier 1435. & par autre titre du dix-huiétiéme de Mars fuiuant ; | A 
Philippes declara que cette promefle pafloit aux Succefleurs de Louys, à ceux | | 
du Marquis & aux fiens Ducs de Milan. ; | Al 
| Cette mefine année Antoine de Champion Grand Chancelier de Sauoye nine | (0 | 
reçeut à fonnom les hommages des Gentils-hommes de Piemont , & le Duc de Turin. Il 
en la prefence de Taques Euelques d'Yurée, celuy de Taques Tizzon Seigneur FA RE 
de Crefcentin quife reconnut fon Feudataire. Ping. 
L'vniuerfité de Turin ayant efté tran{portée à Sauillan,à caufede la Pefte Ter. | 
Louys par patentes dattées à Ripaille le fixiéme d'O&obre mil quatre cents (|| || 
trente-fix,ordonna qu'elle y feroitreftablie, ce qui toutesfois ne fut executé que | | 
Jannée fuiuante, tefmoignant par làle foin qu'il prenoitdesbonnes lettres, | | LI | 
-& la pañfion qu'il auoit de les faire fleuriren la capitale de fon Appannage. {il (|| 
Il tefmoigna auffi fa pieté enla fondation que luy & Anne de Chypre fon RL 
 Efpoufe firent, de l'Egli£e , & du Couuentdes Carmelites de Rumilly del'Or- vis. de ta | AI 
dre de fainét Auguflin , en fuitte de la permiffion qu'ils en eurent du Pape Cham.des NRA 


: ae Comp, de | 
Eugene quatriéme, datée À Ferrare le huidtiéme des Kalendes de Mars Fu | 


SSC de | HU || 
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de l'an mil quatre cents trente-fept ; Mais Eugene luy enuoya quatre ioürs 
apres vn Bref, par lequel fa Sainteté luy donnoit aduis qu’enfuite de la con- 
uocationd'vn Concile general à Ferrare : Iean Paleologue Empereur, & Io- 
fephPatriarche de Conftantinople,& les Deputés de l'Eglife Grecque eftoient 
arriuésà Venile, & fe difpofoient d'aller à Ferrare pour l’vnion de l'Eglife 
Grecque auec la Latine , le coniure d'y enuoyer des Prelats de {on Eflat , de” 
soppofer aux deffeins du Concile de Bafle, & de {econder les bonnes & 
pieules intentions du Duc Amé fon Pere , l'affeurant qu'il ne pouuoit 
rien faire qui fut plus agreable à Dieu, plus vrile à fon Eglife, & plus con- 
uenable à fa dignité, ny dont fa Sainteté fe fentit plus obligée. 

Ce Prince ft tous {és efforts pour fauorifer le bon deffein d’Eugene à l'e- 
xemple du Duc Amé fon Pere : Mais les affaires eftoient trop aigries à Ba= 
fle ; encffèt, apres que le Pape & le Concile de Bafle fe furent long-temps 
attaqués par Bulles, les chofes vindrent à certe extremité qu'Eugene fut de- 
pofé , &en {a place éleu Pape Amé Duc de Sauoye, qui en reçeut la nouuel- 
le à Tonon au mois de Decembre de l'an mil quatre centstrente-neuf, & prit 
lenom de Felix V.ainf qu'ila eftédit cy-deuant. Ce Prince fe voyant chefs 
_ de l'Eglife, f voulut entierement defcharger des affaires de fes Eftats : à cérà 


Preuues 


pag. 355- 


(VU e Jr | 
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Fr. &de ronné Pape en ceremonie, au mois de Juillet faiuant ; Louys y alla auec la 
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auoit eftc conuoquée , & affifta à toute la folemnité. Depuis le Duc & la 
Olivier de Duchefle allerent à Châlon far Saone vifiter le Duc & la Duchefle deRour-n 
Lische. gogne , où ils receurent de grands honneurs. Eftants de retour de ce 
Te. de la VOY2S» il enuoya l'an mil quatre cents quarante vn, en Ambaffade à Genesi 
Chamb. Pierre de Menthon Seigneur de Monrotier pour faire vn Traité d'alliance &% 
des Com. de confederation auec les Genois,qui fat conclu le vinot-troifiéme de Tuiller, k 
deSauoÿe qu confentement de Felix V. 1 
Nous auons ditau Chapitre precedent, que Philippes de Bourbon Comte! 

de Clermont, Baron de Beaujeu & Seigneur de Dombes, fit hommage au Duc 

Amé VIIL des Villes & Chafteaux de Ville-neufue, de Lent, deChalamont, 
Toyfley, Montmerle, & Beau-regard en Dombes: Le Duc Louys le demanda s 

au Côte déClermont,& adioufta à fa pretention celuy deTreuoux,d’Amberieu 

& du Chaftelard & des autres terres. de Dombes , venuës de Ja maifon des Si 

res de Thoire & de Villars, qu'il fouftenoit aufli eftre mouuantes du Duché 

de Sauoye ; Ce que le Comte de Clermont refuf , offrant fe 

le mefime hommage à Louys qu'il auoit fait au Duc Am 

: rend donna lieu à vne affemblée à Ville-francheen Beaujolois le xxv. del 
Fit let mil quatre cents quarente-vn.du confentement de Charles Duc de Bourbô 
des C. de & d'Auuergne Pair & Chambrier de France Pere du Comte de Clermont, où! 
Sauoÿe. [es Ambaffadeurs de ces deux Princes fetreuuerent.fçauoir dela part deLouys, 
Pierre Marchand Chancelier de Sauoye, Iean de Seyffel Seign.de Barjat, &.dé 
la Rochette Marefch. de Sauoye , Guill. deBolomier, Maitre des Requeftes 
de Sauoye, laques de Valpergne Turifconfulte, & Iean de Lornay Efcuyer d'E£ 
cuyerie:& pour le Comte de Clermont Gilbert Seigneur dela Fayette Marefe, 
de France , Chalamont , le Senefchal de Bourbonnois , du Chaftel , Gafton & 
Galte Seigneur de Luppé, Cagnonde la Chaflagne Seign. de la Moliere, Bail: 
lif de Beaujolois , Gifard Baftier Doëteur és Loix:, Louys de la Verna- 
de luge de Forefts, & Pierre Balarin Licentié és Loix , où.par l'aduis 


de 


— 


ement de f: 
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7 des Deputés il füt refolu , que le Comte de Clermont comme Seigneur de 
Dombes feroit hommage au Duc de Sauoye des Villes de Lent, Toyfey, 
à Chalamont ; Ville-neufve, Beauregard , Chaftellard & d’Amberieu , & qu'en 
; augmentätion de Ficef, le Duc luy donneroit mitle liures de rente qui luy 
eftoient deücs fur le droit de Refve de Lyon & de Mafcon : Que le Duc au- 
roit la Souueraineté & le reffort des Seigneuries ,Chafteaux & Mandements 
de l’Abbergement, de Buenc & de Boha, & moyennant ce qu'il renonceroit 
à toutes les authorités & preeminences qu'il pretendoit {ur le Pays de Dom- 
bes, en qualité de Vicaire gencral de l'Empereur & confentiroit que le Com- 
te de Clermont y fitbattre monnoye, à condition que celles de Sauoye y au- 
roient cours. 
Charles Duc de Bourbon, pour mieux cimenter cette Paix.alla en Sauoye & Titr. de la 
eftant à Chambery, Louys ratifia folemnellement ce Traitté le : 1. de feptem- a. 
bre fuiuant ; prefents Philippes de Sauoye Comte de Geneue fon Frere,Louys deSanoy e 
de Beaufort Comte d’Alés Seigneur de Canillac, laques de la Baume Sei- 
gneur de l'Abbergement , Baillif de Brefle, Guillaume Seigneur de Tournon, 
Lancelot Seigneur de Luyrieux, Louys Seigneur de S. Prieft, Vrbain de Villet- 
te Seigneur de Chevron, Iean Seigneur du Chaftel, Taques Seigneur de Mont- 
mayeur ,Bertrand Seisneur de Botheon, Gafpard Scign.de Varax,, la Cuëiile, 
. Guillaume Seigneur de Menthon, Varey , le Baillif de Beaujolois, Barthele- 
- my de Chabod Seigneur de Lefcherenne Prefident des Comtes en Sauoye, 
Jean de Compeys Seigneur de Gruffy, Pierre de Menthon, Seign. de Mon- AE 
rottier , Guy de Rouorée Seigneur de Curfinge, Iean du Saix Seigneur de Ba- Chambre 
. nains, Jean de Lornay, Guillaume de la Forefts & Guillaume de la Flefchie- desComp. 
re. Ce mefme iour ,ces deux Princes firent vn Traitté d'adherence pour la US 
Ville de Treuoux & fes appartenances. 
r  Louys seftant mis en repos dececofté à, & ayant eftouffé par cemoyen Tir. de 
e les femences d’vne guerre auec vn puiffant voifin, voulut affeurer fes Eftats FR 
e d'vn autre. Car eftant à Chälon fur Saone, il fit vn Traitté de ligue & de Con- ; 
. federation auec Philippes Duc de Bourgongne , le dixiéme de luillet mil 
+ quatre cents quarante-trois. 
7 Le :3.d'Aouft M.CCCC.X LI V.ilaccorda plufieurs priuileges , Fran- Titr. de la 
_ chifes & immunités aux Habitans du Bourg de Sain& Vincent en la Val- RTE 
d'Aoufte , fçachant qu'il n'yarien qui contienne plus les Peuples dans l'o- 4e san 
beyffance qu’ils doiuent à leur Souuerain, que de leur accorder des graces. 
= Bien que ce Prince par les raifons qui ont efté touchées cy-deflus , eut pris Preuues 
é poffeflion des Côtés de Valentinois & de Dyois,où il auoit eftably Gouuernetr, pesée 
* Antoine de Leuis Seigneur de Vauuer : Neantmoins par Traitté fait à Bay- 
onne le triofiéme d'Avril mil quatre cens quarente-cinq , ratifié Par le Roy 
Charles VIL. à Chinon,il fe departit de roule droit qu'il y auoit,en faueur de 
Louys de France Daufin de Viennois, qui en recompenfe , luy quita la Sei- 
neurie directe, & l'hommage de Foucigny : Ce que le Daufin confirma depuis 
par vn autre Traitté fait à Geneue le premier de May 1446. 
La mefine année ce Prince fit deux chofes memorables, l'vne pour lacon- preuves 
feruation du Patrimoine de la Royale Maifon de Sauoye, & l'autre pour le pag-559. 
* foulagement & lerepos de fes Sujets. Car-eftant à Geneue le 22. d'Avril 1445. 
en la maifon des Freres Prefcheurs de l'aduis du Pape Felix & des Cardinaux 
de Varembon , d'Arcy & de fainte Croix & en prefencede Lancelot de Lezi- 
© nan Patriarche de lerufalem , de Perceual dela Baume Patriarche de Gradif- 
que,de Pierre de Grolée Vice-chambrier Apoftolique, d'Antoine du Pré Eucf- 
: que d’Aoufte, de Pierre du Saix Abbé d’Ambronay, de Guillaume de la Ro- 
chette Protonotaire Apoftolique ; de Pierre Marchand GRAS Lu à 
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de Jean de Seyilel Seigneur de Barjat Marefchal de Sauoye , de Guillaume de 
Luyrieu Seigneur de la Cuëille,de François de Thomas Prefident desAudian- 
ées, de lean de Compeys , Pierre de Menthon , Guy de Rouorée = laques de 
Valpéreues ; laques Roller luge de Chablais & d'Eftienne Roflet Maiftre 
des Comptes. 1 declara par Editle Domaine de Sauoye inalienable , com- 
meéeluy dela Couronne de France: Et parce qu'il y auoit plufieurs plaintes 
éontre les Officiers de Juftice; il deputa au mois de May fuiuant François de 5 
Ja Palu Seigneur de Varembon Comte de la Roche, & les fufnommés Guil n. 
laume de Luyrieux Seigneur de la Cuëille, & François de Thomas Prefi- 1« 
dent dés Audiances de Geneuois, pour,en qualité de reformateurs gene- É 
raux de l'Eftat , faire reparer toutes les violences qui auroient efté faites de 
à Les fajes, corriger les abus, & faire punir les maluerfations de {es Off- !: 
ciers. M 
Tiré, de Ce fut par l'entremife de Louys & de l'aduis de Felix V. que le Mariage & 
Les de Louys dé Châlon Prince d'Orenge auec Elconor d’Armagnac fut arre- di 
Lavize té ,fuiuañt le pouuoir que le Duc en auoit de lean Comte d'Armagnac, # 
Hift.d'O- de Fezenzac , de Rhodez & de l'Ifle, Vicomte de Bruilles & de Treycel Pere 
#%  delEfpoufe. Ë 
Cette armée fut fanefte à Guillaume de Bolomier Seigneur du Villars en # 
Gencuois ; de laBaftie-d’Ardilliers , de Rofey , de Sure & de Nercia , qui de 
fimple Gentil-hommeeftoir deuenu Chancelier de Sauoye, & premier Mi- 
.… niftre d’Eftat, apres auoir efté long-temps Secretaire de Felix V. & du Duc 
7 Louys, puis N jaiftre dés R equeftes en Sauoyc. Les Hiftoriens qui ont parlé 
© defa mort difentrous, qu'on luy fit fon procés,pour auoir amaflé de grandes 
richefles par de mauuaifes voyes ; & pourauoir diffuadé Felix V.de renoncer 
2, au Pontifat ; mais ce n'en fut pas le veritable fujet : 1l eft bien vray.que certe 
 foudaine Eleuation de Bolomier & l'auerfion que le Duc Louys prit pour 
luy. à caufe qu'il s'eftoit opposé ouuertement aux deffeins que ce Prince Pieux 
auoit,de faire ceflerile Schifme, lerendirent odieux àtout le monde, & par- 
ticulierement ‘au corps dela Nobleffe , qui auoit efté fouuent choqué.en fes 
Priuileges par Bolomier ; mais ce qui donna le derniercoup defa difgrace fut 
d'auoir accusé de trahifon François de la Palu Seigneur de Varembon.en hay- 
ne de ce qu'eftant l'un des reformateuts generaux de Sauoye, il auoit reçeu di- 
uerfes plaintes faites contre Bolomier, Varembon demanda iuftice au Duc de 
cette calomnieufe accufation;furquoy Louys deputa des Commiffaires , fça- 
du VO Amé Seig.de Viry, Iean des Coftes, laquemet du Solier Cheualier & Do- 
hapde CUT ÉS droits & lean Seig. de Chauanesen Breffe,pour en.informer &-pour 
Taremb. faire le procés au Seign. de Varembon, s'il e rencontroit coulpable, -ouau 
Chancelier Bolomier,s'il fe treuuoit calomniateur. L'euenement de cette pro- 
cedure iuftifia François de la Palu & rendit Bolomier conuaincu d’impo=s 
fture , &ide fauffé aceufation ; de forte que les Commiflaires par fentence 
rasdeb, du treifiéme d'Aouft mil quatre cents quarante-fix, le condamnerent à la € 
mort , dont ayant appellé au Confeil du Duc, la fentence futconfirmée ;& 
Bolomier par vn fupplice eftrange, fut ietté vif dans le Lac de Geneueauec ‘ 
vne pierre au col. 
cc Le Duc de Bourgogne ayant différend auec les Bernois,Louysen fut l'Ar- 
pe. bitre, fur les inftruétions qui luv en furent données par Thibaud Seigneur de 
Neufchaftel Marefchal de Bourgogne. 4 
Le treifiéme d’Aouft M. CCC C.XL VII.mourutPhilippes-Marie Duc d 
de Milan au Chafteau de Pottäzobia, Prince quiauoitbien e[preuué l'inftabili- à 
té de la Fortune;car,apres auoir conquis Genés,épousé la Fille din Duc de Sau. ; 
vaincu en vn cobar Naual Alfonce Roy d'Arragon &fes Freres;l'vn Royde 
Nauarre 
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Nauarre, l'autre grand-Maiftre de l'Ordre des. Jaques (qu'il prit prifonniers 

& deliura fans rançon ) refufé de voir. l'Empereur Sigifmond à {on entrée à 

Milan, rendu Bologne, Forli & Imola à l'Eglife, battules Suifles, triomphé des 

Venitiens & desFlorentins, & donné dela terreur à toute l'Italie; enfin ,on 

luyofta Genes. Nicolas Picinin Fyn defes principaux Capitaines fut tué; il 

perdit la bataille auprés de Cazal , & futle mefpris de {es voifns :En telle {or- 

te que les Venitiens eftants entrés À main armée dans {es Eftats du cofté de 
lAdde , reduifirent ce Prince à demander fecours à tous {es amys, mais per- 
fonne ne s'en remua , fors Alfonfe Roy d'Arragon,quoy que lentement. Ainfi 

Philippes fe voyant abandonné tomba malade, & mourut de regret : Paï {on 

decés tout l'Eftat de Milan furen proye, l'Empereur Frideric le pretendit par 

droit de fief; Alfonfe comme heritier teffamentaire de Philippes, Charles 

Duc d'Orleans, comme plus proche, François Sforce Comte de Cotignola 

comme Mary de Blanche-Marie, Fille naturelle de Philippes; les Milanois 

deleurcofté , refolurent de fe mettre en liberté, & de s’eriger en Republique. 

Les Venitiens fe preualurent d'yne conion@ure fi fauorable, & prirent Plai- 

fance, Creme & Lodi, &ceux d’Aft fe donnerent au Duc d'Orleans >; Louys 

Duc deSauoye de fon cofté ne s’endormit point, &f{e faifit de Romagnan, 

deVigeue, de Conflens &.de Valence fur le Pau : les Milanois menacés par 

Sforce,enuoyerent des Ambaffadeurs à l'Empereur, au Roy de France, à AL 

fonfeRoy d’Arragon , au Daufin de Viennois & au Duc Louys pour auoir {e- 
: cours; Mais les Venitiens quieftoient ennemys de Sforce,, apprehendants que 

les Françoisvenantsenltalie , & s'vniffantsauec les Sauoyfiens , nee rendif. 
{ent maiftres de la Lombardie, fous pretexte de fecourir Milan, s'iccommo- 
derentauec Sforce, & luy donnerent des trouppes fous la conduite de Barthe- 
lemy d’Aluiane Capitainerenommé, iugeants qu'il eftoit plusà propos pour 
les interefts de leur Republique , que le Duché de Milan demeuraft en la main 
d'vn Prince foible qui auroit toufiours befoin d'eux , que d'vn plus puiflant 
qui leur feroit ombrage , & lestiendroiten crainte. 

Pendant.que ces choles fepafloienten Italie , les Bernois ayants eü guerre 
aucc ceux de Fribourg, demanderent fecours au DucLouys, qui le fitauec 
tant de chaleur, que les Fribourgeois furent contraints de faire paix auec les 
Bernois, n'eftants pas fecourus d'Albert Duc d’Auftriche,a qui ils auoientre- 
+ couru. D'autre cofté George & Charles Marquis de Carrettofirent donation 
; au Duc l’onziéme de Mars mil quatre cents ,quarante-huict, des Chafteaux 
g &Seigneuries de Zucarel, deBardinet, de Chafteau-vieux, Chafteau-blanc, 
 Steualet& autres. : up: 

En cemefine temps Louys qui auoit affection particulier pour.les mai- 
fons Ecclefiaftiques de fes Eftats, leuraugmentoit leurs priuileges; careftant 
4 à Pignerol le vingt-fixiéme de Juin mil quatre cents quarante-huiét ; ilaccor- 
+ daà François de Grilly-Confeiller & Chambellan de Felix V-Prieur de Neu- 
* nille.en Breffe ; lexecutiondu dernier fupplice dans l'eftenduë de fon Prieuré 
8 fur Les hommes, auec pouuoirde faire fortifier la maifon du Prieuré. Pre- 
fents le Cardinal de Chypre, Iean de Compeys Seigneur de Torens, Barthe- 
lemy de GhabodPrefident des-Comptes.,ile Seigneur dela Val-d ere, Jean 
des Dragons , Guillaume de Conflens Aduocçat Fifcal, François deRauays 
Maiftre d'Hoftel , & Antoine deBolomier : Et-le dixiéme: de Decembre ce 
Prince eftantà Turin , fit da mefme grace à Amé de Charanfonay Prieur de 
Taloyre, àquiil o&royale dernier fupplice, & l'execution despeynes çorpo- 
relles furtous fes hommes dependañts de Taloyre, &.du, Prieuré deS:Toyre 

vay ace Monaftere. 
| 0 Sforce appuyé des Veniriens ; fit de grands progres en Lombar- 
SS£ 3 die, 
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die & affiegea Milan, Marie de Sauoye , vefue du Duc Philippes-Marie 

perfuada aux Milanois de recourir au Duc de Sanoye ; afin qu'auec fes 
Pins forces, il fit quelque diuerfion fur l frontiere dePiemont. Louys eftoit à Æ 
TS TS Turin où le deuziéme de Feurier de l'an mil quatre cents quarente-neuf il Eté: 

erigea la terre de Montmayeur en Comté , en faueur de laques Seigneur 
co. de Montmayeur yflu d'une des plus anciennes familles de Sauoye; il y re- Mar 
Hf.HP. ceutles Ambañladeurs Milanois , & leur promit toute forte d'afhftance & de mt 
. faueur; & à mefme temps iettavne petite armée dans la Lomenie & autour 
in9.Duib de Nouarre, conimandée par Jean de Compeys Seigneur de Torens,qui fit Con 
_ vne entreprife fur Nouarre laquelle ne reuflit pas; mais ils'en vangea far plu- 
She. leurs Chafteaux du Nouarrois, qu'il prit fans refiftance : Sforce eftonné de — 
Cris. ce nouuel ennemy , qui venoit de fe declarer contre luy ,s'en plaignit au Pa- Ai 

pe Fclix, qui fit refponce , qu'il ne fe méloit point des affaires feculieres , & 
Hffin. qu'ayant remis au Duc Louys fon Fils tous fes Eftats , il s’eftoit depoüillé de fien 
se Vin. routes fortes d'interefts, croyant que fon Fils eftoit obligé de fecourir les Mi- 
Pign li.6. lanois;enfuite des anciennes alliances qui eftoient entre ces deux Eftats;Sforce — 
de cependant enuoya des trouppes en la Lomenie , & ducofté de Vercel,pour D4 
Duck. — S'oppoler aux deffeins deCompeys, qui apres plufieurs attaques, ayant efté de 

rencontré prés de la riuiere de Sezia par Barthelemy d’Aluiane General des Co 
Core. Venitiens , & par les Sforcefques ,futtaillé en'pieces, pris prifonnier & qua- 
fifi. tre cents Cheuauxauec luy. 

Apres cette deroute ; Gafpard Seigneur de Varax demeura chef de l'armée 
Sauoyfienne qui eftoit encore de trois mil cinq cents cheuaux , & entreprit 
le fiege de Bourg-Manero , tandis qu'Aluiane & les trouppes de Sforce , aflie- 
geoient le Chafteau de Carpignan ‘A cette nouuelle ils quitterent ce fiege we 

pour aller faire leuer l'autre. Cefut là où fe donna vnfanglant combat ,où S® 
c Hi d'abord Henry Zambra, Chriftophle & laques de Salerne Capitaines des en- fie 
F7 hemis furent tués, & vne partie mife en fuite qui porterent à Nouare les nou- & 
uelles que les Sauoyfens auoient gagné la bataille; mais les ennemys ayant 
repris cœur & s'eftants ralliés, defrent les noftres, apres vne longue & vigou- 14 
reufe refiftance ,ou Varax, & laques de Chalant Seigneur d'Ayme-ville de- 
meurerent prifonniers. Les ennemys y firent vne grofle perte ; car FHiftorien 
Cora. Milanois dit , Que le combat fut grand € horrible , & qu'il y eut beaucoup 
de tués de part > d'autre. Cét efchec mit vne fi grande confternation dans tou- 
tes les places du Nouarois & de la Lomenie , ou les Sauoyfiens auoient mis 
garnifon , qu'elles fe rendirent la plufpart à Sforce fans coup ferir. Ainf = 
Louys craignant qu'apres que Sforce fe feroit rendu Maiftre du Milanois, : 
iln'entreprit fur fes Eftats ; enuoya Nicod de Menthon Seigneur deNernier g 
fon Confeiller & Chambellan à Naples, pour faire ligue & confederation # 
creuues  auec Alfonfe Roy d'Arragon ,& de Sicille, ce qui reuflit fi heureufement 4, 
passés. que le vingt-feptiéme de Juin de la mefime année au Chafteau-neuf de Na- 5 
ples , le Traitté en fut arrefté & figné en prefence de Ferdinand d’Ar- ni 
£ ragon Duc de Calabre Fils aifné , & Lieutenant general du Roy Alfonfe, 
par lequel ces deux Princes promifent non feulement de fe feruir, ayder & 
affifter l'vn l'autreau cas que leurs Eftats fuffent attaqués, par quelque Prince, 
Ville, Communauté ou Capitaine Iralien ; mais encore de pourfuiure & d'ex- 
terminer François Sforce, & tous autres qui vouloient enuahir l'Eftat de Mi- 
lan & opprimer la liberté des Milanois,à condition qu’Alfonce fupporteroit 
les trois cinquiémes parties des frais de la guerre , &le Duc Louysle refte , & = 
4 Ce les conqueftes qu'ils feroient fur leurs ennemys fe partageroient fur le £. 
D. . mefme pied. Louys fit vne autre Ligue auec Louys Daufin de France , qui fut ; 
4eNtec.  arreftée à Briançon lediziéme d'Aouft fuinant. fs 
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Il attendoic impatiemment à Turin le fuccés de ces 
& ce futence temps-là qu'il {e fit deuant luy vn combat c 
Boniface Cheualier Sicilien & Iean de Compe 
point pour querelle particuliere, mais fulement pour la gloire des Armes, 
Boniface auoit dé-ja efté à Pignerol, ou eftoit alorsle Duc, l'an mil quatre 
cents quarente-huiét , pour auoir la permilion de fe battre auec Compeys, 
mais pour de certaines confiderations , la partie auoit efté remife au mois de 
7 May mil quatre cents quarente-neuf :Compeys neantmoins ne pût com- 
À paroir au terme, à caule qu'il auoit efté prifonnier de guerre de François 
n. Sforce : Depuis ayant cfté deliuré , le combat fut affigné de nouueau par le 
; Duc en Camp clos au douziéme de Decembre an deuant du Chateau de Tu- 
. rin,où Louys aflifta furvn Theatre comme luge du combat > accompagné 
du Prince de Piemont fon Fils, de Louys Marquis de Saluces de Lonys de 
4 Saluces fon Fils aifné, d'Antoine des Marquis de Romagnan Chancelier de 
de Sauoye, de Louys de Sauoye Seigneur de Raconis, Marefchal de Sano en 
de Pierre de Bourbon, de Louys de Bouliers Vicomte de Reillane , de Iean RENE EUANTEE 
de Montluel Seigneur de Choutagne, de Pierre de Grolée Seigneur de fainct Faq IL 
André, d'Amé Seigneur de Viry d'Iblet, de Montbel Seigneur de ! ruzafque {pt | | 
& autres, Ces deux Champions auoient chacun vn Heraut, Boniface vn | | | 
nommé Billon de Cerdon en Bugey, & Compeys, Ongrelas Heraut d’Armes É TOUTE | 
du Roy d'Hongrie. Boniface eut aupres de foy pour fon confeil Amé de Lu- LA | | 
zerne & Boniface de Valpergue Cheualiers : Ils furent vifirés parle Marefchal | LOIRE | 
de Sauoye, le Baftard d'Armagnac, & par Amé Seigneur de Viry : Leur com- UN 
bat für à la hache, puis à la dague feule , apres à la Lance & dura trois iours, | ON | 
le dernieriour ils fe deuoient battre à l'efpée , mais parce qu'il fe rencontra I} 
quelque chofe de plus aux Armes de Boniface, on ne pafla pas outre & tou- | {IN 
tesfois l'honneur du Tournoy demeura à Compeys. Lerecit dece combat | 
contient d'autres particularités fort curieules , dont le Duc Louys donna at- DU" 
teftation le feiziéme de Ianuier mil quatre cents cinquante , Prefents le vil | | 
| Chancelier de Sauoye, lean Baftard d’Armagnac Seigneur de Gourdon, ji | 
Louys de Sauoye Seigneur de Raconis Marefchal de Sauoye , François de [a il | | AU BE 
Palu Seigneur de Varembon Comte de la Roche ; Gafpard Seigneur de Va- UE 
rax , Guillaume de Luyrieux Seigneur de la Cücille, laques des Comtes de | | 
Valpergue Prefident du Confeil , refident à Chambery Nicod de Menthon | IL 
Seigneur de Nernier, Amé Seigneur de Viry, Amé de Luzerne, Jlaques de LM 
Chalant Seigneur d'Ayme-ville, Guillaume de Luyrieux Seigneur de Mont- | 
veran & Jean Seigneur de Lornay. : és il | 
Les Fribourgcoisabandonnés par Albert Duc d'Auftriche & eflants tOJOUTS à en. | fl 
en défiance des Bernois leurs voifins, { donnerent à Louys le dixiéme de Juin 44. At, {h | 
: 1450. qui leur promit deles conferuer dans leurs Priuiléges. He3:00, 
La ligue faite entre le Roy d'A rragon & le Duc Louys n'eut point d'effet, SFr I 
* car Alfonfe ayant appris la deroute des Trouppes Sauoyfiennes & le bon-heur erer. 8. | | 
extraordinaire qui accompagnoit les Armes de François Sforce, ne donna Corio. il 
point d’Armée pour entrer en Lombardic;D'autre colté les Venitiens qui ont 
toufiours efté excellents Politiques, voyants que tout faifoit ioug à Sforce fe 
rendirent aux fupplications des Milanois, retirerent leurs Trouppes qui eftoiét 
à fon feruice, & fe declarerent pour la liberté de l'Eftat de Milan ; Sforce 
fürpris de cette nouuelle & ne voulant pas demeurer à defcouuert > cn- 
uoya à Louys, Barthelemy Vifcomte , Euefque de Noüare  . lt 
Zeles Podéfta de Noïüare, pour le prier de ceffer tous Aëtes d Roi ue ede- | 
meurer neutre,pendant qu'il feroit la guerre au Milanois, leDuc ent e - pei- [| 
ncasyrefoudre;parce qu'il ne vouloit pasrôpre auec leRoy d'Aragon |A 
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my declaré de Sforce ; ncantmoins la lenteur de Louys en toutes fes affaires 
& l'authorité d'Amé Cardinal de Sabine fon Pere, qui paffa les Monts pour 
trauailler a cette paix, le porta à oùir les propofitionsde Sforce, à qui pour fe 
mieux expliquer, ildeputa Louys de Romagnan Euefque de Turin,& Jean de 
Compeys Seigneur de Torens, depuis il y renuoya Aymery Euefquede Mont- 
deuis, & laques de Valpergue, des Comtes de Mazin,auec lefquels Sforce fit 
yn Trairté le 27.de Decemb. en l'an 1450. & non pas l'an 1449.commea ef- 
crit l'Hiftorien Milanois,par lequel Sforce confentit que toutes les places que 
le Duc auoit prifes au Nouarois & du cofté d'Alexandrie luy demeuraflent, & 
Louys promit de neluy point faire la guerre : en quoy Sforce fit vn ae de 


Si : NES $ à 
grande prudence;car c eftfagefle de fçauoir perdreà propos.& celuy qui a plu- $ 


fieurs ennemys fait bien de ne pas combattre contre tous en mefme temps, & 
de faire païk ou trefue auec l'vn, pour venir plus facilement à bout des autres. 
Cependant les Milanois eftoient fi preffés de viures par l'armée de Sforce qui 
auoit occupé toutes les auenuës, qu'en cette extremité ils prirent refolution 
de saffembler pour voir à qui ils & donneroient, craignants que la faim, ou 
leurs propres diuifions ne faffent caufe de leur ruine. En cette folemnelle 
affemblée on propola de recouurir au Roy de France , d’autres mirent en ieu 
Louys Duc de Sauoye: Quelques-vns vouloient Alfonfe Roy d’Arragon, 
& les autres le Pape: mais perfonne n'eut la hardiefle de nommer les Veni- 
tiens , tant ils eftoient odieux au Peuple de Milan. Enfin on ietta les yeux 
fur François Sforce, dont le pretexte fut fpecieux , parce qu'il auoit efpoufé 
Ja Fille naturelle du dernier Duc, de qui ilauoit efté adopté , & quoy qu'il 
fat leur plus cruelennemy ; toutesfois la neceflité ou les Milanois eftoient re- 
duits fetreuua fi grande qu'ils confentirent à ce choix contre toutes les raifons 
& les apparences du monde ; Par cette feule confideration, qu'en {e foufmet- 
tansàluy, ils voyoient la fin de leurs miferes ; au lieu qu'elles eftoient pour 
durer encore long-temps , s'il leur eut fallu attendre lesrefolutions, & le fe- 
cours ou du Roy de France , ou du Pape , ou d’Alfonfe, qui eftoient trop éloi- 
gnés. Et quant au Duc Louys, quoy qu'il futà leur voifinage , & que la con- 
iondure fut fauorable , il ne s'en fçeut pas preualoir: Ce qu'vn Hiftorien du 
temps a remarqué, quand ildic, Que ff le Duc Louyseut eflé bien aëhif, ou bien 
feruy, il eut eu grande part au Duché de Milan , parce que les Milanoïs l'anoient en 
grand amour &/ crainte ; &) furent les Armes de Sauoye par les Milanois mifes aux 
portes de Milan plus de douze iours. 

Tous les Princes d'Italie furent cftonnés de ce changement ; Alfonfecon- 
nut la faute qu'il auoit fait dene s'eitre pas oppofé à la fortune naiffante de 
François Sforce , & les Venitiens de n'auoir pas affés vigoureufement fecouru 
les Milanois,dans lacreance qu’ilsauoient que le defefpoir de leurs affaires les 
obligeroit de {e donner deux, Alfonfe donc fitligue auec les Venitiens pour 
chaler Sforce de Milan, & luy par la negociation de Cofine de Medicis, 
fit alliance auec les Florentins qui s’eftoient nouuellement broüillés auec les 
Venitiens, pour vnintereft de commerce. Or quoy que la ligue d’Alfonfe 


Ambañfadeurs au Duc Louys & au Marquis de Montferrat , pour les y faire 
comprendre ; ce qui futarrefté le 16.d’Auril 145 1.àcondition quela Ville de 
Nouarre demeureroit au DucLouys, & Alexandrie au Marquis de Mont- 
ferrat , au cas qu'on les püt conquerir : Et fur l'aduis qu'eut le Duc que 
Sforce negotioit fous main d'auoir la proteétion du Roy de France, fous lof: 
fre de luy faire hommage du Duché de Milan , ilenuoya Pierre Bolomier au! 
Daufin pour luy faire connoiftre l'importance de rompre cecoup, & 
pour difpofer le Roy à s'allie auec Alfonfe , luy & les Venitiens, 
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_afinde ruiner Sforce, l'inftruétion de Boloinier porte de remohfter , que 

 Sforce ayant ei du Roy ce qu'il demandoit, féroit [elon la couflume d'Italie ; S'accor- 

droit auec les Venitiens 7 feroit perir toutes les trouppes du Roy , en recommençant 

Les chofes qu'autrefôis i) auoit faites àl Eglife de Rome , au Duc de Milan mort ;auxF/e- MOINE 

nitiens @ aux Mhilanois mefmes,dont il auoir efté Capitaine € s'en efloit fait Seigneur. de Meme 

Au Mois d’Aouft fuyuant , il y eut aflemblée à S. Amour en Comtéentre Perad: 
les Deputés des Ducs de Bourgogne & de Sauoye, pour regler les Limites des 

Pays de Bourgogne & de Sauoye, ou fetrouucrent de la part du Duc deBour- 

gogne , Louys de Chantemerle Seigneur de la Clayerte Baïllif de Macon; 

Guillaume Seigneur de Sercy & d’Igornay Baillifde Châlon & autres. Luflin 
Le premierexploit dela Ligue futcontreles Florentins, fur qui Ferdinand #72. 

“d'Arragon Duc de Calabre, Fils d’Alfonce, prit quelques places , le Marquis ire 
de Montferrat, peuapres fe mit en campagne du cofté d'Alexandrie : Mais Cor: 
fes troupes furent defaites par celle de Sforce: Les Florentins apprehendants 
la fuyte de cette guerre ,enuoyerent demander fecoursen France ; chargerent 
leurs Ambaffadeurs de prierle Roy d'interceder aupres du Duc de Sauoye 44.8. 
pourlereconcilier auec Sforce , & de prefler la venue de René Roy de Sicile %#*- 
en Italie, en luy offranthommes & argent, pour s'oppofer à Alfonce. Pingon de 

=  Margucritede Charny vefue d'Humbert Seigneur de Vilars Sexe] Comte 54°. 5». 

u He ne : r.Adorn. 
de la Roche fur lOgnon , Fille & heritiere vaiuerfellede Geoffroy deChar- 3. 

6 ny Seigneur de Sauoyfy & de Lirey, fiten cetemps là vn riche prefent au Duc Feu 
Louys, dontles Patentes font dattées à Chambery le 22. de Mars 1452. Ce pou 
fut de la pretieufe Relique du S. Suayre, que Geoffroy Seigneur de Charny de sem. 
{on Ayeul , auoitauparauant donnée à l'Eglife de Lirey en Champagne qu'il 2 . 
auoit fondée l'an 136. & qui auoit efté longtemps gardée au Chateau des. de Eng 
Hyppolite en Comté. Tousceux qui ont parlé de Marguerite de Charny & LS" 
du S. Suayre,ont ignoré l'extraction de Marguerite de Charny & lelieud’où il mure. 
eftoit venu; ce que deux celebres Autheurs nous ont appris. $ Prafe 

= Cefurenuironce temps là que Louys enuoya au Pape les Abbés Vafn Ma- re 

à labaila & Henry de Albertis, pour demander l'Euefché de Maurienne vacan: F:Vitor: 


te par le decés du Cardinalde Varembonen commande pour Iean Louys are 


Iuffir 


fin: 
Hifi.Ven: 


de Sauoye fon Fils, iufqu'à ce qu'il fut en âge  l'Erection de Bourg en Euef Cou ar: 
che , dont le Duc auoit dé-ja follicité fa Sainteté par laques de Chaues à 
Cheualier de l'Ordre de fainct Jean de lerufalem , & pour faire retrancher les Tics 
referuations & les Graces expectatiues, que le Pape accordoit trop librement, ie - 
à caufe que les Eftars de Sauoye en receuoyent du preiudice , en ce que le EN 
Pays fe remphiffoit d'eftrangers & de gensinconnus, en qui le ue fe 
pouuoit pas fier & qui portoÿent ailleurs les reuenus de leurs benefices à l'ex- 
clufiondes naturels fuiets du Duc. - ; 
= Cette mefine année le Roy Charles feptiéme, entreprit de faire la guerre 
= au Duc Louys , dont aucun des Hiftoriens du temps, n'a fçeu dire la caufe. Chronid: 
À Alain Chartier dit que ce fut Pour de grandes caufes 7 extorfions que Louys au 
re fait auparauant aw Roy cr àla Couronne. Vnautrea efcrit que c ur à cau e e 
% quelques pretentions que le Duc auoit fur le Daufiné ; & Dup un Fe ÿ 
parce que le Daufin traittoit fon mariage auec la Fille du ou à l'infçeu ; a Hide 
Majefté. Mais ce ne fut pas le veritable fuict de cette pretendue guerre: Car 
d’yncofté le Duc n’auoit rienfait contre les incerefts du Roy, & ñe preten- 
doit rien fur le Daufiné, ayant quitté longtemps auparatant at un 5 
droits qu'il auoit furles Comités de Valentinois & de Diois ; & d'ail : 
mariage du Daufin & de Charlotte de Sauoye , eftoit dé-ja arrefté. ; à 
bien yray que le Roy auoit toufiours fur le cœur que ce mariage ; ef 
conclu fans font confentement ; neantmoins quand il fe mit en chemin 


TTe lan 


Pignier: 
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Gobelin. 
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l'an mil quatre cens cinquante deux , pour venir faire la guerre en Sauoye:1l_ 
ne prit pas cepretexte. Il fautdonc pour en trouuer l'origine prendrelar 
chofe de plus haut. : 
Iean de Compeys Seigneur de Thorens , principal Fauory du Duc Louys, 
abufant de fon credit , s’attira la hayne des plus grands Seigneurs de Sauoyes 
entre autres de Iean de Seyflel Seigneur de Barjat Marefchal de Sauoye def 
François de la Palu Seigneur de Varembon Comte de la Roche & de Guil 
laume de Luyrieux Seigneur de la Cucille & de Savigny, quine pouuants 
fupporter l'Infolence de Compeys, pratiquerent leurs "parens & leurs amys, 
pourfaire vne Liguecontre luy,& contretous ceux qui tiendroient fon party> 
à la referue toutesfois du Duc , des Princes fes Enfans; des Cheualiers del'Or- 
dre, de fes Miniftres & de fes Oficiers : Cette Ligue fut iurée par eux , par 
Lancelet Seigneur de Luyrieux & fon Fils, laques de Montbel Seigneur d’Én- 
tremonts , Gafpard Seigneur de Varax, laques de Chalant Seigneur de Va- 
rey ; Amé Seigneur de Viri, Philibert de la Palu Seigneur de faint lulin & An- 
toine de [a Palu Seigneur d'Efcorens Freres, Pierre de Menthon Seigneur de 
Montrotier , Nicod de Menthon Seigneur de Nernier & Claude de Menthon 
Seigneur de Grefifesenfans Hugonin Aleman Seigneur d’Arbent , Aymé 
de Seyffel Seigneur de Montfort & Iean & Claude de Lornay. Ces Gentils- 
hommes craignants que Compeys ne fit paffer cela pour vn complot contre 
l'Eftat, en parlerent au Duc, qui n'en fit pas compte; fur l'affeurance qu'ils luy 
donnerent de fe departir de cette vnion fielle luy déplaifoit : Cependant 
Compeys ayant rencontré à la chañe des Domeftiques du Marefchal de 
Sauoye,deVarembon & de laCueille,leur voulut faire iniure & la reçeut deux, 
dontil fe plaignit à la Ducheffe, qui porta la chofeà cette extremité, que le 
Duc fit proceder criminellement contre tous ces Gentils-hommes ligués: 
Eux craignants la cholere du Prince, fe retirerent en Daufiné & enuoyerent 
faire excufes de leur part par fainct Prieft Gentil-homme de Daufiné. Cette 
foubmiffion ne fut pas capable de ramener l'Efprit du Duc; tellement qu'Amé 
Cardinal de Sabine vint en Sauoye, pour euiter les dangereules fuytes de cét 
affaire ,qui eftoit fort legere en fon commencement:Il moyenna donc quele 
Duc en a prefence ; du Prince de Piemont , de trois Cardinaux & de plufieurs 
Euefques , Abbés & Gentils-hommes , les rappella dans leursbiens & 1ccom- 
moda leur querelle auec Compeys; apresles declarations qu'ils firent qu'ils fe 
departoyent detoutes confederations : Mais apres le decez du Cardinal de 
Sabine, Compeys nefe croyant pas Garisfaie Lait vne nouuelle accufation 
Contre eux & par l'appuy de la Ducheffe & du Daufin fon Gendre, obligea 
Louys d'aller au Pont de Beauvoyfin , ou tous les Gentils-hommes fufnom- 
més furent citésen perfonne pardeuant le Duc à larequefte du Procureur Ge- 
neral de Sauoye, & depuis furent bannis à perpetuité de l'Eftat, leurs biens 
confifqués & Îeurs charges données par fentence, de l'an 145 1.8 peu de iours 
apres le Heraut d’Armes de Sauoye fut enuoyé au Marefchal de Sanoye 
à Varembon &h la Cueille, pour leur demander le Collier de l'Ordre, & le è 
Chafteau de Varembon fut rase. - 5 
Cette fentence rendueauec beaucoup de precipitation,caufa du defordreen® 
Sauoye, ainfi qu'ont remarqué les Hiftoriens du tem pss carles profcrips re-$ 
coururent au Pape Nicolas V. & au Roy d’Arragon,qui en efcriuirent au Duc; fi 
mais inutilement, Philippes de Bon Duc Bourgogne, s’employa auffi pour & 
eux, & enuoya à Louys leBaillif de Châlon & Meflire Iean Jaquelin Licute- à 
nantau Bailliage de Mafcon, qui ne peurentrié-obtenir:leur dernier refuge fuck 
auRoy Charles VII. à quiils demanderent protetion pour leur reftablifle- $ 
ment : Le Roy fut bien ayfe de rencontrercette occafion pours'en prendre au 


_ "0 
Duc 
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Duc, tant à caufe du mefcontentement qu'ilauoit du Mariage du Daufñr fon 
Fils auec Charlotte de Sauoye , ainfi que nous auons dit, que pour fe vanger 
de fon Fils , qui eftoit l'vn des Proteéteurs de Compeys : Charles en efcriuit 
donc au Duc auec beaucoup de chaleur ; à quoy il fit refponce : Qu'il auoit 
fait iuftice contre desifuicts reuoltés, qui auoient voulutroubler le repos dé 
fon Eftat. Sur ce refus le Royfeiniten Campagne auec vne armée,& vintiuf- | 
qu'à Feurs, au mois d’Aouft de l'an 145 2. & eut paifé outre, fansle rencontre sue 
du Cardinal d’Eftouteville , qui reuenoit defa Legation de France, & s'en re- 
tournoit à Rome , qui ayant fceu le fuiet de ce voyage , pria Sa Majefté de 
s’arrefter ,jufqu'à ce qu'il fe fut abouché auecle Duc : Ce qu'ayantfait, Louys Parad. 
allatreuuer le RoyàFeurs, & cette entreuêue fe paffa auec tant de fatisfa- En 
» tion, que Sa Majefté fe contenta d’vne promeffe quele Duc luy ft le vingt- Lcd 
* fepuiéme d'Octobre mille quatre cens cinquante deux, dereftablir dans trois 
| mois les Gentils-hommes qu'il auoit chaff de {es Eftars, & le mefine iour : 
il y eut renouuellement des anciennes Alliances de France & de Sauoye par vn Haras 
 Traitté particulier, par lequel le Duc s'obligea de feruir & d'aflifter le Roy & rise 
fes fuiets enuers tous , auec quatre cents lances , que le Roy feroittenu de fou- #0* Preu- 
doyer, exceptéle Pape &l'Empereur; & que deux cents Gentils-hommes & hinal. de 
Chefs d'Hoftel des Eftats de Sauoye feroyent tenus d’en iurer l'obferuation.Ce Bourgog. 
fut aufi en cette conference que le Roy confentit au mariage du Prince de Pie- Chase 
mont auec Yoland de France fa Fille : Et quant à celuy du Daufin & de Char- Parad. 
lotte de Sauoye ; Sa Majefte defira feulement que l'accompliffement en fut Frderé. 
differé pour quelque temps, par certaines confiderations. Et Voyla comme fe lee | 
termina le voyage de Louysen France ,& lesraifons quiauoyent fait auancer ch.44. 
le Roy iufqu’à Feurs, dont tous nos Hiftoriens Sauoyfiens n’ont eü aucune se 
connoiflance, fors Paradin & Louys Chiefa , qui en ont eü quelque peu de lu- 
miere ; mais ce dernier s'efttrompé dedire que la chofeauint fan 1454. 
Louys à fon retour , ayant reçeudiuerfes plaintes de fes fuiets de beaucoup Titr. delà 
» de defordres qui fe faifoienten l'adminiftration de la luftice , à l'opprefion de ne 
: fes Peuples;conuoqua vne affemblée des trois Ordres defes Eftats à Geneue, So 
: qui futtenue l'an 1453. 
L’Ambaffade que les Florentinsauoientenuoyée en France , pour auance 
la venue de René Roy de Sicile en Italie, afin de faire diuerfion des defleins 
» de la Ligue contr'eux , & contre François Sforce riouueau Duc de Milan 
leur allié , eut quelque effet ; René auec vne armée fe mit en chemin 
= pour pañler les Alpes ; le Duc Louys & le Marquis de Montferrat 
3 s’oppoferent à fon paffage , fuyuant le Traitté qu'ils auoient fait auec =. 
le Roy d'Arragon & les Venitiens ; tellement que René fut contraint Ho 
< de s'en retourneren Prouence : Mais Louys Daufin de France ennemy d'AI- 
, fonce & des Venitiens leua destroupes, & facilita à René l'entrée de fes gens 
= en Italie, qui de fon coftés’embarqua für des Vaifleaux de Pierre Frepofe & Core. 
- les alla ioindre à Aft. pes ! h … af. Hifée 
= Le Duc Louys, à quileRoy Charles V II. auoit fairconnoiftre qu'il y alloit PAR 
À del'intereft de la Couronne, de fauorifer le paflage de l'armée de René, & 
qui la voyoit d'ailleurs commandée par fon Gendre, auec qui ilne vouloit pas 
rompre , retira Les Gens des auenuës : Ainfi cette armée Françoife entra en 
Lombardie , & fit la guerre aux Venitiens auec Sforce : LePape Nicolas V. 
voyant l'Italie en combuftion ; s’entremit dé faire vne Paix, laquelle à la 
— fin fut conclue entre le Roy d’Arragon , les Vnene 5 le Duc de Milan ê en 
les Florentins , pour eux & pour leurs alliés, à Lodi le’. d'Auril TA4SA ul. 
- oùparvn article , il fut referué que dans quarente iours le Duc Louys S'Y pignel .7: 


k j 
 pourroit faire comprendre s'il vouloit : Il eftoit alors en Sauoye, ou le Roy luy 
ETES enuoyæ 
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enuoya l'Euefque d'Alerh 8 Charlus grand Maiftre d'Hoftel de France, pour 
fe le prier d'accorder le reftabliffement des Gentils-hommes chafés de fon: 
. Pa Etat, füiuant ce qui auoit efté promis à Feurs ; mais le Duc par vne deference 
de Comp. extraordinaire deputa en France l’1 r.de luillet Henry d'Afperling Euefque de 
des. s$ yon, Antoine Pyochet Chantre de l'Eglife de Geneue , & Pierre d’Annef 
fi fon Secretaire, pour prier {a Majefté d'en ordonner commeelle treuueroit 
à propos; de forte que le Roy, pour terminer cette affaire, fut d’aduis le 6. 
d'Aouft fuiuant , que le Duc de fon authorité deuoit cafler la Sentence du 
Pont de Beauuoyfin , rappeller ces Gentils-hommes, & les remettre dans leurs 
biens & charges, ce qui fut executé. 
S.Marhe. Le Daufin fut fi irrité de cét accommodement, & du refpe&t que le Duc 
L.14. ch 9. Louys rendit au Roy,qu'il fit faire plufieurs courfes & hoftilités dans les Eftats 
ne deSauoye : Etce fut alors que les Daufinois fe faifirent de Montluel , d'Am- 
delhif. bronay, Lanieu & de S. Genys, mais cette guerre ne dura que trois mois, car 
EE ee le Beau-pere & le Gendre s’aiufterentle 14. de Septembre par l'entremife du 
HA, d Ducde Bourgogne & des Bernois : Le pretexte de la guerre,fut l'hommage du 
Cote Marquifat de Saluces pretendu par ces deux Princes , ce que nos Hiftoriens de 
ue Sauoye ontignoré. Il fut donc dit par le Traitté, que la queftion de lhom- 
Tir. de mage du Marquifat demeureroiten fufpens pendant fept années, fans preiudi- 
ce ce du droit des parties : Quetous les Chafteaux, Villes & autres lieux pris par 
le Daufin feroient rendus : Que le Daufin renuoyeroit fans rançon Louys Sei- 
gneur de Luyrieux , Franchelins, Philibert de Viry Seigneur de la Serra, Henry 
Seigneur de Colombier , Antoine d’Aigremont, Pierre de Dory., Claude de 
Bouceuant , Eftienne de Liant, Pierre de Meyfieu, Iean de S. Marcel, Aymon 
dePrés , les Baftards d’Arlos & de Dortans, Claude de Lauieu, Humbert Mce- 
ftral , lean de Sergier, Hugues de Serrieres, François de Senarclans, Guillaume 
de Saconnay & autres Prifonniers de guerre : Et que le Duc de fon cofté relaf- 
cheroit auffi François de Chaponay,laques de l'Eftoyle,le Fils du Begue,Ray- 
mond de la Roffiere & quelquesautres, qui auoient efté pris prifonniers apres 
les Trefues, par François Marefchal Seigneur de Montanay ;& qu'au furplus 
il y auroit bonne intelligence entre les deux Eftats comme auparauant. 
co L'Hiftorien Milanois écrit , que Sforce,apres auoir fait paixauec l’Arrago- 
nois & les Venitiens, enuoya partie de fes Trouppes pour recouurer les places 
& les Chafteaux que le Duc Louys auoit conquifes dans le Duché de Milan, 
depuis la mort de Philippes Marie , & qu'il reprit Bafignana , Valence, & 
generalement tout ce qui eft au delà du Fleuue Sezia ; mais c'eft vne flatterie, 
caril n'y eùüt point de guerre entre ces Princes , parce que le Duc de Sauoye 
auoit efté compris en la paix de Lody comme allié d'Alfonfe & des Veni- 
tiens: En effet , quoy que Sforce eût deflein de reünir à l'Eftat de Milan la 
plufpart des lieux qui en auoientefté demembrés par les Ducs de Sauoye: 
neantmoins cela ne fe fit que par accommodement ; dont les Entremer- 
teurs furent de la part de Louys, laques des Comtes de ValpergueChancelier 
de Sauoye , & Gabriel de Cardonne Treforier general de Sauoye; & pour 
Sforce, François Comtede la Mirande , George du Mayne Cheualier, Pierre 
de Pufterle & Chicco de Calabre fon Secretaire. Le Traittéf fit à Milan au 
ne na logis du Chancelier de Sauoye le 30. d'Aoult 1454. par lequel ces deux Prin- 
Cham.des CSS ratifierentle precedent fait entr'eux le 27. de Decembre 1450. confenti- 
Comp. de rent que le Commerce fut reltably auec toute liberté entre leurs Sujets & 
Paris. Jeursadherants. Le Duc Louys quitta au Duc de Milan, Valence, Bafligna- 
no,Candie,Bourg-franc, Peceto,Preda,Frafcarola,laTourde Borres,Brem ond, 
fainét Ange . Caftel-nouel, Paleftri, Caffine deBoffi , Conflans, Villate, de 
Bulgaro, Vicolongo le Comté de Blandrate, Montcaftel & Cafaualon, les 
Terres 
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Terres, Chafteaux & Villes qui font entre Nouare & Vercel, faiuant les li 
mites accordées entre Amé Duc de Sauoye & Philippes Duc de Milan, àla 
referue de la Seigneurie de Cafiuellarum qui appartiendroit à Louys, auec tout 
ce quieft au deca de la Sezia: Que les Seigneurs de Candie, de Cauours , de 
Carreto , de Chafteau-neuf, de Courtemille, de Romagnan, de Vifque, de 
Fiefque, de Bouromero, de Grimaldis, de Doria & de Ferrero, quiauoientte- 
nu le party du Duc de Milan,féroient difpensés du ferment de fidelité qu'ils 
deuoientau Duc de Sauoye : Que Louys confirmeroit les Priuileges accor- 
dés par {es Predecefleurs au corps des Marchands de Milan le vingt-fix de 
May 1346. &le22. de Mars 1399.ce qu'il ratifia depuis à Annecy le 28. de 
Septembre fuiuant; proteftant que par l'alliance qu'il venoit de faire auec 
Sforce,il n'entendoit pointfe departir des confederations qu'ilauoit faites auec 
la France. 
= Le2o.du mois de Mars fuiuant, il vendit la Baronnie de Gex à Iean Ba- Tirr. de 
f: ftard d'Orleans Comte de Dunois &de Longucuille , à la charge du rachet. HR 
— Et pourtémoigner au Roy la paflion qu'il auoit de fatisfaire à tout ce qu'il 
<, auoit promis à Feurs, il alla à fainét Porfain où eftoit fa Majelté ; & par {es 
. Patentes du 16. de Decembre 1455. nomma les deux cents Gentils-hom- 
à mes & Chefs d’'Hoftel defes Eftats,qui deuoient iurerou enuoyer leurs Sellés 
. pour lobferuation du Traitté fait à Feurs ; Prefents à cette declaration, Iean A “e 
de Grolée Preuoft de Montjou , Claude de la Baume Comte de Montreuel, 4 Ho 
Taques Comte de Montmayeur , laques de la Baume Seigneur de l'Aberge- 
ment, Antoine des Marquis de Romagnan Prefident de Piemont , Martin 
le Franc Preuoft de Laufanne , Humbert de Montluel Seigneur de Chafteau- 
fort , Amé de Chalant, Seigneur de Varey, Iean du Saix Seigneur de Ba- 
nains, lean Michel Preuoft de Vercel, Guillaume de Viry Prefident des Com- 
ptes,Iean Seigneur de Blonnay , Guillaume Seigneur de la Serra, Amé Sei- 
gneur d’Vrtieres , Louys de Bonniuard Maiftre d'Hoftel du Duc, Humbert 
Veluet, Antoine Bouuier & Guillaume de la Foreft, qui auoient fuiui Louys 
en ce voyage, & qui eftoient defon confeil : Mais le Duc donna vne meilleure 
preuue de fon affection enuers la France , & de la deference qu 1lauoit pour Le 
Roy ; car le Daufin ayant proietté de faire quelque mouuement dans le 
Royaume, par les pratiques qu'il entretenoit auec les Ducs de Bourgogne,d’A- 
lençon & de Bourbon ;& ayant enuoyéen Sauoye au Duc Louys _. ui 
pere pour auoir gens & argent , le Roy qui en eüt le vent ci 
= ce à Louys-Antoine de Chabannes Comte de Dammartin, pour luy dire qui 
 tiendroit à iniure le fecours qu'il donneroit au Daufin ; Le refpect du a fut oi 
plus grand au Duc, que la confideration de l'alliance qu'il auoitauec PE Louys XI 
fin; car il refpondit au Comte de Dammartin, Qu'il ne portoit point F de D À. 7. 
contre fon deuoir , > quil feauoit ranger fes defirs à fa pailfance 30 qui mer awoit 
point d'autres que le contentement de [a MA aje fe 
Lesfoins que prit le Comte de Dammartin de 
fincerité des intentions de Louysen vn rencontr à 1 
la France, luy procurerent le don du Comté de Cler He an o peur, 
le Duc le gratifia ; ce qui découure clairement l impolture ‘vn Re . be . si 
fionné, quia voulu perfuader que Louys auoit donné o _. X La 8 
l'auoit fecouru d'hommes & d'argent, pour nuire au Roy & à ! Etat. . * uoyfienne 
2 le Daufin ayant fçeu cette réponce, & que le Comte de Dammartin auoit o 
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Mathieu. d Orenge, quieftoit le principal de fes Confeillers, puis en Flandres auprés 

de Philippes Duc de Bourgogne. j 0 
Ti. dela Le uinziéme du mefme mois, Louys, pour reconnoiffance des feruices ras 
Chamb. qu'il auoit reçeus de Iean de Seyffel Seigneur de Barjat & de la Rochette Ma- gé, 


des Côpt. refchal de Sauoye, erigea la Seigneurie de la Chambre en Comté , enfaueur dela 


S 197% d'Aymé de Seylel fon Fils , qui, comme heritier de Gafpard Seigneur de la PK 
Chre. Sa. Chambre fon Oncle , prit lenom & lesarmes de la Chambre. Le Roy qui oët 
5. fe defioit dés long - temps du Daufin , eftoit à Ganat en Bourbonnois , d’où 
il enuoya au Duc des Deputés, pour tirer nouuelle affeurance de luy qu'il 
n'aflifteroit point le Dauñn ; ce que le Duc luy promit par Lettres dat- 
tées à Bourg en Brefle le vingtiéme du mois d'Aouft. Vn Hiftorien dit 
que le Roy defira que les Habitans de Turin y donnaffent leur confen- 
tement. 

Sigifmond-Pandolphe Malatefte Seigneur de Riminy , ayant prouoqué en 
Duel Federic Comte deMontefeltro & d'Vrbain, pour plufieursoffences qu'il 
auoit receües de luy ; & celuy -cy ayant accepté le Combat , l’autre enuoya 
demander permiflion au Duc Louys de le faire dans fes Eftats par Galeot 
Preues  Malatefte Comte de Glofeüil fon Ambaffadeur : Ce que le Duc luy accorda 
pag363: par patentes dattees à Chambery le cinquiéme d'Oétobre mil quatre cens cin- 
quante fept ; prefents les Comtes de la Chambre & d’Entremonts , les Sei- 
gneurs de Luyrieux , de Varax & de Lullins, Guyotin de Nores Prefident de 
Chambery , & de Gencuois , Seguirand de Gerbais ,Iean de Lornay , laques 
Richard , Humbert Veluet & Guy deFefigny : Mais on n’a pas {çeu fi la cho- 

{e fut executée : 

L’Hiftorien de Piemontraconte que l'an 145 8.Archimbaud de Hasbac Co- 
lonnel de Gafcons, ayant fous pretexte de vifire pris prifonnier Louys de Bou- 14 
liers Seigneur deCental & de la Valdefture Vaffal du Comté de Proûence, & 
Honorat de Lafcaris Comte de Tende , les remit entre les mains du Duc 
Louys, dont René Roy de Sicile, Comte de Prouence s’eftant plaint, Fran- 
çois Sforce Duc de Milan les obligea d'en remettrele iugement au Pape & au 
Marquis de Saluces: Depuis ce Gafcon s’eftant fortifié dans Le Chafteau de 
Roflane & y faifant des Voleries, Louysluy fit coupper la Tefte. 
ping Ang, Ce prince le 1 5.dé Maïs 145 9. creale Senat de Turin,auec authoritéfouue- = 
Tai. raine ; pour iugertoutes les affaires ciuiles & criminelles, ne croyant pas que M 

fans la luftice, fes Suièts peûffent vitre en repos, 3 
Depuis eftant à Quiers,il erigea les Scigneuries de Varax,deRichemont & Ses 
de la Poype en Brefle en Coimté,fous le Titre de Varax le 26. de Feurier 1460. a 
Ru ee faueur de Gafpard Seigneur de Varax,& pour recompence de {es feruices ; = 
Brefe, * prefents à cette conceflion lanus de Sauoye Comte de Geneue, laques de Sa- 5 
uoye Comte deRomont,l Archeuefque de Tarfe, Aymon Comte de la Cham- 44 
bre ,Richard Comte de Crefcentin , André de Martel Scigneur de Grand- Vi 
mont, & Guillaume de Chalant Scigneur de Chaftel. Et au mois de May # 
fuyuant, par Patentes dattéesà Montcalier à la priere de Claude de la Baume % 
Comte de Montreuel, il declara qu'en Breffe , (fors dans le Comté de Vil-# 
lars) il ne fe payeroit aucuns lods des Seigneuries & fiefs en cas de Vente ; en à 
prefence d'Antoine des Marquis de Romagnan , Chancelier de Sauoye; des pii 
Cormtes de la Chambre & de Varax, du Seigneur deGrandmont & de Louys F 
de Bonniuard{on Maiftre d'Hoftel : Priuilege, dontles Gentils-hommes de 68 
_ Breffe iouyffent encore auioud’huy. Fa 
de Jean Duc deBourbon ayant refusé à Louys , l'hommage du Chafteau |: 
Beajol- de Befenens en Dombes, dontils auoientdeja efté en differend. Ily eût ouuer-Æit 
Lis ture de guerre entre ces deux Princes & quelques hoftilités fur la frontiere de 
Brefle 


Ang Taur. 


Chieza. 


y 


1) 
| PURES 
IXOY 


le NET Ie 

alé Maifon de Sauoye. S19 
— & de Dombes, dont le Roy Louÿ 
 herneen Anjou, le 19.d 


conferuer l'amitié qui 


SRE de a s 

SE ayant euaduis , leur eftriuit de Moli- touenr. du 
Oétobre 463. qu'ilen vouloiteftte l'Arbitre, pour Ter 
auoitefté de tout temps entre les Maife ÉRNe 


È f ons de Sauoye de France. 
& de Bourbon;à quoy ces deux Princes confentirenr :deforte que le Roy leur 


depefcha Amanion d Albret Seigneur d'Orual, Guillaume Coufinot Baillif de Tir, deja 
Roüen & Triftan l'Hermite Preuoft des Marefchaux de Frince qui ne peûrent Chamb. 

faire autre chofe que d'obtenir des Frefues : 8e la Trefne finie, le Roy enuoya Se fe 
en Sauoye l'Euefque de Viuiers, Vdrie wvif 


uel ÿ &c Laurent Paterin Docteur és 
Loix, & Le Baillif d'Alençon; puisle Senefchal dé Valenéinois ; Qui s’affemble- 
rent fans rien refoudre. 


Les Troubles que Philippesde Satoye Comte de Brèffe Fils du Duc Lou 
auoient excités en la Cour, dont nous patleronsailleuts :f 
aquis auprés de la Nobleffe, & Le mépris qu'il faifoit du Prince de Piemonc she 
rent refoudre le Duc de fairé vn voyageen France auprés du Roy Louys fon 

= Gendre, pour en arrefter la füite : Il arriuà done À Lyon au mois d'Octobre con. 

Mi465: fuyui du Comte de Geneue fon Frere, du Marquis de Saluces & autres 225. 

e grands Seigneurs : Et quoy qu'il fut fort incommodé dé la goutte , & que l'E- cu 
uefque de Montdeuis , ean de Compeys Abbé de Six Chancelier de Sauove. 
Antoine Pyochet Preuoft de Laufanne Chantre de Geneüe , Amblard de Vir 
Abbé d’Abondance, laques Richard Prefidentde Chambery, Nicod de Men- 
thon & lean de Champion fon Maiftre d'Hoftel, perfonnages à qui il defe- 
roit beaucoup , & qui eftoient de fon Conteil, le diffuadaffent d'entreprendre 
ce voyage en vne fatfon fi fafcheufe: Ncantmoins il pañla outre; le Roy eftoit 
allé à l'ile, pour detourn erPhilippes le Bon Duc de Bourgogne d’vne entre- Monfrel. 
prife qu'il vouloit faire contiele Ture , Louysattendir S. M, à Paris , & luy Po 
enuoyale Prince de Piemont, pour luy tenir compagnie. LeRoy à fon retour &xr. 
rencontra le Duc àS. Clou , qui luyfit entendre le defordré de fon Effat, causé 
par l'humeur boüillantéde Philippes fon Fils; tellement qu'il fut concluentre 
eux que le Roy trouucroitvn prétexte pour le faire aller en France & queS.M. 

 s'affeureroir de luy : Ce fut en faite de cela que Philippes far arrefté & mené 

£ Prifonnier à Lochesau moys d'Auril 1464. & peu apres luuenel des Vrfins un 

2" Seig. deTrainel Chancelier de France, Pierre Doriole ; Cy-deuant Gencral Chambre 
des Finances & Humbert VeluerPrefident de Geneuois, s’aflemblerent en Sa- En dd 

kuoye, pour aiufter le differend que le Duc auoit auec le Duc de Bourbon, *” 
pour l'hommage de Befenens , mais ce fut fans efet. Rues Le 

Louys, apres auoir demeuré en Francel'efpace de 13. mois , s'en reuint en enr 
Sauoye,où il fut vifité par les Ambaffadeurs de Charles Duc deBerry, des Ducs pour la ; 
deBourgogne , de Bourbon; de Bretagne & autres Princes, qui proicttoient de ue 
faire vne Ligue contre le Roy, fous le nom du Bien Public & le vouloient en- è 
gager àce party; ce qu'il refufa conftamment , à caufe des obligations qu’il 
auoitau Roy; refolut d’aduertirS. M. de tous les defleins de fes cnnemys & Fa 
fut iufqu'à Lyon , où il fe fit porter à caufe de fa goutte, pretendant d'aller à 3-57 

= Moulins en Bourbonnois, où ie Roy deuoit venir: Mais ce Prince tomba Da one 

lade à Lyon & mourut vniour de Mardy vingtneufuiéme de Januier 1465. 54 SA. 

Ÿ entre huit & neuf heures du matin, n'ayant auprés de foy que le Comte de Ars 

Romont fon Fils, leleune Marquis de Saluces , Aymar de Poyfieux dit Cap- HOT 

dorat & Coudrée de la Maifon d’Alinge en Chablais. Son Corps fut porté à çois de 

Geneue & inhumé anec l'habit defainét François , en la Chapelle de fainte Gone 

Marie de Bethleem le fixiéme de Fevrier fuiuant ; & fon cœur & {es entrailles 544.21. s. 

deuant le grand Aurel de l'Eolife des Celeftins deLyon , auec cét Épitaphe, 


composé par André Roland Poëte de Vercel. 


ÿs, 


c credit qu'il s’eftoit 


Sant 
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Sunt quibus ef? animus fublimia condere tantum , 
Nominis aterni que Momimenta forent 

Non fic illustres Amadaus € bic Lodoicws , 
Sabbatia primi conShituëre Duces. 

Ale fm bic nobis Celeffinenfibus hortum 
Infignem copis pomiferémque dedit , 

Alter x hancpouit tanto adem Principe natus , 
Hic ob falgebat Regia cel[a Patris. 

Ad quid ea cut populis ulla non lawde minores 
Perpetuum canerent hos meruiffe decus. 

Non fedin hoc folum , ut votis penetrare liceret 
Celum > Celicolis Thura Sabea dare; 

O pietas Dinim curauit terque triumphos: 
Neuter obid Diutm de grege pulfus eat. 

Exta tamen nofiri Lodoici hociure; Gebennis 
Ofa ad dileëte Coniugis ofa iacent : 

Mille quadringentos annos fex &: decies [ex 
Claudebat triffis faneris atra dies. 

Subtrahe coex numero , decies [ex , annus erit quo 
Celeftinenfes hanc fébiere domum. 
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Enf Celuyquia dreffécét Epitaphes’eft mépris en a datte du decés de ce Prince, 
Cofogr. qu'ilrapporte à l'an 1466.ce qui a fait direà Theuet , Paradin & à wander- 
burch qui l'ont publié , que Louys eftoit mortcette année, quoy qu'il foit cer- 
tain que ce fut le 29.de Januier r465.comme portent l’ancienne Chronique 
M. S. de Sauoye Latine , faite par vn Autheur qui viuoit en ce temps-là ; & 
fancien Martyrologe de l’Eglife S. François de Geneue, qui eft au Conuent 
des Cordeliers de Chambery ,oùilyaces mots 4ymo Domini 1465. 29. lan- 
uarÿ in Cinitate Lugduni obiit felicis reccrdationis Illuftrifimus Ludouicus Dux 
Sabandie «> apportatus ad Conuentum iflum ; fepultéfque in habitunofiro in Capella 


Botero. 5 \ à = S se . 1 
Pingon,… Jé4 ixtA Luftrifimam Vacrem fuam ,die fexta Februari, cuius anima requiefeat 
Aïb.Gent. in pace. Amen. Ce qu'ont aufli reconnu quelques-vns de nos Hiftoriens ; mais 
CG Ang. 


LS Philippes de Bergame, Taboüé, Dopglioni &l’Autheur de l'Hiftoire du Con- 

Paradin. uent des Celeftins de Lyon , fe font mépris de dire que fa mort arriua 

Apolpout l'an 1462. 

la maifon S RUEAR 

deSauoye.  Ainf mourut Louys Duc de Sauoye, Prince qui eutbeaucoup de qualités,qui 
Îe rendirent recommandable;il fut extraordinairement pieux,grand lufticier, 


Son 


Gobelin. 
L.7.com. 
ment. 


di $ R EI 
amateur de fon Peuple , eftimé de tous les Princes fes voyfins, qui p'entrepri- e 


rent rien de remarquable pendant fon regne, fans fa participation & fans auoir 
recherché fon Alliance : Il eut non feulement la gloire d’auoir conferué, mais 
augmenté l'heritage de fes Predecefleurs ; l'affabilité & la clemence 
eftoient fes vertus les plus familieres , & la patience dans {es continuelles 
incommodités. Bref il fut fi bon, qu'il alla iufqu'à l'excés ; car Anne de 
Chypre {on Efpoufe prit vn tel afcendant für luy, qu'elle fe rendit Maiftre£. 
fe abfoluë de fes volontés , & difpofoit des Charges & des Finances de l’Eftat, 
Ce qui a donné occafion à vn Hiltorien du temps de reprendre certe facilité 

par laquelle les Cypriens eurent les principales dignités à l'exclufon des 
Sauoyliens & des Piemontois , cequialienalabonnevolontéde la plufpart de 
fes Sujets ; & au lieu qu’à l'exemple de fes Anceftres, il deuoit fe rendre Arbi- 
tre des autres Princes ; le trop de complaifance qu'il eut pour vn fauory , le 
porta à cette extremité , de confentir qu'il yen eut vn entre luy & fes Su- 
jets. Il eft encore blafiné de n'auoir pas efté aflez exact obfcruateur de es 


promefles, 
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promeffes. Sa Deuife éftoit yn Rocher d’où lortent de 
lunataV'irtute, pour fignifier qu'il n'auoit que de bonnesinclinations. 
Janus Roy de Chypre, de Ierufalem & d’Armenie n'auoit point treuué eri 

toutes fes affaires, en fes guerres & pendant {à prifon ; de plus affeuré refuge 
 qu'aupres d’Amé Duc de Sauoye ; c'eft pourquoy pour fe lier d’amirié plus 
eftroitement auec luy, il auoit defiréfonalliance & accordé Anne de Chypre 
fa Filleaifhée (qu'il auoit eù de à Femme Charlotte de Bourbon ; & fon pas 

d'Helene de Brunfwich, commes’eft imaginé vn Hiftorien) à Aimé. de Sa- 
uoye Prince de Piemont fon Fils aifné l'an 143 1. Mais ce ieune Prince eftant 
deccdé auant l'accompliffement du mariage, ainfi que nous auons dir cy- 
deflus ,on propofà de la marier auec fon fecond Fils Eouÿs qui ne portoit 
que la qualité de Comte de Geneue >&non pas de Seigneur de Chambery, Fanderb, 
comme vn Autheur moderne a écrit. François de la Palu seigneur de Va- no 
rembon & Iean de Compeys Seigneur de Gruffy Ambaffadeurs d'Amé en f- sg 
tent les premieres ouuertures , & Simon du Puy Efcuyer du Duc Arné fur poi- 

teur de la Procuration, & fit le voyage de Chypreau mois de Noûembre 1431 Tire, de 
Le mariage fut arrefté & conclu en la Ville de Nicofie le premier iout dé Jan l’Archiue, 
uier 1432. Cette Princeffe eut cent mille Ducats d'or de Venife en dot ; & le ot 
Duc Amé luy afligna dix mil efcus de doüairesceux qui furent prefents à cétté pag 364 
ceremoniefurent, lean de Lezignan Prince d’Antioche Fils aifné du Roÿ;, 

Pierre de Lezignan Comte de Tripoly, les Euefques de Paphe, de Famagoufte 

& de Tortone, laques de Caffan Marefchal de Chypre, Baudoin de Nores 
Marefchal du Royaume de Ierufalem , Hugues Soudan Chambellan de Chy- 

pre, Pierre de Paleftrin Vicomte de Nicofie, & Henry de Gibler Maiftre fe 
d'Hoftel. Du Puy de retour en Sauoye treuuale Duc à Tonon , qui pour l'exe- jurrpire 
tution dece mariage deputa le 22.de May 1432. les Seigneurs de Mont- de Turin. 
mayeur & d'Aix, & Claude du Saix Seigneur de Riuoyre qui allerent querir 
l'Efpoufe en Chypre & l’amencrenten Sauoye ; neantmoins la folemnité des 

nopces ne fe fit qu'au mois de Feurier fuiuant , & non pas au mois d'Aouft de 

J'année precedente , comme veut Pingon. Ce fut à Chambery où le Duc ft Arb.Gent. 
venir la Reyne de Sicile fa Fille , & y inuira le Duc de Bourgogne qui futfui y otcet, 
uide deux cens Gentils-hommes. Le Cardinal de Chypre Oncle de l'Efpou- 7-voLe.47 
fe, la Reynede Sicile & le Duc de Bourgogne furent aflis tous d'vn cofté à la LES 
grande Table , & au milieu l'Efpousée ; & de l'autre cofté le Duc de Bar, le 

Comte de Neuers & le Damoifeau de Cleues. A la feconde Table fe mirent le 

Duc Louys, le Prince d'Orenge , le Comte de Fribourg ,le Chancelier deSa- 

uoye & plufieurs autres Seigneurs & Dames de qualité. Monttrelet dit que le 

Duc de Bourgogne fit vn prefent à l'Efpousée d'vn riche Fermail d or, eftimé 
trois mille francs: Deux Autheurs modernesfe font mefcontés, qui ont dit _ Heu 
que ces nopces fe firent au-mois de Feurier 1434. vnautre a appellé cette Prin- RPC 
cefle Agnes. George Fabrice Genealogilte Alleman, donne pour Femme à Je Flands. 
ce Prince , Charlotte Vefue du Roy de ae ;en quoy ille confond auec Sax TP. 
Louys de Sauoye Roy de Chypre fon Fils. ; ; 

Elle bite à Génèue Pr 2h Nouembre 1462, & fut inhumée auec l'Ha- TEGL Lds 
bit deS. François en la Chappelle de Noftre Dame de Bethléem de I Eglife Re 
des Freres Mineurs Conuentuels de Geneue qu’elle auoic fondée. Oliuier de SR 
la Marche dit que c'eftoit /a plus belle Princef[e qui fat au monde. Elle a fondé en Liv 


S2i 


s Aéfches auectés Mots; 


Panderb. 


fes men. 


l'Eglife des. Dominique de Chambery la Chapelle fainte Anne : Les rs ché a 
uents des Obferuantins de S. Thomas de Turin & de Nice; fous le nom de Merde 
fainte Croix ruinés depuis parles guerres ; & l’Eglife des Capucins deNoltre Ciamb, 


Dame de Cognin ptés de Chambery. 
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ENFANS DE LOVYS DVE. DE SAVOYE, 
&d’Annede Chypre fon Efpoufe. 


I. Amél X. Duc de Sauoye, dont la vie fera au Chapitre X X VII. 


II. Louysde Sanoye Comtede Geneue & Prince d’Antioche , puis Roy de 
Chypre, de lerufalem & d'Armenie ;fon Eloge fera à la fin de ce Chapitre 
auant celuy du Duc Amé fon Frere aifné. 


III. lanus de Sauoye Cointe de Geneue, Baron de Foucigny & de Beaufort 
Seigneur d'Vgine, de Fauerges & de Gordans. Louys Duc de Sauoye fon 
Pere eftant à Quiers luy donna ces Terres en Appannage par Patentes du 26. 
de Feurier 1460. ( & non pas de l'an 1466.comme a écrit Pingon) à la referue 
de l'hommage, du reffort & de la Souucraineté , qui eft le mefime appannage 
qui auoit efté fait à Philippes de Sauoye Comte de Geneue fon Oncle. 
L'an 1461.il fut fait Cheualier de la main du Duc de Bourgogne au Sacre du 
Roy Louys XI. Ce Roy l'attira à fon party , dont la negotiation fut com: 
mencée par Grolée-Luys que fa Maijefté luy enuoya, & fut acheuée par 1a- 

ues de Berles Seigneur de Chantemerle. Ce Prince y fut porté parle Comte 
de la Chainbre, par le Marefchal de Grueres & par les Seigneurs d'Entre- 
monts. de { houtagne & de Miolans, & enuoya fon Sellé au Roy l'an 1468: 
par Claude de Lornay. 

Il fonda l'an 147 1.le Conuent de S. François de Clufes en Foucigny ; & 
confirma aux Chartreux de Pomiers en Geneuois tous leurs anciens Priuile- 
ges, par Lettres dattées à Annecy le 4. de Mars 1472. prefents le Seigneur de 
Menthon, Bertrand de Derée prefident de Geneuois, Guillaume de Geneue 
Seigneur de Lullins , & Pierre de Mionnas fon Maiftre d’'Hoftel. Le 10. de Se- 
ptembre 1476. il accorda mefme confirmation aux Prieur & Religieux du 
Monaltere de Taloyre par Lettres dattées‘auffi à Annecy; prefents Bernard 
Seigneur de Menthon , Bertrand de Derée Prefident de Geneuois , Menthon 
Seigneur de Rochefort ,G. d'Offens luge de Geneuois , G. de Foras Maiftre 
d'Hoftel, A. d'Auife Aduocat Fifcal, 8 Humbert Grüet Treforier. Par fon Te- 
ftament qu'il fit en la Chapelle du Chafteau d'Annecy le22. d'Auril 149 1.en 
prefence d'Amé Baron de Viry , de Pierre de Bonuillars Prefident de Gene- 
uois Seigneur de Melfieres, de Claude de Menthon Seigneur de Rochefort & 
autres. Il fit fon Heritiere vniuerfelle Louyfe de Sauoye fa Fille ; au cas qu'il 
n'eut point d'Enfans mafles de Magdelene de Bretagne fa feconde Femme, & 
declara executeurs de fa volonté l'Archeuefque de Tarentaife & l'Euefque de 
Gencue. Il mourut le 22. de Decembre fuiuant, & non pasau mois de Januier 
delamefme année, ainfi que veut Pingon. Il fut inhumé en FEghfedeS.Do- 
minique d'Annecy en la Chappelle de Noftre Dame de Pitié & de S. Michel 
en vne Sepulture de Marbre noir releuée, fans Infcription. 

Il fut accordé en mariage au Chafteau de Beaureuoir au Diocefe de Cambraÿ 
le 2.de Mars 1465.auec Helene de Luxembourg Fille de Louys de Luxébourg 
Comte de S.Paulide Brienne & de Conuerfan, Seigneur d’Enghien Connefta- 
ble de France , & de Ieane de Bar Comtefle de Marie & de Soyffons fa premie= 
re Femme, Louys Seigneur d’Auanchy Confiller &: Chambellan du Comte 
de Geneue l'époufa à fon nom. Elleut foixante mil liures en dot, & pour fon 
doüaire la Baronnie de Foucigny. La Procuration & les inftructions don 
nées au Seigneur d’Auanchy fontdatrées à Annecy le 2. de Juillet 1465. les 


nopces {e firent à Geneue lan 1466.en tres-grande folemnité. Elle mourut 
ù £ 
au 


De la Royale Maifon de Sauoye. 522 


au mois de luin 1488.& gi en la mefme- Scpultute de fon Mary ; anec cét 
Epitaphe qui nous apprend l'année de fon decés, que Pingon a mal rapporté ÆréGent. 
h 

alan 1$sr2. 


Luxetu- 
bourg. 

d'argent 
au Lyon 
de gucu- 
les,armé, 
Jampasé 
& cou- DL 
ronnéd'of AU). 
la queuë Une 
pafsée en HUE! 
Sautoir, | 


Te folers Helena tenet hac Jub rupe Capellas 1 IH 
Nec cuclut ifle tuus durits antè torus, LU 
Quam [anêbi genuit Pauli Comes , Atropos-egit HN 
În cineres sideo palleat omnis homo. LUI 
Connubio dusit lanus ; fidémque dicauit LA 
En nomen lano falua Sabaudia do, 
Fumdant Ecclefis lachrymas inopéfque puelle, 
Ilis munificam morstulit impia tam, il 


| 
Quid fanétis fletus precibus [ed cedere debent 1 | 1 | 


Que quando feruent Spiritus eflo cibus : 

Spargite sam Fratres, fharsantque precamina cun£ti ET 

Iffa Capella fui poftulat ecce precess ; Il 
cAttendant Populi 3 teneant fhirantia quaques 
Nos morimur , certe nefcius atque foiri. || 
Centum ter quinque dat annos, fubtrahe bis fex, “ Il (\ 
Ifa Maï Jepplex cofit quarta C. rogato. [II | EL: 
ul | 
: 


De ce mariage, le Comte de Geneue cüit vne Fille vniqueappellée Louyfede cr. 

Sauoye, Marquife de Baugé , Dame de Thorens, de Richemont ,de Mon- S4.4£5, pl) 
troffet, d’Arbufgny, de Duyn, de Conflens & de Cufÿ ; laquelle nafquit à Le Ne 
Taloyre l'an 1467. & fut portée au Baptefme par lean-Louys de Sauoye #0 | I 
Eucfque de Gencue. Elle fut fiancée auec Charles Duc de Sauoye fon Coufin, Det Û ALL 
& époufa depuis Taques-Louys de Sauoye Marquis de Gex Frere de ce Duc. Il) 1! 


Sauoÿe, 1 | {ll | 
de gneu- AE | À! 
lesà la [LIN 1] 
Croix | | | 1! 
d'argent. NE AU 


Aug. du 


Pas Gen. 


de Pen- 
theure. 


Luxem- 
bourg 
comme 


cy-deflus. 
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Louyfe n'ayant eüaucuns Enfans de ce mariage, fe remaria auec François de 
Euxembourg ; Vicomte de Martigues, Fils de Thibaud de Luxembourg Sei- 
gneur de Fiennes & d'Armentieres , & de Philippine de Melun, Dame de Sot- 
tenghien ; leur Pofterité fera deduite en fon ordre. Elle luy porta endorles 
Seigneuries d’Euyan, de Fefterne, de Monteil, de Veuay, de Blonnay & de 


Le] 


Ja Tour de Peyl au Pays de Vaud. 


Bas nn, 
Elle decedale premier de May 1530. & fut enterrée à Annecy en la mefnte 
Chappelle dans le Tombeau d'Helene de Luxembourg fa Mere, auec cét Epi- 
taphe. 


O toy qui viens icy dedans cette Chappelle 
Torne les yeux fur moy qui par écrit appelle, 

Si fçauras que ie fais € me treuneras celle 
Qui par mortel repas en ce Tombeau fe cele. 

Tous ceux qui de prefent en ce Val tiennent cvoye, 
Sçanent q'extraite fus du clair Sang de Sauoye 
Louy|e eus nom ; le Pere que 'auoye 
Fut le Comte Ianus des bons guide € Montjoye, 

Par ceux de Luxembourg en loyale origine 
D'Helene ma Mere ay naïffance tres-infigne, 

La Nobleffe fouffrit ven qu'elle eff fi tres-digne 

Qw'entre humains onc n'en fat de plus haute racine. 
Exalter w'eff befoin en la bouche des hommes 

Ce qu'on void tout à plain &>* en cvoit-on les femmes, 

Sauoye voye tient ok font des Preux les formes 

Et ou toutes cvertus [e treunent tres-conformes. 

Ce Luxembourg en Bourg @ en Ville want tant, 
Que la valeur de luy eft pillier haut montant 
De los > prix @* honneur doit bien efîre contant, 

Qui de tige Ji noble eff droittement partant. 

Befoin n'efi plus parler de mondaine Nobleffe, 
Elle vole par l'air &) quelquefois nous ble[fe, 
Letres-doux Redempteur qui par nous fut en preffe 
Fafe mon ame noble en celique polfeffe. 

Tout perit ; 0 lecuent ,ce que le monde tient 
Delay, ce r'efi que rien ne de ce gwil contient; 

Ses Bobans tout S'en “vont, lebien-fait [e retient, 
Sage n'eff pas celuy qui trop haut {e maintient. 


Pendant 
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Pendant que mon esprit dans le corps a eflé 
Lay eüs honneurs mondains. en Her © Esté, 
“Plaifirs »heurs &) profits tout cela n'a presté 
(1 qui par nous Jouffris penible aduerfité. 
Or pour bien raconter mes foulas triomphans, 
Devant moy > 4)-16 Ueus Enfans de mes Enfars, 
Le mien âge ay parfait > vefeu plufieurs ans 
Dont deuoient mes defirs bien eftre Joufffans. 
Prince Chreftien ny & dont ne fafle Parente, 
S parentaige y faut: alhance fi ente, 
De tant d'honneurs doïée effois-ie ff contente, 
Qu'autre ne l'efloit mieux qu'en mon temps fut cvinante. 
Or ay tout laïfé par Atropos la felle 
Qui à rompu le fl de ma vie mortelle, 
Tout ce qweftengendrè faut pourrir en [a [elle 
N'y 4 fi bien ferré qui ne choppe ou chancelle. 
D aiftre nous ef? commun &> commun le mourir, 
D, Pompes ny Effats n'y peuvent [ecourir, 
C'efé un public Edit ; il y conuient courir, 
Maïs l'ame. faut garder qu'elle n'aille perir. 
Ceque le temps acquiert «> qw'il compalfe , pale, 
Etla, Mort fuit de prés qui dans [a val[e, ralfe 
Les heures € les iours ,@? en la trace ; traffe, 
Puis d'un dard pique @) mord qui par fallace , lalfe. 
Si m'arrefie cy pointé renuerfe Jous lame 
Dont vous requiers treffous que vous priex pour l'ame, 
<Mon corps gifé cy pourry » garder ne l'en peut bafme 
Pompe ny vanité de la mortelle grame. 
D'un fommeil trespefant l'an mil cinq cents trente 
«Mon corps fut cy posé payant mortelle rente, 
Le premier iour de May que l'ame print la fénre, 
S'il plaifé au Roy des Roys vers la gloire fulgente, 


Apresle decés d'Helene de Luxembourg, le Comte de Geneue fon Mary Tine.drb. 
époufa Magdelene de Bretagne deBrofle, Fille de Iean de Bretagne de Brofle, 14 js 
Comte de Pentheure, VicomtedeBridiers , Seigneur deBouflac & de Laigle, pa Gen, 
& de Louyfe de Laual , dont if n'eüt aucuns Enfans. de Penth, 


Bretagne 
Broffe. 
party de 
Bretagne 
quécft 
d’hermi- 
nes , & de 
Brofle qui 
eft d'azur 
à 3.gerbes 
d'or liées 
de gueu- 
les. 
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hit, de Cette Princefle fe remaria à François de Bretagne Baron d'Auaugour, 
Bretagne. Comte de Vertus : mais elle ne mourut pas en Sauoye , & ne fut pas in- 
RE humée à Annecy le 22. de May 1512.comme femble auoir crû vn Ge- 
de Pench, nealogifte François, qui cite à cér effet mal à propos Pingon, quin'ena point 


parlé. 


| 
Ti.dela LV. Taques de Sauoye Comte de Romont Baron de Vaud , le Duc Louys = 


Cham.des fn. Z N : . 
Cdes. Jon Pere luy donna cét Appannage, à Quicrsle 26. de Feurier 1460. Ce fut 


va Prince fort remuant ,mais vaillantentre tous ceux de fon temps, qui n'eut 
pas neantmoins vne fortune fi heureufe que celle que fà naiffance & la gran- 
deur de fon courage luy faifoient efperer ; fon principal attachément fut à 


Charles Duc de Bourgogne, qu'il fuiuit auec le Comte de Brelle & l'Euefque 


Philip. de de Geneue fes Freres au voyage de Perone l'an 1468. où fe fit l'entreueuëé du 
Roy Louys XI. & de ce Duc : Il fut compris au Traitté de paix qui y fut ar- 
refté entre ces deux Princes, apres lequel Charles eftant allé faire la guerre aux 
Liegeois , le Comte de Romont fut vn des principaux Chefs de ne armée, 


Ping. Ileftoit auf aupres du mefine Duc au temps qu'il promit de donner en ma- = 


Arb,Gent. = RES î LA pe ; 
Paradin  riage Marie de Bourgogne fa Fille à l'Archiduc Maximilian l'an 1473. & lors 


13.ch77. que le Baftard de Bourbon Adimiral de France affiegea Arras l'an 1475.& qu'il 
à s deffit les Trouppes du Duc ; le Comte de Romont qui en eftoit, eut bien de la 
P. Hewer. peine à {e fauuer dans Arras ; & eut vn cheual tué fous luy ; bien qu'vn Au- 
Fa theur Flamand dife qu'il y fut pris prifonnier auec Iaques de Luxembourg, & 
ES les Seigneurs de Carency & de Contay. Depuis le Roy &le Duc de Bourgogne 
ayans fait vn Traitté de Trefues à Soleurre le 1 3.de Septembre 1475.laques y 
fut compris, maisil ne joüyt pas lono-temps de ce repos. 
Ds Plufieurs Hiftoriens difent qu'vn Suifle qui menoit va chariot chargé de 
15.c.67. peaux de moutons aux foires de Geneue, pañlant parle Pays de Vaud fut pris 
Gif &détroufsé, dontseftant plaint aux Ligues, ils ét demanderent iuftice au 
Comte de Romont qui negligea de la faire: fur quoy les Suiffes mirent en 
campagne & luy declarerent la guerre. Deux Chroniques Latines He Sauoye 
MS. difent , que le Comte de Romont par ordre du Duc dé Bourgogne de- 
clara la guerre aux Bernois & aux Fribourgeois ; à quoy il ÿ à grande appa- 
rence ; parce que les Suiffes en ce tem ps-là eftoientennemis du Duc de Bour+ 
gogne; &eftoient entrés hoftilement dans fon Pays; de forte que le Comte de 
Romont qui eftoit allié du Duc de Bourgogne attaqua ceux de Berne &. de 
Sea Fribourg {es voifins pour faire vne diuerfion fauorable au Duc. Quoy qu'il en 
» Hour. Oit , les Suifles ou par reffentiment de cette petiteiniure, ou pour y aucirefté 
prouoqués par le Comte de Romont, entrerent à main armée au mois d'O- 
étobre füuiuant dans les Terres de fon Appannage , & luy prirent Romont, 
Orbe, Granfon, la Serra, Morat, Auenche, Payerne, Aubonne, Stauayé,Fons, 
Yuerdun , fainée Croix &les Clés, Morges & Nions ferendirent par compo- 
ver fition;ainfidans peu de temps le Comte de Romont qui ne fut pas fecouru du 
2 8... Duc de Bourgogne fut dépoüillé prefque de tout fon Pays. 
Le Seigneur de Chafteau-guyon dk maifon de Chälon amy & allié du 
Comte de Romont, & qui auoit voulu s'intereffer pour luy en cette guerre 
Paradin  Y perdit aufhi quelques Chafteaux que les Suiffesluy prirent. Certe guerre fur 
1.3.ch: 68. la caufe de la deftruction de la Maifon de Bourgogne , qui eftoit la plus flo- 
riffante de la Chreitienté : Car Charles Duc de Bourgogne ayant fceu le mau- 
uais fuccés des armes du Comte de Romont, &fc voyant engagé enfa pro- 
tection fe refolut d'attaquer les Suifles auec vne puiffante armée enflé des 
auantages qu'ilauoit eü fur le Duc de Lorraine; Les Suifles alarmés , luÿ en- 
P. Heu, Woyerent des Depurés pour le prier dene point entrer en guerre auec eux, 


offrirenc 


Chron. 


Sab. A1. 


x 4! 


14 


147) 
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offrirent de rendre au Comté de Romont tout ce qu'ils luy auoient pris;& dé | 
À Ë à 4: ? STE | {| 
renoncer à toutes alliances qui pouuoient deplaire au Duc; mais ce Prince Rp 
qu'vn mauvais genie portoit à fa ruinerefufa tous {es partys, & afliegea Gran- NAN 
fon : Les Suifles obligés de fe defendre; aydés d'argent par le Roy LouysX WU 
| » CARE » ee = + | | 
LE & d'hommes par Sigifmond Duc d’Auftriche , & parles Euefques de Bafle {Ill | EU 
In &de Strasbourg fe mirenten campagne, ils trouuerent la Ville de Granfon | Ai 
# : 5 AP en : il 
renduë , mais la capitulation violée parle Duc, ils luy donnerent batulle 8e zrÿf. 4er. | | 
| Jedeffirent, le Duc fut contraint dete fuuer , & auec luy le Comte de Ro- nr AA OT AN || all 
mont & les principaux Chefs de fon armée. Le nombre des tués à la part ro 
du Bourguignon fut grand, entrautres le Comte de Marle dé la maifon dé À: | 
: É ë < à Golüt, LL 
Luxembourg ,les Scigneurs de Lignÿ; de Chafteauguyon & dé Mery, Quen- ü li {}l | | 
tin de la Baume Seigneur du Mont S. Sorlin , Antoine de Lalain , ean de Poi- 1l | (|| 
| III 
: 


tiers, Louys Raulin & Pierre de Lignané Capitaitie Milanois. Ce grand échec /##e#. de 

ne rebuta:point ce courageux Prince, car apres auoir ramafsc {es trouppes-il Ha LUE | 
— retourna en Suille & mit le fiege deuant Morat; Tetre du Comte de Romont; Firié LA | 
les Suiffes vindrent au fecours, & la veille de S. Iean Baptifté 1476. le taille- SW: } NII 
rent en piecespour la feconde fois en bataille rangée. Le Comte de Romont Sab MS: Un 
. quicommandoit l'auantgarde du Duc fut contraint de fe fauuer au Chafteau Parädin WU 
| dcloigne en Comté luy douziéme, parce que le Duc auec {es principäles For- Fat 


ces s'eftoit retiré & l’auoit laifsé engagé au fiege; les ennemis pourfuiuaris léur 22 Her: Lo | 
e 15e [ 


victoire allerent iufqu'à Laufanne & la prirent, Depuis le Duc de Boürgogne | | | 
apres tant de pertes s’eftant attaché aufiege de Nancy, à eaufe que le Duc dé ; | Î 
= Lorraine auoit affifte les Suifles y fut tué,& le Comte de Romont fe jetta dans LOU IE 
© Les interefts de Maximilian Archiduc d’Auftriche qui auoit épousé Marie NE 
L heritiere de Bourgogne, qui poule mieux engager dans fon party luy donna nu Quel | 


! l'ordre dela Toyfon d'or à Bruges l'an 1478. Il feruit ce Prince an fiege de Ér {il | | 
Kw Teroüenne l'an 1479.& fe fignala à la bataille de Guinegaile, où n'ayans que | Det nn | 
! deux cens Gentils-hommes &le Comte de Naflau, il mit pied à terre & co Commin: (4 | 
battit auec tant de chaleur & de generofité , qu'il fut la caufe de la victoire que ee th | | k 
Maximilian eut fur les François ; vn Hiftorien l'appelle ære il@ réfolu Capitaine. deFrince. nn | 
De Ale Comte de Romont prit für les François les Chafteaux de Maubon & Ne ; | 1 | 
de Lillers, &s’alla joindre à Maximilian au fiege de $. Paul. 11 fut compris a Seit FUI | il | 


NU Traitté de. paix fait entre les Maifons de France & d’Auftriche à Arras ie || 
— lan 1482. ou par article exprés le Roy Louys X I. s’obligea de luy procurer la °°° fl 
“ reftitution de fon Pays. Lé 14. de Fanuier 1483 il fit fon éntrée à l'Ifle én Flan- AA 


. dres,çcomme Seigneur Chaftelain dé l'Ile, où l'on luy fit dé grands prefents. | 


: ee 14 Harañi, 
Apres la mortde Marie deBourgogne, Maximilian le dorina à Philippes | 
de fon Confeil ; auce Adolphe Seigneur de Rauaftein , Phi- | 
igneur de la Gruthufe; mais les Gantois né pou- 
ailian comme Tutéur de fon Fils, | 1 
, ’ 1 _ $ | 
Bas, de laquelle le Comte de Ro- pif des 
arrefter à Bruges fà Scigneurs qe 
fe retira à d'Enghié: j !| 
| 


fon Fils pour eftre 
lippes de Bourgogne & le Se 
uans fouffrir d'eftrecommandés par Maxiri 
f.ent naïftre vne grande émotion au Pays- 
mont fut le Chef; ce qui fut caufe que Maximilian fit 
Femme & fa Sœur, & luy voyant la Paix concluë auec les Gantois 


la Fere. | 
— Enfinlaques de Sauoyecftantau Chafteau de Ham en Picardie mourut Pérço Ill 


# Je 30.de Januier 1486. & y fut enterté. Arb.Gent: 

— Son Alliance fut en l'an r460.auec Marie de Luxembourg Comtelle de S. vignier 

>: Paul de Marle , de Soyflons & de Conuerfan, Vicomtéfle de Meaux, Dame set | 
d'Enghien, Fille de Pierre de Luxembourg Comte de S.Paul, de Marle & dé Il 

| | 


Soyflons Seigneur d'Enghien; & de Marguerite dé Sauoye: 
) 8 
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Luxem- 
bourg 
comme cy 
deuant. 


Péngon. ce 
la Pre De ce mariage nie fortit qu'vne Fille appelée Louyfe-Françoïfe de Sauoye 
hifdO- Efpoufe d'Henry Come de Naffau & de Viane , Fils de Iean Comte de Naf 


renge, à s u ; 
hifd'En- fau , & d'Anne de Catzenelboghen ;la Maifon de Naffau eür par ce mariagé 
ghien. [a Scigneuriede Varnefton. 

Vignier 

hifé. de 

Luxemb. 


Nafau. 
d'azur fe- 
méde bil- 
lettes d’or 
au Lyon 
de mefme 
brochant 
fur le tout 
couron- 
né ,armé 
&lampaf- 
sé de 
gueules. 


Apres le decés de Jaques de Sauoye fon Pere, elle pretendit le Comté de Ro: 
Titr. de Mont, & en eût different auec Charles Duc de Sauoye ; dont Marguérire 
PArchiue d’Auftriche Ducheffe doüairiere de Sauoye ; & le Prince de Caftille Archidue 
de Tatin. Ÿ Auftriche furent les Arbitres qui adiugerent à cette Princefle pour toutes 
és pretentions trente mille orins le 17.de luillet 1 ÿ 12.elle mourut l'an 1926. 
Quant à Marie de Luxembourg fa Mere ,ellefe remaria auec François de 
Bourbon Comte de Vendofme , d'où par diuers degrés eft defcendu 
Eouys XIV. à prefent regnant Roy de France & de Nauatre ; fon decés arri- 
ua an 1556. Elle porta en dot à ce fecond Mary les Comtés de Marle & de S. 
Paul, les Vicomtés de Soyffons & de Meaux, les Scigneuries d'Enghien , de 
Condé & autres belles Terres des Pays-Bas. 


V.._ Philippes de Sauoye Comte de Baugé Seigneur deBreffe puis Duc de Sa- 
uoye ; qui aura fon Eloge enfon rang. 


VI. Aymonde Sauoye mort au berceau. 


Gahcbrifl. NI. Pierre de Sauoye Abbé de S. André de Vercel, Euefque de Geneue,puis 
Atcheuelque de Tarentaife,ayant efté éleu Euefque de Geneue en l'âge de huir 
ans;il eut pour adminiftrateur en cét Euefché Thomas de Sur Archeuefque 
de Tarfe. Ce Prince eut depuis l’Archeuefché de Tarentaife en Commende 
Fan 1454. llmonrur à Turin âgé dedix-huit ans le 21. d'Oétobre 1458. il 

auoic 
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moït eu pour Gouuerneur Guil'aumie de Sandillan Confeiller du Duc > & ft » 

LP > ; 4 3 à ingols 
nhumé dl ignerol en l'Eglife de S. François au Tombeau des Princes de la 
Vaifon dé Sauoye , auec cét Epitaphe, 


<Anno Domini M. CCCC. LV 111. die XX. Oëtcb. obiie Renerendiffimus 
Dominus Petrus de Sabaudia Epifcopus Gébennenfis. 


Van Hiftorien de noftre temps qui afaic mention de luy en fon Catalogue c+. xp. 
les Archeuefques de Tarentaife s eftmépris de le faire Fils de laques de Sa ?<d.c.42. 
oye & de Marie de Luxembourg ; caren fes Abbés de S. Andréde Vercel V8 cæ.36 

rnb 36. 
ux Euefques de Geneue, il l'areconnu pour Fils du Duc Louys. S" 46. 


VTIT. Iean-Louys de Sauoye Protonoraire Apoftolique Abbé de Stafar- 
le, des. Benigne en Canaueys , de Payerne & d'Ambronay , Prieur de Nan: 
ua & de Contamine , Preuoft deS. Antoine &de S.Dalmace de Turin , fut 
uefque de Maurienne l'an 145 1. puis Archeuefque de Tarentaife l'an 1458. Cron.bif. 
x finalement Euefque de Geneue. Ce fut vn Prince pieux, fçauant & gene Fes EP 
eux, quieut de grands demeflés auec Yoland de France Duchefle de Sa- 
oye , pour la Tutele duieune Duc Philibert , il fut à la fin Gouuerneur & 
ieutenant general de tous les Eftats de Sauoye, à l'exemple des Comtes de 
omont & de Brefle fes Freres. Il fuiuit long-temps le party de Charles der- 
er Duc de Bourgogne, & fe treuua à Perone à l'entreueuë du Roy Louys X I. Commin. 
cdece Duc. Ildeceda à Turin l’r 1. de Iuin 1482. ainfi que porte l’ancien 
atalogue des Euefques de Geneue, & non pasl'an 1484. comme d’autres ont Pers 


crit. Chron.hiff. 
Ped, c. 46: 


X. François de Sauoye Abbé de Stafarde , de fain@& André de Vercel & DS. 
lAulps, Preuoft de Montjou, Euefque de Geneue, puis Archeuefque d’Auch 6.46. 
an 1483. & non pas d'Aoufte ,comme a crû vn Autheur moderne. Les 

ftats de Sauoyeeurent tant d'opinion de la probité & fidelité de ce Pre- 

Lt , qu’apres le decés de Charles Duc de Sauoye, il fut declaré Gouuerneur Div 
e Sauoye &.de Piemont dans le bas âge du, Duc Charles-Iean- Amèé, fous 7” 
 Regence de Blanche de Montferrat fa Mere. 11 mourut à Turin au mois 

e May mil quatre cens nonante- vn , & fut enterré en l'Eglife Cathe- 

lrale. 

Il laifa vn Fils naturel nommé Jean-François de Sauoye , Euefque de Ge- 

eue & Abbé de Pignerol ; qui aflifta au Concile de Latran l'an r$15. Vn ce 
\utheur moderne decét Euefqueena fait deux, lvn appellé Iean-François, 
«l'autre Jean , qu'il fait tous deux Euefques de Geneue, lvnen 151 3. & l'au- 
fe 15 15. quoy quece ne foir qu'vne melme perfonne. 11 mourut l'an 1522. 
gift en l’Eglife de Noftre Dame de Pignerol dans la Chapelle de fainéte Lu- 
e, qui eft de fa fondation. 


. Marguerite de Sauoye promife à Adolphe Prince de Guecldres, Fils d'Ar- 

joul Duc de Gueldres & delulliers , & de Marguerite de Cleues du confente- 

nent de Felix V. Le Duc Louys fon Pere fur les ouuertures quienauoient efté - 

aites , deputa Iean de Chiffey fon Confeiller je enconclurre le mariage. Sa ue, 

procuration eft datrée à Geneuele 23. d’Auril 1445.en prefence de Lancelot HA 

le Lezignan Patriarche de Ierufalem , de lean de Grolée Vice-chambrier du 

ainct Siege, de Pierre Marchand Chancelier de Sauoye , de François de 

Fhomas Prefident des Audiances, & des Seigneurs de Valpergue, & de 

firy Maiftre d'Hoftel. Chifley arriué à wembruge s'aboucha auec Thierry 
Ë XXx Archeucique 
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Archenefque de Cologne, &arrefta lesarticles de ce mariage ; mais il ne fut | 
pas folemnisé ny confommé, foit à caufe du bas âge du Prince & de la Prine | 
celle, foitde la diftance des lieux. En effet, le 2. de Tuillet 1454. Marguerite | 
fut mariée au Chafteau de Chambery auec Iean Marquis de Montferrat , en | 
nn prefence de Louys dé Sauoye Prince de Piemont ; &.de Louys de Sauoye | 
P37 Comte de Gencue {es Freres, de Pierre de Bourbon ,de Louys de Chälon, de | 
Bernardin des Marquis de Sauone, Abbé de fainét Quentin au Diocefe de Sa- | 
uone, de Jaques de la Baume Seigneur de l'Abergement , dé Pierre de la| 
Baume , de Icande Montluel , de Guillaume de Viry Prefident ; de Louys| 
d'Eftrés , de Jean de fainét George , de Guy de fainct George Comte de Blans | 
drate, de George & de Louys de Valpergue. Cette Princefle eut cent mille! 
Ducats de dot, & fon doüaire fut de quatre mil efcus d'or de rente, qui luy | 
furent affignés fur les Villes & Chafteaux de Trin , Moran ; Bourg S. Martin 
iur.ae &Montebarucio;les nopces pourtant ne fe firent que long-temps apres 


us Cazalleiour de faincte Croix de l'an 1458. 
eo urin. 


Montfer- 
rat. 
d'argent 
au chef d 


gueules. 


Fanderb. * Le Marquis de Montferrat n'en eut aucuns Enfans, & deceda l'an 1464. les | 
Annales de Flandres parlants du premier Mary de Marguerite de Sauoye, | 
l'appellent Marquis de Ferrare. Marguerite époufa depuis Pierre de Luxem | 
bourg Comte de S.Paul ; de Ligny ; de Conuérfan , deBrienne , de Marle, de 
Soiffons, Vicomte de Meaux, Seigneur d'Enghien , d'Oyfi, de Ham, de Bo*) 
hain, deBeaureuoir, de Belle, de Luifeu, de Vandeuil , de Condé en Brie, de 
Dunxerque & de Bourbourg Fils de Louys de Luxembourg , Comte & Seis 
gneur defdits lieux, Conneftable de France, & deleane deBar. 


Luxem- 
bourg» 
comme cy 
deflus, 
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De ce mariage vinrent deux Filles, l'vne appellée Marie de _ < 
|. poufe de laques de Sauoye Comte de Ro fon ep be À des 
| çoife de Luxembourg ,alliée auec François de Cleues Seigneur de Roi 
| Fils vnique d’Adolphede Cleues Seisneur de Rauaftain , & de Beatrix de Dire . 
5 tugal. Ces deux Princeffes par declaration de Charles V 111.dattée à Ancenis ##:‘ 
| au mois de luillet 1487. furent reftablies dans tous les biens de la Maifon de an 
| Luxembourg. : 
__ Margucrite de Sauoye leur Mere deceda à Bruges en l'Hoftel de Guiftelles 
Lau mois de Mars 1483. & reçeut l'honneur dela Sepulture en l'Eglife de l'Ab- 

bayc de Cercamp, prés le Comte de S. Paul fon Mary, auec cér Epitaphe. 


Cy gif haute &r puiffante Dame ; Madame Marguerite de Sauoye, Fille Aifrée 

du Duc de Sauoye Louys ,&> de Madame Anne de Cypres ; Fille du Roy de 

Cypres, Sœur Aifnée de la Royne de France Charlotte, qui trefbaffa à l Hoftel 

= de Ghistelles à Bruges le Dimanche du My-carefme au mois de Mars en l'an 

: M,CCCC. LXXXIII Priez Dieu pour elle. 

Ce qui découure l'erreur de Pingon, qui cotte ce decés à l'an 1479. Le mefme 
Autheur a donné à Pierre de Luxembourgla qualité de Seigneur de Cleues, Arb.Gent, 
| comme a fait auffi Claude Paradin , qui l'a mal nommé Philippes. AB, Gen, 


XI. Anne de Sauoye decedée en feunelle. 


XII. Charlotte de Sauoye futaccordée en mariage auec Frideric Duc dé 
Saxe, Fils Aifné de Frideric Duc de Saxe, Prince, Eleéteur & premier Maref- 
chalde l'Empire : La negociation s'en fit par l'Archeuefque de Treues & par 
Guillaume de Bolomier Maiftre des Requeftes de Sauoye, & la concluffon à 

= Lofanne l'1 r.de Mars 1443. où Louys Duc de Sauoye fe treuua ; Prefents Preutes 

… Jean de Grolée & Lancelot de Lezignan Protonotaires Apoftoliques , Antoi- P?8:368: 
ne Piochet Sacriftain de Geneue , & Hugues Archidiacre de Mets : Par les ar- 
ticles du Traitté , l'Efpoufe auoit pour fa dot cent mille florins d'or, & deuoit 
eftre conduite iufques à Strasbourg aux defpens du DucLouys fon Pere; fon 
doüaire eftoit de dix milleflorins d'or, mais ce mariage ne fut pas confommé, 
auff la Princelfe eftoit fortieuneen cetemps-là. Depuis Louys Däufin de Le ob 
France ( qui fut Roy fous lenom de Louys X I.) ayant recherché cette Prin- 9. 
celle, & fait faire diuers voyages en Sauoye à l'Euefque d’Aleth , au grand 
Mailtre d'Hoftel de France & à Girard Bourfier ; elle luy fut promife auec Tir. dela 
beaucoup de difficulté, parce que le Daufin failoit fairé cette négotiation à es 
linfçeu du Roy Charles V I I. fon Pere , auec lequel il eftoir en tres-mauuaile de Paris: 
intelligence. En fin, le Daufin enuoya en Sauoÿe Jean Baftard d’Armagnac 
Seigneur de Gourdon Marefchal de Daufiné, & Antoine Bolomier General 

© de fes Finances fes Ambafladeurs , pour époufer à fon nom Charlotte; le pou- 

- uoir qu'illeurdonnacft datté à Aléxañ proche Romans en Daufiné le 8.de Pieuüés 
Januier 145$ 1. Ces Ambalfadeurs arriués à Geneur les articles du mariage fus 537 
rent accordés, qui portent que la Princeffe auroit deux cens mil efcus d'or ; & 
le Daufin luy promit dix mil efcus d'or de doüaire, äffignés furles Corntés dé 

n Valentinois & de Diois. Le Contract fut pafsé dans le Conuent des Fréres Mi- nés 
neurs le 14.de Feurier fuiuant ; Prefents Amé de Sauoye Prince dePiemont, pag.57i: 
Louys de Sauoye Comte de Geneué,Georgé de Saluces Eutfque de Laufan- 
ne, laques de la Tour Chancelier de Sauoye, lean de Seyfel Seigneur de Bar- 
jat Marefchal de Sauoye,faques de la Bauime Seigneur de l'Abergemenr, Pierre 
de Grolée Seigneur de S. André de Briord , Jaques de Valpergue , laques de 


Chalant & Hector loffelin Confeillers du Duc Lonyÿs. 
DE 2 Le 


France: 
d'azur à3. 
leurs de 


Lys d'or. 


Tir. de la 
Cham.des 
Comptes 
de Paris. 


Monftrel. 
Meyer. 
Ping 


Mathieu 
hift. de 
Louys XI. 
Preuues 
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Le Roy Charles V LI. qui eftoit auxécoutes, ayant fçeu que ce mariage auoic 
efté conclu, & que lafolemnitéenauoit efté renuoyée à Chambery;,iufqu'à ce 
que le Daufin eut ratifié ce que fes Ambaffadeurs auoient fait, enuoya Nor- 
mandie fon Heraut d'armes en Sauoye ,auec des Lettres fort preflantes aw 
Duc Louys & aux principaux de fon Confeil, pouren retarder l’execution,en 
attendant que fa Majefté en eut efté mieux informée; & fon inftruétion por- 


toit de ne point receuoir de refponce de bouche, mais par écrit: Le Heraut 


arriua à Chambery Le 8.de Mars 145 r. où eftoient le Daufin, leDuc & la Du- : 


cheffe, & la Princeffe Charlotte : Et parce que la ceremonie du mariage eftoit 
prefte, & que le Daufin la prefloit extraordinairement, on amufa le Heraut, 
entelle forte qu'il ne püt rendre fes Lettres que le mariage n'eut efté folemnisé 
en la Chappelle du Chafteau de Chambery, dont le Duc s’excufa enuers le 
Roy par l'Euefque de Laufanne, Iean de Compeys Seigneur de Grufly,& Iean 
de Chiffey : Neantmoïns parce que la Princefle eftoic encore trop ieune, la 
confommation en fut differée iufques à ce que le Daufin s'eftant retiré au 
Pays-Bas, l'enuoya querir par le Seigneur de Montagu, qui la luy mena à Na- 
murau mois de Januier 1457. Charlotte mourut l'an 1483. & fut inhumée en 
l'Eglife de Clery prés d'Orleans aupres du Roy Louys fon Mary. 


XIII! Bonne de Sauoye fut recherchée en mariage par Edoüard Roy d'An- 
gleterre , qui enenuoya faire la demande au Roy Louys X I. par Richard 
Comte de waruich l'an 1464. mais ce fut fans effet ; car elle fut mariée le o.de 
May 1468.au Chafteau d'Amboyfe auec Galeas-Marie Sforce Duc de Mi- 
lan, Fils de François Sforce Duc de Milan, & de Blanche-Marie de Milan. Le 
Roy Louys XI. & François d’Orleans Comte de Longueuille furent Procu- 
reurs de cette Princeffe , & Triftan Sforce celuy du Ducde Milan fon Frere: 
Elleut cent mil Ducats de dot; le Duc fon Mary luy promit quinze mille 
Ducats parande doüaireaffignés fur la recepte de Pauie, & le Chafteau d’Al- 
biate pour fa demeure. Parles articles dece mariage, il fut concluque le pre- 
mier Fils qui en naiftroit feroit Duc de Milan, & que les Filles feroient dot- 
tées fuiuant la couftume du Duché de Milan ; Prefents Charles de Bourbon 
Archeuefque de Lyon Primat des Gaules , Gerard Archeuefque de Tours, & 
Pierre Doriole domeftique de fa Majefté. Le lendemain la folemnité fe fiten 
la Chappelle du Chafteau d'Amboyle parlean Cardinal de fainéte Suzanne, 
dit d'Anjou, en la prefence duRoy ,de Charlotte de Sauoye Reyne de Fran- 
ce, d'Agnes de Bourgogne Duchefle de Bourbon , des Archeuefques de 
Lyon & de Tours fus-nommés, de lean Euefque d’Auranches, d'Arnaud du 
Chaftelet, & d’Vues du Fou Efcuyers du Roy. Pingon s'eft tromppé enla dat- 


Chr Sale re dé ce mariage ,qu'il dit eftre de l'an 1466. les premieres ouuertures en 


LS. 


auoient 


| 


14! 


141| 


t4ll 


4 
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añoient efté faies du confentement du Roy par lé Comte de Breffe. 


Tean Baftard d'Armagnac Comte de Comminges, les Seigneurs de Liniéres g 
de Chafteau-neufen Daufiné eurentcharge du Roy de conduite cette Prin- 
cefle iufqu'à Milan: Le Duc Galeas qui faifoit eftime particuliere de fa vertu, 
Iuy donna la Ville & le C hafteau de Nouare, par Lettres du 3 de Feurier 1470. 
Elle furuefquit fon Mary , & pendant fa viduité ft battré dela Monnoye où il 
yauoit vn Phœnix ,auec ces parolles. 


Sola faéta; folum Deum fequer. 


Hierofme Henninges & François Zazzera luy donnent pour Deuife vi Ar- 
bre Verd ; fur lequel il y a vne main quilafche le foudre , auec ces mots. 


Spoliat MoÏS munere nostros. 


Mais elle luy a efté mal appliquée, parce que ceftoit celle de Marguerite 
d’Auftriche Ducnefle de Sauoye : Zazzeray en adioufle vne autré , qui eftvn 
Laurier frappé du foudre ,auec cetteDeuife, Nec forte me faro. Bonne de 
Sauoye, apresle decés du Duc de Milan fon Maryeutla Tutele de fes Enfans 
& la Regence de l’Eftat ; mais elle Iuy futoftée par Louys Sforce dit le More, 
Ducde Barry fon Beau-frere , qui depuis vfurpa le Duché de Milan. Cette 
Princeffeeft fort loüée parles Autheurs du temps, ce qui découure la pañion 
d'vn Hiftorien François,quien a parlébien autrement. Elle mourutl'an 1485: 
Machanéeseft trompé de luy auoir donné pour fecond Mary le Comte des. 
Paul Conncftable de France. 


XIV. Mariede Saüoye, par Traittédu 13. de Septembre 1454. fait éntre 
Louys Duc de Sauoye & François Sforce Duc dé Milan par l'entremife de Ia- 
ques de Valpergue Cornte de Mazin Chancelier de Sauoye, de LouysBaftard 
d'Achaye Seigneur de Raconis Maréfchal de Sauoÿe, de François de la Mi- 
rande Comte de Concorde , de Barthelemy Moron Confciller du Duc de 
Milan, de George de Mayne fon Gentil-hommé, & de Cicho de Calabré 
fon Secretaire, Ambafladeurs de ces deux Princes ; le mariage de cette Prin- 
céffe fut proposé & arrefté auec Philippes-Marie Sforce Fils Aifné du Duc dé 
Milan , quand ils feroient en l'âge de l'aécomplir ; mais ce jeune Prince dece- 
da quelque temps apres, tellement queMarié de Sauoÿé fut mariée auec Louÿs 
de Luxembourg Coïte de S.Paul,deBrienne & de Lignÿ Côneftable de Fran- 
ce, Fils de Pierré de Luxembourg. du nom, (& fon pas de Thibaud comme 


veut Pingon) Comte des. Paul , de Brienne & de Conuerftn Seigneur d'En 


ghien , & de Marguerite de Baux. 
à XXx 3 Ée 


Sforce- 
Milan. 
d'argent 
au Ser- 
pént d'a- 
Zur perÿ 
en palde 
3. Tours 
couronné 
d'oràl'ye 
fant de 
gueules; 
qui en- 
gloutit vn 
enfant de 
mefine: 


Titr, de 
lArchiuë 
de’ Turin. 
Deuifes dé 
Gabriel 
Symeon. 


Tab.Gen, 
Nobyta 
d'Iral.p.à 


Suppl. Chr: 
1.16. 

Ant: Chr: 
Pingon: 


CParad: 


Preuuës 
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Luxem- 
bourg 
comme cy 
deuant. 


meute Ce mariage fut conclu à la Motte d'Efgry le premier iour d'Apuft 1466. le 4 
is © Roy Louys XL. qui auoit defiréce mariage par des confiderations d'Eftat, 
A promit aû Conneftable de S. Paul de luy donner pour la dot de fa Femmele 
: Pat Comté de Guyfe & la Seigneurie de Nouion en Thicrarche, & iufqu'à ce 
qu’ils en püffent jouyr, foixante mil efcus d’or & le Comté d'Eu. Le doüaire 
de Marie de Sauoye fut reglé à quatre mil liures de rente affignées fur les Vil- 
les dela Bafsée, Ligny fur Cauche, la Chaftellainie de l'Ifle, & la Ville, Cha- 
fteau & Chaftellainie de Pernes. Le Contrat de Mariage porte vne Claufa 
remarquable , car:il eft dit que fi Marie de Sauoye n'auoit point d'Enfans, le 
Conneftable de S. Paul ou fes Heritiers ne rendroient que les trois quarts de 
la dot; Afin quan temps àcvenir ; él appert € foit memoire ; ceux de Luxembours 
auoir este aliès à la Fille de Sauoye, Sœur de la Reyne de France. Depuis le Roy, 

en execution de {a promefle , donna à Marie de Sauoye par fes Patentes dat- = 

tées à Montargis le 14. du mefme mois d’Aouft la Pairrie & Comté d'Eu, à 4 
Pruues [a charge du retour en cas dedecésfans Enfans. Elleut dece mariage vn Fils 
pige 3. appellé Iean de Luxembourg , & deux Filles ; mais Pingon s’eft mépris de dire 
qu'Elene de Luxembourg Efpoufe de lanus de Sauoye Comte de Geneue 
É- a eftoit auffi fa Fille, car elle eftoit d'vn premier mariage. Eftienne de Lezignan 
Hit. de acrû que Marie de Sauoye, apres la funefte mort du Conneltable de S. Paul 

Sauoye, {on Mari ,fe remaria auec Aymé Comte de la Chambre ; erreur quiaeftéfui- 


Vanderb, < ; 
Fe uy par Paradin ,car elle demeura Vefue, & mourut l'an 1475. 14] 


S. Marne À V- Agnes de Sauoye époufa à Montarois le 2. de luiller 1466. François :46 
L13.ch7. d'Orleans Comte de Dunois, de Longucuille, de Tancaruille & de Mont- 
ne gommery , Vicomte de Melun, Gouuerneur de Normandie & grand Cham- 

“7 Hellan de France, Fils de Ieand’Orleans Comte de Dunois & de Longueuille, 
& de Marie de Harcourt. Le Roy Louys X I. conftitua en dot à cette Prin- 
ceffe fa belle Sœur , quarante mil efcus , en payement defquels fa Majefté de- 
laiffa les Seigneuries & Villes dela Mure & d'Oyfans en Daufiné, & de Lan- 
gesen Touraine. Le Comtede Longueuille luy accorda trois mil liures de 
rente pour fon doïüaire , qu'il affigna für les Seigneuries de Baugency fur Loi- 
re ,& de Chafteau-regnaud en Touraine, Valbourg , Clais & Falauier en 
Daufiné. 


Pieuues 
pag. 384 


Pingon 
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& 


Orleans. 
Lonpuc. 
till 
d'azur à 
3. Fleurs 
deEys 
d’orau 
lambel de 
gueules 
des. pen- 
dans, & à 
vne Coti- 
ce d’ar- 

gent 
» Pingon a écrit qu'elle mourut lan 149$. Mais ccfut feulementle 17. de 
Maïs 1508. Son corps fut portéen l'Eglife de Noftre Dame de Clery, en la 
Chapelle de Longueuille & {es entrailles furent inhumées dans l'Eglife de 
faincte Gencuicfue de Paris ,auec cét Epitaphe, 


Arb.Genr 


Exiguo clauduntur hoc faxo tnteflina Nobilis Domine Agnetis de Sabaudia 


Pxoris quondams Ilaftriffémi F. rañcifei Comitis Dunenfis, molers dutèms Carnis VVander. 
exuit XV I. Martij , anno Incarnati/ctbi M. CCC C CPL. 


XVI. Icane de Sauoye deccdée fans alliance. 


Paul Emyle adioufte aux Enfans de Louyÿs Duc de Sauoye & d'Anne de zrp. 
Chypre , vneautre Charlotte de Sauoye , Epoufe de Federic I I. Roy de Sici- Frsrc. 


> À Vanderb. 
le ;à quoy femble panchervn Autheur plusrecent; mais cela eft enticrémenc 
fabuleux. 
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$Sauoye. 


Chypre 
comme 
cy-deuant 


XVI 


LO FT SLD\E VA PONT E R'OT'D'E 
Chypre , de Lerufalem € d'Arménie. 


CHAPITRE XXVIT 


SU E Princeeltoir lefccond des Enfans de Louys Duc de Sauoÿe, & 

{ d'Anne de Chypre, qui a laiflé en fa pétfonne vi imemorable 

€ exemple de l'inftabilité de la Fortune; la grandeur de fon extra- 

© étion,l'eclar de la Maifon de Sauoye & fon merite, le rendirenit di- 
gne d'vn Sceptre:Mais fon propre malheur,la perfidie de fes Sujets , l'oppref 
fion tyrannique d'vn Baltard, & les armes d’vn Roy batbare, le luy ofterent; 
pour nous apprendre que les Trones les pluséleués & les mieux affermis ont 
leurs fcoufles & leurs reuolutions, & que les Roys les plus puifflans ont leurs 
difgraces, auffi bien que les plus miferables d’entre les hommes. 

Pingon. Louys nâquir à Geneue au mois deluin 143 r. & eut pour fon Apannage 

SR le Comté de Geneue ; à l’âge de huit ans fon mariage fütarrefté à Striuelin en 

Chambre Ecollele 14.de Decembre r444auec Anne-Belle d’Efcofe Fille de RobertIlIne 

des Com- du nom Roy d'Efcofle , dont là negotiation fe fit par Lancelot Seigneur des 

eu Luyrieu Cheualier,& par Taques de la Tour lurifconfulte,Confeillers & Amsf 
baffadeurs de Louys Ducde Sauoye, aupres de Jaques Roy d'Efcoffe,Frere den 
la Princeffe,laquelle furamenée en Sauoye l'an 145 5. pour l'accompliffementi 
du mariage : Mais le Roy Charles V I I. à qui le Duc Louys deferoït tout, n'a 

: greant pas cette alliance, l'empécha;ayant fait faire à cet effet plufeurs VOya= 

ie gesen Sauoyeà Anjorrant Borré Baillif de Baugency : Surquoy le Roy d'EË 

Comp. de Coffe depécha aupres de fa Majefté , qui eftoit alors à Ganat en Bourbonnois; 

Paris. Thomas Euefque de weitern; & le Duc, laques des Comtes déValpergues 
Chancelier de Sanoye qui en fuite des pouuoirs qu'ils en auoiént de leurs 
Maiftres, confentirent à ladiflolution du mariage, en prefence'de Charles 
VII. le 3. de Mars 1455. àla charge que Louys Duc de Sauoye payeroit 
vingt cinq milefeus d'or pour les dommages & interefts de l'Efpoule.& pour 
les frais de fa conduite iufques en Efcofle: Ce que laques Roy d'Efcoffe agréa 

MR depuis par fes Parentes dattées à Perth le 7.de May 1456. Enquoy Pingon & 


pie ne quelques autres apres luy fe font mécontés d’auoir parlé de ce mariage, com: 
arb.Gen. pnesil eut efté confommc. 


Deux 
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Deux ansapres il fe prefenta vne autrealliance l | 

Deux ar fe pour le Comte de G DEMEURE 

quin eftoir pas moins illuftre.Jean IL.du nom Roy deChypre,de np ss \ORDSN LD BLEUE 

d'Armenie,n’auoit d'Helene Paleologue fon Efpoufe Fille de Thcodore Paleo. /?°"#. Un 

He ins dela Morée,qu'vne Filleappellée Charlotte Princeffe d’Antio SMarhe AIN | 
ces 'aquele fut mariée auec lean de Portugal Duc de Coimbre Fils de Pierre l42-c11. ET 
de Portugal Duc de Coimbre, & d'Ifabelle d'Arragon, qui à caufe d'elle prit 7 

= le titre de Princed’Antioche ; mais fon mari à 


* il mourut l'an 1457:auant le Roy de Ch 


couure l'erreur de deux Hiftoriens 7 qui luy ont donné la qualité de Roy de #fg.Egn. | | 
Chypre bien qu il n'en aÿt jamais efté que Regent; titre qu'il portoit alors 24-#- | IL 
qu’il reçeutle Collier de l'Ordre de la Toifon d'or, de Philippes le bon Duc de Fa ll [UNI 
Bourgogne. Lazius à fon ordinaire s'eft auffitro ps | }l! | 
1 If | 
| 


Mariana | }| 
age ne dura pas long-temps : Car dereb. 


| EH 
ypre fon Beau-Pere; ce qui dé- Ces quil | Al 
| 


mpé de dire, qu'il fut le £e- f 
cond Mary de Charlotte de Chyprescomme a fait Ellicnne de FE n A rer ill 
feurerqu'Helene Paleologue Mere de cette Princefe,eftoit Fille d'André Pa: | | il 
lcologue Defpote de la Morée & lerofime Bardi en fa Chronolovie, qu'elle il | | 
eftoit Fille du Defpote de Seruic. * (ea {| 
La mort du Duc de Coimbre & l'efperance qu'il y auoit que Charlorte [LAN DE 
Fille Vnique fuccederoit au Royaume de Chypre ; frent l'ouuerture de {on AA 1 


mariage, avec le Comtede Geneue. A quoy le Roy de Chypre fut entiere- | | LL | 
ment porté , parce qu'il n'auoit point de plus proches parents que les Princes AIT | 
de la Maifon de Sauoye, Enfans d'Anne de Chypre fa Sœur , & qu'il n'y auoit | {ui | 
point de Princesen toutela Chreftienté, à qui il eut plus d'obligation qu'aux | 


| 
Ducs de Sauoye , de qui il auoitefté fecouru pendant les plus grandes cala- ll | 
mités de fon Royaume; de forte que pour renouueller cette alliance : & pour 
" mieux cimenter cette amitié, il depefcha en Sauoye Janus de Montolif Vi- Eft- de Le- JU 
. comte de Nicofie Marefchal de Chypre , & Odder Boffat Gouuerneur de la EM de | ll! 
Princeffe Charlottefa Fille, pour faire les propofitions de ce Mariage, auec Chypre. Up 
e difpence de fa Sainteté ;elies furent reçeuës , & les articles en furent arreftés eee 1 | 
à Turin le 10. d'Oëtobre 145 8.auec le Duc & la Duchele, traittans pour le 863 I NUL 
Comte de Geneueleur Fils; prefens l'Archeuefque de Tarfe, Louys de Ro- 
magnan Euefque de Turin, Aymé Prouana Euefque de Nice ,Henry Abbé Lt 
de Filly , Louys Marquis de Saluces , Antoine de Romagnan Chancelier de | | (El 
Sauoye , Aymé Comte de la Chambre , & Ibler de Montbel Seigneur de | || 
Fruzafque. | 
Par ce traitté il fut conuenu que le Comte de Geneue changeroit fon titre , Fi | 
& que comme Mary de Charlotte de Chypre ; il prendroit celuy de Prince Il 
d'Antioche : Que la Princeffe auroit pour fa dot des Villes & des Chafteaux, | 
iufqu'à fix mil Ducats de rente:Qu'auffitôt quele Prince Louysferoit arriuéen ll | 
Chypre,le Mariage fe confommeroir, & qu'à mefme temps tous les Comes, | (A 
Barons,Cheualiers, Efcuyers & autres hommes du Royaume, luy rerdicient | 
hommage & le reconnoiftroient pour Roy, au cas que le Roy mourut fans 
Enfans mafles: Ce qu'arriuant & la Princefle n'ayant point aufli d'Enfans le | 
Royaume de Chypre appartiendroit entierement au Prince d’Antioche. ol 
Pendant que ces chofes fe faifoient en Piemont, lean Roy de Chypre mou- | AIT 
» rut : Charlotte à l’inftant,comme fa Fille vnique & heritiere, fut couronnée ee (I 
Reyne de Chypre, de Icrufalem & d'Armenie, le premier iour de Septembre Hit de qi 
. 1458.enl'Eglife de Nicofie, duconfentementde tous les grands du Royau- Chypre | 
me & fuiuant les Affifes de Chypre, quiportent qu'a defaut de mafles leoiri- | |! 
mes, les Filles fuccedent au Royaume; mais il y eutvn mauuais augure de 1 UNIL 
cette folemnité ; parce qu'au retour de l'Eglife, la Haquenée fur laquelle éftoit | [lle 
la Reyne, s'eftant mife en fougue ,la Couronne Rovale tomba dela cefte de | 
Charlotte. 


ay Les | |] {Il 


j ' “ à 
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Les Cypriensimpatients de voir leur nouueau Roy , enuoyerent des Am- — 
baffadeurs en Sauoye, pourauancer fon départ. Il s'embarqua à Venife, auec lis 
vn équipage digne de fa qualité : Plufieurs Gentils-hommes de Sauoye le Ch} 
fuitirent en ce voyage auec deflein d’auoir leur part de fa bonne ; où mau- 14: 
uaife fortune entre autres, Philippes de Seyffel Cheualier Seigneur d'Aix, 
Amé de Geneue Cheualier Seigneur de Boringe & de la Baftie , Guillaume 
d’Alinges Seigneur de Coudrée, Anthoïine de Buenc Seigneurde Mirigna 
Jaques de Luyrieux Cheualier de l'Ordre de S. leande lerufalem, Sibued de 
Loriol defigne Chancelier de Chypre, Claude de Briord Seigneur de la 
Serra, Antoine dela Balme Seigneur du Morteray , lean Scigneurde Lor- 
nay , le Seigneur de Breflieux de Daufiné , & le Baftard de Saluces: Ce Prin- 
ce aborda au commencement du mois d'Oétobre mil quatre centscinquante- 
neufà Nicofie, où il fut réçeu auec de merucilleux applaudiflements & le 7.= 
du mefme mois, fon Mariage fut folemnisé auec la Reyne Charlotte en l'E- É 
nina Slife de Nicofic, & luy couronné Roy de Chypre, de Ierufalem & d'Armenie. sos 
nal Ge Vn Hiftorien Genoisseft mépris d’auoir rapporté letemps de ce couronne- # 
vuens. L.4 ment à l'an 1373. 
Preuues / 
pag.s58.  Cettebonne nouuelle portée en Sauoye par Beauuau Gouuerneur de Pro- 
uence, premier Chambellan du Roy de Chypre: Le Duc Louys en fit part au 
Roy Charles VIT. à là Reyne, au Daufu & à la Daufine, aux Ducs d'Orleans 
& de Bourgogne;au Prince& à la Princefle de Piemont,à Philippes de Sauoye 
Signé de fon Fils , au Comte de Dunois, au Marquis & à la Marquife de Montferrat, à 
Di Iean de Seyflel Seigneur de Barjat Marefchal de Sauoye, à Huet d’Aglié des 
de Turin, Comtes de S.Martin,au Comte dela Chambre, à ceux dé Berne, de Fribourg, 
Pire | de Geneue,& autres bonnes Villes de fes Eftats deça, & dela les Monts. LeRe- 
Bel. Cypr. giftre ou font les minutes de ces lettres porte, quele Duc eltoit à Quiers , & 
chat qu'elles furent expediées au mois de Decembre 1459. Mais comme les plus” 
ax grandes profperités font ordinairement fuiuies de difgraces & d'infortunes ; 
Hifde  Louysneioüit pas long-temps de ce Royaume. 
Jean Roy de Chypre fon Beau-Pere , de Marie Patras fa Concubine ,5= 
Envead auoit eu vn Baftard appellé Taques , homme d'vn efprit inquiet & re- 4 
115. muant , vitieux & impie , dontle Pere apprehendant la mauuaife humeur fi 
& les pernicieufes inclinations , le deftina d'abord à l'Eglife , tant pour£ 
adoucirfes meurs farouches , que pour luy ofter de bonne heurele pretexte lé 
debroüiller le Royaume, mais fa preuoyance ne seftendit pas affés loin ;*! 
car, bien qu'ileut efté nommé à l'Archeuefché de Nicole, & pris Ordre de 
Soudiacre : Neantmoïns il tua de fa main Je Fils de la Nourrice de la Rey- 
ne Helene , qui gouuernoit l'Eftat à fa fantaifie, & du viuant de fon Pere 
affectoit dé-ja le titre de Roy parmy fes plus confidens. De forte qu'a: 
pres la mort de ce Fauory, la Reyne Helene le fit chafler de-Ïs Cour , & 
l'obligea de fe retirer à Rhodes. Cependant Charlotte fa Sœur ayant efté 
couronnée Reyne , & Louys de Sauoye fon Mary , apres fon Mariage , ayant 
efté reconnu & proclamé Roy, le Baftard perdit l’efperancedefe pouuoir 
rendre Maiftre du Royaume & fit inftance à Rome, pour auoir les pro- 
uifions de l’Archeuefché de Nicofie ; mais la Reyne Helene & Charlor- 
te , par vne mauuaife Politique, pour fe vanger des defordres qu'il auoit 
excités dans cét Eftat, sy oppoferent ; & efcriuirent au Pape , que ce 
feroit vne efpece de Sacrilege , de donner la conduite de l'Eglife la plus 
confiderable de leur Royaume , à vn homme fanguinaire , & violent: 
Ces lettres tomberent entre les mains du Baftard ; qui reuint en Chypre, 
& fe vangea de tous ceux qu'il creût auoir efté les Autheurs de ce Con- 
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Cette grande authorité fut deftruite par 
Chypre,carle Baftard ne l'y oza pas attendre, 
feil de Marc Cornare Gentil-homme Veniti 
rer Roy de Chyprepar le Soudan Melec-Ella 
de Chypre luy eftoit tributaire. Le Ro 
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l'arriuée de Louys de Sauoye en 
&senallien Egypte par le Con- 
en, afin deffayer de fe faire decla- 
; fous pretexte que le Royaume 


y Louys auerty de ce voyage,& des def 
feins du Baftard , enuoya deux Gentils-hommes Cypriens au Soudan pour 


l'empefcher,mais ils moururent en chemin - Louys à cette nouuelleen écrinir 
au Grand Maiftre de Rhodes, & tous deux fe refolurent à vne autre Ambaffade 
‘aupres du Soudan;,le Roy depécha Philibert de Seylfel Seigneur d'Aix en Sa 7 2: de 
uoye,& Pierre Podocataro Gentil-homme Cyprien, & le Grénid Maiftre de Su Bell, Op. 
ta auffi lean Delphin Commandeurde Niffaro,pouroffrirau Soudan leTribut 
& pour luy remonftrer que le Roÿäume appartenoit à Charlotte Fille vnique, 
& heritiere, à l'exclufion du Baftard laques , qui eftoit incapable de fucceder : Chre.Sab, 
Ces Ambaffadeurs furent bien reçeus du Soudan, qui promit deleur donner Hift de 
facisfation:& fur cette affeurance;ils firent faire des habits propres à cette Ce- Ml 
remonie. Le Baftard, qui auoit eu leloifir de pratiquer les Principaux de cetre 
Cour;ne manqua point d'intercefleurs , pour diuertir le Soudan de {a refolu- 
tion:Mais tout cela n'eut rien opere , fans vne lettre que Mahomet Empereur 
des Turcs écriuit à Melec-Ella,parlaquelle il luy recommandoit expreflement 
de fauorifer le Baftard, qui eftoit Grec de Nation, & non point Louys,qui eftoit Pi 2 
Latin, luy reprefentant quela Nation Latine auoit toujours perfecuré les Ma- Matth. 
“hometans & les Egyptiens. Ainfi le Soudan, qui auparauant eftoit bien per: Lonys 11. 
luade des raifons & du droit de Charlorte , fe laiffa émporter aux remonftran- lit. 4 
ces de Mahomet & aux importunités de {es Miniftres , &contre toutesles Pins de 
Loix du Monde & fans aucun pouuoir legitime, declara publiquement que 34.Gpr. 
le Baftard laqueseftoit le veritable Roy de Chypre: enexigeant deluy vnexe- run 
crable & abominable ferment. Seyflel-Aix mourut en cette Ambaflade; Po- Hif.d: Rè 
docataro fon Compagnon fut remis au Baftard par le Soudan , qui nef con- FE 
tentant pas de l'iniuftice qu'il auoit faite à la Réyne Charlotte, viola encore Gp. 
le droit des Gens, & efcriuit vne Lettre de menace au Roy Louys, qui ictta de 
la confternation dans toute l'Ifle de Chypre. 
Le Baftard aydé du Soudan, qui luy donna vnearmée nauale , vint defcen- 
dreen Chypre. Louys fe voyant foible , pour refifter à cette grande Puiffance. 
abandonna la Ville de Nicofie & fe retira auec la ReyneChärlotte, & {esplus 
Confidents au Chafteau de Cherines. Le Baftard, apres auoir fait fon entrée à Eg.de Le. 
Nicofie ; afiegea le Chafteau de Sigur où commandoit Thomasde Morges, vénan. 
auec des troupes Sauoyfiennes, le prit par'compofition,& y mit pour Gouuér: cree 
neur Pierre Pezaro Venitien , que Morges tenoit prifonnier, le fachanit en- 
nemy du Roy: À cét Exemple,les Chaftéaux de Paphe & de Limiflo fe rendi- Æfde Le- 
rent au Baftard, quoy que munis d'hommes & de viures. Charlotte voyant dr 
les progres de fon ennemy, follicitoit les plus Grands du Royaume d’entre- 
prendre fa deffence , mais ce fut inutilement ; car le Baftard ayant fait deffein 
- d'aficger Cherines, Louys n'eut pas la preuoyance de luy couper le chemin 
de la Monade:de forte que le Baftard ne trouuant point d’obitacle, mit le Sie- 
ge deuant cette place , qui eftoit la plus forte du Royaume. É 
Louys preuoyant donc, qu'auec le temps il {eroit contraint de ceder à la 
force , s'il n'eftoit fecouru , puis que fes fuiets les plus affectionnés fe ran- 
geoient du party de fon ennemy , enuoya l'Euefque de Limiflo au Baftard , 
pour luy faire quelques ouuertures d'accommodement , &luy ofnr la Prin- 
cipauté de Galilée ,au cas qu'il ne voulut pas eftre ArcheuefquedeNicofie, 
& fous main il fit fonder Teyrar general des Trouppes du Soudan : 
pour l'obliger à {e retirer , auec vn prefent de vingt mille Ducats , qu'vn 
DAY 2 Cheualier 
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Cheualier de Rhodes luy.deuoit faire : La coniondure eftoit belle ; parce que 
le Baftard n'auoit point d'argent pour payer fes Soldats , & auoitefté reduit à 
cette extremité que defaire demolir tous les magnifiques bains de l'Ifle de 
Chypre, pour fe feruir du Cuyvre, afin d'en faire faire de la monnoye: Teytar, 
du commencement, ou par generofité, ou de crainte d'eftre defcouuert, refufa 
ce party: Neantmoins peu de iours apres il leua le Siege de Cherines,& de- 1 
clara au Baftard qu'il auoit Ordre de fe retirer : Le Baftard fit tous {es efforts 
our le diuertirde cette refolution, & n’y voyant quebien peu d'apparence, 
He dit qu'il en iroit faire fes plaintes au Soudan, Teytar eftonné de cette me- 
nace, luy laiffa deux cens cheuaux & cinq cens hommes de pied fous la con- 
duite d'vn Renegat appellé lean Pec , & s'embarqua auec le refte de {on ar- 
Ef.de Le- mée , chargé des defpoüilles deChypre. Ainfi le Baftard continua le Siege 
pes de Cherines, Hector Chiuides Vice Roy de Chypre, qui en eftoit Gouuer- 
neur, ayant fait vne fortie fur les ennemis , fut taillé en pieces & pris prifon- 
nier , & leBaftard contreles Loix dela guerre, luy fit coupper la T'efte. Louys 
dans cette extremité, fit partir vne Galere pouraller à Rhodes, & delà en 
Sauoye, pour demander fecours au Duc fon Pere ; mais comme toutes cho- 
fes confpiroient à la ruyne de cétinfortuné Prince, la galere fut fracaffée de la 
tempefte à Pendaya , & ceux qui efchapperent la fureur de la Mer , tombe- 
rent entre les mains des ennemis , entre autres Thomas Gareri & Gauthier de 
Nores Gentils-hommes Cypriens , à qui le Baftard donna la vie, à condition 
w’ils luy demanderoient pardon à genoux, & luy iureroientfdelité. Le pre- 
mierfe foufmit à la Loy du vainqueur ; mais lefecond le refufa; dont le Baftard 
fat piqué; qu'il luy confifquatous fes biens & le reduifitàla mifere ,oùil 
mourut , abandonné de tout le monde; laiffant ce Prouerbe en Chypre pour 
marque decette glorieufe Conftance ; La Foy de Gauthier. 
Eflde Le Les Genois, qui depuis longtemps tenoient quelques places en l’Ifle de 
REA Chypre; entre autres Famagoufte,eftonnés de la profperité du Baftard.affiege- 
rent Carpas,pour fauorifer le Roy Louys, de qui ils eftoient alliés ; mais le Ba- 
fard y alla en perfonne , les deffit & afliegea Famagoufte: Ce fut autant de re- 
lâche pour Louys & pour Charlotte , qui eftoient dé-ja incommodés par le 
Siege de Cherines : De forte que pour fe preualoir de cette occafon, laReyne 
alla à Rhodes au mois de Fevrier 1461. ou le Grand Maitre laques de Milly 
Hit la reçeut magnifiquement elle luy demanda fecours, il le luy promit ; &. 
Mallit. neantmoins voulut eflayer de faire quelque Traitté auec le Baftard , & luy en- À 
nn uoya Louys de Magnac Commandeur de Chypre; mais ce voyage n'ayant 4! 
pas reufi, le Grand Maiftre fe declara ouuertement pour le Roy , & deffendit Rh 
à tous les habitans de Rhodes, d'auoir correfpondance auec les Cypriens, | 
ny de les aflifter de quoy que ce foit. | 
Enuiron ce temps là arriua à Rhodes le fecours de Sauoye , qui eftoit de 


1 


800.hommes d’armes,commandé par François de Lanoins Seigneur de Vey- fee! 
Een Es 5 Ve | 


gié en Geneuois, Charlotte auec ces nouuelles forces & quelques Galeres de la A 

ri Religion fe rendit à Cherines,& le Baftard à la veüe de cette armée,keua le Sie- = 

Efide Le. ge & [e retira à Nicofie:Ce qui releua vn peu les efperances du Roy, qui pour 4 

<ignan. ne point laifferrallentir lardeur & le courage de fes trouppes, forma le deffein 14 

d'attaquer Nicole;Mais Seftant mis en chemin,le Baftard luy dreffa vne em- ft 
bufcade, deffit vne partie de fes Gens, & le contraignit de { ictterdans Che- 

rines, où leBaftard l'alla reafieger. Apres ce defaftre, Charlotte quine perdoit 

pointcourage,s'embarqua à Rhodes pour venir en Italie demander fecours au c#l 

Prevues Pape Pie II. mais quelques Galeres Venitiennes attaquerentles fiennes, & V3 

pag 389. [es pillerent : Arriuée à Venife en vn trifte cquipage , clle s'en plaignit au Se- R° 
nat, qui ordonna que tour ce qui auoit efté pris a elle &auxfiens, luy feroit 
rendu 
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rendu; toutesfois Guillaume d'Alinge Seigneur de Coudrée, qui y fit vne (Ill 
groffe Perte , n'en ayant pü auoirfatisfaction ; {es heritiers en firent depuis in- 7#2: 4 nl 
ftance auprés du Senat par la faueur du Roy Charles VIII. Charlotte au de- FQP | A IE 
part de Venife , recourut au Pape Pie I I. qui eftoit à Mantoüe , afin qu'ilinte- PEL OU 
pd reffat tous les Roys dela Chreftienté, pour fa "deffence : Sa Sainteré le luy ft zp.4e ze. EAU ALIEN 
Ë efperer, &en attendant , luy fit équiper à Anconne quatre Galeres & deux <nr. EME AA 
p. Nauires , luy donna desbleds & du vin : Elle 2borda heureufement au portde 74,4 | RE 
| Paphe, dontellefe faifit, & À mefime temps du Chafteau , & de la fe rendit à sf || | NAIL 
| 


Cherines qu'elle rauitailla, 
Maiscomme tous ces efforts de Louys & de Char! 


otte n'eftoient pas fu f A AMEN 
| fifants, pourtirer le Royaume de la main du Baftard , & que le Chafteau de Al [AI 
[à Cherines eftoittouiours affiegé ; le Roy enuoya Coudrée, pour obtenir vn NUE [IA 
nouueau fecours du Duc fon Pere qui n'eftant pas en eftat de le donner, de- | {1} 


HUE IA | 
de pefcha le mefine Coudrée & laques de Lambert fon Secretaire ,au pres d'Al- | | {| | 
? fonce Roy d'Arragon, pour l'en prier. Les Patentes de cette Ambaflade font joue. Hi) RURAL 

dattées à Laufanne le 15. de Feurier 146:- Prefents Guillaume de Geneue Sei- rt REA Il 
* gneur de Lullins, Guy de Fefigny Prefident Patrimonial, Iean de Champion [I DATI TIR 
Seigneur de la Baftie & autres. DA LE NOR L 
.  Éncetemps là Louys & Charlotte eftoient à Rhodes ; ainfi que nousl'ap- a fl | | 
| prenons d'vne Lettre que la Reyneeftriuit à Lyonnette dePierre-gourdeFem- * * ll | 
me d’Antoinede la Balme,Seigneurde Morterey en Bugey, pour la confoler de | jl | 
l'abfence de fon Mary,qui eftoit au féruice du Roy Louys;mais Charlotte n° qu | 
demeura pas longtemps & reuint à Rome, efperant que le Pape touché de fon (UN || 
*infortune, fe mettroir en deuoir de luy faire recouurer fon Royaume. Elle fut (1 | pu) | 
© receïüe auec beaucoup de ceremoniede PieLI. quiluy enuoya au rencontre les | 
| Cardinaux & toute la CourRomaine, luy donna audiance publique, la logea | | 
&la deffraya auec tout fon train dans fon Palais. Toutes cescarefles & ces ciui- |} | 
lités n'opercrent pourtant autre chofe , que des promeffes & vne Lettre dere- (ll 
commendation que S.M.efcriuit au Roy Louys XIL. en faueur decette mal- PAT EU If 
heureufe Princelle , dont elle ne fe feruir point, iugeant bien qué la France ju à 
eftoit trop éloignée de Chypre, pouren eftre aydée , Charlotte donc vinten | WU | 
Sauoye.& quoy que le Duc Eouys,à caufe des grandes guerres qu'il anoit fou- Lil | |! 
ftenuës,futen quelque façon dans l'impuiflance de la fecourir dans fon afi- | NURIA 
étion, & qu’il luy eut reprefenté lesefforts qu’il auoit fait pour elle, par l'enuoy £, coke. li 
d'vne armée, d'argent & de viures , iufqu'à luy dire que Chypre auoit eütou- » pi ll 
tes les defpoüilles de la Sauoye; toutesfois il ne la voulut point abandonner. [pl 
7: Cequifutcaufe que cette Princeffe eftanten l'Abbaye de S.Mavrice en Cha- Pre | 
 blais le 18.de Juin 1462.fit vn Traitté auec le Duc Louys & la Duchefle Anne, "83° nl 
s de l'aduis de Phebus de Lezignan Seigneur de Sayette, de Iean de Nores, | NN 
à d'Hugues l'Anglois & de Paulin Clax fes Cheualiers & Confeillers ; par lequel | LAN AU 
il fut arrefté, que la Reyne Charlotte venant à mourir fans Enfans du Roy 
: Louys fon Mary, il demeureroit Seigneur & Roy du Pays de Chypre & les 
fiens , ainf qu'il auoit efté accordé par leur Contractde mariage, & au Cou- Ni] || 
ronnement du Roy : Etau cas que Louys mourut auflifans Enfans, que Char- (rl 
lotte demeureroit Reyne , ne prenant point d'autre Mary; & où elle fe réma- {LIN 
ricroit , qu’elle paycroit au Duc & à la Duchefle quatre Migros mille Du- 
cats, tant pour refte du mariage d'Anne de Chypre fa Tante, Duchefle deSa- 
uoye, que pour les dépences faites par le Duc Louys, pour la guerre de Chy- nil 
pre.Et où le Roys Louys & la Reyne Charlotte decederoient fans lignée ; que || 
le Royaume de Chypre demeureroit à la Duchefle Anne & à fes Succefleurs; 
ce qui fut fai en la prefence de Barthelemy Abbé de S. Maurice & de plufieurs 
defes Religieux ; de Guillaume d’Alinge Seigneur de Coudré Confeiiler 8& + HAN 
My Chambellan | PAIE 
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Chambellan de la Reyne , de Claude de Veygié & de Michel Martin Ef- 
cuyers du Duc. Ce Traitté fait, Charlotte repritle Chemin. de Rome.& laiffa 
Merlede Piozafque Cheualier de Rhodes & Guillaume d’Alinge Seigneur de 
Coudréeà Thonon, pour folliciter le fecours quele Duc Louys luy auoit pro- 
mis,d'hommes,d'argent & de viüres : Piozafque reçeut l'argent & le porta à la 
Reyne;mais comme les hommes & Les viures deuoient eftre embarqués à Gen- 
nes & qu'il y alloit du temps;Charlotte impatiente dece retardement, & crai- 
gnant que le Roy, qui eftoit demeuré à Cherines,ne fut contraint de fe rendre 
ar la neceffité.efcriuit en Sauoye, pour hafter les preparatifs de cétarmement; 
preuves &adreffa fa depefche à Coudrée, auec vne Lettre dattée du 10. d’Aoult 1462. 
pag. 393. pleine de plaintes Charlotte pendant fon fciour à Rome ; fit inftance aupres 
du Pape de proceder par Cenfures Ecclefiaftiques contre le Baftard , & dele 
declarer Tyran, Viurpateur & allié des Mufulmans & des Mammelus. La 146 
chofe eftoit iufte, & neantmoins fut differée,S.S.s’eftant contentée d'enuoyer 
vn Bref au grand Maiftre de Rhodes, pour le prier de continuer fes affiftances 
à au Roy & à la Reyne & d'eflayer de les fure entrer dans leur Royaume, plu- 
re ftoft par accommodement que par la force. Le grand Maiftre ayant reçeu ce 
seche Bref, depura lean de Pugal Prieur de l'Eplife & Iean de Fay de Gerlande Com- 
mandeur de Valence,pour propofer quelque Traitté auec le Baftardil fut ébau- 
chéaffés heureufemét;mais la prefence de Charlotte eftoit neceffaire pour l'ar- 
rétersou pourle moins le Baftard prit ce pretexte,pouren retarder la côclufion. 
gtare. La Reyne, à fon arriuée à Rhodes, ayant fçeu le maunaisfuccez de cete ne- 
zignar. … gotiation,enuoya à Conftantinople Florin Comte deZaffe, pour tirer quel- 
Loredane, Que fecours de Mahomet, mais ce fut fans fruit, tant les Chreftiens y eftoient 
odieux , n'ayant pù faire autre chofe que de rauitailler pour vne feconde fois 
Cherines , & de fe retirer auec le Roy à Rhodes, en attandant quelque fauo- 
rable refolution ; ou que les Princes Chreftiens priflent part à leur querelle. Ils 
laifferent pour commander à Cherines, George de Piozafque Gentil-homme 
Eflde Le- Piemontois & fe retirerent à Rhodes. ou Je Roy Louys eftoit encore au mois 
zignan. de Septembre 1463. & non point en Sauoye, comine deux Hiftoriens ont ef- 
Lorean. rit, En effet il fit emprunt en ce tempslà:, du grand Maiftre de Rhodes,de= 
quatre mil feptcens quarente vn Ducats & vingt fept Apres, foubs la caution H: 
de Sibued de Lorio! Chancelier de Chypre, d'Amé de Geneue & d'Antoine de 
la Balme fes Chambellans , à qui il paffa promeffe d'indemnitéle 18. de Sep- 
: tembre de ladite année; Prefents Phebus de Lefignan Seigneur Sayerte ; lanus pe 
pe de Montohf Marefchal de Chypre & Bernard de Ryofet Amiral de Chypre. f@ 
IL eff vray que peu de tempsapres il fe retira en Sauoye, nevoyant point d'ap- $, 
parence de pouuoir fanuer Cherines , ny de rentrer dans fon Royaume,fansde 
nouuelles forces, qu'il efperoit demettre fur pied parla faueur du Duc Louys 
fon Pere ;mais Charlotte demeura à Rhodes , dans la creance que le Soudan, 
qui eftoit mal fatisfait des cruautés & des violences du Baftard (contre qui il 
reparoit vne Arm ce) féroitbien aife,pour s'en vanger,de rendre leRoyaumé 
à celle à quiil l'auoit iniuftement ofté. Elle mir donc pour Gouuerneur dans la 
Forrerefle de Cherines vn Capitaine Sicilien,appellé Soron de Naues,qui y en 
Ef.de Le- tra la 17.iour d'Aoult 1464. auec neuf Voyles, deux Galleres ,vne Galiotte,n 
Faro. & autres Vaifleaux de guerre : Et outre cela elle enuoya en Ambaffade au Sou- 
; dan, fon Maiftre d'Hoftel & Thomas Pardo. 

Le Baftard , pourdeftourner l'orage, dont il eftoit menacc , depefcha pre 
que à mefme temps des Ambaffadeurs au Soudan, chargés de riches prefents 
pour le diuertir de la refolution qu’il auoit prife de fauorifer le Roy Louys:Ce: 
pendant Charlotte fouffroit de grandes incommoditez.Car tout ce qui luy ve: 
noit de Sauoyc,ellel'enuoyoit à Cherines,où Ja dizette eftoit.Nous apprenons | 

toutes 


De la Royale Maifon de Sauoye. 


| toutes ces particularités, qui ont efté inconnuës aux Hift 
| d'vne Lettre que Charlotte efcriuit au Roy Louysfon Mary, datrée à Rhodes 
à le premier de Septembre 1464. où apres luy auoirrendu compte de beaucou + 
. dechofes qu'elle auoit faites depuis fon depart ; Elle luy dit : Que Jielle auoi P°8549- 
buinpt ou vingt cinq mil Ducats,comme elle auoit eu autresfoisselle feroit déja en pafef. 
Jen de Jon Royaume, maïs que la pauvreté l'auoit accablé à un tel paint.qu'elle ne pou- 
noit rien acheuer dece qu'elle entreprenoit. Elle marque encore : wc fes My mettoit 
remede, ils demeurerotent tous deux fans Royaune,;ny Seigneurie ; tellement que pluftost 
\que de demeurer à la mercy d'autruyielle croioit qéilcvaudroit mieux entrer en ne Re- 
ligion que de viure bonteufementsle coniurant de ha afler fon retour pour la venir [ecourir. 
La Lettre contient plufieurs autres chofes aflés curieufes & dignes decôpalfion. 
Charlotte auoit grande raïfon de prefferle fecours de Cherines : car cér infa. 
me Soronde Naues,qui auoit promis non feulement de luy conferuer cette fa- 
meufe place, mais encore de faire vne cruelle guerre auBaftard, qu'elle nom- 
Ame /'Apoftole par derifion dans fa Lettre, {e laifla tellement perfuader auxiper- 
nicieux confeils de Pierrede Naues fon Frere,& aux offres dn Baftard,qu'il luy pren 
irendit Cherines par Capitulation, & eut pour recompenfe de {à trahifon vne 
Baftarde du Baftard, nommée Charlotte, auec le Titre de Prince d’Antioche; 
& Pierre de Naues fon Frere eut la Seigneurie de Paphe. Le Roy Louys qui at- 
tendoit plus de fidelité de ce Gouuerneur,fe miten peine de dreffer vne armée 
de fept cens Cheuaux & de mil hommes de pied, Robert de S. Seucrin Comte Preuues 
de Cayazze Capitaine renommé, en entreprit la leuée & la conduite, & le Duc P*8 35: 
de Milan fut fa caution. Le Roy, pour auancer cét armement efcriuit À tous 
Les amys & aux perfonnes plus qualifiées des Eftats de Sauoye,pour eftreaffifté 
d'argent ,entreautresà Thomas de Sur Archeuefque de Tarentaife, dontla 
Lettre eft dattée à Euyanle 1 2.d'O@obre 1464. La nouuelle de la prife de se 
Cherines ruina ce deflein : Ainfi leBaftard demeura Mailtre abfolu & paifible ELRRET 
du Royaumede Chypre. Mais comme il n'eftoic pas reconnu pour legitime p.42 re. 
Roy parles Princes Chreftiens ;il enuoya, des Ambaffadeurs.à Rome aupres a 
du Pape, tant pour eftre auoüé Roy , que pour demander en Mariage la Fille 3 
d'André Paleologue Defpote dela Morée, quis'eltoit refugié à Rome, apres ÆfdeLe- 
quele Turc fe fut emparé de fon Pays. Pie I I.ne voulut point ouïr ces Ambaf Pr 
fadeurs & les renuoya auec ignominie;appellant leur Maiftre Tran €) AP Bêbe Hip. 
pateur du Royaume de Chypre; Deforte que le Baftard qui ne cherchoir que les Ten 
moyens de fe maintenir dans fon vfurpation , époufa l'an 1470. Caterine Cor- Ef.& 
nare Fille de Marc Cornare Gentil-homme Venitien ; adoptée par la Repu- Chpr. 
blique & dottée comme Fille de S. Marc, ÿ 
La Reyne Charlote,apresla perte du Chafteau de Cherines demeura toù- 
iours à Rhodes, où elle fubfiftoit par les liberalités du Duc de Sauoye & en- 
tretenoit de fecrettesintelligences en Chypre,en attendant vneoccafion fauo- 
rable à les faire éclatter, y ayant quelque apparence de croire que ce nouuel Rare 
Eftat qui auoitde fi iniuftes fondements, nedureroit pas long-tem ps.En effet zona. 
Je Baftard ne demeura marié que trois ans & mourut le s-deluin 1473. non Lorcdano, 
fans foupçon d’auoir eftéempoifonne. Il declara par fon Teftament fon heri- 
tier l'Enfant dont fa Femmeeftoit enceinte, & à fon defaut Janus, lean & 
Charlotte fes Baftards ; & s'ils mouroient fans enfans, ilappella le plus pro- 
che de la Maifon de Lezignan , fuiuantles Affifes de Ierufalem &.de Chy- 
pre: Il fur enterré à Famagoufteen l'Eglife Cathedrale, auec fi peu de pompe, 
que l'Hiftorien de Chypre remarque que pour punition de fon peché nil 
ne fe trouua point de cierges pour lenterrer : Charlotte qui apprit cette Eñ.de 
nouuelle à Rhodes , depefcha en Chypre fur vn Brigantin, Iean Gibler Che- Lexignan. 
ualier, & Auguftin du Poifat fon Domeltique , pour en eflre mieux mr 
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& fur lacertitadequ'ell'en eut , elle enuoya des Ambañladeurs à Perte Mo= = 
cenigo General del'armée , que les Venitiens auoient leuée ; pour aller contre 4t 
Efde Le- \ fm Caffan Roy de Perle, ou félon d’autres (à Victor Soranzo Prouifeur Ve- i 
us nitienen Chypre) pour le prier de ne point employer fes armes contre elle , Me 
is de &deluyayder à recouurer fon Royaume : Les Venitiens répondirent , qu'ils F 
ss. Eu, eftoient obligés de proteger Catherine Cornare , puis qu'elle eftoit Fille de SM 
Veneto. Marc,& pañlerent en Chypre, où Catherine auoit déja efté declarée Regente, Et 
en attendant qu'elle fataccouchée. Charlotte fe voyant rebutée de ce cofté, de 
at enuoya en Egypte Nicolin Miglias, pour effayer fi le Soudan auroit plus de 
pag. 398. difpolition à l'affifter; mais ce barbare le fit arrefter prifonnier. Louys à cette 
nouuelle deputa pour fon Ambaffadeur à Rome Aymon'de Montfalcon Prieur 
d’Anglefort , par patentes dattées à Gencue le 24.de Decembre 1473. 
Tant derencontres fafcheux, porterent aufli cette Reyne infortunée àrecou-= 
rir à Rome, fe perfuadanr que le Pape Sixte I V. luy feroit plus fauorable que f 
zfde Le- Pie LIL Sa Sainteté touchée de fes difgraces , efcriuit à tous les Gouuerneurs 88% 
re fil zigan.  berfonnes de qualité du Royaume de Chypre de reconnoiftre Charlotte pour 
| (lé il HN Loredano. 
ul 


Lore dano. 


Reynelegitime, s'eftonñant fort que Cornare & Bembo Oncles de Catcrine,s 
eftans accusés d’auoirempoifonné le Baftard Taques, on les fouffrit en Chypre 
Ces lettres furent leües publiquement au deuant de l'Epglife de fainéte Sophie 
àNicofie, & firent vne telle impreflion dans les efprits des Cypriens , qu’ils 
prirent les armes , allerent en foule au Palais, & tuerent les deux Oncles de 
Caterine Cornare , & fon Medecin ; mais les Venitiens fous l'authorité def 
quels Caterineregnoit , & qui auoient ietté dé-ja les yeux fur ce Royaume, 
eftouferentcetteefmeute , & ofterent pour iamais à Charlotte l’efperance dé 
commander en fon Pays. Apres ce dernier effort, elle'vint en Piemont & def 
meura quelques temps à Montcalier , où Antoine Seigneur de Montjeu, quef 
Preuues le Duc de Bourgogneenuoyoit en Ambaffadeà Venile , l'a treuua auec le Roy 
"832% Louysfon Mary & fechargeaen leur faueur , fur Les ordres qu'il en auoit de 
fon Maiftre, de faire inftanceà Venile , pour la remettre en fon Royaume, 
En termes de [application feulement : Ce qu'il executa depuis; mais inutilement: 
Ainf Charlotte fe voyant échoüée de tous coftés & que l’interceffion du Duc 
de Bourgogne n'auoit pas reufli, fe retira à Rome : Le Pape la logea en vn Past 
lais proche du Vatican, ou elle demeura treize ans entiers. Sa reception futff 
magnifique, que Sixte I V. en voulut laiffer vn monument perpetuel à la Po 
fterité ; caril fit peindrela Reyne Charlotte en l'Eglife du S.Efprit à Rome; 
auec la couronne fur la tefte, les habits & les ornements Royaux, & au deffous 
y fit mettre cette infcription. 


Karlotta Cypri Regina , Regno fertunifque fholiata ad Sixtum IV. Supplex 
confagiens 3 ab eodem tanta benignitate ac munificentia Jefcipitur 3 Ut pre 
incredibil admiratione animique gratitudine , in eiufdem Pontificis landes 
prorumpens ,non folum fatiseloquentishaud fuppeditars, werum ctiam animi 


ires adeas explicandas fibi defeciffe ideri, faf[a fuifer. 


1 Louys quis'eftoit retiré au Prieuré de Ripaille prés de Tonon en vne cfpece: 
Malreliu. de folitude,y mourut au moisd'Aoult r482.apres auoir donné de merucilleux 
6chaps. exemples de pieté, & d'vne conftance genereufe dans fes infortunes. Il auoit, 
DURE pour deuife vn Trofée d’Arcs & de Fléches rompués, auec ces mots Fratfa 
Theatre * magisfériunt , pour faire allufion à fes difgraces. Typorius rapporte autrement 
A cette Deuie , & dit que le Corps eftoit vn Carquoisde Fléches (attaché à vn 
1 Smbol. arbre) duquel les Fléches tombent ;auec ces mots , 7raéfa magis feriunt, pour 
fignifier que les Fléches auroient plus de force , fi elles eftoient tirées & 


jertées, que tombants d'elles mefmes. 
Les 


de la Royale Maifon de Sauoye. SAS | | | 


Les obligations immenfes que Charlotte auoit à la Royale Maifonde Sa. {il | || ll 
uoye; la porterent durant fon fejour à Rome, d'en faire vne publique recon- nt | fl | 
noiflance , car bien que par les Articles de fon Mariage, auec le Roy Louys FEI 
& parle Traitté de fainét Maurice en Chablais de l'an M. C GCC:LXKI ATP 
le Royaume de Chypre deuoit appartenir à Charles Duc de Sauoye : Neant- (AT EUNEE 
moins Charlotte luy en fit vne Donation folemnellement à Romeen l'E- Nil 
glife de fainé Pierre le 2 s. de Fevrier 1485.à la perfonne de Iean de Varax Prenues | NA 
Euefque de Belley ; de Merle des Comtes de Piozafque , Amiral de Rhodes Pag401. |) | LA 
& dePhilippes Chevrier Prefident de Sau. (es Ambafladeurs & Procureurs | 11 10 
fpeciaux, & en prefence de lulien Cardinal du Titre de fainct Pierre aux qi (} 
Liens; de Dominique dela Ruuere Cardinal de fainct Clement, Charles de‘ ll FAI 
Seyflel, Hugues du Saix Chanoine de Laufanne , André Prouana de Leiny l || | | 
Protonotaire Apoftolique. La Donation porte en termes expres, que Char- | | 
lotte dorinoit au Duc Charles fon Neueu Ze R oyaume de Chypre auec leTi- | | 
tre € la qualité de Roy, pour luy é> fes Succeljeurs Ducs de Sauoye.  C'eft enfui- jiL NI 
te de cela & des autres Titres fus-énoncés , que ce Royaume appartient he- il EAN 
reditairement à S.A.R. 

Enfin Charlotte, apres tant de maux & de defplaifirs, fut atteinte d'vne kif.4te 
Paralyfe , dont ayant efté affligée pendant quelques mois, elle {e fi porter rio Wii 
en la Chappelle du Pape Innocent V III. ouen la prefence de fa Sainteté DTA (ll 
& de plufieurs Cardinaux selle confirma la mefine Donation & mourut de- 474: | 
puis le feiziémé de luille: M.CCCC.LXX XVIL dans vne refignation L | | 
entiere à la volonté de Dieu & auec des actes d'vne pieté extraordinaire, \ EN 
pour aller receuoir au Ciel la Couronne de gloire des bien-heureux ,enre- | 
compenfe de celle que fa mauuaife fortune luy auoit rauie en terre > lePape Fa | 
l'a fitinhumer le mefme iour dans l'Eglife de fainct Pierre de Rome, deuant save. | | | 
la Chapellede fa Sainteté ; & proche de celle de fainét André & de S. Geor- 7”. | 


à ë ? Mit l2 fl 
ge, & fur fa fepulture il y eut vne grande pierre de Marbre auec cét Epi- res (| 
raphe. {tn ) 
Î l 
| {| 
Karola Hierufalem ; Cypri &* Armenie Regina obiis XVI. Islj Anna EU | 
Domm A1, CCC£. LXXXVIL oo | 


Le dernier du mois de luillet, fe firent fes funerailles dans la mefime ou 1 
Eglife ,auec toute la pompe deüe à vne Reine , dont la defcription fe void (0 11] 
en vo Manufcrit d'yn Maïltre des Ceremonies , qui eft en la Bibliotheque (NI 
du Cardinal de fainte Suzanne à Rome:Qui porte qu'il y eut vne Chappelle | | 
ardente de la largeur de dix-huict pieds & de le longueur de vingt-qua- \|| LA 
tre: Que les Armes de la Reine furent affichées dans toute k Nef du | | | WA 
Vatican:Que la Meñle fut celebrée en la Chappelle des. Gregoire, à laquelle 
affifterent Roderic Borgia , Cardinal, Vice-Chancelier du $, Siege ; Eftienne 
Nardin Cardinal de Milan , George Cofta Cardinal de Portugal, Hierofme 
Baflo dela Ruuere Cardinal de Recanati ; le Cardinal des Comtes, Arche- | 
uefque de Confa, Jean-Faques Salafenato Cardinal de Parme, Raphaël Ria- | 
io de Sauone Cardinal de fain& George ; les Cardinaux Ican-Baptifte 
Saüelly , Iean Colomne , Iean-Baptifte Vrfin & Afcanio-Marie Sforce. | 
Tous les Cardinaux auoient chacun vn flambeau à la main, Leonel Euef | 
que de Traguria Vicaire de l'Eglife de fainét Pierre dit la Mefle & vn 
Religieux de l'Ordre de fainé&t Dominique fit l'Oraïfon funebre. Apres la Li | 
Meffe ,les Euefques de Cortone, de Volterre, de Tornay & de Traguria | 
lonnerent l’abfolution. En quoy seft cftrangement mefpris sy de D | | 
Lezignan , qui a efcrit que la Reine Charlotte auait efté enterrée à fainét Chypre. || 

ZZz François LUEUR 
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François d'Aflize , puis que fa fepulture demeura enticre au Vatican iufqu'à 
fan mil fix cens dix, que le Pape Paül V. fit demolir l'ancienne Eglife de 8; 
Pierré pour la faire rebätir : Car alors ce Monument fut ouucrt & les os re- 
mis ailleurs auec ceux de plufieurs Papes , de l'Empereur Otthon & de quels 
AL ques Cardinaux. Vn Autheur moderne fidelle tefmoin des chofes qu'ila 
raneal.2. seïes ; affeure que fa fepulture & le fragment de fon Epiraphe fe voyoit en- 
FT. cor à Rome de-fon temps. Elle donna plufeuts ornements precieux à PE> 
fnëté Pe- glife de fainét Pierre du Vatican: 
taie. Le Pape Sixte IV. donna aduis de fa mort à Charles Duc de Sauoye par= 
FEP#8 Çn Bref, où il loüe extraordinairement cette Princelle , de la pureté de fes}, 
mœurs, de fon admirable patience dansles aduerfités , & de fa pieté. Le Pa-à 
pe Pie II. en peu de paroles a fait fon Eloge. Adler dit-il , quatuor es vigin- : 
ti annos nata cvidebatur , Statura mediocri ; latis oculis, facie tuter fifcam > pal 
lidam ; férmone blando,&> Grecorum more torrente fimili, cueflitu Galhco, mori= 
bus qu Regio fanguini conuenirent. KL 
Ainf fnit en la perfonne de cette Reyne, l'illuftre & glorieufe Famillex 
de Lezignan ‘qui auoit pofledé enuiron trois cents ans le Royaume de Chye 
pre: Elleut vn Fils de Louys de Sauoye fon Mary qui mourut au berceau, 
comme. on l'apprend de ja lettre qu’elle luy efcriuit lan mil quatre cents 
foixante-quatre. 1 
Le Pofthume dont Caterine Cornare vefve du Baftard accoucha fut de- 
claré Roy de Chypre & nommé laques comme fon Pere, il ne velquit que 
deux ans &-deux mois & fut enterré à Famagoufte aupres defon Pere, on 
fans murmure, dit FHiftorien de Chypre. Parce que‘tout le monde creut quil 
efloit mort de paifon comme fon Pere. Ces deux Freres Baftards moururent aufli 
EÉdR en.prifon au Chafteau de Padoüe, & les Venitiens, apresvne ceflion que Ca 
F8 terine Cornare leur fit des droits imaginaires qu'elle auoit au Royaume de 
Chypre, l'a retirerent à Venife , & luy donnerent le Chafteaud'Azola au Tre: 
uifan pour fa demeure ;& fous ce pretexte semparerent de ce Royaume) 
au preiudice de Charles Duc de Sauoye qui en eftoit le feul & legitime he 
ritier. ë 
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AME LE BIENHEVREVX IX. DV AN 
rom , Duc de Sanoye , de C bablaïs €5 d'Aoufte, Prince de Piemont, | 
d'Achaye €ÿ dela Morée , Comte de Genene €5 de Nice , Baron de AN 1 
Foucigny, de Vaud de Gex, Seigneur de Bugey; de Beaufort, |] Il 

NL 


deVerceles de Fribourg , Marquis de Sue €ÿ d'Italie, Prince € | 
Vicaire perpetuel du S. Empire. | 
CEAPPIL TT REX XVI TT | 
g Pass lefignalébon-heur que la Royale Maifon de Sauoye auoit eù | IL | 
AA de produire tant de fameux Heros & d'Illuftres Conquerants, dont III 
VO les aétions genereufes ontefclatté chés les Nations les plus éloignées; Il 


il ne reftoit plus rien à fouhaitter pour le comble de fa gloire, que de donner | 
ZZz>2 par : {l | 
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par Vne prerofatiué durant cacéllente cômime dlefttare, ét fist Per on: 
nagé, qui a appris aux Souuerains que la pieré peut regner à la Cour, & que 
les Vertus qui ouurent le chemin du Ciel , ne font pas incompatibles auec 
les Septres & les Couronnes. L: 

1] naquit à Tonon C apitale du Pays de Chablais le premier iour de Feurier Sa 
mil quatre cents trente-cinq , & eut pour Precepteur & Gouuerneur pendant Fi 
Gieunefle Frere lean Fauzon,de la noble famille des Fauzons de Montdeuis, 145$ 
Religieux de l'Ordre de fain& François, perfonnage eftimé pour fa pieté & 
pour {a dodrine , qui fut depuis Pvn des principaux de fon Confeil. Il porta fon 
dés fon bas âge le titre de Prince de Piemont, & c'eft ainfi qu'il fe qualifia au Sell 
Sellé qu'il donna à Louys de France Daufin de Viennois le treiziéme de Mars D 
mil quatre cents cinquante-vn, apres fon mariage auec Charlotte de Sauoye, fn: 
par lequel ,enconfideration de leur étroite alliance, il promit d’eftre en- #1 
tierement dans les interefts du Daufin, & de le feruir & aflifter de toute fa 
puiffance. 

Le Duc Louys fon Pere par patentes datées à Cleppié en Foreft le vingt- 
{eptiéme d'Oétobre mil quatre cents cinquante-deux, luy donna pour fon o 


ë 4 2 à appi 
appannage , les Chafteaux & Seigneuries de Treffort en Brefle, de Coflonay sage 


au Pays di Vaud, de Rumilly en Sauoye & dela Roche en Geneuois : Etau #1 
cas que ces Terres ne fuffent fuffifantes pour l'entretien de fa Maifon,, il pro- 
mit de luy en deliurer d'autres de la valeur de trente mil orins par an.Le Roy 
Charles V IL. Beau-Pere de ce jeune Prince,fouhaittant l'augmentation de cét 
Appannage , enuoya en Sauoye Artus de Bretagne Comte de Richemont 
Conneltable de France; & Iean d’Orleans Comte de Dunois , & le Duc 
eftant allé voir leRoy sréonfentit que fon Fils eut les Seigneuries de Bref 
fe & de Vaud, à la referue du reffort & de la Souueraineté. Les” Patentes font 
dattées à fainct Porfain letreiziéme de Decembre mil quatre cents, cinquan- 
tecinq, prefents Iean de Grolée Preuoft de Montjou , Claude de la Baume 
Comte de Montreuel , laques Comte de Montmayeur, laques de la Baume = 
Seigneur de l'Abbergement , Anthoine de Romagnan Prefident de Pie- #5 
mont , Humbert de Montluel Seigneur de Chafteaufort ; Amé de Cha- 
lant Seigneur de Varey & Guillaume de Viry Prefident des Comptes en Sa- 
uoye; pour l'execution defquelles Louys donna Commiffion le vingt-feprié- = 
me de lanuier fuiuant à laques de la Baume Seigneur de l'Abbergement, “#4 
& à lean du Saix Seigneur de Banains fes Confcillers & Chambellans, 
pour remettre ces terres au Prince : Et luy de fon cofté deputa Jean du 
Mefhil-Simon Seigneur de Maupas Confeiller, Chambellan , & premier 
Valet tranchant du Roy, Baillif de Berry & Meflires André de la Porte , Lau- 
rent Paterin Docteurs és Loix, & Guillaume Thoreau Notaire & Secretaire 
du Roy, pour en prendre pofleflion ; ce qui fut exceuté :Ncantmoins Amé 
porta toujours la qualité de Prince de Piemont. Cét appannage pleut beau- 
coup ace Prince, parce que demeurant ordinairement enBrefle , ou au Pays 
de Vaud, ileftoit eloigné dela Cour, dont l'embarras ne s'accommodoit 
pas bien à fon humeur pacifique ,outre qu'il ne vouloit prendre aucune part 
aux affaires de l'Eftat. | 
La nouuelle de la mort du Duc Louys fon Pere ;luy fatapportéea Bourg =: 
en Brefle, ou il eftoit auec la Duchefle Yoland de. France fa Femme , c’eft Es 
là ou il reçeut les Hommages de tous fes fujets de deéa les Monts: Il enuoya dS 
dés Commiffaires à Turin pour ceux de fes füjets dePiemont ,& partit de ra 
Bourg le dernier iour de Féürier mil quatre cents fGixante-cinq, pour aller 
à Chambery , où il'auoir conuoqué tous les Eftats de Sauoye (8 ‘de Piemont 
au Vingt-cinquiéme de Mars. 


En 
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-  Encerte Affemb] 
- de Philippes Duc de 


, fortcontrairesiLe Ro j 


ui auoit entrepris de luy 
e de la luy faireen Dom- 
SOgne qui eftoit mal äuec 
ourbon;follicitoit Amé d'é 
{on deBourbon, L'affaire cftoit 
parce qu'AÂmé ne vouloir pas 


; Chroniq. 
te occafion , & plufieurs Seigneurs sum. s 


ples de Sauoye 

& defe mainteniren Paix auec | 

r le Roy, touchés du fouuenir | 

procurés'en Sauoye pendant qu'ileftoit cp. | 

Daufn, & la prifon de Philippes de Sauoye Comte dé Bref que fa Maje- | 

fé detenoit encore an Chafteau de Loches ; Toutesfois les interelts de [à Fran. 

ce preualurent à toutes ces confiderations. Aihfi le Duc Am COMMENCA Chronic. 

de fe declarer pourle Roy, par le pafage qu'il donnadans fes Eftats 3à Ga] S:M,g:0 

leas Sforce Comte de Pauie Fils du Duc de Milan ; qui menoit des Trouppes | 

en France au {cruice de fa Majelté, & par l'enuoy qu'il fit de quelques per- : 

fonnes qualifiées de fà Cour au fiege de Ville-franche en Beaujolois ; que le Se 

Roy Louys XL. auoit fait attaquer par vne partie de fon Armée. La Chro- fit 7 

nique latine M. S. remarque que les Corntes de li Chambre, d'Entremonts cons 

& de Montmayeur & les Seigneurs de Miolans & d'Aix y furent: Mais le »:,7 

Duc deBourbon ayant fait fa paix auec le Roy à Ryon, toute la Nobleffe de Herr. 

Sauoye fe rendit à fain@ Porfain aupres de fa Majelté , qui s’en feruit depuis 

fort auantageufement À la bataille de Montlehery contre Charles deBourgc- 

ne Comte de Charrolois, qui fe donna au mois de Tuille fuiuant , ou les 

Sauoyfiens eurent le principal honneur du combat. 
Au mois de Mars de l'année fuiuante , François Sforce Duc de Milan ns 

cftant decedé , Galeas Sforce Coimte de Pauie fon Fils aifné qui eftoit en ” ‘” 

Daufiné, refolut de trauerfer les Eftats de Sauoye incognito ; pour aller à 

Milan ; mais eftant à Noualeze à la defcente du Mont-cenis , Auguftin Abbé Cerir. 

de Cafencuve en Piemont & Hugonin Aleman Seigneur d'Arbent en ‘Bugey pe 

l'arrefterent : L'Hiftorien Milanois dit qu'apres auoir demeuré deux iours Ca vera 

ché dans vne Eglife, Antoine de Romagnan nomme de grande authorité Nob. dr. 

en Piemont l'en {ortit ,& le conduifit par des chemins obliques iufqu'à No- pat-2. 

uare ; cependant il eft certain qu'il ne fut clrey que par l'expres COM- Chronig:1 

mandement du Duc, qui defauoüa fa capture. Auf vn Hiftorien moderne S. M. S£ 

2 cü peine de fe perfuader , que la narration de Corio fut veritable. Phi- 

lippes de Sauoye Comte deBrefle, ayant aufli efté deliuré de fa prifon de Lo- Ponge 

ches par le Roy Louys XI. apres auoir donné toutes les fcurerés que l’on “£ 

uhaitta de fa fidelité enuers le Duc Amé , vint à Aoufte auec Janus deSa- 

uoye Comte de Geneue fon Frere , où le Duc luy donna main-leuée des ter- 

res de fon Appannage & tous deux luy firent hommage : Amé ayant conti- 

né {onichemin alla en Piemont , confirma les Priuiléges des Habitans de 


LP Turin 
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Turin par Patentes dattées à Pignerol lé vx 1 r. d'Octobre mil quatre cents = 
foixante-fix, & y pal l'hyuer; car ontreuue vne donation du premier de 146 
: Januier milquatre cents foixante-fept, qu'il ftà Yoland de France fon EË 
Tivr. de 4 j 3 £ à pe / a 
Acte poufe , de la Seigneurie de Ville-franche en Piemont,, dattée au Chafteau de 
de Turin. Pignerol. 

Comme la paix eftla chofe du monde la plus agreable, & qu'il n'eft rien qui 
oblige plusles peuples d'aucir de l'amour & de la veneration pour leurs Sou: 
uerainss Amé au commencement de fon Regnen'eut point depaffion plus 
grande quede la procurer à Les fujets: & pour y paruenir,, il pratiqua des al- 
lances & des confederations eftroittes aucc les Princes , qui par connexité 
d'affaires & d'interefts ; ou parvoifinage de Prouinces ; pouuoient auoir quel = 

mi. de que chofe à démeler auec luy : Carle xx1x. de Mars mil quatre cents foixante- F 
PArchiue fept, il frvn Traité decettenature, datté à Bruges le 1v. d’Auril auec Phi-êu 
es lippes Duc deBourgogne, & Charles de Bourgogne Comte de Charrolois fi 
p406.407 fon Fils. ! Le Pape Paul fecond à la priere de ce Prince , & de la Ducheffe Yo-# 
._ Jand erigea la fainte Chapelle de Chambery ( à laquelle par Bulle du Concile & 
er de Conftance du moisde Septembre mil quatre cents quinze, auoit efté vnie ci 
rebri  l'Eglife de faint Pierre fous le mefme Chafteau ) en Collegiale auec douzerol 
1. Chanoines & vn Doyen, qui porteroit le titre de Doyen de Sanoye, la Bulle 
Duafe eft du premier de May, en quoy vn Autheur s'eft trompé, qui er attribués 
Sabaudis. |'honneur au Duc Philibert leBeau. du 
Le xx rx. du mefmé mois, il fit ligue 8 confederation auec le Duc de Ca: È 
Pr. p.407. labre , par la negociation d'Antoine dela Palu Seigneur d'Efcorent, & d'An-s 
Pros. toine de Champion Seigneur de Valru , & la Ducheffe Yoland de fon cotés 
auec Charles de France Duc de Normandie fon Frerelexv r. deluin. Le vid 
d'Aouft fuiuant , Amé fit vnautre Traitté d'alliance aucc François. du nom, 
Duc de Bretagne, & le vr.de Nou. auec Charles Fils de France Duc de Nor#l 
mandie à Orenge : Cependant il futcontraint d'entreprendre vne guerre auec à 
Guillaume Marquis de Montferrat; qui apres la mort du Marquis Iean-Ta% 
Chief, ques fon Pere, refufa d’obferuer les Traittés qui auoientefté faitsentrelesy 
maifons de Sauoye & de Montferrat , dont nous auons parlé cy-deuant : Phi 
lippes de Sauoye Comte deBreffe, Lieutenant general du Duc fon Frere , eutle 
le commandement de l'armée qui entra dans le Montferrat ,le Marquis fois : 
Care. ble,pour refifter à vn fi puiffant ennemy, recourut À Galeas Sforce Duc de Mi 
Jan, qui fe mit en campagne auec des forces confiderables pour fecourir fon 
allié, le Roy Louys X I. qui fauorifoit le Duc de Milan, parce qu'il l'auoit 
vtilement feruien la guerre contrele Duc deBourbon, enuoya le Comte dé 
Comminges au Duc de Sauoye pour le porter à vn accommodement, maïs 
les chofes eftoient tropaigries ;car Amé voyant que le Duc de Milan prenoit 
part à la querelle, il luy demanda la reftitution de Valence fur le Po, d'Occi 
mian & de plufieurs autres Villes & Chafteaux que François Sforce fon Peré 
auoit occupées fur la maifon de Sauoye. D'ailleurs on defcouurit vne trahis 
fon de quelques habitans de Montdeuis, qui auoient complotté de deliurer 
cette ville au Marquis de Montferrat ce quiobligea le Comte deBreife dy 
enuoyeren diligence Claude de Seyflel Seigneur d'Aix Marefchalde Sauoye, 
qui fe faifit des traiftres déguifés en Religieux , & refugiés au Monaftere des 
ge Sab. Ereres Mineurs de cette Ville. Il appaifa l'émeute que les parents &cles amys 
Gennen, de Ces traiftres exciterent pour les fauuer, en laquelle {editionil y eut plufieuts 
San Georg. de tués , & le Marefchal de Sauoye bleffé. Enfin cette guerre auec le Milanois 
Matth. : , Üpe PAS . / 
Damart, & le Montferrin ayant duré quelques mois , il y eut vn Traitté de paix arrefté - 
Tir. de au Camp des deux Ducs, à Agan le x 1 v. de Nôuembre mil quatre cents foi 


l'Arche de xante-fept, par lequel en ce qui concernoit le Marquis de Montferrac, il fut : 
ï dit 


Matth. 


Palmerius. 


Pign.Hiff. 
Ef, lib. 7. 


De la Royale Maifon de Sauoye, 551 


eq or 
gucrrés & chacun dans. .ars : Et quant au Duc de Milan , que tout ce 
qui auoit efté pris: fe reftitueroit : Que le traitté de Paix fair entrele Duc 
Louys& François Sforce le 30. d'Aouft 1454. feroit inuiolablement obferué 
& que le commerce feroit reftably entre Les Sauoyfiens& les Milanois fur | 
peiné de cent mil ducats d'or. Ce traitté fut fait par leComte de Breffe au 
nom & comme Lieutenant general du Duc Amé fon Frere >auquelfurent 
prefents Turc Cicinelli Ambaffadeur du Roy d’Arragon, Claude de Seiffel SA 
Seigneur d'Aix Marefchal de Sauoye , Aymé Comté de la Chambre ; Atitoi- 
ne; Seigneur de Miolans ; Guillaume de jaBaume Seigneur d'Irlaiis Gouuer- 
neur de Brefle , Sibued de Loriol Chancelier de Chypre , Bernard Séigneur 
de Menthon, Guy de la Baume Seigneur de la Roche , & Guillaume de fainct 
Triuier Seigneur de Branges. 
Les Comtes de Romont & deBrefle , & Jean Louÿs de Sauoye Euefque de PE 

ce Geneue Freres, s’eftants iettés dans le party du Duc de Bourgognecontrele Hiftde 

4 Roy Louys XI: l'an mil quatre cents foixante-huid, Amé quiny auoit point L 11 
donné fon confentement , alla en France, pour tefmoigner au Roy qu'il 

is nauoit que de bonnes intentions pour fes interefts. Ilreceutdes honneurs , 
extraordinaires en ce voyage; car, eftant à Meaux ; le Roy voulut qu'il allaft pipes. | 
à Paris, pour tenir la place de fa Majefté à la ceremonie du feu de Greue la 13. ch.6r. 
veille de fine Iean Baptifte , & qu'il déliuraft tous les Prifonniers de la Con- Add. à | 
ciergerie du Palais, & du Chaftelet , comme font les Roys de France à leur Chron. 
aduenement à la Couronne. Vn Autheur du temps s'eft trompé parlanc Scandal. 
d'Amé, de l'appeler fimplement Prince de Piemont ,puis qu'il eftoit dé-ja 
Duc de Sauoye:Paradin 8& Matthieu fe font aufli mefcontés d’auoir dit que 
le Duc fit ce voyage l'an mil quatre cents foixante-fepr , & qu'il affifta auec 
Bonne de Sauoye Ducheile de Milan à l'entrée que fit à Paris Charlotte de 
Sauoye Reyne de France leur Sœut ; car, outre qu'ileft certain qu'Amé n'al- 
la aupres du Roy Louys X I. que l'an mil quatre cents foixante-hui®, Bonne 
deSauoye l'an mil quatre cents foixante{ept n’eftoit pas encore mariée au 
Duc de Milan, & de plus l Autheur de la Chronique fcandaleufe, qui viuoit 
en cetemps-là, &: qui a defcrit aflés curieufement cette entrée dela Reyné 
Charlotte dir, qu'elle y fut accompagnée de Bonne de Sauoye fa Sœurs mais 

- ilne parle point du Duc Amé, qui alors eftoit en Piemont.Le Corio a auffi se 

? fait vnel faute, quant il dit qu'au mois de Septembre de la mefmeannée 
1468:il y eut de la broüillerie entre Philippes de Sauoye Conite de Bref, 
‘& Galeas Duc de Milan, qui obligea celuy-cy d'enuoyer vne armée du co- 
fé de Vercel; car, apres la Paix faite entreles Ducs de Sauoye & de Milan 
au mois de Nouembre de la precedente année , le Comte de Breffe fe retira 
en Sauoye , & de là aupres du Duc de Bourgogne : Outre que Bonne de 
Sauoye eftant fraichement mariée auec Galeas ; il n'y a pas d'apparence 
qu'il pât naiftre aucun nouueau differend entre ces deux Princes. Platine es 
n'a pas effé micux informé des affaires de Sauoye, païce queparlant dela 72. 
Paix qué le Pape Paul IL procura entre les Venitiens , leRoy d’Arragon, 

» Galeas Duc de Milan , & les Florentins l'an 1468. il dit que le Duc de 
Milan fit difficulté d'y comprendrele Duc Amé , & le Comte de Breffefon 
Frere, à caufe qu'ils eftoient ennemys du Roy Louys XI. de qui Galeas 
eftoit allié, quoy que les Venitiens y inciftaflent, & qu'à la fin Laurent de 
Pezaro Ambafñadeur du Milanois y confentit, dont Galeas fut'fi fortirrité, 
qu'il le bannit de fes Eftats, & fit vne fi cruelle guerre aux Sauoyfiens,qu'ils 
furent contraints de luy demander la Paix , dontle Roy Louys fut l'Arbitre. 
Or,en tout cedifcours , il n'y arien qui ne foit eloigné de la verité : En effer, 


quoy 


Hit de 
Louys 11. 
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Er quoy que le Duc Amé n'eut aucune part en cette guerre , il ne laifla pas pour 
Tin. de tantd'eftre compris au Traitté de paix, ayant à cét effet enuoyé à Rome Jean 
l'Arche de Compeys Abbé de Six, Iean de Seyfel Seigneur de Barjat ; Hugonin Sei- 
de Farenre neur de Chandée, & Humbert Seigneur de Lucingefes Ambaffadeurs. D'ail- 
a le Duc de Milan qui cftoit fon Beau-frere, & nouuellement reconcilié 
par le Trairté de l'an mil quatre cents foixante-fept » n'auoit garde de s'y op- 
pofer , ioint que Galeas depuis ce temps-là n'eut rien à démeler auec Amé: 
Fander. Auf les Hiftoriens de Milan n'en difent pas vn mot, & vn des noftresseft 
De eftonné de ce que Platine ena auancé. Mais pour reprendre noftre matiere 
l'Archiue que cette digreflion nous auoit fait quitter, difons que le vr. d'Aouft de la 
de Turin. inefime année, Auguftin Abbé de la Seneuue, Iean du Saix Seigneur dela 
Baftie, & Antoine Lambert, Chantre de l'Eglife de Geneue Ambaffadears 
du Duc, conclurrent à Venife vne ligue pour dix ans , auec le Duc & la Sei- 
gneurie de Venife, par laquelle ils promirent d'entretenir châcun entemps 
de paix pour la feurté de leurs Eftats, quatre mille cheuaux & quinze cens 
hommes de pied, & en temps de guerre huiét mille cheuaux, & trois mil 
hommes de pied , fous peine au contreuenant de centmille Ducats. Au mois 
d'Octobre fuiuant : le Duc & la Duchefle enuoyerent au Duc de Milan Hu- 
gonin de Montfalcon Seigneur de Flaxieu , pour le prier de nerienentrepren- 
dre furleurs Eftats, puis qu'il l'auoit Promis au Roy & au Duc de Bourgogne, 
& par la paix d'Italie. Les continuelles infirmirés & les fafcheufes maladies 
du Duc, layantrendu entierement inhabile au Gouuernement de fes Eftats, 
les peuples , tous les Magiftrats & les principaux de la Nobleffe furent d’ad- 
uis d'en donner la Regence à la Duchefle Yoland Princefle tres-vertueufe, à 
Pr.p 48. Jaquelle Louys X I. fon Frere, promit fonafliftance & fon fecours, par Pa- 
tentes de l'osziéme de Mars nul quatre cents foixante-neuf, dattées à Am- 
boile. 
Chron. Mais parce qu’elle donna beaucoup d’authorité & de partau commande- 
Sal. MS: ent.& en la direion des Affaires à Antelme Seigneur de Miolans, àLouys 


deBonniuard Seigneur de Greilly, & à Antoine d'Orly Gentils-homimes 5a- 


uoyfens , dont l'experience & la fidelitéluy eftoientconnuës; Les Comtes de 5 


Geneue ; de Romont & de Brefle entrerent en ialoulie, & pretendirent d'auoir 
le gouuernement de l'Eftat, iufqu'à ce que la fanté du Duc fut meilleure / & 


qu'il pütagir: Ce deffein ayant efté formé fort fecrettement , ils firent des le-- 


uées d'hommes fous main dans les terres de leurs Appannages. La Duchefle 
quien eut quelque connoïffance, mena le Duc au Chafteau de Montmeil- 
lan; cependant elle s'affeura de l'amitié du fuc de Bourgogne, qui parfesPa- 
tentes dartées à Vtrec le xx. de Feurier mi: quatre cents feptante-vn, promit 
de la fecourir & affifter, elle , le Duc fon Mary & leurs Enfans, enuers & con- 
tre tous, à la referue de Ferdinand Roy de Naples , des Ducs de Guyenne & 
de Bretagne, & dela Seigneuriede Venife, Depuis ala follicitation du Roy 
Louys X L. elle fit vne mefme alliance & ligue auec Galeas Duc de Milan fon 
Beau-frere, dont les entremetteurs furent, Vrbain de Bonniuard Euefque de 
Vercel , Charles des Aftards Cheualier & Ambaffadeur du Roy, & Matthieu 
Confalonier Capitaine de Saintya. Les Articles en furentarreftés à Mirabel 
au Comté de Pauie le x1 11. de Tuillet mil quatre cents feptante-vn, parle£ 


Preuues quels la Ducheffe Yoland ; tant pour le Duc fon Mary que pour elle, Charles = 


pag: 409. de Sauoye Prinée de Piemont leur Fils aïfné , & Iean-Louys de Sauoye Euef 
que de Geneue, promit au Duc de Milan , à Bonne de Sauoye fon Efpoufe, & 

à can Galeas-Marie leur Filsaifné, d'eftre en bonne & parfaite intelligence, 

auec toute liberte de commerce , & de fe deffendre l'vn l'autre, leurs Eftats & 

Sujets pendant douze ans , enuers tous & contre tous, à la referue faite par la 
Ducheñe 
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Duchefle Yoland, du Roy de Francé , du Duc de Guyenne , des Bernois & 
des Ligues d'Allemagne ; & de la part du Duc de Milan, de Ferdinand Ro 
d’Arragon & de Naples, dela Republique de Florence ; de Borfe d'Eft Duc 
de Ferrare & de Modene, des Ligues d'Allemagne & du Marquis de Mont- 
ferrat ; fans donner pañlage, n'y retraitte {ur leurs terres à leurs ennemys; 
moyennant quoy Galeas s’obligea de fournir deux mil cheuaux & quatre 
mille hommes de pied, pour fecourir la Duchefle Yoland > au Cas qu'elle en 
eut befoin, ° 
Le Comte de Breffe peu de temps apres & au mefme moisde luiller, entra 
en Sauoye auec vne armée composée de François , de Sauoyfiens , de Bour- 
guignons & d’Allemans, accompagné du Comte de Romont, & füiuy des 
Seigneurs de Chafteauguyon, de Varembon & de Giury, vint iufqu'à Cham- 
bery ; fans treuuerrefiftance. Delà il affiegea le Chafteau de Montmcillan 5 
ou eftoient le Duc & la Ducheffe; les Princes publioient que ce n'eftoit point 
à eux qu'ils en vouloient , & qu'ils n'auoient autre deffein que de chafer de 
la Cour les Fauoris ; mais leur refolution eftoit de fe faifir du Duc & de la Du- 
chefle , & de les mettre en lieu de feurté pour apres gouuerner l'Eftat à leur 
fantaifie & mettre de leurs creatures dans le Confeil.La Ville de Montmeillan 
ne fe deffendit pas , & fut pillée, & le Chafteau afliecé; fur cela arriua le Com- 
te de Gencue, qui moyenna vne efpece de Traitté forcé, qui portoir, que les 
terres des appannages des Princes leur demeureroient en toute liberté , & que 
le Duc eloigneroit de fon feruice Miolans, le Baftard d'Aix , Antoine d'Orly 
Gantier de Chignin, Riuerol & Montfert , qui croient tenus de fe repre- 
{enter aux Eftats generaux , pour refpondre de leurs deportements, mais au 
preiudice du traité, les Comtes deBrefle, & de Romont farprirentle Cha- 
fteau de Montmeillanen donnerent le Gouuernement à Guillaume de la Bau- 
me Seig. d’Irlains , prirent prifonniers les Comtes d'Entremonts, & de Mont. 
mayeur ; s'emparerent de la perfonne du Duc , le menerent à Chambery, & 
luy changerent tous fes Domeftiques. La Ducheffe s'échappa d'eux par adreffe 
& feretira au Chafteau d’Afpremon, d’ou elle depefcha en France au Roy fon 
Frere , Hugonin de Montf. Seig.de Flaxieu , pour luy demander fon fecours. 
Louys XI. qui auoit notable intereft de proteger fa Sœur & d’efloigner les 
Princes,qui eftoient {es ennemys,du Gouuernementde l'Eftar, ayant euaduis 
d'vne entreprife fihardie & fitemeraire, depefcha Jean Baftard d'Armagnac 
Comte de Comminges Gouuerneur de Daufiné, pour entreren Sauoye,auec 
le plus de forces qu'il luy feroit poflible , & vanger cette iniure : Il fit auffi 
partir Charles de Sauoye Prince de Piemont, qui eftoit aupres de fa Majefté, 
pour fe mettre à la tefte de l'armée , & luy donna pour Conducteur Antoine 
de Leuis Comte de Villarsmais ce jeune Prince mourut enchemin.Le Com- 
te de Comminges arriué en Daufiné, alla ioindre Chafteauneuf Marefchal de 
Daufné,qui eftoit à la Bufiere auec des trouppes Daufnoïfes, & oùeftoit 
auffi l'Eucfque de Geneue auec des Sauoyfiens. Ils afliegerent Afpremont , le 
prirent à minuit, y laiferent pour Gouuerneur François de Viennois Sei- 
gneur d'Ambel & emmenerent la Duchelle aux Flambeaux iufqu'à la Buf- 
fiere , & le lendemain Yoland fuiuie de l'Euefque de Geneue , du Comte 
de Comminges , du Marefchal de Daufiné, fe retira à Grenoble : Elle fut 
logée en la Maifon du Treforier de Daufiné , & y demeura vn moys. La Cro- 
nique de Sauoye Latine M.$. composée par vn Partifan du Comte de Brefle, 
raconte la chofe autrement, & dir qu'apres la prife de Montmeillan par les 
Princes, la Ducheffe fe faulua de nuict & alla à Grenoble, & qu'elle y fut fuiuie 
par Antelme Seig. de Miolans, Claude de Seyffel Scig.d'Aix Marefchal de 
Sauoye , Hngonin Aleman Seigneur d’Arbent , Gauthier de Chignin , Louys 
AAAa François 
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François & Pierre de Bonniuard , Iean de Compeys Scign. de Thorenc, An: = 
toine d'Orly & autres Gentils-hommes. Quoy qu'ilen foit,le Roy enuoya en-N 
core au fecours du Duc & de la Duchefle, Cruflol auec cent Lances , Ruffer 
Senefchal de Beaucaire auec quatre cents francs Archers, & le Duc de Guyensveo 
ne yfit aufli aller Curton & les Senefchaux d'Armagnac, & d'Agenois ,auee : 
cent cinquante lances. Tous ces chefs fe ioignirent à l'Euefque de Geneue,a 
Comtede Comminges, & au Marefchal de Danfiné, & menerent la Ducheffe 
Yoland & fes Enfans à Afpremont : Les Comtes de Romont & de Brefle 
eftoientà Chambery auec du Lau Capitaine des Allemans , & le Duc toû- 
jours derenu au Chateau de Montmeillan. Les Ambafladeurs de Bernie & 
de Fribourg, à qui la Duchefle Yoland auoit demandé fecours , arriuerent 
à mefine temps en Sauoye, & propoferent vn accommodement; LeRoyÿ 
d'autre cofté qui en vouloit auoir la gloire , commanda à Tanneguy du Chas 
ftel Gouuerneur de Roffillon, de fe rendre en Sauoye pour porter leschofes 
à la paix; Mais comme les arméeseftoient proches l’vne de l’autre , celle des 
François au deffous de S. Joyre , & celle des Princes au Faux-bourg de Cham 
bery, il yeut vne conference entreles Deputés des deux partys, & les Am 
baffadeurs de Berne & de Fribourg, au Chafteau de la Perroufe prés de Monts 
meillan le vr 1 1. d’Aouft mil quatre cents feptante-vn , où par prouifion, & ë 
en attendant la venuëde Tanneguy du Chatel , il fut refolu : Que la ville & 
le Chaiteau de Chambery feroient remis aux Ambafladeurs de Berne & de 
Fribourg , pour les tenir au nom du Duc & de la Ducheffe: Que les terres du 
pays de Vaud que le Comte de Romont pretendoit , feroient auffi bail 
lées aux Officiers que le Duc y voudroiteftablir, iufqu’à ce que le Duc, apres 
auoir ouy les raifons du Comte de Romont, luy en fit iuftice : Que le Chas 
fteau de Montmeillan feroit rendu au Seigneur d’Aix Marefchal de 5as 
uoye , & à Nicolas de Diesbach Ambaffadeur de Berne , dans lefquelles 
places la Ducheñle Yoland pourroit entrer & féjourner : Que le lendes 
main de la deliurance des Chafteaux, les Princes licentieroient leurs troups 
pes & la Duchefle vn iourapres, les fiennes : Qu'en fuite les Ambaffadeurs 
de Berne & de Fribourg ameneroient le Duc à Chambery, où la Duchefë 
pourroit aller & demeurer en fa compagnie: De lobferuation de tous le£ 
quels articles , ces Ambafladeurs fe rendirent garents, & promirent de fe de 
clarer contre ceux qui la refuferoient. Ceux qui furent prefents à cér aiuftes 
ment furent, les Comtes de Comminges & de Villars, les Senefchaux de PoË 
tou, de Guyenne, deBeaucaire & d'Armagnac, le Marefchal de Daufinés 
Charles des Aftars Cheualier, & Maiftre lean de Ventos Conféiller du Roys 
Peude iouts apres arriua Tanneguy du Chaftel Vicomte de la Belliere Gour 
uerneur deRofillon, Pierre de Daillon Seigneur du Lude, Baillif de Cons 
tantin, & François Royer Baillifde Lyon Ambaffadeur du Roy, qui par las 
participation duComte deComminges, & apres plufeurs conferences auec lex 
Confeil du Duc & des Comtes deBrefle & de Romont au Chafteau de Cham 
bery , arrefterent & conclurrent la paix le cinquiéme de Septembre füiuant 
en la prefence des Comtes de Geneue, de Villars & dela Chambre , des Ab 
bés d’Abondance, & du Lac de loux , des Marefchaux de Sauoye, de Grue 
res & de Seyffel, d'Antoine Seigneur du Lau, de Iean de Coligny Seign. d'Afe 
delot , d'Humbert de Montluel Seigneur de Choutagne , de Bernard Seigneur 


de Menthon, de Iean dela Baume Seign. deBon-Repos, de Sibued de Loriol, 
Prefident de Sauoye, de Bertrand de Derée Prefident de Geneuois , de Iean de 
Vento Confeiller du Roy , de Nicod de Menthon Seigneur de Montrotier, 
de Tean du Saix Seion. de la Baftie, de Claude Seign. de Meximieux, d'Antoine 
d'Auanchy Gouuerneur de Vaud, des Seigneurs de Vaffallieu & de Corfant, 


de 
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de Louys de Genoft Scigneur de Chiles | de Pierre Bouuard Seigneur de 
la Barre & autres , dont les articles furent loubly de tout le palfé , le 
licentiement de toutes les gens de guerre , amitié fraternelle, & bonne 
correfpondance entre le Duc , la Duchefle , & les Princes : Que le Duc 
& la Duchefle feroient remis enfemble : Que les Villes & Chafteaux de 
Chambery , & de Montmeillan feroient deliurés au Duc fans delay : Que 
François Comte de Grueres Marefchal de Sauoye feroit Gouuerneur du 
Chafteau de Montmeillan : Que le Confeil du Duc feroit composé de 

buit perfonnes , du nombre defquelles feroient les deux Marefchaux de S2- 

uoye , outre les Confcillers ordinaires , le Chancelier ; & le Maiftre des 
Requeftes : Que les Princes Pourroient entrer au Confeil : Que la dire- 

étion des Finances feroit confiée à gens de probité, que l'on choifiroir : 

Que la queftion dela Lieutenance Generale des Eftats de Sauoye feroit re- 

mife à la decifion du Roy & des Ambaffadeurs de Berne , & de Fribourg, Titr.de 
& qu'en attendant,la Duchefle auroit toute l'authorité:En execution de quoy pans 
les Ambaffadeurs du Roy & des Cantons de Berne & de Fribourg nomme- | 
rent pour Confeillers duConfeil ordinaire du Duc(outre les deux Marefchaux 

de Sauoye:) Menthon & Viry, Boniface de Chalant , & la Barre Sauoyfiens, 
Barthelemy de Luzerne & Aubertde Ville Piemontois ,& en place d'Hum- 

bert Cheurier Chancelier de Sauoye qui eftoit preuenu de crime; on donna 

les Seaux à Sibuel de Loriol, Prefident de Sauoye, & le nombre des Secretai- 

res fut reduit à douze. 

Les chofes ainf refolües , & la Sauoye pacifiée, le Duc pafla les Monts, 

poureffayer de treuuer dans le changement d'air quelque amendementen f 
fanté ; mais fa derniere heure eftant arriuée à Vercel, il mourut la veille 

de Pafques de l'an mil quatre cents feptante-deux , âgé feulementdetrente- Ping». 
fptans, il fut inhumé ainfi qu'il auoit ordonné, en vn tombeau fort fimple, 

fous les degrés du grand Autel de l'Eglife de fainét Eufebe de Vercel ; mais Marryroï. 
la ceremonie de fes funerailles ne fe fit que deux ans apres , auec celles du deS.Do- 
Duc Louys & de la Ducheffe Anne de Chypre, l'Archeuefque de Tarentaife, ce 
& les Euefques de Turin & de Vercel , les Abbés d'Hautecombe , de Tir. de 
De A Sylueftre,de fainét Maurice, de fain@t Sulpice, & de Mule- PA de 
ges , le Doyen de Sauoye, les Ambaffadeurs de Milan , de Montferrat, de raradin. 
Saluces & des Comtes de Geneue , de Brefle , & de Romont,y aflifterent , le . 
Duc Philibert , Charles fon Frere, & les Princefles leurs Sœurs menerent le purs 
Dueil ; la Ducheffe Yoland fa Vefue ne sy treuua point. Ceux-l fe font cs & 
trompés qui ont ditque ce Prince mourut l'an mil quatre cents feptante-vn St 
à Orleans:Car,ils ont prisle Pere pourle Fils.Doglioniauflis’eft mefconté de 1.04.ch.8: 
raporterce decéz à l'an mil quatre cents feptante-cinq. Pingon a dit quece fut Fe. 
lan 1467. Mais ila reconnu {on erreur à la fin de fon liure : On luy dreffa 
l'Epitaphe fuiuant, 


Claudor hoc tumulo qui Princeps Enperials, 
Dux Amedeus eram , quem dedit alta Damw. 
Regis Alexandri Saxnia Prole CrEAHA y 
Imperij Proceres binc mihi duxit Auos. 
Sacra dies Pafcha quarta celebrata Kalendas 
Dignata est humilem iflificare Ducem. 
Exhalat terno deplangitur ante Kalendas 
Aprilis , matt prima recondit eur 
Hic Pietatis honos , Pacis diunus amator 


Pauperibhfque Pater largior ille fuit. RARES Mille 
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Mille quatercentum cum feptuaginta ducbus, 
Annum pergebant, dum petit ille Polum. 


Tant de grands perfonnages ont efcrit la vie de ce Prince , que ce feroit vn tra => 
uail inutile d'entreprendre fon éloge : Nos Hiftoriens de Sauoye, comme 
Dominique Machanée, Guillaume Paradin , Botero , Pingon , la Chiefa 8e 
wanderburch ont remarqué affes curieufement fes principales a@ions ; Mais 
François Ranzo , Pierre-François Malet Chanoine Regulier , le Cardinal Bel- 
larmin , le P. Eftienne Binet de la Compagnie de Tefus , lebien-heureux Fran- 
çois de Sales Euefque deGeneue, Frere Camille, Balliani Religieux de l'Or- 
dre de fainét Dominique, Inquifiteur de Turin, le P.Pafcal Codretto Reli- 
gieux Obleruantin, en ont fait des Ouurages particuliers , d'où nous pouuons 
recueillir fommairement: Qu’ Amé fut vn beau Prince, doux, affable , ama- 
teur dela Juftice, patient en fes maladies, & fi genereux à pardonner les of. 
fences, que quoy quele Comte deBreffe eut efté fon perfequuteur , il follici- 
ta neantmoins {à deliurance auprés du Roy: Que Galeas Sforce Fils de Fran- 
çois Sforce Duc de Milan fon capital ennemy, ayant efté arrefté dans {es 
Eflats, il le miten liberté, le regala & luy fitdes prefents : Qu'il chaffa de fa 
Maryrol, Cour les bouffons , lesbafteleurs & les blafphemateurs: Qu'il fat conftanten 
de $.Do- fesaduerfités , dota plufieurs Hofpitaux , entrautres celuy de Conflens en Ta- 
ee rentaile , fonda les Cordeliers d’Aoufte, fit baftirla C hapelle de s. George & 
bey.  Vne partie du Cloiftre de S. Dominique de Chambery, & les Conuents des 
Auguftins & des Carmes de Vercel: Quefa pieté fut admirée au voyage qu'il 
fit en France l'an mil quatre cents foixante-hai&:Qu'il fit le voyage de Rome 
à pied, émcognito, & en habit de Pelerin par deuotion:il alla auffi à pied depuis 
Turin auec la Duchefle vifiter le S. Suaire à Chambery : Qu'ilayma fi fort les 
Pauures , qu'il les vifitoit fouuent, & prenoit le foin luy-mefine de leurfaire 
galeusm donner les chofes neceflaires pour foulager leur mifere, les retenoit dans fà 
vita Fei- chambre, & les feruoit à table, vifitoit les malades, & les exhortoit à la patien- 
VF ce. Galeas Sforce Duc de Milan luy ayant vn iour demandé à Vercel où 
res eftoient fes chiens pour le plaifr dela chaffe ;illuy monftra vne trouppede 
Taur. pauures qu'il nourrifloit tous les iours: Action qu'vn Autheur mal informé à 
Nes rapporté au Duc Amé fon Ayeul: Dans vne neceflité publique à Vercel, il 
pres donna fon Collier de l'Ordre pour eftre vendu, & l'argent diftribué aux pau 
Goo. ures:ilenuoya du fecours aux Chreftiens de Conftantinople contre les Turcs, 
Ph. Berg. & predit le iour defa mort , & peu d'heures auparauant, il appela ceux de 
Fe fon Confeil, & leur dit ces belles paroles , Faciterwdicium ex Hflitiam, & diligit 
diPrencip. pasperes > Dominus dabit pacem in finibus wveftris. En fa derniere maladie l'Euelq. 
; es de Turin fit faire des prieres & des proceflions publiques , pendant lefquelles 
Grax.Hife On vid vne chaire efclatante de feu en l'air,comme le Soleil,ou le Duc eftoit af 
7e ps fis 5 & à l'inftant de fa mort, parurentfur l'Eglife de Vercel des feux en l'air, & 
OrS ave, On ouyt des voix Angeliques : Mais la fainteté de ce Prince a eu d’autres tef- 
Fe moignages, par quantité de miracles qui ont efté faits à fa fepulture,& par fon 


ur interceflion : Ce qui a fait que toute l'Italiea vne vencration extraordinaire 
Henringes pour la memoire de ce Prince: Aufi les Hiftoriens les plus fameux , outre {es 
At. Fee Panegiriftes , n’ont point fait de difficulté de luy donner le titrede bien-heus 


del. ch. veux. L'Epilepfie à laquelle il fut füjet, troubla les beaux iours de @ vie, ilfouf 
To à frit neantmoins cette afflition de la méme façon qu’il reçeuoit les autres vif: 
ane. 18. es de Dieu , reconnoiflant que les tribulations font des marques de la Voca- 
Sim. Ma. Gon:il prit pour deuifeaccommodée à fon inclination & à deuotion, vn {= 
#4 pulchre fur lequel il y auoir les trois Cloux & la Couronne d'Efpines , auec 
Morigia. Ces Mots, Animam bic corpufque deuoui. 


0 
élo 


il 


Il eftoit encore au berçeau , quand fon 
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mariage fut accordé auec Yoland 


de France Fille de Charles VII. Roy de France & de Marie d'Anjou. Cela Preunes 


fe fit à Toursle fiziefme d'Aouft mil qua 
les d'Anjou Comte de Mortain , Louys 


trecents trente-{ix , Prefents Char- Pa8:416. 
de Bourbon, Comte de Vendofine 


& de Chartres , Grand Maiftre de l'Hoftel de France , Renaud Archeuefque 


de Rheins Chancelier de France, Denys 


Archeuefque de Tholofe , Robert 


Euefque de Maguelonne, Thibaud Euefque de Maillezais, le Comte de 
Tancar-ville , Iean Baftard d’Orleans Comte de Perigord , lean Seigneur de 
Gra-ville Grand Maiftre des Arbaletiers de France , Raoul Seigneur de Gau- 
court Gouuerneur de Daufiné , les Seigneurs de Bueil & de Chaumont, 
Theode Comte de Valpergue Senefchal de Lyon, Hugues de Noyers Me 
{tre d'Hoftel du Roy. Cette Princefle qui n'auoit pas plus de trois ans, eut 
pour biens Paternels & Maternels ,cent mil efcus d’or, & le Duc luy pro- 


mit de Doüaire , dix milefcus de rente. 


Les Ambafladeurs de Sauoye auec 


qui ce Mariage fut arrefté, font les Eucfques de Geneue & de Belley , lean 
de Seyffel , Seigneur de Barjat, Marefchal de Sauoye. Amé de Chalant, 
Seigneur de Varey , Lean du Saix, Seigneur de Banains , & Jaques de Loriol, Tim. de 
Cheualiers & Guillaume Rigaud Maiftre d'Hoftel du Duc. Amé V III. Duc lArchiue 


de Sauoye Ayeul , & Louys de Sauoye Prince de Piemont , Pere de ce 


de Turin. 


Prince , ratifierent ce Mariage par Patentes dattées à Ripaille le 28. du 
mefme mois d’Aouff, en prefence du Comte de Geneue, des Euefques de Lau- 
fanne & d’Aoufte, du Comte de Grueres , du Chancelier de Sau. du Baftard de 


Sau. du Baftard de la Morée Marefchal de 


Sauoye , du Seig.de Montmayeur, 


d'Henry Seigneur de Colombier, de Claude du Saix, Seigneur de Riuoire, 


de François Seigneur de Bufly Cheualiers 


de l'Ordre de $. Maurice, d'Vr- 


bain de Cerifier, d'Antoine des Dragons , de Louys de Monteil lurifcon- 
fultes , de Guillaume de Bolomier & de Barthelemy de Chabod Treforier 


de Sauoye, Confeillers du Duc. Ce Mariage neantmoins ne futconfommé 
u'à Feurs en Forelts, lan mil quatre cents cinquante-deux , & ce fut alors 
que le Duc Louys Beau-Pere de cette Princefle , par Patentes dattées à 


Ka loraterse 


Cleppié le vingt-feptiéme d'Octobre de la mefme année, luy afligna les dix 
mil efcus de fondit Doüaire fur les villes & chafteaux de Nions , Morges, 
Coflenay, Yuerdun, Stauayé, fainte Croix, Montaigny, les Clés , la Roüe, 
Morat, Romont & Modon au Pays de Vaud , prefents G. de Saluces Euef- 


ue de Laufanne, laques Comte de Mont 


mayeur , laques de Valpergue Pre- 


fident de Sauoye, François Comte de Grueres & autres : Elle ne vint en Brefle 


qui cftoit l'appannage du Prince fon Mar 
tre cents cinquante-fix , ainfi que nous 


y, qu'au mois de Juillet mil qüa- 
l'apprenons d'vn Pafle-port que 


Charles Roy de France, donna aux Seigneurs d'Aix, de Veygié & de Val- 
pergue, à François de Bonnivard, Seigneur de Lompnes , à laques deChabod 
Seigneur de Lefcherenne ,à Claude de Chales , Pierre de Chalandieres & 


autres Gentils-hommes Sauoyfiens , qui à 


ccom pagnoient cette Princefle. 


e D ; . SP PO 
Yoland de France a efté'vne des vertueufes & illuftres Princefles de fon 
temps, qui eut vn merucilleux attachement auxinterelts de là Couronne de 


: 7 1. = FC. 
Sauoye, & qui par fa prudence & par à conduite fauua cét Eftat du naufra- 


ge dont il eftoit menacé, pendant les ma 
de fon Fils, ainfi que le Chapitre fuiuant 
donna le cinquiéme de Mars mil quatre c 


Ë TUE, 
ladies de fon Mary &la minorité ri, dela 
le fera voir. Le Bien-heureux luy Chambr 
ents feptante-deux, la Seigneurie 


de Mont-caprel en Piemont , pour reconnoiftre les {eruices qu'elle auoit 


fait à luy & à l'Eftat de Sauoye, & pour 


auoir rendu la Riuiere de Doyre Dire. ee 


venant de la Val-d’Aoufte nauigeable. C'eft en ce lieu-là où ellé mourut parchine 


le vingt-neufiéme d’Aouft mil quatre cen 


; F x à 
ts fptante-huict, & fut inhumée de Turin. 


AAA 3 le 


Foderé. 
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le deuxiéme de Septembre en l'Eglife de fainct Eufebe de Vercel , aupres du 
Bien-heureux Amé fon cher Efpoux. Les Euefques de Vercel , de Turin & de 


Saxo. 11- Belley , l'Abbé de Thamie, le Doyen de Sauoye , le grand Chancelier , le Sei- 
#f?r. Bibl. gneur de Varey, le Comte de Chalant, Raconis, Aix, Louys Ayrafque,la Ser- 


Hiflor. 


Hift. & 


uette, Troches,Reguin de Valpergue, Philippes de Vagnon, Lornay, Riuerol, 
le Prefident de Piozafque, Cheuron, Büeil, Philippes de Vifque, Louys Tail- 
land , Michel de Riualta , Dominique Prouana , Godefroy Deftrambin , Mi- 
chel Canal,Philippes Cheurier, Jaques Lambert Maiftre des Requeftes, Geor- 
gede Montfaléon , laques de la Foreft, Louys de Villette, Jaques de Conf- 
gnon & autres Gentils-hommes Sauoyfiens & Piemontois , aflifterent à fes 
fanerailles. Ellea fondé les Monafteres de fainte Claire de Chambery, & de 
Geneue , George Fabrice en l'Arbre de la maifon de Sauoye, & Vignier l'ont 
mal nommée Ifabelle. 

Vn Autheur moderne raconte que lariuiere de Loyre fut glacée miraculeu- 


antig. de fement au mois de luin mil quatre cents foixante-deux , quand le Roy Louys 


la ville 


d'Orleans 


XI. voulut faire enleuer la Bien-heureufe Françoife d'Amboife, Vefue de 
Pierre Duc de Bretagne, pour la marier au Duc de Sauoye;. parce que cette 
Princefle auoit faitvœu dechafteré. Mais ce difcours eft fabuleux , car le Ma- 
riage du Duc Amé & d'Yoland de France, eftoit dé-ja confommé dés l'an 
mil quatre cents cinquante-fix. 


ENFANS DAME LE BIENHEVRE VX 
Duc de Sauoye, & d'Yoland de France. 


Chr. Sab. 1. Charles de Sauoye Prince de Piemont , naquit à Ganat en Bourbonnois 


AS. 


lexv. de Septembre mil quatre cents cinquante-fix, & futnommé Charles 
auBaptefme, par Alain Cardinal d'Auignon, Legat en France fon Parrain, 
Jean d'Orleans Comte de Dunois, le porta furles Fonts, & Helie de Pompa- 
dour Euefque de Viuiers le baptifa. Ce Prince fut éleué en France auprés du 


Mat.Hitt. Roy Charles VII fon Ayeul maternel, & aflifta l'an mil quatre cents foixan- 
SR te-huié à la tenué des Eftats du Royaume, & fut affis fur l'vn des degrés de W 


Chr. Sab. la chaire du Roy. Le Roy Louys XI. fon Oncle l'ayant enuoyé l'an mil qua- 


4.8. | tre cents feptante-vn, pour commander le fecours qu'il enuoyoit à la Duchef- 
Ping. Arb 2 / \ 5 T: $ 
ces fe Yolandfa Mere, il fut arrefté malade à Orleans d’vne diffenterie, & y mou- 


Cl-Parad. rut la méme année. wanderburch, Matthieuenfes alliances , Dominique Ma- 


chanée, & Guillaume Paradin n'ont point fait mention de luy. 


II. Philibert]. du nom Duc de Sauoye, dont nous parferons au Chapitre 
füuiuant. 


III. CharlesIl. dunom Duc de Sauoye, en fon rang, dontl'éloge fera apres 
celuy du Duc Philibert fon Frere aifné. 


Ping. Arb. 


IV. Jaques-Louys de Sauoye Comte de Geneue,& Marquis de Gex,qui mou: 3 


rut à Turin le xxv x r. de luillet mil quatre cents quatre-vingt cinq, & fut in: 
humé en l'Eglife Cathedrale , fans laiffer aucuns Enfans de Louyfe de Sauoye 
fa Femme, Fille ynique de Ianus de Sauoye , Comte de Geneue, & d'Helene 
de Luxembourg. 


Guillaume 


14 
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Guillaume Paradin n'a point eü de connoiffance de ce Prince , n'y des autres yjig. à 

qui fuiuent. Lis 
Sau. L. 3. 
Ch. 65. 


2 ES s 
- V. Bernard de Sauoye né à Pignerol le quatriéme de Fevrier mil quatre 
: / ; ÿ 

cents foixante-fept, & decedé le troifiéme de Nouembre füuiuant. Il gift à Pingon. 


Pignerol en l'Eglife de fainé François. 


VI. Claude-Galeas de Sauoye, mort au berceau l'an mil quatre cents fep- Pi 
s iagot 
tante-trois. 


VII Anne de Sauoye Efpoufe de Federic d'Arragon , Prince de Tarente, 
puis Roy de Naples , de Sicile & de Ierufalem, Fils puifné de Ferdinand, 
Roy d'Arragon, de Naples , de Sicile , de Ierufalem & d'Hongrie & d'Ifa- 
belle de Clermont. "à 


d’or à 
quatre 
Pals de 
guéules. 


> Ce Mariage fut conclu de l'authorité du Roy Louys XI. àla Lande au Dio- es. 


 cefe de Chartres le 1.de Septembre 1478. prefents Guillaume de Clugny Pro- pag.420. 


tonotaire Apoftolique,Louys Seig. deloyeufe,Hardouin Seig.de Maillé,Guil- 
laume deBifche Seis.de Clery C heualiers:Le Roy promit de dot àl'Efpoufevne 
Terre de douze mil liures de rente , & outre ce, les Comtés de Roffillon & de 
Cerdagne, à la charge de l’hommage.& le Roy d’Arragon conftitua à fon Fils 
deux cens mil Ducats. Le Royapresle decés d'Anne de Sau. fa Niece, afligna 
les douze mil liures de rente au profit de Charlotte d’Arragon fa Fille, fur les 
Seigneuries de Ville-franche de Roüergue; Ville-neufve,Peruffe.Ruperoux, la 
Sauuetat, Monthofier;la Roque.Boillac,Flaignac,Marcilliac,Caffagne & Can- 


toux,que fa Majefté crigea en Comté fous le Titre de Ville-fräche, par Patentes 
dattées 


cy-deflus. 


Arragon. 
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dattéesà la Motte d'Efory, au mois d'Aouff, mil quatre cents quatre-vingt, 
& par autres Lettres données au Pleflis du Parc lez Tours, au mois de Januier, 
mil quatre cents quatre-vingt deux, le Roy ; pour fuppléement, donna à la 
mefne Princefle les Villes , Chafteaux & Seigneuries de inte Afrique, S. 
Antoine, Verferier, Combolas , Compeine , Sauueterre, $, Geneft & Reba- 
daouft au Comité de Foix. 


Pingon. 
ur VIII. Marie de Sauoye mariée l'an mil quatre cents quatre-vingt,auec Phi- 
Pifor.rer. lippes Marquis d'Hocberg de la maifon des Marquis de Bade, Comte Souue- 


Su rain de Neuf-chaftel en Suiffe, Seigneur de Rotelin, de Sufemberg, de S.Geor- 
Origine ge, de Sainte Croix, & deBadenuilliers, Marefchal deBourgogne, Fils deRo- 
de SLA dolphe Marquis d'Hocberg ,Landgraue , de Sufemberg ' & de Brifgaw, Sei- 
face & de gneur de Rotelin, de Bandenuilliers , & de Marguerite de Vienne. 


Lorraine, 


148 


Hocberg: 
Baden,ef. 
cartelé au 
1.& 4.d’or 
à la bande 
degueu- 
les qui eft 
Baden, au 
2.& 3.d’or 
au pal de 
gueules 
chargé de 
trois che- 
urés d’ar- 
gent qui 
cft Neuf- 
chaitel, 


Titr de L'an mil cinq cents, elle remit la decifion des droits qu'elleauoit contre la — 
: ne maifon de Sauoye aux Cantonsde Berne , de Lucerne, de Fribourg & de So- 15€ 
© leurre, & mourut le xx v r r. de Nouembre de la mefmeannéeà Dijon, & 

y futinhuméeen l'Eglife de S. Dominique dans la Chapelle du Rofire, Elle M 

ef reprefentée à genoux,releuée furfa fepulture, auec cét Epitaphe. | 


Cy gift Marie Fille du Duc Edme de Sauoye ; > de Madame Toland de Fran- 
ce, Femme de haut © puil[ant Seigneur Meffire Philippes de Hocherg » Mar- 
quis de Rothelin , Comte de Neufchaftel , laquelle trefpalfa le X XVII. de No- 
uembre MD, 


IX. 


Atchiue 
de Chi- 


TX. Louysdes: É ingt- iémed’ i Che 
ys de Sauoye époufa le vingt-quattiémed’Aouft mil quatre cents G.. 


feptante-neuf, Hugues de Chalon Seigneur de Chafteau-guyon & de Nofc- deS.Agne 
roy, qui luy donna pour fon doüaire fix mille liures de rente, & pour fon habi- €? Com- 
tation , les Chafteaux de Noferoy & de Vers : Il eftoit Fils de Louys de Chi- 

lon Prince d'Orenge , & de Leonor d'Armagnac, & deceda fans Enfans l'an es 
mil quatre cents nonante. Fauin s’eft mefpris dedire que fon Mary eftoit de la à. “one 


maifon de Naffau. aber 


BBBb Cette 
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Châlons 
de gueu- 
Jesala 


bäde d'or. 


Cette Princeffe eftant vefve fit vœu d'entrer en la Religion des Fillés de 
fainte Claire, entre les mains de fon Confeffeur & en attendant qu'elle püe 
l'accomplir selle en porta long-temps l'habit fous le fien; puis ayant decla: 
ré {a refolution, élle f rendit au Couuent de fainte Claire d'Orbe au Pays 
de Vaud Diocefe de Laufanne auec deux de fes Damoyfelles, lvne appellée 
Charlotte de S. Manoir, & l’autre Catherine du Sau, oùelles prirent l'habit 
de Nouices la veille de la Natiuité de fainét Iean Baptifte de l'an mil cinq 
cents deux. L'Abbeffe qui les reçeut s’appelloït Françoife d'Aubonne : Elles 
vefquit en ce Monaftere auec tant de picté, d'humilité & d'aufterité, qu'elleÿ 
2 efté tenué pour Bien-heureufe : Elly mourut le vingt-quatriéme de Juillet, 
mil cinq cens trois, âgée de quarante-vn an : Elle predit le iour de {on des 
cés. Ceux qui.ont efcrit fa vie, ont remarqué qu'elle difoit. Que les Bals er 
les Comedies effoient comme les Champignons ; dont le meilleur ne vaut rien, > qu'il 
roderé H. ffoit plus facile desen palfer, que d'en bien «fer, que la mort n'effoit pas à craindre, 
des Cou- quand on la conmoiffoit : Elle contribua beaucoup aux principales reparations 
Er de ce Monaftere, y donna des ornements d'Eglife tres-precieux,& y fonda 
Claire, vne Mefle quotidienne. Dans l’Archiue de S. A. R. à Turin fe void la vie de 
pag: 817 cette fainte Princefle manufcritte d'vn Autheur anonyme, qui eftoit fon 
Pafeal.à Contemporain, fur laquelle vn Religieux de fainct François Predicateur, 
Codreto.… Lecteur & Diffiniteur de fon Ordre, liy a drefsé vnexcellent Panegyrique en 
Italien intitulé, L'Arco Baleno. 
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Sauoye. 
Sforce- 
Milan au 
ferpenc 
d’azur,pe- 
ryen pal 
detrois 
tours; 
couronñé 
d’or àlyf- 
fantde 
gueules, 
qui en- 
gloutit vn 
enfant de 
mefme, 
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Sanoye ; de Chablaïs 5 d'Aoufte; Prince de Piemont , d'Achaye € 
de la Morte; Comte de Genene , de Villars es de Nice; Baron de 
Foncigny , de Vaud eg deGex; Seigneur de Bugey : de Beanfort 
deVercel es de Fribourg ; Marquis d'Italie ; Prince €9 Vicaire per- 
petuel du S. E mpire , furnommé le Chafeur. 

CHAPITRE NAGER 


ee Oicy vn ieunc Prince, qui ne regna que dix ans, {ous qui FEftat de Sa- 
MA uoyefouffrit de fieftranges conuulfions & {ecoufles ; que ficette Cou- 
nne n'eut eu Dieu pour fon Protecteur , ell'euft efté fans doute déchirée, & 

BBBb 2 donnée 
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donnée er proye à fes voifins par la dixifion des Peuples & par l'ambition de 
ceux quieftoientles plus obligés à fa conferuation. 

Titte de Il vint au monde le feptiéme d'Aonft mil quatre cens foixante-cinq ; aie 

PAcchiue Chafteau de Chambery, lean Michel Chancelier de Sauoye le nomma au j 

de Tutin. pa Lrefine pour le Marquis de Ferrare , fon Parrain‘; Iéane de Châlon Com: £ 
telle de la Chambre, fat fa Marraine:& Auguftin Abbé de Cafeneuue le por. À 
ta fur les Fonts. Il mauoit que fix ans quand il fücceda au Bien-heureux Amé ; 
fon Pere: Yoland de France f1 Mere fe declara {à Tutrice & Regente desk 
fes Eftats l’onziéme d’Auril mil quatre cens feptante-deux à Turin, fiuant ë 
ce quele Duc fon Mary en auoit ordonné vn peu auant fon decez: Mais 
la Regence luy fur difputée , le Roy Louys X1.fon Frere la briguoit , Char 
les Duc deBourgogne l'a vouloir empoïter de haute-lutte, { fondant far la 
fecrette alliance , qui eftoitentre la Ducheñe & luy,qui auoit efté renouuelléest 
entr'eux par Patentes dattées à Vtret le vingtiéme deluin, &à Vercel le pre- 
mier de luillet dela memeannée. Les Comtes de Romont & de Brefle, 
& l'Euefque de Geneue la pretendirent; les Piemontois eftoient du party de 
la Ducheffe, & les Sauoyliens fe partagerent. 

Le Roy qui hayfloit le Duc de Bourgogne apprehendoit, que fi la Sa: 
uoye eftoit à fa deuotion, les affaires de France n'en reçeuffent du preiudi- 
ce ; le Duc par vne mefine Politique ; ne defiroit point que le Roy y eut 
aucune authorité: Les Comtes de Romont & de Brefle, & lEuefque de Ge- 
neue ne vouloient point que la Regencefuc à ladifcretion des Éftrangers : 
Ils reprefentoient qu'eftants Oncles, cette charge les regardoit, & ne man- 
quoient pas de perfuader aux Peuples , qu'Yoland auoit deflein de faire 
tomber la Sauoye au pouuoir du Roy: Mais ces trois Freres ne fe pouuoient 
pas accorder entreux pour la direction : La Duchefle eftimoir beaucoup le 
Roy ; mais elle aymoitencore plus fes Enfans, & craignoit de fafcher le Duc 
de Bourgogne , auec qui elle entretenoit vne fecretre correfpondance parle 

MemM. moyen de Iean Damas ; Seigneur de Clefly. & de fain& Amour, Baillif & 
ser Gouuerneur de Mafcon. Le Comte de Breñe fe declara le premier, comme 
Chronic. le plus hardy, & le plus entreprenant de tous fes Freres ; il paffaen Piemont. 
Sab. MS. auec Iean Baftard d'Armagnac ,; Comte de Comminges, pour effayer par fes 
pratiques à difpoler les efprits des Piemontois, à fauorifer {on deffein, mais 
{es foins luy furent inutils. Eftant de retour en Sauoye, il s'aboucha auec le 
Comte de Romont, & tous deux prirent refolution de fe faifz de la perfon- 
ne du ieune Duc , que la Duchefle Yoland auoit amené à Chambery , efpe- 
rant par ce moyen d'auoir la conduite de l'Eftat; Chandée & Retourtour 
de la Maifon de Chalant eftoient dela partie; ils auoient quelque intelligen- = 
1 ceà Chambery & des Gens affidés aux auenuës ; mais comme ils eftoient É 
ENS en chemin, Yoland qui fçauoit leur entreprife , partit de Chambery , où elle & 
des Com- lefe tenoit pasen affeurance ; & alla auec le Duc au Chateau de Montmeil- ie 
ne lan. Les Princes irrités d'auoir manqué leur coup ,affemblerent des Troup- Le 
. "pes , leuerent le mafque ; appellerent le Comte de Geneue leur Frere , & 1€ # 
fiegerent Montmeillan : La Duchefle efpouuantée, & fe defiant des Sauoy- ’ 
fiens , capitula auec les Princes, & confentit, que la decifion dé la queftion de tel 
la Regence, fut remile aux Eftats generaux de Sauoye ; & qu'en attendant le ir 
Comte d'Entremonts demeureroit Gouuerneur de Montmcillan. ïe 


dun 
Sur la foy de cette capitulation ,le Duc & la Duchefle ouurirent les por- W#7 
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Chambre tes: Les Princes contre la parole donnée, fe faifirent de la perfonne du ieune jy 


des ci Duc , le menerent à Chambery.La Ducheffe fe voyant trompée, s'échappa chef 
es. d'eux & s'en alla en Daufiné, d'où elle fitfes plaintes au Roy Louys X I. aux sr 


Ducs de Bourgogne, x de Milan & au Marquis de Montferrat ,tous luy pro: Fa 
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mirent fecours , mais les Princes apprehendans vne guerre ciuile , recon- 
noilfants que leur pretention n'auoit point de fondement legitime , & qu'il 
Leur feroit impofliblede refifter à de fi grandes puiflances, confentirent ,fai- 
want l'intention du Bien-heureux Amé , & corformément à l'aduis des 
(Magiltrats & des Peuples, que la Ducheffe Yoland demeurait Regente 
'abfolue de l'Eftat , & qu'ell'eut l'education du ieune Duc Philibert cette 
feule condition , qu'aux affaires d'importance , elle prendroit les fenti- 
iments de Ican-Louys de Sauoye Euefque de Geneuc. 

Cette broüillerie pacifiée, le Comte de Geneue fe retira à Annecy, le 
|Comte de Romont aupres du Duc de Bourgogne, & le Comte de Breffe 
ren France, de forte qu'Yoland demeura paifible en fa Regence. 

L'Euefque de Geneue , Chef de fon Confeil , auoit deux perfonnes 
aupres de luy , qui eftoient en grande confideration & comme Atbitres 
de fes volontés, l'vn, lean de Mont-chenu Commandeur de {ain An- 
toine de Ranuers (& non pas de Rhodes comme ileft appellé par Com- 
mines & par Paradin) & l’autre Chifséy : Le premier eftoit Creature du 
Roy Louys XI. qui s'en feruoit pour attirer fon Maiftre à fon party : Le 
fecond eftoit Penfionnaire du Duc de Bourgogne , qui auoit ordre de 
aire la mefme chofe. Les Comtes de Geneue & de Brefle qui auoient 
toufiours regret de mauoir aucune part au commandement en Sauoye, 
creurent de venir facilement à bout del'Euefque de Gencue, & de luy faire 
faire toutes les chofes qu'ils fouhaitteroient , s'ils le pouuoient defaire de 
ces deux hommes qui l'obfedoient : Ils refolurent donc entreux fecrette- 
ment de s'en faifir; à cét effet les deux Comtes s’affemblerent à Annecy, auec 
plufieurs Gentils-hommes de leurs Amys , en attendant quelques Trouppes 
qu'ils faifoient venir de France & du Pays de Vaud. La Duchefle qui eftoir à 
Turin entra en ombrage & depefcha à l'Euefque de Geneue, Antoine Lam- 
bert, Doyen de Sauoye, tant pour £uanter leur deflein, que pour fçauoir 
ce qu'il y auroit à faire, eftimant que ces Princes euflent intention de broüil- 
ler l'Eftat. L'Euefque fit refponce par deux lettres du treziéme & quator- 
ziéme de Septembre, mil quatre cens feptante-quatre , manda qu'il demeu- 
reroit ferme dans les interefts d'Yoland, qu'il mettroit ordre à la feurté du 
Pays, qu'il auoit mis garnifon au Chafteau de Gex & enuoyé des munitions 
à Tonon & au fort dela Clufe , qu'encore queles Princes tefmoignaflent en 
apparance de n'en vouloir qu'à deux de fes Gens , qu'il falloit neantmoins fe 
defier d'eux, & craindre qu'il n'y eut de caché quelque deflein plès finiftre. 
La chofetoutesfois ne pafla pas plus auant, & ces deux Fauoris à la fin fe 
deffirent d'eux mefmes ; car Chifséy ayant plus de pouuoir ; dcbufqua Mont- 
chenu , dont Loüys X I. eut tant de defpir, qu'il luy commanda de prendre 
Chifséy & de le luy amener, Mont-chenu le furprit couché à Geneue & le 
conduifit en France, mais Pontuerre Frere de Mont-chenu , futarrefté par 
le Duc de Bourgogne & feruit d’hoftage pour faire déliurer Chifséy. 

Sur la fin de cette année le Pape SixteI V. par fon Bref datté à Rome,fit 
prefent au Duc Philibert d'vne efpée & d'vn chappeau benits par fa Sainteté, 

ui eft laigratification que les Souuerains Pontifes auoient accouflumé de 
Dire tous les ans à l'un des principaux Princes dela Chreftienté, pour l'exhor- 
ter à proteger l'Eglife, & le 30. de lanuier 1475. fut conclu au Chafteau de 
Mont-calier ,en la prefence d’Vrbain de Bonnivard Euefque de Vercel , de 
Pierre de S. Michel , Chancelier de Sauoye & d'Antoine des Comtes de Pio- 
zafque Prefident de Sauoye , vn Traitté de Ligue entre Charles Duc de Bour- 
gogne & Galeas Duc de Milan, par l'entremife de la Duchefle Yoland, au- 
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quel le Duc fon Fils fur comp ER Se 
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juum.de Au mois de Feutier fuiuant, Frederic d’Arragon Prince de Tarente, Fils= 
4 G ni S " $ à Sete 14: 
Aguro  aïfné d'Alfonfe Roy d'Arragon & de Naples, qui conduifoit des trouppes à ë 


A.M.S. ri 


Charles Duc de Bourgogne contre le Duc de Lorraine, pafla par Turin oùilde 
fut magnifiquement reçeu par la Duchefle Yoland, & ce futen ce voyage que de 
fe firentles premieres ouuertures du Mariage de ce Prince ,auec Anne deSa-rin 
uoye Fille aifhée du Bien-heureux Amé. 

“La guerre s'eftant allumée au pays de Vaud,entre les Suifles & le Comtede” 
Romont, les Valefans à l'exémple de leurs voifins, entrerent en Chablais & 8 
afiegerent Conteys; Mais l'Euefque de Geneue, Miolans & le Baftard der 
Sumfu. Bourgogne, auec quelques Gens du pays qu’ils ramafferent tumultuairement, 1 
coeee apres les auoir repouflés & chaflés iufques dans leurs pays , afliegerent Syon, L 


Chron. 
Sab.M.S. 


rebs Fel- à À k cs : 
ce. lib, 4. qu'ils euffent pris fans le fecours des Bernois & des Fribourgeois , qui firent le- 


BR 5, le fiege, & donnerent moyenaux Valefans d'occuper S. Maurice en Cha- 
Valefa,  blais & {onterritoire. L 
ss Sa Voila ce qui fe pafloit en Sauoye. En Piemont la Regente fit: vn Edit E 
‘  dattéà Montcalierle troifiémede luiller mil quatre cents feptante-cinq ; par a 
lequel en la prefence de Jean de Compeys Euefque de Turin, d'Vibain des 
Bonniuard Euefque de Vercel , de Pierre de S. Michel Chancelier de Sauoye, de 
d'Antoine Lambert Doyen de Sauoye, d'Antoine de Piozafque Prefident, ÿ 
de Louys Seigneur d’Auanchy Maitre d'Hoftel Confeillers du Duc , ellede-M 
clara les fiefs des pays de deça & delà les Monts alienables , comme lesan- 
tres biens, en faueur de toutes perfonnes qui les voudroient achepter , au 
lieu qu'auparauant l’alienation ne s'en pouuoit faire qu'à ceux de la, fa- 
mille. 
Le Comtede Romont ayant perdu tout fon pays, pour la Querelle du Duc= 
pre, de Bourgogne le Duc furobligé de faire la guerre aux Suiffes qui auoient dé- 4 
Heurerus. Poüillé fon parent, mais il y interefla la Regente, & eut d'elle quatre milhom-p} 
mes de pied , qui fe ioignirent aux trouppes que le Duc de Milan de fon coftétde 
luy enuoyoit: le Duc deBourgogne, nonobftant ce renfort, perdit la bataille 14 
Granflon le xx1 1 1. de Juin 1476. Yoland quiauoit paffé les Monts pour voircë 
de plus prés la fin de cette guerre, vint iufqu'à Geneue auec leieune Duc & {es ss 
deux Freres. Le Bourguignonrefolut de fure vn fecond effort contre les Suites 
“fes, follicita la Duchefle de l'affifter : le Roy qui paffionnoitla ruine entiere 
du Duc de Bourgogne fon ennemy , & qui cftoit offencé de ce qu'elle auoit # 
dé-ja fait en {a faueur, s'y oppofa; neantmoins Yoland ne s'en püt garentir; car 
outre les etroittes alliances qui eftoient entre les maifons de Bourgogne & de 
Sauoye , & le voifinage de leurs Eftats, qui l'engageoient à ce fecours , le pays 
de Vaud & le Comté de Romont , dont les Suifles s'eftoient em parés fur Ia- 
ques de Sauoye fon Beau-frere, eftoient de la Souueraineté de Sauoye. D'ail- 
lieurs , elleauoit grand fujet de craindre que les Suiffes enflés de tant de fauo- 
rables fuccés , ne pouflaifent plus auant leurs conqueftes dans les autres’ terres 
ee EE Elle refolut donc de faire encore vne leuée de quatre mil hom- 
Au. Hip. €1on Fils : e olu € T2 en vne Ieue que re mil hom 
35. mes, dont elle donna la conduite à Antoine d'Orly Gouuerneur de Nice; 
Mais les Fribourgeois les defirent en chemin, auant qu'ils peñffent ioindre le 
gros de l'armée du Duc de Bourgogne, qui affiegcoit Morat, & ce qui en refta 
s'eftant rallié & venu au Siege; Ce mal-heureux Prince fut défait en batail- 
lerangée pour vne feconde fois par les Suifles, & Antoine d'Orly Capitaine 
des trouppes Sauoyfiennes tué. La Ducheffe Yoland eftoità Laufanne , d'où 
elle partit incontinent fur l'aduis qu'elle eut de la perte delabataille, & s’en 
vint à Gex & fort à propos; car les Suiffes afiegerent & prirent Laufanne : Ge- 
His. Bell neue fegarentit de l'orage en payantaux Capitaines de l'Armée Suiffe vingt 
Heln. x. quatre mille florins. 


Le 
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Le Duc de Bourgogne > apres tant de pertes, eut apprehenfion que la 
Duchslfe Yoland n'abandonnaft fon party, & fe declarât contre luy a Matth. 
du Roy Louys XIL.& que les Sauoyfiens ne füuiuifienc la fortune de ka Vidtoi e e 

Il vint donc à Gex faiuy du Comte de Romont ; Où ayant demeuré pre Bu. ; 
jours;fous pretexte de fauorifer la retraitte de {es trouppes au Comté Ban. Gime de | 
gogne ,il forma le deffein de faire prendre la Duchefe & fes Enfans & de les 12 Marche 

emmener en Bourgogne : La Commiflion en fut donnée À Oliuier de la Mar- ra . 
che fon Confeiller & Chambellan qui eftoit à PSab 


Éne De dE L Geneue ; la Ducheffe auoit efté Dear | 
7 ; ? L 2 2. 
inuitée par le Duc de Bourgogne de fe retirer en Comté auec fes Enfans,pour Pos 


éuiter la fureur des Suyfles ; elle,qui cftoit en deffiances’en excufa ; & Le mit Ares 

en chemin pour aller à Geneuc; mais Oliuier de la Marche qui eftoit en em- ”””* 

bufcade prés des portes de Geneue, l'arrefta auec le Prince Charles fecond de 

fes Fils, & deux de fes Filles, la miten crouppe fur fon cheual , contraignit {es 

Damoyfelles à la fuiure & les emmena de nuit iufqu'à la Valée de Miüou; de 

Rà à fainét Claude, puis au Chafteau de Rouureau Duché de Bourgogne ; le ne 

Duc Philibert auoit efté pris commeles autres : Geoffroy Seigneur deRiuerol Doix. 

Gentil-homme Piemontois fon Gouuerneur, l'enleua des mains de ceux qui SAR 

s'en eftoient faifis; Louys de Villette Gentil-homme Sauoyfien fauua auf 

Jaques-Louys de SauoyefonFrere, pendant que Claude Seigneur de Raconis Zen. de | 
Marefchal de Sauoye , Louys de Taillanr Capitaine & autres Officiers de la 7” 
Ducheñe faifoient refiftance aux Bourguignons : L'Euefque de Geneue & | 
Menthon äyant appris ce defaitre , fortirent de Geneue auec des gens, pour 

fuiure Oliuier de la Marche , quifitfi grande diligence & fe deffendit fi bien SE 
qu'on ne luy pût ofter fa proye; mais il fut mal reçeu du Duc de Bourgogne, Fee 
parce qu'il namenoit pas le Duc Philibert : l'Eucfque de Geneue ramena le 
Duc & {on Jeune Frere à Geneue, & de là à Chambery. 

Le Roy Louys XL eftoit à Lyon ,quiayant fçeu cette étrange auanture, 
depefcha en Sauoye Louys Baftard de Bourbon Comte de Roflillon, Amiral Le se 
de France, & Iean de Daillon Seigneur du Lude, Gouuerneur de Daufiné,  "” 
pour faire affemblerles trois Eftats de Sauoye , affin de delibererfur ce qu'il 
auroit à faire touchant la Tutele du Duc & la Regence de l'Eftac, attendu 
la prifon dela Regente, dans la confternation où va fi funefte accident auoit 
reduit les efprits des Sauoyfiens, ils ne fçauoient à quoy fe refoudre : Le 
Duc eftoit pupil :Les Princes du fangabbayoïient au Gouuernement, & com- 
meoneftimoit à vn bon-heur particulier que ie Duc ne fut pas au pouuoir 
du Duc de Bourgogne ; on apprehendoit auffi que fi le Roy s'en rendoït le 
Maiftre , la Sauoye ne courut la mefine rifque. D'ailleurs le temps du retour 
de la Regente eftoit incertain & le Bourguignon ne l'auoit pas fait prendre 
pour la rendre fi toft : Il faillut donc s'accommoder au temps , & puis que le 
Duc de Bourgogne s’etoit declaré par vne fi lache action, cnnemy de la 
Maifon de Sauoye ; la raifon d'Eftat vouloit qu'on renonçat à fon affetion & HET 
que l'on fe rangeat du party du Roy, de qui les intentions ne pouuoient point 215. 
eftre foupconnées , puifqu'il eftoit Oncle du Duc ; ainfi les trois Eftats depu- 
trente Comte de Breffe & l’Euefque de Geneue à Roanne, ou eftoit le Roy, 
pour fupplier fa Majefté de prendre leur Prince & fes Eftats enfa protection: 
Aquoy feruit beaucoup Ican de Montchenu Commandeur de S. Antoine de 
Ranuers,refugié en France. % 

Louys XI. Prince des plus fages de fon temps, fut bien ayfe en faifant 
office de parent & d'amy , de s'attacher entierement à la Maifon de Sauoye, 
& de la dégager de l'alliance & des interefts du Duc de Bourgogne :1l donna 
donc le Gouuernement de la perfonne du jeune Duc, à Philibert de Grolée 


Seigneur de Luys en Bugey, commit l'Euefque de Geneucau gouuernement 
des 
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des pays de deçales Monts, & le Comte de Breile en celuy du Piemont ; &à 
melmetemps, le Duc & Tean-Louys de Sauoye fon Frere furent remis au Ro 
auec les places de Chambery & de Montmeillan ; Et l'Euefque de Gencue® 
eftant venuen Sauoye contraignit Gcorge Seigneur de Menthon, qui eftoit ï 
Gouuerneurde Montmeillan, de luy rendre la place où il treuua tout letrefor 
& lesioyaux dela Regente: C'eft ce que Philippes de Com mines a remarqué, 
quand ildic, que l'Euefque de Gencue garda cn autre Chafteau ou efloient toutes 
les bagues de la Ducheffe de Sasoye ; D'autre cofté Philippesde Sauoye Comte des 
Brefle, qui eftoit Gouuerneur de Piemont, fit mettre en prifon le Secretaire 
du Puy, qui eftoit des plus affidés feruiteurs de la Ducheffe Yoland. 

Voilale miferable eftat ou eftoit la Sauoye, la Regente prifonniere auec® 
yn de Les Fils & deux de fes Filles ; Le Duc , {on Frere , & les deux principales 
places de Sauoye au pouuoir du Roy, & lEftat gouuerné par deux Princes, “el 
qui n'auoient autre but que de s'agra ndir & de vanger leurs paflions : voyons : 
maintenant comme le pays fut garenty des maux dont il eftoit menacé. 

Yoland n'eftoit pas detenué à Rouure auec tant de feuerité, qu'il neluy fut 
permis de fe feruir des domeltiques qui l'auoient fuiuie , & de receuoir les vif 
tes que luy firent le Marquis de Rotelin, &le Seigneur de Chafteau-guyens : 
qui vouloient eflre fes gendresielle eut par ce moyen commodité de dépechente 
au Roy fon Frere le Secretaire Cauorret , & ne pouuant efcrire, elle luy remit 
vne bague que 1 Majefté luy auoit donnée le iour defa Nopce , afin queces 
la luy feruit de lettre de creance, le chargeant de faire inftance de fa part aus 
pres du Roy , pour la tirer de capriuité ; Ce qu'Yoland faifoitauec beaucoup 
derepugnance, parce qu'il y auoit vn peude froideur entre le Roy & elle: 
mais elle n’auoit point d'autre moyen pour fortir: Cauorret arriué, demanda 
Audiance, leRoy le fit arrefter, àcaufe qu'il eftoit veftu à laBourguignone, 8 
quoy qu'il fçûtdire, ilne püreftreoüy , le Roy luy reprochant qu'il eftoit ef 
pion du Duc deBourgogne, & qu'il auoir derobé à la Duchefle de Sauoye las 
bague qu'il monftroit pour marque de fa deputation. Voland n'ayant point 
de nouuelles de Cauorret, enuoya Geoffroy Seigneur de Riuerol fon Maitre À 
d'Hoftel, qui auoit efté Gouuerneur du Duc Philibert ; d'autre cofte, les Eftatsif 
de Satoye deputerent aufli Claude de Seyflel Seigneur d’Aix , pour fapplient 
le Roy de faire deliurer la Ducheffe & fes Enfans, celuy-cy arriua le pre#k 
mier à la Cour, & fut caufe de la déliurance de Cauorret , à qui il fauua la 
vie , ayant affeuré le Roy qu'il eftoit Secretaire de la Duchefle, & nullement} 
attaché au feruice du Duc deBourgogne. Ces deux Ambafladeurs negotiese 
rent fibien aupres de Louys XI. qu'il promit de trauailler à la libe 
Sœur, & ainfi s’en retournerent Riuerol à Rouure , & Aix en Sauoye 
Mais Yoland qui connoifloitle genie du Roy, auant que de fe ietterentre 
fes bras, tira parole de fa Majefte qu'il la lairroitretourner en Sauoye, qu'il 
luy rendroit fes Enfans 8: fes places , & la maintiendroit dans fa premiere aus 
thorité: Ce que le Roy luyaccorda auec generofité, & à mefme temps fit 
partir Charles d'Amboife Seigneur de Chaumont & le Bouchage , auec trois 
cents lances qui arriuerent de nuit aupres de Rouure, Yoland en auoit efté 
auertie parCauorret que le Roy luy auoit enuoyé.Ainfi Chaumont auec quel®e 
que intelligence qu'il auoit dans la place, y entra & emmena la Duchefle fon 
Fils & fes deux Filles route la nuit; Le Roy eftoit à Tours qui fouhaitta de voi 
fa Sœur , il y alla grand monde à fon rencontre, & luy-mefine l'alla receuoir 
à la porte du Chafteau du Plefis du Parc, & luy dit enriant: Aadame de 
Bourgogne vous foyés la tres-bien env; Elle connut bien au vifage du Roy 
qu'il ne faifoit que {e ioüer, & repartit, Qw'elle effoit bonne Françoife , €> pre 
fle d'obeyr à fa Majofté : Le Roy la mena dans fa chambre ; Commines auec fa 

naïfueté 
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naïfueté ordinaire dit, Qw'i/ la ft bien traiter, guoy qu'il eut grande ennie d'en 
cfîre depefché ;.&> qwelle de fon cofté qui connoiffoit bien l'humeur du Roy, ne 
defiroit pas moins de Sen retourner en Sauoye. Elle demeura fept ou huit iours 
- au Pleflis; LeRoy par vne promeffe efCritte de fa main le deuxiéme de No- 
uembre, mil quatre cénts feptante-fix, en prefence du Seigneur de Bcaujeu, 
. du Comte de Dunois, du Baftard de Bourbon Amiral de France & de Com- 
mines , sobligea de la defendre & de fouftenir le Duc fon Fils & fes Eflats 
contre tous, méme contre le Duc de Bourgogne , & ceux qui la voudroient 
troublera uGouuernement de Sauoye & de Piemont. 
le prit congé de fa Majefté qui luy rendit fes Enfans & fes ioyaux , & donna les 
rdres neceflaires pour retirerles places de Chambery & de Montmeillan , de 
ceux à qui le Roy lesauoit confiées. Mais auant lé départ de la Duchele, le 
Secretaire du Puy qui s’eftoit échappé de la prifon,, fe vint plaindre à elle ; de 
la violence du Comte deBrefle , & luy fit connoiftre que difficilement il re- 
nonceroit au Gouuernement de Piemont; Yolanden parla au Roy, quire- 
partit qu'ayant donné cette charge au Conte de Breffe ; il feroit de mauuaife 
grace qu'illa luyoftat, mais que fi la Duchefle pouuoit obliger à la quitter, 
fa Majelté ne s'y oppoferoit point.Sur cette parolle Yoland écriuir par du Puy, 
- à Galeas-Marie Sforce Duc de Milan, beau-Pere du Duc Philibert, & le pria 
de fe rendre mailtre des principales places de Piemont, pour contraindre le 
Comte de Brefle à fe retirer. 
Le Duc de Milan interefle à la conferuation des Eftats de fon Gendre, fe 
_ mitincontinent en Campagne auec vne puiflante armée, en laquelle eftoient 
? à fa folde les Marquis de Mantouë & de Montferrat, le Comtede Vintimille 
& autres grands Seigneurs Italiens. Il {e prefenta aux portes de Vercel ; le Gou- 
* uerneur refufa de les ouurir,8luy dit que quand il feroit entré dans Tur. Ver- 
‘ cel le receuroir,delà Sforce alla à Sainthia qui obeyt.Mais fes troupes s'yeftäts 
comportées infolemment & auec grand defordre , & luy ayant fait piller 
S. Germain & Sainthia, apres les auoir pris la force ï Jean de Compeys At- 
cheuefque de Turin , apprehenda que le Duc de Milan n’eut deffein de $ em- 
arer du Piemont ; Deforte qu'apres auoir mis quelques gens fur pied pour s'y 
oppofer, il pria le Comtede Brefle pour Cuiter la ruincentiere du pays,& pour 
olter ce pretexte de gucrre,de fe départir du Gouuernement,puis qu'auffi bien 
la Regente eftoiten liberté & en chemin;à quoy il confentit s àcondition que 
le Duc de Milan fc retireroit: Ce qui fut ainfi executé à la priere de lean de 
È Champion Prefident , d'Ambroife Vignat, & de Pierre Carra coriie du 
Confeil de Turin, qui luy furent deputés.L Hiforien Milanois qui n'a pas fçeu 
la veritable caufe de cette petite guerre, a-efcrit que l'Euefque de Geneue fe 
vouloit faire Prince de Piémont , a1ydé des rebelles de Gennes; mais il s’eft 
trompé, car ce que ce Prelat entrepriten Piemont n'arriua que fans pie 
Le mefme Autheur par vne contradiction manifefte dit , que le Duc € 
Milan-leua cette armée pour empefcher que le Duc de Bourgogne, qui 
tenoic la Ducheffe Yoland prifonnicre, ne s emparaft du Piemonr, 
avres luy a encore efcrit vn autre Hiftorien ;. & toutesfois elle 
orne F icea. du Duc de Milan n'eftoit 
eftoit dé-ja deliurée:, & tout ce, qi elle cxigea. ; ne AR 
que pourobliger le Comte.de Breffe d’abandonnerle Gouue 
; SAS d'Yoland de France en Sauoye, raffeura les “prisée donna 
? vne nouuelle face à tout l'Eftat : Et comme cette Bring faair que 
: les procés font les fleaux des Peuples , elle fit de nouuelles Loix pour 
UF ité inaires de luftice , & pour éuiter la foule & 
pos se Vers po au Chafteau de Chambery 
: Foppreffion de fes füjets ; elles fare es % 
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se..sar. le vr. de Feurier de l'an mil quatre cents feptante-fept, apres beaucoup de ci: = 
confpeétion, & par l'aduis des deux Confcils du Duc refidents à Chambery & 147: 
à Turin, particulierement de Tean de Varax Euefque de Belley ; d'Antoine de 
Champion Prefident de Turin; de Bertrand de Dérce Prefidenc de Geneuoiïs, 
de Jean Cloppet Prefident deBrefle } & d'André Garcin, Vicaire General de 
l'Euefché de Maurienne, & deux iours apres la publication s'en fit en l'Au- 
diance du Confeilde Chambery ; Prefents PierredesS. Michel Chanicelier de 
Sauoye , Louys Comte de la Chambre , Antoine Lambert Doyen de Sauoye, 
Chantrede Geneue, Gabriel de Seylfel Seigneur d'Aix , Boniface de Chalant 
Seigneur de Varey grand Maitre d'Hoftel de Sauoye , Eftienne de Mo- 
rel Prefident de Chambery , Claude de Marcofley, Pierre de Grandmont & 
autfes. 
Vn Hiflotien Suifle eferit que ceux de Fribourg ayant eu differend auec 
Yoland la mefine année, pour le payement de notables fommes qu'ils luy «ai 
auoient preftées pour diuerfes leuées de gens de guerre qu'elleauoit faites lit 
pour le fecours de Charles Duc deBourgogne, & autres neceffités de l'E- 
tar, elle fut contrainte (n'y pouuant fatisfaire) de confentir que les Fri- bu 
que bourgeois , qui auparauant eftoient de la Souueraineté de Sauoye , demeuraf 8 
ur. lib. 3. fent en liberté. Ce qui fur caufe qu'ils s'allierent aux autres Cantons de Suille, 
£4p-9* mais la Regente ne pouuoit pas fairecette alienation fans le confentement des 
Eftats generaux. 1 
Tir. de L'année fuiuante apres auoir reçeu l'hommage de Louys Marquis de Salu- 
st ces, elle paffales Monts, & donna trois cents hommes d'armes à Philip- & 
Pimier… pesde Commines Seigneur d’Argenton , qui alloit au fecours des Florentins jà 
id Hi. conttele Pape Sixte I V. par ordre du Roy Louys X I. mais cette Princeffe ne Fe 
pr à ioüit pas long-temps durepos qu'elle auoit procuré aux Piemontois & aux 
Chronic. Sauoyliens ; car apres auoir fair les Nopces de fa Fille aifnée auec le Prince de Fe 
SCSI ,elle mourut au Chafteaude Mont-caprel au grand regret de toute dé 
la Cour. DE 
Cette mort ietta leschofes dans vn grand defordre , parce que le Duc n'e- # 
ftoit pas encore en âge de conduire fes Eftats, n'ayant que douzeans , & les 
peuples apprehendoïent que l'ambition de regner & de commander ne mit la 
diuifion entre les Princesfes Oncles; & quecela n'excitaft vne guerre ciuile. 5; 
Il fut donc tefolu de conuoquer les principaux & les notables de l’Eftat 2Ru- cl 
milly en Albanois , pour voir à qui la Regence appartiendroit : Cette affem- pi 
Chronic. bléefe fit au mois de Nou.de l'an mil quatre cents feptante-hui@, ou fe creuue- a: 
Ed: rent les Cortes de Genèue & de Brefle, le Comte de la Chambre, Miolans & 14 
tr, autres Seigneurs & Gentils-hommes plus qualifiés;ll y fat conelu que l'onen- 
uoyeroit au Roy pour en auoir fon aduis. Cependant on éleut douze perfon- 
nages, fix de Sauoye & fix de Piemont, poureftre les Conféils en toutes les af- 
faires qui furuiendroiént , & le Gouyernement de la perfonne du Duc fut laif 
{€ à Grolée Louys qui eftoit à Turin; l'Euefque de Turin peu de temps apres 
conduifiten France Marie& Louyfe de Sauoye Sœurs du Duc. 
Le Roy à cetredeference, comimit le Comte de la Chambre au Gouuerne- = 
Junem, de ment de Sauoye & de Piemont, iufqu’à la mäiorité du Duc, & crea Miolans 4e 
Aqune. Marefchal de Sauoye , mais lé Comte de la Chambre vfa fi mal de fon autho- 14 
chi. tité,& fit tant de violences aux principaux habitans de Cony, pour vne querel- a 
le particuliere , que les plaintes en ayant efté portées an Roy par le Secretaire de 
du Puy , il y eut ordre fecret defa Majefté à l'Euefque de Gencue , de prendre M) 
le Gouuernement de l'Eftat; Il partit donc en diligence , & fe rendit a Turin, # 
füuiuy de Claude de Sauoye Seigneur de Raconis, de Thomas de Saluces,d'Vr- 1 
bain de Bonniuard Euefque de Vercel & autres. 


Le 


de la Royale Mailon de Sauoye.  s71 


| … Le Duc eftoit venu à Chambery & Louys aupres de luy, qui auoit ordre Zuvenal de 
| du Roy de le mener en Daufiné , fous pretexte de chaffe & de Fr n Aire. 
., pour donner plus d'authorité au nouueau Gouuerneur. Mais le Comte de la 

| Chambre indigné de ce changement & ayant appris le depart du Du le 

füiuit auec Aix & Chalant au mois de “ EE 


ui Nouembre de l2 mefme année juf. 
qu'à Yenne aupied du Mont du Chat, entra en la maifon d'Alexandre de 


1: Richardon Treforier General de Sauoye,où le Prince eftoit loé , £ faifit de 

| Luys qu'il enuoya prifonnier au Chafteau de Leüille en Man & fe: 

| rendit Maiftre de la perfonne du Duc, à qui il perfuada qu'il luy allo plus 
auantageux d’eftre auec fes Sujets, qu'au pouuoir des Francois, & de à le Zvewal.de 
|| Comte de la Chambre le mena à Annecy, où eftoit le Comte de Geneue Ou dire 

| fut refolu , que le Duc paleroit les Monts auce vne Armée pour chafler TE 

; uefque de Geneue, de Piemont & yreftablir le Comte de la Chambre. Les 

} ordres ayants efté donnés à tous les Sujets de decà les Monts , de fe remettre 

en armes & de fe rendre où le Ducordonneroit ; il fe treuua enuiron dix mil 
hommes tant de pied que de Cheual. Le Comte de Brefle ÿ vint en perlon- 
bne,le Marefchal de Miolans , le Comte de Gruéres ; Oron fon Frere & Vi 

| Lieutenant du Comte de Geneue, qui paflerent le Mont-cenys , la veille de 

| Noël. L'Armée arriuée à Turin, le Duc, le Comte deBreffe & le Comte de 

| la Chambre y demeurerent auec vne partie des Trouppes, le refte comman- 

l dé par le Marefchal de Miolans aflicoea Vercel, dont Claude de Sauo Die 
| Seig. de Raconis cftoit Gouuerneur, qui auoit double intereft de conferuer Aachan, 


| 


| cette place, parce qu'elle luy auoit efté confiée par l'Euefque de Geneue & luy is 
! eftoit engagée pour de l'argent prefté au Duc. Pendant ce Siege l'Euefque de 


\ 


A quine, 


| Geneue alla à Milan pour effayer d'en tirer quelques Trouppes, afin de {e- 

courir Vercel. 

| Le Comte deBreffe à mefme temps, receut des lettres du Roy Louys XI. 

| par lefquelles fa Majefté irritée de ce qui auoit efté fait à Luys , fa Creature, & 

du procedé que l’on tenoit contre J'Euefque de Geneue, le prioit de {e faifir 

| du Comte de la Chambre Autheur de tout ce défordre ; neantmoins le Roy 

| en apparence tefmoignoit d'eftreen cholere contre le Comte deBrefle & cou- 

\'urit fi bien fon jeu, que Commines au mois de Ianuier 1482. vint à Mafcon Me de 

| auec des Trouppes , faifant mine de vouloir entreren Brefle, & de la facager, Re 

fi l'on ne luy remettoir Baugé, Chaftillon , Pont-de-vefle & Pont-de-vaux, 

auec 2 $.des principaux hommes de Bourp,iufqu'à ce que le Comte deBreffe,eut 

lquitré le premier, & fe fut retiré en Dauphiné. Marguerite de Bourbon Com- 

tefle de Breffe , qui ne penettroit pas dans ce myftere,enuoya à Commines , le … 

Scign. de Corfant, Pierre Bolomier Maiftre des Comptes & Jean de Fovand EE 

| Aduocat Fifcal de Breffe, pour fe le faire relafcher de ces conditions : Ce que de vite 

|Commines n'ayant pas voulu accorder,le Pays refolut de fe defendre. Cepen- de Bourg. 

dantle Comte de Breffe affeuré de l'intention du Roy, prit pretexte d'aller à la 

ichaffe du cofté de Pignerol,laiffant le Duc à Turin auec le Comte de la Cham- us 

Lbre &ayantramafsé quinze cents hommes, parles foins de l'Euefque de Ver- ‘”""" 

l cel & de l'Abbé de Pignerol , fe rendit aupres de Turin à l'aube du jour, veille 

de fainét Sebaftien au mois de lanuier mil quatre cents huiétante, füiuy resemat de 

ide Thomas de Saluces Frere du Marquis, ils entrerent dans le Chafteau de Tu- 47#0- 

| rin, & dans la Chambre où côuchoit le Duc ,où eftoit le Comtede la Cham- 

l'bre, que Thomas de Saluces par commandement du Comte de Brefle prit, Linées. 

Luy difant, Wous efles prifonnier du Roy de France, & le fit mettre en prifon, 
Commines dit qu'il eftoit couché auec le Duc. 

! Apres cét exploit Cémmines fe retira, & le Comte de Breffe qui fit con- 

GCOCC 2 noiftre 
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juende  noifté au jeune Duc que c'eftoit l'intention du Roy & le bien de {on Eftat; 
Æjüne.  enuoya vn Meflager À Vercel à Raconis auec vn billet, ou il y auoit ces mots, 
Ar de Kaconis,prenes Miolans, car Y ay pris la Chambreymais les auenues de Vercel 
eftoient fi bien gardées,que le porteur de ce billet fat arrefté & mené à Mio- 
lans, & fur contraint de declarer le fujet de fon voyage.La nouuelle de la deten- 
tion du Comte delaChâäbre eftonna Miolansauec qui le jour auparauant Ra- à 
conis auoit voulu capituler, pour luy remettre la place: ille fit donc prier 
auec vn fauf conduit de luy venir parler , Raconis crut que Miolans acceptoit 
la forme & les conditions dela capitulation, & vinrau Camp. M iolans luy 
dit que le Comte de la Chambre eftoit arrefté, luy monftra le billet du Com- 
te de Breffe , & le pria de faire fonaccommodement auec lEucfque de Gene- 
ue qui s'eftoit auancé iufqu'à Paleftre auec quelques gens.que les Comtes de 
Borromée alliés de Raconis auoient leués au Milanois : Raconis fut bien für- 
ris de cét éuenement auquel ilne s’attendoit point, Neantmoins comme il 
eftoit feul, & fur la foy de fes ennemys, il promit de negotiercetrairté, & 
le Marefchal de Miolans qui auoit bien vne autre pensée ,ayantremisla pars 
tie au lendemain & voyant la face des affaires entierement changée & nulle 
feurté pour luy , partit À minuit auec fes trouppes ; prit le chemin de la Val: 
d'Aoufte , & fe retira en Sauoye. Le Comte de Grucres fut à Turin & eut 
ermiflion du Duc de s'en retourneren fon Pays. 
Corio. L'Hiftorien Milanois mal inftruit des affaires de Sauoye ; qui neantmoins 
ce a efté fuiuy detrois de nos Hiftoriens, parlant de cette guerre recite, qu'elle fe 
Zen. fitl'an 1482. & que l'Euefque de Geneue, ( qu'il nomme mal Euefque de Mio- 
Jans } ayant voulu occuper les Eftats du Duc Philibert fon Neueu,aydé de 
quelques trouppes Allemandes, fut afliegé dans Vercel parle Duc de Milan, 8 
Domi. mené prifonnier à Turin , Machanée & Pingon autli mal informés que les 
MMachar. autres, ont dit que le Duc de Milan, voyant les defordres dela Maifon de 
Fer Sauoye, fe ER emparer du Piemont , fous pretexte d'empefcher que les 
François ne s'en rendiflent les Maiftres : Mais cela eftvne fable ; car, apres 
Juuende  quele Marefhal de Miolans eut leué le fiege de Vercel, Raconis alla à Pale: 
Aquiro. ftre , ou eftoit l'Euefque de Geneue, & l'amena à Vercel, d'ou tous enfemble®# 
ils allerentà Turin , par ordre du Duc; le Comte de Breffe leur fut au rencon=f 
tre iufqu'à la riuiere de Sture. Le Duc reçeut l'Euefque de Geneue , auecki 
cree beaucoup de carefles, & le Comte de la Chambre fut mené prifonnier aulê 


Sab. MS. É À à ; 
Fu de Chafteau de Veillane, où on luy fit fon procés & fes biens confifqués furented 


he adiugés au Comte deBrefle , & Luys deliuré du Chafteau de Leüille , où le li 

847 Gomte dela Chambre l’auoit confiné. ii 

Depuis le Roy Louys X I. eftant venu à Lyon & ayant fouhaitté de voirie 

le Duc ; le Comte deBrefle le conduifit à Grenoble,où le Marefchal de Bour” 

ET See le Marquis de Rotelin & Comminesluy allerent au rencontre. 1E fat 

Commin. reçeu du Royauec toutes les demonftrations deioye & d'amitié qu'il pou# 

uoit fouhaitter:Il y arriua au commencement du mois de Mars de l'an 14824 

& ce fur là où à la priere de fa Majefté, il donna le Gounernement de Sauoye R 

Tir. dela pour vn an, à l'Euefque de Geneue,par patentes du :7.du mefme mois, au££ 
A quelles font mis prefents ; le Comte de Brefle, Federic de Saluces Euefque de 

Sauoye. Carpentras, [ean de Compeys Euefque de Turin , Vibain deBonniuard Euef 

que de Vercel ,Tean Cloppet Chancelier de Sauoye , Claude de Sauoye Sig! 

de Raconis Marefchal de Sauoye & Améde Romagnan Protonotaire Apos 

ftolique.Le mefine iour il commit auf au Gouuernement de Piemont le 

mi. Comte de Breffe: L'Euefque de Geneue partit à l'inftant , pouraller prendre 

74% °° poffeffion de fa charge, & le Comte de Breffe demeura aupres du Duc. 
Mais le Prince, pour auoir fait excés à la chafle en des tournois & coures 


de 
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| de Bague à Lyon,tomba malade, & mourut le xx1 1. d'Auril fuiuant. 


Pingen 
| trailles furent inhuméesen l'Eglile des Celeftins de Lyon; &.fon Corps porté 


AS. 


| à Hautecombe. Ses funerailles {e firent à Lyon auec beaucoup de folemnité ne 
a 


| aufquelles afifterent les Comtes de Brefle & de Dunois, & Pierre Doriole Fauin 
| Chancelier de France. Doglioni seft mépris de cotter le temps de fa mort À Æorer. 
Fan mil quatre cens quatre-vingt & cinq; Chieza & Vanderburch difent que 
ce fut Jan mil quatre cens quatre-vingt vn, Machanée mil quatre cens qua- 
tre-vingt huict, & Taboüé dit qu'il mourut à Montcalier. 
Le CEA 1 Ù 
Philibert mourut àl âge de dix-fept ans, Prince de grande efperance sfage Chronic. 


| au deffus de ceux de fon äge, deuot , bon & genereux. Il auoit eu pour Pre- 5.5. 


cepteur en {a ieunefle François Beroald perfonnagerenomméen doûtrinc,qui sens 
l'auoit éleué aux bonnes lettres, on luy donnale furnomde Chaffeur , parce Per. 
que lachañle eftoit fon principal dinggtiflement. 

Il mourut fans laiffer aucuns Enfans de Blanche. Marie Sforce fon Epoufe, 
Fille de Galeas-Marie Sfotce Duc de Milan, & de Bonne de Sauoye. Ce Ma- 
riage {e fit au mois de Januier del'an mil quatre cens feprante-quatre,à Milan: 
d'ont l'accompliffement fut differé,iufqu'à ce que ce Prince fut en âge,& apres 
que fa Sainteté en auroitaccordéla difpence. Corio écrit que pendant que l'on 
faifoit la ceremonie du Mariage auec les Ambaffadeurs de Sauoye ; vne des 
clefs de la voute de la Chambre où l'on cftoit aflemblé , { détacha auec tant 
de violence , quefi l'on nefe fut ofté promptement; il n’en fut pas échapé vn 
feul : Pre(ageinfaillible que ce mariage ne feroit pas de longue durée. Com- 
mines dit que Charles Duc de Bourgogne auoit promis de luy donner Marie na ch. 
de Bourgogne fa Fille vnique en mariage, faifant deflein par ce moyen d'efta- 
blir vn puiffant Royaume, qui eut tenu (‘dit Commines ) Depuis la Mer de Po- 
nant iufques à celle de Leuant [ous fon obciffance. 

Apres le decez du Duc Philibert , Blanche-Marie fa Vefue fut accordée en 
mariage à Jean Mathieu , Filsaifné de Matthias Roy d'Hongriespar la nego- 
ciation de l'Euefque de Varadin: Mais ce Prince cftant decedé peu de temps 
apres elle époufa l'Empereur Maximilian. 


Pingow 
Corio, 
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X VI. 


CHARLES DVC DE SAVOTE ,DE CHABLAIS ET 
d'Aoufle 5 Prince de Piemont , d'Achaye er de la Morée ; Comte de Geneue, de Nice, 
de Villars & de Romont ; Baron de Foucigny , de Vaux ,&> de Gex; Seigneur de 
Bugey , de Beaufort, deVercel@) de Fribourg ; Marquis d'Italie ; Prince €) V'icai= 
re Perpetuel du S. Empire, &) Roy de Chypre ; furnemmé le Guerrier. 


C'EHPMPIMOR ER XX X. 


Ke E regnecft cout, mais memorable, par lesactions fignalées de ce © 
2% Prince & par les divers euenements , dont fa vie fut accompagnée, : 
qui furent autant d'épreuues de fon courage & de fa vertu.Il näquit 
à Carignan le vingt-neufviéme de Mars mil quatre cens foixante-huit;de forte Ë 
qu'au 
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qu'au temps qu'il fut appellé à la Couronne, il n'eftoit âgé que de quatorze ?°.-4rb. 

ans: Le Roy Louys X Ï. l'auoit confié auec lean-Louysde Sauoye fon Frere, nn 

à lean d'Orleans Comte de Dunois, qui les tenoit à Chafteauregnaud. Ils Al 

auoient pour Gouuerneur Antoine Seigneur de la Foreften Sauoye: Apres 

les funerailles du Duc Philibert, le Roy fit venir4 Lyon cejeune Prince , i 

dont il fe declara Tuteur, pour ofter aux Comtes.de Geneue , de Romont & 

de Breffe pretexte de broüiller l'Eftac , & declara Ican-Louys de Sauoye Euef- 

que deGencue, Gouuerneur & Lieutenant general defes Pays deça les Monts, 4e. Tu | 
par Patentes dattées à Lyon le 12.de May 1482.En quoy s'eft cftrangement à 
mefconté Pingon quidit, qu’Yoland de France Mere de ce Prince fus. à 
trice, puis qu'elle cftoit dé-ja decedée; le Comte de Breffe partit aufli de Lyon SE 
cn diligence, & s'en alla à Turin , pretendant que le Gouuernement de Pie- 

mont, ne luy pouuoit pas eftre réfusé, parce que le feu Duc Philibert fon 

Neueu le luy auoit donné vn peu auantfondecés. 

Le Duc auoit aupres de foy Antelme Seigneur de Miolans Marefchal de Fire 
Sauoye, George Seigneur de Menthon, Antoine Seigneur de la Foreft, & Clau- moi 
de de Marcoffey,en qui il auoit grande creance: Ils luy reprefenterent qu'il 
ÿ alloit de fon authorité de foufrir lentreprife du Comte de Breffe , quide 
fon propre mouuement s’eftoit ingeré au gouuernement de Piemont fans 
la permitlion du Roy ny la fienne: Et quoy qu'ils ne fiffenccela que pour com: 
mander eux mefnes, & par la hayne que le Marefchal de Miolans auoit 
contre le Comte de Brefle ; neantmoins on en fitvne affaire d'Eftat, ou l’on | 
intereffa le Roy. Charles efcrinit donc au Comte deBreffe de quitter ce gou- 
uernement , le Roy de fon cofté l'y inuita, maisil refufa d'obeyr; difant qu'il 
n'auoit autre deffein que de conferuer ce Pays dans l'obeyffance deüeau Duc:,,, 

On luy depechaAntoine de Chäpion Prefident du Confcil de Turin auec des Aquino. 
lettres du Roy & du Duc aux Officiers & Gouuerneurs particuliers des Villes 
portans deffences de reconnoiftre le Comte‘ pour Gouuerneur;& afin d'auoir Pr 

# ra raie à \ 70 Sab. 
plus d'occafoni de le faire fortir de Piemontile Duc eftant à Moreltel en Dau- 3/5. 
finé,luy demanda l'hommage duComté de Brefle,& le Roy le menacea d’en- 
uoyer des trouppes en Breffe : Ainfi le Comte fe voyant preflé de tant de co- 
ftés fic fortir des prifons du chafteau deVeillane Louys Comte dela Chambre, pas, 
que luy mefmeauoitarrefté,& le mena enla Vald'Aoufte auec Chalant; mais SI 
Philippes ne f tenant pas affeuré dans les Eftats du Duc, prit lechemin de rer 
Bafle & d'Allemagne. Cependant le Marefchal de Miolans amy du Com- 37 < ** 
re de la Chambre, au lieu de procurer fa paix, demanda la confifcation de 
fes biens, qui auoit efté auparauant accordée au Comte deBrefle $ faifant a 
paffer fa deliurance pour vn crime, parce que Philippes en auoit efté l'Au- 
cheur. 

Pierre de S.Michel Chancelier de Sauoye eftant decedé,le Duc alla à Cham- 
bery au moys de Feurier 1483. & nomma en fa place Antoine de Champion 
Prefident du Confeil de Turin, acheual’hyueren Sauoye,ë& le 6. de Juin pafla 
é Montcenis ; feiourna quelque remps à Suze, à Pignerol & à Carignan fe- rie. de la 
ceut les Abbés de Cafeneuue & deS.Benigne en Piemonr fous fa protection; Le 
puis fit fon entrée folemnelle à Turin, le premier de Nouembre fuiuant , qui {san 
eft le temps que ce Prince pritluy mefme 12 direction de fes affaires & de fes 
Eftats, à caufe que le Roy Louys X I. eftoit mort. b 

Son feiour cn Piemont fut funefte à Claude de Sauoye Seig.de Raconis Ma- 
fefchal de Sau.parce qw'àla {ollicitation de Miolans le Duc luy ofta a charge Ju 
Je Marefchal & le Gouuernemét de Vercel;& Raconis craignant que le pou- Ag: 
oir de fonennemy ne portait le Duc à luy ofter encore Sommeriue deBoig, 


y mitbonne garnifon , le Duc y enuoya Michel de Lugrin fon ne ,& 
1 ouris 
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Douris Procureur Fifcal de Piemont, pour fommer le Commandant nome 

mé Bernardin de la Porte de Chiuas,de le rendre ,quien fivrefus, difant qu'il 

he pouuoit remettre cette place qu'à Raconis qui Ja luy auoit confiée, le 

Prince y renuoÿya Anequin de Valpergue fon Maiftre d'Hoftel & le mef 

me Douris, qui mefnagea fi bien l'efprit de la Porte, qu'il tira parolle dé 

luy de fe rendre ; mais comme Valpergue fe retiroit fur cette afleurance; 

quelques foldats-de la garnifon à l'infceu du Commandant, fortirenc du 

puunde Chafteau, luy coupperent chemin & l'aflaflinerent, Douris ayant rapporté 

Aquine… cette nouuelle au Duc à Turin ,il y eut ordre au Marefchal de Miolanss 

d'affieger Sommeriue , quife rendit à compofition , (à la referne des Meur-n 
triers d'Anequin de Valpergue qui furent executés à Turin) le Duc den: 

pa le Gouuernement de cette place à Soumont furnommé le Calabrois, Fils 

d'Antoine de Soumont Capitaine des Archers de fr Garde. 

Tiv.dela Nous auons dit cy-deuant ; que Iean-Louys de Sauoye Euelque de Ges à 

Chasbre neuc mourut le x r. de Juin mil quatre cents huiétante-deux: Le Duc nomma 

se à cér Euefché François de Sauoye fon Oncle Atchcuefque d'Aüch , Abbé desti 

e Sau, a È $ / x de 

Stafarde & d'Aulps & Frere du defunt , le Chapitre en éleut vn du Corps,k 

qui fat Vibain de Villetre , de Chevron. Le Pape Sixte IV. paffionné pour 

la grandeur de fa Maifon, eut vn autre deffein. Il eftoit natif de Sauonne del 

fort bas lieu & s'appelloit François Ruere & pour faire croire qu’il eftoitd 
Pancienne Famille des Ruueres, Seigneurs de Vineuf en Piemont., il efcris 
noue uit aux Habirans de Turin Ie 23. deMars 1482. qu'il ne vouloit point oublier 
de Tarn, [e lieu de la naiflance de fes Anceftres, qu'il vouloit embellir leur Ville, &luy 
donner de grands priuileges. Enfuite il fit Cardinal Chriftophle de Ruuere Ar: 
cheuefque de Tarentaife, qu'il prefuppofoit fon Parent, & apres fa mort, il ho= 
nora de la mefme dignité Dominique de Ruuere fon Frere ; qui fut appellé le 
Cardinal de $.Clément, à qui il vouloitfaire auoir l'Euefché de Turin, & parcë 
que lean de Compeysen eftoit Euefq.Sixte propofi de luy donner l'Euefché de 
Geneue,à condition qu'il remettroit celuy de Turinau Cardinal deS.Clemérile 
Duc n'eftoit pas marry que le Pape honoraît fes Sujets de belles charges Eccles 
fiaftiques;mais ilne pouuoit fouffrir que ce fut aux defpens de fon authorité:de 
forte qu'il {e roidit à faire valoir fa nomination. Sixte qui eltoit d'vnefprit 
violent & imperueux, quine fe flefchifloir , ny par prieres n'y parraifons ,cne 
uoya des Prouifions del'Euefché de Geneue à Jean de Compeys.luycommans 
da d'en prendre polfeffion &c fulmina contre ceux qui sy oppoferoient, & à 

mefine temps donna l'Euefchéde Turin auCardinal de S. Clement. Charles 
en cette perplexité, où de deroger à {on droit de Nomination à l'Euclché 
de Geneue, ou de refifter au Pape, vint en Sauoye. Le Comte de Bref 
fe s'eftoit depuis peu reconcilié auec luy , & auoit donné des afleurances 
de fa fidelité par efcrit, & le Prince aufli de fon amitic. : Le-Duc luy pro® 
pofa la chofe, 8 le pria de l'ayder à le tirer de ce mauuais pas. Philipe 
pes alla à Geneue , en fit fortir Jean de Compys , mit garnifon à l'E- 
uefchéfe rendit Maiftre de la ville 8 inftalla François de Sauoye en l'Euefché: 
Compeys fe refugia à Rome,firfes plaintes auPape & demanda qu'on luyren® 
ditl'Euefché de Turin, où qu'onle fit ioüyrde celle de Geneue. Sixteirrité, 
laché excommunication contre le Confeil Ducal & contre Amé de Gingin, 
Amé de Greilly & autres, qui fe portoient ouuertement pour François de 
Sauoye, & menace Geneue de l'interdit ; le Duc enuoya à Rome, & remons 

tra fon droit. Enfinle Pape, contre fon naturel s'amollit,leuales cenfures,cons 
fentit à l'inftallation de l'Euefque François , appreuua Ja nomination du Duc, 

& pour defintereffer Compeys, luy donna l’Archeuefché de Tarentaife. Apres, 
cela, le Duc fit fon entrée à Gencue, où il fut magniliquement receu ,felon 
le 
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le temps. L'Hiftorien de Geneue a remarqué 
douze cents Florins en Flambeaux ; Maluoyfie 
Sur la fin de cette année Charles enuoyafes 
— ceuoirla Donatié que Charlotte ReynédeC 
È fa Tanteluy vouloit faire du Royaume de Chypré:Ce qui fe fit ainf que nous 
- auons dé-ja dit au mois de Feurier 1485. Le Duc seftanr marié certe mefme 
$ annéeen Piemont aucc la Fille du Marquis deMonferrat, & fe voyant obligé de 
ue repaffer les Monts, pl laiffa pour Gouuérneur & Lieutenant General François 
s. de Sauoye Archeue que d'Auch 8 Euefque de Geneue fon Oncle. 
Le Pape Innocent VIIL ayant declaré la guctre à Ferdinand Roy d'Arragon 
& de Sicile,& fufcité contre luy Les principaux Seig.du Royaume de Naples; 
— ce Prince en fit fes plaintes au Duc par vne Lettre dattée au Chafteauncufde 
ss Napleler.de Feurier:486.par laquelle;apres auoir blafiné le procedé du Pape, 
° il coniure ce Prince de prédre {es interefts & de s’oppofer auec luy à l’'ambitio 
n d'Innocent,luy reprefentant qu'il importoit fort à fa dignité & à {a gloire d’é- 
:_ pefcher l'oppreflion d'vn Prince qui auoittoufours eftébien intentionné pour 
le S, Siege. Ce n'eftoit que pour embarquer Charles en vne Ligue qui fe tramoit 
en Italie contre le Pape, dont Ferdinand fe declara chef, én laquelle entrerent 
le Duc de Milan, les Venitiens & les Florentins:Mais Charles ne s'y uoulutia- 
mais engagersbié queles premiers pro grés en furent heureux : Car fur quelques 
— auantages qué le Duc deCalabre Capitaine General de la Ligue;eut fur lestrou- 
n pes de l'Eglife, Ian Galeas Sforce Duc dé Milan en efcriuitauec emprefle- 
n ment à Charles par trois Lettres dattées à Milan le x s-de Maÿ.luy faifant part 
de cé bon fuccés. Toutes ces ciuilités ne furent pas capables d'ébränler la 
refolution du Duc, qui ne pouuoitfe refoudre à fe broüiller auec le S.Siege. Et 
d'ailleurs,ce Prince auoit dé-ja quelque conñoiflance des defins, de Raconis 
qui ayat efté mal traitté comme nous auons dit cy-deflus,8 voyät que ny Frä- 
çois de Sauoye Seig.de Raconis fon Pere ,ny Cauours fon Oncle qui cftoient 
obligés de l’aflifter,ne s'interrefloient point en fon reftabliffement;fe retira au- 
pres du Marquis deSaluces & de Manfroy de Saluces Seig. de Cardé {es Cou- 
fins.Or,comme de tout témps les Marquis de Saluces auoyent âuerfion pour là 
R.Mde Sauoye,à caufe des grands differends qu'ils auoient eü auec nos Prin- 
ces,pour l'hommage de leur Marquifat : Que Louÿs IL du nom Marquis de 
Saluces fefentoit offencé du refus que le Duc auoit frefchement fait de le rece- 
uoir de luy par Procureur, & des oppofitions qu'ilauoit faites fous main à Ro- 
me à l'erection dé l'Eglife de Saluces en Chathedrale, Charles apprehendoit 
auec iufte raifon que Räconis defpité,ne portaft la Maison de Salucés à entre- 
prendre quelquechofe contrefon Eftat. : < à 
Ce foupçon eftoit lufte , car comine Charles eftoit à Vercel à préndie fes 
ditertiflemens & à deputer des Ambaffideurs pour enuoyer à Milan auxNop- 
ces qui s'y preparoient, entre le Roy d'Hongrie & Blanche-Mäarie de Milan, 


que les Syndiqs defpenferent 
& Hyppocras. 

Ambaffadeurs à Romc;pourre- 
hypre,de lerufalem & d'Armeñie 


vefue du Duc Philibert fon Frerefuyuant là priere que le Duc de Milan luy en 
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» auoit faite le 7.de luin 1486.il eut aduis que le Marquis de Saluces;Raconis &c zusen de 
Cardé auoient fait complot d'entrer dans fes Eftats , non pas apparemment 47%: 
pour luy faire la guerre;mais pour chaffer d'aupres dé luy,Miolans, Menthoñ; chi: 


= laForefts 8&Marcoffey,fesFauoris;fous pretéxte qu'ils né gouuérnoient pas bien: 
l'Hiftorien de Piemont a vn peu defguisé la caufe dé cette guerre, par Ï inclina- 
tion qu'il a eü de fauorifer la Maifon de Saluces,dont fes Predecelleurs äuoiét 
efté Officiers & Confidents : Car il dit que le Marquis ayant enuoyé de fes 
Gens à Raconis fon parent, pour affaires particuliers, le Duc les auoit fait met- 
treen prifon au Chafteau de Sommeriue;ce qui l'obligeaauèc l'ayde de Do- 
minique de Monteil Seig.de Saintfront & du Seig.de Raconis, d’afheger cette 
DDDd place 
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place pour deliurer fes gens , dontle Duc irriré,luy fit guerre ouuerte:Mais vn 
Autheur du tempsfort exact & plus croyable,recite que la fource de cette guer- 
re ne fut autre, que le defir que le Marquis de Saluces eut de reftablir Raconis 
dans fes biens & dans fes charges, & defe vanger du Marefchal de Miolans & 
autres Fauoris du Duc,qui eftoient fesennemis ; ce qu'il creût luy deuoir eftre 
facile , à caufe de laieuneffe du Duc. Ces Mefcontants ayants donc affemblé 
quelques trouppes.fe partagerent : Raconis & Cardé prirent les Villes de Ra- 
conis,de Pancalier & de Cauours,& le Marquis deSaluces fe faifit de laVille & 
du Chaftean dé Sommeriue & d'vn autre Chafteau être Cony & Carmagnole. 

Le Duc eftoit à Vercel,qui pour repouffer cette iniure auoit efcrit de toutes 
parts pour auoir des Gens : Le Duc de Milan luy enuoya deux cents hommes 
d'armes fous la conduite du Comte Borello & de Charles Comte de Belioyeu- 
fe Capitaines renommés ; les Bernois & les Fribourgcois deux mille Suyffes,le 
Comte de Grueres & Oron fon Frere luy amenerent douze cents hommes, == 
Amé de Valpergue cinquante hommes d'armes, & ceux de Vercel fournirent jo 
douze cents hommes. Auec ces trouppes , Charles fe mic encampagne,reprit duni 
Pancalier, fit pendre tousles Soldats du Marquis de Saluces, le Gouuerneur Re. 
nommé Manfroy de Benafque fut decapitéles garnifons de Raconis,de Som- quit 
meriué , de Cauours & de Cardé eftonnées de cétexemple ,abandonnerent les 2 
places.Serue Fils duMarefchal deMiolans, fut mis Gouuerneur à Cardé &àRa- 
conis, Theodore de Ruuerre à Sommeriue & George Scalengo à Cauours. : _N 

Ce n'eftoit pas affés pour la fatisfaétion du Duc, d'auoir remis ces places en cue 
fon obeyffance, dont elle s’eftoiét fouftraittes, il falloir que le Marquis de Salu- #4 
ces, qui auoir efté l'autheur de cette reuolte,fut chaftié;Charles y fut bien toft re- qui 
folu , car au commencement de l’année 1487.il entra dans fes Terres, prit par 4 £ 
force les Chafteaux de Coftiglolles & de S. Front, & afliegea Saluces le 5.de Fe- 8 
vrier,dont Saflenage eftoit Gouuerneur,qui apres auoir refifté longtemps, fut 
contraint de rendre la place : Le Duc y entra la Semaine Sainte, & y laiffa 
pour Gouuerneur Louys Tailland. 

Pendantce Siege, le Marquis alla en France demander fecours:LeRoyÿ Char- 4, 
les VIT qui ne vouloit pas rompre legeremét auec le Duc,luy enuoya le Bou- qui 
chage & Anjou, pour l'inuiter à leuer je Siege, & à faire Trefue pour vn anauec sé 
le Marquis:Mais le Duc ny voulut pas confentir : Neantmoins apres que Salu- ue 
ces eut eftc pris,& que Iean-Ilaques de Saluces Frere du Marquis eut aufli ren- at 
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du Carmagnoleau Duc; il y eut Trefue pour vn an. Et comme le Duc eut ad- L: 
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uis qu'au preiudice des alliances qu'iauoit auec le Duc de Milan , le Marquis 
de Saluces tiroit degrandes commodités du Milanois;1l s'en plaignitàlean = 
Galeas, qui par fa Lettre d'attée à Milan le 24d’Aouft 1487.lafleura qu'il ob- #4 
{rueroit inuiolablement les Traittés qui auoient efté faits entre leurs Predecef = 
feurs,& feroit chaftier feuerement fes füiets,s’ils affiftoient de quoy que ce foit #4 
le Marquis, ny fes Gens. Cette Trefue donna lieu à vne affemblée, qui fe fit au & 
Pont de Beauuoyfin au mois de Septembre fuyuant,entre les deputés du Roy, du 
& ceux du Due , dont le fujetfut : Que le Roy pretendoit d’auoir la Souuerai- 
neté fur le Marquifat de Saluces & fe difoit par confequent obligé à pro- E 

teger leMarquis : Le Duc au éontraire fouftenoit que le Marquis eftoit fon Vaf 

fal , & qu'il auoit pû iuftement luy faire la guerre, pour le punir de fa rebellion. 

LeDuc de Miele Bernois & lesFribourgcois y enuoyerent des Ambaffadeurs, 

pour moyenner quelque accommodement:Le Duc y auoit Iean de Compeys 

Archeuefque de Turin,laques de S.George celebre lurifconfulte & deux Prefi- 
dants de Chäbery;mais on nepütrien conclurre fur la principale difficulté,les — 
cputés duRoy s'excufans de n'auoir pas apporté tous leursTitres. Toutesfois 
afin que cette coferéce ne fut pastout à faitinutile;onregla quelqueslimites de 
Daufiné 
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- Daufiné & de Sauoye, qui faifoient naiftre tous les iours des differends entre Hift-du 

c les Officiers de cesdeux Princes. Le Roy, pourfauorifer cette conference s'e- : al 

ir ftoit approché iufqu'iLyon,ou leDuc l'alla vifiters& ce fut en ce er ayard. 

4 Duc faluant le Roy,S.Mluy dit:A40r Coufin mon Âmy:V'ous foyés le tres-bien venu; 

Le Juis ioyeux decvous voir es fur m5 ame vous auez biz fait:Car fine fifiésruenus'estois 

deliberé vous aller voir en vos Pays.ou ie vous eue porté beaucoup plus de Dommage. 

A quoy le Duc repartitiudicieufement. Monfeigneurs]l ef? difficile qu'à ma volon- 

té, [ceuffiés porter dommage: Tout le regret que 'auroye à of?re arrinée en cuos Pays 

miens, feroit [eulement,que ne pourriés efîre reçeu comme appartient à haut Cmagna 

nime Prince que cuous effes: Mais bien vous auife que le Cœwr,le Corps ; l'auoir € le fça- 

4oir, fi Dieu y en à aucun mis.[ont en voftre difpofition autant que le moindre de os Je 

ets, dontle Roy en rougiffant vn peu, le remercia. TS 
Or, quoy que le temps de laTretue ne fut pas encore expiré,deux Capitaines Æq#i 

Gafcons auoüés parle Marquis de Saluces,furprirent Coftiglolles & $. Front 

Terres du Marquilat:Le Duc enuoya François de Sauoye Archeuefque d’Auch 

fon Oncle;au Roy:pour fe plaindre de cette infra&ion,& cômeilen attendoit 

fatisfadtion. Ces mefmes Cappitaines fe faifirent de Villefalet,le pillerent & le 

brulerent.Charles ne pouuant fupporter cetteinfolence, fe miten Cam agne, 
repritCoftiglolles & $.Front,où tout fut paffé au fil de l'Efpée:De là l'armée al- 

la iufqu'à Dronero qui fe rendit à compofition, & toutes les autres places du 

. Marquifat, à la referue du Chafteau de Reuel, où eftoit Ieane de Montferrat PRE 
Marquife de Saluces. Le Duc y fit mettre le fiege, & le leua depuis, fur les prieres Aguino. 

: que luy fit laMarquife, qui eftoitSeur de faFemme,de luy laiffercette place pour 
fa retraitte.L’Archeuefque d'Auch;,qui seftoit allé plaindre auRoyCharles 8 de 
la rupture de la Trefue faite par les trouppes du Marquis, fut mal reçeu;parce Es Sab, 
qu'à mefme téps la nouuelle arriua à laCour , quele Duc s'eftoit faifi derour le 7° 
Marquifat,dont leRoy eftoit fort irrité,l'Archeuefque repartir que tandis que 
lesGens duMarquis n'auoient pris que des places du Marquifat,le Duc ne s’en 
eftoit pas remué:Mais qu’ayätsattaqué & pris de fes propres places,il auoit efté Tunen.de 

- obligé d'en tirer raifon par la voye des Armes.Neantmoinsle Roy ne fe payät #77. 

e point de cela & eftant preffé par le Marquis de Saluces, ordonna a Pierre Duc 

\ de Bourbon & à l Archeuefque d’Auch,d'y treuuer quelque expedient.autremét Chicfa. 

qu'il enuoieroit vne armée contre le Duc.Ce pas eftoit gliffant.Il falloir appai- 
ferleRoy,& euiter vne guerreauDuc; maisFrançois deSauoye n'auoit point de 
pouuoir & ainfi il ne pouuoit pas traitter. Toutesfois ieDuc de Bourbon & luÿ 
propoferét qu'enattédant que la queftion de l'hommage du Marquifar.fut iu- 
gée:QuelesVilles deSaluces & deCarmagnole feroiét remifes en depôtfçauoir Inner de 
Saluces à Louys de Marafin Seig. d'Ambres &Carmagnole à Merle dePiozaf- Aqwine. 
que Amiral de Rhodes,dont le Roy fe fontéta. Mais quäd François de Sauoyé 
fut arriué enPiemont,leDuc defapreuua fon procedé.à caufe que par fa facilité, 

il luy oftoir le principal fruit defaVictoiresneätmoins ily consétit, fur] affeurâce 
que le Roy luy dôna,ques'il vouloit alleren FrâceS.M.eflaieroit de le fatisfaire. 

. Charlotte Reyne deChypre,delerufalé & d'Armenie.eftat decedée äRome, 

: au mois de luillet de l'an 1487.Ce Prince fonNeueu & plus proche heritier & 
Donataire du Royaume de Chypresainfi que nous auons dit, prit le ire, &la 
qualité deRoy deChypre l'anr488.8& fit battre des mônoyes où les armes deSa- L'acte 

: uoye eftoiét efcartelées deChypre.Et parce que laPofterité duBaftardaques OC pag 430. 

- cupoit ce Royaume,par la faveur & protection du Soudan de Babilonne, à qui 
lesRoys deChypre deuoientTribut;Charles luy efcriuit vneLettre dattée es 

rinle 18.d’Aouft de ladite année, par laquelle il luy declare fa pretétion & le 

1 coniure de ne fe point oppofer au deffein qu'il auoit de recouurer si 

Mais, quel effet pouuoit produire cette ciuilité aupres d'vn Prince Barbare?qu 

« faifoit gloire de maintenir des Tyrans,au preiudice des Legitimes Heritiers. 
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Jun. de Le voyage de France ayant efté conclu contre l’aduis de plufieurs du Con: _— 
ir. feil le Duc partit de Turin au commencement de l'an 1489. fuiuy de l'Ar- Voy: 
59° cheuefque d’Auch, du Marefchal de Miolans, d'Antoine de Champion Euef- ga 
que de Montdeuis Chancelier de Sauoye, & de quatre cens Gentils-hommes; Fran 
a fon train eftoit de quatorze censcheuaux. Eftant à Lyonil fut reçeu en l'Eoli- 1459 
l'Egi Lee fe Cathedrale en qualité de Chanoined’honneur, comme Comte de Villars: 
Leon,  Delil alla à Tours où le Roy l'attendoit, quilereçeut auec des carefles & des 
Hligny. honneurs extraordinaires ; il y demeura iufqu'au mois de luillet qu'il pafñla à 
Bourg. Ledifferent de l'hommage du Marquifat de Saluces y rm agité de 
nouueau en diuerfes Affemblées quife firent entre les Gens du Cofeil des deux 
Princes : Ialigny dit que l’Arbitrage fut prolongé pour vnan;vn Hiftorien 
Piemontois écrit que le Roy,apres auoir efté bien informé du droit du Duc de 
Sauoye,luy declara qu'ilne pretendoit rien au Marquifat; mais ilyaplusdap- 
parence decroire que le iugement en fat differé; parce que fi la queftion eut | 
efté vuidée à l’auantage du Duc , ceux qui eftoient depolitaires des Villes de 
Saluces & de Carmagnole, les luy euffent renduës : cependant ils en eftoient M 
encore les Maiftres apres {on decés. 
Zen. de Quoy qu'il enfoit le Ducs'en reuint en Sauoye, & fe rendie à Turin au 48: 
mois d'Oétobre, où apres de grandes réjouyffances de fon heureux retour, il 
En. tomba malade, Les Medecins le firent porter à Montealier où l'air eft beau- 
C. Pard. coup meilleur, & delà Pignerol, où il deceda le 13. de Mars, non pas de 
pr de l'an 1490. comme quelques Hiftoriens ont écrit , maisbien delan 1489. âgé 
feulement devingt-vnan. Il far inhumé en l’Eglife de S.François au Tombeau moi 


des Princes d’Achaye & de la Morée, auec cét Epitaphe. 4 | 


Juuen.de 
Aquin, 


<Anno Domini M1. CCCC. LXXXX. die «ii. Marti, obiit Iuftriffémus D. 
D.Carolus Dux Sabandia &) Princeps Pedemontiun. 


Ban. Oùil y a faute enla datte de l'année ; car par diuers Titres nous apprenons 

Car qu'il eftoir déf-ja decedé au mois d’Auril 1489. ce que Taboüé & Doglioni 

13.ch83, Ontreconnu. Botero & wanderburch ont écrit que ce fut l'an 1488. Quel- 

Vanderb.… ques-vns ont écrit qu'il mourut de fieure quarte ; mais la plus commune opi- 
nion eft que ce fur de poyfon, comme l’affeure Philippes deBergame Autheur 
du temps, dont lefoupçon tomba fur le Marquis de Saluces ; car au retour de 
France vn Gentil-homme de la Maifon de Fiefque qui feruoit d'Efchançon 
au Duc , & le Marefchal de Miolans moururent de mefme maladie. 

Tamais la Sauoye ne fut fi affligée , elle perdit vn Prince des plus courageux — 
de fon fiecle, beau, vertueux, fage, qui deferoit tout à fon confeil, liberal.affa- 
ble & fçauant ; il eut pour Precepteurs Nicolas Ferrario de Quiers, qui luy 

Mach. enfeigna les bonnes lettres & l'Hiftoire, & Nicolas de Tarfe Chanoine de 
Vercel la langue Grecque, où il auoit fait vn merueilleux progrés ; en telle 
forte qu'il n’y auoit point d'Autheur Grec & Latin,que Charles ne fut capable 

d'expliquer : Sa Cour eftoit vne Efchole d'honneur & de vertu, & ce fut là 

0 où l'Illuftre Cheualier Bayard fut éleué , ayant efté nourry Page de ce grand 

Bayard, Prince. Vn Autheur du temps le décrit ainfi : JeSfoit de fa perfonnesieune, moyen 

Taligoy. homme , bien formé € plaifant és ff efloit Jage @ Je gounernoit par confeil , > de 
fa perfonne s'accouffroit fort bien. Comme fon regne fut fort trauersé, il prit pour 
Deuife vn Soleil leuant fur vne tempefte, auec ces paroles, Non ramen inde mi- 
#s. Apres qu'il eut herité du Royaume de Chypre, il prit celle-cy ; Dominus 
suminatio & falus mea. 

premues  Yoland de France Ducheffe doüairiere de Sauoye @ Mere conclud fon 


pag. 432. mariage l’1 1. d'Auril 1473. auec Louyfe de Sauoye à Coufine germaine, Fille 
vnique 
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| vnique de Ianus de Sauoye Comte de Geneue, & d'Helene de Luxembourg; 
} par la negotiationd’Antoine d'Orly Cheualier Seigneur de S. Innocent, Gou- [A UE 
| uerneur de Nice, & d'Antoine Lambert Doyen de Sauoye ; Chantre de Gene- MAN | 
| ue, Ambaffadeurs de la Ducheffe , le Comte de Geneue promità fa Fille pour fl] [HE (ll 
| Là dotcinquante mille forins d'or, & la Duchefle luy accorda pour fon Fils NANTNTRE 
|| dix mille forins d’or d'augment, & cinq mille dedoüaire. Celafe fit au Cha- LEE 
fteau d'Annecy, en la prefence de Bernard Seigneur de Menthon,de Bertrand DATA 
| de Derée Prefident de Geneuois , de Nicod de Menthon Seigneurde Montro- 1 | I! 
| tier, de Claude de Menthon Seigneur de Rochefort , de Guillaume de Forax | 
Maiftre d'Hoftel du Duc, de Claude deForriers, de Claude d’Auanchy,de Iean | | 
| de la Charnée & de Guillaume de Gorreuod Efcuyers. Le mariage fut differé D ARE T 
à caufe du bas âge des parties; neantmoins il ne fut pas accomply car ce | 
. Prince époufa depuis Blanche de Montferrat, Fille de Guillaume Marquis de LUE 
Montferrat & d'Elizabet de Milan : Ce qui fut arrefté à Cazal le r. iour d’A- - \h | 1) | 
| uril 1485. entre Antoine de la Forefts Seigneur de Riant , Gouuerneur de en ATEN 
Nice, Ambaffadeur du Duc, & George Nata Confeiller du Marquis ; Prefents dll! | 1 
Henry des Comtes de Valpergue Confeiller & Maiftre d'Hoftel du Duc,Frere nl 
| Perceual de S, George des Comtes deBlandrate Cheualier de l'Ordre deS.Iean TA 
| de Ierufalem, & Henry Seigneur de Rouigliafque. La Princefle eut en dot QU | (pl 
| quatre vingt mille Ducats, fi Boniface Marquis de Montferrat fon Frere auoit | 
| des Enfans; Et où il n'en auroitaucuns, il fut arrefté que Blanche auroit pour fl 
| fa doc toutes les Villes ; Chafteaux & Seioneuries dependantes du Marquifat, Un 
fituées deçà le Pau. Le Duc luy conftitua en augment vingt mille Ducats , & (EN fl) 
F cinq mulle de doüaire. Elle mourut à Carignan le dernier du mois de Mais | | {Il | 
| M.CCCCC.IX.& futenterrée en l'Eglife des Augufins : Elle fit fon Heri- Pingon. ll 
| tier vniuerfel Charles I11.du nom Duc de Sauoye. Cette Princefle fut +» Aii- l 
| roir de chafleté € de prudence , loge que luy donne vn Autheurdu temps, C'eit ns | 
à fon honneur que le Cheualier Bayard fit faire vn Tournoy à Carignan, Ge ll 
l'an 1499. où Mondragon & Cheuron Gentils-hommes Sauoyfiens combat- un pt | 
| tirent vaillamment ; Grandmont & Fruzafque eftoient les Iuges du Camp. ere au h 
| Nous ne difons rien icy de fes actions, parce qu'elles fe verront au Chapitre Cheualies | | (ll 
fuiuant, Elle a fondé deux Conuents de l'Ordre des. Auguftin, l'vn à Cauours, Bayard. nl 
& l'autre à Barges, & donné detres-riches ornemens à celuy de Carignan. Sa (1) 
Sepultureayant efté ruinée parles guerres.a efté reftablie de nos ne Mar- I 
bre noir, ainfi que la Figure cy-jointe nous reprefente , auec cebelE oge que Lu l | 
les Religieux du Conuent des Augultins de Carignan luy ont drefsé en forme | | 
_ d'Epitaphe. | 
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De laRoyale Maifon de Sauoye, 
Serenifima Blanca à Monteferrato 
cAd Caroli I. Sabandie Ducs Coningium tranfinigrans 
cAureum [eculum in Sabaudos , > Subalpinos aduexit. 
Caroli leannis Amedei ,&. fubditorum 
Optima aque Parens ac Tutrix. 
Inter infignia Pictatis MOnumentA 
Quanto Eremicolarum D. Augufhui Ordinem fit amore profécuta 
ln Cariniani , Caburi à © Bargiarum Canobiis 
eMunifice tefharum reliquit 
Sanilifimis Edi£tis. 
Prudentiffimam ad minifrande Reipub.rationvm tnfhtuit , 
Et anno A1. D. XIX. pridie Cal. Aprilis 
<Hortalitatis ip{a legibus obtemperauit 
QueR egios inter fastus viuens fegeffit humiliter 
Penes eo[dem Eremicolas depreffius voluit humari. 
Ne moribus , vtnomine , candidiffima Princeps , 
Omniémaque exe mplar oirtutun 
Hic obfcure diutius conderetur 
IN19r0 ; operiendam marmore 
Candido, literatéque aperiendam curauit 
Pater Bartholomeus Joannis Petri à Cariniano 
Eiu[dem Eremicolarum Ordinis in Tnfubria Gencralis Vicarius 
cAnno M.DC.LVI 


Henninges, Rofieres & Claude Paradin fe font trompés d’auoir donné à ce 
Prince pour premiere Femme vne Fille du Marquis de Saluces. 


ENFANS DE CHARLES DVC DE SAVOYE 
Roy de Chypre , & de Blanche de Montferrat. 


IL  Yolande-Louyfe de Sauoye née à Turin l’rr. de luillet 1487. iour de Titre de 
Mercredy vneheurede nuit : Elle futbaptisée en l'Eglife Cathedrale de Tu- l'Archiue 
rin le 29. füiuant : Les Parrains furent, Louys Duc de Milan , la Marquife de de Turin. 
Montferrat, Vrbain de Bonniuard Euefque de Vercel , Iean de Compeys Ar- 
“heuefque de Tarentaife , le Chancelier Champion, l'Abbé de Cafeneuue , & 

Paule Gambara , Femme de Louys Cofte Seigneur de Bennes & de la Trinité, 

Dame des plus deuotes de fon fiecle. Depuis elle fut mariée l'an 1496. à Phi- 

ibert de Sauoye leieune Comte deBrefle, mais elle mourut âgée feulement 

de 13. ans, l'an 1ç$00.& gift en l'Abbaye de Hautecombe. wandeïburch de 

cette Princelfe en fait deux, lvne qu’il appelle Yoland , & l'autre Louyfe. 


IT. Charles-Iean-Amé Duc de Sauoye, qui fuit. 


CHARLES 


}} 
ll 
| 
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Sauoye. 


CHARDES-TIEAN-AME DV C DE 
Sauoye , de Chablais €5 d'Aonfte, Prince de Piemont , d'Achaye 
€9 dela Morée , Comte de Genene , de Nice, de Villars €5 de Ro- 
mont ; Baron de F oucigny ; de Vaux €S de Gex, S cigneur de Bu- 
gey de Beaufort , de Vercel © de Fribourg , Marquis d'Italie , 
Prince € Vicaire perpetuel du S. Empire, Roy de G hypre. 


CHAPITRE. XXXI. 


1 la Sauoye auoit eù iufte füujet de craindre fous les Ducs Philibere 
& Charles , les funeftes & dangercufes reuolutions qui arriuent ordi- 
nairement 


De la Royale Maïfonde Sauoyc. 58 


fiürement dans les Eftars pendantla minorité des Souuérains ; elle déuoic 
auec grande raifon redoubler fes apprehenfions; quand ce Prince fur appellé 
dla-Couronne ,n’auoitencore queneufmois mais elle‘en fut garantie par la 
Prouidence de Dieu, qui a toufiours protégé:cécEftar ;& parles merueilleux 
{oins d'yneJlluftre Regente, quicutaurant de prudence & debon-heurenfà 
conduite , que l’on en pouuoit fouhairter. 

Charles vid la lamicre ‘du iourà Türinile 24. de luin, fefte-dé fäinét Tean FE 
Baptitte delanM. CCCC-:LXXXVIIEL & non pas l'an M: CCCC. Te 
LXX XIX; comme ontécrit deuxHiftoriens: Le Ducfori Pere en reçeut Genr. 
la nouuelleà Toursoù il eftoic aupres duRoÿ Charles VIIL & prix fa Maje- dE, 


è = L : £ k hift. de 
fté de lenommer au Baptefme, Lifolemnité fe &rà Durinile 23: de luin de Ch vu. 


23. 
l'année fuiuante: Il euttrois noms, celuy:de Charless, À caufe du Roy qui ue 
eftoit l'ynde fes quatre Parrains ; celuy de. Iean , parce qu'il eftoit venu au 7” 
monde le iour de fainiét Jean: & celuy d'Amé, en mémoire du Bien-heureux 
Amé fon Ayeul. Le Seigneur!de Cleryreprelentai la perfonne da Roy, fini ne 
de trente Genrils-hommes ;d’vn Trompette ; '8d'vn Heraut: : Les au- parcpiue 
tres trois Parrains furent, le Duc de Milan excusé pat Raphaël dé'T orniel, de Turin. 
Cheualier, fuiui de dix Gentils-hommes:Le Cardinal-de Rin& Cleméhr 
Euefque de Turin, de la Mailon de la Ruuere ; & pour luy Martin de la 
Ruucre {on Frere, affifté de fix Genrils-hommés : Er finalement l'Abbé de Ca- 
feneuue.… La Marraine fur Güberte de Polignac , Marefchale de Mio: 

lans. 


Sangan ; d'Antoine de Gingin Seigneur de Dinonne ; d’Auguftin ae 
& des Marquis de Ponfon: : Pour les affaires de Piemont & pour celles de 
Sauoye, furent nommés Eftiénné de Morel Euefque de Maurienne , Hugues 
de la Palü Comte de Varax, Guy dela Bauine Seigneut dé la Roche ; Iean a dé 
Cloppet Prefident deBrefe, & Antoine de Rofillon Scigneur de Beaure- ae 36 
tour Cheualiers, Humbert Seigiéurde Lucinge;laques de Buffy, SGH 
W’Heyria, Guy Scigneur de Ghafteau-vieux ; Antoine de Soumont Scigreur 
de Baldezzan, Claude de Maréofley Maiftre d'Hoftel, & Claude Seigneur 
de Gorreuod , qui par leurs Sellés: du 16. de Juillet:mil quatre es Rae 
datté à Turin, promirent à la Ducheflede fe comporteren cette Ë age ‘ à 
que le bien del Eftat le defireroir. Apres cela Ja Ducheffe amena de Pignero 
le ieuñe Duc à Turin. ; ; 

Dés ‘que le Marquis de Salacesiszles Seigneurs de Me à a 
qui eftoient en France ,apprirent lunouuelle de la mort ER. ie ns 
ii crûrent que l'occafñoneltoir, faorable pour OC reftablir ans sus te 
Is paflérenc donc les Monts en diligence ; auee duelques nr . 
fes, furprirent d'abord Dronero, en chafferent ME “ ene “ 


586 Hiftoire Genealogique 


werneur ; & £ faifirent de Valefeniere, oùcommandoit Amé de Valpergue. 
La Regente quiauoit fçeu.que Raconiseftoit allé à Milan pour demander fe- 
cours à Eouys Sforce.idit le More, Duc deBarry, Tuteur & Lieutenant gene- 
ral de Iean Galeas Duc dé Milan fonNeueu , luy enuoya Amé. dé Valpergue 
pour deftourrier certe pratique :&cfon voyage n'ayant pas reüffi, elle deputa 
PEuelque de Montdeuis & Antoine de Roffillon Seigneur! de, Beauretour 
le 20. de Iuillet-1nil quatrecensinonante!, poux répreféntet à Sforce les an-. 
cicnnes Alliances 8 Confederations qui eftoïententreles Maions de Sauoye 
& de Milan & pour ledifluader defauoriferle Marquis de Saluces, ces Ani- 
baffladeurs treauerenr Sforce à Bellot Chateau de l'Aftefan, qui faifoit mar- 
cher fés Trouppes pour le Marquiss:commandéés par Antoine-Marié Comi- 
te de find Seuerin, & par le Comte Borello ; & leur dit pour route répont 
ce; que ‘esfant aydé à defpoïller là Marquis de Saluces ; il eStoit. biem iufie qu'il 
trauæillée. à le remettre dans fes biens. Delà paflant outre, il alla camipér auec 
fon armée entre Carignan & Carmagnole. Les Ambaffadeurs n'ayants rien 
obtenude Sforce la Duchefe à leur retour fut forc furprife ;cat elle n'eftoir 
\ ie en eftat de luy refifter : D'ailleurselleeftoir bien affeurée que le Roy Char- 
es V {LL portoit les interefts du Marquis ; ainfi cedant à la force pluftoft qu'à 
la raifon:; elle mit la chofe en negotiarion ; tellement qu'aprés quelques allées 


& venués, elle obligéa Sforce des'en retourner, fous la promelle qu’elle luy 
fit dé rendre au Marquis toutes fes Places ; & de rendre à Raconis & à Cardé : 
leurs biens & leurs charges dans le mois d'Aouft : Ce qui fut exccuté,fors pour 
le Chafteau dé Cauours ;où les Seigneurs de Greilly & de Cordon qui en 
auoient la garde foûtinrene le ficgc fix ou fept mois, & ne fe rendirent qu'à 
Brianfe de Romagnan au nom dela Regente, qui le fit déliurer à Louys de 
Sauoye quien eftoit Scigneur ; & voylà comme le Marquis de Saluces & les 
Mécontents furent reftablis, dont nos Hiftoriens ont teu ou ignoré les par- 
ticularités. 

Cette guerre ne fut pas pluftoft éteinte en Piemont ,qu'il en füruint vne : 
autre en Sauoyc : François de Sauoye Archeuefque: d'Auch & Euefque deGe- & 
neue eftant decedé au mois de Mars 145 r. la Regente nomma à l'Euefché 

de Gencue Antoine deChampion Eucfque de Montdeuis, & donna la Lieu- « 

. tenance generale de l'Eftat au Comte de Brefle, quil en prit pofféffion. Les 

Afin. Pape pourueut Champion de l'Euefché de Genéue , fur certé nomination: ? 

Mais le Chapitre par lacabaledu Comte de la Chambre éleut Charles de 
Seyilel fon Parent , appellé le Protonotaire d'Aix, à quile-Paperefufa les Pro- 
uifions. Le Comte de la Chambre ittiré de cé que les: Sauoyfiens n'auoient 
aucune partaux affaires de PEftat,&r que les Piemontois eneftoient les princi- 
paux direéteurs, forma:vn party, & s’eftant défja faifide Chambery, ilerût 
d'en faire autant de Geneué , fous couleur d'y introduireSeyffel éleu Euefque 
parle Chapitre , les Seignèurs d'Aix &e de Chalantfe joignirenr à luy; & auec 
des forcés allerent contre Gencue pour l'afieger: Le unie de Brefle par 
ordre de ki: Régente vint diligemmèenc. eh Sauoye, reprend Chambery; at- 
taque l:Comtede ka Chambre à Chancy prés de Geneue:, le deffait ; entre 
viétorieux à Geneue, & y:eftablit Champion ; de [à ilafiegca & prit le Cha- 
ftcau d'Aix: Le Comtede [1 Chambre eftonné de: tant de mauuais fuccés, 
abandonna la Chambre & fes autres Places, & fe retira en France: Philip- 
pes pour le chaîtier de fatemerité ,luy fit rafer tous: fes Chafteaux , & le” 
Pie | r de Turin luy fi fon procés comme criminel de leze Majefté , & 
Ang. Tas. Confifqua {es biens : Mais fur le point que l'on vouloit proceder à 


Furen de V = k 

= i CXCC A È s ee 

Again EXECUTION de FArreft , leRoyinterceda pourluy ; & obtint fon abolition dé 
la Regente. 


Les 
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Les Valefans croyants de profiter dés defordres dé l'Eftat, voulurent 7 
lt eftendre leurs limites, & s'auancer fur le Chablais ; mais Blanche Sy AE Gus 
| oppoñ auec tant de generofité ; que leurs deffeins demeurerent fans 
|. effect. 
|: Ceux du Comté de Nice ayans eü different auec les Genois,, fait diuerfes 2/48. 
courfesles vns fur les autres, & vsé de reprefailles , la Regente y interpofa fon Me 
authorité , & les mit d'accord. 
L'Empereur Frideric 111. par {a Bulle dattée à Lÿrnes le 29. de Ian- Tir. de 
uier M. CCCC. XCIlIlI.donna'à cette Princefle en qualité de Regen- de 
| te Inueftiture de tous les Eftats du Duc fon Fils , & commit pour TRE 
tion de la Bulle Conradin Archeuefque de Tarentaife, Prince du {ain 
| Empire. 
— La mefine annéeBlanche defirant de maintenir les Pays de Piernont & 
je de Sauoye en paix, apres auoir recherché l'amitié & l'alliance de Ferdi- 
nand Roy de Naples, & d'Ifabelle d’Arragon fa Femme , ft vn Trait- 
té auec eux le vingtiéme de luin mil quatre cens nonänte-trois , par le- 
} quel ces Princes promirent de fe fecourir & aflifter contre leurs énnémis titr, de 
communs , & de marier le Duc Charles auec Ieane d’Arrigon Fille de l'Archiue 


; : e Turin, 
Ferdinand , quand leurs Enfans feroient en Âge de confommer le ma- Brion 


riage. Arb.Gent: 
LeRoy Charles VIIT. ayant faitdeffein de conquerir le Royaume de 


Naples qui luy appartenoit, l'écriuit à tous les Potentats d'Italie , & en- 
trautres à la Ducheffe Blanche, pour auoir la liberté des paflages : elle qui Core 
7 cftoit bien aife de fauorifer vne fibelle entreprife , refpondit qu'elle y con- et 
- tribueroit tout ce qui dependroit des Eftats de fon Fils, dont elle s'acquit- re 
ta depuis fort dignement; car le Roy s’eftant mis en chemin au mois 
d'Aouft de l'an mil quatre cens quatorze ,elle enuoya ordre par toutes les 
Villes & Chafteaux où le Roy deuoit pañfer, pour y reccuoir fa Majefté, 
- auec tous les honneurs & toute la magnificence poffible ; le foin en fut don- ccw.Fir. 
- né à Scbaftien Ferrero Treforier general de Piemont, Le Roy arriua ice 
. Turin au mois de Septembre , leieune Duc Charles qui n'auoit que cinq 
ÿ ans luy fut au rencontre à cheual, & la Ducheffe fit faire à fe Majefte vné ring. Aug, 
à entrée la plus fuperbe & auec le plus d'ornement & d'appareil qui fe peut der: 
imaginer : Et pour témoigner plus ouuertement la faisfaétion qu'elle auoit 
de la profperité des armes du Roy , elle luy prefta de l'argent & {es loÿaux; Commit: 
& le Duc luy donna ce Cheual renommé, que Comrnines appelle Ze meilleur 57:À L 
Cheual du monde , fur lequel fa Majefté combattit fi vaillamment à la memo- ch.88. 
rable Bataille de Fornouë. 

Au retour de Naples, cetté genereufe Princelle receut encore le Roy à £a Vigne 
Turin. Vn Autheur du temps a remarqué qu'elle alla au deuant de fa Maje- De, 
It fuiuie du Comte de Brefle & de fon Fils François de Luxembourg Cointe FAIT 
de Ligny ; du Chancelier & du Marefchal de Sauoye, du Comte de la Cham- 
bre, & de plufieurs autres Perfonnages qualifiés. Le Roy auec la plus gran- 
de partie de fon armée demeura en Piemont iufqu'au mois d'O&tobre fuiuant, 

& pendant ce fejour, Blanche hegotia vn Traitté de Ligue entre le Roy Louÿys 
: Sforce nouueau Duc de Milan ( par la mort de Tean Galeas fon Neueu )le 10: nn 
: dudit mois d'Oétobre M. CC CC. XC V. où le Duc & la Regente furent os 
compris. Le Roy eftant à Quiers logea chez vn Gentil-homime del'ancien- e Turit: 
ne Maifon des Solares qui auoit vne belle & ieune Fille, liquelle en pre- 
 fénce du Roy &de toute la Cour prononça de bonne grace ÿn fort beau Dif 


cours à la loïange de fa Majefté. 


EE Apres 
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Bachan. Apres le depart du Roy, le Duc pañfa l'Hyuer à Turin , & eftant allé à me 
ee Montcalier au commencement du Printemps, ily mourut le 16. d'Auril a 
“Arb.Genr. ail quatre cens nonante-fix : Les vns difent qu'il tombade fon li&, les autres Dik 
Tue. de de deflas vne efcabellesilfur enterréen l'Eglife de Noftre Dame de Montca- ‘#2 
co lier, proche la Sepulture du Bien-heureux "Bernard Marquis de Bade. Ce 
Prince de l'authorité de Blanche de Montferrat fa Mere & Tutrice fit quel- 
ques Edits l'an mil quatre cens nonante-vn,& mil quatre cens nonante-cinq; 
Stæ. Seb. qui fe voyent parmy le Recueil des Editsde Sauoye. Corin de Feys des Com- 
tes de Piozafque Archeuefque de Tarentaife eftoit alors fon Gouuerneur, 
wanderburch mal à propos rapporte fon decés à l'an 1495. & Doglioni à 
Jan 1494. ; 
Thenrro CePrince auoit pour Deuife vn Carquois planté en terre, auec ces mots; 
vor Harent fab corde fagitta , pour fignifier que les iniures que lon luy feroit ne 
#77 feroient pas facilement oubliées. 
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Bourbon, 
au bafton 
degueules 
eryen 
pe 
brochant 
furle tout: 


Bretagñes 
Broffe. 
party de 
Bretagné 
qui eft 
d’hermi- 
hes & de 
Broffe qui 
eft d'azur 
à 3.gerbes 
d’orliées 
de gueu: 
Îles. 


X VIT 


BETLIPP ES D ESSAMOTES SVRNOMME 
Sans Terre , Comte de Bangt ; de Lauragaïs € de Ville-longue en 
Languedos ; d'Af, de V'alentinois € de Diois, d'Alifo , de Terre- 
neune ; de Chaïteau S, Ange € de Castel-Dragon an Royaume 
de Naples ; Seigneur de Breffe , de Dombes ; de Valbonne ; €9 du 
Resermont ; de Chaft EY » de Loyete , Sagy; Cufery € de fainife 
Iulie , Cheualier des Ordres de S. Michel € de la Toyfor d'or; 


grand Chambellan € grand Maïstre de Frante , Gounerneur dé 
F'ÉEe 3 Guyenne: 
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Guyenne, de Lymofin , deSauoye ; des deux Bourgognes , €9 de 
Daufiné; Puis Duc de Sauoye , de C bablais © d'Aou$te, Prince 
de Piemont , d'Achaye €5 de la Morée , Comte de Geneue,de Nice, 
de Brefle € de Villars , Baron de Vaud , de Gex €5 de Foucigny; 
Seigneur de Vercel , de Bugey, de Beaufort € de F ribourgs 
Prince€ÿ Vicaire perpetuel du S. Empire ; Marquis de Suze € 
d'Italie, Royde Chypre. 


C'HASBPIENR EN XI, 


a E fut vne grandeconfolation aux Sauoyfiens & aux Piemontois 
ÿ que Charles-Ican-Amé mourant , laifloit pour Succefleur Philip- 
£ pes de Sauoye Comte de Brefle fon grand Oncle : On auoit veu 
trois ieunes Princes regner l'vnapres l'autre , & la felicité ou la de- 
folation de l'Eftat dependre de la bonne ou mauuaife conduite des Regents & 
Gouuerneurs , & Philippes qui venoit à la Couronne eftoit Prince de grande 
experience & vieil Capitaine. Sa vie nefut qu'vne perpetuelle agitation mélée 
debon-heurs & d’aduerfités; mais par fa prudence, & par fa generofité, il fur- 
monta toutes fes difgraces,& acquit tant de gloire & de reputation, que les plus 
grands Princes de la Chreftienté rechercherent fon amitié , & le firent Arbitre 
de leurs differents. 

La Ville de Chambery luy donna naiffancele s. de Feurier 143 8. Il fut pre- 
Lu fenté au Baptefme au nom de Philippes Duc de Bourgogne , par Iean Damas 

Je. arad, Fo ) 2 

Mem.MS, Seigneur de Clef ,Baillif& Gouuerneur de Mafcon. Dés fon ieune âge, il 


de Monf. d 
de Mont donna de fi grandes efperances de foy, que le Duc Louys fon Pere apprehen- 


dant que ces auantages de nature neluy fiffent méprifer fes Freres , & nom- 
/ 3 ce A 
A mément Amé Prince de Piemont fon Aifné, & ne luy acquiflenttrop de cre- 
pour la MSN , . , 
PPéton de dit à la Cour, & l'amitié des Grands & des Peuples , refolut de lenuoyer en 


Sauoye. France aupres du Roy Charles VIT. auec Janus de Sauoye fon Frere ; & prit 
E pour pretexte la promeffe qu'il auoit faite à fa Majefté , de ne donner aucun 
cho7.  fecours d'hommes ny d’argentau Daufin , au cas qu'il voulut faire la guerre 
au Roy fon Pere. Et c’eft ainfi qu’il faut entendre ce que la Chronique de Ber- 
ee i ry Heraut, attribuéeà Alain Chartier, a remarqué , Que les Enfans de Sauoye 
mis * demeurerent en Oflage deuers le Roy pour entretenir ce qui anoît efté accordé par le 
Duc de Sauoye. 
Pingors Pendant fa ieuneffe , on ne l’appelloit que Philippes Monfieur , & luy fe fai- 
D foit nommer Philippes fans Terre , parce qu'il n’auoit point encore d’appan- 
#%° nage : Mais le Duc {on Pere eftant à Quiers,par Patentes du 26.Feurier 1460.\ 
us de luy donna les Seigneuries deBaugé , de la Valbonne & du Reuermont fous le* 
“Titre de Comté; ce qui fe fit auec beaucoup de ceremonie ,en prefence de* 
Thoimas de Sur Archeuefque de Tarentaife, d’'Amé de Nores Euelque de Ver-u 
cel, d'Antoinede Romagnan Comte de Polenza, Chancelier de Sauoye , & 
des Comtes de la Chambre , de Varax & de Crefcentin ; & déslors il prit le” 
Montel. Titre de Comte de Breffe. L'année fuiuante il affifta auec plufieurs Princes 8 / 
Prelats du Royaume au Sacre du Roy Louys X Là Rheims. z 
ie DR Il fac appellé en Sauoyelan 1462. par les menées de quelques cfprits fa-i 
Comme. CEUX ; qui décrioient la conduite du Duc Louys, parceque deferant trop” 
Pi1d7. aux fentimens d'Anne de Chypre fa Femme, il donnoit les principales char= 
ges à des Cypriens, dont la Nobleffe de Sauoye & de Piemont fe fentoit of= 
fencée; on perfuada donc au Comte deBreffe d'entreprendre la reformation 


del Eflac, de reftablir les anciens Officiers éloignés, de chaffer les Fauoris ; 8e 
€ 
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de faire rendre compteaux Treforiers. Dés qu'il: fe fut declaré À Coûr fac 
- grofle, rous lesmécontens fe rangerenr aupres de luy ;8& comme il: éftoir 
d'vn haturel impetueux & violent ,iltra-defa Propre main Iean de Varax, Gommin. 
Cheualierdel'Ordre de S.Jeande Lerufalem, Commandeur dela Muffé, Mai- 
: Are d'Hofteldela Ducheffe fa Mére ; pendant que le Dücentendoit Mefeen 
fa Chapelle à Toñon; & fi arrefter Jaques de Valpergue Comte de Mazin 
| Chancelierde Sauoye.le fit côduire fur vnbatteau parle Lac de Geneue à Mor- 
| Ses, appoftades Commiffaires qui luy firent fon procez, & lecondamnerenté 
| 2 eftre jerté dans le Lac : Mais cette Sentence ne fur Pas exécutée ; quoÿ que 
| l'on l'ayt écrit | car le Chancelier fe fauua de fa prifon ; & {6 retirà en France. ” 
-Cependant Antoine Marquis de Romagnan fon capitalenñemy fe préualanc RATE 
| de f difgrace ; l'accufa enuers le Duc de diuers crimes, païticulierement d'a- ucfqne de 
uoir ba auec Louys de Valpergue Comte de Mazin faire fouleuer le Pie. Ses: 
mont, d'auoir fait dela faufle monnoye au Chafteau dé Niazin ; de s'eftre 
| auancé par fortilege aux bonnes graces de fon Maiftre;te Qui porta le Düe 
| à fe faifir des Chafteaux de Mazin, Carauin, Veftignce, Tirä, Coffan, Alice, 
* Arelio & Maillan : Mais le Chancelier ayant obtenu du Duc, à la recomian: 
ldation du Roy de France, la pérmiflion de { iuftifier, découurie limpolturé 
de fon Accufateur, & fur reftably dans fes biens , 8& en la chärge de Chance: 
lier; la procedure de fa iuftification fe fi par Pierre Varnier Préfident de To- 
Jofe Ambaffideur du Roy. É 
Cependant le procedé du Corte deBrefle ttoubla la Coût ;le Duc & là 
Ducheffe en apprehendans Ja fuite fe retirerent à -Geneue 3 les Fauoris ÉPOU- Chron dé 
üantés {e preparerent à la fuyte, 8 à faire fortir les Trefors qu'ils auoient pile . 
lés hors de tan Philippesen eut l’aduis, sc les furpriten chémin , & pour Dr 
donner quelque couleur à fon procedé, il pratiquavn des Syndiqs de Géneue 
& quelques Habitans , e fitouurir vne porte, entra dans la Ville fans bruit, dé 
là au Palais & dans la Chambre de fon Pere, jette à Les pieds partie du Trefor, 
& luy declare les noms de ceux à quil l'auoit enleué, Le Duc Peueñu par 
Anne de Chypre n'en fit point-deconte; au contraire il fe pendre Je Syndiq 
Qui auoit ouucrt la porte, & s'en alla à Chambery; laiffant des Cérmmillaires 
à Gen-ue pour informer des pratiqués de Philippes. Et pour fe mieusé vanger 
des Geneuois il leur ofta leurs Foires par Edit, ce qui cauf du/troublé & de la 
{edition à Geneue;le Duc les déclara rebelles, & defendit À fes Sujéts d’ÿ 
auoir commerce ; & d'y porter des viures. En fin la Ducheflé qui auoit causé 
tout le mal, f rendit mediatrice par laffe&tion particuliere qu'elle auoit pôur 
cette Ville tellement qu'en payant deux mil efcus d'amande ; le Duc leu 
pardonna; & laliberté ducommercefut reftablie. ‘Les Foires pourtant ne 
furent pasrémifes ; tant s'en faut, le Roy Louys XI. pour feconder les inten- 
tions du Duc fon Béau-pére, par Edit du 2 5. d'Octobre de la mefme année 
donné à S. Michel, deffendit à tous fes Sujets d'aller à Genéue aux Foires, par- 
Ce qu'ils auoient com trahifon & félennie contre leur naturel Seigieur , 8e mit les 
Foires à Lyori. 

Mais ce n'eftoir pasaflez d'atoirchäaltié ceux qui auoient fauorisé les def à 
feins du Corte de Brefle ,le Duc fe déffiant du crédit que fon Fils S'eftoit âc: Fe ed 
quis parmy les Peuples; entreptit d'aller eñ Francé pour effayer paï dre LE Ge 
du Roy à le ranger à fon deuoirill arriut à Lyon au mois d Oétobré af 1465: 

& fous main luy fit perfuaderde l'y iccompagher ; oyenhant quoÿ le Duc 
promitd'oublierle pafsé.. ïeañ de Coripeys Abbé de Six Chancelier 4 Fe 
üoye fat:chargé de cette fegotiation ; & n'ayañt rien pà En np Sas é 
Philippesqui eftoit en deffiance; le Duc paflä en Frañce , oùil réfolut de con- 


certauec le Roy qu'il falloir s'affeurer de la perfonne du Comte, &treuuer vn 
ce pretexte 


4 
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= pretexte de le firealler à la Cour:Lé Roy en donna ja Commillion à Gargat- 
_ alle premier Efcuyerde fon Efcuyrie, à Antoine Aleman Abbé d Ambr onay, 
&à Cruiffol-SenefchalLde Poitou, qui treuuerent Philippes à Lyon ; oùilse- 
ftoit auancé:, iicertain neantmoins de ce qu'il deuoit faire: Les paroles & les 
promefles dont.ces Députés fe feruirent pour perfüader ce voyage au Comte 
deBrefle ; & l'efperanceique l'onluy donnoit que fa Majefté le reconcilieroit 
auté fon Pere; n'eurentpastant de pouuoir fur fon efpric; que les Sauf con- 
… «duitsdu Roy-qu'ils lupremirent; fur k foy defquels ipartit-de: Lyon le 3: 
"7 d'Auril 46 accompagné de fixvingts Genrils-hommes , entre lefquels fonc | 
femarqués Guillaume de la Baume Seigneur d'Irlains, Guy de la Baume et. ; 
gnèur.de la Roche du VannelfonFrere, Viry; Guillaume de Layrieux Set- 
gneur de Beaufort, & Louys Seigneur de Genoft ;mais .eftant arriué à Viar- 
ron en Berry aüec-Gargaflallequi Faccompagnoitsle grand Preuoftde FHoftel 
& Crufol y vinrent auec des trouppes, & par ordre du Roy l'arrefterenr & le ! 
ne menerent prifonnier au Chafteau de Loches. Iean de Champion fon Maiftre! 
ie d'Hoftel, & Louys Seigneur dé Genoft{on Efcuyet furent conduits au Bois de | 
112. Vincennes, les autres Gentils-hommes de {a fuireà Tours &à Chinon. 
au Le Duc de Bourgogne fit de grandes inftances pour: fx deliurance, &:le 
jHotel Comte deCharrolois au mois de Juin 1465: éntioya à Bourgen Brefle Fran: 
ile cois de Menthon fon Confeiller &-Chaïnbellan ;Baillif d’Aual au Comté de 
Bourgogne, pour exhorter Janus de SauoyeComtede Geneue, les Comes de 
Grueres& de Montreuel , & les Peuples de Brefle de fe joindre àluy &au D 
de Bourgogne fon Pere: pour procurer la liberté de:Philippes ; les affeurant 
qu'ily auoït vn party formé-en France ; dont le Duc de Berryeftoir le Chef: 
Duquel cftoient les Ducs de Bourgogne, deBretagne, deBourbon, de Ca'abre 
&.de Nemours, les Comtesd'Armagnac!,deMontpenfer;-de Dunois ;desS, 
Paul, &' autres Grands du Royaume. 
Mais nonobftant tous ces efforts, la prifon de Philippes fut de deuxians, 
n'eftant forty de Loches qu'auant Pafques.dé l'an r466ales fiens furent aufli 
è élargis ;maisice fut apres que Philippes eut donné fa parole & fa promefle par 
écrit, qu'en haine de fà prifonil n'entrépréndroir rien contre le Roy; ny con 
tre la Maifon.de Sauoye. Le Duc Louysfon Pere eftoit mort; à qui fuecedale 
Bien-heureux Amé fon Fils Aifné ; ce Prince ne-fe voulant pas contentér des 
precautions que le Roy auoit exigées du Comte de Brefle, enuoya à Orleans 
Antelme Scigneurde Miolans ; Guillaume Seigneur d'Auanchy ; Sibued de 
Loriol & Treyuernay , pour retirer deluy des {eurtés particulieres ; & le Roy 
pour gagnet fon efprit , luy donna par Patentes du 21, de Septémbre r466.le 
Tin.de  Gouuernement de Guyenne &de Lymofn auec ordre au Comte: de Coms 
rs minges Marefchal de France de luy remettre toutes les placesfortes : Et parce 
” que fa Majeflé fouhaittoitle mariage de Galeas Duc de Milan auec Bonne de 
Sauoye Sœur dela Reyne Charlotte .Philippes fe chargea d'aller à Milan 
pouren faire les ouuertures: Paffant à Aoufte , il vid le Duc Amé fon Frere, 
quiluy fit main-leuée des Terres de fon Appannage, faifies durant fa prifonÿ 
cl &le Duc eftant à Pignerol luy donna la Lieutenance gencrale de fes Eftacs, 
pour marque de la confiance qu'il vouloir prendre à l'auenirenluy. 
Ce futen certe qualité quele Comte de Brelle. le fruit: vtilement l'année 
füigante contre le Marquis de Montferrat, ainfi que nous: auons- dit cy-de 
Sens rémoignant par cette generofité, qu'il luy eftoit plus glorieux de main= 
es tete de la Couronne de Sauoye , que de fe vanger de l'iniure qu'il 
de çeuë : Mais fi Philippes cut cette pensée pour fon Frere, il n’en via pas 
es epseré qu'apres fa deliurance > fa Majefté luy eut-fait de 
5 k S, & donné vndes beaux Gouuernemens du Royaume, nçant- 
moins 


de Bourg. 
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imoins il auoit toûjours fur le cœur le fouuenir de @ prifon, & viuoit dans 

rvne perpetuelle deffiance , & comme le Roy & le Duc de Bourgogne n'e- 

{| ftoient pas bons amys, céluy-cy rechercha l'amitié de Philipes auéc des foins 
extraordinaires ; le Comte qui n’aimoit pasle Roy enuoya à Philippes Guil: pues 
Jaume de Luyrieux Seigneur de Beaufort fon Confciller & Chambellan qui le pag.437. 
xxr1.deluillet M. CCCC.L X VII. Bruxelles arrefta vne confederation HE 
& tres-étroitte Ligue entre ces deux Princes, & le dix-huictiéme d’Aouft MR 
IMuiuant , Philippes enfit vne pareille auec François 1 I. du nom Duc deBre- 

| tagne. 

|: Ces Traités eftoient fort fecrets , & le Roy n’en fçauoit rien, car eftant Tir de 
a Vendofme le 14. de Nouembre de la mefmeannée (a Majefté reftablir les l'Archine 
| . 4 5 SPRTENT de Turin, 
IMFoires de Geneue à la priere du Comte deBrefle , qui temporifoit à fe decla- 

Ibrer pour le Duc de Bourgogne ; mais apres auoir beaucoup dilayé il alla au 
Pont-de-Vaux ou le 24. de luin 1468. il ratifia tout ce que Beaufort auoit Chrer Sxb 
lnegotié à fon nom, auec le Duc de Bourgogne, reçeut depuis l'Ordre de la ent "A 
WToyfon d'or & les Patentes de Gouuerneur des deux Bourgognes , auec groffe Roain 
|hpenfion ; reuenu à Bourg, ilen partit le 7. d'Aouft ayant laiffé le Gouuerne- en 
ment du Pays de Breffe au Comte de Montreuel & celuy de Bourgau Sei- 

| gneur de la Cucille; mais ne fe croyant pas affés vangé du Roy, ilengagea 

| dans ce mefme party Iean-Louys de Sauoye Euefque de Geneue & laques de 

Sauoye Comte de Romont fes Freres , & tous enfemble fe rendirenten l'ar- Te, 
lmée du Duc de Bourgogne commandée par du Lau, qui fitde grands rauages ché. 


° 2 & " . re : . 
Mur la frontiere de Picardie : Vn Hiftorien Flaman a donné à Philippesle titre 4gi4.de 


\ de Cheualier tres-renommé. FR 
Le Roy à mefine temps enuoya ordre au Comte de Comminges Gouuer- 
lneur de Daufiné de faire la guerre en Breffe comme en Pays ennemy, il y entra 
hau mois de Septembre 1468.auec deux mil hommes commandés par la Tour 
Pd’Auuergne, S. Prieft, Chafteauuillain & autres Gentils-hommes de Daufiné, 
id'abord ils prirent Satonay que le Seig. du lieu auoit abandonné, Montanay 
L& Peroges refñfterent courageufement, Loyes & le BourgS. Chriftophle fu- 
rent pillés; Montluel fut vigoureufement deffendu par Humbert du Bourg 
LScig. de S.Croix ; mais faute de fecours , il fut contraint de capituler; de là les 
| Daufinois allerent camper aupres de Chaftillon & de Pont de Vefle. [anus de 
Sauoye Comte de Gencue eftonné de cette irruption, & ne voyant point de 
moyen d'y refifter pour fauuer les terres de fon Frere ,de l'aduis des Comtes 
de Grucres , de Montmayeur &d’Entremonts,& d’Antelme Seigneur de Mio- 
lans ébaucha fous main fa conciliation auecle Roy , donnant efperance à fa 
=Majefté , que le Comte de Breffe & fes Freres quitteroient le party du Duc de 
Bourgogne! Cependant le Roy ayant confenty à vne entreueuë auec le Duc 
à Peronne, le Comte de Brefle s'y treuua auec fes Freres à la fuitte du Bourgui- 
gnon portans la Croix de S. André fur leurs habits, dont le Roy eut beaucoup 
de déplaifir: Neantmoins y ayant eu Le 14. d'Oétobre de ladite année 1468. 
Fraitré de Paixarrefté entre ces Princes à Peronne, Philippes y fat compris & (4, 54. 
le Comte de Comminges eut commandement du Roy de fortir de Brefle 44.5. 
auec fes gens; & par ce que le Duc de Bourgogne infiftoit à faire reparer les 
dommages & les defordres que les trouppes du Roy auoient faits en Breffe, 
fa Majelté permit qu’il en fut informé par des perfonnes que le Duc de Bout- Tirr. de ta 
-Sogne deputa:Sçauoir Eftienne de Goux fon Confeiller & Maiftre des Reque- 2 Eur 
fes luge du Comté de Charrolois, & Guy de Salins Scig.de Vincelles qui fe ibn. 
porterent fur les lieux au mois de Decembre fuiuant. 
Apres la paix conclué entre Louys XL & Philippes Duc de Bourgogne, 
Je Duc allaen Flandres pour faire la guerre aux Licgeois di s'eftoient reuol- 
F F jà LE 
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tés, oule Comte de Brefle luy rendit de fignalés feruices. Au rétour de cette 
guerre Philippes de Sauoye vint en Brefle, & y demeura iufqu'âce que la 
negotiation de fon Mariage ,auec Margucrite de Bourbon Princefle du fan 
de France eut efté acheuée , qui eftoit la plus grande feurté qu'il pouuoit fou- 
haitter du Roy. 

Au voyage qu'il fit apres cela en France , le Roy luy donna le Collier de 
ride l'Ordre des. Michel qu'il auoit fraifchementinftitué, & vne Compagnie de 
l'Archiue cent Lances : Outre ce, fa Majefté & luy , par lettres datrées à Vedeuure le 
de Tune 6, d'O&tobre iurerent far le bois de la vraye Croix de fe fecourir l'vn l'autre 
Ping.4rb. auec fidelité ; le Roy luy promitencorede le faire iouyr des Comités de Valen- 
ge tinois & de Diois, dont elle luy auoit fait don; & fur le deffein que le Roy eut 

d’aflieger Parpignantenu parles Arragonois , il confia la conduite de fon Ar- 
Can 7 mée au Comte de Brefle , qui fe rendit Maiftre de la place, & remit le Comté 
Seandal. de Roffillon en l'obciffance de {à Majefté; de forte quele Roy ne pouuant 

affés dignement reconnoiftrefes fidelles feruices luy fit don en toute proprié- 
Lee té du Comté de Lauragais & de la Seigneurie deVille-longue en laSenefchauf 
pag437. Sce de Toloze par Patentes du premier d'Aouft 1471. dattée à Amboife. 

Nous ne redirons pas icy les dificultés qu'eur Philippesauec le Duc Am 

{on Frere,& depuis auecYoland de France faVefue pour laRegence des Eftats 
deSauoye, pendant le bas âge du Duc Philibert, parce que larepetition en fe 
roit ennuyeufe ; nous fommes obligés feulement de remarquer que le Roÿ 
Louys XI. s'eftant toujours opposé aux deffeins de Philippes pour les interefts 
de la Couronne de Sauoye,le Comte de Brefe euc apprehenfion d'auoir irrité 
le Roy : de forte que pour leuer tous les ombrages que fa Majéfté pouuoi 
Tire. de la AUOT pris de fa conduite; il enuoyaen France Hugues Seig.de Chandée, Ia: 
Chambre ques de Bufly Seig. d’Eria , Humbert Seigneur de Lucinge,& Pierre Bolomiet 
ee M des Comptes de Breffe, pour donner au Roy de nouuelles affeurances de 
fa fidelité enuers la Maifon de Sauoye, & de fon affection enuers la Couron:- 
ne de France, le Roy reçeut agréablement certe ciuilité ; mais ilfallut pro: 
mettre que Philippes en donneroit de plus grandes feurtés, par efcrit ; celle- 
ment que ces Ambaffadeurs reuenusen Brefle, le Comte renuoya au Roy Ch: 
dée & Amé de Geneue Seigneur de Boringes , qui fignerent va traité encre 
rreunes  LOUys II. & le Comte deBrefle le treiziéme de Septembre mil quatre cents 
pag439. feprante-huid, par lequel Philippes s'obligea de feruir le Roy de fa Perfonne, 
defes Pays, & de fes fujets enuers & contre tous ceux qui pouuoient viure & 
Roue {oit Roys , Ducs. Princes , Princefles ,; Communautés ou autres , & 
Rommement contre Maximilian Duc d'Auftriche & la Ducheffe fa Femme, 
à la referue feulement  /a Maïon de Sanoye: En confideration dequoy le 
Roy luy donna pour vne fois fix milliures, & luy promit douze mil liures 
de penfion tous les ans, & vne Terre entitre de Comté de la valeur de qua- 
tre mil liures de rente. 

Apres ce traitté Philippes demeura ferme dans l'obeyflance qu'il deuoit au 
Duc Philibert fon Neueu , pendantles plus bizarres reuolutions qui arriuerent 
cine En Sauoye ésannées mil quatre cents feptante-neuf & mil quatre cents hui 
Sab Ms. Ne; ainfi que. nous auons dit : Ce qui fur caufe quele Duc l'an mil quatre 

cents huiétante-deux , eftant venu àLyon , voirle Roy Louys XI. luy donna 
le Gouuernement de Piemont à cette condition pourtant qu'il ne pourroit 
point donner les Gouuernements de Chambery , de Montmeillan & de Suze 
qui demeureroient au pouuoir du Roy , & du Duc. Dom Phillippes donna 
fon fellé au Roy, fous la caution de laques de BuflySeig.d’Erio:mais ayant vour 
lu fe maïnteniren cette charge apres le decés du Duc,contrele gré de Charles 
fon Succefleur & au preiudice des lettres du Roy, il s'attira la difgrace de ces 


deux 
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|. deux Princes & fut contraint defe retirer enAllemagne,ou pour fe raccommo- 

l, derauecle Roy, il ébauchale mariage de Marguer.d'Auftriche auec leDaufin: 

je Mais la mort de LouysXILile rappella en France,aupres du Roy Charles VIII. Hit de 

}: qu'il falüa à Amboyfe, & reçeut de S.M. des carrefles extraordinaires:& com- Saueye. 
meil ne vouloit point laifler de pretexte au Duc fon Neueu defe plaindre de 

| luy,acaufe de l'hommage qu'il luy auoit demandé des Terres de fon Appan- 

| nage:Illuy dépefchade Montargis le:24. de lanuier M. CCCC. LXXXIV. 

12 Guygues Seigneur de Chafteauuieux fon Confciller & Chambellan, pour rames 

a. le prier de le difpenfer de rendre ledit Hommage en perfonne, à caufe des oc- en 

là cupations qu'il auoit aupres du Roy ; l'affeurant au refte par vne declaration 

(n fignée de fa main &c fellée de fes Armes, dontil iura l'ébleraation en prefen- 

ce de Iean du Mas Cheualier Seigneur de l'Ile, de Louys Aleman Cheualier 

Seigneur d’Arbent , dudit de Chafteauuieux & de lean du Pont Maiftre des 

Requeftes de Sauoye qu'il luy feroit Bon @? Loyal fet ; Le Duc fe contenta 

de cette foubmiflion & enuoya aufli au Comte de Brefle vne Ceclaration 

(qui au langage du temps s'appelloit Sellé ) dattée au Chafteau de Cham- Po 

= bery ; le premier de May fuyuant, par laquelle il oublioit tout le pañle & pro- ra 

lo mettoit de l'aimer comme Bon fiuet &) Oncle. Cette reconciliation faite Philip- Hif.de 

dé pes fit quelque feiour en France , ou le Roy qui eftimoit fon merite & fa per- . Fe 

… lonne, luy donna place en fon Confeil & les Charges de Grand Chambellan, Hilar.de 

| & de Grand Maiftre de France , & peu de temps apres le Gouuernement de su 

f Daufiné, dont il prit poffeflion au mois de May MCCCC.LXXXV. Daufins. 

Ileutvn notable differendauec Iean deBroffe dit de Bretagne, Comtede ue. 

Pentheure fon Beaufrere , pourles droits que Philippes auoit fur ce Comté, de Monf. 
dontils pafferent compromis à Saumur. Leurs Arbitres furent Guy Com- der 

W te de iLaual & de Montfort , lean du MasCheualier Seigneur de l'Ifle Con- ss 
fciller & Chambellan du Roy ; Guillaume dela Haye Prefñdent en Parlement 
& aux Requeftes du Palais à Paris , lean Palmier Prefident de Daufiné, Nico- 

= las Royrant Lieutenant General du Senefchal de Poitou, Charles de Nazay 

ie Cheualier de l'Ordre de fainét Iean de lerufalem , Grand Prieur d'Aquitaine, 

n Thibaud Arthaud Aduocat en Parlement, François l'Efné Prieur de fainte 

& Catcrinede Laual,& Iean Lymofin Seigneur du Bois-Droux, qui le quatriéme 

}, Auril M.CCCC.LXXX VI ILadiugerent au Comte de Breffe du Chef 

# deClaudine de Bretagne fa Femme , la quatriéme partie de tous les biens 
Paternels & des Meubles. ; 

= Charles Duc de Sauoyeeltant mortl'an 1490. Philippes excira de nou- ce 

© ueaux mouuements,pout auoir la Regence pendant la minorité de Charles- psg. Joui. 

K- Ican-Amé fon petit Neueu,mais elle demeura à Blanche de Montferrat fa ns 

ie Mere, comme ilaefté dic cy-deflus ,& ainfi Philippes retourna en France HAE 

# cedant au temps & à la raifon: Le Roy Charles 8. ayantentrepris la conque- Neftor 

— {te du Royaume de Naples l'an 1494. ce Prince le fuiuit & pañlant à Florence PAT 


È moyenna enuers S.M. le reftabliffemient de Pierre de Medicis que les factions 
ne 


# quidefchiroient cette ancienne Republique, auoient chalé, & parce que le 
RTE : SRE / Georg. 
Pape Alexandre 6.au preiudice de fes promefles faifoir difficulté de donner ;,,; 

L paffage à l'Armée Royale, fur les Terres de l'Eglife, & de fauorifer les def- _ 
# feins du Roy ; S. M. luy enuoyaen Ambaflade le Comte de Brefle ,accompa- FE 
/ ” ARR A : : pag: 534 
. gué de Louys de Luxébourg Comte de Ligny & de Guillaume Briffonet Euef- 

» quede S.Malo ou Philippes negotia auec tant de prudence & d'adreffe qu'ilti- 

à le ra deS.S. toutes les affeurances que le Roy fouhaittoir,pour la facilité & feure- 

le té de fon paflage;& le Pape promir deplus, de couronner le Roy comme Roy 

& des deux Siciles. Philipestrauailla auf , pour la deliurance de Geny Frere du 

Grand Seigneur qui eftoit prifonnier du Pape. 


TE 


FFFÉ à Ce 
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Ce voyage fut heureux au Roy , qui conquit ce beau Royaume auec plus de 
facilité, qu'vn fi grand deflein ne pouuoit faire efperer;aufhS. M. bien fatis- 


faite,des foins & des feruices duComte de Brefle, luy fit part defes conqueftes, . 
Tirede Juy donnant en proprieté les Comtés d’Alifo , de Terreneuue, de Chateau S. | 


CES Ange & de Caftel-Dragon; dont ilenuoya prendre poffeffion par Jean de Ca- 
Commin. biano Seig.de Ruffia Capitaine des Arbaletriers de fa Garde au mois de May de 
Se à l'an mil quatre cens nonantecinq. # 3) 
Auretour de Naples le Roy eftant à Serezane, les Cardinaux de la Riuiere 
& Fregole , & Yblet de Fiefque propoferent vneentreprife fur Gennes, dont 
moyennant quelques intelligences ils promettoient de fe rendre lesMaiftres & 
de remettre cette ville à S. M.le Roy perfuadé de tant d'heureux fuccés qui luy 
auoient fait trauerfer toute l’Italieen triom phant ; goufta la propofition &en 
donna l'execution au Comte de Breffe auec vne partie de fon Armée, & à mef- 
me temps commanda à Anjou de la Maifon de Miolans.de conduire par Mer 
d’autres trouppes,pour fecoder ce deffein;mais cette entreprife ne reufli point; 
car Philippes ayant demeuré auec fon Armée campé deuant Gennes,pendant 
quelques iours en attendantAnjou;il eut nouvelles que les Genois l’auoiét def- 
fait & pris prifonnier à Rapallo, & délors il iugea bien qu'il ne feroit rien;neat- 
moins comme il temporifoit fur les affleurances que les Cardinaux luy donno- 
Fr ient:Cental de la Mailon de Bouliers qui l’auoit fuiuy au voyage de Naples & 
Gallic.L.6. qui eftoit encore aupres de luy; eut aduis d’vne Dame de Gennes faTante,par 
quon. de Ya billet,que l'entreprife eftoit defcouuerte,& que fi le Comte de Breffe ne fe 
Aquine. Yetiroitily auoit deffein de fefaifir de fa perfonne .Ainfi Philippes fans mar- 
chander leua le fiege & fort à propos:Car ceux deGennes firent vne fortie & le 


Juuenal.de 
Aquino. 


pourfuyuirent longtemps;mais fon arriere garde,ou il y auoit deux cents Pie- 


: A + . n 
La Vigne Montois & trois cents Gafcons, fe deffendic fi bien que les Genois furentcon- 


Belcar.  traints de s'en retourner. Il vint ioindre le Roy à Florenfole (d’autres difent à 


Juuen. de £ » 4 % 
Aquine.… AE) auec dix-huic cents hommes, apres la Bataille de Fournoüe, & fut roû- 


jours aupres de S. M. pendant le feiour qu'elle fit en Piemont, affifta à tous les 


La Vigne. re : ARE AT 
© 8% Confeils, foit pour lefecours de Nouare;foit pour la Paix qui fe fit auec le Duc 


de Milan; fe treuuaauffi à la Pompe funebre de François de Bourbon Comte de 


Vendofme , qui fe fiten l'Eglife Cathedrale de Vercel , luy & les Comtes de 
Foix,de Ligny & de Guyfe portoient Les quatre bouts du drap d’or. 
Le Roy ayant repaflé les Monts & ske Chemin de Grenoble , Philippes 


qui eftoit Gouuerneur de Daufiné y demeura, mais ce ne fut paspour long. 
temps , car Charles-[ean-Amé fon petit Neueu eftant decedé au mois d’Auril 


1496.il alla en Piemont prendre poffeffion de la Couronne de Sauoye, àla- 
Che. quelle ilne s’attendoit point. Il eftoit âgé de cinquante huiétans,8& non pas de 
eo, Cent Comme a Écrit vn de nos Hiftoriens:Il furuéquit au Bienheureux Améfon 
Pingom. … Frereaifné,& à trois de {es Neueux & non pas àcinqainfi qu'a auancé Claude 
derbi Paradin:& par vn rare exemple de moderation & de Generofité il pardonnaà 
L'abbaye LOUS Ceux qui l'auoient offensé & qui s’eftoient le plus opiniaftrement opposés 
de Sainc à fes deffeins ; & donna des recompenfes à ceux qui apprehendoient de luy vn 
“tie | chaftiment : L'empereur Maximilian luy enuoya nueftiture de fes Eftats par 
patentes du 2 5. de luillet, dont le Seigneur de Viry , que le Duc luy auoit de- 

pefché en qualité d'Ambaffadeur., fut le Porteur. 
Le Pape Alexandre 6. par vn Bref du mois d'Ottobre fuyuant le declara De- 
Sa fenfeur & Proteéteur du Monaftere de S. Maurice en Chablais. Il ft vn Edit à 
Sabañd. Turin le dernier iour de luinde l'an 1497. pour abregerles longeurs des Pro- 
cés,ou fe trouuent prefents Barthelemy Cuer Eucfque de Nice né de Ro- 
magnan Abbé des. Soluteur Chancelierde Sauoye, Chaude de Sauoye Seig.de 
Raconis Gouuerneur de Vercel, laques de Bufhi Seigneur d'Eyria Gouuer= 


neur 


rt, 
N97« 
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neur de Nice , Antoine de Gingin Seig. de Ditonne Prefidént & autres qui Pingon, 
: Mathan, 


cftoicntde fonConfail. Pander, 
Mais la Sauoye ne joüyt pas long-temps du bon-heur qu’elle auoit reçeu, C.Parad. 


d'auoir pour Souuerain vn Prince fi parfait & fi accomply ; car Philippes 
cftant tombé malade à Turin, fe fit porter en litiere à Chambery , & y mou- 
rutle 7. de Nouembre 1417. n'ayant regné qu'vnan & demy. Taboüé , Dog- 
lioni & Papyre Maflon fe font mécontés d'auoir rapporté fon decés à 
l'an 1498. Son corps fut porté en l'Abbaye de Hautecombe : & fes entrailles 
eurent l'honneur de la Sepulture au Monaftere de Lemens fus Chambery , où 
eftfà Sepulture en Marbre brut, commele reprefente cette Figure. 


LULU 


FEF£ 3 Machänée 


Preuues L S = 
pag. 443. le 26. de Tuin 1492. par lequel il nomma fon Fils Aifné fon Heritier, & fit 
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Machanée Autheurdu temps dit qu'on luy dreffa cét Epitaphe. 


Heu Duce dat lacrymas orbata Sabaudia forti, 
Cuius-ob interitum trislia damna tuli. 

Dax erat italie , Gallorum iura tenebat. 

ermanos cvotis, arbitriôque regens 

Scipiadas bello faperans, grauitate Catones. 
luflo € Ariflidem ; religione Numam : 

Sub Duce magnanimo cuirts feandebat Olympum. 
Qualis in Heroas Semideblque fuir. 

Ærculeà penits fi fors atate fuiffet, 
«Miles in Alcidem currere dignus erat, 

ÆHunc cimuit magno dewifla Hifpania Marte , 
Senfit Aquitanus cum Leodenfe férox , 

Ergô Dei iuffu ruperunt flamina Parce, 
Inuidis nobis aula Beata Ducem, 

cAt tu qui tranfis fupplex cvenerare Philipp 
<Mortabs cuinens Spiritus alme bea. 


Celuy-cy fe void encore auiourd'huy à Lemens, qui marque mieux l'ignoran- 
ce dufiecle, quoy que faitlong-temps apres la mort du Duc. 


Dux Sabaudiorum moriens Lemeci ; Phlippus ait; Hic lego cuicera ; cerebrum, 
cérque meum , Saxonwm cut patet pradi fanguine claro , ac genui fateor 
Principes | Comitéfque &) Duces, Francorum fui Regis €r ipfe Auus. 


Quid mihi nunc profunt it , dominantia fun£to, 
Sceptra » triumphalis quidue Ducalis honost 

Emorior , natos Patriæ, Populique relinquens. 
Exceptis animis fingula morte cadunr, 


N'eftantencore que Comte deBrefle, il fit fon Teftament au Pont-d’Ains - 


plufieurs difpofitions à Ocuures pies. Les Executeurs furenti le Cardinalde, 
Bourbon fon Beau-frere , le Comte de Geneue , le Chancelier de Sauoye, les 
Seigneurs de Varey & de Boringe dela Maifon de Geneue. 
Philippes fut vn beau Prince , & de belle taille, hardy & vaillant ; fa gene-} 
rofité parut principalement en ce qu'apres fa reconciliation auec le Roy, 
Louys X Lils’attacha aux interefts de la France auec tant defidelité & de con- 
es flance, qu'il eut les principales charges du Royaume. Il eft loüé entr'autres 
Louys XI. fruices fignales qu'ilrendit à la France, d'auoirempefché que la Prouencene 
pafsât au pouuoit du Duc deBouroogne : Il ayma beaucoup fon Peuple, & 
fut foigneux de faire adminiftrer la Tuftice, & de conferuer dans fes Eftats 
. la pureté de la Religion Catholique , ayant fait tous fes efforts pour la refta- 
Ho blir en la Valée d’Angrogne, d’où la feétedes Vaudois l’auoit chafsée. Quand 
mere il fut paruenu à la Couronnede Sauoye , fa Cour eftoit l’vne des plus belles de 
) . l'Europe ; carle Pape , la France, l’'Arragon , les Princes d'Allemagne, le Duc 
de Milan > les Venitiens , les Florentins , les Genois & les autres Princes d'Ita- 
liey auoient des Ambaffadeurs refidents : Mais Philippes eft auffi blafmé d'a 
, uoir tropaymé les Femmes , & troublé trop fouuent la tranquillité des Eftats 
in de Sauoye, par des entreprifes &executions violentes que fa cholere ou fon 
Vardes, ambition luy infpiroit. L’Autheur de la Sauoyfienne luy reproche mal à 
ë propos 
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| propos d'auoir eftéleger & inconftant, fe fondant fur Vn paflage de Guichar- 
| din malentendu : Car cét Hiftorien remarque que le Pape, le Roy d’Arra- 
gon, les Venitiens , le Duc de Milan ,les Gonzagues & autres Princes ayants 
fait vne Ligue contre la France pour la liberté d'Italie, rechercherent Philip- 
pes d'y entrer , auec offre de luy donner vingt mille ducats tous les ans : Er 
dit qu'encore que Philippes témoignât de vouloir figner le Traitté, les Con- 
|. fcderés, £e deffioient de luy , au cas qu'il {e fit quelque chofe contre la France; 
Neantmoins cette defficance ne procedoit pas d'yne inconftance naturelle de 
ce Prince , mais feulement de la repugnance qu'il auoit de f& declarer contre 
la France, dont il auoit les interefts en finguliere recommandation, Vn Au- Fauih, 
theur moderne luyamalà propos donné Îa qualité de Duc de Nemours. Thearr. 
Comme ce Prince fut obligé de changer fouuent de party , felonle bien de eue 
fes affaires, il prit pour Deuifevn Serpent qui à quitté {a dépoüille, auec ce 
mot, Parater. 
— Il fut marié deux fois :Premierement, auec Marguerite de Boutbon, Fille 
ni. de Charles Duc de Bourbonnois & d’Auuergne , Pair & Chambrier de Fran- HS 
ce, & d'Agnes de Bourgogne : Ce mariage fe fit de l'aduis du Roy Louys X I. pag-446. 
1. en la Ville de Tours , & fut conclu le 6. de lanuier 1471. enprefence de Char- 
… les de Bourbon Archeuefque & Comte de Lyon. Les Ambaffadeurs du Com- 
… re deBreffe furent Boniface de Chalant » Seigneur de Retourtour, Theodore 
Roëre, Seigneur de Gourennez, & Pierre Bolomier, Maiftre des Requeftes 
de Sauoye. Marguerite eut en do foixante & dix mille efeus-d’or neufs (en 
quoy du Tillet s'eft mépris, qui dit qu'elle n'eut que quatre vingts dix mil Enla 
cinq cens liures) dont l'affignat fut fur les Villes & Chafteaux de S. Triuier, de ie À 
Tafferon , de Ceyferia, de Treffort & du Pont de Vaux en Breffe > & Philippes 
promit quatre mil liures de doüaire. Ce mariage neantmoins ne fut con- 
. fommé quele Dimanche apres Pafques de l'an 1472. en la Ville de Moulins LR 
en Bourbonnois. Eu 
Cette Illuftre Princefle témoigna {a pieté & l'amour qu'elle auoit pour fon 
Mary, par le Vœu qu'elle fit de faire baftir vn Monaftere de l'Ordre de S.Be- 
noift à Brou, prés de Bourg en Brefe, pour obtenirla guerifon du Comte fon 
1 Efpoux , detenu de longue maladie : Elle tefta le 27. de Tuin 1482. & mourut 
— de Phtyfie au Chafteau de Pont-d'Ains le 24: d'Auril 1483. Elle gift à Brou 
# dans vne magnifique Sepulture de Marbre blanc, que luy fit depuis dreffer vna 
autre Illuftre Marguerite qui accomplit fon Vœu ,en voicy la reprefentation, 


Hifi. d'I- 
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Deux ans apres Pbilippes pafla à vn fecond Mariage l'onziéme du mois Aug. du 


|sa de Nouembre mil quatre cents huiétante-cinq , auec Claudine de Broffe dite HE 
fix: de Bretagne, Fille de lean de Broffe dit de Bretagne Comte de Pentheure, de Be 


fs Vicomte de Bridiers, Seigneur de Bouflac , de l'Aigle & de fainte Seuare (yfla ge 


de Bréia, 


: : : : ; Hift. à 
des anciens Vicomtes de Limoges) & de Nicole de Bretagne : Ell'eut en dor CHAT 


cent mil liures que Nicole de Bretagne {a Mere luy conftitua outre les biens 1-5. ch.6. 

Paternels, & la part qu'elle auoiten la fücceffion de Bernarde de Broffe Mar. (HR 
uife de Montferrat {à Sœur aifnée ; Philippes luy donna quatre mil liures Turin. 

L Doüaire, aflignées fur les Terres de Chafey, Layettes, Sagy, Cufery & la 

Colomne. Cette Princeffe fur-vefquit Philippes & par Traité fait auec 

Charles Duc de Sauoye fon Fils, ell'eur pour affignat de fon Doüaire les … 

Sergneuries de Poncin , Cerdon, Lanieu , fainét Germain d'Amberiey ROC de 

fillon , Billia, Loyettes, fainét Sorlin, & Virieu le Grand. C'eft elle qui fit 

baftir le Chafteau de Billia en Michaille, où elle faifoit fa refidence Odinai- 

re & où elle eut le bon-heur de tenir iufqu'à fon decez la precieufe Relique », fa 

du fainét Suayre. À fon aduenement en Brefle > ll'eut plufieurs trauerfes par SndCh- 

le credit de ceux qui auoient part aux bonnes graces du Comte de Breffe fon fer < ; 

Mary , dont fe plaignant par vne lettre à Guy Seigneur de Chafteauvieux + 777 

Gouuerneur deBrefle ; elle luy éfcriuoit, qu'elle s'endemefleroit bien & qu'elle Crifi. 

fe fouuenoit dela Deuife d'yn de fes grands Peres, qui, pour fignifier qu'il 

euiteroit facilement les pieges de fes Ennemys, portoit pour Deuife ces mots. 

Encore ef? viue la Souris. Elle mourut à Chambery le treiziéme d'Oétobre 

=mil cinq cens treize, laiffant vne grande opinion de fa Sainteté. Pinson 

Mur ie ne fçay quel fondement a efcrie, qu'elle fut inhumée à Hautecombe & 

toutesfois fa fepulture fe void en la (ainte Chappelle de Chambery derriere 7, 45. 

le grand Autel releuéeen Marbre brut, auec deux efcuffons taillés lvn des Ar- 

mes plaines de Sauoye ,& l'autre païty de Sauoye & de Broffe Pentheure. 


HENFANS DE PHILIPPES DVC DE SAVOYE, 
& de Marguerite de Bourbon fa premiere Femme. 


M PhilibertIl. du nom Duc de Sauoye, mentionné au Chapitre fuiuant. 
HT Louyfe de Sauoye Ducheffe d'Angoulefne, d'Anjou & de Nemouts, 416. Gen. 
Comtefle du Mayne & de Gyen , née au Chafteau de Pontdains en Brefle Preé 
W'onziéme de Septembre nril quatre cents feptante-fix, & non Pas aumois pag. 4sr. 
“de Fevrier comme veut Pingon. Elle fut accordée en Mariage à Paris le 
Heiziéme de Fevrier mil quatre cents feptante-fept, de l'aduis du Roy Char- 

les VIIL auec Charles d'Orleans Comte d'Angoulefme, Seigneur d'Efper- 

inay ; de Romorantin ,de Fere en Tardenois , de Mefle & de Chifzy en Poi- 

“tou, Prince du Sang de France; Fils de Jean d'Orleans Comte d'Angoulef 

me & de Perigord,& de Marguerite de Rohan : Elle eut trente-cinq mil liures 

de dot & trois mille liures de Doüaire, aflignées {urles Terres de Romo- 

rantin & de Chäfteau-neuf fur Charente ;OÙ FA celle de Cognac 
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Orleans- 
Angou- 
lefme, fe- 
mé de 
France au 
Lambel 
d'argent 
de 3.pen- 
dants 
chacun, 
chargé 
d'vn croi 
fant d'a- 
zur. 


LeRoy en confideration de cette alliance, donna aux mariés vingt mil li 

ures derente à prendre fur la Seigneurie de Melle, & fur le rachet de celle de 

Chifay tenué par le Duc de Nemours, la datte de ce mariage a efté mal rap- 
Dre portéeà l'an mil quatre cents quatre-vingt huit , par deux Hiftoriens moder- 
| fl Marthe L. nes, il ne dura que neuf ans; Car le Comte d Angoulefme mourut l'an mil 
HE: 1 nn à quatre cents nonante-fix ; les Autheurs du temps qui ont parlé de la mort de | 
nl | Cole vie ce Prince, ontpeine à exprimer le grand amour que Louyfe de Sauoye auoit 
desDames pour luy , les foins qu'elle prit de fa perfonne pendant fa maladie , & le dé: 
NUL pr plaifir qu'elle reçeut de à mort: il fuffira dedireauec eux. Que le Comte d'An= 


[1 | SOLS goulefme &) Louyfe de Sauoye d'eurent jamais Une parolle fafcheufe en émble, que 

HILL | Hit de quand ils [e rencontroient ils ne fçauoient quelle chere; ni quelles carefles Je faire, que 

lu | Louys durant la maladie de ce Prince, Louyfe ne fortit iamaus de la chambre du malade, 

(Il | re ne quitta iamais fon liét , couchoit la plafpart du temps cueflus, le Jeruoit iour és: 

UE Ch. VIIL mwiél comme cune fimple feruante , auec une extraordinaire affiduite , €* qu'apres 

EE fon decés ellen'oublia rien de ce qui pounoit honorer fa memoire. Apres cette perte 

PB  fenfble, Louyfe de Sauoye n'eut point d'autre confolation que les deux 

Enfans qu'elle auoit de ce mariage , dont l'vn fut le grand Roy François , & 

| [pl l'autre Marguerite Duchefle d'Alençon , puis Reyne deNauaïre , la fleur & 

| l'ornement des Princelfes de fon âge. Saint François de Paule que Louyfe vifs 

BE toit fouuent, au Conuent de Jefus Maria du Pleffis lez Tours, luy auoit pre 

| | Damesil- dit, que fon Fils aifné feroit Roy de France, en vn temps où il y auoit pet 

Fe | laftr. d'apparence d'efperer cebon-beur , parce que-Charles V1 IT. eftoit en vie, qui 

| auoit des Enfans, & le Duc d'Orleans qui fut depuis le Roy Louys X IE 

th eftoit le premier Prince du Sang. Ce mefme Roy Louys XIL par fon tefta- 

Al ment du dernier de May mil cinq centscinq, ordonna qu'apres fon decés les 

lus fecrets affaires du Royaume feroient traittés par Anne de Bretagne fon 

l! Efpoufe , coniointement auec cette Princefle. François premier ayant 

| donc fuccedé à la Couronne , donna à fa Mere le Duché d'Anjou, & le 

Comté du Mayne, & erigea en fa faueur le Comté d’Angoulefme en Duché 

null & fur la refolution que fa Majefté prit d'aller en Italie poutle recouurernent 

{AN | du Duché de Milan occupé par les Sforces, Louyfe fut declarée Regenteen 

LE AR Pr.p 453: France par Patentes dattées à Lyon ,lexv. de luillet milcingcents quinze, qui 

marquent la bonne opinion queleRoy auoit de fon efprit, & la confiance 
AL : qu'il prenoiten fa conduite, ; 

bi: | De Cette Princeffe eut differend auec Charles Duc de BourbonConneftablede 

(US rert France, pour la fucceflion de Suzanne Ducheffe de Bourbon fa Femme, & pre 

| ù | is À tendit d’eftre preferéecomme plus proche , peurles biens proccdés de j'ancier 

* eftoc delamaifon deBourbon. Ce procés eftoit grand , s'il s’en eft iamais et 

er 
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en France, foit quel’on confidere la grandeur du füuiet , ou des parties , ou des 
! Aduocats qui plaiderent cette caule en l'Audiance du Parlement de Paris, 
| le vingt-deuxiéme de lanuier mil cinq cents vingt-deux ; car il eftoit que- 
| ftion de trois Duchés, Bourbonnois , Auuergne & Chaftellerand , de cinq Fe 
| Comtés, Clermont en Beauuoyfis , Forefts la Marche, Clermont & Mont- Marthe 
penfier , de deux Vicôtés Muret & Carlat, & des Seigneuries de Gien,de Beau- Li3.c12, 
| jolois, de Mercueur, de Roche en Regnier, d'Annonay , de Combrailles, 
| de Montagu, de Bourbon-Lanceys, & autres grandes Terres. Les trois Par- 
ties qui plaidoient , eftoient illuftres , vne Mere de Roy, le Roy mefme qui 
pretendoit les Terres d’Appannage par droit deretour , & vn Prince du Sang 
Conneftable de France, trois fignalés"Aduocats , Poyet depuis Chancelier de 
|France , Montholon, qui fut apres Garde des Sceaux, & Lizet, premicer Pre- 
lident de Paris. Louyfe eut bon fuccés de ce Procés & emporta partie de cet- 
{te belle facceffion , dontelle traitta depuis auec le Roy. 

Au fecond voyage que fa Majefté fit en Italie l'an mil cinqcents vingt- 
|'quatre, Louyfe furencore declarée Regente par Patentes dattées à Pignerol: 
| Ce fut l'année de la funefte bataille de Pauie, voyage qui fut entrepris 
| Contre fon aduis, s'il en faut croire vn Autheur Italien, Quand elle reçeUt Guicciard 
(Ma nouuelle de la perte de la bataille & de la prifon du Roy, & la lettre que fa 
| Majefté luy efcriuit, où il n'y auoit que ces parolles. Afadame , de toutes rar de 
| chofes, il ne m'efl demeuré que l'honneur @? la cie, elle faillit à fuccomber à Coite en 
| la douleur. Le Pape Clement V II. luy enuoya vn Bref daté à Rome le %° Dames 


S PAS 4 , a 7 allure 
| quatriéme de Maïs mil cinq cents vingt-cinq, pour la confoler d'vn fi fu- 


Pafquier. 


l'nefte accident, ou fa Sainteté exalte fes vertus & fa conftance , l'intereft 

qu'elle auoit à la conferuation du Royaume & à la deliurance du Roy , luy Preuues 

| firent prendre de gencreules refolutions ; car, apres auoir depefché inutile- ?*8 456: 

} ment en Efpagne lArcheuefque d'Ambrun depuis Cardinal de Tournon, 

le Prefident de Selue, & Philippes Chabot Seigneurde Brion, puis Margue- ,jx de 

rite Ducheffe d'Alençon, fa Fille : Elle fit ligue auec le Pape Clement VII. Got: 

L Henry VIIT. Roy d'Angleterre, les Venitiens, les Florentins & les Suyles, 

pour soppofer à la profperité de Charles V. Enfin le Roy ayant efté deli- 

uré : Louyfe alla à Cambray s'aboucher auec Marguerite d'Auftriche Du- 

cheffe Doüairiere de Sauoye fa Belle-Sœur , où ces deux illuftres Heroïnes poupler 

sarrefterent vn Traitté de Paix entre les deux Couronnes. Deux ans apres mift. de 

cette Princefle ayant efté long-temps malade à Fontainebleau, où il y auoit ©?" 
danger de pefte , elle voulut fe faire porter à Romorantin & deceda en che- Du Breul 

min à Grés en Gaftinois le vingt-deuxiéme de Septembre mil cinq cents aan 

“trante-vn : Son corps fut inhumé en l'Eplife de fainét Denys en France, dans liu £ 
le faperbe Maufolée que leRoy François I. fon Fils auoit fair conftruire, {on ue 
cœur & fes entrailles furent portées en l'Eglife de Noftre Dame de Paris , fous An 

“Une Lame de cuiure auec ces deux vers. 


1 


Cor magnorum opifex ; que Francum ; & Vi ifcera , Regem 
Portauére , hic fant , Spiritus im Superis. 
Les plus Sçauants hommes du temps & les meilleurs Poètes dreflerent des 
Epitaphes à fa memoire en Latin & en François , comme fainét Gelais, Ma- 
rot, Macrin, Tufan, Borbonius, François Oliuier Chancelier d'Alençon & 
autres, dont il fe fit vn recüeil, entre lefquels celuy-cy qui eft de la façon 
dudit Olivier depuis Chancelier de France, a pafsé pour le mieux fait. 
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Iflo quiefcens Allobrox fab marmore 
Loifa, Patris pracipum decus Jus, 

Et Galliarum fplendor, ac mundi decus, 
Nefcitur ilh Patria , plufue debeat 
Telus , an Orbis va$tus , an ipfa Galha. 


Ce qu'vn celebre Poëte de ce fiecle a traduit heureufement ainfi. 


Le Sieur Louyfe de Sauoye ef? fous ce monument ; 

Collet Commeelle fat desfiens le fapreme ornement, 
La fplendeur de la France , &o: la gloire du monde, 
On doute qui doit plus à fes foins immortels, 

pue ll Ou fon propre pays ; ou lamachine ronde , 

| 1 al] Ou la France qui croid luy deuoir des Autels. 


Iules Cefar de la Scale fit auffi vn excellent Poëme Latin, & plufieurs Epita- 
phes à la loüange de cette rarePrincefle, qui fe voyent dans les Oeuures Poë- 
«An tiques de ce grand Perfonnage , entre lefquels f'ay choifi ces deux. 


QU Il In Poëtie. 


AH * Sanguine Cefarco Ludouica Sabaudia , rexi 


\ Fa ù Sola dediReges, folaque reftitui. 
Je : L'autre eff tel. « 


NU ne? Non natum edendo Regem , abfentemque regendo 
Prasliteram , reducem do quoque , ter peperi. 

Ecce vetus Bacchum taceat sm fama bimatrem, 
Ter nati cunius ; cm na parens fuerint. 


On a remarqué qu'vn peuauant fa mort, parut vn Comete qu’elle prit pour 
Pag.ss.  Vn augure certain de fon decés , fur quoy le Poëte Theocrenus fit ces quatre 
versen laiflant d'autres, ou il l’a loüe de fa grande pieté. 


À In feflum fibi quum fôiret Ludouica cometem , 

| Seque peti ilins crinibus honorificis 
jh PT Spebtauit tamen intrepidé , vulrique profef[a est. 
jf Monfirari ad cœélum iäm fibi morte viam. 
Ee de le vertus de Louyfe de Sauoye font fi connuës, que l'exageration en eft inu- 
qu | ul Cr tile.Sa de pan aux marques qu'elle a laiffées en plufieurs Eglifes de France, 
 . ue 2 fainte Baume en Prouence,auxConuents des Minimes deChaftel® 
1 paye Jeraud, d Amboife & du Pleffis lez Tours , & par la pourfüite qu'ellefit à Ro= 
JL) PME me de la Canonization de S.François de Paule, aufh eft-il faite mention d’elle 
| P. del, euBreuiaire des RR. PP. Minimes au 1v. de May iour de la Canonization de 
2. a nu a X.àfa priere, appreuua par vn Brefque fa Majefté 
| y adrefla, datté à Rome lexxrx. d'Aouft 1 s 17. l'Office des Feftes ,& l’ordre 
AE des Meffes, compofé à l’honn.de la Vierge, par le P. Gabriel Maria Religieux 
pr pl $ a : elle s’employa encor auec beaucoup de zele à la Canonis 10 
AU Te L ns sé ergd home le Bon, fon beau- 
FM tion, mais à caufe des conti à Il do é Ne. 
UN nas nuelles guerres ou François I. fut occupé , la cho- 
pasacheuée. Quant à fon efprit, elle en donna des folides preuues 


| | pendant 
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pendant fes deux Regences, & pour fa chafteté, quel meilleur témoignage CA 
peut-on defirer ? Sinon qu'ayant efté laiflée Vefue par le Comte d'Angoulef. 
me fon Mary, à l'âge de dix-neufans , elle demeura trente-cinqans en vidui- 
té 5 Le mois de Feurier luy fut heureux, car elle nafquit en ce mois, elle y fut 
mariée, & elle gagna le grand procés de la fucceflion de Bourbon, Dans les 
Epiftres du Pape Leon X.il y en a deux efcrites à cette Princefle ; Elle portoit se 
la mefine deuife que le Roy François I. fon Fils, fçauoirla Salamandre, auec Zpif 1%. 
ces mots, Nwrifco & extinguo: Voulant dire qu'elle maintenoit les gens de ‘#16 
| bien en ruinant les méchans. Tous les Hiftoriens ont parlé auantageufement ç4,,: 
| d'elle, fors ceux de la maifon de Bourbon qui fe font monftrés trop paflion- Caron. 
| nés ,François Augutin de la Chiefa auiourd'huy tres-digne Euefque de Salu- Fu 
| ces, & le R.P. Hilarion de Cofte Religieux de l'Ordre des Minimes , luy ont sui. 
| dreffé des éloges qui contiennent {a vieen abregé:Mais qui voudra mieux con. LS fainte 
| noiftrele genie de cette grande Princefle , doit lire le Journal de fa vie qu'elle ne 
| mefme a dreffé , ou elle a efté curieufe de remarquer tout ce qui luy eftarriué 2 Dore 
! de confiderable, & s'eftfibien dépeinte;auec tant de naïfueté , de douceur , de is 
| ftyle & de iugement, qu'il eft impofible de lire cette piece fans auoir de la ve- Dares, 
| neration pourelle, & fans l'admirer. En France l'on ft faire des Medaillons Prcuves 
| à fon honneur , où d'vncoftéeftoit fon effigie, & au reuers il y auoit Zudouica HÉSA 
| Francifci &) Margarete praclara parens. 


LENFANS DE PHILIPPES DVC DE SAVOYE, 
& de Claudine de Broffe de Bretagne fa feconde Femme. 


| III Charles Duc de SauoyellI. dunom, apres Philibert le Beau fon Erere 
| aifnc. 


.IV. Louysde Sauoye né l'an mil quatre cents quatre-vingt huict, fut defti- RUE) 
_ néàl'Eglife, &fut Preuoft de Montjou à l'âge de trois ans: Mais {a Sainteté 43” 
 luy donna pour Adminiftrateur lean de Loriol depuis Euefque de Nice, il Me. M. 


| F EAP S.deMon- 
. mourut l'an milcinq cents deux, & fut enterré à Hautecombe. Cet. 
mufat. 
| V. Philippes de Sauoye Comte de Geneuois, puis Duc de Nemours, qui 
fit la branche des Ducs de Nemours , de Gencuois & d'Aumale , dont il fera 
parlé en fon rang, 
| 2 1 
VI Abfalon de Sauoye. | Des 
morts au berceau. Paradin. 
Vanderb. 


VII. lean-Amé de Sauoye. j 


VIII. Philiberte de Sauoye Duchefle de Nemours , Marquife de Gex, Vi- 
comtefle deBridiers , Dame de Foffanen Piemont, de Chanas , d'Yenne ,du 
Bourget , de Modon & deS.Iulienen Sauoye , de Poncin, de Cerdon, de Vi- 
rieu le Grand en Bugey, de Billiaen Michaille, de Bruycres en Poitou, de 
Tours & deFlés en Xaintonge. 
Cette Princeffe naquit apres la mort de fon Pere, non pas l'an r490.com- r, #4. 
me Pingona écrit, mais bien l'an M.CCCC.XCVIIL. elle fut promife le x. de por 
May de l'an 1 513.à lulien de Medicis, furnommé le Magnifique, Marquis No. 
de Soriana & de Chafene Senateur, Patrice & Prefeét de Rome , & grand or 
Gonfalonnier de l'Eglife,Frere du Pape Leon X. & Fils de Laurent de Medicis Le 
& de Clarice des Vrfns.François Marefchal,Cheualier, Baron de Miximieux, Brel 
fut deputé par le Duc de Sauoyc , pour la conduire iufqu'à Rome: les Nopces ExEiss 
GGGg 3 fe 
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Epifl8& Ducats,tant il auoit 


haittée auec beaucoup de cl 
fes lettres qui font imprimées 


Médicis 
d’oràcinq 
Tourteaux 
de gueu- 
les 2.2. 
& 1. 


+ Ce firent à Turin au mois de Feurier 
fomptuofité -Elle s'embarqua 


lemnelle à Rome & dépençalt 
de ioye d'vne fi illuftre alliance , laquelle il auoit fou- 


del’an M.CCCCC. XV auec beaucoup de . 
À Sauone , le Pape luy fit faire vne entrée fo- : 
à fa reception plus de cent cinquante mille 


haleur & d'empreflement , ainfi qu'on le void par 
auec les œuures du Cardinal Bembo. 


Tiw.du Charles Due de Sauoye Frerede cette Princeile ,luy donna la Seigneurie de 


Chafteau 
de Nice. 


Preuues 


I. par patentes dattées 


Foflan en Piemont & le Marquifat de Gex, pour en ioüyr pendant {a vie, par 
lettres du vingtiéme de Fevrier mil cinq cents quinze, & le Roy François” 


À Milan au mois de Nouembre füiuant, luy donna,s 


pag.464 &c à lulien de Medicis fon Mary en toute proprieté , le Duché de Nemours: 


Neftor. 


Mais ce Mariage ne dura pas long-temps > Parce que le Duc de Nemours 
mourut à Florence l'an mil cinq cents feize , commandant en qualité de 


Bed Lieutenant General de l'Eplife,, l'Armée que le Pape enuoyoit au Duché de 
afleau Milan; laifant  vefue âgéc feulement de dix-huiét ans. La mefme an- 


de Nice 


Titr. de la 


Chambre tées à fainct Iean de Morienne le vingt-deuxiéme de 
Rome , le Pape la fit'accompagner iufqu'en Sauoye par Julian Tornaboni 
Eucfque de Saluces & Louys Ridolphe fes Parents. 

Au voyage qu'elle fit en France , le Roy François I. fon Neueu, donna 


des C. de 


Sauoye. 


Titre de 


née de ce decés, le Duc Charles le Bon luy delaiffa la ioüyffance fa vie du- 
rant , du Vicomté de Bridiers & de la Seigneurie de Malaual par lettres dat 


luillet, à fon depart de 


l'Archiue Ordre qu'elle fut receuë par toutes les Villes du Royaume ou elle pañeroit, 
de Turin. auec des honneurs & des prerogatiues extraordinaires & luy permit de des 


Hilar. de 


liurer tous les prifonniers pour crime, à la referue de celuy de Leze Ma 


ir. du Charles par Titre du vingtiéme de May mil cinq cents dix-fept, luy donna 


Chafteau 


a Ë ; À ; a : 
ie de Decembre il luy vendit la Seigneurie de Chafey en Bugey. Depuis ce mel 


PArchiue. 


de Turin, me Prince eftant en l'Abbaye de fain@t Pons prés de Nice le vingt-fixiéme 


Pingon. Elle mourut au Chafteau de Virieu le Grand en Bugey le quatriéme d’A- 


vril mil ci RSR ion d’ 
l mil cinq cents vingt-quatre, agée de vingt-fix ans enreputation d'vne 


Preuues h ë 4 

aut ? ÿ ; 
pag.465. . © % QE deuotion & d vne gi ande pureté de mœurs. Le Pape Leon 
2466. . par deux lettres a bien tefmoigné l’'eftime qu'il faifoit de la perlonne & 


du ss de cette Princeffe , elle refufa plufieurs partys qui fe prefenterent, 
D 4 Fe J' a 4 s. n « 
pour l'engager à vn fecond Mariage , entre autres l'illuftre Odet de Foix, 


Vicomte 
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Vicomte de Lautrec, Comtede Comminges , Lieutenant General de l’armée 
du Roy au Royaume de Naples, elle eft encoreloüée d’auoirefté fort liberale 
enuers les Pauures , pour feconder les pieux deffeins de Louyfe de Sauoye {à Prp. 466. 
 Sœurelle écriuit au Pape Leon X.pour la Canonization de S.François dePau- 
le , Charles Duc de Sauoye qui fut fon heritier teftamentaire , fit porter fon 
corps auec pompe & magnificence, en vne Chap. que cette deuote Princefle 
auoit fait baftir en l'Eglife de la fainte Chapelle de Chambery , proche la por- 
te, ou fa fepulture releuée fe void encore auiourd'huy en marbre brut, & l'efcu 47 Ge 
| de fes armes en lozange, party de Medicis& de Sauoye. CI. Paradin par vne 0 
ignorance ridicule , appelle cette Eglife fainte Sydoine; fon teftament eft du eo 
vx 1 1. d'Oétobre mil cinq cents vingt-trois. Cette fepulture ayant efté ouuer- RARE 
{re l'an mil fix cents trente-neuf cent quinze ans apres fon decés ; Le corps fur 
|trouué toutentier par vne efpece de miracle : Vn Autheur moderne quiena ee 
|'efté témoin oculaire en a fait vne riche defcription. lent. & 
Mathieua crû par erreur quecette Princefle auoit efté Femme de Laurent a 
|de Medicis Duc d'Vibain, & Eftienne de Lezignan fans aucun fondement, Louys XI 
a adioufté aux Enfans legitimes de Philippes Duc de Sauoye, vne Fille appel- F° fe 
|lée Magdelaine de S Reyne deNauarre. gr ioe 
gdelai auoye Rey 


EN E A UNIS ON A MTV AR MENT S PE DRE M PERTE PEPRESS 
Duc de Sauoye. 


| Outreles Enfans legitimes dont nous auons parlé, le Duc Philippes eut vn 
| Fils & trois Filles naturelles, de Bonne de Romagnan, Dame Piemontoife fon 
amie , Fille du Seigneur de Romagnan, & d'vne Fille de la maifon de Valper- 
| gue , dont voicy les noms. 


JL René Baftard de Sauoye, & depuis legitimé , Comte de Villars, de Ten- 
de, de Sommeriue & de Beaufort Seigneur d'Afpremont , de Gordans, des. 
Juin, de Virieu le Grand , & de Verruë grand Maïftre de France, & Gouuer- 
| neur de Prouence, qui donna origine aux Comtes & Marquis de Villars, dont 
ous donnerons la Genealogie au Liure quatriéme de certe Hiftoire. 
IL. Ieane de Sauoye (mal nommée Antoinette par quelques-vns } Dame de su 
| Montdidieren Brefle , époufa Iean Grimaldi Prince de Monaco, Comte de pa7.78. 
Vintimille , Fils de Lambert Grimaldi Seigneur d’Antibe, & de Claudine Gri- &79: 
maldi, Fille & heritiere de Catelan Grimaldi, Prince de Monaco , & de Blan- 
che de Carretto de la maifon de Final. Dece mariage ne vint qu'vne Fille ap- 
pellée Marie Grimaldi, mariée à Renaud de Ville-neufue Baron de Vins, Sei- 
gneur de Vineul , Cheualier de l'Ordre des. Michel. 


III. Philippine de Sauoye , premicre Femme de Laurent de Medicis, Pere Amir 
LES 10m0 4e 


de Leon X. Haye 
IV. Claudine de Sauoye, accordée en mariage le dernier de Maÿ 1509. à HA 
Lucian Grimaldi Prince de Monaco; mais la chofe n'eut point d'effeŒt. Bote- 4e "furin, 
ro & Gafpard Gianotti donnent encore deux Filles naturelles au Due Philip- 

pes , lvne Comiteffe de Brienne, & l'autre Duchefle de Montmorency , mais 

ils fe font mépris , parce qu'elles eftoient Filles legitimes de René de Sauoye. 

Comte de Villars , comme nous dirons ailleurs. 


EMANVE L- 
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SES MES LUN - 
ELLE D «8 “à RE 


Sauoye. 


Auftriche 
écartelé 
au 1.8 4. 
burelé 
d'argent 
& de 
gueules 
de huit. 
piéces qui 
eft de 
Hongrie. 
au. &s, il 
de as A (| li ï ; ) | < 
me,quie 1) [| | il 
d'argent { LL LL 
au Lyon. # 
degueules / 
à la queuë.. 
noïée & 
pañlée en 
fautoir. 
Et fur le 
tout vn 
efcu de 
ueules à 
Late 
d'argent 
qui ef 
d’Autri- 
che, party a 
de Bour 
gogne ane XVIII 
tienne, 
Ce PHILIBERT 11 DV NOM DVC DE SAVOTE. 
res de Chablaë & agree Prince de Piemont , d'Achaye@) de la Morée, Comte di 
d'azur de Geneue , de Nice, de Brefle &> de Romont ; Baron de Vaud , de Gex € de Fouct- 


fix pieces 


NA ay, Seigneur de Vercel, de Beaufott , de Bugey €> de Fribourg , Prince &* Vi- 
dure de caire Perpetuel du S, Empire; Marquis d'Iralie &* Roy de Chypre furnommé le Beau. 


gueules: 
CHAPPRRE XXXIII 


O vs fortons d'un Repnc fort court , pour entrer dans vnautre qui 
na pas cfté de longue durée. Philippes eftoit âgé de cinquante-huid 
ans 
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ans , quand il fut appellé à la Couronne , & ne regna que dixhuict mois; & 
| voicy fon Fils qui prend le Sceptre à l'âge de dixfe 


: pt ans , dont le Regnene fur 
que de fept: De forte que fi apres la perte du Duc Philippes ,cefut vn grand 


bonheur àla Sauoye, qu'il eut laiflé ce digne Succefleur defon courage & de 
fes Vertus ; ce fut aufli vne extraordinaire affidtion de l'auoir veu fi toft mou- 
tir. Mais ce font des Fatalités , aufquelles tous les Eftats Souuerains fon füiets, 
\& qui eftoient des prefages infaillibles à la Sauoye , d'yne plus grande ca- 
\lamité. 

Philibert vint au monde au Chafteau du Pontd’ains en Brefe le lund 
me d’Auril 1480. vne heure apres minuit ; le Comte de Breffe 
auoit alors toutes es inclinations pour la France, lefit éleuer aupres du Roy 
Charles V IIL pour gage de fon affection, & luy donna pour Gouuerneur de 

| a Perfonne Ican de Loriol Seigneur de Chales & de Corgenon, Gentil-hom- 
lmc Breflan. 
Au voyage que le Roy Charles VILL fit en Italie pour la Conquefte du La Vigne. 
|Royaume de Naples, l'an 1494.ce leune Prince qui n’auoit que quatorze ans 
| y fuyuit le Comte deBreffe {on Pere : C’eft luy que l'Hiftoire du temps appelle 
| Monfieur de Breffc le ieune: Mais Philippes apprehendant les grandes mala- 
dies ,qui faifoient rauage en l’armée du Roy le renuoyaen Piemont, où il 
laccompagna Blanche de Montferrat Duchefle Doüairiere de Sauoyeà lare- 
\ception qu'elle fit au Roy à Turin à fonrctour de Naples. Titr. de 
L’Année fuiuantePhilippes ayant fuccedé au Duché de Sauoye, donna à Haine 
Ice ieune Prince, le mefme appanage qu'il auoit eü , c'eft à direle Comté de ; 
Brefle , par Patentes dattées à Turin le 12.deluin 1417. mais ce ne futpas us 
pour longtemps ; parce que Philippes eftant mort la mefine année , Philiberr °*"2°# 
fut heritier de es Eftats; en quoy s'eft trompé vn Hiftorien qui dit que cela 
arriua l'an 1496. 
| L'Empereur Maximillian ayant voulu faire gucrreaux Florentins , ce Prin- rare. 
ce l'y accompagna,& y mena deuxcentsLances. Cette guerre finie Philibert gra 
enuoya en Ambaflade à Maximillian, George Baron de Menthon & de Co- Tir de 
ligny, pour luy demander inueftiture de fes Eftats , ce qui luy fut accordé par lArch. de 
Patentes dattées à Ifpruncx le 10. de Mars 1498. re 
Le Duc en cetemps là eftoit à Gencue, où il fit faire vn Tournoy à la Lan- Mem.MS. 
ce le r9. du mefme mois; dont les Tenantsfurent ; Chalant, Ferriés, Bertrand de Monf. 
Seigneur de Lucinge & Ognas. Les Affaillants, le Duc ,leBaftardde Sauoye, PE da 
le Vicomte de Martigues , Brye, Laurent de Gorreuod, la Villeneufne ,la ue. 
Val-d'Ifere, Vibain de Chevron, Balaifon, Bois de Ligny, Gramont,Rocole, 
Philibert de Viry , Michaud de Cohendier, le Comtin > Martigny, Soyrié, 
Gordon , Maillas , Longecombe, Beaufort , Rouorée Seigneur de Curfin- 
ges , François de Bufli, Montferrand, François de Marefte, Blonay ; Cheuelu, 
Caftellemont , Greilly, Loriol ,Iean de Vidonne, Stapacin , Verges , la Fon- 
taine, Grolée , Candie, Nyliat, S. Nizier , Malet, Sibuet de la Baume ; An- 
toine du Saix , le Comte de Grucrcs 8: Vrbain de Salins. Au mois de Decem- 
bre füyuant le Duc fit fon entrée folemnelle à Turin. Ro 
Apres la mort du Roy Charles VII LLouys XII. qui luy fucceda ayant fait Gallia. 
deflein de recouurer le Duché de Milan, le Comté de Pauie & autres Terres commen. 
occupées par Louys Sforcedit le More ,fe voulut afleurer de l'amitié du Duc #*°? 
Philibert , afin d'en receuoir de l'ayde & du fecours au paffage de fon Armée: 
Etle Duc pour témoigner 2S.M.ledefir qu'ilauoit de la feruir, luy enuoya le Titr. de 
Comte dela Chambre , qui s’eftant abouché auec le Cardinal d'Amboyfe à Hs 
Chafteau Renaud le 22.de Fevrier 1498. il fut refolu, que le Duc donncroit 
paflage & viures en payant à l'Armée du Roy; moyennant quoy S. M. luy 
5 ÿ HHBh bailleroit 


y dixié- Pi 
rb. 
fon Pere qui Pap. Maf: 


Pingon. 
Ang. Tan 
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bailleroit de Penfon par an 22. milliures, & à René Baftard de Sauoye dix 
ie : Que fi le Roy pafoit les Monts en Perfonne:le Duc donneroit auffi 
AU MR Gens & rerraitte dans fes Places, & permettroit à {es fuiers de fui- 
LAN EU P u “is y vouloient aller : Que file Duc y vouloit aller en Perfonne, le 
nn re FER let mandement de 200.hommes d’Armes , dont le 
| NATHAN Royluy donneroit le &.omt 
Î 


Ducnommeroit !es Officiers : Que pendant cette guerre le Roy luy bailleroit 
30000. efcus fol par mois, moyennant quoy le Duc fourniroit 600.coms 
batrans à cheual armés : Que la conquefte du Duché de Milan faite; leRoÿ 
donneroit au Duc des Terres & Seigneuries da Milanois de proche en proche 
& à la bien feance de fes Eftats de | emont,iufqu à la valeur de vingt mil Du 
| cats d’or de rente, & au Grand Baltard , iufqu'à quatre mille , pour lequel: 
Na un les nonplus que pour toutes celles quele Duc poffedoit de prefent ;le Roÿ 
gore | promettoit de ne luÿ donner tamais trouble ny à fes fuccelfeurs ; mais au cofl 

pal traire de les garder & defendre contre tous ceux qui voudroient y entrepren: 

if | ITA dre quelque chofe:Que le Roy entretiendroit au Duc pendant fa vie en Fran: 
| hommes d'armes : Que fi Ludouic Sforce, auañi 


PAU ce, vne compagnie de 100. 


(AU nt Jadite guerre ou apres, atraquoit les Eftats du Duc, le Roy feroir tenu de le fe 
LEE 1 courir : Que leRoy ne feroit aucun Traitté de Paix, de Trefue, de Ligue®8 
[el : 


| AE de confederation , fans y comprendre le Duc: Qu'apres ladite Conquelte;1 
| le Duc vouloit recouurer les Chafteaux, Terres & Seigneuries que 'Euefquété 
LA | la Communauté de Valays luy tenoientsle Roy feroit obligé de luy ayder ae 
propres frais & dépens : Que par le Traitté on n entendoit poit deroger aü 
| anciennes & nouuelles alliances des Maifons de France & de Sauoye : Qù 
| EN pour plus grande feurté de l'accompliffement de ce Traitté,le Cardinal d'An 
Wu boyfe & le Marefchal de Gyé de la part du Roy, le Baftard de Sauoye &el 
NB (Il Comte de la Chambre de la part du Duc, en donneroient leurs fellés. 
! | Le Roy pour auoir la ratification de ce Traitté,depefcha au Duc Antoined 
NI \ Longueil Euefque de S.Paul de Leon,& Richard-le Moyne Secretaire de S.N 
“M pre quiayants treuué ce Prince à Geneue le s.de May leluy firent appreuner;é 
deNice. quele Royfitaufli defoncofté , iurantfurlaS Croix l'11 .de Juin fuiuant, 8% 
M.en execution donna fes Patentes le 29. de luillet, par lefquelles il quittaa 
| Duc & à fes Succefleurs, toutes les pretentions que luy & fes Succeffeurs Roy 
{ pouoient auoir fur la Maifon de Sauoye. 
Pins: Arb. En Execution de ce Traitté , le Duc donna paflage à l'Armée Françoife,eu 
j Se tant de foin des Trouppes & des Chefs,& reçeutle Royauec tant de magnif 
Tiw.de  cence à Turin,que S. M. eftant à Milan ( où le Duc laccompagna)par Paten 
l'Arche: tes du 3.& 8. d'Octobre dela mefme année luy accorda vne Penfionde ving 
| de Turn. il efcus fur les réuenus du Duché de Milan. La Compagnie d'hommes d’Ai 
Apolog. mes du Duc, feruit en l'Armée du Roy,;commandée par Amé-Gafpard de Ro 
es à uorée Seig. de Curfinge Gentil-homme Sauoyfien qui feruit vtilement la Fré 
| Saare L CORNCAE il fauua la vie à lean laques Triuulce Gouuerneur de Milan,empefch 
le foufleuement des Milanois , fignala au fiege de Nouare , aux Troublesd 
Mabm. Pie, & en l'Armée qui fut enuoyée à Naples , & le Duc au retour du Royf 
Ai! compagnie à S, M. iufqrà Grenoble & à Lyon. 
fé Pingon a écrit que le Duc l'an 1500. fitvn voyage à Rome pour vifiter| 
12 4". Pape Alexandre 6 {ur quelques ouuertures qui auoient efté faites d'vne Cro) 
UE fade contre le Ture mais les affaires d'Italie n'eftoient pas difpostesà vner 
LU Die-Aig. grande entreprife : En effet le Roy repaña les Monts, l'année 1 502.auec vn 
“+ grande Armée pourla Conquefte de Naples, & fut reçeu en toutes les Vil 
| | les de Piemont, auec des honneurs & fomptuofités extraordinaires, qui tel 


| | ren l'inclination que ce Prince auoit de fauorifer les armes d 
‘ rance. 


Philippe 
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| Philippes Archiduc d'Auftriche paffant d'Efpagne au Pays Bas fut reçeu à 

|Hyon parle Roy Louys X LI: doù ilalla à Bourg en Bref, vifiter le Duc fon 

|Beaufrere, & la Ducheffe Margucrite d'Auftriche fa Sœur: Ily ftfonentrécle x 

(7: d'Auril 1503. Mais y eftant tombé malade , il{efc porter à Lyon, où £r#?. 

l'ayant recouuré la fanté; il alla au Chafteau de Pontdains, pour dire adieu au Em 

Duc & à fa Sœur, & ce fut là où Philibert fit voir àce Prince, la pretieufe 3 

| relique du S.Suayre. 

A mefmetemps que le Duc faifoit tant de ciuilités à l’Archiduc, l'Empereur Preuues 
|Maximilian par Patentes dattées à Anuers le 1.d Auril,luy donna l'hommage pag 466. 
es Comtes.de Radicata & des Seigneurs de Coconas en Piemont , pouien 
lexiger la preftation auec les mefmes deuoirs & droits que faifoiënt les Empe- 44 

leurs. Et par d'autres Parentes du 15. d'Odtobre fuiuant S. M. Imperialevou- Chafteau 

Mant traitter fon Gendre encore plus fauorablement, luy quitta tout ledroit deigé, 

Mmperial , fur les Terres quele Ducde Bourbon pofledoit entre les Riuieres 

(M'Ains & de Saone; enfemble les hommages & la lurifdiétion temporelle, fur 

es Villes & Diocefes de Syon ,de Laufanne, de Gencue, d'Aoufte, d'Yurée, pue 

| de Turin , de Maurienne , de Tarantaife , de Bellay de Vercel & du Montde- : Gas 

Luis, & fur tout ce qui dépend des Euefchés de Lyon , de Mafcon & de Greno- 

ble dans l'eftendue de fes Etats, conformément à la conceflion qu’enauoir dé- 

| ja faire l'Empereur Charles I V.au ComteVerd. Philibertayanepar fa pru- 

| dence, maintenu fes Eftats en Paix, pendant les plus grandstroubles d'Italie, 

L paffal'hyuer en Piemont , & pour donner du diuertiffement à Marguerite 

| d'Auftriche fon Efpoufe, & à Blanche de Montferrac Ducheffe doüairiere de M 5 

| Sauoye & pour honnorer les Nopces de Laurent de Gorreuod Seigneur de Fa 

! Montanay fon grand Efcuyer, qui époufoit la Fille du Comte deVarax:Ilor- 

| donna vn Tournoy & Combat à la Barriere à Carignan le 18.de Feurier de 

| Jan: 504.8 fut l'vn des deuxtenants,auec Sibued de la Balme Seigneur de Ra- 
malle & de Charonfonay;le Gombat dura deux iours à pied l'Efpée à la main, 

À & à Cheual auec la Lance:Les Affaillans du premier iour furent Charles-Mon- 

Lficur & l'Efcuyer Sucre, Buñi d'Eyria & le Grand Efcuyer de Gorreuod,Sardet 

Mde Viry & le petit Gramont , l'Afne de la Balme 8: Amand Goyet, Loriol & 

| Bouuard;& au fecond iour il y cut d’Aiffaillants Mufinens& le ieune de Can- 

die ,Feillens& Excheq, Lullins & Candie, Gorreuod le ieune & Romans; 
Bermond de Leuis Seigneur de la Voute & Scalengo Gentil-hommie Piémon- 
tois: Il yeut encore d’autres louftes , où fe fignalerent , Bufi, Montiouuent, 
Balaifon, le icune de Candie, l'Efcuyer de Gramont , Gauuin de Candie,Lyon- 

net de Damas, Simon de Blonnay Seigneur de S. Paul & Corfant. 

à Mais ce Prince eftant allé au Pontd'ains, pour auoir le plaifir de la Chaffe,du 
Cofté de Lanieu en Bugey , tomba malade pour auoir béu trop frais en vne : SET 
fontaine aupres de S.Bulba,& mourut au Poritd'ains en la mefme Chambre où chan. 
il auoit pris naiffance le mardy 10. de Septemibre 1$04. fon Cœur fut inhumé £ 
en la Chapelle de la Ville du Pontd'ains & fon Corps porté à Brou, en vne ma- ve 
gnifique Sepulture de marbreblanc qui eft at Cœur , au milieu de celles de 
Marguerite de Bourbon fa Mere,& de Marguerite d’Auftriche fa Femme; le 
temps de fon decés eft marqué aux Vitres dugrand Autel, au bas defon effigie 
ences mots. 


Divus Philibertus Dux 
Sabaudie huius Nominis 
II. M.D.1111 IV. Idus 
Septembris it funblus. 


Voicy la reprefentation de fa Sepulture. 
HHHK à Ainfi 
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| Aini mourut le Duc Philibert, Agé feulement de vingt-quatre ans ; Princé 
Son fa outre la beauté du corps qui luy acquit le furnom de Beau, eutencorecel- 
floge. ede Ï efpriten vn dégré fieminent, qu'il n'y auoit rien à fouhairter en luy 
qu'vne plus longue vie. 11 £ rendit recommandable par fa liberalité, par fon 

. Courage & par fon affabilité , qui faifoit que perfonne ne partoit mécontent 
JL d'auprésdeluy. Pendant fon regne, {es Sujets jouyrent d'vne profonde paix: 
Il eut tant d’inclination à leur foulagemenr , que pour abreger les Procez , il sex. sub. 
fit plufeurs Edits & Reglemens : Sonzele à la Religion Catholique parut en 2-#4/: 
la fondation du Conuent des Obferuantins de Vigon,& aux efforts qu'il fit nr 
pourconuertir les Habitans des Valées de Luzerne & d'Angrogne infectées de Zorers. 
Fherefie des Vaudois : Et parce que les Ducs de Sauoye auoient accouftumé 
de faire porter auec eux le S. Suayre , comme vn preferuatif contre toutes {or- 
tes d'accidents, ce Prince le fit mettre dans vne challe d'or de la valeur de dou 
ze mil efcus, en la fainte Chappelle du Chafteau de Chambery , pour rendre 
cette merueilleufe Relique digne de plus de veneration. En fin Philibert atrira Ag. or. 
fur foy tant d’eftime & d'admiration, que tous fes Sujets lotoienc à douceur, 44: 
refpeétoient fon authorité & craignoient {a luftice. Vn Hiftorien l'appelle Notrad. 
Pince tres-excellent > tres-vertueux. Vn autre a remarqué qu'il mourut l'an- Par adin 
née la plus calamiteufe qui futiamais; fterile en bleds & en vins ; appellée ei 
l'année des Proceflions, à caufe des continuelles Proceflions & Pricres publi- Fanderb. 
ques qui fe faifoient pour appaifer lire de Dieu. Doglioni l'appelle mal Phi- 
lippes , quieft le nom de fon Pere. 
| H ne laiffa point d'Enfans, quoy qu'il eut efté marié deux fois : La pre- 
ia. miere, auec Yolande-Louyfe de Sauoye fa Coufine, Fille de Charles Duc de 

SauoyeT. du nom, & de Blanche de Montferrat: Leur mariage {e fit le 12. de parcpise 
© May 1406. par difpenfe du Pape Alexandre V I. à Turin en grande folemni- de Turin, 
té, mais cette Princeffe mourut peu de temps apres fans polterité, En memoi- on 
re de cette alliance, il fitbattre des Ducatons d'argent , où d’vn cofé eft fon 
Efigie,auec fes qualités, P HILIBERTVS DVX SABAVDIZÆ VIII 
Etde l’autre cofté cette Princellé eft autour, IOL ANT LVDOVICHA 
DVCISSA SABAVDI Æ. Guillaume & Claude Paradin & Botero ont 
douté cettealliance , quoy qu'elle foit tres-veritable. 

Comme fon regnefut court , & que cé Prince ne pûtpas donnef aflez de 
preuues de fon courage, il prit pour Deuife vn Lyon qui fort d'vne enceinte ru. 
de toyles , auecces paroles , é> Pios innat foreuna conatus. T1 eut encore pour dr 
Deuife vne vieille Aigle qui ne laiffe pas de regarder le Soleil,auec ce mor, °° 
Praffantior animus ; & cette autre, {5 te Domine confido. 

En fecondes nopces Philibert s’allia le 26.de de Septembre 150 1. à Bruxel- Preuues 
2 les auec Marguerite d’Auftriche, Princefle doüairiere d'Efpagne & de Caftille, P28 489 
Fille de Maximilian Roy des Romains ; d'Hongrie, de Dalmarie & de Croa- 

2 tie, puis Empereur , & de Marie heritiere de Bourgogne, & Sœur de Philippes 
Archiduc d’Auftriche, Duc de Bourgogne & de Brabant, puis Roy d'Efpagne. 
Les Ambaffadeurs du Duc Philibert qui arrefterent ce mariage furent ; Aymé 
de Montfalcon , Euefque & Prince de Laufanne , Hugues de la Palu Comte 
de Varax Marefchal de Sauoye , Amé Baron dé Viry; Honorat de Bucil Sei- 
gneur d'Efcros , Pierre deBonuillars Seigneur de Mezieres , Prefident de Sa- 
uoye , Angelin Prouana Seigneur de Fauola Prefident Patrimonial, & Clau: 
de de Balaifon , Seigneur d’Auanchy , tous Confeillers & Chambellans du 
Duc. La Princeffe eut en dot trois cens mil efcus d’or,& de doüaire douze mil 
cfcus affignés furleCornté de Romont, Pays de Vaud &'de Foucignÿ;Prefenrs 
François deBufleyden Archeuefque de Befançon , l'Euefque de Cordoxer, 
Ambafladeur du Roy d'Efpagne, Thomas de Plaine, Seigneur de Magny, 

CARS Chanceliet 


Machañ. 
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Chancelier , Henry de Berghes Euefque de Cambray , Charles ue ee Fes 
cede Cimay , Antoine de Berghes, Abbéde $. Bertin, Corneille de Berg hes, 
Seigneur de Zenemberghe , Pierte de Launoy ; Seigneur du Frefnoÿ ,Phili- 
béit. Seigneur de Veré, dit la Moufche, Pierre de Montfalcon : Seigneur des 
Terreaux & de Prangin, Pierre Gruet , Protonotaire Apoftolique , Vicaire de 
Geneue, Girard de Plaine, Maiftre des Requeftes , Claude Bouuard grand 
Eluyer de l'Efcuyrie de lArchiduc, Simon de Chañtrans Scig.de Corbozon, 
Alexandre de Saleneuue, Seig. de Sainterin,Barthelemy de Soliers Seigneur de 
Yilleneufue, Philibert Roër,Seig de Poyrin,8: Chabert de Scalengo des Com- 
Harsw tés de Piozafque.La ceremonie de ce mariage Le fit depuis à Roman-Mouftier 
An. Brab À Pays de Vaud,par Louys de Gorreuod,Euefque de Maurienne, d où le Duc 
mena l'Efpousée à Geneuc, où elle fut reçeuë auec vne incroyable magnifi- 
cence. Delà le Ducallaen Breffe, ou à leur entrée folemnelle à Bouro,les Syn- 
1 diqs pour témoigner leur fatisfaction firent battre des Medaillons de cuyure 
Hif, dé . ù d’ fté {ont les Effigies du Duc & de la Ducheflesentre- 
mes & de bronze, où d'vncoftéi g 
de Bugey. regardans ; & au reuers l'Efcu party des Armes de Sauoye & d Auftriche. Ce 
Prince auffi fit battre des pieces d'argenten forme de Ducatonsle iourde fon 
mariage, où ileft reprefenté auec vne Toquea la tefte, & autour ces paroles: 
PHILIBERTVS DVX SABAVDIZÆ VIILEtaureuersetla 
Figure de cette Princefle, & autour, M ARGARETA AVSTRIA ET 
BVRGVND. SABAV D. DVCISSA. 
Hareus Cette Princefle , par la negociation de Philippes de Sauoye Comte de 
re Brefle, n'eftant âgée que de deux ans, fut accordée lan 1482. auec Charles 
Daufin de France, depuis Roy fous le nom de Charles VII par lArchiduc 
Maximilian fon Pere , qui luy donna en dotles Comités d'Artois ; de Bourgo- 
gne , d'Auxerre, de Charrolois & de Bologne, les Seigneuries de Salins , de 
Bar fur Seyne & de Noyers , & l'enuoÿa en France, où elle fut éleuée au Cha- 
ficau d'Amboyfe aupres de la Reyne Charlotte de Sauoye ,auec les Enfans de 
France. Mais le Roy Charles VIT ayant fait deffein d'époufer Anne Du- 
cheffe de Bretagne, renuoya Marguerite d’Auftriche au Pays-Bas, en fuite de 
I.leMaire ce qui auoit efté arrefté à Senlis lan 1494. Et comme l'année du ma- 
ne riage du Roy, les vins furent tous verds àcaufe des grandes pluyes , Mar- 
guerite cftant à table, & fes Maiftres d'Hoftel fe plaignans de ce que le vin 
qu'on y feruoit eftoit fi verd: Elle refpondit ingenieufement , qu'il ne s'en fal- 
loit pas eftonner, parce que les Serments n'auoient rien valu; faifant allufion 
à la rupture de fon mariage auec le Roy. 
Promp. Te. Marguerite qui eftoit l'vne des plus riches Hericieres dela Chreftienté , far 
Fi recherchéeen mariage par Iean Prince de Cafklle , qu'vn Autheur du fiecle 
pafsé, nomme mal George, Fils & Heritier prefomptif de Ferdinand Roy 
d'Aragon , & d'Ifabelle Reyne de Caftille ,à qui elle fut promife : Etcom- 
meelle fe fut embarquée à Fleffinghe pour pañfer en Efpagne , vne horrible 
tempefte faillit à faire fubmerger toute fa flotte proche des Coftes d’Angle- 
Se terre. Dans vn rencontre fi fafcheux cette Princeffe temoigna fon courage & 


nie fa refolution; car chacun fe croyant preft de la mort , elle fans fe troubler 
! a û 
Haras. ecriuit ces deuxVers en vnbiller. 


Cy gifl Margot la gentil Damoifelle, 
Quéa deux Marys , & encor cf? Pucelle. 


Elle Enueloppa ce papier de toile, & l’attacha à fon bras auec fes principaux 
_10ÿaux afin que la merportant fon corps àterre,elle fut reconnue & inhumée 
1, felon fa qu 


ARR : : 
talité. Dieu la deliura de ee petil , parce que le calme eftant venu, 
elle 
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elle prit terre à Ham pton en Angleterre, d’où ellefe remit fur mer &aborda 
à Burgos où {e fit la folemnité de fon mariage , qui pourtant ne dura pas 
long-temps : car ce Prince mourut le 4. d'Oétobre 1498. laiffant la rrincefle 
enceinte d'vn Fils, dont eile accoucha auant le terme. 


æ le $.de May 1505. où le Duc delaiffa à Marguerite les Seisneuries deBreffe,de ue 


5 Vaud ,de Foucigny & de Gordans,, & le Comté de Villars pour fon doüaire: de Bugey. 


gure. 
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Par le Teftxmiént de Maroeucrite fait à Bruxelles le 2 0.de Feurier : 508.élle prunes 
nommä fon Héricier vniuertel: Charlés Archidüed'Auftriche, Prince de Ca pag 48r. 
fille & Duc de Bourgogne fon Neueu :Ét pour Exécuteurs de fa volonté, le 
Prince de Cimay , Henry Contre de N'iffau , ks Seigneurs dé Chicures & de 
Bérouès ; Guy de la Baume Comte de Montreuel fon Chéualier d'honneur, 
Laurent de Gorteuod Baron de Montanay, Mercarin Séigneurde Gattinara, 
Préfident de Bourgogne, & Louys Ochinfon Confefféur. Vn peu auant fon 
detés, elle ft vn Codicille à Malines le 28. dé Nouembre 1530. par lequel Preuues 
clléconfirma la mefmeïinftiturion héréditaire de l'Empereur Charles V. Je p28487: 
priant de feteniren fes mains le Coinré de Bourgogne : Et parce que ceux 
qu'elle auoit choïfis par fon Teftiment pour auoirfoin de faire exécuter fa 
volonté ; éfloient là plufpart decedés ; elle nomma ceux-cy : Le Comte de 


 Nafau, grand Efcuyer & Chambellan de l'Empereur, Antoine de Lalain, 


Comte de Hooeftrate fon Cheualier d'honneur, & Iean Seigneur de Ber- 
gues , Cheualiers de l'Ordre de là Toyfon d'or, Louys de Flandres Seigneur 
de Praët , fecond Chambellan de l'Empereur, Pierre Seigneur de Rofimbos 


| fn Premier Maiftre d'Hoftel , Antoine de Montous fon Confefleur & Au- 


Mofnier, lan Ruffaut Chéualier, Seigneur de Neuville, Treforier general 
dés Finances dé Empereur, Iéan de Marnix Cheualier, Séigneur dé Tolofe, 
fon Trèforier génctal, & Guillaume desBarres fon Secretaire. » 
leñty Corneille Agrippa , Confiller & Hiftoriographe de cette Iluftré FE 
Princelle , fit fon Oraifon funebre à Malines ; & Frére Antoine du Saix de là Zpipe 3. 
Mifon de Ritoyre en Bref, C6 mandeur de S. Antoine de Bourg,& Aumof- He x 
nier de Charles Duc dé‘Sauoye, là prononça en Latin &'en François en l'Eglife G; Cor. 
deBrou.lean le Maire deBelges fon Hiftoriographe,fit vn Liure particulier de ae 
Rslotiangés, intirulé La Cosronne Margarinque : Guillaume Roüille se Abram 77. 
BZouiué Polonois éntpatlé d'elle Fort auantageufement : EcIéR. P, Hilarion Fi Hans 
de Cote Fimeux par tant dé beaux & piéux otiurâges , luÿ a drefsé vn bel elo=" °85 
St: Gérard dé Noyon luÿ dedia la vie dé Philippes de Bourgogne Euefque lun. 
d'Vtrett, Fils natarel du Duc Philippes le Bon , & la Genealogie de Ia’ Maï- ME 
fon de Bourgogne faite par Dinterus. Le refiné Agrippa luy prefenra auf 


# . » + Y * 
Ja relation dela Ceremonie du Couronnemént de l'Empereur Charles V.à ae 
Y rehers. 


-Bôlognée la Gtalle, & Iéan lé Maire fon Liure des Illuftrations de Gaule; ce qui ne 


témoigne qu'elle aÿnoirles gens delerrés. Tousces Autheurs l'ont loüée de 
frdoiceur, defonaffibilité, dé fa modeftie, de {à prudence aux affaires d'E- 
far, dé fi grande conftance en {es aflitions , & de fa chafteté ; car ayant efté 
laifsée Vefue par le Duc Philibert, âgée feulement de vingt-quatre fans , elle Capri 
ne voulut jamais pañler à d’autres nopces , bien qu'ellé eut efté recherchée par #r.A4ar. 
Ladiflas Roy d'Hongrie, & parle Roy d'Angleterre : Elle ne médifoit de per- 
fonne, fatcres-liberale, facile à pardonner les iniures, tardiue à faire punir 
les crimes, & prompte à la recompence des botihes aétions : Êt pour comble PP 
de fes vertus ,elleexcella en pieté, dont elle, laiffa d'illuftrés marques en la Gen. 
fondation de deux célebres Monalteres ; l'yn dé l'Annonciäde dé Bruges, & MATE # 
l'autre. de Brou enBreffe ayant dépencé en celuy-cy deux cents mille efcus: cu 
Ouurage eftimé le plusbeau & le plus accomply de l'Europe , pour ce qu'il 
contient. 
Elle le fonda fous la Reglede fainét Auguftin en fuite d'vne Bulle du Pape Freuies 
Mules I. de l'an 1 506. en quoy s'éft trompévn Autheur moderne , qui enat- pentes 
tribué la fondation au Duc Philibettlon Mary. Vn de fes Panegyriftes a Geograp. 
obferué , qu'elle entendoir fort bién la peinture ; & le P. Hilarion de Cofte oe 
recite, que Marguerite a fait quelques Liures , tant en profe qu'en vérs Fran £log.des 
gois,ehtre Jéfquels eft le Diféours de fes safortunes &) de fa vie. pers 
ETTi Pendant 


In Nu- 
mifinat. 


Algrip.in 
or. funcb. 
Marg. 
Auffr. 


Franc. 
Sunert in 
delic. 
Christ. 
Orbis. 
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Pendant fon mariage auec le Duc Philibert ; elle auoit pour Deuife , vne 
haute Montagne, où les vents fouffloient de tous coftés , auec ces mots, 
Pe:flant altifima vent: pour nous enfeigner que les perfonnes de naiflance 
releuée font plus fuiertesaux difgraces que lesautres. Oétaue Strada Alleman, 
Citoyen Romain, & Antiquaire de l'Empereur RodolpheII. luyen donne 
vne autre , {çauoir vn Arbre chargé de fruits , que le Foudre fend en deux, 
auec ces parolles ; Spoliat mors munera nostra ; pour fignifier que comme le 
foudre brûle fouuent les Arbres auant qu'ils puiflent donner des fruiéts en 
leur temps sde mefme la mort qui n'épargne perfonne , emporte les hom- 
mes vertueux auparauant qu'ils puiflent produire les belles aétions que l'on 
attend d'eux: ce que cette infortunée Princefle experimenta par la perte de 
fes deux Marys. Cette Deuife a quelque rapport à celle quife void enl'E- 
glife & au Monaftere de Brou, en ces mots. 


Fortune » Info:tune , fort ; cume. 


Que cette iudicieufe Princeffe auoit ingenieufement inuentée , pour mon- 
ftrer qu'elle auoic efté fort perfecutée de la Fortune, ayant efté repudiée par 
Charles VIIL & perdu le Prince de Caftille, & le Duc de Sauoye fes deux. 
Marys. C’eftle vray fens de cette Deuile , quoy que l'on y ayt voulu donner 
vne autre interpretation ,en difant , Fortune, Infortune , Fortune. Fortune, d'a- 
uoir efté fiancée à vn Roy de France : fortune , d'auoir cfté repudiée par luy, 
& Fortune, d'auoir épousé vn Duc de Sauoye , maiscette explication ne côn- 
uient pas à la Deuile. Aufli vn Autheur du temps l'a donnée telle que nous l'a- 
uons baillée, z 

Apres que Marguerite fe fut retirée aux Pays-Bas,elle prit vne autre Deuife, 
qu'elle fit mettre en des Tapiferies qu’elle enuoya à Brou, & en des Mon- 
noyes d'argent, où d'vn cofté ily a vne main fur vn brafier , & au deffus la 
fleur appellée Heliotrope , & autour ces paroles , Aanws Domini protegat 
me 1520. Au reuers de la Monnoye font fes Armes en Lozange, parties de 
Sauoye & d'Autriche , cimées d'yne Couronne d’Archiduc ,auec ces mots 
autour, Margarita Augusta Archidux. 

Quoy que le Corps de cette incomparable Princeife ayt efté inhumé , par- 
tie àBruges & à Malines , & le refte à Brou > ainfi que nous auons dit ; neant- 
moins fes Funerailles fe firent folemnellement à Bruxelles,en l'Eglife de fainéte 
Gudule, oùon luy crigea vn fuperbe Cenotaphe, auèë ces beaux Vers. 


eMargarets Maximiliani Cef. 
F. Philippi I. Sorors. 


Cxfaribus Proauis @} Cafare clara Nepite 
<Margareta ; Auflriaci fata femine Maximiliani. 
1lla ego que it rexi moderamine Belgas, 

Et per fæmineas percuffo fxdere dextras, 
Difcordes Populos tranquilla pace beaui, 

Hic fato depreffa cubo ;telléfque tenebir 

Nefcio quid noffro de corpore pulueris avr, 
Luftra decem “vite lachefis wix venerat , ft) mox 
Stamina Parca ferox fatalia THpit sitérque 

re per obfeurum nulli remeabile sujfie, 

Ar cvos plebeio geniti de fanguine ; quando 


Ferrea 
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Fcrrea nec nobis didicérunt fata , nec œllis 
Parcere Nominibus , patientins ite feb vmbras: 


| Onluyfitencore cét Epitaphe. 


<Margaris € toto pacem firmauit in Orbe, 
Et nos firma etiam pace feamur ait, 
Hec mox fonte animam efflauit , Celémque petinit 
Hic cubi perpetue commoda Pacis habet. 
. 


Golut. 


| Onfit auffifes Funerailles à Brou au mois de luin 1532. où afffterent Le Ma- Titre de 


Sat l'Hoftel 
refchal de Bourgogne , le Comte de Lalain , & l'Archidiacre de Fauuernay, & SE 
Deputés de la partde l'Empereur. de Bourg. 


Illi 2 CHARLES 
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RL NAN VERRE ER ELE ES NS ARS 
RE 


Sauoye, 


L 


Portugal. ; 
d'argent à ç 
pr ALI) s.Elcul N/ | 
pi, fons d’a- rl TAN 
zur mis û pl 
en croix, JE" | 
chacun (0: 
chargé de 
5 befans 
en fautoir 
d'argent 
au milieu 
de chacun 
vn point 
de fable à 
la bordure \ 
de gueu- AXE 
les chargé k 
de 7.Cha- sa V I. 


fteaux 3 
de CHARLES CILL DV VNDUM DPF C0 

Sauoye, de Chablais € d'Aoufle , Prince de Piemont , d'Achayé 
| €5 de la Morée , Comte de Geneue ,de Nice, d'Aft , de Breffe eÿ de 
pi Romont, Baron de Vaud, de Gex €9-de Foucigny Seigneur de 
Vercel , de Beaufort , de Bugey © de Fribourg ; Prince € Vicaire 
perpetuel du S. Empire, Marquis d'Italie & Roy de C bypre , [are 
nommé Le Bon. 

CHAPITRE XXXIVY. 


V Duc Philibèrt mort fans Enfans , fucceda Charles fon Frere par la 
KES loy de l'Eftat: Son Regne fut long, penible & mal-heureux , & quoÿ 


(EU : 
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que fon inclination nefut pas portée à la guerre, il en fut pourtant le fujer, & 
fes Paysle theatre, où les deux plus puiflants Princes de la Chreftienté van. 
gerent leurs querelles à fes defpens. Eftrange malheur à ce Prince ! de s'eftre 
trauaille f long-temps pour pacifier les differens d’vn Empereur & d'vn 
Roy de France, l'vn fon Beau-frere & l'autre fon Neueu, & de n'auoir pü de- 
meurer neutre en vne fi fatale coniondture ; & que pour auoir refusé de fe de- 
clarer contre le premier , dontil n'auoit point efté offencé , il ayt efté dé- 
poüillé de fes Eftats par le fecond , à quiil »’auoit rendu que toutes fortes de 
deferences & de feruices. 

Charles nafquit au Chafteau de Chazey en Bugey le 10. d'Octobre 1486. = 
Ileut en fa ieuneffe pour gouuerneur Janus de Duyn, Seigneur de la Val-d'Ife- 4% Gen. 
re, Gentil-homme Sauoyfien, perfonnage de grande experience, mais plus 
propre à viure en particulier , qu'en homme d’Eftat; qui par vne trop gran- 
de aufterité de mœurs eftouffa les premieres chaleurs de la naiffante ambi- Hift.M.s. 
tion de ce Prince, & luy ofta ce defir qui doiteftre naturel aux Princes pour SEC 
les grandes chofes; de forte que pourauoir affecté de luy faire paffer {es ieu- 
nes ans dans le repos , il ne luy attira fur fes vieux iours que des agitations & 

& des tempeftes. 

Ce Prince à fon aduenement , treuua là Couronne de Sauoye chargée de Mem.Ms. 
debtes , à caufe des Doüairieres qui jouyfloient de la principale partie de {es rs 
Eftats : Car Blanche de Montferrat, Vefue de Charles L cenoit les meilleu- 7° 
res places de Piemont : Claudine de Bretagne , Vefue du Duc Philippes {à 
Mere, tout le Bugey ; & Margucrite d’Auftriche , Vefue du Duc Philibert , la 
| Breffe , Vaud , Faucigny , & le Comté de Villars: Outre cela, Louyfe de Sa- 
| uoye, Fille de Ianus de Sauoye, Comte de Geneue auoit par engagement la 

plufpart du Chablais. Ainf Charles obligé de n'auoir des pensées que pour 
| la paix, enuoya des Ambaffadeurs au Pape , au Roy Louys X I L & aux 
| Cantons de Berne , de Fribourg & de Soleurre, pour renouueller Jes an- 
ciens Traittés d'alliance & de confederation qui eftoient entr'eux & la Roya- 
le Maifon de Sauoye; & à mefme temps il depécha aupres de l'Empereur, 
| Amé Bäfon de Viry ; pour auoir l’Inueltiture de fes Eftats, qui luy fut ac- Tir. dx 
cordée par Patentes dattées à Strasbourg le cinquiéme de May , de l'an mil SE 
cinq cens cinq. di 
L'année {uyuante , Charles paffa les Monts, & fit fon entrée folemnelle à Finger 
Turin au mois de Mars , où il fut reçeu auéc vne magnificencé éxtraordi: 4. Tan: 
Inaire : Mais il n'y demeuta paslong-temps, parce que l'Euefque de Syo 
& les Valefans firent quelques hoftilités du éofté de Chäblais , efperants MAIS. 
d'auancer leurs limites , & de continuer leurs vfurpations. Le Duc t'en du Prefid. 
eut pas pluftoft l'aduis qu'il vinten Sauoye , dréffa vne Armée de dix mil Eambert: 
hormes; & en donna là conduite à François de Luxembourg , Vicomte de 
Maïtigues ; plus homme d’efprit que de imain, qui au lieu d'employer prom- 
-ptement ces Trouppes dans leuf preiier feu , le laiffa ralentir par vn {e- 
iour itiutile à Euyan fur le bord du Lac Léman: Cependant les Bernoïs, 
comme voyfins & alliés, prirent connoiffance de ce different ; moyenne- 
rent des T'refues ; & à la fin negotieréñt vne paix. Ainfi Martigues s'en re- HE à 
tourna fans éoup ferir, né rapportant au Duc qué des éxcufes & des plain- FE 
tes contre ceux de Gencuë, qui he luÿ auoient pas enuioyé l'artillerie qu'il m s. 
leur auoit demandée ;& par cette faute Martigues perdit l'occafion dé van- 
gerle Duc dés iniures des Valefäns, & de repréndre ce du'ils auoïent pre- 
cedemment vfurpé fur le Chablais, fans autre Titre qué celuy dé la bien- 
féance. Ceux que le Duc enuoya de fa part aux lournées & Dietres qui fe 
tindrent pour cette paciftation furent ; Philippés Cheurier Prefidené 
THIS Patrimonial 


| 
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Patrimonial de Sauoye , Benoift Tortellet , Maiftre d'Holtél du Prince , & 

Eftienne de Capris, Treforier general de Sauoyc. 

Sur la fin decette année ce Prince traitta pour quinze mil efcus auec Ma- 

Tir. de rie de Luxembourg ,Comteflede Vandofme, & defaindt Paul , & auec Fran: 
PArchité coife de Luxembourg fa Sœur, Efpoufe de Philippes de Cleues , Seigneur de 
RS Rauaftain , Gouuerneur de Gennes ; & Arniral du Leuant, de tous les droits 
qu’elles auoienr contre le Duc, pour le reftat de la dot de Marguerite de Sa 
uoye leur Mere. Marc dela ClayetteEfcuyer, & Daniel Scarampa furent por- 
teurs de leur Procuration. 

. La guerre des Valefans efteinte, le Duc en vid naiftre vne autre en fon | 
voyfinage , où il fut obligé de s'interefler. Le Roy Louys XI. ayant fait 
deffein de faire la guerre aux Genois, qui s'eftoient reuoltés contre luy, en- 
uoya le Seigneur d'Alegre pour faire leuer le fiege de Monaco mis par les 
Genois , Charles luy donna vn notable fecours d'hommes, d’Artilleries & de 
Auton  munitions:Et depuis le Roy Seftant mis en chemin au mois d'Auril de l'an M: 


Res CCcCcC. VIL. le Duc luy alla au rencontre iufquà Ouk, fuyui des 
j $ s-hommes de fes Eftats , le conduifit à Mont- 


ch1618, principaux Seigneurs & Gentil 
De calier , & le voulut accompagner iufqu'à Genes , luy offrant feruice de fa 


rie . perfonne , fecours de fes gens & lesclefs de fes Villes, dont fa Majelté ere 

mercia; & apres que le Roy eut efté Maïftre de Genes ,& qu'il fut de re- 

tour à Milan, Charles y alla pour luy témoigner la ioye qu'il auoit d'vnefi 

belle conquelte. Cefurence temps-là que Louys X 11. fort fatisfait des 

foins que Charles auoit pris de fire fournir à fon Armée toutes les chofes 

Pi neceffaires qui fe trouuoient en fes Eftats, luy donna vne penfion de vingt 

Are. Tan. mil liures tous les ans fur le Duché de Milan; & permit par Edit datré à Blois 

ne le 24. de Nouembre, que les Monnoyes d’or & d'argent que ce Prince fai- 

VArchine Loic battre à Chambery & à Geneue, euffent cours dans tout le Royaume de 
de Turin. France. 

Tir.den Le vingt-huictiéme de Januier füiuant , le Pape lules luy enuoya vné 

Cham des cfpée & vn chappeau benifts, auec les mefmes Eloges que le Pape Sixte 

Sora A quatriéme auoit donnés au Duc Philibert, luy faifant vn pareil pre 

fent. 

Hift du Peu de temps apres, le Pape, l'Empereur Maximilian & les Roys de 

Cha France & d'Efpagne ayants fait Ligue offenfiue & deffenfiue contre les 

8 Venitiens à Cambray : Il y eut vn article , par lequel il fat referué que 

“di Charles Duc de Sauoye y feroit compris , pour l'interet qu'il auoit de 

Done qa, LCCOUUTE le Royaume de Chypre que les Venitiens luy detenoient ; c'efl 

pourquoy l'Empereur luy enuoya vn Ambaffadeur pour {çauoir sil defi- 

roit entrer dans la Ligue : Le Duc y confentit , & deputa à l'Empereur. 

Amé Baron de Viry , Mercurin Seigneur de Gatinara, Prefident de Brefle 

& de Bourgogne , & Benoit Tortellet Seigneur de Monteftruc fon 

Maitre d'Hoftel , & depécha à Louys XII. Janus de Duyn Seigneur de la 

Val-d'Ifere fon Confeiller & Chambellan , & François Prouana Collareral 

de fon Confeil, pour en faire toutes les declarations neceffaires. Les Patente 

de leurs Ambaffades font dattées à Turin le 10. & 12. de May de l'an M 

Paul ce IX. en prefence de Louys Baron de Miolans Comte de 

ontmayeur Marefchal de Sauoye, de Taques Comte de Mazin Gour 

uerneur de Vercel, du Seigneur de Diuonne Prefident du Confeil, de Cla 


po ée : 
su Scigneur de Balaifon, & autres perfonnes notables du Confeil di 
uc. 


Guicciard. 


L7. 


Le 
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Le Roy par declaration du neufviéme de May ; auoît dé-ja compris pag.492. 
| Charles en cette Ligue , & donna combat aux Veniriens , à la fameufe 
| Bataille d'Agnadel. C'elt de cette journée qu'vn Hiftorien du temps dec 
À Qe le Duc &r fes Estats , furent fort refiouys ; tant à caufe de la part que ce Louys 12 
| Prince prenoit aux profperités du Roy ; comme fon bon parent , voyfin , feruiteur 
| cr allié ; comme aff par l'efperance qu'ilconçeut de ce Succès, de pouoir retirer 
| des mains des Venitiens Le : oyaume de Chypre.qu'ils auoient occupé depuistrente-ans 
| fans titre, par force &> violence fér Jes Predeceljeurs. 

Les Suyfles jaloux des profperités du Roy & animés par les Venitiens, cs a 
| ayants pris refolution l'an mil cinq cens dix, de defcendre en Italie, pour 44.9. : 
| s'oppoler à {es Vidoires , le Duc .leur refufa le pañlage de la Val- " Hé, 
d’Aoufte, qu'ils luy auoient demandé, & enuoya cinq cents cheuaux à Y- CE 
| uréc, pour leur empefcher l'entrée d'Italie de ce coftélà , pendant que Chau- 
| mont Gouuerneur de Milan , fe difpoloit d'en faire autant fur les autresaue- 
| nuës du Milanois. 

En mefme temps Iean du Four, natif d'Annecy, quiauoit elté Secretaire #4b+r. 


in Carolo: 


| du Duc , eftant forty dela Cour pour quelque defplaifir qu'il auout reçeu de la ;. 

|Val-d'Ifére , fe retira en Suyfle & fe mit fous la protection des Cantons de Memoire, 

| Berne & de Fribourg, qui luy donnerent droit de Bourgeoilie , & pour les ET 

| payer de cebien fait , il leur remit deux Titres qu'il auoit forgés + Par l’vn def Lambert. 

| quels, Charles L. du nom Duc de Sauoye leur donnoictrois cents mil efcus: er 

| Et par l'autre, il faifoit Donation de fix cens mil Efcus aux hui Cantons Ms. dé 

es Ligues , & pour feurté leur aflignoit le Pays de Vaud & les meilleures Pirgor 

places de Sauoye : Les Suyffes profitans de l'Infidelité dece fuiet ,enuoyerenr en 

des Ambaffadeurs à Charles , pour eftre payés. 11 deputa des Gens de 

fon Confeil, pour voir ces deux pieces & les examiner , on les reconnut 

faufles ; outre le foupçon qu'il y auoir de ce qu'elles wauoient point 

paru iufqu'älors , & que les Suyfles n'en auoient iamais fait deman- 

de depuis le decés de Charles premier , fous les Regnes des Ducs 

Charles deuxiéme , Philippes & Philibert ; d'ailleurs les Ambaffadeurs 

du Duc alleguoient , qu'il -n'eftoit pas tenu de payer les debres de 

fon Predecefleur , dont il n'eftoit pas heritier. Toutes ces raifons ne gagnerent 

rien fur les Efprits des Suyfles, qui s’opiniaftrants à faire valoir ces deux 
onations ; menacerent le Duc de luy faire la guerre, s'il ne leur donnoit 

farisfaction. Il £ plaignit d'vne prerention fi iniufte au Pape, à l'Empereur, 

& à la Ducheffe Marguerite d’Auftriche : Mais il n'en reçeut du com- 

mencement que des Lettres efcrittes aux Suyfles , dont ils ne firent 

comte. 6 FN 
Depuis le Roy y enuoya Humbert de Ville-neufue premier Prefident de s.demr. 

Dijon , & Lambert Gentil-homime de fa Maifon , dont les Inftruétions font de le Mas 

datrées à Blois.le feptiéme de Mars mil cinq cens dix ; ce qui fur pourtant 

fans effet. Ainfi apres plufieurs affemblées , Charles fut contraint de s'a- 

uancer-iufqu'à Gencue auec des Roses , dans la refolution de refifter 

aux Suyfles , qui temoignoient de le vouloir attaquer : Les Geneuois 

le reçeurent comme leur Souuerain & fous le Poyle porté par les Syn- 

dicqs : Les ruës eftoient tapifsées , l'artillerie joüa, & les feux allumés 

aux principaux endroits de la Ville , donnoient des preuues de la ioye 

que le Peuple auoit de fa venuë : Il en declara le fuiet aux Syndicqs , & 

leur dit que fe voyant fur le point d'entrer en guerre auec les- Suyfles, 

il vouloit faire fa place d'armes à Geneue & fortifier le Bourg de fainct 

Geruais. A cette En ouuerture le Peuple trauailla à la fortification, 

auec tant d'affection & de zele , que le Duc en demeura fatisfait : Ce- 

pendant 
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pendant lés Ambañadeurs que Charles atioit énuoÿés aux Aa » Pl 
simlende {toit que d'en venii auf mains ; capitulerent NS k pe 
RepHel. que Charles eut du defauantage ef ce Traitté 5 patce qu'on l'ob ei 
ia de payer partie dece , doit il né deuoit rien: Huy fut neanrmoins vrile 4 2 
PR ce que cela luy fraya le Chemin de Falliance qu il fit au mois de re € L 
Fo l'an mil einq céns douze, al Diette deBade;auec tous lés Cantons, aquelle Le 
D. pour vingt-cinq ans. Les Princtpaux Aïticlés font:Que lents fuicts oinréiciere 
en bonne mien les uns auec le avirés ; auec toite liberté four le cointrcé 
ponr les paflages : Qu'en cas deproés ôm éléroit des Tiges èn ombre efgal ; dé part & 
d'antre ; qhi appelleroïent les parnes à Bienne ; pour cvmidér le différend Jornmaire- 
rent : Que files Suyffes auvient guerre, le Duc leur enuoyerôit à [es dépèns fix teits 
Cheuaux ; pouruen qu'il n'eut point de guerre en [on Paÿs : Que f le Dai éfloit attaqué 
ll dans fes Eflais ; les Suyffes luy fourniroient &) Joxdoyeroient Je mil hommes dé pied , 
[pt àcondition que le Duc ne s'en férhiroit point ch “one ii randle , Che leur féroit 
AI pas paller la Mers finalement que le Duc ny les Suyfes ne donneroient Acte Bour- 
4 | geoifie à leurs fuiers de Suylle (2 de Sanoye 3 finon 4 CCWX Qui aurorent tranfporté leurs 
NRA UE 1 perfonnes &* biens d'u Paÿs a autre. see à 
| AU Cette Alliance donna tant de reputation à Chaïles ,aüprés du Pape & 
ME AL ( Ro du Roÿ Louys douziémé , que ces deux Princes éftañs deuenus En- 
LUE fiden: L- nemyÿs, & Jules ayant refolu dé chaflér les François d'Italie ; éfcriuit au 
| [A bat. Duc, pour difpoler les Suyfles à fe ioindre à Sa Sainteré. Le Roy de fon 
À ll coité , pria Charles d'éftreentremetteur d'vne Alliance auéc etx ; la tugeant 
nl 2 abfolument neceffaire ; pourle deflein qu'il âuoit de récouurer lé Duché 
| MUALUE de Milan. L'Eimpeïeut panchoit du party du Pape; ce qui ietta Charles! 
| dans de grandés perplexités : Car quoy qu'il luy fut fort glorieux d'eftre re- 
(or | cherché par tañt de Poténtats; 1ly auoir néañtmins du peril à fe déclarér:# 
Îl | Il creut donc de s’en deméfler plus honriorablérnent , en effäyant de recon-# 
| | cilier le Pape&leRoy : Ilenuoya à cét effet Bagnol eà Ambañlide au Pape, 
qui fut arrefté à Rome , fur le foupcon qi'eut Sa Säinteté, qu'il eftoit} 
{|| fauorable aux François , dont Charles aÿañt éü aduis ; én dépefcha vni 
autre : Mais ce füt fâns effet tant lefprit de fulés eftoit éloigné de la 
| | Paix. Cét effort n'ayant] pas’ reüfli; le Duc entreprit d'vnir les Suyfles 
| auec le Roy : La difhculté fut grande potirles äbouchenenits ; parce qué 
les Suyfles gloïieux de { voir en fi grande confidérätion refuférent 
d'aller en France , pour parlementer auéc lès Aiibaffadeurs , du Roy, 
| & leur offrirent fauf-conduit pour veniren Suÿile. Pendant cétté negotia- 
1 tion, Charles qui voyoit des apparences de guerre entre de fi puilants voi 
fins, fit fortifier Yuerdunau pays de Vaud,& donna commencement à la for: 
a | tification de Nice. 
nn . Maïs la moït de Tules changea la face désaffaires d'Iraliéfoh füccefleut. 
| fat Leon dixiéme de la Maïfon de Médicis , qui réchercha auec em 
CITE preflement l'alliance de Philiberte de Sauoye , Sœur du Duc, pour lulien 
(AE dé Médicis Marquis de Soriana fon frere. Aïnf lé Duc aufleuré de cées 
ja U 2ppuy continua à hégotiation auéc les Suyflés , en fiüteur de Louyss 
| dôuiéme : Mais lés refolutions de cette Nation ‘flans péfantes , Len 
[l | Roy Mourut Île premier de lanuier mil cinq Céns quinze , auant\ 
qu'il y eut rich d'atrefté , liflant la Couronne à François prérnier. ; 
AREA . Charles rauy ‘de voir monter fur le Troffie Vni Prince : qui luy eftoit, 
ll he ne 5 7 énuoya vne belle Ambañlade ; pour en tefmoipner 'ENCTE 
| dent L- 6 ation ; Ses _Ambañladeurs furent receus auec toutés les demon- 
ber.  {trations d'amitié imaginables , & chargés par Sa Majellé de cohiurer 
All # leur 
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leur, Maiftre d'entretenir les ouuertures &: les propofitions qui auoient ché 
fures. auec les Suyfles ; de la part du Roy Louys : Le Duc à leur retour 

| dépefcha en Suyfle Pierre de Lambert, Seigneur de la Croix, Prefident 

| des Comptes de Sauoye, pour detacher--les Suyffes des interefts de Ma- 

| ximilian Sforce Duc de Milan ennemy des François , & pour leur faire 
prendre le party du Roy : Le Cardinal de Syon , quieftoit leur chef, ne 
vouloit point ouyr Lambert, qui fut contraint de pañler outre ; & de {ol- 
liciter viuement les principaux des Cantons de Berne , de Soleurre & mem.de 
de Fribourg , pour les porter à la Paix : Mais ilne pât obtenir autre chofe 4 El. 

| qu'vne Diette affignée à Galera. 

= Le Duc ence temps-làeftoit en Piemont, d'où il enuoya en Ambaflade pl 
N = g fchiue, 

|: à Rome, Louyÿs de Gorreuod Euefque de Maurienne , Pierre de. la Baume de Turin. 

|. Abbé de fainé Claude , Jean Phihbert de laPalu Comte de Varax, & Ber-- 

: Re ce À Hifi.chro. 
|. nardin Parpaglia fon Confeiller, pour rendre obedience au Nouueau Pa- Péd. api" 
Fpe , & pourile remercier de la faueur que Sa Sainteté luy auoit faite d'e- Pingor. 

riger l'Eglife Gathedrale de Turin en Metropolitaine , & celles de Cham “# 7# 
bery & de Bours en Brefle en Cathedrales. 

Francois premier eftoit à Lyon , qui fe preparoit auec vne puiffante At- 
mée à pafler les Monts, pour entreprendre la conquefte du Duché de Milan. 
Et les Suyffes quiiugeoient bien que le faix de la guerre tomberoit fureux s'a- 
uancerent dans le Piemont, pour s’oppofer au Paffage du Roy; le Duc le leur 
vouloit refufer parle Piemont; mais n'eftant pas eneftat de leur refifter, ilfut ,,,,.4 

| contraint de ceder à la force : Cette infolente Arméetrauerfa le Piemont &fe 4guino. 

L- faifit de Briqueras , de Cony , de Pignerol , de Suze & de Saluces enuiron la 
fainc Iean de l'an mil quatre cens quinze ; Profper Colomne , quieftoir 

| Fvnde leurs Chefs leur perfuada qu'ils eftoient aflés puiffants pour com- 

| battre le Roy & pour fe rendre Maiftres du Piemont ; & dans cette te- 
meraire pensée , Colomne par auance prenoit la qualité de Comte de 

| Carmagnole : Le Cardinal de Syon , celle de Duc ‘de Sauoye , & fon 
Frere , celle de Marquis de Saluces ; mais quelque foin que prirent les 
Suyfles de garder les pañfages , Charles de Soliers Seigneur de Morette cn.de 
Gentil-homme Piemontois enuoyé par le Duc au deuant de l'Armée cable 
du Roy , conduifit fi bien le Cheualier Bayard ; la Palice , Aubigny , & Gear. 

_ Humbercourt ; par des endroits qui m'eftoient pas gardés , qu'ils furpri- Bayard. 
rent Profper Colomne à Ville-franche ; le prirent prifonnier auec le chape, 
Comte de Policaftre & autres Capitaines , & eurent du butin iufques à 4, 1. 
cent cinquante mille efcus ; cela eftonna fi fort les Suyfles qu'ils TRS 
abandonnerent les pañlages & {e retirerent en defordre fur le Mila- 
nois , pillants Chiuas & Vercel , parce qu'on leur auoit refusé des 
viures. 

Le Roy pafla les Monts auec toute fon Armée proche de Roques- par- Pingéh. 
cuicre, fut à Carignan & delà à Turin, où le Duc le receut fuperbement; 4. Ta. 
luy fournit des hommes , des viures & de l'Artillerie, & l'accotipagna Fi 

&iufqu'à Vercel, d'où Sa Majefté partit pour aller affieger Nouare, dont les pard.1,;. 

i Suyfles s’eftoient emparés: Ce de à Vercel où Charles ouÿt vingt Am- PA 
baladeurs des Suyfles , qui le prierent de fe trouuer à la Diette de Galera, He. M. 
où il y auoit apparence qu'il fe pourroit conclure ; non Rulement vn rene 
Traitte entre le Roy & eux , mais encore auec Maximilian Sforce. : Le {berr. 

= Duc allaà Galera , René Baftard de Sauoye Comité de Villars & Odet Du Pleix. 

% de Foix Seigneur de Lautrec y furent aufli dela part duRoy:Sforce y en- 

… uoya fes Ambañfadeurs ; le Traitté fut conclu par les foins du Duc ; par 

S. lequel il fac dir : Qu'il y auroit Paix entre la France & les Suÿffes : Qu'ils ten- 
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droientce qu'ils awoient occupé fur le Duché de Milan : Que le Roy à Payeroït qua 

vante mille francs tous les ans, & cé qi leur auoit efté Promis par le Seigneur de la 

Tremoille au fiege de Dijon : Que Masimilian Sfôrce fe departiroit de toutes les preten- 

k tions qu'il auoit [ur le Duché de Milan 5 moyennant de Duché de Nemours ; cure penfion 

is.  dedouxe milefcus, 7 ‘Une Princefle du fang Royal de ol ne efpoufer J 

. Apres cela , Charles retourna-en Piemont ; & comme e Conte de Villars me 

de . & Lautrec alloient à Buffalore pour porter l'argent aux Suyfles : Le Cardinal de B 

ur Syon ennemy capitaldes François ,rompit le Traitté & attaqua Jeur Camp: 

Gaicciard. Je forte que le Roy fatobligé de donner combat à Marignan le treziéme de . 
Septembre, iour de fainte Croix, où les Suyles furent deffairs : Charles eut * 
part à la gloire de certe iournée > bien qu'il n'y fut pas ; car outre que Ï Arül- 
lerie, qu'ilauoit preftéau Roy y fitvn merucilleux effet : 11 débaucha del'Ar- 
inée du Cardinal de Syon les trouppes des Cantons de Berne , de Soleurre 

ping Aug. & de Fribourg ; qui ne combattirent point cette journée ;ce qui ayda beau- i 

Taur.Pap. coup à la victoire : Mais Je Duc ne peût {e trouuer à vne fi fameufe bataille, ; 

pas eftant occupé à reduire en fon obeïflance Ceue & quelques autres Chafteaux 
& Villes qui s’eneftoient fouttraittes pendant le feiour que les Suyfles auoient 
fait en Piemont. 

Gricciærd, Le Pape quis’eftoir auparauant declaré contre le Roy, eftonné de ce fuc- 
cés enuoya l'Euefque de Tricarico au Duc pour s’entremettre d'vn. ac-. 
commodement, où Charles reuflit fibien , qu'il y eutentreueüe à Bologne Î 
entre le Pape & le Roy, ouils demeurerent bons amys ; Sa Sainteté ayant mis ; 
fa perfonne , fes Eftats & toure la Maifon de Medicis fousla protection def 

Bemb. France; Leon X. en remercia Charles par vne Lettre, où iltémoigne de luy 

Eprhi Tone beaucoup obligé des foins qu'ilauoit pris à conduire fi heureufement 
vne affaire de cette confequence. 

L'année fuyuante Charles eftant allé par deuotion vifiter la fainte Bau- 
me en Prouence, le Roy commanda à René de Sauoye Comte de Villars 
Grand Senefchal & Gouuerneur de Prouence & au Parlement d'Aix par, 

+ Lettre du premier de Fevrier, de receuoir ce Prince auec magnifcence ,: 

es par toutes les Villes où il pafferoit allant & venant de la fainte Baume | 

de Nice. auec pouuoir de déliurer des prifonniers pour toutes fortes de crimes, 
fors de Leze Majefté. Et le Roy apres la conquefte du Duché de Milan, 

Paradfiu, Sen retourna en France & eftant à Lyon touché d'yn mefme mouuement, 

3.ch.99. de pieté , rendit à pied vn vœu au faint Suayre de Chambery , qu'il. 

auoit fait le iour dela Bataille de Marignan , ou tous les principaux Sei- 
gneurs de la Cour fuyuirent Sa Majefté : Le Duc y reçeut le Roy auec vne 
fomptuofite fi extraordinaire , que Sa Majefté partit de Chambery fort 

Atisfait, 

Mais Charles qui auoit pañion pour les intercits de la France , la vou- 
lut faire efclatteren des chofes plus effentielles : Le Roy Fauoit prié de 
negotier vn Traitté auec les Suyfles , & quoy que l'entreprife É fort 
difficile , à caufe du dépit qu'auoit eü cette nation, d'auoirefté mal trait- 
tée à Marignan , & des empefchements qu'y apportoit le Cardinal de 
Syon : Le Duc toutesfois enuoya le Prefident de la Croix - Lambert en 
_ Suyffe , pour en faire de nouuelles ouuertures , où il agit auec tant de 
menega Prudence & de chaleur , que les Suyifes confentirent à vne affemblée à 
Lamber. Geneue , où le Duc fe treuua; le Roy y depura Pierre, Seigneur de la Gui- 
pr che 5 les Cantons y enuoyerent auff leurs Ambaffadeurs : Enfin Charles 
Difarp. ui eltoit Fntremetteur , apres auoir furmonté des difficultés & des ob- 
delle cape facles qui paroifloient inuincibles , l'Alliance de la France & des Suyiles 
di Saga. fit conclue le iour de fainét André , de l'an mil cinq cens feize, 
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Tant de bons offices rendus au Roy ; perfuadoient à Charles qu'il  deuoit 


tour promettre de fa Majefté; cependant il 


futbien furpris de voiren peu de 


temps fes bons offices oubliés; & de receuoir dés menaces d’où il 


n'efperoit 


que des faueurs. Nous 


ions dir que le Pape Leon X. à la priere du Duc , auoit 


érigé lesVilies de Chambery & deBourg en Brefle en Euefchés lan r 515. 
dontles Dioceles furent composés de tout ce qui dependoit de celuÿ-de Gre- 
noble & dé Lyon ,en Sauoye, Brefle, Bugey, Dombes & Comté de Bourgo- 
gne*: François I. l'Euefque de Grenoble; Charles Duc de Bourbon , $ 


Sei- 
gneur de Dombes , l'Aïcheuelque & le Chapitre de Lyon s'y cftoienc 
opposés , & toutesfois la chofe auoit pafsé à Rome, parce qu'en ce temps- 
la le Pape & le Roy n'eftoient pas bien enfemble; & Leon X. dont le 
Frere auoit épousé vne Princelle de Sauoye ne pouuoit rien refufer à Charles; 
Neantmoins apres la reconciliation du Roy auec le Pape, François L. fit de 
grandes inftances à Rome pourla reuocation de ces deux Bulles, & l’obtint: 
L’execution en fut addrefsée aux Euefques de Glandeues & de Ieropoly, & à 
l'Abbé d’Aifnay par fa Sainéteté , qui furent à Chambery & à Bourg: Mais 
le Duc y apporta de l'empefchement für les lieux, & les Commiflaires furent 
contraints de s'en retourner fans rien faire. 

Charlesfe plaignoit, que le Pape fans l'oüyr , auoit fupprimé ces deux 
Euefchés , & enuoya à Rome pour dire fes raifons , & pour en auoir Le refta- 
bliffement ; mais le Roy n'y voulut iamais confentir , bien quele Duc offric 
de procurer que les Eucfques de Turin , de Geneue & autres qui auoient vne 
partie deleurs Diocefes en France , en fiffent cefion aux plus prochains Euef- 
ques, felon que le Roy enordonneroit : L'Empereur Maximilian en écriuir 
mefme au Roy, à la priere de Charles ; Er quoy que la chofe ne fur pas de 
grande confequentce ; fieft-cè que Frañçois L. ne fe voulut point relafcher de 
1° fa premiere feuerité : au contraire, il écriuirau Duc, Qe s'il ne fe departoit de 
lna cette pretention: S'il ne restituoit la paït ds biens de Lossyfe de Sanoye fa Mere en 
| du l'hoirie du Duc Philippes &> de Marguerite de Bourbon fes Pere&) Mere , Wercel 
ee comme dependant du Duché de Milan , er Nice comme menbre du Comté de Pro- 
We wence:& sil ne r ndoit à René de Sanoye le Cornté de Villars €? les autres Terres 
dout joïyfoit Maïguerite d°Auftriche ,1lluy féroit la guerre: Cette menace fit 
bien reconnoiftrerau Duc qu'il ne falloit plus rien efperer de la bonté du 
Roy, & que fes ennemis auoient aigry l'efprit de fa Majefté fous vn pretexte 
fort leger, puis qu'elle luy faifoit des demandes de certe nature , & auec fi peu 
de fondement : Ilenuoya pourtant des Ambafadeurs en France pour eflayer 
d’appaifer le Roy ; Mais René de Sauoye qui auoit toufiours fur le cœur les 
déplaifirs qu'il auoit reçeus en Sauoye du Duc Philibert & de la Ducheffe 
Marguerite d’Auttriche , eut tant de credit aupres du Roy que les Ambañà- 
deurs furent renuoyés mécontents; & ils ne furent pas fi toftarriués en Sa- 
— uoye, que Normandie Heraut d'Armes du Roy qui les fuiuoit , vint deffier 
FL le Duc à Suze, & luy declarerla guerre. Charles fit vne genereufe réponce 
de à l'Heraut en ces termes : Mon amy ,iene fis onques au Roy que tout feruice ; 
A Penfos bien pour eftre Jon tres-humble Seruiteur & Oncle anoir autre bien de luy : ay 
la fait tout mon effort pour luy faire entendre le bon vouloir que ay de demeurer 
te soufours en Ja bonne grace , € le tort qu'il a de sefire ainff triité contre moy; 
De jaçoit ie connoille mes forces n'eflre point à parangonner aux Jiennes ; puis qu'il 

2e day plaiff entendre raifon mais prendre mes Pays: le me trewueray à l'entrée 
pour la deffence d’iceux ; € auec l’ayde de Dieu @) de plufieurs Seigneurs mes 
Parents ; Amis co Alliés ,vesfere me bien defendre, @ les garder. Ce difcours 
finy , l'Heraut fut congedié ; & le Duc luy fit donner vne riche robbe qu'il 
portoit,& vne paire de gans pleins d'efcus. 
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s palfa en Sauoye, fit faire monftre generale à . 


tous fes Sujets , & depécha des Ambañadeurs au Pape & à l'Empereur pour 
auoir fecours. Le Prefident Lambert fut deputé en Suyffe où il fit en forte 
que les Cantons, nonobftant lafraifche alliance qu'ils auoient faite auec le 
Roy, enuoyerent vn Heraut en France pour prier fa Majefté de ne point fai- 
re la guerre au Duc de Sauoye , autrement qu ils feroient contraints de re- 
noncer à fon alliance. Le Roy refpondit à l'Heraut qu'il n'auoit jamais eù 
intention de faire la guere au Duc, mais feulement de luy faire compren- 
dre qu'il auoit tort de refufer les chofes que fa Majefté auoit fouhaittées de 
luy ; Ainfi cette menace s’éuanoüit pour ce coup ; par la generofité des 
Suvylles : Et Charles eftant allé au Pays de Vaud prit occalion d'aller à 
Berne & à Fribourg pour les en remercier; Il ÿ fut reçeu & regalé, & les 
Alliances vieilles &nouue'les farent confirmées par tous les Cantons, dont 
les Ambafladeurs s'eftoient rendus à Berne, 

Au retour de Suifle, le Duc sarrefta à Laufanne pour terminer quel- 
ques differens qui eftoient entre l'Euefque & les Habitans: Mais apres fon: 
depart , ceux d’entre les Citoyens qui ne voulurent pas entretenir le Trait: 
t chercherent protection aupres des Cantons de Berne & de Fribours, 
qui leur accorderent la Bourgeoifie, au preiudice de ce qui auoit efté {o- 
lemnellement promis & iuré par le Traitté d’Alliance fait auec le Dué l'an 
M. CCCCC. XII. A l'exemple de Laufanne, Geneue rechercha auffi la 
Bourgeoifie de Fribourg & de Berne; Charles y alla pour lempefcher, mais 
au lieu d’vfer de feucrité contre les Autheurs d'vn deffein fihardy , il fecon- 
tenta de faire affembler les principaux de la Ville , de leur faire faire des 
remonftrances par Gabriel de Laudes fon Chancelier ; qui n'opererent rien 
fur des efprits déja débauchés ; Enfin la Bourgeoifie fut accordée par les 
Fribourgeois , auec promelles de la garantir. 

Charles qui eftoit allé à Tonon,aduerty de ce defordre , commanda 
qu'on fi le procez à ceux qui auoient fait la negotiation, mais trop tard: 
Pecolat l’on des Complices ayant efté arrefté , fit vne agte d'Yne méchan- 
ceté genereufe & remarquable, il {e couppa la langue pour ne rien con- 
feller, & en fe priuant de l'vfage de Ja parole, fauua la vié à fes compa- 
gnons. Cependant le Duc qui reconnoifloit que des reedes dont il s’e- 
toit feruy cftoient trop doux pour appaifer le mal, affembla des Troup- 
pes, fe mit à la tefte, & alla à fain@ lulien, d'où il enuoya l'Heraut nommé 
Chablais, fommer les Geneuois de luy ouurir les Portes:ills le refufent , & 
donnent aduis aux Fribourgeois des demarches du Duc ; Ceux-cy depé- 


te] 
chent des Ambaffadeurs à Charles > pour le prier de ne point mal traitter 
leurs. Bourgeois & Alliés : À mefme temps le Clergé de Geneue fort de 
la Ville , fe rend au Camp , & demande le pardon de la Ville, & 
l'obtint. 

Le Duc y fit fon entrée à cheual , armé de toutes pieces , fors du calque, ë 
que wateuille fon premier Page d'honneur portoit : Il eftoit fuiuy de trois q 
gros de Caualcrie, conduits par Claude de Menthon Seigneur de Mon-à 
motier. Les portes de la Ville furent abbatuës, pour marque d'vne plus® 
grande foûmiflion. Le Duc mit pied à terre en la Maifon appellée de 
Nice, & le Comte de Geneuois en l'Hoftel de Ville ; toute l'armée fe lo- 
gea dans la Ville. La Caualerie commandée par Montrotier eut fon quar- 
Her à fainét Geruais , les Trouppes du Pays de Vaud au Faux-bourg de 
cine Leger : Celles que conduifoit Alinges-Coudrée, au Môlart : &e cel 
ar A ro Ve M 

) E au Duc les clefs de la Ville & de l’Ar- 
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À mefme temps Charle 


EU Am MI 


De la Royale Maifon de Sauoye, 62y 


fenac ;on ofta les chaifnes des ruës ; les armes aux Habitans 3 & le bâtail des 
cloches 
Les Fribourgeois qui auoient pris les armes pour fcourir les Gencuois, 

eftoient défja à Morges , où ils {e faifirent d’Aymé de Geneue, Baron de 
| Lullins, Gouuerneur du Pays de Vaud, menaçans de le mal traitrer, fi le 
| Duc ne laifloit ceux de Geéneue en paix: Mais ce fecours s'eftant treuté trop 
| foible, Lullins fe dégagea de leurs mains; & les Fribourgeois s'en retourne- 
| rent fans autre exploit qued’auoir fait payer à ceux de Geneue les fraiz decetre 
| Jcuée de bouclier. 

F. Le Duc fe croyant en repos, alla à Chambery , où il fit de nouteaux 
} Statuts de l'Ordre du Collier de Sauoye, par fes Patentes de l'vnziéme de 
: Septembre milcinq cens dix-huit, à fin de le reftablir en {à premiere fplen- 
deur, dontileftoit vn peu décheu. Ilen changea le nom, & voulut qu'il 
| fut appellé l'Ordre de l'Annonciade à l'honneur dé la tres-glorieufé Vier- 
| ge Marie; y adiouftant quinze Rofes blanches & rouges aux quinze Lacs 
| du Collier , auéc l'ancienne Deuife de F ER T : Ordonnant qu'au pen- 
| dant du Collier, quiauparauant eftoit vuide, il y auroic la Figure de l’An- 
| nonciation de Noftre Dame. Ces nouucaux Statuts furent iurés par le 
| Duc , qui fe declara Chef & Souuerain dé l'Ordre, par Philippes de Sauoye, 
| Comte de Geneuois fon Frere ,par Iean Comte de Grueres , & par Tho: 
| mas de Valpergue Comte de Mazin, qui furent des premiers Cheuäliérs de 

cét Ordre apres ce changement; dont Fauin a mal à propos cotré le temps 
fous l'an M. CCCC. XXXI V. 

Ce futen fuire de ce reftabliffement que le Duc fit celebrer auec folems 
nité en la fainéte Chappelle du Chafteau de Chambery; la Fefte de l'Ordre, 
le iour de la Fefte de l'Annonciation de Noftre Dame ; Vingt-cinquiémé de 
Mars mil cinq cents dix-neuf: Où fe creuuerent le Duc Chef & Souuerain 
ide Ordre , Philippes de Sauoye, Comte de Geneuois , Baron dé Fouci: 
gny & de Beaufort, Ican Comte de Grueres , Baron d'Aubonne , & Sei- 
igneur d'Oron, Thomas de Valpergue, Comte de Mazin, Claude dé Sa- 
uoye, Seigneur de Raconis , René Comte de Chalant , Seigneur de Va- 
engin, Baron de Bauffremont; lean-Philibert de la Palu, Corne de Va- 
rax & de la Roche , Seigneur de Varemibon , François de Luxembourg, 
Vicomte de Martigues , Seigneur de la Freté ;, de Cuyfieu & dé Duyn, Hü- 
gues Baron de Miolans & d’Armance, Comte de Montmayeur ; Guillau- 
me de Vergy, Baron de Fonuens, Seigneur de Champlite , Märefchal dé 
Bourgogne par Procureur, & Claude d'Eftauayé , Euéfque de Belley ; Chan: 
cclier de l'Ordre: 

L'Empereur Maximilian eftant decedé le douziéme de Ianuiér mil cind 
cens dix-neuf, les Electeurs affemblés à Francfort ; éléurent le dix-huiétiémé 

de Juin faiuant, Charles d’Auftriche Roy d'Efpagne , à l'exclufon de Fran- 
çois I. c'eft où commença la haine de ces deux Potentats : Lé Duc fui la 
nouuelle de cette éleétion ; depécha Salenoue en Efpagne, pour en témois 
gner fa ioye au nouucl Empereur, auéc chargé expreffe de luy faire des 
propofitions de paix auec la France, fut la iufte apprehenfon que le Duc 
auoit d’vne fouerre entre ces déux Princes : L'Empereur réçeut cé coms 
pliment & ces ouuertures de paix fort agreablemerit, & témoigna à Sale- 
noue qu'il confentiroit de bon cœur que le Duc s'en mélar : L'Empereur 
eftoit {ur le poinét de partir d'Efpagne pour aller fe faire couforinet eri 
Allemagne silarriua par merà Fleflingue en Ze'ande, où il fut encore fa: 
lué & complimenté de la part du Duc par le Prefident Lambere, qui re- 
geut de luy bsaucoup de ciuiiités, & les mefmes afleurances d'vne €htieré 
KKK&e 3 inclinatioti 


Caprésu 
Catal. des 
Chu de 


l’Annonc: 


Theatr. 
d'hon. & 
de Cheu. 


Mer.MS. 
du Prefids 
Lambetr: 


Mem. de 
du Bellay. 


Titr. de 
Arch, de 
Turin. 


if. Dif- 
corfo delle 
cof. di 
Sanoya. 


Hift. de 
Chill. 
MS. 


Mein.MS. 
du Prefd, 
Lambert. 


Ping. 
Ang. Tan, 
Preuves 
pag.493. 


630 Hiftoire Génealogique 

inclination à la paix. De là l'Empereur prit le chemin d'Allemagne, &: 
s'arrefta long-temps à wormes, où Philippes de Sauoye Comte de Gene- 
uois luy demanda l'Inueltituredes Eftats du Duc fon Frere:'A méfie temps 
y arriuerent les Ambaffadeurs du Pape , du Roy, & du Roy PU 
qui propoferent auff la paix. Et quoy que les apparences en fuffent bel es, 
il y eut pourtant guerre entre l'Empereur &le Roy , à laquelle les differens 
de Robert Seigneur de la Marck & de Sedan Duc de Boüillon , & du Sei- 
gneur d'Emeryes-Raulin donnerent commencement : Et dés-là l'Empereur 
pour defobliger le Roy, s'engagea de reftablir François Sforce $ Frcre de 
Maximilian Sforce , au Duché de Milan ; & le Pape eftant entréen deffiance 
de François I. fe joignit à l'Empereur pour chafler les François d'Italie. Je 
laiffe toutes les particularités de cetre guerre , qui n’ont. point de connexité 
auec cette Hiftoire , pour dire feulemént : Que l'Empereur ayant fçeu que 
lc Roy vouloit faire pafler des Trouppes en Italie , enuoya le Comte de 
Gatinara au Duc Charles, pour le prier de leur refufer le paffage , & de sv- 
nir à luy : Mais Charles qui en preuoyoit les fuites ne s'y pât refoudre , & 
voulut demeucer neutre;qui eftoit ne extraordinaire deference qu'il rendoir 
au Roy parce que fon mariage venant de fe conclurre auec Beatrix de Por- 
tugal Belle-fœur de l'Empereur, il fembloit que Charles dût pluftoft s'atta- 
cherà ce party qu’à l'autre. 

La nouuelle Duchefle fut reçeuë à Nice par le Duc fon Mary , auec 
vne, magnificence incroyable, & de là menée à Turin, où elle fit fon en- 
trée au mois de Mars mil cinq cents vingt-deux. Les Peuples de Pie- 
mont afñemblés à Vigon Îuy firent prefent de cinquante mille florins, 
mais la pefte seftant mife à Turin, le Duc fit Vœu au Saind Suayre de 
Chambery , qu'il accomplit à pied , auec douze Seigneurs des plus fami- 
liers de fa Cour. Solyman ayant pris Rhodes cette mefme année apres 
vn long fiege, le Duc donna retraitte à Nice au Grand Maiftre & à fes 
Cheualiers, iufqu'à ce que Charles V. leur eut donné l'Ifle de Male, quieft 
vne autre marque de la pieté du Duc. 

Cette année le Roy ayant perdu le Duché de Milan , les François fu- 
rent chafsés d'Itahe; ainfi Charles ne voyant rien qui pât luy donner de 
lombrage en Piemont, vint en Sauoÿe ,où la Duchefle fon Efpoufe n'a- 
uoit point encore cfté ; toutes les Villes la reçeurent auec ioye : Mais-en- 
tre toutes les receptions qui luy furent faiêtes ; celle de Geneue eft me- 
morable ; la Ville fortit en armes, les Habitans portoient la liurée de la 
Princefle; trois cents Femmes veftuës en Amazonnes l'attendirent au Pont 
d’Arue ; elle entra fur vn Char de Triomphe : 11 y eut des feux de ioye entous 
les quartiers de la Ville, & des batailles nauales fur le Lac ; Mais toutes ces 
réjoüyflances extraordinaires eftoient dés auant-coureurs d'yne ffcheufe ca- 
taftrophe. 

Cependant François premier qui voyoit que toutes les Armées qu'il 
auoit enuoyées en Italie auoyent efté deffaites , fe refolut de pañler les 
Monts en perfonne auec de nouuelles forces: Charles luy enuoya le Pre- 
fident Lambert, pour luy offrir pañlage, viures & toutes fortes d'affiftin- 
ces ; pour le recouurementdu Duché de Milan ; où l'Empereur aydé des 
Princes d'Italie auoit eftably François Sforce ; Lambert treuua le Roy à 
Lyon, qui pour témoigner qu'il n'auoit aucune pensée de faire la guerre au 
Duc, comme l'on en eftoit en foupçon., fit declaration le dixi:me de Se- 
ptembre mil Cinq cents vingt-trois, qu'il ne pretendoit rien en {es Eftats, & 

€ departoit de tous les droits qu'il pouuoit auoir fur la Sauoye & fur le 


Comté 
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Comité de Nice, témoignant par là que la demande qu'il en auoit faite 
auparauant au Duc, eftoit pluftoft vne marque de menace qu'vn deffein 
formel de les rechercher. Lambert qui auoit veu en lefprit du Roy quel- 
que difpofition à la paix, en fit rapport au Duc, qui à mefme temps le de- 
pécha en Efpagne aupres de l'Empereur , où il trauailla fi bien, que fi le 
Roy eut volontairement quitté Fontarabie (qui fut perduë peu de temps 
apres) il y auoit d'apparence à vne bonne & ferme paix ; nonobftant les em- 
pefchemens qu'y donnoit le Conneftable deBourbon, forty mécontent du 
| Royaume, & quiseftoit jeté dans le party de l'Empereur : Sa reuolte em- 
pécha le Roy d'aller en Italie, craignant quele Conneftable n'eut de gran- 
des intelligences dans le Royaume, & qu'en fon abfence fon party n'y ex- 
1: citat de funeftes mouuements; & fa Majefté fe contenta d'y enuoyer fon 
armée, commandée par l’Admiral de Bonniuet , dont les entrepriles fu- 
rent toutes fi malheureufes ,ou fi mal executées , que bien loin d'y fai- 
re quelque progrez, il perdit-cout entierement ce que les François ÿ auoient 
gagné. 
1 Ce nouueau defaftre piqua fi fenfiblement le Roy, qu'apres auoir fair 
bn d'extraordinaires preparatifs, il vint à Lyon au mois d'O&obre de jan M. 
le CCCCC. X XI V. refolu de pañler les Monts en perfonne, efpe- 


Fr.Len 


Late, rant par fa prefence de plus fauorables fuccez , que par le miniftere dé. 


(+ Les Gencraux. Tous les Princes d'Italie, le Pape & les Venitiens eftoient 
| eftroittement ligués auec l'Empereur, & n'y auoit que Charles qui fa- 
| uorizât les defleins du Roy. Aufli fa Majelté eftant arriuée en Piemont, 
le Duc l'uy fat au rencontre, fecourut fon armée de viures , facilita fon 
| paflage, &luy donna des hommes auec tant de franchife : Que le Roy 
ayant pris Milan , & aflicgé Pauie , pour reconnoiftre les bons offices qu'il 
| auoit receus de luy en vne fi importante coniondure , par Patentes de l’vn- 
Has, Ziéme de Nouembre fuiuant , luy donna vne penfion de douze mille 
( liures par an , & vne Compagnie de cinquante hommes d'Armes de 
fes Ordonnances entretenus , pour en faire à fon plaifir. Les Paten- 
tes portent, que C'eft pour auoir aydé Le Roy à la Conquefte de Mi- 

| lan. à 
Le fiege de Pauie dura quatre mois , péndant lefques le Pape & les Ve- 
nitiens qui s'eftoient raccommodés auec le Roy, donnerent fujet à Char- 
les de tenter de nouueau la paix; ilen follicita Fort le Pape, qui cftoic 
Clement VII. de la Maifon de Medicis , & eut toufours le Prefident 
Lambert & Confignon , {es Ambañladeurs aupres du Roy , qui alloient 
& venoient au Camp des Imperiaux , pour negotier auec le Conneftable 
de Bourbon & le Vice-Roy de Naples : Mais les dernieres propofitions 
que firent les Imperiaux ayants efté iugées déraifonnables par le Con- 
feil du Roy : Sa Majefté fit dire à Lambert par l'Admiral de Bonniner, 
Qu'il n’y auoit point de paix à efperer ; & qi ne cvouloit point d'appoin- 
tement quà coups de Canm, Sur quoy Lambert prit congé de fa Ma- 
iefté, & fe retira aupres du Duc pour luy rendré compte de fon Ambaf- 

fade. 

Il ne fat pas fi toft arriué à Turin, que l'on ÿ apprit la perte de la Ba- 
mar. taille de Pauie, & la prifon du Roy, arriuée le iour de fain&t Matthias 20. 
lède de Feurier de l'anM. CGCCC. XX V. Charles fut fnfiblément tou- 
Me ché d'vne fi fafcheufe nouuelle ,& à l'inftant enuoya vn Gentil-homme 
* au Roy pour s'affliger auec luy, de fa detention, & luy offrir fa Perfon- 
ne & fes Eftats, pour procurer la deliurance de fa Majefté : Fo . 
Ÿ Gorräs 
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Gorras Seigneur d'Efcriuieux en Bugey ; Er du se ds Es 
alla en Efpagne, pour y exhorter l'Émpereur, & le Prefident Lambert 
Ago-pour fut depefché en France à Madame la Regente Mere du Roy & Sœur du 
deSauoye Duc , pour faire Les mefimes offres ,donrelle fut furprif; car s eftant ay- 
dée auec René de Sauoye Comte de Villars à orter le Roy à luy faire 
la guerre , elle ne s'attendoit pas à cette ciuilité , elle dit donc à Lam- 
bert : Que fon Frere efloit genereux d'oublier les chofes pafées ; cr qu'il l'oblige- 
roit beaucoup il wouloit prendre la peyne de s'auancer infqéa Lyon , où elle fe 
ren droit ; pour awifer aux moyens que l'on deuoit tenir , pour moyenner la deliuran- : 
MemM. ce du Roy. Charles y alla, où fe treuua la Regente auec plufeurs Grands à 
Has Seigneurs du Royaume , qui tous furent d'aduis : Que le Duc cfsut 
ber.  Beaufrere de l'Empereur & Oncle du Roy , il n'y auoit point de Prince 
cohretiente, plus propre que luy, ny quieut plus d'auantages pour 
crauailler à la deliurance de Sa Majefté, & pour mefnager vne bonne Paix: 
Ce qui fit refoudre Charles d'aller en Efpagne : mais la Regente chan- 
gea depuis d'aduis, & y enuoya Madame d Alençon fa Fille : Les Am- 
baffadeurs du Duc la fuyuirent en fon voyage & negotierent auec elle aupress 
des Miniftres de l'Empereur , dont le Pape Clement feptiéme qui con 
Fetes noifloit les bonnes intentions de Charles , luy ft compliment par François 
deSauoye de Richardon Gentil-homme de la Chambre du Duc qu'ilauoit enuoyé à Sa 
Sainteté pour la prier des y employer. PA: 
MenM. Enfin le Roy ayant cfté deliuré par le Traitté de Madrid. le Prefident 
er Lambert , par l'ordre du Duc fe trouua à Bayonne , pour Alüer Sa Ma-. 
be.  jefté, & le complimenter de fa part : Le Roy luy fit beaucoup de Carefy 
fes , & luy dit entre autres chofes : Qw/ fe fentoit plus obligé au Duc qu'à 
aucur Parent on Amy quileut,&rqu'ilne l'oublieroit iamais. Sa Majefté eftans, 
arriuée à Paris, on propofa pour mieux vnir la Maifon de Sauoye à celle. 
de France , le Mariagede Louys de Sauoye Prince de Piemont Fils Aif 
né du Duc , auec Marguerite de France Fille du Roy , quoy qu'ils fuf 
fent tous deux en bas âge: LeRoy donna la commiflion d'en faire la 
ime du néSotiation à Antoiné du Prat Archeuefque de Sens Chancelier de Fran- 
Chafteu ce , à Anne Seigneur de Montmorency , Grand Maiftre & Marefchal 


deNice. de France, & à François de Tournon Archeucfque des Bourges ;le Duc 
deputa de fon cofté , Bertholin de Mont-bel Comte de Fruzafque 
Grand Maitre d'Hoftel de Sauoye , Ican - laques de Bernex Seigneur 
de Roffane , & le Prefident Lambert : Ce Mariage conclu , le Roy pour. 

A mieux gratifier le Duc par Patentes dattées à faint Germain en Laye 


fidencLs- le huictiéme d’Auril de la mefmeannée , donna au ieune Prince de Pie- 
bert. mont vne Compagnie de cent lances des Ordonnances : Apres cela le 
RES Chancelier du Prat propofa les Articles d'vne Ligue & confederation 
Chafean entre Sa Majefté & le Duc , offenfiue & déffenfiue , enuers tous & con- 
deNice. tre tous : Les Ambafadeurs du Duc, qui fçauoient fes intentions volurent 
referuer Le faint Siege , l'Empereur & l'Empire : A quoy le Roy ne voulut 
pas confentir : Ce qui fut caufe que les chofes n’allerent pas plus 
auant, 
Neantmoins , Charles qui ne fe vouloit point broüiller auec l'Empereur, 
& qui craignoit d’eftre encore prefé par le Roy defigner cette forme de Li- 
gue, fit proteftation l’onziéme de Mars mil qinq cens vingc- fept , de ne fe 
Tixdu iamais detacher des incerefts , ny des obligations qu'il auoit à l'Empereur. 
res par quelque forte de Traitré qu'il püt faire auec le Roy: Cependant les 
Ambaffadeurs de France vinrent en Sauoye , pour faire ratifier au Duc 
le Mariage projeté ; ce qu'il fit à Chambery le fepriéme d’Auril , dont 


le 
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e 
le Roy eut tant de contentement , qu'il enuoya en Sauoye le Barrois Tire de 
il des Barres fon Confeiller & Mailtre d'Hoftel, pour porter l'Ordre de France l'Archiue. 
au Prince dePiemont:le Duc en demeura chargé iufqu'a ce que le Prince fut se rs 
|7 en âge d'en faire le ferment. 
le ne dis rien du voyage que Lautrec fit en Italie , oùle Roÿ apres fa .. 
| dcliurance recommença la guerre ; parce que Charles n'y eut aucune Aie Ta. 
| part; fon deffein eftant feulement de procurer la Paix entre les deux Cou- 
| ronnes: Car le Roy qui pour fortir de prifon , auoit donné à l'Empe- 
reur fes Enfans en hoftage , auoit regret qu'ils demeuraffent fi long- 
temps en Efpagne : Mais les conditions de Paix queles Miniftres de l'Em- 
pereur propofoient , eftoient fi defquantageufes à la France , que le 
Roy ne sy pouuoit refoudre : Il y demandoit quelque moderation : Et 
parce qu'entre autres Miniftres de Charles V. Il y en auoit deux , qui 
eftoient fuiets du Duc , fçauoir Mercurin Seigneur de Gatinara , Grand 
|— Chancelier des Eftats de l'Empereur , Gentil-homme Piemontois , & . el 
ie l’autre Laurent de Gorreuod Comte de Pontdevaux , Grand Mai- Lamberr. 
} ftre d'Hoftel de l'Empereur Gentil-homme Breffan ; le Roy fe perfuada 
que Le credit que le Duc auoit en Efpagne , la luy pourroit plus facile- 
P. ment faire obtenir : De forte que Charles y dépefcha le Prefident Lam- 
by bert. Parmy temps Louyfe de. Sauoye Mere du Roy & Marguerite 
| d'Auftriche Doüairiere de Sauoye Tante de l'Empereur entreprirent dé 
faire la Paix : Et quoy que le Prefident Lambert fut chargé de F part du 
|" Roy, & de la Regente , d'en faire la negotiation par Fentremife du Duc: 
Neantmoins Sa Majefté confentit (ur les grañdes inftances que luy en 
| ficla Ducheffe Marguerite , qu'elle ennoyaft en Efpagne Rofmeto fon 
| Maitre d'Hoftel , & Guillaume des Barres fon Secretaire; mais ils ne pû- 
| 
| 
| 


rent gagner autre chofe fur l'Efprit de l'Empereur , finon qu'il treuuoit 
bon que les deux Princefles sen moeflaflent , fouhaittant neantmoins que 
I le Duc s'y püt treuuer, Parce quil féroit chofe pour luy qu'ilne féroit pas pour un au 
» re. Lambert ayant donc fçeu que ces deux Princefles fe deuoient affembler à 
Cambray , sy renditen diligence : Le Roy y eftoit en perfonne à qui il 
dit , Que fi Sa Majefté defiroit que fon Maiftre y vint ; qu'il luy en don- 
neroit aduis & s'affeuroit qu'il feroit ce voyagé auec beaucoup de ioye 
pour eftre inftrument dvn fi grand ouurage d'où dependoit le re- 
pos de la Chreftienté. Mais À caufe de la diftance des lieux & qu'il y 
auoit dé-ja des articles ébauchés , le Roy donna congé au Prefident 
— Lambert, & le renuoya à la Fère , pour auoir fes expeditions : Commié 
Pi: il fut à Paris preft de s'en retourner en Sauoye ; va Valet de Chambre du 
Le Roy auec vingt Archers de la Gardel'arrefta luy & fes Gens de la part du 
e- Roy , & les mena au Chafteau d’Arques en Normandie , fans qu'on luy 
“voulut rendre autre raïfon de ce procedé fi extraordinaire, finon que 
| pour auoir pluftoft les Enfans de France , qui eftoient en hoftage ; on 
auoit erû qu'il falloit contregager l'Atibaffadeur de Sauoye. Lambert 
én efciuit au Roy & à la Regente ; Bérnex Ambaffadeur ordiriaire du 
Duc en France, s'en plaignit hautement ; éomime d'yne violence faite à l’Am- 
bafladeur d'vn Prince fouuerain coftréle droit des Gents : Le Roy & la 
Regénte difoient qu'ils n'en fçauoientrien : Enfin Lambert fut deliuré & les 
papiers qu'on luy auoit pris luy furent rendus. 
La Paix arreftée à Cambray , qui fut appelée la Paix dés Dames, de 
six l'Empereur fe mit en chemin pour aller à Bologne en Icalie ; afin d'y eftre M. 5, du 
Lab couronné & inuita Le Duc de s'y trouuer: Ce Prince qui he ÿouloit point PrefEam: 
%. donner de ialoufie a Roy ,enefcriuirà5a Majefté & partir de Turin au 
ELLE mois 
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mois de Fevriermil cinq cens trente ; fuiuy de grand nombre de Prelats & 
de Seigneurs qualifiés de fes Eftats : Entre autres des Euefques d'Yurée, 
de Bellay & d'Aoufte , de Lyouys de Sauoye Seigneur de Raconis , de 
Bertolin de Montbel Comte de Fruzafque, d'Aymon Comte de Piozafque, 
Iean de la Éorefts Preuolt de Montjou , Louys de Chaftillon Seigneur 
de Mufinens , Louys de Bonvillars Seigneur de Mezieres , le Prefident 
Lambert, loffroy Pazero Prefident de Piemont , Marquet Seigneur de 
Ville-falet, François de Soliers Seigneur de Monafterol & autres : A fon 
arriuée à Bologne ; le Pape & l'Empereur , l'enuoyerent complimenter 


: 


Be 4 ÿ 


= 09 


- fort loin hors de la Ville ; celuy-cy par le Comte de Naffau , & 
, l'autre par des Cardinaux qui luy rendirent des deferences extra- 


ordinaires. Peu de iours apres , Beatrix de Portugal Duchefle de 
Sauoye , alla aufi à Bologne : L'empereur fuiuy des Cardinaux. Cibo 
& de Medicis , luy fut au rencontre , luy donna la main droitte & l'a- 
mena dans la Maifon d'Alexandre Comte de Pepoly , où le Duc eftoit 
logé. 

Auant le Couronnement de l'Empereur , le Duc:fe plaignic à Sa Sain+ 
teré & à Sa Majelté Imperiale de ce que les Veniciens luy occupoient 
le Royaume de Chypre , qui luy appartenoit hereditairement , & par 
Donation que la Reyne Charlotte en auoit faite à Charles premier 
Duc de Sauoye , & à fes Succefleurs. Cette donation fur leuë ; le Pape 
& l'Empereur declarerent que ce Royaume deuoit eftre ;reftitué par 
les Venitiens qui le detenoient fans Titre : Surquoy le Duc enuoya à = 
Venife Philibert Ferrero Eleu Euefque d'Yurée , Ayÿmon des Comites def 
Piozafque premier Collateral de fon Confail, & Louys de Bonvillars à 
Seigneur de Mezieres Gouuerneur de Vercel , pour en demander la re- À 
flitution & faire en cas de refus toutes proteftations neceflaires , pour la à 
conferuation de fes droits. Les Patentes de cette Ambaffade’, font dat- # 
tées à Bolognele fixiéme de Mars mil cinq cens trente; Mais elle futfans 9 
fruit , car les Venitiens pourtoutes raifons n'alleguerent autre chofe, que a 


ce Verfet du Plamifte. Cœlvm Cali Domino , terram autem dedit fils ho- € 
mminumr. 1, 
À la ceremonie du Couronnement de l'Empereur, le Duc eut lerang le = 
plus honnorable ; car il fut choif pour porter la Couronne Imperiale , & % 
marcha le plus prés de la perfonne de Sa Majelté ; quoy qu'il y eut alors m 
à Bologne lvn des Ducs de Bauieres, le Duc de Milan &iplufeurs autres à 
Princes. Ceux qui ont efcrit les particuliarités de ce Couronnement, ont re- 
marqué , qu'outre les fuperbes habits que le Duc Charles portoit ce iour là; 
il auoit vne Couronnefur la T'efte eftimée cent mil Ducats : Que l'Empereur 
mañgea feul ce iour là : & qu'en vneautre Table proche de la fenne, man- 


. gerent Je Duc de Sauoye; le Comte Palatin , le Duc d’Vibin & le Marquis de 


Montferrat. 


Sile Duceut fuiet defe tenir fatisfait de l'honneur que luy fit l'Empe- 
reur en cette illuftre folemnité ;il ne le fur pas moins des bons offices & 
des témoignages de bien veillance qu'il reçeut du Pape ; qui parvn Bref ss 

4 vingt troifiéme de Mars, luy promit & à la Duchefle, vn Chappeau 
de Cardinal au fecond de leurs Enfans , quand'ilenferoiten âge ; & depuis 
Sa Sainteté eftant à Rome, àla priere de l'Ambaffadeur du Duc, par Bulle & 
du mois de Tuin de la mefme année comimit les Euefques d’Aft, de Cazal, & d 
d'Albe, pour ouyr les Tefmoins que le Duc vouloit produire far finesGertill Û 
Royaume de Chypre, faite par le Baftard Taques, quienauoit dépouillé le Roy 1, 
Louys & la Reyne Charlotte, 


Au 
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__  Auretour dece voyage, le Duc deputa le quatorzieme de Septembre AŸE ire. de 
°. inonde Geneue Baron de Lullins, Gouuerneur du Pays de Vaud , Charles de L'Arch. de 
Chalant Seigneur de Villarsé, Ian Seigneur d'Eftauayé & Bernardde Muf Tai: 
Seigneur de S.Denys, pour renouueller à fon nom auec ceux de Fribourg les 

anciennes alliances. 


L'Empereur non content d’auoir fait de riches prefents à la Duchefle Bea- Tirre de 
lArchiue 


| trix,, à fon depart deBologne luy donna & à fes Succefleurs Ducs de Sauoye ! 
€ leComtéd'Aft, par Patentes du treiziéme d’Auril mil cinq céns trente Vn, Et en 
f. &parautres Lettres dattées à Malines le vinptiéme de Nouembre fuyuant, Fa Tan. 
L illuy donna encore la Souueraineté & le Vicariat du S. Embpiré furle Comté 0e, 
d'A & fur le Marquifat deCeue , dont François premier fut fort mal fati- nr è 
fait quelque excufe quele Ducluy en fit faire par Confignon fon Amba£ Mev.M. 
fadeur ordinaire & par Virich de Montfort Gentil-homme Sauoyfien 
que le Duc depefchaen France , en qualité d Ambaffadeur extraordinaire, Lamberr.. 
qui fut chargé dereprefenter au Roy. Qve fon Maifire auparauant que d'acce- it 
Des Per la Donation de l'Empereur en auoit donné aduis à Sa Majeflé , à quoy elle ne Maif.de 
témoigna pas anoir repugnance : Qu'il efloit plus auantageux à la France que le Comm. Montfort: 
1 té d'A fut entre les mains du Duc, que des Imperiaux , o du Duc de Milan , 6w des 
|. -Genois , qui en vouloient traitter auec l'Empereur : Que le Duc en refufant cette grace 
de l'Empereur , l'eut irrité : Que neantmoins Sil efloit affeuré de pounoir appaifer 
de Roy en le rendant à l'Empereur ;ilÿ y refoudroit encore ; pour ne pas rompre auec le 
Roy; mais que de perdre la piece, & eftre toufiours mal anec Sa Majefié c'effoit 
chofé à laquelle ilne fe porteroit samais. Montfort parla fort hardiment au Roy & 
s'aquitta de fa Commiflion auec honneur: Mais le Roy eftoit fi preoccupé 
qu'il ne luydonna point de fatisfaétion: De forte que leterme de la confr- 
mation du Traitté de mariage du Prince de Piémont 8 de Marguerite de 
| France eftant expiré , le Duc en ayant preffé Sa Majefté & enuoyé à cét 
| effer Louys de Chaftillon Seigneur de Mufinens fon Grand Efcuyer ; lean-[a- 
| ques de Bernex Seigneur de Roffanne & le Maiftre des Comptes Rubat pour 
| en demander l'exécution : Le Roy let fit dire par la Regente & par le Grand 
Maiftre de Montmorency : Que Sa Majeflé vouloit remettre la chofe à on 
autre temps ; @ que lé Duc ne deuoit rien attendre de ly ; parce quil l'auoit 
|. offencé. t 1 
— Charles cinquiéme à fon rétour d'Hongrié, où il âuoir gagné vne fameufe Ebérics: 
8 bataille contre le Turc, vintén Italie; où il fe deuoitaboucher auec lePapeà Dior: 
£a Bologne. Dés qu'il fut à Mantoïüe le Duc l'enuoya vifiter par Broifi & ia 
= parle Maiftre dés Comptes Rubat ; pour lé felicitér de-cét heureux fuc- fidenr 
je. cés. L'Empereur fouhaitta dé voir lé Duc & la Duchéflé fa Belle Sœur: Fambert: 
Ils fe rendirent donc tous deux, à Bologné &ÿ menerent lé ieune Prince 
# de Piemont leur Fils ; cette. vifite fe termina en ciuilités & carrefles; 
& par vn Traitté cortenant confirmation d'amitié & dé correfpon- un 
dance, entre Sa Majefté Imperiale & le Duc, que Ferdinarid Roy des de Tarisi 
= Romains , ratifia à Vienne le vingtiéme d’'Auril. La Ducheffe ayant pris 
& refolution de pañler en Efpagne ; pour voir l'Imperatrice fa Sœur ; fut 
» conuiée par Sà Majefté: Imperiale d'y mener le Princé de Piemont ; de 
M mefme âge que le Prince d'Efpagne; parce qué l'Empereur defiroit; 
… qu'eftans fi proches parens ;"ils fuffent nourris & éleués énfemble: 
# Le Duc eut peyne à y confentir ;, mais les iiftances que luy en fé 
la Ducheffe le gagnerent.. Il partit donc de Bologne pouï retour: 
ner en Piemont ; &-la Duchefle Beatrix & fon Fils s'émbarquerent 
our aller. à Sauonne y attendre l'Empereur ; qui deuoit fâiré feiour 
à Gennés, Les Galeres de l'Empereur prirent la Duchefle & fon 
à ÉLUS Fi's 
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Fils à Sauonne, mais la tourmente fut f rude ,que la Ducheffe qui eftoit en- 
ceinte ne pouuant plus fupporter Le trauail de la Mer fut contrainte d’a-. 
border à Nice, & de laifler fon Fils à l'Empereur , quil emmenaen Efpagne, P 
ce qui fut vnautre fujet de mécontentement au Roy, qui crût que le Ducpre-* 
feroit l'amitié de l'Empereur àla fienne. E 
MemM. - Or,entrautres refolutions prifes à Bologne entre le Pape & les Am- 
Sdurie baffadeurs de François premier , il auoit efté arrefté , qu ilfe feroit vne en- 
ete treueuë à Nice pour deliberer de plufieurs affaires du temps fLe Pape qui 
s'eftoit chargé de demander cette place au Duc : peu de temps apres , le 
pria de luy remettre la Ville & le Chafteau vuides de gens de guerre, 
promettant l'entreueué finie , de les luy remettre. Cette demande deplûc 
fort au Duc , car quoy qu'il fouhairtätauec paîlion de contenter le Pape, 
& de l'ayder à eftablir vne bonne paix entre l'Empereur & le Roy, & de 
prendre fon temps pour ofter au Roy toutes les mauuaifes impreflions 
que l'on luy auoit données de fon affection & de fa conduite ; neant- 
moins l'inconuenient eftoit grand, de remettre vne place de de cetteim- 
portance au Pape , qui pretendoit dy mettre gargnifon : Charles donc 
ayant demandé du temps à l'Enuoyé de fa Sainéteté ; pour fçauoir en 
quel eftat eftoit Nice , en écriuit à l'Empereur , qui fut d’aduis que Char- 
les ne deuoit donner que la Vilie , & fe referuer le Chafteau : Le Duc 
| | en écriuit dans. ce fens au Pape , & offrit pour la feurté de la perfonne 
tata il [If de fa Saincteté de faire faire bonne. garde dans la Ville, & d'y eftre en 
| perfonne , ne pouuant-remettre le Chafteau à qui que ce foit , parce 

{| | que ce feroit témoigner que fa Sainéteté eftoit en deffiance de {à fide- 
nn lité ;ce qu'il n'y auoit, pas lieu de foupçonner d'vn Prince fi zelé pour 
RE I l le fainct Siege, & dont les Predecefleurs auoient fi bien merité de l'E- 

DA AN A TANtE glife. 

Le Pape fe paya de fes raifons , ce qui fut caufe que cette entreueuêés 
APN fut renuoyée à Marfeille , où fut conclu le mariage du Duc d’Orleans , &% 
# de Caterine de Medicis , Duchefle d'Vrbin; Niece de {a Saincteté. Le Roy Ë 

qui ne s'en deuoit pas offencer; puis que la chofe m'auoit pas efté deman-f 

dée à fon nom, s’emporta beaucoup fur ce refus, & fr paroiftre bien toft 
fAN apres fon indignation par la Bulle qu'il obtint du Pape PaulI 1 I. par la-6 
quelle fa Saincteté fu prima l’Euefché de Bourg en hayne du Duc quienÿ 
auoit procuré de reftabliflement : Et quoy que Charles deût eftre mal fatis- ! 
ul | fait du Roy, & qu'il eut pleurs moyens pour empecher , où pour retar-g 
LAURE ILES der l'execution dela Bulle dans fes Eftats ; neantmoins par le refpet qu'il : 

{lon voulut rendre à f Majefté , il la confentit, &ifit affeurer le Roy par lean- 

| Louys de la Balme; Seigneur de Verfey , & par Philippes de la Baulme, 

Lu Seigneur de Perés ; qu'il depéchaen diuers temps à fa Majefté , qu'il n'y ap- 

l porteroit point d'obftacle : En effet ,fachantque les Executeurs de la Bulle 

cu deuoient aller À Bourg, il y enuoÿa François de Regnaud Fvn de fes Colla- 

| de Turin, TAUX pour en confentir la fulmination & execution. 

DH IE Ce déplaifir du Duc fut deuancé de celuy de l'embrafement de la Sainte: 

Ping “Chappelle du Chafteau de Chambery ,où le fainét Suayré fat miraculeufe- 
FI | Ang. Tan. MENT conferué au milieu des flammees ; dont le Pape Clement VII. ayant} 
LL EN pa cf aduerty »commit le Cardinal de Gorreuod Legat Apoftolique, par vn © 
ne ILE pag: 497. Brefdu feiziéme d'Auril mil cinq: cens trente-quatre ; pour en infor2s 
| mer:à fin que la deuotion que toute la Sauoye auoit pour vne fi precieufe 1 

| la Relique » ne fut pas refroidie fous pretexte des bruits qui couroient qu'elle 

AIUL A | auoir efté brûlée: Ce grand Prelat en fit la vifite en la grotte de la fainée 


Al N Chappelle 
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| Chappellele quinziéme du mefine mois; en prefence de Claude de Stauäyé, 
Euefque de Belley, de Pierre Farfein , Euefque de Baruth , de Pierre Mey- 

| nard , Euefque d’Ebron, de Iean Comte de Grueres , de Pierre de Lambert, 
Seigneur de la Croix, Prefident des Comptes , d'Hugues de la Balme , Sei- 

| gneur de Tiret , de Iean Oddinet , & de laques de Seyturier , Seigneur de- 

| Marfonnas Maiftre d'Hoftel du Duc, de Phifbere de Nancuyfe , Seigneur de 
la Grange, de lean-François du Pont, Seigneur de Villaret, & de François 
de Luyrieux Efcuyer du Duc, oùil fut reconnu : Que le Suayre qui auoit 

| efté fauué de l'incendie , eftoit le mefine que celuy qui auoit efté vü & 

| monftré publiquement auant l’embrafement de l'Eglife ; auec cette diffe- 

| rence feulement, qu'il y auoit en diuers endroits des atteintes du feu > Qui 

| néanémoins m'auoient point ofté ny gaftél'imprefion du Sang du Sauueur: 
Et le lendemain le Legat porta le fainét Suayre aux Religieufes de faincte 
Claire de Chambery , où il fit vne femblable reconnoiffance ; Prefents 
François de Luxembourg , Vicomte de Martigues , Iean Comte de la 
Chambre , Guillaume de Poitiers, Baron de Miolans , Sebaftien Comte 
d'Entremonts, Charles de la Chambre , Baron de Méximieux , & les Sei- 

| gneurs de Salenoue, de Balaifon, de Menthon , Gouuerneur de Geneue; de 

| Loyfley, Baillif de Bugey, de Ramaffe , de Perés & de la Cous, de l'Abbé 

| des. Sulpice , du Commandeur des Efchelles , du Prieur du Bourget & autres 
Ecclefiaftiques. 

- Nous auons dit cy-deflus que les Villes de Geneue & de Laufanne qui 

| meditoient de fe deftacher de l’obeyffance du Duc, auoient recherché la 

© Bourgcoifie de Fribourg & de Berne , & les oppofitions que le Duc y auoit 

| faites , au preiudice defquelles celle de Gencue fut renouuellée auec Fribourg: 

| Charles s'en plaignit aux Cantons , parce que c’eftoit vne contrauention 

à l'vn des Articles de la confederation de l'an M. CCCCC. XIL1II ÿ 

: eut pour cela Tournée aflignée à Payernelan M. CCCCC. XXIX.où 

le Duc enuoya Louys de Bonuillars , Seigneur de Mezieres , & François Sei- 

| gneur de Bellegarde ; fon Maitre d'Hoftel ; les Villes de Berne & de Fri- 

_ bourg y enuoyerent aufli leurs Deputés , qui apres plufieurs Affemblées 

_ ne pürent conuenir ehtreux; tellemeent qu'ils éleurent pour tiers & Sur- 

| Arbitre Jean Comte de Grueres, quifit difficulté d'accepter la charge , à 

| -caufe qu'il eftoit Vaifl du Duc; toutesfois en ayaht receu commande- 
ment de luy, par Sentence donnée à Payerne le premier iour d'Oëtobre 
M. CCCCC. XXI X. ilcafla la Bourgeoifie : Mais l'an M. CCCCC. Es 
X X X Il:ceux de Geneue l'ayant tenoüée auec Friboutg, il ÿ eut vne au- Lambert, 
tre Aflemblée des Ambafladeurs dti Due & des Ligues à Soleutre ; où def 
fences furent faites aux Fribourgeois d'anuër ceux de Geneue pour leurs 
Bourgeois: La Bourgeoifie de Berné äuoit bieñ efté concluë, inais les Ber- 
nois ne la declaroient point, attendänts l'éuenement de la Dietre de So- 
leurre ; ce qu'ils firent depuis: De forté que le Duc follicira aupres des 
Cantons vne autre. Affemblée à Payërne , où cétte Bourgeoifie ; par la 
mauuaifé conduite du Comte de Chalant Ambaffadeur du DuciEtenfui- 

- te les Gencuois l'an M. CCCCC. X X XI V. fe fentans appuyés du run 

= Canton de Berne, chafferent Pierre de la Baume leur Euefque ; & la pluf de Bonë: 

, part d'entreux f declarérent pour la nouuelle opinion de Luther, qui fai- Eïfde 
{oit progrez en Allemaghe & en Suifle : Le Dué én fit plainte aux Li- & Rofe 

l-gues, qui pour ÿ donner quelqie ordre en apparence ; confentirent à vne +. 
Affemblée à Tonon , tenuëé au mois de Noembre ; où lé Duc énuoya le 4 Di: 
Vicomte de Martigues ; le Marefchal de Chalanr ; ls Comres de la Hide 
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Chambre & de Grieres , l'Archeuefque de Tarentaife, & l'Euefque de Bel- 
ley.. Les Cantons y eurent aufli leurs Ambaffadeurs ; mais il ne Sy pür rien 
reloudre ; tellement que le Duc obligea les Deputés des Ligues d'aller à Tu- 
rin , croyant que fa prefence opereroit plus fur cax que les remonftrances de 
fes Miniftres. Cependant cette conference n'eut pas plus de fruit que l'au- 
tre, parce que les Bernois en confentans que Geneue demeurât fous l'obey£ 
Ance du Duc , en vouloient exclure l'Euefque , & y laiffer la liberté de con: 
fcience ; ce que le Duc reietta , aymant mieux perdre cette Ville, que de la 
conferuet fous ces conditions. Ainfiles Ambaffadeurs des Cantons s'en rez 
tournerent, & le Duc fe prepara pour faire la guerre à Geneue , afin delaran- 
ger à fon deuoir. M x 

En mefine temps les Officiers du Roy en Daufiné ayants fait quelques 
entreprifes de Turifdiétion & vfurpations fur les Terres du Duc ,ilené cri- ! 
uit aux Officiers du Parlement de Grenoble pour les faire reparer. On 
luy ft réponce que le Roy leur auoir deffendu de sen méler, & auoit dit: 
Que le Duc luy detenant beaucoup de fon bien ; il en cvouloit tant prendre du fien 
quil y en eut aff LeDuc ne fe voulant point rebuter de ce refus , en- 
uoya vn Gentil -homme au Roy pour en auoir Juftice, mais il ne pût auoir 
audience , &dés là Charles connut que le Royeftoit itrite & preuenu ; & ce 
qui Le luy confirma mieux , fut vne leuée de mille hommes, que fa Majefté fit 
faire à Neuf-chaftel, pour s’oppofer au deffein que le Duc auoit de faire la 
guerre à ceux de Geneue. Ceux du Pays de Gex furent affez genereux pour 
attaquer cette trouppe qui fe preparoit de pafler : deux cents des leurs la tail-ù 
lerent en pieces , en tuerenttrois cents, & rennoyerent lerefte en France auec# 
Sauf-conduit. 

Le Duc eftoiten Piemont, qui auoit donné le commandement de l'Ar 
mée qu'il enuoyoit contre Geneue à Iean-laques de Medicis Marquis des 
Mus ( puis Marquis de Marignan ) qui pafla les Monts auec plufeurs Capi- ; 
taines & Gentils-hommes Sauoyfiens & Piemontois: Le Roy pour fauori- 
{er ceux de Geneue,commanda à François de Montbel ; Seigneur de Veray, 
de la Maifon d'Entremonts , Gentil-homme de fa Chambre , de leuer 
douze cents hommes de pied en Lyonnois, & dé lesméner à Geneue. La 
Chronique de Geneue porte , que Montchenu y auoit pratiqué certaines in- 
telligences , par lefquelles le Roy pretendoit de fe rendre Maiftre de cet- 
te Ville , fous pretexte de la fecourir contre le Duc. 

Quoy qu'il en foit, il eft certain que la leuée faiéte par. Veray eftoit de- 
ftinée pour le fecours des Geneuois. Comme elle fut en chemin prés de 
Salenoue , le Seigneur du lieu fort affectionné au Duc auec quelques troup- 
pes du voyfinage qu'il affembla tumultuairement , soppofa à fon pañla: 
ge; & fur cela furuint le Comte de Chalant Marefchal de Sauoye, qui donna ; 
combat à Veray , le deffit, & le prit prifonnier. Le Roy piqué de cette! 
deffaite enuoya la Compagnie de Genf-d’armes Italiens entretenuë en Fran 
ce, dont Rance de Cere , Baron: Romain eftoit Capitaine; laquelle arriuée 
an Pays de Gex, fut auf tailléeen pieces par le Baron de la Serra , de la Mais 
fon de Seyfel. 

Le Duc ne pouuant digerer que le Roy fans eftre offensé de luy ,eut pris 
la protection de fes Sujets reuoltés., & qu’il eut donné le commandement 
des Trouppes qu'il enuoyoit au: fecours de Geneue à Veray {on Vaflal,. 
s'en plaignit au Pape, à l'Empereur, & au Roy mefine., à qui il depé- 
cha l'Euefque de Laufanne; mais fon Ambaflade fut mal réçeué : car ab. 
lieu d'excufer ce qui auoit efté fait par ordre du Royen faueur.de Geneué; | 
comme 
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Comme efperoit le Duc : Sa Majefté dit àl'Eucfquede Laufanne Que le Duc ne 
lay eftois ny bon Oncle, by bon Amy ; parce qu'il se Lay faifoit pas raifon des droits &) 
des pretentions qu'il auoir , comme Eaitier de Louyfe de Sauoye fa Mere, für le Duché 
|. de Sanaye; & apres ces paroles fe retira brufquement : L'Euefque fit ce qu'il pût 
aupres des Miniftres, pourappaifer le Roy, & fe foûmit à vne conference, 
| pourreconnoïftre files Pretentions de fa Majefté cftoient legitimes ; on luy 
cn donna quelques efperances , & furce il fut congedié : Mais Charles en 
ayant depuis fait inftance il aprit par les Ambaffadeurs de l'Empereur & du 
Roy de Portugal refidents en France » & par les froideurs auec lefquelles on 
auoit receuà Paris {on Enuoyé, qu'il ne falloit rien attendre debon ny d'a- 
greable du Roy. 
Le Marquis de Mus, comme nous auons dit, tenoit Gencue de prés, il ny 
| entroit pointde viures, & S. A. en euteü fatisfadtion fans les Bernois, qui ga- bis à 
gnés par le Roy, & piqués de lintereft de la Religion ,fe declarerent pour Les 
Geneuoisleurs Alliés, & prierent le Duc de faire retirer {es Trouppes, autre- 
ment qu'ils feroient contraints de luy faire la guerre : Ce Prince eftoit en vne TE 
grande perplexité :1l fevoyoit menacé par le Roy & par les Bernois. Le Pape rue 
Paul 11 L eftoit infenfible à toutes fes fupplications, bien que ce fut la querelle 
de l'Egli£e: L'Empereur eftoit en Affrique , pour reftablir Muleaffen au 
Royaume de Thunes; & Anthoine de Leue Lientenanr general de fa Majefté 
T Impcriale enltalie, ne luy donnoit que des paroles : Il fallut donc en vne fi a 
fafcheufe coniondure, pluftoft quede rompre auec les Suyfles , confentir À Lamberr, 
& vne Tournée qui fut aflignée à Aoufte ,où l’on fe promettoit de trouuer des 
expedients pour faire la paix; Mais les Ambañadeurs des Bernois seffantopi- 
niaftrés à ne point comprendre l'Euefque de Geneue en l'accommodement, 
| & defirant que le Duc fouffrit la nouuelle ReligionàGeneue, la conference 
| ferompit. Ainficette guerre fe rallentit vn peu, à caufe de la crainte gHelc M s. 
- Duc auoitdes Suyifes, & des grandes menaces du Roy; ce qui obligea Char- du Prefid 
les, fçachant que l'Empereur eftoit de retour de la guerre de Thunes; d’en- pan 
uoyer à Naples Nicalas deBalbis, Prefident Patrimonial de Piemont » le Pre- pour ee 
fident Lambert , & le Maiftre des Comptes Rubat, pour luy faire entendre + 
ee, ë à : Pi r- auoye, 
| Feftarde fes affaires ; & les propofñitions que le Roy fous main luy faifoit faire, 
| deluy remettre Montmeillan , Veillane ; Turin, Chiuas & Vercel, Moyen- 
nantrecompenfe en France, afin de fe rendre puiffant en Italie, pour y contre- 
carrer l'Empereur. En 
-  Cependantle Roy enuoya Guillaume Poyet, Prefident du Parlement de AS 
© Paris ,au Duc quieftoit à Turin, pour luy demander le Pays de Brefle , les du Piefd. 
À Comtésde Nice & d'Aft, Vercel, Foucigny & autres Terres, que Sa Majefté is 
pretendoit luy appartenir | commeHeritier de Louyfe de Sauoye fa Mere. Ch. 111 
* Le Duc luy donna audiance en prefence de fon Confeil; Poyetfitfon difcours MS. 
auec beaucoup d'eloquence & de vehemence: Iean-François Purpurat, Pref- 
dent de Piemont, luy répartit für Le champ, & alleguaroutesles raifons & au- 
thorités , dont Charles fe pouuoit feruir pour rabbatre cette demande, & 
offrit d'en faire voir les Titres : Mais Poyet qui auoit fà leçon , repartit ces 
mots auec chaleur , n'en far plus parler ;le Koy le veut ainfi: À quoy Purpu- 
rat repliqua , Qw'i/ ne treuuoit point cette Loy dans fes liures. Ainfi Poyet seftant 
retiré ,le Duc fut entierement perfuadé des mauuaifes intentions du Roy; FH 
car auretour de Poyet, Sa Majefté quieftoità Lyon, & qui auoit vne grande 
Armée prefte, deftinée en apparence pour le Milanois , pour laquellele Duc 
auoitdé-ja promis viures & pañage, declara la guerreau Duc au mois de ARTE 
Feurier de l'an mille cinq cents trente-cinq , en quoy fe font trompés plu- Pme 
fieurs Hiftoriens , qui ont écrit que ce fut l'an mille cinq cents r Sauoye 


640 Hiftoire Genealogiquie 


Hyaaufi grande contrarieté cntr'eux rouchantles caufes de cette guerres 


Hift.de que c'eftoit pour certain droit que 1e! 


Sauoye  Paradin & Sleidan oût dit fimplement c à é 
re . leRoy pretendoit fur la Sauoye , du chef de Louyfe de Sanoye {a Merc:Pau de 
Man PS Joue raconte que ce fut, parce que le Duc refufa de récetroir fen rembource- se 
ment des deniers , pour lefquels on prerendoit que Nice choit engagée , & œ 
Hif.di “pour s'eftre jetté trop affeionnément dans les interefts de Charles V. Chiefà 
Prenom à écrit que le fujet de cette guerre eftoit l'Infeudation que l'Empereur auoit 


faire au Duc , du Comté d'Aft & du Marquifat de Ceue. 

Du Bellay ; François de Beaucaire, lean de Serres & Dupleix en alle- 
guent d'autres raifons ; fçauoir , que Charles auoit refusé le pañage aux 
Landquenets , que Guillaume Comte de Furftembtrg deuoit conduire en 

ne Italie, pour vangerla mort de Merucilles Ambaffadeur de France tué à Mi- 
Jan: Que le Duc auoit prefté de l'argent au Conneftable de Bourbon apres 
G reuolte : Qu'il s'eltoit réjoüy par Âertres auec l'Empereur , du gainde la 
bataille de Pauie , & de la prifon du Roy: Qu'il auoit accepté l'inueltiture 
du Comté d'AfE, ancien Patrimoine de la Maifon d'Orleans , refusé de pre- 
fter Nice pour l'entreuëue du Pape & du Roy; & quele Duc auoit offert à 
l'Empereur , de luy remettre tout ce qu'il poffedoit decça les Monts, depuis 
Nice iufqu'à l'entrée des Ligues (y comprenant Geneue )en échange d'autres 
Terresenltalie. 
Taboüé y adjoufte, que le Roy fe plaignoit que le Duc luy vfurpoit Tu- 
rin ,Pignerol , Montcalier , Carignan & quelques autres Villes & Chafteaux 
de là le Pau ,le Comté deNice , & le Port de Ville-franche , qui apparte- 
noient à la Maifon d'Anjou : Que les Ducs de Sauoye auoient occupé quel 
ques Terres dependantes du Marquifat de Saluces , mouuant du Daufiné: Que 
Charles auoit refusé l'Ordre defain&t Michel & vne Compagnie d'Ordon- 
nances que le Roy luy auoit offerte , auec vne penfion de douze mille efcus 
aran. wanderburch apresauoir éxaminé les raifons de Paul loue, de du 
Belley 8& de Taboüé, conclud, que la feule ambition de François L. le porta 
| à cette guerre. Pierre de fainét Iulien-Baleurre , en a parlé comme d'vneinua- 
rs fion ;& dit, qu'ils’eft toufiours eftonné , que plufieurs hommes de marque, 
ee l’ayent non feulement fauorisée , mais deffendue , par efcrit & liures impri- 
més. Combien dit-il , qu'ils ne puiffent iguorer que toutes € quantesfois que Commi[= 
faires , &) Deputés d'une part @ d'autre ont mis papiers fur table le Droit ayt elte 
trouué du cofté des Ducs de Sauoye. Botcro a crû que c'eftoit l'alliance que le 
Cals. Duc auoit prife auec l'Empereur ; & pour auoir enuoyé en Efpagne le 
Prince de Piemont fon Fils aifné , ajouftant qu'à l'entreuêue du Pape & 
du Roy à Marfeille , vn Prince d'Italie difcourant auec Sa Majefté, des 
moyens qu'elle pourroit tenir pour conquerir le Duché de Milan & le confer= 
uerauec moins de peyne : Luy dit, Qwil falloir de neceffité abfoluë fe rendre Mais 
Îîre de la Sauoye &r du Piemont. 
En fes me- Boyuin - Villars aefcrit , que ce fat pour auoir quitté l'allian- 
pe ce du Roy & embrafé celle de l'Empereur , fous l'efperance qu'il luy 
Morigia  Adiugeroit le Montferrat par Sentence : Mais l'ignorance d'vn Hifto- 
br rien Milanois eft infuportable d’auoir dit que ce fut, parce que le Duc 
Hift. de n'auoit pas voulu quitter le Duchéde Milan au Roy. Or, par la Coms 
Rene Million que le Roy donna de faire la guerre au Duc, à Philippes 
de Bugey. Chabot Comte de Bufançois & de Charny, Amiral de France , & 
Auxbret Gouuerneur de Bourgogne , dattée à Lyon l nziéme de Fevrier 
P83# de lan mille cin re a. ui. . 
q cents trente- cinq ; Sa Majefté nen allegue 


autre raifon , finon le refus fait par le Duc au Prefident Poycts 
de 


Gen. Sab. 
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| de rendre Nice, relacher les droits facceflifs de Louyfe de Sauoye , les pla- 
| ces prfes au Marquifat de Saluces & de faire l'hommage de Foucigny, à tou- 
| tes lefquelles demandes, le Prefident Purpurat auoit refpondu : Que les Roys 
|| de Sicile de la Maifcn d'Anjou auoient confenty à l'alienation ne Nice, comme faite 
pour caufe légitime : Que les Rays Louys X II. & Français], S'efloient departys de tous 
les droits qu'ils pouuoient auoir Jar les Eflats de Sauoye : Que Loupfe des. auoye par [on 
Mariage auec le Comte d'Angoulefine auoit renoncé , outre que les Fillesen la Zfaifer 
Royale de Sauoye ne fuccecdoient poine : Que ce que le Duc poffédoit du Aarquifat de 
Saluces luy appartenaient, où Par conquefles ; o6 par traïttés ,&r que l'Hommage de 
Foucigny auoit efé quitté au Duc Lonys pour les droits qu'il anoit Jur les Comtés de 
Ladentinoïs g$ de Diois Et de vray il ne parut point d'autre plainte de la part 
| du Roy, aufli n'y en auoit il point d'autre à faire; car quoy que l'Empereur 
| eut donné le Comté d’Aft & le Marquifat de Ceue à la Duchelfe Beatrix 
|: Belle-Sœuritoutesfois le Roy qui n'auoit jamais rien eu au Marquifat de C'eue 
| qui eftoit vn Fief Imperial , & qui auoit cedé Aft à Charles V. par le Traitté 
| de Cambray ne s'en pouuoit pas offenfer, ioint qu'il appartenoit à la Maifon 
| de Sauoye par infeudation de l'Empereur Henry VII. long-tempsaupara- 
| want , que le Duc de Milan, dont le Roy pouuoit faire deriuer {à pretention, 
| y euffent aucune authorité; d’ailleurs toutes les fois que le Roy auoit defiré 
| de faire aller des Trouppes en Italie, le paflage leur auoit toufours efté li- 
| bre par les Eftats du Duc, où elles auoient reçeu toutes fortes d'afliftances 
& de faueurs. Et fi Charles auoit prefté de Fargent au Conneftable de Bour- 
bon fur des ioyaux pretieux , c'eftoit pour des affaires preffantes de l'Empe- 
reur,& non pas pour luy faire plaifr ;puis que le Duc s’eftoit fouuent plaint 
à Charles V. des defordres & des degalts que les Trouppes du Conneftable 
faifoienten Piemont, Que fi le Duc auoit complimenté l'Empereur apres la 
Bataille de Pauie, il auoit à mefme temps exhorté à la Paix , & d’vfer de {à 
viétoire auec moderation , & s'eftoit aufli aligé auec le Roy de fon defaftre. 
Que le Duc n'auoit point refusé le Collierde l'Ordre , n'y les penfions que le 
Roy luy auoit prefentées, au contraire qu’il les auoit acceptées comme mar- 
ques de la Bien-veillance de fa Majefté. Que les Ambaffadeurs de France 
auoient toufiours efté carefsés en Piemont & mieux regalés que ceux de Sa- 
uoye n'auoient efté en France: Et enfin qu'apres les feruices fignalez rendus à 
- la Couronne parle Duc en tant de rencontres, & les efforts qu'il auoit faits 

pour la Paix entre l'Empereur & leRoy, il n'y auoit point d'apparence de le 

tenir ny de le traitter comme ennemy : Mais la hayne que François L. auoit 

contre Charles V. eftoit fi grande qu'il ne pouuoit fouflrir que Charles fur en 

bonne intelligence auec luy,& auoit toufiours eü ce foupçon, que ce Prince 

eftoit plus attaché d'affection à l'Empereur, qu'à @& Majefté, dont François 

I. fut encore mieux perfuadé quand il fceuft que le Duc par l’aduis de lEm- 

pereur auoit refusé Nice pour l’entreueüe du Pape & de fi Majefté. Qu'il auoit 

enuoyé fon Fils aifné en Efpagne & accepté la Donation du Comté d’Aft & 

du Marquifat de Cene:Quoy qu'en tout cela il n'y eut rien qui peut donner le 

moindre ombre au Roy contre l'affection du Dac, qui eftoit obligé par les 

Loix d'honneur , de bien-feance, de deuoir & de parenté , de fe conferuer l'a- 

mitié de l'Empereur , fans fe departir de celle du Roy : Voila tource quife 
= difoit alors pour laiuftification du Duc, & pour blafmer le procedé du Roy, 

d'où il eft aisé de remarquer, que tout ce qui a efté auancé par vn Autheur 


que la menace, & qu'il ny auoit ny trouppes n'y places fortes : Montluel & 
MMMm Bourg 


Apolog. 
pour la 
Maifon de 
Sauoye. 


Slcidan 


liu. 10. 


Hift de 


: moderne pour defcrier la conduite de Charles, peuteftre facilement refuré. mere 
Quoy qu'ilen foit l'Admiral Chabotcommença la guerre par laBreffe, & de Bu 
‘ - ey 1. 

. où ilne treuua pointde refiftanec , parce que le Duc reçeut aufli-toft le cor 


part.c.s 3. 


642 Hiftoire Genealogique 
ar les Herauts d'armes, Guyennes & Chanipagne 
ouurirent les Portes, & les autres Villes de Brefle & de Bugey à leur exemple. 
Apres ques ces Prouinces furent foubrifes, l'Admiral y laifla Jean de le Baume 
Comte de Montreuel en qualité de Lieutenant General pour receuoir les {er- 
ments de fidelité des Villes & Communautés, des Gens d Eglife & dela No- 
bleffe,& pour y commander au nom du Roy, & paffa en Sauoye auec vne par- 
Hi. ei del Atmée. Chambery {e rendit: Montmeillan mal deffendu par François 
S. du Pre- de Clermont Napolitain capitula aux premieres approches,& luy prit party en 
fident France, de crainted'eftre punyde fa lâcheté. Apres la perte de cette Place, tout 
Lab: ce quieft decà le Montcenis obeyt, il n'y eut que la Tarentaife , où il f fitre- 
fiflance, car quelque fommation que l'on fit àces Peuples, ils ne voulurent ia- 
mais frendre,au contraire fur l'aduis qu'ils eurent,que la Compagrie de Gens: 
d'armes du Comte S. Paul eftoit à Conflens ; ils l'attaquerent & la deffrene. 
ping. | Ceuxde Geneue qui auoient efté long-temps es de Religion ;em- : 
Aug. Tan. brafferent ouuertément celle de Luther, ruinerent leurs Monafteres, & quel- ‘ 
1 de leurs Eglifes; abbatirent les Croix & les Images,& chafferent tous à 


Hi-Dife. ques vnes s ï 
Hi de Les Preftres & les Religieux. Ce qui fut caufe que le Siege de l'Euefque fur 
rot MS transferé à Annecy l'année fuiuante, & non pas 4 Nice ,comme a efcrit lvn, 
Varderb.| de nos Hiftoriens. 
EU 4e Ambañfadeurs que le Duc auoit enuoyés à Naples à l'Empereurle treu- 
S. du Pre. uerent afligé de ces nouuelles 8 de la mort du Prince de Piemont arriuée en - 
fidenct  Efpagne;il en efcriuit au Duc & à la Ducheffe par Louys de la Cueua Gentil- 
Lambert E Omme de fa Chambre, mais ces compliments & ces ciuilités ne mettoyent 
point d'ordre aux affaires de ce Prince qui s'empiroient de iour à autre:Car les 
Bernois à l'exemple du Roy, enuoyerent vn Heraut à Chambery denoncer lai 
guerre au Duc le 16. de Januier 1536. ce que l'Ambaffadeur de l'Empereur 
effaya d'empefcher,remonftrant aux Cantons de la part defon Maiftre, que y 
s'ils narreftoient le deffein des Bernoïs,ils fe declaroient fes ennemis.Les ligues 
conuoquerent vne Diette, ou les Bernois eurent leurs Deputés mais ils ne $ 
changerent point de refolution , fouftenants que le Duc auoit contreuenuf 
PF aux Alliances, faifant la guerre aux Gencuois , leurs Bourgeois & leurs Al-W 
Mañ liés. Ainf les Bernois entrerent au Pays de Vaud , chafferent l'Euefque de ; 
Fe Caro Laufanne & fe rendirent maiftres de tout ce Pays , de celuy de Gex, du 
Slädan  Geneuois & du Chablais , iufqu'à la Riuiere de Dranfe, où ils reftabli- 
lu.ro. rent la nouuelle opinion. Les Valefans de leur cofté fe mirent en armes & 
occuperent le refte du Chablais dez la Riuiere de Dranfe en haut. Ceuxdu 
Canton de Fribourg qui voulurent pafler pour les plus moderés, fe faifi- 
rent du Comté de Romont, fous pretexte d'empefcher que les Bernois ne le 
priffent. 
Mem.M. Le Roy qui auoit excité cette tempefte , ne s’endormit pas ; fon Ar" 
ue mée fe mettoit en chemin pour pafler les Monts. La Reyne de Nauar- 
Lamber, Te Sœur du Roy, & l'Ambaffadeur du Roy de Portugal refident en Fran- 
ce ,croyans d’obliger le Duc, luy efcriuirent, que pour arrefterce Torrent, 
il deuoit fe refoudre à fe mettre auec la Duchelle fa Femme, & le Prince 
leur Fils à la difcretion de fa Majefté : Charles de Soliers Seigneur de Mo- 
rette Gentil-homme Piemontois qui auoit des appointements en France, 
fur fi temeraire que de fe charger de cette commiflion ; mais eftant arri- 
p.pir. % à Turin , le Duc luy fit faire commandement de fe retirer , ne pou- 
uant füpporter cette infolence de fon füjet ; cependant le Duc für l'ad- 
uis de la Marche des Trouppes Françoifes, enuoya Iean-laques de Medi- 
cis Marquis de Mus , le Comte Philippes Torneil , lean-Baptifte Ca: 
faldo & Cefar Magio Capitaines Italiens , auec quelques Gens de guerres 


pour 


Bourg fommés defe rendre p 
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{ D: garder les pañfages de Suze ; mais les François auoient dé-ja pafsé Mer. M. 
| les Monts, Le Duc, quelques iours auparauant auoit fait venir Antoine 5 du Pre- 
} de Leue Lieutenant General de l'Empereur à Turin , pour vifiter la pla- pee 
| ce qu'il reconnut n'eftre pas tenable contre vne fi puifante Armée : De 

| forte que le Duc fçachant les François fi prés de luy , fit venir les Syn- 

1 digs de Turin & leur declara que n'eftant pas en eftat de les defendre, 

| il eftoit contraint de les abandonner , & leur confeilla de fe rendre pour 

| euiter les defolations que fouffre vne Ville prife par force : Apres cela Le 

| Duc , la Duchefle & le Prince leur Fils, fortirent par vne faufle porte du 

| Chafteau , apres auoir fait embarquer fur le Pañ l'artillerie & les muni- 

‘tions du Chafteau & leurs principaux meubles auec l’efcorte d'vne Com- 

| pagnie de cheuaux legers , du Comte Torniel , fe retirerent à Vercel le 
| vingt-feptiéme de Mars, laiffans à Turin Louys de Sauoye Comte de FA 
| Pancalier en qualité de Gouuerneur. Ceux de Turin m'attendirent pas que 7#r. 

| le Duc fut cheb pour aller au rencontre des François. Charles arriné à 
Vercel enuuoya fa Femme & fon Fils à Milan, & l'Armée Francoife eftant Mem.M. 
proche de Turin ; vn Heraut du Roy fomma la Ville de fe rendre le troi- sis 
| fiéme d'Avril , ce qui fe fit le mefme iour , auec cette proteftation, que Lambert. 
es, Confuls & Habitans de Turin firent : Qw'iks s'entsedoient point derager 

| aux droits de Souneraineté du Duc ; ne failants que ceder au temps €) à la ne- Ping. Ang. 


| ceffté, on ne laifla pas pourtant de piller Turin : Vn peu apres l'Admiral Tawr. 
| Chabot y arriua auec le refte de l'Armée Royale, & pouffa iulfqu’au Vercel- 
| lois, & donna le Gouuernement de Turin à Profper Colomne : Antoine de 
| Leue Gouuerneur de Milan fe mit en Campagne aucc toutes {es forces pour 
| repoufler les François ; le Duc fe ioignit à ay ils auoient fix cents che- 
| uaux & douze mil hommes de pied,& à Vercel il yauoit garnifon detrois mil 
| hommes. 
En ce temps là l'Empereur eftoit à Rome, ou le Prefident Lambert Am- Mem.M. 
baffadeur du Duc le follicitoit de s’auancer pour fecourir fon Maiftre ; l’'Em- S: du rre- 
| pereur y eftoit porté, & fe plaignit au Pape que François IL auoit rompu la ee 00 
| Paix & fait la guerre à fon Beau-frere fans yauoir efté prouoqué ; fur quoy fe 
firent plufeurs ouuertures de Paix entre le Pape, l'Empereur & les Ambaff:- 
‘deurs du Roy , pendant lefquelles lAdmiral Chabot eut ordre de fe retirer, ne 
de ne faire aucun progrés en Piemont, & de laiffer les chofes en l'eftat iufqu’à ie 
ce que le Cardinal de Lorraine qui alloit treuuer le Pape & l'Empereur dela 
part du Roy fut de retour. Chabot retourna donc en France, & laiffa Anne- 
 baut & Burie Licutenants Generaux du Roy en Piemont, le premier alla à 
 Pignerol & Burie à Turin: Le Marquis de Saluces demeura au Camp; mais 
le voyage du Cardinal fut fans fruit , ayant trenué le Pape porté à la neutrali- 
té, & l'Empereur à la guerre. 
Apres le defpart de l'Admiral Chabot , le Duc & Antoine de Lene af. Mer. de 
: fiegerent Turin, & fur l'aduis qu'ils eurent, quele Marquis de Saluces vou Belley. 
* Joit rauitailler Foffan & y jetter des Gens de guerre, Antoine de Leue auec 
| partie de fes Trouppes y alla, laiffant deuant Turin le Marquis de Mus & 
Jaques Fozzaro, Seigneur de Scalengo Gouueneur d’Aft ,auec dix mil hom- 
mes : Il y auoit dans Foffan , la Roche , du Maine, la Palice, Montpezat & 
| plufieurs autres perfonnes de marque qui apres auoir genereufement refifté, 
furent contraints de capituler. “Ra 
.… L'Empereur, auec l'Armée qu'il ramenoit d'Afrique, marchoit à gtañ-S.du pre 
des iournées & arriua à Sauilla ; ou le Duc l'alla voir, le Marquis de Saluces éd 
, qui auoit fraifchement quité le party de France, y fut auffi,& {e mit au fer- zp.Dir. 
uice de l'Empereur : Ce fut là où Charles V. ayant deffein de faire ta guerre Mer, de 
MMMm : au is 


Hif.Dif. 
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au Roy, prit la refolution d'entrér en France par la Prouence , contre lad- 
uwis du Marquis du Guaft , de Dom Ferrand de Gonzague ; de lcan-Baptifte 
Caftaldo &'autres fameux Capitaines ; qui croyoient eftre plus glorieux & 

| le de reprendre les places de Piemont & de 


« D ; 
auantageux à fa Majefté Imperiale d : ë Eh 
chaffer les François d'italie , que d'aller entreprendre Yheuguore ans le 
Royaume dé France ec laiffer les ennemis derriere foy : Le Duc de fon 


cofté s'oppofoit à cedeffein , reconnoiflant que ce n'eftoit rer bon moyen 

Guerre de POUr recouurer fes Eftats : Mais la grande éfporance que l'Empereur auoit 
V'Emp. en en fon Armée Nauale commandée par le Prince Doria-; les pérluafons 
Prouence A roine de Leue , & les intelligences que Empereur auoit à Marfeille 
auec le Prince de Melfe qui en eftoit Gouuerneur ; lemporterent fur les rai- 

fons d'Eftat: Ainfi l'Empereur apres auoir fait faire reueüe de fon Armée, 

ui eftoit de vingt-deux mille Allemans ; dix mil Efpagnois, douze mil 

jtaliens & deux mille cinq cents hommes d'Armes Italiens , Flamans & E£ 

Duble  pagnols, donna la charge de General de l'infanterie au Marquis du Guaft, 
Hift.dex elle de la Caualerie à Dom Ferrand de Gonzague, & des hommes d’Armes 
FRE y Duc d'Alue, partit de Piemoñt faiuy des Ducs de Sauoye, de Bauieres & 
de Brunfwich , des Princes de Salerne & de Bifignan. Le Prince Doria Ge- 
SE ncral de l'Armée de Mer eut ordre de fuiure l'Empereur & de fe rendre fur 
BEL les coftes de Mafeille. Le Marquis de Saluces demeura Lieutenant general en 
ec Italie, & Gautier Lopez de Padilla Maiftre de Camp Efpagnol eut comman- 
+ bee dernent de s'arrefteren Piemont auec huict mil hommes pour y agir par les 

Ordres du Duc. 

Nonobftant le depart de l'Empereur, auec vne fi groffe Armée , le Mar 

BD quis de Mus & Scalengo continuoient le Siege de Turin, & pour les en fais 
fe retirer, Annebaut & Burie fe mirent en deuoir de furprendre Sauillan , 8 

en donnerent la comimiflion à Marc-Antoine Cufan & à Louys de Biragué 
Gentils-hommes Milanois, à qui le Marquis de Saluces ayant drefsé vne 
embufcade où commandoit Scalengo , entre Cardé & Cauours, Cufan y 
futblefsé à mort,neantmoins Birague eut l'auantage & y gagna fept Enfeignes 

Le Duc s'eftant arrefté à Nice , ou comme à fa derniere retraite.il prit foin 

Men. de faire faire de grandes fortifications , Poyfieux Gentil-homme de Daufné, 
S.durre- & Vagnon Seigneur de Dros, Gouuerneur de Montdeuis l'y allerent vifiter 
fé … dela part du Grand Maiftre de Montmorency, l'affeurant que s'il enuoyoit 
Æp.pife. Va Gentil-homme au Roy , les chofes eftoient en vneftat à en efperer fa 
tisfadtion ; le Duc efcriuitau Grand Maiftre de luy faire connoiftre les cho: 

fes que le Roy fouhaittoit, aufquelles il fe rangeroit auec ioye, pouruet 

qu'il n’y eut rien contre fon honneur. Mais cela n'ayant point eü de fuite, 

Charles fut obligé de paffer en Prouence & de fe rendre au Camp de FEms 

ereur au Siege d'Aix. 

Il n’eft pas de mon füjet d'efcrire cette guerre de Prouence qui fut funefte 

à l'Empereur & glorieufe au Roy : Retournons donc en Piemont ou fa Ma- 

jefté auoit enuové pour nouueau Lieutenant General Guy Comte de Ran- 

gon, qui apres auoir pañlé les Alpes, prit Carignan , où il trouua quantité 
d'Artillerie & de munitions de guerre qu'il fit conduire à Turin & ax autres 

Der fortes de Piemont, fit leuer le Sicge de Turin, fe faifit de Quiers par 

es menées d'Antoine Tortegiano Banny de Cony , puis enuoya Cagnin de 
Gonzague , le Comte de Nuuolara & autres Capitaines qui prirent Queraf 

que. Ces fuccez obligerent Rangon d'entreprendre fur Raconis , ou eftoient 

pour le Duc ,le Comte Alexandre Criuel & Annibal de Brancas , qui aprés 

auoir donné combat aux François & combattu valeureufement, furent faits 
prifonniers deCefar Fregofe Capitaine du Party François , & la Ville rendüe. 
L'Armée 
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L'Armée de l'Empereur au retour de Prouence ; eut ordre de repalfer en ;;g,, 
| Piemont, & l'Empereur s'embarqua pour aller à Genes , ouil demeura uel- Dior. 
1 We remps,& ce fut là où letroifiéme de Nouembre MCCCCC.X x x VI. PS 
il rendit fa fentence fur les differends du Montferrat , par laquelle il dcbouta pan ee 

F le Duc de la pretention qu'il auoit für la totalité du Montferra stant par bert. 

). vertudu contract de Mariage , que de la fucceffion d'Yoland & de Blanche 

M de Montferrat, adiugeant feulementau Ducles quatre vingt mil ducats de 

|. la docde Blanche de Montferrat; & quant aux Villes & Chafteaux portés par 

la donation faite au Duc Amé par Iean-laques Marquis de Montferrat, 

S. M. I. ordonna quele Marquis Federic de Gonzague & Marguerite de 

- Montferrat fon Efpoufe en entreroient en poffeffion , par prouifionfans pre- 

|: iudiceà Charles d'en faire iuger la diffinitiue, qui fat vn {enfible déplaifir àce 

1 Prince fe voyant fi mal traitté en vne bonnecaufe , apres aüoir tant perdu 

|. pou la querelle de l'Empereur ; mais fon mécontentement s'augmenta 

|» quand l'Empereur au lieu de demeurer à Milan pour effayer à reftablir le Duc 

| en fes Eftats, pafaen Efpagne, laiffant le foin desaffaires d'Italie au Mar: 

5 quis du Guaft qui fucceda à Antoine de Leue : Ainfi Charles fe voyant fans 
armée, & fon Pays partage entre les François, & les Imperiaux , fe retira à 
Nice auec la Duchefle, en attendant vne coniondture plus fauorable pendant 

$ que ces deux Nations ennemyes prenoient auiourd’huy vne place & en per- 
doient demain-vne autre: Enfin ceux du pays de Tarentaife fort affe@tionnés 
à leur Prince, prenants leur temps , que les François eftoient occuppés en 

| Piemont, furprirent Chambery,& chafferent la garnifon ; mais le Roy y en- 

uoya le Comte de $. Paul , auec quelques trouppes qui reprit Chambery , & 
apres auoir long-temps combatu contre ces Peuples au paffage de Briançon, 

| il entra dans cette Valée, & y fittoutes les hoftilités imaginables. La Val- 

| d'Aoufte demeura ferme dans l'obeyflance du Duc, & les François n’en pà- 
rent jamais forcer les auenües. 

Le Duc qui eftoit venu en Piemont für les aduis qu'il auoir du mau- sg 

| uaiseftat , ou eftoient les garnifons de Turin & de Pignerol , s'aboucha auec Di. 

le Marquis du Guaft à Vigon , pour attaquer Pignerol , afin d’incommoder 

Turin , & le prendre plus facilement, auant que l'Armée , que le Daufin de 

© France & le Grand Maiftre de Montmorency preparoient , pour les venir fe- Mem.Ms. 

* courir, püt pañfer les Monts ; mais les Ambafladeurs du Pape & des Veni- dr 

tiens ; qui negotioient vne Trefue pour Ftalie , donnerent loifir à l’armée 1 anberr. 
| Françoifédes’auancer, & les Imperiaux garderent fi mal les paflages de Suze, 

que le Daufin {e rendit à Riuoles : Le Marquis du Guaft Pour reparer cette 

faute fe mit en Campagne auec toutes es trouppes , comme s’il eut refolu de 

donner bataille aux François ; mais ilne fit autre exploit que de combatre 

la Compagnie d'hommes d'Armes d'Aubigny , & defe retirer à Montcalier 

qu'il abandonna depuis aux François, qui par ce moyen rauitaillerent Pigne- 

rol & Turin, ce qui fut vne grande faute des Imperiaux ; car Marguerite 

Reyne de Nauarre , Sœur du Roy, & la Reyne Eleonor fon Elpoufe > quise- 

foient affemblés fur la Frontiere de Flandres auec la Reyne Marie d'Hongrie 

= Sœurde l'Empereur ,arrefterent vne Trefue entre l'Empereur &le Roy pour 

rois mois, laquelle ayant efté publiée en Piemont , fit que les chofes demeu- 

- rerent en cét état. Le Roy cependant paffa les Monts ; le Marquis du Guaft 

% luy alla faire la Reuerence à Carmagnole ; ou fur aufli de la part du Duc ;le 

Comte de Fruzafque efperant qu'apres la Trefueil y auroit Paix generale : 
Le Roy apres auoir donné les ordres de ce qu'il vouloit quife fic en Piemont 
durant la Trefuesen retourna en France ,le Marquis du Guaftà Milan, &le 
Duc à Vercel. 
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Getre Trefue donna lieu à vne affemblée des Deputés de l'Empereur & du 
Roy, entre Saluces & Narbonne, ou fe treuuerent dela part de fa Majefté 
Imperiale le Commandeur Major , Leon Coues , & Granduelle; & pour le 
Roy le Cardinal de Lorraine , & le grand Maiïftre de Montmorency, le ne 
Duc y enuoya pour fes interefts les Comites de Chalant & de Mazin ; mais il # 
n'y eut rien de refolu qu'vne prolongation dela Trefue pour trois mois, qui ge 
fut vne nouuelle douleur au Duc, qui voyant fonEftat déchire, par fes amys a 
& par fs ennemys , & fon reftabliflement éloigné , & pour comblede mal- = 
heur, Beatrix de Portugal fon Efpoufe mourut à Nice, dont la nouuelle le 15 
farprit fi fort, que erfonne n’eftoit capable de Je confoler, ayant perdu vne 
Princefle auec laque le il auoit vefcuen vne parfaite amitié, & qui auoit fup- 
porté toutes fes difgraces auec vne merueilleufe conftance & fermeté : Le 
Ducs’eftoit misen chemin, pour l'aller voir ,fur l'aduis qu'ileut de G mala- 
die ,s'embarqua à Gennes fur les galeres du Prince Doria & arriua a Nice le 3 
vingt-neufuiéme Tanuier mil cinq cents trente-huict, il donna ordre aux 
fancrailles -de la Ducheffe , & en efcriuit à l'Empereur, à l'Imperatrice , au va 
Roy des Romains, au Roy, & à la Reyne de Nauarre, au Roy & à la Reyne 4 
de Portugal & aux autres Princes fes parents & alliés , pour s’afiger auec eux 
de cette perte. 1 ? 

Peu de iours apres le Duc fut aduerty dela re{olution qui auoit efté prife 
d'une entreueuë entre le Pape Paul 111. l'Émpereur , & le Roy à Nice, & que 3 
fa Sainteté pour la feurté de fa perfonne defiroit d’auoir le Chafteau : Ce fut 
vné nouuelle efpreuue au Duc, car il faifoit reflexion fur les mefines difficul- po 
tés qui fe prefenterent, quand le Pape Clement V LI. demanda cette place à 
pour vne pareille entreueuë : Le Duc efperoit de cettellluftreconference d’e- du 
ftre remis dans fes Eftats , Charles V. luy ayant fouuentesfois promis qu'il ne P£ 
fcroit point de Paix auec le Roy, que fes Eftats ne luy fuffent rendus; il ap- 
prchendoit d’ailleurs de perdre cette place qui eftoit fon feul azile, ilen ef & 
criuit à l'Empereur par le Maiftre des Comtes Rubat , &s'enexcufi àvn E 
Chambrier du Pape , que le Cardinal Farnefe luy auoitenuoyé iufqu'à ce 
qu'il eut refponce d'Efpagne. 

Sur le bruit de cette entreueuë, le Vicomte de Martigues , l'Euefque de 
Laufanne , & le Baron de Menthon y furent vifiter le Duc; parce qu'ils 
auoient charge du Roy delediffuader de remettre le Chafteau de Nice au Pa- 
pe, & luy propoferent de la part du Conneftable de Montmorency , que s’il 
vouloit fe marieren France ,& y marier aufh le Prince de Piemont, on luy 
promettoit toute forte de fatisfation de fa Majefté: Le Duc remerciale 
Conneftable de fes offres, &c luy fit dire Qw'1ln auoit point encores pensé a fe marier, 

& que pour Jon Fils iln'eftoit pasen age : Que sil plaifoit au Koy-de luy rendre [es 
Eflats ,ilen demeureroit toute [a vie obligé à [a Majefte. 

Le Pape s'eftoit auancé iufqu'à Plaifance, en attendantla refolurion du = 
Duc qui attendoit celle de l'Empereur : Elle luy fut apportée le: 5. d'Auril 
par vn Gentil-homme Efpagnol , qui dit au Duc , que fon Maitre treuuoit 
bon que l'on remitle Chafteau de Nice à fa Sainteté : Cependänt l’Ambafla- 
deur du Roy difoit que fa Majelté ne s'y treuueroit point , file Chafteau ne 
demeuroit au pouuoir du Duc : fur cette contelte Charles enuoya au Roy 
l'Euefque de Laufänne , & le Baron de Menthon pour fupplier fa Majefté de 
ne point retarder fon voyage; mais à mefime temps arrua à Nice le Maref- 
chal des Logis de laïMaifon du Roy, mandé par le Conneftable de Mont- 
morency ; qui témoigna au Duc que fa Majefté fouhaittoit qu'ilfut maiftre 
du Chafteau : d'autre cofté vfht vn.Cordelier Obferuantin auec vn Bref du 
Pape demander le Chafteau pour le logement de fa Sainteré, fuiuy d'vn 


Fourrier 
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Fourrier pour marquer les logis : Sa Sainteté eftoit à Sauonne, s'obftinant: 
à auoir cette place, dont on ne rendoit autre raifon;finon que le Pape ne vou- 
loit point loger dans vne place ; ou vn autre que fa Sainteté eutle com- 
;] mandement. L'Empereur arriua au port de Ville-Franche le neufuiéme 
| de May , & deputa Coues & Granduelle pour difpoler le Duc à luy pre- 
fter le Chafteau de Nice, pour quarante jours, ce qu'il promit; mais com- 
me les Galeres de l'Empereur furent allées à Sauonne pour y prendre fa 
Sainteté & l’amener à Nice, Granduelle & le Peloux propoferent au Duc 
| de remettre le Chafteau à Pierre Louys Farnefe Fils du Pape qui eftoit dé- 
| jaà Nice, fur la parolle qu'ils donnoient de la part de l'Empereur de le 
rendre au bout de quarante iours : Le Duc reietta cette propofition , & 
dit qu'il ne vouloit confier la place qu'à l'Empereur mefine , & far à foy, 
8 depefcha le Comte de Mazin , & le Prefident Lambert à Villefranche 
pour le direà l'Empereur : Le feiziéme du mefinemois le Baron de Menthon 
& la Guiche arriuerent à Nice de la part du Roy, pour dire au Due, 
que sil donnoit le Chafteau au Pape , fa Majefté ne viendroit point. 
Charles commanda à Menthon de falller dire au Fils du Pape, & à 
Granduelle; ce qu'il fiten prefencedu Marefchal de Chalant,& du Com- 
te de Fruzafque. Le lendemain le Duc ne fçachant à quoy fe refoudre, Mem:Ms. 
parce qu'il ne pouuoit complaire au Pape , & à l'Empereur , fäns irriter du Pref- 
} le Roy , allaà Villefranche pour en conferer auec l'Empereur , qui luy Tape 
Ldit, Qui nefloit plus temps d'y déliberer , parce que Ja Majesté Imperiale 
Seftant engagée enuers le Pape ; fur la parole du Duc, il failloit que le Duc 
executaf} ce quil auoit promis ; autrement qu'on ne [e méleroit plus de fes 
affaires. 
Charles mal fatisfait de ce difcours & dece que l'Empereur ne fe payoit 
point de fes excufes, alla à Monaco, ou eftoit Je Pape, pria fa Saintete de 
venir dans la Ville de Nice , l'affeurant de la loger au Chafteau, encore 
que le Roy n'en enuoyeroit pas le confentement | comme l’on efperoit: 
Le Pape à ces offres fe rendit à Nice, & fe logea hors la Ville au Monaftere 
de fainét François ; le Duc enuoya prier l'Empereur de venir | mais les 
Là Soldats de la garnifon du Chafteau , fur quelques bruits qui coururent 
2 que l'Empereur vouloit faifir de la place, & du petit Prince , fe mu- 
À cinerent contre Mufinens Grand Efcuyer de Sauoye leur Gouueineur $ 
ï. fermerent les portes ; & iurerent de garder la place fans permettre 
que qui que cefoit y entrât. 
L'Empereur crût que c'eftoit vn jeu joüé par le Duc, & en témoigna 
fon déplaifir au Marefchal de Chalant qui luy en eftoit allé faire des ex- 
cufes : Le Pape de fon cofté prit cela pour vn affront , & le declara au 
Comte de Fruzafque , & à Legny , que le Duc luy auoit enuoyés : Ce- 
. pendant le Pape eftoit logé incommodément, & s'impatientoit de ce 
que le Roy ne venoit point ; le Duc aufi n'eftoit pas hors d'inquietude 
dans toutes ces contrarietés , il fit donc offrir au Pape de luy remettre 
la Ville de Nice en attendant de pouuoir loger fa Sainteté au Chafteau: 
mais les habitans de Nice remonftrerent que cela choquoit leurs Priui- 
leges & ny voulurent point confentir. 
= Les chofes eftant en cestermes, le Pape & l'Empereur eurent conference Mem.MS. 
fous vn pauillon au deffous du Chafteau , & le Cardinal de Lorraine , & du Pref- 
4 Je Conneftable de Montmorency arriuerent à Nice, pour ‘affeurer {à FL il 
© Sainteté queleRoy eftoiten chemin: A cettenouuellele Duc vouloit aller 
+ à Villefranche pour eftre aupres de l'Empereur , mais il luy manda qu'il 
Ÿ nebougeaft de Nice, s'il ne vouloit luy enuoyer Mufinens, Broiffy & Chuez 
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ui l'avoient fi mal confeillé, ou en faire. luftice luy meme: Le Roy auoit 
de preparer fon logis à yn quart de lieuë de Nice, ou le Duc alla vifiter{a + 
Majefté le troifieme de luin , & en fur bien reçeu. Le Conneftable luy- fr ù 
des ouvertures fauorables pour fon accommodement que le Marefchal de 
Chalant communiqua à l'Émpereur. Ce qui fit vn eftrange ee; car Cha 
les V. qui eftoit auparauant fi irrité contre le Duc ; fçachant que le Roy fe - 
portoit à luy donner fatisfaction en eut jaloufie > & de crainte que le Ducne 
ftfa paix auec le Roy fans fa participation, il affeura le Merefchal de € 
lant qu'il ne.fe fepareroit point du Pape & du Roy ; que toutes chofes n 
Jaffent au confentement de Charles. À 

La Reyne de France eftoit venuë à Nice voir le Pape, & fur fon retour 
elle voulut vifiter l'Empereur à Ville-franche , où l'on auoit fait faire des 
Ponts de cinquante pas de long, afin que des Galeres de la Reyne ,on peut 

lus facilement defcendre au port ; or comme la Reyne s'approchoit , l'Em- 
pereur alla au bout du Pont ,fuiuy du Duc & de plufieurs Princes & Grands 
Seigneurs & y reçeut laReyne:Mais à mefme temps le pont fe rompit, & 
l'Empereur , Elle & le Duc tomberent dans la, Mer, accident , qui n’apprefta 
qu'à rire, parce qu'ils furent bien-toft fecourus. : 

En cette conference de Nice, l'Empereur & le Roy ne fe virent point, & _ 
le Pape feul fit toutes les negotiations, tantoft auec l'yn & tantoft auecT 
l'autre, & ne peut obtenir autre chofe de ces deux Princes , qu'vne Trefve F 
de dix ans ,en attendant que leurs differends fe peuffent terminer ; le Roy s 
prit la route de Marfcille & partit de Nice le dix-neufiéme de luin, & 1Em-R8 
pereur accompagna le Pape fur fes Galeres iufqu'à Sauonne & alla à Genes, | 
où le Duc luy enuoyale Marefchal de Chalant & le Prefident Lambert pour 
luy faire compliment & pour luy recommander fes interefts. A quoy l'Em- 
pereurtefmoigna d'eftre entierement porté; mais les Ambaffadeurs du Due 
furent fort furpris quand l'Empereur leur dit, que pour le bien de fes affai- 
res, & pour mieux venir à bout de fes deffeins , il falloit que le Duc fouffrit 
que l'on mit garnifon d'Efpagnols à Af, à Vercel & à Foffan, car par ce 
moyen c'eftoit faire le partage du Piemont entre l'Empereur & le Roy. Le 
Duc fut mal fatisfait de cette propofirion & n'en tefmoigua toutesfois rien 
à Charles V. quoy que pañlant en Efpagne le Duc prit occafon de le voir fur 
Mer proche de Nice: 

Or parce qu'à la conclufion de la Trefve à Nice, il auoit efté arrefté ; - 
que fi le Duc y vouloit eftre compris, il feroit tenu de la ratifier ilenuoya ; 
f ratification à l'Empereur & l'Empereur au Roy par Silly, mais bien qu'il 4 
eut efté dit par la Trefve que chacun garderoit ce qu'il auoit pris fans s'é-1 
largir ; Montejan Lieutenant general pour le Roy en Piemont au preiudi- # 
cede la Trefve pratiqua fi bien le Fils-d'Aleran de Valpergue Seigneur des 
Cercenafque, qui auoit efpousé la vefue de Iean François de Sauoye Sei- 1 
gneur de Cauours , que pour dix mil efcus, il luy remit la place de Ca. 
yours. 

Le Roy ayant agreé par l'Eleu Euefque d'Aurenches Secretaire du Con- 
neftable de Montmorency .la ratification de la Trefve faire par le Duc, & 
donné de nouuelles efperances à ce Prince, que fa Majefté le reftabliroit 
en fes Eftats , Charles enuoya en France pour Ambafladeur refidentBernex 
fon Maiftre d'Hoftel le troifiéme de lanuier M. CCCCC. XXXIX. à qui 
le Conneftable par ordre du Roy , propofa de faire éfchange du Comté de 
Nice & de prendre recompenfe en France de vingt mil efcus de reuenu, 
& que fa Majefté retint par forme de preft , Turin , Montcalier , Pignerol 8c 
Sauillan iufqu'à ce qu'il y eut Paix auec l'Empereur ;Bernex s'eftant excusé 


de 
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| desfaire refponce à de fi rudes propofitions ;la Guiche 8: Antoine du Saix, 
Seigneur de la Cra allerent encore à Nice au mois d’Aouft fuiuant pouren - : 
faircinftance aupresdu Duc , qui refpondit : Quilevotlois mourir Comte deNi= 
ces que quand le.Roy luy auroit rendu [es Pays , il confentiroit volontiers que 
| Ja Majesté reims. rune place telle que l'on auiferoit pour feurté de fon affetion ea- 
(7 sers la France. Ainfi tout cela s'en alla en fumée, & bien que l'Empereur: 
l'année fuiuante eftant obligé d'aller en Flandres pour chaftier les Gantois 
qui s’eftoient reuoltés , eut paflage par la France auec des honneurs ex- 
traordinaires ; fi eftce qu'il ne voulut iamais donner au Roy l'inuefticuré 
du Duché de Milan pour le Duc d'Orleans, qui eftoir le feul moyen de fai, Parad- 
rerendre les Efats au Duc , de forte que ce Prince ne voyant aucune ap- rs 
|w parence à fon reftabliffement ; alla en Allemagne à la Dietre de Rarisbonne, Æf.Dif-. 
= l'an mil cinq cents quarante-vn , { plaindre aux Eledteurs & Princes de 
FE l'Empire du tort que le: Roy luy faifoit , les exhortant comme Prince 
en de l'Empire de prendre part à fa querelle; ce qui luy fut promis nonobftant 3 
- les empelckements qui apporterent les Ambaffadeurs de France, & parce HT 
ne qu'il y auoit long-temps que les Ducs de Sauoye n'auoient efté en pér- 
|. fonne aux Diettes d'Allemagne, & que le Duc pendant la guerre que luy 
auoit fair François premier , n'y auoit enuoyé aucuns Ambafladeurs & qu'à 
|" caufe des calamités de fes Eftats , fes Titres eftoient efgarés ; il fr vne 
exprefle proteftation deuant l'Empereur , datrée à Rarisbonne le vingt-qua- 
triéme de Juillet mil cinq cents quarante-vn : Que le rang qu'il prendroit à Prp. 499. 
. cette Affemblée ne peut nuire à fes prerogatiues ; ny à ne feance plus honorable fi 
elle luy eftoit deu. GS 
Apres que Charles V. eut rangé les Gantois à fon deuoir George de Mem. de 
Salue Euelque de Lauaur Ambafladeur du Roy ;le foilicita d'exécuter les du Bellay- 
| promefles qu'il auoit faites en Efpagne & en fon paflage de France ; mais 
| il refpondit qu'il n'auoit rien promis : Ce qui ft bien connoiftre que tou- 
| tes les ciuilités & les deferences que le Roy auoit renduës àce Prince en leur 
| Conference d’Aigues - mortes & en France , n'auoieni rien operé fur luy, 
| & qu'au lieu de fe fentir obligé au Roy de la franchife ; dont fa Majefté auoit 
vsé de ne le point faire arrefter dans fon Royaume; comme il en auoir le 
| pouuoir & le fuiet; il auoit regret de s’eftre foubmis à ce peril ; & qu'ainfi 
ces deux Princes ne feroient jamais bon Amys. Ce qui atriua depuis, le Zee. 1. 23 
(+ confirma encore mieux ; car le Roy ayant enuoyé Cefar Fregofe en Am- car 
|! baffade à Venife, & Antoine de Rincon à Conftantiniople, qui s'embarquez lii.o. x 
|= rent enfemble fur le Pau à Turin le Marquis du Guaft Gouuerneur deMi- 
}0 lan les fit affaffiner auprés de Cazal ; ce qui caufa vne rupture enfiere eh: 
Le tre l'Empereur & le Roy ;neantmoins l'Empereur ne voulut pas differer fon 
le entreprife d'Alger, pour l'execution de laquelle il fe rendit à Milan le vingt- 
= deuxiéme d'Aouft mil cinq cents quarante-vn, fuiuÿ du Duc, qui fir ous 
hi. fes efforts pour diffuader fa Maijelté Imperiale d'vn fi perilleux deffein, Hif.Dife. || 
preuoyant bien que FEmpereur eftant cloigné ,lé Roy qui eftoit irrité , ne 
manqueroit pas de luy faire la guerre, & que lePiémont en auroit les pre- 
miers éclats ; Mais on auoic figuré la chofe fi facile à l'Empereur, qu'il de- 
meura ferme dans fa premiere refolution, outre que defauoüant le meurtre 
* de Fregofe & de Rincon , il croyoir que la Trefve deuoit durer,&c ainfi n'ap- 
fo prehendoït rien des Erançois. F . 
le. Ce voyage d'Alger fut mal-heureux à l'Empereur, qui füt contraint Mem de 
9Y voyant fon Armée diflippée par les vents & par les tempeftes , de sen Re 
\mp. retourner en Éfpagne auec honte & defplaifir , &le Roy prenant {on temps 
42: le fit attaquer par troiscoftés , car il enuoya au fiege de Parpignan le Daufin, | 
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les Ducs d'Orleans, & de Guife en Luxembourg; & le Duc de Cleues en Bra- 
bant : En Piemont Langey faifoit fortifier les places qui cftoient de l'obey£ 
fanceduRoy,comme lurin, Pignerol Gental & Bennes ; il mic ganiton 
aux autres : Le Marquis du Guaft de fon cofté rauitailla , & munit Ait, Ver 
cel , Yurée, Vulpian, Foffan ,Cony; Quiers, Querafque ; &-autres lieux 

ue les Imperiaux tenoient.Ce qui fit hafter le Roy de declarér firoftla guerre 
il Empereur, fat l'efperance qu'il auoir que l'armée nauale que Solyman luy 
auoit promile ; & que Paulin Baron de la Garde fon Ambafladeura Conftan 


HP.DIf. 


tinople folicitoit ,fe mettroit en mer cetteannée; mais la aifon -n'eftant past= 
Race Vase s in 4 : . 
propre, cela fut renuoyé à l'année fuiuante : Cependant les hmperiaux ; & les Ex 


ic 


François faifoient tous les iours des entrepriles les vnsdur dés autres en Pie=:! 
mont, Auflun & Cental furprirent Queraique furles Imperiaux, en recom-i 
pence le Marquis du Guaft prit Viile-neufue d Af; Poyrn 54 armagnole & & 
Raconis: Langey feiettadans Carignan pourde fortifiers le Marquis Fallarint ire 
ueltir,puis s'en retira,&Langey eftant tombé malade,& s’eftant faut porter en É. 
France , Carignan fe rendit au Marquis qui attaqua Chiuasinutilement, & 
Boutieres en fit de mefme à Barges : mais Vaflé.Gouuerneur de Pignerol 
l'ayant afliesé auec bonnombre d’Artillerie leprit: k. 
HB.Dif, Le Daufin n'ayant pas reufly au fiege de Perpignan, ‘toute fon. Armée vel 
paffa en Piemont commandée pat l'Admiral d'Annebaud; :& le Marquis 
du Guaft ne fe croyant pas afleuré dans Carmagnole, qui eftoit fur le pat. 
fage des François fe retira à Quierss l'Admiralauerty par Auflun , &:par1ÿ 
Carces , qu'il y auoit peu de gens à Cony,, l'afliegea , auec dix huiét mil 
hommes, & cette Ville qui iufqu'àlors s'eftoit conferuée d'ellé mefme 
dans: l'obeyflance du Duc, & qui n'auoit iamais voulu receuoir garnifon 
d'Imperiaux, fut contrainte de demander fecours au Marquis ; qui y.en- 
uoya le Comte Pierre Porto Gentil-homme Vicentin, & Blaife de Som- 
me , auec foixante Cheuaux Legers, & deux Compagnies d'Infanterie ; 
qui firent vn tel effet , & les afliegés eurent tant de refolution à {e bien 
defendre , que l'Admiral leua le fiege ; ou il perdit-beaucoup.de Gens; 
& comme lhyuer approchoit , il £ retira en France , laiffant. Boutieres 
Lieutenant general en Piemont: Martin du Bellay Seigneur de Langey eut 
le Gouuernement de Turin , par le decés de fon Frere , Vaflé celuyide 
Pignerol , les deux Biragues se de Chiuas, & de Verolengo ,:& Ter- 
mes celuy de Sauillan : Langey defcourit vne «entreprife .-que le Marquis 
ns du Guaft auoit fur Turin , par intelligence auec le luge, qui en perdit 
la ve; & Cefar Mag:io Neapolitain en fit vne autre au mois de Fe-— 


Lo 
Ping due urier mil cinq cents quarante - trois ; fur la mefme Ville, auec fix Cha- 
A, Dife. YOTS chargés de foin, dans lefquels s’eftoient cachés.des Soldats d’elite ; mais 
le fecours de dehorsayanttardé àfe prefenter aux portes; la chofe nereufli pas. 
xif.bit. L'Empereur ayant pris la route:de Gennes ; pour sabboucher auec le — 
Pape, qui luy vouloit faire de nouuelles propofitions pour la paix’; le Duc 
partit de Vercel auec le Prince fon Fils pour les vifiter , il leur fit beaucoup 
d'honneur, fans toutefois leur donner que de vaines efperances d'vn refta- 

Meme Pliffement. 
de Belley Le Roy en attendant l'Armée Turquefque , conduite par Barberoulle, 
LUE €nuoya François de Bourbon Seigneur d'Anghein à Marfeille, pour 
ioindre les Galeres de France à celles du Turc ; mais comme Barbe- 
rouffe efloit encore fur les coftes de Calabre , où il defoloit: tout , 
Grignan Gouuerneur de Marfeille propofa au Seigneur d'Anghein de fur- 
prendre le Chafteau de Nice par le moyen de quatre Soldats” Sanoyfiens 
de la garnifon, qui auoient promis à Grigran de luy remettre la place j 
LE 


nr 
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[Le Roy aduerty de ce deflein l'appreuua le Seigneur d’Anghien pour l'execu- 
|e- tion, fit equipper quatre Galeres , donteftoient Chefs Magdalon Frere du Ba- 
| ron defainét Blancart,le Cheualier d’Aux, Pierre Bon ,Baron de Meüill 


on, 


| en eftatide fauuer fes Gens , ou de fe retirer au cas que l'entreprife vint à 


| faillir cette preuoyance ne luy fut pas inutile , car les quatre foldats qui 

auoient negotié auec Grignan nommés Gaue, Pierre le Fifre, dit Frency , 

Dorche & Anthoronet-Tibaud n’auoient rien fait que par l’aduis d’Antoi- 

ne de Lefchaux Baillif d’Aoufte, Gentil-homme Sauoyfien leur Capitaine qui 

le communiqua au Prince de Piemont, de forte que fur la certitude que le 
| Prince eut de la venuë des quatre Galeres Françoifes , il efcriuit à Gens au 
| Prince Doria de venirendiligence à fon fecours. Doria fit partir toutes {es 
| Galeres , les fepara en deux trouppes, l'vne conduite par luy terre à terre, & 
| Fautre en haute Mer par lanetin Doria fon Neueu, & [e Prince de Piemont 
{e retira de la Ville au Chafteau ; pour voir à quoy ce grand deffein abouti- 
roit. Le Dimanche dix-feptiéme du mois de luin, Magdalon approcha de 
Nice auec fes quatre Galeres ; mais à mefme temps fix Galeres de Doria fui- 
uies de quinze qui venoient apres, commandées par lanetin Doria couuer- 
tes du Cap de fain& Soufpir leur donnerent la chañfe iufques dedans le port 
d’Antibe , les prirent & les menerent à Genes ou le Capitaine Magdalon qui 
fut pris prifonnier mourut de {es bleflures : Le Seigneur d'Anghien ayant fur. 
gi au Couroux, lanetin Doria fe mit en deuoir de le farprendre ; mais eftant 
defcouuert au clair de la Lune, les François leuerent l'ancre & fe retirerent 
à Tolon. 

Le cinquiéme de Juillet fuiuant, Barberoufle auec l'Armée Turquefque 
composée de cent feptante quatre Galeres, Vaifleaux & Galiottes pafñla de- 
uant le Chafteau de Nice, aborda à F'Ifle de fainét Honorat en Prouence & 
de la à Marfeille, d'ou par ordre du Roy il partit le Dimanche cinquiéme 
d'Aouft auec vingt-fix Galeres de France que le Seigneur d’Anghien con- 
|_ duifoit, qui faifoit en tout deux cents voyles; or entre autres Gentils-hom- 
le mes des Eftats du Duc qui füiuoient le party de France, sy treuuerent, E£ 
Ni- cros, Gillette, Leuens & Benoift Oliua-Grimaldi. Cette grande Armée arri- 
L uée au Port de Ville-franche, Barberoufle enuoya l'vn des fiens À Nice pour 
lle. fommer les Habitans de fe rendre ; André Seigneur de Montfort Gentil- 
(3 homme Sauoyfien auparauant Gouuerneur de Bard qui y commandoit en 
} qualité de Gouuerneur, fit vne refponce digne de fon cfprit & de fa géne- 
Fe rofité, difant : Que l'on s'efloit mal adrefié à luy pour rendre la Place , parce qu'en 
hi fon nom il Sappelloit Montfort; qu'en [es Armes 1l portoit des Pals, és que fa Dewi- 


3 


Fi Je cfloit : IL me faut tenir, € que par toutes ces confiderations il me falloit attendre 
VA de luy qu'une rigoureufe defence. Barberoufle irrité de cette refponce , afliegea 
e Nice & la fit battre de deux mille coups de Canon dés le dixiéme d’Aouft 
* jufques au vingt-deuxiéme : Les Niflards fouftinrent vn affaut fort gene- 
reufement & tuerent beaucoup des ennemys , & Montfort ft bien ce qu'il 
auoit promissmais nefe voyant plus capable de refifter à de fi grandes forces, 
il parlamenta , & pendant que le Seigneur d'Anghien & Charles de Soliers 
Seigneur de Morette, Ambafladeur de France en allerent conferer auec Bar- 
berouffe à Ville-franche , Beaumont - Catra Treforier Gencral de Sauoye, 
Areftel l'Efcuyer Bugnet, Caffian du Puy Gentil-homme Piemontois en- 
uoyé par le Duc Pierre de Monthous, Louys de Prés Seigneur de Corcelles 
au Pays de Vaud, & Richard d'Arenthon Sergent Major firent porter dans 
le Chafteau par les foins & par le commandement de Montfort toutes les 

NNNn munitions 


El 2 


& le Capitaine Michel, & de crainte qu’il ne fur trahy par les traiftres, il fe Ra fs 
mit en Mer auec vnze Galeres, prit le large & l'auantage du vent, afin d’eftre fiege de 
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munitions de guerre & de gueule, & iufqu'aux Cloches ” la Ville fous la con- 
duite de Marc-Antoine de Landrian Gentil-homme Milanois ; de forte que 
uand les François entrerent dans Ja Ville ils ne treuuercnt pes pour fe ra- 
fraichir, ny pour piller, & Montfort apres a capitulation fe fente au Cha- 
fteau, où il eut la mefme authorité qu il auoit dans la V ille à la charge tou- 
tesfois de communiquer Les refolutions à Frere Paul ; Simeonde Cauorrer 
Cheualier de l'ordre de fainét Jean de erafalem ; Prieur de Barlette qui sy 
eftoit jetté par ordre du Duc , pour faire reparer les defauts de la place ; la 
quelle Barberoufle afliegea auf : Le Duc qui eftoit à Vercel en inquietude 
de l'euenement de ce fiege auoit prié le Marquis du Gualt de luy donner fes 
cours par Jean Thomas de Langufque , Comte de Stroppiane ; dont il faifoit 
rande difficulté, à caufe du peu de gens de guerre qu'ilauoit, parce que laif 
fant le Duché de Milan defgarny ,il y auoit du peril; d'autre cofté Strop- 
iane remonftroit l'importance du Chafteau de Nice; le defplaifir qu'an- 
roit l'Empereur fi cette place fe perdoit , qui eftoit la retraitte & le refuge du 
Duc dans fes infortunes, & le blafime que le Marquis encouroit d'auoir ne- 
ligé de la fecourir , puis mefme que le Duc auoit des trouppes preftes. &e 
eftoit refolu d'y aller en perfonne. Le Marquis vaincu de ces raifons y con: 
defcendit, ainfi le Duc & luy fe rendirent en diligence à Genes pours’embar: 
quer auec leurs foldats fur les Galeres du Prince Doria, & par auanceils el 
criuirent à Montfort & au Prieur de Barlette de tenir iufqu’à la derniere ex- 
tremité. Ces Lettres furent interceptées des ennemis & eftonnerent Barbe= 
rouffe & les Capitaines François qui ne croyoient point que le Duc ny le 
Marquis fuffent en eftat de faire cét effort; mais les difficultés que les en: 
nemis rencontrerent à forcer cette place, ou les coups de Canon ne failoient 
que blanchir & qui ne fe pouuoit miner pour etre fituée fur vn Rocher tres- 
haut : Les pertes qu'ils auoient reçeües en diuerfes forties faites par les aflie-, 
Relar. du gés : Lechagrin de Barberoufle de fe voir engagé en vne entreprife, où il l 
Se “_ perdoit fes trouppes & mettoit fon honneur & fa vie en compromis auprésk 
Ms. de Solyman le firent refoudre apres plufieurs attaques, menaces & offress 
faits aux afliegés , de faire embarquer toute fon artillerie & de leuer le fieges 
Mem. de le huiétiéme de Septembre iour de noftre Dame, apres auoir pillé entiere: 


na ment la Ville & fait mettre le feu par tout ; le Seigneur d'Anghien retira fon. 
Iu, 10. 


HP. Dife. 


8 
Belcar,. Armée au delà du Var & Barberouffe la fienne à Antibe ; le lendemain Mont: 
lib.23. 


aymont Pils du Comte de la Chambre fuiuy de cinquante cheuaux sappro- 
cha du Chafteau & donna la nouuelle de la venuë du Duc & du fecours, & 
le treiziéme le Duc & le Marquis du Guaft y entrerent auec l'Armée qui 
auoit pris terre ; les Galeres aborderent au port de Ville-franche accuéillies, 
. neantmoins d'vne fi horrible tempelte que le Prince Doria en perdit quatre 
Belcæ, — & eut bien de la peine à fauuer fon artillerie. Paulin Baron de la Garde qui 
Lb.23.  auoit accompagné Barberoufle depuis fon depart de Conftantinople ayant 
appris ce defaftre le prefla de fe remertre en Mer pour aller combattre cette 
Armée qui eftoit en defordre; mais à mefme temps que Barberoufle en eut 
pris larelolution, vn vent contraire s'efleua qui la luy fit changer: Ilenuoya 
neantmoins Salech l’vn de {es Capitaines auec vingt-cinq Galeres, & le Sei- 
gneur d’Anghien , Leon Strofly , auec autant de celles de France; mais où 
elles ne peurent, ou elles ne voulurent attaquer Doria, & s'en retournerent à 
Tolon: Ainfi fut déliuré le Chafteau de Nice, des apprehenfons legirimes 
RTS deuoit donner vne fi formidable Armée. Le Duc apres auoir rauitaillé 
du Sie la Place & la Ville, rappellé les Habitans efpars & fugitifs lot la generofi: 
de Nice, té de Montfort & du Prieur de Barlette, recompensé la fdelité des Capirais 
nes & des Soldats & rafraifchy la Garnifon en laiffa le Gouuernement à 
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Montfort auec la qualité de Lieutenant general dans la Ville & Comté de 
Nice, pour marque de l'eftime que ce Prince faifoit de fon courage; & en me- 
moire d'vn éuenement fi illuftre , il fit battre des Monnoyes d'argent, où 
d'vn cofté eft la Croix de Sauoye acoftée de deux lacs d'Amour, & au reuers 
ces Paroles N IC E À :A TVRCISS EM GALETS OBSESS A. 

Au retour de Nice le Duc aflicsca Montdeuis ou commandoit pour les ne 
François , Charles de Vagnon Seigneur de Dros Gentil-homme Piemontois, Zele.l.13. 
le fiege dura quelques iours, & comme les pluyes de lafaifon commencçoientr Mem.de 
à incommoder les afliegeants, ils furprirent des lettres que Boutieres Lieute- gussn 
nant general pour le Roy en Piemontefcriuoit au Gouuerneur & en contre- Montuc. 
firent d’autres, qui luy furent enuoyées , par lefquellesBouticres luy oftoit he 
toute efperance de Secours , & luy confeilloit de faire fa capitulation ha plus + 
auantageufe qu'il luy {roit poffible. Dros ayant reçeu ces lettres, & ne s'ap- 
perceuant pas de la fourbe, capitula & rendit la place: Mais le Marquis de 
Guaft viola la capitulation aux Suyfles, & Dros {e deffiant de luy , & ne fe 
voulant point treuuer deuant fon Prince > dontilanoit quittéle feruice:, for- 
tit par vne faufle porte, & s'en alla à Roque-deBau; De là le Duc & le Mar- 
quis du Guaft prirent Carignan deffendu par Auflun , & par François Bernar- 
din de Vimercat, & le firent fortifier : Cefar Magio de Naples y fut laiffé 
Gouuerneur auec quelques Enfeignes d’Italiens & d’Allemans ; on mit des 
Efpagnols en Garnifon à Raconis, & la Caualerie à Vigon, à Piobes & à 
Vineuf; Le Duc apres cela fe retira à Vercel, & le Marquis à Milan. 

LeRoyqui auoit efté mal fatisfait, de la prife & fortification de Carignan 
enuoya de nouuelles trouppes en Piemont , auec lefquelles Boutiéres prit 


Mem.de 
du Bellay. 
Belcar. 


fainct Germain & afliegea Yurée, mais le Seigneur d'Anghin eftant arriué de- Montluc. 


: Hi. Dife. 
là les Monts , Pour y commander au nom du Roy ; Boutieres ou de dépit de 


de fe voir deftitué de fa charge, ou parle peu d'apparence de prendre cette 
place leua le fiege , & luy remit l'armée à Chiuas, d’ou le Seigneur d’Anghin 
s’eftant misen chemin prit Palazuol & Crefcentin » & tira contre Carignan 
pour l'affieger , le Marquis de Guaft craignant de perdre cette place, qui 
eftoit de grande confequence, partit de Milan, & pric refolution auec le 
Duc pañant à Vercel de s’oppofer à ce deflein; les François d'autre cofté fe 
difpofoient à l'attaquer. Enfin les deux armées s’eftant rencontrées 4 Cerifoles 
le quatorziéme d’Auril mil cinq cents quarante quatre , les Imperiaux y fü- 
rent deffaits , & le Marquis du Guaft blefé , qui fe retira en Aft, & de là à 
Pauie. Cette Bataille ietta tant de terreur dans tout le Piemont, que la pluf- 
part des Places mefmes du Montferrat fe mirent fous lobeyffance du Roÿ, 
comme Montcalue , Vignal , Pondefture, faint Saluador, Frefñet de Pau 
& autres : Carignan, ou Pirre Colomne commandoit en l'abfence de Cefr 
Magio ne fe rendit que par la faim. Bele.L. 13. 
Siles nouuelles de la Bataille de Cerifoles furent agreables au Roy.elles dé- 72 
pleurent beaucoup à l'Empereur, quicftoiten cetemps-là à la Diette de Spi- A 2 
re, oule Duc enuoya fes Ambaffadeurs | pour fe plaindre de l'inuafion de 4 Suns 
Nice que le Roy auoit fait faire par Barberoufle, & certe plainte ne fut pas ere 
reiettée, car l'Allemagne eftoit dé-ja offencée des maux, & des dommages |; 113 
que Solyman auoit faits en Hongrie : A quoy Ferdinand Roy des Romains, 
ny les Princes de l'Empire n'auoient pä remedier , de forte que l'Empereur 
ayantexageré cela, rendit leRoy fi odieux aux Allemans qu'ils luy accorde- 
rent vn grand fecours d'homines, & d'argent pour faire la guerre au Roy, 
{ur l'afleurance duquel, & d’vn nouueau traitté qu'il auoitfaitauec Henry 
Roy d'Angleterre, il refolut d'attaquer la France d'vncofté ; cependant que 
PAnglots y. entreroit d'vn autre. Le Roy voyant tant de forces preparées 
NNNa 3 contre 
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contre luy , retira Les meilleures trouppes de Piemont , & en place y euuoya __ 

Pierre Strofly auec lept mille Grifons : Encette mefme Diette les Ambafña- tes 

Titde  Jeurs du Duc fe plaignirent de ce queles Bernois, Fribourgeois ,& Valelans a 
ee auoient occupé les Pays de Gex , de Vaud, Chablais , & Comté de Romont, l'E 
Fe l'Empereur en prit connoiflance & les Suylles ouys, la Chambre Imperialé per 


î ituti NA? con 
le $.d'Aurilles condemna d'en faire la reftitution ; &-a payer au Duc deux 1 


: \ ; : F 
cents milefcus , pour fes dommages & interefs, à quoy ils ions . 
Belear. Le Seigneur d'Anghin le refte de cette année, nefitautre chofe en Pie- 


DuBelly mont que de prendre quelques Chafteaux des Eanghes, & Strofly, fe faifit rt. 
He DR pe AILe que le Marquis de Guaft ne püt pas fecourir 5 Apres cela il y eut bot 
fufpenfion d’Armes entre les deux Armées pour trois mois. L'Empereur 4 
cependant auoit affiegé fainét Difier, & le Roy d'Angleterre ;Bolongne fur 
la mer; les particularités de cette guerre ne touchent point noftre Hiftoire, = 
ouy bien le traitré de Paix, qui fut conclu à Crefpin en Laonnoïs le quator- der 
ziéme d'Oétobre mil cinq cents quarante-quatre,entre l'Empereur & le Roy 4 
par lequel , Le Duc d'Orleans dans deux ans deuoit efpoufer la Fille de l'Em- pin 
pereur, ow fa Nice Fille de Ferdinand Roy des Romains , &) l'Empereur luy 154 
donner inuefliture du Duché de Milan , on des Pays bas , &) le Roy moyennaït 
cela promit de quitter tous les droits quil auoit au Foyawme de Naples ; & de 
rendre au Duc tous fes Eflats , à meme temps que le Duc d'Oïleans prendroit 
pofeffion du Duché de Milan , ow du Comté de Flandres .1l futencore arrefté , 
Que les deux Princes fe reflitueroient generalement toutes les places qu'ils S'efloient 
prifes les wms aux autres depuis la Trefus de Nice. En execution de ce traitté 
les Imperiaux ne rendirent en ltalie au Roy que Montdeuis , & le Roy 
remit au Duc Querafque , Crefcentin, Verrué , fain& Germain , Val- 
pergue, quelques Chafteaux des Langhes, du Marquifat de Ceue, & au- 
tres Terres fituées au delà de la Riuiere Doyre la Bale. Comme Char- 
les eftoit en attendant que la fuitte de cette paix luy redonnaft entiere- 
ment tout ce que les François luy auoient ofté 5 il furuint vn eftrange 
obftacle , parce que le Duc d'Orleans à qui l'Empereur deuoit donner 
inueftiture du Duché de Milan mourut peu de temps apres, & le Roy = 
François premier l'année fuiuante : Ce qui changea la face des affaires , M 
& feruit de pretexte à l'Empereutr , pour refufer l'accompliffement de fes Ë 
romeffes. Fi 
”_ Le Piemont ncantmoins iouyfloit du benefice de la Paix , mais le Duc 
n'y eftoit pas abfolu , comme auant la guerre, tant parce que fon Eftat eftoit 
occuppé par les François, & par les Imperiaux, & fes fujets la plufpart re- 
uoltés contre luy,qu'à caufe des defordres que fufcire ordinairement la guerre 
dont le Comte deCrefcentin Gentil-homme Piemontois, Chambellan de 
l'Empereur croyant de fe preualoir, fit vneentreprife contre la Souuerai- 
neté du Due ; car ayant procés pour quelques Terresauec le Procureur gene- 
ral de Piemont , le Duc delegua des Iuges pourreconnoiftre du differend,qui 
ayants prononcé fouuerainement , le Comte fut fi hardi que d'en appeller 
à la Chambre Imperial , mais le Duc s'en cftant plaint à l'Empereur , & re-# 
monftré {es droits, & fes prerogatiues , qui ne permettoient pas à fes fujets L 
de reclamer de fes luges, l'Empereur apres connoiffance de caufe & furle d 
rapport que luy en firent le Senat de Milan , André Doria Prince de Melfe, | 
8 Gomez Suarez de Figueroa fon Ambaffadeur à Genes , deboutale Comte 5 
de Crefcentin de fon appel,& confirma de nouueau au Duc cette marque del 
Pregues  famptuofité, par patentes dattées à Ausbourg le dixiéme de Decembre mille 


pag" 390: cinq cents quarante-fept. ; 
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15 : Henry]IL ayant fuccedé à la Couronne de France, vifita fon: Royaume Ping. F 

7 & pañlä en Piemont l'an mil cinq cens uarante-huict, il ft fon entrée Ag. Tan. 
LS | OP 2 Die : c $ Hiff. Dife. 
à} urin au mois d’Aouft & y demeura dix iours, & apres auoir veu les P'iRe pci 


| É , ® à Belcla1$ 
1% cipales places qui eftoient fous fon obeyflance ,. s'en retourna en France, 


(: 


|. lailant fon Lieutenant General delà les Monts » le Prince de Melfe de la Mai- 


{on de Carraciol,: En mefine temps l'Empereur qui eftoit'en Allemagne, de- 
firant: d’auorr le Prince Philippes fon Fils aupres de foy il! partit de Barcel- 
lonneile vingt-deuxiémedeNouembre fuiuant arriua à Genes & prit la rou- 
te de. Milan: Le Duc à deux milles de Milan luy. fat aurencontre & y en- 
traà la: gauche du Prince. Pendant le {iour que.ce Prince y fit le Duc re- 
ceut .de luy toutes. les carefles, rvifites & ciuilités quil pouuoit fouhaitter , & 
ce Princeayant pris lechemin d'Allemagne, Charles reprit celuy.de Vércel: 
Er parce que les Cantons de Berne; de Fribourg.& de Valais ne luy auoient 
x pas rendu les Pays de Gex, Vaud Chablais & Comté de Romont, bien preuues 
qu'ils y cuflent efté condamnés par l'Arreft, de la Chambre Imperiale de pagssor. 
Spire.de l'an M. D.XLIV. l'Empereurleur enuoya, vn Heraut'pour les 
fommer de, le faire & de fe departir de l'Alliance qu'ils auoient auec le Roy, 
& en cas de/refus pour leur declarerla guerre : A quoy.ils refpondirent qu'ils 
vouloient obeyr , & de n’auoir pris lefdits Pays que poureftre payés des pen- 
fions que le Duc leur deuoit. 

Au Prince de Melfe Lieutenant General pour le Roy en Piemont decedé 
au. mois d'Aouft de l'an M. D:L. fucceda Charles de: Cofsé Seigneur de 
Briflac,, qui voyant que les Garnifons des places que les Imperiaux tenoient, 
eftoient diminuées par les Trouppes que Dom {Ferrand de Gonzague nou- 
ucau Gouuerneurde Milan apres le decez du Marquis du Guaft, auoit me- 
L nées contre le Duc.de Parme, en fic filer de France en Piemont, & au mois 
| de Septembre mil cinq cents cinquante-Vn en vn temps que tout le monde Fee, 
|  repofoit fur la Paix, il afliegea 8cprit Quiers , où Aanibal de Brancas zr4.pip. 
commandoit, & delà il manda Auflun & Cental pour. donner l'Efcalade à Les 
Queralque , d’où i's furent repoufsés ; Vafsé. fut plus heureux parce qualfr- 
prit fainét Damien fans coup ferir, & Montluce faifit de Lans, Ferrand de 
} Gonzaque qui eftoit au Siege de Parme, aduerty dela rupture de [4 Paix . 
| laiffa le Marquis de Marignan , & auec partie de {on Armée entra dans le 
| Canaueys, où il reprit fainét Martin & Riuerol. Cependant Briffac fit furpren- 
| dre Albe,& Dom Ferrand afliegea S. Damien, qui fut fecouru par Montluc: 
| il fe paffa en fuite plufieurs Exploits de peu de confequence entre ces deux 
| Armées , où Gonzague n'eut point d'auantange, foit qu'il ne fur pas heu- 
|| reux en fes entrepriles , foit parce qu'il eftoit d'vne Maifon peu affetionnée 
1h à celle de Sauoye, à caufe des différends du Montferrat, ou foit que le pro- 
lbpre mal-heur du Duc Charles le voulut ainfi > Chacun en parloit fuiuant (à 
| pafon, ou felon fonintereft ; mais à dire vray , la veritable caufe du peu de 
| 
| 


progrez que fit fon Armée fut, que les François croyoient que ce qu'ils ga- 
gnoient en Piemont leur demeureroit; ce qui les rendoit plus hardy, & plus 
| courageux; au lieu que les Imperiaux y alloïent anec moins de chaleur, fça- 
chant bien qu'il leur fiudroit rendre tout ce qu'ils conquerroient, outre 
| quayant pour but principal en tous leurs deffeins de conferuer lé Duché de 
| Milansils eftimoient que c'eftoit affez bien feruir l'Empereur, que d'en em- 
| pefcher l'entrée aux François fans {e foucier que deuiendroient les affaires 
du Duc. 4 | 
De forte que ce Prince ne voyant aucune reffource en fes calaimités ; apres 7 
| auoir Jong-temps efté afigé d'une fievre lente , rendit le dernier{oufpir de %., 


vr. 
He D HU c ï LL 
| vie à Vercel le feiziéme de Septembre mil cinq cents res ie 
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fut idhuré en l'Eglife de fainét Eufebe par fon Teftament qui eft daté à 
Aoufte le vingt-epriéme de Fevrier mil cinq cens quarante ; il inftitua fon 
heritier vniuertel , Emanuel-Philibert Prince dé Piemonr, Gomité d Af 8 
Seigneur du Marquifat de Ceue fon Fiks vnique, & luy déprurs pour Cotir 
alles necefläires, à caufe defonieune âge, les Euélques d'Aoulle & de Mar 
rienné , le Comte de Mazin, Baptifte Prouana des Seigneurs de Léynÿ,Pro: 
tonotaire Apoñtolique & fon Grand Aumofnier ; Aymon de Gerétie ; Bâton 
dé Lüllins, Gouuérneur dé Vercel & du Pays dé Vaud, Louys de Chaftil- 
Jon, Seigneur de Mufinens Gouuerneur du Prince : le Prefident Larbétt & 
Balbis , Verjon & Derée ; Taques dés Seigneürs de Scalengo Gôuuér 
neur d'Aft , laques Prouana, Seigneur dé Leyny ; Lélio Seigneur de Vi2 
neuf, & François de Soliers , Seigneur de Macél. Quelques vhs de hô5 
Hiftoriens apres Sleidan & Hareus fe font mefcénterites d’audif rapporté 
lé decés de ce Prince à l'an 1554. & Claudé Paradin s'eft éncôte plus éloi: 
gné de la verité d'auoir efcrirqu'il atriua l'an 155$. ‘ 

Charles vefquit foixante-fix ans, & En regha quatante-neuf Prince pieux $ 
grand iufticier ,fage, patient en {es aduerftés, pacifique ; émateur dés lét-E 
tres & des hommes fçauants ,dont il doniha des pretiues, par les f6ins ext 
traordinaires qu'il prit à maintenir PVniuerfité de Turin, facile à donner 
Audience à fes fuiets , fobre en fon manger, indulgent aux plaintes des 
peuples, liberal enuers {es Doméftiques ; mais ileftoit trop franc, & ne 
fçavoit pas diffimuler , craintif à entreprendre, perplex à fe réfoudre 8& mol 
À executer, plus propre pour le cabinet que pour le Trofñe, grand en éfprit, 
mais petit en courage, mal-heurenx d'eftre venu en vn ficele de Fer , ou les 
Princes ne failoient Trophée que de la rufe &'de la valeur, & ou les vertus 
n'eftoient eftimées que dans les Monaftérés: Sa Diuife eftoit , Ni! decf? ti 
mentibus Deum , laquelle {e void encore en fés monnoyes. Apres li perte de 
fes Eftats, il en prit vne autre dont le corps eftoit vn Bras armé , ténant 
vne efpée auecces parolles: Spoliatis arma furperfunt ; Yaÿ veu des piéces d’ars 
gent qu eftoit celleey. ADIVTORIO ET PROTECTIONE 
DEI ODIANTIS OPERANTES INIQVUITATEM. Sæ 
deler luy en donne vnautre, fçauoir, le Zodiaque fouftenu de deux mains ,aucé 
ces parolles:FIDE ET CON SILIO. 

Le 18. d'@dtobre 1516. il fut accordé en mariage au Chafteau de TurinW 
auec leane d'Arragon Fille de Ferdinand d’Arragon Roy de Naples & dé 
Ieanne Reyne de Sicile , mais ce Mariage ne fur pas confommé : Depuis il 
efpoufà le 26. de Mars 1521. Beatrix de Portugal Fille d'Emantel. Roy dé 
Portugal & des Algarbes , & de Marie de Caftille ; le Mariage fe fit à Lys 
bonne, Claude Seigneur de Balaifon , Baron defainét Germain, Cheualiers 
de l'Ordre de Sauoye & Chambellan du Duc, & Geoffroy Pazero Collareral, 
de fon Confail fes Ambaffadeurs furent entoyés en Portugal pour en faire 
la conclufon par Procuration dattée à Tonon le dernier de Nouémbre 1520! 
Prefents François de Luxembourg , Vicomte de Martigues , Cheualier de 
l'Ordre , Pierre de la Bauine Abbé de S. Oyen de loux, Ieani de la Forefts 
Preuoft de Monjou, François de Villette ,Chevron AbbédeCauours, Louys 
de Chaftillon, Seigneur de Mufinens Grand Efcuyer d'Efcuyrie, Ayÿmon 
de Geneue, Baron de Lullins , Pierre de Beau-fort, Seigneur de Bofch, Got 
uerneur de Vaud , Chabert des Comités de Piozafque &de Scalengo ; Pierre 
Seigneur de Longecombe, Hugues de la Balme , Seigneur de Tire, Mai 
ftre d'Hoftel du Duc& Louys de Gorras Maiftre des Requeftes : Le Roy 
de Portugal deputa de fon cofté, Aluaro Cofts fon Confailler & Chambel 
lan, & Diego Pacheco Maiftre des Requeftes, par Procuration dattée à 
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‘bonne le 18.de Mars M.D.X XI. Cette Princefle eut en dot cent cinquante, 
mille ducats d’or, qui furent aflignés für les Villes & Chafteaux de Riuoles, 
de Veillanne, de Cauallimours, Bufque., Peperan , Riuarol , Chiuas, Ciglian 
| & autres lieux. Son Doüaire fut reglé à celuy de Blanche de Montterrat Se 
laucc les mefmes droits & authorités. Il {e fit à Lysbonne des magnificen- FAT 
ces & refioüiflances extraordinaires ; elle fut amenée par Mer iufqu'à Nice 
|'auec vn fuperbe appareil par Martin Cofta Archeucque de Lysbonne,& par 
|le Comte de Ville-neufue de Portimano , où la magnificence & la ioye ne 
| furent pas moindres à la reception que le Duc luy fit au mois de Mars de 
lan M. D. X XII. Pierre Leon de Vercel Chanoine de fainte Marie de 
| l'Efchelle de Milan, fit vn Difcours Latin en forme d'Epitalame auec quel- 
| ques vers Latins fur le fier de ce Mariage. 
Beatrix de Portugal eftoit vne des belles 8 fages Princefles de fon temps, Par. 
| mais altiere fuiuant le vice de {a nation; elle tefta au Chaftean de Nice le 8. Are 
| de Tanuier M. D. XX X VIIL & y mourut le mefme iour. Sleidan s’eft PArchiue 
| mefconté au nom de cette Princefle qu’il a nommé Marie; elle auoit pour ; en 
| Deuife vn Lyon qu'vne main tenant vn flambeau allumé , faifoit fuir auec ce 7e 
mot Caftillan, Con Eftas , pour fignifier que peu de chofe fait fouuent peur re 
aux plus grands. D'autres difent qu'il y auoit trois flambeaux allumés te- CE 
| aus par vne main fortant du Ciel, qui faifoient fuir le Lyon, & au deffus Zacob. 
| vne Couronne Ducale , que ces trois lambeaux reprefentoient les trois ver- Fab 
| us Theologales , Foy , Éfperance & Charité , & le Lyon Satan, & que la Cofe. 
| Couronne fignifoit le Ciel qu'elle efperoit de gagner par la pratique de ces 
| Vertus. Cette Deuife {e pouuoit encore rapporter à l'efperance qu'elleauoit 
| de recouurer les Eftats de Sauoye par le fecours du Ciel, par fon courage & 
| & parfon droit. Quoy qu'il en foit, les grandes Vertus de cette Princefle & {a 
| Conftance inebranlable dans lesaduerfités du Duc fon Efpoux, luy ont don- 
| né place parmy les femmes iluftres. Pendant fa vie le Duc fit frapper des 
| Medailles d'argent où aureuers il yauoit, Bearrix Decus Portugal, Ducifféque 
| Sabaudia : Et en d'autres BEATRIX DVCISSA SABAVDIZÆ 
ILVSITANIÆ REGIS FILIA, & au reuers vne Sphere & ces 
| parolles autour. SALVTI PATRIZÆ ET AD PERPETVAM 
| MEMORIAM. 


[ENFANS DE CHARLES DVC DE SAVOYE ET 
de Beatrix de Portugal fon Efpoufe. 


PL Adrian-Iean-Amé de Sauoye, né à Yvrée le 19.de Nouembre 1 522. Le Ping.4rb. 
| Pape Adrian VI. ayant efté prié par le Duc, de le nommer au Baptefme, 

La Sainteté commit les Eucfques deBelley & de Geneue pour en fairela Ce- Titr. de 
}remonie par Bref datté à Rome le s. de Decembre, l'an premier de fon Ponti- À 1 
| ficat : il ne vefquit que fix femaines & giften l'Eglife de S. Sebaftien d'Yurée. 


LIL. Louys de Sauoye Prince de Piemont nâquit à Geneue au mois de De- Ping.érb. 
Mcembre r $ 23. & fut baptisé à Chambery; il n'auoit encore que trois ans qu'il 

Mfut accordé en mariage auec Margucrite de France Fille du Roy François = 
premier : La conclufion s’en fit à Paris le 7. d'Avril 1526. Le Roy promit ji 
[de Dot à la Princeffe cent mil efcus,& le Duc en promit de doüaire dix mille, de Turin. 
L& dix mille liures de ioyaux; elle deuoit eftre amenée à Lyon ou à Montluel 

pour y eftreelpousce, lors que le Prince auroit quatorze ans; mais la chofe 

| fur fans effet à caufe dés mes-intelligences qui furuinrent entre le Roy & le 
| Duc. D'ailleurs Charles ayant donné ce Prince à l'Empereur Charles Y. pour 


OOOo eftre 
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Ping Arb. eftre éleué en Efpagne aupres fInfant Philippes. 11 mourut à Madrid âgé | 
net feulement de treize ans le vingt-cinquiéme de Nouembre iour de Noël M.D. 
XX X V L& fut inhumé à Grenade auec les mefimes honneurs que les Prin- 


fidiamb. ces du Sang d'Efpagne. 


IL. Emanuel-Philibert de Sauoye, Prince de Piemont , Comte d'Aft' 8: 
Seigneur du Marquifat de Ceue, Duc de Sauoye mentionné cy-aprés, 


: J V. Caterine de Sauoye née à Turin en Decembre M. D.XXIX:- 
2e 4. mourut à Milan à l'âge de fept ans,& fut enterrée én l'Eglife de fainct Fran-! 
çois; fon corps fut depuis porté en l'Eglife Cathedrale de Turin au mois d'A+ 
vrilM. D.XXX VI 


rm V.. Marie de Sauoye nâquit à Turin au mois de Tuin M. D. X XX. & de» 
€. Parad. ceda au berceau, fut inhumée en l'Eglife de S. François. ; 


mom Ifbelle de Sauoye vint au monde à Nice au mois de May mil cing® 
#1L 0! À L x $ 
Bad, cens trente-deux, & mourut à Raconis âgée d'vn an. 


VII Emanuel de Sauoye L 2"... 
Pingon Nés l'vn en Mars 1533.& l'autreen May 
C: Parad: 1534. morts au Berceau. ra 
ÿ | 
. VIII. Emanuel dé Sauoyel I. RS 
11g0# 
C. Parad. 


IX. lean-Marie de Sauoye nâquit à Nice en Decembre M.D.XXXVII.® 
& mourut au mois de Januier Hate giften l'Eglife du Chafteau. wan-! 
derburch en la vie de Charles, ne luy donné pour Fils legitime que le Prince 
ÆEmanuel-Philibert; en quoy il s'eft mefpris. 


EMANV EL 
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Prella 65 du Marquifat de 
duS. Empire; Marquis de Suze 
nommé Tefte de Fer. 


CHAPITRE XXX V. 


RE E deplorable eftat auquel Charles le Bon laifla {es Eftats en mou- 
Ee rant , deuoit plutoft en faire apprehender la ruyne entiere , que 
à d'en efperer le reftabliffement; car tout ce qui eft deçà les Monts 

obeïfloit au Roy Henry Il. Le Piemont eftoit occupé, par les 
& par les François , & ne reftoit que la Val-d'Aoufte " les Com- 
de Nice , & les Villes de Vercel, de Querafque, de Foffan & de 

Cony, qui n'euffent fuiuy, ou la Loy dela guerre, où la fortune du Victorieux; 
mais Dieu quia foin des Couronnes, & qui les conferue par des moyens in- 
connus aux hommes , fauua celle de Sauoye du naufrage qu'apparemment 
elle ne pouuoit éuiter , ayant voulu , par vne reuolution merucilleufe , que le 
Fils rencontraft f gloire dansles difgraces du Pere , & qu'iltiraft de l'auanta- 
ge de fon malheur: Car fi Charles n'eut efté fi infortuné : Emanuel-Philibes 
eut efté moins Illuftre;Et peut eftre que s'il eut treuué fon Eftat auffitranquille 
qu'il fut laiffé au Duc Charles fon Pere, ces éminentes vertus, quile rendirent 
l'vn des plus grands Princes de fon fiecle , nauroient pas paru auec tant d’é- 
clat ; l'honneur eftant bien plus grand de releuer vn Sceptre abbatu , quede 
fucceder fans peine à vne Couronne. 

Emanuel-Philibertnâquit à Chambery le 8. de Tuillet 1528. il eutlenom 


Imperiaux , 
tés d'AR, & 


celuy de Philibert, à caufe d'vn vœu que le Duc Charles fon Pere auoit fait à 
fainct Philibert de Tournus. 11 fut baptisé en lafainéte Chapelle de Cham- 
bery le 19. d'Oétobre : Ses Parrains furent Emanuel Roy de Portugal, repre- 
fenté par Philippes de Villiers-l'Ifle Adam,Grand Maiftre deRhodes, & Mar- 
raine Marguerite d'Auftriche Duchefle Doüairiere de Sauoye, excusé par 
Louys de Gorreuod Euefque de Maurienne & de Bourg:On luy donna letitre 
de Comte de Brefle. La ion de la ceremoniede ce Bapteme drefsée par 
Bonnes Nouuelles Heraut d’Armes de l'Ordre de l'Annonciade, porte, qu'a- 
pres les Officiers de la Maifon du Duc, fçauoir Salleneufue , & Balaifon 
Charnbellants, Rochefort-Menthon , Orly ,&la Charnée Efcuyers , Oddi- 
net & Bellegarde Maiftres d'Hoftel ordinaires, la Balme-Tiret , premier 
Mailtre d'Hoftel , le Comte Fruzafque Cheualier de l'Ordre, & Gouuerneur 
du Prince de Piemont , & les deux Herauts Piemont, & Chablais , mar- 
choient , Aubonne Fils du Comte de Grueres, qui portoit le Cremeau, le 
Comte d'Entremonts deux Baflins d'Argent , le Comte de la Chambre l'Ef 
guiere , le Comte de Pentheure le Cierge, François de Luxembourg Vi- 
comte de Martigues Cheualier del'Ordre, la Salieres puis l'Archeuefque de 
Rhodes Grec , & Farfin Eucfque de Baruth, l'Euefque de Laufanne de la 
Maifon de Montfilcon, & l'Archeuefque de Tarentaife de celle de Grolée; 
puis l’'Heraut d’Armes de l'Annonciade : L'Euefque de Maurienne portal’ En- 
fant, le Seigneur de Grolée Frere de l'Archeuefque de Tarentaife , & Je Sei- 
gneur de Perés portoient chacun vn des Pans de la Robbe du Petit Prince, & 
la couuerture de l'Enfant eftoit fouftenué > par leComtede Chalant Maref 
chal de Sauoye , le Seigneur deSermoyé, & par le Comte dela Chambre 
Chenaliers del'Ordre, par la Comteffe de FruzafquePortugaile, & par Ap- 
pignan Fils de fon Mary du premier li&. Aprezalloit le grand Maiftre de 
Malte , fuyui de trente Cheualiers de fon Ordre , entre lefquels eftoit le 
Cheualier 
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| Cheualier Saluiati Prieur de Rome , Neueu du Pape , puis le Confeil de 
| Chambery, & la Chambre des Comptes , l'Euelque de Laufanne baptifa 
| Enfant, parce que l’'Archeuelque de Tarentaife n'eftoit pas sn Jacris. 

En fa plus tendre 1euneffe il fut deftiné àl'Eglife, parce qu'il auoit plu- 
| fieurs Freres , & qu'il eftoit d'vne complexion fi foible quel'onne iugeoit pas 
| qu'ilfuc propre anxarmes; le Pape Clement VII. eftant à Bologne, luy pro- 
mit vn Chappeau de Cardinal, & ce fur par cetteraifon que l’on l'appelloit 
le Cardinalin ; & s’il en faut croire vn Autheur François, ileut l'Abbaye 
d'Hautecombe en commande:Quand l'armée de François I. pafla les Monts 
|" l'an mil cinq cents trente-fix pour semparer du Piemont, Beatrix de Portugal 
| fa Mere le mena en feurté à Milan aupres de Chreftienne de Dannemarch , 
Vefue de François Sforce Duc de Milan, mais la mort de Louys de Sauoye 
Prince de Piemont fon Frere aifné eftant arriué , le Duc fon Pere le ft 
conduire à Nice , & délors on commença de nourrir & déleuer ce jeune 
Prince dans des exercices bien differents de ceux que la profefion à laquelle 
il fembloit auoir efté d’abord appellé , luy rendoient neceffaires ; neant- 
moints Charles s’eftudia principalement à luy faire enfeigner la Pieté, & les 
bonnes lettres: Louys Alarder, perfonnage pieux, & fcauant & quiparfes me- 
rires, fut depuis Euefque de Laufanne fut fon Precepteur ; Louys de Chaftil- 
lon Seigneur de Mufinens grand Efcuyer de Sauoye , Iean-Baptifte Proua- 
na des Seigneurs de Leyni, puis Euefque de Nice, & Aymon de Geneue Ba- 
ton de Lullins fucceffiuement fes Gouuerneurs: ce dernier eut toute la gloire 
de l’education de ce Prince, auifi eftoit-il vn des grands perfonnages de 
}- l'Eftar. 

Nous auons reprefenté au Capitre precedent , les difficultés que le Duc 
Charles fit , de remettre le Chafteau de Nice au Pape Paul III. pour l'en- 
| treueuë, qui fe deuoit faire de fa Sainteré , de FEmpereur Charles V. & de 
François I. Pendant ce contrafte Lullins accompagné de Gruat Pi ouana Gen- 
| til-homme Piemontois de grande autorité, prit Lejeune Prince entre fes bras 

qui neftoit âgé que de dix ans, & le porta de la Ville au Chafteau, & com- 
me la garnifon refufoit d'ouurir les portes aux Fourriers du Pape , & que 
le Gouuerneur & les chefs qui eftoient dans la place confulroient auec 
Lullins, fur ce qu'il y auoit à faire ; le Prince ayant veu le modelle du 
Chafteau de Nice releué en bois , qui pendoit , attaché à vne muraille, 
L fe le fit donner , & dit; Nous formes bien empelchés de nous refoudre , car 
& puslque mous auons icy deux Chafleaux , donnons celuy qui ef? de bois à ceux 
# qui veulent venir ceans , @* gardons l'autres [ans y laiffer entrer perfonne. 
“e Cette parole fu releuée par Lullins ; Prouana , & par les autres Ca- 
pitaines , & fut prife pour vn Oracle : De forte que fans plus confüulter 
für cette matiere , il fut refolu que perfonne n'entreroit dans le Cha- 
fteau. 
| L'Empereureltant venu à Genes,attendant le bon vent,pouraller à l'entre- 
 prifed’Alger, Charles Ducde Sauoye le fut vifiter & luy mena ce jeune l'rince 
ks agé detreizeans , veftude pourpre, l'épée au cofté il fitla reuerence à fa Ma- 
jefté Imperiale, & la fupplia de luy permettre de lafuiure en ce voyage, 
HA aucc tant d'afleurance & de modeftie que l'Empereur en fut eftonné Rec 
I: loüant {a gencrofité luy repartit: Qu'il effoit encore trop jeune pots aller à la guerre, 
DS que pourueu qu'il fut toñjours dans cette volonté, les occalfions s'en prefenteroient affés. 

Cette refponce , ofta l'efperance à ce Prince d'aller à la guerred Affriquesmais 
… nonpas le defirde fe preualoir de la premiere conion@ure qui fe récontreroit 

plusfauorable : Auf ayant fçeu que l'Empereur eftoit far le point d'entrer 

en guerre auec Jean Federic Duc de Saxe, Philipres Lantdgraue de Heffe 
0000 3 & 
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8 autres Princes d'Allemagne, qui s'eftoient ligués à la Diette de Smacalde; à 
Il crüc qu'il ne falloir plus dilayer fon départ, & refolut d'aller treuuer l'Em- 

ereur ; Charles fon Pere eut bien dela peine à y confentir, fe voyant vieil, Ï 
8 fes Eftats en defordre , mais craignant de rebuter cette genereufe ardeur , il g 
luy donna congé. 1 | | 

Le Prince de Piemont ainfi le nommolt-on ; partit de Vercel le vingt- 

e de May mil cinq cens quarante-huict > accompagné de quaran- : 
l-hommes, de Jean Baptifte Prouana, Eucfque de Nice , de Lul- 
lins, que le Duc auoit choifis pour fes Confeillers > & Diredeurs : Il fut 
malade en chemin pres d'Ifpruch , & naïriua à Wormes qu'au mois 
d'Aouft, Alfonce d’Aualos Marquis du Guaft, & les principaux Seigneurs 
de la Cour de l'Empereur luy allerent au rencontre hors la Ville , & le 
conduifirent à l'Empereur , qui le reçeut auec toutes les demonftrations 
de ioye ; & de fatisfaétion ; il falua à mefine temps Ferdinand Roy des 
Romains , & fes Enfans , fouppa auec l'Empereur chés le Comte Pala- 
tin, & fut affisen la place qu'eut tenu Philippes Prince d’Efpagne, sil sy 
fat treuué , & le lendemain il ouytla Mefle aupres de l'Empereur , & 
fous vn mefme Daix : Sa Majefté Imperiale voulant monfter par là qu'elle 


feptiém 


de cétte Cour l'honnorerent d'abord du tiltre d’Altefle, qui n'eftoiten ce 
temps-là proprequ'aux Enfans des Roys. 

Ce Prince eftant arriué auec vn magnifique train , l'Empereur luy dit 
quelques iours apres , qu'il failloit retrancher cette grande defpence , & 
Couper fon manteau fuivant le drap ; le priant de fe contenter pour l'entre- 
tien de fa Maïfon de fix mil efcus d’or par an, que l’on luy afligna à Mi- 
lan : Ainf ce ieune Prince bien mortifié , voyant qu'il n’auoit pas dequoy 
entretenir tant de Noblefle , qui l'auoitfuiuy , ny la careffer par des libera- 
lités , les congedia prefquetous , à lareferue de Guy Piouena Gentil-homme 
Italien , & quelques autres. | 

Charles Duc d'Orleans, qui par le dernier Traitté de Paix fait entre 
l'Empereur & le Roy , deuoit eftre ou du Duc de Milan , ou seigneur 
des Pays Bas , & Gendre de Charles V. eftant mort, François L enuoya 
le Marefchal de Briffac à l'Empereur , pour luy en donner la nouuelle , 
& pour connoiftre à quelles refolutions cét éuenement le porteroit ;Brif- 
fac auoit charge exprefle de fa Majefté d'entretenir le Princede Piemont, 
& de luy rendre vne lettre que le Roy luy efcriuoit , pour effayer de le de- 
tacher du party de l'Empereur:Briflac noublia rien de ce qui pouuoit ébranler 
ce jeune efprit ; il luy reprefenta l'étroitt , & ancienne alliance , qui 
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#B.D:f. eftoit entre les Maifons de France ;, & de Sauoye: Que le Roy faifoit vne 


eftime particuliere de fa perfonne ,.& eftoit preft de luy rendre tous fes 
Eftats ; mais qu'il falloit fe ietter dans les interefts de fa Majefté , .& 
abandonner ceux de l'Empereur, qui aufli bien n'auoit rien fait pour le Duc 
Charles, & ne luy auoit donné aucune recompence de tout ce qu’ilauoit 
perdu pour fon feruice. 

Son Alteflerepartit ; Qu'il auoit om Pere de quiil dependoit fi abfolument , que 
fans f@ participation il ne pounoit owyr aucunes propofitions ; € que d'ailleurs 
S'eftant “volontairement donné à l'Empereur , qui efloit fon Oncle ; il ne pouuoit le 
guitter fans faire come lacheté ; puis ayant pris la lettre. du Royintitulée , À Mon Coufin à 
Fils du Duc de Sauoye : A nela voulut pas ouurir ; parce que le Roy ne luy 
donnoit pas la qualité de Prince de Piemont qu'il auoit toûjours portée de- | 
puis la mort de Louys de Sauoye fon Frere Aifné, & fe mit en deuoir de ren- 
dre la lettre à Briffac; mais Lullins qui auoit cfté prefent à cette conference 


s'en 
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S'en faifit & la donna à l'Empereur qui connut bien par cette lettre, & par le 
| récit que luy fir le Prince des difcours que luy auoit tenus Briffac qu'il ne de- 
meureroit pas long-temps en Paix auec le Roy; cépéndant il loüa la généro- 
|. lité duPrince, d'auoir refifté à cétteefpreuue. 
[27 Les Princes Proteftants d'Allemagne mal fatisfaits de l'Empeteur > Prépa- 
| roïent de fi grandes forces contre luy, que pour eftréen Eftar d’ refifter, Ton 
il fit va tour au Pays Bas, fut à Vtrect où il donna l'Ordre de kR Toibn dorau Ein 
Prince de Piemont ; puis alla à Spire , à Ingolftat& à Ratisbonne. En Infi.Eg. 
chemin l'Empereur qui fe voyoit engagé en vne cruelle guerre , eut ap- #4. 
prehenfion de perdre en quelque occafñon le Prince de Piemont Fils vhi- 
|— que , & la feule efperance & reffource de {à Maiïfon : Ilefcriuit donc au Duc 
(é: fon Pere, pour le rappeler aupres de foy; mais Emanuel-Philibert l'ayant ap- A * 
à pris depefcha vn Gentil-homme en pofte au Duc, pour Le füppliertres-hum. 7” 
lee blement de ne luy pas faire cette iniure , ne Pousant point fe [eparer de l'Empereur 
LS à la cveille d'omebataille , Jans perdre toute [a reputation. Le Duc vaincu de ces 
fi. raifons efcriuit à fon Fils, qu'il luy laifoit la liberté de faire ce qu'il voudroit. 
5: Le premier Confeil de guerre que l'Empereur tint à Ratisbonne > fut pour ie 
choifir les chefs de fon armée , où le Prince fat appellé; Ferrand de Tolede Æf.Dif. 


le Duc d'Alue fut declaré General de l'Armée, Maximilian Neueu de l'Empe- nn. 
| . 
| 


reur eut le commandement de mil cinq cents cheuaux, le jeune Henry Duc Neal. 

de Brunfwich , & Charles de Lannoy Prince de Sulmone, chacun , de cinq art ÿ 

| cents Cheuaux Lepers, & le Prince de Piémont eutla charge de conduire la 

| Nobleffe de la Cour, & les Gentils-hommes de la Maifon de l'Empereur, 

| mais parce que l’armée de l'Empereur n’eftoit pas encore prefte à fe mettre 

| en Campagne, & qu'il atrendoit des trouppes d'Italie: Le Prince entreprit 

| vn Tournoy à Ratisbonne, auec les deux Fils du Roy des Romains en la 
prefence de l'Empereur, où il fe porta âuec tant d’adrefle | & d’afleurance 
que le Marquis du Guaft quicftoit incommodé de la goutte s'y fit porter & 
voulut eftre de la partie. 

| Quelque tempsapres l'Empereurauectoutefon armée , onu la rou- 

« te d'Ingolftad de crainte que les Princes Proteftants ne s’en aifliffent , le 
Landgraue de Heffe , auec fes trouppes s'auança fi fort, que les deux 
Armées furent en prefence l'vne de l'autre , & fur le point de donner 
bataille , l'Empereur armé de toutes pieces , la tefte defarmée alla 
de bataillon en bataillon , ayant à fa droitte le Prince de Piemont , & Tof. 
à fa gauche O@auc Farneze Duc de Parme fon Gendre : afin d'animer RE 
Les Chefs, &les Soldats; les deux artilleriesioüerent auec peu de füccés, il Germ.L. 1. 

. y cut diuerfes efcarmouches , où les Imperiaux eurent tout l'auantage, Burrer. 

à Le Prince pendant la greile des cannonades fut toujours immobile , & d'vn 

D vifage épal : L'Empereur voyant que les ennemys fe lafloient, & meditoient 

leur retraite, fe fit donner 4 manger à Cheual, & ayant muité le Prince à 7. 

L boire à la mode des Allemans » il luy dit : Ce féroit Lien donner l'alarme au Buxrer. 

à Duc mon Frere, &* luy perfuader que ie n'ay pas grande amitié pour luy , ff l'on luy 

ï efcrinoit que fon Fils Unique > qui doit eftre [or appuy S'eft exposé Ji fouuent au- 

Liourd'huy aux hazards de la guerre en ma prefence € de mon confeñtement, À quoy 

NS. À. repartit de fort bonne grace. Ce féroit plustoff le reffoïyr S'il fauoit que 270 

Leu une place fi honorable. ‘Tout ce que ces deux armées firént ce iour la, 

. neftoit qu'vne difpofition à vne fanglante bataille ; mais le Landgraue de 

. Heffe perdant courage, où fe deffiant de f bonne fortune ; leua Ja nuit fon 

à Camp ; Charles V. le pourfüuiuic pourd'obliger de combattre, & auoit déja 

: rangé fon Armée & donné à S. A. deux cents cheuaux » outre le Corps de 

! la Noblefle & les Gentils-hommes de la Maifon de l'Empereur qu'il da 

mandoit 


Butte. 
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mandoit , neantmoins le Landgraue refufa la bataille & fe rctira. Depuis & 
3 , F7 à ; À 

pad 1. l'Armée de l'Empereur luy donna combat auprés de Nordlingue,où il perdit n 
Lud.ab beaucoup de gens. Le Prince eut la charge ce iour là , de toute la Caualerie, Nc 


«| 0 FE > in 
Alle ee Dora auec toute la prudence & la generofité que l'on eut defirée d'vn 


Heraus Î ieufement comn 1 LL 
Thm.l4. vieux Capitaine. Il fe fignala encore fort glorie fe t 5 : = 
, : Ê i Empereur à cette fameule 1ournce de Mu berg au D E où 
Annal. AïrTriIer e-garde de F P f { 


Bb dewitembergle 13. d'Avril 1$47- où Frederic Duc de Saxe Electeur de l'Erne n 

pire fur defait & pris prifonnier de ÉRpEe ; 5 

Le gain de cette Bataille mit fin à le guerre emagne & obligea Char- 5 

les V. desenaller au Pays Bas, où il appela auprés de foy le Prince Phi- “ 

lippes fon Fils. La Cour eftoit à Bruxelles quand Philippes entra en Flandres; p, 

Hf.Dif. Emanuel-Philibert luy fut au rencôtre iuiqu'à Namur,ayant à à fuite plufieurs di 

Me Pinces 8 Grands Seigneurs; & dés qu'il apperçeut Philippes, il mit pied à & 
terre & luy voulutbailer ia main; mais il le refufa & defcendit de cheual pour 
lembraffer & le carefler. Eftans au logis, Philippes apres vn long entretien fe 
retira en particulier, à caufe qu'il eftoit harafsc du chemin & voulut queS.A. 
tint {a place au magnifique foupper qui luy auoit efté preparé , où elle man- 
gea feule, & fut fruie relte nuë parles Officiers de Philippes,qui auoit com- 
mandé qu'on luy fit les mefimes honneurs qu'à fa perfonne,neoulant point 
qu'il y eut aucune difference entre eux : Le lendemain Emanuel-Philibert fe 
Hip. Dife. rendit aupres de Marie Reyne d'Hongrie, Gouuernate des Pays Bas, qui pour 
faire honneur à Philippes , auoit prepare vne bataille feinte à demy lieüe de 
Bruxelles, où S.A.commandoit vn party,& s'y porta auec tant de vigueur, de 
gentilleffe & de bonne grace,que tout le monde l'admiroit ; Philippes entra à 

Bruxelles, ayant le Prince de Piemont à {à gauche. Peu de iours apres Phi- : 

lippes fut declaré Comte de Flandres, & en vifita les principales Villes , ac-4 

ts compagné de S.A.auec laquelle ilftvneamitiétreseftroitte. La Reyne Ma- B 

Pandet. Tie qui les reçeut à Bints,y fit faire vn fuperbe Tournoy ,dontle Prince de Pie-# 

Tiiumph. mont eut le principal honneur. 

Mais l'Empereur ayant conuoqué vne Dietre à Ausbourg pour pacifier quel- 
ques nouueaux defordresfuruenus en Allemagne : ces deux ieunes Princes fi-M 
rent le voyage ; ce fut en cette ville ou fut publié l'Interim, & où mourut Ay- 

Bare. monde Geneue, Baron de Lullins Gouuerneur de S.A. le r.iour de lan 1551. 
perfonnage fort eftimé de l'Empereur,qui s'en cftoit feruy en plufieurs Ambaf 
fades & negociations importantes: il fut inhumé en l'Eglife des Cordeliers 
Antoine Perrenot Euefque d'Arras mena le Duëil par Ordre de l'Empereur, # 
qui peu de iours apres fit partir Philippes fon Fils,;pour s'en retourner en Efpa-# 
gne;le Prince de Piemôt eut auec beaucoup de peine, la liberté de luy faire com: B 

nf. pagnie iufqu'à Milan, où eftant arriué.il alla en pofte vifiter le Duc fon Pere àl 


Butter. 


Buxet.  Vercel pourauoir congé de füiure Philippesen Éfpagne, la ioye fut grande à# 
Charles de reuoir fon Fils & le déplaifir bien cuifant de fe voir obligé par les 
Loix de la bien-feance & de la parenté de le laiffer aller en Efpagne & courir le 
hazard d'vnefacheufe nauigation.Emanuel-Philibert, donc ayant pris congé de 
ie. fon Pere fuiuy de Iean-Eft. Ferrero.Euefq.de Vercel,alla à Gennesoù Philippes 
urel. 


OP - luy s'embarquerent & prirent terre à Barcellonne,& de là S.A.pouffa iufqu'à 
Ep.Vars. Satragolfe,où elle fe fepara de Philippes & reuint à Barcellonne pour y atten 
re Maximilian Roy de Boheme & Marie fa Femme qui s'en deuoient retour 
ner en Allemag.. fur les Galeres d'André Doria:Leon Strozzy Prieur de Capoüe : 
SE eftoit en ce temps là à Marfeille auec les Galeres du Roy Henry II. qui ayant) 
ÉRte, fçeu le voyage que Doria deuoit faire à Barcellonne fe mit en Mer pour 
si combattre; les vents arrefterent Doria en chemin, & le firent retourner à 
ennes, 


Strozzy 
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Strozzy cependant parut auec fon armée à la veuë de Barcellonne: le Prin- 
ce de Piemont eftoit fur le port auec Dom Louys de Requefens , Dom Gar- 
‘fias de Tolede Amiral de Naples , Louys d'Ayala 8 autres perfonnes de qua- 
lité ; ous crûrent que c’eftoient les Galeres de Doria, & peu s'en faluc que le 
Prince à la perfuafñon de Dom Garfiasnefe mit en vn Efquif pour aller au 
rencontre de Doria, à fin de luy faire plus d'honneur: mais $.A. eut cette pru- 
dence de dire qu'auant que de fe hazarder il falloit {çauoir fi c’eftoient 
amis ou ennemis : Ceux que l'on enuoya pour reconnoiftre furent pris pri- 
fonniers par Strozzy, qui à mefme temps s'auança du port, & eût fans dou- 
te pris terre pour prendre & faccager Barcellonne,s’il n’eût veule Prince furle 
bord de la Mer, quiauoit fait monter les plus courageux à cheual, & qui se- 
ftoit mis en eftat de luy refifter :ainfi cette Ville fut redeuable de faconferua- 
tion à la bonne conduite & à la gencrofitéde S.A, Apres cela Le Prince vif- 
ta Noftre Dame de Montferrat par deuotion , & la Ville de Parpignan par cu- 
riofité : Et Maximilian & Marie eftans venus à Barcellonne , Doria qui eftoit 
arriué à bon port les emmena fur fes Galeres à Gennes. Le Princeaccompa- 
gna le Roy & la Reyne de Boheme iufqu à Alexandrie de la Paille, & pritle 
chemin de Vercel ; où il eftoit fort attendu parle Duc fon Pere: 

La guerre eftoit alors ouuerte enftalie entre les Imperiaux & les François; 
Dom Ferrand de Gonzague y commandoit pour l'Empereur , & Briflac pour 


5 à fé i rt froi ent ai- 
le Roy ; & comme les Imperiaux y älloient fort froidement ; & ne LA 


foient pas grand progrez , Son Altefle en écriuit à l'Empereur, & le pria de 
treuuer bon qu'il fit la guerre luy-mefme auéc Gonzague; Empereur y con- 
fentit, & luy donna le commandement de tous les Genf-d’armes que Fabri- 
-ce Colomne fameux Capitaine auoit eu auparauant. S'eftant donc mis en 
campagne, il fit vneentreprife fur S: Damien qui ne reüffir pas : De là il prit 
Bra tenu par les François, & fit pendre les Piemontois qui s'eftoient le plus 
opiniaftrés à fouftenir Le fiege ; & entrautres vn Enfeigne qui ayant eftéfom- 
mé de fe rendre de la part de S. A. fon Prince naturel, refpondit : Qu'il nè re- 
connoiffoit point d'autre Prince que le Roy. Apres cette prife 5: À. auec {ès 
Trouppes afliegea Saluces qui ne fit pas grande refiftance: Elle fe faifit en 
fuite de Dronero;à mefme cemps Gonzague mit le fiege deuant Bennés ; où 
le Prince l’alla joindre; mais Montluc seftant jetté dedans, & ayant cou- 
rageufement deffendu la place, le fit leuer : Les François prirent auf le 
Chafteau de Cardé, où eftoit Gouuerneur François de Soliers Seigneur 
de Monafterol Gentil-homme Piemontois , qui y foufitit iufqu'aux 
dernieres extremités pour le feruice du Duc; & y perdit mefme la 
vie. 

Ainfi Emanuel-Philibért voyant que cette guerre de Piemont n'e- 
ftoit qu'yne efpece de jeu entre les François & les Imperiaux; que ce que 
Les vns prenoient en vniout , les autres le reprénoient le lendemain ; re- 
folut de retourner aupres de l'Empereur ; à quoy deux autres confide- 
rations le portérent :l'vne que le Roy faifoit de grändes conqueftes fur 
l'Empereur en Lorraine & en Luxembourg; & l’autre qu'ayant reproché à 
Gonzague la lenteur auec laquelle ilagifloit pour les interefts du Duc foi 
Pere, il ne jugeoit pas bien feant , ny feur à vn Prince de fa qualité de de: 
meurer plus long-temps dans fon Armée. Ce deffein forme, Son Alrefle 
prit congé du Duc, & fe rendit en diligence en pote & trauelty au Camp 
de lEmpereur, fuiuy de Philippes de Sauoye Comte de Pancaliér , d'André 
Proyana Seigneur de Léyni, de Louys de Chaftillon Seigneur de Chelonge; 


& du Secretaire Troillet. 
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L'Empereur fe preparoit pour affieger Mets , poufsé & cela JS le Duc 2 
d'Alue, contre l’aduis du Prince de Piemont , auec vne armée de cinquante ; 
milhommes de pied, quatorze mille cheuaux & fix vingts pieces de canon. e 
L'employ qu'il donna à S. A. fut de commander la Caualerie mPee : &, 
quoy que ce fiege fut malheureux à l'Empereur par la rigueur de ; fai on, 
& parla genereule refiftance de François de Lorraine Duc de Guy e qui y 
commandoit ; neantmoins le Prince de Piemont y donna de nouuelles preur 
ues de fon courage , ayant repoufsé les François en beaucoup deforties. En fin 
l'Empereur ayant efté contraint de fe retirer auec perte du tiers de fon armée, 
recommena la guerre au Prin-temps de l'année fuyuante par le fiege de Te- 
roüenne,où S. A.fetreuua. Cette Ville prife & brûlée par les Imperiaux, 
l'Empereur entreprit d’aflieger Hefdin ; & parce que le Comte de Roëux qui 
auoit le commandement de fon armée à Teroüenne eftoit mort de fes bleflu- 
res;cette charge fut pretenduë par le Prince d'Orange, & par les Comites d'E 4 
mont,d’Aremberg , de Boflut & de Lalain Capitaines de grande eftime : Mais 
Charles V. qui prenoit dé-ja grande confiance au Prince de Piemont , & 
qui en connoifloit le cœur & le genie la luy donna auec vn pouuoir fort abfo- 
lu, dont fes Competiteurs n'eurent point de jaloufie, fçachants bien qu'el- 
le eftoit deüe à la grandeur de fa naïffance, & à fon merite extraordi- 
naire. 

Dés que S. A. eut cette authorité elle reftablit la difcipline dans l'ar- 
mée ,en chafa les perfonnes de mauuais exemple, les femmes débauchées, 
les lâches & les poltrons ; elle donnoit ordre à tout , écoutoit tout le monde, 
& ne méprifoit les aduis de perfonne.  Ainfi ce nouueau General ayant fçeu 
les intentions de l'Empereur mena l'armée deuant Hefdin au mois de luil-= 
ler, prit la Ville en deux iours : Robert Seigneur de la Marcr Duc de Boüil-4 
lon Marefchal de France eftoit Gouuerneur du Chafteau, où plufieurs perfon-f# 
nes de qualité s’eftoient jettées,entr'autres Horace Farnefe Duc de Caftro, Ho" 
noré de Sauoye Comte de Villars, Charles de Luxembourg Vicomte de Mar- 
tigues & autres grands Seigneurs. Apres de frequentes forties & vn furieux af- 
faut où il derneura beaucoup de gens de part & d'autre, les François fe voyants 
prefsés parlementerent ; S. À. écouta leurs propofitions, & comme il nereftoit 
qu’à figner la capitulation & à donner des Oftages , vn Preftre de la Maifon 
du Duc de Boüillon par malice ou par imprudence jetta vne grenade au 
Camp des Imperiaux; & pour y auoir mis le feu pluftoft qu'il ne falloir , elle 
mit le feu aux mines des affegés , ce qui tua beaucoup de François & d'Impe- 
riaux. Ceux-cy croyants qu'il n'y auoit point de capitulation : & que c'eftoir 
vnartifice des afliegés , firent jouër leur mine,renuerferent la muraille, mon- 
terent par labrefche, & fe rendirent Maiftres du Chafteau. S.A. yentra auf 
& prit prifonniers le Duc de Boüillon, le Comte de Villars, les Seigneurs 
de Prie, de Culant, d'Avuet, d’Arennes , de Rion,& le Baron de la Lo- 
be: Le Duc de Caftre y fut tué d'vn coup de canon;le Vicomte de Mar- 
tigues mourut de fes bleffures : Amboyfe , Moigneuille , Magny, Dam- 
pierre & autres Gentils-hommes François y furent tués. 

Apres ce fuccés , le Prince par ordre de l'Empereur ordonna la demoli-# 
tion de la Ville & du Chafteau d'Hefdin , & auec fon armée vidorieufe 
prit la route de Dourlans. Le Coneftable de Montmorency comman- 
doit l'armée du Roy proche d'Amiens , & tenoit la campagne. Les 
Imperiaux s'eftans approchés , il y eut de legeres efcarmouches , & en 
fin combat aupres de la Riuiere d'Authie ; où les Imperiaux eurent = 
du defauantage » & y perdirent huit cents hommes de pied re fept cé 
Cornettes de Caualerie : Charles de Melun ; Prince d'Efpiny y fut É 
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tué ; & Philippes de Croüy Duc d’Arfchot prifonnier. : Cetre entreprife fat zu. 

faite aflez mal à propos, &temérairement executée contre l’aduis deS. A; Burter. 

qui fecourut bien à propos les fiens, quand elle fçeur qu'ils s’eftoient engagés 

au combat. Les François y perdirent peu de Sens ; Mais Canaples,Crequy & la Thuan. 
|. Roche-guyon y demeurerent prifonniers. Re 

Les Imperaux irrités de cette deffaite ; raferent le Fort deBeau-chefne, & Le em. 

retirerent du cofté de Miraumont & d’Ancre; le Roy cependant eftant ve- 

nu à l'armée auec de nouuellesforces , fit deffein d'attaquer Bapaulmé , où 

commandoit pour l'Empereur Haufimont dela Maifon de Trelon du Pays- 

Bas. Le Roy apres auoir fait reconnoiftre la place , la fic inueftit : le Prince 

qui fçauoit que les fortifications n'eftoienc pas acheuées,& qui auoic des aduis 

importans à donner au Gouuerneur, propola d'y faire entrer quelqu'vn. 

Mais parceque l'employ eftoit hazardeux , perfonne ne fe prefenta pour l'en: 

treprendre qu'André Prouana Seigneur de Leyni Gentil-homme Piemontois #f.bip. 

de la fuite du Prince, qui s'eftant habillé à la Françoife paffa dans le Campdes sl 

François , & fe jetta dans la Ville, puis ayant fait à commiffion s’échappa -, 

: par vne fortie que firent les Afiegés , & fe rendit aupres de fon Maiftre fans ; 
peril. Cette preuoyance de S. A.mitcette place en tel eftat , que les Fran- 77°” 
çois apres quelques écarmouches abandonnerentlapensée de l'affieger , & ti- 
rerent du cofté de Cambray à deffein de Pattaquer: 

_ Ce futence temps-là que le Prince reçeut la nouuelle de la mort de zip. pig. 
Charles Duc de Sauoye fon Pere , dont il fut fort affigé : mais ce defaftre ne Fu 

€ l'empefcha point d'agir auec fa vigilance ordinaire ; car apprehendant de 2 

* perdre Cambray il y enuoya Bignicourt de la Maifon dé Lalain pour y com- 
mander, & en renforçala garnilon de treizecompagnies d'Infanterie & d'vrie 

| d'hommes d'armes. : Le Roy firfommer la place de le réceuoir, & fur le 

- refus du Gouuerneur & des Habitans , le Conneftable de: Montmorency en 

| ficles approches : Là {e firent diuers combats, où les François perdirent Bre- 

+ zé de la Maifon de Maillé, & le Capitaine Cornet ; & prirent prifonniers 

? de guerre le Comte d’Aue de la Maïfon de Madruce ; Laurent de Gorre- HR 

uod Comte de Pont de Vaux, & Trelon Grand Maïftre de l'Arrillerie; ee 
ncantmoins comme il n'y auoit point d'apparence de prendre cette pla: 
ce, les François quitterent le fiege, &-sen allerent à Chafteau-Cam- 
 brefis. 
Le Prince, que nous-appellerons d'orefnauant Duc de Sauoyé , tira du co- 

{ de Valenciennes: les Françoisle fuyuirent , & fur les differens aduis dés ons 
| Capitaines de fon armée fi l'on deuoit ou attaquer ou fe retirer ; l'Empe- DR 
reur vint à Valenciennes où s$. À. fe rendit, & là il fut refolu que l'on atten- Butier: 
droit ce que les François voudroient faire : dé forte que le Duc rétourna au 
Camp pour fe mettre en eftat de refifter au Roÿ , qui témoignoit dé vou: 
loir donner bataille : mais les Imperiaux qui s'eftoient logés fort auan- 
| tageufement , & qui auoient Valenciennes place d'importance , qui leur 
fournifloit tous les viures ; & la maladie du Conneftable de Montmo- 
xency furent caufe qu'il ne fe fit rien de merorable le relte de cette an- 
| née finon vn combat où Genlis & Ferrieres Lieutenant de là Compagnie de 
cheuaux legers de René d'Anglure Seigneur de Giury,& ceht François furent 
: tués parles Imperiaux. Le Roy prit la routede S. Quentin , fans faire autre ex- 
| ploit,quoy que fon armée fut tres-belle. S. À. enuoya le Comte d’Aremberg if:Dÿi: 
aucc trois mil hommes à Cambray, Trelon à Valericiennes,& fes Trouppes en 

quartier d'hyuer,puis alla treuuer l'E pereur à Bruxelles. 
Pendant que ces chofes fe pafloient au Pays-Bas; Ferrand de Gonzague 
| Lieutenant gencral de l'Empereur en Piemont pour faire ceffer Les grandes 
: PPPDNEE plaintes 
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Than plaintes que l'on faifoit contre luy RS Sie F fee pe 
Liz. nes ,à la follicitation du Comte de la Trinité, dela Maifon de Cote, Gen- 
BB DP+ homme Piemontois ( Frere du Comte de Bennes qui renoit Je party du 
Roy :) Mais M ontluc s'eftant jetté dedansla place ,& l'ayant rauitaillée ci 
gea Gonzague, qui n'auoit point mené d artillerie, de fe retirer. Le sn chal 
de Briflac cependant ne s'endormoit pas; car il auoit enuoyé le Pleffis Ri- 
chelieu aux Langhes , qui prit la Ville de Courtemille , & affiegea le Cha- 
fteau qui fe rendit depuis à Briffac. Montluc en fuite prit Sarraual par efcala- 


de, & quelques autres petits Chafteaux aux enuirons d’Albe ; & Briffac , Ceue 
parcapitulation. L ; 
Gonzague n'ayant pü reprendre aucune de ces places, procura vne Trefue, 
durant laquelle ilfe retira à Aft, & donnaordre de faire fortifier Valfeniere; 
mais la Trefue expirée , le Marefchal de Briflac Lieutenant general pour le 
Roy en Piemonr, furprit la Ville de Vercel par vne intelligence qu'y auoient p 
les Biragues , où fut pris le Comte de Chalant Marefchal de Sauoye , & Cha- 
#8. if. ftellard Gentil-homme Sauoyfien qui voulut rendre combat , tué : Le Gou- e. 
nat. Cons terneur du Chafteau , de la Maifon de Valpergue, épouuanté, fe rendit fans kr 


Thuan. 
Li2 


Ibid. 


£ defendre. Les François pillerentles meubles du Duc ; qui valoient plus de 
cent mil efeus entre lefquels il y auoit vne corne de Licorne, la plus belle & 
Dupleix a plus rare de la Chreftienté, quiauoit huiét pieds & demy,& vn poulce de 


hit.de Fr. hauteur , qui fut enuoyée au Roy. S. Michel Capitaine Efpagnol qui com- 
mandoit à la Citadelle, fut plus genereux, car il repouffa les FranGois , que 
Than. Celar de Naples , le Capitaine Demetrio Albanois, & Tibere de Brancas auec 
leur Caualerie pourfuiuirent long-temps, & leur ofterent vne partie du butin 
Tmf. La nouuelle en fut portée au Pays-Bas àS. A. par Emilio Bobba Gentil- 
homme Piemontois , laquelle à mefme temps depécha en Piemont Leyni, 
pour apprendre plus particulierement l'eftat des affairesde ce Pays-là, & y 
pouruoir en ce qui luy feroit poflible. 
sig ie. … Maisretournons au Pays-Bas,où l’armée du Roy entra au commencements 
”* du printemps del'anxs 54. & yfitde notables progrez , auant que le Duc püt 
4 mettre la fienne fur pied : Carles François prirent Cimay, Trelon, Glayon, 
Couuins, Orfimont, le Fort de Loüette, Valfimont, Mariembourg, Hierge, 
Fument & Agimont. S. A. qui crût que leRoy afiegeroit Namur enrenfor- 
ça la garnifon, & fe mit en campagne auec fon armée, composée de vingt 
mille hommes de pied, & de cinq mille cheuaux. L'Empereur entrautres 
Éâtsn Capitaines luy donna Iean-Baptifte Caftalde Comte de Platine , & André 
Nas.Com. Dora. Le Roy ne voyant point d'apparence d'attaquer Namur , prit Bouines 
& Dinant, & fe jetta dans le Pays de Haynaut, faifant mettre le feu au magni- 
Thuan. … fique Chafteau deBints , & aux autres Places de Marie Reyne d'Hongrie, en 
0 vengeance de ce qu'au parauant elleauoit fait brûler le beau Chafteau de 
Hifi. Dife. Folembray , & quelques autres places fur la frontiere de Picardie; d’où vient 
que les François écriuoient par tous les lieux où ils paffoient , Fole Reyne , fat? 
uenez-cvous de Folembray. Apres cette defolation ,le Roy eftant reuenu fur 
fes pas, l'Empereur auec de nouuelles trouppes arriua en fon armée au mois de 
luin pour la commanderluy-mefme , parce que le Duc eftoit allé en Angle? 
terre accompagner Philippes Prince d'Efpagne , qui deuoit époufer Marie 
FRE Reyne d'Angleterre : La ceremonie s’en fit au mois de Juillet au Chafteau de 
Sin Vinceltre, & ce furen cette folemnité que le Duc fut honoré de l'Ordre dela 
Theas. | lartiere. A fon: retour il treuua l'Empereur à Bruxelles , qui par Parentes 
ea du: s-de uilleluy donna Inueftiture du Duché de Sauoye , de la Princi 
Preuues … PAUTÉ de Piemonr, & detous fes autres Efats , auéc de glorieux eloges, qui 
pag. 506. témoignent l'eftime qu'il faifoit de ce Prince. Et par vne autre Patente dattée 
& 


a 
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à Ausbourg le r 5. d’Aouft fuyuant, lEmpereurluy confirmatous les Priuile- 
ges qu'il auoit auparauant accordés au Duc Charles fon Pere à la Diette de 
Wormes. 

Le Royauoitafliegé Renty, & l'Empereur le voulant fecourir fe rendit à 
l'Armée, & le Duc auec luy. Ce fur lefujer du combat qui fefitle 13.d'Aouft #4 
de l'an 1554. où les Imperiaux perdirent 1500. hommes & les François 250. Cort 
dont les Hiftoriens ont parlé diuerfementscar les vns l'ontappellé bataille, les 
äutres,rencontre,encore ne font-il pas d'accord qui eneut l’honneurscar leRoy Re 
difoit qu'il m'auoit attaqué Renty que pour attirerl'Empereur au combat ; & Tauannes 
ique l'ayant contraint de fe retirer auec perte d'hommes & de canons, il eftoir -Ce7. 
farisfait : l'Empereur de fon cofté difoit que n'eftant venu que pour faire le- 
mer Le fiege de Renty ; ilen eftoit venu à bout, mais cela n’eft pas du fujet de 
cette Hiftoire ; me contentant de dire que S. A: aux approches que fit l'armée 
(de l'Empereur deuant Renty & durant le combat , s'expofa à tous les dangers T°. 
‘comme vn fimple Capitaine. ae 

L'armée Royale ayant decampé de deuant Renty ; & pris la route de Pi- 
cardie, l'Empereur fit reparer les ruines de Renty , & s'en retourna à Bruxel- gvun. 
les, laiffant au Ducla commiffion de faire rebaftir Hefdin ; ce qu'il ftenvn 
lieu appellé Mefnil , où du commencement on fit vn Fort, puis vne Ville à 
laquelleS. A. donna le nom d'Hefdin-Fert , à fin que portant ce nom Longs 
FERT, quieft l'ancienne Deuife de la Maifon de Sauoye , elle conferuät la Paye Bas 
memoire du nom de fon Reftaurareur. Dans quarante jours cette placefut de Guich. 
‘en deffence; le Duc yimit de l'artillerie , deux mil hommes de pied & deux 

éentscheuaux. Pendant cette forrification les Reyitres qui eftoient en F'ar- 

mée de S. A. faifoient des courfes indifferemment fur lePays amy & enne- 

my. Le Comtede Valdech leur Chefen ayant efté repris parle Ducäquiil reg. 
| fit vneremeraire & infolente réponce (mettant la main au piftoler contre fon Butte. 
| General.) S. A.le tua de fà main à la cefte de fa Troupe, & apres auoir pris Ra 
'Auchy & pafsé la Somme, brûla Dampierre , Durrie, Machy , Maintenon, Hire. 
S.Riquier , & autres lieux de la frontiere de Picardie , puis eftablit fes trouppes 
dans les garnifons. 

En Piemont, Gomez Suarez Figueroa nouueau Lieutenant gcrieral de 
l'Empereur, en place de Gonzague , qui auoit efté rappelé au Pays-Bas, ne 
fouftint pas la reputation de fon Maiftre, & ne fit rien pour S. À. finon de faire 
|Jeuer le fiege que le Marefchal de Briffac imit deuant Valfeniére , dont Aluare 
de Sande Capitaine Efpagnol eftoit Gouuetneur. Le Comte déla Trinité en 
| mefme temps prit Sommeriue furles François, & Briffac aprés quelques legers 
Combats à S. Damien & à Poerino , manqua de furprendre Valence fur le P6, 
& s'empara de Spino & de Pouzzon. Les Imperiaux fe rendirent maiftres 
.d'Aqui, parce qu'ils foupçonnoient la fidelité des Habitans , & forcerent le 

Eort de la Carcoufe : Brillac qui tenoit la campagne affiegea Yurée ; aydé du Ar. 
. Marquis de Mafferan ; qui auoir quitté le party deS. A. Morales Capitaine Da 
Efpagnol qui ÿ comimandoit né fe fçeut pas defendre, & capitula le 29. de 
Decembre. De là l'armée Françoile pritBielle; ruina le Chaîfteau de Ma- 
zin en hayned’Amé de Valpergue (qui en eftoit Seigneur ; & qui eftoir en 
procez auec Le Marquis ) & fit fortifier Saintya pour incommoder Vercel, 
Vulpian & Crefcentin. He 
« Laperte d'Yuréeayant efté fçeuë par le Duc , il enuoÿ a en diligence léan- Aïf. Dif 
François Cofte Comte d'Arigran pour donner otdre à faire foigneufement 
garder le Chafteaux de Bard & de Montjouuét pour la conferuation de la 


Val-d’Aoufte, & luy retournant fur la frontiere de Picardie por soppoër au 
PPPp 3 incurfiots 
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incurfions que le Duc de Nemours faifoit au Pays Bas sil y eut quelques le- 
gers combats entre eux aupres dePiqueny. Et parce qu il n'y auoit point 
dedifpofition aux Pays Bas d'vne plus grande guerre , par le moyen de quel- 
ques propofirions de Paix, qui fe faifoient entre l'Empereur &le Roy, & que 
leurs Armées ne faifoient que des courfes , fans former vn fiege :Le Duc 
partir fecrerrement de Bruxelles au Primtemps de l'an mil cinq cens cinquan- 
te cinq, du confentement de l'Empereur, accompagné feulement d’yn.de 
fes Domeftiques appelle Clerc Sauoyfien ; qui pañoit pour le Maiftre & le 
Maitre pour le Valet; en cét equipage S.A. pañla l'Allemagne & fe rendit à 
Milan , où iltreuua Ferdinand de Tolede Duc d’Alue , auec qui il eut grande 
Conference; puisalla à Vercel, où il demeuravn mois s pendant lequel il don- 
na aux Capitaines des Places qui eftoient encore fous fon obeïflance , les Or- 
dres de ce qu'ilfouhaittoit qui fe fit cette campagne , tant pourla conferua- 
tion de fonauthorité, que pour le foulagement de fes fuiets; puis s'en retour- 
naen Flandres , laiffant pour fon Lieutenant General en Piemont Amé de 
Valpergue Comte de Mazin. 

Si le Duc fut demeuré en Piemont ,les armes del'Empereur y euflent eù 
plus de fuccés ; car apresfon depart Figueroa perdit Cazal ; fain& Sauueur & 
Valance fur le P6; mais S. A. prefera les interefts de l'Empereuraux fiens. 
Le Duc d’Alice nouueau Lieutenant General de l'Empereur en Jtalie,ayant af 
femblé vne puiflante ArméeàRiuarotta, maréha au fecours de Vulpian, 
que les François auoientafliegé ,-& fit leuer le fige & le rauitailla ; Mais le 
Comte de la Trinité eftant forty de Valpergue auec quatre cents cheuaux & 
cinq cents hommes de pied, pour faire le degât aux environs, fut tué par les 
François, & fes trouppes deffaites. Le Duc d’'Alue affiegea Saintya où com- 
mandoient Bonniuet, & Loys de Birague , qui firent vne fi genereufe refiftan- 
ce, qu'apresauoir tiré deux mille huiét cents coups de canons le Duc d'Alue 
fat côtraint de fe retirer à Vercel , ayant forcé für fon chemin les Chafteaux de 
Gabiano , & de fain& Martin : Cependant Briffac ayant reçeu de nouuelles 
forces de France mit le fiege deuant Vulpian & le prit; le Duc d’Alue eftoit 
alors à Pont de Sture , qu'il faifoit fortifier, & les François fe faifirent de 
Montcalue ; ainfife paffa cette campagne &cetre grande Armée du Duc 
d'Alue fe diflipa fans faire aucun progrés fignalé. L'Empereur mal farisfair 


ir. de luy, l'enuoya à Naples & mitenfa place, pour commander aux gens de 


guerre du Duché de Milan & de Piemont, le Marquis ide Pefcaire. 
Cettenouuelle deplut fort à Son Altele, qui s’eftoit promis de plus fauo- 
rables euenements du courage & dela conduite du Duc d’Alue: Mais fon dé- 
phailr fat augmenté de larefolution prife par l'Empereur , de: remettre tons 
{es Eftats au Prince fon Fils ,& de faire retraitte dans yn monaftere ;carc'e- 
toit éloigner d'autant les efperances de fon reftabliffemenc: Le Duc apprit 
dailleurs ,quele Turc auec vne Armée nauale menaçoit d'aflicger Nice; 
ce qui l’obligea d'y enuoyer André Prouana Seigneur de Leiny; pour faire 
fortifierle port de Villefranche, en quoy il reüflit fi bien & vfa de fi grande 
diligence, que les Turcs ayants paru fur cette cofte & fceu la fortification de 
cette pla ce & le bon courage du Gouuerneur & de la garnifon, n'attaquerent 
ny Ville-franche ny Nice , & s'en retournerent fur leurs pas : Mais fi le 
Duc fut deliuré de cette apprehenfion , il ne le fat pas de l’autre , parce que 
Ï Empereur eftant à Bruxelles au mois de Decembre remit tous {es Eftats au 
Prince Philippes fon Fils, laiffa l'Empire à Ferdinand fon Frere & le Roy Phi- 
lippes donna le Gouuernement des Pays Bas à S. A: L'année fuiuante l'Émpe- 


reur-sembarqua pour aller en Efpagne, le Roy fon Fils & S. A. l'accompa- 
gucrent iufques en Zelande: 


Pour : 
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Pour premices du Regnede Philippes , ily eut Trefue de cinq ans entre 
le la France & l'Efpagne, concluë en F Abbaye de Vaucelles prés de Cambray, Ténar. 
I au mois de Feurier milcinq cens cinquante fix : par laquelle châcun deuoir #“#: 
lé. garder ce qu’il auoit pris , en attendant vne Paix generale ; mais elle fut mal 
[ obferuée; car le Pape Paul I V. pour desinterefts particuliers , ayant attiréla 
| guerre au Royaume de Naples , le Roy y enuoyale Duc de Guyfe auec vne 
{de Armée, qui prit Valence furle Paû en paffant : F'Admiral de Coligny fit aufh 
fe ÿne entreprife fur Doüay qui fut defcouuerte; de là il prit & pilla Lens en Ar- 
| tois : Ceux dela garnifon d Hefdin, pours’en vanger firent des courles iuf 
qu'à Abbeville & dansla Thierafche. Le Marefchal deBriffac apres le pañla- Nr. 
3 ge du Duc de Guyfe en Piemont >prit Valfeniere & Querafque ; le premier Fa 
Lo fut demoly , le fecond fortifié : Il afliegea en fuite Cony , qui fut fi gnereufe- Toy. 
{2° ment deffenda par Charles Comte de Luzerne quien eftoit Gouuerneur, & Æ##-Dife- 
par les habitans , que les François furent contraints de leuer le fiege : Ils en fi- 
© rent'autant à Foffan , où commandoit pour Son Alteffe Cofte Comte de la 
» Trinité; neantmoins les affaires du Duc eftoient en fort mauuais eftat en Pie- mu. 
mont, d'oùle Marquis de Pefcaire fut forcé de fortir n'y pouuant fubffter 
| auechonneur. 
S. À. eftoit en Flandres , qui par ordre du Roy Philippes dreffoit vne 
puiffante armée pour entrer en France, & ne prenoit pas mal fon temps , parce 
que la fleur dela nobleffe du Royaume, & prefque les meilleurs Capitaines Taser. 
auoient fuiuy le Duc de Guyfe en Italie. Le Conneftable de Montmorency 
qui ne vouloit pas commencer le premier, fe contenta de rauitailler Ro- 
croy & d'en faire acheuer les fortifications, refolu de fe defendre & non pas 
|_ d'attaquer. Le Duc affembla fon Armée à Charlemont; elle eftoit detrente 
|, cinq mille hommes de pied, de douze mille cheuaux & de huiét mille Pion- 
| niers; il prit le chemin de Rocroy fuiuy du Duc d’Arfchot , des Comtes de 
Mansfeld; d’'Emond de Mege & deBarlaimond; La garnifon les ayant ap- 
perceus fitfortie ; le canon de la Ville tira fur eux : Mais comme. A. n'auoit 
point de deffein fur cette place, apres vn leger combat des Efpagnols & des 
IT François , il pafla outre, & laiffant Mariembourg , que lon croyoit qu'il de- 
| uoir attaquer , tira contre Cimay, Montreüil & la Chapelle, pilla Veruins & y 
| fit mertre le feu ; Puis mit le Siege deuant faint Quentin, dont Pierre du 
| Breuil Gentit-homme Breton cftoit Gouuerneur, qui auoit peu de gens ; 
parce qu'vne partie eftoit allée à Guyfe, que l'on croyoit deuoir eftre attaquée 
par Son Altefle. 
Le Conneftable de Montmorency eftoit à la Fere auec l'armée du Roy, mem.de 
qui ne pûtaflembler à Attigny que viagt mil hommes de pied & fix mille en de 
| cheuaux; l'Admiral de Coligny fe iettant dansfaint Quentin, pour le deffen- 
dre auec 200. cheuaux, treuua la place en mauuais eftat & mal munie ; il fit 
faire quelquesforties , où ileut du pire. LesEfpagnols ayants eü de renfort 
! quinze mille Anglois prefferent la Ville; de forte que le Conneftable ap- 
prehendant la prife entreprit de la fecourir ;il sapprocha donc de la Ville 
L matin ro.d'Aouftiour defainét Laurent 1 5 57. fuiuy du Prince de Condé, 
|. du Duc de Neuers , d'Honorat de Sauoye Comte de Villars, de Louÿs de 
} Bueil Comté de Sancerre , du Seigneur de Montmorency & autres Capitai- 
nes fignalés : François de Coligny Seigneur d’Andelot Frerede l'Admiral 
| conduifoit le fecours ; mais on n'y peut faire entrer que cinq cents hommes; 
ainfi les Efpanols Le virent engagés au combat ; neantmoinis les Principaux 
Chefs en diffuadoient Son Alteffe auec leur circonfpeétiof ordinaire, 
fürquoy ce Prince leurdit , qu'ilen vouloit auoir leur aduis par efcrit pour 


fa defcharge ; de forte que le luy ayant prefenté , peu de temps apres il pe 
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; ; 
eur papier & le mit dans fa pochette, criant tout haut , fonnés Trompettes, = 


commandant qu'on donnût l'attaque , & difant aux Capitaines Efpagnols: bi 
Quesil refchappoit de la Bataille, il rendroit compte de [on procedé à Sa Majefté fi 
&r que il y demeuroit , elle n'anvoitpas fuiet de fe plaindre de luy, La 


re 
ds) 


Catholique , 
ayant payé de faperfonne. Cependant comme le Conneftable s’en reuenoit, 


les Trouppes du Duc de Sauoye ‘le chargerent auec tant d'impetuofité , que 
le combat ayant duré quatre heures, les François furent deffaits, onleur tua 
fept cents Gentil-hommes , & trois mille hommes de pied , tout leur Ca- 
non y demeura & trois cents charriots de guerre ;Son Altefle n’y perdit que 
le Comte de Piegelberg , le Baron deBrederode, & quatre vingts foldats. En- 
tre les morts de la part des François , il y eut lean de Bourbon Scigneur d'An- 
guien , François de la Tour Vicomte de Turenne, le Fils du Seigneur de la 
Roche du Mayne de la Maifon de Tiercelin, Claude de Rochechoüart Sei- 
gneur de Chandenier , Guron , Goulaines , faint Gelais & Rochefort-Plu- 
uaut ; le Conneftable mefme y fucblefsé & pris prifonnier , & auec luy furent 
encore pris Louys de Bourbon Duc de Montpenfer , le Marefchal de fainét 
André , Eleonor d'Orleans Duc de Longue-ville, Louys de Gonzague Frere 
du Duc de Mantoüe , Vafsé, Curton,la Roche du Mayne, & le Ringraue 
tous Cheualiers de l'Ordre ; François Comte de la Rochefoucaut, Albigny 
de la Maifon de Stuart, Montmorency de Montbron Fils du Conneftable, 
Ican de Gontaud Seigneur de Biron qui mourut dépuis en prifon , Rochefort, 
la Chappelle-Biron , faint Heran, la Vernade, du Bellay, Touarce, Mouy, 
de Molinont ,Fumet , Rezay , Montfales ,la Noûe , Marcey ; Buflay & de 
Montreüil & plufeurs autres, iufqu'au nombre de trois cents : le Comte de 
Villars Beaufrere du Conneftable y fur blefsé, le Prince de Condé , le Duc de 
Neuers , le Comtede Sancerre ,le Marefchal de Bourdillon, & lerefte dela 
Nobleffe Françoife fe fauua à la Fere. Des Efpagnols il n’y eut deblefés que le 
Comte Pierre-Erneft de Mansfeld, & le Duc Ezric de Brunfwich. Cette Ba- 
taille appellée de faint Laurent ou de faint Quentin fut funefte à la France & 
glorieufe au Duc, qui y aquit la reputation d’vn des grands Capitaines de 
l'Europe ; auf pendantlecombat il fut toufiours en a@tion , fe méla lefpée à 
la main & fouftint les Comtes d'Egmont & de Pontdevaux , qui deffirent le 
Corps commandé par le Seigneur d’Anguien ces deux Seigneurs s'y figna- 
lerent & Profper de Geneue Baronde Lullins combattit toufiours aupres dela 
perfonne de Son Alteffe, Vn Autheur du Temps efcrit que cette journée 
auoit efté preditte au mefme iour qu'elle arriua , par le fameux Noftra- 
damus. : 

Apres la Bataille , le Duc fit reconnoiftre les morts & les prifon- 
noiers , reçeut le Conneftable dans fa tente & les autres Princes & 
Seigneurs > qui auoient efté pris auec luy , auec beaucoup de ci- 
uilité : Il fit conduire en France fort honnorablement le Corps du 
Seigneur d'Anguien. 

Le Roy qui eftoit à Compiegne( où il reçeut cette fächeufe nouuelle 
par Elcars-, que le Duc de Neuers luy depefcha ) prit le Chemin de Pa- 
Ed 1e le Monde eftoit dans la confternation ; Les plus grands 
_ à de son Altefe sapres vn fuccés fi auantageux de- 
roit Us men d a Le AUORRPPATENE SU il fe LSdEue 
LE : son #5 : Mais vne fi importante refolution 
qui arriua Re pn 5 c : Rai our . re 
| «08 PL us amp ; le Duc luy eftant allé au rencon- 
à SN A Fes es mains en Juy faifant la reuerence ; le 

pas fouffrir, & luy dit de fort bonne grace ; A40n coufin 


ce 
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cé fônt es mains que ie dois baifer ; parce qu'ellés fe font employées ff generenfe= » nf 
ment pour moy. Domi Ferrand de Gonzague, qui auoit füiuy Philippes eftoit Butter. 
bien d'aduis que l'on portät la viétoire plus auant; mais Philippes, ayant con- Æ#.Pi6. 
fideré qu'allant du cofté de Paris, il laifloit fainét Quentin &plufieurs places 
fortes derriere foy ,& qu'il falloit craindre que le Roy, apres vne fi gran- 
de perte, ne fit vn dernier effort dans fon Royaume pour le repoufler , & 
qu’ainfi il pourroit bien receuoir échec, & fleftrir l'honneur de fa viétoire: Il 
ayma mieux continuer le fiege de fainét Quentin , où le Prince de Condé & Thsam. 
le Duc de Neuers entreprirent de faire entrer 300.moufquetaires fous la con- 
duite de fainét Simon & de Chaftellus ; mais aux approches du Camp ils fu- 
rent découuerts , mis en fuite, & n'y en püt entrer que fix vingts. Enfins. 
A. ayant fait donner l'affaut general.apres les brefches que fon artillerie auoit 
(Re faices ; les Efpagnols fe rendirent mailtres de la place, &l’Adimiral de Coli- 
IS. gny abandonné desfiens;y fut pris prifonnier deffendant vne brefche. A mef- 
fF me temps fut auf pris Andelot, larnac, fainét Remy , la Garde, Humes: 
| Cuzieux, Monloy, du Breul , Ramboäüillet & fainét Romain ; le ieune la 
| Fayette, Saluert, de Vic, laBarte, Eftain, Gordes-Simiane & Anger, Capitai- 
L nesde cheuauxlegers y furent tués. 
$. Quentin pris, S. À. le fifortifier, y mit vne bonne garnifoh , & par ot- 7e. 


Thuan. 
Belcar: 


Thuan. 


(0 ns : US 4 B 
du dre du Roy d'Efpagne fit affieger le Cateler, qui fe rendit par compofition Fra 


(= au Comte d'Aremberg ; dela le Duc prit Ham, Noyon ; Chaunes & Ribe- 
H. mont:Mais comme l'hyuer approchoit, & que Philippes sen eftoit dé-ja 
| retourné à Bruxelles, Son Altefle ; apres auoir pourueu à la frontiere du Pays- 
Bas & à la feurté des places conquifes ; fe rendit aupres de Sa Majefté : Ce 
fut à où ce Prince reçeut les loüanges & les applaudiffémens deüs à fon 
courage & à fa valeur. Il tira de larançon des prifonniers de la Bataille 
de fain& Quentin cinq cents mil efcus ; dont il recompenfa ceux qui l'a- 
| uoientferuy auec plus de fidélité ; & en paya les emprunts qu'il auoit efté rfi 
| contraint de fre, pour fupporter le faix de la grande dépence, à laquelle fa 
charge de General des Armées de l'Empereur & du Roy Philippes l'a 
uoit obligé. Il renuoya beaucoup de prifonniers fans rançon ; & retiné 
neantmoins le GConneftable de Montmorency par des raifons d’Eftat. 
|_. L'Empereur Charles cinquiéme qui eftoit en fa folitude eñ'vn Monafte- 
7, re de la Prouince d'Eftramadure ayant cü aduis par le Roy Philippes fon 
Fils du gaindela Bataille de S, Quentin, én écriuit de fa propre main vne Let- 
tre de compliment à S. A. se ] 
Apres les premieres ruptures dela Trefue éoncluë à Vaucelles ; le Duc 
( auoit fait defleinde furprendre Lyon, efperant par ce moyen de recouurer 
le la Breffe & le Bugey , qui eftoient fous l'obeyffance du Roy Henry 11 
Les Chefs de cette entreprife furent ; Charles de Lucinge Seigneur des 
* Alymes, Claude de Granget Seigneur de Myons ; Claude du Puy & Bus 
fcard de Lyatod Seigneur de Briod Gentils-hommes Sauoyfens & Bref- 
fans, & les Capitaines Rofiet & Verdet » qui auoient dé bonnes intelli- 
gences dans Lyon; mais comme il falloit des Trouppes pour es faire 
reüfir ; le Duc donna commiflionà Nicolas Baron de Poluilliers , qui 
eftoit au feruice de l'Empereur , d'en leuer en Bohème; & de les ém- 
ployer pat l'aduis de des Alymes & de Myons. Comme Poluillits eftoic 
en chemin auec dix mil hommes de pied , & douze cents cheuaux , Son 
|— Alteffe gaigna la Bataille defainét Quentin, ce qui luÿ doüna plus d'e- 
ni fperance du voyage de Poluilliers. Il enuoya doric en Brefle & en Bu Fe de 
pee gey vi Manifefte datté au Camp de fainét Quentin ; le quinziérne Brelfe & 
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d'Aouft M. CCCCC. LVII par lequel il inuitoit ces deux Prouinces 
à le reconnoiftre pour leur Prince legitime , & à fe fouftraire de l'obeyffan- 
ce du Roy. En mefine temps Poluilliers entra au Comté de Bourgogne, 
oùileut pañage & viures, & vint camper à Treffort , & en attendant que 
Fentreprife de Lyon fe pât executer, fit mine d’aflieger Bourg ; & pour mieux 
couurir fon jeu, il publia vne efpece de Manifefte par lequel il difoir : Que 
le fujet qui l'auoit amené en Brefle , n'eftoit que pour fe vanger des iniures 
qu'il auoit reçeuës du Roy en la ruine de fes Terres de Vaux & de Vil- 
liers ; & pour remettre le Pays de Brefle entre les mains de $. A. 50 

Le Roy de fon cofté enuoya auffi à Bourg vn Manifefte datté à fainét 
Germain en Laye le treiziéme d'O&tobre, par lequel Sa Mejefté exhortoit 
ces Peuples de demeurer fermes dans fon obeyffance , auec promefle de les 
{courir contre Poluilliers &tous autres qui voudroient troubler leur re- 
pos : Cela r'affeura vn peu les Breffans ; mais comme Bourg Capitale de Breffe 
cftoit en matuais eftat, Gabriel Seigneur dela Guiche Lieutenant General 
pour le Roy en la Prouince, fe jetta dedans pour la defendre. Les habitans 
de Lon luy enuoyérent cent Arquebufiers , conduits par François de Guer- 
rier Seigneur de Combelande Baron de ons : Digoine-Damas y entra auf 
auec des trouppes ; & bienen prit que l’armée du Duc de Guyfe reuenoic d'I- 
talie , conduite par Gafpard de Saux Seigneur de Tauanes : car il enuoya à 
Bourg les Chenets dela Maifon de Dinteuille, lours & lamets auec le Re- 
giment de Champagne: François de Vendofme Vidame de Chartres y ar- 
riua aufi auec deux mille foldats aguerris : Poluilliersforma vne efpece de — 
fiege deuant Bourg , mais ayant appris que le Capitaine Verder auoit efté se 
foupçonné d'intelligence à Lyon, & y eftoit arrefté prifonnier ,& que les soù 
habitans de Bourg eftoient en eftat & dans la refolution de {e deffen- p& 
dre ( ce qu'ils témoignerent par de frequentes forties ) il leua le fiege, &fe js 
retira parle mefme chemin qu'il eftoit venu :ainfi s’en alla en famée ce grand 
deffein & cette grande armée de Poluilliers : Vn Hiftorien du temps quiena 
eu cônnoiffance s'eft trompé, quandil dit que Poluilliers entra en Berry, & 
qu'il afliegea Bourges. 

Or quoy que Poluilliers ne vint pas à bout de ce qu'il auoit entrepris , tou- 
resfois il fut caufe que l'armée du Duc de Guyfe s'arrefta en Brefle , & par 
ce moyen S. À. eut loifir de fortifier fainét Quentin & le Cateler. Dés quele 
Roy eut aupres de foy cette armée, Sa Majefté refolut de faire quelque 
progrez fur les Efpagnols pourfevanger de la Iournée de fainét Quentin: 
Le Duc de Guyfe, à qui le Roy donna lecommandement general de fon Ar- 
mée , prit Calais & Guynes fur les Anglois , puis enuoya Thermes en Flan- 
dres, qui fe faifit de Berghes & de Dunxerque , & afliegea Grauelines. En 
mefme temps vne autre armée du Roy conduire par le Duc de Guyfe en- L. 
tra au Duché de Luxembourg & prit Thionville où le Marefchal Stroz- 
zÿ fut tué : S. A. apprchendant que le Duc de Guyfe ne fe joignit à Thermes 
pour faire vn grand effort en Flandres , partagea fon armée en deux , en 
donna vne païtié à Lamoral Comte d'Egmont , & auec le refte sen alla au 
Liege pour s'oppofer au Duc de Guyfe, s'il fe vouloitauancer de ce cofté-là, 
en attendant qu'il eut reçeu vne grande leuée d’Allemans qui eftoit en che- 
ep Le Comte d'Egmont combattit Thermes entre Calais & Grauelines, 
un François, apres vn combat fort opiniaftré, qui y perdirent quinze L 
Le omineés. Thermes, Villebon, Annebaut, Senarpont ; Moruilliers , & î 
e Comte de Chaulnes y furent pris prifonniers. Le Duc de Guyfe eftoit alorsà mA 


Viretonen Luxembourg.qui ayantapris cette déroute,& que S.A.eftoir partie Grai 
unc 
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de Maubeuge auec de grandes forces pour l'ättaquér ; fe. retirä À Pietré- 
Pont. l - 
Cetre Tournée qui fut mal-heureufe à la France ; fut appellée le retour Burrer: 
de la Foire de faint Laurent, pour renouueller aux François le fouuenir de 
la Bataille de faint Quentin, que la prife de Calais, de Berghes & dé Dün: 
xerque leur auoit fait oublier :le Comte d'Egmontyacquitvngrandhonneur: zu. 
| les Comtes de Pont de Vaux, de Reux & de Renty sy fignalerent ; mais la Ma. 
principale gloire en fut donnée au Duc , qui partagea {on armée fort à ir 
propos, & qui arreftant le Duc de Guyfeen chemin ; donna moÿenau Com- Æifrr. 
te d'Egmont de combattre Thermes auec plus d'auantage , luy ayant à cét het à 
cffetenuoyé des Trouppes de Maubeuge , fans lefc quelles il ne pouuoi atras ; 
quer fon ennemy fans peril ; Auffi leRoy Philippes voulurque S. À. difpo- 
sat de tousles prifonniers ; du butin & du canon, dont elle vfa neantmoins 
|  auecheaucoup de moderation, s'eftant contentée de prendre les Drappeaux 
JL gagnés en cette Iournée, qu'elle enuoya auec ceux de la Bataille de fain& 
Quentin, en lEglife de Noftre Dame de Nice , au nombre de cent qua- 
rante, 
H— Lesaffaires des François r’alloient pas micux en Piemont qu'au Pays-Bas: 
14 Gonfalue de Cordouë Duc de Selle nouwieau Lieutenant General de l'Em- Then. 
{m. pereuren Italie ,auec vne arméede douze mil hommes de pied & dedeux Aie 
| mille cheuaux ,prit Cental , Sommeriue , Roquémont & Roques-paruieré; Mere 
puis Montcalue , fans que le Marefchal de Briflac y püt donner ordre. De là 
il afliegea Cazal, mais les pluyes le contraignirent de s'en retirer ; neant- 
moins il {e faifit de Pomare & de fain@ Martin qu'il fit fortifier. 
La déroute de Grauelines ayantanimé les Efpagnols à faire de nouuel- à 
les conquéftes, & les Frañçois à fe defendre; & le Roy Philippes ayant 
joint toutes fes forces, eut vne armée de trente mil hommes de pied, Wa.Cem. 
& de quatorze mille cheuaux ; en laquelle eftoient Son Altefle Gene: 
ral de l'Armée & Gouuerneur du Pays-Bas , les Ducs dé Brunfwich 
Henry & Herneft , les Princes d'Orenge & de Sulmone, lés Ducs d’Al- 
ue, d'Arfchot, de Parme, d’Atry , de Policaftre, de Franqueville, de Ville: 
hermofa , les Comtes de Mansfeld ,de Rennebourg, de Swarzembourg, 
d'Egmont & d'Arcos & autres. Le Roy Henry sapprocha aufli d'Amiens 
auec vne. puiflante armée composée de quarante mil hommes de pied, 
& de fept mille cheuaux; où eftoient en perfonne Henry Roy de Na- 
uarre ,le Duc de: Guyfe General de l'armée , les Ducs de Lorraine, de Ne- 
mours , de Neuers , de Montpenfier, de Boüillon ; dé Montmorency, 
d’Aumale, de Saxe & de Lunebourg, le Fils du Landgraue de Hefle, le 
Duc de Ferrare, le Prince de Salerne ,& le Duc dé Somme. La Caüalerie 
des Efpagnols eftoit campée fur la Riuiere d’Authye, & celle des François 
au delà de la Riuiere dé Somme. 
Cependant on ne laiffoit pas de faire des propoñitions dé pait ; dont les Thu: 
premieres ouuertures furent faites entre S. A. & le Conneftable de Mont- 
morency qui eftoit deliuré de prifoh parla negociation de Vincent Sn 
la Abbé de fain@ Soluteut de Turin : Chreftiénne de Dannemacrh Ducheffe 
… doïairiere de Lorraine, senentremitaufli. En fin les &hofes furent fi bien 
= mefnagées , & auec tant d'honneur & de reputation pour lés deux Roys, 
qu'ils enuoyerent des Deputés en l'Abbaye de Cercamp pour ÿ conclur- 
re la paix, au mois d'Oftobre M. CCC CC. LVIIL Les Am- 
* bañadeurs du Roy furent le Cardinal de Lorrainé ; le Conneftable 
de Montmorency ; le Marefchal de fainé André , léin de Moruil- 
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liers Euefque d'Orleans , & Claude de l'Ausbepine Secretaire d'Eftat 

Et pour le Roy Philippes , le Duc d'Alue, Guillaume de Nafau Prince d'O- 
renge , Roderic Gomez de Sylua Comte de Mclite , Antoine Petrenot de 
Granduelle Euefque d'Arras, & Vlrich wiglius Jurifconfulte. La Reyne d’An- 
gleterre y eut aufli des Deputés : Et le Duc Emanuel - Philibert y enuoya 
Thomas de Langufque Comte de Stroppiane ; Ican- François Caqueran 
Seigneur d'Ozafque Prefident du Confeil d’Aft ; & Pierre de Maillard Sei- 
gncur du Bofchet Maiftre d'Hoftel de S. A. 

ie premiere chofe que les Ambaffadeurs firent, fut de faire licentier les 
deux Armées ; mais la demande que les Anglois faifoient de Calais ayant 
d'abord tout accroché, l'Affemblée fut renuoyée au mois de Januier fuyuant _" 
À Chafteau-Cambrefis; où les Depurés s’eftans rendus, tous lesarticles de la pax 
paix furent arreftés entre les deux Roys , fors pour ce qui concernoit S. A, a 
L'intereft du Roy d'Efpagne eftoir,que tous fes Eftats luy fuffenc rendus , & fes FN. 
Ambalfadeurs y infiftoient,mais ceux duRoy difoient,que François Lles auoit 155 
conquis par vne iufte guerre,& qu'en tout cas il falloir faire droit à {a Ma- 
jefté des pretentions qu'elle auoit fur la Maifon de Sauoye du chefde Louyfe 

de Sauoye fa Mere : En fin pour ne pas rompre, l'on treuua vn expedient: 
Qke le Royrendroit les Estats à Son Alteffe , fans preiudice de [ès droits: @) que 
pour feurté ; le Roy reriendroit quelques places en Piemont par forme de gage. Le 
Roy Philippes infftoit , que la reflitution {e fit purement & fimplement 

& fans reftriétion : mais commeil preuit que ce feroit vn obftacle à la paix 
generale , qu'il ne fouhaittoit pas moins que le Roy Henry IL. il en fr luy- 
mefme la propofition à Son Alteffe, laquelle y confentit facilement, tant par 
linclination qu'elle auoitauffià la Paix , que par le defir qu'elle auoit 

de rentrer dans fs Eftats. Il fut donc refolu le troifiéme d’Auril 
mille cinq cens cinquante neuf , Que les deux Roys fe rendroient tour ce 
qils avoient occupé l'on fur l'autre depuis buiét ans : Que le Roy Philippes eSpou- 
Jéro Elizabeth de France Fille du Roys é> le Duc Emanwel-Philibert , Margue- 
rite de France Sœur du Roy: Que l'on rendrait à Son Alteffe tout ce que Fran- 
çois 1. auoit pris au Duc Charles tant deçà que delà les Monts, à la referue de 
Turin; Pignerol, Quiers , Chinas @) Ville-neufue d'AfR ; qui demeureroient aw Roy 
iufqu'à ce que les droits de Loupfe de Sauoye fon Ayeule euffent esté éclaircis : Ce- 
Weudant que le Roy d'Efpagne pourrait retemir Vercel er Aff,@7 que le Duc de- 
meureroit Neutre entre les deux Roys. le laïfle les autres articles de ce Trait- 
té, parce qu'ils ne regardent point cette Hiftoire. Elle fut iurée par 
les deux Roys , & publiée en France , en Efpagne , en Sauoye , & à 
Turin. 

Le Duc apres vne fi agreable nouelle enuoya le Comte de Stroppia- = 
ne en France pour complimenter le Roy & la Princefle Marguerite, qui 53 
liy efoit deftinée pour Efpoufe ; à mefme temps il écriuit à Rome 
pour la Difpence de fon Mariage : & parce que le Duc Charles fon Pere 
auoit projeté de luy donner pour Femme Madelaine d’Auftriche Fil 
le de Ferdinand Roy des Romains, qui y auoir confenty:S. A.depéchaaupres 
dece Prince, Gafpard Pouflillon {on Secretaire pour s'excufer, file bien de 
les affaires & la conignéture de la paix generale entre la France & l'Efpa- 
gne luy auoient fair prendre vne autre pensée : Ferdinand témoigna d'e- 
ître fort fatisfaic : de cette ciuilité , & des auantages que le Duc ren- 
controit en fon mariage auec Marguerite de France. Le Duc d'Alue 
qui deuoir époufer au nom du Roy d'Efpagne, Elizabeth de Fran- 
ce, eftanc arriué à Paris auec le Prince d'Orenge , les Comtes de Naf 
fau & d'Egmont ; Son Alrefle partit de Bruxelles auec cent Gentils- 


hommes 
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Fa hommes , entre lefquels F'Hiftoire à rernarqué Philippes de Sauoye Sei- 
|.à. gneur de Raconis, Claude de Sauoye fon Frere Comte de Pancalier, Ber- 
nardin de Sauoye Comte de Cauoms, Thoinas de Langufque Comté de 
Stroppiane ; le Prefident d'Ozafque, Robert de la Ruuerë Ca pitaine des Gat- 
des de fon Alrefle, & Pierrede Maillard Seigneur du Bofchet fon Maiftre 
d'Hoftel. 
Encét équipage fon Alreffeatriua à Paris au fois de luin , tous les Pinces over, 
& grands Seigneursde la Cour luy furent au rencontre; lé Prince d'Orénge Hit #'0- 
& le Duc de Brunfwich l'accompagnoient; le Roy le receut aux pieds du de- Lo 
gré du Louure, par vne ciuilité extraordinaire , & apres luy anoir fairde gran- 
des carelles le mena à la Princefle Marguerite. La joye de fa Majefté eftoit 
figrande de ces deux mariages, Que pour en honorer là folemnité elle fit 
fairevn Tournoy à la portedes Tournelles, & voulut eltre l'va des Tenans 
aucc les Ducs de Fetrare ;de Nemours , de Lorfaine, & dé Güife : Mais ayañt 
couru contre le Comtede Montgomery le derniériour du mois de Juin: là 
Lance du Comte f rompit par vn malheur eftrange, doit l'éclat donina Toner. 
dans l'œil de fa Majeité ; qui auoit la vifiere de foncafque ouuerre. Ce fus #7 
nefte accident qui changea routes les refoüiffances de la Cour en triftefi®, Comes. 
| preffa l'execution du Tiaitré de Paix, à l'égard de fon Alrefle: car le deurié- 
| moedeluillec fa Majefté donna fes Lettres Pateñtesau Duc de Guyfe Gouuet- 
neur de Daufiné & de Sauoyé , pour faire la réflitution des Eftats dé Satoye 
deça & delà les Monts , & le 8. du mefme mois , le Duc donna pouuoir à 
René Cotnte de Chalant Marcfchal & Gouuerneur de Sauoye , d'aller pren: Tonfe 
dre polfeflion de Sauoye au nom de fon Altefe, & à Amé de Valpérgué Burer. 
Comte de Mazin , celle de Piemont ; maisleur depart fut rétardé à caufe 
que Le dixiéme le Roy mourut de fa bleffure ; apres toutesfois que lé Cardinal run. 
de Lorraine eut donné fans aueurie ceremotie la bénédiction huptiale au Duc 
| & à la Ducheffe vn jour auparauant , en la préférice du Roy. 
13 Gette mort deuoit changer ce femble là face dés affaires du Duc comme 
ln. elle fit celles dela Cour; néintmoins le Roy François deuxiéme executant 
auec generofité, ce quiauoit eftécommancé parle Roy Henry, donna noue Prp.s15. 
(° ueau pouuoir au Duc de Guyfé le quatorziéme de luiller , de rendré à fon 
Afreffe fes Eftats, & le Duc de Guyfe le lendemain commit Guillaume de 
Portes Prefident du Parlement de Sauoye , pour en faire la reftitution au” 
Comte de Chalant. 
Ca A mefme temps quele Comte de Mazin paffa en Piemont pour receuoir 
lon les Places qui deuoient eftre renduës au Duc : Le Conite de Chalantalla en 
Sauoye , & arriua à Chambery le 3. d'Aouft, & le 7. le Prefident de Portes Prp.s14. 
li feant envn fiege de velours violet en la grande Sale du Chafteau , où fe tenoit 
| ‘le Parlement, &le Comte de Chalant affis à fa gauche , receut les clefs dé la 
Ville de Chambery , des mains de Monterminod premier Syndic ,& les re- 
mit au Comte de Chalant , qui à l'inftant ficgea en la mefme place que le 
Prefident de Portesoccupoit;le mefme iour François de Vachon Prefdent 
pour le Roy en la Chambre des Comptes de Sauoye , remit tous les titrés & 
papiersde la Chambre ,entreles mainsde Michaud, & Carra Maiftres des 
Comptes , pour S. À. & vn iouraprésile Comte de Chalant prit poffeflion du 
Chafteau de Montmeillan , où Romianefche commiandoit pour S. M. 
| Pendant quecela fe faifoit en Satoye, Philibert de la Baume Cheualierde 
l'Ordre de faint Jaques Baron dé Montfalconné prit auf la pofféffion 4e preife. 
des Pays de Brefle & de Bugey , par ordre du Comte de Chalant ; mais 
le Marefchal de Briffac ayant fait-difficulté de rendre les Places de Pie- 
mont au Comte de Mazin ; il en recéur de nouueaux ordres de fa 
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Majelté , qui luy furent portez par lean-Baptifte de Cambiano Seigneur de 
Ruffia Maiftre d'Hoftel de S. À. à quoyilobeyt. & 

Le Duc , apres la confommation de fon mariage, retourna à Bruxelles — 
pour prendre congé de Philippes, & pour luy remettre le Gouuernement 
des Pays-Bas, dont {a Majefté Catholique difpofa en faueur de Marguerite auP 
d'Auftriche {à Sœur naturelle Duchefe de Parme. Son Altefle treuua Philip- 8. 
pes fur fon depart pour Efpagne, & Vaccompagna iufqu'en Zelande, où ile 
mit fur mer; & le Ducs’enreuinten France, d’où il enuoya à Rome Marc- 
AntoineBobba Euefque d'Aoufte, pour fe treuuer à l’Eleétion d'vn nouuean Fi 
Pape, apres la mort de Paul quatriéme ; Son Altefle fuiuit la Cour au Sacre 155 
du Roy Françoisdeuziême. Cette ceremonie acheuée, le Duc pritrefolution 
d’aller en Piemont ; mais auant quede partir , il laiffa en France Ierofme de 
la Ruuere Euefque de Tolon fon Ambaffadeur refident , & aupres de Mada- ;j; 
me, Charles Prouana Abbé de Noualele : Le Duc s'en vint par la Bourgogne, 
fe mit fur la Saone à Grey, & fe rendit à Lyon , puisàBourgen Brefle, où:il 
fit fon entrée l'ynziéme d'Octobre. De là eftant retourné à Lyon, il sembar- .— 
qua fur le Rofhe , paffa en Auignon , où il receut des honneurs extraordinai- 15 
res du Vice-Legat. Eftanr à Marfille le Roy luy enuoya le Collier de l'Ordre 
de faint Michel , par Claude de Sauoye Comte de Tendes Gouuerneur de 
Prouence, & s'eftant mis {ur des Galeres, il arriua heureufement à Nice, où 
fon Altelfe eftoit attenduë de fes Sujets ,auec vn empreffement incroyable : art 
Trois mois apres , le Duc retourna à Marfeille, pour y prendre Madame, la. 42 
quelle apres auoirefté magnifiquementreceué dans les principales Villes du iN 
Royaume , qui eftoic fur fon chemin , s'enalla à Nice auec $. A. où ils paffe- 
rent le refte de l'hyuer. 

Les premiers foins de ce Prince , apres .ce glorieux reftabliflement e 
dans fes Eftats, furent pour l'adminiftration de la luftice, il donna la charge fits. 
de grand Chancelier à Thomasde Langufque Comte de Stropiane, perfon- he. 
nage des plus illuftres de fontemps ; & dont fon Alteffe auoit êpreuué en tabl 
plufieurs rencontres l'experience , & la fidelité , redrela deux Senats , lvn à ci 
Carignan pourle Piemont , composé de douze Senateurs auec deux Pre- fs 
fidents; fçauoir Caflian du Puy , 8 Oétauian de Caqueran Seigneur d'Ozaf. Efa 
que;& l'autre à Chambery pour la Sauoye ; choifit pour luges Mages dans les 
Prouinces des gens fçauans & de probité connuë , regla les reuenus , & les 
droits du Domaine dela Couronne , inftitua vne Vniuerfité à Montdeuis 3 
où il appela les plus grands hommes du Siecle , en toute forte de Scien- 
ces ; fçauoir Tacobin Malefoffe de Barges , & Iean-Ambroife Barbauaria 
Milanois , pour la Theologie; Aymon Crauetta de Sauillan , Antoine Go- 
uean Portugais ; Guy Manuce , Guy Pancirolle , & Bernardin Viualde , 
pour le droit ciuil ; François de Vimercat Milanois, Lucilio, Marc-An- 
toine Capra , François Valleriola , Iean Argentier & autres , pour la Philo- 
fophie : Et pour la Medecine , François Othonajo , & Jean-Baptifte Be- 
nedetti Venitien , pour les Mathematiques ; & Jean Baptifte Giraldi , pour 
la Poëfie & les bonnes Lettres. Atous lefquels fon Alteffe donna de bons 
sPPoinemenEeRe de grandes immunitez. Elle fit encore reparer les Places 
fortes de fes Eftats, ymit des Gouuerneurs , & créa General de fes Galeres 
André Prouana Seigneur de Leyni , à qui elle confia le Gouuernement du 
Fort de Villefranche. Et parce que la plufpart des Sujets du Duc s’eftoient 
mess en le party François, les autres eftoient demeurez dans leurs Mai- 
nn. crefte , dont le nombre eftoit fort petit, l'auoit füiuy ; pour auoir 
HA a PE fortune. Sa politique fut excellente, caril 

ÿ } n Charges, & en honneurs , afin de recompenfer leur 


courage 
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courage & leur fidelité ; pardonna à ceux-là en excufant leur foibleffe, 

& pour les autres il ne les traitta point comme fes ennemys ; mais il les efloi- 
| gna de fes affaires , Difant Qw1] w'auoit point de raïfon de fe fer en eux en 
À faprofperité puis qu'ils l'auoient abandonné dans [es difyraces. 
De Au commencement de l'an mil cinq cens foixante , Iean - Ange de Me- 
lie dicis , de la Maifon des Marquis de Marignan , fut éleu Pape & 
(2 prit le nom de Pic quatriéme : Le Duc en ayant eü aduis par l'Euefque 
,. d’Aoufte fon Ambañfadeur à Rome , dépefcha à faSainteté le Se- 
| cretaire Ponfillon , pour fe refioüyr de fon election ; & peu de temps 
| apres Son Altefle enuoya Gafpard de Capris Euefque d’Aft , & Iean- 
| 


1. 


François Cofte Comte d’Arignan, pourprefter l'obedience. 

l'Italie eut grande joye , du retour du Duc en Piemont , & conçeut 
dés-là l'efperance d'vne generale , & longue tranquillité : Le Pape en 
témoigna fa fatisfaétion , ayant enuoyé à Son Altefle François de Bachod 
Euefque de Gencue , pour refider en Piemont en qualité de Nonce 
+ Apoftolique : Les Venitiens enuoyerent aufhi Philippes Mocenique 
: leur Ambafladeur : Les Ducs de Ferrare & de Florence ;, en firent de 
mefime. 

Durant le fejour que Son Alteffe fit à Nice , le Renegat Ochiali fa- 
= meux Corfaire Calabrois parut au Camp de faint Soufpir , auec trois vaif. 
di feaux, trois galiotes & quelques Fuftes; La Courfe treuua ce iour-là à Ville- 
ii franche : Le Duc fit m'ettre deux Coleurines fur le bord dela Mer ,croyant 
d'empefcher ces Baïbares de prendre terre , où du moins de les arrefter 
© pour quelque temps , en attendant du fecours de Nice ; on ne püt mettre 
- fur pied que cinq cents harquebufiers : Mais dés que les Turs {es aborde- 
rent, la plufpart fe mit en fuite ; le Duc voulant fouftenir les fiens , courut 
rifque & eût cfté pris fans la prudence de Profper de GeneueBaron de Lul- 
lins , qui l'obligea de fe retirer : Le Duc y perdit quarente Soldats & 
trente Gentils - hommes , entre autres , Charles Comte de Valpergue & 
Cufinens, François de la Baume Comte de Montreuel y fut pris prifon- 
| nier; Lullins y fit vn trait de gencrofité fort remarquable; car fauorifant la 
retraitte du Duc, il rencontra Jean - Baptifte de Cambiañno Seigneur de 
| Ruffia Maïtre d'Hoitel de Son Altefle , à pied , qui apparemment ne 
| 
| 
| 
| 
| 
; 


{e pouuoit fauuer , à caufe qu'il eftoit fort incommodé des gouttes ;il mit 
picd à terre, le monta fur fon Cheual , & fe voyant prefsé , par lesennemys 
& poufsé infqu'à bord. de la Mer ,f ietta dedans & gagna le port de Ville- 
franche à Nage. Son Altefle rachepta les Prifonniers pour douze mille ef 
cus ; mais Ochiali auant que de les rendre , voulut aller à Nice; pour voir 
la Ducheffe ; pour laquelle ilauoit beaucoup d'eftime , ce que le Duc luy 
accorda ; mais cette Princefle qui méprifoit les compliments de ce Barbare, 
prit les habits dela Dame de Raconis & la fic ertre en fa place & eut cette 
fatisfaction de punir ainfi cette temerité. 

Sur la fin de l'année leurs Altefles pafferenten Piemont , firent léuï entrée 
= dans les meilleures Villes & arriuerent au Valentin proche de Turin au 
lag: mois de Nouernbre , où Imbert de la Plariere Seigneur de Bourdillon Ma- 
| refchal de France, Lieutenant general pour le Roÿ en Piemont ; les receut 
né fort magnifiquement , leurs Alteffes ne voulurent pasentrer à Turin; fnais 

s'embarquerent fur le Pañ à Montcalier & fe rendirenc à Vercel , où les 
habicans firent vne dépence extraordinaire ; pour témoigner la ioye 
qu'ils auoient de fe voirretournés fous la domination de leur Prince naturel: 
é Ilyen a vne relation particuliere dece temps-là ,faite par Ottauio Lanza 


© M.S.enlArchiue de Turin, qui porte que l'on dreffacing Arcs de Triom- 
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phe àla Tofcane auec plus de cent ftatuës & diuerfes Latines. ci Duc fic 
long {jour en cette Ville, & y renoit fa Cour;cars quo yiqueparse Trait- 
té de Chafteau-Cambrefis:il eût efté arrefté que Le Roy d Efpagne tiendroit 
garnifon à Vercel & à Aft, jufqu'à ce que le Roy eût fait vuider les pre- 
tentions qu'il auoit contre la Maïfon de Sauoye ; neantmoins Phi- 
lippes , pour gratifier Son Altefle, fe contenta de Saintya au lieu deVercel, 

Comme ce Prince eftoit extremement pieux ; deux chofes le trauaillerent 
le plus à fon aduenement; l'vnelechangement qui eftoit arriué à Geneue, = 
fous le Duc Charles leBon ; & l’autre, lanouuelle Religion, qui faifoit grande 
progrés en France, & que le fainc Siege auoit condamnée , pullulloit 4 
en fa valée d'Angrogne & autres lieux voyfins. Son Alteffe fe refolut P 
donc de chercher les moyens de ramener Geneue en fon obeïffance , &f 
de faire retourner fes fujets des Valées d’Angrogne & de Luzerne auw 
giron de FPEglife. Ces deux deffeins auoient efté communiqués au Pa- 
pe ; qui auoit promis desy employer ; & qui loüoit le zele du Duc; 
Mais Son Alteffe ne voulut rien entreprendre contre Geneue , fans le con-4 
fentement du Roy François deuxiéme ; elle l'enuoya demander à fax 
Majefté , par Alexandre Seigneur de Parelle de la Maiïfon des Com- ; 
tes de fainé& Martin, qui n'en rapporta que de belles parolles. Surs 
cette afleurance neantmoins , le Duc , pour former quelques intelligencess 
dans cette Ville , fe feruit du Capitaine Felix de Nole Gentil-homme Na- 
politain , qui auoit achepté la Baronnie de Viry en Gencuois , qui 
feignant d’eftre de l'opinion de Luther , frequentoit fort familierement à Ge- 
neue , & donna des efperances de pouuoir furprendre cette place, auec facili- 
tésmais S.A.pour eftre mieux informée,y manda Cefar Maggio de Naples Ca- 
pitaine renommc,qui s'eftant trauefty.fut à Geneus & reconnut fibien laVille 
qu'il ne treuuoit point de difficulté de la prendre;mais quoy qu'il en eût donné 
les moyens au Duc, & que la coniondure du Temps fut affés fauorable ; ne- 
antmoins par ie nefçay qu'elle fatalité, la chofe ne fut point executée. 

Quant à ceux desValées d'Angrogne,de S.Martin & de la Peroufe,voicy aus 
vray comme S.A.y proceda(quoy quedes Hiftoriens en ayent efcrit autremét) À 
Elle deputa Philippes de Sauoye Seig.de Raconis, &le P.Antoine Pofleuin g 
Commandeur de$. Antoine deFoffan,perfonnage d'vne finguliere doétrine & à 
pieté,pour effayer par vne côference de faire reconnoiftre à ces Peuples leur er- 
reur. L'affamblée fut affignée en l'Eglife de S.Laurent dans le haut de la plaine ‘ 
d'Angrogne,où fe treuua Guill.Côte de Luzerne Seig.de Bubiane 14.Miniftres 
de ces Valées y furét aufli, Poffeuin,declara lefujet de fon voyage;fit {es propo: 
fitions de la foy:les Miniftres y répodirent & il y repliqua:mais ayant affaire à 
des obftinés.il nepüt rien gagneride forte que Raconis & luy {e retirerét à Pis 
gnerol:peu deiours apresS. A.de retour deNice,fut auertie que ces Peuplauoiét 
demédé desTrouppes à Geneue & en Daufiné,pour commancer la guerre, & 
pour arrefter l'effet de cette refoluticselle depécha à François 2.pour lefuplier 
de deffédre à fes fiers deDaufiné.de leur donner fecours,mais les défordres du 
Royaume ne permettans pas que le Duc pût efperer cette faueur de la Frâce:il 
enuoya dans cesValées Raconis &GeorgeCofteCôte de laTrinité,auec quelq; 
Troupes,à qui fe ioignirent Charles Côte de Luzerne;Charles & Boniface des 
Frachers Freres Seis.de Riclaret. Arriués à Luzerne,Raconisfit appeller les 
principaux des Comunautés, pour entédre les ordres qu'il auoit du Souuerain; 
mais au lieu d'y aller;ils enuoyerent leurs femmes & leurs enfans dans la valée 
de Pragela,gagnerent les montagnes & s'y fortifierent;Raconis les deffit & fe 
rendit incontinent Maiftre de toute Ja Valéed’Angrogne.lls luy promirent 
enfüite que 34.des principaux d'entreux iroient aVercel,pour{e foumertre 
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àceque Le Duc ordonneroit. Dés qu'ils y furentarriués ,S. A. les fit loger en 

| » des Maifons patticulieres , où ils auoient toute forte de liberté , & leur donna 
| des Docteurs en Theologie , pour les inftruire aux principaux points de la 
|: foy, dont ayant témoigné d'eftre fufifamment inftruits, ils firent abiuration 
de leur herefie dans l'Eglife de fain@ Eufbe , en prefence du Duc,de François 
de Bachod Euefque de Geneue , Nonce de fa Sainteté, du P. Poffeuin, & de 
toute la Cour. Son Altefle neantmoins craignant que fi on les renuoyoit fi 
toften leur Pays , ils ne recombaflent dans leur premicre erreur , les vouloir 
enuoyer en diuers endroits du Piemont , pour leur donner loifir de fe confir- 
mer en la creance qu'ils venoient de profefer. Quelques vns des Domefti- 
ques de la Duchefle , qui eftoient de la nouuelle opinion , entr'autres les 
nommés la Pigne , Rochefort , & le Treforier ( qui feretirerent depuis à 
Geneue apres la mort de cette Princefle) importunerent fi fort le Duc ; qu'à 
leur priere , & fur leur parolle, il renuoya ces Deputés dans leurs Maifons , où 
ils ne furent pas pluftoft retournés , qu'à la folicitation de ceux de Geneue * 
ils prirent tous les armes , refolus de ne point reconnoiftre le Duc pour leur 
| Souuerain : Ce qui obligea fon Altefle d'y renuoyer de nouteau des Troup- 
pes, non point pour les attaquer ; mais pour y faire deux forts a fin de les te- 
niren bride, & d'empécher que cette feéte ne fe répandit plus auant dans le 
Piemont, où elle auoit dé-ja fait grand progrés,nommément à Turin, Quiers 
& Vigon; ceft pourquoy le Duc enuoya des Euefques & des celebres lredica- 
teurs par tout le Piemont , & eftablit les Iefuites à Chambery, & à Mont- 
deuis , pour ramener au giron de l'Eglife ceux qui s'en eftoient éloignés, 
auec ordre de faire faire le procés aux ‘obftinés comme heretiques , s'ils 
| ne vouloient fortir delEftar. Ceux d'Angrogne donc ne voulants point 
obeir à cét Edit ,aydés de ceux de Pragela, & des, Religionnaires de Daufiné 

| prirent les armes, pillerent l’Eglife de Bobbio ; afliegerent le Chafteau de Vil- 
| lars, &le prirent. Le Comte de la Trinité par lecommandement de fon Al- 
tefle remit fes Trouppes fur pied , & dans peu de iours prittoute la Valée, 
T qu'il donna au pillage,;au moisde Feurier mil cinq cents foixante-vn ; de il 
{e faifit de Rorata , reprit Bobbio , fecourut le Chafteau de Perrero, & en 
| chafla les Heretiques, qui l’auoient afliegé. Vn des Comtes de la Valléede 
fain& Martin de la Maifon des Truchets y fut tué, & quelques Officiers de la 
Milice du Duc ; le Pré de Trum , quieft vn lieu inaccefhble, où les Rebelles 
| seftoient retirés, ne püt eftre emporté par le Comte deRaconis, qui peu de 
| temps apres tomba malade; il ne laifla pas pourtant de faire faire le Fort de 
la Peroufe, par lequel fon Alteffe auoit refolu de brider cette Vallée qui don- 
ne accés à celle de Pragella, & ouure le chemin du Piemont; ce qui fit vn 
grand effect ; car ces peuples ou reconnoiffants leur faute ;ou de crainte d'vn 
plus mauuais traittement, prierent le Comte de Raconis de moyenner leur 
accommodement auec le Duc; ce qu'il leur promit , ayant pour cét effet 
proietté auec euxau mois de Tuillec mil cinq cents foixante-vn , vne efpece 
de Traitté qu'il fe promettoit de faire figner à fon Alteffe ; mais il ne fut ia- 
maisratifié ny executé: Le Duc ayant feulement confenty, qu'ils vefquif- 
fent dans leur Religion, de laquelle il leur permit l'exercice en quatre Terres 
des Vallées de Luzernes, & en quelques aurres decelles de la Peroufe, & de 
fainc Martin , à condition neantmoins , Que la fainéte Meffe [e diroit par tout, 
Qu'il fe féroit om autre fort au 'illar ,& qwil J'auroit con Gouverneur particuber de 
la part de [on Alrelfe dans ces Vallées ; qui refideroit au Chafteau de la Tour :( Qui 
fut depuis démoly par Lefdiguieres, à l'inftance de ceux des Vallées; ) mais 
ce Prince & Charles-Emanuel fon Succefleur negligerent la conftrudtion 

dece Fort, n'eftimants pas que leurs fujetsles y deuffent obliger à l'auenir. 
RRRr Le 
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Le feiour que ce Prince fit à Vercel luy donna lapensée ss 4 
yne Citadelle, en attendant que Turin luy fut rendu; À quoy l'Euelque de G 
Tolon Ambafladeur de fon Alefle en France crauailloit auec beaucoup de “à 
chaleur; mais on sexcufoit toüjours , lur ce quil falloit éclaircir les droits ye 

ue le Royauoit fur la Sauoye : l'Ambafladeur demandoit vne conference; 
on la dilayoit de iour à autre: A la finle Roy deputa Pierre Seguier Prefi- 
dent du Parlement de Paris, & Antoine de Chandon Prieur de Montferrand, 
Thuanw. Maitre des Requeftes. Son Alrefle nomima Caflian du Puy ,& Oétauian de 
Dion Caqueran Seigneur d'Ozafque Prefident du Senat de Turin, Louys Oddinet 
Chiæ. Seigneur de Montfort Prefident des Comtes de Sauoye, & Pierre Belli fes 
3m. Confeillers ordinaires. L'aflemblée fe ft à Lyonau moisde Decembre, mil 
cina cents foixante,où d’abord fe prefenterent trois difficultés. La premiere fur 
le nombre des Deputés ; parce que le Roy n en auoit enuoyé que deux, & fe 
fon Alteffe quatre; mais on refolut que tous agiroient enfemble ,iufqu'a la E 
fentence , où il n'en demeureroit que deux de la part du Duc. La feconde ;$ 
difficulté fut pourla langue quon parleroit , les François voulans que l'on 
parlât François, & les Piemontois Jralien , OU Latin; furquoy il fut arrefté 
ue ce froit en François. La troifiéme, les François propoferent que les 
deux partis fuffent également demandeurs , fous pretexte que les Sauoy- 
fiens pretendoient la reftitution des cinq places ; mais ceux-cy refiftcrent âce- 
la ; difans que parle Traitté de Paix, il auoit efté dit , que l'on éclairciroic les 
droits du Roy; Ainfique c'eftoit à fes Deputés de pa ler les premiers,& à ceux 
de fon Alteffe de leurrefpondre : les Deputés du Royfrent fix demandes. La 
premiere du Comté de Nice , comme membre du Comté de Prouence: La 
feconde des Villes de Turin, Cony, Montdeuis, Albe, Queralque, & Sauil- 
lan:Latroiziéme de la Ville & Comté d’Aft,donné en dot à Valentine de Mi- 
lan Duchefle d'Orleans l'an miltrois cents huiétante-fix : La quatriéme du 
Marquifat de Saluces, auec {es dependances fpecifiées en l'Arreft du Parle: 


mentde Paris, de l’anmil trois cents nonante : La cinquiéme de l'hommage 
de ce que fon Altefle tenoit du Daufiné (dec le Guyer vif & ailleurs) de la 


Boronnie de Faucigny , & du Geneuois , à ide celuy qu'en fit Guil- 
laume Comte de Geneue au Daufin , l'an mil crois cents feize : La fiziéme de 
l'Hoirie de Louyfe de Sauoye Mere du Roy François premier , fpecialement 
Bourg , Baugé , & le Pays de Brefle ,comme Terres allodiales venuës en la 
Maifon de Sauoye, par Mariage. 

A la premiere demande, les Deputés de fon Altefle oppoferent le Traitré de 
l'an mil trois céts huictante-fept,par lequel ceux du Comté de Nice fe donne- 
rentau Comte Rouge ; les inueftitures que les Predecefleurs de fon Alreffe en 
auoienteües des Empereurs , & particulierement de l'Empereur Sigifmond, 
l'an mil quatre cents feize , comme d’yn membre du Royaume d'Arles; que 
le Roy n'ayant point de droit fur la Prouence que par les armes , n'eftoit pas 
bien fondé de fe plaindre de l'occupation deNice , puis mefmeque les Roys 
de Sicile de la maifon d'Anjou s'en eftoient departis; qu'outre cela Louys 
XII l'an mil quatre cents nonante-neuf, & François I. l'an mil cinq cents 
vingt-cinq, auoient renoncé à toutes les pretentions , qu'eux, & leurs Suc- 
cefleurs pouuoient auoir fur les Eftats de S. A. Les Deputés du Duc alle- 
guoient encore la longue pofleffion , qui n'auoit pas efté legitimement inter- 
rompuë par la proteftation de René Roy de Sicile l'an 1464: parce qu'alors 
la prefcriptioneftoir dé-jacomplette. 

Contre la 2. demande ils difoient que tout ce que Robert Roy de Naples 
poffedoit en Piemont auoit efté confifqué fur luy par l'Empereur Hentry.à 
caufe de fa Rebellion , en fuite de quoy tout ce qu'il auoiten Piemont ; & ‘en 


ñ 


Lombardie 
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Lombardie fut occuppé partie par le Comte de Sauoye, & par le Prince d’A- 
chaye ; le refte par le Seigneur de Milan, & par le Marquis de Montferrar. 
De forte que ce qui en eftoit arriué à la Mafon de Sauoye, ou par conquefte 
ou par fucceflion , ou par foubmiflions volontaires des Peuples ne pouuoit 
pas eftre difputé , fur tout apres vne poffeflion fi ancienne, desinueftitures 
des Empereurs , depuis l'an 1248. & les departements des Roys Louys XII. 
& François I. 

A la troiziéme demande contenantle Comté d’Aft , on fe feruoit dela do: 
nation de l'Empereur Henry de l'an 1312. de la promefle de Mathieu Sei- 
gneur de Milan de l'an 1318. parlaquelle il s’oblige luy & fes Succefleurs de 
lifler Aft , & tout l'Aftefan à la Maifon de Sauoye , de la donation de 
Charles V. à la Ducheffe Beatrix de Portugal, l'Empereuren ayant pà difpo- 
fer, puis que ceComité luy auoitefté delaïffé par François I. par les Traittés 
de Madrid , & de Cambray ; outre cela onalleguoit encore les inueftitures, la 
longue poffeffion , & les declarations de Louys XII. & de François. 

Quant à la quatriéme , que la Souueraineté du Marquifat de Saluces auoit 
efté adiugée au Comte de Sauoye, par la Sentence Atbitrale de Boniface 
Marquis a Montferrat de l'an mil cent foixante-neuf, aquiefcéé par Man- 
froy Marquis de Saluces, & executée parles hommages de miltrois cents 
cinq, & mil trois cents foixante-trois,nonobftant l’Arreft du Parlement de 
Paris rendu en prefence du Roy, luge & Partie : Le temps du compromis ex- 
piré, & le Comte Rouge, qui l'auoit pañlé eftant mort; outre que les Marquis 
de Saluces y auoyent eux-mefmes derogé par les hommages de l'an mil qua- 
tre cents dix-ept, & de mil quatre cents huiétante-fix. ; 

Pour la cinquieme demande, les Deputés difoient que l'Hommage de Fou: 
cigny auoit effé quitté au Duc Amé VIII. par le Roy, & parle Daufin, par 
Traitté del'an mil quatre cents quarante-cinq, moyennant vne notable fom- 
me, & la ceflion des droits , que le Duc auoitfur les Comtés de Valentinois 
& de Dyois, & au regard de celuy du Geneuois , & des Terres de Daufiné, 
qu'il auoit efté cedé aufli parle Roy & parle Daufin, par l'efchange de l'an 
I . 

V . touchant la derniere, qui regardoit les droits fucceffifs de Louyle de 
Sauoye ; les mefmes Deputés fe deffendoient de la renonciation portée par 
fon contract de Mariage,du Departement de François I. fon Fils, de la poflef 
fion , & de la Nature des Terres de Breffe, qui n'appartenoient pointen pro- 
prieté à Philippes de Sauoye Pere de Louyfe ; maisà titre d'Appannage tant 
feulement, & qu'ainfi il n'en auoit pas pû difpofer, ny fa Fille y fucceder, 
À canfe que hilippes eftant paruenu au Duché de Sauoye, ces Terres auoient 
eftéreüniesau Duché , & deuentes parconfequent inalienables. 

Outre cela , les Deputés de S. A. demanderent deleur cofté , Que f2 Ma- 
jefté rendit le Vicomté de Mauleurier, auec l'Hoftel de Boheme fitué à Paris, 
donnés par l’efchange de l'an mil trois cents cinquante-cinq : Qu'elle 
payât les quarante mil florins d’or,deus partitre du cinquiéme de Ianuier de la 
mefme année ; la dot de Bonne de Bourbon, & celle de Marguerite de Bour- 
bon Comiteffe de Breffe : Quelle relafchât la Seigneurie d’Anthon, les Com- 
tés de Lauragais , & de Ville-longue, en la Senefchauffée de Tholofe; en füite 
du Don qu'en auoit fait le Roy Louys X I. à Philippes de Sauoye Comte de 
Brefle: Le Pays de Dombes écheu à la Couronne de Sauoyc, par faute d'en 
auoir efté prife l'inueftiture des Ducs de Sauoye, qui en eftoientles Souue- 
rains, & en fin le payement de cinquante huiét mille cinq cents quarante- 
huié francs d’er ; pour la dot de Marie deBourgogne, de laquelle le Roy 
eftoit Succeffeur. ÿ 
î Ÿ RRRr > Sur 
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Sur ces difficultés , les Deputés n'ayants pü conuenir >ils donnerent leurs 
aduis feparez : Sçauoir les François ; qué fon Alrefle se tin ser ; Ne 
1y, Foflan, Sauillan, Montdeuis ,& AR: rss 2e . me € 
Paris, rendu pour le Marquifat de Saluces : Que fa Majefte vs él 
l'hoirie des Ducs Philippes ;& Philibert à lexclufion dés Fiefs , & _ 
periales, aufquelles par li Loy du Pays, : re A ME HE Se pes: 
Et au regard de la Ville de Turin , que le Roy éclairciroit mieux fa pre rs ! 
tion, & du furplus que {à Majelté en deuoit eftre deboutée. Les Deputés de 
S. A au contraire ne voulurent accorder ateun déces articles ;& demeure 
rent fermes dans leurs demandes ; Ainfi fe termina cette conférence le vingt- 
troifiéme de lanuier mil cinq cents foixante-vn , & ne s'en parl plus iufqwa- = 
pres la naïflance du Prince Charles-Emanuel ; que le Duc , & la Ducheffe 1 
prefloient plus que jamais aupres duRoy la reftitution de Fürin ; & des au- 
tres places ; où les François auoient garnifon : Le Marefchal de Bourdillon 
s'y oppofz auec vehemencefoit pour l'intereft qu ilauoit dé fe maintenir en 
Ihoharge de Lieutenant general pour le Roy delà les Monts , foit parlacon- 
fideration du bien de l'Eftat, & en enuoyade grandesrémonitrances à fa Ma- 
jefté ; par lefquelles il renouuelloit toutes les anciennes , & nouuelles preten- 
tions de la France fur la Sauoye. 

Pendant ce contrafte l'Empereur Ferdinand , par fes patentes dattées au — 
Chafteau de Prague le fixiéme de Mars mil cinq cents foixante-deux ; con- ë 
firma à S. A. le Vicariat du S. Empire, & lesautres Priuilenes & Prerogatiués; pe 
que fes Rredeceffeurs auoient eus des Empereurs : Er le Roy nonobftanit les pe 
remonftrances de Bourdillon, ordonna par fes patentes dattées à Blois, le 3 
huidiéme d’Aouft mil cinq cents foixante-deux , fignées par 4 Reyner 
Mére, parle Royde Nawarre, le Cardinal de Bourbon , les Dues de Guile, & F: 
de Montmorency , le Matefchal de fainét André, & le Chäncelier de FHof à 
pital : Que l'on remettroit à S. A. Turin, Chiuas, Quiers, & Ville-meufué À 
d'Aft, à la teferue de l'Artillerie,& des munitions de gterre ; & qu'en place, le ? 
Duc relafcheroit au Roy Pignerol , Sauillan , & laPeroufe , auec leur finages. 
Florimon de Robertet Seigneur d’Alluye Secretaire d'Eftat, fut enuoyé en 
Piemont, pour en procurer lexecution ; à quoy le Marefchal de Bourdillon 
apporta de nouueaux obftacles , & commeil vid que le Roy vouloir remettre 
ces quatre places à S. A. & fe contentoit de Pignerol ; la Peroufe, & Sauillan, 
auec leurs finages : Ilenuoya Charles de Birague , pour conuénir atec le Duc 
des lieux qui deuoient eftre compris fous ce mot de finages , & par ce que Bi- 
rague qui les eftendoit vn peu trop auant,n'en rendoit autre raifon , finon 
qu'il eftoit à propos , que le Roy eut vn pied delà les Monts, qui pâtluy met: 
tre en feurté le Marquifat de Saluces.S. A. repartit : {ne faut pas que le Roy aye 
deçà les Monts , autre pied que moy , qui cveux estre pied € jambe, é tout € puis 
le Roy me palfera fur le ventre ,quandilluy plaira. Enfin Boürdillon apres deux 
autres iufiohs remit ces quatre Villes au mois de Decembre fuiuant à Amé de = 
Valpergue Comte de Mazin. Auflun, & la Valette eftoient Gouuerneurs, 
celuy-cy de la Ville, & l'autre du Chafteau de Turin, Aunous l'eftoit de 
Quiers , Charles de Biragues,de Chiuas, & de Muns , de Ville-neufue d'Aft: 
Laurent Seigneur de Maugiron eut ordre du Roy derâmeneren France les 
Trouppes Françoifes , qui tenoient garnifon dans fes places. Iean de Motuil: 
liers Euefque d'Orleans , & René de Birague Prefident de Piémont ; enrent 
commandement du Roy d'afhifter le Marefchal deBourdillon, tufqu'à ce que 
cét échange des places eut efté entierement executé : Il fachoit fort au Due 
de remettre Sauillan,où il auoit fait de nouuelles fortifications ; maïs il fallut 
s'accommoder âu temps , & attendre vne autre coniondure : Les garnifons 


Françoifes 
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Françoifes auant que de fortir voulurent eftre payées de tout ce qui leu nt 
eftoit deu ; & comme les affaires du Royaume ne permettoient pas d'en pou- & de Sau: 
uoirefperer de l'argent, le Duc fut obligé de l'auancer, quoy qu'il n'en eut 

pas derefte, fit male frais du Charroy , & de la conduite de l'artillerie, & des 
munitions ; que l'on fortit de Turin, de Quiers, de Chiuas , & de Ville. The 
neufue d'Af , iufqw'à Pignerol, & à Carmagnole , & prefta éncore au Roy Fe) 
cent: mil efcus. Le Cardinal de Lorraine » & Iean dé Moruilliers Euéfque 
d'Orleans qui alloient au Concile de Trente de la part du Roy, contribuerent 

_ beaucoup pour l'execution de la volonté de {à Majefté. s ; 

Ces chofes ainf heureufementterminées,S. A. dépefcha ën Efpagne Mat- k 
thieu Comte de Coconas ; puis le Comte d'Arignan , pour obtenir du Roy Fur 
Philippes, la reftitution d'Aft, & de Saintya ; mais elle fur differée iufqu'à ce 

_ que les François euffent remis à S. A. tout ce qu’ils auoienten Piemont. 

é : Le Duc ayant vifité Quiers au mois deFeurier;f€ rendit à Turinen dili. Æf.Dif. 
gence, où il entra , accompagné du Nonce du Pape, des Ambafladeurs 
d'Efpagne, de Venife, de Ferrare , de Malthe, & de grand nombre deNo- 

n bleffe : Les Habitansluy frentle ferment de fidelité, & eurent confirmation  ?#. 

: de leurs Priuileges ; il y fit venirle Senat, qui eftoit à Carignan, & l'Vniuer. "27% 
fité qui eftoit au Montdeuis. Peu de iours apres Madame y fit fon entrée, 
auec beaucoup de magnificence, toutes lesrües eftoient tapiflées ; elle paffa 
fous quatre Arcs Triomphaux, & marchoit àcofté des. A. fous vn Daix de 

| drap d'or , füiuie du Nonce de fa Sainteté , & des autres Ambaffadeurs; le 

| Duc honnor2 le Senat de fa prefence, receut les hommages de tous les Sei- 

| gneürs, Gentils-hommes & Communautés de Piemont , mefmes d'Alfonfe 

| Carreto Marquis de Final, & d’Auguftin Tizzon Comte de Crefcentin TE 
à caufe de quelquesfiefs dependants de la Principauté de Piemont, quoy qu'ils 
l'euffent refusé auparauant. $ 

7. Quelques temps aprés , le Duc alla à Milan vifiter François Ferdinand 75. 

F d'Aualos Marquis de Pefcaire , puis Hercules d'Eft DucdeFerrare. Afon 

… retour il mena [1 Ducheffe , & le ieune Prince à Riuoles, delà il pafla en Sa- 

* uoye , où toutela Nobleffe ,les corps de Juftice, & les communautés de detà 

. les Monts luy prefterent la fidelité :1l s'en retourna par la Tarentaife, & par 

T la Vald'Aoufte; eftant à Riuoles, quelques excés qu'il fit à la chaffe pendant 

© les chaleurs dfnois d'Aouft , le mirent au lit; fa maladie fut fi violente qu'il 
fat defefperé des Medecins : la Duchefleinconfolable, EE a les fu- 
neftes accidents que caufe la mort des Souuerains dans leurs Éftas , eutla 
preuoyance d’enuoyer leieune Prince à Turin, & en confia la garde à lerof- 
me dela Ruuere Euefque de Tolon, reuenu de fon Ambaffade de France ,& LEP. Dife. 
aux Comtes de Stroppiane & d’Arignan ; mais Dieu redonna la fanté au Due 
& deliura fes fuiets de la iufte apprehenfion où ils eftoient de le perdre fi toft; 

& comme il n'eftoit pas encore bien remis, il s’en alla à Nice où l'air eftoit 

| plus agreable qu'en Piemont ; & plus propre à reftablir fes forces. 

Philippes Roy d'Efpagne ayant refolu de fe faifir du Pignon de Velez en 
Affrique deftina Garcias de Tolede fon Admiral, pour en executer l'entrepri- 
fe, laquelle plüufeurs Princes contribuerent , comme le Roy de Portugal, 
le Duc de Florence, les Gennois , & le grand Maiftre de Malte; S. A. à leur 
exemple y enuoya trois Galeres commandées par André Prouana Seigneur 
de Leyni General des Galeres de Sauoye: & parce que la nouvelle opinion Tuer. 

 s’eftoit refpanduë en toutes les Prouinces du Royaume de France : Quelles 

* Princes, & les grands Seigneurs en faifoient profeflion ouuerte, où en eftoient 
foupçonnés , Pie 1 V. l'Empereur Ferdinand , Maximilian fon Fils Roy des 
Romains , Philippes II. Roy d'Efpagne, & fon Alteffe, enuoyerent des Am- 
RAR RTS baffadeurs 
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baffadeurs en Eranceau Roy Charles I X. pour exhorter fa Majeltés mainte- 
air la Religion Catholique en fon Royaume.ë& en chaffer la nouüelle. 
En ce melme temps,le Duc donna vn autre illuftrerefmoignage de fon F 
zele pour la Religion ; car Solyman Empereur des Turcs ayant fait deffein So 
su de faire laguerre aux Venitiens , & de Jeur ofter [ Ifle de Chypre, enuoya àS, ma 
Ben A Mic helCoccin Portugais renié,qu'il auoit éleué aux principales charges de ie 
fon Eftat, pour luy propofer la conquefte du Royaume de Chypre, qui ap- ro 
parrenoit hereditairement à la Royale Maiïfon de Sauoye, fur laquelle les me 
Venitiens l'auoient vfurpé, offrant de fa part de fon Maiftre ,touteforte de, 
fecours. Le Duc ayant demandé dutemps pour fe refoudre fur vne propof- 
tion de cette importance , & promis de faire refponce à Coccin àfon retour 
de Portugal , Solymanluy enuoya Nicolas luftiniande Ffle de Chio , pour 
tirer de S. A. vne derniere refolution : Mais le Duc ne voulant point faire 
d'alliance ny de traittés auec les infidelles ,ny fe broüiller auec les Venitiens, 
dont il eftimoit beaucoup la bien-ucillance , ny affoiblir fon Eftat par vne 
guerre eftrangere , refufa ce party , que tout autre que luy eut embraffé auec 
chaleur , pour auoir la poffeflion d'vn beau Royaume , dont il n’auoit que le 
Titre. Il donna aduis decette propofition, & de fa refponce au Pape Pie IV. 
ar Ange luftinian Euefque de Geneue , en efcriuit au Roy FEagne , & le 
dit à l'Ambaffadeur de Venife , qui refidoit en fa Cour : Ceux-là loüerentfa 
picté, & fa generofité, &ceux-cy fon affection, doncils firent de grands re- 
| merciements à S. A. 
Le Roy Charles IX. & la Reyne Catherine de Medicis fa Mere s'eftants = 
misen chemin , pour vifiter le Royaume, prierent le Duc , & la Duchefle de 44 
fe treuuer à Lyon au pañfage de leurs Majeftés ; & commeleurs Alreffes fe 44 
difpofoient à faire ce voyage , arriuerent à Turin Rodolphe & Herneft Ke 
Archiducs d’Auftriche , Enfans de l'Emperreur Maximillian,qui alloient en 1 
Efpagne: fon Altefle les enuoya complimenter, les fit defrayer fuperbement, 
es reçeut à Nice , & leur prefta des Galeres pour pafleren Efpagne. Le Roy M 
ee cependant s’approchoit de Bourgogne :leurs Altefles prirent la route de Sa- 1e 
Hitde  uoye,allerent à Montluel en Brefle, & delàà Lyon, où le Roy & la Reyne 4 
Lyon L 3. eftoient dé-ja:leurs Majeftés impatientes de voir le Duc, & la Duchefle, leur y} 
A z. furent au rencontre iufqu'à Miribel au mois de luillet, & les menerent à Lyon, vai 
To. Où ils reçeurent de leurs Majeftés toutes fortes de carefles, & d'honneurs. Vn k. 
Buttet. … Hiftorien s’'eft méconté d’auoir ecrit que cette entreueué fe firà Roffillon en k 
1 Mau- Daufiné. Le Roy ayant pris lecheminde Daufiné, & de Prouence ; le Duc 
fsmen, &le Ducheffe reprirent celuy de Turin, où fon Altefle auoit laiffé le Prince 
os. aupres de l'Archeuefque de Turin, & des Comtes de Stroppiane , & d’Ari- 
gnan, 
DÉS Ce fut en ce temps là quele Duc , par l'aduis du Paccioto celebre Mathe- = 
Thum,  Maticien d'Vtbin, fit ietter les fondements de la Citadelle de Turin furles © 
Pig. ruines de l'ancienne Eplife de S. Soluteur. L'on void encore auiourd'huy, fur 
Ang. Tan |, porte de cette forterefle les armes de {on Altefle, qu'elle y fit grauer en de 
Bronze, qui eft vn chef-d'œuure auec cette infcription. E MAN VEL- Fe 
PHILIBERTVS SAB. DVX X. VARIIS POST AMIS: 
SVM A SVIS AVITVM SOLIVM LABORIBVS' 
EXANTLATIS,PARTA TANDEM CHRISTI NVML 
NE IN BELGIIS VICTORIA:ET MARGARITA 
FRANCOR. REGIS SORORE IN MATRIMONIVM 
PVCTA,RECEPTIS PROVINCIIS. HANC ARCEM 
PVBLICÆ SECVRITATI A FVNDAMENTIS 
ÉRERQT AAIN NO MAL OV. Ecesmiuie ce Pre nnoit pris 
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cette refolution pour conferuer auec plus de facilité certe place Capitale du 
Piemont ; aufline negligea-il point de recouurer ce que fes voifins auoient 
vfurpé fur la couronne de Sauoye. LesBernois pendant les difgraces , & Les 
mal-heurs du Duc Charles fon Pere > S'efloientemparés du Pays de Vaud, de 
la Baronnie de Gex, & d'vne partie du Duché de Chablais : S. A. les'inuira de 
luy en faire raifon; & comme ils ne sen pouuoient dédire, parce méfme 
qu’ils y auoient efté condamnés à la Chambre Imperiale de Spire; ilscon- 
_ fentirent à vne conference tenuë à Laufanne le feptiéme d’Aouft, mil cin 
_ cents foixante-quatre , où le Duc €nuoya en qualité d’Ambaffadeurs, Pierre 
E de Maillard Seigneur du Bofchet Baron de Tornon Gouuerneur de Sauoye, 
k Louys Oddinet Seigneur de Montfort Prefident dela Chambre des Comp- 
e tes de Sauoye , Louys Millet Prefident du Senat de Chambery, Claude de 
l Bellegarde Seigneur de Montagny Cheualier au Senar ; Michel de Villette 
Baron de Cheuron, & Iean-Gafpard de Lambert Seigneur de la Croix Am- 
bafladeur ordinaire de fon Altefle aux Li gues. Les Bernois yeurent aufli leurs 
Deputés, auec lefquels il fut conclu le trentiéme d'Otobre füiuant : Que les Titr. de la 
Bernoïs relâcheroient au Duc le Pais de Gex ; &tout ce qu'ils poffedoient aux Balliages ee 
de Chablais ; de Ternier , eo de Gaillard au deca du lac de Genene.Ët quant au Pays de Sauoye 
de Vaud , les Bernois s'eftants opiniaftrés à le retenir, fon Altefle ayma- 
mieux y confentir, enattendant que l'occafion fe prefenrâr plus fauorable 
pour le rauoir, que d'entrer en guerre auec fes voifins. Au retour des Ambaf. #.Dife. 
fadeurs fon Alteffe alla prendre pofleilion en perfonne , des Pays quiluy 
auoient efté reftitués. 
| Le Turc ayant afiegé Malte, & les Princes Chreftiens pour l'intereft de la 71%. 
: Foy eftans obligés de la fecourir:S. A. nevoulant point manquer de zele en 5x pire 
- vne occafion fi remarquable, y enuoya trois Galeres fous la conduitte de l’Ad- 
. miral Leyni , qui fe ioignit au fecours d'Efpagne. 

Et parce que pendant l'occupation des Eftats de la Maifon de Sauoye, par 
les François , le Duc Charles, ny fon Alteffe, n'auoient fairaucunes pour- 
fuittes de leurs pretentions fur le Montferrat , depuis la referue qu'en fitl'Em- 

j pereur Charles V. aprés la fentence de l'an mil cinq cents trente-fix, le Duc 

| depefcha à Guillaume de Gonzague Duc de Mantouë, Baltazard delaRa- 474. 

| uoyre Seigneur dela Croix , pour le difpofer à luy en donnerfatisfaétion , & FE 
à confentir que l'Empereur Maximilian qui en auoient pris la connoïflance 54" 

à enfutleluge & l’Arbitre, auec ordre de pafferen Allemagne, pour en fup- Aaral. 
plier fa Majelté Imperiale,& en preffer le lugementsmais quoy que le Duc de ©””“* 

5 Mantouë parfes lettres n'eût pas refifté à cette propofition , & que l'Empe- 

, reur fut entierement porté à faire Tuftice à fon Altefle , toutesfois les affaires 
d'Allemagne ne luy en donnerent pas le loifir. En effcét au retour de cét Am- : 

 bafladeur , comme le Duc qui auoit fait mettre la Citadelle de Turin en def- Pa 

= fence, y euteftably pour Gouuerneur lefeph de Carefana Vercellois Capi- 

\ taine de grande experiance ; il reçeut lettre de l'Empereur,qui luy donnoit 
aduis de la refolution prife par Solyman , de defcendre en Hongrie auec vne 

| formidable armée , &le prioit de fe creuuer à la Diette conuéquée à Auf 

IMbourg , où tous les Princes de l'Empire deuoient eftre , ou y enuoyer leurs 

| Ambañfadeurs pour chercher les moyens de repoufler ce commun ennemy 

“des Chreftiens; fon Alteffe fur cette nouuelle fe miten chemin, & arriua à ro 

| Ausbourg au mois de May : le Cardinal Truchs Euefque de cetre Ville, le 777" 

n Duc de Cleues & plufeurs autres grands Seigneurs dela Courde l'Em pereur 

| luy furent au rencontre, & luy firent beaucoup d'honneur; il offrit fa per- 

k fonne, & fes Eftats à l'Empereur pour cette guerre ; mais fa Majefté Impe- 

| riale  contenta d'vn fecours que fon Alteffe luy promit, & le renuoya en 

Piemont 
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Piemont , fçachant bien que fa prefence y eftoit fort neceflaire. Si le Duc 

far Fort fatisfait descarelles , & des ciuilirés qu ilreçeut de l'Empereur 5; Ma- 
ximilian ne le fut pas moins de l'affection auec laquelle ce Princes eftoit por- 

t4 pour fon feruice encerencontre:S. A. s'enreuint par la Carinthie » & par 

le Frioul, pañfa à Venife, où il futreçeu auec joye, & témoignages d'amitié, — 

Tonf. Auf toft qu'il fut de retour en Piemont il fit leuer cinq à us fort En 
ne leftes, qu'il enuoya en Hongrie en l'armée de l'Empereur , ons i donna le Le 
Je. An. commandement ABernardin de Sauoye Seigneur de Cauours ; & parce qu'a- we 
Gabus in pres la mort du Pape Pie IV. on auoit éleu Pie V.S. À. depefcha George (e 
vita PV. Colte Comte dela Trinité a Rome.pour en allerfeliciter S.S. a 
Ce qui rendit la conquefte de la Sauoye, & du Piemont plus facileau Roy l'E) 
François L. fous le Duc Charles.fut que ce Prince fut pris à dépourueu, &na- = 

uoit point de trouppes fur pied : Cet exéple domeftique obligea le Duc Ema- Mi 

Tmf.… nuel-Philibert de leuer vne Milice de Gens de pied en Piemont à la façon des 


ns Legions Romaines, pour eftre preftes au premier commandement ; les Chefs 
Ses 5 ; H : DE 
as Tan farent Thomas de Valpergué Cointe de Mazin , le Comte d Arignan , F&- 
deric Afignara Comte de Camaran, Thomas Ifnard Comte de Sanfré,Leo- 
nard de Ruuere, Fozzaro de Scalengo & lofph de Carefana Piemontois, 
HDi. Caftrocaro , & Piouena Gentils-hommes Italiens. Cét eftabliffement fe fit 
auec tant d'ordre que Sebaftien Roy de Portugal endemanda à S. A. le projer 7 
& le modelle pour en faire autant en fon Royaume. ;. 
Fe De Piemontfaifons vn tour en Efcofle, oùlaReyne Maric-Stuart eftant sa 
AUAT. me é . 
accouchée d’vn Fils, la ceremonie du Baptefme fe fit à Sterlin au mois de De- s. 
: ( ( 
cembre, les Parrains furent le Roy Charles IX. S. A. & Elifabeth Reyne 
d'Angleterre, il fut nommé Jaques, c'eft luy qui fut depuis Roy d’Anglererreu 
Hp.Dip. d'Efcoffe. Ê 


L'an mil cinq cents foixante-fept , le Duc d’Alue ayant eü ordre du Roy @ 
d'Efpagne de leuer des Trouppes à Naples, en Sicile, & en Sardaigne, pour À 
Tim. les conduire aux Pays Bas , où il y auoitde grands troubles , à caufe de la Re-@ 

ligion, S. A. luy accorda paffage , pour toute fon armée dans fes Eftats , & feu! 
rendit à Poërin , où le Duc d’Aluela futcomplimenter. Cette armée paña le 
Montcenis , trauerfa la Sauoye , & leBugey , & alla dansle Comté de Bour- 
gogne, non fans grande apprehenfion des Suyfles, & des Geneuois , quien 
pape. Prirent l'alarme, iufques Là qu'vn Hiftorien du Temps a efcrit, que le Duc 
ne Hit. d'Alueen vouloit à Geneue ; mais ils furent bien toit raffeurés quand ils vi- 
ir rent que cette armée prenoit le chemin de Flandres, & quele Duc eftoit en- 
tré en Brefle, n'ayant auec foy que ceux de fa Maifon : Le fujet du voyage de 
S. A.eftoit pour faire paffer en France des trouppes que le Roy luy auoit de= 
mandées contre les Religionnaires quiluy faifoient la guerre, & parce que la; 
leuée n’eftoit pas encoreacheuée , le Ducle diuertifloit en Breffe , à la chafle 
DE mais les Religionnaires qui tenoient Lyon firent vne entreprife fur fa perfon: d 
Lt ne, & mirent des gens fur les auenües des lieux, où le Ducalloitle plus fou*k 
uent + Francois de Chabeu Seigneur de Feillens Gentil-homme Breflan:p 
ayant éuenté cetce coniuration la découurit à S. A. qui ne laifla pasicette fi 
delité fans recompenfe; Ainfile Duc retourna en Piemont apres auoir fait 
pafler en France trois mtilhommes de pied , & dix-fept cents cheuaux cons 
duits par Enée Pie Seigneur de Saflole , François Martinengue Comte de- 
Hif.DiFe. Malpaga ; Alexandre Foire de Rangon , Marc-Antoine Comte de Ville-* 
ns daire » Oétaue Seigner de S. Vital > François dela Ruuere Seigneur de Cins : 
zan, Robert de RoërbSgigneur des. Seucrin , Antoine-George Prouana dest 
Seigneurs de Leyni/, Antoine de Mouxy , Ferrand Vitelly , Guy Piouena; < 
Bruno de Zampefc & autres Capiraines Italiens, qui feruirent le Roy à la 


bataille 
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‘de S. Denys, fous Dom Alfonfe d'Eft Oncle du Duc de Ferrare,que S° A. [eur 
lauoit donné pour General. 

Ce Prince ne iugeant pas qu’il y eût affés de feurté pour fes Eftats, d’auoir 
‘eftably vne milice d'Infanterie, en fit vne de Caualerie , fçauoir de quatre 
cents cinquante cheuaux legers en Piemont , & de trois cents en Sauoye, 
lauec deux cents hommes d'armes , dont il donna le cominandement À 
|Philippes d'Eft Marquis de S. Martin. 

Quoy que l'Ordre de l'Annonciade fät en tres-grande confideration ef 
 Sauoye ; neantmoins depuis le reftabliffement qu'en fit le Duc Charles le Bon 
lan :1$18.ilne s'eftoit point fait de nouuelle promotion, à caufe des guerres 
Ide Piemont, & ne reftoit de tous les Cheualiers que Sebaftien Comte de 


Tonfs. 


| Montbel & d'Entremonts, de la main de qui le Duc prit l'Ordre à Chambery: Capré 


| Età fin de le mainteniren fa fplendeur, S. À. crea nouucaux Cheualiersle 144 
|d'Aouft : 568. le Prince Charles-Emanuel fon Fils, Philippes de Sauoye Com- d 
ite de Raconis, Claude de Sauoye Comte de Pancalier , André Prouana Sei- 
| gneur de Leyni Comte de Fruzafque General des Galeres, Iean-François Co- 
fe Comte d’Arignan Gouuerneur d’Aoufte & Thomas de Valpergue Comte 
| de Mazin : aufquels le 27. de Decembre il adjoufta Laurent de Gorreuod 
| Comte de Pont-de-vaux , & Pierre de Maillard Comte de T'ornon Baron du 
| Bofchet Gouuerneur de Sauoye ; puis au mois de Mars M. D.L X IX. Char- 


|à Annecy, ) Bernardin de Sauoye Seigneur de Cauours Capitaine des Archers 
de la Garde , Profper de Geneue Seigneur de fainé&t Rambert, & d'Eftram- 
bicres, Colonel de toutes les Gardes , Iean Federic Madruce Comte d’Aue 
| & d'Arberg Marquis de Soriane,& Philippes d'Eft Marquis de S, Martin, Ge- 
| neralde la CaualeriedeS. A. 


| gnifiquement par toutes les Villes defes Eftats, & luy donna fes Galeres auec 
Leyni pour le conduire en Efpagne; puis paflaenBrefle, oùluy mefme fit 
commencer le 8. d’Aouft la Citadelle de Bourg ; qui fut appellée le Fort des. 
| Maurice, à l'honneur de ce S. Protecteur de Sauoye, dont le Gouuernement 
| fut donné à Philibert Seigneur de Montjouuent Gentil-homme Breffan. 

En mefme temps les Deputés du Duc ayant preflé les Valefans de rendre à 


atal Og 
es Cheu. 
e l’Ann, 


| les-Emanuel de Sauoye Duc de Nemours ( à qui fon Alteffe ennoya l'Ordre P#7- 4. 


ar. 


Charles Archiduc d’Auftriche Frere de l'Empereur DRE Tonfe. 
d'Allemagne en Efpagne , Le Duc luy fut au rencontre à Gauy le regala ma- Burter. 


Ticr. de la 


LS. A.ce qu'ils auoient occupé du Pays de Chablais l'an 1 53 s.ils relafcherent Chambre 


| par traitté du 4. d'Aoufttout ce qui eft au deçà de la Riuiere de Morges , qui d 


Itournant en Piemont,entreprit vne autre forterefle proche de Abri a te B 
Mée de l’'Annonciade, dont il donna le Gouuernement à Pierre de Maillard 

Comte de Tornon. Voila les foins ques. À. prenoit pour maintenir fes Eftats 
{ous fon obeyffance , & pour empefcher que fes ennemys ne les enuahiffent, 
| & voicy ce qu'il fit pour maintenir la prerogatiue que fes Predeceff. auoient 
\toufours eüe par deffus tous les Princes d'Italie. Le Pape Pie V. ayant donné 
| À Cofme de Médicis Duc de Florencele tiltre de Grand Duc de Tofcane, 


es Com. 


itrauerfe le Village de S. Gingot, iufqu’à la Riuiere de Dranfe. Le Prince re- # Sad 


onfo. 
uttet. 


Jatal, 


Com.l.2x. 


lesPrinces d'Italie s’en offencerent, & particulierement Emanuel-Philibert, 7,9. zf. 


qui ne pouuant fouffrir cette nouueauté , qui fembloit donner quelque 7 
Morte de prééminence à Cofme fur fon Alteffe , commenda à Vincent 
Parpailla Abbé de fain& Soluteur fon Ambaffadeur ordinaire à Rome, 
de s'y oppofer, & de faire entendre fes raifons , & le rang quela Mai- 
| fon de Sauoye auoit renu de tout temps en Italie. Surquoy le Pape par 
ï fon Bref du dix-feptiéme de Ianuier mil cinq cents feptante , declara 
| que par ce Titre de Grand Duc, faSainteté n'auoit point entendu dero- 

sssf ger 


P 
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eràla dignité de fon Alcefle ; ny aux prerogatiues defa Maifon. se 

Le Turc ayant declaré la guerre aux Venitiens ; & attaqué I e de 

Chypre , Pie V. inuita tous les Princes Chreftiens de les ei j é 

de fairevne ligue contre ce Barbare : Le Duc offrit à fa Sainteté eux mil 

gabuin hommes de pied-& quatre cents cheuaux ; mais la refolution Li. ne. 
vita Pi. prife.de drefler vne puiffante armée nauale pour le combattre > fon Alef- 
mp rap. Le Y enuoya fes Galeres fous la conduite du vaillant Scigneur de Leyni: 
Ven. L. 16. Sa Sainteté propofa d'abord de choifir le Duc pour General de l'armée 
Chreftienhe ; : comme ayant la naiffance , le courage , l'authorité ; & 
l'experiance neceflaire pour vne fiimportante charge; mais il s'en excufa, 

Thu, {ur ce qu'eftant fraifchement reftably dans vn Eftat defchiré , qui def- 
roit encore fa prefence , il ne pouuoit fioft l'abandonner , à caufe mef- 

mes des Troubles de France pour la Religion , qui lobligeoient à fe 


[ 


La fatisfaétion qu'eut fon Alteffe de l'honneur quefes Galeres acquirent à 

Lepanthe , luy donna la pensée, pour es tenir toûjours fus pied , & pour s'en 

pouuoir feruir à tous éuenements,de releuerl'Ordre de Cheualerie de S.Mau- 

rice que le Duc Amé V II. inftitua quelques années auant que d’eftre appel- 
lé au Pontificat, qui pour auoir efé negligé parles Ducs de Sauoye,seftoit a 
preuves CNtierement ancanty Le Due communiqua fon deffein au Pape GregoireRe 
pags XIII. qui par fa Bulle dattée à Rome au mois d'Oétobre 1572. en confentir bi 
l'eftabliflement & encrea S. À. & fes Succefleurs Ducs de Sauoye , Grands j 
Maïftres, auec de beaux priuileges ; & par vne autre Bulle du mois de No- l'O 
uembre füuiuant , {à Sainteté vnit cét Ordre de S. Maurice à celuy de fainét hs 
sreuves … Lazare que le Pape Paul I Vauoitreftably, & en donna la dire&tion, & difpo- rie 


P85#% fition entiere au Duc , & pour diftinoguer à lauenir ces Cheualiers, qui por- 4 
pres, teroient le Titre de Cheualiers de la facrée Religion des fainéts Maurice, & W 


pigs22. Lazare, le Pape par fonBref du quinziéme de lanuier : 573. ordonna qu'ils 
poses penduë au col la Croix blanche de fainét Maurice ,fur lquel- Ki 
e il y auroit celle de fainét Lazare, qui elt verte. Ierofme de la Ruuere li 
is Archeuefque de Turin delcgué de fà Sainteté ,en fit la ceremonie en Fe. 
ue lEglife Cathedrale de Turin, & donna l'habit & la Croix de ces deux 15 
es Ordres au Duc, qui fit nouueaux Cheualiers , le Prince de Piemont 
F4 fon Fils , laques de Sauoye Duc de Nemours , Charles de Sauoye Prin- 
ce de Geneuois fon Fils , André Prouana Seigneur de Leyni , Thomas 
de Valpergue Comte de Mazin * Philippes d'Eft Marquis de Lans, Clau- 
de de Sauoye Comte de Pancalier , & plufeurs autres ; le Duc affigna la 
refidence des Cheualiers à Nice , & leur donna des Galeres pour s’oppofer 


aux 
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aux incurfions des Turcs , des Pirates & des Ennemysde la Foy. 
De Piemont paflons à Paris, où {e faifoit la folemnité du Baptefme de 
= Marie-Elifibeth de France Fille du Roy Charles IX. dont fon Alteffe fur S-Marthe 
* leParrain, l'Emperiere Marie fon Ayeule, & Elizabeth Reyne d'Anglerer- Re FE 
re les marraines : Ce qui donna fuiet à Caterine de Medicis Reyne de France P reues 
d'efcrire à fon Alteffe vne lettre pleine d'affection & de confidence. Le Duc 5 ‘3° 
= apres s’eftre aquitté de cette ceremonie par le miniftere du Duc de Nc- 
mours fon Procureur, Sem ploya à faire baftir vne Citadelle à Montdeuis A 
à agrandir fon Palais de Turin, à l'ermbellir de fontaines, d'aqueducs, debois, .. 
& de parterres , de Statuës & autres ornements: & le commencement de la fui. one à 
! uanteà receuoir à Turin le Duc d’Alue qui alloit en Efpagne ; puis le Duc & Te. 
: la Ducheffe de Nemours qui vifiterentS. A 
Sigifmond Roy de Pologne cftant decedé, cette Couronne fat pretenduë 
- par Herneft Archiduc d’Auftriche Fils de l'Empereur , par Henry de France 
| Duc d’Anjou Frere du Roy Charles 1 X. par le Prince Sigifmond Frere du 
. Roy de Suede,& parle Duc de Mofcouie. Le Duc d'Anjou ayant furmonté 
Ê toutes ces brigues fut preferé; mais il ne demeura qu'vnan en Polognespar ce 
| qu'ayant eü aduis du decés de Charles 1 X. il partit fecrettement de Cracouie 
pour reuenir en France prendre poffeflion de ce beau Royaume. Auant fon 
depart il enuoya vn Gentil-homme à S.A. pour luy donner aduis de fa refolu- 
tion , & pour le prier de fe treuuer à Venife à fon pañlage. Le Duc eftoit aux 
Bains de Sauonne releué d’vne facheufe maladie, & quoy que l'excufe fut 
| legitime à ce Prince, pour ne fe pas mettre en chemin en cét éftat & pendant 
les grandes chaleurs de l'ER ; Neantmois la joye qu'il anoit de voir le 
_ Roy, luy fit méprifer toutes ces confiderations , & le fit embarquerà Tu- 
- rin fur le Pau, d'où il fe rendit à Venife trois iours aprés l'arrinée du 
| Roy, & fut reçeu de fa Majefté ; auec des témoignages particuliers 
x d'affection. La Republique seftoit difposée de faire de grands honneurs As. 
à ce Prince ; mais par modeftie il les refufa , & y entracomme perfonne  . 
priuée, difant : Que toute la pompe ; & la magnificence de la fefte #'estoient Duplex. 
deïes qu'au Roy. Il accepta neantmoins la filiation de fainét Marc que Le Hiit.derr 
Senat luy offrit ; pour marquede l'eftime qu'il faifoit de l'amitié decette il- 
luftre Republique. 
Le Roy incertain par quel chemin il sen deuoit retourner en France ,ou 
par les Grifons pour ne point pañfer fur ler Eftats re ; ou par la Lom- 
| bardie & par la Sauoye , fuiuit l'aduis du Duc,qui fouhaittant paflionnément 7::%. 
| de voir fa Majefté dans fes Eftats, l'obligea de prendre fa route par l'Eftat 
| de Milan, où le Roy par la preuoyance de fon Altefle, futreçeu auec tant 
| d'honneur & de cbalité , par Antoine de Gufman Comte d'Ayamont 
L Gouuerneur de Milan, qu'il en demeura fort fatisfait ; delà fa Majeftéen- 
tra en Piemont par Vercel, & vint à Turin, où fa reception fut des plus ue 
fomptueufes & des plus magnifiques qui eût efté faite au Roy depuis 
ï fon départ de Cracouie : il ne demeura que douze iours à Turin ; & com- 
me Henry eftoit vn Prince liberal & genereux , il preffa fouuent le Duc 4p.pour 
& la Ducheffe de luy donner occafion de leurfaire paroiftre fa bonne volon- Re ges 
ré. Ces Princes qui s’eftimoient affés heureux de tefmoigner à {a Majefté 
|. qu'ils tenoient à honneur de la feruir , ne luy demanderent autre chofe , mu. 
| finon de receuoir en fes bonnes gracesle Marefchal d'Anuille , qui cftoit 
venu à Turin fur la parole de fon Alteffe ; cependant le Roy ne voulant point 
| eftre vaincu de Courtoifie , leur dit qu'il les vouloit gratifier de Pignerol, 
| & de Sauillain; le Duc toutesfois ne {e voulant pas preualoir de cettebon- 
| ne volonté fur le champ fe contenta feulement de faire inftruire le ee 
SOS de 


Tonfs. 
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de fon droit &deifes raifons à fin qu'eftant en France fa Mate Se difposat 
ar l'aduis de fon Confeil; & comme S. A. SeRPREEE ci auoit Fe 
{eurté pourle Marefchal d'Anuille à caufe des mauuaifes pr Rae a 
Reyne Mere en auoit données au Roy; le Ducluy donna efcorte pour le con- 
duireinfqu'en Auignon, d'où il fe retira en fon Gouuernement de Langue- 
Apolpour Joe. Le Duc accompagna le Roy iufqu'à Lyon , & le deffraya par tous fes vo 
rs Éftats auec fa Cour ; HE donnafix mil hommes de pied pour fes gardes. con- £: 
Tonfe.  duits parle Comte de Mazia, & mil cheuaux commandés par le Marquis px 
HDI. AC Lans, de crainte que les Religionnaires de Daufiné ne luy dreflaffent 1ÿ 
uelque mauuais party {ur lechemin. Lebon-heur de ce voyage fut trauersé 
Sarla maladie de fon Alrefe, & par la facheufe nouuellequ'elle yreceut de la 
mort de la Ducheffe, & dela maladie du Prince de Piemont; ce .qui:obligea 
le Duc de hañter fon départ auant que de receuoir les effets de la bonne vo- 
lonté du Roy sainfi tout ce que fa Majefté fit depuis pour ce Prince,ne fut que 
ESP par pure generofité ; & pour executer le traitté de Cambray , & non point par 
yneefpece deforce oude crainte, comme quelques Autheurs mal intention- 
sont publié ; car la mort de Madame Marguerite Tantedu Roy faifoit cef 
i-: la principale confideration qui auoit porté fa Majefté à remettre au Duc 
ces deux places : D'ailleurs Le départ inopiné du Duc deliuroit S. M. de l'ap- 
prehenfion que fa prefence eût pû apporter en la follicitationde cér affaire 5% 
outre qu'il n'y auoit point d'apparence de force dans la Ville de Lyon,où leu 
Roy eftoit le Maitre , & par vn Prince qui n'auoit füiuy fa Majefte que pour 
luy faire honneur. Auf eft:il vray que cette reftitution ne fe fit point fans 
connoiffance de caufe : Car Louys de Gonzague Duc de Neuers Gouuerneur 
du Marquifat de Saluces, de Pignerol & deSauillan;preuenu dela hayne que 
Than. ceux de fa familleauoient de longue main contre la Royale Maifon de Sa: 
uove, & fraifchement à caufe de la queftion du Montferrat, ou porté de zelenl 
pour les interefts de la Couronne de France ,enuoya de grandes remonftran- 
ces au. Roy , pour empécher la reftitution de ces places , & au cas que S.MM 
n'en püt eftre difluadée , il la fupplioit de le defcharger du Gouuernement. 
Le Roy qui connoifloit bien qu'en ce procede il y auoit plus de paflion con 
tre fon Alteffe que de bonne volonté pourlebien de fon Eftat, remercia le 
Tue. Duc de Neuers en apparence de fon affection ; mais il ne laiffa pas en fecrer den 
condamner fon ambition : Cependant le Roy luy accorda la demiffion dut 
Gouuernement , & fit expedier à fon Alteffe des lettres patentes fignées de fe 
Majefté,de la Reyne {a Mere , du Duc d'Alençonfon Frere , du Roy de Na-@i 
uarre , des Cardinaux de Lorraine , de Guyfe , & d'Eft, des Seigneurs de Ed 
Moruilliers,de Lanfac de Chiuerny & autres Confeillers d'Eftat,pour la refti-lan 
tutionde ces places , que fon Altefle appelloir, es chefs de fa Maïfon. el 
Au temps que la nouuelle de là mort de Madame, & de la maladie du 
Prince de Piemont arriua à Lyon , il n'y eut perfonne de la Maïfon de fon" 
Alteffe, qui voulût fe hazarder de la luy dire; mais Enée Pie de Sauoye Seis 
gneur de Saflola perfonnage de grande eftime blafma ce filence, & dit ,que 
quelques fâcheux que fuffent les éuenements de cette nature, ilne les falloir 
Fret pas celer long-temps aux Princes, à caufe des mal-heurs , & desinconuenients 
quien pourroient arriuer. Ce fentiment ayant efté fuiuy , Galois de Regard 
Euelque de Bagnarea qui eftoit à la fuite du Duc pritcettecommiflion , & 
ORNE cts aquitta en homme d’efprit. S. A. inconfolable de cette perte, & du dan- = 
Lacie. ger, où eftoit le Prince fon Fils ; prit congé du Roy , de laReyne, des Princes s.4 
ATAREE de toute la Cour. laiffant le Comte de Fruzafque, & Louys Oddinet Sei “4 
. j ces is Montfort Comte de Montreal pour folliciterl'execurion de ce que rie 
_. ÿ luy auoit promis , & toute l'Infanterie qu'il auoit amenée de Piemont 
laquelle, 


Chiefa. 
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laquelle fruit long-temps en France fous Ican-Eouys Cofte Comte de Ben 
‘nes. Le Duc qui efloit encore incomimeodé & fi porter en littiere; il treuua 
MePrincehors de peril, qui furvne grandeconfolation; ft faire les funerail. 
IHes de la Ducheffe auec beaucoup de Pompe daris l'Eglife Cathedrale de Turin 
1 &c für l'aduis que fon Alteñfe eur, que le Royauoit ordonné la reflitution de 
| Pignerol , & de Sauillan ; elleenuoya lean-François de la Ruuere Seigneur de 
| Cinzan au Duc de Neuers , & Tofeph de: Cämbiäno Seigneur de Rüffia à 
| Charles Seigneur de Birague Lieutenant General delà les Monts pour le Roy, 
| afin de les difpofer de bonne heure à nef point oppofer aux Ordres dela 
| Cour; mais ce foin fut inutile parce que leRoy, aprés que les patentes fu 
| rent fignées à Lyon , comimanda à Henry d'Angoulefme grand Prieur de 
| France Confciller en fon Confcil priué, à Charles de Fizes Seigneur de Sau- 
lues Confeiller & Secretaire d'Eftar de S. M. de fe tranfporter fur les lieux , 
| pour auec Birague faire à S. A. la reelle deliurance de Pignerol ; auec la Vallée 
| de la Peroufe & Sauillan;ce qui fut executé le quatorziême de Decembre mil 
cinqcents feptante-quatre ,entreles mains du Comte de Fruzafque au nom 
| du Duc, qui donnale Gouuernement de Pignerol à Antoine des Comtes de 
| Piozalque Seigneur de Non, & le vingt-huiétiéme du mefine mois, fon Al. 
l'tefley fit fon entrée , & delà à Sauillan. Au mois de Mais fuiuant, le Duc 

fit vn voyage à Nice, d'où eftant de retour, il treuuale Comte de Stroppiane 

fon grand Chancelier mort , à quiil donna pour Succelleur Ofauian de Ca: ï 
: queran Seigneur d'Ofafque Comte de la Roque d'Arazze Prefident du Senat 4, de 7 
1 de Turin perfonnage de grande eftime. 

Apres que Pignerol & Sauillan eurent efté rendus au Duc , il enoya en 7. 
Efpagne pour obtenir la reftitution d'A, & de Saintya, dont les Efpagnols Bucter. 
n'eftoient que depofitaires : Ce qui fut accordé fans difficulté; la gärnilonen HrDite 
! fortit awmois de Septembre, (& parce moyen le Duc für paifible poffeffeur de 
tout le Piemont, dont Charles le Bon fon Pere auoit éfté depoüillé, } An- 
toine de Stuniga Comte d'Ayamont Gouuerneur de Milan en eut la Com- 
miflion du Roy d'Efpagne, dont Henrÿ 1 1 I. euttant deioye; qu'ilenuoya à 
fon Altefle Alexis Drague de Comnenc Gentil-homme Grec, pour luy en 
temoigner fa fatisfadtion. 

Mais ce grand Prince ne {e contentant pas de recoutrer ce que fon Pere 
, auoit perdu , fit vne notableaquifition qui mettoit fon Eftat au large du co- 

fé de Nice : Car par efchange du feiziéme de Nouembre de La mefine Hiftde 
° année fon Altefle donna à Renée de Sauoye Comtefle de Tendes Véfue de Age 
Jaques Marquis d'Vrfé Gouuerneur de Forefts ; la Seigneurie de Riuoles en Ping. Ang. 
> Picmont, & le Comté de Baugé en Brefle , qui futerigé en Marquifat. Et en Taur. 
recompenfe fon Alteffe reçeut d'elle les Seigneuries de Marro , & de Prella en 
| Souueraineté , & tout ce qu'elle poffedoit à Oreille, Vintimille , Pornais ,& 
k Carpas procedé de la füucceflion d'Honorat de Sauoye Comte de Teñdes fon Hif.Dife. 
: Frere. Peu deiours apres Octaue Faïnefe Duc de Parme eftant venu à Turin 
# par vne vifite d'honneur qu'il voulut rendre à fon Alteffe,y fut réçeu auec 
beaucoup de ioye & de ciuilité. Fe 
Et parce qu'il n'eft rien qui captiue d'auantage les Eœurs des fujets , que 
quand ils voyent le merite honoré, & la vertu récompensée par les Souue- 
2 rains, le Duc voulut faire de nouueaux Cheualiers de l'Annonciade pour re- 
| connoiftre les feruices de quelques Seigneurs confiderables dé fa Cour , où AE: Tea. 
: pour les obliger à les luy rendre auec plus de fidelité.Ildôna donc le Collier de ne 
l'Ordre à Amé de Sauoye fon Fils naturel à Federic Ferrero Seigneur de Cafa- Catal. des 
tallon Marquis de Romagnan , à Louys de la Baulme Seigneur de Perés Ba- AT 
ron de S: Amour , à Robert de Roëre de S. Seuerin Comte de Riuilliafque 
SSSR Grand 
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Senefchal de Saluces ; donna aduis de fa retraitte au Marefchal, à qui Les — 
Sindiqs porterent depuis les clefs; le Chafteau où Birague auoit laiflé Lu£- ns 
fan, fe rendit le lendemain apres quelques volées de Canon. Ainfi le Ma- Ê 
refchal de Bellegarde eftant Maiftre de Saluces, prit les autres places du “ 
Marquifat fans mettre la main à l'efpée y eftablit des Gouuerneuts , chaffa 
tous ceux qui tenoient le party de Birague, donna le Gouuernement de Bell 
Carmagnole à Dominique Voluera de Vigon Capitaine Piemontois fon Ge 
confident , & commença quelques pratiques auec le Comte d’Ayamont 2 
Gouuerneur de Milan : Étañn de leuer lesombrages que pouuoit faire nai-Mx 
fre vne fi grande reuolution il efcriuit au Duc de Mantoüe qu'il n’auoit di 
aucun deffein d'entreprendre fur le Marquifat de Montferrat, & affeura fa 
Sainteté qu'il empefcheroit l'eftabliflement de la nouuelle Religion En ce oe 
Pays là. Le Duc, bien qu'Amy du Marefchal , fut fort mal fatisfait de fon 44 
procedé, & particulierement de ce qu'au prejudice de la parolle qu'il luy quil 
auoit donnée en prefence du Duc du Mayne, de l'Euefque de Lody , & de ‘4 
François Moliny Ambaffadeurs de Venize de ne fe point feruir de Soldats de ;5 
la Religion prerendué reformée; il n'auoit prefque point de trouppes qui 
n'en fuffent, S. A. s'en plaignit à luy par le Comte de Fruzafque & l'obligea 
de donner congé à Gouuerner & à fa Caualerie,en attendant que le Roy,à qui 
S. À, en auoit efcrit, y apportaft du remede. 
La Reyne en ce temps là reuenoit de Guyenne, laquelle furprife de ce 
qu'auoit fait Bellegarde, luy depefcha Chabannes Marquis de Curton pour 
le difpofer à vne conference ; mais cette deference effaroucha le Marefchal 
au lieu de l'addoucir : De forte que la Reyne ne fçachant quelle refolution 
prendre en vne affaire fi delicate, pria le Duc de fe treuuer à Grenoble, ou 
de fouffrir qu'elle l'allaft treuuer, S. À. qui n'auoit que de bons fentiments 5 
ur la France, fit le voyage, fuiuy de cinq cents cheuaux que commandoit wa 
AE de Lans, & de cent Harquebulfiers à cheual pour fa garde, dont di 
le Comte de Sinfred eftoit Capitaine : Aux approches de Grenoble, le Cardi- voi 
nal de Bourbon, les Ducs du Mayenne & de Montmorency luy furent au ren- R8 
contre. La Reyne le reçeut auec beaucoup de careffes; mais ils ne purent # 
rien determiner , parce que Bellegarde m'eftoit pas venu, qui d’ailleurs ne4e 
vouloit point entrer en France, que {ur la parolle du Duc, & Son Alteffle ne fiti 
la luy vouloit pas donner hors de fes Eftats : Il fur donc refolu que le Duc le a 
meneroit en Brefle dans la Souueraineté de Sauoye & que la Reyne s'y treu- tt 
ueroit, Ainf Son Alteffe s'en retourna en Piemont, communiqua à Bel- % 
legarde les intentions de la Reyne, & tira parolle de luy, qu'il iroit à Mont- He 
luel;le Duc sy rendit au mois d'Oétobre & ce fut là où il acquit d'Hen- = 
rye de Sauoye Marquife de Villars, le Comte de Tendes & les droits qu’elle Go 
auoit fur Oncille s Vintimille, Marro & Prella, moyennant la remile que si 
Son Alteffe luy fit des Seigneuries de Mirebel & de Satonay en Brefle & Me 
de Loyettes en Bugey, qui furent erigées en Marquifat fous le Titre de Mi-1 
rebel. Ce Marefchal fuiuit le Duc, & la Reyne l'oüyt en fes luftifications; 
il cacha f bien fon jeu que la Reyne qui n'eftoit pas en eftar de luy ofter 
le Gouernement du Marquifat de Saluces, le luy confirma ; mais le Ma-M 
refchal ne ioüyt pas long-temps de ce bon-heur , parce que cinq ou fix de 
jours apres eftre arriué à Saluces, il mourut, ne laiffänt qu'vn Fils appel- de 
lé Cefar de fainc Lary Seigneur deBellegarde âgé de vingt ans : Tellement ls 


&. Zac que les Capitaines en qui fon Pere auoit plus de confiance, fe deffiants de la # 
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FAR de ce ieune homme, firent d'abord refolution de retenir pour eux 
pi P rs qe ils n’auoient que la garde, Pierre de Frangier, Sieur d’An- 
eme Gentil-homme Prouencçal tenojt Cental & Dronero, Efpiard auoit 


Saluces, 
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Saluces , & le Capitaine Voluera eftoit Maiftre de Carmagnole ; tous eftran- 
gers, fur qui le Roy ne fe pouuoit pas repofer; ce qui ob igea fa Majefté d'y 
enuoyer lean-Louys de Nogaret de la Valette Seigneur de Caumont, depuis 
Duc d’Efpernon , Coufin du ieune Bellegarde pour y commander , auec or- 
dre de ne rien faire que par la participation de S, A, laquelle fut d'aduis de ES 
chafler Efpiard & Anfelme des places qu'ils tenoient ,& donna des Troup- d'Efpern. 
pes à Caumont conduites par Ferrand Vitelli Baron Romain. Efpiard fut 
afliegé à Saluces , d’où par capitulation il fortit ; & {e retira à Central ; qu'An- 
felme rendit, n’en pouuant attendre le fiege. Les chofes eitans ainfi pacifiées, 
il n'y eut plus d'apparence de mouuement au Marquifàt, dontle principal 
honneureftoit deu àla conduite d& Duc, qui par vn exemple de gencrofité 
& de moderation aflez extraordinaire pouuoitbroüillerlescartes, fe preua- 
loir de la més-intelligence qui eftoit entre la Valette & Bellegarde, & s'empa- 
rerde ce Pays, fur lequel la Maifon de Sauoyeauoit de grands droits : Mais 
le Roy ayant employéce Prince pour maintenir le Marquifat fous fon oberf. 
fance , & poury faire reconnoiftre fon authorité , il ne voulut pas faufler fa 
foy ; outre qu'il eftoit lafsé des affaires du monde, & fon efprit exempt d'am- 
bition , ne s'occupoit plus qu'à la deuotion , & auxexercices de pieté. IL 
laifloit les Villes pour demeureren des maifons champeltres , où fuiuy de 
fes plus Confidents , il meditoit la mort, & fe preparoit à vne meilleure vie, 
à l'exemple de tant de grands Princes, qui {ur la fin de leurs iours ont cherché 
__ larcetraite, & lafolitude. 
x  Ainf,commece Prince seftudioit à méprifer lemonde, vne fieure detrois Pinger. 
‘A. jours, causée par vnedifpofition à l'hydropifie, l'en ofta le 36.d’Aouft de l'an ee 
1 580. apres auoir reçeu {es derniers Sacrements de la main de Ierofme de la Butter. 
Ruucre Archeuefquede Turin, auec vne parfaite refignation à la volonté de nee q 
Dieu. Vn peu auant que d'expirer, il fit appeller le Prince de Piemont, & luy 
dit ces belles paroles: Ados Fils , apprenez de ma mort quelle doit fire voftre vie, er 
de ma “vie quelle doit estre voÿtre mort , l ‘âge vous a de-jarendu capable de gounerner 
les Effats que ie vous laiffe , ayez foin de les confèruer aux vofres , @7 [oyez affeuré que 
Dieu en [era le Protecteur , tandis que vous cvinrez dans [a craïnte. Et comme fes 
Domeftiques en luy parlant le traittoient d'Altefle, il leur repartic qu'il ne 
failloit plus parler d’Alteffe , & qu'il n'y en auoit point que celle qui eftoit au 
Ciel. Botero a cotté fon deceds au 2 r.d'Aouft. Merula au 2. & wander- 
burch au mois de Januier , en quoy ils f font tous mécontés, 
Entrautres Epitaphes qui furent faits à laàmemoirede ce grand Prince, 
Y'ay choifi celuy-cy. 


EMANVE LIS-P HILIBERTI S AB AV D. DV CIS EPICEDION 


Vi rapidum excel[as fulmen torquetur in arces 
Aëriofque férit montes @) in ardua fémper 
Satit, ita in magnos animos Fortuna fuperba 
Bella gerit , walidaque fuas intendere vires 
În caput , aurato fulgens diademate gandet , 
Extulit hac olim Regni ad faftigia multos, 

| Elaté[que gradus [ubito detrafitad imos : 
Quaque fuit mater ,mox eff inuenta nouerca 
Sic fatis nuper Philibertum agitauit acerbis. 
Zmmeritum € variisinuoluit cafibusomni 
Imperio ,exutum , externifque relinquere teyras 
Dulces , € Patrie fagere inclyta teéba coegik, 
Post aëlum duro faui difermmine Marti 
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Vidimus ,& witam obieélantem mille periclis. 
Séd tamen indignos cafus longéfque dobores , 
Egregi mi iférata vint mitiffima tandem ; 
Fac ilum clarum bell multi [que trophass 
Infignem , Populique fuo P atriaque benignè 
Restituit folio, Regal Coninge du£ta 
Francifei nata metuendi Martin armis : 
Exquamox fobolem , genero fo fpdere natam , 
Safcepit , per clara Patris cuefhgia euntem : 
Postilla abfque metu ixit, bellique tumultu. 
Vtque decet populum rexitinfffimus Heros , 
Nuls confio cedens cuerbifque difertés 
Tempordque albentis cviditmatura feneéte 
Nunc fruitur Calo ; évirtutis premia clare 
Sumit , accumbit menfis ; epulifque Deorum, 
Sic multat) pelago € terra Laærtius Heros 
Paffus tandem Ithaca peruenit ad arua , domôlque 
Optatas , natémque four nuptämque padicam 
Vidité) amplexns Patri deditéque malorum 
Emerfit pelago . felix radiantis €) almum 4 
Defcruit lumen Solis , populémaque reliquit 
Pot fe dinitiis multis bonoribus au£tum, 

Carmine Mœonio poft mortem elatus ad astra. 
Quaïenon plantturefonent ; gemitéque fepélchra 
Principis Allobrogum , son imbre rigentur amaro: 
Sed claroclangore tuba celebrentur € alrè 
Timpana pulfa fonent; tum bello parta trophaa,, 
Spiculäqueer clypeos laues, valedfque nitentes. 
Elatioftententtumuli, quaque abftulit bof 
cArma , acte fufe, hic lauro vicirice tezantur. 
Vude fibi Shimulos ad fortia faëba nepotes 
Venturi [amant at Deliaturba Poite, 

Interea eripiant Lethes crudelbus wmdis, 
Heroïs nomen tant: , cytharäque canora ; 

Et Colophoniace dulci modulamine Aus, 
Ipfius egregiam virtutem ad Sydera tollant. 


Ce fut vn Prince de mediocretaille, beau de vifage & majeftueux, d'vn agrea- 
ble abord,genereux,affable,ciuil, liberal auec iugement,grandlufticier, moderé So. 
en fa cholere, adroit en tous les exercices du corps, & fort deuot. Il eftablit les El 
lefuites à Chambery & à Turin, fonda vne Chartreufe pres du Montdeuis, les 
Obferuantins de Foflan , & les Capucins de Noftre Dame de Campagne ; fut 
adoré de fes Sujets.& aymé de tous les Princes voyfins, auec qui il entretenoit 
vne étroitte correfpondance.ll eftoitinexorable aux crimes detrahifon & d'af- 
faffinat,pardonnoit facilement lesautres. L'Allemagne:la Flandre,la France & 
l'ralie furent lestémoinsirreprochables de fa valeur.Ilne marchoitiamais fans 
22 épce,eltoit modefte en fes habits, donnoit audiance à ceux du Senat, de la 
RS ne fes dr MN jours dela femaine,8 aux Am- 
PR 0 ; prenoit peu de refolutions fans la participation de 
acc Ep e 22 #: D ie 8 gs debout ; demeuroit peu à table & | 
De La roidsnychaud;ay Soleil;faifoit prefquetoutes fes nego- | 
promenar,eftoit deffiant, s'exprimoiten peu de paroles, mais choi- 
ficss | 
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fies ; de fortequ'il auoit la reputatian de parler & de répondre:en Prince, reli- 
gieux Obferuateur de fa parolle, quand mefmeil ÿ-futalle dela perte de fon 
Eftat,de fa vie & décellede {on Sa honnoroit les Gens.de Lettres, & recom- 
pen{oit leur merite.éftoic fçauanraux Mathematiques,& curieux d'attirer dans 
fes Eftars tous les hommes raresen quelque profellién.apprenoir leurs princi- 
paux fecrets,& par cemoyenfe rendircapable de difcourirnon feulement de 
toutes les Sciences;mais encore des mechaniques;comme s'il euteu cétauan- 
tage de nature. Il ne voulut iamais auoir valet de Chambre qui fçeut lire, fut 
conftanten fesafictions, d'vn efprit pacifique ; quoy qu'il fut Soldat; & fort 
entendu & heureux au meltier des Armes, & quiapres le reftabliffement dans 
fes Eflats, n'eutrien de fi cher que d'y conferuer la: pureté de la Réligion Ca- 
tholique,& de faire viure fes Peuples.dars la tranquilité, Enfin ce futvn Grand 
Capitaine & le plus fage Politique de fon temps: 11 n'a efté blafiné d'autre 
chofe que du vice, auquel les plus grands hommes ont efté füjets, qui eft l'a- 
mour des Femmes ; ce qui m'a donné iufte fujet d'eftonnement qu'vn feul Hi- 7suar. 
ftorien du temps ayt attribué d’autres vices & imperfections à ce Prince, dont 
il n'eut iamais la moindre teinture. Neut 
Jerofme Lippoman Gentil-homme Venitien,quiauoit efté long:temps Am- 
baflideur de la Republique de Venife aupres de ce Prince, en la relation qu'il 
fit à cér Illuftre Senatde fon Ambaffade,a parlé fort auantageufement deluy. 
Entre autres loiranges qu'il luy donne, il dit , @w'il auoit aux yeux, ven tous les 
mouvements du Corps, une grace qui furpaffoit l'humanité, x en toutes [es aitions ne 
merueilleufe grauité > grandeur ; de forte qu'il femblot n'eftre né que pour dominer: 


Téeforo. 


poliico. 


Qu'il parloit bon ltalien, Françou, E fpagnol, Allemand &) Flamand: Qu'il eftoit fre bi 


beral;reconnoiffant que les dons quil auoit reçus de D'eu, deuvient estre employés au Lien 
des autres tommes: Qu'il vouloit que la luftice fut également faite au pauvre > auriche: ” 
Qu'il receuoit de [a main toutes les requeltes qui luy efioient portées: Qu'il n'effoit point al- 
teré de fang ; marchoit fort lentement à la condemnation 4 mort , & panchnic pluftot à la 
peinc temporelle : Qu'il negotioit luymefine les affaires d'importance € qu'ileltoir fort 
retenu à parler. ‘ 
Pendant la vie du Duc Charles fon Pere , il porta fa Deuile., qui eftvn bras 
nud,tenantvne épée nuë,auec ces paroles Spolaris arma fuperfun. Mais au Sie- 
ge d'Hefdin l'an 1 ss 3.où il eftoit Lieutenant general des Arméesde l'Empe- 
reur,il ftbattre dela Monnoye, où d'vnéoité eftoit fon effigie auec ces mots, 
Em. Philibertus Dux Sabaudie, & aureuets il y auoit ÿn Elephant aupres d'vn 
trouppeau de Brebis, & ces parolles autour, /nfeffus, Infefis, pour fignifier qu'il ne 
ne feroit du mal qu'à ceux quiluy en voudroient faire. La memorable bataille Sleg. ke 
de S.Quentin luy donna occafion de faire battre des pieces d'argent, où d'un Âwrif. 
cofté il eftoit reprefenté auec fes riltresi& au reuersil y auoit deux armées, qui oi 
combattoient auec cette deuife, Punando refhituitrem. Apresla reftitution de Heroes 
{es Eftats, il pric pour Deuife vn Faifleau de toutes fortes d'armes, lié auec ces : 
parolles myfterieutes condunturnon contunduntur, voulant dire parlà,qu'il eftoir 
preft à reprendre les armes quand on l'attaqueroir. Il fit auf battre des Mon- KE 
noyes, auec la Couronne ciüique au reuers & ce inot /h/faremniuwm, pour mon- 44 cad 
ftrer la paflion qu'il auoit de conferuer fes Peuples en Paix :1] prir encore pour 
Deaife vnetulype , auec de mot PERFICIOR. 
Comme le Traitté de Paix de l'an 1 559. & l'alliance qu'il prit auee Maraue- 
rite de France, l'auoientattaché aux interefts du Royaume; les François,apres 
la naiffance du Prince Charles-Emanuel,pour témoigner cettegrande vnion, 
firent fraper des Medailles d’or,d'argét 8 de cuyure,ou d’un coffc il yauoit les 
figures des Roys François I. Henry Il. & François [L& celle d'Emanuel-Phili- 
bert,de Charles-Emanuel fon Fils,& de Marguerite de Frace fa Mere,de l'autre. 
"RATE Ceft 
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C'eféen faire de ce Trairtéde Paix que ce Prince époufa à Paris le 9.de luillet — 


Al | ll {ll 1] 1559. Marguerite de France Ducheffe de Berry Fille de Fräçois I du nom,Roy 5 
AE NNN dé France, & de Claude Reyne de Frâce fa premiere Femme:Leur mariage fut va 
(| DA LL Peuues  ayrefté le 27. de luin, de lamefme année en l'Hoftel des T'ournelles à Paris, en 15 
| il LE pags 30. prefence du Roy Henry H.de Catherine de Medicis Reyne de France,du Roÿ 
| 


JAI & dela Reyne d'Efcofle, d'Elizabeth de France Reyne d'Efpagne, de Margue- 
MENU {LATE rite Fille de France;des Cardinaux de Lorraine,de Bourbon,de Sens, Garde des 
{|| AL Seaux de France,de Chaftillon,de Guyf,& de Stroffi, de Charles Duc de Lor- 
[ARAU { saine, d’Alfonfe d'Eft Prince de Ferrare,de Louys de Bourbon Prince de Condé, 
| | du Duc de Montpenfier,du Prince de la Roche-fur-Yon,de Leonor d’Orleans 

{| Duc de Longueville, de Nicolas de Lorraine Comte de Vaudemout;de Fran- 
cois de Lorraine Duc de Guyfe,de François de Cleues Duc de Neuers, de Fran: 

çois de Lorraine Grand Prieur de France Capitaine General des Gileres,deRe- 

RTL i nié de Lorraine Marquis d'Elbœuf,d’Anne Duc de Montmorency Connefta- 
[FAI | ble de France,de laques d'Albon Scig. de S.André Marquis de Fronfac Maref 


[AI chal de France, & des Duchefles d'Eftouteville, Princeffe de Condé, Comrefle 
ji] de Vaudemont, Duchefle de Guyfe & de Neuers. Le Duc Emanuel-Philibert, 
Î | eftoit pour lors abfenc,fes Ambaffadeurs & Procureurs furent René Comte de 


ul fl Chalant Marefchal de Sauoye,Ican- Thomas de Langufque Comte de Strop- 
| piana,lean-François d'Ozafque Comte de la Roque Prefident d’Aft & Chat 
\ Comte de Luzerne. La dotde cette Princeffe fut 300. mil efcus d’or au Soleil, 
auec l'vfu-fruit du Duché de Berry,pendant fa vie. S.Aluy accorda de doüaire 
| La.Ganfin dix mil efcus affignés fur le Comté de Breffe, Pays de Bugey & de Valromey, 
AA THA A el Peage de Suze & autres Terres de proche en proche,auec lesChâreaux de Bourg 
“Aufrises. & du Pont d’Ains:Et outre ce,le Duc luy promit pour l'entretien de fa perfon- 
| ne vingt mil éfcus tous les ans. Vn Aucheur Allemand seft trompé de dire 
Mon Ms UE Par ce mariage il auoit efté conuenu qu’à deffaut d'Enfans,les Eftas de Sa: 
deM. de u0ye retourneroient à la Couronne de France. Elle conçeut de l'eftime pour 
€ Lg Branrofr © Prince, dés l'entreucüe du Roy François]. auec le Pape Paul III. à Nice,ou 
me elle le vid,& ce fut dansla pensée de l'efpoufer vniour(nonobftant qu'il fur de- 
poüillé de fes Eftats ) qu'elle refpondit au Roy Henry fon Frere, quila vouloir 
marier PS ANRT depuis Roy de Nauarre, qu'elle n’efpoufcroit 
iamais vn Prince {on Sujet. 
Le Duc Charles auoit projetté de faire auoir à ce Prince Magdelaine d’Au- 
Ton, … ftriche pour Femme,Fille de Ferdinand Roy des Romains, puis Empereur:Ec 
| Philippes ILRoy d'Efpagrie ayant épousé Marie Reyne d’Anpgleterre,luy pro- 
Bat, pofa le Mariage d'Elizabeth d'Angleterre fa Belle-Sœur, qui fut Reyne d'An- 
res gleterresà quoy S.A.ne püt fe refoudre.à caufe de la diuerfité de Religion.Ma> 
pe, tieReyned Hongrie le voulut aufi marier auec Chreftienne de Dannemarch 
pus de François Sforce Duc de Milan, & de François Duc de Lorraine, Fille 
; u Roy de Dannemarch:Mais le Duc n’y eut point d'inclination:Et certes de | 
tant d'Illuftres Partis, il n’en pouuoit pas rencontrer vn plus auantageux, que 
| sn ne de Far outre {a glorieufe naiflance,eftant Fille de Roy,Sœur 
RTE : “ . Vie de Taques Roy d'Efcofle, Tançe de François IL. de 
Fi Ma “Elizabeth de France Reyne d'Efpagne elle auoit des vertus & 
he ps ORAN grande connoiflance des Langues Grecque & 
EU mé ES Aro D TE ne la Princefle la plus parfaite 
d port majeftueux , & par fa Re Las dt Re ame ‘ 
Jadelle. * dedié leurs Principaux ouurages, & l : 4 TR ner 
Delportes PRET Pr RE uy ont donné la loïange d'eftre,Za dixié- 
ee : . 4 j té esGraçes, La Sœur des Charités, La fleur des Marguerite, 
ançois @ l'ornement de [on Siecle Jules Cefar de la Scale, fit pour elle 
vn 
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| vnbeau Poëme Latin. Barthelerny DelbeneGentil-homme & Patrice Floren: Matthieu. 
tin,luy dedia vn Liure intitulé, la Cité de la verité, François de Belle-Foreft l'an Eros 
15 59. fitvnchanc paftoral {ur fes Nopces ,oùil l'a loüce fort hautement. Le sauoye. 
mefme fujet exerçea les plumesen profe,& envers de Marc-Claude duButter 
Gentil-homme Sauoyfien,de Bernard de Girard Bourdelois & de laques Gre- dele donn. 
uin.Papyre Maflon luy fc apres fa mort vn eloge Latin. Monfieur l'Eucfquede Zarerare. 
| Salucesluy a donné place parmy fes Dames Illuftres, par les Lettres,& leR.P. mit. Car. 
| Louys Jacob, dans fa Bibliotheque des Dames Illuftres : Mais entre tous ceux Eloge rù 
| “qui ont parlé d'elle, le R.P.Hilarion de Cofte Minime 8 Meffieurs de Ste Mar- Pr ù 
theluy ont fait debeauxEloges. Vn celebre Poëte Italien à dit qu'elle eftoit: Hift. Gen. 
L: Patron de la Vert tt) laVertu mefne incarnée l'image vifac d'honitèur ex forme de Métis 
| figurchumaine. Le Sjeur de Brantolme, dit, Que C'efoit la meilleure Princeffe du 
Monde,charitable magnifique sliberale [age é> vertueufe;ff accostable € doace,princs- 
palement à ceux de [a Nation, que quand ils luy alloient faire la reucrence , elle ne leur 
vouloit point parler qu'ils ne fuffent couverts. Elle [e tenoit toufiours debour , fi c'estoient 
| desperfonnes tant [oit peu qualifiées, ou les faifoit alfeoir aupres d'elle:1l a encore remar- he 
ué,qu'Elleemployoit lé tiers de Jon reuenu,pour donner aux François qui palfoient dans 1e Labou. 
FA Tèrres. Et ce bel'efprit qui a fait part au public des principaux Memoires de reuren fes 
cét Aucheur, en vn ouurage tres-curieux , & qui contient de rarcs & agréables se DEN 
Recherches pour l'Hiftoire de France,dit de fort bonne grace. Que cette grande Caftelnau. 
PrinceÎle,n'eut pas moindre partage en Frane,que le Roy Henry IL. fon Frere,puis qu'elle 
| regna fur tous les Effrits , qu'elle [e foufit les cœurs de-tons les Peuples ,&) que iamars 
Nom ne futtant chanté que le fiénsanec tant d'applaudiffement & fi peu d'enuie. Enfin 
elle fut fur-nommée La Pallas de France.Pluficurs medailles d'or,d'argent,& de 
cuiure, qui furent frappées df2 memoire,luy donnent ce glorieux titre ; entre 
autres vne,où elle eft reprefentée au naturel,coiffée & veftue à la Royale auec 
ces qualités autour. MARGARIT A : FRANC. REG. FE. D. SABAVDILZÆ, & 
aureuers il y a l'image de la Deelle Pallas,auec ces mots, N AT A IOVIS 
VERTICE. En vne autre medaille il y a au reuers fa faffade du Temple de Ia- 
nus &autour , TV SOLA CLAVSISTI, & au bas du Temple, SIC OM- 
NIA SERVANTVR. l'ay veu vn Ducaton d'elle , où d'vncofté eftle vifage 
decetre Princeffe ; aucc fes qualités, & au reuerscette deuife, D'OMIN VS 
SOLVS DVX EFIVS FVIT. pour montrer qu'en toutes fes actions , elle 
n'auoit eü que Dieu feul pour guide. 
Cette Princefle eût plufieurs deuifes fort ingenieufes, dont la plufpart fe 
voyent autour de fon Cenotaphe à Hautecombe,entre autres vn reliefde Me- 
dufe efcheuclée de ferpens foufcripte de ces mots, RERVM PRVDENTIA 
CVSTOS. Vn rond de medaille auec ces parolles , HIC NIHIL 
EXPECTES, pour nousapprendre qu'il ne faut rien attendre de bon ny 
de folide en ce monde : vn Saule qui feiche, éloigné de l'eau & cét hemiftique 
aupied,DISCESSV LANGVET AMAT À, vne plante de cicho- 
rée fleurie, ayant {es fleurs clofes à cauie de la nuit,qu'elle n’ouure qu'au Soleil, 
auec ces mots, RÉELIQV AS TEMNO, NAM SVMMA RECESSIT, 
La Luneen vn Ciel femé d'Eftoiles & autour ces vers, NEC CELSA 
HEIC. NEC CLARA MAGIS SPLENDESCIT IMAGO, 
& quelque foisce demy vers, DIV POST FAT A NITESCIT. Elle 
en prit vne autre de deux ferpents entortillés autour d’vne branche d'oliue.auec 
ces mots, RERVM PRVDENTIA CVSTOS. Le contentement Mathieu. 
qu'elle auoit en la leéture de Plutarque , luy fit regretter la perte des vies d'E- nee 
paminondas & deScipion efcrites par cét Autheur & pour la reparer , elle 
defira que Jaques A myot fameux tradugteur de Plutarque, entreprit de les 
dreffer, ce qu'il &t, maiselles fe font perdüés encore vne fois. Cette incom- 


Pre parable 
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-parable Prittéeffe eftoitfi aymée & honërée déDuc Emanuel- iliberr fon EG 
: poux, que pour l'amour d'Elle il portoit pour Sybole vne Croix chargée au 

milieu de ces deux Lertres E L.ceinte d'vnrond de grofles perlesiqueles Latins 

appellent:Marguerires,se far le tontsla Couronne Duücaleañec ces parolles La 

tines, QUIS DICERE.LAVDES ?commes'ileur voulu dire , Qi pourra dire 

des Loianges déma Maïguerite, dont les Vertus aucientpouf Symbole les Perles. 
Le quatorziéme Septembre 1574. rauit à la Sawôye cette incomparable 


* Heroïneà Turin , fuiuant que Leonicius grand Aftrologue auoir prédit. Ses 15; 


Funerailles furent faites auec beaucoup de pompe en l'Eglife Cathedrale : 
Ange luftinian Euefque de Geneue excellent Predicateur,prononça fon Orai- 
fon Funebre; Charles Pafchal en fit vne Latine. En FAbbaye de Hautecombe, 
dans la Chappelledes Princes, eft fon Portrait at naturel fur vne Table de 
bronze, auec ces paroles qui luy feruent de Cenotaphe. 


AMargareta à Francia Eman. Phil. Allo. Dci Coniwx. 


Et au deffous furvne Table cubique il ya quatre Couronnes, l'vne d’Oliuier;la 
deuxiéme de Chefne , la troifiéme de Laurier , & la quatriéme de Palme, 
auec ces mots. 


His Jummam meruit Celo. 


Va peu plus bas, & fur la mefme Table de bronze eft cette Infcription Latine 


& fon Epitaphe en françois , de la façon de Barthelemy Delbene Genril- 
homme Florentin. te : 


D. ©. M. 
VERT 


Aargareta à Francia Eman. Phil. Alobrogum Ducis Coniugi integerrime, 
Bartholomeus Délbene Patricius Florentinus Domine 17 benignifime > CHÈUS 
prudentià ©) liberalitate , tluribus animi es fortune bonis ornatus co: auëtus 
fait, ct tanti benefcÿ memoria poflers alicunde innotefceret, parum fidens de 
carminis à fe compoliti diuturnitate incidi curauit > pofuit. eAnno falutis 
Chriftiane 1576. post Kalendas Nouembris 


Si la Vertu effoit chofe mortelle ; 
Qui comme nous un corps frelle eût veflu , 
l'oferois dire ;Icy siftla Vertu 

L'Honneur,, les Arts enterrés auec elle. 

Sans la nommer afféz.on connoit celle, 

Qui a toufiours le Vice combattu; 

Celle qui a par la France abbatu 

L'Hydre à cent chefs Qéignorance on appelle. 
Maïs fi V'ertu r'eft fuiette au Tombeau , 
eAinff que nous ; ains lui comme 4m flambeau , 
Volantau Ciel quand la Terre elle quitte; 

Ceux qui de nuit en haut leuent les JEUX 
Voyant reluire un nouuel Aftre aux Cieux , 
Diront que c'est l'Aftre de Maroucrite. 
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| Ceux:làfe fonttrompés, quiont efcrit que cette Princeffe auoit cfté inhu- 
imée en l'Eglife Cathedrale de Vercel : Henry II. Roy de France & de Polo- 
igne fon Neueu ;luy fit faire vn feruice folemnel en l’Eglife de Noftre Dame 
de Paris, où Arnaud Sorbin, depuis Euefque de Neuers , fit fon Oraifon Fu- 
inebre. Par plufieurs Lettres que Catherine de Medicis, luy a écrites , on 
|feconnoit qu'il y auoit vne parfaite amitié entreces deux Princeffes. 


ENFANS D’'EMANVEL-PHILIBERT DVC DE 
Sauoye, & de Marguerite de France. 


|J. Charles-Emanuel premier dunom , Duc de Sauoye, &c.quiaura fon Elo- 
igeau Chapitre fuiuant. 


ENFANS NATVREES DV TR V EC 
Émanuel-Philibert. 


M1. Dom Amé de Sauoye Marquisde S. Rambert, Comte de Conflens, 
| Grand Croix des faindts Maurice & Lazare ; Commandeur de Sauoye , & 
grand Conferuateur de la Religion, Cheualier de l'Ordre de l’Annonciade & 
MLieutenant general de Son Alteffe deçà les Monts. Sa Mere cftoit Lucrefle 
Proba Damoufelle de Turin. 

Ce fat vn Prince qui eut de bonnes qualités, &quien plufieurs rencontres 
rendit des feruices importans à l'Eftac, ainfique nous verrons. Le Duc Ema- 
| nuel-Philibert fonPere luy donna en ficfles Seigneuries de fain Rambert & 
defainct Germain en Bugey , & leserigeaen Marquifar le s. d'Octobre 1576. 
fousle Titrede fine Rambert. Il prit employ fous le RoyPhilippesI I. l'an 
Lrsgg.en l'Arméeinuincible dreffée contre: Elizabeth Reyne d'Angleterre, 
| ge mourut à Turinlan 1610. il fut inhumé enla Sepulrure des Princes, dans 
_ l'Eglife Cathedrale de Turin ;laiffa vn Fils Naturel appellé Maurice, deftiné 
à l'Églife , qui mourut ieune ; & vne Fille Naturelle , appelée Marguerite de 
de Sauoye , Efpoufe de Ierofine Comte de Roffillon : Marquis de Bernés en 
Piemont, Seigneur de fainét Genys au pays de Gex ; & des Terreaux en Ge- 
neuois , Baron du Bourget, & de Ternier , Cheualier de l'Ordre de l'Annon- 
ciade , Capitaine des Archers dela garde de Son Alteffe Royale, Gouuerneur 
du Chafteau de Montmeillan , puis du Comté de Nice, Fils de Iean-Gabriel 
de Roflillon, Seigneur de fain@t Genys & des Terreaux, & de Francoifede 
Lambert. 
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De ce mariage font yflus ,Charles-Amé de Roflillon Marquis de Bernés 
Êomte de Rofillon Scignéur de fainct Genys, de Chafteau-blanc, & des 
Terreaux , Capitaine des Géntils-homines Archers de la Garde de fon Alteffe 
Royale , Antoine de Roffillon Baron de fainét Genys, Catherine de Roffillon 
Efpoufe du Marquis de Crauezana en Piemont Gouuerneur du Montdeuis, 
& vne Fille Religieufe à Annecy, appellée Marie. L'or 

Le fafnommé Charles-Améde Rolfillon , Marquis de Bernés a épousé He- 
lene de Michal la Palu , & en a des Enfans: Sçauoir, Albert , Gafpard, lofeph 
& lanus de Roffillon , & deux Filles nommées Chreftienne-Catherine & 
Antoinette. 


IT. Dom Philippesou Philippin de Sauoye ; Cheualier & Grand Croix de 
l'Ordre de S. Iean de Ierufalem, Capitaine de Cheuaux legers, & Colonel d'vn 
Regiment d'Infanterie pour S. A.fut tué en duel , pres de Quirieu en Daufiné 
par le Seigneur de Crequy ; le 2. dé luin 1599.gift à Pierre-Chaftel. Sa Mere 
eftoit Fille de Dom Martin Doria General des Galeres de Sauoye. 


ITT. Marie legitimée de Sauoye, nâquit à Vercel l'an 1556. elle fut'alliée Je 
20. de lanuier 1570. auec Philippes d’Eft, Marquis de fainé@t Martin au Fer- 
rarois , puis Marquis de Lans General dela Caualerie & Cheualier de l'Ordre 
de S. A. Fils de Sigifmond Marquis d'Eft, de"S. Martin , de Bourgomanero 
& de Prolet , Comte du Vicariat de Belioyofo , Campopaglione , Caftellara= 
no, Rouigo & fainét Caflian , & de luftine de Triuulce , Fille de Paul Cami- 
le Comte de Triuulce; François Comte dé Triuulce Beau-frere de l'Efpoux, 
époufa à fon nom certe Princefle. Ell'eut en dot la Seigneurie de Creuecœur 
enPiemont , puis la Seigneutié , Chafteau & Vallée de Lans , quele Duc eri- 
gea en Marquifat. Sa Mere efoit Laura Créuola Damoyfelle de Vercel. 


De fon mariage fortirent Charles-Philibert d'Eft , dit le Marquis d'Eft, 
Chcualier de l'Ordre de l’'Annonciade , puis dela Toyfon d'or, Prince du S. 
Empire, Marquis de S.Martin & de Bourgomanero General des Gens d'armes 
de l'Eftat de Milan , Grand Efcuyer du Cardinal Fernand Infant d'Efpagne. | 
& du Confeil d’'Eftat defa Majefté Catholique. Sigifmond d’Eft II. dunom 
Marquis de LansGouuerneurde Sauoye Cheualierdel’Annonciade,Cheualier 
Grand Croix, Amiral & Commandeurde la Religion des Saindts Maurice & 
Lazare,le Marquis Alfonfe d'Eft Cheualier & Grand Croix de Malte, & Dona 
Beatrix d Eft Efpoufe du Marquis Ferrante Bentiuoglio , Frere du Cardinal 
Bentiuoglio: Sigifmond I1. Marquis de Lans, de Françoife Dame d'Hoftel,& 

de 
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& de Teyfieu Femme à laiffé Philippes-François d'Eft Marquis deLans, & 
deS. Martin au Férrarois Prince du S. Empire, Cheualier grand Croix ; & 
grand Commandeur de la Rcligion des faincts Maurice & Lazare, Chriftine 
d'Eft Religieule , & Dom Charles d'Eft Chevalier de l'Ordre de la Toifon 
d'or, nommé le Marquis de Borgomanero , allié auec vne Dame de la Mai- 
fon de Sfondrate , dont il a des Enfans. : 


Cette Princelfe mourut à Turin l'an 1580. du regret qu'elle eut dela mort Ai. dif. 


du Duc Emanuel-Philibert fon Pere. 


IV. Matildelegitiméede Sauoye Marquife de Pianezze!, Efpoufe de-Char- 

les de Simiane Seigneur d’Albigny, Marquis de Maret, Roat, & autres pla- PR 
ces, Cheualier de l'Ordre, Lieutenant general de S.A: dans fes Armées & de- pag. 155. 
puis deçales Monts. Leur mariage ef du 26. de Fevrier 1607. : 


Simiane 
d’or femé 
de Tours 
& de 
Fleurs de 
Lys d’a- 


Zur. 


Sa Mere eftoit Beatrix de Langufque Marquife de Pianezze, Fille de Iean- 
Thomas de Langufque Comte de, Stroppiane Grand Chancelier de Sauoyé, 
& de Delie Roëre. des. Seuerin, laquelle fe maria auec François Martinengue 
Comte de Malpagua Cheualier. de l'Ordre, Grand Efcuyer, General de la 
Caualerie , puis Lieutenant general és Armées de fadite Altefle , & enfin Ge- 
neral de la Caualerie des Venitiens. 

Dona Matilda mouruta Suze lan:1639. accompagnant M.R,. dela Mai- 
fon delaquelle elleeftoit Sur-Intendante, lors qu’elle fe retiroit de la Citadelle 
de Turin : Elle a efté inhumée au Monaftere de la Vifitation de la Ville-neu- 
fuede Turin qu'elle a fondé : Le Duc Charles-Emanuel quienfaifoit vnéefti- 
me particuliere, luy fit l'honneur de la choifir pour Marraine de tous les Prin- 
ces.fes, Enfans,, hoïs du premier; lequel neantmoinselle tincfur les fonds; 
reprefentant la Sercniflime Infante d’Efpagne, Ifabelle-Claire-Eugenie. ( 

Du mariage de Dona Matilda & de Charles de Simiane Seigneur d’Albigny 
forcit va feul Fils, fçauoir Charles-Emanuel-Philibert-Hyacinthe de Simiane 
Marquis de Pianezze ; de Liuorne & de Chafteau-neuf, Cheualier de l'Or- 
dre de l’Annonciade , Grand Chambellan deS. A. R. & Colonel general de 
l'Infanterie,dont la haute modeftie , m'empéche defaire l'eloge. De Ieanne 
de Gattinara fon Epoufe, Fille de Charles-Anroine-Mercurin Marquis de 
Gattinara, & de Virginie de Langufque,Fille de Dom Alphonfe de Lançuf- 
que Comte dela Motte, Cheualier de l'Ordre de S. Jaques, Grand Maitre 
d'Hoftel de la Sereniffime Infante Caterine d’Auftriche Duchefle de Sauoye. 
Il à eu les Enfans fuiuans: Louys-François de Simiane Marquis de Liuorne, 
mort l'an 1645. Charles de Simiane Marquis de Liuorne, Cheualier grand 
Croix de la Religion des fainéts Maurice & Lazare , Meftre de Camp de Ca- 
ualerie & d'Infanterie pour S. A. R. Jrene de Simiane Epoufe de Charles- 
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Louys de fain& Martin d'Aillé Marquis de fainét Damien, Cheualier Grand 
Croix de la Religion des fainéts Maurice & Lazare, Meftre de Camp d'In- 
fanterie , Marefchal de Camp, premier Efcuyer de S.A.R. & Gouuerneur 
de Cony.Françoife-Marie de Simiane Véfue de Louys des Comtes de Wab 
pergue, Comte de M azin ; Gentil-homme de la Chambre de SAR. & 
Meltre de Camp. d'Infanterie, & Matilde-Hyacinthe de Simiane, deftinée 
à igion. : 
. ne du fafnommé Charles de Simiane Marquis de Liuorne fat ar- 
refté l'an 165 8.de l'agréément du Roy & de S. A. Raauec Jcanne-Marie Gri- 
maldi nommée Mademoifelle de Valentinois; feconde Fille d'Herculés Gri- 
mäldi Marquis de Baux, & de Campagne, & d'AureliaSpinola, Fils vnique 
d'Honoré Grimaldi II. du nom , Prince de Monaco ,; Duc de Valenti- 
nois , Pair de France , Comtede Caïladois, & d'Hyppolite Triuulce ; Mais 
le bas âge des Parties n'en ayant pas permis alors laccomplffement, il fe 
fit auec beaucoup de folemnité à Monaco le 23. d'Oétobre 1659. 
V. Beatrix de Sauoye, laquelle fut accordée en mariage le 10. d'Octobre 
x 577. au Palais de Turin, à François-Philibert Ferrero-Fiefque , Fils vnique 
de Bcffe Ferrero-Fiefque Marquis de MefléransComte de Lauagna'à la charge 
ue le mariage fe feroit quand les Particsferoient en âge. Le Duc Emanuel- 
Philibert promitde lepitimer Beatrix:; altclipermiflion de porter les Ar- 
mes Ducales fans barre, deluÿ dénnetehidoetrente mille efcus d'or, & dela 
remettre au pouuoir du Marquis deMefferan Pereypour eftre éleuée auprés de 
la Marquife fon Epoufe , iufqu'à Se futien âgerde confommer le ma- 
riage. En confideration de cette alliance:;léMarquis de Mefleran declara , 
que venant à mourir fans Enfans mafles ÿéapresluy, Federic Ferrero Sei- 
gneur de Cafaualon Marquis de Romagnan; il vouloit que Dom Amedée 
de Sauoye Fils naturel de S. A. fut fon Heritier vniuerfel, en époufant vne de 
Les Filles , 8 en écartelant fes Armes de celles de Mefferan. Prefents à ce 
Traitté de Mariage, Guy Ferrero Cardinal de Vercél ; François de Lorraine 
Marquis de Chauflins , Dom Amedée de Sauoye MarquisdeS. Rambert , le- 
rofine Federici Euelque de Lody, Philippes d'Eft Marquis de S. Martin & 
de Lans , Philippes de Sauoye Comte de Raconis, Andre Prouana Comte de 
Ftuzafque ; & Afcanio Bobba Grand Prieur de Piemont, Mais Beatrix de 
Sauoye mourut en pupillarité. 
VI. Otthon de Sauoye decedé ieune , & inhumé en la Sepulture Ducale , en 
l'Eglife de Turin auec fa Sœur Beatrix. Leur Mere eftoit la Marquife de Pia- 
nezze, fufnommée. 

Quelques Hiftoriensmodernes ont adiouré aux Enfans naturels d'Ema- 
nuel-Philibert , le Seigneur de Tarnauas , Fils de Suzanne des Adretz Dame 
Daufinoife, mais il ne futiamais auoüé ; tant s'en faut que ceGentil-homme 
qui sappelloit Pierre-Louys ; prit le furnom de Roëre, qui eftoit celuy du 
Mary de fa Mere, afin d'heriter de la Seigneurie de Tarnauas en Piemont. 


CHARLES 
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Vicaire perpetuel du faintt E mpire € Roy de Chypre ; fer-nommé 
le Grand le Pere des Soldats. 


CHAPITRE XXXVI. 


= Amas Prince n'a porté fi haut l'éclat defa Maifon, ny les inve 
| refts de fon Eftat, ny la gloire de fa reputation , ny le bruit de 
$ GS fes armes , que Charles-Emanuel. Il a donné de la honte aux fie- 
cles pafsés , de l'eftonnement à celuy-cy, & de enuie à la pofterité. Savie 
ef vne continuelle finte de merueilleux éuenements , de combats , de vi- 
étoires , de fieges & de prifes de Villes : Et quoy que la plufpart des Sou- 
gerains exigent bien fouuent de la flarterie de leurs Sujets , ou dela com- 
plaifance des eftrangers, des titres & des furnoms faftueux ; dontils n'ont 
pas mefmes l'ombre ; neantmoins celuy de Grand , dont il fut honoré pen- 
dant à vie & aprez fa mort , ne fut donné qu'à fes eminentes vertus ;car 
il furpaffa en picté les Humberts, en generofité les Thomas ,en liberalité k 
les Edoüards , en grandes entrepriles & fameufes expeditions les Amés, 
en bonté les Louys & les Charles , & en vaillance les Pierres , les Philip- 
pes & les Emanuels. Enfin il fur Illuftre Fils d'vniluftre Pere , digne dvn 
plus grand Sceptre , ou pluftoft dvn Empire. Mais comme tant d'he- 
roïques actions demandent vne Hiftoire particuliere & vn iufte volume, 
il y auroit de la temerité de pretendre de s'en pouuoir bien acqäitter en 
ce Chapitre ; Aufli protefte-ie que ce que en fais n'eft que pour ébau- 
cher vnefiriche matiere , afin de domner l'enuie àvne meilleure & plus de- 
licate plume, d'eriger vn monument plus augufteà la memoire d'vn fi grand 
Prince. 
re Charles-Emanuel vint au monde au Chafteau de Riuoles en Piemont, Je 
Arb.Genr, le douziéme de Januier mille cinq cents foixante-deux ; & parce que fa vie 
Ténf.  deuoit eftre hors ducommun , il eftoit iufte que fa naiffance fut precedce de 
de chofes fingulieres & extraordinaires. Quand le Duc Emanuel-Phili- 4% 
bert fon Pere enuoya demander au Pape Paul IV. la difpence pour 
fon mariage auec Mar gucrité de France , Sa Sainteté en écriuant de fa main 
Ton # bas de la Suppliquele mot de FI AT, pour témoignage de {on con- 
Fifi. Jentement , y adioufta d'vn efprit prophetique celuy de M ASCVLVS 
Boire. auf fur-il Fils vnique. Le Duc , pendant la grofefle de la Duchefe 
Boters. eftan pion) inquictude , fi elle accoucheroit d'vn Fils ou d'vne Fille, eut la 
curiofité d'en confulter Michel Noftradamus Medecin , & celebïe Aftro- 
logue de Salon de Craux. Philibert Marefchal Seigneur de Mont-Symon 
en Brefle , Contrélleur General des guerres deça les Monts , fut depéché 
pour cela en Prouence : Il treuua Noftradamus à Salon. & luy ayant dit le 
füjec de fon voyage , ils fe mirent tous deux em chemin , & fe rendirentà 
Nice Q ETES vifité la Duchefle en qualité de Medecin ( parce qu'elle 
haïfloit ceux qui faifoient profeflion d’Aftrologie) il dit à Son Altefle qu'elle 
a. Ce 0 de : “Er parce que l'Enfant dont la Princefle eftoit en 
€» Seroit om Fils qui s appelleroit Charles , co qui feroit le plus grand Capitaine. 
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| trauailde l'enfantement , & la Ducheffe accouchafans douleur. Sa Sainte. 24e 
| té ayant eü les nouuelles de cét accouchement , dit ces belles parolles, Æliza- # vita. 
both peperit , > Filius Orationis est ifle Puer. Gate 
= La ceremonie du Baptefme fut differée iufqu’au neufviéme de Mars de @r6.fp. 
l'an mille cinq cents foixante-fepc , pour eftre faite auec plus de magnif- 0 
. cence&defolemnité. Les Parrains du ieune Prince furent, le Pape le Roy Butter. 
: Charles 1X. Les Venitiens & le Grand Maiftre de Malte : &les Marrai- SUR DUe 
nes , Catherine de Medicis Reyne de France, & Elizabeth de France Rey- ch 
| ned'Efpagne. Sa Sainteté y enuoya le Cardinal Alexandre Criuel, affifté 
des Euefques de Vigeue & de Nole : Le Roy, Honorat de Sauoye Mar- zuinb:p. 
quis de Villars Admiral de France: Les Venitiens deputerent Sebaftien Ca- Fret 14. 
ualli leur Ambaffadeur refident à Turin: Le Grand Maïftre de Malte com- 
mit le Cheualier Rafchier ; & pour les deux Reynes,afifta Marie de Sa- 
uoye Sœur naturelle du Prince , excufant Ifabelle de Gonzague Femme 
de Ferdinand d'Aualos Marquis de Pefcaire que la Reyne Elizabeth auoit 
nommée. Le Comte de Pont de Vaux portaleBaflin, le Comte de Cre£ 
centin le Cremail , le Baron d’Aixle Vafe d'argent doré , le Comte de Ma- 
zin vne bouteille de cire blanche , & le Comte de Raconis vne Saliere de 
criftal” Le Prince fut nommé Charles en honneur du Roy Charles I X. 
& on y adioufta le nom d’Emanuel, à caufe du Duc fon Pere: Le Baptef 
me fe fit en l'Eglife Cachedrale de Turin par Ierofme de la Ruuere Ar- 
cheuefque de Turin , accompagné de l’Archeuefque de Tarentaife , & 
des Euefques d’Aft, d'Yvrée , & de Vence. On fit largefle ce iour-là de 
Medailles d’or & d'argent , où d'vn cofté il y auoit l'Efigie du ieune Prin- 
ce, & de l’autre le petit Pauillon du Dome de l'Eglife Cathedrale de Tu- 
rin, fous lequel il y auoit vn Vafe d'argent ,& autour ces parolles, vor o 
rorvzLoRvM En d'autres eftoit le vifage duPrince, & aureuersle nr 
petit Pauillon , auec ces mots, L'Avir ET vip. Vn Au- Gm. 
theur du temps seit méconté au nom de ce Prince , qu'il a appellé Char- 
les-Philibert. Pendant fon bas âge il eut pour Gouuernante Barbe d’An- 
nebaut Prefidente de Saluces ; depuis on luy donna pour la conduite de fa 
perfonne , & de fa Maifon deux Dames fort vertueufes : Sçauoir Helene 
de Tournon Comteffe de Montreuel , puis Marie de Gondy Comtefle de 
Pancalier & de Sainét Triuier. Ses Precepteurs furent en diuerstemps, An- ,,,., 2 
thoine Gouean , Guy Pancirolle, François de Vimercat , François Valle- Elie Can 
riole,lean Argentier , Iean-Baptifle Benedetti, Iean-Baptifte Giraldo, Al Era. 
fonfe d'Elbene & laques Greuin perfonnages fignalés en doctrine. 
Il eut pour Gouuerneur Bernardin de Sauoye Seigneur de Raconis, & pour 
Sous-Gouuerneur Iean-François Cofte Comte d’Arignan Cheualier de 
l'Ordre. 
A l'entrée quele Roy Henry I I I. ficà Turin, à fonretour de Pologne, 7,4. 
® l'an 1$74.ce Princen'eftant Âgé que de douze ans, alla au rencontre de Sa us 
y Majefté à cheual en tefte de toutle Senat de Turin & fit fon compliment au fe 
à Roy de fi bonne grace & auec tant dechardiefle, qu'il f firadmirer de toute 
* la Cour. 
“ L'année fuyuante, le Duc eftant allé à Nice, luy laiffa le goumernement de pivsen. 
V'Eftat fous l'authorité de fon Confeil , afin de luy apprendre de bénne heure ne Ta. 
à commander ; & au retour de Son Altefle, il reçeut les hommagesde tous 
les Ecclefiaftiques , Gentils-hommes , Villes & Communautés de Pie- 
mont. Le Duc ayant'aprez cela pafsé les Monts l'an mille cinq cents 
féptante fix, & vifité toute la Sauoye auec le Prince, il le fit reconnoiftre 
pour Succeffeur de la Couronne. Ce fut en ce voyage que tous les Or- 
i VVNVuL: dres 
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dres de Sauoye luy rendirent les mefmes hommages que l'on auoit fait en : 


dés du Duc Emanuel-Philibert fon Pere arriuée au mois d’Aouft de RS 
ligea S. A. de depelcher en Efpagne Louys de la Baume Sei- a 
gneur de Perés , Baron de fainét Amour ; pour en donner aduis au Roy Phi- fn 
Kppes ; tous les autres Roys & Princes Souuerains luy deputerent des Ambaf de 
fadeurs pour la complimenter fur cette mort: Le Marefchal de Rays y vintde 
Hif.Difi. Ja parc du Roy Henry III & luy apporta l'Ordre deS. Michel, comme fit 
auf le Baron de faint Amour celuy dela Toyfon d'or. 
A cétauenement , S. À. eut pour {es principaux Confeillers & Confidents, fe 


Chifa.  Bernardin de Sauoye Seigneur de Cauours Comte de Raconis, Philippes fall 


Than 
lan 1530., ob 


LE à d'Eft Marquis deS. Martin & de Lans , & André Prouana Seigneur de Leyni 58 
Comte de Fruzafque. Il donna la charge de Grand Chancelier de Sauoye à 
Louys Miller Baron de Fauerges , premier Prefident du Senat de Sauoye (va- 
cante par le decés du Comte d'Ozafque) &en la place de Millet , il mitRené 
. de Liobard Seigneur du Chaftellard de Luyres Gentil-homme de Bugey per- 
#%: fonnage de doctrine & de probité extraordinaire, Iean-François de la Crefte 


Comment. homme de grande experience fut choyfi pour fon premier Secretaire d'Eftat, 
CEA Auparauant le decés du Duc Emanuel-Philibert , Bernard de Nogaret Sei- 
gneur de la Valette auoit reduit tout le Marquifat de Saluces fous l’obeïffance 
du Roy ; Mais Anfelme reuenu de Prouence auec quelques foldats refolus , fe 
faifit de Cental, de Dronero , S. Damien &de Venafque : Dominique Vol- 
uera eftoit demeuré Gouuerneur de Carmagnole, d'où il auoit chafgé tous les 
François , & n'y auoit mis que des piemontois : Mais ce Prince eftant mort, 
Albertde Gondy Comté de Rays Marefchal de France eut ordre du Roy en 
fon voyage de Piemont , d'aller au Marquifat de Saluces , pour effayer de reti- 
rer de Voluera & d'Anfelme les places qu'ils tenoient & d'y faire confentir S.vo 
A. ce que le Marefchal de Rays fe promettoit d'obtenir par le credit que la $£ 
Comteffe de Pancalier fa Sœur auoit fur Charles-Emanuel , comme ayanteh 
cfté fa Gouuernante : Le Marefchal en fit l'ouuertureau Duc , quidu com- & 
mencement y refifta par l'apprehenfion qu'il eut , que les Gouuerneurs que 6 
l'on merttroit dans çes places nevefquiffent pasauec fes Officiers & Sujets dans 
vne bonneintelligence, comme faifoient Voluera & Anfelme ; d'ailleurs la 
Franceen ce temps là eftant fort mélée des Religionnaires , S. A. eut crainte 
Roger. … que cette nouuellcopinions'eftant vne fois introduite à Carmagnole Ville 
ie fort auancée dans le Piemont, n'infectât le refte de fon Eftat & l'Italie par 
Pincenij mefme moyen ; à quoy le Pape auoit fortexhorté ce Prince de prendre garde, 
gr  luy ayant depefché pour cét effet Vincent Laureo Euefque de Montdeuis,äf 
: outre que c'eftoit eloigner d'autant Pefperance queS. À.auoit derecouurer ce . 
Marquif , qu'elle eftimoit luy appartenir : neantmoins le Duc ne fe voulant is 
pasattirer vne guerre auec la France, donnales mains, par la perfuafion de Ber-l 
Thuan, … nardin de Sauoye Seigneur de Cauours, fur les promefles que le Mare{chal 
de Rays luy fit de a main au nom du Roy ; & en fuite du pouuoir qu'il en 
auoit de S. M. d'ayder S. A. à la conquefte de Geneue ,oùdu moins de ne s'yhl] 
point oppofer & d'en abandonner la protection. | 
Tümar.  Ainfi, Voluera remit Carmagnole & Anfelme Cental, Dronero, S. Da “| 
mien & Verafque entre les mains du Duc, iufqu'à ce que ces Gouuerneurs 4 
cuflentles recompenfés qe le Marefchal de Rays & la Valette leur auoientn| 
promifes : Ce qu'ayantefté executé , S. A. les deliura depuis à la Valette. | 
Hf.pir.  Ence temps-là, Borfe Acerbo Seigneur de la Cifterne, Vaffal du S. Siege, 
ayant offencé le Pape Gregoire XIII. par le refus qu'il faifoic de le reconnoi: 
ftre pour fon Souuerain > 5.5. pria le Duc de fe faifir dela Cifterne, S. A. pour | 


obliger | 


Thuan. 


+ 
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|___ obligerle Pape.y enuoya Iean Thomasde Valpergue Comte de Mazin Gou- 

(Guerre Uerneur du Comté d'Aft & Guy Piouena Meftre de Camp d'Infanterie auec 

mnt quelques Trouppes & de l'artillerie, fous laconduite de Lofeph de Cambiano 

gneur Seigneur de Rufha, qui partirent de Turin le 20.de Juillet 1581. mais ils ne 

or furent pas plutoft arriués à Ferricres Chafteau proche dela Cifterne ; queBor- 

fie. LE ayant abandonné la place , ceux qui y commandoientefriuirent au C omte 
de Mazin qu'ils eftoient prefs de 2 rendre:Le Comte y mit garnifon & ylaif 
fa pour Gouuerneur au nom du Pape, Frere Louys Viualda Gentil-homme du 
Montdeuis Cheualier de l'Ordre deS. Jean de Ierufalem. Le Gouuerneur de 
Milan en prit ombrage , parce que Borde eftoit Milanez , & que le Chafteau de 
la Cifterneeft fur la frontiere du Comté. d’Aft, dontil croyoit que le Ducfe 
vouloit accommoder & eftendre fes Limites de ce cofté-là. Le Comte Sfor- 
ce Briuio fut exprés à Turin dela part des Efpagnols, pour s’'enefclaircir ,&le 
Ducluy ayantdit que tout ce qu'il en auoit fait, eftoir à la pricre du Pape: ils 
en demeurerentfarisfaits. 

—— Pendant quele Ductrauailloit en Italie À acquerir vne Ville rebelle au Pape; 
nue Eftienne de Fefterne Seigneur de Compois, Gouuerneur du Chafteaude To 
Ge. non, faifoit vne entreprife pour S. À. fur Gencue, par le moyend’vn nommé 
fu. duPlan Bourgeois de Tonon, quis’eftoit retiré à Geneue,& yauoit acheté vne 
ÿ maifon proche la porte du Lac , où il faifoit hoftelleric : Compois auoit vn CRT 

Frere Gouuerneur de Ri paille, où fe faifoient les preparatifs neceffaires pour 4 
lexecution de ce deffein:Le Due y enuoya leanBaptifte Viualda Cheualier de Commenr. 
lOrdrede S.Iean de Icrufalem,Lieutenant.des Arquebufiers de fa Garde,fuyui pes 
___ de 600.Prouençaux, commandés par Efpiard & Boucicaut, qui deuoient fe 
8. rendre à Ripaille fecrettement:L.esBernois quien eurent quelque vent, yman- 
derent des Gens pours'eninformer.à [a follicitation des Geneuois.Le Gouuer- 
neur de Ripaille fit cacher les Soldatsitellement que les Deputés de Berne ne 
Voyant point d'apparence d’armement,s'enretournerent, & ainfi il yauoit ef- 
perance que le foupe6 des Bernois lené,l'entreprife deuoit auoirvnbonfuccés, 
Mais quelques-vns des Soldats de Ripaille qui eftoient de la nouuelle opini- 
on,s’eftant retirés à Geneue,declarerétce qui s’eftoit fait, ce qui donna nouue! 
ombrage aux Geneuois qu'il n’y eûc quelque party formé contreux:Cependät 
le Duc prenant pretexte fur la deffance des Bernois,& mal fatisfait d'ailleurs de 
ce qu'aprez la mort du Duc Emanuel-Philibert , ils ne l'auoient point enuoyé 
vifiterny complimenter,fit mine de leur vouloir faire la guerre & leua de nou- 
uelles Trouppes,entreautres 500. Prouençaux,1100.Italiens, & 1500. Suyffes 
conduits par lean de Chabod Seig. de Iacob & 00. Cheuaux Sauoyfiens; par 
Jean-François de LucingeBaron de Viry.qui prirent la route de Tonôon, aucc 
ordre d’obeïr à Bernardin de Sauoye;Comte de Raconis, & à François Marti- 
nengue Comte de Malpagua;,que S.A.leur auoit donné pour Chefs:En mefme 
temps l'entreprife de Geneue fut defcouuerte ; neantmoïnsle Duc, pour faire 
croire qu'il en auoit aucune connoiflance, & qu'il auoit quelque chofe à dé- 
mélerauec les Bernois, ne licentia point fes trouppes:De forte que les Bernois 
deputerent à Tonon watewille leur Auoyer, pour {çauoir quel fujet de plainte Hi. Dip. 
S.A.auoit d'eux. Raconis les renuoya au Duc & s'auançaauec toutes {es Gens a +4 
iufqu'à deux lieuës de Geneue , fans faire aucun acte d'hoftilité, en attendant le 
retour de George de Chalant Scig.de Chaftillon,quele Ducauait depefché au 
Roy Henry ILE pour tirer confentement de S. M. que S.A.attaquât Geneue; RU 
fayuant les promefles du Marefchal de Rays,mais le Roy ne l'ayant pas vou- rase 
lut donner fous pretexte que cette Villecftoit fous la Protetionde France;& 
ayant defauoüé le Marcfchal de Rays,le Duc qui nevoyoit pas la conjoncture 
fanorable pourfaire par la forcece qu’il auoit manqué par l'artificess’en fit hon- 


Reur auprez des Bernois & r'appella les Camtes de Raconis & Martinengue 
auec 


Æif. Dife. 


ZLucsng, 
Ally, 
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aucc toutes leurs Trouppes. Mais Le fouuenir du refus.que fitle Roy d'executer 

fa parolle sdemeura fr viuement imprimé dans l'efpritde S. À. que dezlà elle 

refolut des'en vanger ; & conçeut vne hayne mortelle contre ce Prince, 

n'ayant jafnais pü digerer cette iniure. : LE 

prose RES mefne téps les Eleéteurs del'Empire firent declaration que le Ducen pes 
lité de Prince & de Vicaire du SEmpire, & defcédu dela Maifon de Saxe, ration, 


pag. 537 qua À : RAR 
eder en la Cour‘de l'Empereur & ailleurs tous les Princes d'Italie. pe: 


deuoit prec : : 
Anne Duc de loyeufe;qui reuenoit d'Italie l'an 1 5 83-eftanttombé malade à étcurs 


Hifdife. Fe : L 
re Vercelile Duc le vifita & luy rendit de grands honneurs , comme àceluy qui F4 
i e la fanté dece Seigneurie Duc 1583: 


Aÿm.  eltoirBeaufreredu Roy,mais en prenant {oind 
Comment. & c D 2 FREN r 
fat fürpois d'vne fevre fi violére au mois d’Aou 


7 ï 
MS. ft, accompagnée detantde fi- 


fl cheux Symptomes,qu'il n'y atoit pas d'apparéce qu'ilen deüt efchapper:Mais 
comme {a naiffance auoit efté miraculeufe, Dieu le voulut fauuer encore par _— 
miracle; CharlesBorromée Cardinal & Archeucfquede Milan homme de S'€ malad: 
Vie, faifoit la vifite de fon Diocefe,on luy dit la maladie du Duc,pour lequel il de s 
auoit vne pañio extraordinaire:1l femit en priere pour obtenir de Dieulafanté 5° 
de ce grand Prince, & on a remarqué qu'en ce mefmeinftat S.A.quieftoit dans 
les plus grädes ardeurs & inquietudes de fa fievre,prit du repos & fe fentit fou- 
lagée,& Îe Cardinal l'eftât venu voir lelendemain à Vercel,le Duc luy dit qu'il 
n'eftoit plus malade & dans peu de‘ours fut fur pied. Sicette maladie fit con- 
| noïftre à Charles-Emanuel l'amourde fes fajets,qui ne cefferét iamais de faire 
| | des proceflions & des prieres publiques, iufqu'a ce qu'il fat hors de dangerselle 
LL defcouurit aufli l'inclination de quelques Seigneurs confiderables de fa Cour, 
[ es ui panchants à la nouveauté baftiffoiét dé-ja de grans deffeins fur fon Sepul- E 
| Flag.Car. chre.Deuxde nos Hiftoriens ont écrit;que le Comtede Raconis fut de ce nom- retrait 
ei AE qu'il fut endiforace àcaufe decela:mais la chofe n’eft pas affeurée; ILeft n 
Rif, DEN vray que Raconis auoit obtenu de S:A des Patétes,par lefqaelles luy & {à conis, 
{il pofterité mafeuline eftoient declarés Princes du fang,& fucceflibles à la Cou- 5% 
il ronne;aprez l'extinétion de la Brâche de Némours(faneur qui releuoit cette fa- 
mille extraordinaire ment:)Les Parétes prefentées au Senat de Sauoyc;ilen refu- 
fa l'enterinemét,& enenuoyales motifs à S.A.qui aboutiffoient à 2.points. l'un, 


HA ql IN 
AR MAIN À re 
ti Pal que quoy que cette brâche de Raconis portât le nom de Sauoye,elle n'en def 9} 
Nat [HE] cédoit coutesfois qu'en ligne oblique;par le moyen de Louys Baftard d'Achaye 
\LAl [ne Seig.de Raconis;l'autre que S. A. le declarant Prince du Sang,deuoit apprehé- 

| der queceux de cette brâche;comme yflus des Princes d'Achaye & de la Mo- 


ne à l'exclufion mefine de S.A & des Ducs de Nemours, le defaut de leur naif 
| | PE trouuât couuert par les Patentes:De forte que S. À. vainçuë de ces rai- 
À AO ons,reuoqua ce priuilege,ne laiffant pas neätmoins de carefer le Comte Ra- 
EU conis à l'ordinaire;mais ce fage Courtifan,qui en demädär cette grace au Sou- 
uerain n'auoit point ei d'autres pensées que de demeurer dans lesrermes de {on 
priuilege iugeant bien que Son Alteffe pourroit en auoir conçeu quelque for- 
te de foupçon, fe retira en vne de fes maifons, & venoit fouuent à la Cour, 
: où il fut pourtant toñjours confideré comme auparauant. 
| Hif.Dif. Sur la fin du mois de Mars de l'année fuyuante,S.A.fit voyage à Nice, & par= . 
Mn : se . auoir fon Confeil Charles Prouana Seig.de Dru- nl 
| Pa : a 3 elle mit en fa place Afcanio Bobba Comte de à 
de “ sou ott accomply,qui auoit fuyuile Duc Emanuel Phi $i 
bert aux Guerres de Flandres:De Nice le Duc vint paffer à Oneille& feren-us! 
dita Turin,d’où il alla en Sauoye;oùfl | hope réraer pa | 
débenillans See É : yesoù fur quelques foupçons qu ileut de Fran- 
ar nome pe e Meficres Gouuerneur du Chafteau de Mont 
a 
nt auoyhen , de qui nous parleæns affes se 
HItAt | 


| 
HR eU je k 
1 BIT { È ; 2 FE 
| rée,qui eftoient les Aifnés de cette Royale Maifon,n’en prete diffent la Couro- 
| 
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L'eftat deplorable où fe fuffent treuués les Sauoyfiens & les Piemontois ,f 
le Duc fût mort de la maladie dontil auoitefté attainrà Vercel , les porta à lé 
prefler de fe marier; & detant d'Illuftres partys qui furent proposés , S. A. 

| choifit Caterine d’Auftriche Infante d'Efpagne. Charles Marquis dé Pallaui- 
: cinfon Ambañfadeur en Efpagneen fit les premieres ouuertures , & le Baron 
. Sfondrate la conclufion ; ce qui fut publié à Chambery le 18. d'Aouft 1584: 
| pendant quele Duc y eftoition en fit des réjouïffances deçà & delà les Monts. 
| A mefme temps S. A. depécha en Efpagne Dom AmedéeBaftard de Sauoye, 
|: Marquis de S.Rambert fon Frere;pour vifiter Sa Majefté Catholique,le Prince 
d'Efpagne,les deux Infantes, & particulierement la Princefle Catérine qui luy 
eftoit accordée. Profper de Geneue Baron de Lullins fat enuoyé en France ati 
| Roy,& leBaron d'Hermance à la Reyne Caterine de Medicis & aux Princesdu 
| Sang. Le Duc deputa encore d'autres Ambañladeurs à Rome,en Allemagne, à 
| Venife & à tous les Princes d'Italie pour leur donner cette nouuelle.Eftant de 


| \ Air FRANS 
retour à Turin il y reçeut ceux des Potentats qui fe réjouïfloient de cette al- 


| luyayanseruoyé Pierre Duodo Gentil-homme , & Patrice Venitien. 
! | Dom Amedée de Sauoyearriua à Madrid au mois de Septembre, fuiui de 
| grand nombre de Gentils-hommes:Le Duc de Medina de Riofeco Amiral de 
| Caftille , le Marquis de Se Croix , & Dom Ieande Zuniga Grand Comman- 
» deur de Caftille luy allerent au rencontre. Il fit la reuerence à fa M. C. au Prin- 
| ce & aux Infantesau Chafteau de Pardo à deux lieuës de Madrid ; 8 apres 
| auoir fait fes compliments & les prefents à la Fiancée, il prit congé & sen 
| vint Barcellonne auec le Marquis de Pallauicin. 
LeRoy d'Efpagne vifitoit en cetemps là fes Royaumes,& menoit le Prince 
; fon Fils , pour Le faire reconnoiltre heritier de fes Couronnes, & le Duc apres 
: s'eftre preparé pour fon voyage d'Efpagne, partit de Turinle 27.de Januier 
1585. fuyui de cent Seigneurs & perfonnes qualifiées de fes Eftats riche- 


ment & {uperbement veftus,entre lefquelsceux-cy {e firent remarquer, Charles: £ 


Emanuel de Sauoye Prince de Geneuois Fils aifné duDuc dé Nemours Profpet 
| de Geneue Baron de Lullins Coloneldes Gardes de S. A. Ence-Pie de Sauoye 
Seigneur de Saffolo, Claude de Chalant Baron de Fenie Grand Maiftre d'Ho- 

ftel , Laurent de Gorreuod Comte de Pontdevaux, André Prouäna Seigneur 

de Leyni Comte de Fruzafque General des Galeres de Sauoye, Thomas de 

Valpergue Comte de Mazin, Thomas Ifnard Comte de Sanfré & François 

Martinengue Comte de Malpägua Cheualiers de l'Ordre de l’Annñonciade, 

Tcan-Baptifte de Sauoye Marquis de la Clufe , le Marquis de Lans le ieune.le 
Marquis de la Chambre, les Comtes de Montreüel , de Grolés, de Polorigare, 

de S.Triuier , de Montmayeur., de la Trinité , de Salenoue, de Reuilliafque le 

ieunc, de Montreal, de Gatinara,de S. George, de Cameran; de S.Vital, 8 de 
| la Rochette, Charles Muti Marquis deSettimo les Marquis de Garés & de 
 Ciriés , leBaron d'Hermance Genoft; Lompnes ; Arconnas,Bobba, Rangon, 
 Vineuf & autres Sauoyplhens & Piemontois,qui s'embarquerent auec le Duc far 
les Galeres du Prince Doria à Nice. Philippes d'Eft Marquis de $. Martin fut 
laifé par S.A. Lieutenant General de fes Etats tant deça que delà les monts. 

Le Duc arriua à Barcellonnele 18. Feurier, & fut magnifiquemét reçeu par le 

Comte de la Mirande Vice-Roy de Catalogne. Le Côte de Mazin fat depéché 
en Arragon pour dôner aduis à S.M.de l'arriuée de S.A.& quelques iours apres 
| le Comte de Pont de Vaux eut ordre d'aller faluër le Roy & receuoir fes ordres: 
| Sa M.enuoya vifiter le Duc par Dom Pedro de Velafque Cap. defes Gardes. 

Pendant lefejour que le Duc fit à Barcellonne, ilny eut que leux, Feftins, 
Danfs , Tournois & autres réjouiflances. S.A. ayant feeu que le Roy s'eftoit 
XXX x auancé 
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liance : Les Venitiens ne furent pas des derniers à rendre cette ciuilité àS, A. Maroc. 
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74 l de la Mirand 
auancé à Sarragoffe, partit de Barcellone le HR € Dur # se irande 
l'accompagnaiufqu'à la frontiere Aa NOR STE & es a T we 
dre du Roy le reçeut , & le conduilit ER Hide: Sarraguies 6 e 1e + 
favuie del'Admiral de Caftille,du Duc d’Albuquerque de la Maifon de a Que 
4 du Duc de Macheda, du Conneftable de Nauarre, du Comte de Valence 
& avr Grandsd'Efpagne, l'attendoit : Le Prince de Sulmone ; Dom leande ot 
Taflis, & Dom lean Idiaques auec groffe fuire fe Joignirent au C omte de Sar me 
ftago pour faire plusd honneur au Duc,qui eftant à 40. pas du Roy mit pied L 
à certe &é Sa Majefté auf : S.Aluy courut au rencontre le chappeau bas & luÿ ; 
voulut baifer les mains,mais le Roy ne le voulut pas fouffrir. Cesdeux Princess , 
apres s'eftre embrafsés remonterent à cheual & entrerent dans la Ville le Due 158 
à la main droite du Roy. Arriués au Palais,S. A.rencôtra le Prince d Efpagne É 
quiil fit la reuerence:de là le Roy lemena voir les Infantes’, puis ramenas. A. 
au logis qui luy auoit efté preparé; où tous Les Grands d Efpagne vinrent faluër 
le Duc. Vne heure apres, S.A. ayant changé d habit retourna à le Cour, où fe fe 
laceremoniedu mariage:& en fuice le feftin folemnel & des réjouïffances in- 
croyables : Entrautres vn Tournoy fameux, duquel Dom Louys de Bardus 
Gentil-homme Arragonois eftoit le Tenant ; & les Iuges du Cam Pl Amiral de 
Caltille, le Comte deFruzafque & Dom Fernand de Tolede ; où S. A. donna 
des preuues de à force, de fon adreffe & de fon agilité. La fefte de l'Annoncia- 
tion de N. D.eftantarriuce, le Duclafolemnifa;tintle Chapitre del'Ordre.& 
fitCheualiers Iean-Baptifte de Sauoye Marquis de la Clufe,lean-Louys Mar- 
uis de la Chambre, Oétauian de S. Vital Comte de Fontanelle Gentil-hom- 
me Plaifantin,Charles-Em.de Pallauicin des Marquis de Ceue , & Michel Bo- 
nelli Neueu du Pape Pie V.prefents ; & Henry de Sauoye Marquis de S.Sorlin, 
& Afcanio Bobba Comte de Boflolins Gouuetneur de Nice, abfents. 
LeR oy d'Efpagne donna au Duc fon Gendre l'épée que François I. portoit = 
à la bataille de Pauie,& à l’Infante fon Efpoufe fix vingt milefeus debagues 87 Pis 
joyaux, & le Ducà l'Infante iufqu’à cinq cens milefeus. Il ftencore de riches pl 
refents auRoy,à l’Infante Ifabelle,au Prince & au Card.de Granuelle,enuoya No 
à la Ducheffe fon Efpoufe deux ba flinsd'or réplis de bagues, de braffelets & de 
nippes de la valeur dedix mil efcus, pour les donner aux Dames de la Cour; 
plufieurs autres chofes de grand prix furent diftribuées par ordre de S. A. de 
forte qu'il ne fe faut pas eftonner dece qu'a dit vn Hiftorien, Que le Duc fr plus 
de deffences en ce voyage, que ne montoit la dot de fa Femme Sonfejour en A rragon 
fut detrois mois, apres lefquels ayant refoludes’en reuenir , le Roy;lePrince =, 
& l’Infante Ifabelle accompagnerent les nouueaux mariés iufqu’à Barcellonne, Dep 
où S.A.fur malade, ce qui fut caufe qu'elle n'en püt partir qu'au commence- jen 
ment du mois de Iuin. Le Duc & la Ducheffe fe mirérfar les Galeres du Prince A4 
Doria, & arriuerent à Niccle 19. du mefine mois. Le Marquis de Lans qui5 
efloit à Turin, ayant eü cette nouuelle en partiten diligence, auec le plus de 
Seigneurs & de Gentils-hommes des EftatsdesS. A. pour leur 
tre’ Leurs À A. de Nice prirent terre à Sauone, où la Repub.de Gennes leur fc 
de grands honneurs : De là elles vinrent À Ceue & au Montdeuis , où la No- 
bleife de Piemont & de Sauoye conduite par le Marquis de Lans, leur fit [a re- 
Merence. Au fortir du Montdeuis,le Duc & la Ducheffe frent leurentrée à Co- 
ny ; Foffan, Sauillan, Raconis, Carignan & à Montcalier; où leurs À A.s'ar- 
refterent quelques iours pour donner loifir À ceux de Turin de paracheuer les | 
PBnifcestess qu'ils preparoient pour Les receuoir. Cette fuperbe entrée fe fir 5.) 
ee _. d . feftedeS. Laurent, heureux à la R. M. de S. Leurs A A. entr 
nu. ous Le Dais > &le Comte François Martinengue alloic deuane, te- CA 
ant! épée Ducale nuë en qualité de Grand EfcuyerdeS, A. il n'yeur qu'Arcs 158 


de 


aller au rencon- 
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de Triomphe , Pyramides, Fontaines , Machines , Feux d'artifice, déchätges | 
d'artillerie & autres témoignages d'vne joye vniuerfelle. 
L'an 1587. cinq mille Suifles leués pour Henry Roy de Nauarre ,ayans 
_— pris lechemin de Sauoye pour pafferen Daufiné, Sonnas de la Maifon de Ger- 
&s bais Gouuerneur du Fort de l'Annôciade prés de Rumilly,soppofa àleur paf Aif.Dife 
fage,iufqu'à ce qu'ils euffent donné des Oftages de camper partout , & de ne 
faire aucun defordre : maiscomme les troubles de France s’augmentoientrous 
FY lesiours, SA, apprehendant qu’il ne vint d’autres tronppesaufecours des Re- | 
+ ligionnaires qui voudroient auf trauerferfes Eftats, y enuoya le Comte Marti: | 
!. nengue pour l'empécher,en qualité de fon Lieutenant General. A mefine téps } 
paflerent parla Val-d’Aoute 6000.Efpagnols,6000.ftaliens,& 2000.cheuaux 
qui alloienten Flandres pour leferuice de fa Majefté Catholique. 
Scipion de Carreto Marquis de Zuccarel de la Maifon des Marquis de Fi- 
nal & de Sauonne, fe voyant contraint par fes affaires de vendre fa Terre de 
_ Zuccarel, fut recherché parles Genois pourles enaccommoder:mais S Aàla | 
bien-feance de quielle eftoir, l'acquit de luyau mois de May 1588. partieen 
. deniers,& partie en la remife dela Seigneurie. de Bainafco erigée en Marqui- 
fat ; auec les Terres de Salicet, Peroldo, Murialdo, la Niela & [a Tour depen- 
! dantes du Marquifat de Ceue,qui par droit de Fiefauoient fait retour à S.A la- 
. quelle vn peu auparauant auoit reüniau Domaine de fi Couronne le Comté 
de Coconas. Cette acquifition futleleuain d'vne guerre auec les Genois. | 
Les affaires de France auoient pris vneftrange biais ; car le Duc de Guyfe | 
_ Chefde la Ligue fut caufe des Barricades de Paris, & contraignit leRoy Hen- | 
- ry{Ild'enfortir pour éuiter la furie du peuple.S.A für cette nouuelle.depécha 
:. en France Gafpard de Geneue Baron de Lullins en qualité d’Ambaffadeur ex- | 
traordinaire pour offrir à S.Majefté fecours & afliftance,dont le Roy demieura A. Die: | 
fort fatisfait ; d'autre cofté le party des Religionnaires fe rendoit puiffant,, & | 
Lefdiguieres Lieutenant General du Roy de Nauarre qui tenoit les meilleures | 


places de Daufiné,formoit des deffeins fur le Marquifar deSaluces , & s'eftoit 


dé£ja faif de la Valée de Vrayta parle moyé de Briquemaut, qui prit leBourg Fa de 


« de S. Pierre & l'Eglife fortifiée par ceux dela Ligue. La Fitte Lieutenant de 14 Lee 
£. Valette au Marquifat de Saluces,auoit correfpondance auec Lefdiguières;dans Téser: 
F Les interefts duquel s'eftoienc auf. jettés Michel-Antoine de Saluces Seign de 
Ja Mante, & le Seign.de Baudiffe. De forte que le Duc voyant les ennemis du 
Roy fi proches de fes Eftars,re{olur de preuenir leurs defleins ; & commes. A: 
fçauoit que Lefdiguieres vouloit attaquer Chafteau-Daufn, elle ÿ enuoyà 400. 
cheuaux qui e jétterent dedans ; mais la Valette & Lefdiguiéres quis’eftoient rin. de 
vais depuis peu,y enuoyerent des Trouppes commandées parle Barotidé R4- Leldig. 
mefort & parBriquemaut, qui furprirent les Sauoyfiens , les déffirént & fe ren: 
dirent Maifttes dela place. 

Le Ducirrité de cétaffront,enuoya Claude Guichard fon Secretaire à Lef: Hi. 
diguicres ; pour effayer de le détacher de la Valerre & le porter à eftréde bôné 
intelligence pour s'oppoferau party des Religionnaires ;:qui ne pouuoient pas 
refilterlong-temps à la puiflance de la Ligue;mais Lefdiguieres qui eri vouloit 
au Marquifar, 8 qui auoir des pratiques fui Pignérol & Conÿ, rejettalces pro- 

T pofitions zainfile Duc fe treuua fort embarrafsés il pretendoir que lé Marqui= zh. Die 

4 fardé Salucësluyiappartenoit: Et comme la foibleffede fes Predecelfeurs leur 

€ auoie fait diffimuler le tort qu'ils croyoienr que la Françeleurauoit fait de s'en 

lemparerapreslamort du dernier Marquis; il eftimoïit dérs'en pouuoir faifir 

Sauecluftice. Auf deux Hifloriens ontécric Qqu'apres le: mariage decé Pritiée 7huer. 

« auec. lInfante d'Efpagnes Philippes Lexigea cétre réfolution de $. Al tucé FEES 
fermentemaisd'eftroitrel Parenté qui eftoir entre le Royi&c le Ducyësies 27: 248 
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obligations ques. A. auoit à laFrance, rendoient cetté entreprife difficile ice- 
pendant,parce qu’il y auoit fujer de craindre que Lefdiguieres qui tiroir défja 
[ll des contributions du Marquifär pour la fubfiftance de fes Trouppes,ne s yren- 
MN dit plus fort ; & que ce Pays par ce moyen ne deuint vne petite Geneue, l'afÿle 


ART LL TUE & la retraitte des Religionnaires (chofe que tous les Princes d'Italie & le Pape ! 
(fe mefme apprehendoient ; ) le Duc entretenoit correfpondance auec la Cofte 
| || qe | Gouuerneur du Chafteau de Carmagnole, & auec S. Siuier fon Lieutenant, l 
| AMIE Thuan. Va Hiftorien peu fauorable aux Maifons de Sauoye & de Lorraine , a écrit 
LL AAANNE que Charles-Emanuel fit fonder adroittement le Duc de Guyfe en vn temps 


| que le Royaume de France fembloit eftre furle penchant de fa ruyne, pour le 
UN faire confencir que S.A.s'accommodàt du Marquifat;mais que le Duc de Guy- 
at £e qui afpiroit à la Couronne de France ne la voulut pas démembrer, & rou- 
tesfois n'entémoigna rienau Duc ; feulement refpondit > Que la mpifon r'efloir 
pas encore preske; dont S.A. (dit le mefme Autheur) mal fatisfaire, depécha Re- 
1 né de Lucinge Seigneur des Alymes fon Ambafladeur en France, pour infor- 
CAN imer Sa Majefté des deffeins duDuc de Guyfe & des pratiques que Lefdiguieres 
IA auoitauec la Fitte Lieutenant auGouuernement duMarquifat de Saluces,&re- 
monftrer que Lefdiguieres ayant pris Chafteau-Daufin, il y auoit apparence 
qu'il ne demeureroit pas en fi beau chemin : Que l'intereit de S. A. eftoit de 
s'oppofer à ces defleins , rant pour la feurté de fes Eftats, que pour le repos de 
Fltalie ; conjurant le Roy de luy confier, ou au Duc de Nemours, le Gonuer- 
| nement du Marquifat de Saluces ; de crainte que les Princes d'Italie ne s’en 
émeuflent & n'entrepriflent quelque chofe, à laquelle Sa Majefté en l'eftat de 
fesaffaires ne pourroit remedier que difficilement. A quoy le Roy repartit 
AA qu'ilremercioit S. A. de fa bonne volonté ; & pour le fürplus qu’il enuoyeroit 
le-Duc de Mayenneen Daufiné auec vne Armée, qui fcroit connoiftre au Duc 
| S&aux autres Princes d'Italie le foin que Sa Majsfté auoit de fon Eftat & dela 
Religion Catholique, & qu'ainfi le Roy ayant congedié les Alymes , auoic 
obligé le Duc defer'ajufter auecle Duc de Guyfe,& d'enuahir le Marquifar. 
Mais, quoy que cét Hiftorien ayt auancé,ileftcertain que Ja Ligue necon- 
tribuarien, ny le Duc de Guyfe non plus à l'execution des deffeins de S.A il eft 
bien vray que des Alymesfuten France pour dôner aduis des legitimes foup- 
gonsque le Duc auoit contre Lefdiguicres; 8 comme le Roy le negligea,S. A. 
crüc qu'il nefalloit plus tem porifer, parce que fi vne fois les Réligionnaires 
auoientoccupé le Marquifat de Saluces,onauroit bien de Ja psine àlesen dé- 
nicher.Ce Prince perfuadé de fon droit,inuité par le Royd'Efpagne {on Beau- an 
Pere, exhorté parle Pape & pardes Princes d'Iralie ( qui eftoientbien ayfesque des 
l'on fermât la porte d'Italie aux François &c à ceux de Ja nounelle religion) pi- pou 
qué du peu d'eftat qui le Roy auoir fair de fes aduis, dépité de la deffaire defes de 


Danila, 


S £ ù ete atil 
Trouppes à Chafteau-Daufn , marry du progrez des armes de Lefdiguieres, du 


animé du fuccezde celles de là Ligue, & voyant la France en proye;refolut de Li à 
fepreualoirde la conjondure durem Ps ; & de faire par force ouuerre ; ce qu'il LA 
auoit eflayépard'autres voyess eftimant que pefonne ne de pouuoit blâmer, 
| puisqu'ilne failoit que recouurerce que fes Predecefleurs anoiét laifé perdre. 
| 4 4. quis'eftoit preparée à celà, & qui quoit confié fon fecrer à peu de gens, 
Ées Leparales trouppes qu'elleaüoir entrois corps; dont elle donhalivn à Leyni 
ir. Corte de Fruzafque, lé 2..à Gafpatd Ponte Seion.de Scarnañx; 8 le 313 Char 
EUR 2 Comte de Luzerne. Les denxpremierseftoienrideftinés pour:Cirmagno: 2, 
La & lecroiféme pour Cental. Scarnafix fut aux portes de Carmagnole dl Prif 
gres auant le-jourlaveille de fainct Michel de l'an M:D:LX XX VIII U 
& Le fait d'aboid de deux baftions mal -cardé in'eftoi “4 
reueftus, efpérant-d'éftre fouften sp LE mir nc | 
é emmpar le Comte de Fruzafque 5 qui pour al 


auoir 
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auoir marché toute la nuiét perdit le chemin : Cependant l'allarme ayant 
cfté donnée dansla Ville , l'artillerie du Chafteau commença de ioü- 
er ; ce qui donna l'épouuante aux Piemontois : Mais le Duc qui ne you- 
loit pas manquer fon coup eftoit party de Turin auecle Marquis de S. Sor- 
lin & plufieurs Gentils-hommes & arriuaaffés à temps pour empecher vne 
retraite & pour {e faifir de cette place, aydé des Trouppes du Comte de Fru- 
Zafque : La Ville ne fut point pillée,8& le Duc ÿ eut debleffés le Comte de Car- Æf.bir. 
ru, la Forefts Gentilhomme Sauoyfien,Philibert de Soliers Seigneurs de Vil- 
leneufue & Horace de Bagnol Gentils-hommes Piemontois: S. Siuier & Co- 

: miers Gentils-hommes de Daufiné eftoient dans le Chafteau, qui refifterent 
quelques iours ; Mais S. A. ayant fait venir r s.canons de batterie, conduits par 

| lofeph de Cambian Seig.de Ruffa les preffa fi fort.que n'ayants pas des viures, 
ils furent contraints de fe rendre vies & bagues fauues : il yauoitdans la place 


Thuan. 


te) 
plus de 400. canons & de grands Magafins de poudres , de Boulets & autres 


munitions de guerre,que les Roys de France yauoient de longuemain retirés, 
tant pour la conferuation de tout le Marquifat deSaluces, que pour les entre- 
prifes qu'ils voudroient faire en Italie. Le mefime iour quela Ville de Carma- 
* guole fut furprife, le Comte de Luzerne Gouuerneur de Conyfe faifit de la 
Ville, puis du Chafteau de Cental. 
Le Duc apres auoir donné les ordres à fes Trouppes de ce qu'elles auoient Enfer. 
à faire, pour prendre les autres Villes & Chafteaux du Marquifat,reuint en di. Difcerfe 
ligence à Turin & fit venir en fon Palais le Nonce de S.S, & l’Aimbaffadeur de 
Venize ; pour leur declarer les raifons de fon procedé,afin d'en informer 5.8. 
le College desCardinaux 8: le Senat de Venife,pour en auoir leur approbation, 
La difficulté eftoit plus grande de la faire agréér en France ;car,comme le Duc 
ne vouloit pas rompre auec le Roy, aufliil n’eftoit pas à propos de dire la ve- 
: ritable caufe qui auoit porté S.A à cette refolution:Il fallut donc prendre d'äu- 
‘ tres pretextes, Def AlymesAmbañadeur ordinaire en France,eut ordrede faire 
: entendre à S.M.Que S.A.auoit cfté contrainte d'en vfer ainfi,pour preuenir les 
mauuaifes intentions des Religionnaires & de Lefdiguieres leur Chef.Que le 
- Marquifat de Saluces eftoit plus affeuré entre les mains du Duc ; qu'entreles 
leurs : Que fi S.A.ne fe fut refoluë d'en venir à cette extremité; elle eut efté en 
de perpetuelles deffiances & obligée par ce moyen à fe tenir fur fes gardes & 
auoir toëjours des Trouppes fur pied; & que quand les Troubles du Royau- 
me froient pacifiés & que l’on auroit connu dela luftice de fes pretentions 
fur ce Marquifar ,il le remettroit librement à S.Mayant pluftôt burté à fà feu- 
 reté & à la conferuation de fes Eftats,qu'à choquer le Roy. Cette nouuelle 
pourtant fur fi malreceüe du Roy(qui en ce temps là ténoirles Eftatsà Blois) 
: qu'il refolut de faire la guerre à S.A.& apres en auoir ecrit lean de Viuone 
Marquis de Pifany fon Ambaffadeur Ordinaire à Rome, pour en faire Les 
plaintes à S.S.Ilenuoya Iean d'Augennes Seig.de Pougny della maifon de bi 
* Ramboüillet, pour demander à S.A.les places qu'elle auoit prifes au Maïqui: "7" 
fac,& à refus pourluy declarer la. guerre, 
Cependant l'Armée du Duc, apres la prife de Carmagnole& de Cental, 
commandée par le Comte de Fruzafque;corposée de quatre mil hommesde 
picd,de 3.cents cheuaux legers & de quelques compagnies d Harquebufiers Hif:Difés 
àcheual,partitde Carmagnole las d'Oétobre & prit le chemin de la Valés 
de Vrayta fuyuideScarnafix.; des Cortes de: Cameran &: de: Riuärd de la 
Maifon de-Valpergue , aec-leurs Regiments de Milice & afliegea Cha- 
ficau:Daufin, où eftoit Gouuerneur li Drufe,quiaux premiers conps décarion 
capitula ; mais Des-Crottes Gentil - homme François & Je Colonel Bandini 
Florentin quela Valette auoit enuoyésauec quelques trouppes au fecoutsäi 
XXXx 5 Chaftcan 
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Chafteau deCarmagnole,qu'il necroyoir pas encore pris)ayants paru fur quel- 
ques auenuës gardées par Riuara & par le Colonel Biagino Bonada Fiemon- 
tois;forcerent les paflages & les deffirent:ce que Leyni ayant appris;& croyant 
les François plus forts qu'ils n'eftoient , leua Le fige de Chafteau-Daufin & fe 
retira à s.Pierre dans la valée , où il fit vn fort pour incommoder la garnifon, 
dont il donna le Gouuernement à Iean-Philippes de Soliers Seigneur de Mo: 
nafterol. 

Le Duc de fon Colté eftoit allé à Saluces qui luy ouurit les Portes & la Fitte 
Lieutenant au Gounernement du Marquifar fe retira au Chafteau de Reuel,où 
S.A l'allaafieger;le Comte François Martinengue ÿ amena mille hommesde 
Pied, le Comte de Mazin autant, le Comte François de la Roëre;le Comte de= 
Carru & François d’ArconnasGentil-homme milanois chacun fix cents,le Co: Ê 
te Emanuel de Luzerne Gouuerneur de Sauillan 300. le Duc de Terreneuué és 
Gouuerneur deMilan y enuoya quatre Compagnies d'Infanterie & 200.hom: 
mes d’armes;ainfi le Duc ayantiointtoutes fes forces, forma le fiege de Reuel, Ra 
dont la principale direétion fut donnée au Comte Martinengue. Cette place 
forte d’affiete fut battuë de 2 6.pieces de canon,ce quieftonna beaucoup les af 
ficgés , parce que la batterie fur dreftée en vn lieu qui fembloit inacceffible, 
neantmoinsils {e deffendoient courageufement. Là deflus arriua Pougny Am- 
bañadeur de France: le Duc quitta le fiege pour l'aller receuoir à Sauillan où 
eftoit la Ducheile fa Femme:il expliqua à S. A Je fujet de fon voyage,demanda 
auec grande inftance que l'on leuât le ficse de Reuel(dont il n’entendoit les 
coups de canon qu'à regret)& qu'on luy rendit Saluces, Carmagnole & Cen- 
talle Duc y confentit à condition que le Roy n’y mertroit que des Gouuer- 
neurs Catholiques & en qui les deux Princes pûffent prendre confiance: 
L'ambaffadeur repartit qu'il n'auoit pas pouuoir d'accepter cette propofition, 

& senalla à Turin pour faire vn dernier effort fur l'efprit de S. A.laquelle ayär 
découuert que Lefdiguieres preparoit vn fecours de Religionnaires pour Re- 
uel ,retournaau fiege & prefla fi fort les affiegés ; qu'àpres quatre mille coups 
de canon;ils fe rendirent:la negotiation de lacapitulation e fit par leColonel 
Gafpard Purpurat Gentil-homme Piemontois Erere du Senefchal de Saluces, 
qui y entra en qualité de Gouuerneur pour S.A,le 2 .de Nouembre;le Comte 
de Montmayeur fut tué à ce Sicge d'vne Moufquetade. Reuel pris, Leyni fur 
commandé de nouueau parle Duc d’affieger Chafteau-Dauñn sil y alla auec En 
lesRegimens de Mazin, de Carru,de la Roëre;& d’Arconnas, feioignitàceux$, 


deGaleàs Marquis de Ceue & de Monafterol qui eftoient au Fortde S.Pierrein 
Et quoy que la faifon fut incommode, le ficge fut fi opiniaftré.que les affiegés n 
capitulerent le 30.deNouembre : Ainfitoutle Marquifat fat conquis; car les | 
autres Villes & Chafteaux de moindre corfidertion fuyuirent cét exemple. 
Pougny eftoit à Turin qui continuoïit fes plaintes & commençoit à faire des) 
menaces ; Le Duc perfiftoit à la propofitioni faire à Sauillan ; mais Pougny ÿ a 
refiftoit toûjours & ne pouuant ricnobtenirde S.Aspritcongé ; neantmoins le re 
Duc pour le contenter en quelque facon fouffrit que Michel-Antoine de Sa: “al 
luces Seig.delaMante , pourueu de la charge de Lieutenantde Roy au Mari 
quifar de Saluces,enl’ablence de la Valette & de la Fitte;en prit poffeffion &en 
: les fonctions :Pougny eftant retourné er France far pris prionnier par les 
Etes : Bourgogne & cohduit à Paris où il mourut en prifon :LeDücft _ 
es Be au Roy d'Efpagne parle Comte d'Ozegna. dit 
À Rage Les manie Leone au ce da Es on Le 
gue ; les François blafinoienrle ie ce ci LI ES él 
2 . çois oientie Duc d'auoir pris auantage des defordres &des sl 
salamiés du Royaume &del'anoir enuahy für vn Prince à qui la Maifonde M: 


Sauoye 
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Sauoye auoit de fignalées obligations, les Religionnaires de France de Suÿifé 
de Gencue, d Allemagne en furent maris : Quelques Pringes d'Italie crârent 
| qu'en bonne politique; vn Princeen touttemps pouuoit reprendre ce qu'on luy 
auoit oftésles autres en prirentialoufie:Quoy qu'ilen{oitleRoy bié qu'irrité,en 
differa {on reffentimét,parce qu'apres la mort du Cardinal & du Duc de Guy- 
| fe aux Eftats de Bloys ; le party dela Ligues’eftoic pluftôt fortifié qu'affoibly, 
outre que S.M. ne vouloit pas s'embarquer à vne Guerre ouuerteauec le Duc: 1 
. mais elle effaya d'y engager les Suyflés & ceux de Geneue à quielle enuoya ou | 
pour cétefferNicolas de HarlaySeig.de Sancy:le pretexte fut que le Bar d'Her- | 
* mance auoit eü des deffeins fur Geneue & fur Laufanne,& que S.A.auoit fait 
4 quipper 2 galeres à Ripaille pour tenirleLac Leman enbride:Sancy perfiada 
5 aux Geneuois de deputer aux Bernois , pour les prier de fe ioindre à eux contre 
© leur commun ennemy, &d inuiter le Roy d'eftre de la partie : Les Deputés de 
Geneue partys, Sancy les fuyuit & fit 2. propofitions aux Bernois, doncil leur | 
| donna le choix, l'vne:Qu'ils féroiêt la guerre an Duc anec ceux de Gencue,to ques M. 
Les ayderoit de tronppes,où s'ilsne vouloient pas fe declarer frouertement:Que le Roy la 
féroit,a la charge qu'ils donmeroient cent mil efeus pour payer fon armée. Ce dernier par- 
- ty fut accepté par les Bernois & parles Geneuois à quife ioignirent les Can- | 
‘ tons de Bafle,deSchafoufe & de S Gal,Frideric de witrembergComte de Mo | 
belliard, & la Ville de Strasbourg. Leur Armée eftoirde 12.mille Suyfles, mille | 
Allemans & 3.mille François auec quelque caualerie qu'Haraucourt deuoit l 
amencer:les Chefs eltoient Iean de Chaumont Seig.deGuitry,Iean deBeauuoir 7/7. | 
Seig.de la Fin & Beaujeu, qui cftoient à Geneue, en attandant le fuccés de la | 
negociation de Sancy.Dés' qu'ils en cureut apprislaconclufon;ils femirenten 
campagne auec fix compagnies deGens de pied & 3.de Caualerie leuées à Ge- 
. neue & au Pays de Vaud,entrent dans le Foucigny le .du Mois d’Auril 15 89. 
: prennent le Chafteau de Monthous,Bonne & la Bonneville,rompent les Pôts 
F d'Eftrambicres & de Boringe;,afliegent S.Joyre appartenant au Baron d'Herma: 
ce,qui fe rendit & pillerent le Prieuré de Contamine auec des impietés inoû- 
: yes. De là Guitry retourné à Geneue prend du Canon, attaque Gex,qui ne fie 
point de refiftance;Claude Pobel Baron de Pierre Gouuerneur da Pays de Gex 
Qui eftoit au Chafteau,fe deffendit pendant quelque iours. 
S.A.qui croyoit que les trouppes qui fe leuoyenten Suyffe eftoient deftinées | 
- pour la France, & en ayant efté defabusée,elle partit de Turin en pofte le à. de 
? Mars,pour fe rendre à Chambery & fit marcher en diligence les Regirnents du 
Comte deMazin,du Marquis Galeas de Ceuesc du Cheualier Viualda:Pendäc 
: que le Ducfe preparoit d'attaquer fes Ennemys,ils faifoient toûjours progrés 
für Les Eftatsscar le Baro de Pierre rendit le Chafteau deGex,quoÿ que S.Al'eur 
affeuré de fecours par André de Scalengo,desCôtes de Piozafque, qui comme 
lüy fût mené prifonnier à Geneue, Guitry amorcé de ces fuccés pouffa iufqu'au 
Fort de là Clufe dont le paffage eftoit importät,mais lean-Marie Caruffo Pie: Tour. 
.moñtois,qui y commandoit aucc 12 foldats,fe deffendir fi bien, que Guitry, 
. dpres y atoir perdu beaucoup des fiens & entre autresS.Leger fongea à {e reti- 
rrér:Sancy venu à ce fiege auec Louys Scig.d'Erlac Chef des Se dé Berne, 
fut d’aduis qu'il falloit mener l'arméeenChablaisicerre refolutio fut prifechau- 
“dement, parce que le Marquis Galeas de Ceue, & Arconnas auéc leurs Regi- zx. ni. 
ients d'Infanterie, & Sonnas auec quelques compagnies de Caualerie eftoient 
Venus au fecours de la Clufe. 
Si cette Armée eut pafté enGéneuois & en Sauoye,elle eut trenué peu de re- 
fiftance, parce que le Duc auoit efté furpris & n'atoit prefque point de forces 
auprés defoy:Quelques vns de fon Confeil craignäts que Saney neprirceche- ,,5 55 
min.eftoient d'aduis que S.A.fe retirâc à Montmeillä;mais ce Prince voyant de 
quelle 
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quelleconfequéce eût efté cetteretraitte & l'auantage qu'en euffent pris les en 
nemys,fe rendit à Rumilly,témoignant par là fa generofité & inuitant parfon 
exemple toute laNoblefle de Sauoye à le fuyure:Or pendantque Sancys ami 
foi à de petites places, S.A.eut loyfir de fe fortifier d hommes & de receuoir le 
fecours que le Duc de Terreneuue Gouuerneur de Milan luy enuoya; composé 
de mil Efpagnols, de 500. Cheuaux Legers & d'vne compagnie d'hommes 
d'armés.conduits par Dom-lean de la Cueua. ; ; 
Sancy,de fon cofté entra enChablais auecr 0000.hommes prit la ville deTo: pe 
x, pir. non & 3.iours apres le Chafteau,dont Alexandre de Botillier Scig- de Dingié arts 
Thman… eftoit Gouuerneur,qui pour auoir efté foupçonné, oùdelächeté; où d incelli- $ : 
gence auec les ennemys,fut longtemps prifonnier auChafteau deMiolans.Le te 
Gouuerneut du hafteau de Ripaille nommé Borgo Ferrero fe deffédit mieux, bla 
For. & quoyqu'il n'eut quer00.hommes.il fouftincneätmoins fort courageufemét 58 
Dole Le fiege:Le Duc enuoya à fon fecours le Comte Martinengue;auec 1 500 Che- 
uaux, milhommes de pied 8 s00.Arquebufiers à Cheual ; Dom AmedéeBa- 
. fard de Sauoye le fuyuit, accompagné des principaux Seig.de la Cour;Guitry 
{ar la nouuelle de la venuë du fecours;s'eftat auäcé iufqu’à Crefl,il y eût vn pe- = 
The. tir combat où les Sauoyfens eurent de l'auantage;mais ayants voulu forcer les côbà 
retranchemens gardés par ceux du Canton de Soleurre,furuint vne G horrible ce 
pluye, que les Noftres furent contraints de fe retirer fans pouuoir fecourir la 
‘place:LeComte Martinengue y fut blefsé de 2.moufquetades & le Baron de la 
Perriere Fils duComte deViry,qui fortoit d’eftre Page de S.A.y fur tué, Ferrero 
fe voyant incapable de refifter plus longtemps, fit fa capitulation fort hono- 
rable & fortit deRipaille ler.iour deMay auec CompoysGétil-homme Sauoy- 
fien;LeCapitaine Sinalde & 700.hommes.LesennemisruynerentleChafteau, 54 
brulerent 4 2.Galeres qai eftoiët au Port de Ripaille & le Village de Cocife, 4 
La prife de Ripaille appaifa vn peu les Suyffes,qui auoient efté fur le point de a 
fe mutiner contreles François,parceque Sancÿ leurauoit fait efperer qu'il vié- pl 
droit de laCaualerie de France,auec laquelle l'Armée pourroit refifterau Duc, 58 
s'illes attaquoit;neantmoins il n’en venoit point deFrance à Sancy,ny apparé- 
ce d'en attendre en l'eftat où eftoientles affaires duRoyaumetau côtraire Säcy | 
auoit deffein de faire paffer des trouppes enFranceau fécours duRoy prefsé par M 
la Liguermais il eftoit en peine de le propofer aux Suyffes,decrainte de les ef- 
faroucher:Il leur fit donc entendre que le Roy auoit plus de Caualerie qu'il ne 
luy en falloir,& que files Cantôs Proteftants vouloiét accommoder S.M.d'y- 
ne partie de l'Infanterie qu'ils auoiér,elle leur enuoieroir de laCaualeriestesCa- 
pitaines Suylfes qui eftoient àRipaille ne voulurét rien refoudre d'eux mefmes: 
de forte qu'il fallut que Sancy fit vn voyage à Berne,où il fit agréér fa propofi- 
tion, à la charge qu'il atténdroit de faire partirl'Infanterie Suyffe,qui eftoiren 
Chablais,iufqu'à ce que les Bernoisen euflent mis autanten là place,pourcon- 
feruer les Conqueftes qu'ils auoient faites en Foucigny,Gex & Chablais ; auec 
cétantifice Sancy fe deffit d'eux.iugeant bien qu'ilrendroit vn meilleur feruice 
au Roy en luy menant des trouppes,que de s'amufer plus longtemps à faire las 
guerre à S.A.Il partit au mois de Juin auec Guitry, Beaujeu & Villeneufue.laif,,| 
fantordre aux Suyfes qui deuoient le fuyure, de prendre le Chemin de Neuf: fr 
chaftel & de Montbelliard,il paffa à Bafle pourfaireauancer laC'aualerie, dont; ï 
Haraucourc s’eftoitchargé & donna des comrniffions à Thich Schomberg de 558 
leuer mil hommes de pied & 1200.cheuaui, qu'il deuoit ioindre aupres de Lä- | 
gre.Le Duc de Nemours Gouuerneur de Lyon, qui crût que Sancy prendroic 
Zi. fon Chemin par le Comté de Bourgogne,y enuoya des trouppes pour le fur- 
Pres ilpaffa d'vnautrecofté. Les Suyffes furent fort eftonnés apres 
€ depart de Sancy,foir poureftre diminués de forces & d’vn bon Chef, foir 
pour 
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__ pour s’eftre apperçeus de fa rufe ; mais leur eftonnement fut plus grand, quand 
lo. ils fçcurent que S. À. venoiten perfonne à eux, & que le Baron d'Hermance 
# Gouuerneurde Chablais auoir repris Boëge & SIoyre : Le Duc, outre les forces 
ie qu'il auoit tirées de Piemont & celles du Gouuerneur de Milan, reçeut encore 
5. mille hommes de pied François, que le Duc de Nemours luy enuoyade Lyon, 
mille Bourguignons qu'Antoine de la BaumeComte de Montreuel auoit leués 
Ac & deux mille hommes que Claude de Chalans Scigneur de Villarsé Gouuer- 
e  neur du Duché d'Aoufte luy amena;ainfi l'Armée de S.A.eftoit de douze mille 
"i: hommesde pied & de deux mille cinq centscheuaux : Onfortitdu Chafteau 
: de Montmeillan quatorçe pieces d'artillerie tant de batterie que de Campa- 
gne; le Duc en tefte de fes trouppes partit de Rumilly, pañfa à Annecy & à 
Crufilles,& le premier deluin fit fommerle Chafteau de Ternierde fe rendre: 
Et parce que le Gouuerneur fouffrit le canon, S. À. aprez la prife de la place,fit 
_ pendre foixante foldats de la garnifon. De là l'Armée attaqua vn Fort que 
at les Geneuois auoient faitau deçà du Pont d'Arue; mais ce fut inutilement, 
É parce qu'il fut fecouru de la Ville ; Claude d'Andelot Baron de Preflia Gentil- 
tes hommeBreffan y fut pris prifonnier de guerre des Geneuois ; le lendemain il 
y eut combat au plan des Vuates qui dura quatre heures, où il demeura beau- 
coup de gens de part & d'autre; les noftres y perdirent Simon de Mermier Sci- 
gneur de Meyffi Comte de Salenoue en Geneuois, Gentil-homme du Comré 
de Bourgogne Meftre de Camp general de l'Armée Sauoyfienne. 
nn. Les Valefins, qui à mefme temps que Sancy entra au Pays de Chablais, s’e- 
. ftoient faifis d'Euian, & de tout ce qui cftau deçà de la Drance , deputerent à 
«a S-À.pour luy en faire reftitution,, & pour luy dire que ce qu'ils en auoient fait, 
ce n'eftoit pas pourenuahirfes Eftats, mais pour empefcher que les François ou 
s les Bernoisne pouffaffent leurs conqueftes fi prés d'eux:Le Duc reçeut cecom- 
en Pliment comme la nature de l'afaire & la conion@ure du temps le permet- 
b. toïent, & fit nouuelle confederation auec eux. 
—  Maisaprez diuerfesefcarmouches , ne voyant pas grande apparence d’en- 
Las autre chofe contre Geneue., il fit faire le Fort de fainéte Caterine au 
r. Villagede Sonzy à deux lieuës de Geneue ; dont il donna le gouuernement à 
Melchior Comtede Montmayeur & y mit fept cents hommes ,en attandant 
quinze cents Suyfles que les Cantons Catoliques luy auoient permis deleuer 
enleurPaïs & quatre mille Italiens que le Comte Pierre Maluezzy luy ame- 
noit foudoyés par le Roy d'Efpagne. 

L'Exemple des Valefans qui aymerent mieux rendre au Duc ce qu'ils luy 
€. auoient pris en Chablais, que d'entrer en guerreauec S.A.conuia les Bernois de 
2 faire quelques propofitions d'iccommodement,le Duc y confentit, parce que 
. fondeffeineftoit deles de£vnir d'auec Geneue:LaConference fe fit à Salenoue, 
: où Claude de Chalant Seig.de Villarsé fe treuua au nom de S.A. maisil'ne s'y 
N püt conclure qu'vne courte Trefye , aprez laquelle le 2 2. de luilletiour delà 
& Magdelaine, Charles-Emanuel ft attaquer de nouueau le Pont d’Arue f vi- 
E goureufement queles Sauoyfiens & lesGeneuois demeurerent long-temps mé- 

lés;& fi la Caualerie Efpagnole eut voulu donner,il eft certain que le Ponteut 
— efté emporté;car les Geneuois pour fauuer la Ville, euffent efté contraints d’2- 
il bandonnerle Fort,& peut eftre que ce pofte ayant efté enleué, Geneue fe pou- 
& uoit prendre dans cét cffroy:Mais Dom Chriftophle de Gueuara quicomman- 
5: doit cette Caualerie,ne voulut iamais s’auancer : difant pour fon Excufe: 9 
* ayoitordre de S. -M.Catholique de S'employer à la deffence de la Perfonne @ des E flats 
deS. À. €» non pas d'estreprendre de nouuclles conqueftes : #y de rompre avec les 
Ses » & par là le Duc com mança de connciftre la Politique des Efpa- 
gnols, 
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fion,mirentle fiege deuant le Chafteau de Bo- 
tinges,afn d'auoir plesde fnalitéde fairé des courfes du si de Foucigny & 

| d'Annecy : Le Duc yenuoya Charles Prouana de Leyni Seig’ de ue , aucc 
1 s0.Moufqueraires pour rompre le Pont ,fouftenu de Purpurat auec fon Re- 

a Nobleffe de Piemont. Les ennemis fa- 

Chants cela & que le paflage leur eftoit fermé,changerent de refolution,ëc at- 
taquerent S. loyre; ily eût combaraux approches dela place où demeurerent 
des Comtes de Valpergue , Federic des Comtes de bar 


des noftres ; Alexandre per 
Strambin Lieutenant de Caualerie & le Capitaine Efpritde Bufque du Regi- 


ment de Purpurat & beaucoup desennemis. 
Cependant & renouuellerent les propofitions de Paixauec les Bernois:l Af- 


femblée fe fit à la Bonneville,où fe trouuerent de la part des. A. Louys Mille 

Baron de Fauerges Grand Chancelier de Sauoye , Claude de Chalant Seig. de 

Villarsé & George de Mouxy Côte de Montreal,mais ce futfans fruit.Le Duc 

ennuyé deces longueurs.palla l'Aruelur le Pont de Boringe que l'on auoit rac- 
commodé & fit aflieger Bonne par Antoine de la Baume Comte de Montre- _4 
uel ,oùil yauoit quatre cents Geneuois, quiaprez cent ou. vints volées de prife 
| canon, fe rendit àcompofirion, Dom Garcias de Médofe Capitaine Efpagnol 
allantreconnoiftre la place.y fut tué d’vn coup de moufquet, la Garnifon auât s'4 

ue de fortir, laiffa vne mine prefte àioüer,qui emporta 4.vingt Sauoyfiens & 

bleffà Charles-Maximilian de Grillet Comte de S.Triuier:Le Duc & les Princi- 

paux de la Cour,qui venoient pour empefcher le pillage,coururent rifque d'e- 

ftre enueloppés dans la mine,auflibien queles autres, files mauuais chemins ne 

les eufét arrefté; Cette ation picqua fifort S.A.qu’elle fit fuiure en diligence la 

garnifon,la fit taiiler en pieccsauat qu’elle pût gagner les portes de Geneue,& 
prefenta la bataille aux ennemis qui la refuferent & fe retirerétau Pays de Gex. M 
Cette retraitte marque de leur fo ibleffeou de leur lachetté,ietra vnefi grande s 44 
confternation dans leurs garnifons de Tonon,de Ripaille,de Môtous & autres pri 
places qu'ils tenoient en Chableis,que les Gouerneurs les abandonnerent.Le La 
Duc profitant dece defordre vifta les lieux,mit garnifon au Chafteau de Cou- Chil 

drée;aux Alinges, à Euian,à Bonne,au Chafteau de Ton & à Ripaille,laiffa le 
Baron-d'Hermance Gouuerneur du Chablais, & reuintau Fort de S.Caterine, _n 
fur l'aduis qu'eut S.A.que wateville Aduoyer de Berne, auec de nouuellesfor- ge8e 
ces,eftoit entré au Païs de Gex.8 fe fortifipit au Chafteau de Pierre & à Colon- de 
ges.pour bloquer le Fort de la Clufe.Le Duc auec vne diligence incroyable,paf a 

{à le Rofne au Pont de Grefin auec fon armée & fon artillerie,chofe ingée im- 

polible à caufe de l’afpreté des paffages,attaqua les Ennemis le iour de S.Mau- 

rice,les forçea dans leurs retranchements,& les deffit aprezvn combat de 3. 

heures, où lean Baptifte Viualda Piemontois Cheualier de Malte fut tué : Les 
Suyffes à la veuë de S.A jetterent les armes bas & demanderenr la‘ vie, laquelle 2, 
leur fut accordée, le Duc vfatrop genereufement de fa viétoire par le Con- lou 
feil des Efpagnols contre l'aduis de fes principaux Capitaines ; car outre a 
qu'il pouuoit deffaire ces Suyfles , il reçeut: ceux qui s'eftoient ietrés à Co- ge. | 
longes & au Chafteau de Pierre àcompofition & leur permitde fe retiréren M 
leur Parts. | 
Aprez vn füccés fi fignalé , S. A.pouuoit entrer danslePaïs de Vaud & le sut 
reprendre auce facilité , parce que les Bernois qui auoient enuoyé Érlac & dl 

wateville auec leurs principales forces pour faire la guerreen Sauoÿe & qui 

a rats frefchement d’eftrebattusà Colonges, n'eftoient pas en/eftat de le 

éfiendre : Ceux de Lauzanne ; de Morges ,de Nions & de Venay tendoient 

dé-ja Lesbras pour retourner fous l’ancienne Domination de Sauoye, mais 

Dom lofcph d'Acugna Ambaffadeur du Roy d'Efpagne , ne voulut iamais 

confentir 
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confentir que les trouppes Efpagnoles fuffent employées à cette expedition, 
alleguant, comme Dom Chriftophle de Gueuara auoit dé-ja fait : Que leur 
Maifre les auoit enuoyés pour fecourir S.A.€7 non pas pour luy ayder 4 conquerir Le Duc 
qui voyoit l'occafion belle de rentrer dans fon ancien heritage iniuftemét oc- 
cuppé , en fit de grandes inftances, & propofà à l'Ambafladeur queles Efpa- 
gnols demeuraffent au pais de Gex; & que S.A auec le refte de fes forces entre- 
roit au Païsde Vaud : Toutesfoisles Efpagnols demeurerent fermes dans leur 
- refolution:Etcommeils compofoient la principale force de l'Armée, le Duc, 
- pour ne pas defcouurir ce miftere, 8 pour empefcherla diffipation de fes for- 
. ces,fe contenta de reprendrele Chafteau de Gex,qui fe rendit au Comte Mar- 
£ tinengue, Les Bernois incertains de cette refolution,& craignants pour le Païs 
| de Vaud, prefferent la Paix auec S.A.Bofteten en fut l'entremeteur de leur part. 
Il y eutiournée aflignée à Nions,où le Duc enuoÿa le Chancelier Millet, Lam- 
 bert, lean-François Berliet Seigneur de Chiloup Prefident dela Chambre des 
: Comptes de Sauoye, & René de Lucinge Seigneur des Alimes. Les Bernois y 
* eurent auffi leurs Deputez, par l'accommodement il für dit : Que les anciennes 
. Alliances [eroient rafraifchies, @) que les Bcrnois quitteroient à SA. tout ce qu'ils auoient 
Ë pré Jur elle pendant la guerre fans y comprendre Geneue. 
Le Duc en fuitte de ce Traitté,dont les Geneuois firent grahd bruit, auoit 


| fujet d'efperer que la conquefte de Geneue luy feroit aysée & les Geneuois en L26 


auoient grande apprehenfion; Car S. A. fit faire vn Fort à Verfoy far le bord 
du Lac,& des retranchements prés du Pont de Chancy.afin de garder le paffa- 
ge du Rofhe : De forte qu’auec le Fortde Sainéte Caterine, & deux Galeres 
que le Duc faifoit faire à Euian, pour eftre Maiftre du Lac Leman, Geneue 
demeuroitbloquéc. 

Cette Ville-eftant en céteftat, le Duc partit du Camp pour fe rendre à 
Chambery ,afind’y receuoir le Cardinal Caëtan Legat du Pape que Sa Sain- 
_ tetéenuoyoiten France : Et pañce que S.A.preuoyoit que fi elle vouloit fe {er- 

uit des Efpagnols , pour faire effort fur Gencue , C'eftoit s'engager à receuoir 
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va troifiémerefus ; elle feignit de n’en auoir pas befoin & les renuoyaau Mi- 


lanez auec ce qui reftoit de l'infanterie du Comte Maluezzi. À mefme 
temps que le Duc fut en chemin, les Geneuois prirent le Chafteau de Veigié 
* à deux licües de Geneue par la lacheté de Bataillin Piemontois , qui en eftoit 
. Gouuerneur (que le Duc fit pendre) De là ils rompirent le Pont d'Eftrambic- 
esfur la Riuiere d’Arue, forcerentle Chafteau , nonobitant la genereufe refi- 
ftance qn'y fit le Capitaine Leon Cremonois, pillerent l'Eglife de Peillonex, 
puis fefaifirent du Pont de Chancy & l'abbatirent , Conftant Viualda Che- 
ualier de Malte l'ayant abandonné de peur ; les Geneuois , peu de iours aprez 
füurprirent Verfoy où commandoit le Baron de la Serra, qui feietta dans la 
Tour , où ne pouuant fe defendre long-temps, il fut contraint de capituler; 
Mais le Comte Martinengue qui entra au Païs de Gex auec quatre compa- 
“gnies de Caualerie & bon nombre de gens de pied, leur empefcha de faire de 
plus grands progrez. 

La mort du Roy Henry troifiéme , arriuée en ce temps-là partagea les 
cfprits des François, touchant fon Succefleur : Les Religionnaires recon- 
nurent d'abord Henry de Bourbon Roy de Nauarre: Les bons François en 
faifoient{crupuleà caufe defa Religion; neantmoins quelques-vns, {e range- 
rent à fon party, dans l'efperance de fa conuerfion:La Ligue fouftenoit que luy 


& le Prince de Condé Princes du fang eftoient incapables de füucceder au 
Royaume ; parce que le Pape Sixte Y. les auoit excommuniés,& nomma Roy 
Charles Cardinal de Bourbon; qui prit le nom de Charles X.& fit battrede la 
Mmounnoye d'or & d'argent;mais comme ce Prince eftoit auancé en âge,on péf 
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ila Couronne appartiédroit aprez fon decez:Les Ligueurs 

dans cette miferable conionéture jetterent les yeux fur ne d'Efpagne , ou 
fur l'infante d'Efpagne ,comme Fille de la Sœur Aifnée At rte III. 
à condition qu'elle épouferoit vn Prince de À arles à 
Duc de Mayenne Chef de la Ligue ie Per ans , la He ü sai e 
Guyfe tué aux Eftats de Bloys, rendoit aui 1 fon Fils ed able igne 
Dale de fuffrage;le Duc de Lorraine prerendoit que fon Fils Aifné eftoit preferable — 
à l'Infante d'Efpagnesparce ae eftoit Fils dela Sœur d'Henry 1I1L Charles- : 
Emanuelcomme les autres,fe fla: ta de l'Efperance de reüflir en vn fi grand def- 4; 
fin , à caufe qu'il eftoit Fils vnique de Marguerite de France, Tantedes trois L. 
Dupkix. derniersRoys de France de la Brâche de Valois & publia vne efpece de Manife-f, 
Ten. fte pour l'éclairciffement de fon droit,& en écriuit au Parlement de Grenoble gx 
ar Chabod-lacob & par d'Auize Senateur au Senar de Sauoye , efperant que 
Charles de Simiane Seigneur d’Albigny fort authorisé ence lieu-là, feroit 
agréer cette propofition : Mais les affaires du Royaume & de la Prouince de 
Daufiné eftoient alors entel eftar,que le Duc n'eut autre réponce du Parle- 
ment, finon qu'il falloit attendre ce que refoudroient les Eftats generaux du 
Royaume, Neantmoins comme la France eftoit diuifce & qu'il n’y auoit pas 
d'apparence que le Roy de Nauarre püt furmonter tous les obftacles qui s’op- à 
ofoientà fon inftallation au Royaume:S.A.crût qu’il ne falloit plus diffimu- 
É la raifon qui l’auoit obligée de fe {aifir du Marquifat de Saluces elle fit vnetl 
Declaration de fes droits,changeales Officiers & la Monnoye; fit arborer paré 
tout la Croixblanche au lieu des Fleurs de Lys. La Duchefle Caterine reçeutei 
le ferment de fideliré de tousles Ecclefaftiques, Gouuerneurs des places, Gen-# 
Hf.Difée tils-hommes , Magiftrats, Villes & Communautés du Marquifat, & donna 
toutes les Inueftitures par la remife d'vne épée que tenoit le Marquis d'Eft 
Lieutenant generalde S.A. Sebaftien de Soliers premier Referendaire & Con- 
{ciller d’Eftat reprefentoit le Grand Chancelier de Sauoye, & Auguftin Ripa 
Comte de laillon premier Secretaire d'Eftat en receuoit les actes:Michel-An- 
toine de Saluces Seign.de la Mante fur confirmé Gouuerneur du Marquifat. 

En Prouence , les affaires n'eftoient pas moins troublées, la Valette qui en - 
auoit eü le Gouuernement d'Henry II. auoit rtâché d’y maintenir l'authorité à 
deS.M.contre les deffeins de la Ligue, pour laquelle Aix , Marfille & plu= pl 
fieurs autres Villes s'eftoient declarées: Mais la mort du Roy renuerfa tout,& la ue 
plufpart des places que la Valette auoit reduite à l'obeïffance de S. M. r'entre- 
rent dans le party de la Ligue : Arlesmefmes, qui n'auoit point voulu prendre 
part aux factions du Royaume, fe laiffa entrainer par l'exemple. AinfilaValet: 
te n'eftant pas fort pour reffter à tant de puiffances qui s'éleuoient contre luy,, 
recourut au Duc de Montmorency Gouuerneur de Languedoc & à Lefdiguie#}| 

res Lieutenant de Roy enDauphiné pour auoir du fecours. Les Prouençaux de 
leur coftéen demanderentà S. A. par l'enuoy deBefaudun & de Monts; ce fl 
Prince s'y treuua d'autant plus obligé que la Valette, apres la prife de Frejus M 
s'eftoit approché de S. Laurent présde Nice pour attaquer Antibe: Le Ducs 
commanda à la Duchefle d’aflifter le Comte de Carces & Vins Chefs de la Li 
Nofnd. Bue-Cette genereufe Princefleyenuoya AlexandreVitelli Baron Romain,auec 
HP fa Compagnie de Lanciers, le Capitaine Demetrio Albanois auec la fienne’, 
* Biagin Bonada dela Trinité en Piemont Meftre de Camp d'Infanterie auec, | 
us Don: hommes, & quelques troupes tirées du Comté deNice. Ce fecours at= 
riué en Prouence,fit quitter à la Valettele deffein d’Antibe,mais en recompeñ: | 
{eilfe faific de Tolon que Berre Gentil-homme Niffart luy rendit,nonobftant | 
que Leyni Comte de Fruzafque l’eut engagé à tenircette place pour la Ligte 
& que le Duc en payatla garnifon. 
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Les Ligueurs afigés dela perte de cette place, demanderent de nouuelles 
| forces à S. A. laquelle leur donna la Compagnie de Lanciers de Dom Ferran- Hif.Dife. 
te Noua Milanois, celle de cheuaux legers de Dom Amedée, r $00. hommes 
| de pied Piemontois conduits par le Comte Emanuel de Luzerne, & 800.fous 
| ls charge de Philippes de Soliers Seig.de Monafterol, 6. pieces d’Artillerie 8e 
| des munitiaqns.La reueuë s’en fit à Nice où eftoit Vins qui toucha douze mil 
efcus pour payer la Caualerie:Leyni fut declaré Chefdu fecours ; leur premier 
exploit fut le fiege de Grace qui fe rendit à Compofttion : Mais Vins y fut tué 
5- d'vnemoufquetade:Leyni y laiffa pour Gouuerneur Monafterol auec fon Re- 
 giment,& prit en fuite Gordon & Calian. Le Comte de Carces(apres la mort 
| de Vins)refté feul Chefde la Ligue,entrepritle fiege de Salon de Craux, dont 
| le Faux-bourg fut d’abortemporté parle Comte deLuzerne, maisla Valette Dupleix: 
| fit leucr le ficge auec perte des fiens. Le Duc de Nemours qui commandoit à 
Lyon pour la Ligue,eut aufi recours à S. A laquelle luy enuoya le Marquis de 
la Chambre auec 400.lances & 2000.hômes de pied:Cependant les Deputés Æif.Dif. 
de Berne qui deuoient venir ratifier & iurer la derniere paix faite auec S. A. 
|ayans fçû en chemin la prife de Verfoy parles Geneuois (dont ils eftoient en 
ombrage, à caufe du paffage du Pays de Vaud ) s'en excuferent , dilans que les 
5 principaux du peuple n'en agreoient pas les articles. Le déplaifii qu'en reçeut 
! le Duc, fut fuiui d'vnautre plusfenfible:Le Comte de laRoche de la Maifon de 
L Flotte en Daufné,Briquemaut & le CapitaineColet au mois deanuier x $20. 
© furprirent Barcellonnette où commandoit pour S. À. Alex. Grimaldi Seig.de 
Bueil aucc garnifonde Piemontois : Bueil fut mené prifonnier à la Valletteà 
Cifteron,& Colet demeura Gouuerneur de Barcellonnette.La Ducheffe ayant 
| çù la perte de cette place, de l'aduis du Marquis d’Eft, commandaà Charles 
: Comte de Luzerne Gouuerneur de Cony;,de s'auanceriufqu'à Bercés,pourem- 
| pecher que les ennemis n.paffaflent l'Argentiere,enuoya le Capitaine Hercu- 
les Negro à Demont pour le fortifier,dont Iean Bap.de la Ruuere Scig.de Cer- 
- cenafque eftoit Gouuerneur.Druent eut ordre de feietter dans Cony,& Iean- 
| André de Scalengo Comte de Piozafque auec 200.hommes de pied tirés de la 
de Citadelle & de la Garnifon de Turin,fe rendit aupres du Comte de Luzerneà 
il Bercés.La perte de Barcellonnette fut fuiuie de la prife du Fort de S.Paul für la Lefdig. 
< frontiere de l’Ambrunois par Lefdiguieres.Cette nouuelle fit partir le Ducen 
e- diligence de. Chambery, laiffant pour commander en fon abfence deca les M$" au 
: Monts ,Dom Amedée de Sauoye Marquis de S. Rambert, PrBerlier, 
Les Geneuoïs en mefme temps fe mirentencampagnecommandés par 
Coffay-Lurbigny,prirent le Château de la Baftie-Belregard au Pays de Gex par 
compofition, puis celuy de Gex,où il n'y auoit que 60.foldats du Regiment de 
Martinengue quife rendirent apres 300. volées de canon : Dom Amedée en- 
uoya au fecours Ioachim de Rye Marquis de Treffort, auec quelques compa- 
gnies d'Efpagnols & la Nobleffe de Breffe ; mais pour eftre arriué trop tard;il 
. s’en retourna depuis la Clufe:Ce qui fut vne grande faute,parce que les Gene- 
uois apres la prife de Gex,ayans fçeu que le Marquis de Treffort eftoiten che- 
min pour les venir attaquer,s'eftoient retirés en defordre à Geneue,& auoient 
faifsé leur artillerie à la campagne :Etcomme ils apprirent que Treffortauoit 
rebroufsé chemin, ils reuinrentau Païs de Gex, prirent le Chafteau de Pierre, 
dont Arfneseftoit Gouuerneur, le brülerent & batirent vn Fort fur le détroit 
du Rhofhe vis à vis de la petite Clufe qu'ils auoient prife ce qui les enhardit 
d’aflieger Le Fort de la Clufe qui ne pât eftrefecouru à téps par Centono Meltre 
& de Camp d'Infanterie Efpagnole & par Sonnas Gerbais que Dom Amedée y 
Sauoit enuoyés. Le Capitaine Iean-Louys qui en eftoit Gouuerneur ,n’auoit 
… plus que 30. hommes quand il capitula. Cependant Albigny qui s'eftoit em- 
AN VERS pare 


LeGig.  millehommes de pied, & afliegea le C 


Mem.Ms. Par Sonas; ‘ella 
duprefid, d'eftre fecouru par Leldiguieres.i 


Beilict. … v fi laifsé Gouuerneur: 
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£ le pour la Ligue, & our le Duc de Nemours, en fortit auec 
La D rca hafteau de Montbonodenla Valée de 


Grayfuaud3 fur la Riuiere del'Ifere,où commandoit pour Lefdiguier es Beau- 
mont-Côbourfier Genril-homme Daufinois.Dom Amedée donna à Albigny 


4000. hômesde pied, 0o.cheuaux Sauoyfiens & 6. pieces de canons coduits 


auec celail preffa fi fort Beaumont,que ne voyant point d’apparêce 
il rédir.Chappot Gentil-homme Sauoyfien 


De là Albigny & Sonas prirent le Fort de Gieres.Le fe. 
de Prouence auoiéttiré du Duc n'empécha pas que la 
Valette qui fe fortifioit tous Les jours n'eut de grands auantages fur eux: Ainf 

fe voyanscontraints à fe foûmettre à leur ennemy par la foiblefe de leur par- 
ty,ils s'affemblerent à Aix, où il fut conclu que l'on femettroit fous la prote- 
étion du Duc,& qu'on le choifiroit pour Comte & Seigneur du Païs de Proué- 
ce; àlacharge qu'il releueroit de la Souveraineté de celuy queles Eftats du 
Royaume ( conuoqués à Paris par la Ligue )éliroient pour Roy ; les Prouen- 
çaux efperans par vnoffre fiauantageux d’interefler plus fortement ce Prince 
Xeurconferuation, & à la manutention de la Religion Catholique en Pro- 
uence. Le Comte de Carces en donna aduis au Duc par leBaron de Meüillon, 

& depuis Eleazar de Raftel Euefque de Riez, Ampus dela Maifon de Caftella- 
ne : Oife & Fabregues Aduocat, depurtès des Etats de Prouence, fe rendirent à De 
Turin, pour fupplier S.A d'accepter leurs offres. Le Duc leur donna audiance # 
enfon Palais l'1 1.de Mars : ç90.Fabregues fit la harangue, & luy declara : Que ps 
pour lesrares qualités de fa perfonne, les Prouençaux l'auoient choiff pour leur Comte @) 15% 
Seigneur, fe iettoient entre [es bras er luy demandoient fa proteëtion.S. A. s’excufa fur la 
guerre de Geneue & fur la grandeur decetre entreprife;Neantmoins prefsé des 
Deputés, il agrea leur choix, & leur protefta qu'ilfe comporteroitenuers les 
Prouençaux auec tant de luftice, qu'ils n'auroientiamais fujetde s’en repentir; 
leur demandant feulement du remps pour en écrireau Roy d'Efpagne & an 
Duc de Mayenne. 

Les Deputés fatisfaits de cetteréponce s'en retournerent, laiffans Fabregues 
en qualité d’Agent auprez du Duc, quià mefine temps enuoya Leyni Comte 
de Fruzafque en Efpagne, & la Croix-Lambertau Duc de Mayenne :1l fem- 
bloit facile à Leyni d'auoir le confentement du Roy d'Efpagnecar comme ce | 

| 
| 


cours que les Ligueurs 


Prince afpiroit à la Couronne de France,par la deftruétion d'Henry IV. & de 
tout fon party,il deuoit eftre bien ayfe que le Duc fon Gendre saccommodits 
de la Prouëce, pour affoiblir fes ennemis.LeDuc deMayenne defon cofté auoit ief 
trop d’affaires au cœur du Royaume pour fonger à la conferuation de la fron-%® 
tiere.Leynireuenant d'Efpagne auec Tean-Baptifte de Taffis, apporta lesaffeurä- Du 
ces de l’agréement,&Tallis les ordres pour feconder les deffeins de S.A.Le Duc Mél 
de Mayenneenuoya fon confentement par Royflieu,aprez les coferences que 
Villeroy eut de fa part,auec Pobel Baron de PierreAmbañfadeur de S.A.en Fra 
ce; mais les Efpagnols ioüoient vn autre jeujcar quoy qu'ils témoignaffent de 
fouhaitter que la Prouéce fut foûmife à S.A.neantmoins leur deflein eftoit de, 
l'empécher:Ils y confentirent feulemét pour détourner le Duc du fiege de Ge 
ncucen quoy S.A.fit vne grâde faute côtre l'aduis des principaux de fon Cofeil} 
qui jugeoiét plus vtile àce Prince de s'attacher à la conquelte infaillible d'ynet 
place fi importate, que de s'expoler au hazard d’vne guerre hors de fes Eftats. 
Gcorge de Mouzy Côte de Montreal qui fut de ce fentiment, en fut difgracié» | 
En attendant ces grands preparatifs & le voyageque S. À. fe difpofoit de 
faire en Prouence,il falloit reprendre Barcellonnette:L.eDuc s'approcha iufqu'à IN 


Aif.Dif. Saluces,& fes trouppes aprez s'eftrefaifies du Chafteau de Jaufer,& empéché cell 


la fortification du Chaftellard , inueftirent Barcellonnette:Colet Gouuerneur, | 
promit. | 
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promit de capituler,pourueu qu'il vid le canon, Hercules Negro,qui cornmä: 
doit au fiege en l'abfence du Comte de Luzerne ( que S.A-auoit nommé Gou- 
luerneur de la Ville & Citadelle deTurin)en demanda à Charles Rafpa de Ver 
‘cel qui auoit charge de l’Artillerie à Conysceluy-cy en écriuit au Duc , qui ne 
Itreuua pas à propos que Le canon allät plus auant que Demont : Le Capitaine 
| Thomas de Vinay fat à Cony de la partde Colet,pour voir partir lecanon;ce 
qui perfuada aux Piemontois & aux Efpagnols que le fiege de Barcellonnette 
| ne dureroit gueres;mais Colet ayant donné aduis de toute fa pratique à la Va- 
lette & à Leldiguieresiils luy enuoyerent 200.Cheuaux & de l'Infanterie,pour 
* furprendre l'artillerie,croyäts qu'elle pafferoit la montagne de | Argentiere;ils 
|‘treuucrentles noftres à Falcon conduits par Petrin Ponte Cheualier de l'Ordre 
| de Sean de lerufalem,les mirent en fuyte;& bien en dit que le canon n'eftoit 
! pas venu, car il y fut demeuré auec le bagage des Piemontois & des Efpagnols. 
Le Duc irrité de la lafcheté des fiens , mit fur pied, de nouuelles trouppes, 
: dont iMlonna la charge au Comte FrançoisMartinengue General de fa Caua- 
! lerie, qui auec la copagnie d'hommes d’Armes de S.A.celle decheuauxlegers 
! de Dom Cefar d’Aualos, de Boniface Comte de Vinciguerra, du Comtede la 
| Trinité,du Comte François Ville Ferrarois,cinquante Archiers de la Garde du 
Duc, s 00.hommes de pied Piemontois , & 300.Efpagnols,fitles approches de 
_ Barcellonnette,le prit par capitulation & en fuite le Chafteau de Miolans, qui 
| n'eneft pas eloignié:Etcomme il vouloit attaquer Lozet,afin qu'il ne reftat rié 
| aux ennemys en cette Valée;il eût érdre de S.A.de paffer en Prouence auec les 
| pus qu'ilauoit pour fecourir Pignan afliegé parla Valette.Le Comte partit 
en diligence laiffant le meftre deCamp SalinasGouuerneur de Barcellonnerte, 
8& Dom Pietro Caftro auf Capitaine Efpagnol à Miolansilioignit lestroup- 
. pes dela Ligue aupres de Digne commandées par Ampus & par Chaftellard 
Confciller du Parlement d'Aix, & mit le fiege deuant S: Maximin:Cette place 
fut battüe de 4.mil coups de canon; & quoy qu'il y eût vnebrefche de plus de 
300.pas; Ampus en l'abfence de Maïtinengue netreua pas à propos de faire 
donner laffaut & fe retira,dontil fut forcblafmé : La Valette n'eftant pas afés 
fort, pour tenir la campagne,s'en alla à Cifteron;Lefdiguieres de fon cofté prit 
Briançon rendu par Clauezon quien demeura Gouuerneur,puis le Fort de Ri- 
- folesles noftres prirent celuy de S.Paul que Lefdiguieres reprit incontinent & 
: en fuite le Fort d’Exilles en la Valée d'Oulx par la perfidiede Poneenac, non- 
| obftantles empefchements qu'y aporta Sonnas, où il perdit 300.hommes & 
| JesCapitaines de Montaigre & Valier, le Lieutenant du Marquis de Treffort, 
» Treyflerue, la Raëre & S.Tonon y furent pris prifonniers. 
En Sauoye, Dom Amedée ne pouuant digerer la prife de la Cluze par les 
Geneuois , partit de Chambery; fit fortir 2.canons du FortdeS. Caterine & le 
* battitfi viuement qu'il contraignit les affiegés de l'abandonner:Le Marquis de 
Treffort & la Nobleffe de Breffe fe treuuerent à ce fige; Ambrofio Bindi Gë- 
*rilhommeltalien y fut laifsé Gouuerneursde là Dom Amedéealla au Pays de 
$ Gex faire le degâc: Les Geneuois luy drefferent vne embufcade dans laquelle 
* donna Chriftophle d'Vrfé Seigneur de Buff, qui menoit les enfans perdus, il 
1 fut blefsé d'yne Moufquetade à latefte ; mais Dom Amedéé venant à {on {e- 
cours fit charger la Caüalerie des ennemys parles cheuaux legersde Philibert 
* de Rye Baron de Balançon, qui les menabattant iufqu'aux portes de Geneue; 
Leur Infanterie fut entierement deffaite, & les Geneuois y perdirent plus defix 
cents hommes: En reuancheils firent des courfes en Chablais fous la conduite 
de Guillaume de Cluny Seig.de Conforgien & pillerent Crufilles en Geneuois. 
Mais files Armes du Duceurent quelque fauorable fuccés en ce Pays Hàsil 
fat mal feruy ailleurs;car Peliffon laifsé Daufinoïs, qui désle commencement 
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de la guerre s’eftoit ictté dans le feruicé de S. A. changea de party; furprit le 
Pont deBcauuoyfin,en chaflaleRegiment du Colonel Jean-Louysemmenales 
Capitaines prifonniers & prit auec la mefme facilité lesChafteaux de Belmont 
& de Tullins. A mefme temps Sancy reuenua Geneue furla fin de Decembre 
1520. donna du cœur aux Geneuois par la prife d'Euyan : Dom Amedée crai- 
gnant qu'ils ne fiffent progrés en Foucigny.enuoya garder les deftroits desVa- 
lées d’Aulps & d'Abondancestellement queSancy apres auoir rodé longtemps 
en Chablais autour des Alinges où il ne püt entrer , prefsé d’ailleurs de viures 
& d'argent, fut contraint de fé retirer en Suyfle. 
Les Bernois & les autres Cantons proteftans ennuyés de voir fi longtemps e 
Häf-Dif. |, guerre à leur voyfinage,folliciterent le Duc de confentir à vne Diete conuo-# 
quée àS.Maurice en Chablais, afin de voir les expedients que l'on pourroits. 
1 prendre, pour laiffer Geneue en Paix, S.A.y enuoya le premier Prefident du Se- F 
nat de Sauoye ; Le Comte de Montreal & Lambert : Mais ce fut fansfruit.  @ 
Cependant, leDuc prelsé par les Prouençaux,par lePape,par leDucde Maye- : 
| ne & par les Efpagnols de pañler en Prouence, donna les ordres pour le com- 
| : mandement de fes trouppes:Le Cote deMazineûtvn Regiment de 2000.h5- 
| mes de pied,Gafpard Purpurat vnde 1200.8 Cefar Voluera vnautre de 800. 
| hommessoutre cela Son À. fitleuer 30.Compagnies de Cheuaux legers fous la 
IAA côduite de François d'Arconnas deRafaël de Foffa Gentils-hommes Milanois 
| Ur & du Conite François Ville.Doin Sañche de Salinas Fils du Mettre de Cam 
QUE [AL Salinas, auoit $0. Lanciers fous fa Charge, & 50. Arquebufiers à Cheual Ef- 
| pagnols, Dom Garcia Siglier Capitaine Éfpagnol vne autrecompagnie d’Ar-M 
fl | quebufiers iCheual;outre cela,le Duc leua vne Compagnie de &o .Gentils-ho- 
{nl | mes quile feruoient à la Chambre & à la table , quialloient aux occafions ar- 
pl fl imés de toutes p eces & n'abandonnoient point fa perfonne, dont S.A. fe de-= 
clara Capitaineisle Lieutenant fût Louys de Scalengo Comtede Piozafque:Le à 
| bel Duc mena laDucheffe de Fofta à Turin, puis prit le chemin deNice,ap res auoir ei 
+ EIRE donné l'ordre de la marche à fon Armée. Lefdisuieres, pour le diuertir de ce a 
RO voyage fit quelques entreprifes fur Barcellonnerte lefquelles ne reuflirent pas; 5 
| aucotraireLeyniCôte de Fruzafque,qui deuoit aller en Prouéce auec quelques 
crouppes,s’eftant auancé au Fort deS.Paul,que Lefdiguieres auoit pris quelques 1 


LUN mois auparauant,obligea lCommandant de rendre la place,où il mitGouuer- ” | 
neur [ean-Dominique Strata d'Yurée,S. A. laiffa auffi fur cette Frôtiere Sonnas 18l 
| auec 2000.hommes de pied Sauoyfiens &Bourguignons & 400.Cheuaux Pie- se 

Ill | montois & Italiens, pour refifter aux attaques de Lefdiguicres. 
it 1 Le Duc partit deNice auec toutes fes forces qu'il auoir deftinées pour la Pro- él 
tu À jp ‘: uence le 16 du mois d'Ottobre;accompagné de 2.Prefidéts du Parlemét d'Aix, del 
PI | © quil'eftoiét venus preffer de fe mettreen chemin;il paf à Antibe,puis àGrafle ES 
REIN ‘ & prit les Chafteaux de Grolieres,de Seremôt,de laTorrette & de Mons,où la ten 
l Valette auoit mis garnifon;ces 2 derniers lieux fe rachetterét du pillage pour #4) 
|| | 20.mil efcus:de là S.A.voulut attaquer Frefne,S.Tropés,ou Tolô;maisAix eftat 
bloqué & prefsé,les Députés firét prédre à S.A.la route de Draguignan.Crequi, M 
Ampus,Oile, Mairargues &FabreguesProuéçaux:Le CoteMartinégue & Ota: 
ue Henry Comte de Crerieu l'allerent ioindre à Mairargues. Le Comte de 
Carces enuoya auf vifirerle Duc parlaMole , pour s'offrir à luy atec tous es 
El amys,maisChreftiéne d'AguerreCôtefle de Säult, laquelle auoit beaucoup cô- M 


| 
A2 ibué à Ÿ. = o : æ = | 
(nl tribu à l'eledhio que lesProuençauxauoïét faire de la persône duDuc,eftät en- 
| 


a. 
FU ré en ialoufie côtre leCôte de Carces, dôt elle vouloit affoiblir l'authorite, fic | 
l4 | | À 0 le moyé de ceux qui approchoiét d e plus prés leDuc, queS.Arefu- ! 

a ces ohres, & pria Carces de demeurer chés loy.fansrien entreprendre, iuf- 
| LUE qu'a cé que fon iccominodement fut fait auec la Comteffe de Sault. 


| Le 
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_ -Le Ducfut reçeu partout auec vne magnificence incroyable, il arriua à Aix 
le 18:de Nouembre; mit pied à terre au logis dela Comtefle de Saule., y fouppa 
| auec toute.la Noblefle quil’auoit accompagné ,&alla coucher au Palaisdel'Ar- 
* cheuefché qu'onluy auoit preparé;le lendemain S.A.fit fon entrée folemnelle en 
cette forte. Premierement parurent les Compagnies d'Arquebuliers à cheual du 
Capitaine Solare; de Gonzagues , de Salina Efpagnol., du Comte Boniface de 
+ Vinceouerre, & d'Alexandre Viteili; Trente Cornetres de Cauallerie Prouença- 
| le & Italienne ,entrautres celles du Commandeur de Mareille ,du Baron de 
Meüillon,de Vitelli, de Dom Amedée,d’Arconas,de Foflar, du Comte François 
| Ville,;des deux Mairargues,de Ferrante Noua, de Demetrio Albanois,du Comte 
| deBat,du Cheualier de Mairargues,d'Oyfe,d'Ampus,de Vins,de Biofc;du Com- 
te de Suze, de Cucuron, du Comte de Sault,&.de la Barbent. Les Pages de l'E: 
| cuyriedu Duc veftusde Velours iaune auec des pañlements d'or,alloientenfuit- 
te aprez la Nobleffe de Prouence; les Gentils-hommes dela maifon de S.A.fà 
Compagnie de Gentils-hommesarmés detoutes pieces.trois Pages àcheualidont 
| lvn portoir le bouclier du Duc, l'autre la cuirafle 8 Je 3 de cafque , les braffars 8e 
| la lances les Herauts d'Aoufte, de Chablais, de Sauoye , de Piemonr & de 
Ordre de l'Annonciade, les Cheualiers de l'Ordre qui fe rencontrerent à la 
ceremonic,fçauoir Leyni Comtede Fruzafque,le Comte de Mazin,& le Comte 
François Martinengue : Apres eux marchoiten qualité de Grand Efcuyerde Sa- 
uoye le Comte Sylla de Roëre de S.Seuerin.les deux Prefidents de Prouence,qui 
| eftoientallé querir le Duc à Nice, les Pages de la Châbre, les Gardes d’Archiers 
nd’Arquebuziers & de Hallebardiers;puis S.A.fur vn cheual blanciles Deputés du 
Pays luyallerent vne lieuë aurencontre.luy firent harangue & fe ioignirent à elle 
| pour la faiure, lesieunes gens de la Ville veftus des liurées du Duc luy firentaufli 
| leur compliment:Aprés vint la Chambre des Comtes,puis leParlementen corps 
| qui haranguerent à leur tour ; & fe mirent à la fuite deS. A. laquelle entra dans 
* Aix en cét equipage ; les Confuls luy prefenterent le Daix à la porte de la Ville, 
| mais le Duc lerefufa, difant que cét honneur n'appartenoit qu'au Roy : Il pafa 
? {ous vn Arcde Triomphe orné de quatre Statuëés, dont l’vne reprefentoit Jupiter 
aucc fon foudre & cetteinfcriptio IOVI CONSERV ATORI : La z.efto cl Ef 
peräce auec vn amas de Heurs,& ces mots SPEI PVBLICÆ.La 3.la Felicitéauec 
le Caducée , & la Corne d'Amalthée & ces paroles FELICITATI PVBLICÆ. 
La derniere eftoit le Dieu Mars auec la Lance & l'Efcu , & cette infcription 
MARTI VLTORL. & fur l’Architraue de l’Arc eftoient ces Vers, 


tn gregiam laudem € nomen memorabile quarit 
© arti facratus , Phabo facratus Achilles 

à rea dum miferos lampas Phæbea férenat ; 

2 egleclam Lidei Dinam imperterritus Heros , 
Nrbis ad antique fupientem excepit Afylum. 

tn fo nouus Fidei vindex, Revina triumphet 
tata harefis Jpoliss , [iRelligionis honore , 

D eferte hanc Phineus , aderit mox altera Gorgon 
“= astitia , Populues pofthac cum Pace fruetur. 


Le Duc ayant trauersé toute la Villecomblé de benedictions & d'acclamations, 
 defcendic à l'Eglife où l'Archeuefque auec le Clergé lereceur,puis fe rédit en fon 
logis,où Le lendemain la Cour de Parlement, la Chäbre des Côpres, les Confuls 
de La Ville & les Depurés du Pays l'allerent de nouueau complimenter & le re- 
mercierét de la bonté qu'il auoit eïie de quicer fes Eftats pour les tirerde l'eppre£ 
fon. A quoy S.A. fit refponce : Que la grande confiance que l'on avoit eii en ellel'obli- 


geois äexpoler fes Estats à @r fapropre perfonne pour leur conferuatios. Le 13. du mefine 
j PTS mois 
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mois de Nouembre lé Diic entra au Parlement ; & fur Les requifitions d'Hôno- 
rat du Laurens Procureur general du Roy ; il y eut Arreft ie lequel du confen- 
tement des trois Eftats du Pays, fut donné àS.A.Toute authorité  @? commandement 
des Armes 6e) de la Police en Prouence ; pour la con ferwation de la P rouince en l'omion de 
La Religion Cathalique, Apoftolique é> Komaines anthorité de l'Eflat Royal 6 Coéronne 
de France. Peu deiours aprez le Duc fe mit en Campagne auec fon armée, prit 
la Ville de Salon paraffaut,& Le Chafteau parcompoñtro:De là S.A.pañla iufqu'à — 
Miramas, qui ferendit & en fuite Roques & Lumonsen elle forte qu'il ne reftoit ne 
des enuirons d'Aix à prendre que Trets: mais parce que lestrouppes du: Dui eni des 
viuant {ur le Pays amy y apportoient autant d'incommodité que de proft;il refo- 

lut de leur faire paffer la Durance,& de les faire fubfifter en Paysennémy. Alin- 
fant Mcrindol,Lauris,Lourmarin,la Tour d'Aiguez, Apt & plufieurs autres lieux 

de petite confideration luy ouurirent les portes fans attendre lecanoñ;Grandbois 
Chalteau affés fort,où commandoit Chambaut pourla Vallerte, fücafiegé 8 bat- 

tu de huié pieces de canon;la brefche faitte.les Sauoyfiens leftätallés reconnoi- 
ftre,furent repouflezsneantmoins Chambaut ne pouuant plus refifter,en fortit la 
nuit , & abandonna la place. Alexandre Vitelliauec fa Compagniede cheuaux 
legers luy donna en queüe,& luy tua de fes gents.Aprez la prife deGrandbois,le = 
Duc affiegea Pertuis, mais le vingt-huiétiéme de Decembre iltomba tantdenege RE 
qu'il fur contraint de fe retirer : où ce Prince donna vne merucilleufe preuue de a 
fon courageicar eftant demeuré feul auec 20.des fiens pour fauorifer laretraite der 
fon arillerie, & de fon bagage,les Ennemys firent vne fortie pour l’artaquer, de . 
forte que voyant fon artillerie en extreme peril, s'illafchoitle pied;iltintbon, & Pin 
obligea les ennemys de rentrer dans Pertuis,croyants quele reftede l'armée de S.1158 
A:eftoit derriere lefront,qui paroiffoit.Le Duc voyant lafaifon forrauancées’en 
retourna à Aix,& mit fes trouppes en quartier d'hyuersaprez'auoir fait rauirailler 
à la priere de la Comteffe de Sault, le Chafteau de Meüillon affiegé par Gou- 
uernet, 

Lefdiguieres aprez la prife d'Exilles fit vn tour en Prouence ; pour ayder la 
Valette, & à fonretour,fachant que le Marquis de S:Sorlin'auoit tiré des Troup- ;44 
pes de Grenoble pour attaquer Vichy en Auuergne , &:nÿ auoit laifsé que deux 2 
Compagnies d'Infanterie & vne de Cauallerie ,iltacha dela farprendre par l'a- gl 
drefe d'vn nommé Simeon ; mais n'ayant pä s'emparer de la Tour du Pont, rend 
il en forma le fiege. Cependant le Marquis de faint Sorlin vint à Chambery | 
aucc destronppes de Lyon , & d'Auuergne , pour fé ioindfe à celles quélé Maï- par 
quis dela Chambre , & Sonnas par ordre de Dom Amedée deuoient amener, al 
pour fecourir Abbigny Gouuerneur de Grenoble : mais cetteionétion ayant trop E ! 
retardé , à caufe de trois mille Neapolitains que le Marquis de Treuic amenoit, pu 
foudoyés par le Roy d'Efpagne, les noftres eftants arriués à Goncelin y treuue- É 
rent Albigny > Qui aprez auoir fouftenu le fiege cnuiron vn mois dans vue fi a 
mautaife place; contre l'intention du Parlement, & des habitants ennemys des E| 
fatigues de la guerre , & diuisés en diuers partys , dont les vns tenoient fecretc- | 
ment pour Lefdiguieres , auoit efté contraint de rendre Grenoble par compofi- | 
. la fin du mois de Decembre : Lefdiguieres efchauffé par ce fuccés , aflie- 
sa ue . Efchelles en Sauoye , que le Capitaine Corbeau rendit aprez El 
Far \ ccanon ,mais en recompenfe Ican de’ Faucoi Seigneur de y] 

par ordre de l1 Ducheffe pritBarcelonnetté par cfcalade, & en eut leon! 
Gouuernement. EN 
7 Fee à ee année, les Valefans donnerent à. À. vne partie du corp hi | 
€ Protecteur de la Royale Maifon de Sauoye , &'en confider= pi) 


tion de cette picufe liberalité : ; San de} 
SHCUls Valley. iberalité, le Duc leur quitta la Türifdiétion, & la Monts] 


Jean Geoffroy de Ginod Euefque d'Aoufte alla fur les lieux 159) 
: prendre 
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prendre cette pretieufe relique , accompagné de quelques Cheualiers de fin 

Maurice, & la porta en l'EglifeCathedrale de Turin , où la Ducheffeauec les 

Princes fes Enfans , afliftée de huiét Euefques, du Nonce, des Ambaffaideurs 
| d'Efpagne, & de Venife, la reçeuten grande folemnité. 

Les Geneuois,aprés auoirinutilement attaqué le Chafteau de Coudrée fi- 
| tuéfur le bord du lac, ne firent point d'entreprife iufqu'au retour de Sancy, le- 
quel ayant attrappédans la Foreft de Rinsfeld cent mil efcus appartenantsau 
Roy d'Efpagne, ramafla quelques trouppes du cofté de Balle, & s’eftant 
| iointtrois Compagnies de Caualerie Albanoife qu'André Huraur Seis, de 
| Maïfle Ambaffadeur de France auoit enuoyées de Venife ,& que l’on croyoit 
| eftre foudoyées par les Venitiens, commandées par Paufanias Brachiaduro , 
| par les Comtes Murio & Leonard Porto Gentils-hommes Vicentins , & par 

Nicolas Nafo Florentin, & à vn Regiment d'Infanterie Suyfle, conduit par 
Dicsbach Bernois , s'en vint à Geneue, & aydé de Lurbigny & de Co 
gien,fit d’abord attaquer Boringe au mois de Januier 1591 Les Efpagnols, & 
les Sauoyfiens qui eftoient à la Roche; fortirent pour le fecourir , commandés 

. par Chriftophle de Gueuara chef de la Caualerie Efpagnole ; mais ils tombe- 
rent dans vne embufcade que leur drefferent les cheuauxlegers Albanois, où 
| Geuara fur tué : Boringefe rendit enfuite; mais Pierre Charue Gouuerneur de 

Bonne, seftant mis en chemin pour le reprendre , les Geneuois l'abandon- 
| nerent.En ce temps-là Guitry,& Anglure-Autricourt par ordre du Roy ame- 

nerent aux Geneuois trois cents Cheuaux, & quinze cents hommes de pied, 
e & afliegerent Verfoy que les noftres auoient pris vn peu auparauant ; Com- 
. pois en eftoit Gouuerneur ; qui fit tout ce que l'on pouuoit agtendre d'yn 
* hommedecœur: à.la fin ne pouuant plus tenir, il capitula. Guitry apres la 
s prife de Verfoy attaqua Euÿan où commandoit Bonuillars ; celuy-cy n'ayant 
É pà conferuer la Ville, fe ietta dans le Chafteau , où aprés s'eftre deffendu long 
temps , il fit 2 compofition. Les François prirent auffi le Chafteau de Polin- 
- ge, & vouloient allerà Bonne; mais fur l'aduis qu’ils eurent que Dom Ame- 
X dée ,aucc le Marquis de Treffort , Oliuares, Sonnas & le Comte de Chafteau- 
= neuf venoient à eux, fe retirerent en defordre, & abandonnerent Polinge & 
! Verfoy: Sonnasles fuiuit iufqu'auprés de Monthous, les chargea & y fut tué 
auec cent des fiens, Dom Amedée qui eftoit delà la Riuiere d’Arue, & qui 
auoit defapreuué larefolution de Sonnas, menafes trouppes du cofté dela 

Roche, & de la Bonneville. 

Or, quoy que les François euflent feruy Geneucauantageufement, toutes- 
= fois les Habitans ne les pouuoient plus fupporter; cela obligea Sancy de s'en 
< retourner en France parle Comté deBourgogne , & Guitry d'aller en l'armée 
e du Marefchal d’Aumont, qui faifoit la guerre à la Ligue en Bourgogne : Le 
. Marquis de Treffort Gouuerneur de Breffe le fuiuit iufqu'à fainé Iean de 
. Lofne , & luy deffit fes deux compagnies de cheuaux legers Albanois & Toma. 
& prit prifonniers le Comte Leonard Porto , le Comte Tarquinio, Ancha- 

» ran, & Thomas Fulgofe Gentils-hommes Italiens , le Comte Bartelemy Nie- 
uo de Vincence, & Bracchiaduro Albanoys y furent bleflés, & s'efchaperent 
auec beaucoup de peyne : le Comte Porto fut mené prifonnier à Bourg, d'où 
ile fauua ; Erya, & Bouuens qui auoient accompagné le Marquis de Treffort 

= encette expedition,rencontrerent à leur retour au port de Toyrette,le Baron 

. d'Aubonne , & fon Fils, qui fuiuoient Guitry & lesarrefterent. Le Marefchal 

ë d'Aumont, aprés auoir mal reuffi au fiege d’Authun , vint en Biefle:, où 

: Alf quelques courfes ; mais eftant appellé en Auuergne contre le Duc de 

, Nemours, il laiffa le Capitaine Vernoble auec cinq enfeignes àRomenay, 

€ > : < *« . él A 

qui rendit depuis à diferetion au Marquis de Treffort, & au Baron de 
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Tianges Gouverneur de et ia ns conduit prifonnier à Bourg, 
ue h Duchéfea c 
& RE r FR Ke Dac Ait, où il fit conuoquer vne affémblée gene- = 
Noftrad. déceler mefine fit l'outierture par vn grand difcouts ; le füjet eftoit POUr dep 
RTE moyens de continuer lé guérre, preuoyant bien que Lefiguieresis 
qui auoit pris Grenoble , & les Efchelles ne manqueroit pas de defcendre en 
Prouence. $. À. offrit d'entretenir àfes frais LB Én de Prouence ,&la 
Genre; l'infanterie effrangere & PArtillerie,& que Le furplus fût à la charge du 
Pays; mais les Deputés de Prouence ayants declaré qu'ils n'auoient point de 
fond, il fut refolu que l'on demanderoit fecours au Pape, & au Roy d Efpa 
gne. Et parce que par les brigues de la Comrelfe de Sault , le Peuple d'Aix 
commençoit àfe mutiner fur le bruit qui couroit qe le Comte de Carces y 
deuoit venirsle Duc le pria par Vauclufe de ne point venir,iufqu'à ce que 
toutes chofes fuffent calmées ; l'Eucfque de Riez & Fabregues furent deputés 
our aller en Efpagne , & Laurens à Rome; mais le Duc ayantconfideré 
peer in decetteaffaire,refolut d'aller luy mefme en Efpagne. Les Mar- . 
PEAU feillois qui auoient efté long-temps diuisés Je prirent d'yaller;il y arriua le En 
Ro uit. 2. de Mars fuiuy de la Comtefle de Sault , & y fut reçeu auec vne folémnité se 
deMa. extraordinaire : on luy offrit le Daix à la porte de la Ville; mais il lerefufa@) 
comme il auoir fait à Aix, & le fitporter dix pas deuant Iuy; il ne menoiriÿs 
auec foy que fa Maïfon, {es Gardes ordinaires » fa Compagnie de Cheuaux 
legers, & Crequy Fils de la Comtefle de Sault.Son feiourà Marfeille ne fut pas 
long ; il s'embarqua fur vne Galere, laquelle portoir le Prefident lanin ( quelesn 
Hifler. … Duc de Mayenceenuoyoiten Efpagne, )& vn Ambaffadeur du Duc de Lor2Paf 
2 raine. La mer {e treuuant troublée,le Duc fut contranit de s’arrefter pour o 
quelque temps àla Tourde Bouc. Il arriua à Madrid le 25. du mefme moisi 
de Mars; le Roy d'Efpagne accompagné du Prince fon Fils, luy aïla au ren- 
contre demy lieuë , & le reçeut auec descarefles & des ciuilités extraordinai-+ 
res. 
Or , pendant que S. À. negotie en Efpagne pour fecourir les Prouençaux 
voyons ce qui {e pafla en Prouence, où le Comte Martinengue eftoit demeu-4f# 
Æif.Dif. ré fon Lieutenant general. Lefdiguieresayant cftc prié par la Valette d’y al-15 
ler pour arrefter les progrés de la Ligue, attaqua le Chafteau de Sault, d'où Fi 
il fut repouffé ; cela pourtant ne le rebutant point, il refolut d'afieger Digne; 
Martinengue y enuoyaen diligence le Comte Boniface de Vinciguerra auec 
deux cents Cheuaux ; ce fecoursarriué à Propos fit changer de deffein à Lefdi- 
guieres , & luy fit prendre le chemin deBeyne; mais le Comte Martinengué 
eftat forty d'Aix pour s'y oppofer l'obligea de quiter le fiege & d'aller ioindre 
la Valette à Ribiers. Le Comte auoit mil Cheuaux & deux mil hommes de 
pied logés à Sparton,à Rians,& à S. Martin de Pallieres : La Valette & Lefdis 
guieres fçachants la diuifion de ces trouppes partent de Vinon,& fe campent 
entre Sparron, & Rians le Corte eftoit d'aduis que l'on nie combattit point, 
& que feulement on effayaft de fecourir ceux qui eftoient à Sparron; Allema= 
non Gentil-homme Prouençal eftoit de ce fentiment , mais Befaüdun & “A 
Mairargues opiniaftrerent qu'il failloit donner combat, & ‘ce furent les Sp: 
premiers qui tournerent le dos , & cauferent la déroute; car Île Comter 
rte Maïtinengue les ayant voulu fouftenirinutillement , éayantfailly d'eftie 
nue Er BE vn Caualier qui tenoit dé-ja la bride de fon cheualiil fe retira à Rians 
Un Leldiguieres prit Sparron,où il fit prifonniers de guerre Alexändie Vitellis | 
Noftrad, fainét Roman , Cucuron , & Caftellet Gentils-hoimmies Prouençaux 
les Capitaines lufte Tafin , & Bruno Piemontois : Les ennemys,apres cét 
exploit, prirent Marignane, & Granes;le Comte Martinenguce gagna Aie | 
aucc 


Ce 
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acc ce qu'il püt fuuer. Ceux de Marille luy. enuoyerent de l'argent & 

trois cents hommes de pied , auec lefquels il alla au Siege de Berre, la Va- 
ette ,apres l’auoir rauitaillé {e retira à Manolque & Lefdiguieres en Dauf- 
né ;fur l'aduis qu'il eut que Dom Amedée fe preparoit pour aflieser les E£ 
chelles :en efe& il eftoit party de Chambery auec mil hommes de pied , fix 
cents cheuaux & quatre. pieces de Canon. Pelifon qui tenoit le Pont de Mem. du 
Bcauuoyfin, croyant que ces preparatifs eftoient deftinés pour luy, ft fon Len 
Traitté, rendit la Place à Dom Amedée & reprit le party de Sauoye : Ce- ins 
pendant les Efpagnols #'ayants pas voulu paffèr fine Genys.difans qu'ils n'a- 
uoient ordre que de defendre & non pas d'attaquer, Lefdiguieres eut loyfir 
de reuenir de Prouence, & de mettre les Efchelles en {eurté ; Alfonfe Corfe 
nouueau Gouuerneur de Daufiné, de fon cofté afficgea fainct Genys ; Dom 

* Amedée qui eftoit à Yenne , y enuoya Dom Oliuaros Maiftre de Camp des 

? Efpagnols auec l'Infanterie Efpagnole & Italienne, qui défit les Trouppes 
d’Alfonfe & luy fit leuer le fiege. Vn peu auparauant & {ur la fin du mois de | 
May, le Baron d'Armance Gouuerneur de Chablais, eftant allé depuis le 
Fort d’Alinges iufqu'à Tonon,fut pris par les Geneuois & mis à douze mil ef. Hif.Dife. 
cus de rançon , Alexandre Vitelly & fainét Roman quela Valette, apres la 
defaite de Sparton auoit enuoyé à Cifteron,en furent quites à meilleur mar- | 
ché, parce qu'ils fe fauuerent des prifons. 

Au commencement du mois de Juillet, le Duc reuenant d'Efpagne abor- Æf.Dif. | 
 da-au Port de Marfcille auec quinze Galeres chargées d'Infanterie Efpagno- | 
le , le Catdinal de loyeufe & le Duc Feria qui pañloient en Italie l'accom- | 

pagnerent iufques-là, d'où Son Alteffe alla à Aix sayant enuoyé Allamanon | 
au fiege de Berre auec cinq Compagnies d'Infanterie Efpagnole ; le Duc ne 
tarda pas d'y aller ; fuiuy de deux cents cheuaux , à deffein de forcer la Places 
mais le Parlement aduerty que Gouuernet auoit pafsé la Durance auec cinq 
cents cheuaux pourioindre la Valette, qui auoit cent cheuaux & deux mil 
hommes de pied, deftinés pour rauitailler Berre, & pour faire Je degaft au- 
tour d'Aix, pria Son Altefe de s’oppofer à cette iondtion. Ainfi le Duc 
partant de Berre vint camiper à Gardanne entre Aix & Marfeille , refolu de 
combattre; mais les Ennemys rebrouflerent chemin & fe retirerent par le 
Puech , S. A. leur couppa les deuants & fe logea aux moulins de Berre. La 
Valette voyant à la contenance du Duc qu'il n'y auoit que des coups à ga- 
gner, repafla la Durance & s'amufa à prendre la Tour d’Aigues Maifon du 
Comte de Sault, & comme il fit mine de vouloir attaquer Apt & Vigue- 
rac,S. A. y enuoya Oyfe & Befaudun auec cinq cents cheuaux & de l'In- 
fanterie ; de forte que Berre ne pouuant eftre fecouru &:le Duc ayant renfor- 
cé labatterie, Anchot de Mefplés Baron d'Efquiule en Bearn ë qui en cftoit Duplex 
Gouuerneur , capitula : Le Duc yentrale 20.d'Aouft, y laiffa le Capitaine Jon 
Tufte Taffin Piemontois auec fa tronppe &.en donna le Gouuernement à Ale- Fer 
xandre Vitelly, S. A. vfant de fa gencrofité ordinaire & loüantle courage de Hif.Dife. 
Mefplés,luy fit prefent d'vn beau Courfier de Naples auec vn fac de Velours à 
fon col , dans lequelily auoit quatre mil efcus d'or; aétion que les ennemys 
de la Royale Maifon de Sauoye ont voulu raualer, difants que cette fom me 
eftoit la rençon de quelques Sauoyfiens que Mefplés auoit fait prifonnier du- 
rant le Siege , quoy que ce ne fut qu'vne pure liberalité de ce Prince, qui fai- 
foit gloire de recompenifer le merite, mefme en la perfonne de fes Enne- 
mys. 
Apres la prife de Berre;le Marefchal de M ontmorency la Valette, Alfon- 
fe Corfe & Gouuernet vnirent leurs forces &fe vinrent loger autour de Bar- 
bentane , de Grauefon & de Ferrigoler; le Duc , pour leur faire. front, alla 
LL LENS camper 
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plus forts, ils ne voulurent pas ha- ne 
zarder vn combat 8 refolurent d'aflieger Arles ,où il n'y auoit perfonnede # à 


commandement , S. À. yenuoya promprement {ain Roman & Allamanon ls 
F RSS er \ nn es 
& deux cents Arquebuliers à cheual ; le fecours entran,., 
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camper à Orgon:; & quoy qu'ils fuflentles 


Notrada- L 
mu,  auec cent cheuatx ual; | 
heureufément: De forte que les Ennemys apres auoir pris Trinquetaille,& ne 
voyants point d'apparence de pouuoir prendre Arles, où les Habitans eftoient 
bich intentionnés pour la Ligue, fe retirerent honteufement & auec tant de 
srecipirarion.qu'ils jetterent vne partie de leur artillerie dans leRhofne.Ceux 
Earles cependant prerent le Duc de s'auancer; mais la Comtefle de Saule 
è : N 
indignée que Son Alteffe luy eut refusé les Salines , & à Befaudun le Gou- 
uernement de Berre, & que les aduis des Comtes de Suze & de Carces fes 
ennemys,eftoient reçeus dans les Confeils du Duc , fit tour ce qu’elle put pour = 
: ! 5 
deftourner Son Alrefle de ce deffein ; afin de l'engager au fiege de Puech : Cell 
que n'ayant pü gagner far l'efprit du Prince, qui iugeoit bien qu'il eftoit de 
Î \ , 
plus necefaire d'aller à Arles, elle commença à fe degoufter de la Ligue ,à 4 
N à 
declamer en particulier contre ceux de ce party; & à eftablir correfpondan- à 
ce auec la Valette, qui promettoit de l'efpoufer : Elle efcriuit aufli au Roy, & 

‘ 7” ps E N A4. — 
enuoya Bedoin fon domeftique au Marefchal de Montmorency & à Lefdi- Fa 
guieres. Le Duc qui ne fauroit rien de ces pratiques, alla à Arles, où il furte 

jagnif t, pri à SAGE À, 
reçeu magnifiquement , prit le Fort de Baron & les Chafteaux de la Motte 


8& de Fourqués qui font delà le Rhofne du cofté de Languedoc , & les fit for= 


tifer. 
Ges chofes acheuées , Son Alreffe reuint À Salon ou Mairargues éleu Pro* 


cureur du Pays par les brigues de la Comtefle de Sault , Le fut trouuer, pout 
luy perfuader de nouueau le fiege de Puech ; quoy que toutes chofes y fuf- 
{ent mal difposées : mais elle qui meditoit {à retraitte & qui vouloit fe des 
racher adroittementdes interefts du Duc & de la Ligue, eftoit bien ayfe d'em= 
barquer ce Prince à vne entreprife ruineufe pour le decrediter; outre qu'elle 
auoit des intrigues à Aix, qu'elle ne pouuoit bonnement faire reuflir qu'en 

fon abfence: Ainfi $? A. qui ne fe deffoit pas de cette femme ,afliegca Puech. ; 

Les afiegés fe defehdirent courageufement; mais le Duc en fat rappellé pars 

le Parlement, pour parer aux pernicieux deffeins de la Comteffe de Saulr,quis 

formoit vn party dans Aix contre la Ligue. Son Alteñle fe renditen diligen=R 

ce à Aix auec quatre Cents cheuaux & treuua le peuple en armes, & la Com- ! 

veffe arreftée dans @ raïfon , foupconnée de vouloir rendre la Villeaux En-= 

nemys fa porte de fon logis eftoit dé-ja enfoncée & le Peuple refolu de lan 

tuer auec tous fes Confidents:Le Duc,quoy qu'en ombrage des deportements à 

dela Comtelfe, voulut faire generofité ; alla en perfonne faire cefler le tue 

multe & y mena Vielly auec fes gardes, qui arriuerent fi à propos que le 

Comtelfe de Sault auec Crequifon Fils, Befaudun, Fabregues & autres pcrsr 

ruëy H. fonnes affidées,eurent loifir de fe fauuerà Marfcille, elle deguisée en Suiffe : Ces ; 

LES pendant le Parlement luy fit fon procés & à ceux de fon party comme trais è 

Gradane dtres à la Patrie ; On fit de nouueaux Confuls À Aix & Son Altefle retourna au 

iege de Puech ou eftoit demeurée fon Armée. Cette franchie de S. A. ne, 

fit point d'impreflion fur l'efprit de la Comtefle: car au lieu qu'eftant re=« 

deuable au Duc de fà vie & de celle de fon Fils , Elle deuoit demeurer con 

ftante dans fes interefts, Elle fit{ouleuer Marfeille. A cette nouuelle, le Duc»: 

pour s'affeurer du Fort de Noftre Dame de la Garde, que le Baron de Mcüil: 

lon luy auoit remis, y enuoya Migieu Gentil-homme de Bugey auec les 

Arquebufiers de fa garde, & Meüillon auéc trois cents hommes de pied : 

füiuy des Comtes de Montreuel, de iCarces & de Vinciguerre , du Marquis: 

de Trans & du Baron de Bar, qui fe faifirent du Monaftere de fain& Victor 


mais 


Bifi.Difc. 
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imais le Duc lesenfit fortir quelques iours aprez , à la priere des Marfeillois ,à-Rufy. 
condition que le Monaftere demeureroit à la garde desReligieux. ne 

Lefdiguiéres qui s'effoit mis en chemin pour fecourir Berre ; n'ayant PE Hift. de 
joindre la Valette, s’amufa à prendre Lurs, Chantorfier & Corbon, & me- Lefdig. 
Iditoit d'attaquer Digne, mais Morges Gouuerneur de Grenoble luy depef 
cha vn Courrier pour luy donner aduis que Dom Amedée & le Maiftre de 
| Camp Oliuarés rauageoient la Valéé de Graifiuaudan : Ce qui obligea Lefdi- 
[guieres de quitter la Prouence & de retourner en Daufiné, qu'ileroyoit eftre 
en vn extreme peril ,tant à caufe des Trouppes du Duc, que d’vne Armée: 
quele Pape Gregoire XI V. cnuoyoit en France au fecours de la Ligue 
commandée parHeïcules Sfondrate Duc de Montemarcian fon Neueu, [a- 
quelle trauerfoitla Sauoye. Celle de Dom Amedée ne fit autre chofe quede 
picorer & debutiner , parce que les Efpagnols ne vouloient point entrepren- 
dre de fiege , difans qu'ils n'atoientefté enuoyez que pour la conferuation de 
lSauoye, & Oliuarés Mettre de Camp Efpagnol enuoyoit de temps en 
temps des Courriers au Ducde Terreneufve Gouuerneurde Milan, dont il Thuan. 
atrendoit la refponce; ainfi en temporfant fe paflerent enuiron deux mois : pose 
Enfin par vn excez de faueur, Oluarés refolut d’afieger le Fort de Moreftel 
&c noftre Arméefe logea à Pontcharra. Dom Amedée auoit de fon chef fepe 
mil hommes de pied Sauoyfiens on Piemontois , dix Compagnies de Gens- 
d'armes & fix de Carrabins : Oliuarez luy auoit amené trois Regiments, l'vn 
dequinze cents Efpagnols naturels , l'autre de deux mille Napolitains ; & le 
dernicr detroisimille Milanez , auec enuiron feptcents cheuaux. Lefdiguie- 
res campa à Goncelin à vne petite lieuë de Moreftel anec toures les Troup- 
pes qu'il auoit pû affembler: Et parce qu'il n'eftoit pas affez fort pour atta- 
quer les noftres il n’auoit autre but que de ietrer du fecours:dans Moreftel, 
&.d'en faire leuer le fiège ; toutesfois ayant découuert la grande me£intelli- 
gence qui eftoit entre les Sauoyfiens & les Efpagnols ; que noftre Armée 
eftoit logée en defordre, & que celle du Papefiloiren France ; il donna com 7#4r. 
bat le fixiéme de Septembre. Ican Budé Seigneur de Verace Gentil-hom: Eds 
me François &l'vn des ordinaires de la Maifon du Roy , Lieutenant de là Poëñes 
Compagnie de Gens-d’armes du Baron deBriquemaut ( petit Fils de cé illu. d'Expilly. 
ftre Guillaume Budé fi renommé parmy les doétes } qui menoit les Coureurs 
de Lefdiguicres , chafla vne Compagnie de Caualerie Sauoyfienne d'vn 
pofte fort auantageux, &eut la meilleure partà la gloire de cette iournée: : 
Les ennemys en fuite chargerent les noftres auectant d'impetucfité , & nos Pi-Pya 
Trouppeseftrangeres fe defendirent fi mal, qu'il y demeura deux mille & cinq 
cents hommes morts fur la place, trente Enfcignés & tout le bagage, auec 
trois cents prifonniers. Dom Amedée futcontraint de fe retirer à Miolans, 
Oliuarés & le Marquis de Treuic à Aigucbelle. La principale perte fut fut 
les Efpagnols & les Napolitains , àqui les François ne voulurent iamais don- 
ner quartier. 

Ce fuccez porta Lefdiguieres à de nouueaux deffeins ; cat il affie. 
gea Barcelonnctte ; la Ducheffe l'ayant appris ,enuoya fur cette route mille 
Napolitains qui auoient ordre de pafler en Sauoye ; & commanda au Comte 
de Mazin d'aller à Cony & à Demont pour fauorifer leur paffage : mais Saus 
zet Gouuerneur de’Barcelonnette auec vne garnifon de trois cents hommes 
fans les Habitans , & qui auoit toutes les prouifions neceflaires, ayant veu le, 
Canon de Lefdiguieres aubasde la Montagne des Orres , fortit de la place sé 
pour parlementer , & retourné à Barcellonnette , capitula honteufement 
contre l’aduis de tous les Capitaines, & fut fi aucuglé aprez cette lafcheré 
d'aller à Bernés prés dé“Cony auec fainéte Marguerite fon Frere , où par le 

; commandement 
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: sndement dela Ducheffe ils furent arreftés , & leur procez eur ayant 
ve r lean-François Prouana premier Prefident Patrimonial de Pie- 
Et lee tranchée à Cony ; & fainte Margucrite demeura fix 
ne. là Lefdiguieres entra en Prouence pour farisfaire aux 
ans en prifon. De se | d'abord aff ; I 

%  inftantes pricres que luy en faifoit la Va ette, & d'abord afliegea Digne, la- 
Lefdig, 1 Il ls as refiftance & donna delargent pour fauuer le Pillage. La Va- 
re rare temps aflicgea Beynes ; Son Alteffe yenu6ya le Gomte de 

Garces & Dom Cefar d'Aualos auec les trouppes qu'il auoitamenées de Pie- 

mn Acacia obligea la Valetre de leuer le fiege: mais la Valetreenaban- 
donnant cette entreprife en fit vne autre, il commanda à Mefplés de fe 
jetcer dans Vinon& de le fortifier , afin d'empefcher le pañage de la Ri- 
uicre de Verdon ; & la communication auec la Ville d'Aix. Charles- 
Emanuel follicité par le Parlement de s'oppofer à la fortification de cet- 
te place ; À caufe des incommodités que ceux d'Aix en recevroient, retira 
fes trouppes du fiege de Puech , &efcriuit au moys de Decembre à Al- 
amanon qui eftoit à Rians ; d'aller reconnoiftre ce que Mefplés preten- 
doit de faire à Vinon &a Philippes:de Soliers Seigneur de Monafterol, 
de fe ioindre à Allamanon auec fon Regiment d’Infanterie.& deux Ca- 
nons pour commencer à y former le fiege. Dom Sanche de Salinas & le 
Comte de Bar sy rendirent peu de temps aprez ( nonobftant les rigucurs 
de l'hyuer ) auec fix Enfeignes d'Efpagnols & quelque Caualerie. D'autre 
cofté la Valette s'approcha de Vinon pour le fecourir , renforcé des 
\ | trouppes que Lefdiguieres à fon depart de Digne luy auoit laifsées com- 
AOL mandées par Gouuernet. Le Duc à cette nouuelle depefcha le Comte de 
\ Carces & le Comte Boniface de Vinceguerre ; pour donner courage 
FEAT aux noftres il netarda pas de les. fuiure auec fa Caualerie , 8 guaya le Ver- 
RAT TAN EN don refolu de combattre. Gouuernet voyant que Son-Altefle auoit trop 
NE API d'auantage d'auoir pañé la Riuiere ; perfuada à la Vallette de donner: Les 
114 Prouençaux conduits par Allamanon Jafcherent le pied : De forte que 

juil | tout Le faix du combat demeura fur les Comtes de Carces & de Vince- 
| guerre , fur Dom Sancho de Salinas 8: le Lieutenant du Comte de la 
Hull Il Trinité , qui aprez auoir courageufement combattu , furent forcés par le 
l (il grand nombre des ennemys de fe retirer , pour euiter vne plus grande 
(1 114 deroute, Le Duc qui auoit fait ferme auec fon Efcadron de Gentils- 
ALAN AN LE hommes , pour fe rendre où l’on auroit befoin de luy , voyant que les 
DATI noftres commencçoient à ploier, les fouftind, & fe mefla bien auant , ayant 
LRU fait non fulement la charge de General ; mais de fimple foldat : I] re- 
ap.Dife. SOUt plufieurs Moufquetades fur fes armes & eut vn cheual tué fous luy, 
{| | Nofnd. ayant par cette genereufe refolution fauué fes meilleures Trouppes &d on- 
| | | né loyfir aux fiens de repafler fans defordre la Riuiere de Verdon. Le 
Comte de Vinceguerre qui pafla par vn mauuais endroit y fut noyé : ce 
| fut yn Gentil-homme fort regretté, qui faifoit la charge de Commiffaire 
| Hif.de Gengral de la Caualerie de Son Altefle, Il eftoit Veronois de naïflance & 
À | \ Lefdig. non point Prouençal, comme à efcrivn moderne Hiftorien. LeDuc fe re- 
| fl put tira à Aix , & la Valette à Manofque, d'où eftantallé affieger Roquebrune, 
| | il y fut tué d'vne Arquebufade , ce qui deuoit apporter vn notable change- 
TN Thuan. ment aux affaires de Prouence , parce que les Prouençaux qui tenoient le 
PTE party du Roy, y perdirent vn excellent Capitaine. Auf apprehendans que 

| || il | cela ne ruinaft leur party &ne donnafttrop d’anantage & d’authorité à S.A:ils 
(AIM L appellerent à leur fecours Lefdiguieres ; en attendant que les Depuirés qu'ils 
| | auoient enuoyés en Cour pour auoir leDuc d'Efpernon Free de la Valette 
pour, Gouuerneur , fuffent de retour: Lefdiguieres*eftoit à Grenoble quife 
j preparois 
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|_— preparoït à executer vne entreprife fur Chambery , dont l'Autheureftoir vn 


LC- 


Cordelier Aumofhier d'vne Compagnie de Napolitains , qui auoit efté pri 


\ À fonnier de Lefdiguicres à laiournée de Poncharra, & reläché fous cette pro- 


Qui. mefle; auoit communiqué fon deffein à d'autres foldats 


À 
1 : L F 5 2 
1. fouffrir cette trahifon contre {on Prince naturel, fortit de Grenoble & en 


fur 


defa nation ; maïs Pif.Dif. 
vn jeune homme d’AÎE quieftoit auferuice de Lefdiguicres , ne pouuant 
ê 


donna aduis à Dom Amedée , qui a l'inftanc fit faifir le Moyne &{es Com- 


— plices au mois’de Ianuicir s 92. & les fit executer À mort saprez qu'ils eurent 
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confeffé leur crime. L’Affefan fut récompensé auañtapeufement parle Duc 
en reconnoiflance de fa fidelité. 

L’Infante Caterine qui eftoit en Piemont, impatiente d'y faire retourner 
S. A. pour le bien de fes Eftats, partit de Turin le vingt-troifiéme de lahuier 
& fe rendit à Nice , laiffant pour commander en Piemont ,le Comte François 
Martinengue reuenu de Prouence : Le Duc ayant feu l’arriuée de la Duchefe 
à Nice, prit refolution dé l'aller voir , mais auant que de partir, il voulut fe 
trouuer à [a nouuelle creation des Confuls d'Arles afin de les auoir à fa deuo- 
tion, la Riuiere éleu premier Confalayant voulu faire entrer trois cents Sa- 
uoyfiens dans la Ville fous la conduite de Rides Gentil-homme de Foucign 
pour fa feurté & de ceux de fon party ,excita vn figrand tumulte dans la Vil- Noftrada- 
le, que le Peuple croyant que fon Alteffe eut deffein de s’en faifir ; tua le pre- es 
miér Conful, Rides, & tousles Sauoyfiens, les autres Confüls allerentà Aix 
s’excufer enuers le Duc fur la furie du Peuple, & letreuuerent {ar fon depart 
pour Nice! ayant laiffé au Comte de Carcesle commandement de l'Armée. 
Son Alteffe arriua à Nice Le 6. d’Auril : Et parce que le Comte de Barà quielle 
auoit confié le Goutiernement d’Antibe ,eftoit foupçonné d'intelligence auec 


 Lefdiguieres, le Duc y fit entrer des Efpagnols en garnifon & enuoya Leyni 


Comtede Fruzafque à Bar pour defcouurir ce qu'il auoit dans l'ame; mais il 

n'en rapporta que des proteftations de fidelité. Cependant Bar ne tarda pas 

à verifier les foupçons que l’on auoïit eus de luy; car Dom Cefar d'Aualos 
eftant allé de Grafle à Antibe parordre de fon Alrefe, pour conferer auec lu 

des chofes neceflaires à la conferuation de cette place ,Bar l'arrefta & ne le 
voulut iamais relacher que pour de l'argent , & à condition queles Efpa- 
gnols , fortiroient dela place : Ce qui luy fut accordé, de peur de leffarou- 
cher, &'für les affeurances qu'il donnoit de demeurer ferme dans les inte- 

refts de S. A. Toutesfois le Duc qui eftoiten défiance , faifoit fourdement 

les preparatifs pour l'afieger , & ce quien auança encore plus la refolution 

fut, que Bar , contte toutes fes promelles, fit prifonnier Henry de Roëre 
Gentil-homme Piemontois , Capitaine de cheuaux Legers & lenuoya à 
Lefdiguieres qui le garda long-temps en Daufiné : Tellement que Char- 
les-Emanuel ne pouuant fupporter l'infolence & la temerité deBar, £ dif. 

pofa à partir de Nice pour venir au fiege d'Antibe ; mais Bar ne pouuant plus xif.de 
porterle mafque , appella Lefdiguicres ( qui depuis la mort de la Valette Lefdig. 
eftoit defcendu en Prouence & auoit repris Beynes, S. Paul, Rians , Cotti- 

gnac , Draguignan & quelques autres petites places, }& luy ouurit les Portes 


Eïif. Dife. 


de meurer Gouuerneur. 

xs L'Armée de Dom Amedée s'eftant rallice aprez la iournée de Ponchar- 

d ra,le Duc de Nemours qui affiegcoit Vienne la demanda & la fit defcendre 

à par le Rhofne iufqu'à Lyon fous la conduitte des Marquis de Treuic & de Tre- 
fort : Ce qui luy facilita la prife de Vienne , delà il fe faifit de Sain@® Marcel- 

# lin, puis auec les mefnes Trouppes , afliegea les Efchelles oucommandoir 


AAAAa lc 


d’Antibe , moyennant vne fomme d'argent, à lacharge ncantmoins d'y de- Hif.Dif. 
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leBelliers, qui f rendit à compolition ; Miribel enfuitte capitula & fut laifsé 


à leger A ADIENT la reddition d’Antibe. piqua fi fenfiblement 


x 
La lâcheté du Comte de Bar à ro 

i mon de Sc: ï 
le Duc, qu'ayantreçeu deux mille hommes de pied qu'Ay calenso à 


gentl-hommePiemontois auoit leués, & tréis cents cheuauxdu Comte Fran- 4, 
çois Ville , & de Troile Comte de S. Second, il refolut ages pare place. tib 
Bar apprehendant le fuccés du fiege, & le chaftiment de à perfidie, en {ortit, ga 
& y laiffa Canaux fon Frere pour commander, quiaprezs eltre bien defendu, ë 
ceda à la force & rendit la Place. Les noftres y trouuerent vingt-fix pieces 
d'Artillerie, & y firent vn grand butin : Aprez le pillage les Habitans pour 
retourner dans leurs maifons copoferent encore à trente mille efcus,le Comte 
Martinengue que la Ducheffeauoitenuoyéen Prouence, fut laifsé pars. A. 

ourcommander en cette Prouirice,& Scalengo eut le gouuernement du Cha- 
fteau d’'Antibe auec fon Regiment de deux mille hommes de pied. 

Lefdiguicres voyant que les affaires du Roy alloient en defordre par tant 
depertes de Villes & de Chafteaux de confequence, reprit le chemin du Dau- 
finé , & aprez s'eftre abouché auec Alfonfe Corte, l'y laiffa pour continuer la 
guerre contre la Ligue ; & luy paffa en Piemont pourla faire au Duc ;efperant 
par cette diuerfon de faire abandonner entierement à S. À. le foin. de la Pro 
uence, & de faire progrés en Piemont, où il eftoit affeuré que le Duc n’auoit ï 
point de forces fur pied. Les Trouppes de Lefdiguieres confiftoient enfix Fe 
cents cheuaux, &trois millecinq cents hommes de pied,dont il fit deux corps, en 
l'vntira du cofté de Suze , &il mena l'autre à Pignerol. Les premiers prirente# 
le Fauxbourg de Suze ; mais le Comte Giron de Valpergue Gouuerneur du 
Chafteau, lescontraignit de l’abandonner à coups de Canon , auec perte de 
deux centshommes. Lefdiguieres qui conduifoit l'autre party, aprez s’eftre 


É faif du Bourg de la Peroufe , inueftit le Chafteau, &le vingt-fixiéme de Se- 


ptembre enuoya prefenter l'efcalade deux heures deuant le iourau Chafteau 
de Pignerol : de quatre efchelles qu'on auoit portées, on n'en püt drefler que 
deux ,d'ontl'vne fe trouua courte & l'autre fut renuersée par le Canon que fit 
tirer la femme du Comte de Piozafque Gouuerneur de Pignerol, qui defcou: 
uritcette entreprife. Lefdiguieres voyant ces deux defleins faillis: força le 


Hif.Dif. Chafteau d'Ozafque & y mit garnifon ; le Capitaine Galeas Baua & le Capis 


taine Barthelemy Accenfo vieux foldats de Foffan ,l'vn Gouuerneur du Fort 
de fainte Marie , & l’autre du Fort de S. François de Grauieres, firent leur de 
uoir contre l'ennemy ; mais François de Caqueran Gouuerneur du Chafteau 
de la Peroufe n'en fit pas de mefme , l'ayant rendu àla veuë du Canon. Le£ 
diguieres aprez cela pritencorele Fortde Mirebouc , fe logca à Briqueras 8 
s’y fortifia : Louys Comazzol ne fit pas mieux que Caqueran au C hafteau de laK 
Tour de fainét Iean , que le Comte Charles de Luzerne Gouuerneur de la Vas 
lée luy auoit confié. 


sig.pie. Le Duc, fur les premiers aduis du paffage de Lefdiguieres en Piemont, pars 


tit de Nice en diligence , ayant fait auancer à grandes iournées deux 
Compagnies de Cheuaux Legers, l'une commandée par le Cheualier de Ja 
Mante de la maifon de Saluces , & l'autre par Robert Pelletta, prit trois cents 
hommes de la garnifon de Sauillan , & efcriuit à Milan pour auoir des 
forces:Le Comte de Mazin voyant les progrez de Lefdiguieres , fans at 
tendre les Ordres de fon Altefle , leua à fes frais mille hommes de pied, & 
& prit la route de Pignerol , à qui il iugeoit bien que Lefdiguicres enibal 
vouloit ; d'autre cofté huit cents hommes de la Milice de Chiuas , 8& 
du Canauays prirent le mefme chemin, &eftans arriués au mois d'Otto 
bre à Vigon , Bourg dans la plaine à trois lieuës de Turin du cofté de | 


Pignerol, | 
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| Pignetol , Le{diguieres partit pour les attaquer. Cette trouppe peu aguerrie 
| & composée de nouueaux Soldats , fans confiderer la foibleffe du lieu ou- 
| uert de tous coftés , refolut detenir bien ,fe contentant de faire desbarrica- 
, des dans la Place; mais les Ennemys qui auoient fix cents Moufquetaires & 
trois cents cheuaux, les chargerent. Le combat dura plus de deuxheures, & ne 
| lesnoftres firent vnefi grande refiftance , que les Ennemys furent fur le point HS 
de fonner la retraitte fans vn de leurs Soldats originaire de Vigon, qui leur 
| montra vnlieu par où en perçant quelques maifons , on pouuoit gagner le 
| derriere de la Place & prendre les noftres à dos ; ce qui reuñfit en telle forte, 
| que les Ennemys les taillerent en pieces , (entre lefquels demeura Bruniquet 
| Capitaine de Chiuas, quife deffendit vaillammant ) emmencrent beaucoup 
| de prifonniers, & mirent le feu par tout, Briquemaut vn des principaux Chefs 
de Lefdiguieres & fix hommes de commandement y furent bleffez & trente 
Soldats tués. 
Tout cela obligea fon Alteffe à rappeller Dom Amedée , auec l'Infante- 
rie Efpagnole , & Napolitaine au nombre de douze cents : Celle-cy com- 
* mandée par le Marquis de Treuic & l’autre par Antonio Oliuarés. La Ca- 
| ualerie Efpagnole reuint auffi,de laquelle eftoit General Dom Octaue d’Ar- 
 ragon Fils du Duc de Tereneuve Gouuerneur de Milan, qui enuoya de 
! fon cofté vn {cours de quatre Compagnies d'homimes d’Armes ; d'yne Com- 
* pagnie de cheuaux Legers & d’Arquebufiers à cheual & de quatre cents 
ace de pied. A toutes ces trouppes fe ioignirent le Regiment de mil 
hommes d'Infanterie du Comte de Mazin, celuy du Purpurat de huit cents 
- hommes, cinq cents hommes de Gafpard Ponte Seigneur de Scarnañix & 
& deux cents cinquante cheuaux quele Duc auoit toufiours auprés de fa per- 
© fonne. Auec ces forces le Duc fur la fin d'Odobre fe mit en Campagne, 
:, alla à Carmagnole, à Sauillan & à Saluces ; le General de l'Artillerie Ruf- 
À fa füiuoit S. À.auec fix pieces de Campagne & quantité de chariots char- 
gés de poudre , de mefches & de bales ; Lefdiguieres apres la charge de Vi- 
on s’eftoit auancé vers Chafteau-Daufin , & le Poët par fon ordre auoit 
inuefty la Tour du Pont;le Duc qui vouloit fauuer cette place, comman- 
da à Scarnafix de s'y jetter auec quelques Compagnies d'Efpagnols , de Pie- 
montois & de Napoliains, & de prendre auec foy le Capitaine Ierofme Ale- 
xandre de Vercel ; ce fecours entra auec beaucoup de peine , & vn Ca- 
pitaine Efpagnol, pour auoir voulu forcer vn retranchement des Enne- 
mys y fut tué. De Saluces:, le Duc alla à Ville-franche où il reçeut deux 
mil hommes de pied Italiens, conduits par Barnabé Barbo Gentil-homme 
Milanois , & trois nouuelles Compagnies de cheuaux Legers , du Com- 
te Ican-laques de Bel-joyeufe , du Comte de Litta & d’Alfonfe Cazato Mi- 
lanois. 

Les aduis furent differents au Confeil de fon Altefle, les vns vou- 
loient que l'Armée allaft à Cauours que Lefdiguieres deuoit aflieger , les 
autres, que l'on fit gros à Vigon, & qu'onjettaft du fecours dans Cauours : Le 
Duc qui ne vouloit rien hazarder, commanda au Capitaine erofme Ale- 
xandre de mener deux cents hommes à Cauours auec des munitions de 

i gueule & de guerre, dont le Comte Emanuel de Luzerne auoit befoin: Ce 
= fecours entra dans la Place fort heureufement; mais il y fut conduit auec 
4 tant de precipitation qu'on oublia les viures , tellement que la place en 
fut: incommodée, laquelle fut afliegée immediatement apres par Lefdi- 
S guieres. Cependant fon Altefle fit vne entreprife fur Briqueras , dont 
les fortifications n’eftoient pas acheuées : Le commandement fut fait à 
trois corps d'Efpagnols , de Napolitains & de Piemontois , de donner 
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l'efcalade ,à mefme temps en trois diuers endroits É l'Armée denis fe 

lreà Garflliane à demy mille de Briqueras atec ofûre, ait cas quéxes en9}es 
ue detirer à Pignerol. Ce deffein auoit efté meurement con- 
ee. reuffif A nes üté quandies noftres furent arriués dans l'obf- 
SERIES s for ne er é illes de Briqueras., ceux qui portoient les 
aurité de la nuir au pied des muraili s IL ilfallac 
plus grandes efchelles n'eftoient pas cncoréfenué , te einen she 1 ÉnemE 

Loyer les plus courtes fur lefquelles les Efpagnols nc laifferent pas de mon- 
P je ma ss ner deux grands Baftions ; mais les Napolirains & les Piemon- 
du ét ju en faire-autant de leurcofté;les Ennemys eurent le de 
fe reuciller & deptendre les Armes; Souberoche leur Gouuerneur y fut tué 
d'vn coup de ro , & les noftres chafsés & obligez de fe retirerende- 
fordre à la faueur des tencbres. k f 

L'Armée de 5. A. laquelle de Garfilliène deuoit aller à Pignerol, furprife 

du retour des noftres, reprit le chemin de Vigon, Dom Amedée condui- 
foit l'auantgarde auec la Caualerie & Infanterie Piemontoife; l'infanterie 
Milanoife faifoit la Bataille, & apres elle marchoitlArtillerie. L’Arrieregar. 1 
de eftoit composée d'Efpagnols & de Napotitains , ayans à latefte l'Efca- 
dron des Géns-d’armes & la Noblefle de Piemont commandée par le Mar- 
quis d'Eft, & 5. A.au milieu, & à la queüe Doi Odaue d'Arragon auecla 
Caualerie Milanoife: Lefdiguieres aduerty de ce qui s'eftoit pafsé à Brique- 
ras, quite Cauours &auec vne trouppe choifie gagne les bois de Mont- | 
brun, & apres que noftre auantgarde & Ja Bataille eurent pafsé la Riuiere de * 9% 
Pelles , donnaten queüe fur l'arrieregarde auec tant d'impetuofité, qu'ayant che de 
eftémife en defordre tout lafchoit le pied, f le Duc en perfonne auec les ne 
Gentils-hommes de Piemont,fouftenu de la Caualerie legere de Dom O&2- _ 21 
ue d’Arragon, n'eut obligéles noftres de combattre; S.A. ayant efté contrain- Valeur 
te, pour retenir ceux qui fuioient, de mettre pied à terre & de prendre vne des. 
pique : L’efcarmouche futbélle où il:y eut plufieurs morts de part & d'au- 
tre le Cheualier dela Mante y fut pris prifonnier par la Buyffe. 

Le mauuais fuccés qu'eut l'entreprife de Briqueras ft perdre au Duc l'ef- 
perance de pouuoir rauitailler Cauours ; neantmains comme cette Place 
luy eftoit en grande confideration , il n'y falloit rien efparoner; il comman- 
da donc à trois cents hommes choifis de monter à cheual, de prendre cha- 
cun vn fac de farine & de fe rendre de nuit aux portes du Chafteiu de Ca- 
uours. Le Marquis de Treuic offrit d’eftre Chef de ce party auec fes Na- 
politains ;mais sen eftant depuis excusé, S. A. y enuoya des Piemontois 
conduits par les Capitaines François de Valpergue , de Macé , Biagin, Bona- ! 
da, Thomas Stella Vercellois & le Cheualier de Bernés, de Vigon, fuiuis de | 
Dom Sanche de Salinäs,auiec vne Compagnie de Caualerie-Efpagnole. Cette 
Trouppe n'arriua pas long-tem ps auant le iour , & toutesfois le temps eftoit 
affez fauorable pour executer ce qui auoit efté refolu, f les noftres n’euflene: 
pris d'eux mefmes'l’efpouuante , & ne fuffent retéurnés für leurs pas; laiffants 
au milieu de la Campagne leurs facs de farine, & la plafpart de leurs Ar- 
mes : Le Marquis de Treuic croyant de reparer la faute qu'ilauoit faite de re- 
fufer vn employ fi glorieux & de mieux faire que les Piemontois, entreprit le 
rauitaillement de Cauours ; mais ou il n'eut pas aflez de bonheur , où affez de | 
conduite ; car pour ne s’eftre pas treuué au réndés-vousà l'heure conuenuë, il M 
fut defcouuert & tous fes foins furent inutils : Ce qui caufa du defplai- 
fir au Duc, voyant la perte de Cauours ineuitable : en ee le Corte Ema- 
nuel de Luzerne, apres vingt jours de fiege & cin 


L q cents volées de Canon, ca | 
n'ayant plus dequoy manger, drefla fa capitulation , & l'enuoyaà Lefdiguie- uours | 
res qt 


ii la figna fansy rien changer, &le lendemain qui fut le.6. de Decem- ‘27 | 


bre, 


Perd | 
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bre,le Comte de Luzerne fortit auec quatre cents foldats. tambour battant & Hif.de 


Enfcignes déployées , & alla à Vigon où eftoit S. A. : Lefdig. 
ne - Dom Amedée partant de Sauoye;laiflaen fa place le Marquis de Treflorren Fa 
\M,dc Cm. 


pee qualité de Lieutenant gen.deS.A.deca les Mont&& commeil n'auoir point de P.Berlier. 
lo trouppes eftrangeres , ilen leua dansle Pays & appella les Gentils-hommes 

| PURE de foy, ainfi ayant Vn corps de fix vingt Gentils-hommes de deux 

hide, mil hommes de pied , & de fix cents cheuaux il fit mine dattaquer Voyron ##-Dir. 
La en Däufiné, & inueftit Moreftel qu'il prit par capitulation fur Montjeux qui 

(# cneftoit gouuerneur, & y laifaBonuillars : auec la méfine facilité il L faifie 

lions d'Auançon, & de Belle-combette , &{ rendit Maiftre de toute la Vallée de 

po Graifiuaudan en peu de ours ;de forte qu'à la referue de Grenoble toutce qui 

| eftoit decà, & delà la Riuiere de l'Ifere luyobeyfloit , ou luy payoit contribu- 

ne: tion. Ceux de Grenoble allarmés, folliciterent Alfonfe Corfe Lieutenant de 

le & Roy dans la Prouincede les affifter; mais ce fut affés mollement, cariilne fit 

IVal- autre que d'augmenter la Garnifon de Grenoble , &deietter du monde dans 

15 les Chafteaux du Fayet , & deBerlios voyfins de Belle-combette. Le Marquis 

hud. de Treffort quien eftoitvn peu incommodé pour fes courfes, partit à mefme 

temps, à deflein de forcer ces deux places; les cnnemys fur lebruit de fa ve- Mem. du 
nuéabandonnerent le Fayer,, il afliege Berlios & le prend , fes coureurs -alle- ?* Berlier 
rent iufqu'aux portes de Grenoble , & s'ils euffent eftéfouftenus;ils-euffent 
emporté le Faux bourg de fainét Laurent : Apres cela le Marquis s'enretourna 
à Barraux & à Chapparouillan, où il {e retrancha. 

|— LesPiemontois nefrent pas fi genereufement à Antibe, que le Duc d'E- 
We _fpernon nouueau Gouuerneur de Prouenceafliegea à fon-entrée dans le pays: 
ca Scalengo Comte de Piozafque quien eftoit Gouuerneur,rendit d'abord la Vil- 
Pubs le à compofition , & le Comte de Lingueille qui auoib promisau Comte 
(2 Martinengsuede ne point capituler qu'apres quatre mil coupsde canon, ne fit 


Hif.Dife. 
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pas plus de refiftance. ; LS ; 
La prife de Cauours donnant cfperance à Léfdiguieres de faire de plus 
grands progrés en Piemont , ,& particulierement au Marquifar de Saluces, 
aliena les efprits de quelques fujets de S. A. & les fit entrer dans les interefts 
de Lefdighieres: De ce nombre furent Auguftin de Saluces Seigneur dela 
ks Morra, & de Caftelar, Pierre de Granet Sieur deCofti glolles Vice:Senefchal 
de Saluces , depuis Prefident au Prefidial de Bourg, le Capitaine Gafpar Ca- 
larg. uazza , Baltafar de fainét Damien Seigneur de Caftignan le Capitaine An- 
(Sa toine Vernet de faint Damien, & autres, qui firent fouleuer les Valées de 
| Luzerne, de la Peroufe, & de Mayre, &attirerent à leur party Antoine Sei- 
IA gneur de Coftiglolles,qui reçeuten fon Chafteau gamifon Françoife. Ces fa- 
ctieux s'eftendirent iufqu’à Brozafque en la Valée de Vrayta, où ils fefortifie- 
rent dans vne Eglife à Carail, &entreprirent défaire contribuer les Villages 

du voifignage:Le Duc auerty de cette reuolte,;commandaaux Efpagnols & 

aux Napolitains qui eftoient en quartier d’hyuerau Marquifar de Saluces , de 
reduire ces Vallées fous fon obeyflance , & de commencer par celle de May- 

re : Er parce que Dom Oliuares General de ces deux Nations eftoit malade, 
Dom Octaue d’Arragon en prit la charge;accompagné du Prefident Prouana, 
pour donner ordre à toutes les neceflités de l'armée ;le General de l'Artillerie 
Ruffa, qui fortit deux demy canons de Cony, fut auf de la partie: Ces Pre- 
paratifs ramenerent Coftiglolles à fon deucir, à quile Duc pardonna, à la 

- . pricre de la Mante fon parent Lieutenant general de S. A’au Marquifat de 
Saluces , à condition de chafer les François de fon Chafteau, &de receuoir 
la garnifon que le Cheualier Perrin Ponte Gouuerneur de Saluces y enuoye- 
roit. Ceux qui s'eftoient iettés dans Brozafque le quitterent & {e retirerent en 
AAAAa 3 ka 
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La Vallée de Mayre l'Eglif de Carail fur auff abandonnées Caligran qui 
AE: Ÿ da Duc Emanuel-Philibert & de S.A. & qui auoit de 
auoitehé E. age LC ur, continua dans fon aueuglement; Dom Otta- 
bons 2 Loi 4 Es d es Valée de Mayre le vingt-feptiéme deTanuier 
ue d'Arragon de cen . hommes de pied, & la Caualerielegere de Milan, & = 
AGPAAES sr . Cali nan, où dabord on fit tirer quelques volées de Prif 
afliegea le C nt * É uëles affiegés firent vn trou en la muraille ®® 
canon; mais a nuiét eftant luruenueé, k 1 die Linie de NC L Cha 
& fe fauuerent par vn preciplce affreux ,lur lebord de ‘arimere delviayre. Le a 
lendemain les noftres entrerent dans la place, & la pillerent: A mel temps ps 
Dom Oétauc enuoya trois cents foldats choifis; pour attaquer Par derriere ss 
ceux qui gardoient les barricades de S.Damien, pendant qu'il donneroit d va — 
autre cofté ; ce qui fut executé fi promptement. que les rebelles furent forcés ca 
de quitter Les barricades, 8 de fe fauuer par les montagnes & les Rochers ; ils aug 
y perdirent quarante foldats ; & deux enfeignes. Dom Oétaue pourfuiuant sa 
A viétoire arriua à vn endroit de la Vallée fi eftroit qu'elle f ferme par vne des 
porte au deffus de laquelle eft vne {ourcilleufe Montague , & au bas la Riuie- px 
re : cette porteeftoit gardée par vn bon corps de garde; Dom Odtaue mar-"h 
chanda long-temps,sil en entreprendroit Ï attaque À & votloit sen retourner 
auec es trauppes: mais Ruffya General de l'artillerie luy ayant remonitré 
ue fes conqueftes luy feroient inutiles,s'il ne forçoit ce pofte, & que le fort 
d'Azelio,qui demeureroit au pouuoir des ennemys,leur donneroit moyen de 
recouurer tout ce qu'on leurauoit pris ;le Prefident Prouana & le Capitais 
ne Ierofine Alexandre vferent de mefmes perfuafions, Dom Oétaue pour fes 
raifons difoit , que quand ce paflage feroit gagné, on auroit encore à combas 
tre les ennemys qui s'eftoient fortifiés au deffus de la montagneau Village de 
Lot. Alafinne s'en pouant dédire, il commenda à Alexandre Carraciola: 
quiconduifoit Les Napolitainsen l'abfence du Marquis de Treuic , de don- 
ner auec trois cents hommes : ce qu'ayant fait fort genereufement , ce pafla: 
ge fut emporté & les ennemys taillés en pieces. Delä les noftres gagnerent le 
deffus de la Montagne trauersvne épelle grefle de pierres & de cailloux 
que les ennemys faifoient rouler, & arriuerent à Lot , d'où Caftignan ne 
faifoit que de partir auec fa Femme; le General Ruffia , & le Comte de Bel” 
joyeufe marcherent toûjours à tefte des noftres qui poufferent iufqu'au Villa® 
ge d'Arme ,où Dom O&aue auec Dom Ferrand de Gonzagues fe rendit, 
pour aller au Fort d’Azelio , & à l'Eglife de Strop , où les reuoltés s’'eftoientÿ, 
reduits & fortifiés ; mais Les chemins eftoient fi fçabreux , & difficiles qu'il 
eftoit impofñfñble d'y faire pafler vne armée : René de Saluces dela Mantéf 
Gouuerneur de cette Vallée, & de Dronero les fit fommer de fe rendre fans: 
attendre d’eftre forcés ; ces gens dé-ja épouuantés dufuccés de nos armes , & 
craignans vn pareil traittement que leurs voifins, capitulerent: Dom OO: 
ue y alla fur cette affeurance auec fes trouppes , & le Prefident Prouana res 
çeut d'eux le ferment de fidelité, L'Eglife de Stropfut rasée auec quelques 
Maifons des plus feditieux de S.Damien, & de Chanos pour feruir d’exems 
ple; ainfi fut reduite toute la Vallée de Mayre à l'obeyffance de fon Souue». 
rain. La Seigneurie de Caftignan fut donnée par fon Alteffe au Prefident Pro 
uana entitre de Comté , ce Prince faifant en cela deux actions de luftice. 
de recompenfer vn fidelle {eruiteur par le chaftiment d'vn rebelle : le canon 
fut ramené à Saluces, & de la à Reuel.à deffein de s’en feruir pour le recouure> 
ment desVallées de Luzerne,& de la Peroufe; mais l'entreprife en furdifferée, 
à caufe des rigueurs de la Aion. 
Alfonfe Corfeau commencement de l'hyuer,fit quelques entreprifes fur + 
le Marquis de Treffort , & fut toûjours repouflé, Lefdiguieres à fon retour de | 
Cauours 
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Cauours ne fut pas plus heureux; car il ne püût reprendre Moreftel , ny arre- Than. 
- fer les courfes des trouppes du Marquis; il partit donc de Daufiné fur Ja fin 
du mois d’Auril, & fe rendit À Briqueras, où fur quelques ouuertures d’accom- 
modement qui seftoient faites entre le Roy & fon Altefle ; Tarnauas 
& le Colonel Purpurat furent de la part du Duc ; mais il n'y eût rien de 
refolu, & cette conference ne fit qu'augmenter les deffiances des deux par- 
tis. 
Pendant quefon Alteffe eftoit encore en Prouence ; l’Infante Duchefe en- 
treprit de prendre Le fort d'Exilles de l'aduis du Due de Terreneuue Gouuer- Aif. if. 
neur de Milan; parce que cette place affeuroit Suze, & les paflages de No- 
ualefe, rendoit le Duc Maiftre detoute la Vallée d'Oulx iufqu’à Sezane, & au 
pied du Mont Gencure ,; & oftoit le Moyen aux ennemis de faire des courfes 
fur fes Eftats : Le Cheualier Dominique Belli perfonnage fort intelligent 
auoit efté enuoyé en Prouence à Son Alteffe pour luy en faire la propofition, 
laquelle auoiteité bien reccüe ; mais comme il la falloit faire goufter au Con- 
feil d'Efpagne, le Duc y dépefchaBelli, pour eu reprefenter l'importance. La 
: Duchefle enuoya le Prefident Purpurats & l’Ingenieur Gabriel Bufca, pour 
- reconnoiftre la place , & les auenües; fur cela le Duc reuint en Piemont, 
comme nous auons dit , où de nouueau l'entreprife d'Exilles fut mife en 
auant, à laquelle les Efpagnols confentirent par vne feule confideration; car, 
quoy que l'intention du Roy d’Efpagne fut de fecourir fon Gendre, toutesfois 
lestrouppes qu'illuy enuoyoit de temps à autre , auoient toutes cét ordre {e- 
cret; de nerien faire que ce qui fcroit neceffaire pour laconferuation de {es 
Eflats, fans faire aucune nouuelle conquefte fur les voifins ; neantmoins com- 
me l’on eut fait comprendre aux Efpagnols que la prife de cette place ferme- 
roit la porte d'Italie aux François , ils fe relächerent de l'aufterité de leur 
maxime 
De forte que lean Fernandde Velafque Conneftable de Caftille nouueau 

Gouuerneur de Milan ayant fuccedé au Duc de Terreneuue, fit faire de nou- 
uclles leuées en Lombardie pour {on Alteffe. Borfo Acerbo Scigneur de la Ci- 
fterne eut commiflion pour vn Regiment d'Infanterie d'onze Compagnies, 
le Marquis de Treuic pour vingt-trois Enfcignes de Napolitains, Gabriel ur L. 
Manriqués de Lara, Pierre Camaccio & Alfonfe Pimentel, tirerent trois 7: 
compagnies de gens depied du Regiment de Milan;outre cela fon Alteffe 
auoitÎe Regiment deBarbo, & neuf compagnies de Cheuaux legers, com- 
mandées par le Marquis du Guaft, Hercules Gonzague, le Comte Troile de 

. fainétSecond ,Rogier Marlian, le Comte Cefar de Litta » Roderic Verner, 
Alfonfe Cafate , Bernardin de Velafque & Gonfaluc Oliuarés, & fix Compa- 
gnies d'Arquebufiers à Cheual, conduits par le Comte Ican-laques de Bel- 
joyeufe. Dom Antonio Oliuarés General des Efpagnols s'eftant treuué ma- 
lade à Milan , Dom Roderic de Tolede Gouuerneur d'Alexandrie vinten f 
place pour leurcommander, &arriuaà Turinau commancement du mois Æ7-2ifr 
de May. Son Alrefle enuoya Druent à Suze pour faire auancer la garnifon, 
afin de fe faifir des Barricades du Village de Cels ; ce que le Meftre de Camp 
Charles Gazin Gouuerneur de Suze fi executer promptement par Druent,, & 

par Henry de Caftel de Scalengo , quien fuitre prirent l'Eglife de fainét Co- 

. lomban au deflus de Cels. 

Lefdiguieres au retour de la conference de Briqueras s’eftoitarrefté à Exil- 

| les, & preuoyant bien quefon Alteffe en vouloit à cette place , ietta dedans ff 
Hector de la Forefts Seigneur de Blaccons Goauerneur de la Principauté d'O- Si 

_renge, auec quelques volontaires & vne Compagnie de fes Gardes comman- 

déc par Champ-Rambaud & attaqua les noftres à fain& Colombanile Capitai- 


ne 
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ne Henry fe deffenditauec vne vigueur incroyable ; mais le lieu n’eftant pas 
ie È nue 

fort pour refifter plus long-temps ilferendit. Ce combat coufta la vie à plu- 

à Prabaut Meftre de Camp d'In- 


fieurs des Ennemis & entrautres 
& Fort eftimé de luy : Cependant le Duc mar- 


fanterie coufin de Lefdiguieres & me a 
choit auec le gros de fon armée, & quoÿ que Lefdiguieres put faire , S. À. ga- 


ADI. gna les auenuës, & fit 


d'Exilles auec lestrouppes 
le pote de fainét Colomban ; Ruffia ame 
ins horribles & fçabreux & dreffa fabatteriele 15. de May” 

d 


auec tant d'Ordre, & debon-heur , que la brefche eftant faite, 5,4 


non par des chem 
: / 
de trois coftés , 


logerle Mettre de Camp Garcias de Mieres au Village 


du Colonel Barbo, & le Cheualier Ponte regagna 
na heureufementtreize pieces de Ca=Prif 


d'E 


iéres parut auec quatre mille hommes de 152 


l'autre cofté de la riuiere , pour luy donner efperance de fecours. Les afliepés 
y perdirent plufieurs perfonnes de commandement > entrautres Champ- 
Räbaud qui fut fort regretté de Lefdiguieres.Aprez la prife d'Exilles S.A. ÿ mir 
Hif.Dife. POUr gouuerneur Le Capitaine Ierofme Alexandre auec bonne garnifon ; & 
s'enretourna à Turin, pour faire auancer quatre mille Suyfles , que la Croix 
Lambert auoit leués par fon ordre aux Cantons Catholiques , laiffant le 

Comte Martinengue fon Lieutenant general en l'armée" ne 
Le peu de fuccés qu'eurent les armes d'Alfonfe Corfe en Daufiné contre 
le Marquis de Treffort , & la perte d'Exilles , firent refoudre Lefdiguieres de 
reprendre Jechemin de Daufiné; mais comme il appréhendoit que les no- 
ftres eftants maiftres d'Exilles ne fiffent des courfes , &ne rauageaflent tout le 
un voifinage , il fit faire vn petit Fort à Beaular à deux lieuës d'Exilles , versla 
Leds wlée de Bardonefche , &cfe retira à Oulx pour preparer fon départ: Dom 
Roderic en ayant eftéauerty , en fit part au Comte Martinengue , & entreprit 
contre fonaduis de forcer le logis de Lefdiguieres ,ayant à cét effet comman- 
dé le Regiment d'Acerbo & Caraciol auec deux cents hommes & autrestrou- 
pes Efpagnoles, Milanoiles & Napolitaines ; mais dés qu'il fut au Village de 
Salebertan où Lefdiguieres auoit fait faire desbarricades , il falut commen- 


ceràcombattre , parce que Lefdiguieres sy prefenta auec fon efcadron de 


Caualerie, & fit gagner la Montagne à fon Infanterie, pour attaquer Dom 
Roderic , & luy donner à dos : Ce qui luy donna grande facilité de deffaire Con 
les noftres , qui furent attaqués par vn endroit , dont ils nefe défioient point ge 
RE il n’en demeura pourtant de morts ou prifonniers que cent cinquante ; du bert 
Fi. Di. nombre des prifonniers furent Dom Garcias de Mieres , Dom Vincent To- 
Hif.de  raldo, & Dom Diego de Cordoüa., le jeune Marquis d'Eft qui auoit fuyui les 
Leldig.  Efpagnolsencette accafion, laiffa fon Cheual,, & fe fauua à pied à faint Co- 
lomban , & Dom Roderic Chef de l'entreprife futtué ; le refte de nos trouppes 

reuint au Village d'Exilles , Lefdiguicres aprez auoir laifsé garnifon à Brique= 

ras, Cauours & autres lieux qu'il occupoit , & renforcé les barricades de Se= 

fane , & du mont Geneure , s'en allaen Dauphiné. | 

Le Comte Martinengue , aprez le combat de Salebertan, pour empef | 

Hif,Dif, cher vne émotion parmy les Efpagnols, Napolitains & Milanez qui eftoient | 
demeurés fans chef parle decés de Roderic, leur donna pour General le Mess 

fre de Camp Barbo. 4 
Le Marquis de Treffort; aprez auoir repoufé Alfonfe Corfe, ne voyants 1 


es Blaccons capitula. bien que Lefdigu 


Œ 


Thuan. 


Merm.du È 
PrBerliet, point d'occafion à s'employer de cecofté-là, vouloit aller auec vne partie de fes; 
€lc 


Hide COUPPES afhegerle Fort d'Arue prés de Geneue , mais le retour de Lefdiguie-t: 
Leg res ae l'obligea de demeurer ; il trewa Treffort pofté à la Buifliere gr 
ae | ss re lieuës de Grenoble fur vn coftau , où il s'eftoit bien retranché, & Tre 
qua en diuerfes façons ; mais il y eut coujours du pire. Enfin Lefdiguie- for 

ue 
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res voulut aflieger Moreftel,croyant de fe preualoir d’vn defftrefraifchemenc 
arriué ( car le foudre eftoit tombé fur la Tourdu Chafteau, & auoit mis le feu 
aux poudres)mais le Marquis de Trefort repara promptement ce mal-heur, 8 
fit venir des munitios de Montmeillan; de forte que Lefdiguieres qui auoit dé- 
ja paffé F'fere, 8e s'eftoit logé à Goncelin& à Domeyne, changea de deffein , 
& sen retourna à Grenoble; n'ayant pû empefcher que toute la Valée de 
Graifyaudan nepayaft au Marquis trois efcus d’or par feu de contribution. 
Trefforteftant donc en liberté de faire ce qu'il vouloit , entreprit le fiese du 
Fort d’Arue tenu par les Geneuois; mais auant quede dire les raifons qui l'o- 
bligerent à changer de deffein; il nous faut faire vn tour en Piemont pour voir 
ce que, À. fitapres le combat de Salebertrand. 

Le deffein dece Prince eftoit en fuite de la prife d'Exiles, de fefaifir de 
Sezane, & des Barricades du mont Geneure , & reuenant par la Valée de Pra- 
gela,recouurer celles de Luzerne & de la Peroufe , que les pratiques de Lefdi- 
guieres auoient fait fouleuer ; mais i échec que les trouppes de S.A. reçeurent 
à Salcbertrand,luy firent changer de refolution,parce qu'il fallue les renuoyer 
en Piemont pour ferafraifchir. Le Duc eftoirà Riuoles, auec quatre mille 
Suyfles , & trois mil Efpagnols conduits par Auguftin de Mexia , Dom Oli- 
uares guery de fa maladie y eftoit aufli venu pour faire fa charge de General 
des Efpagnols ;Napolitains & Milanois, noftre Caualerie eftoit aux enuirons 
de Cauours pour faire ledegait ; mais S. A. voulant mieux employer fes gens, 

‘allaà Pignerol & fitauancer toutes fes forces au deuant du Fort de Miradoul 
proche de Pignerol , auec de l'artillerie que l'on fortit de Reuel. Dez que les 
batteries eurent ioüéily eutbrefche , & quoy que les Suyfles par vhe ancien- 
ne maxime de leur nation, & par letraitté qu'ilsauoient fait auecS. A. ne 

: fuffent point obligés de donner vn affaut, teutesfois ayant efté animés par 

: Gafpard de Geneue Baron de Lullins leur General, & Colonel des Hallebar- 4 D; 

* diers de la Garde de S. A. qui fe mit à leur tefte , ils monterent à la Brefche & 
entrerent les premiers dans le Fort la pique à la main , fuiuis des Bourgui- 
gnons , Piemontois & Efpagnols,où tout fut mis en pieces fans donner quar- 
tier à perfonne ; le Colonel Purpurat futlaiffé Gouuerneur de Miradoul , Les 
noftres entrerent en la Valée de la Peroufe,y fortifierent S. Benoiff, puis aflie- 
gerent le Chafteau de Luzerne, qui n'attendit pas le Canon , le Duc delà mit Thsan 
le fiege deuant Cauours dont la Ville fut d’abord emportée & pillée ; mais le 
Chafteau tint bon. 

Tous cesauantages ne purent pas obliger Lefdiguieres de reuenir en Pie- 
mont , parce qu'il attendoit trois mil Suyffes qu'il auoit fait leuer dans les Merm.du 
Cantons Proteftans au nom du Roy, dont il fe vouloit eruir: Et comme P.Berlier 
il luy faillit auoir fainét Genys petite Ville de Sauoye fituée proche du Rof- 
ne, pour de là les faire couler en Daufiné, il pratiqua les Freres Peliflon > qui 

= pendant la guerre S'y eftoient retirés , à fin qu'ils s'en faififfent , ce qui leur 

Lfut fort aysé ,tant À caufe des habitudes qu'ils y auoient , que parce qu'ils 

à tenoientle party de S. À. Lefdiguieres s'eftant afleuré ce pañlage;fit prendre le Hit. de 

. Chafteau de Murs auec trois petards par la Buyfle, & le Belliers Freres Capi- Lefüig. 
taines fameux; ce qui obligea les Chafteaux de Montdragon, & de Martel de 
{e rendre à Pelifonle jeune , qui s'anança pour furprendre Peyrieu en Bugey 

… & le Fort de Pierre Chaftel ; mais ayant efté repouflé par tout; Lefdiguieres fic 

à deffein d’affieger Belley, & de faire vn fort à Murs pour fe rendre par ce 

ñ moyen maiftre de tout le Bugey. Le Marquis de Treffort fur cette rouuelle , 

Ë quita le fiege du Fort d’Arue , alla à Belley auec fes trouppes , & contraignit 

5 Lefdiguicres de fe retirer & de laiffer Murs: Les Pelliflons craignants d'e- 

% fre affiegés à fainct Genys & d'eftre chaftiés de leur’ perfidie, l'abandon- 
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nerent comme firent aufli ceux des garnifons de md 2 mi Mar- 
tel: Ainfi toute cette contrée fut dehurée des maux dont elle eftoit me: 
, 
ù SALE ty ; 
dar fiege du Chafteau de Cauours nr Fee di en s. x 
Treuic. y auoit fraifchement amené se nd : & ) me ser 
Comte de Mazin quatre mil hommes dela milice du pays ; 8 Nicolas Car: Ch 
aciol deux cents cheuaux ; le Duc en auoit tres-bonne opinion ; parce de 
rage MONTE pine c les aficgés fouffroient beau- 2° 
quefon artilleriefaifoit d’eftranges effects , sé ; é > 
coup des viures ,& de l'eau : De forte que S. A. les fçac re PARSECRICRE 
mité, refolut de donner vnaffaut gencral >auant que Le ne qui eftoit 
en chemin, les pût fecourir ; mais Dom Oliuares n'y voulut pas confentir, . 
En ce mefme temps la Ligue tenoit les Eftats à Paris > où le Card rt 
nal Sega Legat du Pape, & le Duc de Feria Ambañladeur du Roy d'Efpagne Fa 
affiftoient : c’eftoit pour l'éleéton d'vn Roy , parce que les Ligueurs ne vou-@ 
loient point reconnoiftre pour Roy legitime Henry de Bourbon Roy de Na- àP 
uarre:Le Roy d'Efpagne auoit fait propofer pour Reyne l'Infante Ibelle- 
Claire-Eugenie fa Fille aifnée , Fille d'Ifabelle de France, à la charge qu’elle 
prendroit pour Mary Ernelt Archiduc d Auftriche Frere de l'Empereur Ro- 
dolphe ; mais cette propofition fut rejettée comme contraire à la Loy Sali- 
que fondamentale de l'eftat. Le Duc de Feria fe voyant efchotié de ce cofté, 
mitenjeule Duc de Guyfe, Fils de celuy qui auoit efté tué à Blois, à cons 
dition qu’il efpouferoit l’Infante d'Efpagne; ce qui fut encore rejetté : De for s., 
teque le Duc de Mayenne voyant que cela preiugeoit la queftion contre luys pro 
perluada au Duc de Feria l'elctionde S, A. & preffa Pobel Baron de Pierre fon pin 
Ambaffad. en France d'en efcrireau Duc & àl’Infante Duchefle,pour en faire Lig 
inftance en Efpagne; mais Henry IV. (que les Ligueurs appelloient que Rôy Le 
deNauarre, ) ayant fait profeflion de la Religion Catholique, Apoftolique & Ro 
Romaine en l'Eglife deS. Denÿsle 2 $. de luillet iour de S. laques, cette conti 
uerfion changea l'eftat de affaires du Royaume de France, & donna lieu à vne & 
Trefueentrele Roy & le Duc de Mayenne concluë au mois d’Aouftfaiuantstt 
en laquelle il auoit efté arrefté queS. A. feroit comprife , fi dans vn mois elle à 
enfaifoit declaration. 

Le Duc fut bien combattu s’il prefferoit le fiege de Cauours , lequel appa= 
remment ne pouuoit plus long-temps durer , à caufe desextremes neceñités È 
où eftoient reduits les afiegés , ou s'il accepteroit la Trefue, prefage infail® 
lible de la ruyne de la Ligue: Dailleurs Lesdiguieres eftoit en chemin pour le 
fecours de Cauours.Dans ce contrafte, quoy qu'il y eut affés de téps pour faire 
vadernier effort fur cette place ; Dom Oliuares , & le Marquis de Treuic fe 
retirerent du fiege , fous pretexte qu'ils auoient beaucoup de foldats malades, Ef 
& S. À. qui connut bien la Politique des Efpagnols ,dontelle auoit dé-ja ref 
fenty leseffets, diffimula ce déplaifr, & à l'inftant dé pecha Rochette Prefi-xi 
dent du Senat de Chambery, Odtaue Henry Comte de Cremieu & Antoë Fa 
ne du Four Modenois Gentils-hommes de fa Chambre , pour s’aboucher à lai 
Vaulx de Leuene auec Auriac, Villars & le Baron de Ions Gentil-homme dem 
la Chambre de fa Majefté enuoyés par Lefdiguieres , qui conclurent là 
Trefue pourtrois mois,à commencer le premier de Septembre , laquelle fut 
depuiscontinuée iufqu'au mois de Mars ; entre Morozzo Prefident du Senat æ 
de Turin,le Colonel Purpurat & Antoine du Four Deputés de S. A. le Baronsæ 
de Tons & autres Deputés de Lefdiguieres : Aprés cela le Duc renuoya l’In- a) 
fanterie & la Caualerie Efpagnole en l’Eftat de Milan , & le refte defes troup- A 
ps en quartier d'hyuer au Marquifat de Saluces, 

Cependant la Ville de Lyoneftant entrée en ombrage contre le Duc de Ne- 
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-mours qui deGouuerneurs’en vouloit rendre Seig.abfolu & des Pays circon- 
uoifins,fe fouleua contre luy-écle mit prisonierau Chafteau de Pierre Size: le 

 Marq.de S.Sorlin fon Frere fe miten campagne auec des forces pour procu- Hif. Dife: 
rer (a deliurance;S. A:s'y employa aufli & enuoya aux Lyonnois Pobel Baron 
dePierre,poureflayer de les appaifler; mais ils eftoient tropanimés,& le party 
du Roy.s'y rendoitidé-ja puiflant. Auf peu de temps apres ils declarerent 
contre laLigue, & reçeurent Alfonce Corfeauec des trouppes Royales. 

En Prouence , Efpernon ne voulut pas accepter la Trefue-pour auoir plus 

_de moyen deprendre Aix qu'il tenoit afliegé, quoy quepar la negotiation du 
Comte de Carces cette Ville fe fut foumife au Roy, ce quificéleuer vn 3:par- 
ty de ceux quine vouloientreconnoiftre,ny.Efpernon ny Lefdiguieres.Lerme- 
fme Comte de Carcés fit vne entreprife fur. Martegues, d'où il fut repoufié 

par Alexandre Virelli: À Grace le Capitaine Efpritde la Plaine d'Entreuaux à 
ayant tuc Gaud quien eftoit Gouuern. pour vne querelle particuliere,S. À. fut 
priée de renforcer la garnifon ; tellement que par fes ordresle Colonellufte 
Taffin fe mit en chemin auec vn Regiment de Piemontois & quatre Compa- 
gnies de Caualerie commandées par Corbon & par Manigey Freres,d'Antibe 
par le Capitaine Euangelifte Tofti Perufin, & Federic Vifcomte Milanois ; 
mais Corb6 & Manigey n'eurét pas fi tft paflé Nice qu'auec leurs troupes ils 
fe ietterent parmy les Ennemys ; déloyauté qui fut blamée-en Corbon qui 
auoit efté nourry Page de la Chäbre de S.A. & reçeu toutes fortes de faueur en 
Piemontiles autres deuxcompagnies ayant voulu faire efcerteà vn conuoy 
queles noftres enuoyoient àS. Paul furent taillées en pieces ,&le Tofti pris 
prifonnier. 
Le Duc de Neuers qui eftoitallé à Rome apres laconuerfion du Roy ,pour 
obtenir du Pape l'abfolution de $. M. n'ayant rien pû faire; le Cardinal de 
 Gondy le fuiuit à mefme deflein, & paflant à Turin il ft quelques. .ouuertures 
de Paix auec S.A. laconiurant de s'entremettre auprés du Roy d'Efpagne fon 
 Beau-Pere pour l'y difpofer : À quoy le Duc promitde s'employer, pourueu 

que cefut du confentement deS.S.Ncantmoins les affaires du Roy alloient de 
mieux en mieux , carles Principales Villes du Royaume:s’eftoient remifes das 

| fon obeyffance, & Paris mefme, d'où le Cardinal Sega Legat duPape , & le 

Duc de Feria eftoient {ortis,S. Vincent & Villeneufue Gentils-hommes Pro- 

_uençaux fe faifirent de S. Eftienne au Comté de Nice, ce quiobligea $. A. d'y 

* depécherle Cheualier Ponte auec quelque Infanterie Piemontoife, & 200: 
Bourguignons conduits par Bardonnenche, fuiuis de Dom Sanchie de Salinas 

_auec fes Gens-d'armes, & Arquebufiers à Cheual; mais le Comte de Bueil 

; Gouuerneur du Comté de Nice,fans les attendre,attaqua la place, & s'en ren- 

: dit le maiftre, enfemble d'Antraunes, & de fainét Martinet que les ennemys 

‘ auoient occuppés depuis la guerre. 

-  L'anr594.le Marquis de Treffort, à la priere du Duc d’Aiguillon, Fils du zif.Dig. 
Duc de Mayence, pafla au Duché deBourgogne auec del'Infanterie & de la 
Caualerie pour y fortifier le party dela Ligue, ayant laiffé le refte de fes forces Titr. de 

. au Marquis de $. Sorlin qui faifoit la guerreen Daufiné. En ce mefme temps Donne 

* S. A. cnuoya le Comte Martinengue à Rome pour “prefter l'Obediance au 

= Pape Clement V IL nouuellement éleu, François Caccia Senateur de Turinfit 

. l'Oraifon au Conciftoire au mois de Juillet : Etcommeil y auoit long-temps 
que la Trefue eftoit finie entre fon Altefle , & Lefdiguieres sleDuc refolut d'af- 

* fieger Briqueras , reçeut du Conneftable de Caftille Gouuerneur de Mi- 7 r. 

- lan vn-Regiment de vingt Compagnies commandé par Barnabé Barbo; rx. 

etrois mil Efpagnols par Dom Pietro Manriqués , trois Compagnies de 
cheuaux legers, parle Comte defainét Second, Garcias Oliuares & Scipion 
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manda à Dom Sanche de Salinas Commiflaire mt. de ; ac d'y 
aller auec quinzecents Fantaflins & deux SORA us rs RASE nées gr 
Ÿ le Prieur d'Hongrie, le Duc sapprocheroit du Pont gar € par les 
qu RARES me ter fans artillerie, laquelle à force de 
Ennemys ; que l'on die pouuoif empor : à 7 À sLuchd 
bras y fut he fin traifnée par les cheuaux -Legers de æ 7 pr ino. 
Dom Amedée de Sauoye deuoit par vn autre ere auec _ ps om- 
mes de pied, forcer les maifons des Brunéts ,auec ordre aux Colonels Biagi- 
no Bonada , Louys Ferrero & le Comte Antoine de Piozafque »de le fecou- 
sir. de Prince fit ce qui luy auoit efté ordonné, & enfonça d'abord deux 
barricades; mais n'ayant -pas efté faiuy ;& les Payfans de laillon de Mont- 
atier & de Noualefe n'ayans pas pris le. Pofte qu'on Jeur auoit montré, 
l'Ennemy ayant reconnu les noftres foibles pour execution d’vnfi grand 
| defein, les chargea ; le combat dura aflez long-temps où il demeura beau- 
i | coup de morts de part & d'autre. Le Comte Maximilian de Languëille 
| Lieutenant de la Compagnie de chetaux Legers de Dom Amedée y fat 
1 bleffé & mourut de fa blefflure; c’eft échec neantmoins n'eftoit pas confide- 
| rable, & ne feruoit pas d'obftacle au fecours d Exilles , fi Dom Sanche de Sa- 
fl linas eut efté affez heureux que de gagnerles barricades de Pragela; mais y' 
ayant efté repoufsé. S. À. le lendemain pour va dernier effort, fit attaquer 
| Le Pont; Caualchino auec fa Compagnie de cheuaux Legers eut la pointe, 
RL TUE & ordre de jetter deux cents Moufquetaires dans Exilles à la faueur de 
(ALAN noftre artillerie; mais ce iour là il tomba tant de neige que l’on.ne fe voyoit 
| [Il oint, ce qui fut caufe que les noftres fe retirerent en ordis &auec perte; 
| NI Tuer. le Gouuerneur d'Exilles, quoy qu'afleuré de la prefence du Duc & de fon Ar- _ 
NN Hit de mée, ne laiffa pas de capituler fans neceflité ; car il auoit encore cent douze pe 
if le à foldats , & toutes les prouifions neceflaires , & le Canon des Ennemys n'auoit {fe 
HUE fait qu'vne petite brefche aisée à reparer. Apres à compofition il vint à Chau: 
| AL Apt mont où cftoit fon Altefle qui le fit arrefter & l'enuoya prifonnier à Turin, 
APN | chaftiment trop doux pour vne fi grande faute, parce que s'il eut tenu en- 
l | gore quelques iours comme il le pouuoit ; Lefdiguieres qui n’auoit plus de 
poudre ny deballes , ny de viures, eut efté contraint de leuer le fiege, & 
fl n'euft paseü moyen de rauitailler le Chafteau de Cauours ainfi qu'il fi. 
D mir. Pendant le fiege d'Exilles, le Marquis de Treffort reuenu du Duché de É 
Bourgongne , entra dans le Pays de Dombes frontiere à la Breffe &c prit Cha- 
| lamont, où il y auoit garnifon de François : En mefme temps Tremblecourt Gh: 
| | Gentil-homme Lorrain qui auoit leué trois mil hommes de pied pour le lan 
fl Duc de Mayenne, fe declara pour le Roy , & fe jetta dans le Comté de © 
Ent Bourgongne, où il fit des courfes : Les Comtois recoururent au Connefta- 
ble de Caftille Gouuerneur de Milan, pour eftre fecourus , & le treuuerent 
TA ; far le point de pañler en France auec vne Armée qu'il menoit à la Ligue, 
PU! | cette nouuelle hafka fon depart : Il arriua à Turin le dernier iour de Fevrier 
1 Al] & fit marcher fes trouppes au Comté de Bourgongne par la Sauoye. Le Ma- 
\ refchal de Biron qui eftoit entré au Duché de Bourgongne afliegeoit le 
| Chafteau de Beaume : Les affiegés demanderent fecours à Dom Georgio 
Hal Duple  Manriqués qui commandoit aux Efpagnols en Sauoye , celuy-cy en efcri- 
ui | uit à Vienne au Duc de Nemours afin de l'obliger à faire ce voyage. Ce 
Il nl Prince ayant pris la route de Bourgongne pour fe ioindre à Manriqués & 
EN à fes Efpagnol, fut arrefté en chemin par Alfonfe Core qui attaqua fon 
EU | arrieregarde , dont s'eftant demeflé auec beaucoup d'adrefe & de refolution, 
{lt : Alfonfe ÿ perdit beaucoup des fiens , fins plus de foixante cheuaux prifon- 
À niers : Ce rencontre ofta le moyen au Duc de Nemours de s'approcher de 
LUE Beaume dont le Marcfthal de Biron ( rendit le maiftre ; mais cette perte 
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— ne fur pas fi fenfble à. A:que celle du Marquis de Treflort,qui mourut À Bourg 
au mois de Mars à ld veille d'efpoufer Marguerite de la Baume Princefle Doù- 
rq. airiere d'Amblife ; eh quoy vn Hiftorien celcbre s’eft mefpris, qui a efcrit que 
tierce fut au fiege de Cauours. Ce fut vndes fages, vaillants & heureux Capitai- 
. nes de fontemps. Dom George Manriqués fut foupçonné de l’auoir empoi- 
fonné par jaloufie, Melchior Côte de Montmayeur luy fucceda en la chargede 
— Gouuerneur de Byéffe , mais non pas auec la mefme reputation.Le Marefchal 
«a. de Birouapresla prife de Beaune, fe jetta en Breffe & prit les Villes & Châteaux 
h, de Pont-de-vaux,Baugé,Pont-de-velle & Montreuel fans ytencontrer aucune 
Ë refiftance , Villars qui attendit le Canon, fut demantelé. Le Chafteau du 
fe. Chaftellard en Dombes reçeut le mefime traitement 
Nos affaires n'alloient pas mieux en Prouence ; car le Comte de Carces qui 
5 s'eftoit mis du party du Roy, auoit pris la Villede Salon & afiegé le Chà- 
de teau où commandoit S. Roman pour fon -Altefle : d'autre cofté le Duc 
d'Efpernon qui faifoit la guerre à tous ceux qui ne luy vouloient pas obeyr,n 
l-_reconnoiftre fes ordres ,enferma le Comte de Carces dans la Ville & la batit 
* de cinq Canons; Lefdiguieres preffé de la fecourir, paffa en Prouence & la 
rauitailla fort heureufement : Cependant fain@t Roman trahy par les fiens, 
fe fauua par vne feneftre, & peu de iours apres Alexandre Vitelly Gouuer- 
neur de Berre qui s'eftoit joint au Duc d'Efpernon pour luy ayder à prendre la 
— Ville de Salon , fut tué d'vne moufquetade à l’efpaule en vne attaque: Ale- 
& -xandre Gueriny de Cita-di-Caftello fon Lieutenant demeuré à Berre, s'en 
4. declara Gouuerneur, dont S.A. ayant eu aduis par André Acchiardi l'vn de fes 
‘li Secretaires, y enuoya le Cheualier de la Mante auec commiffion pour y com- 
mander , Gueriny ne le reçeut que comme perfonne priuée & ne luy voulut 
point remettre la place, difant qu'illa vouloit conferuer au Duc comme luy 
eftanttres-fidelle feruireur. 

Mais ces defauantages furent reparés par la reprife du Chafteau de Cauours, 
x S.A.ayant laiflé couler letemps qu'il falloit à ceux de cette place pour confu- 
mer les viures que Lefdiguieres y auoit fait porter,çcommenca fon blocus & fit 
ide faire des Forts qui communiquoient l'vnà l'autre par des Lignes.Ce Prince 
_ auoit en fon Armée 1200. Suifles, fix cents Efpagnols naturels, cinq cents 
s. Bourguignons,2000.hommes de Milice,de Piemont, ;00.Allemans, plufieurs 
Capitaines & Soldats Piemontois des Regimés d'Horace Begoiamo & deBia- 
ginoBonada, 800.cheuaux Legers & 200.Arquebuf. à cheual. Lefdiguieres eut 
aduis en Prouéce de ce fiege par des lettres deBaratier Gouuerneur dela Place: 
& parce qu'ilne pouuoit pas fi-toftentreprendre de lefecourir, il renuoya le Co: 
te Emanuel de Luzerne demeuré aupres delüy en oftage, pour l'execution de 
la Capitulation deBriqueras, auec charge de faire propofition à S.A. qu'en re- 
lachant Berre à Lefdiguieres,il luy abandonneroit le Château de Cauours;mais 
cette propofition fut rejettée par la certitude que le Duc auoit de la prife de 
cette place & des extremes neceflités des affiegés : Lefdiguieres voyant que cét 
expedient n’auoit pas reufli,fe miten chemin auec huiét cents cheuaux & deux 
mil hommes de pied, paffa par la Valée de Pragela & arriué à la Peroufe &à 
Bobio, prit le Bourg de Fruzafque,mit le feu à Buriafque , pilla Piozafque & la 
Tour de Cumiane,& parut à la veüede nôtre Armée,le dernier iour d'Avril, le 
Duceftoit en perfonne dans les retranchements,& quoy que Lefdiguieres té: 
moignaft de vouloir combattre ; toutesfois S. A. qui fe promettoit d'auoir 
Cauours, ne voulut rien hazarder : 11 n’y eut donc que quelques lcgeres Ef- 
carmouches , le premier iour. Le lendemain fe Duc craignant que les En- 
nemys ne fe faififlent de l'Abbaye, pofte auantageux & qui pouuoit incom- 
moder noftre Camp, y enudya de bonne heure Ferrand Caualchino auec fa 
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opaie de chape ot Co qe 

res qui auoit fair deflein d'attaquer les oies à le : à ss À 
force de {e prefenter à vn autre endroit où le Duc luy oppola ! Res 
“ ifes & quelques Piemontois & Bourguignons fon Alreflea - 
cinq cents Suifles & QUE 3 dres , fans craindre le peril ou elle fe met- Lefdi, 
Jant partout pour donner Jen PATES Hs a ir forcer les p 
toit: Ainf Leldiguieres ne voyant point apparence de pouuoir PEÇEE k ù ai 
retranchements ny de fecourir la place, fut contraint de {e retirer apres vn ! 
combat , où il perdit fainét Vincent Gouuerneur de Senas qui commandoit | 
la Caualerie, le ieune Briquemaut & pléfieurs autres Gentils-hommes fans | 
les bleflés , & les prifonniers ; Baratier voyant la retraite de Lefdiguieres, ren- ps 
dit Cauours le deuxiéme de May le Duc y laifla pour Gouuerneur le Co- a 
lonel Horace Beggiamo. Lefdiguieres à fon retour indigné de la perte de son 
cette place , fur laquelle ilauoit bafty de grandes efperances, pilla le Chafteau a 
d'Airafque , & comme il menaçoit celuy de Scalengo ;le Duc, apres auoir 1594 
muny Cauours de viures, prit le chemin de Pignerol auec fon Armée, re- 
folu de combattre l'Ennemy ; mais Leldiguieres ne l'attendit pas ,& s'en alla 
dans la Valée de Pragela: Dom Gafpard de Micres auec quelques Arque- 
bufiers à cheual & le Capitaine Tefty auec fa Compagnie de cheuaux Le- 
gers donnerent für ceux qui eftoient demeures les derniers, & en tuerent & 
prirent des prifonniers. ; va | 

La ouerres'eltant allumée en Bourgongne , à caufe de la venuë du Con- 
néftable de Caltille qui auoit aflicgé Vefoul tenu par Tremblecouïrt , le | 
Marefchal de Biron lortit de Brefle pour l'aller fécourir : Ainfi cette Prouin- = 
ce eftanr deliurée des Ennemys, il ne reftoit plus à fon Alcefle que de pren- st 
dre le Fort de Mirebouc en Piemont, pour fortir tous les François de fes PE 
Eftats; elle y enuoya le Colonel Ponte aucc mil hommes de pied , & l'Inge- 
nieur Afcanio Vitozzy ; ceux des Valées de Luzerne & d’Angrognefe char- 
gerent de la conduite du Canon, à Y'arriuée duquel les Ennemys capitule- 
rent; mais Lefdiguieres à mefme temps far les inftantes follicirations du Par- 
lement de Grenoble afliesea Miribel en Daufiné où Albigny tenoit garni- 
fon , Boëge Gentil-homme Sauoyfien qui en eftoit Gouuerneur , apres auoir 
fait vne courageufe refiftance, {e rendit à honorable compofition ; Alfonfe 
Core qui s'eftoit auancé pour auoir fa part de l’honneur de cette prife, 
ayant {çeu en chemin la capitulation , fe faifit de faint Genys où il n'ÿ auoit 
que trente hommes, qui , à la premiere fommation ouurirent les portes ; ce 
qui fit grand bruit , parce que c'eftoit vne infraction de la Trefve qui auoit 
efté faite apres la prife de Mirebel entre les Daufinois , Sauoyfiens & Pie- 
montois, pour l'agrément de laquelle Charles du Mottet Seigneur de Se- 
chilliennes en Daufiné, eftoitallé à Chambery. Pour donc eftouffer en quel- 
que façon cette legitime plainte des Sauoyfiens, Lefdiguieres leur ft pro- 
pofer de demolir les Chafteaux des Efchelles & de Moreftel , promettant de 
fon cofté qu'il feroit razer celuy de Mirebel & fain& Genys; mais tour cela 
n'eftoit qu'vn amufement; car Alfonfe Corfe & luy , pendant ces propofi- 
tions aflicoerent les Efchelles ,& quoy que le Gouuerneur fe defendit de 
la Trefve, on le preff fi vitement qu'il rendit la Place. 

Le Duc auoit enuoyé en Sauoye le Comte François Martinengue pour y © | 
commander en qualité de Lieutenant General deS. A. apres le decés du Mar- res 
quis de Treffort ; mais il w'arriua pas affez à temps pour remedier à toutes ti) 
ces pertes, tout ce qu'il peut faire, fut de prendre le Chafteau de Lompne D 
en Bugey, que Guy de la Balme Seigneut d’Andert de la Maifon de Mont- 1r! 
chalin en Daufiné , auoit furpris par ordre du Marefchal de Biron , qui fe mit | 
en deuoir dele fecourir auec deux mil hommes de pied, deux cents cheuaux & 


deux 


| 
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___ deux pieces d'artillerie ; mais ilappriten Chemin que la place eftoit renduë, 
(pi ainfi Pré de reuenir fur Les pas, il attaqua par depit le Pont d’Ains qui 
le eftoit de la fücceflion du Marquis de Treffort & l'emporta fans difficulté, & 
ki, enfüite quelques petites places aux enuirons de peu de confequence. Le Duc 
ayant fait fes plaintes de tant d'infraction de la Trefve ; elle-für de nouueau 
confirmée par l’entremife de Rabot d'Illins premier Prefident de Greno- 
fe ble & de Nicolas Brulart Seigneur de Sillery Ambaffadeur du Roy en Suif. 77” 
ie fe, & fut dit que l'on rendroit toutes les places qui auoient efté priles à S. A. 
td durant [2 Trefve , à condition toutesfois que le Chafteau de Morcftel 
— feroit remis au Roy. Vn peu auant la “pre de cette Trefve Virgi- zxf. Die. 
nio Vrfin Baron Romain Fils de Latinio Vrfin General de la Caualerie 
ho Italienne, qui feruoit en France pour le Roy, fût pris prés de Lyon en vne 
in embufcade par les Trouppes du Comte Martinengue , qui apres beaucoup 
PS: de ciuilités le renuoya fur fa parolle , dontil s'acquita dépuis tres-mal : Ce fut 
auffi en ce temps-là que le Conneftable de Caftille ayant mis le fiege deuant 
Lons-le-Saulnier au Comté de Bourgongne, où il y auoit garnifon Françoi- 
{e , le Comte Mertinengue y alla auec la Caualerie & Infanterie Sauoyfien- 
ne & luy ayda à prendre cette place. 
l—— Legrandzele & le deuotieux refpect que les Princes de Sauoye ont toufiours 
luks eù pour les Papes & le Saint fiege , leur à procuré en diuers temps plu- > 
Les fieurs graces & infignes Priuileges de Boniface V III. Nicolas V. Sixte IV. Fait 
has nocent VITI. Iules II.Leon X. & Clement V IL. entre autres que perfonne nè 
ks  Pourroit cftre promeu à aucun Archeuefché, Euefché, Abbaye, ouautre Pre- 
152. lature des Eftats de Sauoye, mefmes aux Prieurés de Taloyres, de Ripaille & 
le. de Noualeze & à la Preuofté de Montjou,qui ne fut originaire & fujet des Ducs 
— de Sauoye;nommé & prefenté pareux à fa Sainteté.Ce que le Pape Clem.VIII. 
hs. confirma auec Eloge à Charles-Emanuel le 19. du mois de luin de l'an x 595$. Prp. 537. 
L’Archiduc Erneft qui commandoit en Flandres pour Le Roy d'Efpagne 
cftant decedé, le Cardinal Albert fon Frere Gouuerneur de Portugal, futchoi- 
fi. en fa place, & comme il prenoit fon chemin par Gennes , le Duc don- 
|. na ordre au Comte de Buëil de le receuoir à Nice au commencement d'O- 
à &tobre, & l'enuoya complimenterà Luan Chafteau du Prince d'Oria par le 
Eu. Comte Boniface d'Ozegna de fain& Martin , où fe rendit aufli de la part de 
|, S. À. Dominique Belly Confciller d'Eftat : Le Cardinal party de Sauone le 1 1. 
ken de Nouembre, vint à Ceue ou le Comte de Mazin luy fit les honneurs de Æif.Dif. 
fon maiftre , comme fit aëfi à Montdeuis Dom Amedée de Sauoye Mar- 


ia quis deS. Rambert, & le Comte Silla de Roëre,fain& Seuerin grand Efcuyer 


(Vic. 
lhio 


(In deS.A.le Marquis d'Eft l’attendoit à Foffan & le conduifit à Raconis , où le 
| Duc auecbon nombre de Nobleffe & de perfonnes de qualité luy fat auren- 
| contre, & le lendemain qui futle 18. de Nouembre, le Cardinal fit fon entrée 
|  {olemnelleà Turin, œùil reçeut de leurs A A. tous les honneurs & toutesles 
ciuilités deuës à vn Prince de fa qualité. Il prit la route de Sauoye pour fe ren- 
dre au Comté de Bourgongne; & parce qu'il n’auoit que d'Infanterie Efpa- 
gnole qu'il menoit en Flandre , lé Duc luy donna mil cheuaux conduits par 
le Comte Martinengue pour luy faire efcorte. à J 
va Quoy que la conuerfion du Roy Henry IV.eut donné vn grand efchec à 
(4 la Ligue; neantmoins fon abfolution fit encore vn plus grand effet à Rome; 
mde car le S. fiege l'ayant reconnu pour legitime Roy , il ne reffa point de pretexte 
ee aux Ligueurs : De forte que les principaux Chefs de ce partÿ , reconnurent 
Sa- fa Majefté par des Traités particuliers , & dez lors ce Prince n'eut autre bnt 
% quedechaflerles Eftrangers de fon Royaume, & de recouurer le Marquifar 
de Saluces, ce qui eftoit vn acheminement infaillible àvne guerre. Le Baron 
GGCCE d'Hermance 
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ZHermänce Gouuerneur de Chablais porté de ni ail fcruice de fon 
Prince; eut quelques conferences auec Sillery M7. a Rs DV en Suyfle, 
par la negotiation de Iofcph du Chefne »Sieur de Ja Violette fameux Mede- 
Gin retiréà Geneue ; Sillery-en communiqua auec le Conneftable de Mont- 
morency: Enfin apres plufieurs allées # ps ,du confentement du Roy D 
d'Efp agne(obtenu par le Marquis d'Aix à É pour se de … .) 0 éutiournée 
afignée à Bourgoin en Daufné au mois d'Octobre où Sillery fe trouua de la . 
parrdu Roy , & pour. A. Hermance, le Prefident Rochette & Lambert, si 
oùil fut conclu par l'aduis du Conneftable qui eftoir alors a Lyon. Que le Mars 
quifat de Saluces demeureroit au Ducen toute Souveraineté auec [es dépendancessartil: 
lerie + manitions, à la charge que fon Alelfe relacheroit an Roy le Vicariat de Barcel- 
lonnette, deux Villes de Breffe fer la Frontiere de France, ow Bourg ne ponrroit cflre 
compris cor cent mil. efeus , où bien que le Duc payeroit pour une fois an Roy cinq 
cents mil efcus an choix de fa Majesté, Er a condition daffi quil relacheroie a Ja 
AMajesté toutes les Villes quil texoi em Prouence , &‘le Roy celles g#'il amoit prifes 
deput la guerre en Brefe, & ailleurs, @ finalement que le Duc demeureroit neutre 
entre les deux Koys. Il y eut encore quelques articles proposés & non refo 
lus ,comme : Le Mariage d'Henry de Bourbon Prince de Condé auec la Princefe 
Alarguerite de Sauoye : le recouurement du Pays de Vaud occupé par les Bernois e* 
La renonciation à la protethon de Gene ; dont les Deputés promirent refpecti= 
uement de traiter par à bout, en rapportant de fa Majefté & des. À, l'agreé- 
ment de ce quiauoit efté conclu à Bourgoin. 

Le Duc mal fatisfait des Efpagnols, dont il auoit efté mollement fecouru 3 
en plufieurs rencontres, las de la guerre, dégoufté du mauuais fuccés des af gui 
faires de la Ligue, & defireux d’eftre en Paix auec la France, figna ce refultar le . 
6. de Nouemb.1595,& enuoyaHermance & Rochette en France pour retigé 
er la fignature du Roy,leurs inftructions font dattées à Turin du 8.du mefneto 
mois; mais Hermance eftant mort à Chambery, Rochette continua le voya-ÿ 
ge & eut audiance du Roy à Folembrayen Picardie. Sa Majefté luy fit beau Ro 
coup decarefles & luy témoigna.de n'auoir pasmoins de paflion‘que fon Mai- à 
tre, de faire vnebonne & durable Paix. Etcomme fa Majefté confentoit à 
tout ce qui auoit cité fait en la conference de Bourgoin : Elle commanda à É 
Sillery d'aller en Piemont & de prendre le Marefchal de Biron à Lyon, pour F 
porter fon agreément à S. A, Rochette luy fit compagnie & eftans à Dijon, 
Sillery y ft plus de fe-jour qu'il n'auoit promis; ce qui mit Rochette en om= 
brage qu'il n'y eut quelque myftere. 11 preffa donc Sillery de luy dire d'où ve= 21) 
noit ce retardement, à quoy il refpondit. Qw'a la conclufion du Traité de Bourgoins'ei 
Le Baron d'Hermance auoit donné [a parolle, que le Marquifat de Saluces demeurant ad 
S.A.elle fe refoudroit d'en faire quelque forte de reconnoiffance de féperiorité an Roy Ko= La 
chette quin’en auoit aucune connoiffance,& quiiura qu'Hermance ne luy enpo 
auoit jamais parlé, prefla le Marefchal de Biron & Sillery d'executer les ordres lg 
du Roy s mais le Marefchal ne iugea pas à propos, que les chofes fuffent alors 
pouflées plus auant:De forte que Sillery ne pafla pas Lyon. Cependant le Duc, 
qui croyait cetre Paix afleurée , & qui fe difpofoit dé-ja de venir iufqu'am 
Chambery pour y receuoir le Marefchal de Biron & Sillery , fut bien fur | 
pris de voir Rochette de retour fans auoir rien auancé; neantmoins, com 
me l'affaire eftoit d'yne haute importance; il commanda au Comte Marti bl 
nengue , à Guillaume François de Chabod Seigneur de Jacob , au Prefi®Pe 
dent Rochette, à Ruffia General de l'artillerie de Piemont & à Pierre Bof sd 
fier Secretaire de S. A. de s'aboucher auec Sillery en quelque lieu pourie 
eflayer de mettre fin à ce differend : Le Pont de Beauvoifin dont la moitié 1 
ef de Daufiné & l'autre de Sauoye fut choifi pour le lieu de FAffembléés 
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Mais on n'y pû rien refoudre, pare que Sillery demandoittoufiours la reconi- 
noiflance du Marquifat,{e fondant fürla promeffe d'Hermance, & les Sauoy- 
fiens l'a denioient & fe plaignoient hautement que pour les obliger à vne cho- 
£e de laquelle il mauoit point efté parlé M Actes de la conference de 
Bourgoin, on n'alleguoit que la parolle d'vn homme mort ; le Duc en eut ad- 
iles uis par Ruffia & par Borfier,que le Comte Martinengue luy depefcha en “ 
sen SurquoyS. À. renuoya Ruffa à Martinengue & Borfier à Sillery, pour l'obli- 
Li. ger de paffer les Monts, afin d’efclaircir entr'eux cette difficulté ; Sillery s'y en- 
596, gagea, apres en auoir cfcrit au Roy. Il arriuaà Suzele 20. de luillet $96.où 
S.A.le reçeut fort ciuilement, & toutesfois cette conference n'opera pas plus 
que les autres ; car Sillery qui auoit & leçon par efcrit , n’en voulut jamais de- 
mordre ; au contraire il ft de nouuelles propofitions , ayant demandé au Duc 
Cental @) Chasteau-Daufn, ou deux Villes en Breffe au choix de fa Majesté, outre les 
deux promifes par le Traité de Bourgoin. 

Ce procedé perfuada à S.A.que le Roy ne vouloit pas la Paix & que l'on ne 
cherchoit qu'un pretexte de rupture ; dont il ne tefmoigna rien à Sillery, qui 
ayant pris le chemin de France, fut prié par le Duc d'attendre quelques iours à 

n&. Chaumont, où S.A. enuoya Tacob.le Prefid. Prouana, Rochette & Ruffiaymais 


nee ils ne peurent rien gagner für l'efpri de Sillery qui demeura inflexible à toutes 


hau Les propofitions des Sauoyfiens.De forte que le Duc;pour dôner le dernier cou 
à \ 


Hifi. Dif. 


om. à cetteaffaire & tirer vne refolution du Roy; depefcha à fa Majefté au mois : 


d’Aouftde la mefme année Iacob, en qualité d'Ambaff Il eut audiance à Gail- 
lon le 9 d'Oëtob. fuiuant, & apres plufeurs Conferences auec Bellieure & Sil- 
_— lery,& diuerfes propofitions qu'il ft pour décharger S.A. delareconnoiffance 
cob, que l'on luy demandoit du Marquifat,& de lareftitution de Cental & de Ch4- 
“. teau-Daufin; Il eut commandement de f2 Majefté, de propofer au Duc de re- 
Rd. mettre le jugement de ce differend à fa Sainteté,mais Jacob qui n’en auoit au- 
ance CUR pouuoir n'y voulut pas confentir.iufqu'à ce qu’il eut appris les volontés de 
56. fon Maiftre: Ainfi lacob fut obligé de s'en retourner fans auoir pû gagner au- 
tre chofe qu'vne continuation de [a trefve infqu'an mois de Mars mil cinqcents 
nonante-fept,8 vne lettre tres-ciuile du Roy à S.A. efcrite de Ja propre main 
defa Majefté. 

L'Ambaffade de Iacob futtrauersée fecrettement par Lefdiguieres qui éftoic 
aupres du Roy;car comme rien ne le rendoit puiffant & confiderable en Dau-- 
finé que la guerre, il iugeoit bien que s'il y auoit Paix entre la France & la Sa- 
uoyc;il demeureroit fans employ & fans authorité & feroit contraint d'obeyr à 
Alfonfe Core fon emulateur,nouuellement fait Marefchal de France, qui étoit 
Lieutenant general pour le Roy en Daufiné; voila pourquoy fous main,il tra- 
uerfa tous les deffeins de S.A. & y fit agirles principaux de la Religion preten- 
du reformée,quiauoient grand credit fur l'efprit du Roy; & luy de fon cofté 
reprefentoit à fa Majefté la conquefte de la Sauoye fi facile, que le Roy deflors 
fut perfuadé qu'vne rupture auec le Duc; luy feroit plus auâtageule que la Paix. 

sx  Nonobftant la Trefve, ie Duc de Guyfe qui anoitefté enuoyé par le Roy 
"4 pour commander en Prouence, fit tuer le Capitaine Efprit de la Plaine Gou- 
YKe. uerneur de Grafle pour S.A.fe faifit de la Place & en chaffa tous les Partifans du 
4 Ducil pratiqua auffile Cheualier de la Plaine Gouuerneur de S.Paul qui £ de- 
S. clara pour le Roy , Alexandre Gueriny Gouuerneur de Berre, fut encore tafté 
6 Pour renoncer auferuice de S. A. mais il fut plus genereux, & rejetta toutes les 
FA propofitions qui luy furent faites dela part du Duc de Guyfe, tout cela a che- 
ua de perfuader à S. À. que les François luy vouloient faire la guerre. 

lacob ayant pris congé du Roy à Gaillon, enuoya le Secretaire Borfier à 

$.A pour l'informer de fa negotiation,en attendant qu'ily futen perfonne pour 
CCCCc 2 en 
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lurieres & quelques iours apres seftant misen che. —— 
À i £ Diuers 
in,& fon Confeil eftrangement partagé fur les refo- se 


i i ent en cette conjondture:Ceux qui eftoient affeétionnés au feils à 
lutions qui fe deuoien j is 


party d'Éfpagne ne pouuoient point digerer ces ouuertures de ne ; d'autres el 
eftoient bien aifes que la guerre duraft, à caule des auantages qu'ils en reti- propo- 
roient.Les plus complaifants qui connoiffoient l'humeur guerriere de ce Prin- io 
ce diffuadoient S.A. de fe foufmettre à vne reconnoiffance pour le Marquifat, pr 
mais les plus fages Politiques & les plus def-jnterellez , qui n'ignoroient pas 

les ruines & les maux que la guerre pafléeauoit causé, & les defolations qu'ap- 
porteroit encor 


756 
en donner de plus grandes 
min, il treüua le Duc à Tur 


e celledont on eftoit menacé, confeilloient au Duc à quel- 
S > À 
fut de s'accommoder auec le Roy, & de ne point s'engager à racob 


| ue prix que ce 
| nt pes : Ce dernier aduis ayant preualu , Jacob fut renuoyéen France re- | 
du Sieur aibitrage du Pape , à condition: #5" 
Il du Sieur ! au à 
1 de Tacob. Que fa Sainteténe prononceroit que [er la demande que [a Aajefté luy faifoit de la recon- France 


noiffance du Marquifat de Saluces ,@7 fier le refus que le Duc en faifoit , fans toucher 597: 
à la caufe principale , am cas que le Pape ingeaft que le Duc y fut tenu, que la 
| reconnoiffance feroit nu? € fimple ; fans autre deuoir que celuy de la fuperiorité > [ans 
(l parler de Cental € de Chafteau-Daufin ; pour léfquels SA. efloit prefle de donner re- 

compenfe enterres ow en argent. Jacob rencontra le Roy à Vinacourt en Picardie, | 

| prenues. Juyrenditvne lettre de la part de fon Maiftre & eut audiance de fa Majefté, le 

“à F n . . ! " se a ‘ | 

(| pagsar. dernier de Mars 1597. mais es propofñitions ne furent pas reçeïes ; car le Roy | 

| 

| 


A Re declara que fon intention eftoit, que le Pape fut Arbitre du differend du Mar- 

Van | .du Sieu de à 

Hi | delacob. quifat fans aucune referue ny reftriétion , & congedia Jacob. 

er Ce voyage ne pouuoit pas auoir vnfuccés plus fauorable ; car Lefdiguie- 4 
|! : + _ cfdis 

nl res qui eftoit party de Roüen quelque temps auparauant , auec ordre du Roy 


(A de faire la guerre en Sauoye , eftoit dé-ja en Daufiné où il donnoit des Com- res fait 
| l 


| Le. M. S. se STAR 
| | Fe auec pouuoir d'accepter au nom deS. ÀA.Ï 

| 

| 

| 

| 


| millions pour leuer des trouppes, fans confiderer que la Trefveduroit encore, La 
| & qu'il en feroit fans doute blafmé ; ce qui rejaillifloit fur le Souuerain, dont 5.1: 
| MEL la promeffe deuoit eftre inuiolable. Le premier deffein de Lefdiguieres fut, 1597: 
LAN | | H.Dif. de fe rendre maiftre du Bugey ; pour ofber aux Efpagnols le paffage du Com- | 
DAME A té de Bourgogne par le moyen duquel ils enuoyoient des gens de guer- 
REA ANA re d'Italieen Flandre : Il fitdonc entreprifes à mefme temps, lvne fur le Cha- | 
| | ftcau de Pierre-Chaftel , l'autre fr Seyffel & le troifiéme für le fort de la | 
{ TU Clufe, lefquelles toutes échoüerent, & fi elles euffent reuffy, il fe faififfoit | 
pu (il de Belley fans peine ,il manqua encorele Chateau de $. André de Briotd. 
AE Le Duc fur ces nouuelles enuoya le Comte Martinengue en Sauoye auec 
fon Regiment de huict cents Italiens, & fit leuer trois mille Suyfles , deux 
mille Sauoyfiens & trois mille Piemontois : Cependant la Trefve finit & 
LI Lefdiguieres ne voyant point d'apparence d'attaquer le Bugey, pritrefolu- 
| tion d'empefcher le paffage de trois mil hommes de pied Italiens , que Dom 
LAN Alfonfe d'Aualos auoit eù commandement du Roy d'Efpagne, de faire pañfer 
au Pays Bas , qui venoient par la Val-d’Aouite ;le Duc qui en eut Je vent les 
| il fitarrefter à Mouftiers en Tarentaile , & fit marcher {on auantgarde en Mau- 
1} Al Ki | rienne commandée par Dom Sanche de Salinas composée de fix cents che- —"} 
il FAN uaux & mil hommes de pied du Regiment du Colonel lerofine Alexandre Prené 
auec ordre de fe ioindre au Comte Martinengue, pour tous enfemble s'op- + 
pofer ce que Lefdiguieres voudroit entreprendre , Salinas n’eftoit encores Mat® 
arriué qu'à fain& lulien, quand Lefdiguieres defcendit des Montagnes de ; 4 
Daufiné :fürpritS. Iean de Maurienne le 23. de luin veille de S. Jean, d'où t 
NUIT e, à peine fe fauua Philibert Millet de Chales qui en eftoit Euefque, Salinas ! 
AE H au lieu d'auançer où de faire ferme à S. Julien & de sy retrancher, tourne 
| A tefte , & reprend le chemin du Montcenys auec beaucoup d'effroy & de defor- 
dre, 


s. 
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| dress’eftantcontété de laiffer quelques gens de‘ guerre au Château de S,Michel, 

auec le Capitaine Iofeph Carrette pour y commander ; Lefdiguieres le fuiuit, 

prit S.lulien & le Chalteau de S.Michel,& courut iufqu’à Lanebourg au pied 

du Montcenys fans trouuer refiftance ; mais n'ayant pü aller plus auanc, il fuc 

contraint de reuenirà la Chambre,aprez auoir ou fortifié oubarricadé les lieux 

les plas confiderables de cette Valée:Il logea fon auantgarde à Sainte Caterine 

d'Aiguebelle {ur le bordide la Riuiere d'Arc,pour eftre en eftat de recontrer Les 

autrestroupes duDuc qui venoiée par la Val-d’Aoufte & par le petit S-Bernard. 

| Les 3000.ftaliens deftinés pour la Flandre qui s’eftoientarreftés à Moultiers 8 

| à Conflans, prirent leur temps de partir,quand ils fceurét que Lefdiguieres s'a- 

F— mufoità pourfuiure Dom Sanche de Salinas : De forte qu'ils eftoient dé-ja à rx. bg 

Rumilly quand le Marquis d'Eft yarria(que le Duc leur auoit enuoyé ) pour LPC 

| les prier de retarder leur depart,iufqu'à ce qu'il fut en Sauoye,& qu'ileut ioint 

15 routes fes forces: Mais Alfonfe d'Aualos ne voulut iamais reuenir,S.A.qui eftoit 

ke à Aoufte,pañla le petit S.Bernard,vint à Mouftiers & delà à Môtmeillansce qui 

|. raffeura vn peu ces Peuples qui eftoient effarouchés de la venuë des Ennemys 

enva temps,auquel on les attendoit le moinsicar la Sauoye eftoiten neurrali- 

Jbar té aucc les Daufinois:Lefdiguieres cependant afliegea le Fort de Charbonnie- 

4 res fur Aiguebelle:& $.A. retourna à Conflans pour receuoir 2000.E >agnols | 

[# que Dom Lean de Mendozze luy amenoit de Milan & 3090.Suyfles conduits 
#_ parle Colonel Gafpard Lucxspuis reuint à Miolans où elle fit vn grand rerran- 

le chement pour faire vn Pont fur PIfere, afin d'attaquer les Ennemis plus faci 

F: Jlement;Lefdiguieres le ftforcer en perfonne,le Colonel lufte T afin Piemon- 

tois fut pris prifonnier , Onufrio Muty Genul-homme Romain bleffé d’vn 

4 coupde pique le Baron de Chauuirey Gentil-homme Comtois Gouuerneur 

lie. du Fort de Ste Caterine auprez de Geneue tué, Dom Philippin de Sauoye s'e- 

fe ftancjetté dansvn batteau qui s’entrouurit, fe fauua à la nage , & lesautres fe 

7. noyerent:Lefdiguieres qui eftoit prefent à cette attaque y reçeut vne Mouf- 

HT quetade qui luy perça fon chappeau à l'endroit du cordon & retourna au fiege 

D. de Charbonnieres,où il auoit laifé Crequy:Etquoy qu'il n'y eut que à so-hom- 

ne mes de garnifon, Albin Gouuerneur, & Antoine Lomello Capitaine Piemo- 
le tois.aprez huictiours de refftance en fortirent aucc honnorable capitulation. 

lt. Le Chafteau deChamouffet en fuirte fut cotraint de ferendre:Fr parce que Lef- rer 

| diguicres yauoitreçeu auparauat affront,il manqua de parole au Seigneur du 

|| licuquiauoitdeffenducerte place. A cét exemple fe rendirent aufli,laRochette 

& le Chafteau de Leüille appartenant an Marquis de la Chambre, oùil ny 

| auoit que quelques Payfans mal armés. 

EE Pendant que Lefdiguieres faifoit progrés en Maurienne $ oo. François partys 

Le ducofté de Briançonen Daufné,firent des courfes iufqu'à la Tour du Pont, &c Æif.Dife. 

bug. à Chafteau-Daufn,prenans des prifonniers fous pretexte du payemét de quel- 

lois .ques contributions. L'Infante Duchelfe en ayant eü aduis, comimanda à Ponte 

(M Gouuerneur de Pignerol d'enuoyer à la Valée de Vrayta fa copagnie de Lan- 

Sa ciers & d'Arquebufiers àcheual auec del'Infanteriece que voulant executer.il 

JS fcioignit au Comte Paul de Piozafque Gouuerneurde Reuel & tous deux s'a- 

| boucherent auec la Mante Gouuerneur du Marquifat de Saluces,& refolurent 

| d'aller,les vns par la Valée de Vrayta à Chafteau-Daufin,& les autres par la Va- 

J  lécdu Pan. Pontene fut pas atriué à Sainét Peyre qu'il apprit que les Ennemis 

Sefloient retirés du cofté d'Exilles, où ils auoient drefsés trois embufcades, 

dans lvne defquelles donna aflez inconfiderément le Capitaine Ariftote 

Ferrarois ieûne homme auec cinquante Soldats fans ordre defon Chef, & 

fur mené pri fonnier à Exilless d'où s'eftant voulu fuuer parvne Tour, ilfe 
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Mais reucnons en Sauoye. Le Duc aprez la perte du Fort de Charbonnieres 4 
relolut de donner combat à Lefdiguieres : L'armée de Son Alteffe eftoit d'en. 
uiron neuf mille hommes de pied & de deux mille cheuaux; elle paffa le Pont 

de Montmeillan , & fe logea au Village de faincte Helene du lac; Lefdiguie. 

res febarricada aflez loing de là : Le Duc, pour le reconnoiftre cnuoya Dom 
Sanche de Salinas auec la caualerie de fon auant-garde,le Regiment d'Infante- 

rie du Baron de la Serra, Brufola auec facompagnie de BEN de pied du Regi- Com 
ment de Martinengue & le Colonel Ambroile Bindi, qui vinrent aux mains barde 
auec les ennemis, en tuerent plus de cent cinquante, & prirent trente prifon- si He 
niers : Cela fit changer de pofte à Lefdiguieres, qui vint camper au chafteau du Lac 
de Molettes proche de S. Helene , ny ayantentre deux qu'vne grande prairie 0 
appellée Praquin d'vn cofté, & vn eftang de l'autre: le Duc Îes voulut atta- | 
quer auant qu'ils fuffent logés, & leseut deffait , files Suyfles euffent voulu 
donner; mais ils s’excuferent de combattre en France , parce que la moitié de 
la prairie eft du Daufiné. Ces deux armées demeurerent long-temps en 
prelence , le premier iour Dom Philippin ayant fçeu que Crequy Gendre de | 
Lefdiguieres fe vantoit d’auoir vne efcharpe deluy, laquelle s eftoit perduë à | 
l'attaque des retranchements de Miolans par le Baron de Chauuirey , le fitap- | 
peller en duel, ne pouuant fouffrir ce reproche, Tarnauas Baron des Adrets, 
prenant part à cette iniure, ft aufli appeller Caftelane de S.luft, parent de Le£ 
diguieres | mais S. À. qui en fut aduertie à bonne heure, y mit fibonordre 
que nos deux Champions ne pûrent executer ce qu'ils auoient réfolu. Le len, 
demain deux compagnies de cheuaux legers Sauoyfiens s’attacherent à vn 
cfcadron de Caualerie des ennemis & les chargerent , où demeura des noftres | 
Bordes Capitaine de cheuaux legers , & des leurs Garra auffi capitaine de Ca- | 
ualerie.Letroifiéme iourle Duc ne pouuantattirer l'ennemy au combat, qui ne | 
vouloit point fortir defes retranchements , mit fon arméeen bataille en la | 
prairie, ayant à fa droite les Efpagnols & les Sauoyfiens, les Suyffes au milieu, pardes 
& à gaucheles Piemontois, & le Regiment d'Italiens du Comte Martinen- Mol] 
gue. Le Colonel Bindiauec 800.hommes fut commandé pour gagner le haut 
dela Montagne, afin d'attaquer les ennemis de ce cofté ; les noftres don- 
nerent par trois diuers endroits, efperans ( {ur vn aduis que Iacob-auoit donné 
de Chambery) qu'ils deuoient changer de quartier , & parce moyen de les 
rencontrer dans le defordre qu'apporte ordinairement vne-retraite precipi- 
tée: Mais Lefdiguieres ayant fait ferme , les noftres voulurent forcer fes bar- 
ricades , & fes retranchements d'où ils furent repouféés & y perdirent enuiron 


es 


nn 


400. hommes, entrautres Leuia Capitaine Efpagnol, laques Benz dé Sente- 
na Gentil-homme Piemontois, le Maiftre de Camp Ierofme de Vercel & le 
Cheualier de Riuara y furent bleffés : Des ennemis y fut tué Nardot & Crequy 
bIeffé d’vn coup de moufquet au bras. 
Ainfis. A.ne pouuant obliger Lefdiguieres decombattre en bataille ran- —= 
gée mena fon armée enla Valée de Graifiuaudan » & au mois de Septembre si 
fitbaftirvn Fort à Barraux pour couurir Chambery ,& incommoder Gre- ratx, 
noble: Lefdiguieres pafla de l'autre cofté de l'Ifere & fe logea au Chalteau de 51 
Bayard, Pendant que l'on trauailloitau Fort, S. A. ayant eü aduis que quel- S.4! 
ques Caualiers des ennemis {e Preparoient de paffer Flfere pour chargerceux 1527 | 
qu'elle auoit enuoyés au Fourrage du cofté de Grenoble , commanda à Dom | 
Sanche de Salinas de fouftenir les Fourrageurs auec trois cents cheuaux; Sa- 

1nas artiué à la Frette fit pattir deux compagnies decheuaux legers pour fai- 

re efcorte aux Fourrageurs , & demeura auec Jerefte de fes gens pour garder 

le sue de la Riuiere , où les ennemis deuoient pafler, & fe croyant bien en 
feurté, mic Pied à terre & fe defarma pour manger. À mefme temps deux cents 


cheuaux 
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| cheuaux des ennemis , conduits par laBaume d'Hoftung , le chargerent 
| auant qu'il eut loifir deremonter à cheual , & le prirent prifonnier , & auec 
| luylean du Toc-Cafkriot fon Beaufrere , le Comte de Gauuara fon Lieute- 
| nant, Euangelifte Tofti, Ierofme Permenuto Milanois, & autres Capitaines; 
| Pierre-lerofme Broglia Gentil-homme de Quiers, Capitaine de Caualerie 
| furle feul des noftres qui fic refiftance ; mais il y futtué, & fon Lieutenant 
| blefsé. Les prifonniers furent promptement menés au camp de Lefdiguieres; 
ln ec files viétorieux n'euffent vsé de diligence;il y auoit apparence que tous les 
| Prifonnierseuflent efté deliurés : Car les deux compagnies de cheuaux legers 
| qui auoient efcorté les fourrageurs , s’en reuenants pour ioindre Sales : 
| apprirent fà deffaite; ce qui les obligea de donner für ceux des ennemis , qui Fatal 
| pour n'auoir pas efté prompts de pafer la Riuiere, perdirent la plufparc de leur Hip. 
1 butin: Peu aprez Lefdiguieres eut vn autre auantage {ur les noftres au port de 

- Glandon , où il deffit quelque caualerie, Jean Baptifte Prouana de Leyni 
Lieutenant des Archers de la Garde de S. A. y fut prifonnier , le Cheualier de 

| Riuara & Claude Cambian Seigneur de Ruffafouftinrent les fuyars & arre- 

|. fterent les ennemis. 

F ; L'Infante Duchefle de fon cofté , auoit cffayé de faire diuerfion en Dauf- Æif.Dife. 
fi né & de fe faifir de la Valée de Pragella qu'elle fit attaquer de plufieurs coftés; 

|| Ican-Louys Ferrero Gouuerneur de Suze eut ordre d'y entrer par le col des 
fencftres ; le Capitaine Afcanio Vitozzi Ingenieur deS. A. par celuy de la 


lt Roufle ;le Cheualier de Bernez de Vigon, François de Vafq, & autres capi- 

|. taines du cofte de Pignerol; le Colonel Ponte chefde toute lentreprife en- 
uoya le Capitaine Catin Bon-homme auec quatre cents fantaflins pour paflèr 

par la Valée de S. Martin, & pour attaquer à dos ceux qui gardoient les bar- 

| ricades delèle Villaret; &luy auec le Comte Paul de Piozafque les deuoic 

chargeren front. Catinexecuta heureufement ce qui luy auoit efté comman- 

dé; mais Ponte au lieu de gagner de fon coftéle haut de la Montagne pour 

ouurir le chemin à ceux qui fe deuoient prefenter au patlage de la Roule 

(ainfi qu’il auoit efté proietté )ousarrefter à V illaret, & 'yfortifier ,enatten- 

dant qu'il eutioint toutes fes forces , s'auança iufqu'à Mantole auec peu d'or- 

| dre ,ce que les ennemis ayantreconnu, luy fermerent le paflage à fon retour ha 

|. &lechargerententelle forte, qu'il y perdit beaucoup des fiens ,entr'autres le HDi. 

Capitaine Sillan dePignerol, & Scipion de Perufquedit de Briqueras hom- 

me courageux & fort experimenté en l'artillerie & aux feux d'artifice. Le 

Comte Paul de Piozafque y fut pris prifonnièr, & plufieurs autres de moin- 

dreconfideration, & Ponte contraint de fe retirer en defordre à Pignerol, 

ayant perdu l'uccafion d'vne belle conquefte. Le Gouuerneur de Suze, qui 

s’eftoit faif du Col desfeneitres, y reffta quelques iours; on luy enuoya pour 

renfort le Capitaine Mario Belmont de Montcalier, & Sebaftien Baua Gou- 

uerneur de Veillane auec leurs compagnies ; mais les ennemis eftants les plus 

forts,Belmont y furtué , Baua prifonnier & Ferrero blefsé d'vne moufquetade 

à la tete , quis'en reuint à Suze, auec le refte de fes gens. Ceux qui deuoient 

entrer par la Rouffe nefirentriert; lInfante Duchelle indignée de ce mauuais 

fuccés, commanda à Ponte (pour reparer la faute qu’il auoit faite) de raffem- 

blèr toutes fes forces & de fe loger à la Peroufe,pendant que le Comte de. Ma- 

zin Chefde cette nouuelleentreprife , luy meneroit la milice de Piemont, 

deux Compagnies de Lanciers ; l'vne de Ponte mefme & l'autre du Comte 

de Serraual Vercellois,& deux d’Arquebufiers À cheual, fçauoir celle de Pon- 

te & l’autre d'Vlyffe Martinelli Tofcan ;ce qui faifoit en tout deux mille cinq 

(= cents hommes de pied & trois cents cheuaux: Nos gens fe mirent en che- 

97. min le treiziémede Septembre ; mais ils treuuerent ceux de Pragelas aduertis 

de 
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sde leurs deffeins & fi bien barricadés & fortifiés, qu'il fut impoffble aux Pic- 
montois de les forcer:la Cadiere Frere d'Ife Gouuerneur d'Exilles , Beaure- 

ard & Aftres Gouuerneur de Briançon eftoient allésg leur fecours ; Pontey 
fut d'abord blefsé ;ce qui eut eu peut eftre quelque fâcheue füire fi les noftres 
n'euffent repris cœur , qui aprezs eftre raliés, firent vne honorable retraite, 
Comme donc l'Infante Duchefle vid que I onne pouuoit pas à force Ouuerte _ 
entrer dans la Valée de Pragela ; elle fit faire vn Fort à Beche-Daufn à l'em- Fo 
boucheure de la Valée appellé fain& lean, tracé par l'Ingenieur Vitozzipi 
Ceux de Pragelaen eftant fort incommodés recoururent à Lefdiguieres ; afin bal 
d'auoir des trouppes pour l'attaquer; mais comme il eftoir occupé en Grai-pi 
fiuaudan , où le Duc auançoit la fortification de Barraux, il ne sy voulut PAS de 
engager. ’ : 

Ce ne fut pas Lefdiguieres feulement , qui rompit la Trefve auecS. A. les FA 
Cheualiers de Mirebel & de Ville-plaine Gentil-hommes Prouénçaux en d 
furent auffiles infra@eurs , par la fürprile de fain& Eftienne au Comté de Ni 
ce,dontils furent defauoüés par le Duc de Guyfe Gouuerneur de Pronence, É: 
Le Comte de Bucilfe mit en campagneà cette nouvelle, pour empefcher queue 
les ennemis ne fiffent plus de progrés. L'Infante Duchefle de fon cofté cferi-558 
uit au Gouuerneur de Cony d'y enuoyer Tofelde Limon , & Sebaftien d’A: 
zellio auec leurs compagnies ; René de Saluces Seigneur dela Mante Gou- 
uerneur de Droneroy fit aufi aller cent cinquante hommes de milice du 
Marquifat de Saluces commandés par Dido ;le Capitaine Bartolli de Barcel- 
lonnette y mena fa com pagnie , & Bonada Gouuerneur de Demont y enuoya 
| | cinquante hommes conduits par vn Enfcigne , pendant qu'on leuoit qua 
| | tre mille hommes de pied à Milan en deux Regiments , l'vn du Comte Theo 
| al dore Triuulce & l'autre de Barnabé Barbo. Mircbel aprez la prife de Rin@ | 

Efticnnebrula vne partie de la Ville, mic garnifon dans l'Eglife & afliegeaml 

PAR DEA Chafteau-neuf , que le Capitaine Iaques Bon:-fils rendit à la premiere fomma- 
ant | tion , dont Pafchal fuiuit l'exemple, ayantremis auec la mefme lafcheté la 
NI | Baume d'Entraunes: Et commeil y auoit à craindre que les ennemis ne pouf. M 

(l faffent iufqu'à fain@ Dalmace le Sauuage, Louys Martin Prieur du lieu en 
| pritla garde, fe fortifia dans l'Eplife , & mit des Garnifons à fain@t Martin nn | 
Sauueur, & autres lieux du voyfinage ; le Capitaine Bartoli, & Signoret de Bo- 
nes fe ictterent à mefme temps dans le Chafteau d’Allos , für l'aduis qu'ils eu- 


Hif.Dif. 


rem, qu'il deuoiteftrebientoft attaqué. | 


|| 


Or ; quoy quele Duc eut paflion d'acheuer le Fort de Barraux, il cher 
TAN choit neantmoins tous les moyens pour chaffer les ennemis de la Maurien- 
LIN ne ; Mais comme [a faifon n'eftoi pas propre 8 qu'illuy failloit de nouuelles 
trouppes dont la leuée ne fe pouuoit Habite en peu de temps, il fut con- 

traintde temporifer, & ce qui retarda plusl'execution de cette refolution, 

fut vne fieure dont ce Prince fut attaint pendant quelques iours & la mort de = 

nil fl Finfante Duchefe fon Efpoufe , dont la nouuelle fut apportée àS. À. parle s | 
| Marquis Dom André de Ceue depefthé par le Senat de Turin, qui gouuernoit fn 
alors en Piemont: Aprez luy, partit à mefine fin Dominique Belly Confeil- 5 
Jer du Confeil d'Eftat, Cette perte fut fenfible au Duc par Peftroite amour 
qu'ilauoit pour cette Princefle , & à caufe de fes rares qualités : Et comme elle | 
auoit en l'abfence du Duc la direction de toutes les affaires delà les Monts ,S. pour | 
A. qui eftoit obligée de demeurer en Sauoye , la confia à Charle-Philibert bi 
Marquis ŸER fon Neueu, à Bernardin de Sauoye Seigneur de Raconis ,à ai 
Louys Millet-de Chales Grand Chancelier de Sauoye, & à Thomas de Val- mn 
pergue Comte de Mazin, quicurent ordre de fe tenir auprez de la Perfonne | 
du jeune Prince de Piemont, & de n'agir que par la païticipation du Con- 
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fcil d'Eftat fous le nonrtoutesfois de S. Ai& à condition que toutes es expe- 
ditions fe fisneroient parle Prince de Piemont. 
| Aprésla mort de l'Infante, dont Clement VIII. parvn Bref effaya decon- 


| furlesaduis que l'on eut,que les ennemis auoient paru auec quinze cents hom- 
| mes prochedu Chafteau d’Allos où commandoit le Capitaine Ierofme Si- 
| card originaire dulieu; la garni{on ceftoit forte ;car, outre ce que Bartholi & 
|  Signoret y auoient mené des gens, Bonada Gouuerneur de Demont ÿ auoit 
| cnuoyécentfoldars ,& Gerard Viualda y eftoit entré auec foixante hommes 
: choifis; maisaprés vingt-quatre iours.de fiege , la place ne pouuant plustenir 
{a contre le canon,& le fecours que Barbo y conduifoit, n'ayant pà paffer à caufe 
{os des neignes, sicard la rendit à compofition. Ce fut en ce temps-la:que l'entre- 
1 prife qui auoit efté faite pour remettre la Citadelle de Romans éh Daufiné à 
| S.A. parle moyen duComredela Roche Gouverneur de la place, fut defcou- 
(9: uerte ; le Duc cependantfaifoitde grands preparatifs pour reprendre la Mau- 
{* rienne; les deuxmil hommes du Comte Triuulce venoient par la Val-d’Aou- 
| fte, & le Prefident Prouana, qui eftoit à Suze, faifoit filer le Colonel Louys 
Ferrero par le Mont-Cenys,auec les troupes deftinées pour ce deffein afin que 
donnant du cofté de S. André , où les ennemys eftoient barricadés & Dom 
Amedée de Sauoye Marquis de S.Rambert venant eux par la Tarantaife,on 
püt gagner ce pole plus facilement. Ferrero enletale quartier de Foncouuer- 
te & chafla les ennemys de S' André auec beaucoup de.courage & de condui- 
tes mais s'y etant arrefté pour attendre Dom Amedée, qui àcaufe des neiges 
[7 & du mauuaistempsne püt paflerles monfagnes qui feparent la Tarentaile & 


È la Maurienne;Crequy auec vn gros de trois mil hommes de pied, & quelque 


In. 


1 Caualerie le vintattaquer & reprit S.André: les noftres firent route la refiftan- 


ce imaginable ; mais le courage cedant au nombre, Ferrero y paya de fà pet- 
|5: fonne , & auec luy furenttués, Michel Faua Capitaine renommé & le Com- 
te de Serraual Vercellois Capitaine de 60. lances, Gafpar Capris & autres Of- 
|. ficiers y furent pris prifonniers, le refte fe fauua parle Mont-Cenis, & fut cau- 
fe que les deux mille Milanois conduits par Batbo, qui eftoient en chemin;re- 
tournerent à Suze. Les ennemys y rent vne perte confiderable ; car eftant en- 
trés dans l’Eglife de S. André où les noftrés auoient mis toutes leurs munitions 
de guerre & lebutin , le feu fe prit aux poudres , &en tua la plus grande part. 
Ainfi s'acheua l'année 1 $97. Au commencement de la fuiuante , le Comte 
de Bueil voyant que le Comté de Nice fouffroit de grandesincommodités 
par l'occupation de fain Eftienne, l'afliegea fi vigoureufement,qu'aprés neuf 
iours de fiege , Gas qui y commandoit ,capitula le r3, de lanuier. 
Le Le Ducen ce temps-là eftoit à Chambery ; où il affembloit toutes fes for- 
ces pour recouurer la Maurienne, & quoy que la faifon & la fituation du-Pays 
 düflencdifluaders. A. d’y faire fi toft Ja guerre;neantmoins elle depécha le2t: 
FE de Feurier Albigny venu peu de temps auparauant à fon feruice auec fon auat- 
à garde, composée de dix compagnies de Caualerie, & de lInfanterie Sauoy- 
h fienne & Piemontoife , pour fe faifir d'Aiguebelle , auant que les ennemys y 
e püffent mettre le feu. Le Duc fuiuoit auec Dom lean de Mendozze quicom- 
mandoit aux Efpagnols :&en fuite les 4000. Milanez du Comte Triuulce, & 
h de Barbo, & dix compagnies de cheuauxlegers commandées par laques de 
à Montmayeur Comte de Brandis, qui fe logerent à Chamoux. Dom Amedée 
}\ conduifoit l'arriere-garde , où eftoientfon Regiment d'Infanterie, celuy du 
| Baron de la Val-d’Ifere,, les Suyfles, & dix Cornettes de Caualerie sil prit fon 
quartierau Bettonet. Albigny marchant en grande diligence , aflaen vn 
jour depuis Chambery à Aiguebelle, & pouffaiufqu'à Argentine, où il deffi 
D DD Dd vne 
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vne-cotmpagnie de Carrabins qui foupoient,le lendemain ES le Ba- 
ron de la Serra à Efpierre où il barricada; le Duc au partir & me: 
laiffa garnifon , 8 à Eyton , fe logea à Aiguebelle & da en per Ho e 
Fort de Charbonniere;fuiuy de Dom Iean de Mendozze,d'Albigny & de l'In. 
genieur S.Front, fitinueftir la place , & mettre fix canons en batterie que Ja- 
ob General de l'Artillerie deçà les Monts auoitamenés de En : Et 
arce que les François tenoient le Chafteau de S.Helene du Lac, für e bord = 
de la riuiere d'Arc , qui empéchoit que les viures ne püffent venir au camp; Fe 
Dom Amedée auecleRegiment du Baron de la Val-d Iferes en faifit le 3.de di 
Mars, & le 6. la batteriecomençaà Charbonnieres par trois diuers endroits , pren 
S. A. auoit prisla charge de l'vneÿ Dom Iean de Mendozze de l'autre , & Al- pe 
bigny de la 3.Le Canon ayant fait brefche,Aÿmon de Scalengo auec fon Re- du, 
giment de Piemontois monta à labrefche; mais il fut repouflé. Le lendemain % 
tout eftant preft de donner l'affaut , Arces Gouuerneur de la place capitula . 
auec Albigny & fe rendit vies & bagues fauues, auec cette condition > qu ilne ci 
pourroit pointioindre Crequy , qui venoit au fecours de Charbonnieres , & 
wilfe retireroit du cofté de Grenoble. : ci 
Lefdiguieres ayant appris la marche du Duc, auoit enuoyé Crequy en dili- ou 
gence auec la qualité de Lieutenant general pour le Roy en Sauoye, afin entre 
d'empécherla prife de Charbonnieres confiderable par fon afliere (qui eftfur cù 
vn Roc de difficile accés: ) Et par ce qu'il eft à l'emboucheure du paffage de 
Chambery à S.Ieande Maurienne , Crequy pañla par le Montagne de Vaufa- 
ny, quifepare la Maurienne & le Daufiné, & arriua à S.Tean,refolu de {efai- 
fit du pañlage d'Efpierre. S. A. pour l'amufer, & pour luy faire croire que 
Charbonnieres tenoit encore bon, fit continuer la batterie :Crequy trompé 
par ce bruit s'aprocha d'Efpierre, où eftoit le Baron de la Serra, la riuiere d’Are 
toutes fois entre deux:À cette nouuelle leDucenuoya prendre tous les paffages 
par où Crequy fe pouuoit retirer , & commanda à Albigny de s’auancer , & 
d'attacher le combat lentement auec Crequy , pour donner loifir à S.A. de le | 
ioindre auec les Efpagnols, Italiens & Suyfles. Albigny arriué à Argentine M 
rencontra Dom Amedée; laques Marquis d'Vrfé & Dom Garcias de Mycres, 
quieftoient en chemin pour fecourir le Baron de la Serra que Crequy auoit | 
attaqué du cofté de la Chambre & d'Argentine, & en auoit efté repoufie:Vrfé 
par ordre d'Albigny paffa la riuiere auec les Arquebufiers à cheual , chargera 
les François viuement. Albigny pour le fouftenir prit la Compagnie des CE 
Gardes de Dom Amedée, commandée par Bertrier qui en eftoit Lieutenant, 54 
auec quelques foldats des plus refolus des Regiments de la Serra,de Santena & 
de Fraffineda Efpagnols, qui tous pafferent l'eau,les vnsen croupe,les autres à 
la nage la faueur des Compagnies de Caualerie duBarondela Perriere Viry 
& du Capitaine Gafcon : Ainfi Albigny chargeant les ennemys mit en route 
ce quife prefenta àluy, & prit plufieurs prifonniers. Le Duc impatient de fe 
treuuer à ce Combat, fit tous fes efforts pour faire auancer fon armée ; mais 
il luy falluc plus de trois heures auant qu'il fut aupres d'Efpicre, d’où ayant 
reconnu le peu de gens qu'auoient les noftres , & qu’Albigny n'eftoir pas 
aflez fort pour poufler iufqu’au gros , où eftoit ; 
Compagnies d'Infanterie Efpagnole , celles de Caualerie du Brufadoro & de = 
] Euangelifte,& Dom Philippin auec c 
en prefence de S. A. Crequy voulut 
Chambre proche du Village de Cuyn 


pierre 


À Deff:, 
ent cheuaux, Albigny donna la charge del 


À 


gagner la plaine de l’autre cofté de la Creil 


Ar c essais il ytreuua le Baron dela Perricre pris | 
& ia A quil'attaquerent d'vncofté, le Brufaidoro & l'Euangelifte de l'au- pie, 
tre. Ainf 


Crequy ayant nos gens en tefte, en queuë, &en flanc; & fes ME 
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tagne , efperant de fe retirer en Daufné par le Villars ; mais Albigny 
qui auoit preueu cela, fe faifit du paffage. Le Duc s’eftoit auffi logé à Cuynes 
pourolter le moyenà Crequy de fe fauuer à fain Ican ; de forte que fe Aubigné 
voyant inueïy de tous coftés , & dans la neige iufqu'à la ceinture, où il pafla 
toute la nuit, & n'ayant plus que deux cents homimes, il fut contraint de f 
rendre lelendemain matin, & auec luy le Vicomte de Pafquiers, & le Capi- 
taine la Bourgade ; le jeune Morges, feize Capitaines, fix Lieutenants, trois 
Enfeignes, cinq Gentils-hommes volontaires & autres Officiers. À mefme 
temps Mendozzearrius au camp de S. A. auec les Efpagnols, Italiens $ Suy£- 
fes qui auoient marché toute la nuit » Crequy auec Pafquier ;la Bourgade & 
autres Gentils-hommes , par ordre de 5. A. fut donné en garde à Dom Inigo 
Borgia Meftre de Camp Éfpagnol, & àChiaffredo Benzo Seigneurde Sente- 
na Meftre de Camp Piemontois : Les Caualiers à qui on ne laiffà que l'épée 
= furent reinis à Brufadoro. Dom Amedée profitant de cette Viétoire reprit la 
1, Chambre, kes Chafteaux de Villaret, & de la Balme, la Tour d'Hermillon, 
le Pont-Renard & le Pont-Amafery, & S. A. en fuyte alla à fainét Ican de 
? Maurienne , que la Pepe Napolitain ( qui s'eftoit ietté au feruice de Lefdigui- 
ere ) auoitabandonné. Dom Philippin , le Cheualier de la Mante, & le Ba- 
ron de la Serra pourfüiuirent les fuyards , & y gagnerent plus de troiscents 
cheuaux & tout le bagage des ennemys :la Pepe prit lechemin de la Valoyre 
& pafla vers Briançon , fuiuy de Foncouuerte aucc fon Regiment entier,qui 
ne donna jamais combat. 
Ainf le Duc entrois ou quatre iours prit le Fort de Charbonnieres, 
deffit Crequy , & reptit toute la Maurienne. Ce fut en memoire d’vn fi 
| heureux fuccés ; qu'il ft battre des Medäillons d'argent en forme de Du- 
| catons , où d'vn cofté efloit l'efigie de ce Prince armé , auec ces paro- 
| les autour, CAROLVS E.DEI GRATIA DVX SAB. P.P. & 
| au reuers l'Image de fainé& Maurice à pied, & ces parolles au deffus. C A R ©. 
| EMA. ALLOB. DVX. XI INVICT VIRTVTE PRO- 
| ELIG. HOST. EXERCQ.PRÆF CVM CCC. PRIMAR, 
| CAPT. MORIAN. PROV. RECVPERAT 17. MARTII 
+ 1498. 
“ Mais aprés vne victoire fi fignalée , le Duc eut ce malheur d’auoir 
cfté mal feruy à Barraux; dont Bellegarde des Marcheseftoir Gouuerneur, 
où il acquit peu d'eftime : Car, quoy que ce ne fut qu'vn Fort de terre 
) qui n'auoit efté fait que pour arrelter les progrez que Lefdiguiere faifoit 
l'en Maurienne : Neantmoins il pouuoit eftre mieux deffendu , fi la deffiance 
| de Bellegarde eutefté plus grande; Lefdiguiere s’en faifit & Bellegarde y fur 
| bleffé & pris prifonnier. 5 
_ Le Pape Clement VIII. qui s'eftoit rendu Mediateur de la Paixentre les 
: deux Roys , auoit enuoyé en France , & en Flandre, Alexandre de Medicis 
. Cardinal de Florence, affifté de François de Gonzague Euefque de Mantouë 
: & de Bonauenture de Catalagirone Sicilien General des Cordeliers;pour en 
| treuuer les moyens, & les expedients; il y auoireu plufieurs conferences & 
| entreucües entr'eux , & les Ambaffadeurs des Roys , fans auoir rien pà refou- 
| dre. En finon choifit le lieu de Veruinsen Picardie ; où les deux Roys eurent 
leurs Deputés , S. A. depécha Gafpard de Geneue Marquis de Lullins, qui 
| eut feance en l’affemblée : cefut-là, où fut agitée la queftion du Marquifat de 
| Saluces prerendu refpeétiuement parleRoy, & parle Duc’ Les Deputés de 
| France ne vouloient point figner les articles de la Paix , quele Duc ne rendit 
ï le Marquifat ; les Efpagnols au contraire qui fufoient mine de porter 
; Les interefts de S. A. vouloient que le Marquifat luy demeuraft , mais ils ne fe- 
DDDDd : conderent 
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quis de Lullins ; que l'on executat le traité de Bourgoin ; le Legat, quine 
vouloit pas manquer à conclurre la Paix fi neceffaire ae de el 

i jai i i ix,fans preiudi pos 
ftienté, treuua ce biais, quele Duc feroit compris enla di r ki . ce des ma 
droits du Roy ; &deS. A. fur le Marquifat ,dont le Pape eroit l'Ar itre. Sous des 
cette condition, les Efpagnols confentirent à la Paix: le traitté en fut figné à file 
Veruinsle 2. du moysde May 1598. Il contient plufieurs Articles & particu-s6s: 

] 4 Ne 

Jarités qui r'ont point déconnexité auec cette Hiftoire , finon que S. A. pro- 
mit derendre au Roy: Za Ville 


&) Chafieaw de Berre en Prouence , d'abandonner le 
Capitaine la Fortune Montferrain qu fenoit la Ville de Seurre aw Duché de Bour- 
gogne > € de demeurer neutre entre l' 


s deux (fouronnes. Cette Paix fut publiée 
en Sauoye le quatorziéme deluin & dix jours aprésen Piemont’, le Roy la iu- 
ra enl'Églifede Noftre Dame de Paris, en la prefence des Ambafladeurs 
du Roy d'Efpagne & du Marquis de Lullins , Ambaffadeur de fon Altef 
&, l'Archiduc l'a iura auffi au nom de fa Majelté Catholique , en la 
grande Eglife de Bruxelles, & le deuziéme du mois d’Aouft füuiuant, {on … 
Alteffe fit la mefme ceremonie en l'Eglife de fain& François de Chambe- 

, affiftée des Cheualiers de l'Ordre de l'Annonciade , & des Principaux Sei: 
gneurs de fes Eftats , en prefence de Guillaume de Gadagne Seigneur de Bo- 
theon Cheualier des deux Ordres & Lieutenant General en Lyonnois Am- 
baffadeur de fa Majefté. 

Peu de iours apres le Duc ayant enuoyé à Gueriny Gouuerneur de Berre, 
André Achardi Secretaire de fon Alreffe , pour luy faire fçauoir , ce qui auoit= 
efté refolu à Veruins, il remic cette place fans difficulté au Duc de Guyfe , Bo- 
theon & tous les Gentils-hommes quil'auoient fuiuy s’en retournerent fort auD 
fatisfaits des liberalités, & des. ciuilités du Duc , qui fur les plaintes que Bo-#é 
theon luy auoit faites de la part de & Majefté, que les trouppes eftrangeres k | 
que fon Alteffeentretenoit autour de Geneue y faifoient de grandes hoftilités 
contre le traitté de Paix, fit pafler Dom Iean de Mendozze, auec fon Resi- 
ment de douze cents hommes en Lombardie , n'ayant voulu refpondre 
par efcrit à cét article ; tant à caufe des anciennes pretentions que fon Alteffe 
auoit furcette Ville, que parce qu'elle n'eftoit pas nom mémentcomprife au 
traitté de Veruins. 

Or, quoy que tous les François , les Efpagnols &cles Sauoyfens fuffent ex- 
traordinairement fatisfaits de la Paix; neantmoinsles meilleurs Politiques iu- de 
geoient bien qu'elle ne feroit pas de longue durée entrela France & la Sa- di 
uoye , puifque la queftion du Marquifat de Saluces n'auoit pas efté termi- E 
née ; ce quideuoit eftrele leuain indubitable d'vne guerre , aufli y auoit-il Pas 
fajet de s'eftonner que les Efpagnols (quiont toufiours paffé pour prudents) 
euffent confenty à vne Paix fi désauantageufe pour eux , que de quitter 
tant de places qu'ils auoient en Picardie , & en Bretaigne , fans receuoir 
du Roy autre chofe que le Comté de Charrolois , dont fa Majefté s'e- | 
{toit referuée la Souueraineté, & n'auoir pas eu la preuoyance de faireensm 
forte que le Marquifat de Saluces demeuraft au Duc ; qui touchoit de fi 
prés Le Roy d'Efpagne ; outre que les Efpagnols auoient grand intereft 
de fermer cette porte d'Italie aux François ; car il ya grande apparence 
que fi les Efpagnols euffent tant foit peu fecondé les intentions defon Al 
tele ; & foutenu les remonftrances du Marquis de Lullins , le Roy eut 
abandonné le Marquifat pluftot que de manquer à faire la Paix, oùen 
tout cas la conclufion en eut efté retardeé iufqu'à ce que ce différend eut 
elté éclaircy & vuidé. Ceux qui vouloient exeufer Philippes II. difoient qu'il | 
eftoitlas de la guerre; que fe voyant auancé en aage, & incommodé , & 
fon 
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fon Fils, ieune , ilauoit grande raifon de fouhaitter, de luy laifler fes Eftatsen 
Paix, d'autre cofté le Cardinal Albert qui eftoit dans l'impaience de qui- 
- terleChappeau pour fe marier auec l'Infante Ifbelle-Claire-Eugenie Fille 
du Roy d'Efpagne, préfla beaucoup la Paix, parce que la guerre auec la Fran- 
: ce eftoir le feul obftacle. à fes deffcins : Quoy qu'il en foit les: Efpagnols en 
cetteconionéture rendirent vn fort mauuais office à S. A. parce que fi elle 
ne fe fut pas fée en eux, & fielle ne fe fut pasattenduë à la Paix generale com- 
. meles Efpagnols l'y obligerent; elle eut pû faire en particulier vn Traité plus 
| auantageux auec la France. : 
Clement VIIL eftant venu à Ferrare pour prendre poffeflion de ce Du- 
ché déuolu au fainét fiege parle decésfans Enfans du Duc Alfonfe ; tous les 
Princes d'Italie le furent vifiterouy enuoyerent des Ambaffadeurs; Son Alteffe 
auoit fait refolution d'yaller en perfonne : mais les grandes affaires dontelle 
éftoit.chargée, ne luy en donnerent pas le loifir.  Philibert-Gerard Scaglia 
Comre de Verruë Ambafladeur de S. À. à Venize y fut de fa part & fut bien 
receu defà Sainteté. Ù ë 
- Le: Duc en cetemps-là eftoitalléà Tonon pour s’aboucher auec le Car- 
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Relation 


-dinalde Medicis , qui reuenoitde fa Legation de France & pour donner ordre de Chude 
à fon paflage par le Pays de Valais, à caufe que Turin & tout le voyfinage Guichard 
) se 


eftoitinfcété de pete. Aprez cette entreveüe fon Alteffe s'employa coura- 

geufement à la conuerfion de fes fuiets: de la Prouince de Chablais & du 

.Baillage de Ternier ; qui pendant l'occupation de ces Païs par les Bernois y 

anoient reçeu la nouuelle Religion , Claude de Granier Euefque de Gencue, 

François de Sales Preuoft de l'Eglife de Geneue (depuis Euefque de Geneue ) 

perfonnages illuftres en picté & en doétrine, & le Pere Cherubin Capucin de 
| Maurienne firent tantde fruit par leurs excellentes Predications , exhorta- 

tions & conferences , que la Religion Catholique y fut enticrementreftablie, 
 aprez enauoir efté bannie plus de cinquante ou foixante ans. 

. . Ce fut enfuite d’vn fuccés fi auantageux que fon Altefle fonda depuis la 
- fainéte Maifon de Tonon, comme vne efpece de Miffion pour l'eftude des 
: bonnes lettres de la Theologie & des Controuerfes, pour la propagation de 
* la Foy, à laquelle Clement VIIL. vnit diuers benefices confiderables ,comme 

les Prieurés de fainét George prés de Chambery ; de Contamine en Fouci- 

, Sny » de Bonneguette ; de fain& Hyppolite, de Tonon & de faint André 
de Bellentre, le Doyenné d’Anthy.,la Cure de Tonon & autres:Son Altefe 
de fon coité luy accorda de grands Priuileges: Cette Maifon eft composée 

d'vn Prefeët & de fept Preftres Seculiers ; Elle a efté vnie à la Religion des 

Sainéts Maurice & Lazare, & en a les Priuileges : Les Reucrends Pe- 

res Capucins & les Barnabites de Tonon y ont efté aflociés. Cette In- 

fhitution-a fait va merucilleux fruit pour l'auancement de la Religion 

Catholique. 

} .. Ceux de Geneuc ombragés que le Duc fat fi proche d'eux , luy firent pro- 
pofer vn Traité : Le lieu de l'Aflemblée fut à Yvoire fur lebord du Lac Léman 
entre Tonon & Geneue, oùfon Altefleenuoya Rochette premier Prefident 
du Senat de Chambery ; Iean-François Berliet Seigneur de Chiloup premier 
Prefident dela Chambre des Comptes de Sauoye éleu Archeuefque de Ta- 

-rentaife, Chabod-facob & Lambert Gouuerneur de Chablais ; maisil n'y fut 
rien refolu. 

Or; quoy que le Duc fat mal fatisfait de la Paix; neantmoinsil en fut exa 
|. obferuateur dans tous fes Eftars ; Lefdiguieres n'en fit pas de mefme, parce 
que fes trouppes faifoient tous les iours de nouuelles contrauentions en Sa- 

_uoye,Brefle & Bugey ,& à fon exemple les Gouuerneurs des Places que le 
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- premier Prefident du Senat de Turin , & Iean Vaudo Senateur & premier Re- 

; gent en l'Vniuerfité de Turin , pour informer le Pape des pretentions que leur 

: Maiftre auoit fur le Marquifat de Saluces : Et parce que fon Altefe auoit de- 
pefché en Efpagne le Comte François d’Arconnas fon Ambaffadeur ordinai- 
re à Rome , elle mit en fa place le Comte de Verruë, & le fit aller auec Mo- 
rozzo & Vaudo. 

Le Duc partit auffi de Milan au commencement du mois de Januier mille 
cinq cents nonante-neux , vint le premier iour à Beynafque : puis à la Char- 
.treufe de Pauie & delà à Aft, & à Montdeuis ou fe trouuerentles Princes & 
cles Princefles fes Enfans , que la pefte auoit chaffés de Turin: Son Alteffefit 
: peu de fejour à Montdeuis , vifita Cony, Saluces, le Chafteau de Cauours & 
« Pignerol, & s’'arrefta à Montcalier : Depuis, Turin eftantaffranchide ce mal, 

le Prefident Viualda eut ordre d'y ramener leSenat que l’on auoit transferé 
à Quiers, à caufe de la contagion; le Duc y fit fon entrée fans pompe, au com- 
mencement du Carefme , Roncas y arriua yn peu aprez reuenant de Fran- 
ce chargé de direau Duc, que le Roy ftroit bien ayfe dele voir, pourueu 
qu'il luy voulut rendre fon Marquifat. Or, fon Altefle qui croyoit de fe 
pouuoir ajufter auec le Roy du Marquifat en ce voyage, ou le retenir, par 
l'amorce de la propofition qu'il vouloit faire à à Majefté de la conquefte 
du Duché de Milan , commanda à Roncas de luy dire en prefence de fon 
Confeil (quoy qu'ilne fut pas vray ) qu'en partant de Paris le Roy luy avoit 
dit que f? Son Alreffe vouloit aller em France » ils termineroienr entr'eux le 
différend du Marqui(at fans autre formalité : Roncas pour obeïr à fon Mai- 
ftre , le declara ainfi en vn Confeil que fon Alteffe fit conuoquer; ce qui fut 
caufe que le voyage de France fut refolu (aprez toutesfois vn grand con- 
trafte de voix & d'opinion contraires ) 8 cependant, quele Cheualier Berton 
irvit en Ambaflade en France pour y difpofer entierement {a Majefté , & 
pour obtenir vne prolongation du terme du Compromis qui expiroit au 
deuxiéme de May’ Etafin que les Efpagnols n'euflent pas fujet de repro- 
cherau Duc d’auoir pris vne refolutionde cette confequence à leur infçeu, 
fon Altefle y enuoya le Comte Alfonfe de Langufque de la Motte ,tant 
pour en auoir le Confentement de fa Majefté Catholique ; que pour s’affeurer 
dece que les Efpagnols voudroient faire, au cas qu'il y eutrupture entre la 
France & la Sauoye auant que le Pape eut prononcé ;le Comte de la Motte 
eut de bonnes parolles , iufques-là que l’on luy fit efperer que le Roy d'Ef 
pagne viendroit en perfonne pour fecourir fon Alteffe ; fi les François luy 
failoient la guerre, dont il donna aduis au Duc par vn Courrier exprez. Ce 
qui pourtant eftoit fort contraire à ce quéle Comte de Verruë auoit appris 
du Duc de Sefle Ambaffadeur d'Efpagne à Rome , qui luyauoit dit fouuent: 
Que Son Altefene fe deuoit pas flatter à ce point que de fe perfuader , que le Confeil 
d'Efpagne voulut engager ce ieune Roy à «une nounelle guerre auec la France pour le 
differend du Marqufat de Saluces., dont la pourfuitte fe faifoit à Romeauec 
grande chaleur : Sillery Ambafladeur du Roy faifoit inftance fur le poffef 
loire, & demandoit que leRoy fut reintegré au Marquifat ; le Comte de Ver- 
ruë Ambafladeur du Duc vouloit que le poffefloire & le petitoire fuffent iu- 
gés enfemble , alleguant : @ue la force peut donner la pofjulfion fans le droit , @) que 
Jos Maifire pendant que les François anoient occupé le Marquifét , auoit conferué [on 
droit fans la poffeféion ; outre que [i [a Sainteté ne ingeoit que le poffeffoire , Son Altefe ne 
Pourroit iamaisefperer Iuflice au petitoire , parce que le Marquifat eflant ne fon au 
pouuoir du Roy , il[eroit impoffible au Duc d'en auoir raifon ; que par la vüye des Ar- 
mes , ce qui feroit un moyen de faire renaiftre la guerre que l'on cvouloit étouffer : ajou- 
{ant : Que fes Predeceffeurs ayants efie depotilles du Marquifat , il luy anoit bien efté 
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permis de le recouwrer par la force. Le Pape fur sont Re 
empefché,où deiuger la reintegrande duMarqui ar au pr es u dan € à 
joindre au petitoire pour contenter Je Duc ;treuua cét expedient ; Le Mar- 
uifat luy feroit remis en depoit, en attendant que par o Sentenceil fut adiu- 
6 À l'vn ou à l'autre; Et pour le propofer & faire agréer à fa Majefté, & à {on 
Lre Sainteté depécha Bonauenture Catalagironne cy-deuant General 
des Cordekiers & alors Patriarche de Conftantinople. Le Duc ayant appris 
qu'il auoit pasfe à Milan & qu'il prenoit fon chemin parle Païs de Valais, luy 
enuoya Roncas pour le füiure & ft partir le Cheualier Berton pour fon. Ame 
baffade de France. HR, Hoatie 
Nousauons parlé cy-deuant delappel que Dom Philippin fit faire à Cre- E. 
quy deuant le combat des Mollettes , qui ne pât eftre executé par Les empef 4 
chements qu'yrapporta S. A. & par la prifon de Crequy à Turin ,d où eftant 2°] 
{orty par la Paix generale de lan: 598. Dom Philippin renoëa la partie & le 4 
fit appeller de nouueau par le Cheualier de Pingon : Ils fe battirent entre Gie- quy 
res & Grenobleau mois de Septembre fuyuant. .Les Sauoyfiens difent qu'ils 
farentfeparés par la Buifle & par Pingon leurs Seconds, &que Dom Philip 
pin y auoit cü delauantage. Les François au contraire, que Dom Philippin 
y fur bleifé , & quele Duc indigné du bruit qui couroit que Crequy $eftoit 
vanté d'auoir veu du Sang de Sauoye; & d'auoir eü fon efpée , que les Seconds 
par nonchalance auoient laiffé fur la place du combat; fit dire à Dom Phi- 
lippin qu'il ne le verroit iamais qu'il n'eut vangé cette iniure : Quoy qu'il en 
foit, ce Prince , ou parla crainte d'eftre mal reçeu de S. A. ou pourfatisfaire fa 
propre pañlion , fit appeller Crequy pour la croifiéme fois par vn Trompette, 
Emanuel-Philibert de Bachod , Sieur de la Verdatiere Gentil-homme de Bu- 
gey ; fut nommé par Dom Philippin pour donner & receuoir les parolles: 
Le Duël fut affigné au 2. du mois de luin r$99.fur vn pré visà vis du Port 
de Quirieu du cofté de Bugey , marqué par la Serra de Briord & par le Baron 
de Marcieux. Pierre de Rouorée Seigneur d’Attigna en Brefle, & Michal 
Gentil-homme Sauoyfen , quiauoient efté choifis par Dom Philippin pour 
etre fes Seconds, propoferent à Crequy deconfentir qu'eux & les fiens fe 
battiffent ; ce qu'il ne voulut pas accepter & s'en excufa enuers Dom Phi- 
lippin par Marignieu . le priant que perfonne ne fe battit qu'eux. À quoy ce 
Prince confentit &enfuitte la campagne voyfine du lieu du Combat ayant 
efté reconnuë par Morges , leBelliers, Lancin & de Fontaines Gentils-hom- 
mes Daufnois, Dom Philippindit Adieu à Seyffel, àdes Alimes,la Serra, Gy; 
Michal , Camille Tafin, & aux autres Gentils-hommes de Sauoye qui l'a 
uoyent fuyui ; puis accompagné d’Attigna alla au lieu du combat ,où la Bui£ 
{€ le mena:Celuy-cy ayant voulu foüiller Dom Philippin par tout.il je fouf: 
fritauec repugnance, difant : Qwece Priuilegen'appartenoit qu'aux Dames , & ne 
voulut pas qu'Attigna foüillaft Crequy que dezla ceintureen haut ; cela fait 
les deux Champions entrerent en lice en chemife & à pied auec l'efpéc 8 leu, 
poignard ; du commencement Dom Philippin eut de l'auantage; mais la fin | 
luy fut funefte ,ayantefté tué à la veüe dela Buyfle & d’Attigna leurs deux | 
Seconds, qui nebranlerent point fuiuant la parolle qu'ils auoient donné. Le 
corps de Dom Philippin fut leaé par ceuxde fa fuite & porté enla Chartreule … 
de Pierre Chaftel,& Crequy pañfa le Rhofne ou le Paffage , Morges, Auriaci. 
& Difimieux l’attendoient. | 
Le Patriarche de Conftantinople fit beaucoup plus en fon voyage de Fran-ÿe, 
ce que l'on n'efperoit ; car le Roy confentit au fequeftre du Marquilat &c ace 
corda deux mois de prolongation du Compromis;deforte qu'ilne reftoit que 1 
de tirer le confentement du Duc , qui s'aboucha pour cela auec le Patriarche à Mal 
; Rumilly quil 
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Rumilly au mois d'Odtobre : Et quoy que le depoftIuy fmblaft plus auanta- 
geux ( puis qu'il luy conferuoit l'efperance dela poffeflion } que de s'en voir 
dépoüillé fans apparence d'y reuenir; neantmoins il demandaau Patriarche 
du temps pour s'y refoudre, en attendant ce que Berton fon Ambafladeur en 
France & Roncas {on Secretaire auroient negorié auprés du Roy ; mais ils ne 
purent obtenir autrechofe de fa Majefté que l'execuion de ce qu'elle atoic 
promis au Patriarche : Etbien que le Roy leureutfouuentdit que filé Duc 
venoit en France fans eftre difposé de luy rendre le Marquifat , il n'en au- 
roit pas toute la fatisfaction qu’il fe promettoit , &: que Sa Majefté en eut efcrit 
dans ce fens au Commandeur Berton ; toutesfois S. A. fürd'autres lettres de 
Berton & de Roncas qu'ellefe faifoirefcrire (où ils l'affeuroient qu'elle feroit 
bienreçeüe en France , & que le Roy feroit bien aife de la voir ; comm 
il le leur auoit afleuré) refolut d'y aller ,efperant la confirmation du 
té de Bourgoin , ou de faire auec Île Roy quelque ajuftemenc plus auanra- 


s : S Fa RS 
geux que ne pourroit eftre leiusement du Pape, à quoy fembloit l'inuiter, 


e 


rerousles Arbres fruitiers porterent des fleurs & des fruits. $, A. donc partit 


auec vn train de 


“douze cents cheuaux, fuyui de fon Confeil { composé de Beliy, Comte 


de Bouuicino éleu Chancelier, Berliet éleu Archeuefque de Tarentaife, Mo- 
rozzo premier Prefdent de Piemont ,Achiardy & Bourfer Secretaires d'Eftat) 
fa Chapelle, fà Mufque, fon Efcuyrie : Outre cela il y eut Dom Ame- 
dée, les Marquisde Lans, de Lullins, dela Chambre & d'Aix. Le Comte 
de Montmayeur Gouuerneur de Breffe , Chabod-Iacob Commandant en S2- 
uoye;le Comte de Buëil Gouuerneur de Nice, les Comtes de Chalanr, de 


| Grolée & defaint Triuier, le Maïquis de Carail,les Comtes dela Forefts 


“& de la Baftie, le Baron de Loyfley Gouuerneur de Bugey & le Baron de Ter- 
nicr Gouuerneur de Chablais ;les Comtes de Vifque, de Ponderan , de la 
Monta , de Gatinara , de Ville-falet, de Neuiglié, de Piobes , de Scalengo: 
Les Seigneurs de Vineuf, de Cinfan, Onufrio Maty, Forny, les Barons de 
la Serra , d'Heyria, de la Perricre, de la Baftic , d'Aix & de Grolée ; les Sei- 
gneursde Pomiers, dela Geliere , de Preflia , de Cornon , de Laudes, de Son- 
nas laifné ,de Parelle , lules-Cefard’Aillé ; les Cheualier Alciat & de Riuara, 
les Comtes de Cremieu & de Morette ; Les Barons de Rochefort & de Ja Val. 
d’ffere ; le Baron de l’Ifle du Breul, des Alimes ,le Comte de Buflolin & de 
Villette ; le Comte Ardoin de Valpergué, Choifel, du Four , Bellecombe S 
Beaumont, le Cheualier des Alimes , le jeune Chaftellard, Vallon & Ville- 
franche, Attignac, la Seruette ; de Sauuage , Prouana , Bufquet, de Lucinge, 
Mont faint lean, Treyuerney , Bordeaux , la Verdatiere , la Velicre, Choi- 
{ci , Soumont, Gruffy le jeune , Sonnas , Bonnivard , le jeune Michal, la 
Flefchere, Chaftellard deBrefle, Iean Ferrier, Brifon, de la Mar, de Cheuc- 
lu ,; Rogemont , le jeune d'Heyria ,de jeune Chafteaufort , l'Aifné de Lu- 
cinge , Leona, Boringe & le Comte de Saint Front , la Barre, du Creft- 
Montmayeur , la Balme-Menthon , Beaumont-Cohendier , Lefcheraine 
la Tornette , Gy, le Quart, Non, Cumiane , Calozze » Saint Marzan, 
Eagnafque , Monafterol , Ville-Neufve , Solara 5 Ferriere ,; Montfort- 
Myonnas ; Brefli , Saint Paul , Malatrait-Buttet , fainéte Helene , Mont- 
Symon, Avully, Geniflia, Nouery, Lo@auce , Beauretour, Dorches , & plu- 
fieurs autres. La Guiche Gouuerneur de Lyon recçeut le Duc auec beancoup 
d'honneur , il prit la pote iufqu'à Roüanne ou ilsembarquaMlur la Riuiere 
de Loyre , treuuaà Orleans le Duc de Nemours que le Roy luy auoit en- 
uoyé, & le Marefchal de Biron fur le chemin d'Orleans à Fontainebleau, 
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Puis le Duc de Montpenfer fuiuy d'vne grande Nobleff e. Son Altefe ar- 

Tyua en pofte à Fontainebleau, le Mardy quatorziéme du mefme mois de 

Srand matin , fuiuy feulement du Duc de Nemours ; de Dom Amedée 

| du Comte Odaue de Cremieu & de Louys deSoliers Seigneur de Morette fon 

| Efcuyer , ayantenuoyé au Roy Sigifmond d Eft Marquis de Lansfon Neueu 

| poyr annoncer fa venuë. Sa Majeité {ortoit de la Mefle auec tous les Sei= 

| gneurs de fa Cour prefts à monter à cheual pour luy aller au rencontre: 

ANT | Ceemo- Ce jour là Son Altefle mangea auec le Roy enla grande Salle de Fontaine- 
NL 1 el bleau, & fut feruie par vn Maïftre d'Hoftel , acc le bafton & par les Pa- 

| Tome. ges de la Chambre qui portoient la viande : Dom Amedée & autres per- e. 

| fonnes qualifiées de fa fuite furent traitées en vne autre table ; fes Mailtres seu 

d'Hoftel , Secretaires , Treforier , Contrôlleur & autres Officiers le fu- ren 
{[N rent aufli feparément : fes Pages , Valets de Chambre & autres auff à part. si 

CAEN Il Duvlex Aprezcela leRoy mena le Due à Parisle vingt-vniéme du mois , le voulut Roy 

LA M'hie fire loger au Louure ; maisil s'en excufa & defcendit à l'Hoftel de Ne- 


Thuan. À 6 k : 
f | Memde mours, & peu de iours aprez l'affaire du Marquifat de Saluces fut mifeen 
(bi fl Sly. negotiation entre les Miniftres de ces deux Princes : Ceux de la paït du 
AE Roy furent , le Conneftable de Montmorency , le Marefchal de Biron, ca 
| 


Rofny Sur-Intendant des Finances, le Chancelier de Bellievre & Villees 
roy premier Secretaire d'Eftat. Et pour le Duc, Dominique BelliScigneurde pas 
Grinfane Grand Chancelier de Sauoye & Gafpard de Geneue Marquis “is 
de Lullins, Iacob , le Commandeur Berton & Roncas Scigneur de Chaftel-qui 
Argent. Le Patriarche de Conftantinople que le Pape auoit renuoyé en ta 
ME France auec letitre de Nonce, yaflifta auffi. 
| Ce feroit le fujet d'vn grand difcours, à qui voudroit entreprendre de ra: 
conter toutes les particularités de cetteilluftre negotiation , les trauerfes 
étranges qu'y rencontra le Duc par des perfonnes de qualité plus enuieufes 
de fa ploire & de fa profperité , que dubien & du repos del'Eftat. Les fouf- 
miflions que ce Prince fit à {a Majefté pour obtenir d'Elle vn Marquifat de 
peu de confequence àla Couronne , qui couftoit dix fois plus au Roy de gar- Hu 
der qu'il n’en retiroit d'auantage , les diuers entretiens qu'eurent ces deux de 
MewM. Princes fur ce fujet , & Les efforts que fitle Patriarche de Conftantinople, pourauk 
HbeE - # faire pancher l'efprit de fa Majefté , fuiuantles Ordres expres qu'il en auoit 
se du Pape.qui par l'intereft dela Religion apprehendoit extraordinairement que 
dusteur JS François r'entraflent dans le Marquifat furentinutiles.Enfin il fuffira dedire 
dlaob. que la premiere propofition que S. À. fit au Roy fut : Qu'on luy laiffaft le Mar 
quiat fous l'hommage de la Couronne de France , fuinant ce qui auoit efté promis en la 
Conference de Bourgoin l'an 1595. oubien : @Qwenrecompenfe du Marqui[at en Sou= 
ueraineté ,ilpleut à [a Majefté de [e contenter des Villes 7 Chasteaux qu'elle occupoit 
en Breffe depuis la guerre. Ce party refusé, on en prefenta vn autre. Que le Mar- 
quifat demeurant au Duc en Souneraineté , Son AlteÏe remetroit au Roy le Fort de De 
mont au picd de l'Argentiere ,auec l'artillerie : Koquefparuierc ; & Cental, à condition 
| que [a Mayefté le feroit demolir : Ewoutre cela ; le Duc relächeroit tous les Forts, 
Villes @) Bourgades qui font entre Demont, Roquelparmere és Cental ; quiteroit la Wa 
léc de Barcellonnette | Terres neufes autres au delà de l'Argentiere , le Fort de S. lea 
[à en Pragela + en l'eftat qW'il effoit, Chafteau-Danfin er Pont. 
Depuis on y ajoufta {Pile de Bufque auec la luri[di£tion € le mandemer : ER 
fur ce que lePatriarche de Conftantinopledit à Son Altefe : Que fi le Royfe 
pores refoudre à accepter Pvn de ces deux partis , il preuoioit qu’il feroit 
airequelfà Majefté eut vn Paffage pourentrerenltalie. Les Deputés de 
S. À. offrirene Cony auec fon mandement ( älarefèrue de S. Dalmace) la Lalée de 
à Sture iufqu'à l Argenticre , > que les Terres que le Roy tenoit en Breffe luy demeuraffent 


C/1 


De la Royale Maïfon de Sauoye. 731 


l'en toute proprieté ; Mais le Roy ne voulut point fe relacher de fa premiererefolu. 
tion, quieftoit, d'esfre reintegré aë Marquifat , owquilfur fequefiré entre les mains 
de Ja Sainteté. Le Duc voyant cét obftacle témoigna de confentir à la reinte- 
grande ;àconditionqueS. M.ne mettroit pas pour Gouncrneur du Marquifat vne 
pre 10272 de sfagreable à5. 4: Que les Garnilons que l'on mettroit dan: les Places fortes, 
feroient Suyffes &5 des fix Cantons Catholiques : Que le Gouuerneur iureroit de rendre le 
Marquifat a celuy a qui S.5. l'adingeroit : Que les pretentions de S."A. féroientexaminces 
€ ingees par le Pape dans deux ou trois ans pour le plus tard, afin de [çaoir à qui le 
Marquiat appartiendroit : Qu'il ne Je Jéroit aucun changement au Marqui fai que ce- 
luy des Garnifons : Que le Roy rendroit tout ce qu'il auoit pris em Brefle,@que le Duc 
n de [on cofté remetroittoutesles P laces qu'il tenoit dependantes de la Couronne de Erance. 
Le Patriarche de Conftantinople fe chargea d'en porter la parolle au Roy, qui 
luy répondit. Que S. M.ne pouuoit dignement , € awec honneur entrer eu Traité du 
Marquifat , Jansy ef?re reintegrce, attendu la forme de la fpoliation faite en temps de 
Paix, fur on Prince ( Bienfacteur de la 2 taifon de Sauoye [or prache Parent) férchar- 
ge d'affaires € d'affétions en for Royaume, € fous pretexte de luy faire féruice :Ce 
que le Duc auoit auoïé par [es lettres efcrites au Roy Henry II. Q wilr”y auot 
parence d'accepter la reintegrande aux conditions proposées;parce que ce [éroit platost cn 
depost fait du Marquifatuentre les mains des Suyffes &* d'un Gouverneur ; qu'une 
cvraye &oreelle reintegrande, promettantneantmoms le Roy en faifant la reintegrande, 
done commettre le Gouvernement du Pays a perfonne que S.A. ent Jui 
102 eunemy @ d'employer pour la prorsiere & deuxiéme année des Suyffes à la garde des 
Villes, plaftost que des Francois, excepté dans les Chafleaux ou S. M.ne vouloit mettre 
que des Capitaines & Soldats de [a uation, @) qu'apres larefhtution te du Marqui- 
fat , le Pape comme Pere commun iugeroit le differend. Certe refponce n'ayant 
pas fatisfait S. A. le Patriarche fit de nouuelles inftances auprés du Roy, qui, 
pour derniererefolutiondit à Calatagirone : Que fi le Duc ne voulait confentir à 
ne reelle reintegrande, S.M.luy detaifferoit le Marquifat entoute Souneraineté ,à la 
charge que S.A.donneroit par forme d'efchange & de recompenfe, le Pays de Breffe, com- 
pris la Ville > Citadelle de. Bourg , Barcellonnette amec Jon Vicariat infqua l'Argentie- 
ve,le Valde Siure, cluy de la Peroufe auec fes dependances @) la Ville és Chafteaw de 
Pignerol auce [on territoire: Que toutes les autres Villes ér Terres occupéesles ns fur les 
autres [e reflitueroient à mefne temps que l'échange Sexecutcroit : Que le Duc feroit de- 
mob le Fort de Beche-Daufin ; moyennant quoy S. M. promettoit de Semployer pour ter- 
miver les différends que S. A. auoit auec les Bernoës @ laVille de Geneue par la cuoye Thuan. 
de la luffice, Le Patriarche ayant porté cette parolleau Duc, & quele Roy luy Mattieus 
donnoit le choix de ces deux propolitions , S. A. demanda dutemps pour sy 
trefoudre & pour en conferer aucc fon Confeil & fes principaux Miniltres.Ce- pr.p.543. 
\pendantles Articles en furent dreflés &e fignés à Paris le 27.de Fevrier de lan 
1600.8% fut dir que le Duc opteroit danse 1. de luin fuiuant. 
Ainfi ce Princefe voyant bien éloigné de fes efperances s'en retourna mal 
content, fans auoîr eü autre auantage de fon voyage, que d'auoirreduit le Roy 
à receuoir recompenfe du Marquifat , laquelleauoit cfté refusée à fes Ambaf 
fadeurs; S. M.füiuie de routela Cour laccompagna iufqu'au Pont de Charen- 
ton & luy donna le Baron de Lux pour le conduire horsle Royaume , Berliet- 
Chiloup Archeuelque de Tarentaile fut laiffé Ambaffadeur ordinaire en 
France en la placeduCommandeur Berton. Toute la Cour de France loüa le 
Duc de fon efprit , de fa ciuilité, de fes carefles , dela douceur de fes actions de 
fs galanteries & de fa liberalité : Le Roy mefme apres auoit reconnu ce Prin- 
ce, témoigna d'auoir amitié pour luy & de faire vne particuliere eftime de fa 
perfonne,, de fes vertus & de fon courage; mais le Duc ne fortit pas bien faris- 
fait de Paris, parce que le Traité qu'il auoit figné le jettoit dans deux extre- 
HIER mite 
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mités efgalement facheufes.Caren quirrant le Marquifar sl de As € proye aux 
François qui Jeroient en estat de luy faire la guerre en Piemont quan UREUT leur cm 
premdroit , € faifant l'efchange proietté ; le mefme ER la Te 
fe de Pignerol, de Cental,de Demont,Barcellonnette,de Chafteau-Daufin € des Valées 
de Sture y de la Peroufe : Outre queS.À. perdoit la Brefle, laquelle luy eftoit en 
tres-grande confideration ; ce qui par confequent luy eftoir autant defauan- 
tageux que la pertedu Marquifat. Cependant il fallu couurir cette inquietude 
dela diflimulation ;le Baron de Lux fit compagnie àS. A. iufquesfur le Pont 
de S.lulin fur Reyffouze où il prit congé d'Elle. FRET 

Orsparce que la plufpart des Hiftoriens imputent au Duc d'auoir fait de per- 
nicieufes cabales pendant fon fejour de Paris contre la perfonne du Roy & d'a- 
uoir débauche l'efprit du Marefchal de Biron;il eft à propos d'éclaircirce point 
d'Hiftoire, qui a efté traité diuerfement felon la paflion de ceux qui en ont ef- 
crit.Pour moy qui n'en ay point d'autre que de dire la verité à mefure queie 
la puis defcouurir, & d'accufer les Princes quand ils font coulpables, & de les 
excufer s'ils font innocents: le diray fur ce fujet ce que le cabinet m'a appris. 

Charles-Emanuel n'auoit aucunes habitudes en France au temps qu'il refo- Pa 
luc d'y aller, & n'eut autre deffein en fon voyage que de porter l'efprit du Roy va 
par adreffe ou par l'exageration defes droits, ou par foufmiflion,à luy laifler le mir 
Marquifar de Saluces , & au cas qu'iln'en püt venir about par cette voye , de 
propoferà S. M. la conquefte infaillible du Duché de Milan , efperant que las, 
moindre reconnoiffance qu'il deut attendre pour vn feruice fi fignalé , feroit pa 
de luy quitter ce Marquifat : Et c'eft pour cela que le Duc, nonobftant ce que” 
Roncas & le Commandeur Berton luy auoient dit & efcrit qu'il ne feroit pas 
bien venu en France, finon qu’il eut intention derendrele Marquifat au Roy, 
s’obftina d'y aller, & trompa ceux de fon Confeil, en faifant dire à Roncas que 
S.M. luy auoit dit ; que file Duc vouloit alleren France, ils s’ajufteroient en 
tr'eux facilement pour le different du Marquifat. Car fi Roncas n'eut ainf 
parlé pour complaire à fon Prince, le Confeil de S. A. fe fut formellement op 
posé à ce voyage,dont l'euenement ne pouuoit eftre que ruineux, & elle mel 
me qui vouloit fe conferuer le Marquifat, n'eut pas voulu le propofer. 

Le Duc ayant donc donnécette couleur à fon voyage; pour fatisfaire fes Mis 
niftres, partit ainfi que nous auons dit , fans que perfonne fçeut fon fecret que 
Roncas & Albigny,à qui le Duc fe defcouurit paffant à Chäbery;Aprez les pres 
imieres carefles & ciuilités que S. A. receut du Roy & de toute la Cour, & pen: 
dant que leurs Deputés s'affembloient pour chercher des moyens de les accô 
moder,le Duc s'eftant treuué vn iour feul auec le Roy;,prit fon temps d'éclorré 
ce qu’il auoit dans l'ame;il employa donc toute fon eloquence, & les raifonsles 
plus plaufbles pour perfuader à S M. de luy laifferle Marquifat ; mais le Roÿ 
. s'y pouuant refoudre,le Duc luy propofa la conquefte du Duché de Milan, 
luy fit voir le plan des places, l'eftac des forces duRoy d'Efpagne,les intelligens 
ces que $. À. yauoit,& ce qu'elle pouuoit contribuer pour l'execution d'vne fi 
grande entreprife. De forte que S.M.fur contrainte d'admirer Pefprit & le ge 
niede S.A.& d'auoüer que la chofeeftoit fort aysée.Neantmoins commeS.M. 
preuoioit le but des. A elle luy dit:Qwe quand ils [eroient d'accord du Marquifat;ils 
jan guerre au Roy d'Efpagne > prendroiët Milan.Le Duc fans s'émouuoirre: 

ie il oyoit bien que le Marquifat de Saluces efloit la bague avec laquelle il luy 
fai ot époufer l'amitié) le feruice de SA. er qu'ils yrefoudroit, pusfque le Roy le vou 
si ainfismais qu'il fapplhoit S.M. de permettre qu'iltiraftraifon de Geneue : À quoy le 
: A . pas 5 S. . M | 
broüiller auec le Roy.où d’é se nn A) De Am M | 
yoù d'être contraint d'en paffer par fon mot. Mais ce qui 
acheua | 
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acheua le defefpoir de ce Prince; fut quel'Ambaffadeur d'Efpagne l'eftant allé 
vifiter,luy reprocha qu'il »’eftoitvenuen France que pour porter le Roy à faire 
la guerre à SV rerS pe ditque le Roy le luy auoit declaré.S.A. affeura l'Am- 
bafladeur qu'il n’auoit iamais eü cette pensée , le ptia de n'aioufter point de 
foy à ces difcours,& outré de cholere,refolut defaire vne querelle au Marefchal 
deBiron,pour fe vanger en la perfonne du Fauory , du deplaifir qu'il croyoit 
auoir reçeu du Maiftre. Quelques iours aprez ayantrencontré le Marefchal de | 
Biron àlachaffe.il fe mit à parler de la perfonne du Roy en des termes fort de- | 
fobligeants,efperant que Biron Les releucroit pour fouftenir l'honneur de fon 
Maiftre , & qu'ainf il y auroit lieu de tirer l'épécsmais le Marefchal qui eftoit 
mal fatisfait de S.M.& dont Picoté auoit dé-jà débauché l'efprit,au lieu de s’en 
piquer , rencherit fur ce que S.A.en auoitdit, & luy découurit qu'il y auoit vn 
party formé dans l'Eftar contre le Roy,dont le Comte d'Auuergne,le Conne- 
ftable de Montmorency & luy eftoient les Chefs, qu'ils eftoient appuyés fous 
main d’vn Prince du Sang à qui ils deftinoient la Couronne,& que leur deffein 
eftoit d'en donner vne autre au Roy dans vncloiftre. Le Duc qui ne s'atten- 
doit point à cela,ne nepligea pas cette ouuerture,au contrairerencontrant ma- 
ticre à exercer fa paflion offrit d'entrer dans le party , d'aflifter les coniurés de 
tout ce qui feroit en fon pouuoir,& d'y intereffer le Roy d'Efpagne : Ainfile {| 
Duc & le Marefchal de Biron licrenteftroitte amitié, & l'efperance queS.A.eut 
que cetteentre prifereuffroit,luy fit diffimulerfon déplaifr & laiffer agir fesDe- | 
purésicomme fic'eut efté la voye par laquelle lé differend du Marquifat de Sa. 
luces eut deu £ vuidersauffi quand on luy prefenta Le traité de Paris à figner, il | 
dit, Qw'ilne vouloit point “voir le traité,co qu'il figneroit tout ce qui luy firoit apporté de | 
la part de S. M. quand mefine ce feroit [a mort. En faite ilsaboucha fouuent auec | 
Biron, & le Baron de Lux:la Fin & Roncas firent depuis plufieursallées & ve- | 
nués en Piemont & en Bourgogne; & le Duc pour entretenir ce commerce 
auec Biron luy faifoit efperer de luy donner en mariage Dona Matilde fa 
Sœur naturelle.S.A.dépefcha le Chancelier Belli en Efpagne fous pretexte de 
rendre compte àS.M.C.dece qui s'eftoit palsé touchant le Marquifat,& en ef- 
fet pour luy donner part de ce qu'ilauoit negotié auec Biron ; de la vint que 
quelqu'vn ayant dit au Duc queles François difoient par raillerie qu'il nerem- 
porteroit autre chofe de fon voyage de Paris que de la bouë;il repartit- Qu'il 
cffoit allé en France pour femer, @&) non pour recueillir, &) que la bouë de fon manteau fe. 
toit bien plutof? offée que les traces de fon veyage ne feroient effacées. Le Roy d'Efpagne 
renuoya la chofe au Comte deFuentes Gouuerneur de Milan, & quoy qu'il 
ne fallut que de l’argent,Fuentes ne voulut point s’y obliger qu'il ne fut affeuré. 
de Biron à qui il enuoya à Dijon Alfonfe Cafato Ambaffadeur d'Efpagne en 
Suyffe 8: Roncas defguisés en porte Faix ; mais Fuentes éclaircy defon doute, 
ayant ou de fon mouuement, ou par ordre du Confeil d'Efpagne demandé au 
Duc,Montmeillan,& deux autres places pour feurté des auances qu'il deuoit 
faire, S. À. s’en retira adroittement & renonça à toutes fes, pratiques, & Biron 
n'ayant point changé de volonté , n'y voulu fuiure l'exempledefes complices, 
quirecoururent àla élemence du Roy, ne croyant pas d’auoir efté defcouuert 
par Lux & ne fçachant pas fi la Fin eftoit mort ou prifonnier , fe perdit. 
Mais reprenons la füitte de noftre Hiftoire. Le Duc arriué à Bourg en Brefle 
le x4.de Mars, depefcha vn Courrier au Roy pour le remercier des honneurs 
& du bon accueil que Pralin luy auoit faiten Champagne ,& Lux en Bourgo- 
gne;puis paffa à Chambery où S.A.demeura iufqu'au 20.de May:Là fe rendi- 
rentle Patriarche de Conftantinople & Brulart-Berny Frere de Sillery, qui ve- 
noient de la part du Roy , pour folliciter le Duc de faire declaration fur lop- 
tion , puis que le terme approchoit , S.A. les remit à Turin pour leur faire ref 
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ponce,&c À mefme temps depefcha en France Roncas pour auoir vi nouueau ue 

delay ,afindedonner loyr à Belly fon Chancelier de faire fa negotiation en de 

d'où il efcriuit auec cette exageration , Quele Roy d'Epagne wiendroit à 8. 

ealateste de fon Armée) que le Duc ne fe deuoit pas eStonner des menaces du 

 Roy.parce que les Armées en France,comme ailleurs, ne Je settoient pas a moule, coniu- 
zant $.A.par cette efperance de ne rien precipiter Roncas d'vn cofté & l’Archeucfque 
de Tarentaife noftre Ambafladeur en France de l’autre,firenttous leurs efforts 
auprés du Roy, pour prolonger au Duc le delay del'option;mais S.M.ne vou- 4 
lut accorder que le mois de luillet:ls en porterent eux mefmes la nouuelle au vient 
Duc,qui fachant que le Roy cftoit venu a Lyon, y enuoya le Marquis de Lul- Lyon 
lins ; l'Archeuefque de Tarentaife & Roncas, pour declarerau nom de S.A. 

e ne pouuoit point executer letraité de Paris ; parce qu'il contenoit de 
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qu'ell 
trop rudes conditions. i 
Le Roy indigné de ce changement depécha Montmorency-Fofleufe en == 
Piemont pour fommer le Duc de fa parole , qui répondit, Qwi/ne vouloit point il 
rendre le Marquifat, que ff le Royprenoït les Armes contre luy; 1l donneroit d'exercice rien 
à S.M.pour 4o.ans Cette refponce piqua le Roy,qui délors eut declaré la guerre 
au Duc fans Roncas, qui soffrit de retourneren Piemont , promettant de 
difpofer S. A. À donner fatisfaction à S. M. Sur cette ouuerture le Roy donna 
commiflion à Brulart & À lanin de negotier auec le Marquis de Lullins & 
l'Archeuefque de Tarentaife, qui n'ayant pas le fecret du Prince arrefterent 
. les articles à Lyonle penultiéme de Juillet ;mais Roncas les pria de ne les pas ne 
figner fans en donner aduis à S.A les affeurant qu'elle les figneroit plus libre- bafl 
mentauec cette deference,que fi on les luy portoit fignés de fes Ambaffadeurs an 
dontle Roy demeura mal fatisfait, & nefcachant que iuger de ces retardeméts aïrel 


leur dit , que fi dans le $.du mois füiuant le Duc n'auoitfigné les articles;S.M. dd 


n'en vouloit plus oüir parler: Cependant le Roy faifoit filer festrouppes & le laPa 
Duc amusé par les Efpagnols & dans l'attente du Comte de Fuentes qui deuoit 
venirauec vne groffe armée, auoit mis fi peu d'ordre à fes affaires, qu'il n'auoit 
pas vn homme de guerre fur pied, & fes places deBreflle,de Bugey & de Sauoye 
eftoient mal garnies. Roncas fit fa Legationsmais le Duc au lieu de le rénuoyer 
à Lyon ry depefcha qu'vn Courrier qui porta ordre à fes Ambafladeurs de 
conclurre letraitté , {fans que de la part de S,A.il y eut afleurance dele figner. 
Sur ces entrefaites,le Patriarchede Conflantinople prit refolution de s'en re- 


ARR Re ! 
| Leone, Qurner à Rome; mais ileut ordre du Pape de s'arrefter à Turin ,dont le Duc 


s'ombragea.croyant qu'il 'eftoit demeuré là que pour luy nuire;ou pour Épior 
{es actions, & furcetrecreance;6. A:ne voulut pasque l'onluy renditlesmémes 
ciuilités, & les mémes honneurs que l'on auoit accouftumé : Et quoy que les 
Miniftres de S.A fe fuffent apperçus que le Patriarche s'offençoit de cechange- 
mens,toutesfois le Prince qui feignoit de n'en rien fçauoir,ne laifa pas de fe {er- M 
uir de luy & de l'engager à faire vn voyage à Lyon,pourafleurer de nouueau le 
Roy de la Reftitution du Marquilatimais il n'eftoit plus temps,car S.M aprez 
auoir contremandé Poyfieux le Paffage qui deuoit eltre Gouuerneurdu Mar- 
quifat, & congediéle Marquis de Lullins, declara la guerre au Duc, & parta- 
gea fon armée en deuxicelle qui deuoit entrer en Sauoye par Chambery, fut del 
Ê onnéeà Lefdiguieres, & celle qui eftoit deftinée pourla Brefle au Marefchal gt 
Eur Hans Patriarche ayant accepté la commiffié arriua à Chambery,ou l'on ‘4 
Le) RARES ; de là il s'embarque fur le Lac du Bourget pour delcendre à 

) 5: érle Rofne, maisil sarrefta au port de Loifley furla nouuelle qu'ileut = ? 
Fe por efloient entrées à mefine temps en Brefle & en Sauoye. rl 
nd SU deBiron auec les Regiments de Champagne, de Na- Biror 
uar gel & les Suyffes de la garnifonde Lyon, partit de Mafcon l'rr. ges 
du 160} 
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du mois d'Aouft, pour prendre Bourg capitale de Brefle,aprez l'auoir fait re- 
connoiltre par S. Angel & Vienne ( depuis Baron de Soligny & Gouuerneur 
de Bourg.) Le Marquis de Lullins & les Alimes qui auoient éuenté le deffein 
du Marefchal,en donnerent aduis au Comte de Montmayeur Gouuerneur du 
Pays qui eftoit à Bourg, le ComtedeS. Triuier qui auoit veu faire la reucuë 
des troupes à Macon l'affeura qu'il feroit attaqué cette nuick; mais l'aduer. 
tiflement neferuit de rien , Bourg fut petardé à trois heures aprez minuict par 
— Caftenet le 12.d'Aouft iour de fainéte Claire , fans que perfonne fit refiftance 
“eg que les Suyfles , qui firent leur capitulation dans vn baftion. Le Comte de 
il Montmayeurfut accusé où d'intelligence aucc les ennemis; ou de lâcheté; car 
ard fans donner vn cou d'épée il fe ietta dans la Citadelle où commandoit Bou- 
uens. Aprez le pillage dela Ville, le Marefchal de Biron y lai leBaron de Lux 
& pourfuiuant fa conquefte pritle Pont-d'Ains, Poncin, les Alimes , Ambro- 
nay , S. Denys de Chauflon, S.Rambert, Belley , Pierre-Chaftel, Seiffel ( qui 
= cftoitla feule place de Bugey où il y eut garnifon, } le Fort de la Clufe &le 
re. Pays de Gex. Le Duc de Guife en mefme temps manqua de furprendre le 
5, Chafteau de Nice, par les foins du Gouuerneur Albert Bobba, qui chaffa les 
à. François à coups de canon: Ce Duc y laiffa fon chappeau & fon épée, pour. 
ur témoignage defafuyte, qui furent miscommeen trophée en. FEplife de 5. 
 Reparata. À 
x, LeRoydvn autrecofté s’eftoit auancé iufqu'à Grenoble, où le Patriarche ue 
Pa- de Conftantinople fe renditle 5. du mois d'Aouft, remonftra à S. M: Ln'il Hit. de 
+ æefloit point à propos de faire la guerre à S. À. puis qw'elle efloit en refolution d'executer le Lefäis: 
4 o- traité de Paris : Que fa Saintete qui auoît procuré la Paix Generale R'appreuueroit pas 
ce procedé : Qu'en tout cas le Roy ne deuoit que reprendre le ficn ; 6 non pas entreprendre 
fr l'ancien Heritage du Duc. Mais toutesces remonftrances ne firent point 
d'impreffion fur l'efprit du Roy, qui renuoyale Patriarche à Lyon pour con- 
= fererauecfes Miniftres. Cependant Crequyfe faifit de la Ville de Montmeil- 
& lan, & Louys de Breton Seigneur de Crillon auec le Regiment des Gardes prit 
fe les Faux-bourgs de Chambery. Le Roy enfüitte vint à Barraux , coucha au 
ba. Chafteau des Marches , & fitfommer Chambery de fe rendre: Iacob Gouuer- 
LÀ neur de Sauoye qui ycommandoit, n'eftant pas en eftat de fouftenir vn liege 
es 1 . 
s. Contre vne armée Royale, de laduis du Prefident Rochette demanda du 
temps pour en donner aduis à S. A, Onluy donnatrois iours; mais le Peuple 
fe voyant à la veille d'vn pillage, & hors d'efperance de fecours, n’attendit pas 
ceterme, & ouurit les portes au Roy, quiy mit la Buyfle pour Gouuerneur. 
Aprez la capitulation de Chambery, Armée du Roy prit Miolans , & aflic- 
gea Confians, paffage pour entrer en la Tarentaife, lequel aprez cinquante 
coups de canon fe rendit à Lefdiguicres par compofition : Ce paflage gagné il 
reftoitceluy de Charbonnieres , qui eftla Clefde Maurienne; il y fallut bien 
plus de temps, parce qu'Humbert du Saix Seigneur d'Arnens qui en eftoit 
Gouuerneur , refifta courageufement ; mais fix cents coups de Canon ayant 
fait brefche, les affiegés aprés auoir long-temps deffendu Ja place, capitulerent 
lcdix-neufviéme de Septembre. Lefdiguieres aprés ce fuccés pouffa iufqu'à \ 
fainct Iean de Maurienne, & {e rendit maiftre de toute certe Valée iufqu'au 
pied du Mont-cenys : Delà il paffaen Tarentaile ,où Briançon , Mouftiers , 
& fainét laquemons le receurent ; ainfi coute la Sauoye fut reduite fous l'o- 
beïflance du Roy. à la referue du Chafteau de Mont-meillan & du Fort de 7” 
fainéte Catherine prés de Geneue. Sancy eftoit autour de Sainéte Catherine 
auec quelques trouppes de François, & de Geneuois, plus pour reconnoiftre 
cette place , & tenir es Sauoyfiens en ceruelle , qu’à deffein d'y former ve 
ficge. Quant à Mont-meillan , fon afliete qui eft für la croupped'vne Mon- 
tagne 
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ragne , prefque toute taillée en precipices , & fes pr qui confier 
ftoienten çinq grands baftions reueftus &bien flanqués, a fai ojentiuger im (à 
prenable àtous ceux qui la confideroient : Lefdiguieres neantmoins è Rofny 
{e promettoient de la prendre , & far cette afleurance firent refoudre eRoyà M 
l'afieger. laques de Montmayeur Comte de Brandis qui en eftoit gouuer- M 
neur, auoit promis au Duc des y faire enterrer, & difoit aux premieres appro= 
ches: 2xe Zontmaillan Jeroit le cimeliere. des François; Mais il ne demeura pas 
longtemps dans cette refolution ; car Rofny ayant proietté de drefler vne 
haute montagne ,fur laquelle on nes’atten: 


batterie de quatre canons furvne em ne ; 
doit pas que l'artillerie püt eftre guindéc ; Brandis au lieu de ruyner ces trauaux 
par {es canons , les Jaiffa acheuer , qui fut vn mauuais debut. 

Pendant tous ces mouuements Tafis Ambaifadeurd Efpagne en France, 
cune pat aux difgraces du Duc ; mais le 
Duc de Selle Ambaffadeur d'Efpagne à Rome prefloit Clement VII. d'arre- Fc 

Ile fon Maiftre ne pouuoit s empecher El 
L 


fter le cours de cette guerre ,en laque 
de s'incerefler, difant qu'encore que fa Maijefté Catholique n'euteu aucune 


participation de ce qui auoit efté refolu en France entre le Roy & le Duc; : 
neantmoins elle fouhaittoit paflionnement que le Marquifat de Saluces de- “ 
meurArà fon Altefle, & que s'il falloit en donner recompenfe auRoy , cene 
deuoit eftre qu’en terres de là les Monts, qui ne donnaffent aucune entrée 
de l'Italie aux François, témoignant par là, que le Roy d’Efpagne n'agreoit 
point que Pignerol y fut compris ,dont les Efpagnols mauoient pas moins 
d'ombrage que de Carmagnole. Le Pape à ces propofitions s'excufa , fur ce 
qu'ayant efté nommé Arbitre du différend & Depofitaire du Marquifar, le 
Duc eftoit entré en foupçon contre fa Sainteté & auoit mieux aymé faire le 
voyage de France , & £e foufimettre au traitté de Paris; que d'attendre fon Iu* 
gement: De forte que s'il yauoit lieu au Pape de s'yentremettre de nouueau, 
ce ne pouuoit eftre que pour faire entretenir à fon Altefle ce qu'il auoit promis = 
auRoy ,& que le Patriarche de Conftantinople eftoit en France pour cela, » 
qui fçauoit les intentions de fa Sainteté ; neantmoins les Efpagnols prefferent # 
{1 fort Clement, qu'il refolut d'enuoyer au Roy le Cardinal Aldobrandin à 


ne témoignoit point de prendreau 


fon Neueu , auec letitre de Legat, pour cffayer de terminer cette guerre par ë 
vne Paix. di 


Le Duc en ce temps la eftoit à Turin , qui necroyoit pas que le Roy eutÆ 
eftc fi diligent , outre queles Efpagnols luy perfuadoient qu'il auroit que 
des menaces de fa Majeité & non pas vne guerre ouuerte ,chäcun pourtant 
s'effonnoit du peu d'ordre que S. A. auait misà {es affaires , & de l'indifferen= 
ceauec laquelle elle auoitreceu la nouuelle de la prife de Chambery; car le 
Duc eftoit au Balà Turin , & ne quitta pointla dance. Les vns difoient qu'il 
efperoit quelques reuolutions danse Royaume de France, par les intelligen* 
ces qu'il auoit auec le Marefchal de Biron , ce qui obligeroit le Roy de retour= 
ner fur es pas , d'autres qu'il attendoit lestrouppes quele Comte de Fuentes 
luy deuoit amener; mais, à direle vray, S.A. qui ne vouloit que temporifer, & 
qui efperoit beaucoup plus de l'entremife du Pape , que de l'amitié des Efpa 
gnols , ne fe mit pas fi tot en deuoir de s’oppofer aux armes du Roy, s’afleuss 
rant que tant de fortes places qu'elle auoit deçà les Monts ne feroient pas fi 
se prifes , & que l'hyuer furuenant borneroit les conqueftes des François 
im ns la “us deBourg & le Fort defainéte Caterine 

Fe "1 és;que Miolans , Charbonnieres, Conflans > Briançon He S: EX 
quemons cftoient pris, le Chafteau de Montmeillan afliegé,& queBrandis de», 
mandoit du fecours;il iugea qu'il ne falloit plus marchäder,& qu'ileftoit temps, 
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de fe preparer à la deffence : Le Roÿ fur la jaloufie que Biron auoit contre Lef 
diguieres , donna le commandement dufiege de Montmeillan au Comte de 
Soylons , & alla en perfonne reconnoiftre la Citadelle de Bourg; & le Fort 
defainte Catherine. Comme le Duc faifoit amas de Trouppes en Piemont 
pour paller les Monts,le Cardinal Aldobrandin arriua à Stradella fur la fron- 
 tiere du Milanois, où le Comte dé Fuentes nouucau Gouuerneur de Milan le pr 
receut,& le mena à Tortonne:Le Duc s'y rendit quelques iours apres,fuyui de Card B. 
: l'Archeuefque de Barry Nonce de Sa Sainteré à Turin & de Dom Mendez de pur 
i. l'Edefina Ambafladeur du Roy d'Efpagne en Piemont.Leurs conferences quoy “0 
5 que longues, n'aboutirent à autre chofe qu'à porter l'efprit du Legat à difpo- 
A ferle Roy dereceuoir recompenfe du Marquifa de Saluces par l'efchange du 
Pays de Breffe , pour eloigner les François du voyfinage de Milan & de Turin. 
Apres cette entreuetie le Legat continüa fon chemin, fut regalé à Turin, & 
| en partit au commencement de Nouembre, pafla leMontcenys, vid le fiege 
… de Montmeillan & alla à Chambery. 
… Brandis auoit dé-ja capitulé auec Je Roy le 14.d'Oétobre & promis de fe ren: pci de 
… drefi dans le 16.de Nouembreil 'eftoitfecouru.ayant à céteffeét donné pour Sully. 
Oftages Rance fon Lieutenant & S.Caffin fon Neueu:Le Cheualier de Brique- Lao 
ras eut p ermifion d’en fortir , pour en porter la nouuelle au Duc quin'attan- Duplex 
_ doit pasdeBrandis vne fi lache deffence dans la meilleure place de l'Europe. 
ie S.A. fe voyant donc prefée partit de Turin auec vne Armée de dix mil hom- 
| mesdepied, 45 00.arquebufiers à cheual & 800.maiftres, prit la route de la 
ïs Vald’Aoufte, affa le petit S.Bernard & vintcamper à Aixme le 12.de Nouem- 
bre ; mais les neiges & les glaces,& labonne garde que les François failoient à 
Mouftiers & à Conflans, oftoient l'efperance à S. A. de pouuoir fecourir 
Montmeillan : Le Roy apres auoir reconnu le Fort de fainte Catherine , fit 
| quelquefcjourà Annecy , où le Duc de Nemours par la permiflionde Sa Ma 7. 
| jefté s'eftoit retiré comme neutre : Et fur le bruit qui courut que S. A. vouloir 
entrer auec fon armée dans le Foucigny , leRoy fe fic conduire au pas du Cor- 
net, & le Duc deBiron à celuy de Noftre Dame de la Gorge paflages fameux 
| parleur afpreté. Del Sa Majefté eftanr reuenüe à Annecy , pritle chemin 
» de Chambery, où le Legateftoit dé-ja arriué , mais le Roy ne voulut point 
luy donner audiance que Montmeillan ne futrendu; ce quelon ne croyoit 
pas deuoir arriuer ficôt, à caulede la venüe du Duc à Aixme aucc fon armée. 
Trois mil Efpagnols quifuiuoientS. À. ne voulurent iamais pañfer le Villa ge 
| dela Tuyle qui eft au pied du Pecit S Bernard du Cofté de la Vald’Aoufte, en- 
| coreny fuffent-ils pas demeurésfans Albigny Lieutenant gencral dés armées 
de S.A. quiles engagea à lagardedece paffage: Le Comte de Soyflons & Lef- 
| diguicres s'oppolerent àS.A.& toutesfois il ne fe fic pas grand exploit de part 
ny d’autre,à caufe des neiges & de l'excefliueré du froid ; finon en vne attaque 
où Lefdiguieres fut repoufsé auec perte de trois cents Cheuaux & de 
plufieurs prifonniers : De forte que le Roy qui auoit efté infqu'à Mouftiers re- 
1 tourna au camp de Montmeillan , d'où la garnifon commença à delogerle pa 
lneufniéme de Nouembre, fans attendre leterme conuenu , & Brandis eftant mien: 
isforty de la place parla longtemps au Roy en lEglife de fain& Dominique, 
uisleiour mefme reçeut dansle Chafteau Crequy & Rofny & leur don- 
na à foupper : voyla comme le Duc fut feruy en.certe occafion : Bran- 
. dis'pour fon excufe alleoua que Montmeillan neftoit pas fourny 
des chofes neceflaires à fouftenir vn fiege ; Mais quand il en eut eü 
. moins , il pouuoit tenir vn an: Quoy qu'il en foit ,apres certe faute fi Fe al 
| fignalée Brandis paf par tout pour vn Lache & pour vn Traitre 3 car Benrivogl. 


quoy quele Duc luy eut efcrit pour le conjurer detenir bon, il ne Sy Neal 
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pûtiamais refoudre, bien qu'il eut entre fes mains le Salut des Eftats de fon 
Maiftre ; Crequy trouua dans la Place quantité de viures & dequoy tirer 
vingt mil coups de Canon ; Brandis apres la reddition de la place m ayant osé 
paroïftre deuant Son Alreffe ,feretiraen France, où n'ayant pas eù Pr ce 
qu'on luy auoit promis, il fat contraint de ferefugier à Brandis en Suy£ e & 
depuis fut arreité prifonnier à Cazal, par l'adrefle d’Albigny & mené prifon- 
nier à Turin. à 
Le Roy apres auoir conquis vne fi bonne place enfi peu de temps & à fi 
bon marché, alla à Chambery le vingtcinquiéme de Nouembre pour voir le n. 
Legat: Le Duc y auoit enuoyé François d’Arconnas Comte de Touzaine & se 
René de Lucinge Seigneur des Alymes premier Maiftre d'Hoftel de S. Aaucc Ale 
ordre de faire ce que le Legat treuueroit à propos pour la Paix ;le Legat en fit sai 
ouuerture à Sa Majefté , & latreuua mal difposée à en receuoirles propofñ- Roy: 
tions; car le Roy fe voyant Maiftre de toutela Sauoye ne vouloit point oùyr 
parler d’accommodement , & fur ce que le Legatluy dit que le Duc offroitia 
Men.del reftitution du Marquifat, en fuite du Traitté de Paris ,en luy rendant tout ce 
Ro qu'on luy auoit pris, S. M. refpondit : Que S.A.nel ayant pas voulu executer, 
Thua. … iln'en falloit pas faire fondement ; outre que quandil y auroit lieu de S'y tenir, 
iine pouuoit accepter la reftitution pure & fimple du Marquifat.fans les fruits 
dés l'occupation & les frais de la guerre eftimés à 800.milefeus, & que le Duc 
Jay fit raifon des autres pretentions que la Couronne de France auoit contre la 
Maifon de Sauoye.Le Legat parcetre reponce voyantles chofes cloignées d'yn 
ajuftement , conjura le Roy de ne point fermer les oreilles à la Paix tant fou- 
haittée par S.S.ajouftant que le Duc y cftoit fibien porté, qu’il auoit enuoyéfes 
Atmbaffadeurs pour la conclure;mais que comme cela ne fe pouuoit pas taire 
en fi peu detemps,il eftoir à defirer qu'il y eut vnetrefuc:Le Roy confentit bié 
qu'Arconnas & des Alymes luy fiffenc a reuerence,mais pour la trefueil nela 
voulut iamais accorder, & apres auoir renuoyé le Legat à conferer auec Ville- 
roy,partit pour aller au Fort de S.Catherine,fe perfuadant quele Duc nefe re- 
foudroit point à la Paix pendant que ce Fort & la Citadelle de Bourg tien- 
droient pour luy : Cette place de S. Catherine laquelle auoit tant coufté à S.A. 
& qui deuoit par {à refiftance effacer la honte que les Sauoyfiens venoient de 
receuoir par la perte de Montmeillan, l'augmenta par le peude generofité de Lu 
Pierre-Charue qui cneftoit Gouuerneur;car trois iouts apres l'arriuée du Roy desa 
à Leluyfer, il capitula le 16. de Decembre; ce que fit aufll à fon exemple Lam- us 
bert,quicommandoit aux Alinges en Chablais: Ainf il nereftoit plus à pren- ai 
dre detous les Eftats du Duc deçà les monts, que la Citadelle de Bours ,ou 
Bouuens fit beaucoup mieux que tous les Gouuerneurs des places fortes de S.A. 
Car quoy queleBaron de Lux & S.Angel l'euffent inuefty depuis le 12.d’Aouft 
& empefché que le Baron de wateville & le Capitaine Vitre Corfe de nation 
n'y fiflent entrer des viures ; neantmoinsil ne voulut iamais ouir aucunepro- | 
poñtion & refifta courageufement aux promeffes & aux menaces du Roy. #ne 
L'hiftoire a publié les Lettres que le Roy & le Marefchal de Biron luy efcriui- Gouul 
rent, pour luy perfuader de rendre cette place & la genereufe refponce qu'il | 
y fit , de laquelle le Duc fut fi fatisfait,qu'efcriuant à Bouuens du camp d'Aix- de Be 
me le 13. de Decembre > il vfa de ces termes : Vous aués reffonde aux 
Lettres du Roy ; € du Marefthal de Biron’ auf galammant qu'il [e pou- 
wait : Je me Js fouflours promis de vous ce que ren is, auf f'oublieray - ie 
Point cvos feruices @) Vous € ks voffres vous en reffentirés Mais comme S.M.cftoit 
pe AT ; Lib la Reyne Marie de Mcdicisfon Efpoufe qui ve- 
. ence arriuée, on en diffcrale fiege. Le Roy fe mit fur le 
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| - Rofñeà Chana, & fitauertir le Legat de fon voyage, quifuiuit S.M. Arcon: 
| nas & des Alymes furent de la partie. 
| Apres le mariage du Roy, Sillery qui eftoit de retourde Son Ambaffäde de 
. Rome & Ianin Prefident au Parlementde Dijon, furent deputés pour s’abou- 
= cherauec le Legat & auce Arconnas & des Alymes: La premiere propofition Fa 
êm- que firent ceux-cy fut, de relacher le Marquifat de Saluces , à condition que k 
Fi le Roy rendroit tout ce qu'il auoit conquis en Sauoye , & en Brelle , qui eftoit 
pur. la mefine chofe que le Legat auoit dé-ja dire au Roy à Chambery : A celà les 
3 Deputés du Roy repartirent qu'ils acceptoient ce party,en payant par S. A. les 
aix frais de la guerre. Cetre demande ayant eftonné le Legat , qui d’ailleurs auoit 
| ordre du Pape de ne pointapprocher les Françoisd'Italie(ce que les Efpagnols 
& le Duc apprehédoient aufli)fit vne autre ouuerture;fçauoir de dénér au Roy 
tout le Paysde Breffe auec Bourg & la Citadelle, pour recompenfe du Marqui- 
quifar de Saluces:& parce que cét offre eftoit moindré que celuy qui auoitefté 
fait à Paris par S.A.Le Legat y adioufta le Bugey & le Valromey dont le Roÿ 
fe contenta; mais voicy où les François fürencles plus fins; carle Roy en de- 
laiffant au Duc le Marquifat de Saluces , declara queles Chafteaux de Cental; 
Demont & Roquelparuiere n'y pouuoient pas cftre compris,parce qu'ils de- 
| pendoient du Comté de Prouence, & n'eftoient pointdes appartenances du 
| Marquifar : De forte que pour furmonter cét obitacle , il fallur encore offrir 
n. au Roy le Bailliagede Gex,& cent mil efcus pour l'artillerie treuuée à Carma- 
ion gnole, quand le Duc s'en faifir. Ce dernier party ayant fatisfait le Roy, le Le- 
gat crûc qu'il n’y auoit plus rien à faire qu'à figner le Traitté ; mais l'aduis 
he qu'il eut que Rofny , par ordre du Roy & pour faire plaifir à ceux de Geneue, 
«h. auoit fait demolir le Fort de fainte Catherinefaillit de rompre entierement la 
4 Paix; car en toutes les Conferences que le Legar auoit etes aucc les Deputés 
fé du Roy on l'auoit toûjours affeuré que fi l'on venoir à vn accommodement, 
li Sa Majefté rendroic rout ce qu'elle auoir conquis en Sauoye & en Brefle fans 
b demolir aucune forteréfe ; & ce qui piquoit encore plusle Legat ; c'eft que Memide 
| Bellieure & Villeroy kiy auoient donné parolle quele Fort de S. Catherine ne Sul. 
fe razeroit point,quoy que ceux deGeneut en euflent fait inftance auRoy àLe- 
luyfet, dont il auoit affeuré Sa Sainteté ; outté que cette pliceeltant vne épi- 
ne au pied aux Geneuois, le Legat qui ne lé aymoit point, eltoit indigné 
| qu'on laleur euoftée: Ainf f fentant offencé de ce procedé,il declara haute- 
| ment quilretiroit toutesfes parolles ; puis qu'on ne luy tenoit pas celle qu'on 
_ luyauoitdonnéc,&fe difpofoit pours'en retournér. Talis Ambaffadeur d'EL rs 
| 


1 saues RARE j î tisfition au Le- Dupleix. 
ma. pagne,apprehendant vne rupture, fupplia leRoÿ dé donûer fatisfaéti AS 


Re gat,témoignant que fi les chofes fe portoient plas auant à la guérre,fon Mai- 

:b. ftre feroit contraint defe declarer pour S.A.Le Roÿ irrité de ce difcourss’em- 

‘+ portaà de grandes menaces & poufsé parLefdiguierés,& parRofhy qui ne de 

Lo. mandoient que la guerre, dir à Taflis : Qu'on ne luy péunoit rie faite faire ar fr- 

Roy ce , ny par brauade €> que quand il luy plésroitsil porteroir la gaërre au milies des 
Estaës du Roy d'Efpagne. 

Dans cette ffcheufe coniondure du mefcoritentemefi du Legat, Arcon- 
nas & des Alymes néle préfloiét poitit de reprendre la negotiation de la Paix, 
efpéranstoufiours que laCiradelle de Bourg tiédroit encore quelque temps,& 
que léDuc la fecourroit,où la feroitrauitailler,come ilert auoit donné diuerfes 
affeurâces à Bouués parleTiller, Séyturier,la Touuiere,Seruigna & BuffiBoches 
qu'illuy auoit depéchés en diuers téps,mais Bouuésreduit aux dérniérés extre- 
mités, & qui fçauoit la côfiance que les Députés des.A.auofeht én certe placé, 
pour n’auoir pas entiere connoiflance des necelirés dés afégés; fe voyät lors 
defperâce de fecours & bien informé que les Éfpagnols del Armée duDuc,né 
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vouloyent pas hazarder vne baraille pour uuer DNS ne {e pr de 
conferuerle Piemontsécriuit vn billetà Arconnas & à desAlymes figné de luy, 
duColoncl IufteTaffin,de watevilleë: du Baron dela M LEE st 
qu'ils ne pouuoiét plus tenir que 2.iours,& qu sr LS suit Éenpha PUS rés 
defauantageux, il eftoit à propos de preffer la conc u mé. e le Paix & toutes- a 
fois le mal desafliegés n'eitoit pasfigrand qu ils fe repre ms ne Ron 
uenscraignoit que ces longueurs ne le miflent àbout & que ka faim qui letra- 
uailloit extraordinairement,l'obligeat à vne honteufe capitulation. Cepédant 
Arconnas & desAlymes s’eftants trop tôt allarmés,prierent le Legat d'acheuer 
la Paixil refufa de s'en méler s'ils ne luy faifoient vne declaratio parécrit,que 
c'eftoit à leur priere.comme chofe vtile à S.A.& neceflaire à {es Efats,&c qu'ils aa 
figneroiét ce qu'il auroit accordé;à quoy ils confentirent,& fur cette afleurace 4 
leLegat promir de continuër fes foins & fon entremife pour la Paix;quoy qu'il aul 
fut toûjours indigné de la demolitié du Fort deS.Catherine:Mais le defir qu il ge 
auoit d'etre autheur dela Paix, & de deliurer le Pape , le Duc & les Princes 
d'Italie desiuftes apprehenfions d'vne plus grande guerre.luy ft prendre cette 
refolution ; cependantil marchandoit d'enfaire les auances : Le Roy de fon 
cofté croyoit qu'il yalloit defon honneur d'en faire la moindre ouuerture , 
& les Deputés du Duc ne parloient que par l'organe du Legar sainfi châcun fe 
regardoit. Dans cette incertitude le Roy commanda à Rofny d'aller à Paris 
pour donner les ordres neceflaires pour commencer la guerre en Piemont; 
Rofny auant que de partir pritc ongé du Legat & ne luy diffimula point le 
{ujet de fon voyage , dont le Legat fut fort eftonné & repartic : Qi auoit bien 
durepret que fon voyage ent eflé inutile , @qilieut pas effé afésheisreux de pouvoir 
Jüirela Paix ; mais qu'il cvoyoit bien que quelque mine que fit le Roy de la foéhaitters 
1! auoit plus d'inchwation pour la guerre ; Rofny repliqua : Que ff la Paix efiois 
bonne auparawant la demolition du Fort de faïnte Catherine ; elle lefloir encore apres, 
& que cela ne la deuoir pas arrefier puis que le fond où eftoit bafly le Fort demeu- 
reroit an Duc ; qui pour cingante mil efeus en pourroit faire rebaftr con autre. Ain- 
fide parole à autre, ils entrerent en matiere : Or ,il faut remarquer qu'en- 
core que le Roy eut accepte l'efchange que le Legar luy auoit proposé , de 
laBrelle ; Bugey, Valromey & Gex, pour le Marquifat de Saluces :1] y auoit 
toutesfois fept points fur lefqñels on n'auoit pas pâ conuenir : Le pre- | 
mier efloit : Que le Roy vouloit toute la Riviere du Rofne& ce qui feroit fur le bord | 
des deux coftés: Le deuxiéme,que Son Aloe ne pourroit faire aucune fortification à me 
licie pres des pays efchangés : Le troiziefme, qw'elle payeroit an Roy cent cinquante | 
mil efeus pour les frais de la guerre : Le quatriefinesque fon Alteffe quitteroit lest/il. 
lages qui font astour de Genene : Le cinquiefme, le pallage des Efpagnels , pour 
entrer au Comté de Bourgogne : Le Jixiefine,;la demolition du Fort de Beche-Daufin, 
& Le féptiefine ; la refhtution de ChaSteau-Daufin. De tous ces articles , ceux 
que le Duc opiniaftroit le plus eftoient, Celuy du Rofñe, le pallage des Ef 
pagnols  Chafteau-Daufn ; le Fort de Beche-Daufin e les Villages proches de 
Gencne ; dont Rofny dit au Legat que le Roy ne demordroit point & 
qu'à moins d'y confentir , il ne falloir point efperer de Paix. Le Le- | 
Sat ; qui, à quelque Prix. que ce fut, ne vouloir pas manquer de la con- 
cie e & qui auoit la priere & le confentement des Deputés de Son 
Pa x de Ds Ù continüa fa conference auec Rof 
“5 Re. pres a ro & venües, le Traitré de Paix fut con- 
A mps; on ft appeller Arconnas & des Alimes pour le fi- dep: 
9. donne croyoit pas qu'ils deuffent refufer parce qu'ils auoient ©) 
eù des Lettres du Duc du huictiéme de Janui il Gx cent AE. | 
Jeur mandoit de fre DS PE RS 
FE Ge Hgner quand le Legat le leur commanderoit : mais ils s'en 
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_excuferent,fürcequ'ils auoientreçeu vneautre depéche du Due de trois iouré 

. apres, par laquelle Son Altefle leur deffendoit de figner, iufqu'àce qu'elle eur 

communiqué auec le Comte de Fuentes , les affeurant qu'il leur écriroit dans 
uatre iours fa derniere refolution. 

Quand le Legat eut vü cette derniere Lettre , il fut extraordinairement 
furpris, {e voyant à la veille de receuoir vn fignalé déplaifr; il ne laiffa pas 
neantmoins de preffer Arconnas & des Alymes de figner, leur reprefentant 

| des dangercrefes confequences d'onerupture : Que le Duc leur ayant commande par [a 

| Lettre du buicliéme de figner ,ilne pouuoit rien eftre arriué de nounean qui le pur obli- 
ger de changer de refolution par celle de l'x x @) quainfiilsne deuoient pas faire ferupule 
de figner : Êt apres auoir vsé deremonftrances & de prieres,il {e fruit de [au- 
thorité que le Duc luy auoit donnée fur eux & le leur commanda. Ilsen con- 
fererent auec Taffis Ambaffadeur d’Efpagne ; celuy-ey fuiuoit les mouuemens 
du Legat, & eftoit bien affeuré que le Confcil d'Éfpagne appreuueroit tour 
ce qui fe feroit , pourueu que le Duc ne quittât point le Marquifat & que les 
François n'euffent rien en échange au voyfinage de Piemont ; ce qui l’obli- 
gea de leur dire qu'il n'y auoit point d'inconuenient à faire ce que le Legar 

| defiroit d'eux, & que cette derniere Lettre du Duc n'eftoit pas effenrielle, 

| n'ayant efté vray-femblablement écrite que pour perfuader aux François que 
rien ne Je prefloit de confentir à la Paix, & qu'au fond il ne feroit pas marry de 
lauoir arreftée. 

Le Patriarche de Conftantinople qui affeétoit de paroiftre officieux enuers 
| le Duc, & jaloux de fesinterefts, joignit fes perfuafons aux confeils de Taflis, 
| bien ayfe derencontrer cette occafion pour fe vanger du mépris que S. À, 
| auoitfait de luy à Turin: D'autre cofté Arconnas & des Alymes eftoientbien 
| empéchés, carils auoientle commandement du Prince auquel ils ne pou? 

uoient refifter fans crime. Le Legat les menaçoit de reflentiment, s'ils luy fai- 
| foientcetteiniure:lAmbaffadeur d'Efpagne appelloit leur conftance vne 
| obftination, & chacun leur imputoit la rupture de la Paix : D'ailleurs ils 
| croyoient la Citadelle de Bourg perduë fi la conclufon de la Paix eftoir plus 
| long-temps retardée. Dans ces tranfes &fur le peu d'apparence de reflource 
| qu'ils voyoientaux affaires de leur Maiftre, ils fe laifferent emporter à vnarti- 
| ficieux expedient que le Patriarche leur propofà, fcauoir : Que le Legat leur cr 
| feroit vne promefle. de fa main, de faire agréer le Traitté à S. À. de les releuer de 71em, dei 
| 7 ‘indignation du Prince , de leur faire conferuer leurs charges | «> de garentir leurs Bentinogl. 
| Perfonnes d'oppreffion ; auec declaration que ce qu'ils en auoient fait , efloit comine 
| forcé @x par les refpetls qu'ils auoient rendus à fon authorité , &) par la loy qu'ils 
| auoient de luy obeyr ,à caufe du rang qu'il tenoir en la Chreflienté. Le Legat à 
| mefme temps leur fit cette promefle ccrite & fignée de fa main, & leurrendir 
| la Declaration qu'ils luy auoient faite auparauant, contenant priere de tra- 
| uaillerau paracheuement de la Paix: Ainfi Arconnas & dés Alÿmes ne fe pou- 
| uans plus dédire de figner, demanderent feulement vn mois de tertne pour 
| faire ratifer le Duc : Ét comme parles propofitions de l'échange on donnoit 
| le Pays de Bugey au Roy, il y eut grande conteftation fur l'explication du mor 
| de Bugey , parce que tout ce qui eft depuis la cime du Mont du Chatiufqu'à 
| Seyflel & qui eft des Mandemens de fainét Genis ,d’Entremonts, d'Yegne 8e 
| de Loÿffey , eftoit de tout temps des dependances de la Prouince dé Bugey, 
| & n'auoit qu'vn mefine lugefous les Ducs de Sauoye ; & par cette raïfon pou 
| uoir eftre iuftement pretehdu par le Roy : Mais les Deputés du Duc, apres 
| auoir fair vne grande faute , eurent encore cette addreffe de fauuer ce pes 
| titPaysà leur Prince, quieftde huictlieuës de long & de deux de largeur, 
reduifans Sa Majefté à fe contenter des deux riues du Rofne. 
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Cerre derniere difficulté furmontée,la Paix fut fignée à Lyon lk.rr:detane à 
uier, & accordé qu'vn mois apres la publication ; les deux Princes defarme- la 
roient & congedieroïent leurs Trouppes. Le Sommaire de cette Paix eftoit: ie 
Que le Duc delaiffoit en toute proprieté au Roy les Pays de Brefe (la Citadelle de 
Be urg comp'ife ) le Bugey » Valromey gr Gex, auec la Riuiere du Rofre depuis Ge- 
neue iufqw'à Lyon ; à lareferue du Port de Grefin pour le pafage dés Efpagnols er 
Cornté : Que le Duc yendroit la Ville ; Chaftellenie &> Tour du Pont de Cha- 
fleau-Daufin : Qu'il feroit démolir Beche-Danfin : Que le Marqui fat de Saluces lay 
“demeureroit auec les Villes > Chafteaux de Cental, Demont & Koquefparmiere : Que 
Le Roy reflitueroit à5. À. tout ce qu luyauwoit eflé pris depuis la guerre , & autres con- 
ditions & referues. Cependant Bouuens eut permilfion de faire fortir de la Ci- 
tadelle de Bourg les Femmes & les malades, & reçeut par ordre du Roy quel: 
que petit rafraifchiffement du Baron de Lux. 

Le Roy, apres la Paix prit le chemin de Paris, & le Legat celuÿ d'Auignon; 


ayant enuoyé auparauant en pofte Herminio Valenti fon Secretaire à Rome, 
L our portercette nouuelle à Clement V IL auec ordre de paffer à Somme 
* ur le Pau où eftoient le Duc, le Comte de Fuentes & l’Ambaffadeur d'Efpa: 


gnerefident à Turin, pour retirer deS. A. laratification du Traitté. Hermi- 
nio arriua à Somme le 2 1. de lanuier; &commeil eut dit la nouuelle de la 
Paix , le Duc s'emporta comme à la chofe la plus ficheufe qui luy pâtarri = 
uer ; declama contre fes Ambaffadeurs d'auoir outrepasé fon commande-5. 
menc, protefta deles faire punir & refuf laratification : Le Comte de Fuentes à 
de fon coitétémoigna que fon Maiftre w'auoit point de fujet d'agréer cetten 
Paix, qu'il auoit bien plus d’occafions de fouhaitter la guerre;ayant moyen de Êl 
faire auec quarante mil hommes & quarante pieces de canon qu'il ne vou- pi 
loit pas hiffer inutiles. Le Duc fe plaignoit auffi, que tout l'agantage de la de 
Paix demeuroit au Roy (à qui on auoit donné plus que ne valoir le Marquifat je 
de Saluces) & au Roy d'Efpagne qui n'auoit autre intereft que de fortir les 
François du Piemont, & que S. À. eftoit demeurée exposée entre les deux 
Couronnes. 

Le Comte de Fuentes,pour décharger fon Maiftre de ce reproche, difoit 
qu'ilne manquoit pas de legitime fujer de plainte, ayant fait vne fi grolfe dé- 
pence à leuer vne Armée, laquelle luy demeuroic fur les bras:Mais comme les 
Efpagnols n'agiflent iamais à mafque leué , la moitié de cette grande Armée 
eftoit deftinée pourla Flandre, & l'autre pour vne entreprife en Barbarie:Et 
parce qu’en Hyuer ils ne s'en pouuoient pas {eruir, ils s'en firent honneur en 
uersle Duc , & luy perfuadoient que cetre leuée n'auoit efté faite que pour fon 
feruice ; mais en leur ame ils eftoient bien ayfes de la Paix. Cependant;apres 
qu'Herminio eut pris congé, le Duc enuoyale Chance!lier Bely à Rome, & le 
Comte de Fuentes, Dom Sanche de Salinas ; & à mefme temps écriuirent en y, 
Efpagne pour fe plaindre des dures conditions de l'échange,à fin d'eflayer d'en ©} 
auoir quelque moderation : Le Legat fcachant le refus du Due , prit la pofte; ' 
& depécha le Comte Oétauio Tafloni au Roy pour le fupplier de n'entreren 
point en defiance du Traitté qu'ilauoit interet de faire executer , auec ordreàÀ 
de demander feulement vne prolongation du terme: qui auoit efté conuenu ‘3 
Pour faire faire la ratification. 

Le Legat arriué à Gennes donna aduis de {à veriuë au Due & au Comte de 
Fuentes; celuy-cy eftoit retourné à Milan & S. A. à Turin ; tous deux s'excu2 = 
ferenc de la ratification: lepremier en v{oit ainf,afin que le Duc n'eut pas rai- î 
fon de dire que les Efpagnols l’auoient abandonné + & le fecond dans l’efpe- pr 
rance d’eftre recompensé du Roy d'Efpagne de l'inégalité de l'échange; le 5 
Legat n'auançant rien parfes Lettres, alla à Tortonne : le Comte de Fuentesle 
reçeur 
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reçut magnifiquement & le mena à Milan , où âpres auoir long-temps at 
tendu S.A.le Legatiennuyé de ces longueurs ditau Comtede Fuentes qu'il ne 
{e vouloit pas addrelfer au Duc, mais bien à luy; parce quen’ayänt accepté la 
Legation qu'à la priere du Duc de Seffe & pour obliger les Efpagnols, il creu- 
uoit fort eftrange que leur ayant procuré la fatisfaction qu'ils auoient le plus 
ardemment fouhaitté, ils s’oppofaffent fi ouuertement à la ratification, Le 
Comte dé Fuentes repartit que l'effet du Traitté ne dependoit pas defa figha- 
ture, & que quand le Duc feroitcontentil n’auroit rien à dire. En finle Com- 
te Tafloni par ordre du Legat eftant entré en conference auec le Comte de 
Fuentes , luy ditcomme en confidence , que le Duc reiettoit coute la faute fur 
luy , & que c'eftoit luy feul quiempéchoit que S. A. ne confentit à l'execu- 
tion du Traitté : Le Comte de Fuentes marry de ce reproche, protefta que 
l'empéchement venoit de la part du Duc,& declara hautement quefon Mai- 
ftre ny auoit plus d’intereft,puis quele Marquifat de Saluces eftoit demeuré à 
$. A. ce qui fe treuua veritable ;car peu de iouts apres le Roy d’Efpagne en 
écriuit vne Lettre de remerciement au Legat, & manda 4u Comte de Fuentes 
que fon Confeil treuuoit plus propos d'accepter la Paix , que de s'engager à 
la guerre, & qu'il employât fes Trouppes ailleurs , fuiuant les ordres qu'il ën 
auoit. 
Le Ducreçeur vne femblable depéche, apres laquelle il ne fit plus de dif 
: culté d'agréer le Traitté de Lyon : Mais commeil eftoitde la bien-feance qu'il 
., vid le Legat qui eftoit à Pauie auantfon tetour à Rome; il s'embarqua fur le 
= Pauà Turin, & le Legat fçachant fon embarquement fe mit aulli fur vn Bat- 
teau pour luy aller au deuant; leurs deux Batteaux fe rencontrerent à Fremy, à 
: l'emboucheure du Thefin dansle Pau; tous deux par ceremonie vouloient en- 
trer au Batteau l’vn de l'autre : le Duc fe jerta dans celuy du Legar, & apres 
plufieurs compliments le Legat luy protefta qu'en toute fa negotiation il n’a- 
| voit eü autre but que la Tuftice, & le bien des Eftats de S. A. & que certe affai- 
| re s’eftant treuuée accompagnée detant de difficultés & d’obftacles, il auoit 
| cftécontraint de confentir aux articles arreités à Lyon:le Duc apres l'auoir 
remercie de fes foins affez froidement, reprit le chemin de Turin, & le Legat 
| celuy de Rome. 

Le Conneftable de Montmorancy, Sillery & lanin eftoient demeurés à 44m, del 
Lyon pour attendre la ratification deS. A. Arconnas & des Alymes y eftoient 24e + 
aufià mefme fin :le Comte Taffoni leur en apporta la nouuelle par ordre du 
Legat qui en auoit donné aduis au Pape par Clement Sannefio fon Maiftre 
d'Hoftel , ainfiil ne reftoit plus qu'à executer le Traitté ; ce qui confiftoit 
principalement en la remife dela Citadelle de Bourg au Roy & du Ghafteau 
de Montmeillan S. A. Peu de jours apres atriua à Lyon René Gauthier Sei- 
gneur d'Hoftel en Bugey, enuoyé parle Duc, mais fans la ratification , la- 
quelle eftoit portée par vn Courrier party apres luy , Hoftel dit qu'il auoit 
* commandement de S. A. d’allerenla Citadelle de Bourg pour remettre à 
} Bouuens le Contre-Seing du Duc; fans lequel ilne fortiroit point de la place. 
. Le Conneftable de Montmorency luy donna vn Sauf-conduit , Hoftelentra 
dans la place le 23. de Feurier & treuua la mifere des Affiegés incomparable- 
ment plus grande que l'on ne la croyoit scar il y auoit plus de trois mois 
qu'ils ne viuoient quede chats , de rats & de cheuaux,, & eftoient fur le point 
de fe manger les vns les autres, fi le fiege eut encore duré trois iours : la crean- 
ce d'Hoftel eftoit que fi Bouuens pouuoit tenir iufques au 8. de Mars ilne 
| donnît point d'Oftages , & reçeut ce quelon luy enuoyeroit du Camp,& que 
_ sil n’auoit de viures que pour quatre ou cinq iours, qu'il donnât des Oftagess 

du nombre defquels ne feroient point le Baron de wateuille, ny le Colonel 
Iufte 
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Juite Tafin. Bouuens fit encore céteffort, & apres auoir reçeu le Contre- 
fein de S. À. qui eftoit la moitié d'vn efeu d’or, il fortit de la Citadelle le 9. 
dé Mars, où Pierre d'Efcodecas Seigneur de Bocfle-Pardaillan Gentil-hom- “u 
me de Guyenne entra en qualité de Gouuerneur dela part du Roy. Bouuens ÿ uen 
acquit vne haute eftime pour auoirfouftenu vn fiege d'enuiron huit mois. On Fe 
treuua fort eftrange qu'vne placede cette confequence eut ef fi mal garnie «ad 
de viures , n'y manquant que cela: Cette faute pourtant n'eftoit imputable u 
w'au Duc, car reuenant de Paris il pañla À Bourg &c. fit vendre les bleds pour di 
payerles Suiffes de la garnifon, efperant que Bouuens Les remplaceroit à la 
moiffon ; & qu’au cas que Bourg vint à eftre affiegé, ilauroit affez de loifir pour 
en fortir toutes les munitions de gueule pour les jerter dans la Citadelle : mais 
la Ville de Bourg ayant efté furprife , & les Trouppes du Roy eftans en- 
crées en Brefle au mois d'Aoult au temps de la recolte , Bouuens fut d'abord 
prefé de viures & reduit à de grandes extremités , lefquelles il furmonta par 
{on courage. 

Arconnas & des Alymes , apres la ratification & la remife de la Citadelle 
deBourg , n'auoient plus rienà faire qu'à aller rendre compte de leur nego- 
ciation au Duc , mais ils apprehendoient l'yfluë de ce voyage ,à caufe des 
menaces de $. A. qui les appelloit Ses Faifeurs de Paix ; Arconnas pourtant 
fonda le gué & pafla en Piemont le Duc le regeut auec froideur & n’en fus 
autre chofe ; des Alymes nele voulant pas füiure , parce qu'il auoit efté aduer- 
ty que S. A. eftoit principalement irritée contre luy, comme celuy en qui elle = 
auoit plus de confiance; ilfe hazarda de faire vn Difcours en forme d’Apolo- Af 
gie pour iuftifier fon procedé , intitulé Ze Médifant , & Yenuoya au Duc: Ce Fa 
Prince qui n'eftoit pas d'humeur à fouffrir qu'vn Sujet capitulât auecluy , & pe 
par écrit, deffendit à des Alymes de publier cette piece & témoigna d’en eftre É 
offencé ; luy commandant neantmoins de l'aller treuuer & de luy porter où » 
cnuoyer tous les Papiers, Lettres & inftructions qu'il auoit de S. A. & parti- 
culierement la Lettr edu 8. de lanuier. Des Alymes ne püt fe refoudre à 
obeyr, apprehendant quelque difgrace , & employa Albigny pour appren- 
dre ce qu'il deuoit efperer ou craindre : celuy-cy luy écriuit, Qu'il n'y auoit 
point de danger qu le deñt éloigner de la prefense de fon Prince, @* qu'en tout cas 
il valoit beaucoup mieux [offrir ,qéen #abfentant ; donner mauuaife opinion de 
fes aëlions , à celuy que l'on a bien feruy. A cette Lettre des Alymes augmenta 
Les foupçons: le Duc neantmoins pour luy témoigner l'eftime qu'il faifoit de 
a perfonne, luy enuoya la Commiflion de receuoir au nom de S. A. toutes 
les places de Sauoye que le Roy deuoit rendre : Employ tres-honorable que 
des Alymes accepta & l'executa auec diligence & fidelité ; mais prenant cette 
faueur pour vn Leurre ,\comme il fut à fainét Genis qui eftoit la derniere place 
tenuéparles François; il quitta le feruice du Prince & feretira en fa mailon&, 
des Alymes en Bugey, apres auoirenuoyé au Duc vne Lettre en forme d’A-& 
dieu, écrite d'vn {tyletrop libre & qui ne fentoit point le fujet , laquelle il 1e 

auoit fait imprimer fecrettement à Chambery, dont S. A. fut extraordinaire- 
ment indignée. 

Certes, quoy qu'Arconnas & des Alymes füffent habiles gens ,ils firent 
de notables fautes en leur conduite: car on les a blâmé d’auoir plus deferé aux 
importunités du Cardinal Aldobrandin , qu'aucommandement exprés des. 
A. & de S'eftre exposés à vn defadueu de leur Maiftre furla foy d'vn billet du 
Legat ; contre lequel ils n'auoient aucune reffource, Quoy quil en foit, l'im- 
patience où eftoit le Cardinal Aldobrandin de s’en retourner auec cét auan- 
tage d'auoir conclu la Paix entre ces deux Souuerains , & la facilité des 
Ambaffideurs du Duc, acheuerent ce grand edifice , dont on fit diuers 

iugemens; 
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= iugements ; les vns difoient que le Roy enauoiteu tout le profit , & le Duc 
tout l'honneur : D'autres, que le Roy auoïit accreu la frontiere defes Eltars 

iufqu'à Gencue , & s'eftoir acquis le paffage libre de l'Allemagne , & de la 

Sayiie, & deliuré Lyon d'vn eltrange joug que la Citadelle de Bourg luy im- 

pofoit , mais qu'en recompenfe 1l s’eftoit fermé la porte d'Italie & l'occafon 
_d'yfecourir fes Alliés ; au lieu que le Duc en abandonnant la Bref, Bugey, 
Valromey & Gex (quoy que de plus grand reuenu que le Marquilat de GITE 
| cés)auoitarrondy fon Eftat delà les Monts, & s’eftoit déchargé d'une excef 
| fiue dépence qu’il eftoit obligé de faire, pour eftre en affeurance au voifina- 
| ge des François : En fin parce que Le Marquifat de Saluces quieftoit Le fujet de 
| la guerre, eftoit demeuré au Duc ; on difoit : Que le Roy auoit fait vné Paix de 
| Duc , & le Duc une Paix de Roy. Le Marefchal de Lefdipuieres qui n'auoit ia- 


inais efté d’aduis de l'échange, & qui auoittoufiours perfuadé au Roydes'at- 

tacher au Marquifat de Saluces, dont il efperoit le Gouuerneinent sayantap- 
bpris la conclufion de la Paix dit: Que le Roy auoit traitté en Marchand ,&) le 
E Duc de Sauoye en Prince. Auf à en parler fainement l’on peut dire que le Roy 
$ mefura fon auantage à l’aune , & fon Altefle acheta le fien au poids; le Roy 
… gagna plus de Pays, le Duc plus debonnes Villes ; le Roy accreut la France, 
_ &fon Altefle l'Italie; le Roy mit fà frontiere en afleurance, & le Ducretran- 
| cha les extremités pour fauuer le cœursenfin la bienfeance demeura auRoy, & 
 JagloireàS.A. 

Apres la Paix, fon Alteffe enuoya le Marquis d'Eft en Efpagne pour en 
informer le Roy Philippes III. & pour obtenir quelques graces pour les Prin- 
+ ces fes Enfans. Peuapres paffa à Turin Frefnes-Canaye Ambafadeur de 
| France à Venife, qui fut reçeu du Ductres honnorablement, & logé chez le 
| Marquis de Lans ; l'Euefque de Furly Nonce du Pape y arriua auñfi pour refi- 
| der aupres de fon Alteffe : Et comme ce n’eftoit pas aflez que le Duc eut en- 
| uoyé la ratification du Traitté de Paix, & qu’il falloit que les deux Princes en 
| iuraffent l'obferuation ; le Roy enuoya à Turin Jaques Mite de Miolans Sei- 
gneur de Cheurieres & de fainét Chamond , Cheualier de fes Ordres , pour 
| affifter au Serment de fon Altefle : Albigny qui auoit efté enuoyé Lieutenant 
|_ general decà les Monts,lereçeut à Chambery:il futauffi regalé & deffrayé par 
vous les lieux où il pafla. Eftant à deux lieües de Turin les Gens-d'armes & 
| Les Cheuaux Legers du Duc luy allerent au deuant, & vn peu apresle Marquis 
hde Lans en tefte des principaux Seigneurs de la Cour, qui le mena au logis 
Mquiluy eftoit preparé, où Odtaue Henry Comte de Cremieu premier Gen- 
til-homme de la Chambre de S. A. le complimenta dela partde fon Maïftre: 
Le lendemain il eut audiance ; & quelques iours apres le Duc iura la Paix en 
lEglife Cathedrale de Turin auec les mefmes ceremonies que celle de Veruins. 
| Ccla fait, Cheurieres s'en retourna en France extraordinairement fatisfait des 

carefles , des honneurs , des ciuilités , & dela liberalité du Duc. 
A mefmetemps que Cheurieres fut party de Paris pour aller en Piemont, 
S.A.deputa le Marquis de Lullins fon Ambaffadeur en Frâce pour fetreuuer au 
! ferment du Roy,dont la ceremonie fe fit le Dimanche deuxiéme de Decembre 
enl'Eglife des Celeftins à Paris, en prefence du Prince de Condé, & du Com- 
: te de Soyflons Princes du Sang, du Cardinal de Gondy , des Ducs de Guyfe, 
de Neuers & d'Efpuillon , du Chancelier de Bellievre, & de Bellegarde Grand 
Efcuyer & premier Gentil-hommede la Chambre de Sa Majefté; l'Arche- 
uefque d’Aix tenoir le liure des fain@ts Euangiles far lequel le Roy iura. 

Ain la Sauoye & le Piemont eftans dans le calme, le Duc qui durant ces 
derniers mouueniens auoit épreuué le courage ,& la fideliré de plufeurs de 
fes Scruiteurs & Sujets, les voulut honorer du Colier de fon Ordre de l’An- 
; GGGGg nonciade, 
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n le deuxiéme du mois de Feurier.où fu- 

rét faits Cheualiers aprez le Prince de Piemor Philippes-Emanuel& le Princé Nou- 

Esp Victor-Amé; Charles de Simiance !Seig, d’Albigny.. Lieutenant gencral deça te 

ù a les Monts, puis Marquis de Roat & de Maret:Michel-Antoine de Saluces faits 

| del'ao- Seigneur de la Mante Comte de Verzol Gouverneur du Marquifat.de Saluces M 

ponciade. Cheualier de S.Michel; Charles-François Manfred des Comtes de Luzerne 

Seigneur de la Vallée d’Angrogne, Grand Maiftredes Princes & des Princef- 

es de Sauoye Confeiller d'Eftar de fon Altefle Cheualier grand Croix des 

fainds Maurice &c. Lazare & Grand Prieur de Rome ; Giron de Valperoue 

Comre deMazin Gouuerneur de Vercel ; François Ville Marquis deS. Mi- 

chel, Annibal Grimaldi Comte de Bueil Gouuerneur du Comté de Nice, 

Marc-Claude de Rie Seigneur de Dicey Marquis de Dopliani Gouuerneur de 

Dole, Charles-Philibert d'Eft Marquis des. Martin & de Lans General de la 

Caualerie de Sauoye dela les Monts , Nicolas Baron de wateuille Marquis 

de Verfoy , Charles-Emanuel de Seyflel Marquis d'Aix, Erneft Seigneur du 

Molard Baron de Reynech, & de Droffendorf Chambellan de l'Empereur & 

fon Lieutenant general en la Bafle Auftriche , laques- Antoine de la Tour 

Conliller d'Eftat Ambaffadeur de fon Alreffe à Milan & en Efpagne; & Pier- 

re Marquis de la Chambre; Louys Grimaldi Euefque de Vence fut nommé 

Changelier del'Ordre. : ] 

‘'e FI | Le Marefchal de Biron ayant efté executé à mort à Paris pourauoir eu de s.. 

El nai grandesintelligences auec les Efpagnols, afin de troubler le Royaume de 4 

AE | sen France; Elizabeth Reyne d'Angleterre .Taques Roy d'Efcoffe , & la Republi- se 

|! fil (PAU 1 Mathieu. QUE de Venie enuoyerent des Ambafladeurs au Roy pour témoigner la fatis- ou 
fHN | Lu action qu'ilsauoient de ce que lesconiurations auoient efté fi heureufement 
LU I! ) découuertes. Taflis Ambafladeur d'Efpagne Refident en France en fit des 
A ET A excufes aunom de fon Mailtre , &en reietta ta hayne fur l'humeur inquiete & 
RAA broüiliante du Comte de Fuentes , qui en auoit efté le principal organe , & 
| | qui ne cherchoit que des pretextes de faire la guerre , pour fe rendre plus ne- 
il | ceffaire & plus confiderable au Roy Catholique. Le Duc de fon cofté qui de- 
MER | | puis la Paix auoit entierement abandonné les interefts du Marefchal de Bi- 

pull ron, dépefcha au Roy le Comte de Vifque Fils de Charles Birague Milanois, &; 

Seruiteur de la Couronne de France,comme Louys & le Cardinal fes Fre- si 

po ae ss Matthieu l'a pris pour le Comre de Ficfque) à fin d'afleurer fa Majefté gi 

FA a e {es intentions au feruice de la Couronnne , & que S, À: ne vouloit rien par! 

fl fl faire qui péc troubler la Paix qu'elle auoitiurée : Vifqueeut audiance à Mon-A: 
LAON | ER & retourna en Piemont fatisfait de fon voyage ; iltreuua le Duc à 
QI EAN Riuoles au commencement d Octobre »& luy rendit compte de fa æegotia- 

| | Maihien. tion: 5. A. reuenoit de Vercel où elle auoit regalé le Frere du Ducde Saxe 2 | 
qui elle auoit fait prefent de hui Cheuaux richement harnachés , & d'vn 

| | cordon de chappeau auec l'enfcigne de la valeur de douze mil efcus. | 

il i dl | Nonobftant cout cela le Duc ne defarmoit point, ny le Comte de Fuentes,, | 

1h UE ce qui faifoit croire à tout le monde ; qu'il y auroit bienttoft rupture entre l | 

France , l'Efpagne , & la Sauoye ; & ce qui en augmentoit encore plus le foup2,| 

AL gon; la Sauoye eftoit pleine de trouppes Efpagnoles. Mais le Duc auoit trop, | 

a des Efpagnols pour s'engager auec eux à vne nouuelle guerre cons | 

ance ; fon deffein eftoit feulement de fe rendre Maiftre de Geneue, & 

. que de l'entreprendre par vn ficge , c'euftefté vne affaire de trop longue | 

| il | . eo " SE ; . les Alliés de cette Ville à vne guerre | 

: | tone Le É Le PAR be a pouyant conferuerauec Les forces qu il | 

LU pour pre . > & la longueur de l'hyuer donnant tout le loifir neceflaire | 

preparer contre vne rupture, fielle ent dû arriuer; & pour mettre les ! 

places | 


+ ‘ ; PRE & 
nonciade.Lapromotion senfhta Turi 


de deffein, & Bernoliere Gouuerneur de Bor 
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places de Piemont hors de danger, pour la feureré defquelles les neiges des 


montagnes feruoient beaucoup. D'ailleurs les plus longues & plus froides 
nuits de lannée, cfquelles les fentin 


uins ; car quoy que les Alliés des Suiffes y euffent efté compris comme V2- 
Jais, S. Gal, Mulhaufen & autres ; le Duc fouftenoit que Geneue n'eftant al- 
liée que de quelques-vns des Cantons , & non pas de tous, ne pouuoit eftre 
fous-entenduë par cette referue ; & que la Paix ayant efté faite pat l'entremife 
du Legat du Pape ; fon intention fans doute n'auoit point cité de l'y com- 
prendre, l'ayant auparauant refusé. 

Albigny Gouuerneur de Sauoyefitles premieres ouuertures de ce grard 


ane qui deuoit auoir grande par: à 
lexecution, remarqua vn endroit dela Ville proche de la Porte dela Mon- 


- noye, d’où les Sentinelles & les Corps de Garde eftoient éloignés : Il defcen- 


| 


dit fouuent de nuit dans le foffé ; où auec des cailloux il auoit frappé au bas 
de la muraille, fans que perfonne l'eut entendu ; ce qui luy perfuada qu'auec 
desEfchelles on Pouuoit jetter des hommes dans la Ville en fi grand nombre, 
qu'ils s'en rendroient les Maiftres à caufe que les chemins par où les troupes 
deuoient pafler eftoient extremement couuerts. La chofe ayant donc efté re- 
foluë S. A. donna les ordres pour l'executer: Et afin que les Gencuois n’en- 
traffent en deffiance de voir des Gens de guerre fi prés d'eux , le Duc enuoya le 
Prefident Rochette pOur traitter du reftabliffement du commerce. LesEf. 
chelles dont on fe féruit , eftoient d'vn merueilleux artifice , car elles fe pou- 
uoient aysément porter fur des mulets ; & enles dreffant s'emboirter l’vne 
dans l'aatre fort Proprement & fi fermement que par ce moyen elles eftoient 
comme doubles ; on les Pouuoit accourcir & allonger autant que lon vou- 
loit pour monter fur {es plus hautes murailles ; les bouts de la picce qui de- 
uoient repoler fur terre eftoient garnis de deux gros cloux , ou de mofnes de 
fer finiffants en pointe, à fin qu'ils püffent entrer plus aysément en terre, & 
cmpefcher qu'elle ne reculaft ou gliffaft de cofté. Lesboutsdela plushaute 
piece laquelle repofoit contre la muraille, eftoient garnis d'vne petiteroüe 
ou poulie de fept ou huit pouces de diametre ,couuert fur le bord de drap ,de 
peur qu'en les pofantelles ne fiffent du bruit ; tous Jes autres bouts auoient vn 
enfourchement garny de fer finiffant en demy rond , afin que les bouts d’em- 
bas des plus hautes pieces vinffent plus facilement à s’emboitter & fe repofer 
fur les deux extremités du plus haut efchelon des plus baffes, qui foriettoit trois 
ou quatre pouces au dehors de châque bras pour receuoir l'enfourchement;& 
l'enfourchement qui eftoit au bout d'enhaut fouftenoit le premier & le plus bas 
efchelon des Pieces qui fuyuoient , car eftans d’efchelles plus larges par lebout 
d'embas, que celuy d'enhaur, celles qui füiuoient venoient toufours reueftir 
& comme embraffer celles d'embas , & celles d'embas fe glifloient entre les 
bras des plus hautes, à 


Albigny auoit douze cents hommes choifis qu’il ftloger à peu de bruit àla 


é : R 
| Rochette & aux enuirons : Le Duc apres auoir donné en perfonne les ordtes à 
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Pignerol pour la conferuation de cette place, fe rendit au Pont d'Eftramhieres 
en Pofte à vnelicuë de Geneue vn peu auant le jour, & pafla par tout le che- 
min pour Ambaffadeur , mais il arriuatrois heures trop tard, toutes les aue- 
nuês de Geneue eftoient foigneufement gardées,afin que perfonne n'en futad- 
uerty , & on auoit pris toutes les Precautions imaginables tant pour lefcrer 
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del'entreprife que pour la facilitédele.marche. La-nuie de l'exceution fut 
celle du 22.de Decembredes plus longues de tourel anhée: Albigny nee fes 
Troupes le long de la Riuicre d'Ague,afin qu'à l faueurdu bruitles Sentinel- 
Jes de la Ville ne les püifent ouyr: & eflantartiué en la Plaine de Plain-Palais 
il yaflembla toutes fesgents. Ceuxqui deuoient. donner l'Efcalade: sauance- 
rent vers la Corraterie pourueus d'Efchelles:& de. clayes pour paffercle foffé 
ns s'embourber, de haches d'acier pour coupper les barreaux.de fer, demar- 
teaux pour rompre les ferrures ; de tengilles pour arracher les cloux ,:82 de mé 
tards pour enfoncer Les portes: Auéc cét équippage ils fexendent (ur ke foifé, 
y jettent desclayes (ayant beaucoup de boüe qui pouuoit em pefcher le paffa. 
ge ) fur lefquels ils furent conduits par Albigny iufqu'au pied de la muraille; 
Tes vid tous monter en nombrede 300. auec le meilleur ordre-dumonde à 
Ja defcente, au paflage du foflé & À l'efcalade. Bernolliere, Attignac, Sonnas, 
Chaffardon & quelques autres quien eftoient les Chefs entrés heureufement 
dans la Ville, fe ferrerent les vns le long de la muraille pour donner loifir aux 
autres de monter, les autres fe promenerent deux à deux par la Ville ,afin de 
voir fi on les attendoit, & pour donner à la pointe duiour. Mais Bernolliere 
s'eftanc fait donner le mot par vne fentinelle qu'il tua & jetta dans le foffé, de- 
meura en fa place, & en ayant fait de mefme à la Ronde comme elle :ap- 
prochoit pour luy donner le mor à l'oreille , le garçon qui portoit la lanterne 
fe fauua & auertir le Corps de Garde;à mémetemps vne Sentinelle de la Tour 
de la Monnoyeayant ouy du bruit donna l'allarme,de forte que les Sauoyfiens 
furent contraints de commencer leur execution pluftoft qu'ils n'euffént voulu, 
& de fe feparer en diuerles troupes , dont l’vne tira vers la Porte-neufue, 
pour l'ouurir au gros qui eftoit arrefté en Plain-Palais ,& força aysément le 
Corpsde Garde ;petarda la premiere Porte, & gagnaen füyrelefecond Corps 
de Garde : Mais voulant appliquer le Petard à lafeconde Porte, il ne fe treuua 
pas preft, & l'yndes Petardiers furtué,ce qui: eaufa de l'embarras. Cepen- 
dant vn des Soldats du fecond Corps de Garde monta fur la Porte, &couppa 
la corde quitenoitla herfe , ce qui rendit l'effet du Perard inutile. Les Sauoy- 
fiens en cette occurrence,ne {e feruirent pas de leurs haches d'acier, ny des 
autres inftruments qu'ils auoient pour coupper les barreaux de fer : Sur cela 
quelques Habitans aduertis par ceux qui auoient abandonné le Corps de Gas 
de arriuerent , &, chargerent les noftres ; il y eut vn rude combat, 
car la Portefut partrois fois prife & reprife, & Bernolliere y fat tué. Lafe- 
conde Troupe des Sauoyfiens anoitattaqué la Porte dela Tartafle , d'oùelle 
futobligéede fe retirer & de gagnerle gros. Ilyeneutencore des noftres qui 
allerent donner au Corps de Gardede la Monnoye,&lesautres far les auenuës 
de la Maifon de Ville; mais taut cela fe fit auec fi peude conduitte que quel- 
ques-vns fe mirent à butiner, & le nombre du Peuple seftant augmenté, les Sas 
uoyfiens difpersés fongerent à regagner les Efchelles, feralliants par lecontre- 
figne qu'ils auoiententr'eux , qui eftoitle Croïafsement.des Grenoïlles smais:le 
Canon du Bouleuart de la Porte-neufue chargé de cloux & de chaifnes rome 
Pit plufieurs Efchelles, & tua quelques-vns de ceux qui vouloient defcendre. 
Ainf Albigny voyant fon entreprife faille, fit fonner la retraitte auimefs 
fee AAA date sae Us témoigna fon grand courage: &e fa con- 
# MERon AR point efté furprife de voir vn fi noble defleiméchoüe, projet: 
FAR UE iugement ,ménagéauec vn figrand fcret ,& commencé fi 


purs 


LS Du perdit en cette occafion cinq. cents, hommestiésoudansla Ville; 

qd efoflés entre autres Gufÿ, Cornage & la Tour-Payen, lvn Lieures 
an . ,» h ; G 

& l'autre Enfeigne d'Albigny; treize perfonnesde commandement reftés 
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feuls fe deffendirent au Bouleuart de Loye,du nombre defquels eftoient Atei- 
gnac; Sonnas & Chaffardon : Attignac vouloit mourir l'efpée àlamain, & re- 
7. mit lOrdredeS. Maurice qu'il portoit à fon Valet. Mais luy & fes Compa- 
6- gnons apres auoir long-temps refifté furent contrains de fe réñdre, la vie 
‘& fauue à Canal: premier Syndic : Cependantils furent le lendemain cruelle: 
& ment étranglés, leurs eftes couppées , mifes fur vn gibet, & les corps ietrés 
pn dans la Riuiere, quoy qu’ils euffent capitulé lesarmes àla main. Supplice que 
la naiffance releuée de ces Gentils-hommes euft rendu honteux, s'ils n'euffene 
perdu la vie pour l'intereit de la Religion, & pour le feruice de leur Prince. 
Le Duc repañla les Monts en polte, & laiffa {es troupes en Foucigny , Cha- 
blais; & Ternier pour y pañerl'hyuer, aprés auoirenuoyé le Comte de Tor: 
non , & Carron Secretaire de fon Alrefle fes Ambafladeurs en Suyfle , pour 
faire entendre auxBernois qu'il 'auoit point fait cette entreprife {ur Geneue 
pourtroubler le repos des Ligues; mais feulement pourr'auoirlefien. Le Ro 
qui eftoit encore en deffiance du Duc, & de fes defleins , fut bien ayfe qu'il 
eut manqué fon coup , & fur le doute qu'il auoit que fon Alteffe ne pourfuiuic 
fon entreprife par va fiege, fà Majellé affeura ceux de Geneue d'vn prompt 
fecours ; & permit à plufieurs Gentils-hommes François d'yaller.  DeVic \ 
7 Ambaffadeur du Roy en Suyfle pafla à Geneue au mois de May mil fix cents oi 
| trois, & n'eut pas grande peine à perfuader la Paix aux Genéuois; carils Sully. 
eftoient trop foibles pour fe refoudre à la guerre , & leur {ul intereft n'eftoit 
pas capable de faire rompre la Paix generale, ny de portertant de grands 
Princes, & Eftats Souuerains à reprendre les armes: Le Duc auoit enuoyé en 
France le Comte de Vifque pour excufer le fait de Geneue, & pour donner 
aduisà fi Majefté dela refolurion qu'il auoit prie d’enuoyerfes trois aifnés 
en Efpagne. Enfin les Suyfles { trouuants fort embaraffés en cettecon- 
jonéture , comme alliés deS. À. & des Geneuois, & également obligés à la 
2 deffence des vns & des autres, foliciterent vn accommodement , dont les 
Cantons de Glaris, de Bafle, de Soleurre, de Schafoufe & d’Appenzelles 
* moins intereffés fe chargerent ; le Due à leur priere laiffa le foin à Albieny 
s d'oüyr leurs propofitions. La premiere Affemblée fut tenué à Rumilly , & 
* la conclufion s'en fit à fain@ lulien proche de Geneue le vingt-vniéme de 
| Juillet mil fix cents trois ; où {e treuuerent pour fon Alteffe ; Charles de Ro- 
chette Seigneur du Donjon & de la Forefts Premier Prefident de Sauoye, & 
Claude de Pobel Baron de Pierre, Chambellan du Duc. Ceux de Geneue y 
eurent aufileurs Deputés. Les principaux Articles de ce Traitté furent : Ze 
reStabliffement du Commerce , la refitution des lieux occupés parS. A. fur les Geneuois 
pendant ces troubles ; de l'Eglife de fain£t Genis prife par les Geneuois [ur le Due, 
Fabolition à tons ceux qui auoient fuiuy les deux partis , la confirmation des immunités 
4 exemptions de ceux de Geneue pour les bieus qW'ils ont dans les E ftats de fon Alteffe : 
Que le Duc ne pourroit faire affemblée de gens de gucrre ; fértifications , ny tenir garni- 
Jons à quatre louës prés de Geneue ; & autres Articles moins importans : Ce que 
_ fon Alteffe ratifia à Turin quatre iours apres; & pendant que cette Paix fe 
negotioiten Sauoÿe , le Duc inuité parle Roy d'Efpagne, ft embarquer les 
trois Princes fes premiers Enfans à Nice fur les Galeres du Pape , de Sauoye 
,. & de Malte, laiflant la Princeffe Marguerite fa Filleaifnée pour commander 
en Piemont. Dom Henriqués de Guzman les reçeur à Barcellonne où ils 
be prirent terre au nom de fon Maiftre aucc beaucoup d'honneur, qui leur fur 
* continué par toutes. les Prouinces du Royaume en qualité de Perfonnes 
Royales , & capables de la fucceflion : Ce quife pratiquaaufiàla Cour , où 
ils eurent fcance en Chapelle fousle Dais Royal , comme les Infants, & en 
marchant le Prince Viétor-Amé, & Emanuel-Philibert alloient enfemble , 
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& le Prince de Piemont marchoitä la gauche du Roy. Les Princes auoient ka 
plus belle fuite que l'oneutencore veuë.Le Marquis d'Eft failoit la charge de 
Gouuerneur de leurs Altefles,& le Comte de Mazin celle de grand Efcuyer. 
Depuis cetemps là, le Duc ne fongea qu'àla Paix , &aux chofes qui pou- 
uoientdonner de la reputation, & de l'ornemeny à fes Eftats. Le Pape Pie IV. Bulle 
auoic ny les Religions de S. Maurice & de S. Lazare , & en auoit créé Grand hour 
Maiftre le Due Emanuel-Philibert: Mais comme pendant les guerres dont la l'vnié 
Sauoye auoit efté continuellement agitée , le deffein de fa Sainteté n'auoit 5 
pas efté entierement executé. S, À. obtint du Pape Clement VI 1 L, confirma- de S, 
tion de cette vnion auec reftabliffement de tous lesanciens Priuilegesde ces | 
deux Religions par Bulledattée à Rome le 9.de Septemb. S. A. peu apres en- des. 
uoya en Ambaffadeen Angleterre Gafpard de Geneue Marquis de Lullinsau- ee 
pres de laques Roy de la Grand Bretagne pour {e refioüirau nom de S. A. de _ "7 
fon aduenement à la Couronne,apres le decés de la Reyne Elizabeth:Le Mar- M 
quis mena auec {oy leBaron d'Aix de la maifon de la Chambre; Cleriadus Ty 
de Geneue Marquis de Lullins fon Fils , le Comte de Roffillon, le jeune de Ame, 
Mont-Sainé Iean & autres Gentils-hommes de Sauoye. = | 
 Surla fin decetceannée, Vincent Duc de Mantoüe eftant venu au Mont- gérés 
ferrat, il y eut entreueuë de S. A. & de luy en campagne furla fontiere de 1603: 
Piemont le 12. de Decembre, le pretexte fut pour terminer les differends fur- roue 
uenus entreces deux Princes pour quelques vfurpations faites par les Man- veuë} 
toüans furles Terres de fon S. A. mais c'eftoiten effect pour conclurrele Ma- oh 
riage de Margucrite Infante de Sauoÿe auec le Fils aifné du Duc de Mantouë. Duei| 
À l'entreueuë S. A. eftoit en Carroffe, & le Duc de Mantoué & le Prince fon dexi 
Fils à Cheual, qui mirent piedà terre pour faluérle Duc : Les Seigneurs & RE 
Gentils-hommes de leur fuite apres les premierscompliments , fe mirent en 
rond,dans lequel ces deux Ducs fe promenerent deux outrois heures, S.A.don- | 
na à difer le lendemain au Duc de Mantouë & à fon Fils, & en fe feparant, | 
S. A. donna au Pere quatre beaux cheuaux richement harnachés. | 
L'année fuiuante y ayant eu Traité de Paix conclu entre les Roys d'Efpa- se a | 
gne & d'Angleterre. S. A. y fut exprefflement comprife de Ja part des deux col 
Couronnes comme alliée des deux Roys. Paix | 
Or ; quoy que par celle de Lyon, touslesdifferens dela Couronne de Fran- Fée 
ce & de Sauoye euffentefté terminés, & que le Comte de Vifque en fon der- & An) 
ner voyage eut aflcuré le Roy Henry I V.que fon maiftre n’auoit autre inten- P 
tion que de viure en bonne intelligence auecfa Majefté; neantmoins le Roy "ü] 
eftoit toûjours en défiance de S. A. par le grand attachement qu'elleauoit | 
auec les Efpagnols. D'autre cofté le Duc qui témoignoit en apparenced'eftre | 
bien auant dans les interefts des Efpagnols en eftoit tres-mal farisfait, &eutli- 
brement rompu auec eux ; mais il eut fouhaité auant que d'en venir là d'eftre 
entierement reliny auec la France, & d'y rencontrer les mefmes auantages 
qu'il auoit en Efpagne. Le Roy foubaittoit de gagner l'amitié de ce Prince 
pour feruir de contrepoids à l'ambition des Efpagnols & d'obftacle à leurs def 
feins;mais il ne fe pouuoit refoudre à luy donner ce que le Duc receuoit des Ef- 
pagnols. D'ailleurs iln'y voyoit pas grande apparence, parce que le Duc ve- 
noit fraifchement d'enuoyer les trois Princes fes Fils aifnés enEfpagne, com- el 
Me vnnouucau gage de fon affe(tion enuers les Efpagnols : François Marti- fn 
nengue Comte de Malpagua Gentil-homme de l'Eftat de Venife , autant en- ÉSe 
nemy des Efpagnols que bienintentionné pour la France, fit les premieres ou- po 
uertures de cette reunion auec Villiers & Frefne-Canaye Ambaffadeurs pour le "1 
Roy à Venile. Ru 
Cette negotiation dura emuiron trois ans:Le Comte de Martinengue enuoya leR 
en 
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|— en France Louys Vimercat pour ce fuiet ,quine püt rien auancer. Enfin Fran- 
+ çois de Galles Seigneur du Bellier Gentil-homr 
|. ordre du Roy à Turin auec le Comte de Martinengue, & auec le jeune Seigneur 
— de la Boderie, & firent diuerfes propofitions; mals fins effect, parce que S. A. 
|! demandoit par cét accommodement [2 Brefle ; à la referue dela Citadelle de 
Bourg. Et le Roy du commencement ne vouloit pas feulement luyaccorder 
des penfions : Mais à la fin {a Majefté dans le defir qu'elle auoit de faite la guer- 
reà l'Efpagne, fe laiffa porter à promettre la Brefle à S. A. à condition toutes- 
fois de r'auoir le Marquifar de Saluces,ou Pignerol & les valées dela Peroufe,ou 
Cony & Demont. Ce qui caufa la rupture de toute cette negotiation, 
Mais quelque temps apres Halincourt Ambaffadeur de France à Rome & le 
Comte de Verruë Ambañadeur de Sauoyeeurent plufieurs conferences furcetre 
maticre, Le Cardinal du Perron yeut part , & del'aduis du Pape & du Cardinal 
Aldobrandin, preffa fort le Roy de fe difpoer à traiter auec S. A. le Duc de Ne- 
mours s'y employa auf auprés de S. M, mais celuy qui auança plus en cette ne- 
gotiation , fut le Cardinal de loyeufe au retour de fon voyage d'Italie pour l'ac- 
commodement du Pape & des Venitiens; car cét illuftre Prelat ayant palfé à 
— Turin au mois deluillet de l'an r607.fut reçeu magnifiquement par le Duc, &le 
7 difpofa à s vnirauec le Roy, für l'afleurance qu'il donna à S.A.de faire condefcen- 
| dreS.M. à toutesfortes deconditions raifonnables pour la conclufion d'vn Trai- 

té de fi grande importäce.aprez toutesfois qu'elle feroit mieux informée des def 
feins du Duc en cas de rupture auec l'Efpagne. Cependant le Cardinal fit ouuer- 
ture du Mariage de Victor-Amé Prince de Piemont auec Elizabeth de France 
Fille aifnée du Roy pour eftre le ciment de ce grand edifice , qui eftoit l'vne des 
chofes que S. A. fouhaittoit le plus, afin d'etre affeurée de l'amitié du Roy:Le 
Cardinal de Loyeufe ne fut pas fi toft arriué en France qu'ilrenditcompteàS.M. 
de toute cette negotiation, & en eut l'agrécment, ce qui obligea S. À. d’en- 


au Roy de nouuelles affeurances de l’inclination qu'elle auoit d’executer tout ce 
qui auoit efté proposé & projeté auec le Cardinal de loyeufe. 

Entreles chofes que le Duc affectionnoit le plus pour l’ornement & la gloire 
de {on Eftat, l'Ordre de l'Annonciade ne tenoit pas le dernier rang:Et parce que 
4 par l'échange de la Brefle & du Bugey pour le Marquifat de Saluces, la Chartreu- 
bu {e de Pierre Chaftel , où fe faifoient les Aflemblées & les ceremonies de Ordre, 
ax cftoit fous l'obeyffance du Roy, S. A. par declaration dattéeà Turin le 3.de No- 
ï uembre 1607.transfera la Chapelle de cet Ordre, de Pierre-Chaftel en l'Hermita- 
ge de la Camaldule fur la Montagne de Turin; & fit vne nouuelle promotion 
FA de Cheualiers > l'année fuiuante iour de la Fefte del Annonciation. Ceux à qui 
de. le Duc fit cette faueur furent, François Philibert Ferrero de Fiefque Princede 
05. Mefleran, Nicolas des Comtes de S. Martin d'Aillé Grand Conferuateur dela 
| Religion des S55 Maurice & Lazare, Grand Maiftre d'Hoftel de Sauoye, Phili- 

bert Scaglia Comte de Verruë Grand Maiftre d'Holtel des Princes,Françoisd’Ar- 
connas Comte de Touzaine, & Guy Aldobrandin Comte de S, George Grand 

—__ Efcuyer des Princes & General del’Infanterie. 
né Les Mariages proiettés entre François de Gonzague Prince de Mantouë & 
fé  Margucrite de Sauoye & Alfôfe d'Eft Prince de Modene auec Ifabelle de Sauoye 
ua Filles de S. À. furent folemnisés au Carnaual de cette mefime année. Le Duc de 
de Nemours ayant defiré d'yaflifter,, S. À. luy enuoya au rencontre hors de Turin 
se le Prince de Piemont, le Grand Prieur de Caftille & le Prince Thomas {es Enfans 
xo- fuiuis des plus grands Seig'* de la Cour. Peu de iouts apres le Duc de Mantouë & 
2% le Prince fon Fils eftans arriués far la Frontiere de Piemont, S. A. s'ébarqua fur le 
‘ Pau,accompagnée des deux Princesfes Fils aifnés,& du Duc de Nemours, pour 
les receuoir à Chuas,d'où elle reuint le mefime iour à Turin, où leDuc de Man- 
touË 
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couë & le Prince fon Fils fréc le lendemain leur entrée auec vn magnifique train, 
où eftoitla principale Nobleffe de leurs Eftats & de la Lombardie:Entre autres le 
Prince de la Mirande, les Comtes de Nuuolar:,Dom Alfonfe Gonzaguc,Fraçois 
Martinengue & Fabien Vifcôriles Marquis Hercule Gonzague, Vincent Guerre: 
ro & autres iufqu'à dix Marquis,trente Comtes & cent Gentils-hommes.S.A for. 
tit de Turin le 9. de Mars pour receuoir cette bonne Compagnie: Au deuant d'el- 
Jealloient 2 4. Eftaffiers habillés de velours rouge couuerts de broderie & detoile 
d’or , les cafaques de brocatel en broderie d'or ; conduifant 24 cheuaux riche- 
ment harnacheziviagt pages du Duc veftus de veloux noir, trois cents Gentils- 
hommes,les Arquebufiers & les Suyffes de la Garde,les Gentils-hommes & prin- 
cipaux Officiers de la Maifon de S.A. & les Cheualiers del Annonciade:Puis d'vn 
rangle Prince Thomas à la droite & le Duc de Nemours à gauche; le Prince de 
Piemont,& legrand Prieur de Caftille eftoient deuant le Duc , fuiuy de $o.Gen- 
tils-hommes Sauoyfiens, des Archers de fa garde aux cafaques de velours noir, 
& de la Compagnie de fes gardes à cheual Piemontois.Hors de la Ville il y auoit 
dix mil hommes de pied rangés en bataille & 12 Compagnies de Gens-d'armes, 
à la cefte defquelles eftoit le Prince de Mefferan General de la Caualerie.La Cour 
n'eut pas fait demy lieuéen ce faperbe appareil , qu'ellerencontra le Duc, & le 
Prince de Mantouë, qui auec les principaux de leurfuite monterent fur vingt- 
quatre cheuaux que le Duc auoit fait meneren main; le Prince de Mantouë fe 
mit au milieu des deux Princes aifnés de Sauoye , & le Duc de Mantoué à la droi- 
te de fon Altelfe, & entrerentainf à Turin, falués des Canonades dela Citadelle, 
des Arquebufades,des Tromperes,8& des Tambours de la Ville. Ces Princes ayant 
mis pied a terre à la porte du Chafteau , le Duc accompagna celuy de Mantouë 
au corps de Logis qui luy auoit efté preparé, d’où luy & le Prince fon Fils forti- w 
rent incontinent accompagnés des trois Princes de Sauoye, & du Duc de Ne- | 
mours, pour aller faluer les Infantes. Le Cardinal de Sauoye les attendoit à la por- | 
te de la premiere Salle :le lendemain fe fit la folemnité des Efpoufailles en PEgli- 
fe Cathedrale. Vniourapres, S. A. les Princes fes Fils, le Duc de Nemours & le | 
| 
| 
| 


792 


a 
© 


Prince de la Mirande , puis le Cardinalde Sauoye,affifté de tous les Eucfques des 
Eftats de Sauoye, & de Piemont, allerent à Quiers vifiter le Cardinal d'Eft & le 
Prince de Modene fon Neueu , & le iour füiuant, l'Oncle & le Neueu firent leur 
entrée à Turin auec la mefme pompe que celle du Duc & du Prince de Mantouë. 
Le Cardinal d'Effmarcha au milieu de S.A. & du Cardinal de Sauoye, & le Prin- 
ce de Modene au millieu des deux lrinces aifnés de Sauoye , & le 16. du mefme 
mois fe fit la celebration du mariage en la mefine Eglife,& auec le mefine Ordre. 
Ces Nopces furent fuiuies debalets , de courfes debague, de combats & de 
Feftins. Le Ducen fit yn dans le Chafteau à la façon des Chinois, où il fit dreffer 
so. petites tables biens feruies , en chacune defquelles il ny auoit qu'vne Dame 
& vn Caualier. Le Cardinal d'Ef, & le Prince de Modene apres huiét iours de 
{ciour à Turin s'en retournerent à Modene , où les deux Princes aifnés conduifi- 
rent l'Infante Jfabelle leur Sœur ,& de là allerent à Venife & à Mantouë, 

Le Duc & le Prince de Mantoüe s'en retournerent aüfli pour difpofer la recep- 
tion qu'ils deuoient faire à S. A. qui leur vouloit mener la Princeffe fa Fille, & 
comme le Prince fut reuenu pour la prendre auecle Duc fon Beau-Pere,le Cardi- 
nal Aldobrandin qui deuoit aflifteraux Nopces,ayant eftéretenuen chemin par 
les neiges, ne pÜt arriuer à Turin que quinze iours aprés la ceremonie.S.A.auer: 
tie de {à venuë, & qu'il menoit auec {oy le Cardinal deS. Cefarée fon Neueu, 
leur fut au rencontre à vn quart de lieuë de Turin auec le Prince Cardinal , le 


! Prince Thomas ,le Duc de Nemours tout le Clergé & toute la Nobleffe de la 


Cas regala le Cardinal Aldobrandin à Mirefleur, où il luy fit vn feftin ma- 
& : He | 

gnifique leruy à neufbalets: Apres le feitin fe fit vn combat de 8.Caualiers & plu- 
fleurs autres magnificences. Pendant 
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Pendant ces refoüyflances , le Comte de Garinara reuint de Francé, 
& rapporta au Duc l'accueil qu'il auoit reçeu, l'eftime quele Roy faifoit 
de la perfonne, du courage & du merite de Son Altefe & la paflion quefa 
Majefté auoit qu'il y eut entre eux à l'auenir vne amitié plus folide que 
par le pafé : Ce qui donna tant de ioye & de fatisfaction ay Duc, qu'il 
je depefcha au Roy le Colonel Gafpard Purpurat Gentil-homme Piémontois, 
5 En qui il auoit beaucoup de confiance , pour defcouurir les plus profon- 
\ des pensées de fon Cœur à Sa Majeflé. L'inftruétion de Purpurat con- 
. tenoit de propofer au Roy /4 conqueste du Duché de Milan , à laquelle 
5 Son Altefe offroit de contribuer toutes [es forces &) de luy donner les moyens 
pour la rendre infaillible , à condition qu'apres que le Roy Sen [éroit re 
° du maiftre il relächeroït au Dac la Breffe , Buge) ; V alromey ,; Gex ex 
Gencue &) luy ayderoit à prendre le Comté de Bourgogne : Que Ji le Roy ne 
cUowloit pas rompre ouvertement auèc l'Effagne , Son Alle fe contenteroit 
d'estre affistée à couvert de Sa Majefié ; &r fe chargeroit de l'entreprife ; comme 
cffant affeurée qu'il n'y auoit pont de Prince en Italie qui voulut prendre les 
Armes pour Soppoler à ce deffein : Que [ les Venitiens en entroient en ialou- 
fe ; on les appaiféroit en leur abandonnant tout ce qu eff am dela de la 5- 
mere d'Adde ; &* qu'en l'un € l'autre de ces cas , le Duc “ouloit effre cer- 
tain du mariage de Madame auec le Prince de Piemont ; ou d'ne des 
Princefes fes Filles auec le Daufn : Que fi le Roy ne vouloit Sengarer à 
cette guerre , foie pour la faire de [on chef, Joit pour fauorifer les armes 
de Son Alrefe ,elle le Jupplioit de reprendre le Marquifat de Saluces fayuant le 
commun cueu de tous les Princes d'Italie ; & de luy rendre la Breffe & auvres 
Z pays efchangés 3 Purpurat eut Audiance fecrette. Le Roy luy repondit , qu'il 
\ receuoit de bon cœur fes propolitions , loioit le courage de ‘Son Alkefle , efimoit 
fort Jon amitié , & les moyens qu'elle anoit pour efre ile à [es amys, 
embraffoit fes offres , pour luy faire connoifire que Sa Mujefié affétion- 
… noit la grandew @ la profperité de la Maifon de Sanoÿe ; non pour 
Jon interefl particulier » mai feulememt pour rendre leur “min auf 
ef cle à l'an quà l'autre ; co confentoit am Mariage dé Madame 
auec le Prince de Piemont ; apres toutesfois que Son Alrfe fe férêit declarée dé 
Party de France : Que le Duc auroit mis hors de fes Eflats tous lès Efpagnols » chaf. 
sé de fa Cour les penfionnaires d'Efpagne ; &* declaré a fa Majefié les imteligences 
quil avoit an Duché de Milan, © l'affeurance qu'il auoit de l'intention dés Princes 
| d'lialie. Cetteaffaire ainfi ébauchée , Purpurat retourna en Piémont fort 
| fatisfait de fon voyage: Le Duc nele fut pas moins de la bonne difpofition 
cn laquelle eftoit le Roy, pour l'execution d'vn deffein fi Illuftre. 
À mefme temps que ce Prince meditoit cette grande enitreprifé auec Sa 
_ Majefté:, pour fe ivanger des injures receuës des Efpagnols ; il en projet- 
| toitvneautrebeaucoup pluséloignée ; maishon moins glorieufe, puis quel 
| lcaboutiffoit à ofter à des Barbares vne couronne qu'ils auoient arrachée à 
| es Predeceffeurs : Le Royaume de Chypre ayant efté vfurpé par faques Ba- 
| ftard de Lezignan fur le Roy Louys ; & la Reyne Charlotte : Les Venitiens 
| ainfi que nous auonsdit , s'en/accommoderent fous pretexte d'vné Do: 
| nation que leur fit Caterine Cornare Vefue du Baftard:, mais Selini Em- 
| percur des Turcs s'en empara fur eux l'an mil cinq cens feprante deux: Par 
| cettedernicre inuafon les Cypriots furent reduits fous vne dure feruitude;'e fi 
| maltraittés par les Turcs qu'ilschercherent tous les moyens pours'én déliurer: 
Le Duc-qui n'auoit que de hautes pensées & quiapres la Paix de Lyor ne 
pouuoit demeurer les bras croisés , fic deffein de recouurer ce Royau- 
M6; & enuoya en Chypre vn Rhodien nommé François Accidas 
HHHHkh pour 
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pour faire conneiftre à l'Archeuefque de Chypre & fps k pañion Des 
ue SAauoit de rentrer dans fon heritage; Accidas fit le voyage lan x 601. des. 
fucbien reçeu de l'Archeuefque de Chypre, pañla en Ierufalem, RER PU 
Je fecrer au Patriarche , & negotia fi bien qu il laifa les a eC pr de 
refolus de fecoüer leioug Turquefque ; & de reconnoäftre e Duc pour leur É- à 
Roy.Ily auoi encore en ce temps-là en Chypre, 3 5.mil Chreftiens, Accidas 1e 
de retouren Piemontraconta fon voyage auDuc, & luy figura cette entreprife 
aysée par le peu de foin que les Turcs apportoient à la conferuation des Piâces 
de ce Royaume & par la hayne mortelle que ces peuplesauoient contre eux: 
S.A.affeurée de leur refolution y renuoya Accidas en habit de Pelerin,auéc des 
paifeports pour le S.Sepulchre ; ilne treuua point de changement aux efprits, 
qui au lieu de fe refroidir auoyent augmenté leur auerfion contre cesBarbares, 
par l'Efperance que l’on leur auoit donné de Les pouuoir exterminer : Etquoÿ 
ue du commencement il n'y eut que les principaux deChypre,à quicetteen- 
treprife eut efté confiée ;neantmoins il n'y eut pas vn Chreftien tant foir peu, 
côliderable,qui auec le remps n'eut part au fecret;parle moyen desconfeflions, 
toute autre forte de communication eftant capable de faire entrer le Bafcha 
deChypre cn ombrage.La chofe ainfi mefnagée,la refolution fut prife de tuer 
tous les. Turcs vn iour de Dimanche à l'heure que l'on chanteroir à l'Eglife 
Gloria in excelfis;pourueu qu'à l'inftant de cette execution;il parut dans l'Ifle 3. 
ou 4006.foldars de la part de $. A .auec des hommes decommandement, pour 
garder les forterefles aux dépens du Pays. Accidas rauy de cette bonne ape 
tion retourna en Piemont & coniuta le Duc de ne pas laiffer perdre vne fi belle 
occafon:Mais l'Eftat des affaires de S.A.ne luy ayant pas permis de s'en preua- 
loir , elle fe contenta d'y enuoyer Imbert de Saluces,de la Mante Cheualier de 
Malrhe en habit déguisé,pour maintenir ces peuples dans cette refolution. 
Ainfi les chofes demeurerentenfeuelies dans le filence iufqu'à l'an 160 8.qué 
les Cypriots & leur Archeuefque croyants que le Duc les eut oublié, où mé- L 
prisé leurs offres,enuoyerent à S.A.Viétorio Zebetho auec des Lettres des ha- depu 
bitans de Nicofie Capitale de Chypre, par lefquelles ils l'exhortoyent comme to 
ancien Seig.de ce Royaume,de les deliurer de je Tirannie des Turcs : Zebetho où 
eut audiance à Montdeuis,& fut reñuoyé chargé de prefents,accôpagné d'yn à 
Religieux appellé leP.Syluain, par quile Duc efcriuit à ceux de Nicofie, &à 
l’Archeuefque deChypre qu'il feroit partir prompremét leCheualier Philiberc 
Prouana & quelques autres Capitaines , auec des Trouppes pourexécuter ce | 
que l'onfouhaittoit de luy. Zebetho porteur de cette bonne nouuelle , l'a di 
uulga auec vn peud'indifcretion,ce qui caufa vne efmeute à Nicofie entreles M 
Chreftiens &les Turcs, laquelle fut appaisée. Cependant Chriftodolo Arche: 
uefque deChypre &Leonce Euelque de Paphe apprehendans que l'imparien- 
cedesCypriots nefeconuertit en defefpoir, depefcherent au Duc Zacharie Si- 
lanas Gentil-homme Cypriot ; puis l'Euefque de Croye, pour prefler l'enuoy 443] 
des Trouppes que Son Alreffe leur auoit fait cfperer:Silanas portoit le plan de 
Famagoufte que l'onfe promettoic de prendre dans dix ioursimais tant d’allées | 
& de venües donnerent foupçon au Grand Seigneur, de forte qu'il comman- | 
da-au Bafcha de Chypre de fe faifr de l'Archeucfque comme le princis. | 
Pal Autheur des mouuements dont Chypreeftoit menacéicér ordre nefur pas 
tenu fecret où futmalexecuté ; car l’Archeucfque fe fauvade Nicofie. 
À cette nouuelle les Cypriots prirent les armes & {e mirent en campagne 
&cfaute de fecours leurs efforts furent inutilles :l'Archeucfque apres auoir de- 


2 
meuré longtemps dans des montagnes {ur les auenuës de Strigonie , 8 
d'Albanie, en attandant des no 


SA. &des defordres 


muelles de Chypre donna aduis de {à retraitre 
CS 4 . 
arriués en Chypre par vne Lettre dartée à Onegofti 
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< Peur cflayer de porter ce Prince à pouffer l'entreprife , mais il n'eftoit plus 
temps;D ailleurs le Duc l'ayant communiqué à fon Confeil,on iugea que S.A. 
k deuoit employer {es armes plus vtilement, parce que quand par les moyens 
| qui auoient efté proposés , la conquefte de ce Royaume fe fut rencontrée fa- 
: cile, comme les apparences y eftoient, la dépence extraordinaire À laquelle 
ce Prince s'engagcoit pour conferuerce Royaume contre vn fi puiflantenne- 
my, l'en deuoit deftourner:Ce ne fut pourtät pas fans déplaifir que ce genereux 
© Prince fe vid contraint d'abandonner vn fi noble deffeinitant il auoit de paf 
fon pour les grandes chofes.il en reseut vn autre non moins fenfible, preique 
. enmefmetemps,de l'execution qui fe fit à Geneue, de Louys de Combourfier 
Seig.du Terrail Gentil-hom me François,qui auoit fait vne entreprife pour fur- 
: prendre cette Ville auec des batteaux chargés de bois, qui deuoient defcendre 
depuis Euian & Tonon parle Lac,dans lefquels il propoloit de faire cacher des 
gens armés pour fe {aifir de la porte de Riue & y faire entrer des Trouppes, 
que l'on eut fait venir fécrettement des Villes du Voyfinage. 
: Ainftous cesdeffcins manquants à S.A.elletourna entierement fes pensées 
: du cofté de France, pour continuer les ouuertures que le Cardinal de Ioyeufe 
& le Colonel Purpurat auoient faites, dont les auantages eftoient plus cer- 
tains.Guillaume-François de Chabod Seig.de Iacob qui exerçoit la charge de 
Gouuerneur de Sauoye,fut dépelché en France en qualité d'Ambaffideur ex- 
traordinaire;& afin quefon voyage ne donnât point d'ôbrage aux Efpagnols, 
le Duc prit pretexte que c'eftoit pour coplimenter le Roy für la naiflance d’yn 
3-Fils & pour remercier S.M.de lenuoy qu'elle auoit fait en Piemont de Vau- 
celas > pour fe refioüir auec S.A.des mariages des 2. Infantes. Ce qui obligea 
encores plus le Duc de preffer cette Ambañade, fut l’aduis qu'il eut d'Efpagne 
que Dom Pedro de Tolede Ambaff du Roy Catholiq.en Allemagne, auoit or- 
dre de fon Maitre de paffer à Paris,pour propofer au Roy 2.mariages;l'vn de 
la Fille Aifnée de France auec le Prince d'Efpag.& l’autre de l'Infante d'Efpagne 
| auec le Daufn;foit que la chofe eut ainf efté refolüe au Coneil d’'Efpagne,foit 
que ce ne fut que pour trauerfer le voyage de lacob:Dom Pedro arriua à Paris 
| vniour deuant que lacob:mais il ne put point empefcher fa negotiation;la- 
| cob propofa donc le mariage du Prince de Piemont auec Elizabeth de France, 
| le Roy y consétit:Facob demanda pour la dot la Brefle, Bugey , Valromey & 
| Gex,& que S.M.renonçit àla protectio de Geneuc;maisle Roy ne voulut con- 
| ftituer que la mefine dot qui auoit eftc donnée À Marguerite de France Efpou- 
| { d'Emanucl-Philibert:lacob mitencore en auät la guerre côtre les Efpagnols, 
| ceque le Roy ne voulut côclurre qu'apres le mariage accôply, & ainfi réuoya 
| acoben Piemont,où fe rédit le 3.de NouébreBullion Céfeiller d'Eftatde SM. 
| pour confirmer 2 S.A. tout ce qui auoit efté promis à facob , & pour offrir a 
| Prince Philibert vne penfion de x so0o.liures,celle de 60000. liures au Prince 
| Cardinal & vne de 4 vingt mil liures au Prince Thomas;pour recompenfer en 
quelque façon S.A.des auantages qu'elle tiroit du Roy d'Efpagne,qui luy £e- 
roient indubitablementretranchés, dés que l'alliance de France & de Sauoye 
feroit publiée.Ces offres , camme témoignages de la bonne volonté du Roy, 
furent acceptés > & S.A. promit de donner pouuoir au Duc de Nemours, aw 
| Marquis de Lullins à Iacob & à Purpurat , d'aller pafer le Contraët de maria- 
| ge ; fur l'affeurance duquel la guerre fut refolüe contre l'Efpagne. 

Le Roy prenoit le pretexte de fon armement , pour aflifter l'Eleéteur Pala- 
tin & les autres Princes d'Allemagne, qui auoient intereft au recouurement de 
Tuilliers,& auoit projetté d’yalleren perfonneauec vne puiffantearmée, com- 
posée de quarante mille hommes de pied François , de dix mille Suyffes & de 

10000.Cheuaux auec cinquante pieces de Canon.Les Venitiens & les Grifons 
HHHHh 2 auoient 
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deux millecheuaux ; outre vingt mil 
ue Lefdiguieres deuoit mener en —— 


auoient promis de faire irruption de le 
fien auec douze mil hommes de pied & 


ed & trois mille cheuaux dl 
lé de Lieutenant General de S. M. fous les ordres du Duc , & par Atos 
cette confideration Lefdiguieres fat fait Marefchal de France : Il s'aboucha en wene 
fuite auec S.Aà Bruzol le 2 1.d’Auril delan 1610. pour fe refoudre fur les pre- ie 
faire. Les Efpagnols allarmés des Ambafades de Ia-%# 


paratifs qu'ilsauoient à c mbaf 
cob , de la depuration de Bullion , de laconference auec Lefdiguicres ; & des sue 
ele foi Fes errë SA: 
grandes leaées que faifoit le Duc ,offrirent au Gomte de Verrüe , que Son A 


amoit enuoyé fon Ambafñladeur en Efpagne à mefme temps que Jacob en 1610 
France, l'vne des Infantes pour le Prince de Piemont, l’'Admirauté d'Efpagne 
our le Prince Philibert, & l'Archeuefché de Seuille ou celle de Montreal en 
Sicile pourle Prince Cardinal, ce qui pourtant ne fut pas capable de faire la 
moindreimpreflion farPefprit du Due, Ù 

Mais commele Roy eftoit fur le point d'executer ce grand deffein ; dont E. 
lesextraordinaires appareils donnoient dela terreur au Pays- Bas & à l'Italie, 1 
ë] fat malhcureufement & proditoirement affaffiné À Parisle 14. de May; & ue: 
par cette deplorable moit, le Duc fe vid éloigné defes efperances, exposé à 1610 

a haynedes Efpagnols , &cfur le point de voir la guerre en {on Pays. Car, en- 
core que les delleins du Roy ne fuffent pas connus au Confeil d'Efpagne, 
& que l'armement de S.A.fe püt excufer fur le voyfinage du Dauphiné où 
le Marefchal de Lefdiguieres auoit des Trouppes ; neantmoins le Comte de 
Fuentes craignant que le Royne voulut porter la guerre au Milanez , auoit 
mis force Soldats fur pied , dont il menaçoit les Eftats de S. À. & lAmbaffa- 
deur d'Efpagne refident à Turin pour premier témoignage de la deffance de 
fon Maiftre demanda au Duc les Trouppes d'Efpagne qui eftoient à fon fer- 

À 5 EN mn A7: 

uice ; ce que S. À. luy refufa , iufqu'à ce qu'il en eut Lettres de Sa Majefté Ca- 
tholique. 3 

Et de peur qu'en vne fibizarre coniondure, les Efpagnols n'entrepriflent 
quelquechofe fur le Piemont, le Duc enuoya Chambuys à Lefdiguieres pour 
faire approcher fes Trouppes de la frontiere, afin de s'en feruirauec plus de fa 
cilité, preuoyance qui mit les Efpagnols dans la retenüe : D'ailleurs, le Pape 
& les Princes d'Italie apprehendans vne nouuelle euerre firent de grandes ins 
ftances aupres du Roy d'Efpagne pour l'obliger à defarmer. Marie de Medicis 
Regente de France, y trauailla aufli de foncofté , ne voulant pas fignaler le 
commencement de fa Regence par vne guerre ; de forte que par ces confides 
rations tous les gens de guerre quieftoient au Milanez &en Piemont furent 
licentiés & le pretextedela guerre leué, 

Aprez la mort d'Henry I V.lesRoys d'Efpagne , d'Angleterre & de Dan 
nemarch, l'Archiduc Albert , la Republiquede Yenife le Duc de Lorraine 
& les Eftats des Prouinces vnies,ayans enuoyédes Ambaflideurs en Franco 
tant pour s'afiger du decez de ce grand Prince, que pour £ réjouyr auec le 
nouueau Roy Louys X III. de fon aduenement à la Couronne, le Duc ne} 
voulue pas faire ce compliment par Jacob fon Ambafladeur ordinaire) 
refident en France ; mais , il dépécha expreflément pour ce fujet Claude 
de Chabod fon Fils Scigneur de la Dragonniere ( puis Comte & Mar 5 
quis de fain& Maurice } en qualité d'Ambaffadeur extraordinaire , qui a A} 
riua à Paris au mois de Septembre , & fut bien reçeu de leurs Majeftés ; de ol 
forte qu'il y auoit apparence d'vne parfaite vnion & intelligence entre la cl 
France & la Sauoye ; mais vne chofe qui arriua peu detemps aprez faillit àla | 
Ms . que l'Efpagnol eut congedié l'armée du Milanez ,le Ducfe | 

ntenta de faire pañler la fienne en Sauoye pour feruir contre ceux de | 

note Dé Gencue 
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Geneue ; eftimant que l'occafion en eftoit fauorable , parce que depuis la Paix 
de fainé lulienils auoient négligé d'entretenir leurs fortifications & de re- 
. nouueller leurs bleds. 
Sur ce bruit plufieurs perfonnes d'entreprife & d'execution fe rendirent au-- 
pres de S. A. croyans d'eftre employés; entrautres Corbouzon de la Maifon 
: de Montgommery Gentil-homme Normand & le Capitaine Gauchercelebre 
en l'Hiftoire: Ceux de la Religion pretenduë reformée s'intereflants bien 
auanten la conferuation de cette place,la Nouë, Bethune , Arnaud & quel: 
ques autres Gentils-hommes François fe jetterent dedans , auec eénuiron deux 
mil hommes. La Reyne Regente écriuit à Bellegarde Gouuerneur de Bour- 
+ gogne & à Halincourt Gouuerneur de Lyon, de prendre garde à la demarche 
des Sauoyfiens ; & à mefme temps depécha à S. À. Iaubert Comte de Barraut, 
pour fçauoir la caufe du fejour de fes Trouppes en Sauoye : Le Duc repartit, 
| Qu'il ne s'informoit iamais powrquey les Princes æopfins mettoient des gens de 
 gueïte fur pied dans leurs Eftars , eflant libre à chacun de faire chez Joy ce quil 
. day plaiff: Neantmoins pour témoigner à Sa Majeflé Le resheël qu'il buy æouloi 
: rendre , il declaroit que [on dejjein n'efloit que de refablir les Eucques de Gene- 
ue @ de Laufanne dans leurs Sieges. La Reyne n'ayant pas efté fatisfaite de 
cette réponce, puis que cela ne fe pouuoit fans faire la guerre aux Geneuois & 
aux Bernois ,enuoyaen Piemont la Varenne , dont le voyage n'auança rien: 
Lefdiguicres fut plus heureux en fes perfuafions , car ayant reprefenté au Duc 
| les inconueniens & les malheurs que cette entreprife pouuoit faire naiftre, 
ayant la France pour ennemie s'il faifoit la guerre à {es Alliés & en vu 
temps que S. A. nef pouuoit rien promettre des Efpagnols , le Duc defar- 
ma: Et comme les Efpagnols le rechercherent de faire vne nouuelle confe- 
| deration aueceux pour le détacher des interefts de la France, Lefdiguieres 8 
 Bullion par ordre de la Reyne s’'aboucherent auec le Duc à Suze le 14. de 
| Nouembre & tirerent de luy de plus fortes affeurances de fon affection au par- 
ty du Roy. 
Ainf l'Efpagnol & le Duc ayant mis bas les Armes , & le grand deffein 
. d'Henry I V.s'eftant éuanoüy l'Italie fe vid dans vn profond repos : mais la 
mort de François de Gonzague Duc de Mantoüe & de Montferratne permit 
pas qu’il fut de longue durée : Ce Prince auoit épousé Margucrite Infante de 
| Sauoye, & n'auoit eü d'elle qu'vn Filsnommé Louys deccdé au berceau, & 
| vne Filleappellée Marie. S. A. à cette nouuelle fit partir Le Prince de Piemont 
| en pote pour vifiter cette Princefle & pour la confoler en cette affli&ion; & 
| peu de iours apres y enuoya Bernardin Parpailla Comte de la Baftie en qualité 
| d’Ambaffadeur refident aupres d'elle. Cét accident auoit partagé la Cour dé 
| Mantoüe; ceux qui croyoient que la Princeffe Marie deuoit fucceder à cét 
LEftat au Duc François fon Pere , en reconnoifloient déf-ja la Ducheffe Mar- 
| guerite pour Regente : Les autres fe declaroient pour Ferdinand Cardinal de 
| Mantoüe Oncle du Defunét qui eftoit à Rome : Et parce que les meilleurs 
| Politiques jugeoient bien que S. A. qui auoit des pretentions fur le Duché de 
| Montferrat fe preuaudroit de cette conion@ure pour les faire valoir , en fou- 
| fenant celles de fa Fille & de {a petite Fille , on projettoit déf-ja le mariage du 
| Cardinal auec la Ducheffe Marguerite fa 8elle-Sœur , dont le Comte de la 
| Baftie fit les premieres ouuertures à la Duchefle. 
Hercules Marlian Gentil-homme Mantuan que le Cardinal auoit depé- 
ché à Turin aupres de S, A: pourlafleurer que ce changement arriué en fa 
: Maifon , n'altereroit point l'vnion qui deuoit eftre entre Jeurs Eftats , en fit la 
| propofition au Duc, auec offre en confideration de cetre alliance de luy don- 
ner cinq Villes dependantes du Montferrat enclauées dans lé Piemont. Le 
ÿ HHHHh 3 Cardinal 
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Cardinal luftinian amy de Ferdinand , preuoyant les defordres que cauferoit 
en Italie & en la Maifon de Mantouë le mort du Duc François ; l'exhortoit à 
ce mariage, & s'eftoit déf-ia afleuré aupres du Pape Paul V. dela Difpence: 
Maïs le Comtede ChieppiChefdu Conteil du Cardinal de Mantouë traucrfa 
cette negotiation , & le fit aller à Mantouë pour difhper tous les partys qui fe 
formoient & pour rabbattre l'authorité dela Duchefle; neantmoins ce Prin- 
ce refufa de prendre le Titre de Duc, parce que l'on auoit opinion que la Du- 
cheffe fat enceinte, tellement qu'elle fignoit toutes les Lettres & les Pa- 
tentes. 

Le Prince de Piemont eftoit encore à Mantouë quand le Cardinal y arriuas 
cetteentreueué ne fut que de complimens & de ciuilités, mn à que le 
Cardinal temporifoit , le Duc,qui auoit de grands deffeins, fe preparoit à la 
guerte, ayant enuoyé à Milan Guy Aldobrandin Comte de fainét George 
(lvndes principaux Seigneurs du Montferrat qui s’eftoit donné à luy ) pour 
difpofer Dom Jean de Mandozze Marquis de Ynoyofà Gouuerneur de Mi- 
lan à fauorifer {es armes: Le Cardinal qui en eut le vent commença de fe ré. 
uciller, &écriuità Rome, en France, en Efpagne , à Venize & à Florence, 
pour s’'affeurer d'vn fecours s'il eftoit attaqué. Cependant il fit conduire la 
Ducheffe auec la Princeffle Marie au Chafteau de Goito par le Marquis Iule 
Cefar de Malefpine fous pretexte qu'il n’eftoit pas de labien-feance , Qu'ume 
ieune &) belle V'efue demeurat en con mefine logis ; autc celuy que lon publioit deuoir 
etre fon fécond Mary; mais ce fut en effcét pour l'éloigner de la Cour,& pour 
£ preparer à vn refus fi S. A. la demandoit , ce que l'éuenement iuftifa : car 
ceux que le Cardinal luy-laiffa pourla feruir eftoient pluftoft fes Gardes que 
fes Domeftiques. 

En ce mefme temps arriuerent à Mantouë le Comte François Martinen-\s4 
© gue & le Comte de Luzerne de la part de S. A. pour prier le Cardinal de Juy en 
rendre la Ducheñle & Fille & la Princefle Marie : Le foupçon de la sroflefe de 
de la Mere feruit d’excufe au Cardinal pour ne donner ny l'vne ny l'autre , larfafe 
Fille ne pouuant aller en Piemont fans la Mere. Antoine de Leue Prince d’Af si 
coly que le Marquis d'Ynoyofi auoit enuoyé à Mantouë pour complimen- deM 
ter le Cardinal , jugeant que ee refus piqueroit S. A. & la porteroit à la guer- = 
re, s'aboucha auec le Prince de Piemont & auec le Cardinal pour cherchenDi£ 
quelque expedient qui pütpreuenir ce malheur: Ilreprefenta toutes les con-4# 
fiderations Qui desoient deslourner le Cardinal de rompre auec S. A. Prince belk-ail 
queux > puilfant : Que l'Empereur ny leRoy d'Espagne w'esloient pas disposés à Li 
la guerre : Que le [écours qu'il attendoit de France eSoit incertain : Que le Duc eftoit 
armè. luy dépourneu de toutes chofes neceffaires pour refifter : Que le refus de ren 
dreaw Duc fa Fille er fa petite Fille le feroit refoudre à réueiller {es anciennes pre 
tentions fur le Aontferrat ; &r que comme le mariage du Duc Franços en auoit at-il 
reflé la pourfuitte une feconde alliance auec fa Vefse y feruiroit d'obffacle per: | 
petuel, € le féroit jouyr de [es Eftars en paix : Que Sil ne pounoit [e refoudre a 
cela ; il ne pousoit honsrablement refofer à S. A. de luy reunoyer la Duchefle €) la 
Princefle Marie ,ow de les faire conduire à Milan comme en depoft entre les mainsh, 
du Roy d'Espagne leur Oncle. | 

Le Comte Martinengue qui auoitaccompagné le Prince de Piemont en 
cette conference, prit la parole ,appuya le difcours du Princed’Afcoly, 8 
s'attacha principalement propoferle mariage, à condition que l'on feroit 
raifon à. A, des droits qu'elle auoit fur le Montferrat , fans quoy il nega 
croyoit pas que le Duc en pât goufter la propofition. Le Cardinal repar-cei 
tit, Que Jon intention n'eftoit pas de rompre auec S. A. Que sil efloit attaqué il 4 
croyoit que fes amys. ne l’abandonneroient point : Qu'il ne pounoit conféntir que la 
Duchifle 
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Duchefe fa Belle-Sœur fortis de Jés Eflats infqu'à ce que l'on fat certain de [a 
groffelle : Que pour la Princeffe Marie Ja Niece , ilne fouffriroit jamais qu'elle Lay 


fat ofiée > Pretendant d'en auoir la tutelle > l'éducation : Que pour le Mariage pro- 
post -il dy auoit point de repugnance ; pourueu que La chofé fe ft auec honneur fans l'o- 
bliger à démembrer fon E flat; chefe qui luy ferait honteufe ; parce que Jes ennemys au- 
roient fijet de dire que l'an luy auoit fair acheter one Ferme ; outre qu'il fouhaittoir que 
cela fe fit auec l'agrécment du Roy d'E fpagne, é> qu'un des Princes de auoye eSpou- 
sat Eleonor de Gonzague [a Sœur, a laquelle il donneroit cent mil efcus de dot. Dont 
le Prince de Piemont ne fut pas fatisfait. 
Apres cetteconference il parut grande difpofition à vn accommodement 
4 entre le Duc & le Cardinal, pour la conclufion duquel le Comte Martinen. 
W- guc fit de grands efforts; mais les plusconfidents du Cardinal l'en détour- 
A nerent, & porterent ce Prince à recourir à l'Em pereur pour auoir la tutelle de 
- laPrincefle Marie , afin d’auoir vn pretexte plus fpecieux de la retenir dont 
18e $. A. fut fi indignée qu'elle rappella le Prince de Piemont. Neantmoinsle 
Prince d’Afcoly & le Comte Martinengue demeurés à Mantoïüe continue- 
3: rentleurs follicitations aupres du Cardinal pour le refoudre à enuoyer la Du- 
chefle & la Princefle à Milan ou à Modene aupres de lInfante Ifabelle de Sa- 
uoye Princefle de Modene ; & comine ils ne pûrent rien gagner fur fon ef. 
prit, le Duc renuoya le Prince de Piemont à Mantoïüe au mois de Mars pour 
ramener la Duchefle Marguerite , au cas que le Cardinal ne voulut pas con- 
fentir qu’elle & fa Fille allaffent à Modene, où Son Altefe les aymoit mieux 
qu'à Milan, reconnoiffant que les Efpagnols par le moyen de ce depoft fe 
vouloient rendre Arbitres Souuerains du different. Le Prince en fitinftance 
aupres du Cardinal, qui pour s'en excufer n'allegua autre raifon ;que le refus 
que le Duc de Modene auoît fait au Marquis de Ynoyofa de l'agréer, crai- 
gnant que cela ne le commit auec le Princefon Beau-Frere ,; ou auec le Car- 
dinal fonamy & fon voyfin, outre l'exaéte fujetion à laquelle il s'engagcoit 
pour la garde de ces deuxPrincefles ; promettant que fion ÿ pouuoit faire 
condefcendre le Duc de Modene , il n'y apporteroit aucune repugnance de 
fa part. 
_— Ainfle Prince dePiemont partit de Mantoüe & emmena la Duchefle à 
%. Milan , laiflantla Princeffe Marie à Goito où elle eftoit eftroitement gardée. 
5 Comme il fut à Mila, le Marquis de Ynoyofa ne treuua pas à propos qu'il paf 
sat outre , efperant de difpofer le Duc de Modene au depoft de ces deux Prin- 
. cefles, ce qu'il obtint, ce Duc luyayant enuoyé vne Declaration parécrit, par 
' laquelle il promettoità Sa Majefté Catholique , £n parole de Prince de rece- 
soir la Duchefe Marguerite & la Princefe Marie chez Joy : De ne point Laffrir 
& quelles [ortifent de la Ville de Modene que pour efre rendues au Cardinal de 
c: «Afantoïe , ou & qui il en ordonneroit € dans l'eflendie de fes Eflats. Le Marquis 
1 de Ynoyofa ayant cette afleurance ,crût la chofe faire ; & dépefcha à l'in- 
» ftantau Cardinal de Mantoüe Dom Diego Marquis de Leyua pour le prier 
d’y confentir ; maisil le refufa 8 enuoya au Prince de Piemont & au Marquis 
* de Ynoyofa Gregoire Carbonel Euefque de Diocefarée Abbé de fainte Bar- 
be de Mantoüe pour s'enexcufer. Ses raifonsou pluftoft fes pretextes furent: 
… Que l'Empereur luy ayant donné la tutelle de [a Nicce ; il n'en pouvoir confier La 
| garde à cn autre : Que la Ducheffe de Ferrare [a Tante &? le Prince Vincens fon 
| Frere n'y cvouloient pas confentir ; € que le Duc de }Modene v'ayant Pas voue 
| accepter le depôt en on temps quil y effoit porté , il me Sy féntoit plus oblive. Cet- 
| te Ambaffade fut mal reçeuedu Prince & du Marquis, qui ne pouuoient di- 
| gerer que le Cardinal eut manqué de parole; le Prince luy en témoigna fon 
| reffentiment par vne Lettre, & mena la Ducheflefà Sœur à Vercel où eftoit 
S. 
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S. A. qui les attendo 
de fa negotiation : & enuoya l'Euefqu 1 
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re vneaurretentatiule » & celuy-cy de Mantouë retourna à Milan ,d où le 


Marquis le fit pañler iufqu'à Vercel : Mais auancerent rie 
de. le rare eftantaffeuré quela Ducheffe Marguerite n eftoir point 


enceinte,s'opin 


mai fortir de Mantouë , @ ne pretemdoit pas par l'accommodement des Droits que 
la Maifon de Sauoye auoit [ur le Montferrat > de donner chofe quelconque de l'E- 
flat ,@ qu fut tant foit peu de confequence ; excepté deux où trois Bourgades de- 
“mantelées à comme Cafhllor € Vulpian. S. A. luy repartit , Que puis qW'on la 
traittoit de cette forte, elle chercheroit les moyens d'en auoir raifon. L'Euefque non- 
obltant cela ne laiffoit pas de preffer le Mariage du Cardinal Duc & de 
la Duchefle Marguerite ; & Son Altefle infiftoit toufiours au depoft dela 
Princefle Marie, & qu'on luy fic juftice de fes pretenfions fur le Mont- 
ferrat. : : É ; 

De forte que dans “ette contrarieté , l'Euefque de Diocefarée fut conge- 
dié le 22. d'Auril, & le Ducindigné de ce qu'on luy auoit fi long-temps detc- 
nu f Filleà Mantouë : Qu'on tenoit fa petite Fille prifonniere à Goito: 


Die A 
uc le Cardinal Duc luy auoit manqué de parole, & ne luy vouloit rien re- 


lâcher du Montferrat pour affoupir leurs anciennes difficultés , donna {es or- 
dresaux trouppes qu'il auoit autour de Vercel, composées de 4000. hommes 
choifis, pour entrer ce iour mefne dans leMontferrat. Son Alteffe y allaen 
afin. perfonne accompagnée du Prince de Piemont & du Prince Thomas fes Fils, 
Capriats, du Comte de fainét George & d'autres Gentils-hommes Piemontois. Le 
free . Capitaine Alexandre Gucrin Gouuerneur de Querafque deuoit affreger 
di Momf, Albe, &le Comte de Verrüe attaquer Montealue : Le Duc n’auoit que 
fix cents hommes auec foy & quelques Compagnies de cheuaux legers & 
des petards ; auec cét equipage il £e rendit à l'aube du jour aux portes de 
Trin ,lvne des principales Villes du Montferrat. Le Commandeur de 
la Motte menoir les Petardiers ; fouftenu de trois cents Prouençaux , com- 
mandés par le Comte de Rouilliafque. Le premier petard appliqué au ra- 
teau l'abbatit s mais comme le Commandeur de la Morte vouloit faire 
ioüer le fecond pour faire fauter la Porte , les Habitans réueillés au premier 
bruit fe mirent {ur les murailles 8 tirerent quelques moufquetades , dont le 
Commandeur de la Motte & les Barons d'Hermance & de Tornon furent 
blefsés. 

Le Duc voyant fon deffein manqué , forma lefiege & fit battre la place à 
coups de canon qu'il auoit fait venir de Vercel. Le Comte Ardizzin Faa Gou- 
uerneur de Trin n'auoit l'aiffé dans la place que le Capitaine Bechefin fon 
Lieutenant, qui fe treuua furpris ne s'attendant pas à va fiege en vntemps 
que tous les Sujets du Cardinal Duc de Mantoüe croyoient fon mariage in- 
faillible auec la Ducheffe Marguerite : 1l demanda pourtant des hommes à 
Palazuol , Fontanet & Liuorno lieux voyfins de Trin , qui furent deffaits par 
le Commandeur de la Motte : Charles Roffi Gentil-homme Parmefan de la 
Maifon des Comtes de Saint Second Gouuerneur de Cazal, y enuoya 1800. 
hommes de pied conduits par Vincent Guazzo Gentil-homme Montferrin. 
Honufrio Muti Baron Romain quicommandoit la Caualerie de S. A. ayant 
appris leur marche les chargea fi à propos qu'il les tailla en pieces, & n'en püt 
entrer dans la place que cent cinquante; les autres furent tués ou contraints 
de fe fauuer à Moran. Cét échec eftonna fi fort ceux de Trin, que Bechefin 
ayant demande à parlementer auce le Comte de faindt George & le Marquis 

de 
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de Garés fe rendit le 3. iourdu fige. Le Chatellard Gentil-homme Saioy* 
fien y mourutde fes bleffures, & Voyan Enfeigne de Rouillafque y fur blef. 
sé ; fon Altefley Jaifla pour Gouuerneurle Cheualierdela Mante Lieutenant 
Gencralde fa Caualerie , & parce qué cette Placé inetint quetrois iours, & 
que S.A. yeftoit én perfonne auec les Princes Vi£tor-Amé & Thomas fes En- 
fans, on fitce Diftique: 
| Tina dies, Trinum ,trino fab Prinicipé cepir. 
| Quid mirum à nunquid Mars ibitrinus erat. 
{7 Ce mefine iour le Duc fitattaquer le Chafteau de Gabianofürle Pau;qui ne fi 
1 point de refiftance. 
| D'autre cofté Guerin Gouucrheur de Queralque fe prefenta deuant Albele Pois: 
| vingtroifiéme d'Auril : LeBaron deChevron , Alinges , la Barre & Manuel SH 
| quicommandoient l'Infanterie Sauoyfienne , petarderent la porte du Taner, 117088 
_ Camille Taffin, lean Menton , Bernardin Vacca & lean Marc Arbaud Capi- 
| taines Piemontois, y entrerentparefcalade, Siluio Via: apiraine de Cheuaux 
ji legers du Cardinal Duc Gouuernéut de Dian, quife treuua là par. hazard ; fe 
‘ ietta auec quelques Soldats dans le Chafteau; où il fit vne honorable capitu- 
ation : De là Guerin mena fes trouppes à Dian(où Caftellon commandoiten 
l'abfence de Syluio Via ) qui fut pris fans coup ferir. | 
Le Comte de Verruë ne s'aquitta pas fi heureufemeñt dé cé que le Duc luÿ Pefériaus 
|| auoir commande; car ayant affemblé dans Aft deux mil hommes de pied & 3. fe 
| cens cheuaux, il en partit le mefme iour que fon Altefte alla à Trin pour fur- 
| prendre Montcalue: Le Comtede Monticello & le Baron de Card, Iérofme 
1 Permenuto, & Iean-Baptifte Negro Comte dé faint Front Ingenieur de fon 
| Alceffe menoient la Caualerie, Monafterol Pafcal , Bunio_& Malabaila l'In- 
À fantcrie le Cheualier de Redortiers Gentil-homme Prouençal, Le Marquis 
de Caluxe Fils du Conite de Verrüe, Euangelifte Tofti& Pierre Gairéceurent 
ordre de donnerles premiers, Redortiers fit iouér le petard ; où Charles Afina: 
À ri & le Tofti furent blefGés ;la Ville fut d'abord prife & pillée ; mais le Cha- 
} ftcau fe deffendit opiniaftrement, dont Cofpin éltoit Gouuerneut , le Comté 
de Verrüe fit venir du Canon d’Aft pour drefferles batteries ; mais parce que 
} ce fiege tiroit à la longue ; Le Duc y enuoya le Comte defaint George & 
| rappella le Comte de Verrüe : Cependant les Montferrins ne paroifloienc 
{point au fecours de cette place; iln'y eutquele Cheualier Odtane de Riuära 
dela Maifon des Comtes. de Valpergue Gounerneur du Pont dé Sture, qui y 
| ietta 200. hommes parlà lacheté des Alleinans, qui n'eurent pas afsés de 
refolution pour s'oppofer à fon pañlage ; mais cela n'empefcha pas qué 
Cofpin de l'aduis du Capitaine Guillaume Carretto ne capitulât le neufuié- 
me de May , à l'exemple de ces trois Villes ; les autres places fe rendirent 
| à fon Alrefle , & fes Trouppes coururent tout le haut Montferrat , en telle 
forte qu'il n'y reftoit plus que Cazal & le Pont de Sture , qui ne luy 
obcïflent. 6 ; 
| Le DucdeMantoüe eftonné de cette houuelle, efcriuit au Marquis d'Y- 
| noyofa, aux Venitiens & au Grand Duc de Floretice pour eftre fecouru : Tra- 
jan Guifcardi fon Ambaffadeuren France en fit de grandes inftances auprés 
| de la Regente, & obtint des Ordres de fa Majefté à Lefdiguiers de pañleren 
| Piemont auec vne armée : Le Marquis d'Ynojofa marry que le Cardinal 
1 
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Duc eut demandé la protection des Francois, & qu'il fe fut deffié decelle de 
{on Maiftre ; luy fit dire qu'il s'employeroit de bon cœur pour faire vn accom- 
| modement entre fon Altefle & luy, & que fi le Duc y refftoir, il luy declare= 
| roit la guerre , mais fi les François pañloient les Alpes, pour feruir Mäntoüe, 
| il fe tourneroit du cofté de Sauoye. 
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Cependantfon Alteife, pouriuftifier fes armes publia vn Manifefte 3 par — 
lequel elle  plaignit , De ce que contre toutes les Lois du monde on auoit de. h 
nie la Tutelle @ l'Education de la Princefe Marie à la Duchefe Marguerite [a es. 
Mire ; du procedé du Cardinal Duc ; de Jon manquement de parolle du peu de 
conte qu'il auoit tenu de luy faire raifon de fes iufies pretentions fur le Montferrar, 
qui luy appartenoit comme denol à la Maïfon de Sauoye du chef d'Toland de Mont- 


Chap errae ; laquelle à defaut dela ligne malculine des Paleologues auoit fuccedé à 


dupremier 


Liure. 
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cét Eflars outre que Ce cas arriuant le Montferrat luy auoit fé promis par Jon mar 
riage auec Aymon Comte de Sanoye : D'ailleurs par la Tranfaëtion du vingtfeptief 
me de lanier mil quatre cens trente cinq » toutes les Terres de deca le Pak ,&r delà 
la Kiviere du Taner auoient esté cedées &o* delaif$ees au Comte de Sauoye: Que Son Al 
tee auoit encore droit de demander le payement de la dot de Blanche de Montfèrrat 
Duchefe de Sanoye laquelle auec les interefts efcheus reuenoit à plus de fept cens 
mille ducats , fouffenant par ces confiderations qu'il avoit eflc contraint de pren- 
dre les armes , fapphant le Pape ; l'Empereur & le Roy d'E ifpagne ; d'approuver 
fon procedé , qu ne tendoit ga proreger une pauure Vefie afligee , €) vne Pu- 
pile feparée de [a Mere, @) arecouurer ce qui auoit cffe rufurpe Jur fes Predeceeurs. 
Le Cardinal Duc publia auffi va manifefte de fon cofté, où il effayoit d'ex- 
cufer ce que l'on luy imputoit , & à refpondre aux Droits que Son Alteffe 
auoit fur Le Montferrat , pour l'eftabliffement defquels le Duc fit faire plu- 
fieursconfültations par Balbe , Pobel , Purpurat , Caqueran, Menoch, Ponte, 
Baguazafque, Bellon & par le Prefident Faürefameux lurifconfulte du Sie- 
cle; voulant parlà monftrer qu’elle ne fondoit pas tant fes pretentions fur les 
armes , comme {ur la raifon. 

Les François de leur cofté, fe preparoient pour fecourir le Duc de Man- = 
toüe ,ce qui obliga Son Alreffe de faire de nouuelles Leuées d'Infanterie & de noi 
Caualerie en Sauoye , iufqu'à neuf mil hommes par Sigifmond d'Eft Marquis il 
de Lans Lieutenant general deçà les Monts, pour fe tenir fur les Frontieres de d 
France ; l'Infanterie eftoit commandée parles Barons de la Vald'Ifere , de la © | 
Baftie,de S.George & de S.Michel,& la Caualerie parles Marquis de la Cham- M 
bre, d'Aix & de Verfoy , & par Hermance, la Serra, Aiguebelle, Chafteau- 
fort , Treyuerney , & la Dragonniere ; outre vne Compagnie d’Arquebufiers 
à cheual fous le Capitaine Brottier. Le Duc de Mantoïe de fon cofté enuoya se 
le Prince Vincent fon Frere au Montferrat , fit ietter mil hommes danse 
Cazal,&allaen perfonne à Milan pour refoudre le Marquis de Ynoy ofa à a 
fe declarer de fon party >fuyuant les afleurances que l'on luy en auoit donnéesqé 
d'Efpagne: Le Marquis qui attendoir des ordres plus exprés de fa Majefté Ca-toi 
tholique , confentit feulement queles Compagnies de Genfdarmes Milanois 
de Gonza & du Comte de faint Second, feruiffent le Duc Ferdinand au Mont: | 
ferrat, accorda paffage à fes Trouppespar l’Eftat de Milan, & enuoya cinq 
cens Efpagnols au Pont de Sture : les V enitiens luy prefterent de l’argent pour | 
payer la Garnifon de Cazal, dont $. A. indignée , congedia leur Ambaffadeurl 
refident à Turin. # | 

Les Montferrins ayants ramafsés leurs Trouppes fe logerent à Stropiandi) 
entre Cazal & Vercel, & à Caftagnol dependant du Côté d’Af : Le Capitaine 
Mazzet voulut furprendre Palazuol,mais il fut repoufsé;Alfonfe Guerrier Me 
ftre de Camp General de l'Infanterie du Duc de Mantotie fe Rifie de Monte 


de Milan, qui is pô so] 
crneur de Milan, qui ne vouloit point que les François 
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euffent aucun pretexte de faire la guerre en Italie ; auffi le Confeil d'Efpagne 

qui auoit deffein de proteger le Duc de Mantoüe, en retardoit l’execution par 

cete confideration , ne voulant pas partagerla gloire de cette ation auec la 

France , fans l'afliftance de laquelle les Efpagnols difoient que ce Prince pou- 

uoit efperer d’eftre auantageufementafifté de $. M. Catholique. 

Le Duc qui connoifloit bien la politique des Efpagnols, faifoit tous fes 

efforts pour augmenter leurialoufie, & ne manquoit pas de publier en la Cour 

d'Efpagne, les preparatifs que faifoientles Ducs de Longueville & de Mayen- 

ne , & le Marefchal de Lefdiguieres, pour fecourir le Duc de Mantoüe, fans 

oublier l'intereft que fa Majefté Catholique auoit de fauorifer la caufe de fon 

Altefle, & celle de la Ducheffe Marguerite fa Niece: Cependant le Duc ne 
|. laiffoit pas decontinuër fes Conqueftes dans le Montferrat , ayant fait aflieger 
Xi. Nice de la Paille l'vnziéme de May, par le Comte de fainét George , qui fuc 
le bleféaux approches dela place ; & auec luy Odon de RoëreCapitamne detrois 
| cens cheuaux , Manfroy de Caftillon Gentil-homme Milanois en eftoit Gou- Pafésins 
S. uerneur, quien fit fortir le Capitaine Syluio Via auec cinq cens hommes de Lie 
À pied, & cinquante cheuaux , pour y faire entrer des viures mais ilfut defair °° 

parles Sauoyfiens,& contraint defe retirer à Aqui. Cette perte pourtant ne di: 

minüa point le courage des afficgés,ny du commandant quife deffendit coura- 

geufement:Le Duc pour faciliter ce fiege eftoit venu de Turin à Albe, le Prin- 

ce Vincent & le Duc dede Neuers à Aqui, pour fecourir les afliegés; ce fiege 

fut fort opiniaftré , & quoy qu'il arriuat tous Les iours de nouuelles forces au 

Camp, entre autres la Compagnie des Cuirafliers de la garde du Duc ,com- 

mandée par Lauro Cefar Ponte Seigneur de Scarnafñx , & deux Regiments 

d'Infanterie l'vn de Sauoyfiens, & l'autre de Camille Tafin , & quelques mili- 

ces du Montdeuis fous les Capitaines Antoine Vignabene, & André Fauzon; 
1— lesaficoés toutesfois témognoient toûjours vne granderefolution. 

On preparoit cependant en France vn puiffant fecours pour le Duc de ijig de 
Mantoüe dont on fit trois Corps ; l'vn de douze mil hommes de pied & de Leïdiguie: 
ace douze censcheuaux commandés parle Marefchal de Lefdiguieres, l'autre de 
fi. quatre mille Fantafins & de quatre cens cheuaux par leDuc de Guyfe & le 

e_ furpluspar Bellegarde Grand Eleuyer de France, pour attaquer les Eftats de 
[., Son Alreffe parleBugey à mefme temps que Lefdiguieres ÿ entretoit par le 
!  Daufiné. L'Empereur s'intereflant aufh en la querelle da Duc deMantoüe 
ace enuoya à fon À. François de Gonzague Prince de Caftillon pour le perfuader à 
4 defarmer & à fouffrir que les differends qu'il auoit auec la Maifon de 
|A Mantoüe fuffent terminés par vne voye plus douce, que celle des armes: 
D'autre cofté, le Pape Paul cinquiéme luy dépefcha Innocent Maxime Euef- 

ue deBertinoro Vicelegat dé Ferrare en qualité de Nonce extraordinaires 
(3. pour l'exhorter à ne point troubler la Paix d'Italie. Le Marquis de Ynoÿofa 
L— preuoyantque s'ilnefe haftoit de fecourirle Duc de Mantoüe, le Pape, J'Em- 
4 pereur & les Françoisfe donneroient la gloire de luy auoir conferué fes Eftats, 
ln refolut apres beaucoupde remifes de mettre vne Armée en campagne com» 
Im. posée de quatre mil hommes de pied Efpagnols & de fixcens Cheuaux , dont 
NT il donnala conduite À Antoine de Leüé Prince d'Afcoly.qui le vingtdeuxiéme 


hrs 


Capriaté: 


t 


du dumois de May ioigni celle du Prince Vincent & du Duc de Neuers à Berga- 


pu mafque. £ 
ln Le Duc voyant que tant de fâcheux obftacles , fe prefentoient à fes 


nt. deffeins : Qu'il auroït bien tôt für les bras l'Empereur & les Roys de 

115 France & d'Efpagne ; que le Duc de Florence leuoit des trouppes pour 

we le Duc de Mantoüe , pour lequel les Venitiens s'eftoient dé-ja declarés: Capa 
| 4 Que le Pape feroir irrité contre luy , s'iln’efcoutoit les propofitions d'vn . 
lice. DNIANTAEe accommodement 


O4 


accommodement, refolut de leuer le fiege de Nice :le Comte de Verruë en 
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porta l'ordre au Comte de fainct George, & enuoya le Comte de Calozze auec' 


le Secretaire du Prince de Caftillon au Prince d'Afcoly pour luy dire, Que s. 
cA. n'ayant pas cri que le Roy d'Espagne voulut affifier le Duc de Mantoïe en cette 
guerrecontre luy ; qui avoit cét auantage d'efire Beau-Frere de Sa Majefté Catholique, 
il auoit pris les armes pour auoir raifon du Duc de Mantoïe; mais puifque celles du 
Roy d'Espagne efloient preparées contre luy ,l feroit retirer [es trouppes d'autour de 
Nice , par le feul repeët qu'il cvonloit rendre à Sa Majefté Cathélique, &* non par la 
crainte des armes de Mantoïe. Le Prince d'Afcoly fur cette ouuerturecomman- 
da à Barnabé Barbo Meftre de Camp Milanois de s'aboucher auec les Com- 
tes de Verruë & de fain@ George & de les affeurer , Qse »’ayant ordre du Roy fon 
Moaifire que de fécourir Nice , il n'attaueroit point les trouppes du Duc, fielles le- 
soient le fiege. Ainfi les deux Armées eftans en prefence & preftes à donner ba- 
taille, le Comte de fainét George fe retira à Caftellane à quatre milles de Ni- 
ce, & les trois Princes entrerent à Nice pour fe difpofer au fiege d'Albe. Les 
Mantoüans murmurerent fort de ce que le Prince d'Afcoly n’auoit pas voulu 
combattre , & prenoient leur prerexte de ce que les Sauoyfiens,nonobftant les 
prepofitions faites de leuer le fiege;auoient redoublé la batterie de Nice : mais 
il n’y voulut iarmais confentir, difant : Qwil w'auoit charge que de fecourir Nice, 


non pas de combattre. 


Or quoy que le Duc eut quitté le ficge de Nice, la guerre ne laiffa pas de 
continuer au Montferrat ; & S. A. ayant ramafsé quelques Trouppes venués 
du Marquifar de Saluces & de Lans, deux cents cheuaux conduits par S. Ma- 
drin Prouençal, & deux Regiments d'Infanterie , l'vn du Bron des Adrets, 
‘ l'autre de Valefans , enuoya le Prince de Piemont en Efpagne pour rendre rai- 

fon defon procedé. A mefme temps le Cheualier de Riuara Gouuerneur du 
Pont de Sture entreprit de reprendre le Chafteau de Gabiano , mais le Comte 
de S. George lerepoufla; Montegoio qui s’eftoit fouleué , fut repris parles Co- 
lonels Tafin & Permenuto, afhftés de Pierre Garreto Seigneur de Ferrere & 
de Virgilio Pagani, Montemagno, Vignal & Caforfo (lefquels au bruit de 
la venuë des Efpagnols à Nice auoient aufli chafsé les Sanoyfiens ) fu- 
rent forcés de fe rèndre au Comte de S.George : Le Chafteau de Vefima & 


Moran qui refufoient de payer la contribution au Commandeur de la Mante 


Gouuerneur de Trin,furent faccagés & brûlés. En fuite le noftres £ faifirent 
de Coffan , des. Eftienne & de beaucoup de lieux des Vallées de Tinelle & de 
Belbo. Le Baron des Adrets affiegea S.Damien:les Mantoüans recouurerent 
Altare proche de Saone, & apres auoir tenté Canelliinutilement par le Mar- 
quis lule Cefar de Malefpine & par le Marquis de Grana de la Maifon de 


Carretto, fe contenterent de prendre Alice, Moafca & Cameran. 


Le Duc de Ne 


uers aucc quelques Genrils-hommes François (entre lefquels 


eftoient le Marquis de Nangis, le Baron de Rabat, le Vidame de Normandie, 


Anchi & Verpel) 


dontfe voulant vanger fur Canelli qu'il fit atraquer à l'aube du iour;ilen fut d 


chafséauec perte 


R 


fit vne entreprife fur Courtemille , laquelle fut découuerte, 


des fiens & de deux pieces de campagne : Les Sauoyfiens 


A : 3 
apres cêt auantage fe rendirent maiftres de Grana & de Caftagnol: Odon de 
oËre eut ordre defortifier Montcalue & Pagani, reprit Altare fur les Man- 


toüans k Le Baron des Adrets preffoit fort fainé& Damien, & le Baron Muti 
auec # hommes de pied & fix cents cheuaux entra au territoire de Cazal 
pour y faire le degaft. Le fecours que le Grand Duc de Florence avoit deftiné 


pour | 


e Duc dé Mantoüe eftoit en chemin, & n’auoit efté retardé que parce 


quele Pape luÿ auoit refusé le paflage fur les Terres de l'Eglife , de forte qu'il 
auoit efté contraint de le demander au Duc de Modene qui en faifoit diff- 


culré 


Conti 
nuatié 
e 
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culté à caufe de fon alliance auec la Maifon de Sauoye : D'autre cofté Mayne 
Seigneur du Bourg-Lefpinafle Gentil-homme François fauançoit auec fon 
Regiment de deux mil hommes de pied par ordre dela Reyne Regente: 
I  Voylà l'eftat auquel cfoient les affaires de S. A. & du Duc de Mantoüe, 
ï ce quidonnoit à parler aux plus raffinés ; car ceux qui portoient les interefts 
du Mantoïüan s'eftonnoient que le Marquis de Ynoyofa qui témoignoit ou- 
d- uertement d’auoir commandement de $a Majefté Catholique de le prote- 
. ger, fe fut contenté de faire leuer le ficge de Nice , & qu'il fouffrit les nouuel- 
+ les conqueftes de $. A. fur le Montferrat auec des maux & des hoftilités ex- 
\'° craordinaires , fans s’en remuer, quoy quele Prince d’Afcoly eut vne armée 
fur pied , mais on fut bien toft éclaircy dece myftere ; car Le fujet du rempori- 
fement des Efpagnols procedoit de la jaloufie qu'ils auoient de ce que le Duc 
de Mantouë s'atrendoit à la protection de France & du fejour que le Duc de 
Neuers faifoic a Montferrat. 
Encffit , le Marquis de Ynoyofaayant appris la marche de du Bourg: 
Lefpinalfe, & qu'il prenoit fon chemin par mer, écriuit à ceux quicomman- 
doient les Galeres Éfpagnoles de Naples & de Sicile d'aller fur la Cofte de 
Gennes , pour arrefter tous les François qui viendroient au Montferrat , me- 
naçant de faire tailler en pieces tous ceux qu'il rencontreroit dans l'eftat de 
Milan , & d'arrefter le fecours du Duc de Florence en chemin; & quelques 
remonftrances que le Duc de Mantouë luy en pût faire, il luy declara qu'il 
n'y feroit autre chofe s'il ne renoncoit à la protcétion de France : Ce 
Prince fe trouua fort embarrafsé , car d'vn cofté refufant le fecours des Fran- 
çois, illes auoit pourennemys, & s'aflujctifloit aux Efpagnols ; & demeu- 
rant en l'eftat où il eftoit, il voyoit le Montferrat perdu ; parce que S. À. ne 
| manqueroit pas de fe préualoir de l’ombrage des Efpagnols fans le confen- 
tement defquels les Trouppes de Florence luy eftoient inutiles, 

Ainfi combattu de diuerfes confiderations , il ayma mieux fe jetter éntre 
k les bras du Marquis de Ynoyofa , & le reconnoïftre pour fon Liberateur (puis 


| 
| 
} 


la declaré , en attendant des afliftances ou éloignées ,ou incertainess Le Mar- 
F “a de Ynoyofa l'ayant reduit au poiñét où il le fouhaittoit , ft mine de 
|. faire deux attaques à mefmetemps, l'vne à Trin, & l'autre à Vercel: le Due 
qui ne manquoit pas de bons aduis,ayant appris cette intrigue & ne fe iugeant 
pas affes fort pour refifter aux forces preparées contre luy, éon{entit aux pro- 
pofitions d'accommodement que luy frentle Nonce du Pape, le Prince de 
Caitillon & Dom François de Padillias enuoyé du Marquis de Ynoyofa, 
dont S. A. donna des affeurances par le Comte Louys Griuel qui alla de fa part 
à Milan. 
Hz  Lesarticles de cette Paix pôrtoient, Que le Duc à la femonce du Pape s € 
lix pour fatisfaire à l'intention de l'Empereur &* du Koy d'Espagne ; remestroit dans 
à fix tours toutes les Places qwil auoit pri fes au Zontferi at 3 entre les mains du 
Me Prince de Caffllon Depuré de l'Empereur , € du Prince d Afcoly Deputé du !.ay 
l d'Espagne, pour eftre rendus par eux am Duc de Mantoïe : Cependant que tou 
tes hofftlirés cefferotent de part € d'autre : Que les deux Ducs ne pourroient pre 
tendre les dommages causés par la guerre : Que les Sujets de l'an on de l'autre 
Duc qu auroient fuiuy le party contraire ; ue feroient point inqietés on moleftés 
| ven leurs perfonnes ou en leurs biens: Qu'on mos apres la reftittion faite par 
| Son Alrefe des places du Montférrat ; la Princefie Marie luy Jeroit rendu pour 
| la remettre quinze jours apres à la Duchelie Mérgucrite Ja Mere; &) finalement 
| que l'on traitteroit amiablement de tous les differens ‘qui eftoient entre ces deux 
Princes. 


TRS Cette. 


qu'il n'eftoit pas en eftat de s'en pouuoir pañer) que de lauoir por ennemy- 


Pofénitis 


Pagani: 


Poffeuin. 


Capriata, 


LA A Poffeuin. 


} Capriata. 
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Gerte Paix publiée , le Comte de Verruë & le Prefident Viualda par ordre Ex 
de S:A.remirent Trin & lesautres places du Montferrat aux Princes de Ca- ca 
ftillon & d’Afcoly le 27. de Tuin: Le Baron des Adrets qui eftoit fur le poinct ‘ei 
de prendre fainét Damien fut obligé de leuer Le ficge ;les Trouppes que le 563 
Duc de Guyle auoit en Proaence furent licentices > & le Grand Efcuyer 
Bellegarde qui eftoit venu auec d autres forces iufqu au Pont de Grefin s'en 
retourna, & l’armée d'Efpagne s'alla rafraifchir dans le Montferrat. É. 
En cetemps-là fe tint vne Diette à Ratisbonne > où S. A. enuoya le Mar- Dieu 

uis de Lullins pour informer Sa Majefté Impcriale & tous les Princes M 
d'Allemagne des refpeéts qu'il auoit rendus aux commandemens de lEm- 14 
pereur, & du defir qu'il auoit de viure en paix aucc le Duc de Manroüe; 
pourueu que le Traitté qui venoit d'eltre fair fut executé de bonne foy : Ce- 

endant le Duc ne defarma point, le Marquis de Ynoyofa le prefloit fort de 
congedier les Trouppes de Sauoye & du Comté de Nice’, & luy enuoya à cét 
effet François de Padillias à AR, pour reprefenter à $. A. que parla retraitte 
du Duc de Guyfe & de Bellegarde elles eftoient inutiles ; & routesfois le Mar- 
quis ne faifoit pas cela pour faire plaiür aux François j mais pour {e guerir du 
foupçon qu'il auoit que le Duc ne vouiut faire paller {es Trouppes en Pie- 
mont : Le voyage de Padillias fat inutile, carauant qu'il eut abordé S. A. tou- 
tes ces Trouppesfe treuuerent licentiées; & fielles ne l'euffent cité, il eft cer- 
tainque le Duc les eut fait fubfter , fur le peu d'apparence qu'il y auoit que 
la Paix dût tenir: Car, contre vndes articles du Traitté , le Duc de Mantoüe 
ordonna au Senat de Montferrat de faire le procez au Comte Guy de faindt 
George comme rebelle ; ce qui fut pourfuiuy auec tant de precipitation & 
derigueur qu'en peu de iours il fuc A ds à mort , fes biens confifqués & 
donnés ou vendus à diuerfes perfonnes dé cette Cour. Les mefmes luges 
condamnerent aufli plufeurs Gentils-hommes du Montferrat qui auoient 
füiuy où fauorisé le party de S. A. & s'en prirent encore à tous les Gentils- 
hommes de Piemont qui auoient des Terres dans le Montferrat : Entre le£ 
quelsine fürent pas oubliés ny épargnés , Philibert-Gerard Scaglia Comte de 
Verruë , Augufte-Manfroy Scaglia fon Fils Marquis de Caluxe , François- 
Amedée Falet Seigneur de Mclaz , Alfonfe Bufca Comte deNuyuille, Fran- 
gois Spinola Marquis de Garés, François Boëtto Comte de Cuni & au- 
tres. : 

Outre cela, Alfonfe Pimentel fut à Mantoné de la part de Sa Majefté Ca- = 
tholique pour demander la Princeffe Marie, dont le Duc Ferdinand s’excu- Mi 
fa , àcaufe qu’elle eftoitmalade ;& parce que l'Empereur luyen aÿänt donné Bin 
latutele & l'education, ilne pouuoitconfentir qu’elle forit de fes Eftats:Le LA 
Marquis d'Ynoyofa qui auoit enuoyé Pimentel ,faifoit entendre à S. A. que | 
l'on ne demandoit cette Princefle que pour la luy rendre conformément au 
Traitté; maisileftoit debonse intelligence auec le Ducde Mantouë , & {ça 
uoitbien que lon la luy refuferoit; aufile Marquis n'en fit:plus d'inftance & 
Pritfon pretexte fur ce que la Reyne de France auoic prié de Duc de Man- 
toué de laluy conficr;comme plus proche Parente quele Roy d'Efpagne : Pie: 
mentel eut encore chargede folliciter Le pardon des condamnés , & pour 
tant ce fut fans effet. | 

Aïnfile Duc voyarit que les Efpagnols auec lefquels il auoit procedé fin-51| 
cerement , n'vfoient que de rufes & de fouppleifes ‘pour fauorifer (les inten-mt 
tiotis du Ducde Mantouë , quine {e mettoit point en deuoir d'executer le el 
Traitté de Paix: Que le Prince de Piemont i'anoit pas cfté reçen ny conf Efl 
deré en Efpagne comme fa naiflance le luy deuoit faire efperer : Qu'il n’a 
uoit pas eü le credit de voir le Prince Philibert fon Frere quis'eftoitretiréfans | 
employ | 


| 
| 


4 


De la Royale Maifon de Sauoye. 807 


émploy au Port de fainéte Marie à l'extremité d'Efpagne : Que Sa Majefté 
Catholique s’eftoit declarée ouuertement pourla protection de Mantouë, & 
ne vouloit point que lesarticles dela Paix fuffent executés, que S. A. eut 
entierement defarmé ; confiderant d ailleurs que l'on ne luy payoit point les 
foixante mil cfcus de penfion qui luy eftoient deüs tous les ans für l'Eftar de 
Milan , ny les quarante-huiét mil elcus de rente ailignés fur la Doüane de 
Naples, pour la dot de l'Infante Caterine fon Efpoufe , dont les arrérages 
cftoient deüs de plufieurs années, refolut de rompre auec l'Efpagne & dere- 
commencer la guerte au Montferrat. 

Maisauant que delentreprendre ouuertement, S. A. crût qu'il eftoit à 
propos de faire connoiftre à la France & aux Venitiens le peril que couroit 
l'Italie par la trop grande foûmiflion que le Duc de Mantoué rendoit aux 
Efpagnols; qui fous pretexte de protection & de fecours prenoient le che- 
min de fe rendre Maiftres du Montferrat; ou du moins de reduire ce Prince 
en tel eftar qu'il feroit bien ayfe , pour ne fe pas ruiner aupres d'eux , d'en 
. recompence ducofté de Cremone ou ailleurs , chofe defirée il y à 

ong-temps par le Confeil d'Efpagne , à fin d’auoir le paffage libre de Gennes 
à Milan : Ét de vray les foupçons deS. A. eftoient fort iuftes ; car à mefme 
temps que les Sauoyfiens fortirent de Trin,le Prince d'Afcoly y mit garni- 
fon Efpagnole ; de forte que cette place fembloit anoir efté pluftoft remife au 
Marquis de Ynoyofa , que renduë au Duc de Mantoué. D'ailleurs , toutes 
les Trouppes du Roy d'Efpagne leuées pour le fecours de ce Prince contre S. 
A. eftoient en quartier d'hyuer au Montferrat: L'Euefché de Cazal auoit efté 
procurée par le Duc de Mantouë à Scipion Pafcal Sujet du Roy d’Efpagne, 
Dont Alfonfe d'Aualos Éfpagnol d'origine & de party ,auoit le Gouuerne- 
ment du Montferrat, 

Ces confiderations obligerent S. A. d'écrire au Marefchal de Lefdiguieres 
parle Colonel Alant , & d'enuoyer Gabaleon en France pour negotier vne 
eftroitte vnion auec la Reyne Regente à fin de s'oppofer à l'ambition du pin, de 
Roy d'Efpagne , qui par l'enuahifflement du Montferrat preparoit de nou- Léfäig: 
uelles chaifnes à la liberté des Princes d'Italie : Il fr aufli valoir toutes ces 
confiderations aupres des Venitiens; & comme il en attendoit le fuccez , le 
Prince de Piemont reuinc d'Efpagne mal fatisfait de cette Cour; car prenant Capriars. 
congé de Sa Majefté Catholique, elle le voulut charger d'vne depéche is. À. 
lur laquelle il refufa , fçachant qu'elle n'eftoit pas conforme aux intentions du 
|: Duc: En effet, le Roy d'Efpagne mandoit à. À. de defarmer ; Jans condition, 

k. de ne rien faire au preiudice du Due de Mantoïe , ny de Jes Eftars de remettre 
au ingement de l'Empereur la decifion de leurs differens : Qw'il donnat en maria- 
ge fa Fille la Duchefe Margucrite an Duc de Mantoïe ; qui en confideration de 

cette alliance pardonneroit à fes Sujets rebelles , menaçant S. 4. de luy faire la 

guerre ; fi elle ne vouloit pas confentir à ces propofitions, Cette depéche fut de- 

puis apportée au Duc par vn Courrier, dont il fut fenfiblement offencé , fe 

voyant éloigné de l'appuy qu'il efperoit d'Efpagne : Dés lors il n'y eut plus de 

commerce entre les Piemontois & les Montferrins; & le Duc pour commen- 
|- cer à témoigner fon mal talent, fit rompre les leuées & les digues du Taner, Pofénir. 
bi pour fabmerger la Ville d'Albe& fon voyfnage :Il ft encore deftourner la 

Riuiere de Doyre , à fin qu'elle n'arrousat plus les campagnes & les prai- 

l'É ries de Salugia; de Liuorne , de Bianzan, de Fontanet & autres lieux de de- 
| çà le Pausce qui caufa des dommages irreparables aux Montferrins , quelques #5 

foins qu'ils priffent pour les reparer.Ces petites aigreurs farent fuyuies de quel- i 

ques courfes des Piemontois {ur le Montferrat , qui font les Auantcoureurs 

ordinaires de la guerre : Le Comte de S. George qui auoit perdu tout fon bien 
pour 
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pour les interefts de S. A. & qui ne demandoit que les occafons de fe vanger 


du Duc de Mantouë, attaqua fouuent pendant l'hyuer les garnifons d'Albe & 
de Nice pour les atirer à quelque combat. 


François-Annibal d'Eftrée Marquis de Cœuures Ambafadeur de France = 


É ? N : ne 5 
aux Princes d'Italie ,reuenoit en ce temps-là de Venize , & pañla a Turin, 


auec ordre de difpofer S. A. à quelque accommodementauec le Duc de Man- Car 
touë : il creuua ce Prince mal edifié des Efpagnols , qui neantmoins confentit es 


que le Marquisen cherchât les expediens , & que Sauelly Nonce dû Pape 
allât à Mantouë , aymant mieux que la France eut l'honneur d'auoir terminé 
ce different que l'Efpagne: Mais le Marquis de Ynoyofa ayant éuenté cette 
negotiation la troubla à Mantouëé,& demanda à S. A. réponce de Ja de- 
péche de fon Maiftre:Le Duc declara , Qwil ne defarmeroit point que les 
Espagnols wen fifent de mefme: Qu'il wentreprendioit rien fur le  Momférrat, 
pouruen que l’on luy tint parolle de tout ce qu'on luy auoit promis : Qu'il ne pou- 
uoit fe foémestre an sagement de l'Empereur pour les pretentions qu'il anvit con- 
tre 2 Duc de Mantoïe ; parce quil eloit fupeël ; mais que l'on choifiroit des 
Ginys communs pour en esfre les luges ,qui porteroient la qualité de Deputés de 
/) "Ernpereur : Que pour le mariage proposé , S. A. treunoit fort eftrange que Sa 

geste Catholique la voulut contraindre à marier [æ Fille à Jon ennemy ; auant 
que leurs querelles foffent cvuidées. Les raifons du Duc furent fi preflantes , que 
le Marquis de Ynoyofa ne les pouuant fürmonter, s'attacha toufiours au 
defarmement ;neantmoins pour témoigner en quelque façon que le Roy 
d'Efpagne fouhaittoit vn ajuftement entre ces deux Princes, il propofa qu'ils 
enuoyaffent des lurifconfultes à Milan pour examiner les droits & les preten- 
tions de la Maifon de Sauoye fur le Montferrat; ce qui fut fait., mais fans au- 
cun fruict. 

Ainfi toutes chofes fe difpofoient à vne nouuelle guerre , dont les pre- 
textes eftoient differents : car celuy des Efpagnols eftoit la proteétion 
du Montferrat , le repos d'Italie, & la feurté de l'Eftat de Milan. Le Duc 
de fon cofté vouloit l’execution des chofes qui luy auoient efté promi- 
fes au temps qu'il remit aux Princes de Caftillon & d’Afcoly les places 
qu'il auoit conquifes au Montferrat, dont les Efpagnols eftoient les ga- 
rents. D'ailleurs il auoit grañd intereft de fe maintenir dans l'indepen- 
dance, puis qu'il eftoit Souuerain dans fes Eftats ; car , quoy que le Roy 
d'Efpagne fut plus puiflant que luy ;il n'auoit pas neantmoins l'authorité de 
luycommander. 

Et comme le Duc ne s'offençoit point des grandes leuées que Sa Ma- 
jefté Catholique faifoit à Naples & au Milanoïs ; auf croyoit-il qu'elle 
ne deuoit point fe formalifer que Son Altefle pour la conferuation de fes 
Eftats eut des Trouppes {ur pied dans le Piemont ; & ceftoit bien aflez 
pour leuer les foupçons que les Efpagnols auoient, que le Duc s'en vou- 
lat feruir pour attaquer le Montferrat, qu'il eut fait offre de defarmer à 
mefme temps que le Gouuerneur de Milan ; Son Altefle ayant autant de 
lujet de fe deffier des Elpaonols qu'euxen pouuoient auoir d'elle. Les Efpa- 
gnols cependant ne pouuoient point digerer cette genereufe refiftance du 
Duc, & publioient que les voulant obliger à defarmer conjointement, 
il offençoit Sa Majefté Catholique ; & parce qu'il ne vouloit pas fouf 
frir leur brauade , ils difoient qu'il vouloit aller du pair auec leur Müiftre. 
Tellement que la protection du Montferrat ne fut pas la caufe de cette {e- 
conde ouerre, mais ce fut vn poinét d'honneur. 


ae 
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Sur ces apparences de rupture, le Duc enuoyades ordresau Marquis de 
Lans pour faire des leuéesen Sauoye , à fin deles ioindre à celles que le Ma- 
refchal de Lefdiguieres faifoit en Daufiné pour le feruice de fon Alteffe ; car , 
quoy qu’en France la Reyne fut entierement portéeaaflifter le Duc de Man- 

| toué fon Neueu , neantmoins les Princes , & le Conféil crurent qu'il y alloit 
| de l'intereft de l'Eftat de fecourir fon Alteffe en cette occafion, & d’arrelter 
l'ambition des Efpagnols , qui furent blafmés de tous les Politiques d'en 
auoir fi mal vsé auec ce Prince, apres tant de refpedts , & de deferences qu'il 
auoit rendues à fa Majefté Catholique. Auffi n’y eut-il point de Prince en ita- 
lie qui ne condemnaft le procedé des Efpagnols ,; nonobftant le tempera- 


ment que le Confeil d'Efpagne y er ; car pour fe defcharger de la hay- 


ne que cette guerre commencée fur de fi mauuais fondement leur atti- 

roit,le Marquis de Ynojofa fit declaration Qw'encore qu'il eut ordre du Roy 
| d'Efpagne , d'attaquer le Piemout , toutesfois il n'entendoit point de retenir les 
| places quil y prendroit que imfqu'a ce que le Duc cut defarmé. Ce qui aigrit 
| encore mieux l'efprit de fon Alteffe , & la porta à remuer toutesles Puiflan- 
| ces de l'Europe pour les intereffer en fa querelle ; mais ce qui l'offençale 
| plus fut vne lettre que le Duc de Lerme cfcrinoit au Marquis de Yno- 
|; jofa , par laquelle il mandoit , Que le Duc deuoit deffarmer ; &7 au cas qu'il 
lee voulut obeir l'Efpagnol dit Cafo que no obedefca s que l'on entrat à main 
| armée dans le Piemont ; à fin de luy faire connoifire comme il luy eftoit impor- 
| cant d'executer les volontés du Roy , les Ministres duquel effoient mal [atisfaies 
| de tant de difficultés , > de refiftances ; 
| Cette lettre ayant efté publiée par le Marquis , ietta fon Alteffe dans 
| les dernieres extremités , indignée que le Duc de Lerme le traitaft en 
| fujet & auec mefpris , aufli diloit elle que le #o obedefca du Duc de Ler- 
| me luy auoit mis les armes à la main ; mais auant que de fe mettre en 
| campagne; ce Prince fit vn Manifefte contenant {es plaintes du proce- 
|: dé iniurieux , & imperieux des Efpagnols, proteftant de ne rien entre- 
k prendre fur les Eftats de fa Majefté Catholique qu'en fe deffendant. Le 
| Gouuerneur de Milan fuiuant les ordres qu'il auoit du Confeil d'Efpagne, 
| partit de Milan le vingtiéme d’Aouft auec vne armée de vingt mil hom- 

mes de pied, & de {eize cents cheuaux , & s’arrefta à Candie , d'où il 
| efcriuit à Dom Louys Gaetan Ambaffadeur d'Efpagne à Turin de faire 
| vn dernier effort auprés de fon Alteffe pour l'obliger à defarmer ; le Prince 
5 de Caftillon y alla aufli pour faire la mefme remonftrance de la part de l'Em- 
| pereur; mais le Duc demeura ferme dans fa premiere refolution , chaffa tous 
(ee Efpagnols de fes Eftats , & s'oftant du col le collier de Ja Toyfon d'or,lere- 
|} mit à Gactan, & celuy-cy ayant refusé de le receuoir, S.A. le luy enuoya dans 
15 fon logis, & à mefmetemps luy donna congé. 
| Ynoyofa ne voyant point d'apparence de reduire le Duc au point de 
| foubmiflion qu'il eut bien fouhaitté , fit faire vn Pont fur la Sezia , & 
1 le feptiéme de Septembre prit la route de Vercel ,la Motte , & Carezane 
| Bourgades fur fon chemin fe rendirent à luy : Le Duc auec dix mil hom- 
I. mes de pied , & de Cheual la plufpart François , ne voulant pas s'op- 


| pofer au Marquis , de crainte de s'engager à vn combat, crût qu'il eftoit 
| plus à propos de faire diuerfion; il prit donc mille hommes de pied, & 
mille cheuaux, & alla droit à Nouare, ayant donné ordre à mefme temps 
au Marquis de Caluxe de bruler le Pont de la Villate , pour ofter aux 
| ennemys la commodité de faire venir des viures de Milan ; le Duc alla 
| luy mefme reconnoiftre Nouare , auec le Comte de fainé George SM 
quoy qu'il luy fût fort facile de fe faifir de cette Ville defpourueüe de toutes 
KKKK= chofes 
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chofes necelfaires pour fouftenir vn fiege , & . il ny se que ne 
te foldats de garnifon ; toutesfois où par vn . re ce qu'il voulut 
rendre au Roy d'Efpagne ; ou craignant es ti ans SR. FA 
par Parmée Efpagnole, laquelle n'eftoir pas éloignée ; i fe contenta de faire 
croire aux ennemys qu'il en auoit eù deffein ; pour les obliger à rcbrouf. 
er chemin , & en quittant le Piemont de retourner au Milanois. En 
effet le Marquis de Ynoyofa , de crainte de perdre Nouare quitta Ca- 
rezane , où les Allemans mirent le feu , & alla droit au Pont de la Villa- 
te: Son auant-garde commandée par Alfonfe Pimentel rencontra le Mar- 

uis de Caluxe qui venoit pour bruler ce Pont , le chargea, & le prit pri- me 
el: Delà l'Armée ennemye alla prendre Quartier à Candie : le Duc fa- Di 
tisfait d’auoir fait fortir les Efpagnols de fes Eftats le mefmeiour qu'ils y Ma 
efloient entrés , fit bruler Paleftre pour fe vanger de Carezane, & fe re- bi 
tira à Vercel. Le Gouuerneur de Milan ayant veu cette genereufe refo- 2 
lution de fon Alteffe , abandonna celle qu'il auoit prife d'attaquer fes Eftats Foi 
& fitietter les fondements d'vn fort proche la riuiere de Sezia au Village de ne. 
Burges à demy lieuë de Vercel , ce qui diminua beaucoup la repuration du 5. 
Marquis & releua celle du Duc. à 

Tous les Princes d'Italie , attendoient l'éuenement de cette guerre fans fe 

declarer ; & quoy que les Venitiens n'euflent pas moins d’intereft d’em- 


pefcher l'oppreflion de la Royale Maifon de Sauoye ; neantmoins ils fe 


Pofféuines contenterent au commencement d'offrir fecours d'argent au Comte de Ver- 


Capriata, 


Poffeninus 
Capriata, 


ruë que Le Duc leur auoit enuoyé : Et comme fon Alreffe apres auoir con- 
craint les Efpagnols de fortir de Piemont eut depefché à Venife Ican-Ja- 
ques Pifcina Senateur de Turin en qualité d'Ambañladeur extraordinaire ÿ 
pour en tirer vne meilleure, & plus auantageufe refolution s ils deputerent 
auffi auprés de fon Alteffe Raynier Zeno auec Îe mefme titre d’Ambaf 
fadeur extraordinaire, pour l’afleurer que la Republique nefe vouloit point 
detacher de fes interefts ; la France fit aufli partir Charles d’Angennes a 
Marquis de Ramboüillet , comme Ambaffadeur extraordinaire en Italie, bo 
il arriua à Turin le dixiéme d’Oétobre où il fut magnifiquement reçeu F5 
par le Prince Cardinal ; delà il alla à Vercel , où il s'aboucha auec le Gal 
Nonce Sauelly pour chercher les moyens d'efteindre le feu de cette guer- def 
re laquelle commençoit à s’allumer, & tous deux eurent vne longue con- e 
ference auec le Duc , pour le difpofer à la Paix , ou à defarmér; fon Al-5@ 
telle leur repondit : Qu'elle eftoit prefte de traitter , pouruen que le Duc de Man- pr 
toïe luy donnat une portion du Montferrat pour [es anciennes Pretentions | ok € 
que le ingement en fut remis aux Roys de France , &* d'Angleterre | € quelle SA 
Duc de Mantoïe pardonnät aux condamnés @) les refiablt en leurs biens : Quant gs 
an def-armément qu'il efioit pre? de le faire conjointement auec les Efpagnols t) An 
#0h autrement. ball 
Le Marquis de Ynoyofa n'eftoit pas marry que la Paix fe fit ; mais il 
ne pouuoit fupporter que l’Ambaffadeur de France en fut le Mediateur, M 
s'imaginant que le Roy d'Efpagne eftoit le feul & Souuerain Arbitre des 
differends des Princes d'Italie : Le Prince de Caftillon qui follicitoit auffi 
accommodement de la part de l'Empereur, propofoit que l'afflemblée fe 
tint à Milan. Le Nonce & le Marquis de Ramboäüillet ne laiffoient pas — 
pour cela de continuer leur negotiation, efperant qu'apres auoir gagné le 
Duc , le Gouuerneur de Milan , & le Duc de Mantouë ne refufcroient “el 
pas de figner le traitté : Ils arrefterent donc auec fon Alteffe à Vercel le Ye! 
dix-feptiéme de Nouembre mil fix cents quatorze : Qwelle licentieroir (on Armée A 
€ retiendroit tel nombre de foldats qu'il féroit iugé neceffaire pour la conferuation >. | 


feurté 
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feurté de fes places ,eù égard au Fort nouvellement basty auprés de V'ercel.: Que le 
Gounerneur de Milan defarmeroit auf dans quinze 1ours apres y € promettroit au 
nom de fa Majefié Catholique de n'offencer direélement ny: indireétement fon AI: 
tee »y fes ESfats , & où il y contreuiendroit , le Roy prendrait la deffence > 
la proteition du Duc : Que tout ce qui auoit esté pris Jeroit rendu : Que: les dif. 
ferends d'entre S. À. @7 le Duc de Mantouë féroient iugés par des Arbitres » à 
la charge que dés à prefent toutes les places que le Duc de Mantouë poffedoit au 
Canawaïs feroient remifes par forme de Sequefire entre les mains du Noncé., du 
Marquis de Ramboïallet ; @) du Marquis de. Trojofa pour. les dottes cjoyaux: 
de l'Infante Marguerite ; € de la DucheÎe Blanche : Que les deux Princes ne 
| fe pourroient demander aucuns dommages ; € interefis à cau fe dela guerre, &x 
enfin qu'ils pardonneroient refpebtiwement à leurs Vaffaux, qui auroient fuiuy party 
contraire. Ces articles portés au Gouuerneur de Milan, il refufa de les figner, 
& pendant les allées & les venues que les Entremetteurs de la Paix firent, pour 
obtenir deluy cét agrément , le Confcil d'Efpagne mal fatisfair de ce que 
lesarmes de fa Majefté Catholique auoient eü fi peu de fuccés en Piemonr, Capriata 
Ke enuoya Aluaro Baffan Marquis de $. Croix auec les Galeres de Naples & de Pefeninns 
es Sicile attaquer Oncille , place dependante du Piemont, fituée fur la cofte de 
> Gennes ,oùcommandoit pour S. A. Louysde Morette Marquis de Doglia- 
| ni, qui fit vne genereufe refiftance. Le Comte Guy des. George ,; & le Com- 
| te Odon de Roëre eurent ordre du Duc de l'aller fecourir auec cinq cents 
hommes de pied, & deuxcentscheuaux; mais les Gennois leur refuferent le 
| paflage : De forte que Morettefut contraint de fe rendre , dont fainct George 
s& Roëre indignés , entrerent dans le Marquifat de Zuccareliterre d'Empire 
fousla protection des Gennois,qu'ils occuperent fans coup ferir. Aprés la pri- 
fe d'Oncille le Marquis de fainéte Croix prit Pierrelatte , & fit aflieger Marro 
par lean-Jerofme Doria , le Cheualier Broglia qui s'yeftoitietté apres a capi- 
tulation d'Oneillefe deffendit long-tempss mais ayant efté tué envne fortie, 
les afiegés perdirent courage & capitulerenr. 


fs) 
Cette inuafon des Efpagnols deuoit aigrir les affaires , 8e rompre tout le 


projet de la Paix , neantmoins le Nonce & le Marquis de Ramboüillet 
ne Jaifferent pas d'en continuer la negotiation , &rien:n’en atreftoit la con: 

| clufion, finon que le Marquis de Ynojofa vouloit que le Duc:fit.quelque for 
te de fatisfattion au Roy d'Efpagne de ce qu'ileftoit entré hoftilement dans 
l'Eftat de Milan; le Duc croyoit d’auoir affés fait offrant de defarmer le pre= 

= mier ,à quoy il ne fe fut iamais reduit, fans l'efperance qu'il auoit d'emporter 
F par vnaccommodement vne partie du Montferrat , & ce fut le biais par le- 
| quel on gagna ce point fur fon Altefle ;comme donc ce Prince ne voulut fai- 
l re autre chofe pour contenter les Efpagnols ; le Gouuerneur de Milan à la 
perfuafon de Roderic Orofco Marquis de Mortara Gouuerneur d'Alexan- 
drie refolut d'affieger Aft, bien quela Saifonfut incommode :Le Duc furle 
premier aduis qu'il en eut partit de Vercel ; où iFlaiffa le Prince Thomas 
pour commander, & fe ietta dans Aft, auec fes meilleurestrouppes. Le 
Marquis de Mortara fe logea d’abord à Azan proche d’Aft, & commele re- 

fte de l’armée Efpagnole pañoit le Taner, le Duc y allaen perfonne, & apres 
vne rude efcarmouche où deux Capitaines Efpagnols furent bleffés, S. A fit 
elle mefme defcharger fon artillerie fur les ennemys : Ce qui fit connoiftre au 
Marquis de Ynoyofa que ce Prince eftoit refolu de fe defendre , & dés-Ià le 
Marquis qui voyoit bien qu'à caufe de l’hyuer il ne pouuoit pas faire grand 
progrés eut bien voulu n’eftre pas entréen Piemont; mais parce qu'vne {e- 
conde retraitte eut efté peu honnorable , il crût qu'il eftoit temps de fe rendre 
auxinftantes follicitations du Nonce defa Sainteté ,& de l'Ambaffadeur de 
KKKK=& 2 France 


Capriata, 


Capriata 


Capriata, 


€ ApriArA, 


812 Hiftoire Genealogique 


Franccappuyées de celle du Milord Carleton Ambaffadeur d'Angleterre Wiée “ 
deRainierZeno Ambafñadeurde Veniie: De forte quela Paix fut concluë fous F 
de nouuelles cotiditions; fçauoir : Que S- A. confentoit,pour defèrer à Ja Majefté 
Catholique fuinant Lhonneur , er le respeit quelle [çait luy cffre deub > @/ pour condef. 
cendre aux prieres qui luy ewont effé faites de la part + Ja 6e > de Ja Majefté 
tres-Chréffienne » pour lebiener tranquilité de la Chrefiventé : Que tout ce qui auoiteflé 
arrefé par Jetraitréde Vercel ferait obferué ; fors pour le Sequeflre du Canamais >4a4 
lieu duquel le Duc de Mantou» ferait tent de rendre promptement les ioyaux de lH fänte 
Marguerite © lu payer Ja dot auec l'augment ; & les interefis quatre mois apres l'ac- 
ceptation du traîtté : Et quant a la dot de la Ducheffe Blanche de Montferrat ; le Duc 
de Mantouë la payeroit auf dans deux ans ,@ ow 1l en féroit refus , que le Roy de 
France en feroit le payement pour lay. à 

Ces Articles furent fignés à Aftle premier dé Decembre mil fix cents qua- 
torze par le Nonce ; par le Marquis de Ramboüillet > & pars. A. Maisle 3 
Marquis de Inoyofane jugeant pas que le Duc {e fut afés humilié,ne s'en vou- di 
lut pas contenter ; du moins iufqu'à ce qu il en eut efcrit en Efpagne ; cépen- yen 

dant, quoy que les principaux Officiers de fon armée fuffent d'aduis que fes ia 
trouppes demeuraflent en Piemont, où ils fe prometoient de les faire {übfi- 
fer pendant l'hyuer au foulagement de l'Eftat de Milan , & pourincommo- ! 
der SA: il Les fr pourtant retirerau Milanois par vnerefolution indignede la : 
grandeur Efpagnole, & qui ne refpondoit pas aux menaces & aux brauades 
dontilauoit vsé auparauant. ” 

Désque l'armée Efpagnole eut pris fes quartiers d’hyuer fur l'Eftat de Mi- EL 
lan ,léPrince Thomas fortit de Vercel auec des troupes , & fe faifit de Candie É 
oùtout fut mis à feu & fang , pour témoigner par là le peu de crainte que fon a 
Alrelfé auoit des Efpagnols:Le Gouuerneur en fut fi indigné, qu'il fit faire L 
vne publication par Bezzofo Capitaine general de Juftice au Duché de Milan 5 
leneufaiémede Decembre, par laquelle , J/declaroit le Duc priné > décheu du 
Comté d'Aft, @? de laterre de Saintyaqw'il reimiffoit au Domaine de Milan, comme ÿ 
terres deuolues à [a Majeflé Catholique par la felonie commife par fon Alteffe , auec def: des 
fencesaux habit ans deslieux de reconnoifire le Duc 6 leur Seigneur. Les placards Pa 
de cette procedure extraordinaire furent affichés aux murailles de l'Eglife de sy 
faint Bartelemy d'AÎE & au Village d’Azan; & le vingt-deuziéme du mefme 16 
mois la Chambre des Comptes de Piemont fit vne Declaration contraire 5e 
contenant Que le Comté d'Aft €» Saintya ne dependoient que de L'Empire ; &) nulle- sas 
ment de la Couronne d'Efpagne , ny du Duché de Milan  auec commandement aux É 
Vafaux , Sujets «> Communautés de continuer leur deuoir , € leur obeyfance enners as 
924. leur wray @) naturel Seigneur ; nonobftant le placard ridicule > plain de vanité C0 
duGounerneur de Milan. Le Ducaprés cela fit:prendre quelques Chafteaux # 
auxLanghes dependants de l’Eftat de Milan ; le Gouuerneur craignant pis, y Ch 
enuoya Dom Louys de Cordouë , Sarmiento , Ierofime Pimentel & autres L 
Capitaines Efpagnols, qui prirentfurS. A. Montbaldon, & Dente : Elle,de £a 
fon cofté fe faifit de Bozalafque, Gonzegno , Monexino & autreslieux. pi 

Cela n'empefcha pas que leNonce & l’Ambaffadeur de France ne pour- És 
füiuiffent auprés du Gouuerneur de Milan vne fufpenfion d'armes , efperants = 
defaire agoréer au Confeil d'Efpagne le craitté d’Aft, par les foins du Com- de 
mandeur de Sillery , que le Roy y auoit enuoyé en Ambaffade; mais ils furent dE 
bien toft defabufez de cette opinion par les lettres interceptes du Roy d'E- à | 
fpagne au Marquis de Inoyofa dattées à Madrid le 2. & le 20. de Tanuier de Al 
lan 1615. par lefquelles fa Majefté Catholique Looit le Gouverneur d'auoir re- % ] 
fasé de figner les traittés deVercel &> d'Aft , &? le blafnoit de n'anoir pas fuiy les Fi 
Confeils # Marquis de Mortara qui vouloit affierer A, € d'auoir forty fon armée 
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de Piemont. Auec ces depéches , furent trouués les Ordres particuliers que le 

Roy d'Efpagne enuoyoit au Marquis de Ynoyofa, pour recommencer la 
j guerre au Printemps contre le Duc , auec commendement exprés d'aflieger 
7 Vercel & Aft ; de forte que chacun fe prepara pour la guerre. Le Duc pour 
.S. iuftifier {es Armes fit publier & les lettres & les Ordres du Roy d’Efpa- 

gne , auec vn manifefte pour faire connoiftre à tous les Roys & Poten- 

tats de la Chreftienté , le deffein que les Efpagnols auoient d'envahir fes 
_ Eftats, pendant que l’on l'entretenoit de l'efperance de la Paix. 

Le premier des deux partis qui fe mit en campagne fut Dom Louys de 
Cordoüe, qui fçachant que le Seigneur de Rocaueran Chafteau des Lan- 
ghes auoit refusé deux Compagnies en garnifon du Regiment de Polemieux 
a- que fon Alteffe y auoit enuoyées , furprit cette place à la fin du mois de 
ls Mars ;le Duc qui eftoit à Caire apprehendant que les ennemys n'ataquaf- 
+ fent Cortemille, y enuoya les Regiments de Polemieux , d'Oches & du Che- 
ls ualier de Buëil, auec huict cents Suifles du Regiment du Colonel Amrin, 

&fon Alteffe auec fix mil hommes de pied & deux mil cheuaux s'y rendit 

eu deiours apres , y mit pour Gouuerneur le Commandeur de la Motte, & 
e feziéme d’Avril s'en alla du cofté de Bcftagne, place du Montferrat fituée 
entre Caftine & Cortemille ; le Marquis de Mortara ne voulant pas laifler 
perdre cette place fe jetta dedans, ou le Duc l'affiegea auec deux pieces de 
campagne , Dom Louys de Cordouë qui eftoit à Pont entreprit de fecourir 

Beftagne , & s'eftant mis en chemin auec deux Regiments d’'Efpagnols, il fut 

attaqué par le Comte de fainct Gcorge qui auoit auec foy Polemieux & les 

Cheualiers de Bueil & Broglia, qui les taillerent en pieces ; il y eut deux 

cents hommes morts fur la place des Ennemys, & entre autres deux Capitai- 

nes Efpagnols ; des noftres il n'y en eut que quatre de tués & dix de bleffez. Le 
lendemain fon Altefle voyant que le Canon qu'elle faifoit venir d’AÎE ne 
| pouuoit arriuer aflez à temps à caufe des mauuais chemins :Quele Marquis 
de Ynoyofa auec le Prince d’'Afcoly & Alfonfe Piementel Venoient au fe- 
cours de Beftagne auec quatre mil hommes de pied & deux mil cheuaux: 

Que Dom Alfonfe d'Aualos Gouuerneur du Montferrat eftoit À Nice de la 

Paille pour feioindre à eux, auec quatre mil hommes de pied & cinq cents 

cheuaux, leua le fiege & jetta des hommes & des viures dans Canelly pla- 

ce muguettée des Efpagnols. Sa retraite fut faite fi à propos , & auec tant 
| d'ordre & de refolution, que ny le Marquis de Mortara Gouuerneur de Be- 
hi. ftagne , ny le Marquis de Ynoyofa qui auoit deux fois plus de gens que le 
Duc , n'oferent iamais le füiure ; Occafion où les Efpagnols manquerent de 
iugement , ou de courage, parce que dans le mauuais eftat où les trouppes 
| de fon Altefe eftoient, il y auoit grande apparence d’en pouuoir deffaire 
is vne bonne partie, fi elles euffent efté vertement attaquées : Quoy qu'il en foi, 
le Gouuerneur retourna de Beftagne à Alexandrie, & le Duc Ë rendit à Aft 

le vingt-fixiéme d'Avril , le Prince Thomas qui y commandoit en l’abfence 
de fon Alteffe, fit des courfes fur le Milanois iufqu'aux portes de Non, & le 
Duc qui n'attendoit qu'un fiege à AE, fit tous Les efforts pour mettre cette 
place en eftar de le fouftenir, & comme il en faifoit auancer les fortifica 
tions, Guefñer Agent de France aupres du Duc, reuint de Paris ou le Mar- 
quis de Remboüillet l'auoit enuoyé , pour fçauoir ce que le Commandeur de 
Sillery auoit negotié pour la Paix en Efpagne , Guefher trouua le Marquis à 
Turin qui en donna aduis par Pougny à fon Altefle laquelle leur donna 
+ rendés-vous à Valfeniere à cinq lieuës d’Aft le neufviéme de May; Gucfier y 
| ft rapport: Qwe le Roy d'Efpagne ne voubit plus exiger de [atisfaétion ny de fouf- 
tmifion du Duc ; mais feulement quil defarmaft, en retenant le nombre de gens ne- 
KKKKx 3 cefaire 
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ceffaire pour la garde de fes Places € Jeurté de Jes Efaïs : Que les ane que 
for Alteffe auoit auec le Duc de AMantone cu remis au iugement de L'Empereur, 
€ que le Duc Sobligeaft de n'offencer le Duc € Mantoie ny fes ap D AIO) 
lefquelles chofes ; fa Maesté Catholique rendroit a Son Alrejfe toutes les Places qui 
luy auoient efté prifes: Guefher y ajoulte ,que fi apres ces Articles confentys. 
Le Roy d'Ejpagne venoit 4 entreprendre quelque chofe contre le Duc 04 fes Eflats; 
fa Majeste Tre s-Chreshenne s'engageoit 4 le defendre. A ces propofitions le Duc 
n'ayant point voulu faire de reponce fans en communiquer aux Princes {es 
Enfans, aux Ambafladeurs d'Angleterre & de Venife & à fon Confeil; la 
refolution en fut renuoyée à vne autre conference aflignée à Quiers. 
Cependant le Gouuerneur de Milan ayant vny toutes fes forces & celles 
du Montferrat , qui conciftoient en feize mil hommes de pied Italiens, ii 
quatre mil Efpagnols naturels, trois mil cheuaux & fix pieces d'artillerie, PA 
à es approches d'Aft pour en former le liege. Le Duc auerty de fa mar- gr 
che, s'auança iufqu à vn quart de lieué d'Aft fur le bord d'vn ruiffeau ap- 
pellé la Verfa, Roifon & Damas-fainét-Reran auec de l'infanterie & deux 
Compagnies de Caualerie, & vne de Carrabins fe logerent au delà. Lesen- 
nemis les ayans apperçeus les firent charger par Alfonfe Ballefteros auec fa 
Compagnie d’Arquebufiers à cheual ; mais il fut incontinent deffait & bleffé 
d'vn coup d’efpée; Pimentel auec quelques Lances Efpagnoles, fouftenu de 
wateville & de fa compagnie de cheuaux legers, ayant paru , les noftres les 
attaquerent courageufement, enfoncerent leur efcadron & poufferent iuf bat 
qu'au quartier du Marquis de Ynoyofa ; ou par le grand nombre des ennemis 
qui y accoururent , Roifon & fainét Reran.furent enueloppés & pris prifon- 
niers ce qui nee fit pas fans perte des Efpagnols , Ceruicres , Blancheville, 
la Chefnay & Giory s'y fignalerent , celuy-cy fut bleflé d'vn coup de carra- 
bine &en mourut deux iours apres ; le Baron de S. George tua vn Efpagnol 
qui luyauoit donné vn coup de Lance à la iouëé, & luy & la Chappelle- 
Biron emmenerent chacun vn prifonnier: Apres cela les Ennemys campe- 
rent fur le bord dela Verfa, vis à vis du Camp du Duc qui s'eftoit retranché 
& fortifié fi auantageufement , que les Efpagnols pendant trois iours fe 
contenterent de l'attaquer par de legeres efcarmouches, où ils auoient touf 
jours du pire; le deflein des Ennemys eftoit de gagner le haut des collines où 
déja ils auoient fait monter du canon, le Duc pour lempefcher, jetta vne 
compagnie de Piemontois & 2 s-Fräçois commandés par Carena Piemontois 
dans Caftillon petit Château fitué fur les collines, fit faire des retranchements 
pouren defendre l’auenuë, & y fit mener deux canons, Arlos auec 700.mouf- 
quetaires François & le Comte Odon de Roëre auec 2. Compagnies de cui- 
rafles & deux de Carrabins eurent ordre du Duc de garder ce pote, & s'ils 
eftoient preflés de fe retirer dans Caftillon : Le Marquis de Ynoyofa ne fe 
pouuant loger où il en auoit fait le deffcin , fans auoir Caftillon,commanda 
au Prince d’Afcoly de l'attaquer auec deux Regiments de gens de pied E£ 
pagnols , vn d'Italiens, quatre Compagnies de Cauallerie, & deux pieces & 
de canon: Surfa marche il fut arrefté par Arlos & par le Comte Odon de & 
Roëre , qui le faluerent auec des moufquetades fuiuies d'vn rude combat, o 
où les noftres cedants au nombre furent defaits, Arlos & Roëre y demeure- ï 
rent morts für la place auec cent des leurs : L'Efpinaffe Gentil-homme Fran- = 
çois fort confideré y demeura auf; ce qu'ayant efté rapporté au Marquis de Fe 
Ynoyofa Il die que les Efpagnolk auoient combattu des Lyons. Le Prince d’Afco- fi 
ly s'eftant enfüite prefenté deuant Caftillon , Carena qui y commandoit Pi 
apres douze volées de Canon capitula de fortir auec Armes fans Enfcignes : a 


on 


le Duc aduerty de la defaite d’Arlos prit les meilleurs hommes des Regiments F 
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du Marquis de Lans , de Polemieux, deBueil , L'affin, de la Griue & de Lor. 
D rainc,& s'en alla en perfonne à Caftillon pour faire leuer le fiege, où il trou- 
N- ua la compofition faite & Carena qui fortoit auec fes gens. S.A. indignée d'y- 
N ncfigrande lafchetéle fit prendte, & le quinziéme de May fe retira auec tou. 
] te fon Armée auprez d’AfE, fur l'aduis qu'elle eut qu'il arriuoit de nouuelles 
| forces de Naples, de Florence & d'Vrbin aux Ennemis , & que quatre 
2 cents cheuaux Legers Efpagnols auoient paf$é du cofté de fain&t Damien 
A pour couper lechemin aux viures qui vénoient en fon Camp. Le Gou- 
2. uerneur de Milan ne croyant pas que ce fut aflez d’auoir gagné Caftillon , 
| refolut de fe loger fur la montagneentre Aft & la Chartreufe le vingt-vnié- 
4 mede May, le Duc qui eut connoiflance de fon deflein fe miten deuoir de 
| l'empefcher; ainfi les deux Armées furent en prefence. L'aduantogarde defon 
D Alteffe composée de trois Regiments François & Lorrains difpura long-- 
2 temps auec celle des Ennemis vne petite maifon fituée {ur le haut de la Colli- 
D nc; mais aprez ces legers combats le Baron Muty Commiflaire general de la 
\ Caualerie de fon Altefle, s'eftant mis à la tefte de toute la Caualerie Pie. 
montoife & Françoife ,s'auança contre vn gros de Napolitains criant 
À Æfpagne , comme s'il eut voulu changer de Party , ce qui fut caufe qu'à l'a- 
d bord perfonne ne fe miten eftat de le fepouffer : Comme donc il fefur faie 
À iour ,toute fa trouppe mit la main au piftoler & à l'efpée, & en peu de temps 
| laiffa trois cents Napolitains morts fur la place. Le Duc, pendant ce com- 
. bat auoit logé quatre mille Suyfles du Regiment du Colonel Viric &vne 
2} Compagniede celuy d’Amrin en vn lieu auantageux & à leur main gauche 
ï vn <fcadron de Caualerie Piemontoile commandée par Limogeon Lieute- 
Ç | nant du Prince Thomas, auec ordre de donner au cas que Muty fut poufé. 
D Pendant que Muty eut le deffus , ces Trouppes nebranlerent point ; mais 
2 comme les Suyfles virent que les Efpagnols & les Napolitains s'eftantralliés, 
les venoient attaquer , ils lafcherent le pied : Et quoy que le Ducen perfonne 
eut pris vne pique pour fe mettre à la tefte de leur efcadron , it luy fut impof. 
fible de les retenir; de forte que Son Alteffe & le Prince Thomas auec leurs 
À corps de Caualerie demeurerent fuls pour refifter à toute la Caualerie & In- 
1 fanterie Efpagnole, où ces deux Princes fe fignalerent en trois charges qui fe 
} Brent. Le Duc eut deux cheuaux tués, l'vn fous luy & l'autre comme il re- 

| montoit pour retourner à la charge; le Prince Thomas en eut aufli vn de tué: 
Et comme ce combat finifloit à caufe dela Nuit ; le Duc ne voulant point per 
dre les deux piéces d'artillerie que les Suyfles auoient abandonnées, {e ioignit 
auec toute {a Caualerie à l’Infanterie Piemontoife & Françoife & fit vne fi 
rude charge fur les Efpagnols qu'il tes contraignit à lâcher le pied , & à quiter 
ces deux pieces qu'il ft ramener en fon camp. 

Cecombateft memorable, tant pour les aétions genereufès deS. A. & du 
Prince Thomas, que par les anantages que le Duc yeut ; car quoy que la 
place du combat demeurâtaux Efpagnols , toutesfois ils y perdirent plus de 
2 mille hommes, fans quatre-vingt prifonniers , entre lefquels {e trouuz Dom 
2 François de Silua, Frere du Duc de Paftrane , qui fut mené à Turin où 1] mou. 
0 rut : Et du cofté des Sauoyfiens il n'y eut que cent prifonniers ou morts, dont 
2 le plus qualifié fut Crapponne Sergent de Bataille, le Marquis Guy Ville y 
| futblefsé , outre que le Duc regagna fon canon, que la lâcheté des Suyfles 
| auoit laifsé perdre , Aft neantmoins fut afficgé par Ynoyofa. 

Le Marquis deRambotüillet, eftoir venu à Quiers ; pour feauoir la refolu- 
à tion du Duc fur les propofitions qui luyauoient efté faites à Valfeniere , S, 
1 A. n'ayant pà s’y trouuer, le pria de s’anancer iufqu'à Settimo , Pierre Fran- 
) çois Cofta Euefque de Sauone nouueau Nonce de fa Sainteté {Succeffeur de 
Sauelly } 
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affadeurs d'Angleterre & de Venife à Varelle; 
lus de facilité Le Prince de Piemont mandé 
par le Due, partit auf de Vercel auec deux ai hommes de pied POLE 
& Valefans & fe rendit au camp : Ramboüi let obtint vne Trefve de trois 
iours pour auoir loifir de conferer fur la Paix auec le Gouuerneur de Milan, 
& la Trefve finie, laques Marquis d Vife auec 800. Fantaflins fouftenu de pa- 
teil nombre, & de 200.cheuaux conduits par le Comte Guy de $. George qui 
commandoit ce party ,allale 22. deluin vne heure avant le jour mettre le 
feu à des Gabions que le Marquis de Ynoyofa auoit fait mettre fur vne nou- 
uelletranchée & entral'efpée à la main dans les retranchements des ennemis 
où il yeut vncombat fort opiniaftré & plufieurs mortsfurla place.Le Comte 
de. George fut blefsé à l'efpaule d'vne moufquetade : Des Efpagnols y furent 
tuésentre autres perfonnes decondition Lazare Doria & lules Nicoliny Che- 
ualierde l'Ordre deS.Eftienne. Cefut la derniereaétion remarquable qui {e 
fit deuant Af, parce quele Marquis de Ramboüillet aydé du Nonce & des 
Ambañadeurs d’Angleterre & de Venife , trauailla fi heureufement , que le 
mefme iour la Paix fut arreftée entre le Roy d'Efpagne & le Duc, par les Arti- 
cles de laquelle : SA. promit de defarmer dans com mois aprez la publication du Trai- 
#t ; de n'offencer pas les Eflats du Duc de Mantoie,@) de n'agir point contre luy pour [es 
pretentions par la cvoye des Armes; maïs feulement par celle dela lufticepar deuant 
L'Empereur , moyennant quo) l'Ambaf[adeur de France promit de faire reflablir dans 
leurs biens tous les fuiets du Duc dé Mantoïe qui auoient porté les Armes contre luy, de 
fairerendre aux Efpagnols toutes les places occupées [ur SA. depuis la guerre, &) qu'a- 
tant que de defarmer le Gouverneur de Milan fe retireroit anectonte fon Armée hors du 
Piemont , € la licentieroit aprez. le defarmement : Et au cas que les Efpaguols y fiffene 
quelque contranention que le Marefchal de Lediguieres > tous les autres Gouuerneurs 
des Prouinces qui auoifnent les Eflats du Duc, feroient tenus de fecourir S. A. à main ar- 
mée. Ce que promirent aufli hors le Traité , les Ambafladeurs d'Angleterre 
& de Venife & le lendemain 22. de luin le Duc, puis le Marquis de Ynoyofa 
au nom de S$, M. Catholique fignerencle Traité. Ainf fe termina cette guer- 
re, pluftoft par le refpect que le Duc voulut rendre à l'authorité du Roy de 
France, & à l'entremife deceluy de la grand Bretagne & de la Seigneurie de 
Venile, que par inclination ; car, quoy qu'il fut de beaucoup inferieur en for- 
ces , il eut pourtant cèt auantage que l'Armée du Marquis de Ynoyofà en 40. 
fe feiourna en Piemont n'y püt iamais prendre que Caftillon , & 
fes Trouppes , par l'incommodité qu'elles auoient des eaux & des maladies , fe 
diminuerent ; de forte que fila Paix n'eut efté fifort follicitée par le Marquis 
de Ramboäüillet, au grand regret du Duc, qui en eut de grofles parolles auec 
luy.S. A. fe pouuoit promettre de chaffer pourla troifiéme fois les Efpagnols 
defes Eftats. 

Or , parce que par le Traité onauoit reglé la forme du defarmement de 
Son Alteffe, & la retraite des Efpagnols , le Duc deuoit faire fortir mille hom- 
mes de la garnifon d’Aft ,le mefme iour que la Païx feroit fignée , & le 
Gouuerneur de Milan quiterfes Lignes pouraller prendre logis à Quarto; la 
Garnifon d’Aftle 2 3.du mefme mois(aprez que les mille hommes furêt partis) 
alla rompre les trauaux & les retranchements des Efpagnols,où fe treuuerent 


Sauelly) ATilliole, & les Amb 
afin de fecommuniquer aüec p 


plus de deux cents foldats malades qui furent tués à la veuë de l'Armée” 


€nnemie , & le Gouuerneur de Milan , faifant difficulté de deloger ce 
jour-là | fous pretexte qu'il n'auoit pas affez de chariots pour emmes 
ner les malades & le Bagage , Ramboüillet l'en prefla fi extraordinaire: 
ment & auec tant de menaces , qu'il partit en. defordre , en telle forté 


que fon depart auoic plus d'apparence de fuite , que de retraite. Son 
procedé | 
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F procedé fur treuué fi mauuais en Efpagne , que Sa Majefté Catholique luÿy 
| 


enuoya vn Ordre pour aller rendre compte de fes aétions , & luy defigna pour 
Succefleur Dom Pedro de Tolede Marquis de Ville-franche : Car quoy que 
. les Efpagnols ne peüflent pas defauouër le Traitté qui venoit d'eftre fait à 


\ 
à 

q ? ve. ‘ À Ë : n 

w- Aft, puis que ce n'eftoit qu'vne execution de ce qui auoit efté refolu au 


Confcil d'Efpagne auec le Commandeur de Sillery Ambaffadeur de Fran- 
ce ; neantmoins on blämoit le peu de foin que le Marquis de Inoyofa 
auoit eü de le conclurre auec l'efclar & la grandeur que l'on auoit ac- 
couftumé de traitter les affaires, de Sa Majefté Catholique en Italie. 

Le Marquis de Ramboüillet apres la Paix s’en retourna en France & 
laiffa refident dela part du Roy aupres de Son Alrefle Claude Marini Gen- 
til-homme Geneuois , depuis Marquis de Bourgfranc , pour en demander au 
nom de Sa Majefté l'entiere execution : Le Duc ayant defarmé & congedié 


— tous les Eftrangers qui eftoient à fon feruice ;enuoya Marini à Milan, pour 
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Et. des difficultés ; car les Efpagnols difoient : Que le Traitté d Aftne les obligeoit pas 
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4 procurer le mefmeaupres du Marquis de Inoyofa; furquoy il furuint de gran- 


precisément à defarmer j estant feulement dit que le Gouverneur de Milan difpoferoit 
de fon armée en telle façon que le Duc n'en pourroit point entrer en ombrage ; outré 
qu'ils fouflencient que le licentiement des Trouppes de Son Altefe r'estoit pas 
reel. Neantmoins Marini ayant faic inftance aupres du Gouuerneur, il 
congedia les Trouppes venuës de Naples , de Sicile, de Florence & 
d'Vrbin, & reforma celles de Lombardie , témoignant ouuerrement qu'il 
vouloit éxecuter tout ce qu'il auoit promis; mais ces bons deffeins auorterent 


— par la venuë de Dom Pedro de Toledo , qui où par ordre de Son Maiftre, 


\ 


où pour mieux fignaler fon aduenement , où pour décrier le procedé de 
- fon Predecelfeur , fit connoiftre dabord qu'il auoit peu d'inclination à la 
Paix ; car le Duc l'ayant enuoyé vifiter à Milan par vn Ambaffadeur, 
comme c'eft la couftume ; il ne refpondit pas à cette ciuilité ainfi 
: qu'il deuoit , & Mariny l'eftant allé affeurer de la part de Sa Majefté 
tres-Chreftienne , qu'apres qu'il auroit entierement defarmé , Son Altefle 
rendroit toutes les places qu'il auoit prifes dependantes de l'Eftac de Mi- 
lan , dans la creance que Dom Pedro de Tolede de fon cofté feroit rendre 
Oneille , Marro & les autres lieux occupés par les Efpagnols fur la 
Cofte de Gennes ; il ne le voulut point oüyr : Le but de Dom Pedro 
cftoit d’obliger le Duc à fe departir du Traitté d'AfE, & en faifant quelque 
foubmifion au Roy d'Efpagne , de luy faire receuoir de Sa Majefté 
Catholique de grands auantages , afin de le deracher entierement des inte- 
refts de la France. Dans cette pensée Dom Pedro au lieu de defarmer , fai- 
{oit de nouuelles leuées , fe plaignant : Que la plufpart des Officiers François ; qui 
amoient feruy en armée de Son Alkeffe eftoient encore a Turin , fous pretexte de maladies 
où d'affaires : Que l'armement que lesWenitiens faifoient (jgm: wefloit que pour faire la 
guerreaw Frioul à l'Archiduc de Grets) luy donnoit de laialoulie. : 

Ce qui fauorifoit l'intention de ce nouueau Gouuerneur fut la conclufion 
des Mariages de France & d'Efpagne, fe perfuadant qu'y ayant vne fi eftroit- 
te ynion entreces deux Couronnes ; la Francene s’interefleroit plus pourle 
Duc, qui parce moyen demeureroit exposée à la difcretion des Efpagnols, 8 
prendroit la Loy d'eux: Son Alteffe ne penetrant pas d’abord dans les deffeiné 
de Dom Pedro , en voulureftre mieux efclaircie , & donna charge au Cotnre 
lean-Baptifte Solere , quialloitde fa parten Armbaffade à Venife, de fe plain- 
€ dre de l'inexecution du Traitté d’AfE , de pañer à Milan auec le Senateur Louÿys 
© Zoello, pour apprendre plus particulierement les refolutions du Gouuerneur. 

En cette entreueüe iln’y eutforte d'artifices , de promefles ,de carefles & de 
ciuilitès que Dom Pedro n'emploiàt pour porter le Duc à fe ietter dans le par- 
PIÉMN ty 


Capriatin 


Hift.de 
Lefdigu. 


818 Hifioire Genealogique 


LT es | 
ty d'Efpagne, l'affeurant qu'en fe departant du Traitté d “is Fe pi à 
Ma;efté Catholique en termes de refpect, * Re toute la ee ns 4 
pourroit fouhaitter ; S.A. pour ne pas me SES NE L° Res $ 
faute d'vn Compliment , efcriuit au Roy d'Efpagne &enuoy a la Le aca à 
cher volantà Dom Pedro de Tolede par le Zoello ; mais il ne fe voulut pas à 
chargerdela fairetenir en Efpagne ; parce que le Style fentoit trop le SM 
libre & independant & faifoit connoïftre que l'intention de S.A. eftoit e 
faire executer le Traitté d'Aft, auquel les Efpagnols nefe vouloient point af 
fajettir : Le Duc de Mantoüe de foncofté par Jeur organe, declara ouuerte- 
mentqu'il n'yvouloit pas confentir ; en ce qui concernoit l'Article des Vaf 
faux & fujets des 2. Princes qui auoient fuyuile party contraire) qui deuoient 4 
eftre reftablis dans tous leurs biens } fe fondant fur ce qu'il n'auoit pas figné le 4 
Traitté d’AÎR, & que le Marquis de Ynoyofa n'anoit peu promettre cét Article 4 
pourluy , puis que leConfeil d'Efpagne le laifloit à fa difcretion ; ce qui cftoit d 
fi vray que ce Prince pour vne plus entiere Declararion de fa volonté , fitcha- à 
fti erquelques vns de fes Sujets du Montferrat qui auoient portéles Armes 4 
pour le Duc , & acheua de vendrelesbiens du Comte Guy de S.George. 
_ Ceschofes fçeües à Turin, firent refoudre S. A. à ne plus temporifer ; elle = 
fit donc des Leuces de Gens de guerre & fortifia les principales Villes des fes si 
Eftats , afin queles Princes qui auoient moyenné le Traité d’Aft , n'euflent à 
plus de pretexte à refufer d'en demander l'obferuation : Les Venitiens qui fai- gû 
loient la guerre en Frioul furent les premiers quife declarerent pour le Duc, 
parce que ce Prince eftant armé oltoit le moyen au Gouuerneur de Milan de 
leur nuire : En France on eutefté bien ay{e que le Traitté d’Aft eut elté execu- 
té, parce qu'il y alloir del’honneur & dela reputation du Roy : Mais lon ne 
vouloit pas fe broüiller auec l'Efpagne : Le Duc ne laifla pas d'y porter fes 
plaintes comme il auoit dé-ja fait à Rome & en Anpleterre : Les Princes du 
fang de France preflfoient le Roy de fecourir le Duc , & luy depelcherent le 
Marquis d'Vrfé pour affeurer S. A. qu'ils nel’abandonneroient point : Mais 
leur entremife n'opera autre chofe que de faire efcrireà Dom Pedro de Tolede 
parleRoy d'Efpagne, que S.M. Catholique fouhaittoit la Paix d'Italie: Ce qui 
ne fit point d'impreflion für l'efprit du Gouuerneur , {oit par ce que les Ordres 
qu'il auoit reçeus ne furent pas afsés preflants ; foit pour eftre affeuré parla 
faueur de {es amys de faire agréer ce qu'il feroit au Confeil d'Efpagne. 
J Comme doncles Princes de France virent que leurs foins n'auoient pas reuf- 2 
f1; ils rent en forte que le Roy depefchàt en Italie en qualité d'Ambaffadeur @ 
Extraordinaire Philippesde Bethune Comte de Celles Perfonnageégalement 1 
illuftre & par fa naiflance & par {à grande experience aux affaires d’Eftat, pour An 
folliciter & moyenner l'entiere &reelle execution du Traitté d'AfE; ce qui ac- x | 
crütheaucoup la gloire & la reputation de S.A.quis'eftoitencore afleurée d’yn le) 
fecours du Roy de la Grand Bretagne & des Princes Proteftans d'Allemagne: 
Bethune à fon arriuée n'y treuua que bien peu de difpofitionscarle Gouuerneur M 
de Milan éftoit preft auec fon Armeé d’entreren Piemont,& le Duc preparé à = 
s'oppofér à fon paflage: Le Marelthal de Lefdiguieres qui par l'Articlez. du 
Traité d'Aft eftoit obligé de fecourirS:A fans atrendreautre commandement Len 
de la Cour au cas que les Efpagnols y cotreuinffent, paffa les Monts au mois de fall 
Luin, 8e fut receu magnifiquement à Turin:Ce Prince pour luy faire plus d'hon- 15} 
neur le fit entrer par la Porte Suzine, laquelle auoit roûjourseftéfcrmée depuis so 
Ï entrée de lInfite Caterine fon Epoufe,comme n'éftant déftinée que pour re- Sal 
ceuoir des perfonnes de qualité & d'vn merite extraordinaire:Lefdiouieres s'e- 2%! 
flant «bouché auecBethunc;ils.firét yn project d’iccommodemer que Bethune 
Porta à Milan;ÿmais Dom Pedro n'y refpondit que par des ambiguités,fubcili- 


/ 
tes 
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Be tés Efpagnoles : Tellement que iufqu'à vn plus grand éclairciffement(pour le- 
bn quel il falloitfaire plufeurs allées & venuës) on ne püt obtenir autre chofe, 
 qu'vne fufpenfion d'armes de part & d'autre, pour tout le moisd’Aouft ; aprés 
laquelle le Marefchal de Lefdiguieres ayant conferé auec S. A. & auec l’Am- 
baffadeur de Venife à Montcalier, s'enretourna en Daufiné pour y attendre 
les nouuelles ou de la conclufion dela Paix, ou d’yne entiere rupture auec les 
Efpagnols, pour, fur cela prendre fes mefures. 

Le Pape, fur les apparences de la guerre,depécha en Lombardie Alexandre 
|Pap. Ludouifio Archeuefque de Bologne(qui fut depuis Cardinal & Pape Gregoire 
(Ne. XV.)en qualité de Nonce extraordinaire, pour semployer à la Paix.Le Duc de 
FLu- Nemours, qui pour quelques mécontentements particuliers eftoit demeuré 
P#- chez foy pendantces derniers mouueméts,voyant que l'Eglife,la France l’An- 
Lie. gleterre, l'Allemagne & les Venitienss’intereffoient pour S. À. fit mine de luy 

offrir 3000.hommes,dont il ordonna la leuée enGeneuois & en Foucigny ter- 
| resdefon appannage. Comme ces troupes furent preftes à partir,ce Prince qui 
auoit efté recherché par les Efpagnols auec promelfe de l'aflifter de gens & d'ar- 
gent pour faire la guerre au Duc, duquel il eftoit mal fatisfait, refufa de mar- 
-— cher fous diuers pretextes , mais c’eftoit en attendant les trouppes que Marc- 
pee Claude de Rye Marquis de Doglianiluy deuoitamener du Comté de Bour- 
(de. gogne ,auec lefquelles il fe promettoit de faire vn grand effort& de {e faifir 
Fhe_ de la Sauoye; mais les aduis que Dom Pedro enuoyoit en Efpagne du Traité 
La particulier qu'il auoit fait auec le Duc de Nemours,ayants efté interceptés par 
kS.A S. A. Le Marquis de Lans fe faifit d'Annecy & deRumilly places dela P ouin- 
ce de Geneuois. Le prince de Piemont y alla aufiauec quelques forces & con- 
traignit le Duc de Nemours,qui s’eftoitapproché dela Frontiere de Sauoye de 
fe retirer en la Valée de Cheyfery, où par faute du fcours qu'ilattendoit des 
|  Efpagnols, contremandé par l'Archiduc Albert , quideclara Ne vosloir point 
| afifler un Prince qua Soublioit de [on deuoir ; &{e voyant menacé du Marefchal de 
| Lefdiguicres,de Bellegarde & d'Halincourt Gouuerneurs de Bourgogne & de 
| 
| 


Lyonjiltraita auec le Prince de Piemont. 
— Voilacequi fe pafloiten Sanoye:Mais les chofes eftoientbien plusaigries en 
Fe f Piemontscar le Duc fe voyant à la veille de la guerre;fit fortifier Aft & Vercel, 


| 
| 
(ie. places des plus confiderables du Piemont fur là frontiere du Milanez & du 
[— Montferrat : Le Comte Guy deS. George general de l'infanterie & faifant la 
KE -fondtion de Lieutenant general enl'abfencedes Princes, eut le Gouuernement 
heu. d'AR,& le Marquis de Caluxe(échapé paradreffe de fa prifon de Milan) celuy 
4 de Vercel:Dom Pedro eftoit à Pauie, où de fon cofté il faifoit {es preparatifs 
pourentrer en Piemont apres l'expiration de la Trefue. Le Nonce Ludouifio 
s'abouchaauec luy le 1 $. d'Aouft & n’en püt obtenirla continuation;Bethune 

für la fin du mois alla à Pauie,où il propola plufieurs partis au Gouuerneur,qui 
furent tous rejettés. En fin Dom Pedro qui ne pouuoit plus diffimuler la paf 

fion qu'il auoit d'attaquer le Duc; firfaire vn Pont.à la Villatte pour paffer la 
Sezia ,où il fe prefenta auec vne armée de 20000. hommes de pied & 3000. 
Cheuaux Efpagnols, Milanez,Napolitains, & Allemans: Le Duc eftoit cam- 

ine pé àla Motte auec vne bonnearmée composéeentre autres de 9000. François 
les commandés parle Marquis d'Vrfé, les autreseftoient Sauoyfiens,Piemontois, 
ne. Suyfles & Valefans, $. A.n'atendit pas d’eftre attaquée,ayant enuoyé fa Caual- 
lerie faire des Courfes iufqu'à Langufque Terre du Milanez, qui forprit Ville- 
neufue , Valzole & Moran lieux dependants du Montferrat ,où les F:ançois 
apres le pillage mirentle feu.afin que les Efpagnols ne s’en preualuffent far leur 
pañfage. De là les troupes de S.A. s'auancerent proche du Pont dela Villatte 
que l'on effaya de brülersmais la chofe ne reuflit pas & ainfi les 2. armées de- 
LÉLTISS m eurerent 


Peffeuin, 
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(}l | meurerent en prefence l'vne deçàl'autre de là la Riuiere de Sezia. 

LP LU | ! MU Pofeninss Dom Pedro demeura quelques iours en cét eftat fans vouloir entrer en 
| AAA Capriat Piemont , fe repentant d'auoir fait tant de menaces, & refusé les ne 
| (EL PME TEA de Paix du Nonce & de l'Ambafladeur de France, f perfuadant qu'i redui- 
QU | roit S. À. à l'accepter fous les conditions qu il fouhaittoit , & que de jour à 
| MI IEA | ll autre Bethune reuiendroit pour luy en apporter la nouuelle : Mais commeil = 
RATE LE TIE vid qu'il y auoit peu d'apparence , il paña le Pont dela Villatte le 14. de Con 
Win iIl | Septembre , & campa entre la Motte & Ville-neufue, à deffein de faire char- °4# 

HU | ger les Troupes du Duc par celles defon auant-garde , mais il fut preuenu ; 

| | | | car le Commandeur de la Mante qui conduifoit la Cauallerie de S. A. attaqua 

| | celle des Efpagnolscommandée par le Prince d'Afcoly , où il y eut combat 

| endant plus de quatre heures : Le Duc y parut toufiours en perfonne à la 

| tefte de fa Compagnie des Gardes , faifant pluftoft le deuoir d'vn fimple fol- 

1 dat qued'vn General , & s’opiniaftra fi fort qu'il contraignit les Efpagnols de 


{ Jll | £e retirer: S. A. n’y perdit qu'enuiron deux cents hommes : La perte des Efpa- 

1h | gnols ne fut pas moindre, ils eurent plufeurs bleffés, entr’autres l Admiral 

| des Canaries Fils du Prince d'Afcoly , & le Meftre de Camp Gambaloita qui 
A mourut de fes bleffures. 


Aprés ce combat le Duc alla camper à Azillan , & Dom Pedro prit la =. 
route de Crefcentin fitué fur le Pau à deffein de lefurprendre ; mais le Duc ne £uie 
voulant pas laiffer perdre cette place, renuoya fon bagage à Vercel , fcignant Gif 
de s'y vouloir retirer, & la mefme nuiét ( nonobftant les grandes pluyes & 
les mauuais chemins j il partit de Rinfeco & fe rendit à l'aube du iour aux 
portes de Crefcentin. Cettediligence du Duc , & fa refolution fi genereu- 
fement execurées , fauuerent cette place, & obligerent le Gouuerneur de fe 
reduire à Liuorne & àBianzaau Canaueys,ne voyant point d'apparence d'at- 
taquer Crefcentin. Le Commandeur de la Mante en cette demarche de Dom of 
Pedro ,ayant rencontré quatre compagnies deCauallerie Efpagnoles com- a 
L! mandées par François Viues Cheualier de Malte, les charge fi à propos, qu'il vite 
les tailla en pieces & prit Viues prifonnier : Des nofîres il n'y demeura que le P«tl 
Comte de Serraual. “4 
Le Duc apres cela, ayant pourueu à Chiuas où il croyoit que les Efpagnols 
vouloient aller entra dans le Montferrat & à la veuë des ennemis fe faifit de 
Papi ROndazzan , de Verolengo & de beaucoup d'autres places du Canaueys, 
Gprise manda le Prince Cardinal pour fe rendre maiftre de Vulpian, & le Comte = 
de fain@ Front pour fe ietter dans Yurée. Dom Pedro attaqua fainct Ger- Pi 
main qui ne tint que trois jours , par la perfidie du Commandant , dont le “ 
Duc fut fiindigné qu'il le fit pendre: La conquefte de cette place donna peu parle 
d'auantage aux Efpagnols , parce que S. A. seftoit logée furtoutesles aue- EP 
nuës des lieux d’où les viures leur pouuoient venir; de forte que les ennemis y 
fouffrirent pendant trois iours d’étranges incommodités. 
Ala fin Dom Pedro, pour fe tirer de ce mauuais pas, s’auança du cofté de 
Trin, & le Ducfe logea en l'Abbaye de Locedio: l'intention de S. A. n’eftoit 
| pas de hazarder vn combat, dont les füites eftoient perilleufes ; outre que la 
faifon eftoit auancée & le temps des pluyes commençoità venir ;'elle ne vou- 
loit que gagner Crefcentin : Mais Dom Pedro qui n'auoit encore rien fait de 
] cenfiderable & qui auoit beaucoup plus de gens, crüt qu'il n'en deuoic pas per- 
| | dre l'occafion : Il ft donc le lendemain attaquer l'auant-garde du Duc, où 
eftoit partie de la Caualerie Françoife commandée parle Comtede Sault, = 
| Blaccons & fain@ luft ; & fix cents cheuaux Piemontois parle Commandeur Gb: 
dela Mante; Pimentel conduifoitcelles des Efpagnols : Dés que le combat “#2 
\ } fut attaché entr'eux, les ennemis par vn autre cofté donnerent fur l'arriere- ns 
garde 
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garde de S. A.commandée par le Comte Guy de fainét George, qui n'eftant 
Ex fouftenu comme il efperoit par FInfanterie Françoife , à la tefte de laquel- 
lé sefloient mis Crequy & Vrfé, fut contraint de { retirer dans vn bois 
prochain. 

Le Duc y enuoya le Marquis Ville auec la Nobleffe de Sauoye, & ce ren- 
he - fort n'eftant pas capable d’arrefter les fuyards que le Comte de Sults auec fes 
eur Allemans pourfüiuoit; S. À. s’y porta en perfonne, croyant par fa prefence, 
S. Fa fon exemple & par fes prieres d'obtenir fur ces Trouppes effrayées,ce que 

a gloire leur deuoit infpirer : mais les foins de ce Prince, & les dangers où il 
s'expofoit n'ayans rien operé , il fit auancer les Regimens de Languedoc con- 
duits par Chambaud & par Fretton qui firent toute la refftance imaginable: 

mais les ennemis croiffants en nombre & la nuit approchant, le Due fit 
fonner la retraitte & fe retira en defordre auec fon Armée à Crefcentin:Ce 
combat dura cinq heures , où $. A. perdit quinze Capitaines , vn Meftre de 
Camp François, quatre cens foldats & trois cents blefsés : Du cofté des en- 
nemys il y eut fix cents hommes tucs ou blefsés; ce qui partagea l'honneur ?#%##. 
du combat , parce que les Efpagnols eftoient quatre contre vn, 

S. A. arriuée à Crefcentin enuoya deux mil hommes à Vercel, craignant 
que Dom Pedro ne l’afliegeñt, pourueut à la feurté d'Aft & du Biales qui 
eftoient menacés ; celuy-là parle Marquis de Mortara , & celuy-cy par le 

__ Prince d'Afcoly : Mais le Marquis de Mortara prit vn autre chemin & entra 
ag. aux Langhes auec deux mil Allemans ,le Resiment du Cheualier Pexius & la 
ré Milice du Montferrat prit Canelli, Caloffe & Cortemille ; d'autre cofté 
“Dom Sanche de Luna fe faifit de Gatinara pour incommoder Vercel, & le 
igb. Comte de S. George afliegea S. Damien. 

Le Nonce (qui nouuellement auoit eflé nommé Cardinal ) & le Comte de 
Bethune voyants que la guerre s’'échauffoit entre les Efpagnols & les Sauoy- 
fiens reprirent auec plus de chaleur la negociation de la Paix; & pour cét effec 
allerent voir le Gouuerneur à Trecero pour fçauoir fon intention: Il répondit 
qu'aux auantages que les Armes de Sa Majefté Catholique auoient fur le 
Duc, c'eftoit à S. A. de parler le premier & de faire des propofitions :Le Car- 
dinal Ludouifio & Bethune retournerent à Trin pour fçauoir ce que S. A. 
auoitàleurdire. Ce Prince qui auoit Éuenté que Dom Pedro eftoit déf-ja las A 
de la guerre & qu'il croyoit d'auoir aflez fait pour l'honneur d'Efpagne, batir 
à froid, & témoigna luy eftreindifferent d'auoir ou la guerre ou la Paix; 
Neantmoins le Cardinal & Bethune le 27. d'Octobre allerent à Trin, où 
eftoit Dom Pedro, & firent diuerfes propofitions d'accommodement : mais 
l'inftance que les Efpagnols faifoient que le Duc defarmâr & reftituätle pre- 
mier ce qu'il auoit pris fur le Montferrat & dansle Milanois depuis la guerre, 
furla parole que Dom Pedro donnoit d'en faire de mefme , jetta S. A. dans 
vne fi grande deffiance que ce ne futvn artifice des Efpagnols pour enuahir 
le Piemont, quand elle ne feroit pas en eftat de fe defendre, qu'elle nes’y pût 
refoudre , & n'eut pensée que pour la guerre. Cauorret fut depéché au Mare£ fig. de 
chal de Lefdiguieres pour le fommer de tenir fa parole & de pafñler les Monts Lefdig. 
fuiuant le Traitté d’Aft ; on vfa de beaucoup d'artifices en France pour l'en dé- 
tourner, maisinutilement, pârce qu'il y alloit du feruice de l'Eftat & delhon- 
neur du Roy que le Traitté d’Aft fut executé; Ainfi ce grand Capitaine en ob- 
feruantce qu'ilauoit promis dégagea le Roy de fes promefles : Il saboucha 
auec le Prince de Piemont à Noftre Dame de Mians en Sauoye, & donna les 
ordres pour faire marcher toutes fes Trouppes an 19. de Decembre ; elles 
eftoient composées de fept mil hommesde pied & de cinq cents cheuaux. Il 
arriua à Turin le 3. de Januier de l'an 1617. où il fut bien reçeu de S.A. 

LES Comme 
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ù ER 
Comme les difficultés que Dom Pedro auoit apportées 4 la conclufion de 
Ja Paix, ne procedoient pas tant del'inclination qu'il eut à la guerre & à 


l'oppreflion du Duc , comme du deffein qu'il auoit d'efteindre & d'aneantir 

la gloire du nom François en Italie, & y attribuer à fon M aiftre Fonee Ja puif- 

fance & l'authoriré ; le Cardinal Ludouifio & Bethune auoient interrom- 

pu toute leur negotiation &e s'eftoient retirés, celuy-cy à Turin, & autre à la 
Chartreufe de Pauie:& le Gouuerneur apres auoir fortifié S. Germain & brülé 
Saintya,auoit mis {es Trouppes en quartier d'hyuer à Trin, Pont de Sture 
& autres lieux du Montferrat, &le refte au Milanois, fe preparant d’aflie- 
ger Vercel au Printemps : Mais le Duc affeuré du fecours du Marefchal de 
Lefdiguieres & de laccommodement du Duc de Nemours , ordonna au 
Prince de Piemont qui eftoit en Sauoye de pafler les Monts par k Val- 
d'Aoufte auec ce qu'il auoit de forces, & d'attaquer les Terres du Prince de 
Melferan de la Maifon de Ferrero fituées entre la Sezia, Vercel & Gatinara, 
fur la frontiere du Piemont & du Milanois. 

Ce Prince, quoy que dependant du fainct Siege-s'eftoit fraifchement mis 
fous la protection des Efpagnols ,ce qui auoit irrité le Duc ; parce qu'ayant 
plufieurs Terres dans le Piemont , il fembloit que sil ne vouloit demeurer 
neutre, il auoit plus d'obligation de prendre le party de S. A. que celuy d'Ef 
pagne : Parle Traitté qu'il auoit fait auec Dom Pedro, il auoit promis de re- 
ceuoir garnifon Efpagnole dans {es places , mais il dilaya de le faire,iufques à 
ce que fon Traitté eut efté agreéen Efpagne, & ce fut pendant ce temps-là 
que le Prince de Piemont auec hui mil hommesde Pied & 400. cheuaux en- 
tra dans fon Pays ; Mefferan ayant efté inuefty où il n’y auoit que la Princefle 
& fes 7.Enfans,capitula;De là le Prince fit aflieger Creuecœurle 27.de Tanuier 
& le prit par affaut ; le Chafteau fe deffendit mieux, mais les batteries ayants 
cfté drefsces, les afliegés com poferent auec Afcanio Bobba premier Efcuyer & 
Gentil-homme du Prince de Piemont le 30. du mefme mois, du confente- 
ment du Cheualier Galeas Pietra qui eneftoir Gouuerneur. Dom Pedro, pour 
fauuer cette place y enuoya Dom Sanchede Luna Gouuerneur du Chafteau 
de Milan auec deux mil hommes depied &trois cents cheuaux , mais la capi- 
tulation eftoit déf-ja faite; neantmoins la Caualerie Efpagnole ayant paru, 
les noftres l'attaquerent fi à propos qu'is la deffirent : Il yen eat vingt de tués, 
deux Cornettes prifes, l'yne du Capitaine d'Auila & l'autre du Marquis de 
fainte Lucie & le refte mis en fuite. 

Ceux-cy porterent nouuelles de la deffaitre à Dom Sanche de Luna, qui 
voulant sen reffentir s'approcha le lendemain du Camp: Le Prince de Pie- 
mont eftantallé vifiter les quartiers qui deuoient eftre les premiers attaqués, 
gardés par le Marquis d'Vrfé & parle Baron de Digoine , vid les ennemis 
potés à la portée du moufquet, les fit charger , & forcer leurs retranche- 
ments auec tant de courage & derefolution que Dom Sanche de Lunay fut 
tué; Dom Carlo de Sanguine Meftre de Camp d’vn Regiment de Napoli- 
tains & fon Neueu pris prifonniers. Il ny demeura des Sauoyfiens qu'vn Ca- 
pitaine du Regiment d'Vrfé & fix Soldats. Le Commandeur de Varax y fit 

a des actions de valeur f extraordinaire que S. A. luy donna pourrecompence 
le Comtéde Bolenguo en Piemont. 

Le Duc nefe contentant pas d’auoir fait progrez de ce cofté fur les Efpa- 
gnoks, fitentrer dans le Montferrat le Comte Guy deS. George General de fes 
Trouppes , & des Crottes Marefchal de Camp de celles que Te Marcfchal de 
Lefdiguieres auoit amenées de Daufine , auec quatre mil hommes de pied & 
cinq cents cheuaux qui inueftirent fainét Damien: Le Marefchal à mefme 
temps fe faifit de la Cyterne,quoy que Terre d'Eglife & voyfine de S.Damien, 


par 
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| par où la place pouuoit eftre fecouruë : Le 4. de Fevrier, le Duc & le Maref- rit. de 
chal de Lefdiguieres arriuerent au Camp auec 2000. hommes de pied Fran- Lefdig. 
çois & Piemontois où le fiege eftoit dé-ja formé : Le Duc allant reconnoi- Earuin 
| tre les trauaux eut vncheualtué fousluy d'vne moufquetade tirée de la Ville. 
Le Canon ayant faitbréche, on logea l’Infanterieen trois endroits en l'vn fut 
| mis Charles-Emanuel de Grillet Comte de S.Triuierauecfon Regiment,vne 
| partie deceluy de S.A. & du Comte Guy deS. George , Brichanteau Baron de 
| Curfy & fes deux Freres auec les Gardes du Duc & fes Gens-d’armes qui 
|auoient mis pied à terre , & derriere eux leBaron de la Baftie auec les Archers 
(ide la Garde: À la main droite fe logea le Comte Guy-Ville auec les Cuy- 
|rrafles du Duc , le Comte de Montvé, Sonas , Confignon & quelques autres 
|MGentils-hommes Sauoyfiens ; & à la gauche les Regiments d’Aiguebonne,& 
lde Breche.Les chofes ainfi difposées le Duc fitdonnerl'efcaladed'vn autre co- 
IM6,où tous les afliegés ayant accouru.la breche fut abandonnée par laquelleles 
|noftres entrerent l'épée à la main, & fe rendirent Maiftres de la place;S.A. n'y 
hperdit que douze ou quinze perfonnes, entre lefquels furent les Capitaines 
Romagnan & Furno,& le Sergent Major de Marcellino : De blefsés il y eut le 
MComte de S.Triuier, le Comte Guy-Ville, leBaron de Curfÿy , fon ieüne Fre- 
re , & les Meftres de Camp Aiguebonne &Breche, Fauerge Sergent Major de 
(MBataille, Beaufin , le Cheualier Balbian , le Baron de Chevron & Montbazin 
Page de la Chambre de S.A. 
Aprez la prife de fainét Damien S. A. enuoya deux cents Moufquetaires 
Janec quelques canons deuant le Chafteau de Garennes qüi fe rendit d'abord: 
: Etcomme noftre Armée fe preparoit aù fiege d'Albe’où eftoient le Prince 
d'Afcoly, le Gouuerrieur d'Alexandrie & Dom Alfonfe d’Aualos auec fix 
| mille hommes de pied , douze cents cheuaux & fix gros canons , le Maref- 
© chal de Lefdigaieres fitfurprendre par le Perce & Venterol Capitaines de fes 
| Gardesle Chafteau dé Calos qui eftoit fur le chemin ; & le quatorziéme de 
| Fevriernoftre Armée fit {es approches d'Albe , croyant d'yrenfermer les en- 
| nemys,maisils en eftoient fortis la nuiét & s’eftoient retirés plus auant dans 
le Montferrat : De forte que la placeayant efté reconnué pars. A. en perfon- 
ne, fuyuie du Capitaine Hebert, elle futinueftic ; & ceux de la Villeaprez vne Pan. 
| fortie où ils furent battus , f voyans abandonnés des Efpagnols,fe rendirent 
| douze ioursaprez au Duc, & fe rachetterent du pillage pour vingt mille duca- 
(5 tons : Le Comte Aleran de faint George en eftoit Gouuerneur; S. A. n’y per- 
| dit que dix ou douze Soldats, Breche,Leberon & le ieune Curfyfurentblefsés: 
Les Barons de Lullins & de Curfy & le Comte de Montvé quicommandoitles 
| Gardes du Duc, s'y firent remarquer. 
Le Marquis de Mortara prenant l'épouuante de lheureux fuccez des Ar- 
mes du Duc , fit mettre le feu à Canelli, & quitta tout ce qu'il auoit pris aux 
Langhes ;ainfi le Duc demeura vn peu plus au large , & les Efpagnols reduits 
auec le Gouuerneur autour d'Alexandrie & de Tortone ; ce qui donna fujet à 
S. A. de faire attaquer Monteil groffe Bourgade du Montferrat , dont le Com- 
te de Sault & le Comte Guy de fain& Gcorgeeurent la commiflion , & s'en 
acquiterent fort dignement. 
Le Duc de Mantoüe nouuellement marié auec vne Princefle de Floren- 
ce, voyant que les Efpagnols le protegeoient fi mal, & que le Montferrat, 
1 pour la conferuation duquel ils proteftoiens d’auoirentrepris la guerre , re- palais 
(5 commençoit d'en eftre le theatre , fe plaignit à la Reyne Mere du fecours que An | 
(= Je Marefchal de Lefdiguieres auoit donné à $. A. ce qui fut caufe que leRoy Leg. tu 
% fous pretexte de quelques nouteaux mouuements furuenus en France, luy de- 
pécha Crequy fon Gendre pour le rappeler: Et quoy que fà prefence fut vrile 
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1 (g1 au 
à Son Alreffe, & que Lefdiguieres eut grande paffion de voir la fin de ses 
5 ferant le feruice du Roy àfa propre inclination &à 

HR INFOS (RE F le Duc, ils’en retourna en Daufiné 
l'affection particuliere qu'il auoit pour ie 52 D î 

Le Gouuerneur de Milan , aprez auolr reçeu quatre Compagnies € cher 
uaux legers & feize de Gens-d’armes , fous la conduite de Camille Carraciol 
Prince d'Auellin , & fix cents Cuirafles commandées par Antoine Caraffe 
Duc de Matalone , que le Duc d'Oflune Vice-Roy de ee _ auoit en 
uoyées, prit refolution d'affieger Vercel. Par la reuciie qu : fit de on Armée, , 
il fe treuua vingt-cinq mille hommes de pied & cinq mille cinq cents che- 
uaux : Les approches fe firent le vingt-quatriéme jour de May : Le Baron den 
Digoine-Damas commandoit en Chef pour $. À. qui fit vne memorable refiol 
ftance: Le fiege dura iufqu'au vingt-fixiéme de luillet; rien ne manquoit dans 
cette place que des poudres; le Duc entreprit par trois fois d'yen faire entrer, 
& fes gensfurenttoufours repoufsés :les Affiegés firent diuerfes forties & don: 
nerent fouuent efchec aux ennemis; maislartillerie des Affiegeants ayant fait 
brefche, les noftres , aprez auoir courageufement fouftenu deux affauts, faute 
de poudres, ne pürentrefifter au dernier & fe rendirent à tres-honorablecoms 
pofition , atec cét auantage que leur courage fut loüé desennemis mefmes, 
qui y perdirent plufieurs perfonnes de qualité : Sçauoir les Comtes de Serbel= 
lon & de Montcaitel , Dom Garcias Gomez General de l'artillerie , lerofmen 
Mormillo Napolitain Lieutenant de Ierofme Caraffe Marquis de Montené : 
gro, Ferdinand Porrés, Ierofme & Garcias Pimentel Freres , le Coin Meftre 
de Camp des Vallons, le Capitaine Stampa, Dom Oaue Gonzague Coufin 
du Duc de Mantouë , Alfonfe Pimentel General dela Caualerie, François 
Padillia , Dom Louys de Leue , le Cheualier de Melze Frere du Comte de 
Sults, Philippes Spinola ; Alfonfe Caraffe, Ferdinand de Tolede Coufin de 
Dom Pedro & plufeursautres Capitaines & perfonnes de commandement. 
Tant y a queleGouuerneur , aprez la prife de cette place , eftant à Alexandrie 
treuua dix mille hommes à dire de fon Armée , ou tués , ou chafsés, ou mala= 
des. Au feul affaut du 2 2.de luillet ,les ennemis y laifferent huiét cents hom- 
mes morts fur la place : Du cofté du Duc il n'yeut de morts queles Baron dé 
Digoine & de Blet, plufieurs Officiers blefsés, Limogeon Lieutenant des Cui: 
rafles du Prince Thomas prifonnier ; Augufte-Manfroy Scaglia Marquis de | 
Caluxe Gouuerneur de la place, qui par lamort du Baron de Digoine en eût | 
le commandement abfolu , s'y fignala , & fut dignement affifté du Comte de 
S-Fron Ingenieur celebre de S. A. qui y fit des merueilles. Le Duc quire, 
croyoit point de perdre cette place, fitbattre pendant le ficge des pieces d'art 
gent , où au reuers il yauoit ces paroles, VER CELLIS IN OBSE 
DIONE :617. 

S. À. n'eut pas eü le deplaifir de perdre Vercel , s'il eut efté fecouru dés 
François, comme elle efperoit ; mais les apprehenfions du Confeil du Roy 
cftoient fi grandes de rompre auec l’Efpagne , que le Marefchal de Lefdi® 
guieres , bien loin de pouuoir obtenir fon congé de retourner en Piemont. 
auec de nouuelles forces , commeil en faifoit inftance , eut bien de la peine 
faire agréer en France le voyage qu'il y auoit fait : Maisle fiege de Verceli) 
ayant fait connoiftre aû Roy qu'il n'eftoit plus temps de temporifer, puis | 
que les foupçons que l’on auoit de l'ambition des Efpagnols eftoient con” | 
uertis en des verités publiques , le Duc eut toute la Cour de fon cofté , & le | 
Prefident Frefiafon Agent eut audiance fi fauorable, que nonobftant les em° | 
péchements du Duc de Monteleon Ambaffadeur d'Efpagne, il fut refolu que } 
l’on enuoyeroit À $. A. cinq vieux Repiments d'Infanterie, feize Compagnies | 
du corps de la Caualerie legere , & quatre mille Lanfquenets fous le com- 
mandement | 
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mandement du Marefchal de Lefdiguieres; Mais auec ce temperament : Que 
ce fut pluftof? pour porter les Efpagnols a la Paix, que pour engager les deux Couronnes 
à la guerre; ex que file Marechal ne pouuoit fauner Vercel, ne fe treunaftpoins à fa 
| perte afin que la honte n'en rejallit pas fur les armes du Roy : Ge qui fut caufe que 
ce fecours marchant lentement, le Marefchal de Lefdiguieres eut à Veillane 
… les nouuelles de la prife de Vercel: Le Duc eftoit alors à Yurée ; d'où il n'auoit 
bougé pendant le fiege: Et quoy qu'ileut lecœur outré de la lenteur-auec la- 
quelle les François auoïent agy pour la conferuation de Vercel ; il refolut 
pourtantde s'auancer iufqu'à Chiuas pour y receuoir le Marefthal. A cette en- 
treueué fe rencontrerent les Ambaffadeurs de France 8 de Venife ; Qui firent 
_ diuerfes propofitions pour reparer le mal arriué par la perte de Vercel, le 
_ quelles tendoient toutes à la Paix: mais Dom Pedro qui ne pouuoitfouffrir 
que les François priffent connoiffance des affaires d'Italie ; les reietta, & fit 
{es preparatifs pour afficger AfE ; ainfi la France fut contrainte de leuer le maf- 
que , & de prendre ouuertement la deffence du Duc : Et dés lors les trouppes 
que le Marefchal de Lefdiguieres deuoit commander pafferentles Monts 
par le Daufiné , & par la Sauoye , fuiuies du Duc de Rohan, du Comte 
- d'Auuergne depuis Duc d'Angoulefme , du Comte puis Duc de Candale, du 
# Comte de Schomberg depuis Marefchal de France, de Termes Frere du Duc 
de Bellegarde , de Lozieres-Themines, de Mentin, du Vicomte d’Arpajon , ARE 
55 defainct André de Vins , de Tremont, & denombrede Seigneurs & Gentils- 
hommes de qualité. Ces trouppes ayant ioint celles de S. A. faifoient douze 
mil hommes de pied & deux mille cheuaux ; elles marcherent du cofté d’Aft 
auec fept canons pour preuenir les deffeins de Dom Pedro qui auoit logé fon 


ns 8 
| arméele long du Taner dansSolere , Feliflan , Non, la Roque, Refrancor & 


| autres lieux voifins:La noftre ayant efté rangée ,l'auant-garde fut donnée au 
Marefchal de Lefdiguieres , les Coureurs à Termes Marefchal de Cam } 
les Duc ,le Prince de Piemont & le Prince Thomas voulurent la Bataille, & 
- le Comte Guy de fainét George, & le Comte de Schomberg, l'arrieregarde. 
: En cétordre nos troupes marcherent droit à Feliffan, qui fut forcé le premier 
iour de Septembre , céux qui firent la derniere refiftance fe retirerent dans vne 
Eglife , où Le Duc leur voulut donner quartier à la priere du Marquis de Bade 
& de Chriftophle Prince d’Anhalt qui eftoient venus volontaires en l’armée 
| des. A. au premier bruit decette guerre ; mais les afliegés ayants opiniaftré 
| d'eftre conduitsà Alexandrie ,tout fut mis au fil de l'épée ; à la prifede cette ie 
| place le Duc gagna onze enfeignes,neufde Trentins ( dontla garnifon eftoit poféuins 
| composée ) & deux des habitans : Il y demeurale refte du iour en attendant Hé 
l'arriere-garde du Comte Guy defainét George, qui paflant prés de Refran- *°# 
cor, où il y auoit deux cents Suyfles en garnifon,les contraignit de capituler ; 
il prit encore fur fon chemin Ribaldon , & Quatordeci. En fin ayant ioint 
| S. A. on eut aduis que ean-Ierofme Doria venoit ducofté de Vercel auec 
deux mil cinq cents hommes de pied , & quatre cents cheuaux pour fecoutir 
| Fclifän ; fon Alteffe prit la refolution de les faire charger: Les gardes du Duc 
& du Marefchal de Lefdiguieres eurent Ja pointe auec l'efcadron du Colonel 
Tafin, fuiuis à la droite de Termes auec {es cheuaux legers , & du Prince 
Thomas, auec fa trouppe: Le Comte de Candale prit la gauche, fuiui du 
Duc de Rohan , & delaBrofe. Apres eux marchoient le Prince dé Piemont, 
& le Marefchal de Lefdiguierés auec fes gens d'armes , & à leur queuë le Duc ou 
k auec le gros pour les fouftenir; les courreuts du Duc de Rohanla plufpart Rep 
ï. Gentils-hommes de qualité donnerent des premiers prés de Corniento fans 
o attendrele commandement; mais les ennemys aprés s’eftre vigoureufément 
| deffendus,fe retirerent fauorisés de la nuit; Beauuais-Verdum Gentil-homme 
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vtué d'vn coup de piftoler ; le Vicomte d'Arpajon ; Lozieres- 
Themines , & Tremont y furent bleftés ; fainét André de Vins, , le Cheus- 
lier de Cabris prifonniers. On croyoir tous les iours que Dom Pedro s'auan- 
ceroit auec fon armée pour combatre ; mais comme S. À. n'y vid pas grande 
apparence, elle fit mettre le feu àSolere , & attaquer Non petite Ville au bas 
d'vne colline au haut de laquelle il y a vn chafteau :ly auoit deux mil cinq 
cents hômes de garnifon Efpagnols , Suifles, Trentins & Italiens ; la place fur 
reconnuë le cinquiéme de Septembre 16 17 Les aflicgez firent deux {orties 
fouftenues par Termes ; mais la batterie ayant ioüé, le Comte de Schomberg 
auec fes Lanfquenets n'attendit pas que la brefche fut plus grande, donna 
dedans & emporta la place d'un coftc , & dvn autre y entrerent à mef- 
Termes & les Regiments d'Vifé, de Bueil & autres: Maze- 


de Daufiné y fu 


m2 temps 


res leur enleua aufi vn logis proche du Chafteau , où ceux de la Ville & = 


d 3 9 s à : 
jetterent ; mais ils ny demeurerent pas long-temps; car deux iours aprés Ci 


t 


à 3 N À 
ils capitulerent la vie fauue , auec leurs armes & bagage , & à condi- 


ulk 


tion qu'ils feroient conduits en feureté fur les terres du Roy d'Efpagne ; No 
À 161 


les Suyfles eurent permiflion d'emporter leurs drappeaux, à caufe de leur 
alliance auec fon Altefe ; les autres, pour n'auoir pas bien fçeu faire leur 
capitulation furent menés au Comté de Bourgogne , terre du Roy d'E- 
: fpagne. Es 
es Le Chafteau de Non rendu , le Duc fit tourner tefte à l'armce vers 
Pafeuinus la Roque d’Arazze par le moyen d'vn Pont que l'on ietta für le Taner; 
Capriata. il y auoit quinze cents hommes en garnifon de diuerfes nations, qui à 
la veuë de l'armée abandonnerent la place : Les Efpagnols fortirent les 
premiers ; puis les Milanois , Napolitains & Suyfles ; les coureurs de 
noftre armée leur donnerent la charge , & noftre Caualerie les ayant 
fouftenu les cognerent iufque dans vn bois ; où les Gardes du Maref 
chal de Lefdiguieres , & les Carrabins de Termes & de la Broffe les def- 


ES 
firent ; de la partie de nos trouppes s'eftans approchées de la Roquette ; Pi 


del 


ils y furent receus fans coup ferir. Par ce moyen fon Altefle ayant éloi- Rs 


gné les Efpagnols , pris cinq places, & affoibly l'armée des ennemys de qi 


cinq à fix mil hommes, morts, prifonniers ou renuoyés chez eux, fe re- 
tira à Aft pour voir quel effet auroient les nouuelles propofitions que Dom 
Pedro, irrité de tant de facheux éuenements,faifoit faire au Cardinal Ludoui- 
fo & au Comte de Bethune :ce qui donna lieu premierement à vne fufpen- 
fion d'armes, puis à vntraitté. 

Mais auant que d'en donner les particularités ; ileft neceffaire de dire que 
pendant que Dom Pedro de Tolede afliegeoit Vercel , le Roy enuoya Am 
baffadeur en Efpagne Henry de Beauffremont Marquis de Senecé, tant pour 
folliciter l'execution du traitté d’Aft, que pour s’entremettre de |a Paix des 
Venitiens auec l'Archiduc de Grets , furles affeurances qu'He@or Pignatello 
Duc de Monteleon Ambaffadeur d'Efpagne refident en France auoit données 
à à Majefté : Quele Roy d'Efpagne y eftoitentierement porté, & qu'enco= 
re que Dom Pedro eut aflicgé Vercel, neantmoins ce neferoit pas vn obftacle 
à l'accommodément, promettant que dans vn mois apres la prife, fa Maje® 
fé Catholique le rendroit à fon Alreffe. Or, quoy que les Efpagnols fouhaë 
tafent la Paix de Fralie , ils en retardoient la conclufion , dans l'efperance 


de prendre Vercel , croyants qu’elle feroit plus glorieufe pour eux, ayants | 


pris cette place, & que chacun iugeroit que S.A. auroit efté contrainte de sy 
refoudre par la neceffiré de fes affaires:Le Confeil de France péchoit à fe fenti- 
ment , pourueu que l'on pûttirer feurté du Roy d'Efpagne qu'il obferueroit 


| 
| 
M 
de 
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Ar 
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de 
er 


cequiauoit eflé accordé ; & c'eft pour cela que le fecours que le Marefchal | 


de 
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de Lefdiguieres deuoit mener en Piemont demeura fi long-temps par Les 
chemins , Nicolas Brulart Seigneur de Sillery Chancelier de France , Guil- 
laume du Vair Garde de Seaux, Nicolas de Neuf ville Seigneur de Villeroy, 
Pierre Janin Confeiller d'Eftat & Sur-Intendant des Finances ; & Pierre Bru- 
lard Vicomte de Puifieux Secretaire d'Eftat ,eurént ordre du Roy d'en con- 
ferer auec le Duc de Monteleon Ambafladeur d'Efpagne , & auec Otauian 
Bon, & Vincent Guflon Ambafladeurs de Venie, Guy Bentinoglio Arche- 
ucfque de Rhodes Nonce de fa Sainteté en Frances'en entremitaufli, & les 
chofes ayants efté concluësentreux, tant pour l'inrereft de l’Archidue de 
Grets & des Venitiens, que pour ceux des Ducs de Sauoye, & de Mantouë. 
On enuoya lesarticles en Efpagne, que le Marquis de Senecé fut chargé de 
faire agréer à fa Majefté Catholique, ce qu'il entreprit auec chaleur: Er parce 
= quele Duc depuisla guerre n’auoit point enuoyé d’Ambafladeur en Efpagne, 
« Louys Gritty Ambañadeur de Venife fe chargea de reprefenterles interefts ‘de 
x S. A. Enfin aprés plufieurs affembléesà Madrid'entre le Marquisde Senecé, 
© le Duc de Lerme , Chefviller Comte de Franquembourg Ambafladeur de 
l'Empereur Matthias, & l’Ambañladeur de Venife, ce qui auoit efté nego- 
tié en France fut accepté en la prefence d'Antoine Cactan Arc heuefque 
de Capoüe Nonce de Paul V. en Efpagne : Ce qui fut conclu pour la guer- 
re de Frioul entre l'Archiduc de Grets, & les Vénitiens ne concerne pas 
cette Hiftoire; mais feulement ce qui fut arrefté touchant la guërre de Pie- 
mont, qui ne confifte qu'en deux articles. Le premier Exécution du traitré d'A, 
& le deuxième laKeflitation de tout ce qui auoit eflé Pris anparauant «> depuis. 
= Le Roy, fur l'aduis qu'il en eut du Marquis de Sencté, en fit part au Duc 
qui y donna fon confentement, dont fa Majefté fe fentit fort fatisfaite:en fai- 
_ te le Cardinal Ludouifo , le Comte deBethune , & le Marquis de Caluxe s'a2 
— boucherent auec Dom Pedro à Vercel ; mais foic qu'il n'eut pas encore 
Fe reçeu d'Efpagneles Ordres neceflaires,, foit parce quefon Altefle ne vouloir 
defarmer auant que Vercel luy fut rendu; il n'yeut rien de refolu entreux, 
* & la guerre continua en Piemont comme au parauant ; mais l'Archidue de 
Grets, &les Venitiens ayants accepté la Paix, & le Roy fafant de nouvelles 
inftances en Efpagne pour faire executer ce qui auoit cfté artefté À Ma- 
drid; Dom Pedro accorda vne conference à Pauie ,où le Cardinal Ludouifio 
& le Comte de Bethune fe rendirent. Ce fut là où fe fit vn autre traitré le 9. 
& d'Oûobre 1617. appellé à caufe de cela , le traitté de Panie, par lequel fur laf 
t feurance que Bethune donna au Gouuerneur de Milan par vne efcriture fi- 
. gnée dela main de fa Majefté tres-Chreftienne en datte du treiziéme de Sep- 
tembre, que fon Altefle auoit acceptéle traitté d’Aft; Dom Pedro au nom 
de fa Majefté. Catholique l’accepta de fon cofté, & futconuenu: Que le Dur 
defarmeroit dans com mois [uinant le traitté d'Aff,à commencer au premier d'Octobre: 
| Qu'il rendroit tout ce qu'il auoit pris [ur l'Eglife ; fur l'Empire, fur le Duc de Man 
toie, &? fur autres perfonnes durant la guerre , &> qu'aprés cela Dom Pedro rendroit 
auf tout ce qu'il auoit pris denant > depuis ledit traitté d'A: Que tous Prifonniers 
… féroient mis en liberté , € que Dom Pedro defarmeroit dans tout le mois de Nonernbre. 
En execution dece traitté , le Duc, pour dégager fa parole.licentia toutes 
fes trouppes, & ne retint auprés de foy que ce quieftoit neceffaire pour la” 
« garde de fa perfonne & pour la feurté defes places ; dont le PrefidentFrefa 
donna aduis au Roy ,& pendant que fon Alteffe attendoit les Ordres que fa 
Maijcfté tres-Chreftienne deuoit enuoyer en Piemont par Modene deftiné 
Ambaffadeur extraordinaire en Piemont , pour agir conioinctement aucc le 
Comte deBethune , à find'obliger Dom Pedroà defarmer, le Duc, qui dans 
cette derniere guerreauoitreconnula fidelité & la Valeurde plufieurs perfon- 
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S'eftoientengagées au feruice de fon ro ; les voulutho- 
norer d'une recompenfe digne dé leur vertu : Ce fut en ss mn . 
Lier de l'Ordre de l'Annonciade ; dent la promotion fe fit à Turin le de — 
zigme de Feurier mil fix cents dix-huiét. Ces nouueaux Cheualiers furent le ni: 
Prince Thomas-François de Sauoye, laques Marquis d'Vrfé & de Baugé, che 
Philibert-Mercurin Arbotio Comte de Gattinara , Bernardin Parpaille Com- pe 
te de la Baftie, Pierre de Duyndit Marefchal Beron de la ee Ifère ; Ema- … 
nuel Solara Comte de Morette , Conreno Roëre Comte de Calos Marquis 
de Cortance, Cleriadus de Geneue Marquis de Lullins , & de Pancalier, 
François Damas Baron defainét Reran Marquis de Celeran ; Guy Ville Mar- 

uis de Cillan Comte de Cameran ; François de Brichanteau de Nangis 
Marquis de Gurcy, Charles-François dés Comtes de Valpergue Cointe de 
Mazin, François René de Saluces Seigneur de la Mante Comte deVerzol, 
Honoré d'Vrfé Marquis de Chafteaumorand, & de Valromay ; Louys de 
la Chambre dit de Seyffel Marquis dela Chambre: & d Aix Comte de Mont- 
real , Albert Bobbe Marquis de Graglié Comte de Buflolin , & Bertrand de 
Seyffel Baron de la Serra. Quelques iours aprés cette promotion arriua à Tu- a 
rin Modene,qui apportoit le certificat que le Roy faifoit du defarmement Ati 
de fon Alteffe que le Roy d'Efpagne auoit defiré , datté à Paris le dix-huictié- pr 
me du mefine mois , que Bethune & Modene porterent à Milan : Ce qui obli- 44 

ea Dom Pedro à defarmer, apres de grandes inftances : S. A. en fuite fic refti Mu 
tuer aux Deputés du Duc de Mantouë, & du Prince de Mefferan toutes les HE 
places qui leur auoient eftéprifes depuis la guerre ,dont Bethune & Modené Ti 

orterétvnaurre certificat à Dom Pedro à Milan le 20.d’Auril.qui fe voyante 
ainfi preffé fit rendre à S. A. Oncille, Marro, S. Germain & quelques autres pa 
petites places ; mais Vercel ne fut rendu quele rs. de Juin par les grandes dif té: 
ficultés qu'y rapporta le Marquis de Montenegro à qui Dom Pedro en auoit 
donné la Commiflion : Apres cela S. A.renuoya tous les Prifonniers tant de 
guerre que d'autres , & par Patentes dattées à Turin le dixiéme de Iuiller, 
elle permit à tous ceux qui auoient efté chaflés de leurs maifons en hayne 
dela guerre, d'y rentrer; ce que Dom Pedro fit aufli de fon cofté : De forte 
qu'il ne refta perfonne à reftablir dans fes biens que le Comte Guy de $. Geor- 
ge; ce que le Roy obtintdepuis du Duc de Mantoué. 

Ainfifinit cette guerre, laquelle en apparence deuoit embrafertoute Eu: 
rope, par la rupture qu'elle trainoit apres foy entre les deux Couronnes : Les 
fiecles à venir auront peine à { perfuader qu'elle fe foit terminée fi glorieufe- 
ment pour fon Altelfe , que ce Princeayt pà refifter fi long-temps aux forces 
d'Efpagne , & que les Efpagnols fiialoux de leur grandeur, & qui ont toûjours 
pris tant de foin de maintenir leur reputationen Italie, ayent efté contraints 
de fe foufinettre à l'execution d'vn traitté, dont le Duc auoit conftimment 
demandé l’obferuation. | 

Ce Prince eftant par ce moyen en repos , & reconnoiffant les obligations 
qu'il auoit au Roy de l'auoir fecouru contre les Efpagnols, refolut d'enuoyer “4 
en France le Prince Cardinal fon Fils pour en rendre graces à fa Majefté : Et6u 


D 
comme Henry 1 V. auoit témoigné de fouhaiter l'alliance de Sauoye parle pol 


mariage accordé d'Elizabeth Fille aifnée de France auec Vitor-Amé Prin 4 
ce de Piemont {dont l'accompliffement n'auoirefté retardé que par le decésP.| 
de ce grand Monarque ) le Duc eut la pencée de faire propofer en ce voyage | 
le mariage du mefme Prince de Piemont auec Chreftienne feconde Sœur du | 
Roy ; parce qu'Elizabeth auoit efté mariée au Roy d'Efpagne ; Sylueftre de 
Saluces de la Mante Abbé d'Hautecombe en anoirfair les premieres ouuer- 
tures ; mais auant que de fe declarer, le Marefchal de Lefdiguieres fecondant | 


les 


nes de qualité qui 
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._ les intentions dé fon Altelle ; fe chargéa d'en faire les outiertutes à 1 Cout 
5- par leBaron de Marcieux quireprefenta, Que la condition de cé Prince > € la fit 
Ë ation de fes Eflats ne luy pouvant pérmettre de demeurer dong-temps entré les deux 
L grandes Puifances de France & d'E fpagne ; fans s'attacher fortement à l'ame > pou 
efère garenty de l'oppreffion de l'autre, il importoit à [a Majofié de ne pas fouffrir qu'il 
cherchat appuy.en Efpagne, é> qu'au contraire il eMoi lus à Propos de le luy donner er 
France , ce qui ne [e pouuoit faire plus honorablement que par cure alliance auec cette 
Famille des plusillufères de l'Europe ; outre qu'ileffoit malaysé de fairé aucune entre- 
prifeconfiderable en Jtalie , fans auoir ce Prince Pour amy à ce que le fèu Roy auoittres- 
bien reconns par dx grande correspondance quil auoit hée auéc fon Altefe ; es par le 
Mariage qui auoit eSté conclu du Prince de Piemont auec la Princeffé Elizabeth de 
France [a Fille aifnée. Ces confiderations, & le raport que Bethune & Mo- 
dene firent au Roy à leur retour de Piemont , de la paflion que fon Alteife 
auoit pour cette alliance, & pour les interefts dela Couronne de France, fi- 
rent tant d'impreflion fur l'efprit de fi Majeité, qu'elle y donna fon agréé- 
ment. 
_ Sur ces affeurances, le Prince Cardinal partit de Turinà la fin de lAu- 
: tomne auec vn équipage digne de fa naiflance,de fa qualité,& de fon cnuoy : 
F Il fut reçeu & deffrayé par toutes les Villes du Royaume, & arriua à Paris au 
. commencement de Nouembre , il fut logé à l'Hoftel dePiqueny , fa nego- 
* tiation nerecçeut pointde difficulté; car ayant eü audiance du Roy, la Prin- 
… ceffe Chreftienne luy fut accordée, & lecontra& en fat pallé. Cette nouuel- 
, le portéeen Piemont par vn Courrier que le Prince Cardinal enuoya, il treu- 
- ua fon Alteffe qui pañloit les fetes de Noel à Riuoles ; ce qui l'obligea d'aller 
, à Turin le troifiéme de lanuier mil fix cents dix-neuf, oùil fe fit des refiotiif 
| fances incroyables. 
Apres cela,le Prince de Piemont & le Prince Thomas partirent de Turin 
_ pour alleren France pour laccompliffement du Mariage, & arriuerent à Paris 
en pote le fprieme de Feurier, & le dixiémele mariage fut folemnisé. 
L'Allemagne cependant trauailloit à l'Elcétion d'vn Empereur apres la Recueil. 
mort de Matthias ; quatre grands Princes y afpiroient , Ferdinand d’Auftri- D. 
: che Roy d'hongrie & de Boheme, Albert d'Auftriche Archiduc de Flandre 3 “et 
” Maximilian Duc de Bauiere , & le Duc Charles Emanvel. Les trois premiers 1632. 
- auoient des raifons patticulieres qui pouuoient fauorifer leur Election ;fon 
! Alteffe fut proposée par la confideration de fa grandeur , de fa naïffance , de 
: fon courage, def valeur, & defa prudence , qualités qui rendoient ce Prin- 
| ce d’autant plus recommandable à toute l'Europe , qu'en ce fiecle il y eñ 
auoit peu qui fe fiffent remarquer d'eux mefmes : La plufpart des Princes d'Al. 
| lemagne panchoïent à ce choix, dans le deffein qu'ils auoient d'ofter la Cou- 
ronne Imperiale à la Maifon d’Auftriche; le Prince d’Anhalt fut en pote à 
| Turin pour porter le Duc à y penfer ; & fur les apparences qu'il y auoit que la 
| qualité de Prince Eftranger, laquelle feule faifoit l'obftacle à cette haute digni- 
| té, fe pouuoit excufer par l'origine que le Duc tire de la Maifon de Saxe, & par 
Metitre qu'il porte de Prince & de Vicaire general dus, Empire en Italie; mais 
 lauthorité que la Maifon d'Auftriche s'eft acquise en Allemagne depuis fi 
| Jong-temps fut plus forte que les inclinations des Allemans & fit élire Ferdi- 
| mand Roy d'Hongrie. 
… L'Italicioüifloft d’vne profonde Paix depuis letraitté de Pauie, &le Roy 
 d'Efpagne, pour témoigner à fon Alteffe la paffion qu'il auoit de l’entretenir, 
| rappella en Efpagne Dom Pedro de Tolede. & le Marquis de Mortara, qui 
| entre tous les Miniftres de fa Majefté Catholique en Italie auoient toûjours 
|eü moins d’inclination à la Paix, & en place de Dom Pedro futenuoyé à 
MMMMm 3 Milan 
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Milan Dom Gomez Aluarés de Figueroa 8 de Cordoüe Duc de Feria QUE Due: 
l'on iugeoit eftre d'vn efprit plus moderé & moins entreprenant; mais fa re 
è fhondic pas à lefperance que l'on auoit conçeuë , foit parles C0 
conduite ne refpondit pa f pa ne 
rdres qu'il auoit eus d'Efpagne, foit par la naturelle ambition: de ceux de nent 
à “réagi defirent que de s'aggrandir & d’eftendre leur domina- deM 
cette nation, qui ne ge EN Mr sonrs 
tion fur leurs voyfins : Car alors que l'on y penfoit le moins, le feu.de la 
) 


guerre s'alluma en vn coin de I Jralic. 


La Valreline eft vne vallée firuée entre le Duché de M jan ,le Comté de pe 
Tirol ,& les Veniriens; elle dependoit autrefois du Duché de Milan ; mais 2 
elle fut engagée aux Grifons du Temps du Roy Louys XII pour quatre je, 
cents mil efcus d'arrerages deus pour les feruices qu'ils auoient rendus à la 
conquefte du Duché de Milan, & par ce moyen elle fut fuierte aux Grifons; 
les differends des Religions eftans enfuite furuenus,& la plufpart des Grifons 
ayants embraffé la nouuelle opinion de Luther 5 Les Valtelins fe maintin- 
drent en la Religion Catholique: Ce qui a fait qu'ils ont toufiours tafché de 
fecoüer le ioug des Grifons & de retourner fous les Ducs de Milan leurs 
anciens Maiftres, pouñés à cela par les Efpagnols,qui eftoient bien ayles de 
fufciter vne guerre entre ces Peuples, pour treuuer vn moyen de fe faifr de 
cette Vallée,com me leur eftant neceflaire pour pafler d'Iralie en Alemagne. 
Les Efpagnols donc qui auoient depuis long-temps medité cette vfurparion, 
firent en forte par de fecrettes menées que les Catholiques de la Valteline : 
prirent les Armes contre les Proteltants, les chaferent & y reçeurent les Ef 
pagnols :Les Suyfles s'en eftans cfmeus comme voyfins & alliés ,les Prine 
ces d'Italie sen ombragerent aufli, iugeants bien qu'il importoit fort à leur 
repos & à leur liberté d'ofter aux Efpagnols la commodité de ce pañlage. 
La France de fon cofté s’en remua par la confideration de l'alliance qu'elle 
auoit auec les Grifons ; mais comme la Paix qui eftoit entre les deux 
Couronnes empefchoit les François d'agir en cette rencontre par force ours 
uerte, le Roy commanda au Marefchal de Lefdiguieres nouuellement Duc 
& Pair de France,de saboucher auecS. A. pour regarder le biais que l'on au- e 
roit à tenir, afin de s’oppofer aux deffeins des Efpagnols. Lefdiguieres pafla m0 
en Piemont au mois d'Octobre fuiuy de Bullion que le Roy luy auoit dont 
né pour aflifter à cette conference, où il fut refolu en prefence de l'Am- ne: 
bafladeur de Venile : Que l'on effayeroit par la douceur à difpofer les Efpagnols 
de fe departir de la proteétion des Valtelins, é à les laifer fous l'ancienne domi- 
nation des Grifons: Que files Efpagnols le refefoient, fa Majefié Tres-Chreflienne 
y employeroit fes Armes @* inuiteroit les Wenitiens ; les Suyffes &x tous les Princes 
d'Italie de fe soindre à elle pour me pas fouffrir cette furpation. Ce fut en exe 
eution de cette conference que le Roy depefcha en Efpagne François Seite 
gneur de Baflompierre depuis Marefchal de France, qui obtint de Philips 1 
pes IV. Roy d'Efpagne par Traité fait à M adrid le 25. d'Avril M. D Css 
XXI. Que toutes les garni(ons eflrangeres fortiroieut de la Valteline : Que les chofes, 
feroientremifes a mefme eflat qw'elles efhoient auant la reuolte : Que l'on demoliroit, 

tous les Forts faits depuis la guerre auec abolition dupafsé. S. A. s'interefla en cesæ 

mouuements de la Valteline par beaucoup de raifons ; car outre la generale 3 
qui conciftoit à rabbatre la grandeur & la puiflance des Efpagnols en Jralie,s. 
& à fe deliurer de la crainte que tous les Princes d'Ialie deuoient auoir del 
cette nouuelle conquefte des Efpagnols ; le Duc apprehendoit que le Roÿ A 
d'Efpagne s'eftant acquis le paflage de la Valteline, n’auroit plus befoin dé s, 
celuy de Sauoye; 8 qu'ainfi l'amitié de S. A. luy feroit en moindre confide= 
ration , comme moins neceflaire ; d’ailleurs ce Prince eftoit trop mal farisfait 
des Efpagnols pour feconder leurs deffeins. 


Quoy | 
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Quoy qu'il en foit, cefut en partie par les foins de fon Alteffe, &par la 
part qu'il prit aux interefts des Grifons ,que la France s'employa por eux: 
Etcomme le Duc de Feria refufa d’executer le Traité de Madrid ,ontintvne 
diette à Lucerne, où le Pape , les deux Roys & tous les Cantons enuoyerent 
leurs Ambafñfadeurs ; mais ce fut fans effect: De forte que la guerre recommen- 
ça plus cruelle qu'auparauant entre les Grifons & les Valtelins , où ceux-c 
eurent tout l’auantage par le fecours des Efpagnols & contraignirent ceux-là à 
vn nouueau Traité arrefté à Milan, par lequel : Zes Grifons permirent la liberté 
. de confçience , s'allicrent auec l'Efpagne, accorderent à S. 21. Catholique paffage à perpe- 
tuité par leur Pays, quitterent toute la Souneraineté qu'ils auoient Jur la Valtcline ; en 
payant tous les ans par les Valtelins 2 $. mil Ducats de tributs aux Grifons , dont le Roy 
d'Efpagne demeuroit caution. Ce Traité irrita les Princes d'Italie & far rous les 
Venitiens & S.A.qui refolurent de faire vne Ligue auec la France contre l'Efpa- 
© gne pour faire rendre la Valteline aux Grifons. Ence temps-là le Roy Louys 
XIIL faifoit la guerre en Languedoc à fes Suicts de la Religion pretenduë 
reformée & n’eftoit pas en cftat de rompre auec l'Efpagne ; mais la Paix ayant 
efté faite à Montpellier, le Duc prit la pofte & fe renditen Auignon le 17. 
* de Nouembre : LeRoy pourrencontrer S. A. alla à la chafle fur fon chemin, 
le Duc flua fa Majefté & en reçeut toutes les marques d'affetion qu’il pou- 
uoit fouhaiter : La Cour demeura trois iours en Auignon où il fe file project 
? d'vn Traité fecret entre le Roy ; les Venitiens &S. A. contre l'Efpagne, pour 
rocurer l’execution de celuy de Madrid. 
Le Roy d'Efpagne qui eut quelque vent de cette puiffante Ligue que l'on 
formoit contre luy , crût d'en pouuoir détourner les effects en remettant tous 
| les Forts & toutes les Places qu'il tenoit dans la Valteline entreles mains du 
| Pape Gregoire X V. iufqu'àce que les raifons des intereflez euffent efté con- 
: nuës, pour en iuger apres par fa Sainteté.ainfi qu'elle verroit plus à propos. Le 
| Pape ayant accepté le depoft , enuoya à la Valteline Dom Horace Ludovifio 
Duc de Fiano fon krere General de l'Églife, qui mit garnifon dans les Forts de 
la Valreline,de Chiauenne & de Riveau mois de May 1623.maiscomme S.A. 
eftoit le principal mobile de cette Ligue ; les Efpagnols grands Politiques 
chercherent vn moyen pour l'endetacher , en luy propofant le Mariage de la 
Princeffe Marie de Mantoüe fa petite Fille auec le Prince Philibert fon Fils, 
fous la promeffe de luy faire donner le Môtferrat en dotiapres la mort du Duc 
: Ferdinand & du Prince Vincent fon Frere que l'on voyoit apparemmentétre 
| hors d’efperance d’auoir des Succeffeurs;&en cela les Efpagnols agifloient par 
| vn autre mouuement ; car ces deux Princes mourants fans lignée, la Succef. 
| fion des Duckés de Mantoüe & de Montferrat regardoit le Duc de Neuers 
L plus proche de la Maifon de Gonzaque ; dont les Efpagnols auoient intereft 
} de diminuer la puiffance, à caufe de l'attachement qu'il auoit auec la France, 
| outre que par ce moyenle Montferrat tomboit entre les mains du Prince Phi- 
Mlibert fortaffeétionné à la Couronne d'Efpagne & qui ne s'y pouuant mainte- 
L nir que par l'appuy des Efpagnols, feroit toufours à leur deuotion & yattire- 
| roit peut eftre le Duc fon Pere: Cette propofition gouftée par. A.le Com- 
| mandeur Pazero eut ordre d’alier fecrettement à Mantoüe ou ce Mariage fut 
harrefté , & les Articles fignés, & n'y eut quela mort du Prince Philibert ar- 
| riuée quelque temps apres qui en empefcha l'execution. 
: On negotioit cependant à Rome l'accommodement de la Valreline, dont 
F le Pape Vibain VIIL. Succeffeur de Gregoire X V. eftoit l’Arbitie; la diff 
4 culté ne conciftoit principalement qu'aux paflages que l'Efpagnol fe vou- 
| Joit referuer , le Commandeur de Sillery Ambaffadeur de Erance y ayant trop 
facilement confenty, fut defauoüé & rappelé, & en fa place fur enuoyé le 
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Comte deBcthune , auec ordre de preffer aupres de fa Sainteté ee du 
Traitéde Madrid & de faire refbituer aux Grifons ce qui Jeur an che : ur {E 
pé; mais commele Pape luy fit des propofitions qui jettoientles affaires dans ## 
des longueurs , le Roy preflé par S. A. & parles Venitiens enuoya en Suyfle 
_Annibal d'Eftrée Marquis de Cœuures (depuis Marcfchal de Fran- 
En d'Ambaffadeur, pour eflayer de remettre les Grifons dans la 
Te 8 d'engager les Suyfles à fauorifer ce deflein : li trouua de grandes 
cabales des Efpagnols dans le Pays, & les Peuples fort diuisés; neantmoins 
il difpofa les Grifons à la guerre, & les Suylles à les affifter:& far les aduis que 
le Marquis de Cœuures en donna en France, le Roy refolut d executer ce qui 
auoit efté projetté en Auignon , & donna la commiflion au Cardinal deRi- 
chelieu d'en arrefter les Articles auec l'Abbé Scaglia Ambafladeur de Sauoye 
& auec Marc-Antoine Morofin Ambafladeur de Venife : Ils portoïent: Q#e 
les Armes de France,de Sauoye € de Venife [e treuueroient aw rendés-cuous danse x5. 
de Septembre,celles de France en Breffe ; Bugey € Gex, celles deV'en: fe aux enmirons de 
Milan, de la Valteline &ÿ) des Grifons, ts" celles de Sauoye fur la Frontiere de Milane> 
de Gennes : Que l'on tireroit de l'Armée du Koy 1 200 hommes de pied &? 400. chenaus 
pour enmoyer au Marquis deCœuures , &? le reste demeureroit Jous la conduite du Ducde 
Lefdigueres nouellement fait Connefiable de France, qui fe ioindroit a l'Armée des. 4. 
pour entrer dans l'Eftat de Gennes y faire dinerfion. Et quoy que les Confederés 
deuffent fupporter leur part des frais de toutes ces leuées, & de l’execution de 
l'entreprife ; la guerre neantmoins ne fe faifoit que fous Le nom du Roy. 
Enfuite de ce Traité, le Marquis de Cœuures auec fes trouppes prit fur les 
Grifons les paffages de Steich & du Pont du Rhin & entra dans la Valreline le Fa 
25.de Nouemb. où il fe faifit des Forts de Piantamala, Soudrio & Tiran, non:#f 
obftant la refiftance du Marq. de Bagny General de l'Armée du Pape; l'annceshte 
füiuante il fit de plus grands progrés par les prifes de Morbeigne , Trauonne, É 
Orbinio,Bormio & Chiauennesle Pape s’en plaignit à Rome & fit pafler pour 
vnegrâde offence que le Roy eut fait prédre des Forts &des places qui eftoient Si 
fous fa garde, & defendus par fes trouppes;mais il y auoit tant de raifons à dire pa 
pour iuftiffer le procedé de fa Majefté, que ces plaintes n’opererent autre cho: 
fe qu'vne fufpenfion d'armes pour deux mois en la Valteline, laquelle empef w 
cha la prife du Fort de Riuc afliegé par le Marquis de Cœuures. | 
Le Roy d'Efpagne >àqui la Ligue de France, de Sauoye & de Venifen'é= 
toit plus inconnué, entreprit d'en faire vne autre en Italie ; en laquelle il enga=4# 
gea le gräd Duc de Florence, les Ducs de Parme & de Modene & les Republi-## 
ques de Gennes & de Luques, & fit de grands preparatifs de guerre en Efpagne: pa 
Or, parce que par la Ligue du Roy , des Venitiens & de S. A. il auoit eftélie 
conclu quela guerre fe porteroit dans l'Eftat de Gennes , le Conneftable dé 
Lefdiguieres s'aboucha à Suze le iour dela S. Martin 1624. auec le Duc Pouf ue! 
prendre leurs refolutions. Le Marefchal de Crequy Gendre du Conneftableñte 
defigné fon Lieutenant general en cette Armée & Bullion Conféiller d'Eftat# 
affifkerent à cette conference par ordre de fà Maijefté ; auec Marini Ambaffa= cl 
deur de France en Piemont & l'Ambaffadeur de Venife, où il fut refolu que 4 
pour faciliter l'execution de l'entreprife , le Roy tiendroit vne Armée nauale Su 
fur la cofte de Gennes, tant pour faire venir des conuoys de France que pour ‘4 
empefcher le fecours que les Gennoys pourroient receuoir du cofté d'EE 
pagne, dont le foin fut donné au Duc de Guyfe. Et quoy quele fuiet decette) | 
guerre ne fut autre que pour faire diuerfion des forces d'Efpagne, afin de don: 
ner loyfir au Marquis de Cœuures de recouurer entierement la Valteline, 
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dantles dernieres guerres de Languedoc, fa Majefté prit pourtant fon pre: 
texte fur le recouurement de Gennes, qui eftoit des anciennes dependances 
du Royaume, que la negligence des Roys fes Predecefleurs auoit laifé per- 
- dre: Le Duc de fon cofté citoir mal fatisfait des Gennois, parce qu'ayant ac: Capriata. 
} quis le Marquifat de Zuccarel, du Marquis Scipion Carretto fur qui l'on pre- 
tendoit que l'Empereur l'eut confifqué pour crime;les Gennois l'ayant: vû 
exposé en vente par des Commiflaires de l'Empereur ‘an mil fix cens vingt 
quatre , en firent les dernieres encheres , & en eurent adjudication au prejudi- 
cedelacquilition de Son Alrefle, & des autres droits qu'elle auoit {ur certe 
Terre, dont le Duc fe fentit offencé; eftimant que les Gennois {es voyfins & 
fes alliés neluy deuoient pas courir à la main , & quene fe trouuant point 
d'acheteurs; l'Empereur auroitefté obligé de s’en accommoderauec Son Al: 
telle ; & luy laifler ce Marquifat quieftoit à la bienfeance du Piemont ; Son 
Altefle en efcriuitaux Gennoisen termes preflants , pour les inuiterà fe de: 
partir de leur enchere ; lesmenagçans en cas de refus de s’enreffentir ; mais cer: 
te Lettre les confirma pluftoft dans leur premiere refolution , que de lesen 
diffuader : De forte qu'ils refuferent toutes les ouuertures d'accommode- 
- ment qui leur furent faites depuis, & fe porterent auec tant d'infolence en- 
uers ce Prince, que le Peuple de Gennes fit des indignités à fon portrait 
= pour marque, où deleur hayne , où de leur mefpris : D'ailleurs le Duc auoir 
-toufours fur le cœur le fecours que les Gennoïs auoient donné aux Efpagnols, 
s quand ils attaquerent Oneille & Marro , pour fauorifer le Duc de Mantoüe. 
Ainfitoutesces confiderations jointes porteren: l'efprir de ce Prince à cette 
guerre. 3 
“Le Conneftable de Lefdiguieres , fayantlesordres queBullion luy appot- Hif.de 
toit de la Courfit l’affemblée de fon Armée en Breffe & en Bugey, elle eftoir de Lefis: 
fix mil hommes de pied & de 600.cheuaux , & pafla les Monts au mois de AU 
© Fevrier : Le Duc de fon cofté auoit leué plus de 12.mil hommes de pied & de 
| 3000. cheuaux : Toutes ces Trouppes s'affemblerent aux enuirons d’Aft au 
commencement du mois de Mars ; & fe partagerenten 2.Le Duc & le Prince 
de Piemontauec les leurs marcherent contre Cremolin : Le Conneftable & le : 
Marefchal de Crequy auec celles du Roy ; prirent le Chemin de Loppiata 
afin d'attaquer les Gennois de 2.coftés. 
- Son Altefle ; pour fon premier exploit fe faifit de Voutry,Piego & Ceftro & 
| forcà trois Forts , que les Gennois auoient fait faire fur la montagne de Rouf- 
; filon gardés par trois mil hommes , pour conferuer l'entrée decetté Vallée 
5 qui conduit iufqu'àla Mer : lean Icrofme Doria Cheualierdel'OrdredeS, 
faques , eftoit leur chef; l'attaque £e fit de trois coftés ,en front par le Reoi- 
| ment du Comte de la Trinité : Les Gardes du Duc & par le Regiment de 
| Bertelomelin fameux Banny de Gennes auec la Compagnie d’Arquebuliers à 
cheual des gardes de S.A. à la droitte donnerent Fleury , & du Chefnay auec 
Meurs Regiments,& à la gauche ceux du MarquisdeS.Reran , & de Sauines:Le 
| Regiment du Marquis de Caluxe,demeura entre celuy de S.Reran & le Corps 
} où eftoit S.A:pour fecourir ceux qui en auroient befoin: Ces attaques furent 
| faites fi à propos & auéc tant d’ardeur que les Forts furent bien tôtemportés,& 
| enfüuite les Villes de Rouffillon & de Campo auec le Cafteau: Mazon qui eft 
| au bas dela Valée fut prisle r9.de Mars , à mefine temps le Comte de Ca- 
| Morretauec fon Regiment , prit Spine & Saffello. Rs 
_… LeConncftablelogea à Loppiata , & la donna au pillage , à qui luy ouutit 
| les portes, d'où ilenuoya forcer Capriata & faire les approches de Gua, où 
F Nicolas Doria s'eftoit ietté aucc fix vingts Gentils-hommes Gennois , mil 
| hommes de Pied & 2.Canons, faifant mine defe vouloir defendre ; S. A. qui 
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énauoit efté aduertie, commandaà Auguftin-Manfroy Scaglia Comte de 
Verrüe ; lyn des quatre Marefchauxde Camp de l'Armée , desauancer de ce 
coité là, auec les Gardesde S.A. & les Regiments des Comtes de Druent & de 
la Trinité & de Bertelomelin : Dés que ces Trouppes parurent Doria aban- à 
donna la Ville, & laiffa le Capitaine Martin Corfe de nation dans le Chafteau u 
auec 30. hommes qui le rendit à la premiere fommation : Le Marquis d'v-6 
xelles Marefchal de Camp de l'Armée du Conneftable eftant allé à Nouy, À 
pourle reconnoiftre sapprit en chemin que George Doria qui y eftoit Entré N 
auec plus de s00.hommes de guerre , en eftoit forty ;deforte qu'il n'eut au- 
trechofe à faire qu'à receuoir les clefs que les habirans luy porterent. 

Apres cela l Armée du Conneftable prit la route de Gauy : Le Comte d’A- 
Jais Colonel general de la Caualerie de France , &le Marquis d'Vxelles deff- 
rent fur le chemin $.côpagnies de Napolitains de 200.hommes châcune, que 
Dom lerofme Pimentel Goyuerneur de Tortonne enuoyoit à Benoit Spinola 
Gétilhomme Gennois Gouuerneur de Gauy.Comme cette place eftoit impor- À 
tante & la derniere de l'Eftat de Gennes de ce cofté-la S.A. s’auançaauec fon; 
Armée le huictiéme d’Auril , & s’'aboucha auec le Conneftable à S. Chrifto- à 
phle: Les Gennois cependant ; voyants tant deplaces perdües , commande- 
rent à Martin Carraciolo Seigneur Napolitain de fecourir Gauy.& defe loger 
à Offagge auec le Meftre de Camp Louys Guafco , le Baron de wateville,le 
Cheualier Camille Catanée & autres Chefs en nombre de 6000. hommes : Le 
Ducauoit pris fon pofté à Carrozio à vne lieüe d'Oftagge & à demie de Ga- 
uy, proche d’vn Fort de Terre que les Gennois auoient fait entre 2. monta- 
gnesappellé de Fraffe. Les ennemis s’approchants de Gauy attaquerent les 
Quartiers plus auancés du Duc ; ce qui donna courage à ceux de Gauy de faire 
vne fortie , SA. fit attaquerle Fort par Santena l'vn de fes Meftres de Camp, 
qui lemporra :Etcomme les ennemys paroiffoient pour le fecourir, S. Reran | 
Fleury & Ghefnay auec leurs Regiments rencontrerent 4. efcadrons de Ca- 
valerie pres d'Oftagge, les chargerent & les mirent en route : Cependant le | 
corps de l'armée de $.A. marchoit , &eftant prés d'Oftagge, força les retran- - 


il yeut combatde 2.heures. Et comme de la prife du Bourg dependoit celle du 
Chafteau, le Duc pour fouftenir les fiens, enuoya les Regiments de Beüil 
Marquis de Peueranet de Sauine , pour inueftir les ennemys d'vnantre cofté: | 
Ce qui fut executé fi vigoureufement parlesNoftres que les ennemys quitte- | 
rentle Bourg & fe retirerent au Chafteau ; Flandres Sergent de Bataille qui 
commandoitles Piemontois pourfuyuit les fuyards auec vne partie du Regi- 
ment de S.Reraniufqu'au pied du Chafteau, où vne mine ayant ioüéily de? | 
meura. SA. pourfuyuant {a viétoire- preffa fi fort le Chafteau, qu'il fe rendit 
le mefme iour:Les ennemys en toutes ces attaques & combats y perdirent 23° 
drappeaux & l'on compta plus de 1 200.Napolitains & Gennois morts fur la 
place & plus de mille prifonniers , entre lefquels furent remarqués Carraciolo | 
General de cette Armée, Louys GuafcoMeftre deCamp de grande reputation, 
Etienne & AuguftinSpinola le Comte Jean-Baptifte Bertoldi Capitaine des 
Trouppes Modenoiles, Cozzolo Capitainede celles de Parme ,Barthelem 

Potro Sergent Major,le Capitaine Porro fon Frere,le Cheualier Catanée Mes 
“4 de Camp des Gennois & plufieurs autres:Le Duc enuoya les 2 .drappeaux. 
& les 2. Baftons des 2. Meftres de Camp Carraciolo & Catanéeau Roy parle 
Marquis de Caluxe Fils du Comte de Verrüe quiles prefenta le 24 du mefme | 
moisde May,ce qui fut fi agreable à S.M'qu'elle écriuit au Duc qu'elle les auoït 


reçeus ; Non pas comme con petit Prefent ; maïs comme-vn trophée de fa valeur &) de 
fa generofite. 
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Le Conneftable pendant le combat d'Oftage preffale fiege de Gauÿ , où 
les Regiments de Tremont, de Sancy, & de Blaccons eurent les principaux 
employs: Meffa Gouuerneur de la Ville ft vne fortiede 300.hommes ; dont 


-iln'en ramena que feptante;Ce qui épouuanta fi fortles afliegés qu'ils capitule- 


rent. Alexandre luftinianGentil-homme Gennois qui commandoit dans le 


[+ Chafteau en fit fautant le derier iourd’Auril: Et quoy que la garde de cete 


| 
\ 


place appartint à S.A. parles articles du Traitté de la Ligue ; elle confentit 
heantmoins, pour ne point choquer le Conneftable , qu'il y mit va Gentil- 
homme de Daufiné nommé Gouuerno. 

Apres tant de belles chofes fi heureufement executées , le Duc vouloit que 
l'on allât droit à Gennes, où l'efpouuante eftoit fi grande que les Gennois 
auoient enuoyé leur trefor à Porto Venere, leurs femmes & leurs meubles 


* plus precieux en Sicille , & en Portugal , craignants de iour à autre d’eftreaf. 


be. fiegés : Les raifons de Son Alteffeeftoient fort preffantes ; car ne reftantaucu- 


ne place aux Gennois de ce colté , rien n'en pouuoit diffuader le fiege, ny en 
rendre la prifeimpofñlible : Nos trouppes eftoient vidtorieufes , les ennemys 
abbatus , & le fecours que le Duc de Feria preparoit pour fecourir cette Re- 


|— publique eloigné , mais le Conneftable s'excufa fur ce que l'Armée s'e- 
16: toit fi fort affoiblie par les combats, & parles maladies , qu'il n'y auoit 


de gens que pour garder ce que lon auoit pris: Qu'il n'y auoic pas bon or 


ï dre pour les viures : Que l'artillerie n'eftoit pas en eftat , & que les trou- 


! bles que les Ducs de Rohan & de Soubize auoient excités nouuellement en 
France du cofté de la Rochelle , ofteroient au Royles moyens de lesfecou- 
rir quand ils feroient vne foisengagés à ce fiege. Le bruit courut en France 
& en Italie queles liberalités des Gennoislierent les mains, & changerent 


Capriata 


le courage du Conneftable : Les autres difoient qu'il n'y auoit pas d'apparen- Pa 


8 
ce qu'vn fi grand homme eut voulu noircir la gloire de tant debellesa@tions, 


& cette conftante fidelité qu'il auoit toufiours témoignée pour le feruice de 
fon Prince,par vne fi lacheauarice. 
uoy qu'il en foit, le Conneftable s'eftant formellement opposé au ficce 


la- de Gennes , celuy de Sauonne fut refolu ; de forte quetoutes les trouppes qui 
n, 
u 


eftoient à Gauy, Noui & aux enuirons parürent & fe rendirentà Aqui , où fe 
treuuerent auflile Duc , le Princede Piemont , le Conneftable de! efdiguieres 
& le Marefchal de Crequy. Là il fut arrefté que le Prince auec vne partie de 
l'armée & le Marefchal de Crequy iroit du Cofté de Sauonne : Que le Duc & 
le Conneftable auec le refte de l'Armée demeureroient fur cette Frontiere.pour 


è : s'oppofer aux deffeins desennemys & au grand fecours que le Duc de Feria 
& Gouuerneur deMilan preparoiten Lombardie.Le Prince s'acquitta gencreufe- 
M ment & heureufement de à Commiflion , ayant reduit fous lobeïflance de 5, 
ll A route la Riuicre du Ponent depuis Nice iufqu’à Sanonne, entelleforte que 
Là dans 3.mois, le Duc auec fes armes , & celles des François conquit furles Gen- 


nois centfoixante & quatorze places faibles ou fortes. 
Ainf Genneseftoit à defcouuert , carle Duc pendant les heureux exploits 


= du Prince seftoit encore faifi de plufeurs places de la Vallée de Scriuia au de- Capri 


ka là del Appennin qui dependoit de l'Empire,& Dom Felix de Sauoye Fils natu- 
0 . u . Ce 3 . ss 5 > 
Ÿ rel deS. Aauoit furpris Säuignon,quin'eft qu'à 3. lieües de Gennes, d'où lon 


$ pouuoit feietter facilement dans la Valée de Bifagno , mais les meCintelli- 
P 8 


n. gences du Duc & du Conneftable de Lefdiguieres feruirent d'obftacle à cette 
illuftre Conquéelte ; car le Conneftable marry de n'auoir pas le principal 
commandement de l'Armée, &que Son Alcefle eut executé auec beaucoup 
& de gloire les plus fameufes entreprifes de cette Campagne , fans que 
6 de fon cofté il eut rien fait de fignalé qui püt refpondre à ce que 
N : É NNNNn 2 Fon 
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l'on attendoit de luy, agiffoit fi lentement & auec tant de froideur qu’il n'e- 
ftoit pas mal aysé deiuger qu'il eut mieux aymé retarder lesprogrez des At- 
mes du Duc , que de les auancer: S.A. fe plaignoit aufli de n’auoir pu difpofer 
du Gouuernement de Gauy par les intrigues que le Conneftable auoit fait 
joüer à la Cour, & dece que l'armée fe difhipoit par la facilité du Conneftable 

à donner des congés aux Officiers & aux Soldats. 

Outretoutes ces confiderations le Duc prit ombrage des fecrettes negotia- 

tions qu'Eftienne Spinola Gentil-homme Gennois prifonnier de guerre à 

Mage eur auec Mariny Ambaffadeur de France en Piemont fon Beau-Frere, 
fur les Paffe-ports du Conneftable : Tellement queces foupgons ayans causé 
vue grande froideur entre S. À. & le Conneftable , il ne faut pas s'eftonner fi 
l'Armée demeurée en Piemont apres le depart du Prince fut fi long-temps 
fans rien faire en la plus bellefaifon de l'année. En effet, Sauignonayant elté # 
aflicgé par ceux de la Vallée de Pozzeuera Sujets de la Republique de Gennes, 
où Dom Felix s’eftoit renfermé auec deux cents hommes de pied , S. A!y alla 
en perfonne auec quatre mil hommes de pied & cinq cents cheuaux pour dé- 
gager Dom Felix & fauuer la garnifon que le Duc fit pañler heureufement au 
trauers des ennemis : mais la place fut perduë & les ennemis tuerent quelques 
gens de S. A. à fon retouren des pañfages eltroits & difliciles, entrautres le 
Crotti premier Secretaire d’Eftat du Duc. 

Le Prince cependant marchoit auec fon Armée à Sauonne à deffein de 
l'aflicger , & le Duc de Feria Gouuerneurde Milan ayant reçeu des ordres ex- 
prés du Roy d’Efpagne de fecourir les Gennois , fe mit en campagne auec 
vne Arméede vingt mil hommes de pied & cinq mille cheuaux; mais au lieu 
d'entreprendre feulement le recouurement des places prifes aux Genois, 
par l'obligation que Sa Majefté Catholique auoit de les proteger comme fes | 
Alliés, il refolut d'attaquer les Eftats de $. A. D'autre cofté le Marquis de | 
fainéte Croix fit haufferles voyles à vingt-cinq Galeres & à cinq Galions de 


du Regiment du Marquis de Treuic & 200. Milanois de celuy de Ludouic @] 


les en ù 
* nemys eltoienr trois contre vn ; outre que la perte d’yne bataille mettoir # \ 


Le 
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Le Conneftable alla d'vnautrecofté auec les Trouppes de France, & le 
Prince d'vn autreauec celles de Sauoye ; les ennemys fuyuirent le Prince fans 
lofer attaquer, & quoy qu'il fut foible & qu'il pâteftre deffait auant que d’e- 
ftre fecouru du Conneftable , les Efpagnols neantmoins ne firent jamais 

|. contenancede combattre & fe contenterent de prendre les logemens à mefu- 


re que l'Armée du Prince les quittoit, tant ils virent de refolution & d'ordre 
en cette retraitte. En fin les deux Armées s’'eftans rencontrées en la Vallée de 
Manufterc à vne moufquetade prés, & les Efpagnols ayans voulu occuper vne 
maifon fituée fur vne eminence d’où ils pouuoient incommoder les noftres, 
|| ils en furent chafsés & poulsés iufqu'à leur Cauallerie qui s'auançoit pour les 
fouftenir auec perte de plufieurs prifonniers. Le Prince pendant cela tra- 
{e uailloit pour faire marcher fon artillerie que les ennemys vouloient atta- 
quer : le Prince Thomas fon frere qui eftoit vn peu plus auancé auec la Ca- 
uallerie y accourut ,& tous deux chargerent les ennemys fi à propos , & 
aucc tant d’ardeur & de courage qu'ils les forcerent de reprendre le che- 
|: min deBeftagne auec perte de plufieurs de leurs Officiers & Soldats & de 
| beaucoup de prifonniers.  Ainfi l'Armée du Prince de Piemont à ‘a confu- 
| fon des Efpagnols arriua heureufement à Canel où elle fe joignir à celle du 
| Conneftable , & de là allerent à Aft que l’on croyoit deuoir eftre afliegé parle 
|| Duc de Feria. ë 
| Mais la bonne fortane qui iufqu'alors auoit fauorisé les Armes de France & 
| de Sauoye , leur tourna le dos par vne reuolution aflez ordinaire à la guerre; 
| car dés que l'Armée du Prince de Piemont eut quitté la Riuiere de Gennes,les 
| places qu'il yauoit conquifes auec tant de facilité meditérent vn fouleuc- 
| mentgeneral, fur les efperances que ces peuples conceurent de l'Armée Na- 
| uale du Marquis de faincte Croix debarquée à Gennes : La Villé de Noui fe 
| reuolca la premiere; la Grange-Cremeaux quien eftoit Gouuerneur ayant efté 
| attaqué par les Trouppes Gennoiïfes futtrahy par les Habitans qui le taille: 
| renten pieces , luy tuerent fon Fils ieune Gentil-homme de grande efperan- 
| ce & le contraignirent de fe jetter dans le Chafteau , ou la foibleffe de [a pla- 
| ce & la neceflité où il eftoit de toutes chofes le firent capituler. Il fut mené 
| prifonnier à Gennes & auec luy le Cheualier de Bellegarde Daufinois ,Bon- 
| neual, la Gardette, Gallargues & autres Officiers François : Rollillon , Gua 
| & Campo mal gardés chaflerentles garnifons Piemontoifes & reçeurent Les 
Gennois. Apres cela le Baron de wateuille auec fix mille Gennois afficgea 
Gauy , Sancy Gentil-homme François commandoit dans la Ville auec fon 
|Regiment & celuy du Comte de Tallard-Clermont. Va Hiftorien a publié 
| que leurs Trouppes eftoient en fi mauuais eftat & fi debiffées par la faim & 
}par les maladies, que la refiftance eut pafsé pour vne extraordinaire temerité; 
6 qu'ainf par prudence pluftoft que par lâcheté , Sancy rendit la place à 
l'honorable compofition , & Gouerno qui eftoit dans le Chafteau par les mef 
|imes confiderations fit {à capitulation; mais ce ne fut pas l'opinion de S. A.qui 
| plaignit hautement que cette place auoit efté venduë & non pas renduë;& 
| dés là S. A. perdit toute la bonne opinion qu'il auoit du Conneftable. 
|. Ces places fe perdirent auec cette facilité, parce que S. A. qui eftoit dans 
|Fincertitude de ce qu'entreprendroient les Efpagnols , ne les pouuoit pas {e- 
courir; car le Duc deFcria s'eftoit approché d'At & auoit fait faire vn Pont 
far la Riuicre de Verfa, laquelle paffe prés des murailles d’Af, où fix iours du- 
l'rancil fe fortifia comme s’il eut eü delfein de faire vn fiese : Le Prince Tho- 
mas & le Marefchal de Crequyauec huitcents cheuaux l'attaquerent, & luy 
firent quitter le Pont honteufement ; & bien que les ennemys euffent dix- 
huit mil hommes de pied & quatre mille cheuaux, la Cauallerie Sauoyfienne 
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: LE . su 4 
& Piemontoife ayant pafsé la Riuiere au gué pourfuiuic celle des ennemys: 
Le Baron d'Hermance Commilfaire General dela Cauallerie de S.A. & Beau- 
vais-Pleflian de la Maifon delaBaume-Suze en Daufiné Capitaines de che- 
35 c R 
uaux lesers Y furent tues. é ; ! L 1 
Apres cétaffront, le Duc de Feria conduit par fon mauuais genie entreprit &; 


Le fiege de Verruë au commencement du mois d'Aouft, où il en reçeut vnau- É 
cebién plus fignalés& cette place auparauant inconnué aux Hiftoriens deuint F 
celebre par ce fameux éuenement : Le Marquis de S.Reran auec {on Regi- 
ment de Lorrains à qui S. A.en auoit donné le Gouternement y entra à la 
veuë des ennemys tambour battant & Enfeignes déployées Et bien qu'il ny 
eut aucunes fortifications , & qu'apparemment la prife de cette place fut le 
moindre exploit que l’on dût attendre de l’armée du Duc de Feria belle & 
composée de vieux Officiers & Soldats & de Trouppes fraifches ; ncant- 
moins les Efpagnols ne la pûrent iamais prendre , & furent contraints de le- 
uer le fiege & d'y laifler vn monument eternel de honte & de confufion à cet- 
te Nation glorieufe. 


o > 
Le Duc, für la nouuelle du fiege s’auança auec fes Trouppes à Gazzo ace 


compagné du Prince de Piemonr,& donna rendez-vous au Marefchal de Cre- 
quy & aux Trouppes Françoifes à Crefcentin (le Conneftable eftoit malade à 
Montcalier) L'armée de France n'eftoit alors que de quatre mil hommes de 
pied & de cinq cents cheuaux, & celle de Sauoye n'eftoit pas plus grofle : Le 
fiege fut formé en cette forte ; le Comte de Sults faifoit l’aifle droite du Camp 
du cofté de Cazal, le Comte de Serbellon la gauche , &le Duc de Feria fe 
logeaau fond du camp derriere les Efpagnols & les Allemans; les pre- 
miers commandés par Dom Gonzales de Cordoüa, & les derniers par 
le Comte de Schambourg : Le Duc logea les Regiments de Cauour.… 
ret & de Vernatel au pied de la Colline de Verruë baignée par la Riuie=. 
re & les Suifles aupres : Le Comte de Luzerne & fes gens auoient vn Fort à. 
garder decça le Pau : Blaccons auec fon Regiment gardoit vn Pont que Son A. 
auoit fait faire fur la Riuiere de Doyre,la Balte auec deux autres Forts: Le Ma- 
refchal de Crequy prit fon logement au deffus du Chafteau de Verruë, ayant 
aupres de foy les Regiments de Chappes, de Bourbonne, de Sault & d'Vxelles: | 
Ce fiege dont 1lya des relations particulieres dura plus de trois mois, auec des | 
continuelles fortics des Affiegés & des attaques des Afliegeants . Le canondes | 
ennemys foudroya la place; ily eutcinq ou fix grandes breches aufli toftre- 
parées que faites, & les affauts fouftenus auec generofité ; des demy-lunes pri | 
fes & reprifes où les Efpagnols auoient toufiours du pire. | 
S. A. y fut en perfonne, difpofa les logements & commanda tous les tra® | 
uaux iufqu'au 27. d'Aouft qu'elle fut obligée d'aller à Turin pour faire veniti 
de nouuelles Trouppes en noftre Camp : Elle y laiffa pour commander le 
Prince de Piemont: affifté du Prince Thomas fon Frere , du Comte Guy de 
Rin& George ,du Marquis de Ciglian & du Comte de Verruë. Depuis lé) 
Duc reuint au Camp auec deux mil hommes de pied le 4. de Septembre mil 
fix cents vingt-cinq : les ennemys voyants que les auantages que leur artilleriél| 
leur deuoit procurer eftoient inutiles par les foins & parle courage de fain@ } 
Reran , recoururentaux mines qui leur furent toutes malheureufes. Apres ce= | 
| 


la arriuerentles pluyes , les debordemens du Pañ & la difette dans leurar 


ée , & déc lA : F à i | 
mée , & dés la le Duc de Feria fe vid obligé de leuer le ficge ; ce qui luy ft} 
8 


prendre cette refolution peut-eftre plus chaudement qu'il n'eut fait, ce fut | 
! 


ue { = LA Î Fe À es 
qe ire Armée ayant attaqué les Forts que les Efpagnols auoient faits 
ans a rie : Fe 
" K] 2 plaine de Mertue > les emporta glorieufement, apres vn combat de 
rois heures , duquel Le Duc & le Conneftable furent les Spectateurs. Ce der- fl 


nier, |f 
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Mer efchec jetta l'épouuante & le defefpoir dans les cœurs des ennemys, 
|| quiabandonnerent leur campen defordre & fe retirerent le r8. d'Otobre 
|| auec le déplaifir d’auoir confumé deuant cette bicoquevne arméede vingt- 
| deux mil hommes fans auoir iamais gagné vn pied de terre qui n'eut efté re- 
pris le mefme iour ; & ce qui fut de plus merucilleux & peut eftre fans exem- 
ple, S. A. eut cette prudence d'entretenir pendant tout le fiege la communica- 
|- tion de fon Armée auec les Aficoés, quoy qu'il y eut vne Riiere entre deux. 
f. Nous y perdifmes peu de perfonnes de merite & de commandement , finon 
|| la Caftillere Capitaine des Gardes du Marefchal de Crequy ; Charles des 
| Seigneurs de la Mante Capitaine dans fainét Reran & le Licütenant de Cer- Û 
‘ron Capitaine d'Vxelles. Il y eut plufieurs bleffez ,entrautresle Cheualier de 
Valencey ( qui fut prifonnier des ennemys) le Marquis de Ciglian > Chappes 
Meftre de Camp, Broüilly l'vn de fes Capitaines, & la Neuuille fon Lieute- 
nant , le Marquis de Vignoles Sergent déBataille , la Riuiere Lieuteriant de 
| Sauucterre, Roche premier Capitaine d'Vxelles ,Ferron & Cerron € apitai- 
nes, & fain& Maurys Sergent Major du méme Regiment, Aftres Capitaine 
de Blaccons & vn de fes Lieutenants le Baron de Vitrolles de la Maifon de 
| Bonne & fon Lieutenant , Vernatel & la Paffa Gentils-hommes de Daufiné & 
quelques autres: la bleffure qu'y reçeut le Prince de Piemont (dont nous par- 
lerons ailleurs)renditencore ce fiegeplusilluftre. Sain& Reran Gouuerneur 
de Verruë yacquitvneimmortellereputation & plufeurs autres Chefs de 
| l'Armée Françoife & Sauoyfenne, que les Hiftoriens ont efté curieux de re- . 
| marquer. Entr'autres Infcriptions que les bons Efprits duremps firent fur ce ml 
| fiege à la gloire de Son Alteffé, & àla derifion des Efpagnols , ay remarqué 
| celle-cy. 


1 Ter maxime Hifpanorum potentis 
Omnipotentiam in noui Orbis , Indiarum ltalisque prefertim. 
cHaximis Prouinciis affeélanti 
Pontifice connimente. 
Clare , Polono Rege., lialicis Principibus ,1apuâque Lanum 
Reducentibus ac Suppetias toto conatu 
eMinistrantibus. 
Fagà futuris aitloris citam feruanti; 
Verruce oppidulum. 
Caïolo Emanuele Sabandis Duce folo propugnante 
In cafum tentatum 
Æternum in Paruafft Verruca Ludibri 
eMonumentum. 


M Les Armes du Marquis de fainéte Croix furent plus heureufes que cel 
l les du Duc de Feria; car eftant arriué à Sauonne auec les Trouppes qu'il 
auoit amenées & celles que les Gennois auoient nouuellement leuées , il re- 
couura toutes Les places que le Prince de Piemont auoit conquifes peu de 
(iremps auparauant en la Riuiere de Gennes & fe faifit d'Oneille, Marro , de 
toute la Vallée de Prela, de Pigna & deZuccarel qui auoit efté le fujet de la 
| guerre. Ces bons faccez le poufferent entrer en Piemont pour faire diuer- 
| fion, & fauorifer parce moyen lefiege de Verrué. La premiere place qu'ilaf- 
| fiegea fur Ormea furla frontiere de l'Eftat de Gennes:Dom Carlo Hübert & le 
|| Côte de la Trinité entreprirent de fecourir cette placeauec deux millhommes 
|| de pied & deux cents cheuaux, mais ils furent repoufsés par les Efpagnols; 
De forte que le Marquis de fainéte Croix s’en rendit le Maiftre & en _. 
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de Garrés ;& commeil pretendoir de palfer dans le Marquifat de Ceue, le £ 
Duc y enuoya en diligencele Marquis de Lans auec les Compagnies che- Ë 
uaux legers du Prince Thomas , de Dom Felix, du Comte de Mazin , du Ba- # 
ron de Cardé , du Marquis deRiuarol , du Comte de Piobes, du Comte Vis re 
bain de Scalenghe , de Jean-Michel Virle , d'Afinari & les Carrabins du Prin- 
ce Thomas; & ainfi le Marquis de fainéte Croix voyant ces nouuelles forces 
s'oppofer à fes deffeins , que le Duc de Feria defefperoiït de prendre Verruë,& 
quele Prince de Piemont venoitendiligence pour le combattre,reprit le che- 
mindela Riuiere de Gennes. 

En la Valteline, l'Armée des Princes confederés démeura quelque tempse 
fans rien faire, à caufe de la Trefue & du voyage quele Cardinal FrancoisBar-8 
berin auoit fait en France en qualité de Legat, d'où l'on attendoit la pacifi-® 
cation de cette guerre ; mais fon entrernife ny les expedients qu'il propofa au ? 
Roy n'ayants pas efté reçeus; les Efpagnols cependant & le Nonce du Pape 
trauerferent les leuées que le Marquis de Cœuures faifoit faire en Suifle dans 
les Cantons d'Vry & d'Vndernuald,& enuoyerent Papenneheim auec de now : 
uelles forces dans le Pays des Grifons, qui furprit quelques poftes auanta- 
geux dans le Terze de Sotto fur les Trouppes des Venitiens qui les gardoient, 
que le Marquis de Cœuures reprit courageufement le 17. d'Otobre; & le = 
Duc de Candale nouuellement arriué de France en fon armée,chaffa prefque» 
à mefme temps les Efpagnols de Chaumont. fur lefquels il ne reftoit plus rien n 
à prendre dans la Valreline que le Fort de Riue ; mais l'eftat de cette place er 
forte d'afliette & fortifiée regulierement ne fe pouuoit pas affieger en hyuert® 
& (ans d'autres Trouppes; de forte que le courage & l'imparience de nos 
François fut contrainte de fe foûmettre aux loix de la prudence & de differer. 
cette entreprife en vn autre temps. 

Apres la leuée du ficge de Verruë ; ledeffein de S. A. eftoit de pourfuiure 
les ennemys ou de faire quelqu'autre entreprife fignalée dans l'Eftat de Mi | 
lan; mais leur Armée eftant encore de quatorze mil hommes effectifs & re- | 
tranchée en des lieux auantageux , on iugea qu'il n’y auoit point d'apparence 
de l'attaquer, beaucoup moins de former quelque fiege en l'eftat où eftoient - 
nos Trouppes & au commencement de lhyuer. Ainfi le Conneftable de Lef- | 
diguieres & le Marefchal de Crequy s’en retournerent à Grenoble au moisde | 
Decembre, laiffans leur Armée fous les commandements des Marquis de | 
Vignoles & d'Vxelles laquelle auec celle de S. A. pritles quartiers d'hyuer en | 
Piemont. | 

Le Marefchal ne fur pas pluftoft en Daufiné , que par ordre du Connefta- 
ble 1l prit lechemin de Paris,pour informer le Roy de tout ce qui s'eftoit pale, 
Sete campagne, & pour prendre les refolutions de ce qu'il y auroit à faire l'an 
née fuyuante : Le Duc qui ne vouloit que la guerre contre les Efpagnols & 
se Gennois, Bt partir le Prince de Piemont pour y difpofer le Roy: Il arriua.| 
à la Cour au commencement de Feurier , & {ur {es propofitions le Confeilu 
& France refolut de faire vn puiffant armement pour pafler en Italie, dont 
Sa Majéfté anoit deftiné le commandement general au Prince , afin de té* 
“oigner par à la confiance qu'elle vouloit prendre en luy & l'eftime qu'elle 
auoit pour fa perfonne. À | 
M" nn Fargis Comte de la Rochepot Ambaffadeur Ordinaire de France l 
Pagne s'eftant abouché à Mouçon en Arragon auec le Comted’Oliua® k 
; 
: 


füjet dela Suerre de] 
Couronnesle s.de 
de la F alteline féroi 


res Duc de fainét Lucar premier Miniftre de Sa Majefté Catholique , fur le: 
a Valteline , arrefta & figna vn Traitté entre les deux 4 
Mars, par lequel il eftoit dit, Que les affaires des Grifons&r 1 


ou n u » e g 
ent remifés au meme estat quelles efloient auant la guerre | 
le à 
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| de 1617. Qwil n'y auroit dans la Valteline exercice d’autre Religion à l'aduenir 
| que la Catholique : Que les Valtelins pourroient cire entreux leurs Gonnerneurs > 
| AMagiskiats tous Catholiques, [oit Grifons ou Valtelins : Que cette eleËtion ferait con- 
frince par les Giifons : Que tous les Forts de cette Vallée feroient remis entre les mains 
| du Pape pour eftre demolis: Que les deux Roys procederoient en toute [yncerité pour 
sasttre en paix les Princes qui leur avoent efté allés durant la guerre , &@) ne leur 
donneroient aucune a/fffance publique ou fecrette pour La continuer , fans anoir au- 
parawant recherché les moyens de terminer leurs differents par cn accommodément. 
 Orbien que ce Traitté eut efté fait parle Comte dela Rochépot fans aucun 
pouuoir du Roy, il fut ncantmoins à la fin agreé, parce qu'il eftoit auanta< 
geux à la France ,en ce que la Souueraineté de la Valteline demeuroit aux 
Grifons , & les paflages de cette Vallée à l'entiere difpofition des François; 
T ce qui auoit cffé le fujet de la guerre : Mais le Duc confiderant qu'il auoit 
4. efté conclu fans fa participation , qu'on ne luy faifoit aucune raifon des Gen- 
# nois , & qu’il fembloit que la France l'eut voulu abandonner aux Efpagnols, 
« s'en offença ; & le Prince de Piemont que lon auoit long-temps repü à la 
Cour de l'efperance de la Lieutenance generale des Armées de France en Ira- 
lie, s'en voyant ‘loigné parce Traitté inefperé en fit {es plaintes à la Cour: 
& pour témoigner plus ouuertement fon mécontentement prit congé de Sà 
= Majeflé:Les Venitiens s'en plaignirent aufli pour leurs interefts particuliers. Le 
. Roy quien fouhaitroi l'execurion , leur depécha Chafteauneuf-Laubefpine, 
&àS. A.Bullion,pour les difpofer ày donnerleur agréemént : L'inftruction de 
celuy-cy contenoit entrautres chofes ; De faire appreuver an Duc le Traitté de 
<AMongçon: De le porter à ne fuspenfion d'Armes auec les Gennois , &r à convenir 
d'Arbitres pour leurs differents où Sa Majeflé promettoit d'embraffer les interefts 
des. À. 

Bullion qui auoit de grandes habitudes auec ée Prince, ménagea fi bien 
fon efprir, que fur cette elperance il fit digerer à S. le mécontentement qu'el- 
le auoit reçeu que le Traitré de Mouçon eut eité conclu fanselle; & en faire le 
Duc confentit à vne fufpenfion d’Artnes, laquelle fut publiée en Piemont , au 
Milanois & dans l'Eftat de Gennes : Les Ventiens à l'exemple du Duc; ayants 
auffiagreé le Traitté de Mouçon ,Chalteauneuf pafla aux Grifons & en Val- 
teline, où ces Peuples apres de grandes difficultés en iurerent l'obferuation; 

F delà ilalla en Suifle où ille fit appreuueraux Cantons Catholiques & Prote- 

à ftants. Le Marquis de Cœuures & Dom Gonzales de Cordoüa en execu- 

& cion de Ja Paix remirent à Torquato Conty Fils du Duc de Poli Ge- 

| neral de l'Armée du Pape, les Forts de la Valteline qui denoient cftre 
# 

razés. 

Il ne reftoirdonc ÀS. A. que des'accommoder auecles Gennois, afin d'e- 
xecuter entierement le Traité de Mouçon, ce qui ne fut pas fans difficulté: 
car le Duc auant que d'entrer en aucun Traité, vouloit que l’on luy rendit la 
Galere ,1 Artillerie, les Prifonniers & toutes les Terres que les Gennois luy 
Mauoient prifes ; offrant apres cela de conuenir d’Arbitres pour le furplus de 


| 
| 


leurs differents, nommant pérauance de fon cofté Claude Mariny Ambafla- 
| deur de France refident à Turin: Les Gennois ne goufterent point cette 

propofition , difants que c'eftoit commencer vn Traité de Paix par l’execu- 
| tion, & qu'il falloic prendre des Arbitres dunombre defquels ils ne pouuoient 
pas agréer Mariny leur Sujet, qui comme Ambaffadeur Ordinaire de France 
| en Piemont auoiteü part aux coneils pris par fon Altefle , de leur faire la 
liguerre , ce quiles auoit obligé de proceder contre luy comme rebelle ; & 
… quoy qu'ils luy cuffent depuis pardonné par l'entremife du Roÿ , neantmoïns 


ils auoient de grandes raifons de le foupçonnerss'il eftoit l'vn des Arbitres. 
| 00000 Le 
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Le Roy fur ces premieres ouuertures d'ajuftement enuoya en Piemont va 
Prefident de Grenoble pour en folliciter la conclufion » auec le Deputé que 
Sa Majefté Catholique deuoit depécher, ras on ne püt conclurre autre 
chofe qu'vne fufpenfion d'armes. Cependant le Marquis de Rambotillet 
cftantallé en Efpagne pour congratuler le Roy de la naiffance de fà Fille ; eut 
ordre dela parr de fon Maiftre de preffer la fatisfaction de S. A, aupres du 
Comte-Duc, à qui les Gennoisauoient remis tous leurs interefts ce qu il fie 
auec beaucoup de chaleur, parce qu'on eftoit bien ayfe en France d'adoucir 
l'efprit de S. A. que le Traitté de Mouçon auoitirritée; & le Comte-Duc qui 
vouloir jerterles fondements d'vnereünion de cePrince auec Sa Maijefté Ca- 
tholique, ne negligea pas cette occafion de l'obliger : Il porta donc les Gen- 
nois à rendre au Duc tout ce qui auoit efté pris fur luy , & mefme fa Galere, 
{on Artillerie & {es Prifonniers ; à condition que S. A. reftitueroit aufli tout le 
canon qu'il auoit pris en la Riuiere de Gennes. Et quant au Marquifat de 
Zuccarel , le füier de la guerre, le Duc fouftenoit qu'il luy deuoit demeurer 
comme l'ayant le, premier acheté ; ou qu'on luy deuoit rembourcer le prix de 
l'acquifition auec les interefts ; & comme les Mediateurs difputoient fur le 
lus ou furle moins, Brancaccio Gouuerneur d'Ormea pour les Gennois, 
ou par ordre de la Republique, ou par caprice fortit auec fa garnifon pour 
farprendre Brighe Terre dependante de Piemont , laquelle il affiegea :mais M 
les Affiegés s'eftans courageufement deffendus ,& le Gouuerneur de Tendes M 
leur ayant enuoyé du fecours , Brancaccio futcontraint de fe retirer. Le Duc 
indigné decetteaction , refolut d'enauoir raifon ( quoy que les Gennois euf = 
{nt defuoüé Brancaccio ) & fit deffein de furprendre Zuccarel par intelli- + 
gence auec le Gouuerneur, ayantenuoyé pour cela fix cents cheuaux auec du: 
chacun vn fantaflin en crouppe à Garés; maiscette entreprife fut découuerte de! 
la veille de l’execution. cu 
Le Duc de Guyfe en mefime temps eftoit parti de Marfeille auec fept Ga- 
lions pour attaquer l'Ifle de Corfe, afin de reduire les Gennois à vn Traitté 
qui fut auantageux à S. A. Il y auoit apparence que cette Armée feroit 
pe progrez, tant parce que le Duc de Guyfe en auoiteü des ordres exprés 
€ la Cour, ainfi que luy-mefme publioit, & dont il auoit donné des afleu- | 
rances particulieres à ce Prince par lean- Baptifte de Felix Gentil - homme 
Marfeillois qu'il luy auoit depéché exprés, qu'à caufe que S. A. auoit fait les 
fraiz de l'armement; mais cette Armée ne fit que paroiltre à la veuë de Gen- 
nes; & apres auoir feiourné à Marzocco prés de Ligorne fous pretexte d'at- 
tendre le vent fauorable fe retira à Marfeille fans auoir rien fait de memo- 
rable : Ce quiaugmenta les mécontentements du Duc, qui reconnut par là 
que l'appuy de France auquel il s’eftoit attendu , eftoit fort incertain; d'au- 
tre cofté les Gennois glorieux de laretrraitte de cette Armée Nauale & du 
mauuais faccez qu'auoit cü l'entreprife de Zuccarel , firent prendre & facca- 
ger Pigna & le Village de Bufo appartenans àS. A. qui s'en plaignit à la Re-1eo 
publique comme d'yne infraction de la fufpenfion , & en demanda la repara-dà 
Hon : mais quoy qu'elle luy eut efté promife, ce fut pourtant fans effet, dont 
: À. fur fi mal fatisfaite qu'elle prit refolution de faire vne nouvelle & plus@i! 
Ang'ante guerre aux Gennois. | 
<a er SRE NE je qui fitchanger de deffein èce Prin sl 
il Sp race x cree _ mort fans Enfans fur la fin de l'année 
Mie nd nee e Gonzague fon Frere luy fucceda , & fut ai, 
qu'elle eftoit hors d'âge d'au de fe x: Princeffe de Bozzolo > ÉE. pate M. 
oide Ga M age d'auoir des En ans, il pourfuiuit à Rome la diffolu- 
on mariage dans la refolution qu'il auoit prife d'époufer la Princefle ! 
Marie 
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urie fa Niece, pour laquelle il auoit beaucoup d’eftime : Et comme il auoit 
eloin de fupport en cela,en donnant aduis à S. M. Tres-Chreftienne de la 
mort du Duc Ferdinand fon Erere ,illafupplia d'appuyer de fon nom & de 
|| es Officiers la pourfuitte qu'il en vouloit faire à Rome. Ce Prince qui n’auoit 
|| pas beaucoup de fanté ne promettoit pas vne longuevie ; ainfi {a Succeffion 
|| eftoitattenduë par Charles de Gonzague Duc de Neuers dela mefme Maifon 
| 
| 
| 


N 
{ 
D: 


& fon plus proche Parent, pour qui le Roy auoit vne inclination particuliere; 
outre qu'il eftoit auantageux à la France que les Eftats de Mantoüe & de 
| Montferrat quifont confiderés en Italie à caufe de leur aflicte, & des places 
| fortes dontils font deffendus , arriuaflent au Duc de Neuers , François de naif- 
| fance & de party ., fur l'amitié duquel le Roy ayant vne guerre à faire en Ita- 
| lie, pouuoit faire fondement. 

L D'ailleurs, Marguerite de Gonzague Duchefle Doüairiere de Lorraine 
Sœur Aifnée des trois derniers Ducs de Mantoüe, & Ferdinand de Gonza- 
gue Prince de Guaftalla aufli Coufin du Duc Vincent, pretendoient fa Suc- 
ceflion , & eftoient appuyés de l'Empereur & du Roy d'Efpagne, & par con- 

- fequentla France auoit grand intereften leur exclufion. Cette politique fit, 

| que le Roy depécha à Mantoüe le Marquis de fain& Chamond en qualité 

h, d'Ambañladeur extraordinaire , auec charge d'offrir au Duc Vincent la bien- 

lueillance , l'afiftance , les moyens , le nom, le credit & l’authorité de Sa 

| Majefté, non feulement pour l'affaire qu'il auoit à Rome, mais auffientou- 
| res les occafions où il croiroit d'en auoir befoin ; le Marquis eut encore vn 
|. ordre fecret , au cas que le Duc Vincent ne pût pas obtenir à Rome la diffolu- 
|| tionde fon mariage, de luy propofer celuy de la Princeffe Marie fa Niece 

} aucc Charles de Gonzague Duc deRcthelois, & de ledeclarer Succeffeur de 

| fes Eftats aprez le Duc de Neuers fon Pere : Le Marquis fit fon voyage, fut 

| bien reçeu du Duc de Mantoüe, & en eut toutes lesafleurances qu'il fou- 


haittoit. 

Son Alteffe qui preuoyoit la mortdu Duc Vincent fans pofteriré legitime 8 
|: qui n'ignoroit pas la part que la France prenoitauxinterefts du Duc de Ne- 
| uers, auoit fait connoiftre de bonne heure à celuy-cy lesiuftes pretentions que 
| la Maifon de Sauoye auoit fur le Duché de Montferrat dont nousauons fi fou- 
| uent parlé, afin de le preparer à luy en faire raifon , s’il fuccedoit au Duchéde 
| Mantoüe ; ou pour l'obliger à difpofer le Duc Vincent de terminer luy-mef- 
| mecét ancien different , & deliurer fon Succefleurde l'apprehenfion d'vne 
|» guerre qui fembloit eftre ineuitable aucc S. A. Galeratihomme d'Eglife crea- 
| ture du Duc de Neuers chargé de cettenegotiation fit diuers voyages en 
France & en Piemont , qui donnerent ouuerture à quelques partis d'accom- 
M modement ; mais comme S. À. enattendoit l’execution, Galerati fur des 
| foupçons fat emprifonné à Turin , & le Duc de Neuers ne voulut pas fouffrir 
M [2 continuation de certe negotiation ,s'excufant que le Roy luy auoit deffen- 
Wdu de s’accommoder auec le Duc , parce queSa Majefté en vouloit donner 
la commifion au Marquis de fainét Chamond qui deuoit retourner à Man- 
Ltoic. 

Le fujet de cette feconde Ambaffade eftoit le peu d'apparence qu'il y 
hauoit que le Duc de Mantoüe püt viure long-temps, & la paflion que le 
M Confeil de France auoit de faire conclure le mariage du Duc de Rethe- 
lois auec la Princefle Marie fur l'aduis que l'on auoit que le Pape ne vou- 
| loit pas accorder au Duc Vincent la diffolution de fon mariage ; & que 
» Dom Gonzales de Cordoïüe nouueau Gouuerneur de Milan auoit ordre 
| d'Efpagne de s'entendre auec Son Alteffe pour fe faifir du Montferrat aufli- 
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toft que le Duc Vincent auroit les ons famés, Le pen dd se 
Chamondfutdonc chargéallant à Mantoüe € P EL ES P vw 
ployerau nom du Roy à terminer les difficultés es & us uc Vincent, 
Lans découurirtoutesfois le deflein du mariagedu Duc de Rerhe ie que 
la feule caufe de fon voyage : Il vid S. A. à Turin, & pour la TS ob IBeE4 
eonfentir à vn accommodement, il luy ftreproche que le Ris couroit en 
France qu'elle s’eltoit vnie auec les Efpagnols pour partager le Montferrat. 
Le Duc luy repartit : @w'aprez auoir fi long-tensps attendu que les Ducs de Man- 
voie luy fifent raifon des pretentions qu il auoit fi le Montferrat » il ne 
pousoit eftre blämé sil fe feruur de l'anamage que luy donnoit la mauvaife fan 
du Duc Vincent , paur prendre ce qui luy appartenait dy Montferrat ; &) que quand 
SL agroit cette pensée L Roy ne Sen deurot pas offencer seffant plus avantageux à 
Sa Majefé que cée Eflas fi entre les mains de Son Alrefe » qu'en celles du Roy d'E- 
fagne; do que sil effoit accommode auec les Espagnols , il Je feroit conforme à f' TUE 
ple du Roy ; qui efhoit de fi bonne intelligence, avec eux ; quils luy anoient envoyé du 
fecours au fiege de la Rochelle. Enfin aprez vne affez longue conference le 
Duc À reduifit à trois partis, dont ildonna le choix au Duc Vincent : Sya- 
voir, qu'on Lay relachèt la partie du Montferrat deça le Pai € delà le Taner en 
toute proprieté; cr que le Duc Vincent ft adherence auec Son Alke]]e pour le ferpliss dus 
Montfirrat conformément as Traité de Tonon , à la charge que Son Aliefe mettrois 
garnifon dans Thin; où qé'en conformité de ce qui auoit eflé negotit auec Galerati , 
Son Abefe fe céntenteroit pour tous fes droits de prendre des Terres du Montfirrat, 
infques a quinze mille efcus dé rente en biens Seigneuriaux € en toute Souuerainete. 
Tri compris ; ou bien , que pour euiter aux longueurs d'une efhimation , on quiträt à Son 
Aleeffe routes les Terres qui font aw deça du Pañ € de Verrie àmonterinfques à Aft &r 
à Albe, 

Sur cette ouuerture le Marquis de Sain& Chamond partit de Turin, 
uec promefles de faire agréer l'vn ou l'autre de ces trois partys au Duc 
Vincent ; mais eftant à Cazal il apprit que la maladie du Duc de Mantoïüe 
empiroit ; ce qui le prefla d'aller à Mantoüe ; où il treuua que le DucVin- 
cent par les folicitations du Marquis de Strigio fon principal Miniftre, 
auoit dé-ja declaré le Duc de Neuers fon Succeffeur , & le Duc de Rethe- 
lois fon Fils fon Licutenant General, à quiil auoit commandé d’époufer la 
Princeffe Marie, 

Cette conion@ure feruit de pretexte au Marquis de fainét Chamond de 
defobligerouuertement Son Alreffe ; car ,au lieu de continuer la negotia- 
tion ; ou de laiffer les chofes en eftat , il prefla fifort le mariage ‘du Duc 
de Rethelois & dela Princefle Marie, que la difpenfe de Romc cftant ar- 
tiuée peu d'heures auant la mort du Duc Vincent ,il les fit époufer par 
l'Euefque de Mantoüe : Et quoy que Charles Argentier Euefque de Mont- 
deuis Ambaffadeur de Son Alteffe à Mantoüe eut remonftré de la part de 
fon Maiftre » Qu'une affaire de cette confequence ne fe pounoit pas faire [arss [a 
Paricipation ; puis quil efloit Ayeul Maternel de la Princefe ; ny fans la Permife 
Jon de Marguerite de Sauoye Duchefe Doïairiere de Mantoïe Je Mere. On 
ne kif Pas pourtant de pañler outre, & auec tant d'iniuftice & de precipi- 
tation , que la Princeffe Marie y ayant apporté de la difficulté , & deman- 
slent du temps pour en donner aduis à fa Mere , elle fut tirée auec vio- 
SR Le Mona où elle s’eftoit retirée , & le mariage {e fit la Veille 


A c ï : 
lefori. neuf heures du foir, & incontinent aprez le Duc Vincent rendit 


Le 


Mai 
gec 
Du 
Ret 
aue 
Prit 
ceff 
5 
L: ä 


| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 


De la Royale Maifon de Sauoye 845 


| LeDucde NcucrsefloitalorsenFrance, qui fur cette nouuelle prit fx p- 
lle: {te & fe rendit à Mantoüe le 17. de lanuier 1628. où ayant rencontré toutes 
3. les chofes fauorables , il f mit en poffefion des Duchés de Mantoïe & de 
à Montferrat. 
=  Ceprocedéoffença l'Empereur, le Roy d'Efpagne ,& S.AlEmpereur,par- 
|b ce que le Duc de Neuerseftoir entré dans fes Eftats fans prendreinueftiture, & 
# auant l'on eût connu des droits de la Ducheffe de Lorraine 8 du Prince de 
|: Guaftalla : Le Roy d'Efpagne:par la jaloufie d'auoir pour voifin au Duché de 
F Milanivn Prince attaché d'interefts auec la France,& le Due, à caufe qu'on l'2- 
| uoit méprisé, ayant fait le mariage de fa petite Fille à fon infçeu ie que 
k l'on l'amufoit des efperances d'un accommodement : Etce qui eftoit encore 
: plus fenfible à S. A. c’eft qu'elle auoit eü deffein de marier la Princeffe Marie 
| aucc le Prince Cardinal fon Fils, à quoy il y auoit grande difpofition, & par 
Jh ce moyen le Duc eut eu vn nouueau Titrefur le Montferrat : Outre quefe 
| voyantcontraint de faire la guerre au Duc de Neuers, pour auoirce quiluya p- 
Mhpartenoir, il preuoyoit vnerupture infaillible auec la France, laquelle s’eftoit 
IMengagée à la protection de ce Prince, ce qui embarrafloit fort S.A.fe voyant 
Mreduite , où à prendre le fien , dont les Efpagnols eftoient fur le point de s'efn- 
|Mparer, ou à abandonner le party de France. ; 
be.  Ncantmoins le fouuenirde l'injure qui luy auoit efté faire par le Trajtté de 
[MMouçon.la froideurauec laquelle lesFrançois auoient agy,pourluy faifeauoir 
| frisfaction des Gennois,le mariage de la Princelfe Marie l'auerfion que l'Em- 
Jhpereur & le Roy d'Efpagne auoient pour le nouueau Duc de Mantoüe, les 
| preparatifs qu'ils faifoient pour le chaffer d'Italie, 8 le peu de difpofition qu'il 
| voyoit en ce Prince de reftituer à S. A. ce qu'il luy occupoit du Montferrar, + 
| luy firent prendre refolution de fe preualoir d'vnef fauorable conjonQure &: L 
| defe joindre aux Efpagnols. Le Marquis de S. Chamond qui eneut quelque . 
| foupçon , enuoya Sabran àS. A. pour detourner ce coup, fous pretextedere- 
| nouërfa precedente nepotiation : Cette conference pourtant fut inutile, parce 
| que Sabran n'auoit pas vn pouuoir {ufifant:Peu de joursaprez le Marquis des, 
l Chamondayant pris congé du nouueau Duc de Mantouë, pour retourneren 
|: France,prit occafion de repafler à Turin,afin de penetrer dans les deffeins des, 
| A. laquelle il fit de grandes excufes du Mariage du Duc de Rethelois, prote- 
|, fant qu'il n'y auoit rien contribué{quoy qu’il encutefté le premier mobile)&c 
| l'affeurät que la France feroit en forte que leDuc deMätoüeluy donneroit con- 
Itenremét.dont S.A.ne fut pasfatisfaite,& congedia S. Chamond brufquemér. 
Le nouueau Duc de Mantoüe cependant, pour diuertir l'orage dontil eftoir 
(hmenacé,enuoyaVincent Agnello Euefque deMätoïcen Ambafladeauprez de 
1 l'Empereur, pour luy demäder lInueftiture de fes Eftats, laquelle luy fut refusée 
(M&S. M. I. depefcha Iean Comte de Naffau en qualité de Commiffaire Impe- 
IMrial, pour s'en faifir & les mettreen fequeftre au nom de l'Empereur, pour les 
IMdéliurer à celuy de tous les pretendants quiauroit lemeilleurdroit:Mais com- 
Mme ce procedé ne plaifoir point à DomGonzales de Cordouë Gouuerneur de 
|MMilan:qui fouhaittoit que certe difficulté fe vuidät pluftoft par les armes que 
IMpar les Loix ; il follicita puiffamment S. A. d’armer & de fe joindre à luy pour 
Mentrer dans le Montferrat ,dont ilfepromettoit la conquefte facile, auant 
Iique le Duc de Mantouë fe fut reconnu,8& pendant que le Roy de France eftoit 
IMoccupé au fiege de la Rochelle. Le Duc qui paflionnoit ardemment cette 
(ivnion fur les apparences d'yn grand'auantage qu'il en attendoit.battoit neant- | 
lsmoins à froid auec les Miniütres d'Efpagne, pour faire {on party meilleur, ll 
|M& le Roy, quoy que forcengagé à la guerre contre ceux dela Religion, fe def- 
fiantdeS. À. à caufe des mefcontentements qu'elle auoit de la France, luy 
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enuoya Rechine-Voifin Seigneur de Guron, pour le conjurer de ne fe ml 

<etter du cofté des Efpagnols, fur l'afleuranee que S. M. luy donnoit , de luy 

fire auoir vne entiere fatifFaétion de fes pretentions fur le Montferrat, & d'vn 
uiffantfecours, pour faire la guerre aux Gennois. : 

Ainf Charles-Émanuel fe vid comme dans l'apogée de fa gloire, eftantre- » 
cherché d'amitié par les deux plus grands Roys dela Terre ,auec des empref- , 
fements extraordinaires : dé Jorte qu'ilfe pouuoit dire en ce remps-là l'Arbitre 
du repos de l'Italie; mais aprez auoir fait beaucoup de reflexions fur les chofes 
pafées ; le defir de fe vanger , & l'efperance de recouurer ce qu'on luy dete- Lu 
noit, luy mirent les armes à la main ,& le firenttraitter auec le Gouuerneur {# 
de Milan : Les Articles de leur Traité portoient : Que le Duc fe rendroit Maifire es 
de toutes les Places dm Montferrat , excepté Cazal , Pont de Sture, Nice 4 Aqui & quel 
ques autres places de peu de conféquence : Que Dom Gonzales afficperoit à mefme temps 
Cazal ,é que le Marquis de Montenegro entreroit dans le Mantoian anec one Armée, 
pour y prendre tout ce qu'il pourroit. 

Dés que ce Traitté eut efté figné , S. A. congedia tous les Officiers & So 
dats François qui eftoient à à folde & retint Mariny Ambaffadeur de France ge 
par forme d'Oftage, iufqu'à ce que celuy qui refidoit en France pourS. A. fuc ls 
dererouren Piemont: Harcourt-Marquis de Beuuron fe ietta dans Cazal auec 2 
plufieurs François : Le Marquis de Canofle Veronois Gouuerneur du Mont- 5 
ferrat , pour le Duc de Mantoüe, & le Marquis de Riuara Montferrin, de la 4 
Citadelle, firenctoutce qui leur fut poffible, pour fouftenir le fiege que Dom 
Gonzales y mit quelques iours aprez ; S. A. de fon cofté fe miten campagne “ 
auec 4000. hommes de pied & 1200.cheuaux : Albe fur la premiere placeat-4il 
taquée & emportée dans 4. iours , où Cofte Comte de la Trinité futtué: De: 
R le fiege fut mis deuant Trin , quine dura que r6.iours:Le Duc le fit fortifier «re, 
& fitmettre cetteinfcription fur la principale porte;par laquelle il témoignoit di 
qu'il n’auoit pas pris cette place pour larendre. 7 

Lura fauent arms , funt profpera Numina cœtrinque. 

SicTrinum , trino lure Sabaudus habet. 

La prie de Trin futfuyuie de la reddition volontaire deS.Damien de Dian, 
&autres petites places: Et parce que le Gouuerneur de Milan s'ombrageoit 
des fortifications de Tin, le Duc pour l'appaifer , fuyuide Dom Carlo Hum- 
bert auec 4.Regiments d'Infanterie alla à Pont de Sture , quife rendit, fans en. 
durer lecanon, & fut remis aux Efpagnols. Aprez ces exploits heureufement | 
executés , le Duc allant à Turin, prit la Ville de Montcalueen paflant, & laif | 
fa la conduite de fon Armée au Prince de Piemont, qui alla droit au Chafteau 

| 


de Montcalue,où Tanallia commandoit auec 300. hommes; celuy-cy ayant 
refusé defe rendre, fut pris par affaut & luy prifonnier:Ainfi en peu detemps es 
Duc fe rédit Maiftre detoutes les places qui luy deuoiët demeurer parle Trail 
té : Dom Gonzales n'eut pas le mefme auantage:car aprez auoir fait faire quels 
ques Forts autour de Cazal, où il fut fouuentbattwil fut cotraint de faire aflie: 
ger Nice de la Paille parle Côte leä,de Cerbell6,parce que c’eftoir la feule pla: 
ce du Motferrat, d'où ceux de Cazal tiroient des commodités:Le Côte de Gui: 
che, Môttreau,& le Baron de lufsé François fe ietterent dedans,& y firent vne 
longue & memorablerefiftace,& ne pouuñts plus fouffrir les neceflités dontilss} 
eftoiét accablés fe rendirentà compolfirion.Cerbellon & le Côte Louys Trot} 
ti yfurentblefsés du cofté des Efpagnols, Aqui en fuitte fe renditsmais ilreftoit À 
Dee Cazal & Ponzzon,autour defquels eftoit l'Armée} 
mu fe atquis de Montenegro fit peu de progres dans le Mantoüä, 
j chltce que fit le Duc de Mantoüe auccllesTrouppes qu'il awoit leuées: à 


Cepend: à iffai JR 
psndantle Côte de NaffauCommiffaire del'Empereur s'eftant prefenté aux | 


| 
] 
| 
| 
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portes de Mantouë au commencement du mois de May; l'entrée luy en fut 

refusée , parce qu'il vouloit y commander au nom de l'Em pereur & y mettre 
garnifon d’Allemans. 

Ainfile Duc de Mantouë fe voyant mal auec l'Empereur à la veille d'eftre 

mis au Ban del’'Empire , le Montferrar en proye aux Efpagnols & aux Saucy- 

l__ fiens , &hors d’efperance d'auoir le fecours que le Roy luy auoit promis à 


pus pens par la permifion de fa Majefté , dont il donna l2 conduite au Marquis 
les d'Vxelles:Elle eftoit de quinze à feize mille hommes effectifs, & fur en eftat de 


le. Grimaud fut à Turin de la part du Roy, pour demander paflage , mais S.A. le 


(Re Jattes an Montfèrrat , elle cftoit re[olu; de S'oppofer à l'Armée Françoile , qui venoit av 
laC Jécours du Dac de Mantoïe ès d'y aller en perfonne amec le Prince de Piemont , pour 
la combattre, &) qu'à cét effect elle auoit defendy à tous fes Jets des lieux où cette Ar. 
ln méc deuot palfer de fournir aucuns cviures aux Franços: Les Trouppes cependant 
| s'eftoient arreftées en Daufiné faute d'argent , & le Duc euttem ps de donner 
fi bon ordre für toutes les auenuës qu'il n'y eut pas vn paflage qui ne pût eftre 
gardé, & bien deffendu. 

Le Siege de Cazal alloit lentement ; l'intention de Dom Gonzales cftant 
de le prendre pluftoft parla faim que par la force, cfperant que le Roy ne 
. Prendroit pas fitoft la Rochelle : Les Princes d'Italie quoy que marris de l'a- 
L _uantage qu'eufflenc eü les Efpagnols de la prife de cette place, n'ofoyent neant- 
PL! moins s'en remtüer » Voyans l'Empereur ; le Roy d'Efpagne & S.A. engagés en 

cette guerre : Le Papefit quelque effort pour l'efteindre sayant enuoyé Scappi 
| Eucfque de Plaifance en qualité de Nonce Extraordinaire > qui auec Gallo 
| Nonce Ordinaire, & Saquetti,s'aboucherent à Turin auec S.A. puis allerent à 
| Mantoüe & reuinrentau Camp de Cazal ,oùils eurent conference auec Dom 
| Gonzales ,en laquellefe treuua Pazero Secretaire des, A. delà ils furent à Ca- 

zal, pour faire quelques propofitions au Marquis de Canoffe Gouuerneur du 

Montferrat , au Marquis de Beuuron & à Guron ; mais il n'y eut rien 

d'arrefté. 

FT. Ce pourparler neantmoins, donna quelque relache aux afficoés , outre que 
|. l'Armée des Efpagnols s’eftoit diminiiée , à caufe que Dom Gonzales auoit 
: donné 5000. hommes de pied à S. A. fous la conduite de Gilles de Larena; ces 
dl Trouppes iointes à 1:000.hommes de pied & 2000.Cheuaux, que S.A. auoit 
| aflemblés | marcherent iufques à S. Pierre à l'emboucheure de la Vallée de 
| Vrayta, où le Duc auoitfait faire vn Fort: Le Marquis d'Vxelles s'y prefenta 
| auec partie de fes forces le deuxieme iour d’Aouft, là £ firent plufieurs combats, 
| les François pour forcer les Barricades ; les Piemontois, Sauoyfiens, & Efpa- 
por ; pour les defendre : Enfin aprez degenereufes attaques & vne merueil- 
eufe refiftance, le Marquis d'Vxelles ne pouuant entreren Piemont fut con- 
}traint de fe retirer en defordre , de laiffer fon bagage, & plufieursblefsés fur la 
Mplace , auec ce deplaifir de voir vne fibelle Arméc ; ou en fuite , ou taillée en 
Mpieces. S. A. pourtanten vfaauec beaucoup de moderation & de refpect , en- 
truers le Roy, ayant deffendu à {es Trouppes de pourfuiurecelles du Marquis 
MdVxelles dans les Eftats de Sa Majefté. 
1. Cette adtion fi tant d'efclar, & donna tant d’eftime à S. A. auprez des Mini, 
| fres d'Efpagne en Italie, que l’on publioit tout haut: Que ce Prince efloit le bras 
\ droit deS. M. Catholique, l'Auant-mur dé l'ralie , exe boulesare du Duché de Milan: 
Et le Roy d'Efpagne en ayant eü la nouuelle > ne fe pütempefcher de dire, 
| ail eut tenu à grand honneur de S'effre rencontré en une occafion fi £lorieufe la picque 
ä 


Capriata. 


Hiftoire Genealogique 


848 
à la main à cofté du Duc fon Oncle. Les Trouppes Éprnaies cas rrountes 
au Camp:Dom Gonzales preffa mieux le fiege qu'il n'auoit ait, 8c 10 HiiE 
des Chafteaux de S. George & de Rofignan » dont fon Armée eftoit incom- 
modée, & le Duc de Mantoûe n'ayant pü adoucir L Empereur pâr toutes fes 
{oubmiffions,luy enuoya le Duc de Rerhelois fon Fils , efperantque l intercef- 
fon del'Imperatrice Sœur des trois derniers Ducs de Mantoüc,luy feroit don- 
ner Rtisfaction ; mais ilne pütobtenirautre chofe, finon ; Que tout ce que Se 
A. cles Efpagnols auoient pris dans le Viontferrat demeureroit comme [aiff av nom de 
l'Empereur: Que le Duc de Neuers ferait pailible Poffefeur de laVille, & du Duché de 
Mantoïe , à la charge dereceuoir garni fon d Allemans dans Cazal, pour tenir cette pla- 
ce, ifqu'à ce que les pretentions de Son Alrefle , du Prince de Guaftalla er de la Duchefe 
de Lorraine, fffent iugees. Le Duc de Mantoué au retour du Duc de Rerhelois # 
refufa ce party fur l'efperance qu il eut que Armée de Don Gonzales fe dif- pu 
fipperoit par la faim ; &c par les neccffités , & qu'en tout cas le Roy, qui efpe- a 
roit de prendre la Rochelle, feroit en flat de le fecourir.Mais comme Sa 6 
Maijefté n'en futle Maiftre, que le premier iour de Nouembre mil fixcents | 
vingt-buié , & que l'hyuer s'approchoit ; iln'y auoit pas d'apparence qu'vn 
fi grand Prince voulut pafer les Alpes ; en vne faifon fi rigoureufe aucc vne— 
Armée debiffée & fatiguée d'vn fi long fiege , outre qu'il falloit de grandes) 
forces pour fe faifir des paffages , & qu'il yauoit vn grand chemin faire pour : 
aller jufqu'à Cazal & y faire conduire l'artillerie, & les viures pour la fubfiftan-me 
ce de fon Armée : Neantmoins l'intereft que a France prenott en la protection 6; 
du Duc de Mantoüe, le déplaifir qu'auoit le Roy de ce que S: A:sefloitreüz 
nie auec les Efpagnols & FAmbition du Cardinal de Richelieu de porter les 
armes des François en Italie, firent refoudre ce voyage au plus fort de 
l'hyuer. 

Le Roy d’Efpagne, où pour deftourner le Confeil de France de cette pen® 
se, où pour en retarder l'execution, auoit promis de donner huiét mille hom- | 
mesde pied à S. À. pour garder les paflages des Alpes, de l'argent pourles 

ayer & defaire des diuerfionsen France au cofté. des Pyrenées & du Du- 
ché de Bourgogne; afin que le Roy, qui n'auoit pas encore acheué d’eftouffer 
le party des Religionnaires , fe voyant tant d’affaires fur les bras , quitrât le | 
dellein defecourir Cazal ; mais il ne s'executa rien de tout cela, par l'impui£ | 
fance des Efpagnols ; & le Roy mettant toutes confiderations en arriere ; fe 
mitencheminau mois de Januier mille fix cents vingt-neuf;fon Armée eftoit 
de vingt-deux mille hommes de pied & detrois mille cheuaux.Les Venitiensw 
auoient promis de la ioindre auec douze mille hommes de pied & cinq centss 
cheuaux, & le Duc de Mantouë fe faifoit fort de fix mille hommes de pied &1| 
de douze cents cheuaux ; outre cela le Roy auoit fait equipper vne Armée | 
Nauale en Prouence ; fous la conduite du Duc de Guyfe & du Marefchal d'E= | 


ftrées cy-deuant Marquis de Coëuures, pour coftoyer la Cofte de Nice, & 

François de l'Hofpital Seigneur du Hallier Marefchal de Camp ( depuis Mar 

refchal de France) eut ordre auec quelques Trouppes d'entrer enBrefle &eñh 
Bugey , pour fe faifir du Pont deGrefin, & des Terres neutres; afin d'en | 
pefcher la communication de Son Aleffe, auecles Efpagnols , par le Con 
de Bourgogne: Le Roy ennoya au Duc, le vieil Commandeur de Valançaÿ 
en pote, pour luy demander paffage dans fes Eftats ; Son Alteffe s'en exc] 
difant : Qw'elle n'y eftoit obligée par aucun Traitté ,> que ayant pris dans le ont: À 
ferrat que ce qui luy estoit legitimement acquis elle anoit fujet de Seflonner que fai 
Majesté vint auec cune. armée pour le luyofièr.. > que le Roy embraffatplus lesun-W 
Fi ge ue ge a , que les fiens., puis qW'il auoit l honneur d'eftre Beau-Peré} 


L 
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—  LeComte de Verruë fut à Grenoble de la part de S.A. pour fupplier le Roy 
[te de ne point entrer dans le Piemont à main armée, du moins iufquà ce que 
# S. M. eut connu defes pretentionscontre le Duc de Mantouë , dont elle £e- 
roit l’Arbitre & le Iuge abfolu ; mais le Roy prenanrcesexcufes & ces defe- 
|S rences pour des pretextes honnorables à retarder l'execution de fes deffeins, 
& fc deffiant du Duc , ne voulut point s’arrefter : Le voyage du Comte de 
TL Verrue n'ayant rien operé ; le Duc pa Prince de Piemont, qui apprit à 
le- Chambery que l'Armée du Roy pafloit le Mont Genevre; cela l'obligea d’al- 
1 ler droit à Chaumont où il s'aboucha auec le Cardinal de Richelieu qui s'é- 
| toit auancé iufque-là auec l'auantgarde;leur conference fut longue :Et quoy 
le quele Cardinal donnaft de bonnes efperances au Prince, que l'intention du 
E Roy eftoit de fatisfaire S. A. pour les droits qu'elleauoit {ur le Montferrat ; 
he neansmoinsil y auoit grand fujet de fe deffier de l'execution, parce que leRoy 
|. cftoit en eftat de donner la loy au Duc pluftoft que de la receuoir deluy.D'ail- 
{s, leurs le Prince demandoit du temps pour degager le Duc fon Pere des Ef. 
|. pagnols : Enfinle Cardinal promit : Que fs. 4. vouloit donner bibrepaffage au 
|” Roy dans fes Estats pour le fecours de Cazal , fa Majefé promettoit de luy faire donner 
Thin par le Duc de Mantoïe auec quinze mille efcus de rente en terres dependantes du 
Montferrat de proche en proche. Sur cette ouuerture le Prince s’en retourna en 
diligence & fitefperer au Cardinal qu'il retourneroit le lendemain auec la re- 
folutiondeS. À. & qu'ilfcroit lareuerenceau Roy: mais le Duc apprehen- 
dant que le Cardinal luy manquaft de parole aprez qu'ilauroiteu la liberté 
des paffages & de fe commettre auec les Efpagnols, voulutauoir l'affeuran- 

ce de cette propofition de la bouche du Roy , & refolut d'y aller en perfonne. 
Cependant, afin que {a Majefté ne prit ombrage de ce retardement , & dece 
que le Prince de Piemont n'y retournoit pas, S.A. depécha en pofte le Comte 

de Verruë pour affeurer le Roy de fa venüe & qu'elle eut eftébien marrie que 

— le Prince luy eut ofté la gloire de cét accommodement ; mais parce que le 
(7 Comte de Verruëen portant cette nouuelleditau Cardinal que le Duc, à cau- 
fe de quelques incommodités ne pounoit venir qu'enchaire , & qu'il fou- 
haittoit qu'il plûtau Roy pour fauuer , Les longueurs d’ne eflimation, de luy 
delaiffer (en place de quinze mille efcus de rente que [a Majeflé luy premettoit dans le 
Montferrat ) les Villes deTrin, Montcalue, Albe,S. Damien #) autres Lieux qw'il auoit 
conquis depuis cette derniere guerre , € que dés le lendemain tous les paÎlages des Alpes 
lan- féroient ounerts: Le Cardinal crût que c’eftoit vnartifice du Duc, pourdon- 
de ner loyfir aux Efpagnols de prendre Cazal qui eftoit fort preffé, & pour auoir 
fe plus de temps à fe fortifer , afin d'empefcher le paffage de l'Armée Fran- 
çoife: Et bien quele Comte de Verruë reprefentaft au Roy, que fon Maiftre 
deuoit cfperer la mefinegrace de fa Majefté, que les Efpagnols luy auoient 
accordée, & qu'il meritoit bien cette gratification , puis que pour plaire as 
Roy il s’expofoit à la hayne irreconciliable des Efpagnols ;on ne prit pas 
neantmoins ces raifons en payement ; & le Comte de Verruë fut renuoyé 
auce menaces. Le Duc & le Prince qui l'attendoient à Suze furent vn peu 
furpris de ce que le Confcil du Roy interpretoit fi finiftrement leurs in- 
tentions ; car tant s'en faut que le Duc fouhaittât la prife de Cazal; qu'au- 

| contraire il eut efté rauy de l’empefcher par lintereft qu'il auoit de s'oppo- 
— fer à l'agrandiflement du Roy d'Efpagne en Italie , dont la puiflance luy 
Ë eftoit autant fufpedte que le procedé ; en effect les Efpagnols, ou par foi- 
ba. bleffe, ou par quelque autre raifon ne donnerent pasà fon Alrele , n'y l'ar- 
gent ny tousles hommes promis. Le deffein du Duc eftoit donc defe pre- 
ualoir de la neceflité, en laquelle eftoit le Roy de fecourir le Duc de Man- 
touë , fe perfuadaat que la conjon@ure eftoit fauorable, pour Juy faire auoir 
PPPPp raifon 
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à 2 dé 
raifon de {es pretentions fur le Montferrat , pour ne tata il be dé- 

ja tant refpandu de fang & fait de defpence , & que e } Hu FFE 
noit de faire leuer le fiege de Cazal ne voudroit pas hazarder fes meil- 
Jeures trouppes à forcer les pañlages ,ny à les faire pafler au trauers du Pie- 
mont , fans cftre affeuré d'auoir des viures, dont la difette eftoir nr 
de, & qu'ainfi fa Majefté feroit bien ayfe de donner à S. | ce qu'elle fou- 
haiteroit : Etcomme le Duc ne s’eftoit vny auec les Efpagno s que pour auoir 
cette portion du Montferrat qui luy appartenoit, il eftimoit quedonnant 
au Roy la facilité de fecourir Cazal, il deuoit receuoir des François la mefme 
compofition , fans attendre le confentement du Duc de Mantoüc > ny les for- 
malitez d'vne eualuation dont l’execution eftoit longue & incertaine; mais 

le Roy qui neconfideroit que fon intereft, & la gloire de fauuer Cazal , ft 
marcher fon Armée le 6. de Mars , auec ordre d'attaquer les Barricades que le 
Duc auoit fait faire en trois diuers endroits : Marc-antoine Bellon Meftre 

de Camp Milanois deuoit defendre la premiere auprez de Chaumont s mais 
on luy en ofta le moyen; car outre que de foy ce pofte eftoit fort mauuais & 

fes gens mal armés , on luy en donna la garde la veille de l'attaque : fans qu'il al 
eut loifir de le reconnoiftre. Ainfi les François l'ayants inuefty par derrie- 
re , s'en rendirent les maiftres ;le Duc fe fit pt en vne chaire bien prez , le des 
Prince de Piemont le fuyuit : Et quoy que le danger fut grand , S. A. neant- 4 
moins croyant d'animer les fiens par fa prefence,nefe voulut pas retirer ; de for pari 
ce que Tréville Lieutenant des Moufquetaires du Roy s’eftant fort auancé, ve- RQ 
noit droit à S. A. fans le Prince , qui par vne generofité extraordinaire re- 5.4 
pouffa cette trouppe, vn des Moufquetaires auoit couché enioüe pour luy Pet 
tirer ; mais Tréville qui reconnut le Prince , hauffa le moufqueton criant: 
Tout beau C'est le Beau-frere du Roy. Cette courapeufe aétion du Prince donna 
loyfir à. A. de fe retirer fur fon Bidet au petit pas à Suze fuiuy du Prince , pen- 
dant queles François forçoyent les autres barricades , le Duc pourtant ne s'ef. 
fraya point & fe ft donner à difher à Suze : Et quoy que les Efpagnols com- 
mandés par Dom Icrofme Agoftiny &les Allemans fe fuffent débandés & 
l'euffent abandonné (nonobitant la refiftance de Dom lerofme ; dontle che- 

ual reçeut plufieurs bleffures ) S. A. alla coucher auec fes trouppes à Veillane, 
oùellefe fortifia, & depefcha à Dom Gonzales en diligence Ierofme Ago- 
ftiny , Gonzales d'Oliuera & le Comte de Cerbellon, pour le prier de con- 
fentir àvn Traité , ou de luy enuoyer des trouppes ; mais ce fut inutilement: 
Car l'Armée Efpagnole quieftoit au fiege de Cazal,n’eftoit paseneltat de faire 

cét effort. Le Duc perdit à cecombat neufEnfeignes, & trois cents hommes; 

il y eut quatre vingts prifunniers , prefque tous Officiers. Le Marquis Ville 
Lieutenant General dela Caualerie du Duc qui fit ferme, fut dece nombre & 

eut vne moufquetade à l'efpaule ,le Comte de Verruë fut auffi blefsé à la ioué; 

Les François y perdirent peu de gens entre autres la Nauue Lieutenant d’E- 
ftiffac 5 Schomberg, Valencay & Tréville y furent bleffés & quelques autres. 

Ce fuccez anima les trouppes Françoifes,& donna de ja terreur auxnoftres; — 
car es Forts de Gelafle & delaillon ferédirent au Roy fans coup ferir ; la Ville is | 
de Suze hors de defence ouurir les Portes à la premiere fommation, la Cita- aus 
delle fdefendir, & celuy qui y commandoitne voulut iamais faire {à capitu- Cital 

at10 qu'aprez en auoir receu lesOrdres de S.A Mais parce qu'il y auoit encore dl 
a. ue na : elà, is sn Places à forcer 2. Armées à “4 j 
1 retranchée à Vei ane, & celle des Efpagnols logée dent 

s les lignes deuant Cazal;& qu’il failloit des viures & les chofes neceffaires au! 

pour le charroy de l'artillerie, S. A.ne s'eftonna point des progrés des François | 
lugeant queles chofes eftoientencore en vn eftat à ne Fan defef. E . ff t 
perer : En effer 


le 
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le Cardinal de Richelieu preuoyant ces obftacles , perfada Je Roy de tenter 


Bere- Vn accommodement auec le Duc pour ne point hazarder {es trouppes;S, M. 


ferre 


Æ . luyenuoya donc Sencterre: Poyr eauoir qu'elles effoient les intentions de Jon Alteffe 
LS A & pour luy faire entendre que le Roy n'ayant autre deffein que de faire louer le fie. 
ge de Cazal ,ne fe vouloir pas preualoir des Anantages qu'il avoit , () qu'ayant conf. 
tours ei de grandes inclinations pour la Maïfon de Sauoye € ne effime particu- 
Biere pour Madame fe Sœur , [a Majefté fouhaittoit feulement de Saffurer des paf. 
Jages &) des viures pour Jos Armée ; à guoy elle coniuroit fon Alkoe de fe refou- 
dre ; fans fe commettre plus auant dans ne SHétte qui ne pouuoir que luy eftre 
inc Jénefle. Le Duc ne refifta point à cette ouuerture » & connut bien à ce 
Pic- compliment qu'ileftoit temps de renouër. la Païtie & en deliurant fes Eftats 
l de la iufte apprehenfion où ils deuoient eftre de fe voir accablés d'vne f 
puiflante Armée, {e conferuer l'amitié d'yn grand Roy, & les conqueftes 
(? qu'il auoit faites au Montferrat : Il depefcha donc à mefime temps le Prin- 
1ES 


; Ce de Piemont, pour faire vn Traité auec le Roy, il rencontra à Boflolins 


à 


| les Marefchaux de Crequy & de Baffompierre qui s’y cftoient logés & fe preunes 
}n rendit à Suze l'onziéme de Mars où le mefme iour , aprez s’eftre abou- pag. 561. 
M chéauec le Cardinal > il y eut Traitté arrefté entreux aux noms defa Majefté À 562. 
& de fon Altefle »appellé le Traité de Suze. Par lequel le Duc accorda paf. 

fâge au Roy & à Jon Armée pour le fecours de Cazat , promit de fournir de riz 

| ures à l'Armée 3 CO remit à [a Majefté pour feurté de Jes promelles, la Citadelle de 


Suze € le Chaflean de faincl 
1 Suyffes: Er moyennant cela, le 


François , à condition 


qu'ils 


Roy Sobligea de faire deliur 


de Manton; four tous les droits qu'il auoit (er le Mont 
* 1) LI 4 
Propre auec quinze mille éfeus d'or de rente 


Jéroient sardés par des 
ê 


er à fon Alreffe par le Duc 
érrat , la Ville de Trin en 
» confentant que infquce ;le Duc retint 


| Les Places qu'il tenoir au Montferrat 


à la charge de 


les rendre à méfie temps que 


| la Citadelle de Suze 
-la la fübftance du 


€ le Chafcau de fainét François luy 
Traité de Suze en l'eftat qu'il deu 


feroient restitués. Voy- 
oit paroiftre : Mais par 


| des articles fecrets il fut arreté. Que le Prince de Piémont feroit entrer 
l, dans Cazal mille charges de bled ex cinq cents charges de vin dans Le quitigime du 
Lois x que infqu'à ce, l'Armée Françoi[e ne pafferoir Las Boffolin: Que [on Alceffe 
| pourroit faire [cavoir à Dom Gonzales , que le Roy ayant connu que l'intention d'Ef. 
| Pagne n'auoit jamais cfte de depoïñller le Duc de Maritou: de Jes Eflats , Sa Ma- 
| jefle affeurois auf de n'auoir cù aucun deffein d'attaquer les E flats du Roy d'Ef: 
Pagne ; pour marque dequoy elle confentoit que la Ville de Nice de la Paille far 
gardée par des Sayfles au nom de l "Empereur, pour la remettre au Duc de Man- 
toñe, aprez, qéil auroit eù Pingestioure de fes Eflats: Que les Villes d'Albe € de 


| Montcalue ne [croient pas comprifes dans 
fente : Que le Duc donneroit bbre Lalfage 


l'eflimation des quinze mille efeus d'or de 
au Roy > à for Armée , ancas que celuy 


| qi commanderoit dans Nice de la Paille pour l'Empereur ; où les Suyjfes , manquafl 
| ace qu'ils auroient Promis : Que Dom Gonzales n'entreprendroit rien fer les Effars 
dé Duc de Mantoïe ,e> qilrapporteroit ratification de Ja Majefie Catholique dans 
Six femaines. Ce Traité porté au Duc , il ne le voulut point figner, fans en 
faire part au Gouuerneur de Milan sa quiil enuoya le Commandeur Iean 
Thomas Pazcro premier Secretaire d’Eftat de Son Altefle, Dom Gonzales 
IMconfentit aucc beaucoup de repugnance ; mais la neceflité où il eftoit re- 
| duit luy impofa cette loy : Cependant l'Armée de Prouence qui auoit paru 
du cofté de Nice'& demandé paflage à Dom Felix Gouverneur du Comté 
IdeNice pour entreren Italie, s'en retourna fur la nouuelle de la Paix. Chre- 
tienne de France alors Princefle de Piemont, auiourd'huy Ducheffe Doüai- 
|Hiere de Sauoye, ayant refolu d'aller voir le Roy, le Prince fon Mary luy ft 
Compagnie : La reception que fa Majefté ft à fa Sœur fut Magnifique , & 

PRPP DE refpondit 


. vint à plier fous luy. Le D 


Hiftoire Gencalogique ; 
e fa naïffance , &t À l'amour que le Roy auoit pour 
,& ce futen ce voyage où le 


refpondit à lagrand eur d ifance ; 
elle. Ils arriuerent à Suze le feiziémece Mars ag 
ud auec le Prince de Piemont vn Traité de Li- 


inal ichelieu concl 
Sur & Majefté les Venitiens & fon Alcefle >pourla PrOLE- Trait 
&ion du Duc de Mantouë & de fes Eftats, qui fut figné par fon Altefe le 44 
yinotiéme de Mars jVeillane. Et comme c'eftoit le deffein du Duc de vi- né, 
É a Seneterre qu'il feroit lebien ve- 1629 


fiter le Roy {ur j'affeurance que luy donn 
p d’honneurs , & le rencontra sg, 


nu ; Son Alteffe y alla. Le Roy luy ft beaucou eurs ; & ntra 
far fon chemin à vne demye lieuë de Suze: Et comme il fuiuoit fa Majefté vifite 


qui le menoit dans fachambre par ne galerie, & que la foule des Seigneurs E': 
& Gentils-hommes qui venoient apres eftoit grande ;le Roy l'aduertit de Belle 
fe hafter , de crainte que le plancher fur-chargé de tant de gens , ne “4 

Duc quien vn âge dé-ja fort auancé auoit s4 
x d’efprit , luy repartit agreablement. 0 
; mais bien pluftoft fous Vofire Majesté, 


852 


conferué vne merueilleufe vigueur 
Ce nef pas fous moy; Sire, qu'il peut plier ? 
fous laquelle il wefl rien quine pe. Lentretien que ce Prince cut auec 
le Roy ne fur que de compliments & de ciuilités : Et pour les affaires 
d'Eftat , fon Alrefle s'aboucha auec le Cardinal de Richelieu. Apres cette 
conference , le Duc alla coucher le mefine iour à Yeillane , & delà {e rendit à 


Turin. 

Les Efpagnols qui eftoient au fige de Cazal, fur les premiers aduis du LE: 
Traité de Suze leuerent le fiege la nuit du quinziéme au feiziéme de Mars, del 
& le Prince de Piemont rauitailla certe place, fuiuant cequ'il auoit promis #1 
par le Traité de Suze. Le Roy ÿ mit pour Gouuerneur Ieanjde fainét Bonnet va 
Seigneur de Thoiras Marefchal de camp ; depuis Marelchal de France auec Lo 
les Regiments de Villeroy , de Riberac , de la Grange-Cremeaux , & de, 
Montcha , qui faifoient trois mille hommesde pied & les Compagnies de de 
cheuaux Legers de Ganillac , de Boiflac, de Maugiron , de Coruou , de Mi-# 
gneux & de Thoiras, aufquelsfon Alteffe donna pañlage : Le Roy partit den 
Suze le dernier iour d'Avril pour retourner en France, n'ayant que quatre s 
Compagnies du Regiment des Gardes , fs cheuaux Legers & {es Mouf- 
quetons , laiffant le refte de fon Armée au Cardinal de Richelieu pour at 
tendre les refolutions del’'Empereur & du Roy d'Efpagne : Le Gouuerne- | 
ment de Suze fut donné au Marefchal de Crequy auec pouuoir de com- 
mander à toutes les Trouppes Françoifes , aprez que leCardinal feroit par | 
ty. Ceprompt departdu Roy; aprez vn fuccez fiauantageux;, donna matic- | 
re de difcourir aux Politiques d'Italie ; les vns difoient qu'il s’eftoit conten | 
té d'auoir déliuré le Duc de Mantouë de l'oppreffion , les autres que {on | 
Armée n'eftoit pasaflez forte pour inuiter fa Majelté à pouffer fes conque-| 
ftes plus auant ; mais la veritable raifon fut que le Duc de Rohan Chef des 
Religionnaires de France, voyant fon party prefque deftruit par la prife del 

la Rochelle, auoit fait fouleuer partie dela Prouince de Languedoc , & eftoit! 
entré en Traité auec le Roy d'Efpagne pour maintenir la guerre en Fran} 
ce ; deforte que la prefence du Roy y eftoit entierement neceflaire ; c'efl 

ce qui fit auf que le Cardinal de Richelieu ne demeura pas long-temps à 

Suze & qu'il rendit au mois de May auprez du Roy au fiege de Priuas er. 

Viuarets. | 

& Quoy que le Traité de Suze fut vn aéte de prudence de S. A. ayant are) 

: À cemoyen la furie Françoife, & deliuré l'Iralie, & fur tout l'Eftat de M) 

n d'vne inuafion qui fembloit inéuitable ; toutesfois cette action fut finiftref 


ment i L < : 
nt interpretée en Efpagne , où l'on ne pouuoit pas comprendre que cl 
Prin 
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Prince;apres s'eftre opposé fi ouuerternent au pañlage de l'armée Royale ;eut 
fitoft fait fontraitté auec le Roy , réçeu tant de carefles , & d’honneurs de fa 
Maijefté , en abandonnant les intérefts de là Couronne d'Efpagne ;,à laquel- 
le ils'eftoit fraifchement reconcilié : De forteque fa Majefté Catholique au 
lieu de loirer la conduite du Due en vne fi danigereufe conionéture;en prit ia- 
loufie 8 érût que le côbar des Barricades de Suze n'auoir efté qu'un jeu joûé, 
& que fon Alreffe auoit moyen de mieux deffendre fes paffages, fi elle n'eut 
| efté d'intelligence auec les Frafiçois, n'y ayant pas d'apparence que le Roy de 
France eut voulu entreprendre le voyage Mtealie en vne faifon fi rigoureufé 
& traerfer les Alpes chargées de glaces & dé neiges auec vne armée, fifa 
Majefté tres-Chreftienne n'eut efté affeurée de la bonne volonté du Duc; 
neantmoins le Roy d'Efpagne diffimulant fes foupçons ratifia le traitté de Su- 
ze par declaration du neufuiéme de May à condition que les François reti- 
reroient toutes leurs trouppes de Piemont, & du Montferrat ; mais on s’ap- 
pérceut encore mieux de la deffiance des Efpagnols par l'enuoy que fa Maje- 
{té Catholique fit du Marquis Spinola pour commander au Milanois en la 
place de Dom Gonzales de Cordouë ; car , comme celuy-cy s’'accommodoit 
Fo aflés bien aucc (on Alreffe, elle fit tout ce qu'elle pût en Éfpagne par le moyen 
lou ‘de l'Abbé Scagliafon Ambañladeur pour le faire continuer, nefe pouuant re- 
‘4 foudre d'y voir le Marquis Spinola Gennois de nation, &ennemy de la Mai- 
fon de Sanoye : outre qu’il y auoit vne hayne fecretteentre fon Alrelle & lüy : 
:2. Spinola cependant fut depefché pour e rendre à Milan auec ordre de faire la 
guerre au Duc de Mantouë,fi les François ne fortoient d'Italie. 
Cela perfuada à on Alreffe que ce feroit vn moyen de retirer Suze , puis 
que les Efpagnols ne vouloient pas fouffrir que les François euflent rien en 
Italie, & dés lors le Duc ayant conçeuvne grande opinion dela vénué de 
x Spinola & des preparatifs de gucrre qu'il failoit, dilaya d'execurer ha ligue 
ks_ concluë à Veillane entre le Pape, le Roy, les Venitiens , fon Altefle , & le 
A. Duc de Mantoüe, & necontinua qu'àdemy de fournir des viures aux Gou- 
| uerneurs de Cazal, & des autres places que les François tenoient au Mont- 
| ferrat, attendant quelque fauorable reuolution pour regagner ce qu'il auoit 
| perdu, à fin que les Éfpagnols chaffants les François d’Iralie, ce qu'il auoit 
conquis aù Montferrat luy demeurat , parce qu'il valoir beaucoup micux que 
ce que le Roy luy auoit promis par le traitté de Suze. 
Neantmoins les Commilfaires nommés pour l'eualuation des terres du 
Montferrat que l'on deuoit deliurer à fon Altefle pour ies quinze mil efcus 
d’or de rente { {çauoir Seruient Maiftre des Requeftes pourle Roy; le Prefi- 
dentBenzo pour S. À. & le Prefident, Grifel pour le Duc de Mantouë) s'e- 
ftoient portés fur les licuxymais ce fut fans rien refoudre,parce que le Duc vou- 
loit que cette eftimation fe fit au pied de ce queles terres valoient au temps 
du ttaitté de Tonon, & le Duc de Mantouë fouftenoit qu'il failloit feulement 
auoirégard au temps prefent : AinfiS. A. alloit temporifant fans pancher ap- 
paremment plus d'vn party que d’utre. f x 
| a Cependant, l'Empereur fruotifant les deffeins d'Efpagné ,&fe fentant of- 
—  fencé dece que les François sintereffcient en la proteétion du Duc de Man- 
| 4 toûe fon Vaffal , leua vne armée pour entrer en Italie , afin d'en chaffer les 
je François, auec l'ayde du Roy d'Efpagne , & de fe faifir des Eftats de Man- | 
| touë & de Montferrat: à cér effectil enuoya par auance le Comte de Merode 
| fon Chambellan aux Grifons,qui s'empara des pañfages de Steich, du Pont du 
hoyéà Rhin, & des Villes de Coyre, & de Mayen eld : Le Roy enayanteü äduis 
| depefcha Sabran à l'Empereur pour apprendre les caufes de cette refolution , 
Ro. & pour le coniurer de donner l'inueftiture des Duchés de Mantouë, & de 
j PPPPp 3 Montferrat 
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Montferrat. L’Ambaflade de Sabran fut mal Les eus Car l'Emper eue luy Tepar 
tit: Que le Duc de Neuers eftant defobeyffant il eftost dyér de È rs à fon deuoir 
par les armes , & qu'il trewuoit forteftrange que le Roy ; *: ré a “pue 4 ina a 
reconnoifire fa faute. le vouloit excufer & proteger. Sa Majefté tres-Chre ienne 
efcriuit auffi au Marcfchal de Crequy d'aller voir fon Alteffe pour luy dire = 
que le Roy prenoit la defcente des trouppes Imperiales enItalie Pour vne in- L. 
fraction du traitté de Suze, ne faifant point de difference des Imperiaux & des vo 
Efpagnols,puis que l'Empereur n api point eu d'autres mouuémens en cette à: 
conionéture que ceux qu il receuoit d Efpagne, & par confequent que le Duc 
eftoit obligé de fedeclarer , & de ioindre fes armesa celles de France enfuitte 
du traitté de Suze.. Ce Prince qui fçauoit bien que de fa refolution dependoit 
letrouble ou le repos d'Italie , demanda du temps pour s'informer des inten- 
tions de l'Empereur , aufli eftoit-ce vn pasbien gliffant; car en obferuant le 1 
traitté de Suze les Efpagnols ne {e pouuoient pas rendre Maiftre de Cazal, & * 4 
les François eftoient en eftat & aflés forts pour s'oppofer à tous leurs deffeins; 
mais auflien obligeant la France & le Duc de Mantoüe.fon Altefe auoit pour 
implacables ennemys l'Empereur & le Roy d'Efpagne , & en refufant l'execu- 
tion du traitté de Suze, & en acquerant l'amitié des Imperiaux, & des Efpa- 
gnols, il perdoit celle des François , & violoit à parole. Comme donc le 
Duc eftoit encore incertain de ce qu'il deuoit faire , il iugea qu'il eftoit à pro- 
pos des’arrefterà Veillane, & d'y mettre huict mil hommes de picd, afin que 
s'il fe treuuoit obligé de rompre auec les François, il pôt les arrefter à ce pañla- . 
ge & leur rendre celuy de Suze inutile,où faire {a compofition plus auanta- 
geufe auec eux : Mais le Roy quiauoit opinion que $. A.auoit elle mefine 
{ollicité larmément de l'Empereur, & la vennë de Spinolaenltalie, com- ce 
manda par vne nouuelle depefche au Marefchal de Crequy de preffef le Duc rctos 
de fe declarer : À quoy fon Alteife repondit: Que la condition de la fortie des En 
François d'Italie demandée par le Roy Catholique effoit de infiice puis que Ja Majefié 
tres-Chreffierne ne fouhaittoir que la tranquillité d'Italie, co que la furprife des pallages 
des Grifons par lestrouppes de l'E mpereur n'eftoit pas chofe dont le Duc de Manroïe fe 
dit offencer , &'que sil plaifoit au Roy de luy rendre Suze , & faire retirer toutes Jes 
gens de guerre ; elle efperoit que l'Empereur feroit fortir les fiennes des Grifons. Le Ma- 
refchal repartit à cette propofition : Qwe ft L'Empereur donnoit au Duc. de Man- 
toi l'inueftiture de fes Estars, «> que le Roy d'Efpagne , & for Alrefe vouloient exe- 
cuter le traitté de Suze , Ja Maje fie tres Chreftienne retireroit toutes Jes trouppes, refis- 
tueroit Suze  G*tout ce que les François tenoient au Montferrar. Mais le Duc re- 
pondit ; que l'Empereur indi gné contre le Duc de Mantouë ne luy vouloir 
pas donner l'inueftiture , À moins que pour reparer liniure qu'il auoit faite à 
fa Majefté Imperiale, il ne voulut Ja rendre depofitaire de fes Eftats pour en 
difpofer. Ainfi cette conference n'aboutit à autre chofe qu'à confirmer les 
{oupçons que le Royauoit dé-ja conçûs contre fon Altefle » & que la fortif- 
£ation de Veillane auoit augmenté, 
d’Aouft à Milan , auec Pouuoir 2bfolu du Roy Catholique de fairela Paix, 
où la Guerre; il publioit hautement que fon Mailtre vouloit la Paix ; mais c'e. Spitel 


la arr} 
affés puiffant Pour entreprendre la guerre. Le Duc quin'ignoroit pas cette re- veè 


: Milan! 

epugnance de fe commettre auec les François, voulut ;6:5. 
luy froit plus glorieux & plus auantageux d'eftre — 

> Que de prendre party. Il Propofàa donc Que pour Jarisfaire em SA 
03 d'Efpagne du deplaifir qu'ils auoient reçeu de voir lanen- 


ef$er aux affaires d'Italie , Rambaud Comte de Collalte en Frioul Ge. “2té 
de L'Eropereur ,@) le Marquis Spinola Chef de celles d'Efpagne fe- 


#oich£ 
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voient entre chacun $. ou 6.millehomimes dans le Montferrat que les Villes d'Aqui, 
Ponczon &) Nice de la Paille fe rendroient âcux aux Premieres approches , gu'aprez 
cela le Duc de Mätoïe co fentiroit que l'Empereur fit le feul Luge des differëds desDuchés 
de Mantonë gr deMontferratentre les Princes pretendants.Et que pour léregard deS.A. 
11 feroit conuens par cn article [ecret que [es droits ne feroient reglés que conformement 
autraite de Suzexo qu'aprez le iugemet S. MA Imp.donneroit l'inue féture au Duc de Ma- 
toie, les Trouppes Imperiales € Efpagnoles [e retireroient &) que pendant le ingement, 
Les principales Places des Duchés de Mantouë &r de Montferrat Jeroient mi[es en depofi 
entre les mains du Duc de Bauiere , ou du Duc de Florence pour estre renduës fuinantce 
que l'Empereur en ordonneroit. Le Marefchal de C requy enuoya ces propofitions 
auRoy,qui n’y treuua rien à redire,excepté pour les perfonnes des depofitaires 
que l’on croyoit fufpedts aux parties: Ce qui fit que S.M.propofa que Le depoft 
{e fit entre les mains du Pape. Cette refolution fut portée en Italie par Parti. 
celly Seigneur d'Emerysmais il treuua que les affaires auoiét pris vnautrebiais; 
car Spinola ayant acheué Les ne à s’aboucha auec le Comte de Collalte 
à Milan,ou ils demeurerent d'accord que l'Armée Imperiale entreroit dans le 
= Duché de Mantouë, & celle d'Efpagne dans le Montferrat : Celle de l’'Em- 
%. pereur eftoit de 2 2000.hommes de pied & de 3500.cheuaux, & celledu Roy 
Catholique;de 16000.hommes de pied & de 4000.cheuaux;la premiere ayant 
2: pris plufieurs petites Places, & afliegé Mantouë inutilement, fut contrainte de 
fe mettre en quartier d'hyuer : La feconde entra das Le Montferrat le 8. d'O- 
 étobre conduite parDom Philippes Spinola(Fils du Marquis, General de la Ca- 
- ualerie de S.M.C.par Dom Iean de Gueuare & par le Duc de Nochera Napo- 
à litain;Nice de la Paille, Ponzzon,Aqui.fainct Saluadour;Vignal & autres pla- 
s- ces de moindre confequence furent leurs premieres conqueftcs,lefquelles obli- 
# gerent Thoiras à faire fortifier Rofignan,S.George & Pont de Sture,poftesne- 
ceffaires à la conferuation de Cazal.en attendant vne nouuelle Armée que l'on 
failoit efperer en Fräce,dont le Cardinal deRichelieuauoit efté declaré Gene- 
raliffime:Elle eftoit de 20000.hommes de pied,& de 2000.cheuaux;les Mare£ 
| chaux de Crequy,deBaflompierre & deSchomberg en eftoiét les Generauxile 
| Commandeur de Valençay ; Villeroy , Auriac , Marquis de la Force & Feu 
quieres, Marefchaux de Camp.Le Duc à cette nouuelle;enuoya le Prefident de 
| Montfalcon Ambafñfadeur en France, pour propofer les conditiôs auec lefquel- 
les il pouuoit s'attacher auxinterelts du Roy, auec ordre de conclurre auec S. 
M.ou de rompre à Paris & de l'en aduertir par vn Courrier, afin qu'il eut du 
temps pourfe preparer contre Ja France, en cas de rupture. Mais Montfalcon 
t'ayantrien pü refoudre , ne voulut pas rompre: Parce qu'il difoit n'auoir pas 
| encore reçeu la depefche quicontenoit fon pouuoir.Neantmoins il en demeu- 
ta diforacic. 
= Le Cardinal partit de Paris Le vingt-neufuiéme de Decembre & arriua à 
Lyon lé dixhuictiéme de Ianuier, d'ou:il enuoya Seruient à S.A.pour la dif- 
5 pofer fuiuant le Traité de Suze, à ioindre fes Armes à celles de France, pour 
arentirle Duc de Mantoüede loppreffion des Imperiaux & des Efpagnols, 
Faouurirtousles paffages & à fournir les viures & les munitions neceffaires 
| à l'Armée Françoife en payant : Le Duc refpondit à Seruient que le Prin- 
ce de Piemont iroittrouuer le Cardinal & qu'entr'eux ils refoudroient toutes 
chofes. Le Prince s'auança iufqu'à Chambery & enuoya Charles de Chabod 
| Comte, puis Marquis de fain& Maurice à Lyon , pour prier le Cardinal d'a- 
gréer vne entreucüe au Pont de Beauuoyfin, lieu limitrophe de la Sauoye 
| & du Daufiné ; mais le Cardinal qui eut opinion que ce procedé n'eftoit 
| qu'vn artifice de Son Alteffe ; pour dilayer le paffage de l'Armée & en cau- 
fer la diffipation , remit cetteconference à Suze; neantmoins il traita auec 


le 
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le Comte de fâinét Maurice pour le paflage de dix mille its de pied & mo 
douze cents cheuaux par la Sauoye : lules Mazariny Genti “homme Ro- ep. 
main & Miniftre de fa Sainteté fat à Lyon pour faire des is de par 
la Paix gencrale ; mais elles ne furent pas regcües Us Cardinal arriué à zaïi 
Grenoble fe repentit de n'auoir accepté l'entreueüe du As de He È 
fin, & depefcha Emery à Chambery pour; fous pretexte de comp imenter 
le Prince , luy propofer vne Conference ; mais le Prince irrité de ce que dx 
le Cardinal auoit refusé de fe trouuer au Pont de Beauuoyfin ; ayant ap- di 
pris la deputation d'Emery ; sen retourna en Piemont par la Val 
d’Aoufte. : , : à 
Le Cardinal partant de Paris s’eftoit perfuadé » qu'auffi-toft qu'il pa- 

roiftroit fur la frontiere de Piemont ,ilrencontreroit toutes les chofes dif- 

osées à fa fatisfadtion , & que la terreur des Armes Françoifes reduiroit fon 
‘Altefe à faire toutce qu'il fouhaitteroit ; mais les longueurs que le Duc pre- 
noit à fe refoudre fur les pre qu'on luy fafoit de la part du Roy, 
frenc bien iuger au Cardinal qu'il ne falloit pas l'effaroucher, & qu'il va- 
loit mieux l'auoir pouramy, que pour neutre où pour ennemy.; car en le 
tenant pour ennemy ; les François qui euffent eü trop de forces à com- 
battre , ne pouuoient pas fecourir Cazal, outrela difficulté des paffages & 
le peril qu'il y auoit d'y faire aller des recreués , des viures & de l'argent. 
De fouffrir auffi que {on Alteffe demeuraft neutre , l'inconuenient n’eftoit 
pas moindre, parce qu'il y auoit toufiours du foupçon à trauerfer fes Eftats, 
oint qu'en cas decombat'& de perte, les François n'auoient point de re: 
traite, &le Duc eftoit en liberté defuiure le party & le bon-heur du viéto- 
tieux : Ainfile Cardinal, aprez auoir fait ces reflexions ,s'arrefta à Ambrun, 
& enuoya le Marefchal de Crequy & Emery à Suze , vers le Prince de 
Piemont , pour arrefter le iour de l'entreucüe , qui fe treuua’party. Ils 
poufferent iufqu'à Turin & propoferent à Son Alteffe les conditions fous. 
lefquelles le Roy entendroit à vne Paix gencrale ; mais le Duc qui auoit 
formé fon deflein des auantages qu'il pretendoit au Montferrat, & 
qui ayant la porte de l'Italie, vouloit l'ouurir & la fermer felon que la rai- 
fon & l'intereft de fes Eftats le luy confcilleroit , trouva diuers pretextes 
de retardement , fous l'efperance qu'il y auoit d'vn accommodement 9e. 
neral , pour lequel il enuoya à Spinola &à Collalte par le Secretaire Pa 
zero, les Articles que le Marefchal de Crequy luy auoit remis : Spinola & | 
Collalte für cette ouuerture prirent iour de ferendre à Alexandrie, ou l'Ab= | 
bé Scalia fe treuua de la part du Duc , &le Nonce Pancirolle & Mazarinÿ. 
pour fa Sainteté. 

Ces Articles contenoient : Que l'Empereur à la Requesle du Pape , du - 
Roy ; domneroit l'inueftiture au Duc de Mantou ,en fappliant [a Majefte Imperia® 
le de l'excufer, sil l'anoit offensée » puis que ce n'auoit iamais eflé fon intention : Que, 
? Empereur @) le Roy feroient Iuges des différends de Sauoye &* de Mantowë, à cons l 
dition toutesfois que fon Alkefe auroit Trin & quinze mille efcus d'or de rente au | 
Montferrat , &- le Prince de Guafalla quarante mille efeus pour tous fes droits : Qua\\ 
Les Armées de l'Empereur €) des deux Roys fe retireroient d'Italie dans le temps qi | 
feroit conuenu : Que l'Empereur rendroit les Paffages des Grifons , &° le Roy Sute | 
en meme iour : Que Cazal feroit rauitaille: Que fon Alteffe s'obligeoit à donner pale | 
Jage dans fes Effats pour le fecourir , & que pour donner au Duc de Mantoïe ne | 
entiere feurté , on féroit cune Ligue auec tous les Princes d'Italie pour la deffence | 
de fes Æflats : Que l'on repareroit les Contrauentions du Traité de Mouçon pour la 
V alreline ; & que le Duc de Mantoïe tiendrois telle garnifon dans [es Places qu'il) 
voudroit. Or, quoy que la plufpart de ces Articles fuffent trouués raifonna-| 

bles 
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_-bles :Neantmoinsil & prefenta quatre difficultés confiderables:La premiere, 
| 1 Que fon Alteffe ne vouloir point efre obligée à donner paffage pour le ficours dés E jffats 
| xde. Mantoïe «> de Montférrat:, toutes les fois que l'on defirerois: La feconde ; Qhe 
|. les Efpagnols ne vouloient Point'outr ‘parler des contrauentions au Traité de Mouçon £ 
-+-Latroïifiéme, Que E Empereur ne voloit pas permettre qué les Princes d'Italie ffent 
Ligue pour la deffence du Duc de Mantoïe:: Et la quatriéme , Que les E Jpagnols [cu- 
| haïttoient que parle Traité de Paix, fur expreffement porte qu'ilne pourroit demeurer 
aucun François au feruice, du Duc de Mantoue. ‘Ainfi fe termina la Conference 
d'Alexandrie , dont lerefultat fut porté de la part de S. A..au Cardinal à Am- 
: brun parl: Comte de Scarnafix, oùferendirent peu de iours aprez le Nonce 
Pancirolle & Mazariny + Mais le Cardinal leur dit; qu'il ne pouuoit accorder 
ces quatre points ; & s'auança iufqu'à Oulx, & delà à Suze, où le Maref{chal 
de Crequy mefnagea vheentreueué du Prince de Piemont & du Cardinal ,Où 
| la journée { paflaen compliments & en ciuilités : Le Cardinal pretendant 
: quéc'eftoit au Prince à parlerle premier d’affaires ; & le Prince quife fouue- 
| noit du refus de l’entreueuë du: Pont de Bauuoyfin , vouloit que le Cardinal 
| commençäit. 

Le Duc cependant fic connoiftre au Marefchal de Crequy qu'il & refou- 
| droit à executer ponctuellement le Traitté de Suze, file Roy luy vouloit quit- 
| ter le Pontde Grefin fur le Rofne , & tout ce que Sa Majefté auoit dans la val- 
| lée de Chifery en proprieté , & luy fairedelaifler paï le Duc de Mantouë les 
| Terres qu'iltenoit au Montferrat pour les quinze mille elcus d’or de rente 
. qu'on luy auoit promis : Cela donna lieu À vne autre Confereñce à Boffolins 
: entre le Prince & le Cardinal le dixiéme de Mars où ilnefut refolu autre 
ç.chofe finon, que Seruient pour le Roy & Benzo Prefident du Marquifat de 
| Saluces pour Son Alteffe, procederoient à lareconnoiffance &eftimation des 
| Villes , Terres & Seigneuries qui deuoient eftre deliurées au Duc pour l'afiete 
| de quinze mille efcus d’or de rente ; mais cela ne remedioit pas aux maux dont 
| Fltalie eftoit menacéc: Enfin, aprez d’autres Conferences qui n'eurent pas 
| meilleur fuccés ; l'Armée Françoife eftant fort à l'eftroit à Suze, & les viures 
y manquants, le Cardinal la fitauancer iufqu'à Cazellette, cro’ an toûjours 
| que l'apprehenfion de l'effect qu'elle pouuoit faire , porteroit le Duc à fe de- 
clarer pourla France: Les Efpagnols de leur cofté eftoient bien ayfes de tem- 
porifer , efpérants que Son Altefle fe jettant dans leur party sils empefche- 
roient le rauitaillement de Cazal, & qu'en tout cas ilsferoient vne Paix plus 
auanrageufe : Et le Duc seftoit perfuadé qu'en dilayant de fe declarer, le Car- 
dinal luy donneroit tour ce qu'il demanderoit , & que s'ille refufoit, il trou- 
ueroit toüjours fon compte auec les Efpagnols ; pretendant par ce moyen 
de donner. la victoire d’vn combat , où l'honneur d'vn Traitté à celuy des 
deux Roys,-pour lequel il pancheroit : Mais fà politique nefat pas bonne, 
Car pour auoir affecté vne neutralité hors de failon, & crû d'eftre abfolu- 
iment neceffaire aux deux partys,où pour n'auoir pas bien caché fes deffeins ; il 
{e rendit fufpect également aux deux Roys, & fe vid à la veille de la perte ge- 
nerale de fes Eftaïs. 

Le Cardinalne voyant point de conclufion auec ce Prince, & queles vi- 
|. ures qu'ilenuoyoit à Cazal n'eftoient pas faffifants de le rauitailler pour fou- 
| Renir vn fiege ; enuoya le Marelchal de Crequy & Emery à Son Altefle pour 
| luy dire: Qw'il auoir charge du Roy de luy accorder toute la Valée de Chifery &? le 
| Pont de Grefin, de l'affeurer que Sa Majefié luy fourniroit @ entretiendroit cinq 
… mille hommes depied Gr cm centscheuaux pour faire laguerre an Gënnois en fe decla- 
| ranc prefentement porir leRoy; à quoy le Duc dit qu'il feroit refhonce par le Prin- 

ce de Piemont , qui fut depuis à Cazelerte voirle Cardinal ; où ils fe fepare- 
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rencÉnsrien conclure; Thoiras,aprez cela furenuoyé à Turin par le Car- 
bei s Po ionsau Duc, quineconfiftoient qu'en trois 
dinal pour dire {es dernieres incentionsa ; sions de-Voilent : à 
ou Le preoier, Qu fe demolr saules fran. de lan - aa 
e L'Armée Françoife pât pal[er feurement : Le deuxiéme , Qsl fournit dix milk jacs 
Et letroifiéme , Qi/prit partyouueitement auec le Roy. Au pre- 
mier point $. À. refpondit ; Quil MR PE OS cran É pr 
é qu'on ne pouuoit pas obliger Un Souuerain acela: Que _ “e “ ' Es ss ge ë i 
tigner & feroit fortsr partie de la garnifon pour donner quelque honneur « . rmes du $ 
Koy: Au deuxiéme, Que fes Eftats effotent en une Le neceffté d re = 
quilne pouuoit les dégarnir: Et au troifiéme »Quereleuant Empire : ilne pounoit Pi 
pas fe declarer contre les Armeser Les intercf}s de l'Empereur © quefi AE RRSTAEE 
à fe declarer , oncuerroit à quel partyil fe rangerait.. Cependant il fi fortir de Veil. sh 
lane çà 7000.hommesde pied,& 1 $00.cheuaux, pour ofter la jaloufie au Car- L 
dinal qui ne vouloitpas laiffer cette Armée derriere luy. Mais le Cardinal auoit 
bien d'autres visées ; car quoy qu'il cut toûjours protellé qu'il ne demandoit fr 
que l'execution du Traitté de Suze, il s'auançoit pourtant auec fon Année, a 
& fut fur le pointla derniere fois que le Prince fat à Cazclette de l'a refter na] 
(bien qu’alors il n'yeutencore rien de rompu ) mais ilcrût qu'il pourroitfur- $: ù 
prendre le Pere & le Fils le lendemain matin à Ritoles,& en donnales Ordres, ft 
ce qui luy eftoit fort facile; $. A. n'eftant pas dans la deffiance ; mais le Duc de 
Montmorency seftant opposé à l'execution de cette refolution, & ne la 
pouuanc empefcher , en donna aduis à S. À. parvn billet, qui arriua ‘afsés à 
temps pour luy donner loifir de faire montertoute fa Maifon & fes trouppes 
à cheual , & cefoir mefme le Prince reuint de Cazelette à Riuoles furla mi- 
nuit, d'où S. A. partit inçontinent aptez , & eftant aux portes de Turin, fit ar: 
refter tous les Seigneurs Gentils-hommes & Officiers François, quis'y treuue- 
vent , & le Marefchal de la Force fe rendit aux portes de Riuoles auec vne : 
partie de l'Armée à l'aube du iour, croyant d’y treuuer S. A. & le Prince ; mais 
{e voyant trompé,il {e vangea par la prife& par le pillage de cette Ville.Etafn 
que l'on necrût pas que ce que S.A.auoit fait à Turin fut-vn pretexte pourré= 
pre auec la France , le Duc en publia vn Manifefte, où il fe plaignoitouuerte- 
ment du Cardinal, & luy imputoit, non pas d’auoir vouluarrelter le Prince 
à Cazelette , ny de furprendreS. A. àRiuoles {car pourne pas commettre 
celuy qui auoit donné l'aduis , il le falloit ignorer ) mais bien d'auoir fait vne 
entreprife fur Turin , où l'onauoit fait glifler plus de fix mille François fous 
diuers pretextes : Le defpit que Son Alteffe concüt de l'entreprife du Cardinal 
luy ft franchir le faur, & l'obligea de fe declarer pour la Maifon d’Auftriche: “+4 
Cette foudaine refolution furprit beaucoup le Cardinal ; car l'auanrgarde defa 
fonarmées'eftoit dé-ja auancé iufqu'à Riuas au Montferrat , & pour la ioin-dei 
dre, il y auoit duchemin à faire, & les paffages des Alpes demeuroient fer-{} 
més ; tellement que le Cardinal ne voulant pas diuifer fon Armée , donna or-t:. 
dre au Marefhal de Crequy,quicommandoit l'auantgarde.de reucnirfurfes | 
pas, pour fe ioindre: & aprez auoir tous enfemble fait mine d'afficger Turin, | 
ils allerent à Pignerol qu'ils inueftirent le vingtiéme de Mars, la Ville deux 
fours aprez fe rendit aux premiers coups decanon , Vrbain Comte de Scalen- 
89, quien cftoit Gonuerneur fe ietta dans la Citadelle auec huit cents hom- 
mes , oùif { deffendit tres-mal : Car, quoy que cette placefutenbon eftat M 
& munie de toutes chofes pour quatre mois, il ne laiffa pas ncantmoins de la 
rendre Le jourde Pafques par compofition , fans que les François perdiffent 
à ce fige qu'vn homme de confideration, qui fut Comminges-Guiraut 
Capitaine au Regiment des Gardes ; ce qui fut vn coup fatal à la Royale 
Maifon de Sauoye: car fi la Citadelle de Pignerol eut fait la refiftance que 
5 l'on 
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l'on auoit füjet d'en attendre , Les François {e fuffent morfondus en ce fiege, 
| leur Armée fe fur diffipée par les maladies & par la faim 3 Cazal eut efté reduit: 
aux dernieres extremités ; & en:tout cas » quand Pignerol n'eut pü tenir fr: 
- longtemps, il eutefté facile aux trouppes de l'Empereur, & du Roy Catho- 
 lique jointes à celles de S. A. de le fecourix Cet accident troubla fort le Duc, 
2 qui en fçauoit bien les confequences ; mais il fut encore plus affligé quand 
F Spinolaeftant venu à Carmagnoleauec fix mille hommes de pied & r000. 
cheuaux, accompagné des Ducs de Lerme & de Guaftalla & du Comte de 
Collalte general del Armée de l'Empereur, auec quatre mille hommes de 
. pied& mille cheuaux pour fe refoudre fur cetteoccurrence auec Son Alteffe, 
- ne voulut iamais entreprendre le fige de Pigncrol ; ny de Suze , ny com- 
battre les Fançois::Maiss'obitina à l'attaque de Cazal, contre l’aduis de tous 
les Miniftres de l'Empereur & du: Roy Catholique, fe figurant que cette place 
eftoit dans vne fi grande difette de viures, & fiimal garnie d'hommes, qu'il 
Pourroitemporter la Ville & la Citadelle dans vn mois. En quoy ce grand 
Capitaine penfoit plus. à procurer de l'auantage à fon Maiftre, & s'aquerir de 
- la gloire, qu'à fecourir Son Altefle , dont Les Eftats par cette pernicieufe re- 
_ folution. demeuroient en Proyeaux François, qui n'eftant pas afés puiflants 
s pour combattre les forces de l'Empereur & du Roy Catholique, jointes àcelles 
du Duc , fe contenterent de faire fortifier Pignerol ; & d'occuper Bri- 
; queras aucc les Valées de Luzerne , d'Angrogne & de fain& Mai- 
‘tin ce qui leur donna vne entiere & libre communication auec-le 
Daufné. 

Le Roy quiauoit projetté de faire la guerre en Sauoyé ; eftoir venu à Gre- 
| noble , & le Cardinalde Richelieu, aprez auoir rauitaillé Cazal , donné des 
| hommes & de l'argent pour fouftenir vn ficge,& auancé extraordinairement 

les fortifications de Pignerol , fe Preparoit pour s'en retourner auprez du Roy, 
| mais le Cardinal Antoine Barberin que le Pape auoit depefchéen qualitéde 
| Legat pour faire la Paix , s’eftant abouché à Alexandrie auccle Marquis de 
: fainte Croix, fut à Pignerol pour en conferer auec le Cardinal de Richelieu , 
| où toutes leurs refolutions furent renuoyées au Roy : Cependant Mazariny; 
| qui s'eftoit treuué à l'entreueüe d'Alexandrie & qui fçauoit les intentions de 
l'Empereur, duRoy Catholique ;& des. A. alla à Grenoble pur eninfor- 
! mer Sa Majefté, laquelle nommale Marefchal de Crequy , Chafteau-neuf, 
| Bullion &Boutillier, auecle Cardinal Bagny, pour ouir les propofitions 8 y 
| deliberer. 

Cette Negotiation ne detourna point le Roy du deffein qu'il aüoit de fefai- 
! fir dela Sauoyc. Son Armée eftoit de huict mille hommes de pied & de deux 
mille cheuaux , commandés par Les Marcfchaux de Crequy , de Baffom- 
| pierre & de Chaftillon ; Vignoles & du Hallier eftoient Marefchaux de 
. Camp: Cette armée fit fes approches de Chambery le quatorziéme de May, 
| où Canaples, le Commandeur de Valençay ; le Marquis de Nefle , le Che- 
i ualier de Chappes, la Tibaudiere & autres Gentils-hommes François fu- 
| rent blefiés; la Ville fommée de fe rendre, deputa du Buttet & fainte Co- 

lombe pour faire la capitulation , laquelle fur arreftée deux jours aprez à 
| Barraux , où eftoit le Roy. Le lendemain Aiguebellette-Chabod Gouuer- 
| neur du Chafteau, fr à compoftion àla veüe du canon & le dixhuictiéme 
le Roy fit fon entrée Chambery , où il eftablit vn Conteil fouuerain, 
: pour rendre la luftice en place du Senat & de la Chambredes Comptes , 
! dont les Officiers demeurerenc fans fontion. De là l'Armée ayant pris la 
route d'Annecy, la Ville £ rendit d'abord ; Louys de Sales Seigneur de la 
| Tuyle Frere de l'Eucfque de Gencue, qui commandoit au Chafteau où il 
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n'y auoit qu'vne Compagnie de gens de pied:; éperr as : ; so à we - 
ne ferendit point qu'à la veüe du CanoBis 7 it à pe. 
8e Re haftill , ui commandoit l'Auant-parde, Qwilieur fouhaitee d'e- M. 
Pr aie 4 op ah co dm Ghastea® de Nice 3 pour: les defendre inf* si 
freiner 1, sil auon tant à vinre. À cét exemple Rumilly & les 
Lrteg Don , de Meral, d'Alinges & autres petites places du 
sn de! Chablais ouurirent les portes ide forte que depuis Cham- 
bery. à Gencue & au Pont de Grefin, il n'y eut rien qui n'obeit aux 
y Grisst Thomas, qui depuis les derniers mouuements d'Italie eftoit de- 
meuré Gouuerneur de deçà les Monts auec vn petit Corps d'Armée fe retran- 
cha à Conflans à l'entrée de la Tarentaife. eftimant d'en pouuoir deffendre 
l'entrée aux ennemys , & que Montmeillan , Miolans ; Charbonnieres & 
Leüille, places les, plus fortes de Sauoye arrefteroient pour bienlong-terips 
le progrez de leurs Armes ; mais l'auantgarde du Roy conduite par le Ma- 
refchal de Baffompierre s'eftant approchée de Conflans les noftres fe retire- 
rent à Mouftiers & de là à fain& Maurice & à Cés ; d'où à la finils farenc 
contraints de pañer en la Val-d’Aoufte par le petit faindtBernard & delà en 
Piemont : Ainfile Roy en moins de huit iours fe rendit Maiftre de toute la 
Vallée de Tarentaife , fans y rencontrer la refiftanceque l'Eftat des affaires de 
s. A.demandoit, & que la difficulté de plufieurs paffages & d'eftroits fauora- 
bles deuoit faire efperer. ; 
Aprez ce fuccez le Roy ordonna de faire vn Fort entre le Bourg de fain& 
Maurice & Césà la defcente du Mont defainét Bernard, & y laifla du Hallier 
auec cinq oufixRegiments, pourempécher la communication du Piemont 
auec la Sauoye; Crequy qui auoit afiegé Charbonnieres:en fat bien toft le 
Mailtre, & Vignoles du Chafteau de Miolans: De forte qu'il ne reftoit plus 
de place confiderable à prendre decà les Monts que le Chafteau de Montmeil= 
lan qui fit vne memorable refiftance, le Roy le fit bloquer & s'en alla à Lyon va 
pour yattendre des nouuelles du voyage que Mazarini eftoit allé faireen Pie- 8e ) 
mont auec les dernieres refolutions de S. M. pourla Paix. Ce voyage n'auan- in 
ça rien, parce que Spinola quiauoit pañlion de prendre Cazal , ne voulut pas Pi 
écouter les propofitions de Paix, & le Duc ne s’y pouuoit refoudre fans eftre 
affeuré de la reftitution de Suze & de Pignerol, queleRoy vouloitreteniriuf. . 
qu'à ce que le Duc de Mantoïüe eur l'Inueftiture de fes Eflars, & que l'Empe- | 
reur & le Roy Catholique euffent retiré toutes leurs Trouppes d'Italie; ainfi 
tous les foins de Mazarini furent inutiles, qui n'en eut autre auantage qué 
d'auoir fait connoïftre aux Miniftres de l'Empereur, des deux Roys & de S.A. 
la viuacité de fon efprit & fonadreffe. 

Le Duc n'ayant pü deftourner Spinola dela pensée da fiege de Cazal, de: 
pécha l’Abbé Scaglia en Efpagne poursen plaindre : Et comme. A. fefen- 
toit offencéc du procedé du Cardinal de Richelieu, elle obligea Madame d'en 
écrire en France à la Reyne Mere,& de represéter à la Cour les rigueurs dontil | 
auoit vsé contreS.A bien qu'il eut ordre du Roy de traiter auec toute forte de 
douceur & deciuilité; ayant, fous pretexte de porter les Armes de:Sa Majefté 
en Italie pour la protedion d’yn Prince amy de la France,opprimé le Duc.qui, | 
encftoit parent & confederé ; mais encore qu'en ce temps-là le Cardinal fut 
€nmauuaile pofture à la Cour , par la hayne qu'auoyent contre luy la Reyne | 
Mere , le Duc d'Orleans les Marrillacs & autres perfonnes de qualités, à qui | 
cette extraordinaire faueur eftoit infapportable ; neantmoins ces plaintes | 
N'eurent pas grand effet, par l'opinion que l’on auoit en France quele Duc | 
cftoit attaché d'inclination au party des Imperiaux & des Efpagnols. Cefur | 

en 
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ence temps-là que le Piemont. pourcomble de miferes fut affligé de la plus 
horrible pefte dont onaytouy parler de la memoire de nos peres. 

: . Spinola allant à l'entreprife de Cazal , laiffa au Duc fix mil hommes de 
pied, fous les Meftres de Camp Dom Martin d’Arragon , Antoine de Tuffa 
Nicolas Doria, & le Baron de Chambourg, & milcheuaux commandés par 
Gerard Gambacorta General de la Cauallerie de Naple, le Comte de Col- 
lalte y demeura auffi auec quatre mil Alemans : Les auant-coureurs du 
fiege de Cazalfurent, la prife du Pont de Sture, d'Occimian & des Chafteaux 

. de fainét George & de Roffignan par Dom Philipes Spinola Fils du Marquis. 
Le fiege fut formé le 13. de May, le Duc ayant vay fes troupes auec celles 
que Spinola luy auoit laiflées, 8 auec celle de Collalte, forma vn corps de 
quinze mil hommes de pied, & de trois mille cheuaux , &. afla à Pancalier où 
il fit @ place d'arme. Les François à mefme temps attaquerent Vigon ;d'où 
le Prince de Piemont les chaffa; ce qui les obligea d’aflieger le Chäfteau de 

| Cercenafque ,croyants que la prife de certe place leur faciliteroir celle dé’ Ca- 
rignan; mais quoy que Cercenafque fe fut rendu à eux, ils n’en retirerent pas 

| pourtant tout l'auantage qu'ils en efperoient ; car S. A. lereprit peu deiours 
apres , & le 27. de luinenuoya le Marquis Ville, auec mil hommes de pied 
& cinq cents.cheuaux pour fuprendre Briqueras ; cette entreprife quoy que 

genereufement executée , ne reuflit pas. 4 
Le Prince Thomas s’eftant retiré de Sauoye,comme nous auons dit, me- 

Ina fs Trouppes en Piemont , dont l'armée de S. A. fut fortifiée ; le Roy de 

fon cofté n'ayant pas befoin de tant de gens pour le bloccusde Mont- 

| méillan, enuoya partie de fon armée auec de nouuelles forces en Pie- 
| mont {ous la conduite du Duc de Montmorency ; du Marefchal de la Force 
| & du Marquis d'Effiat, qui par diuers chemins fe rendirent àSuze , tant pour 
| soppoferauxdeffeins de $. À, que pour fecourir Cazal prefsé par Spinola.Cet- 
te Armée Erançoife eftoit de huiét à dix mil hommes de pied, & de mille che- 
uaux , &ne fut pas pluftot en chemin que le Duc en donna aduis à Spinola, 
 & le.coniura de venir auec toutes fes Troupes pour s'opposer au paflage 
des François ; mais Spinola ne voulut point quitter le fiege de Cazal , & en fe 
contenta d'enuoyer quelques Allemans nouuellemenr leués au nom du Roy 

Catholique ;commandés par Pagan Doria Duc d'Auilliane au Royaume de 

{Naple : Son Altefle aydéede ce renfortcommanda au Comte de Verruë auec 

trois mil hommes de pied & à Gambacorta auec quatre cents cheuaux, de fe 

rendre en diligence à Veillane , & de fe loger dans les retranchements qui 
 fermoient le paflage de Suze. 

_. Le Princede Piemont les fuyuit de prés , & trouua que le Duc de Mont- 
morency & le Marquis d'Effiat eftoient à fainét Ambroife, pretedans de fe 

 joindreau Marcfchal de la Force, qui venant de Pignerol , s’eftoitarrefté à Ia- 

uen ; le Prince de Piemont qui découurit ce deffein , s’y voulut oppofer, eftant {l 

pour cét effect forty de Veillaneauec cinq mil hommes de pied & douze cents 

cheuaux qu'il partagea en deux Corps : En l'vn eftoientles Allemans com- 

mandés par le Baron de Chambourg , & parle Comte de Sults , & les che- Vi 
uaux legers du Prince; & en l’autre eftoit le Prince en perfonne , auec Doria, [ul 

| Galas & lerefte des Allemans ; l'ordre eftoit d’attäquer les François de deux [|| 

(coftés : leur Auant-garde auoit dé-jafilé, & pris le chemin de la Montagne 

ipour aller à Tauen , & ne reftoit que l'Arriere-garde, composéede 3000. 

(hommes de pied & de cinq cents cheuaux, à la veuë de laquelle le P:ince fit 

Ideftacher Doria auec vn Efcadron de fix cents cheuaux pour l’attaquer , cefut 

| le dixiéme de Juillet. Doria executa ce commandement auec beaucoup de 

| gencrofité & combatit long-temps contre le Duc de Montmorency; mais 
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{on Efcadron ayant efté enfoncé , les Allemans qui le mes refuferent 
decombattre, & ietterent les armes bas ,& Rs effort que e Prince de 
Piemont fit pour les obliger d'aller à la charge, i fe mirent en fuyteauec 
defordre : Le Princene les pouuant arrefter fut obligé d'aller reprendre {es 
premieres poftes d Véillane. Les noftres y eurentquatre cents hommes de 
EuéS ,y perdirent dix enfeignes , & vne Cornette ; & quatre cents prifonniers, 
entre lefquels fut le Duc Doria & le Capitaine Robuftelle, qui furent me- 
nés en Daufiné ;:& du cofté des ennemys , les gardes du Duc de Mont- 
Jmorency , & les Cheuaux legers de le garde y demeurerent prefque 


tous, ts 32 
Les François apres ce combat fe rendirent à Pignerol fans aucune diffi- 


culé , d'où ils prirent refolution d'aller à Cazal; & le Duc qui vouloir les em- 
pécher de paffer le Pau, les alloit coftoyant auec fon armée; mais les ennemys » 
fe voulants rien hazarder,, & leur armée ayant befoin de rafrarfchiffement 3 de 
ils allerent à Saluces , qui leur ouurit les portes le 20. de Juillet de crainte du L. 
pillage. Le Chafteau où le Ceualier Balbian seftoit jetté auec 300. hom- Ër 
mes , tint trois jours, & attendit le canon; temerité qui eut cfté chaftiée par 16 
les loix de la guerre ( puis que la place ne valoit rien )fi le Duc de Montmo- 
rency par generofité ne l'euc fait prifonnier de guerre & misrançon. Ceux 
qui gardoient le Fort & la Valée de S. Pierre & le Chafteau de Verfol les 
rendirent fans fe battre. 

Le Duc, à qui la nouuelle de la prife de Mantouë par les Imperiaux, auoit 
causé vn fenfible déplaifir, parce qu'elleauoit ouuert la porte d'Iralie aux Al- 
lemans, & qui eftoit piqué dece que Spinola traterfoit ouuertementtousfes 
deffeins , futextraordinairement {urpris de fe voir obligé defaire la guerreen 
{on propre Pays , non comme Souuerain, maiscomme dependant des Impe- 
riaux, & des Efpagnols : Outre celace Prince voyoit la Sauoye perduë ; le 
Piemont en proye à fes ennemys , chargé de quatre differentes armées , de 
François , d'Allemans, d'Efpagnols & de Sauoyfiens & Piemontois: Suze & 
Pignerol , les deuxclefs d'Italie au pouuoir des François , Cazal à la veille d'e- 
ftre pris ; & ainfiles François , les Imperiaux & les Efpagnols deuenus Arbi- 
tres du repos d'Itali. Toutes ces confiderations, & le peu d'apparence 
qu'il voyoit à la Paix, l'horreur de tantde fang répandu , de tanr de Vil- 
les faccagées & de Familles ruynées, le comblerent de douleur. De forte 
qu'eftant allé à Sauillan, pour le faire mettre en deffence, il yromba malade & 
mourut trois jours apres, le vingt-fixiéme de luillet , iourde Vendredy mil 
fix cents trente , âgé de foixanre-huiét ans, fix mois ‘, moins quelques 
jours, dans le Logis du Comte Crauetta , & en vne Chambre où eftoient _ 
peintes les Armoiries des Prouinces de fes Eftats , auec plufeurs Deuifes'M 
qui s’accommodoient parfaitement à fon genie & à {es actions , comme fi. 
c'eut efké vne efpece de Prophetie ou d’Auant-coureur de {2 mort.Ces Deüi- 5 
{e eftoienr. | 

[ 
Optimos Confiliaries mortuos, non claffes , non legiones, perinde frmalmperi 
munimenta ; quâms numers Üiberorum, Regium eff audire malè,cum facias [ol 
Iniuria obliuione lc; fcenda ; Iuflum bclum qubus neceffarium; qui vule 
#mari languidà regner manu, Hafhis pugnà argentatis , atque omnid “inces ; 
Nouanon fant moliendasnifi prioribus benè férmatissmagna [ecuritas Principatus 
einer comum vel numquam magnum facere. 
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Etcommela mort des Grands Princes eft toufiours deuancée de quelques 
fignes ou prodiges, on 2 remarqué que peu de iours ayant celle de $, Avn 
grand May planté deuant le Chafteau de Turin futabbatu par lé foudre, & les 
Gardes de le porte du Chafteautués : vn Magafin de poudre à Montmeillan 
embrazé par Lu du Cicl,& le foudrerombé {ur le Chafteau de Nice.Quädle 
Duc arriua à Sauillan,fes Armes qu'vnde fes Valets de Chäbre auoit mifes fur 
vne table en tomberentcinq fois ; fans qu'il y eut apparence quecette chûre 
eut efté procurée ; & comme il entroit dans Sauillan ;vn Pan qui l'apper- 
çeut s'écria, Aa! mon Dieu ! ce Prince entre en æn lieu , d'otilue fortirasamats. 
- … Ainf mourut Charles-Emanuel, Prince dont les rares vertus l'ont fait aller 
|, du pair aucc les plus grands Heros des fiecles pafsés. Ilefloit fçauant auxbel- 
| les lettres , aux Mathematiques & en l'Hiftoire, dont il s'eftoit acquis vne 
| parfaite connoiffance parles Medhilles , Statuës & Infcriptions anciennes. Il 
| aymoit les doctes & les curieux, familiarifoit auec eux & en récompenfoit le 
| merite; n'alloitiamais à la guerre fans faire porter des Liures;ne voyoit point 
} lecitred’yn Liurefans le lire tout entier ,&au plus fort de fes affaires il s'ad- 
| donnoit à la le@ure: Ila laifsé quatre illuftres marques de cette nobleinclina- 
| tion, fçauoir la Bibliotheque dela Galerie du Chafteau de Turin, le Liure des 
| Parallelles , le Grand Heraut &l’Iconocofimie. Quant laBibliotheque , ou- 
| tre qu'elleeftcomposée de quantité demanufcripts Grecs, Latins, Arabes, & 
| Hecbreux & de Liures rares en toutes fortes de profeflions , entr'autres des pre- 
| ticufes Oeuures manufcriptes de Pirro Ligorio en vingt-fix voluines: S. A. 
| eut e foin d'y loger des Teftes de Marbre de tous les plus grands hommes de 
| l'Antiquité achéptées à grands fraiz ,où celles d'Annibal & dugrand Pompée 
| font remarquer parmy les plus curieufes, & d'y faire peindre les Portraits de 
| tousles Princes & Princefles de la R. M. de Sauoye. Les Parallelles eft vn Ou- 
| urage quece Prince auoit fait.où il auoit choifi parmy les Hebreux, les Gen. 
| cils &les Chreftiens , trois hommes & trois femmes ,dontles vies &eles actions 
| auoient vn parfait rapport. Le Grand Heraut eft vne compilation curieufe 
| des Armoiries de tous Les Roys, Princes , Seigneurs, Gentils-hommes, Hom- 
| mes Illuftres , Villes & Communautez du monde; depuis la plus haute anti- 
| quité, &l'Iconofcomie , compilée par fon ordre en plufieurs Langues, en 
| vers & en profe , eftoit vne Hiftoire gencrale du monde depuis Adäm par 
| Tableaux auec les Portraits & les vies des plus fameux Capitaines & hommes 
| celebres parles lettres ou par la piété : Trauail immenfe, qui feroit non pas 
| vnliure ,mais vne Bibliotheque s'il eut efté acheué. Les Manufcripts de ces 
| trois Ouurages font gardés foigneufement dans cette Bibliotheque. 
|. Aurefte ce Prince parloiteloquemment François, Efpagnol & Italien : Les 
| plus grands Perfonnages du fiecle luy ont dedié leurs Ouurages comme au 
| Protcéteur des Lettres. Ilauoit vne prodigieuse memoire , vn iugement mer- 
| ucilleux ; vn efprit fublime & les réparties promptes & ingenieufes , dont on 
| pourroit faire vn Liure particulier : le n'en remarqueray que quelques-vnes 
| pour faire iuger des autres. À fon entrée à Madrid au temps de fon mariage ; 
| leRoy Philippes I I. luy ayant donné la main droite , nonobftant la refiftan- 
| ce qu'en fitle Duc ,commeilseftoient tous deux # cheual, celuy que S. A. 
|imontoit trepignant des pieds & faifant grandbruit, Sa Majefté Catholique 
s'eneftonnantluy en demandalaraifon. A quoy Son Alrefe repartit debon- 
| ne grace, Que fon Cheual connoiffoit bien qu'il n'efloitpas en [a place. Et parlant van 
liour familierement auec ce mefme Roy ; qui luy auoit demandé, qu'eft-ce 
| qu'il crouuoit de plus beau en fa Cour : Le Duc repartit , @wentre toutes les mer- 
teilles de la Cour , il n'en efimoit point tant que la Galerie des Armes x le Parc de Sa 
| Majefi. Le Roy furpris de cetteréponce, n'eftimant pas qu'il y eut rien de 
rare 
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rareen ces deux lieux, qùi pür eftre com pâréaü se né Fe nt à 
à {a Bibliotheque , preffa $. A.de s'expliquer : A-quoy elle repliqua de fort son 
; , ner des Armes , celles du grand Roy François, les 
ne grace , Qw'ayant Vi dans le Cabine & NLERE SNS 
despoiulles de MuleaffesKoy de Thunes ; 6 du Landgraue de Hÿe 2 me r > nl 
deric Duc de Saxe ; le Cimeterre'de Montezsm4 Empereur de Mexique > &) l'habille- 
mensdoiefe d'Artabalippa : Et dans fon Parc des Elephants, € des: Kinocerots ; elle 
econnoiffoit Sa Maj effe pour le plus grand @/le plus glorieux Prince dela Terre, tant 
foi def illufires Trophé es de fes ennemys; que pour efre Roy des Mondes, ou ces 
7 x nai/[otent. 
Aa oyae . ce Prince ft en France l'an 1599. Henry IV. luy ayant 
auffi demandé qu'eft-ce qu'il admiroit le plus au Royaume deFrarce ;S. A, 
repartit , Que c'effoient la grande quantité de Gentils-hommes , la perfonne de fa 
Majesté. Érle Duc joüant auec elle, le Roy luy voyant quantité de doubles 
Henrys & de Piftolles, luy demanda quelles de ces deux efpeces d'or eftoient 
les plus pefantes , S. À. refpondit,, que c'efloient celles on elle mettroit fon grains 
voulant dire de quel cofté pancheroit ,ou de France ou d’Efpagne ce feroit le 
party le plus fort. Paflantla Rimiere de Seyne dans vn bateau aucc le Roy:il 
s'yjeta fi grande quantité de Noblefle, que le batteau faillit à fübmerger ;& 
le peril pafsc, le Roy ditau Duc, sil n'auoit point eü de peur: Qui luy repar- 
tic, Qu'il ne pouuoit pas auoir peur eflant fi proche du Roy» adiouftant , que f Sa 
Majefté fur morte ; elle ne manqueroit pas de Succeffeurs ( indiquant les Princes 
du Sang ) »y Lay de Tuteurs à fes Enfans ( entendant parler des Efpagnols.) 
| | Ce Prince eftoit encore tres-liberal : Il difoit , Que danner &) pardonner 
1 He effoient les curays Caraëteres don Souucrain &) qu'il croyoit d'eftre le plus mal 
DAME NPOR LU beureux Prince de la Terre , fi Dieu ne luyauoit pas donné dequoy faire l'on à 
[EN ADI ; l'autre. ù 
JAMIE DE D # Vniour Meynier fon Secretaire luy. ayant prefenté plufieurs expeditions à 
DPI figner ,où il y auoit des dons & des recompenfes à des perfonnes quil'a- 
A PPLAEN AE HN Ë uoient feruy ; Son Alreffe apres les auoir fignées ; eut la curiofité de luy de- 
| mander à quoy fe montoit tout ce qu'elleauoit donné; & Meynierluy ayant 
reparty qu'il ny auoit que pour quatre mille Ducatons : Ce Prince luy ofta 
Fe | des mains toutes ces expeditions & les ietta au feu: Difant, Qwil efloit fa(ché d'a 
l {ll | uoir tant figné pour on iour &* d'auoir fi peu donné. Il futroute {a vie curieux des : 
chofes rares , & corrigeoit fes Domeftiques en riant ; il auoit cette maxime 
|| {| qu'il pratiqua inuiolablement iufqu'à fon decés , de ne mécontenter ia: | 
| Il mais perfonne : De forte que tous ceux qui auoient à negotier auec luy sen | 
retournoient toufiours fatisfaits ou de promefles,on de prefents , ou de, 
l carefles. | 
4! 1] fut magnifique en tant de riches Palais , de fuperbes Eglifes & de fom 
ql | ptueux edifices: Il fit faire vn beau chemin à charrettes au milieu des afpres & | 
|| {ourcilleux rochers de Sorges pour allerà Nice , où les Mulets auoient peineà!| 
+1 | paffer; ce qui donna füujer à vn bon efprit de faire ces Vers àla loüange dece | 
| Prince, & en memoire d'vne chofe fi remarquable, | 


Quem tibi parturiunt Montes S: ilice que tricmphums | 


| } } | || 6 cAufis qui folus maior es ipfe tuis) 
[I RU {Il Te duce Nicenam via dun proclinis ad cvrbem 
pp n ; : : 
PU ! Que modo vix awibus peruia s prabetiter ; 
"EU Pofiera copnofcet , prafens mirabituratas, 


Imperio montes faccubuille LU, 
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Il eftoit petit de corps 3 mais grand de cœur , & qui par la Majefté, & 
(b par les graces de fon vifage releuoit les deffauts de fa taille, adroit à 
tous les. exercices de Guerre & de Paix. Sa Cour , qui atoufiours efté des 
plus fplendides de l'Europe , a auffitoufiours efté l'efchole de la vertu, & 
de la valeur : Il eftoit fingulier en plufieurs chofes, & auoit ce defordre 
en l'ordre de fon manger &. de fes affaires , que bien fouuent il tenoit 
Confeil , ou eftoit à table, pendant que les autres Princes dormoient ; la regle 
de fon manger.eftoit Pappetit, & fà table vne Academie , où les plus fça- 
uants hommes de fes Eflats ne l'entretenoient que dedifcoursfolides , & 
curieux, 
Les marques de fa pieté paroiflént en beaucoup de lieux : Il fonda le Col- 
lege des Lefuiftes de Chambery ;la fuperbe Eglife de Noftre Dame de Mont- 
1L deuis; pour laquelleil donna pour vn coup dix mil efcus d'or ; la fainéte Mai- 
|L fon de Thonon; l'Eglife de fainét Charles de Turin, & le Conuent des Augu- 
| ftins reformés ; l'Eglife &cle Conuent de Noftre Damedes Anges des Recol- 
(lets de Turin , les Caprcins de Veillane & de Riuoles, & grand nombre d'au- 
| tres decet Ordre en É Eftats , lequel il aymoit particulierement ; l'Eglife de 
| fainét Antoine au Fauxbourg du Pau de Turin , l'Hermitage de la Camaldule 
| fur la Montagne de Turin , leMonaftere des Filles de l'Annonciade de Turin, 
|. vne Chapelle de Marbre dediée à S. Charles dans l'Eglife du Corpus Domini de 
M Turin, vne autre Chapelle aufli de marbre appellée de Noftre Dame de con- 
l{olation dans l'Eglife de S. André des Feüillans de Turin ,vne fuperbe Cha- 
| pelle en la Montagne de Varal, fain@e Brigide ,& Noftre Damedu Collet 
| 
| 
| 


de Pignerol, Noftre Dame de Lormeà Cony, les Somafques de Foffan ,No- 

ftre Dame des Graces à Sauillan, Noftre Dame de Sofas à Carmagnole, 

Noftre Dame de Coftillioles à Af, Noftre Dame d'Oroppe à Bielle, No- 
| ftre Dame deGraces à Yurée, Noftre Dame de Montcrauel , Noftre Da- 
me dela Victoire à Vercel , Noftre Dame du Charmet en Maurienne, Noftre 
Dame du Cimiés à Nice, & la fuperbe Eelife des Capucins du Mont de Tu- 
rin :Outre cela il fit eriger l'Euefché de Foflan. Vn peu auant fon decés ilauoit 
refolu de faire vne Eglife Collegiale à Riuoles Lieu de f naiflance, & d'y 
fonder douze Chanoïines à quinze cents liures chacun de rente, tous Gen- 
tils-hommes & Theologiens , d'où il cfperoit de tirer les Prelats de fes 
Eftats. 

Ce prince auoit vne connoiffance exacte de ce qui fe faifoit chez foy, & pe- 
netroit iufques dansles cabinets des Princes voifins par les intrigues qu'il y 
cultiuoit. Il auoit l’art dé gagner les hommes ; car fon. abord eftoit fi accueil- 
Jant ,que pour peu d'éntretien qu'oneut auec luy , on en demeuroit charmé. 
Auffi on a remarqué que le Comte de Fuentes, & Dom Pedrode Tolede 
M Gouuerneurs de Milan.ayants épreuué la force de fon genie en quelques con- 

ferences, ne voulurent plus negotier auecluy que par Depurés: Il eut toutefa 

vie vn foin extraordinaire pour l'adminiftration de la luftice,8& pour le choix 
des Officiers ; où il ne confideroit que la doétrine & l'integrité , donnoit au- 
diance à toutes perfonnes ,fe payoit de raifon , eftoit aymé ou pluftot adoré 
de fes Sujets ; fes principales pensées n'eftoient qu'à la guerre, où ilacquit 
tant d'eftime , qu'il pafla fans contredit pour l'vn des plus grands Capitaines 
de fon fiecle. Auf ce fut en cette qualité que Jaques Roy d'Angleterre luy 
enuoya vné riche épée,comme à celuy d’entre tousles Princes Souuerains qui 
la fçauoit mieux employer.Henry IV.difoit qu’il ne fçauoit que deux hommes 
auMonde qui mcritaffentde porter letiltre deCapitaine.fçauoir Charles-Ema- 
nuel & Maurice de Naffau Prince d'Orenge : & le Cardinal de Richelieu a 
dit fouuent,qu'il ne connoiïfloit point d'efprit plus fort, plus vniuerfel , ny plus 
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agiffant que fon Alteffe ; il témoigna fa conftance dansles difgraces ,& @ 
moderation dans les viétoires. En tous les combats & ficges de Villes ; oùil 
seft rencontré , il n'agifloit pas feulement en Capitaine, mais en fimple 
foldar, payoitde (à verfonne dans Les occafions les plus perilleufes , & obli- 
geoit par fon éemile , par fes careffes & par de glorieufes recompenfes tous 
ceux qui combattoient pour luy, à méprifer la mort; ce qui luy acquit le titre 
ts. 

‘e ea de drefferl'Hiftoire de fa vie, & d'en faire des Commen- 
taires, comme ceux de Cefar, dont il eftoit tres-capable: mais à l'âge de foi- 
xance huiétansauquel il eft mort, il necroyoit pas de les deuoir commencer: 
Ilne nousena laiflé qu'une page écrite de fa main en cette forte : Guerre du 
Marquifat de Saluces , Premiere Guerre de Geneue, Guerre de Prouence » Siege de Ca- 
nours ; Siege de Briqueras , Combat des AMolettes , &e. Le Pape Vrbain VIII. luy 
a donné en diuerfes occurrences de glorieux cloges, car par vn Brefde l'an 
1623. Sa Sainteté dit : Que la grandeur des Vertus de ce Prince , (2 Les triomphes 
qu'il auoit remportés fur l'Herefie rendoient la puifance de la Maifon de Sanoye 
mon féulement glorieufe ; mais necefaire à la religion Catholique. Per vn autre 
Brefde l'an 1624. le Pape l'appelle Æonneur de l'Italie, > Prince né pour la deftra 
Gien del'Impieté s par celuy de 1627. Dompteur de l'Herefie, & par vn de l'an 
1628.Arbitre de laTranquilité d'Italie. 

Mais l'efclac de tant d'excellentes vertus fut obfcurcy par des deffauts 
qui eftoient naturels à ee Prince ; ik fut blafmé d'auoir eu trop d'amour 
& de complaifance pour les Dames, d'eftre trop foupçonneux , & def 


fiant , & d’auoir pris bien fouuent de fimples conjedures pour des veri-u 


tez ; ce qui le porta à de fafcheufes extremités contre des perfonnes de 
condition qu'il auoit parfaitement aymées , & dont la fidelité eftoit irre 
prochable ; il entra mefme en ombrage contre le Prince , & la Princeffe 
de Piemont , vn peu auant fon decés , s'imaginant que par l'intereft que 
Madame auoit d'eftre bien auec la France ; Elle portoit le Prince à fauorifer 
les armes du Roy contrecelle de S. A. À 

Ce grand courage qui le fit fignaler en tant de rencontres luy fournif 
foit des pensées fi vaftes , qu'il ne pouuoit borner fon ambition par les 
barrieres que la naturea miles à fes Eftats , & fe laiffoit emporter à des def 
feins dont les Cefars , & les Alexandres euffent efté fuls capables, ayant fi 
grande opinion de fa conduite, de fon efprit , & de fon bon-heur , qu'il ne 
croyoit point que iamais il fe pût prefenter d’obftacles à {es entreprifes, 
qu'il ne luy fut facile de furmonter. C'eft ce qui luy perfuada de fe faire 
Comte de Prouence , & d’afpirer au Royaume de France pendant la Li 
gue , de pretendre la Couronne Imperiale apres la mort de l'Empereur 
Matthias , d'entreprendre la conquefte duRoyaume de Chypre, & d’accep= 
ter la Principauté de Macedoine quiluy fut prefentée par les Peuples dece 


Pays quela tyrannie du Turc auoit ietté dans ledefefpoir. C'eft cette extra 
oïdinaire ambition qui mit fi fouuent les deux Roys en jaloufie, qui attiraml 
far ce Prince la hayne de fes voyfins , ouurit la porte d'Italic à tant de Nations 


eftrangeres , & qui y alluma vne fi funefte guerre que l'on n'a pü encore 
l'efteindre. 

Charles - Emanuel fut encore blafiné de n'auoir pas efté religieux 
obferuateur de fa parolle, & d’auoir rompu auec autant de facilité les trai- 
tés que les Souuerains faifoient auec luy ; qu'il auoit eu d'empreffement à les 


£onclurre , & d'auoir efté ayfe bien fouuent que la fituation defes Eftats {er | 


uit de pretexte à fon inquietude : C'eft ce que luy mefme fitconnoiftreà | 
Dom Gonzales de Cordoïüe Gouuerneur de Milan, auquel en l'abordant | 


va | 
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vniouril fit voir que la Cafaque qu'il portoit eftoit à deux enuers , pour luy 
faire côprendre, que file Roy Carholiquene luy faifoit pas les auantages qu'il 
en attendoit, il traitteroit auec le Roy tres-Chreftien ; mais ce deffaut fe peut 
| en quelque façon excufer , parce que ce Prince qui auoit fes Eftats fitués entre 
deux Puiflantes Couronnes comme la France & l'Efpagne, les pouuoit diff- 
cilement auoir toutes deux pour amyes,d'autät que pas vne ne levouloit pour 
neutre, & chacune defiroit de l’auoir pour Amy; entelle forte qu'y ayant 
rupture entre les deux Roys , le deftin de Charles-Emanuel le portoità en 
auoir ln de neceflité pour ennemy : Ainfïil eftoit forcé pour fa conferuation 
de fe ranger du cofté de celuy, de qui il pouuoit apparemment eftrele plus 
incommode, & ce qui eut pañlé pour legercté , ou pour infidelité en vn autre 
Prince, eftoit vn acte de grande prudence , & de fine Politique en la perfon- 
ne deceluy-là. 1] folemnifoit le iour defa naiffance, comme vnebonne fefte 
& aprés auoir fait {es deuotions à l'Eglife des Peres Feüillants de la Confola à 
Turin ; il leur donnoit tous les ans autant d'efcus d’or qu'il auoit pañlé d'an- 
nées : Ce fut en memoire de cela qu'ayant commencé {à foixante-neufuiéme 
année, l'an mil fix cents trente , il ftbattre des pieces d'argent, ou d'un cofté 
eftoit fon vifage & au reuers ces mots du Pfalmifte dans vn rond en forme de 
| Couronne, BENEDICES CORONZÆ ANNI & autour An.Sal. 

M.DC. XXX. ÆATAT. Go. 

Va peu auant fon decés fe promenanten la galerie du Chafteau de Turin 
| auec le Comte de Collalre il luy dit, qu'il efpetoit encore en l'âge ou il eftoit 
) d'aller faire la guerre aux Infidelles, parce qu'vn celebre Aftrologue Ialién ap- 
| pellé Ottonajo dreffant fon Horofcopeluy auoit predit qu'il mourroit en Pa- 
| lefline proche de Ierufalem;mais ce Prince ne véquir pas long-temps aprés,& 

toutesfois la prediétion fut accomplie,parce qu'il deceda en vn quartierde la 
| Ville de Sauillan nommé ia Paleftine proche d'ynBaftion appellé de Ierufa- 
| lem.L'on void encore parmy les papiers de S.A.R J'Horofcope que Nottrada- 
| mus auoit dreffé à ce Prince,qui marquoit qu'il mouroit Quand vn none vien- 
| droit desant on féptiéme. Ce qui luy auoit perfaadé que ce feroit à nonante-fix 
| ans ; mais ce fut à 69 .qui precede 70. & ce qui l'auoit plus obligé de donner 
| créance à cette prediction, c'eft qu'vniour deuilant dans fon cabinet auec le 
| Comte de Cartignan de l'incertitude de l’'Aftrologie iudiciaire, le Ducluy 
| dit que Noftradamus qui auoir fait fon Horofcope l’affeuroit qu’en cette mé- 
| me année S. A. {eroic bleflée dangereufement à la jambe, dontle Comte de 
| Cartignan fe moquant,le Duc tira cét Horofcope d’vne caflerte pour le luy 
| faire voir & ayant remué fans y penfer la table fur laquelle ils s'appuyoient 

| tous deux,elletomba & bleffa S.A.à vne iambe,dontelle demeura long-temps 

| incommodée;en quoy la prediétion de ce fameux Aftrologue fe treuua ve- 

| ritable. Enfin ce fur vn Prince qui eut plus de courage que de bon-heur ; par- 

à ce qu'apres tantde grandes entreprifes & tant de glorieufes aétions , & apres 
Lauoir fait la gucrrecontre les deux premiers Roys de l'Europe ,auectant de 
ireputation , il eut le déplaifir de voir fur la fin de fes ours {es affairesen defor. . 
| dre &fes Eftats enuahis, 8 par cette confideration l'on peut dire qu'il eutefté 

| plusheureux, s'il n'eut pas tant vefcu , ou s'il eur voulu donner quelque mode- 

| racion à fon ambition & à fon courage. 

Ce Prince eut plufeurs Deuifes dont il {e feruoit felon Îles occurrences ; 
celle qu'il prit au commancement de fon Regne fut dirige greffes meos : Et 
| parce que le Duc Emanuel-Philibert auoit pris pour Deuife vn Trophée auec 
| ces paroles Conduntur non retunduntur pour fignifier qu’il feroit toûjours preft 
| à faire la guerre quand on l'attaqueroit. Ce Prince gardant le mefme corps 
| de la Deuife mit reccondunturnecretunduntur. Au voyage qu'il fiten Aragon 
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jour fon mariage , il prit vn Aiglon fottant de la coque d'yn œuf; auec ces 
Mots NEC DEGÈNERO. Quand il fe faifit du Marquifat de Saluces 
pendant la Ligue, il fr battre des Ducatons où au reuers 1l y auoit vn Cenrau- 
re foulant aux pieds vne Couronne auéccemot OPPO R TX NE, pour 
figniñer qu'ilauoit bien prisfon temps.Dans fes monnoyes ordinaires il auoit 
celle-cy DE VENTRE MATRIS DEVS PROTECTOR 
MEVS. Aprés la bataille de Colonges donnée contre les Suyfles le iour de 
fainŒ Maurice, il pritcelle-cy PR ÆLIA DOMINI PRÆMIA. 
Quelque fois vne Croix fimple auec ces mots du Pfalmifte IN VIRT V- 
TE TVA. Deuxrameauxl'vn de palme, & l'autre d’oline auec ces parol- 
lsPRÆMIO ET POEN A, pour marquer l'inclination qu'il auoit 
de recompenfer les bonnes actions & de punir les mauuaifes.Dautrefois pour 
exprimer ce grand courage, qui refiftoit à routes fes difgraces , il prenoir le 
Mont Ærnaau milieu de la Mer.qui iette des flammes, bien qu'il pleuue tou- 
jours deflus , auec ces mots NATVRA MAIORA FACIT. Quand 
il marchanda de fe declarer pour France ou pour Efpagne ,vn Vaifleau arre- 
fté en plaine Mer parla Remore, auecce mot P AR VA LICET. L'an 
1628. il fit faire des Ducatons qui eurent au reuers la figure d’Hercule 
auec faMaflue & cetteinfcription HERCVLI CONSERVATORL 
Bien fouuent il portoit vn compas auec vn cercle & ces paroles, DV M 
PREMOR AMPLIOR. L'an 1630. fe voyant contrainct par la 
loy de fes affaires de s'attacher à l'Efpagne il fit battre de la monnoÿe d'ar- 
gent , où au reuers il y auoit vn bras nud tenant vne épée nu auec ces paroles 
OMNIA DAT QVI IVSTA NEGAT, fe perfuadant quela 
France qui auoit refusé de luy accorder les chofes qu'il demandoit, feroit 
obligée par l'eucnement de la guerre de luy en donner d'auantage. Il auoit 
auffi vn Sceptre , vne Epée, & vne Lance entrelacées & pafles dans vne Cou- 
ronne auecces mots ILLÆSA SVPERSVNT, voulant par là figni- 
fier que nonobftant toutes les trauerfes qu'il auoit euës , ileftoit toujours en 
gftat de fe defendre, fi l'on le vouloit attaquer. Il pritauffi pour Deuife le 
Roy des Abeilles qui eff fans aiguillon auec ces paroles Italiennes Giouar à 
molti » @7 4 niffiun far danne. On void des Medaillons d'argent & de cuiure de 
ce Prince,ou d'vn cofté font les effgies de luy & de la Duchefle Catherine fon 
Elfpoufe ; auec ces mots autour C AR OLVS EMANVEL D. G. 
DVX SAB. P.P. CATARINA INFANS HISP. DVCISS. SAB. 
& au reuers deux miroirs opposés , & au milieu l'efcu de Sauoye party des 
armes d'Efpagne entrelacé de deux @ & furmonté d'vnecouronneauce ces 
paroles FERTQVE REÉFERT QVE. Ils'eft feruy bien fouuent de 
£ette Deuise Auxiliums meum à Domino, & au. commencement des troubles 
d'Talie l'an 1613. Il fit mettre vn S. Charlesen fes monnoyes auec ces paroles 
Difcerne caufam meam. Et pour faire connoiftre qu'il n'eftoit pas moins conf: 
gerable en paix qu'en guerre ,il fit faire des medailles d'or,auec vntrophée,& 
yn caducée entrelacés & ce mot HIS. Quandil fr la guerre au Prince de 
Mefferan qui fuyoit deuant fes armes , il fe feruit de cette Deuife FVGE 
de Le ÊE FVGI ss : Fe alors que Louys XII. força les barricades de 
Ze Foie à vouloit ralentir la furie des armes Fran: 
È sn non € euife SENSIM PRVDENT {A SJ-SYEAMIR 
, ) A torrent impetueux ; dont on deftournoit. les eaux par 


diuers Ouurac É og € les 
L ages , afin d em éch fe je où 

FR 2") P er les eaux de au 

uager les lieux ; OÙ ] È 


Plufieurs grands Perfonn 
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gyrique en Italien l'an 1609. l'Abbé Valerian de Caftillon Gentil-homme & 
Patrice Milanois, a écrit en langue Italienne & d'vn beau ftile, l'Hiftoire de fà 
vie, laquelle n'eft pas encore imprimée : Il drefla auffi en fa faueur vn Traité 
de Politique intitulé Szarita Regnante, qui contient l'idée d'vn grand Prince & 
les maximes auec lefquelles il doit regner , dont Charles-Emanuel a feruy de 
modelle : A la fin dece Traité eft vn Panegyrique de ce Prince : Dom Pierre 
Paul Orengiano luy en fitaufh vn fort excellent, impriméà Turin; le feu P, 
Monod en auoit fait vn Latin , dont le manufcript eft dans l’Archiue de {on 
AR.à Turin:On di auffi que le R.P.Pafcal Codreto de l'Ordre de S.François 
a écrit fe vie; mais elle n'eft pas imprimée , ielaiffe ce qu'en ont dit le Guä- 
riny , le Taflo, Caflony , Chiabrera: excellents. Poëtes Jraliens ; Pierre Mat- 
thieu & autres Hiftoriens. 

Ce grand Prince ayant eü la pensée de fe marier , il fe prefenta plufeurs 
partys ; le premier fut , Chreftienne de Lorraine Fille de Charles Duc de Lor- 
raine & de Claude de France (laquelle époufa depuis Ferdinand de Medi- 
cis Grand Duc de Tofcane ) le Roy. Henry III. & la Reyne Cathérine de 
Médicis fouhaitoient la chofe auec paflion, & Charles-Emanuel apparèm- 
| ment en deuoit attendre de grands auantages; mais la difficulté que fit le Roy 

de luy promettre de l'ayder à recoüurèr Geneue , le degoüta decette recher- 
che. Le Marèchal d’Anville luy propofa le Mariage de Catherine de Bour- 
bon, Princefle de Nauarré,Sœurvnique d’'Henry IV.pour lors Roy de Nauar- 
re; Bellegarde Gentilhomme Sauoyfien & Saluaing Gentil-homme de Dau- 
finé en firent la negotiation l'anmille cinq cens huiétante-trois : Le Roy de 

| Nauarretémoigna pär vnedepêche;dont VienneBaron de Cleruant fut char- 
| gé , qu'il agreoit la recherche , & ne s'ÿréncontra autre obftacle que celuy de 
| la Religion, qui ne püt eftre furmonté par aucun expedient que l'on fçeut 
propofer à fon Altefle; parce qu'elle mit pour premierecondition du Maria- 
ge que la Princeffe changeroït de Religion. Françoïs de Medicis Grand Duc 
} de Tofcane luy fr auf offrir Marie de Medicis fa Fille (qu'Henty IV. époufa 
} depuis ) auec vne dot de fomme immenfe; Ferrand Vitelly Baron Romainen 
À fit les premieres ouuertures, & le Cardinal Borromée en auoicarteftéles Ar- 
| ticles ; mais les Propofitions qui furent faites àce Prince, de Catherine-Mi- 
| chelle d'Auftriche Infante d'Efpagne ; feconde Fille de PhilippesIL.Roy d’E- 
| fpagne, & d'Elizabethde France, arrefterent fes affe@ions. La:conclufion s'en 
|. fit au Château de Chambery le 23. d’Aouft 15 84. auec Sfondrat Baron Ro- 
| main Comte de la Riuiere, Ambaffadeur & Procureurfpecial de S.M. Catho- 
F lique ,en prefence de Louys Millet Baronde Fauerges , Grand Chancelierde 
Sauoye, de Laurent de Gorreuod Comte de Pont-de-Vaux, Gouuerneür de 
Brefle & de Bugey , de Profper de Geneue Seigneur de Lullins, de François 
Martinengue Comte de Malpaga grand Efcuyer de S.A.& d'Enée-Pie de Sa- 
uoye Seigneur de Saffolo ,tous Cheualiers de l'Ordréde l’Annonciade. Cette 

= Princefle eut en do cinq cents mille Ducats ,auec la referue de pouuoir fuc- 
| ceder enfonrang à la Couronne d'Efpagne. S.A. luy accorda d'augment cent 
foixante mille Ducats ; le Mariage s'accomplit en Arragon, où ce Prince alla 
en perfonne l’onziéme de Mars de l’annéefuiuante, ainf quenous auons dit. 
Les magnificences qui y furent faites ont efté décrites parvn Autheur du 
temps , qui en à faic vne Relation particuliere. Philippes Marie Rofredo lu- 
tifconfulte de Querafque & Profefleur en l'Vniuerfite de Turin, fit vn beau 
Difcours Latin farce Mariage en forme de Panegyrique , René de Lucinge 

Seigneur des Alymes , en fit aufli vnexcellenten vers Latins clégiaqués. 
=  Cettegrande Princeffe mourut À Turin âgée de trente ans; le fixième de 
#INouembrede l'an 1 597. aptes auoir laiflé vne heureufe pofterité. Plufieurs 
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Grands Perfonnages firent des Oraifons & des 
mort, entre autres Guillaume d'Oncieux Seigneur de Douures , 
Prefident au Senat dé Chambery , qui le prononça au Senar. François Cac- 
cia Confeiller d'Eftat defon Alreffe en fit vn en Italien, par lequel il a loüé Ca. 
therine : D'anoir effé conflante aux aduerfités, moderée en. fes defrs ; affable dans 
fa grandeur &) humble en fa prosperié. Elle fut inhumée en l'Eglife Cathe- 
drale de Turin. D'autres celebres Autheurs luy ont donné de grands Elo- 
sd ges & difent : Qwelle auoit “Un iugement admirable , & con efprit fabuil; mn 
Carol Pie qrand courage @ vne merucilleufe adrelfe à goHWErRer Un Estar; ne grande 
244 es charité enuers Les pauures © L'inclination entiere à faire rendre la luftice 4 tout le mon- 
deCoïle de : Ce qui luy a donné place parmy les Femmes illuftres. 
ENFANS DE CHARLES EMANVEL DVC DE 
Sauoye & de Catherine Michelle Infante d'Auftriche. 


L. Philippes-Emanuel de Sauoye Prince de Piemont, néletroifiéme d’A- 
vtil iour de Samedy mil cinq cens huidante-fix. Il fut baptisé auec beau- 
coup de folemnité, ileüt pour Parrains le Pape ; le Prince d'Efpagne, la 


Difcours funebres fur cette — 
& de Cogna 15. 


Seigneurie de Venife & le Grand Maiftre de Malte : Et pour Marraines M 


Catherine de Medicis Reyne de France, & lInfante Ifabelle-Claire-Euge- 
nie. Le Prince d'Efpagne & les Marraines par le choix de fon Alteffe: Le 
Pape , la Republique de Venife ,& le Grand Maiftre de Malte , fuiuant 
l'ancienne couftume de leur faire tenir furles Fonds tous les Princes aînés 
de Sauoye,qui portent le titre de Princes de Piemont : Sa Sainteté y enuoÿya 
le Cardinal Sfondrat, qui fut depuis Gregoire XIV. pour tenir l'Enfant à fon 
nom: Le Prince André Doria y fut: pour le Prince d’Efpagne, Auguftin 
Nany Gentil-homme Venitien pour la Seigneurie de Venile , & l’Euêque 
de Malte pour le Grand Maiftre de Malte. Françoife de la Baume Dame 
de Carnaualet & Marquife de faint Martin, y reprefenta la Reyne Cathe- 
rine de Medicis & Dona Matilde de Sauoye Finfante d'Efpagne. La Cere- 
monie fe fit en l'Eglife Cathedrale de Turin le douziéme de May mil cinq 
cens huiétante-fept , par lules Ottinello Euêque de Caftro, Nonce de Sa 
Sainteté: On ietta ce jour-là des pieces d'argent , où d'vn cofté eftoir le vi- 
fage de ce ieune Prince & autour, PÆIL. EM. PRIN. PED. Etau 
reuers deux Ancres mis en fautoir , liés par deffus d'vn l'acs d'amour, fur- 
monté d'vne Couronne auec cette Deuife, PB LICA SECVRITAS, 


en d'autres il y auoit,P A IL. EMAN. CAROL. EMAN. ET CAN 


THARINAE HISP. FILIVS ®. P ED. & au reuers les deux An- 


cres auéc ces mots, PWBLICAE SECV RITATI. Son Altefle auant 


que de l’enuoyer en Efpagne, luy fc prêter ferment de fidelité par tous les = 


Ordres de fes Eftats; il y mourut l'an mil fix cens cinq, & le neufiéme de 
Fevrier; le Duc, pour en conferuer la memoire, fit battre des pieces d'Argent, 
ou d’vn cofté eftoit le vifage de ce Prince auec ces mots autour, P A. E M.C. 


E. ET CAT. INF. HISP. F. P.P. &au reuers vn Autel, fur lequelily, 
a le Saint Sacrement & fix Cierges allumés, & l'Efcuflon des Armes dem 
Sauoye au bas de l'Autel auec ces mots DJE $ ACR. INST. 1586. | 
SV B TE ORTVS PRO TE OCCASVS, voulant, 
>que comme il eftoit né le Ieudy-Saint , iour de l'Inftitution du tres-au- | 
gufle Sacrement de l'Autel; il vouloit qu'il mourut pour en deffendre l'hon- | 


& autour, 


dire 


neur. Le Roy d'Efpagne enuoya à fon Alcefe 


caf le Comte de Pardes, pour 
saffliger de la mort de ce Prince, 


IV. Vitor 
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II. Viétor-Amé de Sauoye Prince de Piemont, puis Duc de Sauoye & Roy 
|| de Chypre, dont l'eloge fera au Chapitre fuyuant. 
IL III Emanuel-Philibert de Sauoye Cheualier de l'Ordre de fain@ Ican de Ieru- 
|| falem, Grand Prieur de Caltille & de Leon(Benefice qu'il remit quelque temps 
|. au Prince Cardinal fon Frere) Prince d'Oneille , Generaliffime de la Mer, Vi- 
| ceroy de Sicile. Il prit naiffance le dix-feptiéme d’Avril r 538. & n'auoit que 
|_ dixans quand le Roy d’Efpagnefon Oncle luy donna le Grand Prieurè de 
| Caftille & de Leon, qui vaut 100000.efcus de rente, Le Duc Charles-Emanuel 
|° fon Pere l'enuoya en Efpagne à l’âge de 15. ans , l’an 1603. auec le Prince de 
| Piemont, &le Prince Victor-Amé fes Freres, où ils furent éleués à la Royale 
| auprez du Roy d'Efpagne: Il reuint d'Efpagne l'an 1606. & y retourna l'an 
16 10.que S.M.Catholique luy donna lacharge de Grand Admiral d'Efpagne, 
autrement Generaliflime de la Mer, quieft vn commandement ab{olu fur 
toutes les Mers dependantes de la Couronne d'Efpagne,que perfonne n'auoit 
. exercé depuis André Doria , & Dom Jean d’Auftriche; il commanda en cette 
|. qualité les Galeres d'Efpagne & les mena en Sicile l'an 1614. pours'oppofer à 
|} vne Armée quele Turc preparoit pour y faire defcente. L'an 1618. il eut or- 
1 dre du Roy d'Efpagne pour negotier auec Ferdinand de Gonzague Duc de 
| Mantoüe,quelque accommodement des Pretenfions du Duc fon Pere für le 
| Montferrat , dont il y eut des Articles accordés, moyennant le Mariage de ce 
| Prince auec Marie de Gonzague Fille de François Duc de Mantoüe & de l'In- 
| fante Marguerite de Sauoye ; mais cette negotiation fut interrompue par la 
| mort de ce Prince. 

Le Duc fon Pere par Patentes dattées à Turin le dix-feptiéme de Decem- 
| bre mille fixcents vingt ,luy donnaen appannage les Seisneuries d'Oncille, 
| de Marro & de Prela , auec leurs valées que fon Altefle erigéa en Titre de 
| Principauté , & y ajoufta les Droits qu'elle auoit fur les Marquifats de Final 
|” & de Zuccarel : 1] mourut à Palerme l'an mille fix cents vingt-quatre: fes ob- 
| feques fe firent à Naples auec beaucoup de fomptuofité. Son Oraifon Fune- 
| bre fut recitée par le Pere Oëtaue Afinary Preftre régulier de $. Paul , en l'Aca- 
| demie des Infuriaty , depuis Euefque d'Yvrée. 


IV. Maurice Cardinal de Sauoye , dont l'Eloge fera au Liuré 1 1 1. de cette 
| Hiftoire. 


IV. Thomas-François de Sauoye Prince de Carignan ; qui a fait Branche, 
| laquelle fera defcriteau Liure r 1 1. de cette Hiftoire aprez l'Eloge de Maurice 
| Prince de Sauoye fon Frere aifné. 


VI Marguerite de Sauoye née le vingt-huidtiéme d'Avril mille cinq cents p/feuinin 
| huictante-neuf; elle fut recherchéeen Mariage par l'Empereur Rodolphe, & Gorzaga 


| mariée depuis à François de Gonzague Prince de Mantoüe,Fils aifné de Vin- 
| cent Duc de Mantoüe & de Montferrat , & de Leonor de Medicis. Ce Ma- 
| riage auoit de-jàefté proietté au mois d'Aouft de l'an mille fx cents quatre, 
| auec vn efchange de quelques terres du Montferrat , de la Ville d'Albe 
| & du Canauays , & pour cét effet furent deputés de la part de fon Alreffe 
Louys Morozzo Comte de Brigue Prefident du Senat de Turin , Manfroy 
Gorean Confeiller d'Eftat & Pierre Leonard Roncas Baron de Chaftelar- 
| gentauffi Confeiller d'Eftar; & pour le Duc de Mantoüe lules Petrofan Pro- 
tonotaire Apoltolique , Primicier de l'Eglife Collegiale de fain&t André 
de Mantoüe , Preuoit de fain& Benoïft de Padeliron Comte de fain& 
Second, 
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Second , premier Confsiller 
du Montferrat & Hercules- 
differée iufqu'au 20. de Fevrier 160 8. qu 
Charles de Gonzague etp 
fpecial du Prince François ; le D 
Gonzague deux ccnts mille efcus. 


Mantoïe 
d'argent à 
yne Croix 
attée de 
gueules 
caronnée 
de 4. Ai= 
glertes de 
fable mE- 
brées de 
gueules & 
chargées 
en cœur 
d'vn efcu- 
gon de 
gueulesau 
Lyon d'or 
efcartelé 
d'orà 3. 
fafces de 
fable, 


d'Eftat, Guy Auellan Comte de Terfo Prefident _ 
Achille Patrice Mantoüan, L'execution en fut 1 
ele Duc de Nemours,aflifté de Dom 
i à i Procureur 
fa cette Princefle à Turin, comme | 
LT uc Charles-Emanuel luy conftitua en dot 


Cette Princeffe aprez la mort du Duc François {on Mary; fe retira en Pie- 
mont auprés de Charles-Emanuel fon Pere,où elle demeura iufqu'à l'an 1631. 
welle fit deffein d'aller à Mantouë pour y voir la Princefle Marie fa Fille ; 
d'où elle fe rendit à Gennes ; & en partit le vingt-quatriéme de Septembre 
pour pañfer en Efpagne. Arriuant à Barcellonne , elle y fut rereuË far ve 
grand Pont qu'on auoit fait fur la Mer auec des Arcs de triomphes ; le 
Comte de fainéte Colombe l'y attendoit, qui auoit ordre de fa Majefté Ca- 
tholique dela feruir de Maiftre d'Hoftel. Eftant proche de Madrid ,le Com- 
te-Duc luy fut au rencontre à demy lieuë , mit pied à terre dés qu'il vitla 
littiere de la Princeffe, puis remonté à cheual, la fuyuit : Le Roy d'Efpagne la 
reçeut auec des ciuilités , & des careffes extraordinaires , & la mena à la Rey- 
ne. Peu detemps apres elle fut enuoyée en Portugal pourycommanderen 
qualité de Vice-Reyne selle acquit beaucoup d’eftime au Gouuernement de 
ce Royaume, qui fouffrit pourtant fous elle vne eftrange reuolution , imputa= 
ble pluftot à la grande obftination du Comte-Duc, qui nepligea tous les aduis 
qu'elle luy donna, & àla hayne que les Portugais ont eu toûjours contre la 
Couronne d'Efpagne, qu'au manquement de {oins.Elle mourut le 2 6 de luin 
1655. à Mirande en Efpagne & furinhumée à Burgos au Monaftere de Las= 
Vuelgas dans le Maufolée des Roys d'Efpagne. 


VII. Iabelle de Sanoye n'acquit l'onziéme de Mars mille cinq cents no» : 
nante-vn , & fut accordée en Mariage le vingt-deuxiéme de Fevrier mille” 
fix cents huiét à Rauenne, à Alfonfe d’Eft Prince de Modene Fils aifh@i 
de Cefar d'Eft Duc de Modene & de Reggio, & de Virginie de Médicis, par 
la negotiation de Pierre Cardinal Aldobrandin Archeuefque de Rauenne,, 
Procureur fpecial de fon Alteffe & du Comte Alfonfe Saflo Gentil-homme 
Modenois Ambaffadeur du Prince Alfonfe, Cette Princefle eut deux cents 

milleefcus en dot ;fon Mariage fe folemnifa à Turin ; elle mourut à Modent ! 
au mois d’Aouft mille fix cents vingt-fix, & fut inhumécen l'Eglife des Peres| 
Teatins en habit de Capucine dans vne Chapelle qu'elle auoit fait baftir à | 
il honneur du bien-heureux Amé de Sauoye.Le Duc fon Mary porta cette mort | 
fi Impatiemment, qu'il pritl'habit de Capucin, & eft mort en cette Rcligion| 
dans vne haute eftime de pieté. Quant à cette Princefle , elle fur vn miroir| 


de! 
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de vertu & de fainteté. Le P. Louys Albrici excellent Predicateur de {on 
temps fit fon Oraifon funebre. * L'Abbé Louys Scapinelli Gentilhomme Mo- 
denois luy 2 dreffé vn bel eloge en Latin,& le R. P. Pafcal Codreto Religieux 
Obferuantin a fait l'abbregé de fa vie en Italien :Sa pofterité eft deduite au li- HUE 


ure V.de certe Hiftoire, Dee 


au 1.84. 
del’Em- 
pire, qui 
eft d’or à 
vn Aigle 
de fable 
éployé 
membré, 
cequé & 
bouronné 
de gueules 
au 2. & 3. 
de France 


grelée & 
côponée 


gucules, 


VIIT. Marie de Sauoye née le 8. de Fevrier 1 594. Religieufe du Tiers Or- 8e 

dre de. François. Elle en prit l'Habit , & en fit les Vœux le iourde la fefte de ee 
S. François à Turin en la chapelledus. Suaire. Son feiour a eité long-temps Ai 
à Bologne : depuis elle alla à Rome,oùelle mourutfaintementl'an 16 5 6.8 fit aigle cou- 
de grands legats & œuures pies : Le Pape Alexandre VII. fut nommé Exe- "996 d'at- 


pcnt, 
cuteur de fonteftament,par lequel clle ordonna que fon Corps feroit porté en 


| l'Eglife des. François d’Aflize. 

IX. Françoife-Caterine de Sauoye née le 6. d'O&tobre 1 525. aufli Religieu- 
| { du Tiers Ordre de S. François;elle mourut à Bicille le 20. de Nouembre 
| 164. & fut enterrée en l'Eglife de Noftre Dame d'Orope. Le P. Pafcal Co- 
| dretto a fait vn Difcours de fa vie & de fa rmorten Italien , intitulé Spregsia 
| del Mondo , où il louë cette Princefle d'vne deuotion extraordinaire. 


| 'X. Ieane de Sauoye , laquelle vint au monde le 6. de Nouembre 1597. & 
| mourut le mefme iour auec la Ducheffe fà Merc. 


t(ENFANS NATVRELS DE CHARLES-EMANVEL 
Duc de Sauoyc. 


TL Dom Emanuel de Sauoye Grand Croix des Saincts Maurice & Lazare, 
MCommandeur de S. Benigne de Cony, Capitaine des Cuyrafliers des Gardes 
| de S. A.R. Marquis d'Andorne & Gouuerneur de Bielle, Sa Mere cftoit 
| Louyfe de Duyn-Marefchal de la Maifon des Comtesde la Val-d’Ifere en Ta- 
| rentaife s il mourut à Andorne. 


III. Dom Felix de Sauoye Lieutenant General du Comté de Nice, puis Gou- 
| uerneurde Sauoye , Conféiller d'Eftat deS. A. R. Grand Croix de Malte ,Sei- 
| gneur de Farillan, deSeffanta, Sommermue de Bofco & de Sarraual. Ileftoit 
LFils de Gentine-ou Argentine Prouana Fille de François Prouana Comte de 
|Collcono Grand Chancelier de Sauoye; mourut à Turin l'an 1644. &fut in 
| humé enla Sepulture des Princes dans l'Eglife Cathedrale. 
LIL Dom Maurice de Sauoye Marquis de Riue, Capitaine des Gardes des 
! Archers deS. A.R, Meftre de Camp d'vn Regiment de Cauallerie , & Mare£ 
SSSS£ chal 


EU | 
QU {il | Eft-Lans. 
LR bi! }| Ecartellé 
| \n1 | IL LA A (0) au 1. & 4. 
ti! ATEN d'or à vn 
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JR France à 
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AL TN | & fur le 
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re(chal de Camp general du Roy & de S.A.R. en Piemont. Il mourut au com- 


i if dela Caualle- 
Ô tar de Milan, faifant la charge de Genera Cauall 
RL La ft inhumé dans l'Eglife de N.D.des Anges à Turin, 


i auoye Marquis de Riue , deftiné à la grand Croix de 
M a ea Es Éd de Énallecie ; Marefchal general de Camp 
A STE Roy, &deS.A:R. puis Lieutenant general de la Cauallerieen 
on Prince de grandeefperance, & qui donne tous Rs de nou- 
uelles & glorieufes preuues de fon courage, & de la paññon qu'i : pourles in- 
terefts de la Couronne de Sauoye , comme la fuite de cette Hiftoire le fera 


voir. 


V. Dom Antoinede Sauoye , Abbé deS. Michel de l'Eftoile ; d'Aulps , & 
tenons Chef de l'Ordre de S. Benoiïft dependant immediatement du 
S. Siege ; Doyen de Sauoye ; Gouuerneur & Lieutenant general de S. AR. 
dans le Comté de Nice, dont les eminentes vertus luy doiuent faire attendre 


la Pourpre. 


VI. Margucritede Sauoye Epoufe de François-Philippes d’Eft Marquis de 
Lans & de S. Martin, decedée à Turin le $.de Septembre 1659. 


Ces quatre derniers Enfans ont eu pour Mere Marguerite de Roffillon du 
Chaftellard , Marquife de Riue, Fille de Gabriel de Roffillon Seigneur du 
Chaftellard en Sauoye , & de Laure de Saluces de Mulaffan. 


Il ya encore Dom Carlo-Vmbert Marquis de Mulaffan, Gouuerneur du. 


Montdeuis , qui a épousé Claude Ferrero de Mefferan Fille de François-Phi- 
libert Ferrero de Fiefque , Prince de Mefcran, & de Françoile de Grillet. Dom 
Syluio , qui fouftint fi courageufement le fiege d'Yvrée contre les Armes de 
France & de Sauoye l'an 1641. mort à Turin x 645.inhumé en l'Eglife de No- 


ftre Dame d'OroppeàBielle. Dom Louys & Dom wittichind deftinés à l'Eftat Ml 


Ecclefiaftique, quin'ont pas efté auoïüés. 


VICTOR 
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Sauoye 
moderne, 
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contré- 
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au 2.bu- 
rellé d’ar- 
gent &e 
d'azur de 
10.picces 
au Lyon 
degueules 
couronné 
& armé 
d'or lam- 
pafsé d’a- 
zur à la 
queüe 
fourchée 
& paflée 
€n fautoir 
brochant 
fur leroue 
qui cft de 
Chypre; 
au 3. d’ot 
au Lyon 
de gueu- 
les armé 
d'azur qui 
eft d’Ar- 
menie , an 
4.d’argeng 
au Lyon 
de gueu- 
les äla 
queuë ré 
trouffée 
qui eft de. 
Luxem- 
bourg ; au 
=  2-grand 
quartier de Pourpre au chetagay effrayé & contourné d'argent, qui eft deVeftphalic, party de Saxe,quieft fafsé d'or 
& de fable de huiét pieces au Crancelin où Couronne de Synople petie en bande brochant fur Jetour , entré 
en forme detriangled’argent à trois bouterolles de gueules 2. &r. qui eftd’Angrie ; au 3. grand quartier d'argent au 
Lyonde fable, l'Efcu feméde Billettes de mefme qui eft de Chablais , party de fable au Lyon d argent armé & lam- 
pallé de gueules qui eft d’Aoufte ; au4, grand quartier cinq poinéts d orequipollés à 4. d'azur, qui ef de Geneue 
party d'argent au chef de gueules ; quieft de Montferrat , & fur Le tout de gueules à la Croix pleine d argent qui ei 
de Sauoye. 


France, d'azur à trois Fleurs de Lys d’or. 


XXI 


VICTOR-A4ME DVC DE SAVOTE, 
de Chablais , d'Aoufie, de Geneuois ,€5 de Montferçat ; Prince de 
, SSSSI 2 Piemont 
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+ pi , d'Achaye , de la Morée © d'Oneille ; Marquis dé 
PA de Me & d'Italie; Comte d'A , de Cencue, de Nice, 
de Tendes eÿ de Romont ; Baron de Vaud; Seigneur de Vercel, 
de Fribourg , de Marre, de Prella, de Noucllo , du Marquif[at de 
Ceue € du Comté de Coconas ; Prince ES Vicaire Perpetuel du S. 


Empire, Roy de Chypre, 
CHAPITRE XXXVIL 


HA I ce fut vn avantage fignalé à Viétor-Amé d'eftre Fils dvn grand 
£ Prince & d'vn excellent Capitaine , il ne fut pas moindre à Char- 

OS les-Emanuel fon Pere de laiffer en mourant vn Fils doïüé de tant de 
rares qualités , qui pñt fouftenir la gloire & la grandeur de fa Maifon 36e 
reparer les brefches que les derniers mouuements d'Italie & la dinifion des 
deux Roys auoient faites à fes Eftats : Auffi la mort de Charles-Emanuel 
( quoy qu'arriuée dans vne conionéure tres-fafcheule ) n'apporta point 
d’alteration aux affaires de cette Couronne; Parce que Viétor-Amé qui luy 
fucceda , en auoit vne parfaite connoiffance, ayant eù part aux intrigues du 
Cabinet & à tousles Confeils & deliberations les plus importantes; fait la 
guerre dans l'efcole du Pere, & ménagé auec prudence les negotiarions les 
plus difficiles ; ce qui luy acquit vne fi grande experience,que perfonne ne dou- 
toit que fi ce Prince nefurpafloitcette haute eftime que fon Pere s'eftoit ac- 
quife, du moins il l'égaleroit ; & qu'il pourroit par vne plus heureufe politi- 
que, ou parles lumieres de fon veritableintereft, recouurer ce qui s'eftoit 
perdu, affermir ce qui eftoit chancellant, jouir de ce dont fes Predecefleurs 
wauoient eü que de fimples efperances ,& mettrefes Eftats à couuert pour. 
l'auenir , des orages & des tempeftes que leur fituation fembloit rendre ine- 
uitables. 

Victor-Amé nâquit à Turin le 8. de May iour de S.Viétor 1587. & futba- — 
ptisé en l’Eglife Cathedrale auec grande folemnite : Son Parrain fat Henry de es 
Sauoye Duc de Nemours & de Geneuois;& {a Marraine Dona Matilda de Sa-fan 
uoye, depuis Marquife de Pianezze & de Chafteau-neuf. 15! 

Le Duc Charles-Emanuel fon Pere prit grand foin de le bien éleuer: Il 
n'eut aucun Gouuerneur declaré ; mais le Baronde Chevron en fit la fonétion 
pendant fon bas âge ; & lors que ce Prince allaen Efpagne le Marquis d'Eft 
prit la Sur-Intendance du gouucrnement de luy & des deux Princes fes 
Freres. | 

A l’âge de feize ans il futenuoyé en Efpagne auec le Prince de Piemont, & — 
le Prince Emanuel-Philibert {es Freres auprez de Philippes III. leur Oncle Soi 
maternel , où d’abord il fut deftiné à la charge de Vice-Roy dePortugal. De- Me 

puis Sa Majefté Catholique ayant fair deffein de faire bapifer le Prince fon F4 
Fils Aifné, il voulut que Victor-Amé le tint fur les fonts ; ce qui fe fit à Vailla- Til 
dolid {e 20. de May 160$. auec vne magnificence extraordinaire. Peu de Lu 
temps aprez Son Altefle afioée de la mort du Prince de Piemont fon Fils Pol 
Aïfné, enuoya Roncasen Efpagne l'an mille fix cents & fix, pour ramenerd' 
Viétor-Amé (quiauoit dé-ja pris la qualité de Prince de Piemont) & le Prince 

Philibert fon Erere,ne voyant pas qu’ils fuffent confiderés en Efpagneau point | 
que Sa Majefté Catholique y eftoit obligée, & qu'elle l'auoit faitefperer. | 


4 


L'année fuyuante le Duc fit prefter leferment de fidelité au Prince de Pie- ! 


x ' 
mont, à tous Les Ordres de fes Eftats ;auec la mefme folemnité quiauoitefté | 


pratiquée | 
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pratiquée à la perfonne du Prince Philippes-Emanuel auant fon voyage d'Ef- 
pagne. 

Victor-Amé demeura quelques années à goufter les douceurs de la Paix ; 
mais la mort de François Duc de Mantoüc eftant arriuée, & S. A. ayant pris 
refolution de retirer Marguerite de Sauoye fa Fille Vefue de ce Duc ,» & la 

- Princefle Marie leur Fille, enuoya le Princeà Mantoüe, où il fit plufieurs 
voyages inutilement; de forte que les chofes fe porterent à vne rupture auec 
ï le Due de Mantoüe, & S. A. entra auec vne armée dans le Montferrat & af 
fiegea Trin, où le Prince pour fon coup d’effay expofa fouuent fa perfonne 
allant reconnoiftre les trauaux. Et parce que le Duc {ouhaitta queleRoy d'Ef 
|, pagnefçeut les motifs qui l’auoient obligé de faire là guerre au Duc de Man- 
B.toüe , il depécha le Prince en Efpagne pour en informer Sa Majefté Catholi- 
| que & pour en auoir fon agréement : Mais ce voyage fut fans fruit, parce que 
| fes Efpagnols s'eftans dé-ja declarés pour la protection du nouueau Duc de 
|| Mantouë, ne voulurent donner lieu à aucune negotiation ; & le Prince quis'e- 
|: foit arrefté à Noftre Dame du Montferrat par deuotion , ayant depéchéva 
| Courrieren Efpägne pour donner aduis defà venuë , reçeut ordre du Roy de 
| n'en bouger iufqu'à ce que S. M. C. eut aduis que S. A. auoir reftably toutes les 
| chofes au Montferrat au mefme eftat qu'elleseftoient auparauant la guerre. 
| CequeS. À. ayant appris par le retour du Prince, { refolut à la guerre, indi- 
| gnée du mépris que les Efpagnols auoient fait de fon Fils & de fes interefts ; & 
| laiffa au Prince le gouuernement general de fes Etats , & la garde defes meil- 
| leures places du Piemont. 
Le Duc deNemours pratiqué par les Efpagnols s'eftant dégouté du feruice 
| des. À. le Prince pafla les Montsen diligence ,fe faifir des Terres de fon ap- 
| pannage, & aprez quelquesconferences , l’obligea par fon adreffe à fe ranger 
| du party auquel {1 naifance l’attachoit ; & aprez cét accommodement le 
| Prince attendit l'executionde [2 Paix d’AfE, far laquelle les Efpagnols ayants. 
| fait naiftre mille difficultés , il eut ordre de S. A. deconduire les Trouppes en 
| Piemont & d'entrer dans les Terres du Prince de Mafferan qui auoit arboré les 
- Eftendars d'Efpagne ; ce que ce Prince fit auec tant de generofité qu'en peu de 
iours il s'enrenditle Maiftre. Les Efpagnols cependant ayants force Vercel, 
& la France ayant pris ouvertement la deffence de S. A. pour contraindre le 
Roy d'Efpagne à faire la Paix, Feliffan fut emporté par lesnoftresoù le Prin- 
| ce fe fignala. 
Enfn les Efpagnols s’eftant foûmis à l'execution du Traité d'AfE, & la Paix 
| ayant efté donnée l'Italie, S. A. prit la pensée de marier ce Prince auec Chre- 
| tienne 2. Fille de France,dont la negotiation fe fit par le Prince Cardinal qui 
| fitle voyage de France furlafin de l'an 1618. Cette nouvelle ayant efté appor- 
! tée à Turin,lePrince, pour donner vn témoignage public de fa fatisfiétionfit 
| fire desréjoüiffances extraordinaires, & entr-autres vn magnifique Tournoy 
} au mois de Tanuier fuiuant,dont le fujer fut pris fur les couleurs de Manamwr, pee 
L que le Roy par vne faueur finguliere lay auoit eruoyées par Marini Miniftre au vray 
lde S. M. en Italie. Ce Fournoy dura quatre iours;les Comtes Guy de s. La 
George, Bernardin Parpaglia Comte de la Baftie & Pierrede Duyn Marefthal de Chen. 
à Comredela Val-d’Ifere efloientles luges du Camp.LePrince fut le Tenant de Tom.1. 
* la Toufteauec fix Parrains:Sçauoir Cleriadus de Geneue Marquisde Lullins, 
| Amé du Puy Marquis de Voguere, le Marquis de S.George, Charles-Thomas, 
Ifnard de Caftello Marquis de Carail , le Marquis de Pallauicin & Laudes. Il 
auoit outre cela vnze Caualliers dont il faifoit le douziéme : Sçauoir François 
Damas Marquis de S.Reran, Antoine de Valpergue Côte de Montvé, Cauor- 
et, Ierofme Comte de Roffillon, Afcagne Bobba Marquis de Grayé, Fuluio 
SSSR des. 
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des Lances , leCheualier d’Aillé ; ls Comte de Piozafque & le marquis Furno: 
Le Prince Thomas qui eftoit affaillant auoit pour fes Parrains les Comtes 
dela Morre & de Cartignan la Brofle le Veador Afinari, Charles-Viétor 
Scaglia Comte de Verrue, & Louys d Aillé des Comes deS. Martin.Ses On- 
e Cheualiers furent Charles-François de Valpergue Comte de Mazin ,lean 
de Ville-Cardé Seigneur de Fleüry , Taglia-carne , Henry de Maillard Mar- 
quisde Saint Damien, Je Comte Ardoüin deValpergue , Beflé ; Barthelemy 
Prouana, Parelle de la Maifon des Comtes de fainét Martin , le Comte de 
Vifque, le Marquis Charles Fontaine, & Hortenfe de la Morée. 

Victor Amé fe fit remarquer entretous par fa force & par fon adrefe. Peu 3 
de jours aprez il partit accompagné du Prince Thomas &c arriua à Parisle 7.4 
de Fevrier, mic pied à terre en vn Hoftel qui luy auoit efté preparé au Faux- & 
bourg S. Germain, & le ro.il fut logé au Louure, ou le mariage fe fit fans A 
Ceremonie , Le lendemain le Preuoft des Marchands & les Efcheuins de Paris 1£ 
le furent complimenteren Corps par Ordre de S.M. & 2. iours aprez le Roy ï 
fr faire en confideration du mariage, le plus beau & Le plus magnifique Ballet g 
qui’eut encore efté vi. Tout yeftoit illuftre , foit pour le Lieu ; foit pour les à 
AdGeurs , foit pour les Spectateurs , car ilfut dansé au Louure, par le Com-% 
te de Soyllans . le Grand Prieur de France, les Ducs d'Elbeuf ,de Rohan 
8& de Luynes ; les Comtes de la Rochefoucaut , & de la Roche-Guyon, 
Lyancourt , Blainville , le General des Galeres, Humieres ,Chalais, Baf 
fompierre, Brentes & Courtenuaut ,en prefence de la Reyne, de Monfieur, 
de Mefdames fes Sœurs, du Prince Thomas , &.de Plufieurs autres Princes & 
Princeffes du Sang. Le Duc de Montmorency prenant part à cette joye pu- 
blique, fit faire auf à Tholofe de grandes refioüiffances comme Ballets, cour: 
fes de Bague & Tournois. 

Mais la fortie de la Reyne Mere du Chafteau de Blois par l'aide du Duc - 
d'Efpernon troubla les diuertiflementsde la Cour, par l'aprehenfion que l'on * 
eut quere ne fut l’origine d'vne guerre ciuille. Cette Princeffe arriuée à Loches 
le 23. de lanuier fit vne depefcheauRoy pour iuftifier fon procedé, & ef- 
criuit au Prince de Piemont fon Gendre dans le mefme fens, qui luy fit vne 
refponcetres-judicieufe & accommodéeaux fentiments dela Cour & à lacon: 
jondure des affaires : Et commeles foins de ceux qui furentemployés pour la 
reünion de leurs Majeftés , eurent produit vn Traitté de Paix, & que le feau | 
de cette reconciliation dependoit de leur entreueuë, le Prince accompagné | 
du Prince Thomas fon Frerc;fit levoyage d'Angoulefme du confentement du . 
Roy, afin qu'en rendant les refpeëts qu'il deuoit à la Reyne, laquelle il n'as: 
voit pasencore veüe depuis fon mariage, il pritoccafion d'adoucir fon e£, 
prit & de la difpofer d’aller à la Cour. Le Duc d'Efpernon reçeutces 2. Princes 
auec vne magnifcence extraordinaire : Cette vifite fut faite fi à propos 8% 
mefnagée auec tant de dexterité, que le Prince ayant difippé par fes difcours à 
folides le refte des ombrages de laReyne; elle fe miten chemin & vid le | 
Royà Coufieres en Touraine, & le Prince qui defiroit d'emmener Madame 
en Piemont, prit congé de leurs Majeftés le 24. de Septembre & partit le 
premier pour donner les Ordres neceffaires à fa reception : Et elle fuyuie du | 
Grand Prieur de France fon Frere naturel , de la Duchefle de Vendofme & de | 

plufieurs Seigneurs & Dames de qualité, le fuyuit à petites iournées & fut re | 
os “ toutes les Villes duRoyaume , oùelle paffaauéc des honneurs deüs | 
nalflance. ! Î 

Le Duc ayant eù aduis que de Grenoble elle venoit à-Barraux, l'alla voir 4} 
genie 5 &le mit derriere fa chaire pendant qu'elle faifoit collation ; mais la 
Princefle s’en eftant apperçeüe.fe leua pour luy-allerfairelareuerence Duc} 
ï : fe 
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* voyant reconnu , mit vn genoüil àterre en la falüant pour témoigner l'e: 
time qu’il faifoit d'vne fiilluftre Princeffe Fille & Sœur d’vn fi grand Roy :El- 
e, confufe de cette extraordinaire deference fe mit À genoux , & 5. A l'ayant 
releuée , ils { faluërent auec grande tendrefle , & des compliments admira- 
bles ; apres lefquels S. A, retourna à Chambery ; d'où il luy alla au rencontre 
folemnellement auec plus de cinq où fix cents cheuaux entre Barraux & 
7 Chambery. Elle fut reçeuéauectantde magnificence ,& de fi grands applau- 
: diffements que l'on n’en pouuoit pas faire d'auantage pour vne Reyne. De 
1 Chambery , Madame pafa les Monts, & fit fon entrée à Turin le Dimanche 
| 15. de Mars 1620.le Confeil d'Eftat , le Senat , la Chambre des Comptes, le 
| Vicaire & luge de Turin, les Colleges des lurifconfültes, & des Medecins luy 
| furent au rencontre,auec toutela Nobleffe & la Maifon de leurs A. A. Elleen- 
| tra fous le Dais, fuyuie des deux Infantes de Sauoyc fes Belles-Sœurs , 
| des Princes Philibert & Thomas, & des Cheualicrs de l'Ordre: Le Dais 
| porté par deux Gentils-hommes de la Maifon de Ruucre & de Ruffa ; elle 
| pafla fous vn Arc de Triomphe, fut haranguée par le Comte Gouean au nom 
de la Ville, on ietta des pieces de largeffe , elle defcendit à S. Ian , où l’Ar- 
|! cheuefque & le Clergé la reçeurent: Il y eut grand Feftin ce foir au Palais & 
|. lesiours fuyuants des courfes de Bagues , des Combats à la Barriere enla Place 
| Chafteau, des Bals, Balets & autres réjouïffances. 
|  LeRoyeftantvenu à Lyon l'an 1622auretourde la guerre de Languedoc, 
| lePrince & la Princefle s'y rendirent pour vifiter S. M.de laquelle ilsreceurent 
| toutes fortes de carefles & de témoignages d'affedtion. 
Les Troubles de la Valteline fufcités par Les Efpagnols, ayants efté appai- 
k sés par le Traitté de Madrid, furent renouuellés parce que les Efpagnols enre- 
| fufcrent l'execution. LeRoy, les Venitiens & S.A.firent vne Ligue pour la pro- 
| curer;ainfile Duc ayant ioint fes forces à celles de France, entreprit de faire 
À la guerre aux Genois , pour, par cettediuerfion donner loifir au Marquis de 
| Coëuures de recouurerla Valteline & de la remettre fous la Souueraineté des 
F Grifons. Cette guerre commença l'an 162 sen toutesles occafons de laquelle 
© le Prince futemployé,n'abandonnantiamaisla perfonne de S.A iufqu'à ce que 
| la refolution ayantefté prife d'affieger Sauonne , Victor- Am en prit la char- 
| ge auec r0000.hommes accopagné du Marefchal de Crequy,du Marquis de 
| Ville-Roy Marefchal de Cäp,depuis Duc Pair & Marefchal de France,du Ca- 
| te de Torigny & de plufieurs autres Perfonnes de condition auec les Regiméts 
} du Cheualier de Valençay & du Flefcher , puifné de la Maifon de Clermont 
| Mont S.Iean qui s’auancerent les premiers, {e faifirent de Cofo,de Mendicata 
| & de Naue , Terres de l'Eftat de Genes , Tornas de Roëre Marquis de Cor- 
: tanbe Gouuerneur de Marro pour S.A furprit Almo,S.R aphaël,S. laques & la 
| Cofte lieux de fon Voyfinage.LePrince fur ces aduis voulät fignaler le iour de 
| fa naiflance, qui eftoit le 8.de May,donna ordre aux Regiments d'Vrfé,de Va- 
Mlençay 8 du Flefchet,d’attaquerles palfages de la Montagne de Ghego, d'où 
Fils chafferét les ennemys,prirentle Fort,&le lendemain ferendirent auprez de 
Lila Pieve, où commandoit pour les Genois , Ican-Ierofme Doria auec 4500. 
lHommes. Le Prince fit affieger cette place par diuers endroits;les Regiments 
ide Chafteaumorand-Vrfé,d'Oribeau & de S.Paul de Daufiné, occuperent d’a- 
| bord la Montagne qui commande la Ville; le Marquis de Cortance s'atta. 
| cha à vn Fort qui n’eftoit pas eloigne , leFlefchet auec partie du Regiment du 
| Prince fit vne autre attaque fouftenu des Regiments d'Vrfé, de Purpurat le 
| Fils & du, Marquifat de Saluces ; le Marquis Bobba eut Ja charge de l'artil- 
| lerie & dedrefferlesbatteries. Les chofes ainfi difposées , le Prince fit donner 
| lafaur à la Ville, laquelle far emportée fânsautre perte que de quelques blef 
sés 
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cle ieune Ceruieres :Les ennemys ÿ perdirent 2000.hom- 
iers. LePrince vfant de fa victoire auec generofité, 
au Commiflaire Gentil. Le Chafteau fommé de fe 
s de Cortance & le Cheualier Pazero, en arre- = 


le Marquis de Ç À ve " 

fterent la ca itulation.Le Prince,qui en cette OCCa ion auoit gagné 7. drapeaux pes 

d ns les enuoya à Madame pour en faire prefent au Roy, le Marquis des! 
ese x 


des. Germaindela Maifon d’Aillé les porta À Paris & les prefenta àS.M.en la à 
refence des Reynes » le 24. du mefme moys de May: Par la réfponce ques. vs 

M firau Prince , elle écriuit: Qi elle né pounoit pas receuoir Une nouvelle plus agrea-T 

be, >efhoict des marques honnorables de la proÿperité de leurs armes & 


blesparce qé'outre que © l 4 
Pi emportées fur lesennemys , le Prince y auoit acquis une fi grande repata- 
tion par Les preunes qu'il auoit renduës de fa gencrofité €” prudente conduite , que lame 


ire € 1 tuclle. 
F3 À UE EE abs de la Pieve, le Prince fit marcherles Trouppesles 
: L dents de Valençay & de S-Paul de Dauphiné auoient l'a 45 


d .LesRegin SP: 
Br ms. ë dés par Honoré d'Vrfe Seigneur de Chafteaumorand É 
\éettt de Camp. Le Prince;labataille,auec les Regiments d'Vrfé,du Flef- É: 


chet & d'Oribeau.Les Piemotois cftoiét à l'arriere-garde,entre lefquelseftoiée & 
le Regiment du Prince & des Trouppesde Foflan , de Ceue & du Montdeuis Fo 
commandées parle Cheualier Ferrero & le Comte Beggiami. Au bruit de cetteme 
Armée, Ville-neufve fituée fur le bord de Ja Riuiere d Arrozze ouurit les port 
tes & à fon exemple Albenga; Alazzc,Garidore,Cafeneuue, Loüan, forterefle 
du Prince Doria, Velague,M arenne,Chafteau-Diä,Cerne & Statimelle.Oneils 
ledont les Genois s’eftoient emparés peu deiours auparauant.fit plus de refis 
ftance 5 mais Juftinian qui en eftoit le Gouuerneur s’eftant fauué par Mer, le 
Capitaine Moncille la rendit.En fuite le Port S. Maurice, Tagia, S.Remy &la 
Bourdighere porterent Les Clefs au Prince.La Ville de Vintimille fit fa Capitu= 
lation le 26. de May par des Religieux de S.Augüftin, & le Chafteau où com" 
mandoit lofeph Cazero Cominiffaire des Genois en fit autant 4.iours aprez. | 
Plufeurs autres places voyfines du Comté de Nice fe foubmirent,commele | 
Chafteau de Penne,Caftelfranc.& Triora:De forte que toute la Riuiere du Po. 
nent depuis Nice iufqu'àSauonne futreduite fous l'obeïffance de Sauoye , ne | 
reftät plus que Sauonne que e Prince alloit affieger;Mais le Duc de Feria Gous, 
uerneur de Milan eftant entré en Piemont auec vne Armée de 20000, ho. 
mes de pied & de 5000. cheuaux, & le Marquis de Ste Croix ayant paru fur les) 
Coftes de Sicile,auec vne Armée Nauale pour fecourir Sauonne, le Prince fut. 
rappellé en Piemont par S.A.où il mena toutes fes Trouppes.aprez auoir laifsé | 
des garnisôs aux principales places de fa coquelte.Le rédés-vous de fon Arinée 
& de celle de S.A.& du Conneftable de Lefdiguieres fat àBeftagne proche d'As 
quy-pour s’oppofer aux Efpagnols qui témoignoiét de vouloir attaquer Nice,| 
dc la Paillemais noftre Armée s’eftat trouué foible;oniugea qu'il'eftoit plusà!| 
propos de fe retirer que d'hazarder vn côbar.Deforte que le Conneftable d'vn | 
cofté auec les Trouppes Fräçoiles , & le Prince de l'autre & celles de S.A. qu'ill 
commandoit feul en l'abfence du Duc, partirent pour fe rendre À Canel par 
des chemins differends. L'armée du Prince fut toûjours fuyuie de celle des! 
Efpagnols: Et quoy qu'elle marchätpar des endroits afpres & rudes &qu'elle 
ne fut que de 7.à 8.mil hommes lafsés & fatigués;& celle des ennemys dez$. | 
mil hommes fraissneantmoins le Prince fit fa retraitteen gräd Capitaine. toü- 
jours combattant dans l'arriere garde auec tant de conduite, de generofité& | 
de bonheur,qu'il ne l'aiffa pas feulement le moiridre attiraldu canon dans lei 
chemin, & fe rendit À Canel, fans atoir perdu'vnfeul des fiens,& les ennemys| 
furentoblioés auec confufon de s'enretournier à Beftagne. | 


830 


sés entre lefquels fu 
mes, où morts où prifonn 
donna quartier À Doria & 
rendre parlementa » 


Del 
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Delà, apres auoirinutilementmu guetté Af,ils formerent le fiese de Ver- 
ruë, dont les particularités ont efté defcrites au Chapitre precedent: Le Prin- 
ce cut bonne part à la defence de cette place, & y parut toufiours des premiers 
en foldactres-courageux & en tres-ludicreux Capitaine sil y fut bleffé à laioüe 

__ d'vne moufquetade au deflous de l'œil gauche le vingt-quatriéme de Septem- 

fu- bre fur le bord du Pau,où il faifoit faire quelques trauaux ; maisfa bleffure fut’ 

&” fifauorable, qu'il n’y refta qu'vne enfleure, parce que la bale auoit percé fon 

x. chapeau, auflines’encfineutil point, & demeura fur le lieu mefine, iufqu’à 

| ceque le trauail qu'ilauoit commencé fut acheué : Ce quifut pris pour vn 
prelage de la leuée du fiege , puis que les Armes des Efpagnols, qui eftoient fu- 
neftes aux autres ,fembloyentauoir du refpe“tpour la perfonne d’vn fi grand 
Prince , & l'auoient pluftôt baisé que frappé. - Cette pensée fournit le fujet à 
wn bonefprit de faire ces beaux vers. 

Dum feclus Eridani VICTOR caftigat inermis 

Et inbet excufle reddere tergarati 
Inuidus ardentes oculos profpexit 1B ERVS, 
Aïque hos fulminea perdere glande fremit ; 
At pia glans oculi numen Venerata [erenum ; 
Ofcula pacatis fixit amica Len; 
Stulte ctiam fperxs VICTORE M cvincre IBERE, 
Te tua quid facias ( dim licet ) arma docent. 
—  Lalcuéedeceficge, quiaefté des plus fameux de cefiecle, decredita fi fort 
ie les Efpagnols en Italie, quele Royrefolutd'y faire la guerre, & le Duc, pour 
ee, y porter l'efprit de S. M. depécha le Prince à Paris. Le deffein en fut bien toft 
ii: forme & lecommandement general des Trouppes Françoifes ; qui deuoient 
6. pañler les monts, luy fut deftiné ; maisle Traité de Mouçon ruina’cette belle 
Tr entreprife, & obligea le Prince, qui en eftoit fort mal fatisfait, de-quitter la 


td 5 + 
ss Cour de France & de s'en retourneren Piemont ; ou leschofésne demeurerent 


= paslong-temps dans lecalme. 
% Le Duc de Neuers ayant recucilly la fucceflion des Eftats de Mantoüe 
x & de Montferrat, donna de l'ombrage aux Efpagnols, qui ne vouloient 
és point de Prince François pour leur voylin ; l'Empereur d'vn autre cofté, 
|" fe fentoitoffencé, dece que l'Inueftiture ne luy auoit pas efté demandée ;' & 
Charles-Emanuel eftoit indigné ; que le Mariage de la Princeffe Marie de 
Mantoüe {a petite Fille auec le Duc de Retkelois Fils aifné du Duc de 
Neuers ,eut efté negotié & conclu par les François , fans fa participation. 
Toutes ces confiderations allumerent le feu d'vne nouuelle:guerre en Italie, 
& porterentle Duc, qui ne pouuoit point auoir de raifoni de fes’ pretentions 
| {ur le Duchéde Montferrat, à fe faire iuftice parles Armes, & àfc ioindre aux 
Efpagnols pour le conquerir ; le Prince l'accompagna à la prife de Trin,com- 
manda feul l'Arméede S. A. au fiege du Chafteau de Montcalue ;& donna 
tous les ordres de l'attaque: Ils'oppofa aufli auec le Duc au pañlage de l'Ar- 
}  mée,que les François enuoyoient fous la conduite du Marquis d'Vxelles, 
pour fecourir Cazal , que les Efpagnols auoientafliegé. La deroute‘detcette 
Armée, qui fut contrainte de s'en retourner en France en defordre,& auéc per- 
te, obligea le Roy l'année fuiuante de fe mertre.en chemin auec de nou- 
uelles forces, dansla refolution de pañler les monts::Son Alrefle, qui n'ait 
point rompu ouuertement auec la France ; & qui n'auoit autre but que de 
jo. fe conferuer ce qu'il auoit pris au Montferrar’, enuoÿa le Prince pour dé- 
tourner le Roy de fon deffein , ou pour: difpofer! fa Majefté à luy laif- 
ia fer le fruit de es conqueftes ; le Prince eut plufieurs conferences auec 
z. le Cardinal de Richelieu, pour arrefter , ou pour retarder le paflage du 
FHFDÉTMTET Roy 
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; : 
Roy & de fon Armée ; mais les neceflicez de Cazal NS des de “ Ji 
uancer & de forcer les barricades de Suze ;le Prince y combattit genereu 2 

ê fauuer celle de S.A. ainfi que nous auonsdit deSu 
ment & expofa {a perfonne pour L Le rériva) Veillunetéol A D 
cy-deuant ; & n'ayant pü refifker à ce torrent ; fe ee è ex Fu 
mée, d'où 5.A. le depelcha à Suzeau Cardinal, où fut refolule Traité appellé 

ar. ars 1629. s es pq 

* rar ayants eù la liberté des paffages, & la facilité ro. 
ler Cazal ; les Efpagnolsen abandonnerent le fiege ; & He so ant vifi- 
ter le Roy à Suze apres cette reconciliation, partit de Vcillane dans vRe 
littiere toute ouuerte & brodée d'or dedans & dehors, veltuë richement & à Madu 
la Françoile; mais ces ornements exterieurs ne luy donnoient pas tant d'a- "4 
uantages pour fe faire admirer de toute la Cour Françoife , comme la Via" Ra 
cité de fon efprit , & les graces de fon vifage : Le Prince l'accompagna à sl 
cheual ; le Marefchal de Baffompierre fuiuy de beaucoup de Nobleffe, Po 
luy fat au rencontre prés deVeillane par ordre du Roy ; le Marefchal de 
Crequy la reçeût à Boflolin à la tefte de vingt Cornettes de Caualerie > & la 
conduifit iufqu’à vne lieüe de Suze où le Roy s'eftoit auancé. Aufli-toft 
qu'elleapperçeüt fa Majelté, elle defcendit de fa litiere, & le Prince mit pied 
à terre ; le Roy l'ayant abordée elle luy dir ces paroles. offre Majesté Can 
remplie de gloire , que ie ne [çay fi vo(eray la regarder » Vous efles le plus heureux Prince 
du monde, & le Roy repartit : Ma Sœur ie n'a point de plus grand contentement au 
monde que de vous voir. Le Prince falua auf fa Majefté, & apres quelques com- 
pliments, qui eftoient les fruits dela Paix que l’on venoit de figner, Madame 
fe mit en chaire ; le Roy & le Prince remonterent à cheual & fe mirent à {es h 
coftés, & arriuerent à Suzele 16.de Mars, apres auoir rencontré l'Armée Fran- ;@. 
çoife,que (1 Majefté auoit fait mette en bataille, pour faire plus d'honneur àla 
Princelle. 

Auffi-toft que le Roy eut repris le chemin deFrance , l'Efpagnol qui n'auoit — 
figné le Traité de Suze, qu'à condition que les François fortiroient d'Italie, sn 
euuoya le Marquis Spinola, pour ycommander fes Armées & l'Empereur irri- és 
té de ce que la France auoit pris ouuertement la protéétion du Duc de Man- te en 
toüe fon Vaffal, fit entrer fur l'Eftat de Mantoüe vne autre Armée, comman- l'2lis: 
dée parle Comte de Collalte : Ce qui futcaufe que le Cardinal de Richelieu 
entreprit de paflerles Monts auec vne Armée pour fecourir le Duc de Man- 
toüe & deliurer Cazal du fiege, dont il efloit menacé. S. A. qui pourbeaucoup | 
de confiderations vouloit eftre neutre entre ces trois Puiffances, eénuoya le | 
Prince pour faire agréér fa re{olution au Cardinal ; & pour luy propofer des | 
conditions pour la Paix generale ,ou pour fon accommodement particulier : _ 
Le Prince & le Cardinal eurent plufieurs Conferences à Cazelette, & toutes conte 
furent fans effet, auffibien que les negotiations du Nonce Pancirolle & de renétsl 
Mazariny. Cequiàlafin obligeaS. A. à prendre le party d'Efpagne; cepen- cn 
dant le Cardinal ft jetter des viures & des hommes dans Cazal & fe faifitde ‘ 
| 


Pignerol qu'il fit fortifier ; puis, fur l'aduis qu'il eut que le Roy eftoit venu à 


Lyon dans le deffein defaire la guerre en Sauoye, afin d’obliger S. A. d'execu- 
ter le traité de Suze & de  declarer pour] 


Spinola à mefme tem ps, afliegea Caz 


cheliel 


a France, il repaffa les Monts. 
al ou commandoit Thoiras , & le 

cillan , & l'Armée des François, qui 

e Pignerol, commandée par le Duc | 
Cysattaqua Vigon,d’où lePrince les fit retirer: Et fçachant que D 
rançois eftoit de ioindre les trouppes qui leur eftoient veriuës | 
elles qu'ils auoient du cofté de Pignerol, pour en faire vn corps | 
e & faire quelque entreprife , il s’auancea iufqu'à Veillane 
pour 


Roy prit la Sauoye à lareferue de Montm 


eftoit demeurée aux enuirons de Suze & d 
dé Montmoren 


Je deflein des F 
de Sauoye, à c 
confiderab] 
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| pour leur empefcher de gagner laven , & ce fur Ià qu'il f dénna com- 

| bat , où les noîtres eurent du pire par la lafCheté de la Cauallerie à Ef- 
pagne. Apres ce fuccés , l'Armée des François prit la route de Pigne- 
rol, & fe faifit de Saluces, dont la perte fut fuiuie de la mort déCharles- 
Emanuel. 

or. … Ainfi Vidtor-Amé 4gé dé-ja de quarante-trois ans, factedà À la Courontie 
de Sauoye , Prince d'vnelprit beaucoup plus moderé , & plus porté à la 

ide Paix que fon Pere , & qui dans l'eftat des affaires de fà Maïlon , fût 

0. bien prendre les refolutions neceffaires pour en euiter la decadence entic- 
re : Car la Sauoye , ainfi que nous auons dé-ja remarqué , eftoit coute au 
poudoir du Roy à la reférue du Chafteau de Montmeillan, bloqué par 
le Marcfchal de Chaftillon, & géncreufement deffendu par laffre 
Bens Seigneur de Sentena Gentil-homme Piemontois, qui en eftoit Gou- 
uerneur. Les François eftaient dans le Piemonc aucc vne Armée , où ils 
tenoient Suze , Pignerol > Briqueras , Salüces , & plufieurs autres petites 
places , & fe preparoient à de nouuelles conqueltes , pour s'ouutir le che- 
min du fecours de Cazal: D'autre cofté l'Armée des Imperiaux, & des Ef- 
psgnols auec les propres Armes de fon Alrefle deftruifoient par diuers 
ogements les meilleurs Quartiers , & ÿ Viuoyent comme en Pays enne- 
my; la pefte y faifoit aufli de grands rauages; de forte que dans le plat 
Pays il eftoit refté peu de perfonnes pour la culture des Champs ; ce 


qui faifoit apprehender auec iufte raifon vne famine generale , qui eft le 
dernier fupplice des miferables. Spinola eftoit toufours au fiége de Ca- 
zal , quoy que cette place fut en de grandes necefirés , paï la violence 
des maladies contagieufes , qui faifoyent tous les iouts progrés , & par 
le manquement d'hommes & de viures ; ce qui obligea les Gencraux de 
l'Armée Françoife ,fuiuant les ordres exprés qu'ils en auoient de Sa Ma- 
icfté, d'en tenter le fecours , mais s’eftants mis en chemin, & ayant pañlé 

le Pau , ils furent contraints, à caufe que l'Armée de fon Altefle eftoit à 
Sauillan , de retourner fur leurs pas : Aprés quoy, croyants de prendre 
Reuel , ils Sy camperent quelques jours & s'en retirerent , ne voyants point 

r d'apparence de sen pouuoir faifir. Depuis ils prirent Ville-Franche, Panca- 
ie. lier & Carignan (où le Duc de la Trimoüille fut bleff£-d'yne moufquétade 
É au genoüil ) efperant de gagner Montcalier ;. d'où ils auroient plus de 
Ë commodité pour aller à Cazal. Le Duc refolu de s'oppofer à eux au 
+ pañlage du Pau , partit de Sauillan aucc vne extreme diligence & fe 
| campa au delà du Pont ‘de Carignan ; de forte qu'il n'y auoit qu'vn 
| demy quart de lieuë entre les deux Armées : Les noftres qui eftoïenc 
| Maiftres du pont firent attaquer Carignan par Louys Ponfo Meftié de 
} Camp Efpagnol , auec cinq cents hommes , vné piecé d’Artillérie, 
&. quatre cents cheuaux commandés par le Capitaine Gerard Gam- 
bacorta : Les François refolus de fauuer cette place, & de gagner le pont, 
attaquerent nos Trouppes le fixiéme d’Aouft. Apres vne grande efcar- 
a mouche , Gambacorta fitaduertir le Duc de sauancer , où de luy enuoyer 
À du fecours pour le defgager , n'eftant pas fort pour réfifter à l'auant- 
garde de l'Armée Françoilé | conduite par le Marquis d'Effat , qu'il 
auoit toute fur les bras : Le combat dura quatre heures & les François pouf: 
ferent Gambacorta iufqu'à ce que Dom Martin d'Arragon ,qué fon Al- 
tefle luy auoit enuoyé, aucc quatre cents moufquetairés Efpagñols , le 
ioignit. Les ennemys ayant veu paroïftre cette Frouppe, crûtent qu'elle 
cftoit fuiuie du gros de l'Armée du Duc, & n'oferent aller plus auant, 


PANNE ce 
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ce qui donna loifir YGambacorta & à Dom Martin d’Arragon de fe retirer 
fans defordre parle-porit, & d'emmener leur cänon. perte Ge rent les 
deux Armées ence combat fut prefque efgale ; duccofté de Son Alketfe ily eut 
plus de prifonniers.& plus de blefes que de celuy-des François le Duc en- 
nuyé de demeurer filong-remps fans rien faire de coufderable entreprit de + 
reprendre Carignan & de fe loger au deçà du pont; où.il fs racer vne dem 7 
June ; les François qui preuoyoient la pérte de cette place ineuitable’, s'ils 
laiffoient'acheuer ce trauail,. attaquérent ceux qui auoïent charge de garder 
ce pote : Les Allemansfurent les premiers choqués, & les premiers qui la 
cherent le pied ; les Efpagnols quireffterent auec plus de vigueur furent en- 
foncés; de forte que les trauaux qui n'eftoient qu'à demy faits ,ne püient cftre 
deffendus, & les ennemis s'en rendirent les maitres, fans que le Duc qui 
eftoirde l'autre cofté dujpont y püt donner ordre ; àcaufe que le pont eftoit 
fi cftroit que l'on ny pouuoit faire pailer du monde qu'à ha file, que les 
fuyardsarreftoientenchemin. Son Alteffe perdit en cette occafion enuiron 
cinq cents hommes, entreautres Dom Dieso de Cardennas ; Dom Louys 
Zapata , DomBeniftode Ribero , Dom Alfonfe Sañlo, & quelques Capi- 
taines d'Infanterie Efpagnole ; Dom Martin d’Arragon Meftre de Camp 
du Regiment de Lombardie apres auoir combattu long-temps , fut bleflé 
é& prilonnier , & auec luy Dom Madrigues de Lima fon Neéueu : Nicolas 
Doria Meftre de Camp mourut dans peu de jours de fes bleffures : Des Fran- 
Gois , il yen eur deuxcents de tués & quantité de bleflés , entre lefquels fu- 
rent Bouteville, Argencourt , Lafligny , Bonneual , Difpe , Vantoux Enfei- 
gne Colonelle de Picardie, Pijolet Capitaine au Regiment de Champagne, 
faint Limier ; Cade Lieutenant du Regiment des Gardes , Vernatel & plu- 
fieurs autrès. Le Baron de Cuirs de Picardie , le Baron d'Eftrées & le Breüil 
Lieutenant dela Meltre de Camp de Picardie, y fürent tués. 

Le neufviéme d'Aouftles trouppes ennemyes fe feparerent &allerent — 
les vnes à Pancalier & lesautresa Virle, & le Duc fe logea entre Monca- 16%: 
lier & Turin fur la riuiere du Pau en attendant le Comte de Collalte, qui 
luy amenoirde Mantoüchuiét mille hommes de pied & quinze cents che- 
uaux : Le Marefchàl de 5chomberÿ venoit auflh ducoftc de Suze ariec de 
nouuelles forces, pour ioindie celles que commandoient le Duc de Mont- 
morency , & les Marquis de la Force & d'Effat Cetteionction fe firà Veil- 
lane, qui auoit efté abandonné, à caüfe de la pefte ;& celle de Collalte 1 
auec fon Alteffe, proche de Turin: le Chafteau de Veillane ; où comman- che 
doit le Colonel Manuel, ne tint que huict jours, & fe rendit le vinot-feptié- tea 
me d'Aouft: Dés-li les Ennemis fe difpoferent de prendre le chemin du Ca- N 
nauays, pour aller fecourir Cazal , & S.'A. quien cut aduis , depefcha en di- parle 
ligence Gambacorta auec quatrecents cheuaux , pour garder les paffages de Fa 
la Doire. se ï FA 

Cependant la Paix d'Italie fe traitoit À Ratisbonne , où l'Empereur & 
les deux Roys auoient enuoyé leurs Ambaffadeurs & Plenipotentiels mais 
l'euenement en eftoit douteux, à canfe des obitacles qu'y rapportoit Charles 
Doria Duc de Turf , deputé de à Majelté Catholique. Le Nonce Pancirole 
& Mazariny continuoyent auf leurs foins èn Italie pour la conclurre : Elle 
eftoit fouhaittée par fa Majefté Tres-Chreftienne ; par fon Alteffe & par le 
Comte de Collalte, par de differentesraifons; le Roy la defiroit par la crain- 
A x auoit ; que Thoiras eftant reduit aux dernieres extremités, | cfe- 

QIS préparé pour Cazal n'arriuaft pas à temps , & que fon Armée( où 
la pefte, &les maladies regnoient ) ne fe débandat. Le Duc , parce que 

Cazal 
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Cazal eftant fecouru par les François fans luÿ ; il auoit iufte fujer d'apptehen- 
der que l'armée Françoife au retour ne fic d'autres progrés en Piemont ; & au 
cas que les Efpagnols priflent Cazal , fon Altefe n'’eftoit pas dans vne moin: 
dre perplexité , ayant iufte fujer de fe deffier qu'ils vouluflentexecuter la pro- 
mefle qu'ils luy auoient faite d'en demolir la Citadelle ; tellement que fe ren: 
dants par ce moyen plus puiffants en Italie & particulierement dans le Mont- 
| ferrat , elle deuoit craindre qu'à la finils ne vouluffentl’en chafler, & qu'ainfi 
le voyfinage des Efpagnols luy feroit plus funefte que celuy du Duc de Man- 
touë. Sa Politique conciftoit donc à faire connoiftre aux Francois la necel- 
fité qu'ilsauoient de fes pallages, de {es forces & defés viures, & en tirer des 
auantages confiderables : Le Comte de Collalte qui n'eftoit point amy de 
Spinola, n’y des Efpagnols eut efté fafché s'ils euffent pris Cazal , & par 
confequent n'auoit point de repugnance à la Paix: Spinola de fon cofté ne la 
fouhaittoit pasauec moins de paflion fur la deffiance en laquelle il eftoit de 
Collalte,quiauoit refusé de luy enuoyermille Allemans, bien que depuis la 
prife de Mantouë il en eut de refte; Spinola craignoit encore que S.A.s'ac- 
commodant auec les François comme il fembloit que la conjééture des affai- 
res ly dût porter, il ne fut forcé de leuer le ficge-de Cazal honteufemenr. Il 
w'ignoroit pas aufli les plaintes que le Duc auoit faites contre luyen Efpagne 
par l'Abbé Scæglia fon Ambaffadeur du peu de foin qu'il auoiteü des inte- 
réfts de fon Alceffe de s’eftre engagé au fiege de Cazal, dont l'iffue eftoit dou- 
teufe ,au lieu des’eftre vny auec elle & auec les Imperiaux pour chafler les 
François d'Italie, qui pendant les longueurs du fiegeauoienteü loifir de for- 
tifier Pignerol , & de faire pafler de nouuelles armées en Piemont où ils 
auoient fait des conqueltes; de forte que Spinola,fans apprehender queS. A. 
| par fon pouuoir aupres du Comte-Duc premier Miniftre d'Efpagne, ne luy 
| fit ou reuoquer ou limiter cette grande authorité auec laquelle il eftoit venu 
| en Italie commander les armées de fa Majefté Catholique, refufa toûjours 
| les ouuertures d'vne Paix, & mefme d’vne Trefue auec tant d'obftination,que 
| pendant les réueries de fa maladie, il ne crioit autre chofe finon qu'il ne ÊL. 
| loitpoint faire de Trefue. 

Dans cette fauorableconioncture Mazarini qui auoit fait plufieurs VOÿa- 
| ges dela part de fa Sainteté pour negotier la Paix, reuint de France : Et com- 
| mela Trefue eft ordinairement l’auant-coureur de la Paix; ilen propof vne, 
| dont les eonditions parurent du commencement rudes ; tant à {on Alteffe & 
| àCollalte qu'au Duc de Montmorency ;au Marefchal de la Force, au Maref. 
} chal de Schomberg & au Marquis d'Effiat Generaux de l'armée Françoife ; 
| par ce que l’on propofoit de remettre à Spinola la Ville & le Chafteau de Ca- 
| zal, feulement pour luy donner quelque forte de fatisfation : Spinola ne la 
| pouuoit aufli digerer,àcaufe que le Roy d’Efpagne luy auoit reproché par 
| vne lettre que les François auoient pris Pignerol ,lesI mperiaux Mantoüe, & 
| que luy n'auoit fait aucun progrés confiderableenltalie. Cette Trefue deuoit 
| durer iufqu'au quinziéme d'Octobre : Et pendant ce temps toutes hoftilités ceffoient 
| depart &) d'autre. l'Armée du Roy pouuoit loger delà le Pau ,&o la Doyre Suzincen 
| payant ; fice n'eft aux lieux ou S. A. auoit garnifon € fans approcher de Turin plus près 
|ide trois on quatre milles: La Ville Chafteau de Cazal Je remettoient entre les mains 
|| de Spinola auec promese de les rendre, fi dans le trentiéme d'Oëlobre la Citadelle efloit 
l fécouruë, à laquelle il feroit obligé de fournir des vivres iufqwaceremps-là, &) au cas 

que la Citadelle ne put effre fecouruë dans le trentiéme.que Toiras la rendroit à Spinola 
Que ficependant la Paix Generale d'Italie venoit à fe conclure, tous les partys feroient 
obligés de l'obferuer. Le Marquis de Brezé fut à Cazal pour faire executer la 
Trefue , aprés qu'elle eut efté fignée à Riuole par les generaux de l'armée 
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de Septembre. La maladie de Spiaela en rar lac _ 
gréément ; parce que le Marquis de foinéte arr uy Ê sert ee au 1 

dement des armées de fa Majeité Catholique en Italie ; eftoit enco- 
camrar Duc eftoir preflé de la figner, & quoy qu ileut grand intereft 
1E@ GÉnRES Le AR Ér pret d'y donner {on confentement au nom. de 
de re nt la bien fcance vouloit que celafe fitauec la participar 
nt ENS _ defainde Croix. Les François cependant recherchoient.S. 
rar paffionsparce que l'ayants de leur cofté, ils eftoient afleurés que Col- 
lalte vny d'intereft & d'affeétion auec elle, ne RERO pas à la Paix, 8e 
que le party be Efpagnols demeurant le plus foible, on les contraindroit à 
vn traitté & qu'on fauueroit Cazal :Le Comte de Soyflons par la permifhion 
du Roy auoitenuoyé plufieurs Gentils-hom mes vers la Princefle de Carignan 
fa Sœur, pour eflayer d'en faire naiftre quelques ouuertures ; le Roy mefme 
fous pretexte de s'affliger auec Madame furla mort du Duc Charles-Emanuel 
fon Beau-Pere luy auoit depéché le Marquis de Brezé pour la difpofer d'en 
entreprendre la negotiation; le Duc y panchoit fort , mais deux confidera- 
tions le retenoient, lvne qu'il ne pouuoit auec honneur fe detacher fi bruf- 
quementdu party Etpagnol,& l’autre qu'en traittant auec les François.il vou- 
loit la reelle reftitution. detous les Eftats qu'on luy occuppoit ; le Roy la pro- 
mettoit bien : maisil en vouloit differer l’execution iufqu'a ce que Mantouë 
8 Cazal fuffentau pouuoir du Duc de Mantoué; toutesfois parce quele delay 
de figner la Trefue angmentoit le perilde la perte de Cazal, le Duc & Col: 
Jalte la fignerent fans attendre la refolution du Marquis de faindte Croix; ce 
qui d'abord fit connoiftre aux François le peu d'inclination que le Duc auoit 3 
pour les Efpagnols : Et quoy que le Marquiss'en fentit offencé,ilne püt pourz( 
tant refuser de figner, de crainte d'irriter le Duc & Collalte, & deleur faire ! 
abandonner la caufecommune. 

Ainf la Trefue ayant efté acceptée par touslesintereffés, les Efpagnols 
qui eftoient en Piemont prirent leurs quartiers furle Milanois, & n'y demeu- 
raque Collalte auec festrouppes , & celles de fon Altefle; le Marquis de fain- 
te Croix retira aufh les fiennes du fiege de Cazal, & les enuoya rafraifchir 
{ur l'Eftat de Milan. Peu deiours apres le Duc depécha le Commandeur Pa- 
zero fon premier Secretaire au Marquis, pour l'obliger à vne conference: ils 
s'aboucherent à Pont de Sture , où fe trouua le Comte de Collalte ,ony 
refolut qu'ils vniroient toutes leurs forces pour s'oppofér au paflage des Fran 
çois. Mazarini neantmoins continuoit fesalles & venues pour la Paix d'Ita- 
lie; Hemery fit auf plufieurs voyages aupres de Madame, laquelle par la 
grandeur de fa naïffance , & celle de fonefprit s'eftoit renduë Mediatrice des 
differends entre le Roy & S. A.le temps de la Trefue s'écouloit cependant, 
le Marquis de fainéte Croix en demandoit la prorogation ; & les François la, 
refufoient : On auoit bien nouuelles que la Paix de l'Empereur , & de fa Maz 
jeftétres-Chreftienne s’auançoit fort à Ratisbonne : maison n'en fçauoit pas 
encore le detail. Dans cette incertitude le Duc propofa à Mazarini d'eftre 
neutre, à condition que le Roytinten depoft les Eflats conquit [ur luy, iufqu'a ce que 
les Efpagnols eufent rendu au Duc de Mantou les Jiens ; promettarit [ous main de 
donnér des viures à Cazal, ex de faciliter les palfages pour le fecours que les François 
y vouloient conduire. Ce qui portoit le Duc à cette refolution eftoitla raifont 
d'Eftat qui le faifoic balancer entre les deux partys ; car fa repuration l'atta-\ 
choit à l'Efpagne , & la crainte que Cazal fe fecourut fans {on ayde , le faifoit! 
pancher du cofté de France. Les Generaux Francois repugnerent à cette me : 
tralité,fe perfuadans que ce Prince ayant intereft en la conferuation de Cazal! 
& au recouurement de fes Eftats , fe declareroit à la fin pour eux ;& pourly| 


mieux| 


2 4 
Françoifes le quatrième 
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mieux obliger, ils offrirent de luy rendre toutce qu'on luy auoit pris à la re- 
ferue de Suze ; de Pignerol, de Briqueras & de Veillane, pourueu qu'il aban- 
donnaït les Efpagnols, auec affeurance que ces places luy {croient encore 
Ib rendües aprés que le Duc de Mantoüefcroit reftably dans tous fes Eftats ; 
lé maisS. À. refufa ce dernier party. 
lb De forte que les François refolurent de fecourir Cazal, &fe difpoferent 
| à partir Le lendemain de l'expiration dela Trefue auec de nouuelles forces 
que le Marefchal de Marrillac leur auoit amenées, qui faifoient vn corps de 
| douze à quinze mil hommes de pied & de deux milcheuaux , fans cinqou 
| fix mille hommes qui demeurerent à Veillane fous laconduite d'Henry de 
| Saux Marquis de Tauanes , pour tenir le Duc en jaloufie , & empefcher que 
| luy & le Comte de Collalte n'allaffent ioindre l'armée Efpagnole.S.A. auertie 
| de cette refolution enuoya Gabeleonen diligence au Marquis de fainte Croix 
| pour le faire auancer auec toutes fes trouppes fuiuant ce qui auoit efté arrefté 
| entr'eux à Pont de Sture ; mais le Marquis refpondit, Qwil æouloit attendre les 
| cunemys dans fes retranchements,@/qu'il effoit plus a propos de luy enuoyer des forces que 
| de luy en oster. Dés la le Duc iugea bien qu'il eftoit temps de fe refoudre,& tou- 
|. tesfois fachants que les François n’auoient des viures que pour faire fubffter 
|" leur armée en chemin, qu'ils auoient plus de 40. lieües de Pays ennemysàtra- 
| 
| 
(| 


| uerfer où ils 'auoient aucunes places,qu'arriuant prés de Cazal ils auroient à 

combattre les Efpagnols,que l'éuenement de ce combat eftoit douteux, & que 
| quantils pourroient y arriuer fans peril, il failloit forcer la Ville & le Chafteau 
| & rauitailler la Citadelle; chofe qui leur eftoit impofible : Il ne fe pouuoit 
| perfuader que les Generaux voulullent ainfi hazarder leur armée fans le ga- 
pur mais quand il fçût que les François eftoient partis de Pignerol , que 

armée auoit pañlé le Pau au deffous de Saluces , & qu'elle !eftoit venuë à 
|, Scarnafix le quinziéme d'Oétobre, il fit faire vne autre ouuerture d'accom- 
|. modement auec les François fe Madame , laquelle enuoya querir Hemery, 

qui eftoit aupres du Marelchal de Schomberg pour luy propofer : Que fon AL 
tefe[e declareroit en luy rendant tous fes Eftats occuppés,à lareferue de l'an des deux 
| paflages Suze ou Pignerol : Que le Roy garderoit iufqw a ce que le Duc de Mantoïe fut 
| remis dans [es Eflats. Hemery fe chargea d’en donneraduis aux Generaux de 
F l'armée Françoife qu'il treuua arriués à Canel, où Mazarini eftoit venu, & le 
| mefmeiour $. Eftienne (Beau-Frere du Pere Iofeph Capucin qui auoit affifté 
| Leon-Brulard Ambaflad.du Roy à Ratisbonne) apportales articles de la Paix 
L qui y auoit eftéconcluële 3. du mois. d'O&tobre. Ce qui changea la face des 
| 
| 


| affaires. Le traité portoit entr'autres chofes : Que le Duc pour toutes [es Pretentions Preuues 
D fur le Duché de Montferrat auroit Trin , @) autres places du Montférrat infqu'à dix huit 28.570. 
lil efcus de rente : Quele Duc de Guaftalle auroit fix mil e[cus de rente fur les terres de 

D Rofolo , Luzzara , Surtara &@) Reviolo : Que le Duc de Mantouï demanderoit l'inue- 

À fhture à l'Empereur par on Ambaladeur enuoyé exprés; laquelle L Empereur luy ac- 

! corderoit dans fix femaines , € luy pardonneroit en confideration du Traitté,é que quin- 

À ag iours apres on déliureroit à fon Alkeffe & au Duc de Guaftalle les terres promifes: Que 

dans le mefme délay l'Empereur retireroit toutes [es trouppes d'Italie en lasant garnifon 

ha Mantoie &) à Ganette fer la riniere de Loglo: Qu'a mefnetemps l'armée du Roy 

| d'Efpagne fortiroit de la Ville é> Chateau de Cazal ; du Duché de Montfirrat &> de la 

l Principauté de Piemont , € celles du R oytres-Chrefhien de la Citadelle de Cazal,, de 

(tout le Montferrat , @) du Piemont , à lare ferue de Pignerol, Briqueras, Suze € V'eil- 

) ane, où [a Majesté pourroit tenir garnifon : Que toutes hoftihités cefferoient dez la 

| ratification de la Paix : Qu'apréstontes les trouppesretirées d'Italie l'Empereur ferait re- 

mettre am Duc de Mantouë la Ville de Mantoïe ; le Fort de Porto &> Canette ,@) le 

Roy tres-Chrefhien à mefme temps féroit Jortir les garnifons de Suze , de Pignerol , de 

Briqueras # 
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; : -quis de faincte Croix ft refus de la figner,iufqu'à Le 
és æ ss ne ESP Le Comte de Collalte qui eftoit malade à Ver: à 
ee il - ae ps ape dans fon Camp, les Generaux François en firent] 
diculré de yne feule confideration qui eft qu'elle obligeoit l'armée du Roy ÿ: 
de demeurer deux moysen Italie , auant que les Efpagnols fortiffent de Cazal, 
ce quiauec la pelte, le manquement de viures , & La fuyte des foldats en cau- 
feroit indubirablement la diffipation : De forte qu il fut refolu par l'aduis du 
Marefchal de Schomberg, que fans s'arrelter au traitté de Ratisbonne on iroit 
fecourir la Citadelle de Cazal. Mazarini qui ne fut pas moins eftonné que les 
autres de ce foudain changement , voyant la Paix qui eftoit le but de fes {oins 
& de fescourfesentierementrompué, alla trouuer Collalte ,& le Marquis de 
faincte Croix, pour chercher quelque expedient qui empefchât les deux ars 
mées de venir aux mains : Il efcriuit à S. À. Que pour fon regard les François exe® 

cuteroient le traitté de Ratishonne, Le Duc qui sy vouloit tenir ÿ manda au Maref> 
chal de Schomberg que puis que ce traitté le metroit en Paix auec le Roy; 
que le Marquis de Tauanes deuoit ceffertous actes d’hoftilité dans fes Eftats! 
ce qui luy fut accordé, S. À. pourtant ne voulut pas permettre que Galaffé 
ui commandoit les Allemans en l’abfence du Comte de Collalte, les menat 
au Marquis de faincte Croix, iufqu'à ce qu'elle eut plus d'affeurance de l'obfer- 
uation du craitté de Ratisbonne; & par cette raifon l’Efcadron de Sauoye né 
paf pas plus outre que. Damien ; mais Charles Doria Duc de Turfis qui 
reuenoir de Ratisbonne;ayant apporté Ordre de l'Empereur à Coilalte, Al 
dringuer, Galafle & autres Officiers de fon armée d'Italie de fe ioindre aux 
Efpagnols, fi les François refufoient de figner la Paix, tous les Allemans qui. 
eftoient au feruice du Duc pafferent à Cazal ; les François s’en approchoientP 
auffi, & leur armée eftantarriuée au delà du Torrent de la Gattola,fe mit en * 
bataille:Les Efpagnols de leur cofté quiauoient fait des retranchements de fix j 
mille de tourseftoient refolus de s’y bien deffendre.Comme donc les deuxar: ® 
mées eftoient preftes à donner le 26. d'Oétobre:Que le canon & la Moufque- 
terie des Efpagnols commençoient à tirer, & que les Enfans perdus de l'ar- 
mée Françoifes’eftoient dé-ja detachés & marchoient pour attaquer les lignes! 
Mazarini qui auoit fait plufieurs voyages & diuerfes propofitions de Paix aux 
deux partys, fortit des retranchements des Efpagnols au Galop & faifant f> | 
gne de fon chappeau aux François en eriant /4 Paix, la Paix , aborda lé 
Marefchal de Schomberg qui ce iour-là commandoit l'armée, & luy ditu 
Qu'il auoit treuué parmy les Efpagnols des efprits raifonnables,aufquels ilauoit perfaa | 
dé de faire par la raifon ce que les François pretendoient de leur faire faire par la force 
Qu'ils offroient de rendre la Ville é le Chafteau de Cazal, de fortir de Pontde Stures 
de *ofignan ; de Nice de la Paille ,de Koque-Vignal, Ponzzon, Aquy , > de tous les 
lieux qw'ilstenoient aw Montferratsmais qu'au lieu de rémettre ces places entre les mains 
du Duc de Mayenne Fils dw Duc de Mantoïe , on auoit treuué à Propos, pour ne riéth\ 
faire qui put offencer l'Empereur (iufqwà ce qu'il eut donné l'inuefliture an Duc de 
Mantoïe) quelles feroient remifes en celles d'am Commiflaire de L'Empereur: Que | 
les trouppes Françoifes s'en retourneroient en France, € celles d'E fpagne au Milanoise| 
Les Generaux François qui fçauoient que l'intention du Roy n'eftoit que de! 
donner la Paix à l'Italie, & de reftablir le Duc de Mantouë dans fes Eftars,con: | 
fentirent à ces propofitions &e retirerent, & à dire le vray,ils euffent fait vne| 
grande faute de refufer ce party ; caril n'y auoit pas apparence, fi les Efpa-| 
gnols fuffent feulement demeurés far la deffenfiue dans leurs retranchements,| 


quel 
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que les François eaffent pü les y forcet, & fecourir la Citadelle : Auffi Picolo- 
mini l’vn des Chefs de l'Armée Efpagnole.indigné de la lacheté du Marquis 
de fainte Croix, difoit à tout le Monde : Qu'il voudroit auoir donné tout le Jang 
de fes veines , pour effacer de l'hiflore ne aËtion fibonteufe, qui auoir oflé à la Mar 
Jon d'Aufiriche le moyen d'acquerir om atantage fivnalé [ur les François. 

Ainfi Mazariny par cét accommodement {ans exemple,& qui tient du pro- 
dige, tira la paix du milieu de la guerre & eut la gloire d'auoir accordé à la 
veille d'vnefanglante bataille, les plus puiffantes Couronnes de l'Europe:Mais 
ilne Roue de l'executer. L'Empereur auoit deputé de fà part Matthieu 
Baron de Galas, & le Roy , Toiras ( nouuellement fait Marefchal de France) 

T & Seruient Secretaire d'Eftat. Madame prit fujet la-deffus d'enuoyer compli- 
4 menter le Roy fon Frere par François Prouana de Leyni, Comte.de Druent 
A. au commenceinent de l’année 163 1. & le Duc fe feruit de ce pretexte , pour 
“ {olliciter l'enuoy des Deputés de S.M. ce qui reufñfit fi bien, que peu de temps 
apres, le Marefchal de Toiras & Seruientfe rendirent à Querafque , où S.A.à 
__ caufede {a Pefte , auoit efté contrainte def retirer. Le Nonce Pancirolle & 
ué Mazariny sy treuuerent de la part de fa Sainteté , pour acheuer ce grand Ou- 
urage qu'ils auoient fi heureufement ébauché. LeBaron de Galas yarriuaauff 
ï pour l'Émpereur. Le Prefident Benzo fat nommé par S.A.pour aflifter à la con- 
+ ference,& Guifcardi Chancelier de Montferrat pour le Duc de Mantouë.Ces 
grands hommes trauaillerent auec tant de zele & defruit, que le6. d'Auril 
1631.ilsarrefterent vn Traitté, par lequel il fut dit entre autres chofes: Que le 
reuens de dixhuict mille efcus que S. À. deuoit auoir dans le Duché de Montferrat avec 
la Ville déTrin feroit reduit à quinze mille: Que fur ce réuens S.Apayeroit alacquit dis 
Duc de Mantoue à | ‘Infante Marguerite fa Sœur Ducheffe Doiairiere de Mantoïe , Pot 
Ja dot, augment, bagues > autres pretentions cent mille e[cus, & pour feurté.du paye- 
; gnent,luyremettroir trois Terres proches de Cazal,  featoir la Motte, les Rines &) Coffar- 
ane dereuens de trois mille efcus d'or par an, dont la Souueraineré &) le powuoir de 
les rachetter;dekieureroient à SLA. R. Que le droit de patronage de l'Abbaye-de Locedio 
& la Souueraineté desTerres en dependantes enclauées dans celles que l'on donnoit à S. 
À. appartiendroit au Duc de Mantouë &) à es Succefewrs Ducs de Montférrat : Que 
tous les Liensoccupés par reprefailles de part €) d'autre [e refhtueroïent en l'Eflat quils 
| effoient : Que la nakigation du Pau féroit libie infqu'a Trin àS.A.@) au Duc de Mar- 
|. toie &) a leurs fujets , fans Payer autres daces que les anciennes : Que le Duc de Mau. 
toie dés à prefent feroit mis en poffeffeu des Duchés de Mantoie&) de Moniferrat | ex- 
cepté des Terres que l'on deuaitremettre à S._A.dont la delivrance croit faite, apres que 
l'Empereur auroit donné l nuefliture au Duc de Mantoie : Que le 8. d'Auril les Troup- 
pes Allemandes commenceroient à Jortir des Eflats de Mantouÿ,@ celles de France 
d'Italie, de Piemont &) de Sanoye ; excepté qu'il [eroit laiké garnifon d'Allemans à 
Mantouï, Porto) Canitte ,&) de Françoisà Suze, Pignerol, Briqueras &)Veillane: 
L Que lémelmeiours. A. feroit fortir La garnifon de Montcalue, &) autres Places qu'elle 
 éenoit au Montferrat,fors de Trin &: desautres Terres qui luy demeureroient par le Trait. 
té4 Quapres l'Inuesliture accordée an Duc de Mantoui on trauailleroit a demolirles 
fortifications : Que le 5: de: May les garnifons de Mantouÿ , Porto , Canette., Suxe, 
| Pipnerol , Briqueras > V'eillane > fertiroient : Que les Allemans quitteroient le Pas de 
‘la Valteline a) Le laiferoient aux Grifons , &) que pour afeurance de l'execution du 
| Tiaitte , on donncroir pour. ofagesentre les mains de Sa Sainteté,de la part.de S.M. Jrn- 
» periale,le Colonel Jean Baptiste Chie[a, tr les Colonels Picolomini &)V: ifleuen : Etde 
| lapaït de S. M. tresChrefhenne le Marquis de Tauanes Marefchal deCamp le Mar- 
qui de Nereftan Mefire de Camp, 6) Roftain d'Vrre Seigneur d'Aigucbonne Meftre de 
| Camper Gouuerneur de Briançon, Or, commeces oftages ne fe donnoient que 
pour faciliter lareftirution des paflages de la Valteline aux Grifons , il furen- 
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core eonuenu par vn article fecret: Que l'os mettrois Suxe €) V. cillane entre les me. 
mains des Susffes leués dans les Cantons alliés de France de Sauoye » qut JHFeroIenE cou 
de les rendre a S. A. aufitoft que l'on auroit aduis de la restitution des pafages de la cris 
fe aude la du temps accordé: 
deux places au Mare fchal de Toiras à d 
Le mefme iourles Deputés de l'Empereur & du Roy deliurerent à S. A.en N. 
payement des quinze mille efcus de rente: Les Villes »Chafteaux , Bourgades 
Villages de Trin , Tricerro , Palazol , Fontanet Bianca ; auec Carpaner # Linorno A 
Saliggia, Verolengho , Rovdizzon Vulpian ; Fi orlixzo, Marcena ifque, Cigonie , Calu- 
fe; Candie , Baron , Lucelio , Orio , Lufillie, Montelengo fainét George, Fauria , Le- 
uone, Buzzan, Rinara-Forno, Roccadi-Corio, Corio,anec tout ce qui eff delà le Pay, exce- 
pté Morano; Belola ;Ville-neufue , é les Granges 4 Terres de l'Abbaye de Lacedio, 
fituées de là le Paÿ, Bruxafque , Cauagnole ; Monteu , Laurian, S.S ebafhen,Caftagner, 
S. Raphaël, Cimena, Caftllon , Cordua , Sciorze, Buffolin , Piazzo, Merrerengo ; To- 
nengo, Cinzan, Moncuc ; Vergnan, Pino Ifola,S. Damien, Garena, Rocca-Ciyliero 
Cigliero , Somano , Verdun, Barolo ; la Bozia ; Grinfano Bergomale, Benenello,Rodi, 
Rodelli, Gotta-Sefia, Camerana , Camo , Dian, Alke, auec Monteloup & Barbarefco, 
Er le 2 6- durnefme mois S. A. ratifia le Traité de Querafque. 
Le Comte de la Roque Ambafladeur extraordinaire d'Efpagne, n'affifta pas 
à la conference, parce qu'il m'auoit point de pouuoir de S.M. Catholique , & 
qu'il n'eftoit venu que pour la trauerfer : Auf le Duc, Hs preuenir fes plain- 
£es,luy demanda le payement de diuerfes (ommes qui luy auoient efté promi- 
fes parles Efpagnols, pour fouftenir le faix de la guerre , dont les affignations 
auoientefté inutilement données à Gennes , à Milan & à Naples. Il deman- 
da encore la dot dela Screniffime Infante fa Mere; mais S. A. n'en eut que des 
paroles & affeurance que le Roy d'Efpagne vouloir eftre l’Arbitre des diffe- 
rends que le Duc auoir auec la Republique de Gennes.Le Comte dela Roque 
irrité d’auoir efté fi peu confideré en cette affemblée , & de ce que les chofes 
n'auoient pas pris lebiais que les inrerefts de fon Maiftre luy faifoient fouhait- 
ter, s'en alla à Milan , où il parla fi finiftrement du Traité de Querafque, & 
du procedé de S. A. au Duc de Feria nouucau Gouuerneur de Milan, qu'elle 
fut obligée de luy enuoyer le Comtede Cumiane, pour l'en defabufer. L’'Em- — 
pereur de fon cofté à la follicitation des Efpagnols.fe plaignit auffi à ce Prince Coi 
par vne lettredu premier de May, de la remife qui auoit efté faite aux Suyffes d 
des places de Suze & de Veillane ; mais cela n'eut point defuitte, par ce que ah 
S. À. fit connoiftre àS. M. Imperiale, que tout ce qui auoit efte Ê , cftoit 
pluftoft pour faciliter l'entiere execution du Traitté de Ratisbonne, que pour | 
la retarder. 
Comme il reftoic beaucoup de chofes à faire pour la fatisfaction du Duc, & | 
pour conferuer la bonne intelligence & le repos entre les fujets du Roy & dem) 
S.A.il y eut vnautre Traité fait au mefme lieu de Querafque le 30. dé May, | 
par lequel il fut conuenu:Que les fujets de l'on y: de l'autre party,qui auro'ent porté | 
Les Armes contre leur Souuerain, féroient reStablis dans leurs biens , offices , benefices æl 
dignités : Que tous les fuiets de Sa Majefté qui pofedoient des Terres dans les Eflatis,| 
de S. A. en joïiroient pañfiblement : Que tous les Arrefts du Parlement eftably a Cham | 
bery par le Roysrendus contradiéloirement fubfifferoient;e les lagements des luges | 
1 » faufi la voye d'appel : Que les hommages preflés au Roy par les Suiets du Ducs 
nan ; omHe non aduenus : Que tous pri foniers feroient deliurez : Qu'au qua 
“tr .. es François rendroient a S. Ales Vi illes CA Châteaux de Saluces ; ‘de l 
séisme … €; Es toutes les autres places tepuës par eux de lèles Adonts ; 4 la | 
RENE Tes &e » Pignerol ; Briquéras © Veillane wa condition qu'un iour aupards | 
e Duc remettroit au Duc de Mantouë les Châteaux & lieux de Camin , Gabians. | 
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Vefime , 5. George ex tout ce qu'iloccupoit dans le Monferrat , exceptés les lieux accor- 
deza5. À. pour fon partage &> laVille Château de Montcalue, qui ne féroit restitue 
que le 7. dumefne mois de Juin , &) le lendemain S. M. feroit rendre toutes les Places 
qu'elle occupoit en Sauoye , 7 en févoit [ortir les Gents de guerre : Qu'il y auroit liberté 
de commerce entre les Jujets des deux Princes es» entre le Piemont co le Montferrat , @) 
qw'il y auroit des Comimiflaires nommez,, pour terminer les differends des Limites de 
leurs Souuerainetez. 
_. Cétobftacle furmonté, il fallut pouruoiraux difficultés qui fc prefentoient 
- fur l'execution de l'Article fecret du Traitté de Querafque;afin de fatisfaire les 
a Efpagnols ; qui témoignoient d'en eftre en ombrage : De forte qu'il fe fit vn | 
troifiéme Traitté le 19.de Iuin à la pourfuite du Nonce Pancirolle & de Ma: jl 
Zariny, portant exprefle confirmation de tous les articles du premier : Erà l'é- l 
 garddel’Articlefecret, Galas promit : Qw'au premier aduis du Traitté | Empereur 
donneroit l Inuefliture ax Dac de Mantou: excepté desTerres accordées à S.A.€> au Duc 
de Guaffall : Quel Innesliture viendroit dans 2 S- tours, ou du moins aduis certain du 
Sieur de Leon-Brulard , ou de l'Euelque de Mantouï Qu'elle feroit expedice er conff- 
gnée en leurs mains, que toutes les Trouppes de l'Empereur fortiroient d'Italie I fut 
aufliarrefté: Que les memes Oflages feroient remis au Pape;pour y demeurer dés le 20. 
de Juillet, tu[qu'auz 0.4 Aouff,auec promeffes de S.S.de ne les rendre qu'apres l'execiion 
du Traité. Er parce que le Pape ne vouloit pas receuoir les OStages pour la refliturion 
des Grifons , à caufe de la diuerfité de Religion ; Galas promit de fe donner [oy-mefme 
pour Offagean Duc de Mantouë ele Mare (chal de +. pour Briqueras à S.A.an 
cas que les Pas de la V'alteline tr B riqueras ne fuffent rendus dezle 26. de Juillet ,iu if 
qu'au 26.d'Aouft:Que les demolitions commenceroient de part@ d'autre au 6 A'Acuff, 
infqu'av 20.du mefme mois, auquel temps les “Places [erosent renduës ; 4 par on aban- 
donnement fait en mefne tour, où alternatinement € à iours différends , afin que cha- 
cu fit Maïfire du fienen mefne temps. Ce Trairté fut agreé par tousles Interef. 
sés. Le Duc de Feria, qui y auoit apporté plus derepugnance , en promit l'ob- 
{eruation au nom de S.M. Catholique, par declaration dattée à Pauie le 2 8.de 
Juin & l'Empereur par {es Patentes du deuxiéme de luillet accorda l'Inueftitu- 
re au Duc de Mantouë. Les Cftages furent remisau Cardinal Pallota à Fer- 
rare, fuyuant la Commiflion qu'il en avoit de faS. Les Officiers du Roy qui 
compofoient le Parlement de Chambery feretirerent, & firent place À ceux {1h 
du Duc; Briqueras fut rendu au Marquis Wille pour S. A. & le mefme iour les il 
| paflages des Grifons à leurs Seigneurs, & les Places du Mantotian au Marquis 
, de Pomare pour le Duc de Mantoüe, excepté Porto & Canette. Les François 
te- ortirent de Piemont , de Sauoye & de Montferrat ; les Allemans &cles Efpa- 
E gnols de l'Eftat de Venile, du Mantoüan & du Montferrar. Le r$. de Septem- 
x bre Suze & Veillane furent reftituées au Duc; Porto & Canetteau Duc de | 
x Mantoüc. Enfin quatre iours apres les François fortirent {ou pluitolt fcigni- | 
VE rent defortir ) de Pignerol & les Allemansde Mantoüe & le Cardinal Pal- 
lotta congedia les Oftages. Voyla tous les Traittés de Querafque, dont on 
voulut que les Interef$és euffent connoiflance;mais il s’en ft vn, qui a efté tenu V| 
fort long-temps fecret , & ignoré de tous les Hiftoriens, que ie ne dois pas ce- {1} 
ler pour l'ornement de cette Hiftoire. | 
Le Roy vouloit bien donmer le repos à l'Italie & executer le Traitté de Ra- Dep 
1 tisbonne ; mais iugeant neceffaire pour la proteétion de fes Alliés, d'auoir vne 
*- Place en Piemont pourentrer en Italie, il fit demander par fes Deputés Pigne- 
rol à S. A.auec offre de faire comprendre Albe & l'Albezan dans les Terres 
ee du Montferrat, qui deuoient eftre remifes à S. A. Deux obftacles fe prefan- 
| toientàcela:l'vn que les François deuoient fortir d'Italie par le Traitté de 
Ratisbonne; & l’autre , la repugnance qu'y auoit le Duc. 
En effet, quoy que ce Prince preuitbien,qu'en affeurant par ce moyen Sa 
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ettant à couuert des Efpagnols, il procuroit 
s & la tranquillité à l'Icalie : Neantmoins il 
apprehendoit de simpofer vne loy d'eftre toufiours pe auec . He ë& 
mal auec l'Efpagne ,& de fe priuer de l auantage que uy donnoit la fituation 
de fes Eftats, d'eftre l'Arbitre des differents des deux Roys, & de pouuoirpans 
cher pluftoft d'yn cofté que d'autre fuyuant la neceflité de fes affaires & la rai- 
on d'Eftat. D'autre cofté ; le peu d’appuy que Son Alteffe deuoit efperer des 
Efpagnols, l'efperance qu'elle auoit que Pignerol eftant au pouuoir des Fran- 
çois, leueroir le pretexte dela guerre, la reputation des Armes du Roy ; qui 
eftoit celle ence temps-là par toute l'Europe ,que tout ce que les François 
fouhaittoient, fembloit leur eftre permis; & enfin l'auantage qui s'y rencon- 
croit par l'acquifition d’Albe & de fon Territoire, qui lvy deuoient eftre en 
plus grande confideration que Pignerol ; & l'apprehenfion de fe broüiller 
auec la France, y firent refoudre S.A.De forte que par vn Traitté particulier 
du dernier Maïs, le Duc remit au Roy, & à fes Succefleurs en toute proprieté 
& Souueraineté la Ville & le Chafteau de Pignerol , Riua ; Baudenafco , Bu- 
nafco le haut , Coftagrande , le finage de Pignerol, les Villages de l'Abbaye 
le Valdelemie, & leurs finages le Village & Fort de Ja Peroufe, Pinache, 
Villars, les Portes le grand & le petit Dibloin, leurs finages, & autres Ter- 
res fituées dans la Vallée de Peroufe , qui font à la main gauche, tirant de Pi- 
gnerol à Pragela, & par de là laRiuiere de Chifon. Pour eftre tous ces lieux 
vais à perpetuité à la Couronne de France, qui fürent eualués feize mille ef 
cusde rente. Et en contrefchange S. M. accorda 5. A. la Ville d’Albe auec 
les Villages qui en dependent, & autres Terres ounertes, iufqu'à la fomme de 
treize mille efcus de reuenu , Albe& l'Albezan compris ,queleRoy promit 
de faire entrer dans l'eualuation des Terres que l'on deuoit deliurerà S.A.pour 
fon partage du Montferrat , & de payer le furplus à S.A.à raifon de deux pour 
gent , incontinent que $. M. feroiten poffeffion de Pignerol ; & que le Man- 
toüanauroitefté rendu , pour feurté de l’execution duquel Traitté, ilfutarre- 
fté que le Prince Cardinal de Sauoyeiroiten France, pour y demeurer iufqu'à 
ce que Pignerol fut au pouuoir du Roy, & queles Places des Grifons & du 
Mantoüan fuflent renduës , à condition toutesfois, quele Roy ne voulant 
point entreprendre la guerre contre les Gennois, dans letemps conuenu,l'ef- 
change de Pignerol & d’Albe demeureroit nul. 

Etafin qu'il parut à tout le monde que le Traitté de Ratisbonne auoit efté 
executé,& que les François eftoient fortis dePignerol,lors que les Deputés de 
S.A.enallerent prendre poffeflion:les Soldats dela garnifon fe cacherent dans 
Les cafemates,iufqu'à ce que l'on eurtrouué des pretextes pourcolorer certere- 
mifesmoyennant celales Deputés du Roy donnerentleur Sentence & adiuge- 
rent Albe & l’Albezan au Duc, quoy qu'il n'en eutiamais efté parlé par tous 
des Traittés precedents ; ce qui ne tournoit qu'au preiudice du Duc de Man- 
toüe : mais il eftoit bien iufte qu'ayant causé le mal, il en portaft la peine. 

Ainfis’appaifa cette guerre,qui auoit mis l'Europe en cébuftion & troublé le 
repos d'Italie, dont l’euenemét fut glorieux ÀViétor- Amé,qui enretira cét auë- 
tage que d'emporter vne partie du Duché de Montferrat, pour les anciennes 
pretentions de fa Maifon:Ce qui iuftifia,que quand Charles-Emanuel prit les 
armes contre le Duc de Mantoüc l'an 162 8.ce fur pluftoft par vniufte defirde 
nan luy a >que par ambition ; puis qu'apres vne fi lon- 
“a +2 ne ir ce Los auoit pourfuiuy auec tant de chaleur & de dépe- 

Le Elpasnols on Fi spar le jugement de l'Empereur & du Roy de France. 
JR es Le RE que pour leurs ouurages , & quine confi- 
entelté bite L Propre grandeur , eurent vn fenfible déplaifir, que cette Paix 

ans ceux, & euflent efté au defefpoir, s'ils euffent fçeu comme les 
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éhofes s’eftoient pallées à uerafqué ; Car ils crürént que le Duc eftant réntré 
|: dans fes Eftars occupés depuis la guerre par la generofité du Roy, & ayant 
| obtenu vne fi bonne portion du Montferrat parle Traité de Queralque s’en 
fentiroic coufiours fon obligé ; & que lé Duc de Mantoüe äyant aufli obtenu 
fon reftabliffement dans fes Eftats & 1 Inueftiture de l'Empereur par l'intereft 
que la France auoit pris à le proteger pancheroit toufiours à ce party ; & 
qu'ainfil ne falloic plus efbérer que les Éfpagnols fe püfent iamais rien pro- 
mettre de l'amitié de ces deux Princes : Outre qu'apres cette Paix il{embloit 
que l'Efpagne eut perdu cétte grande authorité auec laquelle iufqu'alôrs elle 
auoitregenté en Italie. 
Par ces reflexions le Duc de Férià forma le defféin d'y broüiller les cartes, 
& d'y reftablir la puiffance de fon Mäiftre; & pouf'y paruenir , il retint la 
| plufpart des Trouppes qu'il eftoir obligé de licentier pat le Traitté dé Que- 
| rafque, & en leua de nouuelles , dont la Comimiffion {xt donnée ai Marquis 
L dé Rangon , nonobftant les remoriftrances qui luy en furent faites par le 
L Nonce Panciro!le; & ce qui cotifirma ce foupçon furent de Lettrés inter- 
ceptées que le Comte de la Roque éeriuoir au Duc dé Feria, par lefquelles on 
vid que les Efpagnols pour fé vanget des auâñtages que la France auoit eüi fur 
eux, vouloient fomenter les méconténtements de la Reyÿne Mere & du Duc 
d'Orleans , que de mauuaisconfeils auoient poufsés à forcir du Royaume par 
la häyne qu'ils aucient contre le Cardinal de Richelieu. 
=  Ainfi le Duc de Mantoticeftancentré le premier en deffiance dés Efpa- 
|* gnols , au lieu de congedier ce peu de François qui eftoient demeurés à Ca- 
te. Zal & à Mantoüe , comme il en eftoit prefsé par le Duc de Feria (bien qu'ils 
| nefuffent pas capables de gäréntir ces deux places de farprife) reçeut dans 
la Cazal fix Regiments de gens de Pied & fix Compagnies de cheuaux legers 
tous François. Cét exemple fournit au Roy (qui ne vouloit pas encofe faire 
| éclacter le Traitté fecrec de Pignerol,) lé pretexte de reprefenter publique- 
| ment à S. À. par Seruient qui eftoit demeuré en Piemont en qualité d’Am- 
| bafladeur, qu'elle n'eftoit pas plus én feureté que les autres par la confidera- 
tion des foupçons que les Efpagnols auoient de {à conduire ; & qu'ainfi il 
eftoit neceflaire que Sa Majefté eut quelque place fur la fronriere de France 
| & de Piemont pour lay donner l'entrée d'Italie & pour y émpefcher les pro: 
grez des Efpagnols. F 
Les places qui furent démandées au Duc eftoient Suze & Véillané, ou Pi- 
| gncrol & la Peroufe , où Démont ou Cony, ou Saluces & Sauillan auec la Va- 
5 le de fain@ Pierre ; mais feulement par forme de depoft & iufques à ce (di- 
| foit-on) que les ombrages qu'auoit le Roy . ne voulut opprimer {es al- 
| liés , fufent leués. Or quoy que le procédé des Efbagnols fruit dé couleur à 
icette propofition , on auoitefectiuement des foupçons én Frañce contre le 
| Duc qui la faifoient preffer;car le Royd'Efpagne s'eftant feruy de l'Abbé Sca- 
gli Ambafladeurde 5. A. pour negotier yn Traitté de Ligue entre l'Efpagne 
l& l'Angleterre, & le Prince Cardinal de Sauoye ayant efté inuité pat l'Archi- 
Iduchefle d'aller en Flandres à mefine temps que la Reÿne Mere du Roÿ sy 
|eftoit retirée ; le Confeil de Franceeut quelque opinion que S. A. auoit def 
| fin de fe raccommoder auec les Efpagnols , & de fe preualoir des defordres 
| dont le Royiumeeftoit ménacc : de force qu'en demandant au Duc vie porte 
| pour entrer en Italie, afin de parer aux defléins des Efpaghols , on eftoit bieri 
aÿ{e de s'affeurer de fon amitié. : 
Ee Duc feignant d’eftre eftonné de cette demande s'en excufa comrie 
| d'vnecontrauention au Traitté de Ratisbonne: il offrit neantmoins (au cas 
que les Efpagnols vouluffent remüerenltalie) paffage dans fes Eftats pout les 
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nt de fois qu'il en feroit requis. Cependant 
$. À pour cougrir mieux {on jeu en donna aduis au Duc de Feria,pour fçauoir 
s'il eftoit en eftat de luy fournir des forces capables de refifter aux François s ils 
vouloient entrer parforce dans le Piemont; mais le Duc de Feria qui n'auoit 
pas des Troup pes pour yne f grande entreprife » D'AyanE fait à pi propoli- 
tion que des réponces generales ; le Duc declara qu'il ne fe vou oit point 
commettre auec le Roy Tres-Chreftien apres vne T£EREe reconciliation, 
ayant plus de raifon d'efperer de l'auantage de lamicié des François que de 
celle des Efpagnols ; puifque ceux-là n'auoient autre but que de proteger 
les Alliés de la Couronne de France, que ceux-cÿ meditoient d'opprimer, 
relolur de remettre au Roy la Ville & Chafteau de Pignerol auec les Forts de 
la Peroufe & de fain@e Brigide par forme de Depolt, & pour fix mois cant 
feulement; Son Alteffe difanr que pendant ce temps-là les jaloufies d'Icalie M 
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Trouppes de Sa Majefté tour auta 


cefferoient. 2 3 
Le Traitté en fut arrefté à Mirefleur le 19. d'Oftobre 1631. dont la fub- 4 


ftance eft , Que Son Aleffe ne prendrait aucune part aux deffeins de ceux qui vou ‘i 
droient exciter des troubles en France pendant l'éloignement de la Reyne Mere € dm 3 
Duc d'Orlsans : Qu'elle donneroit bbre paffage aux Tronppes é> aux munitions de guer= 163 
re que le Roy enwoyeroit 44 Moutferrat ; Et Sa Maiesté accerdoit auf le meftne par fes 
Etats aux Trouppes Lorraïnes ; Liegeoifes er wallonnes, dont le Duc pourrait auair be- 
fair. Etaucas que les Eflats de S. A. font attaqués tant decà que delà les Monts le 
Roy promettoir pour leur deffence vingt mil borames de pied er deux mille cheuaux avec 
L'Artillerienecalfaire à rune telle armée ,à la charge que S. À. fournitoit de Jon cofté dix 
mil hommes de pied ex à $00.cheuaux : Que pour la feureté de ces chofes S. 4. ferait 
remettre en depofi la Ville &r Chateau de Pignerol auec les Forts de la Peroufe € de 
[ainéle Brigide le lendemain » entre les mains des mefnes Suifles: qui auparauati à 
guoient gardéen. depoft la Citadelle de Suzeex le Fort de lalaile, kjquels féroient fer 
ment de garder ces places aunom du Roy durant fix mois & de les rendre apres ce tempse 
là au Duc ; fice n'eft que continuants Les foupçons il fat agé à propos du confénrement de 
S. À. de proroger le terme du depoft : Que le Rey neantmoius » metro y Gounerneut 
ui féroit le mefine [erment. Er au casque S. 4. vint à manquer aux chofes promifess 
il fut arresté que Sa Majesté pouiroir mette dans Pignerol &) aux Forts des enuironss 
teluormbre de gens de guerre qu'illuy plairoit , éen Fe fertir les Suifles qui demeures 
roient deflors dispensés de leur ferment de mefme s'il furuenoit quelque contrawentior | 
de la part du Roy; les Suiffes feraient quittes de leur férmeux, rendroient les places à,5. AM 
pour en difpoler auec toute Liberté. Voylà ce qui fur conelu à Mirefleur. Les Efpas 
gnols qui n'eftoient pas bien informés de ce qui s’eftoir pañé , pour décrier Si 
À. aupres des Princes d'Italie ; publierent qu'elle auoir promis Pignerol ail 
Royauant que Toiras & Seruientfuffent partys de Paris, & que le Comre den 
Druent en auoit porté parolle à Sa Majefté ,ce qui pourtant n'eftoit pas vray 
Le Duc de Feria fut le premier qui fitdes plaintesa S. A. du Traitté de Mire= | 
fleur, ne pouuant fouffrir que les François fuffent en eftat de pañfer en Iraliet 
auf toft que les incerefts de leurs Alliésles y appelleroient: Mais le Duc luÿk 
fr dire , Qu'il n'avoit fait en cela que ce qui efloinpermis àcun Saunerain, {7 q#'1lauoib ! | 
plus d'obligation à remettre ces places an Roy ga aucun autre Prince à dont il w'eflaibs| 
tem de rendreraifon à perfonne. | 
Les faccez que l'Empereur & le Roy Catholique auoient eï en Allemas 
gne & en Flandres ayants augmenté la jaloufie des François ; qui d’ailleursi| 
s cftoient extraordinairement ombragés de la fortie de laReyne Mere & du) 
Duc d'Orleans,, & des fecretres pratiques que les Efpagnols faifoient dedans 
ê&. dehors le Royaume contre le repos dela France: ils crûrent qu'au lieu de 
refbicuer Pignerol (fuyuant le Traicié fcint de. Mirefleur) il eftoit temps de fe. 
declarer 
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declarer,pour en fairel'acquifition, afin de fe conferuer vn pieden Italie,tant 

p ; 
. À 

pour la feurté des Eftats de France, que pour en aflifter leursamys, reprefen- 


tans auec beaucoup d'exageration,que le depoft augmentoit pluftoft les def- . 


fiances & les foupçons duRoy Si de les offer, par les efforts que les Efpa- 

gnols faifoient tous les iours de le recouurer. Sa Majefté Tres-Chreftienne 

donna donc commiflion au Marefchal de Thoiras & à Seruient, d'en faire la 

negotiation auec S. À. auant que les fix mois du depot fuffent expirés, com- 
| mefi c’eurefté vne chofcà faire. Cela pourtant fe ménageoit auec beaucoup 

de fecret; de crainte qu'auparauant la conclufion , les Efpagnols n'y apportaf 
| fent quelque obitacle, & que le déplaifir qu'ils en receuroient nerctardâtla 
; Paix d'entre S. A. & les Gennois , dont Sa Majefté Catholique auoit voulu 
k eftrel’Arbitre. Cette Paix fut à la fin arreftée à Madrid le 27.de Nouembre par 
| Sa Majefté Catholique , apres diuerfesconferences qu'elle en eut auec l'Abbé 
. Scaglia Ambaffadeur ordinaire de S. A.en Efpagne & auec François Lomel- 
| lin Ambaffadeur des Gennois. 

Ce Traitté contenoitentrautres articles : Quily auroit Paix à l'auenir , & 
| reflabliQement de commerce entr'eux &) ceffation de toutes hostilités : Que chacun ren 
| droit ce qu'il anoit pris à l'autre pendant la guerre : Que Zuccarel demeureroit en tonte 
| proprieté à la R epublique,en payant a S. À. pour toutes [es pretentions cent foixante mille 
| efcus : Qu'il y auroit oubly detout le afle € pardon general à tous ceux qui auroient 
| feruy le party contraire ; nommément à dix Gernois declares pars. M. Catholique, qui 

toutesfois ne pourroient iamais demeurer fer les Terres de la Republique. Le Duc, ny 
les Gennois ne le voulurent pas appreuuer, eux fe plaignoient que la fomme 
qu'ils deuoient paycrà Son Alteffe, eftoit excefliue , & le Duc,que le pardon 
(quoy que general eut eftéreftraint à certaines perfonnes, pretendant qu'au- 
cun n'en dût eftre exclus. Ainfi les chofes demeurerent quelque temps dans 
cette incertitude. 


Cependant le Marefchal de Thoiras & Seruient preffoient le Duc de, 


remettre Pignerol au Roy, qui en apparence le refufoit , ou demandoit 
| des delays ; afin que les Efpagnols ny le Duc de Mantoüe,n'éuentaffent le 
Traitté fecret de Querafque , & qu'il parut que la conionéture du temps 

| portoit Son Alteffe à faire vne chofe que le bien de fes affaires luy auoit 
| dé-ja fait accorder. Ainfile Duc, pour fatisfaire à la prometfe de Queraf 
| que; fitvn Traité auec Toiras & Seruient le cinquiéme du mois de luille 
| del'an mille fixcents trente deux , par lequel Son Altefle remitau Roy en 
- toute proprieté & Souucraincté , La Wille > Chasteau de Pignerol auec fon Fi- 
nage ; €) les Forts de la Peroufe &@) de fainéte Brigide. Outre cela le Duc, pour 

laifer la liberté des paffages d'Italie à Sa Majesté , promit de ne baffir aucuns 

| Fortsstant deça que dela la Riviere de Chifon , laquelle demeura au 1 oy le long 
de la Valée de la Peroufe &) du Finage de Pignerol tant [eulement. Et en re- 
\compenfe Sa Majefié Sobligea d'acquiter Son Altefe enuers le Duc de Man- 
Lroûc de la fomme de quatre cents quatre-cvingt-quatorze mille €. tant d'efcus, 
qu'elle efloit tenie de luy payer, en execution du Traitté de Querafque. Et pour 
le férplus du prix defdites Places , dont l'eualuation Je féroit par Commiffaire : 11 
fat arreflé que le Roy lepayeroit comptant, pour estre employé par Son Alteffe en 
\l'acquifition de la Souncraineté de Neuf-Chaftel &@) de Valengin , appartenant av 
Duc de Longueuille ; laquelle Sa Majeflé s'engageoit de procurer. Son Alteffe 
Mpromettoit encore a Roy de dônner libre pallase fur fes Eftats dux Armées qui 
Mvicndroient de France ; pour de fecours de fes Alliés , @ d'y ioindre les ficrnes. 
Sa Majefle auf demeuroit chargce de deffendie la Perfoune &@) les Efiats de Son 
| Alkefe, @? delamaintenir en la poffefion de ce qu'elle poedoit an Montférrar , 
(Ex 


| 
| 
| 
| 


| 
| 
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homimes de pied &) deux mille cheuaux , à 


condition que Son Alteffe fourmiroit auf de Jon cofté douxe rie ane de pied 
€. deux mille cheuaux ; dont le Rey païyeroit la moitié ; © bai eroit pafage par 
fes Eflats aux gents de guerre ; Walons ; Lorrains : Liegéois 7 autresque Son 4 
teffe woudroit lener. Toutes Jefquelles conditions n'auolent efte inuentées 
que pour obfcurcir d’auantage ce qui auoit efte negotié fecretiement à 


Querafque. 
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€ de fournir à cét effet vingt mille 


Ce Traitté pourtant fit grand bruit en Iralie , en Allemagne & en Efpa- = 
gne: Le Duc auant que de fe voir obligé de le faire & de le rendre publie, Ma 
auoit depéché à l'Empereur Charles-Emanuel-Philibert-Hyacinthe de Si- ‘a 


miane, Marquis de Pianezze & de Chafteau-neuf Fils d’Albigny ,en qua: Am 
lité d'Ambafladeur Extraordinaire ; pour demander l'Inueftiture de Frin & 44 
des autres Terres du Montferrat adiugées à Son Altefle par le Traitté der 
Querafque; À quoy le Marquis de Pianezze rencontra de grandes difficultés: 
car le Comte de la Roque mal fatisfait de ce que S. À. ne luy auoit pas voulu. 
donner la prefeance fur l'Ambaffadeur de France en Chappelle le iour de la 
Fefte-Dieu à Turin ,s'eftoicretiréen la Cour del'Empereur, où il rendit tous 
au Duc. {ailleurs lImperatrice Eleonor de 
Gonzague, & le Pere Chiroga Capucin fon Confeffeur , Miniftre d'Efpagne 
fort authorisé,s y oppoferent ouuertement , alleguants que l'Inueftiture n'e- 
ftanc qu'ynefuite du Traitté de Ratisbonne , Sa.Majefté Imperiale la deuoit 
refufer, iufqu'àce que les François fuflent hors de Pignerol , obftacles qui 
paroiffent inuincibles: Car Son Altefle qui fe voyoit engagée de manifefter 

le Traitté de Pignerol dans peu de iours , auoit donné ordre au Marquis de 
Pianezze de reprefenter adroittement à l'Empereur, qu’elle fe voyoit prefsée 
par raifon d'Eftar, à remertre Pignerol au Roy de France, afin que la nouuelle 
arriuantà Vienne, ne furprit pas Sa Majefté Im eriale ; neantmoins le Mar- 
quis fçeut fi bien ménager l'efprit de l'Empereur & defes Miniftres, & les in- 
terefts de fon Maiftre , quecontre toutes les apparences , il obtint de l'Em- 
pereur la premiere Inueltiture du Montferrat par Patentes dattées à Vienne le 
17.d'Aouft1632. 

Nous auons parlé affez long-temps des affaires de Piemont & de Man- 
toüe, faifons vn tour à Rome pour y voir vne nouueauté ; laquelle en fit nai- ai 
ftre d’autres :Le Pape Vibain V II. ayant par Decret du dixiéme de luin na 
mille fix centstrente, changé le Titre d'Illuftrifime, donton avoit accouftu- 1 
mé de trairèr les Cardinaux, en celuy d'Eminentiffime , auec deffence auxri 
Cardinaux d'en receuoir vnautre de qui quece foit , excepté de l'Empereur & A) 
des Roys ; la Republique de Venife fe peérfnadant d'eftre comprife dans cette 
referue, à caufe du Royaume de Chypre, refolur de continuer à donner lei 
Titre d'Illuftriffime aux Cardinaux ; & dés-lors le Duc de Vénife changea 
l'ancienne forme de a Couronne & la fit fermer comme celle des Roys: 
Charles-Emanuel quieftoit encore viaant , & qui pretendoit aufli hereditaë 
fement le Royaume de Chypre ,crût qu'en vne fi illuftre conioncture, il eftoitul 
ose de conferuer la prerogatiuede fa Maifon, & commandaau Marquis 
in Ordinaire à Rome; de faire connoiftre à Sa Sain= | 
Huet ns ege qu'en qualité de Roy de Chypresil pouuoit véer du | 
RE . es “pa & que par certe raifon, il ne deuoit poin | 
ERA Res re d'Illuftrifime , dent iufqu alors Son. Alrefle auoit ho- | 

inaux : Et pour mieux faire paroiftre fa refolution elke | 


deffendi : | à 
sr au Prince Cardinal fon Fils, de traitter autrement les (Car | 
X. 


les mauuais offices qu'il peut 


Victor 
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_— Victor-Amé, apres vnfi glorieuxexemple, fitfermer Couronte 5 comme 
À auoivfairle Duc de Venife; pritile titre Royal, & repritiles.arines,,& la quà- 
Le litéde Roy de Chypre que {es Predecefleurs auoient portée , dont les Ve- 
ou-Nitiens qui ontautrefois poffedéice Royaume,témoignerent du, mefconten- 
me tement, & dez-là il y eut quelque froideur-entrecesdeux Eftats , laquel- 
Fe le-auoit dé-jà commencé par le refus queles Ambaffadeurs-de Venifeavoienc 
al. fait depuis quelques années-en quelques Couts, de-conitinber-aux: Ambaffa- 
deuts ide Satoye:kes ihonneuts:& letraitrement iqui leur eftoient déüs. Le 
Duc pourtant ne fitrién de nouucau ,deifaire ferimet.{a Gouronne ;:pat- 
ce que depuis Gharlcs ile Guerrier qui porta de premier le titre de Roy 
de Chypte , des Ducsrde Sauoÿe andient touliours porté wvne -coutonic 
veritablement Royale , quoy que :non fermée dont l'yfage neft pas 
ancien. 

Pendantle calme d'Italie , le Confeil d'Efpagne ayant refolu d'enuoyer 
en Flandres le Cardinal Infant Frère de fa Majelké (Catholique , jpour y 
commander, àcaufc dela mort ded'{nfante Archi-Duchefle._ 1] prit on 
chemin par Mer auec deflcin de paffer à Milan. Le Duc l'enuoya vifiter | 
àBarcelonne,, par le Pere Paul Britio de Brafon Coffefleur & :Aumofhier | 
Prouincial des Freres Mineurs Obferuantins de {ainét Thomas s(odepuis 
Euelque d'Albe, )quialloiten Efpagne; pis aux Iles d'Hieres par le Com- 
mandeur Pazero, & apres par le ‘Comte Badar , pour le prier d'aborder à 
Nice ,:où fon Alrefle fe preparoit pour lelreceuoir. -Le Cardinal l'enuoya 
comphmenter par Dom Martin d'Axfpe Secretaire d'Eftat d'Efpagrie. iLe 
Duc attendoit le Cardinal Infant à Nice , où routes chofes efloient pre- 
parées pour luy faire vne magnifique reception ; mais levetit n'ayant pas 
permis à fs galcres d'y aborder , il:sarefta à Ville-Franche oùfon Al. 
teffe montée fur la GalereRoyale l'alla vifiter le deuxiéme de May mille 
fix cents .trente:trois , füivie de Dom Felix fon Frere naturel , dû Mar- 
quis de Pianezze , du Comte Ardoüin de Val pergue &du Comtede Pio- 
zafque Capitaine ‘des Gardes & du Marquis de Ciriez General des Ga- 
leresde fon Altefle. Le Cardinal Infant luy ft toutésfortes d'accueils & 
decarefles , &le lendemain rendit la vifite à fon Alteffe , accompagné 
du Comte d'Ognate , du Marquis de Ville-Franche | du Marquis del {ll 
Vilo , du Marquis d'Eft & de plufieurs perfonnes de condition. Etcom- | 
me le Cardinal Infant fat obligé par les vents contraire d’arrefter ‘enco- | 
re quelques temps à Ville-Franche, il donna la Comedie en Efpagnol à 
| fon Alteile fur {a Galere ; & fe feparerent auec toures les demonitrations 
Ÿ d'affection & de bonne volonté que l'on pouoit efperer de deux Princes fi 
: proches parents. | 
|, ‘Cette entreueüe caufa beaucoup de foupçons ; & chacun crût qu'el- | 
Je n'atoit feruy qu'à ictter les fondements d'vne reünion de la Sauoye | 

auec l'Efpagne ; mais la fuite fit voir qu'elle ne seftoit terminée qu'en 
| compliments , & en ciuilités: Car au mois de luillet mille fix cenrstrénte. | 

trois ; les Trouppes que le Cardinal Infant auoitfait venir d’Efpagne ,ayants [fl 
| pris terre à Final, il fc demander paffage à fon Altefle dans fès Eftats pour Il 
| deux Compagnies qui deuoient « ftre eftablies au Chafteau d’Arezzi ; le Duc 
| Jaccorda & fit preparer les Eftappes ; mais Gafpard Toralto d'Arragon Me- 
| Ître de Camp Efpagnol , au lieu de fuiure lesordresde Son Alrefle ; entra 
| dans fes Eftars auec déux mille hommes de pied ; & prit quartierÀ Nouello,, (ul 
| & à la Morra Chafteaux des Langhes , l’vn dépendant abfoluhrent de la Sou- Will 
| ueraineté de Piemont, & l’autre en partie de la Couronne d'Efpagne, & en L 
XXXXx> partie { 
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ar les-anciens craittés aucun des 


partie de fon Altelfe , où neantmoins p à 
| pes {ans le confentement expres 


deux Souuerains ne pouuoitloger des troup 


de l'autre. 1 sDxe 
Le Duc, à certe nouuelle fe fentit offencé » & le fut bien d'avantage 
s seftoient élargis aux terres d'Olmo, & 54 


uant il fceut que les Efpagnol res c 
de Cefole qui-font du Piemont, & que Toralto auoit afhegé Roquaue- de 
ran dependant du Comté d’Aft , dont le Capitaine Pola auoit efté con- “0 

À à si 
traint d'abandonner la Ville, puis le Chafteau. Santena Marefchal de Epie 
Camp par ordre de fon Altefle Royale ,enuoya Cafeneuue Sergent de Ba- 1653: 
taille à Toralto , pour fçauoir Je motif d'vn procedé fi extraordinaire, & 
d'vne contrauention formelle à la Paix. Toralra qui preuoyoit bien qu'il 
feroit defauoüé , fit réponce 


: Que C'efroit wn demele particulier , &) qu'ayant 
perdu des fiens aux approches de hocaucran , il n'y eftoit entré que pour maintenir [a 
reputation. 


Cependant fon Alteffe Royale depefchaBinellià Milan, pour s'en plain- 
dre au grand Chancelier ; & pour faire voir les droits que la Couron- 
ne de Sauoye auoit fur cette place, & fur les autres où Toralto eftoit 
entré hoftilement. Etquoy que les longueurs dont vferent les Efpagnols, 
pour donnerfatisfaction à ce Prince, fous pretexte de quelques pretentions 
imaginaires & la facilité qu'il auoit d'en tirer du reflentiment , luy 
deuffent faire prendre les armes : Neantmoins , pour ne pas faire ruptu- 
re enticre auec les Efpagnols , il ayma mieux terminer cette affaire 

ar douceur. De forte qu'apres quelques conteftations , les titres de 
fon Alteffe Royale ayants efté examinés à Milan , les Efpagnols aban- 
donnerent Rocaueran ; ainfi cette apparence de guerre, & d'vn nou- 
eau trouble en Italie , s'en alla en fumée par la prudence du 
Duc. 

Mais lors que le Piemont paroïfloit eftre dans le repos ; & com- 
mençoit à refpirer apres tant de calamités , & que fon Altefle Royale 
s’attachoitentierement à reparer les defordres que la guerre auoit fait dans 
fes Eftats , & à foulager fes fujets accablés fous le faix des miferes paf- 
fées ; l'on vid naiftre dans la famille de fon Altefle Royale vne diuifion, 
qui ; quoy que legere au commencement , & de peu de confequence 
enapparence, fur fi funefte par fa fuite , que l'Eftat en demeura long-temps 
ébranle. | 

La Groffeffe de la Princeffe Marie de Mantoüe eftant fort auancée, 2 
Marguerite de Sauoye fa Mere Duchefle Doüairiere de Mantouëé, prit re- Ma 
{olution de l'aller vifiter. Son Alteffe Royale ne pouuant deftournercette De 
refolution, y confentit auec regret , & luy donnale Marquis Ville Cheualier toit 
de fon Ordre pour l'accompagner , & à fon depart de Turin ;le Duc & Ma- M 
dame Royale luy firent de grands prefents. pe 

La Princefle ne demeura pas long-temps à Mantouë , qu'elle voulut 
prendre part aux affaires , & perfuada au Duc de Mantoué de quir- 
ter l'Alliance de France, & de Venife, & de svnir aux Efpagnols:en | 
faifant vn Traitté de neutralité auec 1Eftat de Milan , dont elle en | 
vouloit eftre Mcdiatrice. Cette intrigue ayant efté découuerte , la Prin- 
cefle fut également foupçonnée des François & des Veniriens : Et coms} 
me le Duc de Mantouë ne fe pouuoit feparer des vns ny des autres, fans 
a Re ue , il fit connoiftre à la Princefle qu'il cftoit à | 
2 FM ir de fes Eftats , pour leuer les ombrages que le Roy, | 

publique de Venife auoient pris contre elle. 


{ 
| 
{ 


Ainfi 
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—  Ainfi cedant à l'authorité , elle fe retira au Chafteau de Gualtera far 
. l'Eftat du Duc de Modene fon Neueu , où elle ne fit pas long fcjour: 
7 parce que ce Prince apprehendant auffi de fe broüiller auec les Veni- 
tiens & auec les François , luy fit dire par le Comte de Montecuculi qu'il 
ne la pouuoit plus garder dans fes Eftats. Ce compliment auquel cet- 
te Princefle ne s'attendoit point , ne la furprit pas ; au contraire el- 
le répartit d'vn vifage rianc , @wele effoit née pour faire du bien à Jes Ne- 
eux 7 non pas pour les incommoder | & voulut fortir de Gualtera à la 
mefme heure ; mais la chofe fut remife au lendemain , qu’elle fe rendit 
à Cremone où le Cardinal Infant qui eftoit à Milan, l'enuoya vifiter 
par le Duc dé Nochera, le Marquis d'Eft & quelques autres Seigneurs de 
fa Cour. 
Son Alreffe Royale eftonnée du procedé de fa Sœur, luy enuoya le Mar- 
(Re quis Ville & le Protonoraire Bergucra pour la prier deretourneren Piemont; 
8. mais ellequi vouloitfe ietterentre les bras du Roy d'Efpagne , dansl’efpe- 
rance qu'elle auoit conceüe d'y rencontrer de grands auantages , pafla à 
Gennes , & delà en Efpagne, où l’on luy donna le gouucrnement de 
Portugal. 
f L’éloignement de la Ducheffe de Mantoüe fut fuiuy de la refolution 
ä- que prit le Prince Cardinal à Rome, oùil renonça à la protection de Fran- 
æ ce, prit celle de l'Empire , & fe declara Partifan de la Maifon d'Au- 
% ftriche. 
æ Le Prince Thomas poufé d'vn mefme genie, meditoit aufli de pren- 
«+ dre party auec le Roy d'Efpagne : Et quoy qu'il füt Gouüerneur de Sa- 
uoyeauec vne authorité fiabfoluë , que la Nobleffe , les Magiftrats, & les 
FA Peuples auoient ordre de Son Alteffe Royale de luy obeïrcomme àfa pro- 
- pre perfonne , & qu'il eut de grands appointements , & vn bel Appan- 
f nage : Neantmoins fe voyant chargé de Famille & fa fortune bornée, il 
 Voulut chercher les occafions d'employer {a valeur & de laifler vn 2 puy 
: à fes Enfans , pour viure dans l'honneur & auec l'Efclat de leur naines 
Fr Etcomme il nauoit pas eü fatisfaction en France , où il auoit effayé de 
s'eftablir , il tourna fes pensées du cofté d'Efpagne , où il prit party par 
la negotiation de lean Baptifte Cofta Gentil-homme Gennois Prefident 
des Finances , & Gencral des Eftappes de Sauoye, & en fuite eftant alléà 
Torion auec la Princeffe de Carignan fon Efpoufe , & les Princes fes En- 
fants fous preexte de chafle , il s'en alla en pofte en Flandre parle Comté 
de Bourgogne , & la Princeffe de Carignan auec fes Enfants, à Mi'an parle 
Pays de Valays. 
La Nouuelle decette retraitte dont la negotiation auoit efté fort fecret- 
te ,ayant cfté fcetie à Turintroubla toute la Cour, Son Altefle Royale en 
— demeura fort eftonnée & dir à Madame Royale, Ze l'aymoi tendrement @ luy 
2 cuffe fé moncœwr, ie ne [çay ce qui le peut awoir porté à ce deffein. Le lendemain 
Ke. onen fut efclaircy par la lettre que Son Altelfe Royale reçüt du Prince Tho- 
mas dattée à Tonon furle point de fon depart , par laquelle il fe plaignoit 
d'auoir eflé mal traite par les Minifires de Son Alreffe Royale ; tant pour [es intereffs 
que pour ceux de [es Seruiteurs : Qu'on ueregloit pas promptement quelques differends 
qui concernoïent [on Appannage : Que l'on fe deffoit de luy fans fyjet ,& qu'on auoit 
cherche des pretextes pour luyo$ter le Gouuernement de Sauoye; ce qui l'auoit obligé 
dechercher fortune ailleurs pour luy | @? pour fes Enfans : Que fon intention n'efloit 
pas de defferuir fon Aleefe Royale | à laquelle il protefloit de rendre toute [a «ie le 
refpeët qu'il luy deuoit comme Frere ; é> l'obeïffance comme V'aflal ; luy recommandant 
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crainte qu'il auoit cit d'etre deftourné de farefoluaion, l'anoit retenu isfqw'alors de luy 

aire part. À 
EAU leŒure de certe Jettre qui Le ft publiquement, Son Altefe Royale 
voyant combien eftoient légers ces fiajets de plainte, répondit > de dej ns 
il ne faut point d'autre ifhfcaton de mes aËtians cpuers HAN Freïe ques mefines 
plaintes qu'il fait. Auffi toute la Cour eftoit refmoing ei] affcétion paie 
liere que Son Alteffe Royale auoit toufiours cie pour ce Prince, des foins 
qu'elle auoir prife de luy donner toutes Les fatisfaétions qu'il auoit fouhait- 
tées , ayant pluftoft augmenté fes appointements que de les retrancher: 
Er sil y auoic eü quelque mef-jntelligence entre les Miniftres de fon Alrefle 
Royale, & les Agents du Prince; c'eftoit pour des confiderations particu- 
lieres , ce qui ne deuoit point alterer la confanceque Les Maiftres auoient 
lvnen l'autte, laquelleauoittoufiours eftéentieredela part de Son Alteffe 
Royale , enuersle Prince bien loing d'auoireü delfein de luy ofterle Gou- 
uernement de Sauoye. 

Cependant le Duc irrité du procedé du Prince Thomas , du mépris qu'il 
auoit fait de fa perfonne , & de fon authorité , du décry qu'il faifoit de 
fon Gouuernement& de la deffiance oùil auoit mis tous les Françoisde fon 
affe@ion , le porterent à tant d'indignation qu'il luy ofta tous fes appointe- 
ments , lepriua dela joüiffance de fon appannage, & éloigna {es Domefti- 
ques & Confdents, pour témoigner à la France que fon Altefle Royale n'a- 
uoiteü aucune connoiflance de fa refolution , & qu’elle la defappreunoit ou- 
uertement. Delà le Duc paila en Sauoye, & y.eftablit pour Gouuerneur Dom 
Felix fon Frere naturel. Et parce que fon AlteffeRoyaleayant acquis du con- 
fentement de l'Empereur , des Freres Marquis de Carretto la Souueraineté 
& Îa Seigneurie des Villes & Chafteaux de Nouello ; Montfort, Monchié, 
Sinnio & Caftellet Fiefs de Empire, qui eftoient à la bien-{eance du Piemont, 
dont Son Alteffe Royale n'auoit poiat encore eü d'inueltiture, parce que les 
Efpagnols la trauerfoient fous pretexte qu'ils eftoient obligés d'y pañfer.allants 
de Gernes à Milan, l'Empereur , pour en eftre informé ; commir Cefar de 
Gonzague Duc de Guaftalla, qui ayant fait rapport àfa Majefté Imperiale, 
que les trouppes Efpagnoles auoient leur paflage à la Morra enfüite des an- 
ciens traittés faits auce la Royale Mailon de Sauoye, & que cette nouuelle 
acquifition ne les incommodoir point, en accordal'inueftitureà Son Alteñe 
Royale à la perfonne de Blaife-Amé Afinaro Marquis de Crauefana fon fitur 
Gentuil-homme Enuoyé, par patentes dattées à Vienne le feiziéme d’Aouft N 
mille fix cents trente-quatre. a 

Cette mefme annce les diuifions de la Maifon de France ayants en quel- = 
que façon cell par le retour du Duc d'Orleans à la Cour , S. À. R. prenant  : 
part à la fatisfaction du Roy,depefchaen Cour François Canale Comte de mian 
Cumiane fon Maiftre des ceremonies & Introduéteur des Ambafladeurs pour à 
Sen réjoüirauec Je Roy , où il arriua le dix-huictiéme de Nouembre & eut oi 
audiance anec le Comte de fain@t Maurice Ambaffadeur ordinaireen France 
pours. A.R. | 

La France jaloufe des auantages que la mort du Roy de Suede, & le gain 
de la bataille de Nordlinguen auoient procurés en Allemagne à la Maifon 
HA PRE ae de la Prifon de l'Archeuefque de Teues Electeur de 

| > À € crainte des Suedois s'eftoit mis fous la protection de Fran- 
SE da Ê ne la pouuoit reccuoir d'aucun autre Prince eftoit fur le point 

Pture auec l'Efpagne ; mais auant que d'en venir la, le Cardinal 


de 


1634. 
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de Richelieu, qui en trauaillant à la grandeur du Royaume, ne üegligeoit 
point la fienne, & qui par vne politique affez commune aux fauoris, eftoit 
bien ayfe de porter la guerre auxlPays cftrangers pour employer les Efprits 
h les plus inquiets ; & les meilleurs courages capables de troubler fà felicité, 
+ fitrenouueller la ligue auec les Eftats des Prouinces vniés & auec les Suedois. 
É Et comme il pretendoit de faire vne puiflante dinerfion eh Italie ; il entre- 
id. prit aufli d'y faire vne ligue & fit depefcher aupres des Princes d'Italie le Pre- 
(3 fident de Bellieure en qualité d’Ambaffadeur extraordinaire qui leur propo- 
à- fa: Le deffein qu'anoit le Roy d'y faire la guerre pour divifer les Eflats quy pol[e- 
dent les Efpagnols, dont fa Majesté Ties-Chreflienne protéfloit de ne [e vouloir point 
preualoir maïs d'accommoder les Princes Voy/ns qui entreroient dans la ligue de 
ce qui feroit & leur bien-feance ; Je contentant de Pignerol comme d'xne porte d'Ita- 
Lie pour accourir à leur fécours, à mefne temps qu'ils feroient attaqués par les Efpa- 
grols , leur promettant homme , € argent pour l'execution de cette entreprife, @ leur 
reprefentant qu'ils denoient cfère dans wne tufle apprehenfion que la Wiaifon d'A 
| firiche , apres tant de Jignalés progrés en Allemasne , ne tournaf? [es pensées en Italie 
pour S'affujettir entierement cette belle Prouince. Maisles perfuafions de Bellicure 
ne firent pas grand effect ; car le peu d'intelligence qu'il y auoit entre le 
Pape & les Venitiens les fit demeurer far la referue. Le Grand Duc de Tof- 
cane ne {e voulut pas detacher de l'amitié d'Efpagne, il n'y eut que le Duc 
| de Modene qui en donna quelque parolle ; mais il s’en retira depuis. Odoard 
Farnefe Duc de Parme Prince jeune, courageux & ambitieux , indigné de ce 
| que Les Efpagnols luy auoient demandé Plaifance pour en faire vne place 
| d'Armes, {e declara Partifan de France. La Republique de Gennes demeu- 
| ra dans vne cfpece de neutralité : Quant à Viétor-Amé il eut bien de {a 
} peine à {e refoudre. Le party de la neutralité eftoit apparemment ruy- 
neux, l'experience du pailé le difluadoit de fe ioindre aux Efpagnols ,ou- 
tre le peril où il mettoit le Piemont par le moyen de Pignerol , dont les 
| François eftoient les Maiftres , de s'vnir aufli auec le France Les dificultés ne 
| fe prefentoient pas moindres; car d’vn cofté cette ligue n'eftant animée que 
| par le Cardinal de Richelieu qui pouuoit ou mourir ou'cftre diforacié, il 
| n'y auoit point de certitude de s'y engager, & de l'autre fon Alrefle Royale 
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Les Efpagnols ayans euenté cette negoriation ie diners payes | 
À a faire entrer dans leurs interefts:Ét commeils n y virentpoint de de 
S.A.R.pour derent de s'armer, fans pourtant fe declarer, & luÿ offrirent pa 
jour ils luy pe ne {e prometrants que les Francois voyant ce Prince en & 
Ra RN "3 Ru UE pas attaquer. Cét expedient à la verité eftoit po 
Ft SUR & fon Alreñe Royale en cfperoit cét auantage ,ou que lon { 
feroit plus de figner la Ligue, ou que du moins on luy feroit vn pa 
a ë pe rt ee le Cardinal de Richelieu violent en fes defirs, ne = 
pue ds re ce temporifement, fit fçauoir à S. A.R. qu'il vouloit, S: 
AT _. liGune& pour l'obliger à s'expliquer,fit approcher dela Fron- n 
tiere du Piemont quatre où cinq mil hommes. Ainfile Duc pris à defpourueu, ge 
£e vid obligé contre fa propre inclination d'accepter la Ligue. 
di it declarer la guerre à fa Majefté Catholique par vn = 
Apres cela, le Roy fit dec SL : She Fr 
Heraut qui fut enuoyé à Bruxelles auC ardinal Infant au mois de May de Fan % 
1635. Sa Majefté Tres-Chreftienne ayant fait pafler en Icalie huiét mil hom- ä 
mes de pied & deux mille cheuaux fous la conduite du Marefchal de Crequy, 4 
donna la charge de Capitaine General de la Ligue & de fes Armées en Italie 44 
àS. À.R. auec vn pouuoir fort abfolu par Patentes dattées à Parisau mois de a 
Tuillet. Ces trouppes iointes à celles de S: À. R. & à celles du Duc de Parme, ë 
deuoient compofer vi corps de cinq miile cheuaux & de vingt-cinq mil 
hommes de pied, & entrer au Milanois. Le Marefchal de Crequy für la fin 
du mois d'Aoult s’auança dans le Montferrat, & apres auoir jetté vn Pont 
fur la Cezia, furprit le Fort de Villatte place du Milanois ,& aydé du Mar- 
quis de Fleury Marefchal de Camp, deffit la Cauallerie Efpagnole à Vallé, & 
alliegéa Valence fur le Pau où commandoit le Marquis de Celade. 
Ce fiege fut entrepris fortinconfiderement & contre l'intention de S. A: # 
R. qui vouloit que l’on attaquaft Nouarre feule place importante du Mila” 4 
nois du cofté de Vercel, laquelle prife, on pouuoit aller fans obftacle iufqu'aux le 
ortes de Milan, & retirer du Vercellois fecours d'hommes & de viures auec î 
facilité ; au lieu que Valence eftant auancée dans le Milanois, on ne pou- 1 
uoit y faire conduire des conuoys qu'auec beaucoup de difficult , ny la con- 
feruer apres vne conquefte , qu'auec vne defpence extraordinaire: Le Ma- 
refchal de Crequy pour fon excufe allegua que ce fiege eftoit abfolument 
neceflaire , pour fauorifer la ionétion des trouppes que le Duc de Parme 
amenoit ; mais fon Alteffe Royale n'eftoit d'aduis que ce Prince employaft 
fes Armes en cefiege , les iugeant apparemment plus vtiles du cofté de 
Cremone où l’on pouuoit faire vne grande diuerfion , laquelle eut facilité la 
prife de Nouarre; parce que les Efpagnols qui auoient peu de gens fur pied 
au Milanois,n'euflent pû parer aux entrepriles du Duc de Parme, & fecourit 
vne place afliegée : Outre que Valence ne fe prenant point; les trouppes Pars 
mefanes fe trouueroient trop auant engagées dansle Milanois & dans lim. 
poffibilité par confequent de fe pouuoir retirer fans vn manifefte peril. A 
toutes ces raifons S. A.R. ioignit l'intereft de à Couronne , à laquelle il eftoit, 
bien plus-auantageux que l'on attaquaft Nouarre proche du Vercellois, que. 
Valence place éloignéede la Frontiere de fes Eftats: le Duc faifoit encore rez 
flexion que le deffein des François dans cette premiere ouuerture de guerre, 
eftoit de tout hazarder & de l'y engager bien auant auec le Duc de Parme, 
en telle forte qu'ils ne s'en peuflent pas retiter , ny {e reconcilier auec les! 
Efpagnols, apres Les auoir fenfiblement offencès. Son Alteffe Royale preuoi-| 
oit auffi quele fiege de Valence venant à fe leuer , les trouppes Françoifes & | 
Parmefanes n'auoient point d'autre retraite que dans fes Eftars ; ce qui l'a 
voit entierement difluadée d'entreprendre ce fige ; mais l'impatience du 


Marefchal 
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Marefchal de Crequy & la chaleur des François le porterent à cette re- 
folution , & le Duc de Parme Prince ieune & courageux, inuité par le Ma- 
refchal fins faire toutes ces reflexions , rendit au camp de Valence Je 
dixiéme de Septembre. Or comme ce fiege auoit efté affez mal concerté, 
liflie auffi n'en fut pas heureufe , parce que les trouppes du Duc de Par- 
me qui conciftoient principalement en Milice fe débanderent, & le Ma- 
refchal de Crequy ayant demeuré long-temps à Monty fans rien entre- 
prendre de confiderable, fous pretexte d'attendre le Duc de Parme, don- 
na loyfir aux Afficgés de fe fortifier , & d'y faire entrer dés perfonnes de 
commandement, des viutes & des munitions ; le Duc enuoya le Marquis 
Guy Ville le 22.de Septembre aucc le refte de fa Cauallerie, & deux à trois mil 
hommes de pied,qui prirent leur quartier deçà le Pau ; mais les chofes ne 
prenants pas bon biais, S. A. R. {e rendit au fiege auee le Comte de Verruë 
Colonel General de l'infanterie ; Où il treuua vne grande mefintelligence 
entre le Duc de Parme & le MarefChal de Crequy. Le premier fe plaignoit de 
la lenteur que l'autre auoit apporte en tout le progrés du ficge, ayant negligé 
de forcer cette place en vn temps qu'elle eftoit foible & denuéede gens pour 
la defendre.Le Marefchal difoit,que le Duc de Parme ne luy auoit amené que 
de milice ou de foldats peu aguertis , auec lefquels il n’auoit rien pü faire, & 
tous deux blämoient S.A.R. d'eftre venu fi tard au camp & auec peu de gens 
& fe preparoient déja à rejeter fur ellesle des-honneur de la leuée du fiege. Or 
| quoy que le Duc qui n’auoit point authorisé cette entreprife,n'eut point d'o- 
| bligation à la faire reufir, & qu’il eut de grandes raifons pour excufer fon re- 
| tardement; neantmoins pour tefmoigner aux François qu’il n'y auoit pas fu- 
| jet de foupçonner fa fidelité, il offrit de combattre à Frabarola le fecours que 
les Enñemys amenoient à Valence;mais le Marefchalde Crequy yayantrefifté, 
| bien que le Duc de Parme fur de l'aduis de.S.A.R. les Efpagnols firent entrer le 
| fecours : Tellement que l’hyuer approchant & cette place nefe pouuant point 
| Ses qu'auec de nouuelles forces, & apres vn long fiege, l'Armées’en retira 
| le 26 d'Oétobre. S. A. R.alla du cofté de Vercel;le Marefchal de Crequy & le 
| Duc de Parme à Cazal & les trouppes fe rafraifchirent au Montferrat. 
| Quelques iours apres es trois Corps d'armées s’eftant vnis à la Villater’en- 
|trerent dans le Milanois, & pour reparer. en quelque façon le defplaifir de 
| la leuée du fige de Velence , forcerent Candie où il y auoit quatre cents 
| hommes en garnifon, puis attaquerent Sartirane qui ne fit pas refiftance, 
18 de là poufferent iufqu'à Breme. fitué fur le bord du-Pau à l'emboucheu- 
ite de la Sezia, où S. AR. le Duc de Parme & le Marefchal de Crequy iu- 
jEcrent à propos de faire vn Fort & vne place d'armes, eniettant vn pont fur 
le Pau, pour faire des courfes du cofté d'Alexandrie & de Tortone ; & pour 
faire contribuer toute la Lomelline &, le Comté de Pauie, dont les Efpa- 
| gnols demeuroient extraordinairement incommodés. Cette refolution prife 
| & le deffcin de la fortification donné parle Comte de Caftellemont Iiige- 
| hieut de. AR. les trauaux s'auancerent auec tant de diligence, que la place 
| fut bien toft en defence ; où l'on mit bonne garnifon. 

Les Efpagnols indignés contre S. A.R. qui s’eftoit declarée leur ennemy, 
|donnerent congé à l'Abbé de la Tour fon Ambaffadeur ordinaire à Milan, & 
imenacerent les Eftats du Duc de Parme ; de forte que pour preuenir leurs 
ideffeins , il fut deliberé que l'on renuoyeroit ce qui reftoit de {es trouppes à 
Parme ,tant pour garentir fon Pays d'oppreflion & d'hoftilité, que pour fou- 
Ilager les Eftats de S. A. R. qui eftoient déja furchargés de garnifons ; mais | 
IPaïce que tout ce que ce Prince auoit amené de Parme, & ce quiluyeftoit de- 

meuré des Regiments d'Infanterie de S.Paul & de Montclar, & des cheuaux 
Legers 
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Legers de la Douze qui anoient efté leués pour luÿ en France , ne conciftoit 
qu'en mil hommes commandés par le Comte Fabio Scoty, qui ne pouuoient 
trauerfer le Milanois fans peril, n'y eftans arriués fur le Parmefan , refifter 
aux Efpagnols sis Le mettoient en deuoir d'y entrer. S. A. R. leur donna le 
Marq. Gui-Ville General de fa Cauallerie auec douze cents cheuaux pour leur 
faire efcortesauec ordre defejetter fur Les Eftats du Duc de Modene;en haine 
de ce qu'il s'eftoit detaché de la Ligue, afin d'y attirer la guerre & d efpargner E 
ceux du Duc de Parme. Le Marquis Ville fut choifi pour cette entreprile en- 4 
tretous les Capitaines les plus renommés de S.A.R. tant à caufe de fon cou- 
rage dont il auoit donné beaucoup de preuues ; que de fa fidelité & longue an 
experience ;outre qu'eftant Ferrarois d'Origine, on fe perfuada qu'il auoit 
plus d'auantage qu'vn autre à executer ce qui luy auoitefté ordonné. Il auoit 
auec foy plufieurs perfonnes de condition & de commandement ; fçauoir 
Dom Maurice de Sauoye, les Marquis de Sainét Germain, de Clauefane, 
de Caluze & de Triuier;les Comtes Bernardin de Virle , Boëte, & de Viu, 
Orly Comnette de Dom Eclix de Sauoye ; le Baron de Tornon Capitaine de 
cheuaux Legers,la Moliere Lieutenant du Marquis d'Aix, Pingon Cornette du 
Comte deS, Maurice, Valier Cornerte de Moyria-Mailla & plufeursautres. 
Auec cetterrouppele Marq- Ville & le Comte Scety prirent leurchemin par 
le Tortonais fans obftacle confiderable;mais eftans fur le point de paffer la Ri- 
uiere de Scriuia à Chafteauneuf vn peu auant les feftes de Noël.ils furent atta- 
qués par Dom Martin d'Arragon auec 3000.hommes de pied & 800.cheuaux 
par ordre de Dom Diego Philippe de Gufman Marq. de Leganez nouueau 
Gouuerneur de Milan. Le Marquis Ville ayant fait tefte auec beaucoup de 
generofité paffa lariuiere l'efpée Rx main en defpit des ennemys, fans perdre 
yn homme, & s’arrefta à Chafteaux S. lean auterriroire de Plaifance , & delà 
entra für l'Eftat du Duc de Modenc où il furprit Chafteauneuf de Regoi. F= 
Apres le depart du Marquis Ville, S. A. R. fe retira à Vercel , & le Duc de ge 
Parme preuoyant que le principal faix de la guerre alloit tomber fur fes Eftats, Di 
refolut de paffer en France pour intereffer d'auantage le Roy à fa protection. 
I partit de Vercel fur la fin de Tanuier de l'an M. DC. XX XVI. & arriua à 16 
Paris le 7.de Fevrier.Cependant S.A.R.& le Marefchal de Crequy cherchoient 
les moyens de faire quelque memorable entreprife. Le Marefchal de Toiras 
que Les perfecutions du Card. de Richelieu auoient chaffé de France & priué 
du Gouuernement de Cazal, dont il auoit efté l’illuftre Liberateur,apres auoir. 
efté long-temps errant par l'Italie , treuua refuge aupres deS. AR. laquelle 
connoiffant le merite dece grand Capitaine, le retint dans fa Cour, luy 
donna de grands Appointemens & luy fit faire la charge de Lieutenant Ge- 
neral de fes Armées. On ne tenoit point de confeils où Toiras ne fut 
éppellé. Et quoy que le Cardinal de Richelieu eut fait connoiftre à fon 
Altefle Royale, qu'il m'eftoit pas farisfait des carefles que l'on faifoit à vne 
perfonne qu'il vouloit ruiner , toutesfois le Düc ne voulut iamais éloigner 
defoy , fcachant que la feule enuie & non pas fes crimes luy auoient attiré 
cette difgrace. | 
Le Marquis Ville, nonobftant les rigueurs de l’hyuer,ne laifloit pas de faire - 
la guerre au Duc de Modene ; car apres la prife de Chaftcauneuf de Reggio, il ; 
fitdes courfes fur le plat Pays. Le Duc de Modene furpris de cetteinuafon,en: à 
Î 


uoÿa le Prince Louys d’Eft fon Oncle auec ce qu'il a ramaflé de gens de guerre 
pour y oppoler, & le Marquis de Leganés fit partir Dom Iean de Vafqués 
Coronado Gouuerneur de Cremone auec trois mil hommesde pied & huiét 
cents cheuaux commandés par Dom Vincent de Gonzague, qui fe ioigni- | 
rent au Prince Louys à Boretto , à deffein d'entrer fur le Parmefan, pour 
donner 
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| donner le change au Duc de Parme. Le Marquis Ville ayantappris leur de- 
| marche fe jetta dans Parme l’onziéme de Fevrier. Les Modenois aydés des 
EfPagnols prirent Roffena & pillerent quelques Villagesaux enuirons de Par- 
1me ; &s'eftans approchés du Pont de Lenza, qui fepare les Eftats de Parme & 
ide Modene, le Marquis Ville/les alla charger , fon auantgarde fouftenuë 
| par Dom Maurice auec fon Regiment de Caualerie plia, apres deux heures 
de combat , où furent faits prifonniers Scipion Ferrero Frere du Marquis de 
|Meferan, & le Capitaine Gueriny. Etcomme les ennemys croioient d'auoir 
 vneentiere Viétoire, le Marquis Ville parut auec l'Efcadron de Sauoyecom- 
 mandé par Blancheuille & repouffa les ennemys auec tant de courage & de 
iugement,qu'il les mit en defordre. Les cnnemys y perdirent deux cents hom- 
mes tués fur la place, Dom Vincent de Gonzague, le Comte Loüys Arefe 
'Milanois Capitaine de Cheuaux legers, & le Baron de wateville chef de la 
Caualerie Bourguignone y furent.blefsés. 
Ce Combat anima les Efpagnols à la protection du Duc de Modene ; car 
le Marquis de Leganez fit partir Dom Carlo de la Gatta , auec quatre mil 
hommes de pied , feize cents cheuaux & fix pieces d'artillerie, pour entrer fur 
le Plaifantin, où il prit Chateau S. Iean : Le Marquis de Caracene auec trois 
cents cheuaux attaqua deux cents cinquante François entre Rotte-freda & 
Sarmato à trois mille de Plaifance ; où apres vne longue efcatmouche il fur 
(blefé d’vne Moufquetade à la jambe, & contraint de fe retirer; ce qui mit fes 
gens en fuite , dont il y en eut cent de tués , outre plufieurs Prifonniers , entré 
autres le Comte Beccaria Capitaine de Caualerie ;il fe fit quelques autres le- 
gers exploits de guerre de part & d'autre pendant le mois de Mars, commela 
reprife du Chafteau S. Iean par les Noftres , & la prife du Chaiteau de Stra- 
delleau Comté de Pauie , où les Efpagnols eurent toûjours du pire. 
S. A.R. & le Marefchal de Crequy,qui n'eftoient pas en eftat de fecourir 
le Duc de Parme ,refolurent de faire diuerfion au Milanois, dez qu'ils virent 
que les Efpagnols s'eftoient intérefses à la deffence du Duc de Modene. Cre- 
quy donc ayant afflemblé neuf mil hommes de pied & cinq cents cheuaux 
pafla la Sezia & {e faifit de Paleftre,de Confienza & de Robio : De là entrant 
dans la Lomelline fe logea à Vefpola. Le Marquis de Leganez fur cét aduis 
fe miten campagne,& s'auança iufqu'à Biagras, craignant que ños Troupes 
s'affiegeaflent Vigeue Gambacorta, qui eftoit reuenu d'autour de Plaifance 
laucc deux Regimens d’Allemans , & vnautre du Baron de Lezer, fe joignit 
à luy: Crequy,qui auoit fait deffein d'aller iufqu'au Tefin, auoit fait marcher 
fon auantoarde pour gagner la campagne de Serran; mais elle fut chargée à 
| mefine-temps par Leganez.qui auoit mis de l’Infanterie dans des Fofsés : De 
| forte que la Bataille, & l'arriere-garde eftant obligée de pafler par vndefilé, 
les ennemys mirent en route l'Auantgarde ; mais cét Auantage ne leur 
donna pas afsés de refolution ; car Crequy ayant paru, ils { retirerent & ne 
| l'oferent pas attaquer. 4 
… Enuiron cetemps-là , le Duc de Parme reuint de France,comblé de careffes 
|& d’honneurs, auec promeffe d'eftre bien-roft fecouru d'vñe puiffante ar- 
|mée pour chaffer les Efpagnols de fes Etats, où il eftoit atrendu auec impa- 
Itience. La difficulté fur grande à faciliter le retour de ce Prince en fon Pays, 
| parce que Les principaux paflages eftoient gardés par les ennemys:On en pro- 
Lpofa diuers moyens. Enfin le peril eftnt fort grand par tour, il refolut de paf 
| {er par l'Eftat de Gennes , d’où il entra dans le fien & arriua à Parme le 26. de 
duin. Mellino Euefque d'Imola s'y rendit par ordre du Pape & du Grand 
| Duc de Tofcane, pour negotier vn accommodement auec le Duc de Mo- 
 dene , qui fut conclu peu de temps apres ; mais les Efpagnols en fe 
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retirans du Modenois, fe jetterent fur le Parmefan , où ils cr la 
guerre: Des que le Duc de Parme fut party,noftre FES je ol El à 
longt-temps aupres de Valence, pour fauorifer fon pa age, fe logea 5 + 
io & aflicges le Chafteau de Fontaner,qui ne tint que trois jours. He = 
chal de Torras, qui auoit dréfsé la batterie ,eftant allé So ch re che, du 
fut frappé d'vne Moufquetade tirée parles ennemys,qui luy EE a poitrine LE 
le 14. de luin.dont il mourut le mefme iour au grand regret de S. A: R. qui To 
cheriffoit fa perfonne & fon merite. Son Corps fur porté en l'Eglife des Ca- 16 
pucins hors de Turin où Madame Royale luy fit faire fes obfeques on vne 
pompe extraordinaire. Apres la prife de Fontaner, qui coufta fi cherà la Fran- 
ce; SAR. & le Marefchal de Crequy jetterent vn pont fur le Tefin <n vn lieu 
appellé Painperau proche de l'Efclufe,où commence le Nauile, vis à vis de 
Tornauento ( ainfi appellé, parce que les François y auoient autrefois fait 
de grands trauaux , pour deftourner le Tefin ; qui leur auoient efté inutils) 
Parle moyen de ce Pont, Crequy pafla de là auec l'auantgarde, & les Fran- 
ois ; & S. À. R. demeura deça auec Ja bataille & l’arriere-garde, refolus d'al: 
erdroit à Cafteller & à Celtry,lieux qui font à l'emboucheure du Lac Majour, 
où le deffein eftoit de faire vn Fort, & d'attaquer en fuite Aronc où Ange- 
rie, Villesconfiderables de l'Eftat de Milan. 

Henry Duc de Rohan,qui commandoit pour le Roy en la Valreline,auoit 
ordre de S.M.de fe ioindre à S.A.R. & à Crequy,pour en faciliter lexecution. 
Noftre Armée ayant fait vne journeé dans cette marche, apprit que Leganez 
s'anançoit auec Dom Francifque de Mellos,le Marquis Spinola, 1 $o00.hom® 
mes de pied & 4000. cheuaux : Ce qui obligea S.A.R. & Crequy de retourner 
fur leurs pas, & d'aller reprendre le premier pofte de Tornauento la nuit du 
21. de luin. Le deffein de Leganez eftoit d'attaquer Crequy, efperant quela 
Riuiere le feparant de S.A.R.il Le deffairoit aifement, auant que le Duc le pût 
fecourir & raccommoder le pont:Mais ce Prince voyant les ennemys fi prés; 
& jugeant de quelle importance ileftoit de reftablir le pont, pour auoir lacom- 
munication auec noftre auantgarde.y fit trauailler toute la nuit en fa prefence, 
& le lendemain matin 2 2.du mois, les Trouppes de Crequy & de Leganez co- 
mencerent à s'efcarmoucher ,& le pont acheué , S.AR. fit pañfer fon infante- . 
rie commandée par le Comte de Verrue & la Caualerie par le Marquis de Pia 
neZze,qui en eftoic alors Lieutenant General, pour fouftenir Crequy, qui fe de- 
fendoit courageufemét. L'efcarmouche dura depuis les 7.heures du matin iuf 

u'à la nuit,où les nôtres firét des actions de valeur extraordinaire.Il fut pourtät | 
impoffible de chaffer les Efpagnols de leur pofte, äcaufe de fa fituation auanta! 
geufe.La nuit fepara les Combatans,& les Efpagnols,de qui on attendoit lelen: ( 
demain vne nouuelle attaque, fe preualurét de lobfcurité & fe retirerent à Bias4 
gras,laiffans fur la place plufeurs bleffés. Gerard Gambacorta Grand Capitaine | 
fort eftimé parmy eux.y fut tué. Cette bonne nouuelle portée en France,réjoüit | 
toute la Cour, particulierement le Cardinal de Richelieu,qui come autheur de 
cette guerre,necefloit de loïier la vigilance & la generofité de S.A.R à laquelle! 
le Royen fitcompliment par vne Lettre écrite de fa main, & luy fit vn prefent 
de 100.milefcus.Leganez apres cette deroute, fe retrancha à Biagras.alla à ME | 
lan & nôtre Armée demeura 8.iours à Tornauëto dans fes mefmes potes ; tañt)) 

pour prendre fes refolutions , que pour apprendre celle desennemys. Etpeñ®| 
dant cefejour,les Milanois étônés du retour de Leganez à Milan,du bruit qua: 
uoit fait le côbat de Tornauento,de voir nôtre Arméecampée en vn poftequi | 
leur oftoit l'eau du Thefin & les prinoit de mille cômodités qu'ils en retiroiét | 
tous les iours ; incertains d'ailleurs des deffeins de S.A.R fedonnoient de faulles | 
alarmes, imaginäs quenôtre Arméeiroitafieger Milan, quoy qu'il n’y eut] 
aucune! 
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äucune apparence à cela. Mais ils furent bien-toft deliurés de cette frayeur, 
par ce que S. AR. & Crequy reprirent le chemin de Cafteller & de « eftry.Et 
comme on examinoit fi ces lieux feroient propres à la fortification, S. A.R. 
commanda au Marquis de Pianezze logé auec 600. cheuaux & vn bon corps 
. d'Infanterieà Bourgomainero,d’aller faire vne courfe iufques à Ghen & de ny 
| demeurer qu'vne nuit, pour reconnoiftre fi l'on pouuoit s’y retrancher;ce qu'il 
| executa auec fi perde bruit, quele Marquis de Leganez, qui eftoit. forty de 
| Milan auec touté fa Caualerie & quelques dragons fans bagage , pour fe faifir 
| de Gatinara où il fçauoit qu'eftoient toutes les prouifions de noftre Armée, 
| paffa la nüït aupres des fentinelles du Marquis , fans fçauoir que ce pofte fur 
| occupe: Ainficontinuant fon chemin, ilalla droit à Gatinara, Bourg fermé 
\ d'vne fimple muraille, où il n'y auoit qu'vn peud'Infanterie, & partant fort 
aisé à cnleuer, à moins que d’eftre fecouru puifflamment. Le Marquis Ville, 
| qui reuenoit de Parme aucc #2. où 1 5. cheuaux;auoit dé-ja pafsé Romagnan, 
| d’où il oüit les Cloches de Gatinara qui fonnoient aux approches des ennemys; 
| ée qui l'obligea de rebrouffer chemin à Romagnan ,oùil fit môter à cheual la 
| Compagnie de Caualeriedu Marquis deBourgfranc. En ce moment le Mar- 
| quis de Pianezze,qui auoit eü quelque vent du paflage de Leganez,& quiauoit 
auf fait monter à cheual,& prendre les armes à fes Trouppes, partit de Ghen, 
\ & alla für le bord de la Sezia vers Gatinara, dont il fçauoit l'importance, Ses 
| coureurs en donnerent aduis au Marquis Ville,qui fut autant fatisfait de cette 
Iheureufe jonétion , que Leganez eut de fujer de croire à la grande pouffiere 
| que tant de Caualerie auoit émeüe , que ce fut toute l'Armée de S. A.R. Cela 
Le fit aller bride en main, & aulieu qu'il auoit commencé l'attaque de Gatina- 
| ra du cofté de Nouare;il la changea de celuy de Vercel, ayant pafsé la Sezia, à 
| l'inftant qu'il vid paroiftre les Trouppes du Marquis de Pianezze,laiffant par- 
ce moyen l’autre cofté libre aux noftres , pour enuoyerde petits fecours d'In- 
fanterie & de Caualerie à Gatinara, que l'on rafraichifloit detempsen temps; 
ide forte que Leganez n'ayant pû emporterla place d'emblée, fe retira, apres y 
auoir demeuré tout le iour, Le lendemain le Marquis Ville alla treuuer S. A. 
Ra Cafteller,& luy ayant fait reconnoiftre le peril qu’il y auoit de s'yarrefter, 
luy fit prendre larefolution de s'en reuenirauec toute l'Armée, 

Telle fut la campagne de l'an 163 6.fur la fin de Jaquelle S.A.R.qui auoit re- 
| çeu tant de témoignages d'amitié & defatisfaétion de la part du Roy & du Car: 
| dinal de Richelieu , pour l'heureux fuccés de la iournée de Tornauento, crût 
qu'il eftoit temps d'établir auec l'authorité de la France, le Titre d'AR. qu'elle 
| auoit prife,& ce qui l'obligeoit le plus d’en folliciter la declaration en France, 
| eftoit la promeffe que le Roy enauoit faite à Charles-Emanuel parBullion fon 
| Ambafladeur;reïterée à l'Abbé Sçaglia & au Comte de Moretre, für les inftan- 
ces de M.R.dont l'execution auoit efté fufpenduë, à caufe des me£intelligences 
larriuées entre la Couronne de France & celle de Satoye.Cét employ fut don- 
nc par S.A.R au P Pierre Monod Iefuite Confeffeur de MR. perfonnage doüé 
d'vnefprit excellent, agreable à la France parles habitudes qu'il y auoit, & par 
fappuy de M.R.fous lauthorité de laquelle il auoit eu bonne part aux affaires 
| d'Eftat,auec ordre pourtant d'en participer auec le Marquis de S.Maurice Am- 
| baffadeur de S.A.R.en France.Sa Deputation ne cofiftoit qu'en 2. points. L'4» 
\Vd'obrenir que le Regiment des Gardes prit les armes lors que l'Ambal[adeur de Sauoye 
| sroit a 'Audiance,comme il [e pratique auec les Ambaffadeurs des Rays,t comme celuy 
| deV'enixe en joéiffoit ; @ l'autre, d'auoir à 1 ome le Traitement égal aux Ambalfadeurs 
des Tefles Couronnées; ainfi que S.S.en vfoit auec les Ambalfadeurs deV'enige.Et pour 
| cela, le Pere Monod auoit ordre de reprefenter le droit que la Royale Mai- 
| fon de Sauoye auoit au Royaume de Chypre, fes grandes Alliances , es 
| prerogatiues , le merite de fes Princes ; les feruices rendus à la France, 
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l'honneur que S. AR. auoit d’eftre Beau-Frere du Roy, les promefles faites au 
feu Duc Charles-Emanuel & l'exempledu Comte de Druent Predeceffeur du 
Marquis de fainét Maurice , à qui ce melme honneur auoit efté rendu ; mais 
Monod füiuit foninclination & la pente de fon genie, & non pas les con- 
fils du Marquis de {ain Maurice ; car, bien que les chofes faffenc en eftat 
d'en obtenir la confirmation auec le temps, pluitoft que la declaration silne 
laiffa pas pourtant dela preffer auprés du Cardinal de Richelieu,auec tant de 
chaleur & d'empreffement, que ce grand Miniftre voyant que la chofe qu'on 
luy demandoit eftoit de iuftice , mais non pasde faifon >au lieu de laccor- 
der,s'y oppofa,& rebuta fi fort le Pere Monod,que cét efprit impetueux pour “a 
s'en vanger , entreprit de debufquer de la Cour, le Cardinal par les intrigues an 
w'il eut auec le P. Cauffin Iefuire Confeffeur du Roy , & auec la Fayette lvne &ip 
des Filles de la Reyne que leRoy aymoit , & en jetra de fibons fondements, M 
ue le Cardinal, pourfe fouftenir, fut obligé de faire mettre la Fayette en vn 7° 
Monaltere, & d'éloigner le P. Cauflin. 

Le P. Monod retourné en Piemont, découurit à S.A, R. ce qu'il auoit fait 
en France ; le Duc qui n'auoit rien fçeu de tout cela , & qui ne vouloit pas que 
le Cardinal venant à l'apprendre luy imputät d'en auoir efté l'Autheur, & 
Monod feulementle Miniftre,en donna aduis au Cardinal, qui luy en fit de 
grands remerciements & medita délors la ruine du P. Monod,dont nous par- 

erons en fon lieu. 

Le Duc de Parme, apres auoir fouftenu la guerre en fon Pays contre les = 
Efpagnols auec beaucoup de defauantage , & ne voyant plus d'apparence au » | 
fecours que l’on luy auoit promis en France ; & le Marefchal de Crequy s'en ca 
eftant excusé fur Île mauuais eftat de l'Armée que les maladies & le manque- aûee 
ment de paye auoient debiffée, fit fon Traitté auec les Efpagnols par l'entre- re. | 
mife du Pape & du Grand Duc de Tofcane, &congediarous les François qui 163! 
eftoient à fon feruice. | 

Cette nouuelle deplût fort au Roy &àS. A. R. parce que la guerrede | 
Parme faifoit vne diuerfion confiderable des forces Efpagnoles enlralie;ou- | 
tre qu'il eftoit de mauuais exemple & d'vne dangereufe confequence qu'vn 
Prince d'Italie s'eftant fi gencreufement jetté dans lesinterefts de la Couron- 
ne de France , en cut cfté abandonné. Le Marefchal de Crequy , à qui les Or- 
dres de la Cour auoient toufiours efté addrefsés pouraffifter le Duc de Parme, 

& qui auoit efté dans l'impoffibilité de Le faire , ne laiffa pas de craindre que le 
Cardinal de Richelieu , pour fe décharger de ceblafme enuers le Roy, ne le 
renuersât fur luy;ce qui luy fic prendre refolution d'aller à la Cour, tant pour 
parer à ce coup, que pour obtenir fon congé; ne iugeant pas de pouuoir 
feruir auec honneur en Italie ,ny de faire aucun progrez la Campagne fui- 
uante, à moins que d'auoir de nouuelles forces , & vn fonds plus affeuré pour 
les faire fubfifter. S. A. R. confentit À ce voyage, preuoyant que les Efpa- 
gnols,fortifiez par l'accommodement du Duc de Parme, ne manqueroient 
pas au Printemps d'attaquer fes Eftats. Crequy fut à Paris où il ne pût auoir 
{on congé ; au contraire, il fur renuoyé en Piemont auec de l'argent & des 
Commillions pour de nouuelles leuées , afin de continuer la guerre aux À 
Efpagnols. | 
Le Duc, pour les preuenir , fe faifir du Comté de Millefino & du Chafteau "| 
de Cengio, fitué entre le Marquifat de Final & l’Eftat de Milan, pofte tres- 5. 
avantageux , pour empefcher ou pour incommoder la paflage aux Efpa- Hi 
gnols de Gennes au Milanois. Le Marquis de Leganez , pour reparer cette fin 
perte, fit attaquer Ponzzon Chafteau des Langhes entre Sauonne & Alexan- 6 
drie, où commandoit Felix Gentil-homme Prouencçal, qui apres vne me= 
morable. 
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morable refiftance,rendit la place à Dom Martin d’Arragon. À mefme temps 

le Colonnel Gildas auec trois Regiments d'Infanterie & deux de € auallerie, 

_ ayant inuefty Nice de la Paille , la reçeut à compofition. Delà les Efpagnols 

| s’emparerent de Coftiglolles & d’Aillan au Comté d’Aft, puis de Montegrof. 

|. fo & dela Roque d’Arazze. Le Marquis de Leganez,animé deces petits fuc- 

| cez ,enuoya fa Cauallerie vers le Fort de Breme & en füire prés de Vercel ; le 

|. Marquis Ville partit de Moran auec vn gros de Cauallerie, & charge: fi à 

propos les Efpagnols qui sen eftoient approchés, qu'il les deffit ,où demeu- 

rerent morts plufieurs Capitaines des ennemys ; entr'autres Bocca-Paniola 
Meftre de Camp Efpagnol, & le Spadin fameux Capitaine. 

Apres cela le Comte de Verruë General de l'Infanterie, & Caftelan Meftre 
de Camp François, prirent le Cairo; puis retournans vers Aff, inueftirent la 
Roque d’Arazze de l’aduis du Prefident Cauda,qui en figura la prife aisée;mais 
auant que la place pût eftre inueftie,le Comte Galeace Trotti ÿ entra aucc 
300.hommes, & le Marquis de Leganezs'auança iufqu'à Non,pour fecoutir 
auec plus de facilité les Aflicgés. Dés que le Comte de Verruë eut fait Les ap- 
proches, le Duc & le Marefchal de Crequy auec toutes leurs forces; rendi- 
rent au Camp, & touresfois ne {e voulurent pas opiniaftrer à ce fiege, àcaufe 
gui ne pouuoient pas empécher quela place ne fut fecounruë, comme elle le 
ut en effet. L'Armée s’en retira donc le premier iour d’Aouf,pour s’oppofer 
aux progrez que les Efpagnols faifoient aux Langhes, où le Marquisde Le- 

| ganez auoit enuoyé Dom Martin d'Arragon & les Princes Renaud & Borfo 
|. d'Efauec pluficurs Capitaines qui vouloient afieger Cengio. 
L'auant-garde de S. A.R: commandée par le Marquis Ville, s'eftant logée 
à Montbaldon proche dela Riuiere de Bormia ; les ennemys l'attaquerents 
| ainfi le combat ayant commencé le 8. de Septembre, fut acheué par le Duc, 
qui furuenant auec Le refte de fes Trouppes, chargea les Efpagnols auec tant 
d’impetuofité & d’ardeur, qu'il les deffit entierement & gagna leur bagage & 
leur canon, Oétauian de fain@ Martin d'Aglié Marquis de fain@ Germain, fut 
| enuoyé par le Duc, pour en porter la nouuelle en France. Cette action acquit 
| vne figrande gloire àS. A. R.& donna tant deterreur au Marquis de Lega- 
nez & à tout l'Eftat de Milan, que ce Prince prit refolution d'y porter la guerre 
| bien auant,& de s'y fignaler encore plus glorieufemét: à quoy le portoit l’inte- 
reft de {a reputation & la paffion qu'il auoit de foulager fes Eftats des loge- 
| ments de tant d’Armées. Mais comme pour vne fi grande entreprife il falloit 
| auoir des fortereffes {ur la fronticre du Milanois,pour brider les ennemis d‘vn 
| cofté , comme celle de Breme faifoit de l'autre ; S.A.R. projetta d’en faire vne 
| à Fontanct,& d'y eftablir vn magafin de viures pour faire fubfifterles gens de 
| guerre dans l’Eftat de Milan. Elle entreprit encore de fortifier Bourgomanero, 
| capable de loger vne Armée, pour auoir l'entrée libre du Nouaroïs & du Lac 
| Majour. 

Mais S. A. R. eftant allée de Turin à Vercel le 25. de Septembre, tomba 

| malade le lendemain d'vn groffe fievre: Madame Royale, fur l'aduis qu'elle 
| eneut par le Comte de Verruë,partit de Turin en relais de carrofles, y mena 
| coute a nuit les plus fameux Medecins,qui treuuerent ce Prince vn peu remis 
| & quiécriuoit.Cependant la fieures’érant redoublée aucc de fâcheux fympto- 
1 mes, les Mcdecins iugerent la maladie mortelle; M.R. l'afifta toufiours & 
| ne bougea d’aupres de fon li&,dontil témoigna d'eftre extraordinairement fa- 
| tisfait : Et voyant que les forces luy manquoient & que les remedes qu'on luy 
| appliquait ne luy donnoient aucun allegement , fe refolut à la mort auec la 
| mefme conftance & fermeté auec laquelle il l'auoit toufiours méprisée , fans 
auoir jamais donné aucun témoignage de crainte, ny lafché la moindre 
VMS plainte 


910 Hifoire Genealogique 


es douleurs. Il fit les derniers deuoirs de Chreftien 
d'yn vifage toufiours égalsc d'vn mefme ton dervoix: Et comme le P. Hya- 
cinthe Broglia Dominicain fon Confefleur luy-demanda s’il luy fafchoir de 
mourir,& à qui il vouloir laifler la conduite de fes Eftats, ce grand ha Te- 
partit fans émotion, Quil luy effoit indifferent de wivreow de agé : Qui . laiffois 

la difpofition à la cuolonté de Dieu, &r pour le Gouvernement de [es Esfars, qu croÿoit 

que M. R.en prendrait le foin ; & la mefme nuit du 7. d'Oétobre 1637. il trépaf- 

fa âgé de cinquante ans & quatre mois Jan 7. de fon Regne & Fvnziéme 

de fa maladie, Son corps fut ouuert où il ne fe treuua rien de gañté , mais il 
eftoit tout fec fans fang ny humidité. Il fut embaumé & porté en l'Eglife C a- 
thedrale de Vercel où repofent les os du Bien-heureux Amé , de la Duchefle 
Yoland fa Femme & de Charlesle Bon, 

Madame Royale retournée à Turin luy ft faire vne Pompe Funebre & — 

yn Maufolée des plus fuperbes & magnifiques qui euflent encor paru, dont pe: 
l'Architecture fut inuentée par le Comte Charles de Caftellemont Ingenieur 4és 
de S.A. R.la Sculpture par le Cheualier Hidore Bianchi , & Les Infcriptions, AR 
Eloges & Deuiles par le P. Louys Giuglaris Iefüite, qui en dreffa vne tres-bel- 
le relation. Sept Heraus fous le titre de Sauoye , de Piemont, d’Aoufte, de 
Chablais, de Geneuois,de Montferrat & de Chypre veftus de ducil auec leurs 
cottes d'armes annoncerent par toute la Ville de Turin le iour des Funcrail- 
les, quifut le 19. de Decembre , aufquelles fous vn dais de la Chappëlle 
Royale & en vn Trône eftoient les Chaires de leurs AA. RR. vis à vis du dais 
eftoient affis Faufto Cafarelli Archeucfque de fainéte Seuerine, Nonce Apo- 
ftolique , le Duc de Crequy & d'Emery Ambaffadeurs de France. De l'autre 
cofté proche du dais, Dom Felix de Sauoye Lieutenant General de S. AR: 
deçà les Monts : Dom Maurice de Sauoye & Charles-Emanuel-Philibert- 
Hyacinthe de Simiane Marquis de Pianezze , Prés de là eftoient Guy Ville 
Marquis de Ciglian & de Vulpian General de la Cauallerie de là les Monts: M 
Louys de la Chambre-Seyffel Marquis d'Aix, Philibert Carretto Marquis de | 
Bagnafque & Louys de fainét Martin d’Aillé Marquis de fainét Damien,tous 
Cheualiers de l'Ordre de l'Annonciade. Prés de là eftoient debout , Amedée 
du Puy Marquis de Voghera Grand Maiftre d'Hoftel, Afcanio Bobba Mar- 
quis de Graillé & de Bianzé Grand Efcuyer, François Prouana Comte de 
Druent grand Chambellan & plufieurs autres Seigneurs, Gentils-hommes & 
perfonnes de qualité, qui eftoient dans la nef de l'Eglife. Le Comte Nomis 
Senateur de Turin perfonnage tres-fçauant & eloquent , prononçal'Oraifon 
Funebre en Latin. L'Archeuefque de Turin fit l'Office, aflifté de Iean-Bap- 
tifte Vercellin Euefque d'Aoufte , de Federic Sandri Euefque de Foffan, de 
Charles-Antoine Ripa Eucfque du Montdeuis & d'Ottaue Afinaro Euelque 
d'Yurée, de laquemin Marengo Euefque de Nice & d'Antoine Bellino Euef- 
que de Saluces. La nouuelle de cette mort ayant efté portée en France, le 
Roy en prit le grand duëil , le donna à tous fes Officiers, & fit faire vh Serui- 
ce folemnel dans l’Eglife de Noftre Dame de Paris, où affifterent les Cardi 
naux de Richelieu & de Lyon, le Confcil, tous les Ambaffadeurs , le Parlez 
ment, la Chambre des Comptes , la Cour des Aydes & le Corps de Ville 
l'Oraifon Funebre fut prononcée par Delingendes excellent Predicareur, au- 
iourd'huy tres-digne Euefque de Mafcon. 

La pertede ce Prince fut portée impatiemment par M.R. fà chere Efpou® 
fe & par fes Sujets qui l'auoient en veneration, auffi auoit-il des qualités qui 
le rendoient recommandable s comme fà vigilance à bien cpier les occafionss 
{a prudence à leschoifir & ménager ,fa diligence à les preffer, fon ardeur à 

combattre 


plainte dans fes plus grand 


Men | 
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combattre & à vaincre, & fa moderation à bien vfer de fes victoires. Ileftoit 
digne de gouuerner vne Monarchie, fi bon qu'ilne fit iamais mal a perfon- 
ne, infatigable de corps & d'efprit, & qui le priuoit de tous fes phifrs pour 
nes’appliquer qu’au bien de fon Eftat; de forte que fon exemple rendoit'les 
plus grandes incommodités fupportables à tous les Soldats quieftoient {ous 
fes commandements. Sa fobrieté eftoit extraordinaire; il mangeoit fouuent 
debout, fort aysé à feruir ; fa continence merueilleufe & fon fecret impenc- 
trable. Ileftoit fage, reglé en toutes fes actions, donnoit audiance tous les 
iours apres {on difner à toutes fortes de perlonnes , pondtuel à faire payer ceux 
qui-eftoient à {on feruice. Il fçauoit parfaitement bien diffimulerfes déplaifirs, 
vaillant comme fon Pere, heritier de fon efprit , mais plus porté la paix que 
luy. Il eftoit amateur de l'honneur & de la gloire & cherifloit {à reputat.on 
fur toutes les chofes du monde. Il fut extremement pieux & deuot, fit faire 

| le Grand Autel de l'Eglife de Noftre Dame des Capucins du Mont hors da 
Turin, fitbâtir l'Eglife des PP. Theatins de fainét Laurent de Turin, & celle 

| des Fcüillants de Mirefleur, fonda les C apucins deBra & de Bennes, & con- 
tribua beaucoup à la fabrique de l'Eglife de Noftre Dame d’Oroppe. Il fiten- 
core faire le couuert de plomb du Dome de Turin. Les rigueurs qu'il fouf- 
frit en la perfonne de fes plus chers Domeftiques par les foupçons que le Duc 
Charles-Emanuel auoit pris contre luy fur de faux rapports, luy apprirent la 
patience & le rendirent grand Politique. 

Quandil fucceda à la Couronne, il rencont à fon Eftat occupé par fes en- 
nemys & déchiré par fesamys,ce quilefit pancher à la paix , pour donner loi- 
fir à fs peuples de refpirer, maisen vn temps qu'il y penfoit le moins, il fe 
vid rengagé à la guerre : Eccomme il fe deffioit de l'amitié des François,& de 
la foy du Cardinal de Richelieu, il proceda du commencement auec beau- 
coup de retenuë contre les Efpagnols,auec lefquels il ne vouloit pas fe rendre 
irreconciliable. Depuis, n'ayant reconnu que fincerité & franchife au Roy;il 
fe declara plus ouuertement , dont les Iournées de Tornauento & de Mont- 
baldon donnerent de fidelles preuues. Les Efpagnols ne laifferent pas pour- 
tant de regretter fa mort, par l’efpérance qu'ils auoient de Factirer à leur par- 
ty sau premier mécontentement que ce Prince receuroit dela France ; & par 
l'apprehenfion qu'ils auoyent que les François, fous pretexte de proteger fon 
ieune Succeffeur , & d'appuyer les interefts de Madame Royale Sœur duRoy, 
ne fe {aififlent des meilleures places de Piemont. Mais comme les plus beaux 
diamants ont leurs pailles , Viétor-Amé auec tant de vertus qui efclatterent 
en fà Perfonne, eut deux-imperfeétions , l'vne qu'il deferoit trop aux aduis 
desigens de Finance , & l'aatre qu'il vfoit de tant detcirconfpetion à diftri- 
buer fes grâces & fes bien-faits, & à recompenferles vaillants & les vertueux, 
que,quoy qu'il fit des prefents de grande confideration , ilen faifoit f peu, 
qu'il eftoit eftimé chiche ; ce qui fit dire de luy qu'il eftoit meilleur à fes 
Peuples, qu'à fes Seruiteurs, contre lefquels neantmoins il ne reçeut ia- 
mais accufation fans de bonnes preuues. Il eut pour deuile l'Oyfeau de Pa- 
radis appellé, Manucodiata, auec ce mot Cælefhs «mula motus, parce que ce 
Prince eftoit infatigable. {l prit encore trois Eftendarts , lvn du fain® 
Suaire, l’autre de la Croix blanche , Armoirie de la Royale Maifon de Sa- 
uoye; & le troifiéme de lAnnonciade pafsés dans vne Couronne Royale, 
auec ces paroles, Nec Nummadefit, pour fignifier que la Sauoye feroit toû- 
jours affiftée de la prote&ion diuine. 

i L'vnziéme 
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lt AENMN AUNR L'vaziémeiour de añuier mil fix cents dix-neuf, il fut accordé en mariage = 
{| ll ee auec Chreftienne de France Fille d'Henry IV. furnommé le grand, Roy de É 
| | pag France & de Nauarre , & de Marie de Medicis ; le Prince Cardinal fon Frere a 
| | fat Porteur de la Procuration. Cette Princefle eut en dot quatre cents mille 6: 
k Lait efcus pour tous droits Paternels 8 Marernels, dont l'affignat fut donné fur le 
{Il | Duché de Sauoye , Peage de Suze , Gabelle de Nice & autres Terres: On loy 
(A TT AR UN promit quarante milliures de Doïüaire à prendre fur les Villes de Montcac 
: 
pl ||| fl Cé mariage fut depuis confommé à Paris au mois de Feurier fuiuant en'gran- 
II | | defolemnité. On frappa des Monnoyes d'argent > où d'vn cofté eftoienit les 
| | Effigies du Prince & de la Princefle,fe regardans l'vn l'autre auec certe Infcri 
|f ptionautour, VICTOR AMED. ET CHRIST. FRANC: PP: 
| Et au reuers il y auoit vn Chiffre de leurs noms auec cette Deuife °C ON- 
Ë CORDIA VICTRIX. A leurentrée à Turin on en jetta aufli, où il 
Il y auoit du cofté de leurs Efigies VICTOR AM ED EVS,CHRIE 
(} STINA PP. PED. 1620. & au reuers vn Arc-en-Ciel auec deux Cou- 
L ronnes & cetteInfcriprion, FIRMISSIMO FOEDERE TVTI 
Je n'entreprens pas de faire icy l'Eloge de cette Illuftre Princeffe , c'eft la 
matiere d'vn excellent Panegyrique, où les plus diferts Orateurs de la Ter: 
re trouueroient dequoy s’'épuifer. Il me fuffit de dire qu'elle éft l'Ornement 
de fon fexe & de fon fiecle, & pour ébaucher en quelque façon ce riche Ta- 
bleau : Qu'elle a vne grande beauté fans fierté, vne affabilité majeéftueule, 
yne eloquence charmante, vne memoire prompte, vne grande facilité à ex- 
primer richement es pensées en diuerfes langues, vne adreffe imperéeptible 
à gagner les cœurs de ceux qui l'écoutent, vn iugement fubul ; vne connoif. 
fance vniuerfelle, vne prefence d’efprit prodigieufe, vne bonté fans exem- 
ple, vne liberalité incomparable , vne infigneclemence ; vne deference con- 
tinuelle aux bons confeils, & à la luftice, vne merueilleufe patience dans les 
démélets des affaires ,vne refolution heroïque dans les grandes entreprifes, 
vne haute gencrofité & vne conftance inébranlable dans les difgraces , vne 
diftribution iudicieufe de fes bien-faits, vne parfaite reconnoiïffance du merite 
& des feruices,vne magnificence toute Royale en fes attions! l'inclination en- 
tiere à proteger la Nobleffe. Princeffe enfin, laquelle/{pour emprunter la pen- 
Moneur sée d'yn des beaux efprits de ce fiecle) 4 fait des chofes extraordinaires dans la ne- 
te ceffité où les Armes l'ont contrainte ; ayant conferue es conquefles auec ne douceur qui 
Additions 4 conuerty la rébellion en fidelité es les ruines dela guerre en ne abondance de:biens. 
Ma à Mais ce qui eft de plus adinirable en cette Augufte Heroïne , c’eftfà folide 
Caftelnau Pieté & vne Charité qüi ne f lafle point , dontelle a laiffé d’iimortelles mar: 
peg.752 ques en la fondation de tant de Monaftéres & d’Eglifes;jcomme à Turin celles 
des Minimes du Faux-bourg du Paû , des Carmelites fous le Titre defainéte 
Chreftienne en la place Royale,des Capuciries de la Ville-neufue de Turin;des 
Carmes defchaufsés fous le Titre defainéte Therefe, la Chappelle de Marbre 
deS. Antoine de Padoüce à Noftre Dame des Anges , le grand Autelde Mar: 
bre de S. Charles, la fainéte Chappelle du Sauueur au Valentin, Nôtre Dame. 
de Lucent prés de Turin,les Obferuantins de Carmagnole; l'Eglife de faincte. 
Marie de Grenoble, la reftauration & la faffade de la fainéte Chappelle du Ch& 
teau de Chambery, celle de l’Eglife des PP: Tefuites,des Carmes de Chambery, 
& des Celeftins de Lyon;la Chartreufe de Collein,V'Eglife deS:Dominiquede 
Montcalier,Nôtre Dame & la Chappelle de l Annonciadede Quiers;les Car: 
mes defchaufsés d'Aft fous le Titre de Sainct lofeph, & les fuperbes & riches. | 
ornements que cette pieufe Princefle a donnés à toutes ces Eolifes & Mona- | 
ficres. Enfin c'eft elle qui par vn Vœu folemnel mit fa Perfonne, celle de fon | 
Alteffe 


| À lier & de Querafque, aufquelles depuis l'on adioufta Quiers, Bra/& Poërin! 
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Altefle Royale ,fes Eftats , & toute la Maifon de Sauoye fous la protection de la 
Bien-heureufe Vierge. 

Quant au refte de fes actions & pour reconnoître les merucilles de fa Politique 
& de fa prudence, fa Regence nousen fournira des preuues irreprochables : Enfin 
nous pouuons dire fans exageration, aprés les chofes que nous auons veuës & 
ouïes ,queCHreSTIENNE DE Frawnceelt le modele d'vne Princefle ache- 
uée, Le Tableau racourcy de toutes les vertus, & que le Ciel luy a donné toutes les 
qualités neceffaires pour gouuerner vn Empire. Et comme fon humeur s’eft toû- 
jours porté à s'attacher plus aux chofes qu'aux apparences, elle a pris pour Deui- 
{ vnPoinçon de Diamant auec ces paroles, PLVS DE FÉRMETE 
QUE D'ECLAT. 

Entre tant de Panegyriques qui ont efté drefsés à la loüange de cette grande 
Princefle, celuy que le R. P. Pierre Marcellin Orañ Abbé d'Oliuet fameux Predi- 
cateur d’Iralic luy dedia en Italien lan 16$ s-intitulé,// Tempio della gboria, a eftére- 

ceu auec applaudiflement ;le Comte Emanuel Thefauto en a aufli publié vn tres- 
excellent intitulé, // Diamante,& nous cfperons dans quelque temps fuiuant lecom- 
mandement que nous en auons de cette A.R.de fairel Hiftoireenticre de fa vie,qui 
paffera pour vn Miracle du fiecle, non point par la confideration des ornemens 
que nous pretendons d'y donner, mais par labeauté & parla grandeur du füjet. 


EAN: FAENIS" D'EMIVALC TOIREA MÉEPSMEUTE DIE 
Chreftienne de France. 


I- Louyfe:Marie-Chreftienne de Sauoye née le 27. deluillet 1629. Princeffe des 
plus accomplies de fon fiecle, foit pour les dons du corps, foit pour ceux de Pefprit. 
Elle fut mariée par raifon d’Eftat à Maurice Prince de Sauoye fon Oncle, ainfi 
qu'il fera dit ailleurs plus amplementen PEloge de ce Prince. 


IL. François-Hyacinthe Duc de Sauoye ; mentionné au Chapitre füiuanr. 

III. Charles-Emanuel II. du nom aufli Duc de Sauoye apres le decez de fon 

Frere Aîné. 

IV. Marguerite-Toland de Sauoye , venuë au monde le 15.de May 1635.Prin- 
| ceffe à qui la naiflance Illuftre, les graces du vifage & les excellentes qualitez de 
 lefprit , faifoient efperer qu’elle épouferoit vne Couronne fermée, fi la conclu- 
(ion de la Paixentre les deux plus grands Roys de la Chreftienté n'eût donné lieu 
2 vne autre pensée. Elle a efté mariée le 19.d’Auril de l'an 1660.auec Rainuce Far- 
| nefe II. du nom Duc de Parme & de Plaifance, Fils aîné d'Edoüard Farnefe Duc de 
| Parme & de Plaifance; & de Marguerite de Medicis Fille de Côme II. Grand Duc 

de Tofcane : Nous donnerons les folemnités de ce Mariage, & les réjoüiflances 

qu'en a fait noftre Cour en la fuitte de cette Hiftoire.  ZZZZz Ne 
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V. Adelayde-Henricette de Sauoye , née le 6.de Nouembre 16 36. Efpoufe de Fer- 
dinand-Marie Prince,puis Duc de Bauiere, Fils Aîné de Maximilian Comte Pala- 
tin du Rhin, Duc de Bauiere & du haut Palatinat,Eleteurde l'Empire, Landgraue 
de Leuétemberg, & de Marie Archiducheffe d’Auftriche. La negotiation de ce 
Mariage fe commença l'an 1648.à Munfler , entre Iean-Adolphe CrepsConfeil- 
ler & Plenipotentiel du Duc de Bauiere & le Comte Nomis Confeiller & Plenipo- 
tentiel de S. A. R.& s'acheua à S. Gal l'an 1650. 

Depuis le Comte Maximitian Curtio grand Chambellan & grand Maiftre 
d'Hôtel de Bauiere Procureur fpecial de leurs Altefles Eleétorales , paffa en Pie- 
mont pour la conciufion, où les Articles furent accordés au Palais Royal à Turin 
le 4.de Decembre 1650 en prefence & duconfentement deleurs AA. RR. & en 
fuite de difpence du Pape Innocent X. à caufe de leur Parenté au quatriéme degré. 
Son A.R. conftitua à la Princefle fa Sœur deux cens mil êcus d’or d'iralie, & le 
Prince de Bauiere luy en donna autant en faueur des Nopces : Et oatre ce, letiers 
dela dot pour fon augment ailigné fur le Comté de Meringen , auec fon habita- 
tion au Palais Ducal de Landishute en la Bauiere inferieure. Alexandre Crefcentio 
Euêque d'Ortone Nonce de Sa Sainteté, le Prefident de Seruient Ambaffadeur de 


France en Piemont , Dom-Gabriel de Sauoye Maréchal de Camp & Meftre de 


Camp de Cauallerie, Dom Antoine de Sauoye Abbé de S. Michel & d’Aulps , & 
Charles-Emanuel-Philibert-Hyacinthe de Simiane Marquis de Pianezze & de Li- 
uorno Chevalier de l'Ordre de l'Annonciade y affifterent aufli.Son Alreffe Royale 
époufa la Princeffe à Sœur au nom du Prince de Bauiereen la prefence de M.R. 
des Princes Maurice & Eugene , & des Scigneursfufnommez. 

Il fe fit de grandes réjoüiffances & folemnités à Turin,pour honorer ces Nop- 
ces, comme Courfes de Bague, Spectacles publics , & Balets : Et entr'autres vn fu- 
perbe & magnifique, appellé 'Æércule Dompteur des Monfires &* Amour Dompteur des 
Hercules, inuenté par le Comte Philippes de faint Martin d’Aglié. 11 fe pañla plu- 
fieurs autres chofes remarquables ; dont il ya vne relation particuliere drefsée par 
l'Abbé Caftillon Hiftoriographe du Roy & de S.A.R. à laquelle comme fort cu- 


rieufe ie renuoye le Ledeur. à 
Quelque temps apres la Princeife de Bauiere s’en alla en Allemaghe fuiuie 
d'vn magnifique Train, composé de trois cens cinquante cheuaux , où par la 
prerogatiue de fa naiflance, par la beauté de {on vifage, par la grandeur de fon 
pureté de fes mœurs, par fa gentilleffe & par tant de rares qualités 
quila rendent confiderable, elle s’eft fait aymer au Prince fon Mary, & à toute 
la Maifon de Bauiere > & adorer par tous les Peuples qui foft foûmis à {on 
obeyffance. : 


VI. Catherine 
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VI. Catherine-Beatrix de Sauoÿe, lumelle de la Princeffe Adelayde;morte 
au berceau l'an 1637. elle gift S.Iean de Turin. 
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Vicaire perpetuel du fainé Empire ; Roy de Chypre. 


 Sots l'Angafte Regence de Madame Royale CHRESTIENNE 
: DE FFANC'E: 


GHAPITRE XXXVIII. 


2 À: fünefte: mort: du, Duc. Victor: Amé dans l'Apogée de 1a gloire 
& au plus fort defes profperités,. fur laifource,des guerres ciuiles, 
quiont afigélePiemont: Car, quoyquece grand Prince par vne 
iudicieufe préuoyanceeuttémoigné de, fouhaittérau dernier-mo- 
| ment:de-fà vie que! Madame Royale Chreftiennede France fut Regente de 
| Rs: Eftats &: Tutrice de leurs Enfans: Qu'elle eut efté reconnuéen certe 
| qualité par les Prelats, par: la Nobleffe,, par. les, Cours Souueraines , Ma- 
| giftrats Gouuerneurs’des, Places. & par le. confentement de.tous les :Peu- 


N 


|ples ; tant à caufe de l'obeïffance deuë à l'expreffe volonté de feu Son, Al- 
| teffe Royale, de la raifon qui:le vouloit ainfi , que de l'ancienne couftu- 
| me-dela Royale Maifon de Sanoye : &, quecetre Regenceeut encore efté 
| authorisée-de la {olemnité d'yñ ferment general des trois Ordres : Neant- 
| moins l’ambition:dü commandement qui.eft naturelle à tous les Princes, 
| g la diuifion de:la Famille Royale, armerentles Sujets contre leur Souue- 
| rain, attirerent les. François. & les, Efpagnols en Italie , & cauferent tant 
| demauxadedefaftres, à.cét Eftat, que l'on peut conter pour vn, miracle 
| qu'il n'ayt pas faccombé fousile faix de-rant.de ruines & de miferes. Ces 

malheurs ne firent que de commencer fous, te icune. Prince, qui audecés. 
: du Duc Viétor-Amé ,neftoit âgé que de. ainq,äns. IL vint au monde à 
| Turin le quatorziéme de Septembre mil. fx cents. trente-deux ; on luy 
| donna les noms de François-Hyacinthe 3 à caufe de la deuotion parti- 
 culiere que Madème Royale auoit à ces deux Saints. 

Les premiers igursde: fon Regne furent troublés ; car le. Duc fon Pere. 
teut pas pluftoft fermé les yeux que les François qui eftoient au tour de 
Vercel auec leurs Frouppes formerent le defleinide fe faifr de cette Place, 
de Madame Royale , & des deux Princes. Emery Ambaffadeur ordinaire 
de France en Piemont fut l'autheur del'entreprife ;& difoir pour fes raifons, 
que la France n'ayant point d'affeurance dela volonté de Madame Royale, 
ny du party auquel elle: fe voudroit ranger , il falloir prendre cette feurté, 

| pour tirer d'elle des refolutions conformes aux interefts de Sa Majefté 
Tres-Chreftienne , auant que les Efpagnols allarmés de: la mort de Viétor- 
| Améeuffent loifirde fonder l'efprit de la Regente. 

Le Marefchal de Crequy,qui commandoir l'Armée Françoife, refifta à 
| cette propofition auec fa generofité ordinaire, & dit à Emery, Qu ne fé: 
| soit jamais cette lächeté : Que la France eflant obligée à la proteétion de cét Eflat ; 

ce procede comme iuiurieux Lyrannique feroit blämé, ex que ce feroirs une honte 
perpetuelle aux Francois d'auoir opprime on Prince Puppil (2 come Vefhe Sœur du, 
| Roy; outre que n'yayant point d'ordre de la Cour ,ileftoit à craindre quon ne les 


defawoït. + à 

Emery homme d'ynelprit violent , ne le rendit point à toutes es con- 
fiderations : Et comme il penetroit fort auant dans lesfecrets du Cardinal 
de Richelieu , dont les vaftes deffeins n'épargnoient perfonne, il fe pro- 


mettoit auec facilité fon agréement.& par confequent celuy du Roy ; ce 
ZZZZz 3 


Preuues 
pag-586. 


Preuues 


Pag:587- 


Preuues 
pa g-588: 


41 rs 4 2 
918. Hiftoire Genealogique 
quifit chanceler à la fin le Marefchal de Crequy » pare Ve epelen 
fion que s’oppofant à l'execurion de cette entreprile, “a nen Fe. ad- 
uisau Cardinal, & ne luyattirât la haynede ce redoutab € Mae ‘Coim- : 
me donc Crequy balançoir entre l'honneur dont'il auoic toute fa Vie fait pro- 
fefion; les obligations qu'il auoit à Madame Royale > qui l'auoit toufiours 
traitté auec beaucoup de ciuilité ; & la crainte d'vne difgrace ; vne Fille qui 
auoit oüy fonentretienauec Emery, en donna aduis à Madame Royale. Cette 
genereufe Princeffe ayant appellé les principaux de fon Confeil , leur fit part 
de cét aduis : Et comme elle a roufiours eu cérauantagedeconferuer vn grand 
courage & vn iugement folide dans fes plus grandes aflictions , elle pour- 
ueut auec tant de promptitude & d’adrefle au mal donton la menaçoit ; foir 
en faifant entrer des T rouppes de fon Alteffe Royale de nuict dans la Ville 
par les foins des Marquis Ville & de Pianezze ; foi par le bon ordre qu'elle 
donna à la garde de la place, qu'vne foule d'Officiers François s'eftant pre: 
fentée le lendemain aux portes de Vercel, fous pretexte de faire pendre le 
pain de munition que lon donnoit tous les iours aux Soldats ; ils les trouuie- 
rent fi bien gardées, qu'ils n'oferent pas y entrer. c4 
Ainfi s’en alla en fumée ce grand deflein , dont l’execution eurefté indubi- 
tablement funefte aux Autheurs ; car les fentiments que le Roy auoit pour la 
Regente eftoient bien éloignés de cette violence. En effet le Marquis de 
fainét Germain qui eftoit en France , à la nouuelle de la-mort de Vidor- 
Amé, ayant pris congé pour s'en retourneren Piemont , laiffa toute la Cour 
extraordinairement affigée de cét accident, & apporta des Lettres de Sa Ma-= 
iefte, du vingtiéme d'Otobre pleines detendrefle & d'afeion pour les in- n 
tercfts de la Couronne de Sauoye ; & pour la perfonne de Madame Royale, 
par lefquelles le Roy la prioit , De ne point douter qu'il n'employat tout. ce qui 163 
dependoit de [a puiffance pour le bien de [on Fils € le Jien y ne faifant -point de 
difference entre leurs mtereffs. Ce que le Roy reïtera par vne autre de- 
pêche , où il témoignoit l'extreme déplaifir quil auoit reçeu de la 
mort du Duc, Ayant perdu «om Prince de l'affeéhon duquel Sa Majefié avoit 
des preunes tres-certaines @) fignaltes.  Peudeiours apres le Roÿ, pour don- = 
ner vne marque plus exprefle à Madame Royale du regret qu'il auoit de des 
cette mort, luy enuoya Ferdinand de la Baume Comte de Montreuel, pour k 
s'en afiger auec elle , & pour luy donner de nouuellesaffeurances de fon Eur 
affe&tion. pari 
Ces precautions prifes par Madame Royale du cofté de France , elle don- el 
na aduis au Prince Cardinal qui eftoit à Rome, & au Prince Thomas qui 
eftoiten Flandre, de la mort de Son Alrefle Royale & de fa Regence;les con- =| 
jurant, puis qu'ils eftoient fi auant engagés, l'vndanslesinterefts de l'Empe- Mi) 
reur, & l’autre dans ceux du Roy d'Efpagne , de ne point veniren Piemont, Me 
Pour ne pas donner ombrage à Sa Majefté Tres-Chreftienne, finon qu'ils PP| 
vouluffent par quelque bon expedient fe reconcilier auec le Roy , pourtous 
enfemble trauailler à la conferuation des Eftats du ieune Duc leur Neueu, 
offrant de lesfaire iouïr de leurs A ppannages , dont les fruits auoientefté fe- 
queftrés du viuant de Victor. Amé. 
Et ce qui obligeoit d'autant plus Madame Royale d'en vfer ainfi, fur 
inflance que le Roy luyen fit faire par Emery & par vne Lettre du troifié- 
me de Nouembre , par laquelle Sa Majcfté exhortoit la Regente , De ne 
Lafr ir on feul moment le Prince Cardinal dans fes Eflars par beaucoup de 
raifons , fer fout parce que few Son Alteffe Royale auoit fait connoifire que c'eftoit 
Jon intention ; outre cela ; les Miniftres de France qui eftoient en Piemont 


menaçoient 
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menaçoient de traitter hoftilement le Prince Cardinal s'il s'en approchoit & 
de prendre cela pour vnecontrauenrion au Traitté d’Alliance qui eftoit en- 
tre la France&\la Sauoye. 

Nonobitant: toutes ces:confiderations ; le-Prince. Cardinal £ rendit en 
diligence de:Rome:à Gennes:, 8:.de là à Sauonne ; d’où il ft partir | Abbé 
Soldati fon confident , pour en donneraduisà Madame Royale; cette Prin- 
cefle eftonnéede cette refolution lüy enuoyapartroisdiuers chemins le Com- 
te de Cumane, lePrefident Morozzo & le Comte de Druenty pour l'en dif 
fuader, & pour luÿ reprefenterleperil oùilfe mettoir &l'embarrasoù il iec- 
toitSon Alceffe Royale : à laquelle les François entrantsen jaloufie par lefe- 
jour que ce Prince feroiten Piemont ; ne manqueroient pas de demander 
des places de feurté: Cette Deputationrauec lesafleurances qui furent don- 
nées au Princé Cardinaldetousles arrerages’efchûs de fon Appannage.8 
le payement'de partie qui luy-en fat fait comptant; firent vn tel effet, 
qu'il retourna à Gennes & de à Rome ; foir qu'il! fut: fatisfaie alors des 
ciuilités & du procedé de Madame Royale , où que les chofesne fuffent pas 
difposées au point qu'Îl s’eftoit promis: pour s’oppofer d-la: Regence; done 
Madame Royale donna aduis au Roy par Alexis de fain& Martin Mar- 
quis de Parelle ; l'vn-des quatre premiers Efcuyers de S. A: R: 

Le Prince Thomas vfant de la mefme politique ; donna commiflion 


— au Marquis Hyppolite Pallauicin de paffer de Flandre en Piemont , pour, 


fous pretexte de complimenter Madame Royale ; renouueller {es habitu- 
des à Turin, &ycommiencer fes intrigues ; auec ordre de {e rendre auprés 
du’Prince Cardinäl pour conferer des moyens qu'ils auroient à tenir, pour 
rendre la Regence de Madämie Royale fufpecte aux Sauoyfiens & aux Pie- 
Montois , & pour prendre eux-mefmes le Gouucrnement de l’Eftat : Mais la 
chofe n'éclatra pas fi toft;.& pour les preuenir M.R. fit prefterle ferment de 
fidelité à, $. A. R: par'tousles Ordres de fes Eftats, apres les obfeques de Victor- 

Amc. b si 
Le Marefchal:de Grequy & Etnery prefloient cependant la-Regente. de 


— fignerlà renouation du Traitté de Ligue fair l'an mil fix cents trente-cinq 


entre leRoy & le Duc Vidtor-Amé; parceque le temps qui auoit efté con- 
uenweftoit prefbd'expirer, & qu'il éftoir neccffaire de refoudre de bonné heu- 
réce que les deux-Armées deuoient entreprendre la campagne prochaine. 
Madame Royale qui auoit l'inclination entiere àla Paix ,eut bien fouhait- 
té la neutralité ;afin que fi elle ne pouuoit auoir les François & les Efpa- 
gnols pour amys 5 elle pût du moins s'afleurer qu'ils ne feroient pas fes: 
“énnemys. 
D'ailleurs ;elle-eftoit en quelque deffiance du Marefchal de Crequy ; qui 
ar le decés de Son Alteffe Royale auoit le commandement abfolu de lAr- 
‘mée Françoife." Elle demanda donc dutemps pour fe refoudre fur vne affai- 
re fiimportante!, & donna ordre que fes Trouppes faflent en eftat de fer- 
uirau Printemps. Le Marquis Ville eftoit General de la: Cauallerie ; & le 
Marquis de Pianezze fur pourueu de la charge de Coloncl General de l'In- 
fanterie, vacante par la mort du Comte de Verrué Capitaine fort re- 
nommé. 


— Dans cette conionctureles> Efpagnols quine ‘endorment pas ; enuoye- 
CUT À y 

#8. rent l'Abbé Vafqués à Gennes pour faire les ouuertures d'yn Traitré auec 

rer- : ee ; " : 

hr : Madame Royale + le Cheualier Olgiari fur deputé pour ouyr {es propo 

R- fitions: qui fe reduifoient , A promenre cm grand fecours à Madame Royale; 


= pourueu quelle chafär les François des Eflats de Son Ahefe Royale , cr qia 
re. l'anenir 


SE FT 


Cheu. de 
PAnnonc, 
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L'éuenir elle lesrorefasat les paflages d'Italie. _Valqués promettait encore par 
l'authorité de Sa Majefté Catholique de faire en forte ; Que de Prince Cards: 
mal é le Prince Thomas cviuroient en bonne imellgence auec Madame Royale, en 
leur faifant part: deschonneurs 6 des prerogatiues deuës a leur maifance. A cela 
Olgiari reparcit}, Que perfonne ne denoit douter que Madame Roÿale res CURE 
grande difpofition de feindre le feu allumé en Lake; Mais) qu elle ne: cvouloir pas fe 
charger-de faire la: guerre à la France pour fauorifer des deffeins.\des Eipagnols; 
@ qu'ayant promis” de rendre aux Princes les Terres de léurs Apparnages elle avis 
fait taut ce que d'effat des affaires prefentes æ onHoit permettre. c 

D'autre cofté le Cardinal de Richelieu follicité! par les Suedois & parles 
Hollandois auec lefquels la France venoit de conclurre vne. Ligue-contreila 
Maifon d'Auftriche ;follicitoit Madame Royale par diuers- Courriers de re 
nouuellerles Traités faits éntre France & Sauoye.maiselléy refftoit ton£: 
iouts par la feule: äpprehenfon de la guerre, & propofa divers expedientss 
Entrautres de-faire:la Paix en Italie, ou du moins, vne {ufpénfon d'armes. 
Etcomine elleivid'que les Miniftres du Roy n'y voulbient.-pas confencir, 
elle offrit d'entrerien Ligue deffenfiue aneceux.; &-de Jeur ac corder le paffa- 
ge; ce qui augmenta le foupçon que le Cardinal de Richelieu auoit que Ma- 
dame Royale ne s'entendit auc les Efpagnols :De forte-qutil écriuit aù Ma- 
refchal de Crequy& à Emerÿy ;Qu'a quelque pirequerce ifure sl) falloit 1 “obliger 
ame Ligue-ofenfiue er deffenfiné pour la rendre d'autant-plus: irreconciliable 
at Espagnols &* dependante de la France. 

Pendant ces: negotiarions le ieune Duc dé l'authoritéde. M. R. fr de nou- © 
ueaux Cheualiers.de l’Annonciade à Turin le 24. de Mars mil fixcentstrentez x 
huit: Sçauoir laffre Bens Seigneur de Santena, Marefchal.de Camp general, © 
qui fe rendit fi celebre par la genereufe refiftance qu'il ft à Monrmeillan pense} 
dant le fiege qu'y mit le Marefchal de Chaftillon,.Amé du Puy Marquis de 
Voghera grand Maiftre d'Hoftel , Afcanio Bebba Marquis, de Grayé grand 
Eicuyer, lules Marquis de Rangon Meltre de Camp de Cauallerie, MareC 
chal de Camp aux Armées du Roy & de S''A:R. Aleran des Comteside-Blan- 
drate-&deS.Gcorge, Michel-Antoine de! Saluces! Comte: de. Verzol. Sei: - 
gneur de la Mante , Ardoüin-des Comtesde Valpergue &-de Rivara, Fran- 
çois Prouana de Leyny Comte de Druent grand Chambellan de Sauoye , le: 
rofme de Roffllon Marquis de Bernex Gouuerneurde Montmeillan > puis du 
Comté de Nice, Ican-Dominique Doria Sbignenr Souuerain.de Teftigo & 
Marquis de Ciriés General des Galeres de Saoye, Albert-Eugène:de Geneus 
Marquis de Lullin & de Pancalier Coloneldes Suiles, grandÆ{cuyerde Ma- 
dame Royale & Gencral dela Cauallerie de Sauoye, & Antoine-Marie , Tiz- 
zon de Blandrare Comte! de Defane Gouuérneur-du Montdeuis tous Per- 
fonnagesreleués en naiffance ,en merite &-enferuices. 

Mais laioye de cette folemnité fut troublée des nouuelles de la perte de = 
Breme : Le Marquis de Leganez ayant fçen que les negotiations dei 
l'Abbé Vafqués n'auoient -rien operé aupres de Madame Royale. refo-fe 
lut de recouurer cetre place; laquelle  incommodoit-extremement rout Bi 
le Milanoïs. 1Ily auoit apparence qu'eftant:forrifiée regulierement &-mu- f 
nie de toutes chofes neceflaires à fa deffence , les Efpagnols ne la pou | 
voient pass prendre, & Montgaillard qui en eftoit Gouuerneur le faifoit | 
ainfi efperer. Toutesfois le Marcfchal de Crequy qui-eftoit à Cazal, 
ayant eü l'aduis du fiege, { mit en chemin auec toutes les Trouppés idu | 
Roy pour le faire leuer 5 il EnuOya par auance douze-:cents hommes ”| 
dans des Bateaux , anec toutes fortes de prouifions pour -jetrer .dans Ja 


place | 
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— place ; maïs les ayant fuiuis d'aflez préz , & voulant reconnoiftre les 
«4 retranchements des Efpagnols , appuyé contre vn arbre auec des lunettes 
tal d'approche, vn boulet de canontiréducamp ennemy luy emporta la moi: 
e- tié du corps le 17. de Mars, & le boulet eflant demeuré dans fe tronc de 
$. l'arbre fut conferué par Je Marquis de Leganez en memoire du cou 
Montgaillard, qui ne cherchoit qu'vn pretexte de capituler:,doutant de ‘à 
mort de Crequy , en enuoya demander la certitude au Marquis de Leganez, 
qui l'en ayant afleuré neuf iours apres , il fit fa compolition., & le. 
du mefme mois fortit de la Place , & la remit aux Efpagnols, qui ÿ mirent 
pour Gouuerneur Dom Carle Sfondtate auec quinze cents hommes. De- 
puis Montpaillards'eftant trouué à Cazal, Emery luy fit fairefon procés & 
lay fit couper la tefte, pour chaftiment de G lafcheté. La mort du Maref. 
chal de Crequy regretté de tous ceux qui le connoifloient ; & la prifede 
Breme,donnerent de la hardieffe aux Efpagnols, & cauferent la difipation 
de l'armée Françoife , laquelle démeura fous la conduite du Comte de 
Guifche General de la Cauallerie, auiourd’huy Duc de Grammont & Ma- 
refchal de France, qui tourna toutes fes pensées à la confcruation ‘de Cazal, 
— cnattendant vnautre Chef, & de nounelles forces. Les Efpagnols ,aprés 
M cefuccez prirent quelques Chafteaux dans les Langhes, & le Marquis de 
Leganez par vn artifice aflez ordinaire à ceux defa nation, fit vn manifefle 
5 parlequel: 1 proteffoir que l'intention de fa Majefle Catholique n'efhoit point de con- 
| creuentr au Traitté de Ratisbonne , feulement d'obliger les François à l'ob féruer ; @) à fe 
depart de Pignerol qu'ils w'auoient pé valablement acquérir »declarant que fi le 
Roy d'Efpagne efloit contraint de porter la guerre en Piemont, cer effoit pas pour op- 
primer Madame Royale ;ny les Princes fes Enfans : mais paur empefcher que les Fran- 
çois n'y fiflent de plus grands progrer. Et fur ce faux fondement les Efpagnols 
menacerent d'attaquer le Pont de Stureou Montcalue; mais les foins que le 
Comte de Guifche prit à munir ces licux , leur fit changer de deflein, &en- 
treprendre le ficge de Vercel. 
— Le Cardinal de Richelicu voyant qu'il eftoic temps de faire declarer M. 
4 R:prepara vne nouuelle Armée pour le Piemont , fous le commandement 
: duCardinal de la Valette, fignalé partant de beaux employs ; & fit dire à 
. Madame Royale par Emery : Que fielle ne donnoit au Roy la Setisfaëlion gbil 
8. cm attendoir, Sa Majefié luy declareroit la guerre. Cette affaire de nouucau mile {ur 
le tapis au ConfeildeS. A. R.la Ligue offenfue & deffenfiue auec la France, 
fut à Ja fin refoluë d'yncommum confentement ; & fut iugé qu'il eftoit plus 
expedient de continuer cette Ligue , que de courir le hazard d’vne rupture 
auec la France, laquelle fe deuoit d'autant plus euiter par vne Regente, ë& par 
va Prince Pupil, que le Duc Viétor-Amé ne s'eftoit engagé dans l'Allian- 
ce de France que par la mefme confideration , aymiant beaucoup mieux atoir 
les Efpagnols pour ennemys que les François. M. R. neantmoins, aprés la 
parolle donnée tafchoit de gagner du temps , & differoit la fignature du 
— Traité;smais le fiege de Vercell'obligeade le conclurre, & de le faire publier. 
té Ce Traité quielt datré à Turin le 3. de Juin 1638. ( dont le Comte Philip- 
” pes deS. Martin d'Aüllé fic la principale negotiation pour Madame Royale ) 
8. fuc arrefté auec le Cardinal de la Valette , & portoit entre autres Articles. 
Que fe Maïefté tres-Chreflienne , &* Madame Royale ; comme Tistrice du Duc Fran- 
çois Hyacinthe fon Fils féroient guerre ouuerte aux Efjagnols,infqu'a la fin de l'an- 
née 1640. Que le Roy fourniroit à [es dépens douxe mil hommes de pied, &) quinze 
cents chesaux , €) Madame Royale outre les garnifons de fes placesentretiendroit à 
fes frais en campagne trois mil hommes de pied a” douze cents chenanx feudoyés 
neantmoins par le Roy : Que les Generaux de fa Masesté n'agiroient dans les Eflats 
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de fon Aleffe que fous l'authorité de Madame Royale:: Qu'il ne [e pourroit faire aucun 
Traitté de Trefue au de Paix auec les ennémys ; que du commun confentement des par- 
ties : Que les Generaux du Roy ne donneroient aucun ordre dans les Eflats de M.R. 
pour les Estappes au Logement de Gens de guerre , quine pourroient cfire logés que par 
les Ordres de M.R. ou de fes Minifires ; &7 que le Roÿ Sobligeoit d'affifer €? de fe. 
courir A1. R. au cas( qu'en confideration de cette guerre les Estats des LA,R. vien 
droient à effre attaqués, Or,quoy que la feule neceflité des affaires ent porté 
M.R.àcette nd eft certain pourtant que-c'eftoit le meilleur par- 
ty qu'elle pût prendre dans vne fi facheufe conion@ure, foit pour fa per- 
fonne , foit pour les Eftats de S. A. R.carle Roy ayant deternuné de faire 
la guerre aux Efpagnols dansle Milanois, & M.R. s'eftant vhieauec fa Ma- 
jeté , elle en deuoit efperer plus d'auantage,que d’auoirfuiuy Le party d'E£ 
pagne; outre que refufant de fignerla Ligueauec la France ;k Sauoye eftoit 
exposée à l'inuafon des François, & le Piemont deuenoit le Theatre dela 
ges Ce Traité ayant efté figné par M.R. elle l'enuoya au Roy parl'Abbé 
e la Monta. # 
Lo Marquis de Leganez cependant, continuoitle fiege de Vercel, qui F. 
auoit eftécommencé le 26. de May , dont Philippes-Emanuel Solira des ve 
Comtes de Morette Marquis de Dogliani,eftoic Gouuerneur pour S$. À.R. 16 
Les Efpagnols receurent diuers efchçcs aux approches,où furent tués Barthe- 
lemy Palauicin Capitaine de cheuaux Legers, & le Comte Iules-Cefar Bor- 
romée Meltre de Camp d'Infanterie. M. R. partit de Turin le $.de Juin auec 
toute {on Infanterie & Caualerie ; mais les François ne furent prefts à mar- 
cher que le 8. auquel iour les deux Armées fe ioignirent aux enuirons de 
Crefcentin , & fe mirent le lendemain en bataille enla plaine de Vertole, M, 
R. s’y fit porter en littiere accompagnée de toutes fes Dames, & Filles d'hon- 
neur & des principaux Seigneurs "& Officiers de fa Cour. Elle haranguaiu- 
dicieufement & de bonne grace aux Officiers & Soldats, paflant à la refte de 
châque corps d'Infanterie & de Caualcrie pour fefaire voir à tous , les exhor- 
tant de bien faire leur devoir ; les deux Armées enfemble faifoient douze 
mil hommesdepicd & quatre mil cheuaux.La refolutionayant efté prife de 
fecourir Vercel,le Cardinal de la Valette,& le Duc de Candale fon Frere don- 
nerent la charge de faire pafler le fecours au Marquis de Pianezze General 
de l’Infanterie deS.A.R. & à Caftellan Marefchal de Camp de l'Armée Fran- 
çoile, qui frent partir quinze cents hommes choifis auec deux cents Officiers 
pour fe ictter dans Vercel du cofté de l'Ifle que forment les Riuieres de Seruo 
&c de Sezia , commandés par S. André Meftre de Camp de Languedoc, & 
par Haüart-Senantes Meftre de Camp des Trouppes de S. A. R. fouftenus de 
cinq Efcadrons de Cauallerie, conduite par leComte de Guifche, quifirent 
tous fi bien en cette occafon, que le fecours ‘entra heureufement. Le vingt 
cinq de Juin le Cardinal de la Valette s'eftant logé furle grauier de làla 
Sezia cent pas des ennemys , les Afiegés firent vne fortie, où ils tuerent 
beaucoup d'Efpagnols, entre autres Rincourt Meftre de Camp des Bourgui- 
gnons & plufieurs autres Officiers : Mais les François ne demeurerent pas 
long-temps en ce pole, à caufe qu'ils auoient peude gens, & que le Mar- 
quis de Leganez qui auoit fait venir dans le Camp quatre mille Suyfles, at- 
tendoit encore huiét mil hommes de pied, que le Cardinal Triuulce auoit 
Eués , qui s'approchoient du Fort de Burgos. Ainfi le Cardinal dela Val- 
Jette fut contraint de repafferla Sezia , & de fe loger à Paleftre entre Morta- 
re & Vercel , croyant de pouuoir couper les viures aux Affiegcans ; mais ils 
se D affez dansle Camp; de forte que n'eftans point incommodés au 
ege , 1%s prefferent fi fortla place , que les Affegés,apresauoir fait vne me- 
morable 


De la Royale Maifon de Sauoye 923 


___ morable refiftance & foutenu diuers affauts fort courageufem ent, furent coh- 

Capi- traints de capituler le 4. de Iuillet > & d'en fortirlelendemain , où le Mar- 

uh- quisde Leganez mitcinq cents cheuaux & quatre millehommes de pied. 

is L'Armée Françoile & Sauoyfienne feretira à Conftanzana & à Pertegno. 

1638. La pertede Vercel caufG vn fenfible deplaifir à Madame Royale, tant à 
caufe de l'importance de cette place, l'une des clefs du Piemont , que parce 
que les Efpagnols ayants eü tantdebon:heuren la premiere de leurs entrepri- 
fes, depuis qu'elle auoit figné la Ligue ,ilfembloit que ce fut vn mauuais au- 
gure pour [a fuite de la guerre. Le chagrin de M.R. fut augmenté, quant elle 
vid que les Françoisne firent rien le refte de la Campagne : Car, quoÿ que 
Dom Francifque de Mellos, qui commandoit l'Armée Efpagnole , pendant 
la maladie du Marquis de Leganez, fut entré au Montferratle 4. d'Otobre, & 
eut aflicoé Pomaro; toutesfois on ne fe mit pointen deuoir de le fecourir; feu- 
lement leCardinal de la Vallette auec la Cauillerie, ayant paffé le Pau , prit 
Montemagno & Refrancor, places de peu d'importance, &n'eftant pas affez 
fort pour attaquer les ennemis , ny fubfifter long-temps fans fourrages, dont 
il auoit grande difette , il s'en alla à Feliffan » & les Efpagnols , à caufe de 
l'hyuer, & des pluyes , fe retirerent aufli au Milanois. 

Mais tous ces mefcontentements n’efloient que les auancoureurs d'vn 
plus grand mal-heur , dont Madame Royale fe vid accuëillie ; car le Duc 
— François Hyacinthe eftant tombé malade au Valentin d'vne violente fievre, 
or le iourde l'Exaltation fain@e Croix, auquel on folemnifoit le iour de fà naif 
ar, Rnce;il y mourutle quatriéme du mois d'Octobre 1638. âgéde fixans, Prin- 
38. ce de grande efperance autant qu'ellefe pouuoit conceuoir de luy,en vnâge fi 
tendre, Ilfutinhuméen l'Eglife Cabolle de Turin, & fes funerailles fu- 
rent faites auec les Ceremonies de l'an reuolu de fon Alreffe Royale, Viétor- 
Amé fon Pere. Madame Royale donnala nouuelle de fa mort à fa Majefté 
Tres-Chreftienne par François de Longecombe de Pezieux Baron de 
Salagine. 
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CHARLESEMANVEL 11 DV NOM DVC DE SAVOTE, 
de Chablais , d’'Aoufte ; de Geneuois &) du Montfrrat, Prince de Piemont , d'A- 
chaye ; de la Morée cr d'Oncille > Marquis de Saluces ; de Suze &) d'Italie ; Comte 
d'AfF, de Genene) de Nice SdéTende @ deRétiont./Baron deV'aud , Seigneur de 
Vercel ; de Fribourg, de Marro de Prélla de Nowéllo, du Murquifat de Cene &) 


du Comté de Coconus » Princét)Vicaire Pérpéttil'du S. Empire , Roy de Chypre. 


CEPAPIRREN XX SAV TILL 


So tableau du Regne de ce Prince reffemble fort à celuy du Duc 


Philibert I. du n 


| om. Ces Princes eftoient Puppils quand ils faccede- 
rent à la Couronne , 


& eurent pour Meres des Princefles du fang deFran- 
ce, 
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ce; l'un fut fous, la Tutele d'Yoland.… l'autre. fousicelle de Chreftienne. 
La Regence fut difputée à la Ducheffe Yoland parles, Gomites, de: Romont 
&de Breile {es Beaux;Freres , &,celle de. M:RE parle Prince Cardinal, & par 
lePrinçe-Thomasaufi {es Beaux-Ereres, Yoländ fat aflièséea.Montmeillan 
païdes Princes mefcontents, &par des füjets reuoltés.M. R: le fur auf À Tu- 
rins Le Roy Louys XI: prit la protectiondu Duc Philibert fon Neueu., & de 
fa Sœur Yoland : Etle Roy Louys XIIL. celle dé Charles-Emanuel fon Ne- 
ueu , &.de,M: R:: fa, Sœur. Le Duc de Bourgognetrauerfala Regence d'Yo- 
land. l'Empereur, &cle Roy d’Efpagne celle de M.R, Et.f la premiere eut le 
bon:heur.de voir. n'aïiftre,,& moutir les fadions quiañoient, diuisé la Sauoye 
&le Piemont; la feconde eur le mefine auaptage. Enfin-pour acheuer.cét il. 
luftre parallelle; fi la merueilleufé conduite de la Duchelle Yoland eut lhon- 
neur d'auoirparmytant detroubles & de difgraces, retiré l'Eftat de fon pan- 
chant, M.R.a eü. auf Ja gloire de l'auoirconfetué lors qu'on lecroyoit à 
- la veille de ftuine, 

Chreftienne de France accoucha de ce Prince À Turin le 20. de luin 16 34 
elle fit part de cette. bonne nouuelleau Roy par le Marquis de fainé Germain 
* qui eut-audiance. le vingt-quatriéme deluillec.. Le Baptefme fe fit à Riuoles 
au retour.de:M.R, de Sauoye: fans ceremonies à caufe de la guerre. Son. Al- 
teffe Royalceutpour Parrain le Prince Maurice & Marraine l2 Princeffe Ma- 
rie. Le Marquis d'Aglié fut fon Ajo,, & le Marquis de Pallauicin fon Gouuer- 
neur ,les Comtesde Cumianes, 8&. de Morette fous-Gouuerneuts, le P. Giu- 
glarisTefuite, &leMedecin Raynaud fes Precepteurs. 

Apresla mort du Duc François-Hyacinte,M. R. témoignant fa conftance 
& fa refolution-en.cette double affidion causée par la mort. d’vn Mary, & 
» dvnFils:dansivne:année, fit affémblérfon Confeil & fit reconnoiltre Char- 
: les-Emanuel pour légitime Succeffeur de la Couronne de Sauoye par les prin- 
" cipaux Miniftres., par les Cours Souueraines , & par les Gouuerneurs des Pro- 
x. uinces , &cdes places,quiprefterent le ferment de fidelité à fon Altefe Royale, 
e qui reconnurent: auf Madame Royale comme Tutrice, & Regente de fes 
” Eflats,, auec la-mefme-facilité. &c fur les mefines.maximes &. raifons. qu'il 

auoitefté pratiqué pour la perfonne.de feu DucFrançois-Hyaginthe. 

À mefine temps M.R. voulant:pouruoir à fa{eurté, &fe precautionner 
contre les menacesdes Efpagnols, commandaà Dom Felix Gouuerneur de 
Sauoye:, & an Marquis de Tnllins de faire pafler en Piemont,milhommes de 

_ pied, & les ennemys apres la prife de Pomaro voyant le Cardinal de la Va- 
= lette en fonmefme pofte de Fcliffin, formerent deffein d’enleuer l'efcadron 
= de Sauoye logé à Roche-Cheualier: proche de Feliffan. Dom Ferrand delli 
$ Monti, le Duc defainét George, & le Comte Galeas Trottiauec dix compa- 
f: gnies de cheuaux/legers; trois de Dragons, dix compagnies de Caualerie Na- 
 politaine & mil'hommes de piedexecuterent cette entreprife. Les Sauoyfiens 
commandés par le Colonel Monty, le Comte de Verruë , &le Gomman- 
deur de Souuray fe deffendirent auec tant d’ardeur, & derefolution;qu'ils 
repouflerent les Efpagnols, en tuerenttrois ou quatrecents, & prirent cent 
ou fix vingts prifonniers , le refte fe fauua dansle bois où le Cardinal dela 
Valette qui eftoit à Feliffan , les pourfaiuit infqu'à Non, &fe faifit enfuite des 

Chafteaux de Feliffan, & de Beflancourt. ; 
Mais les Efpagnols irrités de ce que M.R. auoit figné la Ligue auec la 
France, auoient bien de plus hautes pensées ; car commeils virent lejeune 
Duc François-Hyacinte decedé, ils en donnerent aduisau Prince Cardinal & 
au Prince Thomas, & leur offrirent toute fortede fecours, & d’afliftances, 
afin deles obliger d'entrer en Piemont, & y eftants les plus forts defe declarer 
AAAAAa 3 Tuteurs 
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sde S. AR. leur Neueu & Regents de fes Eftats : Et quoy qu'au décés 
les Princes n'euffent point concouru en la Regence auec Ma- 
dame Royale, & que du viuant de PART n euflent Le fait 
éclatter cette pretention ; ils crü me EL . . svt aues à 
temps,puisqu'ils eftoient affeurés de PE SAME < at L ique , & que 
les Piemontois eftoient mal fatisfaits des François ,à caufe de la perte de Bre- 
me & de Vercel Bouleuards duPiemont, Hp 
LePrince Cardinal partit de Rome fort fecrettement & eftant arriué au de 
Milanois , il enuoya Carretto fon Maiftre d'Hoftel pour fupplier Madame 3 
Royale de ne luy pas refufer pour la fecode fois le retour en fon Pays, proteftät 4 
wil ne venoit que pour procurer vne Paix où vne longue Trefue entre les 
deux Roys. Madame Royale farprife de cette nouuelle,dont elleauoiteu dé- 
ja l'aduis de fon Ambafladeur à Rome, efcriuit au Prince Cardinal: Que la Le 
mort du Duc fon Fils Aifné n'anoit point changé la face des affaires : Que les Minifrres 4 
de fa Majefié tres-Chreftienne efloient dans les mefmes fospçons € deffances qu'ils P! 
auoient l'année pafice : Qu'il mettroit l'Eflat de fon Alteffe Royale en peril sil entroit en 
Piemont: Que d'une refolution fi precipitée ; il n'en falloit attendre que de pernicieufes 
faes : Qu'elle ne les pouuoit destourner par autre cuoye qu'en cedant a la force de celuy 
ui auoit les armes en main pour proteger cune Princeffe V efue , Cr run Prince Pupil: 
Que de fon cofté elle protestoit de refpandre [on fang , € fa vie pour conferuer la Succe ef 
fion de l'Eftar , libre € entiere à celuy à qui elle appartenoit, ex a qui elle pourroit écheoir 
à l'auenir. Ces raifons ne gagnerent rien fur l'efprit du Prince Cardinal, qui 
fit réponce à Madame Royale par vne lettre dattée à Tortonne le fixiémede = 
Decembre: Qwi/ n'y auoit point de Loy aw Monde qui le püt éloigner de la Maifon R< 
Paternelle fans faire cuiolence , puis que fes aËtions , € fes deportéments auoient tou- D 
jours eflé des temoignages indubitables de la [yncerité d'affeëtion qu'ilauoit pour lesinte- dix 
refts du Duc fon Neueu , € du refpeét qu'il cvouloitrendre à M.R. Qu'il n'auoit pour ee 
tout train que deux Gentils-hommes , un Secretaire, deux Eftaffers a Cheual ,& 
deux à pied, &) qu'ainfi fa venune pouuoit donner de l'ombrage à perfonne : Que les 
jugements contraires que [es ennemys en faifoient ; n'effoient que des impofures de mef. 
me que les crimes dont quelques prifonniers efloient accusés. Cependant les pensées 
du Prince Cardinal eftoient bien éloignées de fes paroles; car en abordant la 
Frontiere du Piemont il auoit formé deux entreprifes, l'une fur Carmagnole 
& l'autre fur la Citadelle de Turin , efperant qu'auec ces deux places, & eftant 
affifté des forces d'Efpagne, il {eroit inpoñfible à MR de <appofer à fes 
deffeins. # 
Or , pour fçauoir par qu'elles voyes le Prince Cardinal forma ces intelli- 1 
gences, il eft neceffaire de reprendre les chofes de plus haut, & de remarquer; g 
Que le Commandeur Pazero Secretaire d'Eftatdu Duc Viétor-Amé , &le 0 
Comte Baltazar Mefferaty General des Poftes, inuenterent vnartificeautant 5 
horrible qu'inoüy pour d'efcrier le Gouuernement de ce Prince, fes actions; 4 
&la conduite defes Miniftres. Ils fe feruoient d’vne Femme qui feignoit d'e- \ 
fre poffedée, & la faifoient parler fuiuant leur paflion. Viétor-Amé ayant \ 
découuert limpofture, fit emprifonner Pazero & Mefferaty qui en eftoient | 
les Autheursiles deftinant à vn fapplice tel que meritoit vn fi deteftable crime, ! 
neantmoins s’eftants encore treuués en prifon au decés de Vitor-Amé, M.R. 
vfant d'Indulgence enuers eux;changea au premier l'eftroitte prifonde Turin | 
en celle du Chafteau de Saluces , & donna au fecond fa Maifon de Turin | 
pour prifon ; quoy que du viuant de Viétor-Amé, la Faueur des Princes n'euft 
jamais püdifpofer S. A.R. à leur pardonner ; mais ayants eu vne faufle allar- 
me qu'onles vouloit mettre plus à l'eftroit , ils sefchapperent,& £ rendirent | 
auprés des Princes aufquels pour fe vanger de leurs ennemys , & pour treuuer | 
vu | 


Tuteur: Ê 
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van chemin à fe reftablir dans leursbiens , & dansleurs charges: ils ne don- 
nerent que de Confeils violants & precipités: & c’eftoit par ieursmenées, où 
deleurs Amys quele Prince Cardinal auoit pratiqué ces intelligences, non 
feulement fur Carmagnole , mais encore fur la Citadelle de Turin, par le 
moyen du Comte Capris , qui en cftoit Gouuerneur. Madame Royale les 
decouurit , & apprit que les Efpagnols , pour les fauorifer,eftoient autour 
d'Af, & d’Albe; à quoy. voulant apporter promptement remede, elle fit 
entrer dans la Citadelle de Turin le Repiment de Lorrains auec fain€t Mar- 
tin de la Maifon de Montchenu Capinaine renommé, qui auoit efté autrefois 
Gouuerneur de Vercel , & fit arrelter le Comte Capris ,Valerio Rofi Secre- 
taire de la Chancellerie , & quelques autres, & ofta le Gouuernement de 
Carmagnole au Comte Benfo. Le Cardinal de la Valette fur cet ad- 
uis, ramafla {es troupes éparfes dans les garnifons , & vint à Sommeriue 
deBofc. 
Le Prince Cardinal informé que l'entreprife de Carmagnole eftoit fallie,fe 

rendit à Quiers , pour delà entrer dans Turin, nefachant pas ce qui s'y eftoir 
pañlé. A fesapproches on doubla les Gardes à Turin, on mit tout ce qu'ily 
auoit de Trouppes en armes. Le Cardinal de la Valette s'auançea de ce cofté 
auec fon armée; & M. R. enuoya en diligence à Quiers Gabaleon Com- 
miffaire general de l'Infanterie,auec vne Compagnie des Gardes de M.R. 
pour détourner le Prince Cardinal de fon deffein : Gabaleon fe faifit d'abord 
des portes de la Ville,& eftantallé au logis du Prince,qui n'auoit auec foy que 
deux Gentils-hommes, & quelques Valets, luy remonftra de la part de Ma- 
dame Royale : Qu'elle auoit eSté fort étonnée de fa venuë , à canfe des chofes qui l'a- 
aient precedée 7 accompagnée ; Cr nommtment des confpirations qui auoient eté de- 
counertes, Gr que [a pe-[enne apres cela n'efloit pas en affeurance , les Françosestans 
f prés de luy : Que fi toutesfois 1l vouloir feretirer , comme M.R. leluy confeilloie il 
auoit ordre de luy faire efcorte , &r de le conduire iufques fur la Frontiere du Milanois. 
Le Prince Cardinal qui n’eftoit pas en eftat de refifterà cette Propofition, qui 
fe vid fans crouppes, & fes principaux deffeins éuanoüys , M.R. fortifiée , 
les François à fon voifinage , luy mal fatisfait des habitans de Quiers , qui 
l'auoiencdé-ja prié de fortir ,decrainte de pafler pour criminels, prit cecon- 
feil, & cedant autemps, & à la force, fortit de Quiers, fuiui de Gabaleon 
auec les Gardes, qui le conduifit iufqu’à Non proche d’Aft;mais auec rant de 
relpet , & de ciuilité , que le Prince paroifloit pluftoft accompagné de Gaba- 
Icon pour feurté de fa perfonne,que contraint à fortir de Piemont.De Non,le 
Prince Cardinal paffa à Milan,où il eut conference auec le Marquis de Lega- 
nez , & fe retira depuis en l'Eftat de Gennes, où il traitta ouuertement auec 
M.R. pour auoir la liberté de retourner en Piemont, moyennant le Gouuer- 
nement d’vne Prouince auec quelques Places de feurtc; mais cette negotia- 
tion fur rompuë , parce que le Senat de Turin prononca Arreft de mort con- 

tre Valerio Roffi , Bedal Soldat de la Garde, & le nommé la Roque; nonob- 

ftant que le Prince eutintercedé pour eux, & peus'en fallut que den n'en fit 

autant au Comte Capris Gouuerneur de la Citadelle de Turin. 
* Le Prince Thomasencetemps-la pafla de Flandre à Milan, pour fe ioin- 
dre au Prince Cardinal. Il enuoyà complimenter Madame Royale parle 
Comte de Sarraual , & ne rendit autre raifon de fa venué , finon l'auis qu'il 
auoit eu de la maladie de fon Alteffe Royale fon Neueu ; & pour terminer 
quelques differends qu'il auoit pour fon Appannage , M. R.luy rendit la ci- 
uilité par le Comte François de Cumiane , qui afleura ce Prince qu'il auroit 
toujours fatisfaétion pour tous fes interefts; mais le compliment du Prince 


Hhomas n'eftoit que diflimulation; car s'eftant abouché auecle Prince Car- 
dinal 
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doi , & le Marquis de Leganez à Vainiero le dixiéme de Mars mil fix cents - 
trente neuf, ilsrefolurent d'entrerà main armée dans le Piemont par dinters | 
coffés. Cependant, pour ierter du ferupule dans les efprits des Peuples, ils f- 
reht publier vn Decret de l'Em pereur datté à Vienne lefixiéme de Nu 
1638. par lequel fa Maijelté Imperia’e, Commandoit à AHadame ! Ale . fai 
artir des interests de la France ; de remoncer à la Ligue qu elle auoit fignée ; de: faire 
forcir de fes Eflats les Ambafladeurs de France, tous les François :& de demau: 
der laconfiriisation de la Titelle de S. 4. R. er dela Kegence 4 fausc dequoyily ferait 
pourueu. Les Princes firentencore rendre des lettres de lEm pereur aux Prin- 
cipaux Seigneurs & Gouuerneurs des Places de _Sauoye $ & de Piemont, 
contenans la mefme chofe; ce qui toutesfois ne fit point d'effet, paréc.que 
les Piemontois, & les Sauoyfens eftoient affés perfuadés que dans l'Eftarde 
Sauoye les Empereurs n’auoient iamais pris connaiffance des Tuteles, ny des 
Regences. Ù û : 
Madame Royale,qui auoit preueula venué du Prince Thomasen Jealie 
& apprehendé fon vnion auec le Prince Cardinal, & les Efpagnols, en auols 
efcrit en France, pour auoir renfort de trouppes , afin de pareraux manual) 
deffeins de fesennemys. Le Roy yeftoit entierement porté , mais le Cardiw 
nalde Richelieu dilayoit de donnercette farisfaction à la Regente, fous pres 
texte qu'elle luy auoit ofté les moyens d'exercer fa vengeance contre le P.Mo- 
nod ; car apres [a mort de Viétor-Amé le Cardinal auoit demandé le P. Most 
nodà MR. ce qu'elle luy refufa,ne voulant pas abandonner vn homme de ce* 
merite, & fa creature, à la cholere d'un fi dangereux ennemy; outre que lé, 
Nonce du Pape & tous ceux de fon ordre s'y oppoloient. Le Cardinal irritét 
dece refus ,pria M. R. de faire fortir le P. Monod de Sauoye; elle s'en excufa® 
& enuoya en France exprez le Comtede Cumianeau moisde Januier 638: 
pour en dire les raifons ; mais ce ne fut que ietter d'huile fur lefeu, parce que 
le Cardinal ne pouuant perdre le P. Monod vouloit du moins l'eloigner des 
affaires de la Cour de Sauoye , & c’eft dequoy le Cardinal fr de grandes in- 
ftances à M. R. par Palluau & par Leftrade, qui auoient paflé en Piemont par 
ordre du Roy. Ainfi M. R.vaincuë de {es importunites, & ne {e voulant pas 
broüiller auec vn fipuiffant Miniftre, commanda au P. Monod d'aller à Co- 
ny.Cet efprit qui n’auoit pas beaucoup de moderatiô, fe voyaätrebuté,& M.R: 
obligée par la raifon d’Eftat de l'abandonner: tmenagea quelque correfpon= 
dance auec le Marquis de Leganez,pour auoirazile parmy les Efpagnols.Le- 
ganez ne negligeant pointcetteouuertare,fachane la capacité du perfonnage 
& la part qu'ilauoiteué aux affaires de Sauoye, fit vn party pour l'enleuer lors 
qu'il iroit à la promenade hors de Cony;mais cette entreprife ayant efté énens 
tée à la veille de l'execution, Madame Royale ne marchanda plus à donner. 
au Cardinal de Richelieu vne partie de ce qu'il auoit fouhaité d'elle ; outre 
qu'il yalloit de l'intereft de l'Eftat, à n'en pas l'aiffer fortir vn mécontent de 
cette trempe.Le P. Monod fut donc enuoyé au Chafteau de Montmeillan au 
mois de Tanuier mil fix cents trente-neuf, & dés-Ià Madame Royale prit oc-} 
cafon d’efcrire au Cardinal de Richelieu : Qwiln'y auoit plus rien qui s'oppoaft 
4 Jesiusles efperances, > qu'il d'y auroit plus de fuiets de reproches de part, n'y d'autre, 1 
puis qé'lle auoït aeuré la perfonne du Pere Monod > lié fa lanpue.&) retenu fes plaine | 
#5 4 Montmeillan, Il y demeura quelque temps, & fur quelques nouneaux 
ombrages qu'il donna de fa conduire au Cardinal de Richelieu, il fut tranf 
er au Chafteau de Miolans oùil mourut depuis de maladie, priuant par @ | 


difprace, 8 par {a mort le public de quantité de beaux ouurages que l’on at: | 
tendoit de |: ar 
éndoitde luy. 
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Mais reprenons noftre Hiftoire. Les Princes, apres la conference de Vai- 
nicro , fe rendirent à Marignan auec le Marquis de Leganezle 17. de Mars 
pour prendre leurs dernieres refolutions;ils ropoferent de faire la guerre à leurs 
noms: Que les Efpagnols leur prefteroient leurs trouppes , & que tout ce que 
les Princes conquerroient leur demeureroit. Leursraifons pour cela eftoient, 
Que les Piemontou [e foufmettroient plus facilement à eux , que fi la guerre [e faifoir 
au nom des Efpagnols ; outre que lu des pretextes de la guerre eflant de chaffer les 
François d'Italie, il n'y auvoit point d’ avantage ; ny de foulagement pour les Piemon- 
toi , fren oflant les Françoë des Places, on y mettoit des Efpagnols : Leganez au 
contraire, difoit. @wepar les Ordres quilauoit reçeus d'Efpagne , iletoit oblige de 

faire fortir les François d'Italie ,&) de mettre les Princesen la poffefféon de la Tutele du 
ieune Duc @) de la Regence de [es Eflats, à l'exclufion de Madame Koyale : Que les 
places qui [e rendroient volontairement aux Princes, feroient à leur difpofition » © que 
celles qui fe prendroient par la force demeureroient au pouuoir de [a Majesté Catholique: 
Or, quoy que ce pacte fut defauantageux aux Princes, parce que les Ffpa- 
gnols demeurants par la force Maiftres des principales Places ; les autres les 
plus foibles, qui fe feroient foubmifes aux Princes fans combat ; pouuoient 
eftre facilement occupées : Neantmoins , les Princes fe treuuerent fi preoccu- 
pés , & eurent tant d'opinion desintelligences qu'ils auoient farles meilleures 
Villes de Piemont, & de l'affection des Piemontois , qu'ilsconfentirent aux 
conditions que Leganez leur propofa : Ce qui fit que les Efpagnols fe porte- 
rent à cette guerre auec beaucoup de chaleur: car fous pretexte de faire rom- 
ber la Tutcle du Duc & la Regence defon Eftat entre les mains des Princes, 
ils efperoient de chaffer les François d'Italie & de s'emparer des principales 
Places du Piemont, & du Montferrat , & les bruits que l'on faifoit courirde 
la mauuaife {anté de fon Altefle Royale, & que venant à mourir, Madame 
Royale auoit deffein de marier la Princeffe Louyfe Marie fa Fille aifnée auec 
le Daufin de France, & de luy donner en dot la Sauoye & le Piemont ,& en 
priuer les Princes , fauoriserent encore les deffeins des Efpagnols ; & les 
Piemontois apprehendants vn fi notable changement , euffent beau- 
coup mieux aymé reconnoiltre les Princes , & fe mettre par confequent 
fous la protedion des Efpagnols , que de deuenir fijcts de la Couronne 
de France. 

Le Prince Thomas, qui iufqu’alors auoit caché fa refolutionà M. R. leua 
le mafque , & luy renuoyantle Comte de Cumiane, luy fit dire , que la Tu- 
telle de S. A. R. luy appartenoit , coniointement auec le Prince Cardinal {on 
Frere ; que neantmoins pour témoigner à M. R. lerefpect qu'ils luy vouloient 
tous deux rendre ,ils confentiroient qu’elle l'exerçeat auec eux, & qu'à moins 
de cela ,ils ne feroient iamais Garishire ; & que pour paruenir à cette 
fin , ils feroient tous leurs efforts & hazarderoient leurs vies. Cepen- 
dant le Marquis de Leganez fit aflieger le Chafteau de Cengio dans les 
Langhes par Dom Martin d’Arragon. Le Cardinal de la Valette auec les 

crouppes du Roy composées de quatre mille hommes de pied & de 500. 
cheuaux & quinze cents cheuaux commandes par le Marquis Ville & 700. 
hommes de pied commandés par le Marquis de Pianezze , partit le vingt- 
fixiéme de Mars, pour attaquer les ennemis dans leurs retranchements. Ils 
commancerent par vne montagne oùles Efpagnolsauoient faits de petits forts, 
que le Comte du Pleffis-Pralin emporta auec vne des brigades de l'Armée, 
pendant que le Cardinal de la Valette faifoit marcher fes trouppes par vn au- 
tre chemin , où eftoit le Marquis de Rangon: Etapres quetoutes les eminen- 
ces eurent efté gagnées, les François & les Piemontois entreprirent de forcer 
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les Lignes desennemis ; quoy que l'accés en fut sxtremement dalle 
que dura plus de huié heures fans gelache ; maislefaron. d Rai Pre 
Françoife ayant efte renuersé fur l'infanterie > il fatimpofh € aux noftres. 
de conferuer le retranthement qu'ils gagnerent plufieurs fois; de forte 

w'ils furent contraints de fe loger fur les eminences & de enter toutes 
pee de moyens pour fecourir la Place. Les Efpagnols y eurent de tués deux 
cents hommes &trois Capitaines Efpagnols + Senantes & la Tour Capitaines 
de M.R.s'y fignalerent , le premier y fut bleflé. 

A mefme temps que nos deux Armées allerent au fecours de Cengio ; le 
Prince Thomas auec deux mille Dragons partit de Vercel, & futauant le iour 
aupres de Chiuas , où le Gouuerneur ne fe treuuant point , parce qu'il eftoirl 
allé leuer les milices de Canauays, fe rendit Maiftre des Portes, & en fuite de la, 
Place. Cette nouuelle portée à M. R. jeta del cfpouuante dans Turin , ou 
les Princes auoient beaucoup de Partifans : Ce qui obligea la Regente de rapr 
pellerle Cardinal de la Vallette , & les Marquis Ville & de Pianezze, qui 
eftoient autour de Cengio , afin de donner ordre à la deffence de Turin peu 
éloigné de Chiuas., & mal preparé pour fouftenir vn fiege. Cependant Cala 
noua Gouuerneur de Cengio le rendit aux Efpasnols, quoy qu'illuy fut fort 
aysé defe deffendre. 

La facilité qu’euc le Prince Thomas à fer 
prendre lechemin d'Yvrée : le Comte Ferdinanddes. George commandane/ 
en l'abfence du Marquis de Bros, & le Comte de Strambin rendirent la Villex 
& le Chafteau fans refiftance, voyants que les Habitans n'eftoient pas difpo- f 
fés à fe defendre. Le Prince Cardinal alla treuuer le Prince Thomas à Yvrée, P 
& tous deux fe prefenterent äBielle,qui Jeurouurit les portes, Dela ils {e faifi-e 
rent du Chafteau de Bard & de toute la Vald’Aoufte, ydés du Baron de Cha- 
ftillon de la Maifon de Chalant, qui fcietta dans leur party , & du peuple. Ale- 
xis de S. Martin Comte de Parelle Marquisde Bros Gouuerneur de cette Pro- 
uince , qui voulut refifter & porter les interefts de M. R. fut arrefté par ordre 
des Princes. 

M. R. croyant que le Prince Thomas attaqueroic Turin, apres la prife de - 
Chiuas, enuoya S. A. R. & les trois Princelles {es Sœurs au Chafteau de? 
Chambery fous la garde de Dom Felix Gouucrneur de Sauoye:Elle fut obligées 
d'en vferainfi, parce qu'elle voyait Turin en danger d'eftre afliesé. D'ailleurs & 
elle apprehendoit que le peril deuenant plus grand ; les Francois ne l’enga- î 
geaffent à retirer Le Duc & les Princefles à Pignerol ,ou.en France, comme le & 
Cardinal de Richelieu le paflionnoit. à 

Apres ces fuccés, le Marquis de Leganez s'abouchaauec les Princes à Caua- 
glia entre Yvrée & Vercel,où il fur conclu que le l'rince Cardinal demeureroit 
à Yvrée pour conferuer cette Place auec la Vald’Aoufteile Biellois & le Cana- 
uays & que le Prince Thomas auec Leganez afliegeroit Crefcentin, ce quifur= 


4 20 . Wps. « . . 
executé promptement, Roque-Seruieres aifné, qui en eftoit GouuerneurauecP! 
Vne garnifon de huit cents hommes, fe defendir 


mais [a Place n'eftant pastenable, il capitula. À m 


Gary, qui reuenoit de la prife de Cengio, attaqu 
où ia lafcheté du Capit 


dre Maiftre de Chiuas , luy fit 


auec tous les foins poffibles; fe 
efme temps Dom Ican de & 
a Verruë , que la trahifont,à 
L aine Martin firrendre fans attendielecanon > ik prinE) 
depuis party en l'Armée des Princes, qui animez de tant d'heuteux füuccez paf | 
ferent la Sture le 14. du mois d'Avril le lendemainfe logerent à Groüilla£” 
que & à Riuoles pour s'approcher de Turin, croyants dia tie fans empef- | 
chement par le peu d’inclination des Habitans er : 


fe que cette Ville ayant befoin de toutes les 
yn fiege il n'y 


enuers les François , &à cau- | 
chofes neceffaires à fouftenir | 
MER.s'y voulut renfermer ny | 
expofer 


auoit pas d'apparence que 
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_ expofer f perfoñne: au hazard d'a fiége:; mais cette venereufe Priiceffe 
iugeant de quelle importance eftoit À {on Alteffe Royale-la conféruation de 
certe place capitale duPiemont ; réfolut dy tenir iufqu'à l'extremité; elleyfe 
entrerles Regiments de Lorraine ;de Senantes & du Comte Maurice Sea 
» gliar& le Cardinal de {à Valette fe logea dans le Faux-Boure du Pau atec 
. deux mille hommes de pied ; Madame Royaleen cha les efprits lés plus 
fadtieux , & parut en/publie plufieuts fois 'animant par fes paroles’ 8 par fà 
granderefolution les Plus lafches À fe defendre, Le Marquis de Rangon ayant 
fait trop auancer quelque Caualerie qu'il commandoit du cofté de la Croi- 
zette fut repoufsé prés de la porte-neufve parles ennemis atectefchee où’le 


f 
É 


Comte de Vieu fut blefté se Pris prifénnier: Cependant Madame Royale qui 


atoufiouts beaucoup aymé fes Miniftres , {e voyant à la veille d’vn fige, 
auoit enuoyé en Sauoye le Grand Chianeclier Pifcina, le Marquis d'Aillé 8 
les Prefidents Benzo & Morozzo & fain Thomas premier Secretaire d'Eftat: 
Le Marquis Ville auoit eü ordre dé fortir de Turin, pour agir au dehorsfelon 
que lesoccafons{e prefehteroient,& le Marquis de Pianezze s'efloit enfermé 
dans Turin auec l'infanterie! Le Pritice Thomas squi ne s'attepdoitspoint: à 


Ve fi gencreufe refiftance, vint camper auec le Prince: Cardinal au Valentin - 


maifon de plaifr de. AR für le bord du Pau , d'où ikluy enuoyarvnetrom: 
pette auec vne lettre pleine de Ciuilirés Jroniques ;;commie s'il fut venu’en 
amy. Madame Royale luy fitrefpone für le champ du mefme ftyles mais 
ayants demeurés huié iours autour dé Turin fans auoir auancé ancüné chofe, 
que de gagnerles Capucins & le Fauxbourg du Pau,oùil n’eftoit demeuré per 


fonne & fans qu'il ycitaucune apparence de foufleuement dans la Ville’, ils : 


fürctirerent & ne fe fitaucun exploit mémorable, que quelques {orties de læ 
garnifon de Turin & de legerès efcarmouches: des trouppes du Cardinal de la 
Valette auec lesenneris Les Princes neañtmoins publierent vn Manifefte 
datté à Aft le quinziémede Tuin , par lequel ilsdeclaroient : Qu'ils n'anoient 
Pris les Armes ; @) ne S'efloient engagés à fe fertir des E fpagnols ; que pour pren: 
dre la Tutelleg) la Regence de l'Eflat;comme leur appartenant en qualité d'On: 
cles ;@) pareveriw d'on nouveau Decret de l'E mpereur,, duhuitliéme de May ; ac: 
chfoient Mäédame Royale d'intelligence auec! les François ,"d'auoir dhffipé les toyauss 
de la Couronne €) fait: fortir les vitres és*iles papiers de l'Archine Royale: de Turin 
Et comme tels Pretextes eftoient où foit legers, ou controuués Madame 
Royale les réfuta par vnautre Manifeite datréà Turin lecinquiéme de luille 
(uiuane. 

Le. Nonce Caffarelly ne faifa pas pourtant dans ces moutements de 
faire des propofitions d'accommodement à M. R: dela part des Princes; qui 
offroient de la reconnoiffre pour Tutrice @} pour Regente, pourues qiéonleur donnafà 
des placesde feurté &) le gouvernement de quelques Prosinces,; dans lefquelles ils pro- 
mettorent dene laiffer entrer aucuns effrangers, & lefquels A. R. recipréquement ex- 
clyrroit auf du furplus du Piemont : Que l'on n'obféracroit point la L igue faite auec les 
Roy Tres-Chrefien:; «> qu'al'anenir ALR. wentreroit en aucun Traité auec les Eftran- 
vers fans le can ifentement des Princes 9: autres conditions de moindre importañce. Ces 
opolitions parurent fi eftranges à M. R. que reconnoiflant que les ‘Princes 
avouloisnt détacher-des: interefts de la France pour. Ja. reduire: la 
nercy de {es ennemis , elle n'y voulut point faire d'autre refponce;finon ES 
Qu apres querles Princés feferoient reconciliés auec la France; elle leur doñhéroit des 
Soticrnersents @ toute: forte de fatisfaëtion.: Ainfi: cette egotiation ayant efté 

autile.; le-Prince: Cardinal Sen rerournaà Yvrée, lePrince Thomas& le 
Marquis de Leganez diuiferent leur Armée :Leganez auec festrouppes alla à 
ont de Srure,& le-Prince affiegea Villeneufve d'Aft/où le Comte! Chaïles. 
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Gouuerneur;mais les ennemis ayants donné vn furieux 
pillée ; & Caqueran pris prifonnier.LePrince 
Michel Pignatello MeftredeCampE(pagnol, Le 
auec 1500. hommes de pied & trois compagnies de de sb & L rendit à a 
Montcalue afliegépar Leganez : la Ville capitula le fecond iour du fiege; &Ai 
mais le Chafteau tin plus long-temps « où le Gounerneur endura le canon, 
desaffauts & des mines; &y ayant efté tué, la Garnifon Jiura la Place au Mar- 
quis de Caracene que lePrince & Leganez yauoient laiflé pour inueflir Aft,où 
commandoit le Commandeur Flaminio Balbian , quine donna aucunes 
reuues de fa valeur, ny de fa fidelité ; car aux premieres approches ; ilaban- 
donna la Ville & fe jetta dans la Citadelle. Les Habitans e ftonnés de ce pro- 
cedé, enuoyerent les clefs au Prince ,quiàpeine y eftoit entré, que Balbian 
capitule & rendit la Citadelle & le Chafteau , & eftantvenu à Turin preten- 
dant de fe iuftifier ; ilapprir qu'on luy faifoit fon procés , ce qui l'obligea de 
s'enfuir. ) UE Ë 
Delà le Prince & Leganez attaquerent Trin Place fortifiée regulierement; 
maismal munie , le Comte de Montifel en eftoit Gouuerneur & Marol- 
les Gentil-homme François Meltrede Camp d'Infanterie pour fon Alefe 
Royale Capitaine dela garnifon. Madame Royale, qui auôit apprehendé ce 
fige, ou celuy de Saincya aprés la perte d’Aft, fit partir le Marquis Ville auec 
huid cents hommes de pied & mille cheuaux pour renforcer les Garnifons 
de ces deux places, & Leganez pour l'empefcher , logea fur fon chemin Doi 
Ferrand ah -Monty auec cinq cents Dragons. Le Marquis Ville arriua heu- 
reufement à Saintya ; où il laiffa toutefon Infanterie & trois Compagnies 
de Cauallerie anec ordre au Gouuerneurd’en garder la moitié & de faire aller 
le refte à Trin. Dom Ferrand, apres auoir efquiué le rencontre du Marquis 
Ville, deffit lestrouppes que l'on enuoyoit à Trins ce qui augmenta le cou- 
rage dés Affiegcants & les fit refoudre à forcer cette place, pour né pas donner 
loyfr au Cardinal dela Vallette & au Marquis Ville de la fecourir , auant 
que de danner l'affaut. Le Prince fit fommer le Comte de Montifel & Ma- 
rolles de fe rendre :mais ils s'en moquerent, & firent tirerle canon fur ceux 
qui leur eftoient venus faire cette propofition. Cependant les Efpagnols | 
ayants donné l'affaut en quatre endroits , la Ville fut prife le 4. de May & 
donnée au pillage , par la faute du Comte de Montifel , qui n'y fit pas fonde- 
uoir, n'ayant pas defendules dehors , fans quoy cette place ne fe poauoit 
fauuer ; depuis ilprit party auec lesennemis. Les Efpagnols perdirent à ce 
fiege huit cents hommes en diuerfes forties que firent les Affiegés { entre au- 
tres Dom Gonzalez d'Oliuera Capitaine Efpagnol fort eftimé,) & les Fran 
gois 300. hommes. à | 
La ioye que les Princes eurent de la prife de Trin, fut angmentée par vn = 
nounezw Decret qu'ils receurent de l'Empereur: Par lequel la Tusele de M. P. | 
cfloitcafGée , tous ce qu'elle axsoit fairen cette qualité rewoqu£ ,@} les Princes declarés Ti Di 
teurs @“Regents, d'où ils prirent fujet de defendre tous les Sujets dé S. A. R. de al 
recennoi{äre MA, R. pour Regente, > ordennerent àtous Gounerneurs de Proninces &) dé 1 
Places > Mapifats des Cours Souucraines ,@) autres Officiers de Justice @ de Finances. | 
? Prendre confirmation de leurs charges deprefer nouueau ferment dé fdeliré entré - 
UYS MARS: Li 
Les Miniftres François voyants tant defacheufes reuolutions en Piemonit, Fe] 
&cla perte de tant de Places que les Princes remettoient aux Efpagnols , à del 
mefüre qu'elles auoient efté conquiles , prirent occafon de demander à cl 
MR. les autres Places qui luyreftoient. Ce futle principal fuier de l'Am- 4 
ballade de Boutillier-Chauigny Secretaire d'Eftac , dont le Cardinal de Ri | 
chelieu fl 
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de Caqueran eftoit e 
affaut, La Place fut emportée & 
y laif pour Gauuerneur Dom 
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._— chelieu auoit déja chargé Emery qui deuoit repañler de France en Piermont: 
its Mais comme {à perfonne n’eftoit point agreable à Madame Royale ;oniu- 
4 géa qu'vn autre en pourroit mieux faire la propofition. A louuerture que 
Cha. Chauipny en fit à la Regente, elleen fur furprife , parce qu'on luy auoic 
He promis folemnellement quand elle figna la Ligue , que l'on ne luy deman- 
deroit point de place en depoft, quelque mauuais biais que priflent les affaires 

| de Piemont. D'ailleurs ileftoit bien fenfible à cette Princefle de voir que le Duc 
| fon Fils Pupil , fat aufli bien depoüillé par fes Protecteurs que par fes en- 
| nemys; mais Chauigny sy obftina difant : Qu'il 'efloit pas iulie que le Roy 
| fépportaff les frass neceffaires pour la deffence des places de Piemont, fi Ja Majefié n'en 
retiroit am moins cét auantage de pouuoir en cas d'une Paix generale ou dereftitution, 
donner place pour place, où en faire [a condition meilleure. Et de plus Chaui- 
gny perfuadoit à M. R. qu'il eftoir cvtile an Duc Pupil ; que les François cuffent 

des Places spuis qu'elles tomberoient ineuitablement entre les mains des Efpapnols., à 
caufe de la mauuaife inclination des Peupless outre qu'il n'y avoit point de moilleu 

re rvoye , ny de moyen plus affeuré de faire refhituer ce que les Effapnols prenoyent tous 

les iours, que d'en remettre autant au pouvoir du Roy , afin d'obliger le Pape ex: les 
Princes d'Italie de moyenner que le tout far rendu à M1:R. en contentant rai jonnable- 
ment les Princes [es Bcaux-freres. Ces confiderations eftoient fort preffantes & 
fauorisées du temps & des affaires; car Madame Royale s'eftant liguée auec 

la France & attendant dans vne { horrible conuulfon de fes Eftats,vn pui£- 
fantifecours que Chanigny luy faifoit efperer , conduit par Henry d'Or- 
Jeans Due'de Longueville; elle ne pouuoit bonnement refufer ce depoît au 
Roy fans tefmoigner fa deffiance, & fans offencer fa Majefté. Ce qui pou- 
uoit'auoir de facheufes fuites. On reprefentoit encore à Madame Royale: 

| Qwelléne pounoit efire Maiftreffe de fes places qu'en les confiant aux François ; parce 
quels profférités des Princes venants à s'augmenter plus l'affeétion ts la fidelité des 
| fujets de fon Alreffe Royale diminueroit; ce qui enfin poutroït porter les chofes en om 
| tel point qu'en cas d'extremité M1. Rue [eroit point reconmui de fes [jets ; au lieu qé- 
| tant affeurée des places lefquelles renoient les Peuples en bride vélle receuroit d'eux par 
| confrderation &5 par neceffité ; les mefines deuoirs é> les mefmes ferwices qu'elle feroit 
| S1ls luy efloient bien affe6lionnés. Ces reflexions firent refoudre Madame Roya- 
+ le de mettre entre les mains des François par Traité du premier de Iuin- 
‘Es Querafque ; Sauillan , &) Carmagnole à la refèrue des renenus de la Iufhice &? de la 
ntre  Sowueraimeté qui demeuroient au Duc ; € à condition que les places [eroient reftituées à 
maine 9e A R°04 à Jon Succeffeur, fans que le Roy fous pretexte de la garde de ces places, n'y 
les Fr. des fortifications put prétendre rembourcement d'aucuns fra; à la charge auffi quil 
ft ne fe pourroit traiter de Paix, n'y de Trefue pourplus d'une annécen Irabe , [ans que 
© des Franço euffent auparauant remis ces mefmes Places am Duc , > n'euffent fait 
rendre aux Efpagnols celles quésls auroïent occupées. Tout cela accompagné d’au- 

tres precautions ,que la conjonëture des affaires permettoit ; ft que 

 — Madame Royale auant que de figner le Traité en auertit les Princes, & 
jare. lesinuita de s'vnir à elle pour s’oppofer plus auantageufement aux deffeins 
luau des François & des Efpagnols, qui fembloient butter à fe partager le Pie- 
MP inont ; mais Les Princes demeuretent fermes dans leurs premieres refolutions, 
& le Prince Thomas afliegca Saintya où commandoit Boifdauid Gentil- 
__- homme François & leprir par famine le quatorziéme de luin fans que le 
eue, Cardinal de la Valette ny le Marquis Ville le püfent rauitailler, quoy qu'ils 
A euffent déja paffé la Doyre, dont extracrdinairement indignés, ils artaquerent 
wtres Chiuas où commandoit le Baron de Sabach. Cependant le Prince Cardi- 
4 nal fe faifit fans tirer coup d'efpée de Ceue par la lafcheté du Capitaine Re- 
nd. uelly;ceux de Bennes arrefterent Brunas qui leur commandoir & fe reuolte- 
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rent; Reuel fut rendu par le Capitaine Rey ; le Comte Lie Reyesneé 
de Cony mourut dans la place, ce qui en facilita la rebe nr senfuite plu- 
fieurs autres places fuiuirent cét exemple comme Foflan , Sa Bees ; Bufque, 
Montdeuis, Demont & Dronero par linconftance des Peup es qui pre: 
noient leur pretexte de remettre ces places au Prince Cardinal , afin de 
igés de les conñer aux Efpagnols ou aux François. La Mante 


F as obl £ À : 
ps Saluces ne pouuant fauuer la Vile,fe jetta dans le Cha- 


Gouuerneur de De 
il rendit depuis. 

…— fr Grp fi longuement attendu de Madame Royale com- 
mandoit l'Armée du Roy au Comté de Bourgongne où fur le point d’exe- 
cuter vne entreprife fur Salins, il receut ordre du Roy de pañler les Monts; 
au premier aduis que l'on eut en France que le Prince Thomas & le Mar- 
quis de Leganez eftoient autour de Turin il donna fes Trouppes qui con- 
ciftoient en deux mille cheuaux & quatre mil hommes de pied à Philip- 
pes de la Motte-Houdencourt Gouuerneur de Bellegarde & Marefchal de 
Camp (depuis Marefchal de France) qui palfa Les Monts en diligence : Etfüur 
laduis que Graues Efcuyer du Cardinal de Richelieu qui eftoit aupres du 
Cardinal de la Valletreluy donna, que le Prince Thomas & Leganezfe dif 
pofoient d'aller faire leuer le fiege de Chiuas , il arriua heureufement au 
camp auec es trouppes deux heures auant que les ennemys paruffent à nos 
Lignes. 

‘Le Duc de Longucuille fe rendit auf au ficge en pofte, & les enne- 
mys n'ayants fait qu'vne attaque en furentrepouflés. Ainf Chiuas priué de 
Fefperance dufecours fe rendit, & les detx Armées s'eftants feparées, celle 
du Duc de Longueville alla fe rafraifchir à Raconis. Saluces à cét appro- 
che fe rendit fous l’obeïflance de Madame Royale. Enmefme temps le Mar- 
quis de Pianezze fe ioignit au Duc de Longueville auec mille hommes de =— 
pied du Regiment de, Senantes tirés de Turin & luy propofa d'attaquer ne: 
Foffan où le Prince Cardinal s'eftoit retiré; maisil ne voulut pas s'y engager, Chi- 
ce qui obligea ce Marquis de laiffer le Duc de Longueville à Raconis & sel 
d'aller à Cauallimours où eftoit le Marquis Ville auec toute la Cauallerie de règ, 
S. A.R. qui receutcette propofition auec ioye. Tous deux partirent le mefme par 
iour , auec les feules trouppes de Cauallérie & d'Infanterie de S.A.R. mais le MB 
Prince Maurice croyant que le Duc de Longueville fuiuoit auec fon Ar- 
mée, & ne fe voulant pas engager dans cette place qu'il n'auoit pas eü loi- 
fir dem'vnir, fe retira à Cony,& ceux de Foflan craignants d’eftre pillés, 
fe rendirent fur le foir aux deux Marquis, d’ou le lendemain ils allerent 
à Bennes. La Ville capitula aux approches de noftre Armée; mais Var- 
gas Capitaine Efpagnol qui en eftoit Gouucrneur {e retira au Chafteau 
où il fut afliesé ; le Marquis de Pianezze entreprit le fiege pendant que 
le Marquis Ville s'eftant joint au Duc de Longueville tenoit la cam- 
pagne pour empefcher le fecours : Le Marquis de Pianezze ayant ouuert _h 
la tranchée , fit fauter deux baftions par deux mines & donner l'affaut Erde 
auec tant de vigueur & de conduire quele Chafteau fut emporté , & tout Ben, 
ce qui s'y treuua d'Efpagnols & de Piemontois mis au’fil de Pefpée ; Vargas | 
mefme y demeura prifonnier. Le Prince Thomas penfant de fauuer Bennes mag! 
eftoit allé au Montdeuis où il affembloit des trouppes ; mais le Duc deLon- . | 
gueville auec les fiennes & celles de MR. s’achemina vers certe place;laquelle ] 
n'eftant pas en eftat de fe defendre, fut quitée par le Prince qui fe retira à Ceue. 

Le Prince Cardinal n'auoit bougé de Cony quoy que le Prince Thomas; 
auant que de quiter le Montdeuis y eut efté pour luy perfader de ne Sy pas 
enfermer;parce que la place n'ayät que fort peu de munitions, n’eftoit pas pour 


faire 
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faire grande tefiflance ; & ainfi il y auoit lieu de craindre que 
Cony fe perdant , le Prince Cardinal n'y fut pris; ce qui efloit 
fort vray femblable : Aufi le Duc de Longueville ayant fcû-cer- 
te refolution fe promettoit facilement de venir. à bout. de J'yn & 
de l'autre ; & l’auoit efcrit au Roy pour chofe.affeurée:; fe: fon- 
dant fur ce que Coruo Sergent Major auoitpromis aux. Gencraux 
de Madame Royale , de leur liurer là place; dez qu'il vertoic 
paroiftre l'Armée ; toutesfois, l'euenement far bien differend de ice’ 
que les apparences promettoient ; car Je Prinée Cardinal pfeuoyant 
que fortant de Cony ; cette place -eltoit perduë,, ayma ‘mieux: ÿ at- 
tendre le ficge. 

Le Cardinal de la Valette. &.le. Duc..de Longucville;! re- 
folarent que pendant que lvn aflicgeroit vne! Place 5 l'autre: 
tiendroit la campagne. Ainfi le Duc: de Longueville , apres la 
prife de Montdeuis ; mena les Trouppes de: Madame Royale 
au fiege de Cony , où le Commandeur Balbian cy-deuant Gou- 
uerneurd'AÎt commandoit. Et afin que pendant ce fiege ; les: en- 
nemis n'entrepriflent fur Turin ,-ou fur d’autres Places : Le Cardinal: 
de la Valletre alla auec fon Armée prés de Carmagnole, pour parer à 
leurs deffeins. 

Si cette refolution eut efté bien executée , Cony eut efté 
pris ; & Turin ne fe fut pas perdu : Mais le Cardinal: de -la 
Vallette eut à péine approché Carmagnole auec fes Trouppes, 
qu'il efcriuit au Duc de Longueuille ; que l'Armée des En- 
nemis cftoit en marche , & qu'il ne pouuoit point executer 
ce qu'il auoit promis , sil nauoit encore huit cents ‘cheuaux; 
Longueville fut fort furpris de cette! demande, faice à contretemps; 
car donnant ce nombre de gents , il falloit leuer le fiege , & le refu- 
fant , le Cardinal luy pouuoit imputer tout ce qui luy arriueroit de 
finiftre : il refolur donc d'enuoyer-ces huit cents cheuaux , & fe 
voyant trop foible pour continuer le fige , {retira à fain& AL 
ban prés de Foffan. 

- Le Prince Thomas-ayant fçû| le fiege de Cony , entreprit de 
farprendre Lurimus par le moyen des-jntelligences qu'il y'auoit, 
à quoy il y auoit peu d'apparence qu'il deût reüffir ; parce 
ue-l'Armée de France eftant à Carmagnole:, n'eftoit pas éloi- 
gnée de Turin , outre que la Place, n'eftoit.pas defoarnie d'hom- 
mes, yrayant plus ide trois cents hommes dans vne feule piece: 
Neantmoins le Prince s'eftant mis en chemin auec bon nombre 
d'Infanterie ; commandée par le Marquis de Caracene | & : deux 
mille cinq cents cheuaux , par: Dom Carlo de la Gatta ; fé ‘ren- 
dit à Villeneufve d'Aft & paffant le Pau à Mont-calier à Soleil 
couchant, alla camper au Valentin ; Madame Royale voyant les 
ennemis s'approcher de Turin , auoit enuoyé le Comte de Piozaf- 
que au Cardinal de la Valette , pour l'obliger à jetter dû fecours 
dans Turin,ce qu'il refufa, difant qu'il craignoit d'eftre aficgé à 
Carmagnole , comme fitoute l'Armée qu'il auoit, n'eut cfté fuffifante 

pour garnir l'vne & l’autre des Places. : | 
Cependant le Prince Thomas fe prefenta la nuiét auant le vingt- 
feptiéme de Juillet à vne piece détachée entre le baftion de faine 
Marguerite & celuy du Chafteau de Turin, où le Regiment de la 
; Rochette 
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Rochette: ( de trois cents hommes François ) auoit efté logé , qui 
ne firent aucune refiftance & jetterent les Armes bas ; de forte que 
les ennemis gagnerent le Rauelin de la Porte-Chafteau , gardée par 
le Capitaine Fontaine ; qui la leur ouurit. Enfuitte ils coururent 
les vns le long de la courtine du Jardin , par, lequel on entre 
au Palais , où Perron fut bleffé d'un coup de Pique ; les autres 
oi le perard à la porte, qui entre dans la Place-Cha- 
ps a comme l'alarme cut efté donnée , & que le bruit des 
ae ae ennemis s'entendoit par tout , le Comte Philippes 
ï ain& Martin d'Aglié, apres auoir preffé long-temps Amrin 
ce onel des Suyfles, de combattre auec fon Regiment logé dans 
; Place-Chafteau , qui le refufa, voyant le peril où eftoit Ma- 
ee Royale , luy propofa de fortir du Chafteau , & de fe retirer 
ans la Citadelle, Dom Maurice Capitaine des Gardes du Duc 
qui eftoit d'intelligence auec le Prince Thomas , & qui At 
ordre d'obferuer Madame Royale , l'en diffuadoit ; mais les vi- 
ues inftances du Comte Philippes & le peril euident Fons orte 
rent fur = a. de Dom Maurice : À mefme temps le cel 
ioüa & fit fauter la Porte - Chafteau ; 1 i 
ne ; les ennemis entrerent dans 
- Chafteau , le C d 
Cornette des Gentils-homm ’ ER 
= es Archers de la Gard ï a à 
eux fort vigoureufement. Le Marquis de Lullins SR F 
cofté ; qui auoit ramaflé tumultuairement l ar 
res de la garnifon , leur fit tefte ; d ro es 
“he re ; tua de fa main le Capitaine 
na dt è te fouuent qu'il y fut bleffé & renuersé 
expose É F i l 
: .. É à la fureur des ennemis ; qui luy pañferent fur 
e Marquis de Bucil & le Cheualier f ï 
La ier fon Frere s’y figna- 
ee refiftance ; quoy que foible , à caufe du nombre des en 
ue à qui croifloit de moment à autre, fans qu ë 
RE ; qu'aucun habitant de 
. ! n pour prendre les Armes , ne fut pas in 
“is parce qu'elle donna moyen à Madame Royal Pa 
ans vn carroffe & d'aller d la Ci no RNA 
er NE : ans la Citadelle , fans auoir eü autre 
re prendre fes Pierreries & quelques papi 
ceffe pourtant da : i i s ere 
Frs Lo ns cét accident impreueu , ne donna i 
se ee re témoignage de crainte. Le Comte’ Phili . 
fe LC. ne Caualiers & perfonnes de condition füiui Me 
RS enee dé ition fuiuit le car- 
tadelle , où le Marquis de Li . os 
inê Ï i 
Gouuerneur la reçeut. Tout c a. je 
PF Re c y auoit de confiderable à 
fe Marquis Agé; le sa sir si Grand Chancelier Pifcina, 
quis de Lullins , de Fleury ; Bobba “ae à ee | Fe 
Comtes de Polongare , de Piozafc a 
de la Monta , & Mondin A ner Re 
( Caron a ne : Thomas Secrctaire d'Eftar, 
du le pince . Die eftant demeuré prifonnier 
# l2 Maifon de Madame Ro : M le 
omtefle de Verruë , la Matquié B bb ; bee 
obba , la Comtefle de Cameran & 


autres Dames de la M if 
aife n 
Benzo ,F errary & autres. varie Madame Roy ale ; les Prefidents É | 
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Le Prince Thomas voyant que fonentreprife auoit reufi , entra 3-Tr urin ; 
& demanda d'abord à Dom Maurice où eftoit M. R. qui luy répondit 
Qu'elle effoit dans la Citadelle : A quoy Le Prince repartit, Que Dom Maurice anoir 
fait on tour de teune homme > de nauoir pas ei le ingement de l'arrefter. 

Le lendemain dela {arprife de Turin le Marquis de Leganez auec ]Armée 
Efpagnoley entra, & le Prince donna les ordres neceflaires pour empécher 
que la Ville ne fut attaquée du cofté de la Citadelle: Er quoy que les Efpa- 
gnols fuflent bien affeurés que les deux Armées Françoifes & cellede M.R. 
ne manqueroient pas de venir au fecoursde la Citadelle, & que la raifon 
d'Eftat & de la guerre voulut queles ennemys fe miffenten campagne pour 
s'y oppofer ; neantmoins [a peur que Leganez auoit de s'engager à vneba- 
taille luy fit negligerce confail > & futcaufe qu'il n'entreprit pas d’aflieger la 
Citadelle par le dehors, ny faire aucune circonuallation. D'ailleurs il y eut 
broüillerie entre le Prince, &le Marquis de Leganez, für ce que les E£ 
pagnols , qui cfperoient de fe rendre Maiftres de la Citadelle par la 
faim , propofoient dé-ja d'y mettre garnifon de leur Nation, fuiuant le Trai- 
té qu'ils en auoient fait aucc le Prince. Luy au contraire reprefentoir, que fi 
on y mettoit des Efpagnols,ce feroit ruiner tous {es deffeins ; & luy attirer la 
hayne des Piemontois, quine pourroient iamais digerer que cette Place, la 
plus confiderable de tout le Piemont,fut entre les mains des eftrangers ; outre 
que ce Prince auoit vn intereft particulier de conferuer cette Place à foy » & 
d'empécher auec adreffe que les Efpagnols, dont l'ambition luy eftoic aflez 
connuë , n’en fuffent les Maiftres,de crainte qu'ayants tant de Places à leur de- 
uotion,ils ne fe rendiffenc fi abfolus,que les Princes n'euffent plus d'auchorité; 
mais Leganez s'eftant obftiné à fa premiere propofition:le Prince indigné de 
cette rigueur,luy demanda quatre heures detemps pour faire fortir de la Ville 
les Princefles fes Sœurs, & luy declara qu'ilalloit abandonner le party.Lepa- 
nez cftonné de cette refolution , fe modera vn peu , & donna quelque fatisfa- 
tion au Princeen apparence. ; 

Pendant que ces chofes fe pafloient à Turin , le Duc de Longueville,qui 
eftoit à S. Alban, en ayant eu aduis , alla ioindre le Cardinal dela Valette,afin 
de fecourir la Citadelle de Turin. M. R-qui s’y eftoit retirée, & pour recou- 
urer encore Turin s'il eftoit poflible , par le moyen dela Citadelle: Les deux 
Armées s'eftants donc approchées de Turin , entrerent fans refftance dans la 
Citadelle mais non pas par la Ville-neufue, comme il leur eftoit aisé : Ce 
qui leureut indubitablement donné l'entrée de la vicille Ville , fi ce deffein 
cut efté bien executé. Pour donc couurir cette faute, & pouuoir dire d’auoir 
fait quelquechote pour reprendre Turin , quatre cents hommes choifis,com- 
mandés par le Marquis de Nereftan & Florinville, & par le Cheualier d'H2- 
lincourt & Vaillac Meftre de Camp auec quatre Aydes de Camp, Campez j 
- Guincourt-le-Roy, la Tour-Chaftillon & Corfant-Bereins eurent ordre d'at- 

taquer la vieille Ville à l'entrée de la nuit, & yallerent auec des Flembeaux; 

‘ils executerent auec beaucoup d’ardeur & de courage ce qu'ils auoient proietés 
enprefence du Cardinal de la Valette & du Duc de Longueville,qui eftoient 
dans vne guerite fur la porte de la Citadelle ; mais les Efpagnols, quis eftoient 
retranchés dans les rues , & qui ayants percé les Maifons les voyoient venir à 
la faucur du feu, les repoufferent .Nereftan, le Cheualier d'Halincourt, Vail- 
lac ,Campez & Guincourt y furent tués, & dés-lors les François ne parlerent 
plus de reprendre Turin. ee : 

. Cependant M.R. fouffrant de grandes incommodités dansla Citadelle, & 
les viures commençans à faillir, il fut trouué à propos, qu'elle deuoit aller à 
Suze auec toute fa Cour; où elle fut conduite par le Cardinal de la Valette 
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auec vn gros de Cauallerie,, laifant la Se des sers ee ‘ 
depoff , qui promit de la rendre aux conditions u Trait : ja pu. € 
luin. Madame Royale mic pour Gouuerneur Senantes , & es bee 0- 
uonges pour commander aux Troupes;mais ds ny due jé ones 
temps.Le Nonce Caffarelli,quiauoit grande pañlon pr a paix € : ses 
fit quelques ouuertures de Trefue , dont la negotiarion fe Se epu- 
tés des deux partys. M. R. y enuaya le Marquis Ville, le Cardinal de la Vale 
Jete & le Duc de Longueville , Argenfon Maiftre des Requeftes Intendant de _ 
l'armée Françoife. Le Prince Thomas nomma de fa part le Comte Melffera- en) 
ty 8 le Marquis de Leganez, l'Abbé Vafquez, qui conclurent vne Trefuede 
deux mois;çcommençant au 24. d’Aouft fous ces conditians : Que toutes chofes 
demeureroient en l'Effat prefent : Qu'il [eroit permis aux deux pareys de faire fortifies 
€) rauitailler les lieux qu'ils occupoient : Que les Armées Je retireraient de la Cam- 
pagne dans leurs quaïtiers : Que tautes bofhlités cefferoient : Qw'on échangeroit les 
Prifonniers de part d'autre : Que les gens de guerre ne pourroicént aller d'me 
Armée à l'autre fans Paffeport ; € qwil Jéroit permis de faire entrer dans Cazal 
fix cents hommes frais en place de fix cents malades qui y efloient. 
Cette Trefue fut auantageufe à M.R. & à nos Generaux, car les trois Ar- 
mées,qui eftoient fort fatiguées, alierent en quartier de rafraifchiffement , & 
la Citadelle de Turin fut rauitaillée & munie ; mais les François ne pûrent 
faire entrer du monde dans Cazal, comme il leur eftoit permis par la Trefue; 
parceque M. R.ayant remis aux François les Chafteaux de Suze, de Veillane, 
& de Cauours, fous les conditions du Traitté du premier de luin , les Efpa- 
l | { gnols prirent cela pour vne infraction de la Trefue. La France eut beaucoup 
À! {lil de ioye de cette Trefue ;mais le Prince Thomas n'en fut pas fatisfait , ayant 
| grandfuict d'efperer de prendre la Citadelle de Turin,où il n'y auoit de viures 
ue pour deux mois. En Efpagne, la noüuelle en fut tres-malreçeué, & 
le Marquis de Leganez en fut blâmé , comme n'ayant pas fçû vfer des auan- 
Î tages que luy deuoit produire la prife de la Ville de Turin. il n'allegua autre 
| chofe pour fa iuftification , finon que {on Armée s’eftant notablement dimi- 
nuée par les Troupes qui auoient efté laiffées dans les Places conquifes il 
luy failloit du temps pour faire de nouuelles leuées , fans lefquelles il ne pou- 
uoit rien entreprendre. ( 
Le Prince Cardinal,qui n'auoit pointeu de Deputez à cette Trefue,crüt N 
(| de n'eftre pas obligé de l'obfruer:De forte qu'eftant party de Cony, ilalla au * 
| Ja Comté de Nice, où par lesintrigues de fes creatures il fe faifitfans peine de» 
Ville-franche , de S. Soufpir , puis de la Ville & Chafteau de Nice , d'oùil © 
chaffa les Gouuerneurs. 
| Durant cette Trefue,le Prince Thomas, pourendormir les peuples, & pour 
leur perfuader qu'il nedemandoit que la paix , fit recommencer les premie= 
res negotiations d’vn accommodement auec M. R. Le Comte Mefferati 
la fut treuuer de fa part à Suze, & luy propofa : Que les Princes luy lairroient le 
vom de Tuirice, en prenant par eux la qualité d'Afiflants : Que M. R. @ les Prin 
ces figneroient conjointement toutes les Expcditions: Que les Gouverneurs ; &) Caphn 
HI taines des Places , @* Officiers des Cours Souueraines S'éliroient d'n commun, Jef 
| | Page ; > que les Finances Sadminiftreroient de la mefine facon. Madame Royale 
{ {| feletta ces conditions ,& confentit feulement , Qwez affaires les plus impor. 
| | fantes ; comme aux Traités awecles Princes cflrangers | Mariages , Loix perpez | 
| tuelles & autres matieres de cette nature, les Princes y euffent parts comme auf 
en la difribution des charges; à condition toutesfois que ceux dont Madame Royale | 
LU aHr0it quelque legitime fuier de foupcon ; ny feraient point admis ; & auec cette ré», 
| ponce Mefferari fur renuoyé. ; É | 
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Le Cardinal de Richelieu defon cofté faifoit rechercher fous main le Prin- 
ce Thomas fans la participation de Madame Royale , poureffayerde le de- 
tacher du party Efpagnol ,comme eftant le feul moyen d'arrefter le progrés 
des ennemys, & de ramener la plufpart des Villes perdues dans leur deuoir; 
outre qu'il faifoit reflexion que la Citadelle de Turin , ayant la Ville de 
party contraire , le Pays d'alentour eftoit de difficile garde; & Cazal eftant 
fort éloigné des Villes que le Roy tenoit ; il eftoit par confequent mal-aisé 
de lerafraifchir d'hommes , & de viures. Pour faciliter cette negotiation,le 
Cardinalde Richelieu perfuada au Roy de s’auancer iufques à Grenoble , fe 
promettant (au cas que la chofe ne reuflit point ) qu'il porteroit Madame 
Royale d'enuoyer le Duc & les Princeffes fes Sœurs en France , & à remettre 
Montmeillan entre les mains du Roy; & ainfice voyage, lequelapparem- 
mentne pouuoit eftre qu'auantageux à la France , futrefolu. 

Le Royarriua à Grenobleenuiron la my-Septembre ; Madame Royale fut 
inuitée par {a Majefté de s'y trouuer fous pretexte de donner chaleur à la guer- 
re d'Italie. Le deflain du voyage demeurant fort fecret , Madame Royale qui 

— efperoit tout du Roy, fe defhoit aufli extremement du Cardinal, dontelle 

= connoiffoit le genie porté à tout entreprendre pour la gloire de fon Maiftre 

à Elle fit affembler fon Confeil pour prendre vne folide refolution dans vne 
conjon@ure fibizarre. D'vn cofté il yauoit du peril d'irriter leRoy, &de s'at- 

© virer la hayneirreconciliable de fon premier Miniftre; refufant d'aller à Gre- 
noble; outre quela bien-feance , & la ciuilité entre Princes Souuerains, vou- 
loit que Le Roy ayant fair fix vingt-lieuës pourvoir fa Sœur,elle ne fit pas dif- 
ficulté d'en faire quarante, pour vifiter S. M. De l'autre M. R. cftoit incertai- 
ne de ce qu'on luy vouloit : le peril eftoit grand de laifler le Piemonten l'eftat 
deschofes, & elleapprehendoit qu'eftant vne fois engagée {dans le voyage; 
elle ne pourroit honorabiement s'en retourner fans voir leRoy, & y al- 
lantqu'elle ne fe treuuât obligée à faire plus qu’elle ne voudroit. 

Dans ce contrafte l'opinion qui portoit d'aller à Grenoble fut fuiuie; Mada- 
me Royale fut accompagnée en ce voyage de plufieurs perfonnes de condi- 
tion ; fçauoir du Marquis Ville General de la Caualerie ,du Maïquis d'Allié 
Ayo de fon Alceffe Royale, du Marquis de fainét Maurice, du Marquis Bob- 
be ,du Marquis de Bernex & du Baron d'Allemagne Cheualiers de l'Ordre, 
da Comte Philippes de fainé&t Martin d’Allié, du Comte Vbertin de. Moret- 
te, du Marquis de Carail , des Comtes de Ponlongare & de Verruë , des Ab- 
bés de la Monta , & Berguera ,du Marquis de Fleury Grand Maiftre, du 
Comte Auguftin des Lances , des Comtes Tafin , de Cumiane & Crauete,du 
Marquis de S.Thomas premier Secretaire d'Eftar, de Blancheuille,de Marol- 
les , & du Comte Gouean,des Barons de Tornon , du Molard & de. Monts. 

A Jean , de Montous , des Comtes de Menton, & de fain Alban, des Barons 
& de Cardé , & de Pallauicin , du Comte de Tane & du Comte Getule. de Pio- 
” zafque , du Chancelier Pifcina, des Prefidents Benzo & Granery, du General 
= Gonrery& autres. M.R. en partant laiffa le Marquis de Pianezze fon Lieute: 
nant General de làles Monts, & depefchale Marquis de Lullins pour aller 
fe complimenterle Roy à Lyon Sesinftruétions font dattées à Saluces le3.deSe- 
& ptembre 1639. & portent qu'il verroit le ieune Duc à Montmeillan, & pren- 
droit vne lettre de luy,& dela Princeffe fa Sœur: Qu'il feroitexcufe au Roy,fi 
1: S.A.R.à caufe de fon âge & de lafaiso ne s'eftoitpas misen chemin pouraller 
1 faluër S. M. Que M.R. avoit ynfoin particulier de nourrir ce Prince dansles 
a+ fentimens qu'il deuoitauoir pour la France, & dans la connoiffance des obli- 
ï gations qu'ilauoitàS. M. de la peine qu’elle prenoit de s'approcher du Pie- 
mont, pour ÿ refkablir Yauthorité de S.A.R fous la Tutele & Regence de MR. 
CCOCCCLz Cependant 
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Cependant l’ordre auoit efté donné à ce pepe de rte Ph 
quiaménoit le Roÿ àGrenoble ,& d'en ue are a a # è ” vs 
Royale à Montmeillat ,oùelle atendoir de fes es. _ € ve : 
fion , bien quechatouïlleufe ne pouuoir pas tomber en mei _… _ 
car le Marquis de Lullins eftoit fort connu à la Cour ÿ & y auoit des 
habitudes. 1lfir la reuerence au Roy à Grenoble , fut bien careffé de fa Ma- 
jefté & du Cardinal de Richelieu; mais comme le Cardinal es quantité 
d'ennemys dans cetre haute fortune , & païticulierement quelques Dames = 
confideites dé la Reyne; la Conneftable de Lefdiguieres , qui auoit éuen- En 
té le fecret duvoyage du Roy , fic dire au Marquis .quefa Majefté vouloit fes 
que Madame Royale luy remitle ieune Duc, & qu'elle luy confiat le Cha- M 
fleau de Montmeillan : Le Marquis preffa deflors fon depart & eut bien toft du 
congé , tant le Cardinal auoitd'impatience de voir leurs Alreftes Royales à 
Grenoble. Le Marquis arriua à Montmeillan fur La minuit, & treuua Ma- 
damé Royale logée dans le Monaftere de fainét Dominique ; il la fit auertir 
de fa venué , & en prefence des principaux du Confeil ordinaire il de- 
clara ce qu'il auoit decouvert: À cette nouuelle 1] n’y eut perfonne de la com- 
pagnie qui n'eut voulu eftre à Suze. Cependant, commeil ny auoit point 
d’apparénée de rebrouffer chemin , Madame Royale,dont le courage n'a ia- 
mais Alechy dans fes plus grandes trauerfes , refolut d'aller à Grenoble, 
croyant de pouuir par fon addreffe, & par la tendreffe que leRoy auoit tou: —= 
È = : sefté d' ion: MRMI 
jours eüë pour elle , detourner fa. Majefté d'vne fi eftrange refolurion, un | 
que le Cardinal de Richelieu luy auoit infpirée : Mais ellene voulut point 4e 
partir ; fans prendre deux precautions importantes;l'vne fut,de donner ordre noble: | 
au Marquis de {ainét Germain nouucllement Gouuerneur du Chafteau de 
Montmeillañ,de n’en lailfer fortir le ieune Duc ; fous quelque pretexteque ce 
fat ; auec ordre que fi quélqu'vn alloit vifiter S.A.R. de la part du Roy;qu'on 
luy fit contrefaire le malade, & l'autre de ne déliurer la place À qui que ce 
fat , quand mefme il en apporteroit Lettres & Commandement de Mada- 
me Royale. 

Apres cela la Regente fe mit en chemin , le Roy luy fat au rencon- 
tre iufqu'à Crolles, luy fit des careffes extraordinaires , & la mena à Gre- 
noble , où elle fut reçeuë auec tout l'honneur dû à f naiflance, & à fa | 
qualité : Maisle lendemain le Cardinal l'eftant allé vifitér ; luy reprefenta, en | 
auéc vndifcours preparé , & {erieux, Le perilot estoit [on Estat : Que le Piemont cows | 
effoit fur le panchant de [a ruine : Que le ivune: Duc wefloit pas en affeurance à a | 
Montmeillan: Qu'il feroie plus feur de le faire venir en France : Que l'exemple de ee | 
tant d'infidelitez des Gounerneurs des mcilleures places de Piémont , &* nounelle- ienà | 
ment celuy de Nice, la deuoient obliger de penfer om peu mieux à [es affaires : Que MEN 
fi le Gounerneur de Montmeillan failoit comme les autres ; toute la Sauoye [eroir occu: | 
pée en peu de témps ,ow par les Princes ; ou par les Efpagnols, € qu'ainfi Madame | 
Royale n'ancit point de meilleur païty à prendre , que de [e mettre entierement entre les L 
bras du Roy: &) de receuoir garnifon Françoi[e au Chaftean de Montmeillan fous on 
Gouuernenr ; qui feroit Sujet de fon Alreffe royale : Qw'il anoit charge de luy dire tou- 
tes ceschofes de la part du Roy; @ que s'il n'en auoit une teffonce fauorable c con- | 
forme aux defirs de Ja Majesté, il cvoyoit fort peu de difpofition en l'efprit du Roy de 
Faffifter, es de latirer de l'oppreffion owles Princes ; > les Efpagnols la vouloient 


reduire, 


3 Madame Royale fans témoigner d'eftre furprife d’yn fi eftrange difcours, Rép6:| 
répondit en peu de paroles, & auec (à Majefté ordinaire: Que le Rayeftoit Pa 
trop interef$é en facon fernation, €: en celle des Eflats de fin Aleefe Royale fon Fils, 


pour les abandonner : 


Quil y allo de l'honneur de la France de proteger la Sœur 


} 
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du Roy , € le Neues du Roy : Qu'elle avoit fait de fon coté, rout ée qu'elle auoir pro- 
mis par les Traittes ; ço quelle Je perfuadoit auf qu'il en Jroir fe de mefine 
de la part du Roy : Que le Dac fon Fils estoit malade à Montmeillan , d'ou il n'y 
auoit pas apparence de le fortir : Qu'il esloit en feurté er la Place auf, puis que le 
|  Gounerneur esloit homme de bien : Que fi les autres Gonuerneurs des Places occkpées 
par les Princes , &) par les Efpagnols l'anoient trabie , Cesloit pluflot wn effet de 
fon malheur ; que de manquement en Ja conduite : Qu'ayant remis au Roy les meil- 
leures Places qui luy refloient en Piemont, ile failloit pas pretendre d'anoir encore 
Montmellan ; qui etoit l'Agile , &) le dernier refuge de Jon Fils > d'Elle. Adjou- 
fant : Que ff elle eut cri quon eut voulu luy faire des propofitions  deraifonnables, 
elle ne feroir point venuë ; 7 que l'on ne lny en parlaft pluss parceque c'estoit Ja der- 
fhicre refolation. 
lL_ Le Cardinalde Richelieu homme imperieux , s'il en fut iamais , qui s’e- 
|: du {toit promis d'obtenir ces deux chofes de Madame Royale ; auec beaucoup 
4 de facilité , à caufe du deplorable eftat où eftoient {es affaires, & qui 
1 en auoit afleuré le Roy, fut fi indigné de cette iudicieufe réponce, qu'il 
les perdit le refpet qu'il deuoit à vne fi grande Princelle | & vfa de mena- 
PF ces, lefquelles ne firent pas plus d'impreflion fur léfprit de Madame 
Royale, que fon eloquence eftudiée, Ainf fe termina cette vifite, apres 
laquelle le Cardinal defefperé de voir fes deffeins échoñés , ehuoya querir 
en fon Cabinet les principaux Miniftres de Madame Royale; qui lauoient 
füiuie en ce voyage , cffaya de corrompre les vns par promeffes, 
& d’intimider lés autres par menaces : Mais tout cela n'ayant rien ope- 
ré fur ces cœurs genereux , il en porta fes plaintes au Roy, qui dés ce 
jour-là témoigna tant de froideur , & d'indifferences à Madame Royale, foit 
dans les affemblées publiques ; foit dans les vifites particulieres, que cette 
pauure Princefle , qui auoit paffé les Monts pour voit le Roy ; dans la 
croyance d'ytrouuer confolation dans fes affiétions , ne potuant plus fup- 
porter des traittemens fi fafcheux , refolut de prendre congé. Le Cardinal ce- 
pendant,pour larendre plus odieufe au Roy ; perfüada à fi Majefté d'en- 
uoyer vn Gentilhomme à Montmeillan , pour ( fous prétexte de voir le 
Duc ) découurir sil eftoit vray qu'il ft malade. Dés que l'Enuoyé pa- 
rut à la porte du Chafteau , le Marquis de fain@ Germain fit mettre fon 
Alteffe Royaleauli&, qui joüa fi bien fon perfonnage, que fé Gentil-hom- 
_. me crût la maladie veritable, ce qui adoucit vn peu le Roy,& aigrit d’auanta- 
Fi ge le Cardinal. Ainfi Madame Royale s'en retourna à Chambery, auffi mal 
|re- fatisfaite du Roy; que le Cardinal Peftoit d'elle. | 
[Cependant le Cardinal de la Vallere mourut à Riuoles le vingt fptic- 
x me de Septembre : Et comme il failloit vn Chef pour commander l’Ar- 
= mée d'Italie | À caufe que le Duc de Longueville eftoit paffé en Alle- 
ler. magne,ayant laiflé fes Troupes à la Motre-Houdancourt , le Roy choifit 
9 Henry de Lorraine Comte de Harcourt , Capitaine autant heureux , que 
courageux , qui s’eftoit fignalé fi glorieufement contreles Efpagnols ,alate- 
prife des Ifles de fain& Honorat , & de fain@e Marguerite. Îl vit le Roy 
à Lyon, où apres auoir receu les ordres de ce qu'il auoit à faire , il paf 
fa en Piemont en diligence , & reietta les propofitions du Nonce à Tü- 
rin pour la prorogation de la Trefue. Et parce qu'il failloit jetter va fe- 
cours d'hommes, & de munitions dansCazal ; il commanda à là Motre- 
Houdancourt de fe faifir de Quiers, ce qui fut heureufementexecuré à la 
veuë de l'Armée Efpagnole la nui&t du vingt quatriéme d'Oétobre dernier 
iour de la Frefue. Le Cheualier de Tauanes Sergent de Bataille, & qui 
commandoit les Cheuaux Legers du Prince de Condé y furtué. De là 
ECeCCe; le 
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lé- Comte de Harcaurt fit rafraifchir Cazal de toutes les chofes neceffai- 
res ; ce que les ennemys n'ayants pû empelcher , refolurenr d'affamer fon 
Armée ,enluy coupant les viures du coîté de Turin, & fe logeants à Poë- 
rin, Cambian, & Villedeftelon , où fon Armée fouffrit de grandes necefli- 
tés, nonobftant que le Marquis Ville auec les É Troupes de Madame 
Royale eut fait de grands efforts pour la fournir de viures, Il fut donc con- 
traint d'abandonner Quiers pour aller prendre des quartiers d’hyuer en des 
endroits,où fes Troupes fuflent plus au large. Cette refolution donna lieu au 
fameux combat de la Route. 


L'armée Françoife qui n'eftoit que de neuf à dix mil hommes, partit de à 
l c à 
Quiers deux heures auant le iour le 19.de Nouembre pour allerà Carmagno- pat 
le. L’Auant-garde où eftoit le Comte de Harcourt eftoit commandée l: 


ar le Vicomte de Turenne , & par le Comte du Pleffis-Pralain Maref 
chaux de Camp , depuis Marefchaux de France , & l'arriere-garde par 
la Motte-Houdancourt. Le Marquis de Leoanez en eut fi promptement 
aduis, qu'ileut loifir d'enuoyer au Prince Thomas, qui eftoit à Turin pourle 
faire auancer auéc toutes fes forces, & les Coureurs de Leganez, party de 
Poérin ,oùil campoit , entrerent par vne porte dans Quiers à mefme temps 
que les dernieres Troupes de l'arricre-garde Françoifes en fortoient par vne 
autre. Comme noftre Armée fut au Pont de la Route prés de Montcalier, 
le Prince Thomas donna fur noftre Auant-gardé auec trois mil hommes de 
pied , & quinze cents cheuaux; les attaques , & les refiftances furent grandes, 
& glorieufes pour ceux qui les commandoient : Mais apres vn grand combat 
Harçourt fe fit pallage au trauers des ennemys, auec autant de courage,que 
de bon-heur, 

Le Marquis de Leganez d'autre cofté,qui fuiuoit noître Arriere-garde l'at- 
taqua en flanc auec fon Armée ,; composée de neuf mil hommes de pied 
& de cinq mille cheuaux ; mais non pas fi vigoureufement, comme le Prin- 
ce Thomas eut fouhaité : Il y retourna pourtant vne feconde fois. La Motte- 
Houdancourt fouftint le choq pendant deux heures, quoy qu'il fut de beau- 
coup inferieur en forces, car il n'auoit que trois mil hemmes de picd , & 
dix-huiét cents cheuaux. A la fin les Efpagnols n'ayant pü enfoncer les no- 
ftres, la Motte-Houdancourt continua fa marche fort glorieufement : Et 
ainfi Harcourt gagna fes quartiers d’hyuer auec cét avantage d’'auoir fait 
vne desbelles , & genereufes retraites de noftre temps ,auecdix mil hommes 
feulement, & apres vne marche de dix heures ,contre deux Armées de dou- 
ze mil hommes de pied , & de fix mil cinqcentscheuaux. Les noftres y per- 
dirent cinq cents hommes , & entre autres perfonnes de commandement 
Tules Marquis de Rangon Meltrede Camp de Caualerie des Troupes de M, 
R.& Marefchal de Camp des Armées du Roy, & de S. A. R. Des Efpagnols 
il y eut detués plus de deux mille hommes, & entre ceux-là le Comte Ber- 
patdin Broglia. Le Prince Thomas fut fort mal fatisfait de la conduite de Le- 
ganez en cette occafion , pour ne l'auoir pas fouftenu ,commeil le pouuoit 
& qu'il y eftoit obligé. 

Or ,quoy que le Cardinal de Richelieu eut procuré le voyage du Comte 
de Harcourt en Iralie, pour releuer les affaires de M. R. ilne laiffoit pas pour- 
tant d’eftretoufiours indigné contreelle, & effaya de s’en vanger d'vneeftran- 
ge façon: car le Prince Thomas ; qui dans les defordres de Piemont ne cher- 
choit que fes quantages, ne reietta point les femonces que Je Cardinal luy 
auoit faites d'yn accommodement auec la France, & enuoya pour cét effer le 
CAD Mean Lyon, où le Roy s'eftoit arrefté au retour de Grenoble. 

4 Tapporta au Cardinal non feulement la confirmation de ce qui 


auoit 
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«s auoit efté offert au Prince parles Miniftres de Sa Majcfté.; mais encore l'efpe- 

> rance d'vn meilleur party. Entrautres le Cardinal promit , Que L Prince 

. pourroit demeurer à Turin a l'exclufion de A.R. pourues qu'il en chafar les Effa- 

£ gnols ; &* que l'on obligeroit M. R. de fe retirer en Sauoye. En fin on luy accor- 

+ doit la plufparc de fes pretentions, hors ce qui touchoit lareputation du Roy 
& l'obligation que Sa M:jefté auoit de maintenir fa Sœur dans l'apparence de 
la Regence. Le Prince Thomas toutesfois ne fe preualut pas de ces offres, 
auec eftonnement de tout le monde; foit qu'ilefperât vn pirty plus auanta- 
geux des Efpagnols, & qu'il n’eut écouté les propofitions du Cardinal,que 
pour les mettre en ialoufie ; foit qu'il fur crop attaché aux interefts dela Cou- 
ronne d'Efpagne , ou diffuadé par le Prince Cardinal ,ou par Mefferati Efpa- 
gnol d’inclination , ou qu'il fe deffiät del'execution. Il n’en rendit autrerai- 
{on , finon qu'il ne pouuoit sy refoudre , qu'à condition qu'il demeure- 
roit amy de la Couronncd’Efpagne, ou en tout cas neutre entre les deux 
Roys. 

Ce Prince pourtant tira ce fruit de la recherche quele Cardinal de Riche- 
l'eu faifoit de fon amitié, que fa Majefté Catholique en eftant entré en om- 
brage, luy enuoyale Comte de Siruëla fon Ambafladeur ordinaire à Gennes, 
pour l'afleurer qu'il auroit fatisfaction de coutes les chofes quil fouhaitte- 
roit. M. R.apprehendant que fi le Prince Thomas saccommodoit auec la 
France à fon infçeu , qu'il n'y eut du defauantage pourelle, enuoya le Comte 
de Fruzafque Capitaine de fes Gardes à Turin, fous pretexted'y vificer fa * 
Femme, auec ordre de fonder les Miniftres du Prince , pour adoucir les arti- 
cles les plus difficiles du Traitté, que l'on auoit proposé à M. R.au commen- 
cement dela guerre; ce qu'ils firent en apparence; mais auec tant d'artifice, 
que le Traitté decidoitla difficulté de la Regence en faueur des Princes , & ne 
Faccordoit à M.R. qu'en forme de Tiumuirat ; ce qui luy lioit les mains,tant 

our la diftribution des charges , que pourcelledes graces, chofe qui au- 
L chorife plus lecommandement. Et ce quichoqua encore mieux M. R. fut 
s qu'aucommancement du projet dece Traité il: eftoit dit Qwelle feroit Turri- 
à ce fous de certaines conditions : En quoy c'eftoit luy faireauoüer qu'elle nel’auoit 
. pasefté legitimement parle pañlé; & qu'à defaut d'accomplir par elle ces 
o- conditions , il feroit au pouuoir des Princes de luy ofter l'authorité. Le Prince 
& Thomas propofa encore de fe tenir à laccommodement faitentre Yoland 
- de France Duchele de Sauoye & les Comtes de Romont & de Brefle {es 
Beaux-Freres : Mais cét expedient fut reietté, parce que Madame Yoland trait- 
toit du viuant du Bien-heureux Amé fon Mary, & n'afliftoit aux Confeils 
qu’en fon abfence , aû lieu que MR. eftoit Regente, & routc.la Souuerainceté 
du Duc fon Fils efidoir en fa perfonne. 

Le Nonce en imefmetemps fit l'ouuerture d'vne fufpenfon d'armes pour 
vne année , pendant laquelle , On depoferoit entre les mains des Suifles Catho- 
liques la Ville &> Citadile de Turin à la charge de les rendre l'une à MR.t 
l'autre an Prince, fi dans l'année il ne fe faifoit point de paix : Mais Madame 
Royale ny les François n'y voulurent pas confentir, à caufe de la confe- 
quence. 

— Cette Princefle voyant donc qu'au lieude conclurre quelque chofe auec le 
: Prince Thomas, il faifoit naiftre de nouuelles difficultez , prit refolution 
1e de traiter fecrettement auec le Prince Cardinal, & en donna la charge à S. 
Martin & au Patrimonial Monnet, qui allerent à Nice ;où ils modererent & 
reformerent plufieurs articles importants auec ce Prince; tant par la natu- 
relle inclination qu'il auoit àla Paix , que par le defpit qu'il auoit quele 


Comte Sirüellaluy eutdemandéle Chafteau de Nice,pour y mettre garnifon 
d'Efpagnols 
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d'Efpagnols, & par l'efperance qu'on luy donna æ ne rReñage auec Dies 
ceffe Lonyfe-Marie Fille Aifnée de M.R. ja oË das ques en 
coul ice then 
plus habile à fucceder à la Couronne e Sauoye ge ë À é peus a ; k 
confiderations le porterent à enuoyer vne nouue je orme “ nmo Je 
ment, la plufpart des Articles duquel furent acceptés de me je & les autres 
eftoient fi prés de leur conclufion;que l'on en conçür vne fort a elperane 
ce, pourueu que le Prince Cardinal voulut s M sd es François; 

ce qui eftoit vn coup d'eftat pour M. R.car le Prince Car: inal, comme pre- 
mier Prince du Sang , qui feulauoit quelque a pparence deraifon,pour difp u- 

ter la Regence, eftant d'accord auec S. A.R. le Prince Thomas demeuroit 
fans fondement legitime & le prerexte de la guerre fe trouuoit leué. 

L’Abbéde la Monta fut depéché en France pour faire part de cette nou- 
uelle au Roy,& l'Abbé d’Aglié à Nice,pour céclurre cette negotiation auec le 
Prince Cardinal ; mais le Prince Thomas l'ayant éuentéc & fe voyant exclus 
du Gouucrnement & fes efperances de fucceder à l'Eftat éloignées par le ma- n. 
riage du Prince Cardinal, refolut de la trauerfer puiflamment, & enuo; a pour 1 
céteffer à Nice le Marquis de Bagnalque & le Commandeur Pazero,pour en tra 
difluader fon Frere, & pour l'affeurer qu’il fe (epareroit defes interefis,s’il paf ei 
foit outre fans fa participation. Cette deputation ftvn mauuais effc& , parce ee 
qu'elle changea toutes les refolntions du Prince Cardinal:de forte que l’Abbé 
d'Aglié les ayant penetrées, il efcriuit à M. R. que le Prince Cardinal nevou- 
loit pas figner les articles accordés fans l'agréement du Prince Thomas ,qu'il 
tafcheroit de ramener, & que s’agiffant de reünir toute la Maifon, il nepou- 
uoit honorablement ny auec feurté fe détacher d’auecluy ; ce qui obligea 
l'Abbé d'Aglié de fe retirerà Antibe (à caufe que le Prince Cardinal ne vou- 
loit pas donner ialoufie aux Efpagnols )oùilattendit long-temps , & inutile- 
ment les réponces de Turin. A la finle Prince Thomas ayant examiné les res: 
articles , les reforma pour la plufpart & retrancha les autres ; &en ceteftatils ‘2 
furent portés à Chambery à M.R. par le P. Michel Ange Frere du Marquis 1e. 
d’Allié Prouincial des Capucins ,& parle Patrimonial Monnet enuiron les di 
feites de Pafques de l'an 1640. n. 

La premiere difficulté qui s’agita, eftoit pour fçauoir en quels termes on = 
parleroit de laTutelle & de la Regence de M.R.car elle vouloit que l’on con- ci 
çeut ainfila difpofition du Traitté : AZ.R. comme Tutrice de S. AR . reconu pour def 
telle par les Magiftrats @) par tous les Ordres , accorde aux Princes [es Beau-Freres les chi 
articles [uiuants , &rc. Les Princes au contraire ne vouloient pu figner le 
Traitté en cette forme, parceque par la ils reconnoifloient qu'ils n'auoient eu 
aucune raifonde faire la guerre ; outre que cela pouuoit pluftot pafler pour 
vne ordonnance für requefte, que pour vn accommodement : Etau licu de ces 
paroles;ils vouloient qu'on mit celles-cy : Que A1. R.foit Tutrice de S.A.R.&7 Re. 
gente de fes Estatssauec les conditions fuinantes. Ce que M. R. refufoit , à caufe que 
cette façon de parler limittoit fa Regence, laquellefembloit parce moyen 
prendre fon principe & à force du iour feulement du Traité.Surces difficultés 
On propofa ce temperament, A4R. demeurera Tutrice de S. A.R. @ Regente de 
Les Estars en la firme fuinante , dont elle fut fatisfaite ; parce que ce mot demeu- 
rera fondoit la uftice de fà pretention , en luy faifantcontinuer, pluftot que 
commencer {a Regence ; mais ces dernieres paroles en la forme fuiuante , com- 
me trop limitatiues, furent rayées. Les autresarticles fe pouuoient accepter; 
mais | Oh ne trouuoit point de moyen de faire embraffer le party de France 
aux Princes, & M.R. ne vouloit entendre aucune neutralité; ny s'vnirauec 
l'Efpagne. 


Comme 
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Comme ce traitté “eftoit fur le point d’eftre conclu, il fut acroché par la 
refolution:que prit le Marquisde Leganez d'affieger Cazal:Et quoy que les 
Princes euflent beaucoup plus d'intereft à prendre la Citadellede Turin, com- 
me vn obftacle toutes leurs conqueftes, &tauec laquelle-ils demeuroient 
Maitres du Piemont,& pouuoient traitter plus auantageufement auec M. R. 
oucontinuer la guerre: neañtmoins Leganez ayant plus d'inclination à faire 
les affaires de fa Majefté Catholique, que celles des Princes ; & apprehendant 
que s'il prenoit la Citadelle de Turin; le Prince Thomas voudroit y mettre 
vie garnifon & vn Gouuerneur à fà deuotion ; ayma mieux ietrer fes pensées 
fur Cazal, dontles Princes demeurerentfore mal fatisfaits. Toutesfois comme 
il failloit-diffimuler ce deplaifir, & que Leganez qui ténoitla prife de Cazal 
infaillible leur fifoit efperer d'aflieger la Citadelle de Turin aufli toit awilau- 
roit Cazal,, les Princes ne luy en tefmoignerentrien. x 
< « Ainfle Marquis de Leganez fit faire les approches de Cazal le Dimanche 
2 des Rameaux par Dom Carlo de la Gatta General dela Caualerie de Naples, 
& luy mefme fe rendit au Camp le iourde Pafques,ayanten fon armée douze 
* mil hommes de pied & cinq mil cheuaux. Il ny auoit dans Ja place que 
douze cents hommes de pied & trois cents cheuaux. Le Comte de Harcourt 
: qui n'auoit que quatre mil hommes de pied & quinze centscheuaux, & dou- 
Ze piecesde canon,ayant receu renfort de quinze centscheuaux conduits par 
le Marquis Ville , & de deux mil Fantaffins parle Marquis de Pianezze;en- 
treprit de fecourir Cazal. Leganez à cette nouuelle ne voulut point. quitter 
le fiege pour côbattre noftre armée,fe perfuadant que les François ne le pour- 
roient pas forcer dans fes Lignes auec fi peu de Gens;outre que Dom Maurice 
General dela Caualerie du Prince Tomas luyauoit amené 800. cheuüauximäis 
Leganez reçut lecoup auffi toit que la menace;car Harcourt ayat refusé d'oüir 
les propofitions de Trefue que le Nonce Caffarelliluy voulut faire à Calian < 
arriua proche de Cazal , & apres auoir mis fon armée en bataille au pied ‘de 
la colline dela Marguerite le vingt-huictiéme d’Auril, alla reconnoiftre en 
perfonne le camp des ennemys, accompagné du Vicomte de Turenne , du 
Comte du Pleffis-Pralin , de la Motte-Houdancourt, des Marquis Ville & de 
L Pianezze, & de Roques-Seruieres Sergent de bataille:puis donna les ordres de 
l'attaque que l’on executa le lendemain auectant d'impetuofité & de courage 
l queles retranchements furent emportés , lés Efpagnols battus 8x chafés ,le 
fiege leué 8 Cazal fecouru envnmefmeiour. Les ennemys perdirent à cette 
iournée huit canons, fix mortiers, tout leur bagage, l'argentde l'armée 8 
* les Papiers du a de Leganez. Outre cela il y cut trois mil Efpagnols 
tuésou noyésdans le Pau ,& plufieurs prifonniers. Dés noftres il y eut huiét 
cents foldatstués & quelques Officiers ; le Comte de Harcourt qui entra tout 
à cheual danses lignes , le Vicomtede Tureñne ,le Comte du Pleffis-Pralin, 
les Marquis Ville & de Pianezze, leComte de Veriuë & de la Motte-Hou- 
dancourt s’y fignalerent, &entre les Ennemys Dom Maurice de Sauoye, le 
Marquis de la Serre & Dom Carlo de la Gatta. , : 
Le Comte de Harcourt ayant faitentrer dans Cazal ce peu de viures qu il 
auoit fait conduire , prit la route de Turin auec fon armée peu nombreule en 
hommes;mais plaine d’ardeur &de confiance pour vn'fi heureux fccés,lequel 
donna coup à toutes les difgraces que les Efpagnols'ont reçeües depuis en Îta- 
lie. Et quoy qu'il ÿ eut peu d'apparence qu'auec vne fi petite armée lé Comte 
pücreprendre Turin; toutesfoisfonbon genie, la paffion qu'il'auoit pour les 
grandeschofess& plafieurs autres confiderations luy firent entreprendre ce fie- 
ge.D'ailleurs il en auoit eu cômandement expres du Roy , les Miniftres de M. 
R.luy en faifoient de grandes inftances, la faifon eftoit fort propre,{es troupes 
DDDDDdä eftoient 
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floïent glorieufes du gain de la Bataille de Cazal ; les Efpagnols abbatus , 
Fuiss algarny d'hommes & de viures , &c en eftat de n'eltre pas prompte- 
TFurinmalgarny no Thomas qui preuoyoit cét orage en efcriuit parle 5 
ment fecouru. Le Prince ( IS Lai : 

re Euerard Afinari au Marquis de Leganez retiré à Vercel , qui luy fit ina 

Com = Quencore que Pattaque des François à la leuée du Siege de Cazaleutefté a 
re que ncantmoins elle leur avoit coufté beaucoup; €) qu'ainfiil ne fallit pas se, 
Lr#/ 5) 


apprehender le fege de Turin: Que fes trouppes effoient plustot efpar[es que perdus ; éo« pes 


€! 
Je mettroit en campagne auec “une nouuelle armée ; pourreparer par 


que bien tost il Le 


qe armee desserte dti Ainheneitscet Minh pes 
tout ce qu'il auoit promis ; car ilfe contenta d'e ds 5 | c 
Marquis de a Serre & Vercellino Vifconti Meltre de Camp; le premier auec 
fix cents Italiens & l'autre auec quatre cents, & le Baronde wateuilleauec 
trois cents foixante Bourguignons : Et parce qu'il y auoit eù quelque diffcul- 
té pour Le commandement des trouppes ee er Le & Milanoifes; 
Leganez y manda Dom Antonio Sotelo General e artillerie auec de l'ar- 
gent & des munitions de guerre qu enuoyoit Dom Sy uio Gouuerneur pour 
Les Princes à Yurée , lefquelles arriuerent à Turinle fiziéme de May, & le di- 
ziéme le Comte de Harcourt en forma le fiege auec tänt de diligence, que le 
mefme iour il fe faifit des pee de Suze, de Lans & du Canaueys, inueftir 
la Ville, & fe loge: au Valentin.Le lendemain apres auoir pris le Bourg & le de 
Pont du Pau, il fi eleuer vn fort fur la Colline du Conuent des Capucins & for- Fe 
cea ceux qui gardoient le Pont du Pau. Le Prince Thomas auoit dans le pla- 4 
ce quatre mil cinqcents hommes de pied , trois mil habitans & enuiron qua- Ha 
tre cents cheuaux. Les noftres ayant commencé la circonuallation, dontles 6 
principaux Quartiers eftoient gardés par le Comte du Pleffis-Pralin , parle 
Vicomte de Turenne , la Motte-Houdancourt , & par les Marquis Ville & de 
Pianezze , il ne pouuoit rien entrer ny fortir de Turin : De forte que Dom 
Carlo de la Gatta qui venoit auec deux mille huict cents cheuaux pour iecter 
vnconuoy dans Turin , futcontrant de s'enretourner. 

Cetteretraittecaufa vn fenfible deplaifir au Prince Thomas, fe voyant re- 

duit à ne pouuoir faire leuer le fiege auec fés propres forces : Ainfi ayant be- 
Loin d'vn grand fecours, ilne le pouuoit attendre que du Marquis de Lega- 
nez, Cependant ceux de la Citadelle incommodoient la Ville par desBombes Le 
& par leur artillerie, & les Affiegés faifoient des forties fur les Afficgeants. Lez Le 
ganez ayant ramaflé toutes fes trouppes s'auançea iufqu'à Quiers le feiziéme Le 
de Mayauec quatre mil cheuaux, feptcents Dragons & douze mil: hommes! poi 
de pied , fans y comprendre les trouppes que le Prince Caïdinakluy auoit 4 
enuoyces de Nice commandées par le Marquis de Bagnafque ; & par lersin 
Comte Charles de Valpergue, & le 30.il parut pres de la colline des Capu- 
cins de Turin.Le defir du Prince Thomas eftoit que les Efpagnols atraquaf 
fenc lesnoftres dans leurs retranchements,pour;en les forceant, faire entrer le 
fecours d'hommes & de viures.:; mais comme c’eftoit s'engager à vn combat, 
dont les ennemys apprehendoient l'fluë, Leganez ne s'y pâtiamais refoudre, 
& s'amufa pendant trois ioursinutillementau tour des Forts de la Colline 4 
d'ou il partit depuis pour cffayer de pafler le Pau à Monrcalier, pretendant: 
d'affieger les Affiegeants,& en leur couppant les viures;lesobli geràleuer d'eux 
mefmes le fiege, ou à perir,fanshazarder vne bataille. 

Les Particularités de ce fiege ont efté defcrittes fort awlongpar plufieurs 
Autheurs & meriteroient vn iufte volumetant il sycftpañfé de chofesme- 
morables icarles Affiegeants apres auoir affaméle Afliegés,le farenreux mef 
mes dans leurs retranchements ; mais quelque grande que fut la dizette en 
toître armée le Comte de Harcourt ne fe rébuta ismais dufiege, &'ne vou- 


Jut 
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__ lutpoint defcrer aux propofitions de Paix queluy fitle Nonce Cafrelli y & 
a Ferragalli Secretaire de fa Sainteté, difant, Qze quand fes chenaux auroiene man. 
du gétoute l'herbe qui efloit autour de Turin &> fes Joldaes tous les cheuaux de l'armée ,ille- 
a uereit le Siege. Les Afficoés firent vingt-neufforties. Leganez promettoit toû- 
“jours au Prince Thomas d'attaquer nos retranchements, & ne fe mit pasen 
N6- deuoir de le faire. Dom Carlo de la Gatta l'entreprit auec beaucoup de gene- 
rofité le fecond de luillet, forçea la circonuallation vers la Purpurata auec 
800. cheuaux & fe ietta dans Turin, laiffant fon Iufanterie derriere , laquelle 

n'y pouuantentrer, choifit les poftes les plus auantageux qu'elle pût; mais el- 

le fat chargée &taillée en pieces par la Motte-Houdancourt,fonftenu des Re- 
giments d’Anguien , dela Luzerne, & de Marfin. Ce quifut vn furcroift de 
déplaifir au Prince, parce qu’il auoit moins affaire d'hommes que de viures & 

de munitions : De forte que les Afficgés ne pouuants plus fubffter auec tant 

de bouchesinutiles, Dom Carlo de la Gatta fortitauec 1100 cheuaux le pre- 
mier jour d'Aouft. Le Prince Thomas le fuiuit auec 4000. hommes qu’il 
commandoit en perfonne ; mais ils furent de nouueau repoufsés & obligés de 
rentrerconfusément dans la Ville, laiffants {urle cham p de bataille plufieurs 
morts & entrautres vne Fille Allemande veftuë en homme, nommée Guil- 
Jaume Sufveiuel, qui cummandoit vne compagnie de cheuaux Legers.fous le 
nom de Capitaine Capponi, laquelle fe deffenditauec beaucoup decourage. 
Enfin les neceflités de Turin s’augmentants ,& notre armée ayant reçeu {e- 
cours à diuerfes fois de l'Arrierc-Ban de Daufiné, commandé par le Comte 

de Tonnerre (composé de 400. Gentils-hommes , ) detrois cents cheuaux & 

de 3000. hommes de pied, de 400.cheuaux amenés du Comté de Bourgogne 
par le Marquisde Villeroy, & de quatre Regiments d'Infanterie, & de qua- 

tre cents cheuaux venus de Prouence, fous la conduite de Caftelan Marefchal 

de Camp; & l'armée du Marquis de Leganez s’affoiblifflant de iour à autre; 
les Efpagnols pour vn dernier efforr,refolurent d’effayer de fecourir Turin le 
douziémede Septembre ;en fe faififfant d'vn Pont queles François duoient 
dreffé entre le Bourg & le Valentin. Etquoy quelePrince, pour fauorifer ce 
deffein ; eut fait vne fortie gencrale & qu'il eut emporté le Pont : Toutesfois 
Jes trouppes de Lesanez commandées parle Marquis de la Serre , qui lede- 
uoient fouftenir , ayants efté chargées & deffaites par le Comte de Harcourt, 
qui s’auança pour reprendre le Pont , fuiui du Vicomte de: Turenne, du 
Comte du Pleflis-Pralin , du Comte de Tonnerre & autres Officiers de l'armée; 

… le Prince fur obligé de fe retirer dans la Ville, & dez-lors n’y ayant plus d'ef 
perance de fecours , la Capitulation fut arreftée le dix-fepriéme de Septem- 

— bre, par laquelle il eftoit dit : Que le Prince remettroit la Ville de Turin dans le 
= wingt-deuxiéme au Roy tres-Chreffien ; entre les mains tontesfois du Comte de Harcourt, 
ue & fous laRepence de Madarne \oyale : Que le Prince s'en iroit où bon luy fembleroir': 
Queles Princeffes auroient le choix, ou de le faiure , ou de demeurer dans Turin : Que 
les Efpaguols pourroient aller ioindre l'armee du Marquis de Leganezde là le Pan : Que 

la Ville feroit conferue par Madame Koyale dans fes anciens Priileges ; @? les babi- 
tans dans leurs biens. Poux feurté de tous le[quels articles l'an douneroit offages de part 
€ d'autre : Neantmoins la capitulation ne fut execurée que le vingt-qua- 
triéme du mois de Septembre , que le Prince Thomas fortit de Turin à Che- 
ual, & les Infantes {es Sœurs en Caroffe pourfe retirer à Yvrée. Il y auoit à 
a fuite des Infantes Bellon premier Prefident du Senat de Turin , LeoniPre- 
fident de la Chambre des Comptes, & à celle du Prince Dom Maurice de 
Sauoye fon Frere naturel, le Senateur Sillan, le Commandeur Pazero., le 
Comte Mazzeti & autres. Le mefme iour les Françoisentrerent dans Turin, 
dont le Comte de Harcourt prit pofieffion au nom de Madame Royale. 
DDDDDd 2 Il 


048 Hiftoire Genealopique 


1l s'eft fait diuerfes remarques fort curieufes fur ce ficge ; entr'autres que le 
nez ne pouuänt point donner des fes nouuelles au Prince Re- 


Marquis de Legar Ra 
Thomas, fe feruit de l'inuention d'vn Canonnier Flamand , qui mettoit les nr 
p 


Jéttres dans vn boulet de canon creusé , qu'à caufe de cela on appelloit , furle 
le canon Courrier , & le mefme Canonnier voyant que ce premier artifice auoit ne 
reuffi, enuoya aufli aux Afliegés dans des boulets creux de la poudre & du fel, x, 
dont ils eftoienten grande neceflité. Etquele mefmeiour que la capitu- 
lation fut fignée, il plut filong-temps & fiimpetueufement, queles François 
ne pouuoient demeurer dans leur Camp, ny le Prince & fes trouppes fortir de 
Turin , à caufe du debordement desriuières & des torrents : Ce qui fit differet 
l'execution de la Capitulation pour deux iours. 

Or , quoy que la negotiation de l’'accommodement de Madame Roÿyale, 
& des Princes dût eftreinterrompuë par lefiege de Turin ; néantmoins on ne 
laiffa pas de la continuer. Les interefts dela France eftoient entre les mains 
du Comtede Harcourt , & ceux de Son Alreffe Royale entre celles des Mar- 
quis de Pianezze & Ville fes Lieutenants generaux en Piemont , eh l’abfence 
de Madame Royale, aufquels elle auoit enuoyé fes dernieres refolutions par 
l'Abbé Mondin & par Gontery General des Poftes. Le Prince Cardinal, qui 
apprehendoit la prife de Turin & vne reuolution aux affaires de Piemont, 
auoit preffé le Prince Thomas par le Comte de Muzzan de conclurre le 
Traitté. Le Roy de fon cofté, qui fouhaittoit la Paix d'Italie , enuoya Maza- 
riny en qualité d'Ambaffadeur de Sa Majefté, pour la conclurre, ou en tout 2mbi£ 
cas pour detacher le Prince Thomas des interefts d'Efpagne, quiarriua à Tu- ps 
Al rin peu de ours apres que le Comte de Harcourt y fut entré , & que l’on auoit riny 
| de-ja arteftévne Trefue entre les François, Madame Royale & les Princes; Foi 
| à laquelle le Prince Thomas confentit facilement , ‘dontle Cardinal de —= 
|] Richelieu témoigna de n'eftre pas fatisfait ; parce qu'il ne vouloit point que Trefue 
1 le Comte de Harcourt fit aucune compofition ny Trefue auec le Prince Tho- 

LUN mas, qu'ilnes’engageat dans le party de France. 


D D 
#3 . . Se à 
Cegrand fuccés obligea le Marquis de Leganez de feretirer du cofté d’Aft 


( auéc toutes {es trouppes , & l'armée Françoife prit fes quartiers d'hiuer à Tu- 

| | fa & aux enuirons.. Madame Royale quieftoit toufiours demeurée en Sa- 

| uoye depuis fon retour de Grenoble , à cetre bonne nouuelle laiffa fon Al | 

| fl tefle Royale au Chafteau de Montmeillan & accompagnée de la Princeffe | 
| 


| Louyfe-Marie fa Fille Aifnée , pafla les monts & fitfon entrée à Turin le Entrée 
| dix-huiétiéme de Nouembre auec mille cheuaux , marchant fous le Daix a | 
où elle fut de nouteau reconnuë pour Tutrice de Son Alteffe Royale & Re- Tai 

| gente defes Eftats par le Senat, qui cafla tout ce qui auoit efté fait en fauéur 9 | 
| des Princes par la terreur des armes Efpagnoles, &fous pretexte des Décrets M 
del'Empereur, comme preiudiciables à l’ancienne prerogatiuede là Roya- 


| + Re PIE 

| le Mailon deSauoye > Qui n'a jamais reçeu aucune forte de Loix des Em- 
Hs en cette matiere. L'applaudiffement auec lequel Madame Royale * 
| ut reçeuë à Turin î cit vne preuuc fignalée de la legereté des Peuples, 
li qui ne courent qu'à la nouueauté , & n u | 
| | ak n'ont pour but 
five 6 pour but que leur propre | 
1h? i 

{ll Le Prince Thomas qui eftoit à Yyrée mal fatisfait du Marquis de Lesa- 
* D° | 


nul | ARE auoir pas cù le fecours qu'il efperoit, affigé de la perte de 
| | is eauoit changé toute la face de fes affaires, & dans lappre- 
|] | le ds auec-la France le deuxiéme de Decembre par 
l il Maidé scie omte de Harcourt ; de Mazariny Plenipotentiaies de Sa 

! ] Henry dela Cour Confeillér d'Eftat & Ambañlhdeur ordinaire 


| QUIL | de Frañiceen Piem ité 
ñ Piemont. Ce Traité datté à Turin, qui fut porté au Prince à 
Yvrée 
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à Yvrée par Mazariny, portoit en fubftance : Que le Prince Thomas dérenreroie 
Th. #ierément attaché a feruice dk dy ©) de Son Alreÿe Rosale, fous la Tutele 65 Re- 
cla gence de Madame Royale : Que Sa Majeilé maintiendroit la Succefion des malles 
me dans la Maifon de Sanoye , en gardant la prerogatine du degré : Que le Roÿsem- 
ployerait pour faciliter 4m accommodement entre ]adame Royale, € les Prices: 
Que le Prince Thomas ébnoyéroit un) Gentil homme en E Jpaghe pour moyeñiier le 
retour de Madarie la Princéfle (à Femme c> des Printes fes Enfans ; &* pour de. 
mander la reftitution des Places eccupées en. Piémont par les Efpagnols ; fer l'affeu- 
rance que Ja Majefté donrioit | de tendre auf à {on Aleeffe Royale tôlites celles qu'elle 
tenoit : Que le Prince, au cas du retour de Madame l+ Princelle , tr des Princes fs 
Enfans &) dela refhitutiôn defdires Places faites par les Ejpagnols ; non, Jéren- 
droit en France duns le qinzieme de lanhier, pour feruir le Roy en Jalie contre les 
Ejpagnols : Que Madame la Printe e fa Femme ténenant d'Efpabne auec les 
Princes fes Enfans auroit une penfion de foixante mille liures Par an ; € luy cens 
mille liures dans le quinzicine de lanuier : Que [a Majefté procureroit le Mariage 
de ln des Fils dé Prince Thomas auec la Fille du Duc de Longneuille, &) que 
le Traité [croit tenu fecrec , afin que les E fpagnols ne priffent pas de là'bretexte de re- 
= faler de rendre au Prince Ja Femme «> fes Erfans. Immédiatement apres ce 
p. Traité , le Prince chuoya fon Secretaire en Efpagne , pour demander 
sn- la Princefle fa Femme & les Princes fes Enfañs , dontles Efpagnols furent 
 forteftonnés & crârent dez-là que le Prince eftoit d'accord aucc la Frances 
* quoy que la chofe ne füc pas encore diuulguée. Et comme la Catalogne 
. & le Royaumede Portugal venoient fraifchement de fecoüer le ioug de la 
= domination Efpagnole: Le Coimte-Duc ,à qui on imputoit ce fouleuement, 
# ne voulut pas ajoufteràce deplaifr , celuy de voir les affaires de fa Maje- 
Te Catholique tuinées en Italie ; ce qu'il predoyoit indubitable par l'vnion 
du Prince Thomas auec les François. C'eft pourquoyil fit rappeller du Mi- 
lanois le Marquis de Leganez ; de qui le Prince auo)it fait beaucoup de plain- 
£cs & commandaau Comte de Siruëla fon Succefleur au Gouuernement de 
Milan , d'aller treuuer le Prince à, Yvrée & de luy donnertoutefortede fatis- 
faction , & au Comte de la Riuiere d'aller à Nice pour en faire autantaucc 
le Prince Cardinal. 
LcPrince Thomas, apres auoir fait fon Traité auec la France , s'en re- 
- pentit &sen allaà Nice au mois de Decernbre ., pour empefcher que le 
1 Cardinal ne fit le fien , qu'il croyoit à demy conclu ; mais, il creuua les 
‘4 affaires bien moins auancées qu'il ne s'eftoit perfuadé , par de nouuelles 
>. difficultés que firent naiftre les Deputés du Prince Gardinal. La premie- 
re concernant la Eicuteñance gencrale qu'il pretendoit au Comté de Nice, 
Villes de Montdeuis, Cony & Ceue, auec cette prerogatiue de receuoir le 
ferment des Gouuerneurs ; donner les ordres & de n'en receuoiraucunsde 
Madame Royale. La deuxiéme , que Madame Royale cuft la Regence 
7 abfolue, finon qu'ez matieres importantes comme de Paix; de guct re > d'al- 
« lances, dé confederations , d'alienations & autres {emblables ; & latroi- 
fiéme que le Roy reltiueroità Son Alcefle Royale dans trois ans routes les 
Places que fa Majefté tenoit en Piemont : Ce qui failoic {oupçohner que 
+ le Prince Maurice neftoir pas parté à la Paix. Qn auoit déja fait le mel 
©” me iugement en Fränce ; parcc-qhe l'Abbé Soldacy cnuoyé de {à part pour 
reprefenter {esiriterelts ;& frire valoir les mefines propoficions ; air par- 
lé du Chafteaude Nice ,& desautres Places tenues parfon Maiftre , tour de 
mere que S'il eneut efté le Sounerain. , dont on s'eftonna fort , comme 
dvn langage à contretemps. , à caufe des profperirés de, la France & du 
defordre des affaires d'Efpagne , lefquelles deuoient humilier ce Prince, 
DDDDDd 3; qu 
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qui n'auoit iamiais os faire des propofitions fi defapangagentes ë sr. 
Royale, pendant fes plus grandes difgracess & en vn temps que Les peran- 
ces des François eftoient le plus abbatuës en Italie : Auffi YAbbe Soldaty & ke 
Comte Broglia Enuoyés du Prince Thomas , s'en retournerent fans rien 
. de Madame Royaleà Turin, le reftabliflement de fon autho- 
rité en Piemont, & les apparences de Paix auec les Princes, donnerent lieu à 
des rcfioüiffances publiques. Et.comme les principaux Seigneurs de la 
Cour & les Officiers des trouppes Françoifes fetraitoient les vns les autres; le S 
Comte deHarcoutt fe feruit de ce moyen, pourexecuter auec plus de facilité 
l'ordre qu'il auoit du Roy, de faire arrefter le Comte Philippesde Sainét Mar- ls 
tin-d'Aglié. Ilobligea Montpcfar de leur donner à fouper le trantiéme De- Ne 
cembre en la maifon où il logeoit prochede la Citadelle, ce qui fut execute; d 
& le Comte apres fouper arrefté! de la part du Roy par Souuigny Gouuer- a 
neurde Querafque , & de la mené dans la Citadelle , puis auec efcorte au dre 
Bois de Vincennes. Ro) 
Cette ation autant extraordinaire qu'elle eftoit hardie, troubla la Ville js 
de Turin & offenca toute la Nobleffe de Piemont ,à caufe de la naiflance red 
du Comte & de fa parentée ; Madame Royale en fat aufi fenfiblement M3 
touchée & en fit plainte à Sa Majefté par leComte de Morette fon Ambaf- 
fadeur refident en France & par Gontery General des Poftes, enuoyé expres , 
qui reprefenterentauRoy : La violence faite à l'authorité de Madame Royake, 
d'auoir arresté le Comte , [ans fa participation dans la Capitale des Effats de Son 
Alteÿe Royale, laquelle ayant mis [a perfonne & [a Couronne [ous la prote£tion de S.1. 
receuoit iniure par la deteution d'won Minifire fignalé par Jon zele € par [a fidelire : 
Que file Roy eut témoigné à M. R. fouhaiter de voir le Comte “Philippes en Frances 
elle l'y eut enuoyé ; pour yreceuoir les Commandements de Sa Majefte mais qu'elle à 
ne pouuoit fouffrir qu'on en eut rusé awec Ji peu de refpet enuers la Sœur du Roy. 
Toutes ces plaintes pourtant furent fans effect, & Gontery ne rapporta de 
fon voyage que des ciuilités & desbelles paroles , auec ordre d'affeuter 
Madame Royale, que tout cela n'auoit efté fait que pour fon bien , & pour 
l'auantage de la Couronne de Sauoye. Les Princes d'Italie furent efmeus 
d'vn fi eftrange procede ; le Prince Cardinal & le Prince Thomas mefme 
(quoy que de party contraire) & peu affectionnés au Comte, blafmerent 
l'action & iugerent bien qu'iln'y auoit pas fuict de fe fier au Cardinal de 
Richelieu ; puis qu'il s'en eftoit pris àvne perfonne fi confiderée de Ma- 
dame Royale , & qui auoit grande part au maniement des affaires d’Eftar. 
Dreux Efcriuains modernes.ont efcrit , que l'on fit diuers jugements decct- 
te prifon; les vns difants que le Cardinal de Richelieu l'auoit procurée, 
pour faire plaifir aux Princes peu affcétionnés alors à la maifon d’Aplié, 
& parce que le Comte Philippes deftournoit Madame Royale de s'ac- 
commoderaueceux. D'autres publioient que le Comte auoit des pratiques 
fecrettes auec les Efpagnols : Mais tous ces bruits eftoient fans fonde- 
ment ; car le Comte n'eftoit coulpable d'aucune chofe , & auoit donné trop de 
Preuues de fes feruices, & de fon innocéce.Il n'y eut donc autre motif pour por: 
ter le Cardinal à cela,quele fouuenir du refus que M.R.luy fitàGrenoble,dere: = 
mettre le Chafteau de Montmcillan entreles mains du Roy, dont le Comte eut 
Philippes eftoit accusé par le Cardinal d’auoir efté le principal Autheur , quoy A 
qu en cette occafion il rendit vn fignalé fernice à fon Prince : Ce qui eff fi vraÿ, lapo 
que le Cardinal auoit efté fur le point de le fairearrefter à Grenoble. D'ailleurs du 
lc Cardinal ayant treuné beaucoup de refiftance en M. R. de laifler en 


depoft 


| 
| 
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depoftà {a Majefté les places les plus confiderables qu'elle auoit encoreen ce 
temps-là dans le Piemont, apres la furprife de Turin par le Prince Thomas, 
& piqué de n'auoir pâ obtenir de M.R. qu'elle menaftà Grenoble S. A.R. 
{on Fils auecelle, que l'on auoit deffein de retenit en France, s'eftoit perfuadé 
ct M.R. enauoit efté deftournée par les aduis du Comte Philippes,çcomme 

il eftoit veritable ; de forte que l'elaignant de la Cour & des affaires.le Card.fe 
promettoit de ne rencontrer plés d'obftable à obtenir de M.Rtout ce qu'il en 
fouhaitteroit.Le Comte qui connoifloit bien le genie du Cardinal & qui pre- 
uoioit cét orage, fupplia fouuent M.R.de lenuoyerfon Ambaffadeur à Roine; 
mais elle qui auoit vne entiereconfianceen {2 petfonne n'y voulutiamais con- 
fentir , & fupporta forc im patiemment fa detention , & la prit pourvne mar- 
que de la deffiance en laquelle on eftoit en France de la fyncerité de {on affe- 
étion. Toutesfois comme la conjoncture des affaires n'eftoit pas fauorable 
pouren faire éclatter fon reffentiment ; cette fage Princefle diflimula fon de- 
plaifr, lequel ne laiffa pas de faire vn grand bruit en Piemont & d'y augmen- 
ter la hayne que les Piemontois auoient déja contre les François. 1l fut deux 
ans prifonnier dans le bois de Vincennes , & n'en fortit qu'apres la mort du 
Cardinal de Richelieu le dernier iour de l'an 1642. & apres les longues pour- 
fuites faites par lAmbaffideur de M.R.& par l'Abbé d'Aglié fon Frere,qui alla 
en France pour fclliciter fa deliurance, & fuiuit le Roy au fiege de Perpignan. 
11 demeura 8. mois en France en liberté.bien veu & careffé de S. M. qui luy dir 
en le voyant ,i/ ya long-temps que ie vous defirois dehors ; vous efles bon Jeruiteur de 
ma Sœur , & le Roy eftant decedé , il retourna en Piemont accompagné delet- 
tres dela Reyne & du Duc d'Orleans,par lefquelles fon innocence eftoit auan- 
tageufement iuftifiée. ; à 

-  Mazariny qui apprehendoit de nouueaux obltacles à la Paix par l'enreueuë 
+ des deux Freres, fuiuit le Prince Thomas à Nice, & y arriua le 2 1.de Januier 
1641.pour l'obliger, en execution de fon Traité,d’aller en France; mais il ne 

+ retira de luy que des gencralités qui augmentoient le foupçon que l'on auoit 
conçeu de luy.Le Prince ne fut pas pluftoft de retour à Yvréele 1 2. de Fevrier, 
que M. R. y depefcha François Prouana Comte de Druent ,& l'Abbé de la 
Monta à Nice au Prince Cardinal, pour exhorter celuy-cy à vnaccommode- 
ment, & l'autre à l'obferuation de ce qu'il auoit promisà la France ; heant- 
moins tout cela fut inutile,parce que le Prince Thomas n'auoit traité que pour 
éuicer le peril dont il cftoit menacé , & parce que les mouuements excités en 
France parla reuolte du Côte de Soyffons & du Duc de Boüillon & les perfua- 
fions du Prince Card. indigné dece qu'il n'auoit eü aucune part en fon Traité, 
le portoient à cette refolution. D'ailleurs le Comte de Siriela qui s étoitabou- 
ché auec luy à Pegly dans leftar de Gennes , luy auoit donné tant d’affeuran- 
ces de l'amitié & de la protection du Roy d'Efpagne, qu'il le rengagea dans 
ce party ; mais à caufe que le Prince Thomas enuoyant fa Femme & fes En- 

_ fans en Efpagne pour oftages de {a foy ; la Princefle auoit promis à fon nom 
qu'il f mettroit luy , a Femme & fes Enfans fous la protection de fa Majcfté 

° Catholique & luy iureroit frdelité. Sirüela ne voulut point declarer au Prince 
t Les auantages qu’il deuoit attendre de la Couronne d'Efpagne, qu'auparauant 
+ il n'eut enuoyé la ratification de cette promefle & l'A&te defonerment. Ce 
A que le Prince luy accorda : Et comme a Trefve expiroit à la fin du mois de 
: Fevrier 164r. il efcriuit à Mazariny le 26.dece mois, qu'ilne pouuoit point 
* executer ce qu'il auoit promis :Parce que les Efpagnols ayants efsenté le Traité qu'il 
anoit fait anec la France , ne vouloient point rensoÿer Ls at la Femmeny [és En- 
fans, & que les François 4 fon retour de Nice, luy auoient fait une embuscade pour 


Le prendre ; mais le veritable monf du changement de [a refolution ne far autre :Si- 
non 
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non:qu'il: fe: deffoit du Cardinal de Righelioi & de fes pans À à . 

1l effoit: Beaufrere du Comte de Soyflons on capital ennemy , & qu'i 
quil se r Ja faueur des. Efpagnols , il pourroit maintenir {es con- —— 
La en nt artager 'authoriré auec Madame Royale & retirer de S'en 
queftes par cn que de celles des François. Il s’en excufa auffi css 
Bar NE deRoiale par vne lettre du premier de Mars, à laquelle elle fr MR. 
pe parl Abbé de Ja Monta pour coniurer le Prince de vs parolle ; 
mais tout cela fut fans effect. 8 si + Ts Jus “ 

Le premier témoignage qu'il auoit déja rendu de ne vouloir de obferuer le 
Traité du 2.de Decemb. 1640. fut en ce qu'ilauoit promis det ouche à Ma- 
zariny qu'il deliureroit Aft entre les mains des François; qui s’eftans prefen- 
tés de nuict aux portes auec 500. cheuaux portans chacun vn, Fantaflin en 
croupe, Dom Emanuel de Sauoye Frere naturel du Prince Gouuerneur dela 
place, leurfit dire qu'ils fe retiraflent, puis qu'il n auoit point d'ordre de luy 

pour les receuoir dans la place : Et quand onen fit le reproche au Prince; il 
s'en excufa, fur ce que les Érançois s'eftoient auancés trop toft. 

Les conditions fous lefquelles les Princes S'attacherent de nouteau au 
Roy d'Efpagne eftoient : Que fa Afaieftc Catholique garderoit les places: qu elle Ts 
auoit en Piemont infqu'à la conclufion de la Paix, laquelle ne Je pourroit faire qe en S 
ycomprenant les Princes: Que le Prince Thorias auroit on corps d Armee de 4000. nom < 

mes.de pied er de cinq cents cheuaux éniretens par les Efpagnols; auquel il soindroit auée 
deux mul hommes de pied des fiens é quinge cents chenaux : Qu'il commanderoit me 
cette Armée en qualité de General du Roy d'Efpagne, en preftant le ferment accoustumé sa 
€ combatroit conjointement avec les trouppes du Gounerneur de Milan pour la deffence 
di Piemont ; de l'Eftat de Milan &) du Montférrat : Que le Prince Cardinal auroir 
mille Efpagnols entretenus par S. M. Catholique pour la garde de Nice auec mil bom- 
mes qu'il fourniroit du Jien, aufquels les Efpagnols donneroient fept rail efeus le mois: 
Que les Princes ne pourroient traiter directement ou indireclement avec Madame 
Royale, ny auec la France, fans le confentement du Roy d'E fpagne ou de fes Minifites. 
Ce changement fut trouué fi mauuais en France que le Vicomte de Turenne 
quicommandoit les Trouppes Françoifes en Piemont en l'abfence du Com- 
te de Harcourt qui eftoit ailé à Paris , receut des ordres tres-expres de fe 
mettre en campagne & fuiuy des trouppes de M.R. commandées parle Mar- 
quis Ville,prit Montcalue le 6.de Mars,& entreprit le fiese d'Yvrée par Fad- 
uisde Mazariny. k 

Mais commeil importoit extremement à l'honneur de la Regence de fai: — 
re çonnoiftre à tout Île monde qu'il n'auoit pas tenu à Madame Royale, ny nr | 
aux Miniftres du Roy de faire vn folide accommodement auec les Princes; deM 
& que fes bons deffeins auoient efté trauersés par les artifices ordinaires des 2 
Efpagnols. Elleien fit publier vn Manifefte datté à Turin le quatorzieme pins 
de Mars, & les Princes vn autre datté à Nice le 30. du mefme mois 
rejetter la rupture de la Paix tant fur Madame Royale. que fur les Mi 
François. 

La perte de Montcalue, obligea le Prince Thomas d'aller à Milan pour 
s'boucher auec le Cardinal Triuulce , afin de prendre leurs refolutions. Le 
Comte de Sirüela luy vine au rencontre iufqu'à Galliate au Nouarois, où'il f- 
gna fon nouueau Traité auec les Efpagnols. Il auoit laiffé Gouuerneur à Yvyrée 
Dom Siluio,que Les François afliegerent le 12. d'Avril affiftés des trouppes de siege. 
MR l'Infanteriecommandée par le Mara. de Pianezze, & la Cauallerie parle d'- 
Marquis Ville;smais Le Prince qui ne vouloit pas sy renfermer comme il auoit 
fait à Turin, eut loifir d'y faire entrer des forces & refolut de tenir | 
gne pour fecourir la place. Le Comte de Harcourr q 
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amenoit de nouuelles Trouppes & les recreües , ayant eü aduis du fiege, feren- 
ditau Camp fix iours aprez.Cependant,commeil ne falloir pas donnerloyfir auxen- 
nemysde preparer vn fecours, les batteries ayant fait bréche, il fit donner l'affaut ge- 
neralle 2 3.d'Avril & ne fic autreHarangue à {es Soldats,finon clle-cy,AesEnfinssre. 
eruez les murailles au Roy.le refte eff à vous Mais les Affi egés fouftinrent l'affaut fort ge- 
nereufement.les noîtres y perdirent 300.hommes & les cnnemys feulement quinze. 
Dom Syluio fatbleffé d'yne moufquetade au bras. Le Prince qui s’eftoit auancé iuf 
qu'à Saintya auec l'armée Efpagnole , où eftoit en perfonne le Comte de Sirüela , fe 
preualant de cebon fuccez,entreprit de jetter du fecours dans Yvrée,& partit le len- 
demain de Ropoli. Il païtagea fon Armée en deux corps,prit le chemin de Bolengo 
& l’autre celuy de Birola. Le Comte de Harcourts'y oppofaauec les Trouppes Fran- 
çoifes,& le Marquis Ville auec la Cauallerie de MR. & leur fit perdre l'efperance de 
fecourirla place à force ouuerte. Le Prince Thomas prefloit le Comte de Sirüela de 
Sapprocher pour combattre noftre Armée afin de faire leuerle fiege;mais les Efpa- 
gnols ne voulants point hazarder vne Bataille,aymerét mieux attaquer Chiuas pour 
faire diuerfion. Le Prince y fit donner l’efcalade,mais il fat repoufsé & perdit plus de 
40 o.hommes;neantmoinsil nelaiffa pas d'en formerle ficge. DeBais l'Aifné Gentil. 
homme Lyonnois qui en eftoit Gouuerneur, fe deffendit courageufemét auec peu de 
gents. Le Comte de Harcourt apprehendant de perdre cette place & de ne pas pren- 
dre Yvrée,leua le fiege le 1 4.de May;,pour fecourirChiuas,laiffant quelques Troup- 
pes dansdes Chafteaux au voyfinage d'Yvrée, où il pretendoitde retourner. Dés que 
Îles ennemis campés deuant Chiuas virent paroiftre l'Armée Françoife , ils pafferent 
le Paû en diligence, ayant fait partir à mefme temps mille cheuaux fous Dom Vin- 
cent de Gonzague,pour entrer dans Yvrée. Le Comte ayant delivré Chiuas reprit la 
route d'Yvrée , pouremmenerle bagage,les canons , & les munitions de guerre qu'il 
auoit Jaiffées au Chafteau de Pacou 5 ce quine fe fit pas fans quelques efcarmouches. 
Cette campagne pourtant ne fut pas mal-heureufeiM.R.car leComte deHarcourt 
ayant oüy les propofitions de quelques entreprifes du cofté d'Alexandrie, y enuoya 
de la Cauallerie & de l'Infanterie. Le Marquis Ville y mena la Cauallerie de MR. & 
le Comteallaà Butillere auec le refte de l'Armée pourenattédre Je fuccez, qui n'ayant 
pas refpondu à ce quel'onen attédoirle Marquis de Pianezze luy propofa le fige de 
Ceue,& de luy laiffer aller joindre le Marquis Ville,qui eftoit fur fon retour d'Alexä- 
drie.fe promettät qu’il nes'oppoferoit pas à ce deffein.LeComte deHarcourt yayant 
confenty;les deux Marquis alleret droit à Ceue(pendant que leComre tenoit la cam- 
pagne)auec 1 $o0.hommes de pied Sauoyfiens & Piemontois & vn Regiment d'In- 
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- fanterie Fräçoife que le Comte de Harcourt leur auoit donné.Le Marquis Ville auec 


la Caualerie & vne partie de l’Infanterie , prit la Ville fans refiftance ; le Marquis de 


* Pianezze qui fuyuoit auec le refte de l'Infanterie,le canon & le bagage, l'ayantioint, 
quiuy ê 


ils formerent le fiege du Chafteau auec vne extreme diligence. Bonard Soldat de Va- 
leur & de refolutio y commandoitiqui ne fe rendit, qu'aprez auoir fouftenu deux at- 


 taques,vne Bréche & vn affaut. La prife de cette place eftoit de confequence à MR. 


parce que le Prince Cardinal entiroit de grands auantages. Le Comte de Harcourt 
pendant ce fiege fe tint toufiours auxenuirons d’Albe pour s oppoferau fecours,s il fe 
fut prefenté : Mais le Prince Thomas eftant à Yvrée.le Cardinal Triuulce à Alexan- 
drie,& le Comte de Sirüela à Milan,la place fut prife auant qu'ils püflentauoir répô- 
ée les vnsdes autres,quoy que le Prince en eut faitde grandes inftances parle Comte 
de la Trinité. Le Marquis Ville en fuite fe rendit Maiftre du Chafteau de Carru , & 
le Marquis de Pianezze s'eftant prefenté aux portes de Montdeuis, elles luy furent 
ouuertes. Le Comte de Harcourt confiderant, qu'aprez la conquelte de ces places, il 
ne reftoit plus que Cony poureftre Maiftre du Piemont iufqu'a la Mer Liguftique, 
afin d'auoir communication auec la Prouence & l'Eftar de Gennes,& empefcher cel- 
le du Prince Thomasauec le Prince Cardinal , refolut del'afieger. Le Comte Jean- 
Baptifte Viualda en eftoit Gouuerneur pour le Prince Cardinal, la garnifon eftoit de 
ÉMAPIÈIEC 1400. 
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1400. hommes,les yns Efpagnols,aufquels commandoit le Colonel Catanécsles au- 
tres Piemontois, dont le Comte Broglia eftoit le Chef Le Marquis Ville inueftit la 
place le 24.de luilletauec 1 $00-cheuaux de M:R.& autant de Fantaflins François. Le 
Comte de Cameran fon Filsieune Seigneur de grande cfpsrance,qui menoit l'arrie- 
re-garde,fe faifit des poftes les plus auantageux, qui font {ur le chemin de Cony à Ni- 
ce,& repoufla 300. cheuaux fortis de la Ville. Le Comte de Harcourt fe rendit au 
cample lendemain, & prefa fi fort les Afficgés,qu'il les obligea le 12 de Septembre à 
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capituler faute de poudres & de munitions de guerre ; trois jours apres les noftres y. 


entrerent. Cette Ville { vantoit d’eftre pucelle & d’auoir fouftenu 4. fameux fieges. 
C'eft pourquoy le Prince Cardinal croyant qu'elle ne feroit pas prife , fit battre pen- 
danc celuy-cy des pieces d’or,où d'vncofté eft vn pilliertrauersé au fommet d'vnare, 
& d'vne efpée;& autour ces parolles FIDE ET FERRO. 1641.& au reuers ef 
l'Efu de Sauoye enbanniere fouftenu de 2.rinceaux de palme,auec ces mots à l’en- 
tour CIVITAS CVNEI OBSESS A. Vnautheur moderne a efcrit que la pri- 
fe de cette place auoit efté predite par Noitradamus en vn quatrain de fes Centuries 
qui porte: Que laVi Le qui Je vantoit en vain d effreV ere, feroit pri ife Le vingtième de la 
Vierge à cm plus dequarente, par on Mars qui tire Jon origine de Nancy;Parce que la capi- 
tulation fe fit le 12.de Septembre;qui eftle 20.degré du figne de la Vierge,l’an 1641. 
& le 4 1.iour dufiege qu'y auoit mis le Comte de Harcourt puifnay de la Maifon de 
Lorraine:Mais ce quatrain eft fupposé & ne fe trouue point dans les anciennes Cen- 
turies de Noftradamus, à qui tous Les jours on fait deuiner des chofes arriuées, auf- 
quelles il ne penfa jamais. Le Prince Thomas,pour faire vne diuerfion du ficge de Co- 
ny,muguetta Chiuas & Carmagnole,ou Je Marquis Ville jetta du monde fort à pro- 
pos:Ainfile Pr nce fe voyant elchoüé attaqua Querafque , où commandoit Souui- 
gny,qui £ deffendit fi bien.qu'il contraignit les ennemis de fe retirer. Les Efpagnols 
de leur cofté,aprez auoirtenté Rofignan, s’attacherent à Montcalue & le prirent le 
6.de Septembre , auant que le Comte de Harcourt y pütarriuer à temps, qui neant- 
moins fe faifit des Chafteaux de Montalte.Montruc,& autres petites places,qui font 
fur le Chemin de Cazal, en mefme temps que partie de fes Trouppes commandées 
par le Marefchal de Camp de Salis fe rendirent Maiftres de Demont. 

Sur la fin du Siege de Cony lesRegiments de Dom Felix, de Lullins & dela Val- 
d'Ifere, eftants venus de Sauoye , le Marquis de Pianezze les logeale 2 r.de Septem- 
bre au Village de Reuel,& forma le deffein auec l'approbation de M.R. de prendre 
le Chafteau auec les feules armes de S. A.R. pendant que le Comte de Harcourt fe- 
roit occupé ailleurs. Car, comime cette place eftoit de confequence, & que le Cardi- 
nal de Richelieu l'auoit demandée en propre;auant que les Princes s’enemparaflent, 
il y auoit iufte fuict de craindre que fi les trouppes du Roy fe trouuoient au fiege. le 
Comte ne pretendit qu’elle appartint à S.M. Dés que ce fiege fut formé , le Comte fe 
plaigait à M.R.que la chofe eut efté entreprife fans fa participation;à quoy ellerepar- 
tit: Qwelle ne croyoit pas d'efire obligée d'agir par les Confeils du General de l'Armée Francçoife, 
pour le recouvrement des Eflats de S.A.R.par neceffité, mais feulement par ciuibiré. Cependant 
le Marquis s'eftant faifi de tous les potes qui luy eftoient les plus auantageux , & fe 
voyant renforcé de fa Compagnie de Cuyrafles, & de Carrabins, preffa fi viuement 
les afliegés que le Comte en eftant alarmé, alla au Camp le premier d'Oëtobre, ac- 
compagné du Comte du Pleffis-Pralain Marchal de Camp, & de Roque-Seruiere 
Sergent debataille, pour reconnoiftre qu’elle feroit l'yfluë du ficge , & foit qu'iln'en 
eut pas bonne opinion,ou qu'il crût d’auoir aflés de loyfir poury prendre part,il s'en 
retourna, Mais le fiege s’auanceant heureufement de {our à autre, & la circoaua!la- 
tioncftant prefque acheuée,le Comte ÿenuoya 200.hommes du Regiment des Gar- 
des, conduits par Pruneloy Lieutenant, & commandés par Neftier Ayde de Camp. 
Mais le Marquis Preuoyant quel prejudice receuroient les affaires de fon Maiftre ,f 
le Chafteau efloit au pouuoir des François, & queles Princes mefmeen feroient mal. 
fatisfaits;fit en forte parles foins du Comte René Rocro VeadorGeneral deS. A.R. 
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qu'il porta l'efprit de Scipion Roërodes Comtes de Moncrauel Gouuerneur de [4 
Place de capituler, qu'il larendroit, fi dans le 19. de Nouembre il n’eftoir fecouru, 
à condition qu'il en donneroit aduis aux Princes & qu'il n'y entreroit que des Sa- 
uoyfiens, où des Piemontois.Le Marquis enuoya la capitulation à M.R parle Com- 
te Olgiati Lieutenant de fs Cuyrafles. Cette Princefle eneutautant dejoye ; que le 
Comte de Harcourt en eut de chagrin ; ce qui le fit emporter àde grandes plaintes 
contre M.R. & à des menaces contre le Marquis; Ilefperoit neantmoins que Prune. 
loy eftantentréen garde par fes ordres , nonobftant Ja refiftance du Marquis, (a qui 
onn'en voulut pointenuoyer decontraires de Ja Cour, parce qu'alors M.R.ne vou- 
loit pas rompre auec le Comte, uy le Mar quis changer les trouppes du Roy , & fe 
commettre ) auoittoufiours vn honnorable preteste d'entrer dans la place, par le 
priuilege qu’elles ont,quand elles feruent à vn fiege. Mais le Marquis ayant fait con- 
-noiftre au Gouuerneur, qu'il eftoit temps d’auancer le terne de la capitulation;puis 
que le retardement luy féroit inutile, & que les depefches qu'il auoit receties des 
Princes ne luy p'omettoient point de fecours ,au contraire luy permetroient de fe 
rendre,pourucu qu'il n'entrât dans la place que des Suiers de S.Â R il reçeut les troup- 
pes du Marquis le 4.de Nouembre, par vne faufle porte , pendant que les François 
attendoient qu’on leur cuuritla grande: Malabailla Gentil-homme Piemontois 
fut eftably Gouuerneur. Neftier irrité de fe voir joûé , fr de grandes inftances d’en- 
trer dans le Chafteau,ce que le Marquis luy refafa,difant : Que les trouppes de Fran- 
ce eftants yénués au fiege , (ans qu'on les eut demandées; & aprez la capitulation fi- 
gnéc,elles-n'auoient aucune part à la prilc;outre qu'elles eftoiententrées en garde par 
force, & qu'en fin la capitulation portoit , qu'il n'y auroit autre garnifon que de Su- 
jets de S.A.R. laquelle il ne vouloir pas violer. Tellement que Neftier fut contraint 
defe retirer auec fes Gents.Cette nouuelle portéeà Turin donna vne fatisiétion in- 
-croyable à M.R. & au Comte de Harcourt vnfenfible deplaifir. Le Cardinal de Ri- 
chelieu en fut fi outié, qu'il declara à MR. qu'il prenoit ce procedé pour vn affront 
faitau Roy,& que quoy qu'il eut refolu de rendre Conÿ;fuyuant la foy des Traitréss 
il le vouloit retenir iufqu’à ce qu'on eut receu lés trouppes du Roy dans Reuel. MR. 
éxcufa l’action , difant : Q'elle n'en anoitpn fer autrement ; de crainte de rompre l'ac- 
commodement projetté auec les Princes ; fur quoy le Cardinal propola que l'on 
demolitReuel, & qu'il rendroit Cony : Ceque MR. accepta pour recouurer Cony, 
qui luyeftoitdela derniere importance. 
Ainfi comme il rie reftoit plus rien en Piemont au Prince Cardinal que le Com- 
: té de Nice, & que la mortdu Comte de Soyflons à labataille de la Maïfée ,auoit 
beaucoupretranchédes efperances du Prince Thomas, qui d'ailleursauo t de grands 
mécontentements des Efpagnols, auffi bien que fon'Frere , parce qu'on n’executoit 
pas tout ce qu’on Jeur auoit promis. M. R. les fit preffer de fe raccommioder aucc la 
France, fans attendré vne plus fâcheufe conioncture. Le Prince Thomas À cette {e- 
monce fit dire à M. R.parle Protonotaire Berguera (‘depuis Archeuefque de Turin ) 
qu'en Juy laiffañe Yvrée pour feurté de fa perfonne & la Lieurenance Generale de 
cette Prouinicé & de celle de Bielle , ilremettroirtoute la Val-d’Aoufte & fe recon- 
‘cilieroit auec le Roy: Quant au Prince Cardinal, ilne s'éloigna pas beaucoup d'vn 
accommodement, par la pañlion qu'il anoit de fe dégager des Efpagnols , de viure 
en repos &.de fe marier ; outre qu'il voyoit vne grande profperité aux Armes des 
François , & vne feuolution en celles de S. M. Catholique. De forte que luy & le 
__ Prince Thomas enuoyerentà Turin furla fin de l'an 164r. le Prefident Leon, le 
u: Comte de Muzzan & le Patrimonial Monnet, pour reprendre la negotiation du 
ls premier Traitté. Ceux que M.R. employa de fon coftéfurent , le Marquis de Pia- 
Î- nezze ,le grand Chancelier Pifcina ,le Marquis d’Allié, le Conité Ardoin de Val- 
in. pergue Gouuerneur de Turin, Morozzo premier Prefident du Senat & le Marquis 
deS. Thomas Secretaired'Eftar. Sur la fin dela conference; Dom Felix eftant ve- 
| nude Sauoye en Piemont , vaffifta. PU 
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Entr'autres chofes que le Prince Cardinäl fouhaittoit le plus ardémment À il vou: 
loirqu'onle laifat Lieutenant General dans tout le Comté deNice; ai Vncentie- 
reauthorité, & qu'il eutla nomination des Officiers de Juftice dans rout le Comté de ; 
Nice: Et pour les autres charges de guerre &c de Finances ou de Te 
que M.R. n'y pourroit pas mertre des perfonnes qui luy fuient de igrea cs. Ses 
Deputés propolerent encore que la Lieutenance Generale du Comté G e Nice se: 
ftendroit iufques dans le Chafteau de Nice & {ur lesautres Forterefles ; fous pretexte 
que M. R.confentoit que le Prince Thomas eut Y vrée pour feurté de fa perfonne. 
Mais on repliquoit à cela , que c'eftoit partager l'authorité auec la Regente ,dontla 
principale prerogatiue confiftoit au commandement abfolu fur les places fortes : 

ue le Chafteau de Nice eftoic vne des clefs du Piemont & la meilleure place de 
l'Europe : Qu'Yvrée n'auoit jamais pañé pour fortereile confiderable que depuis la 
dernicre guerre ; que le Prince Thomas y auoit fait faire de grands trauaux pour 
fouftenir vn fiege : Que M. R. pour donner quelque fatisfaétion au Prince Cardinal 
confentiroit que le Gouuierneur du Chafteau de Nice prit le mot de luy : Qu'il pût 
faire faire monftre à la Garnifon quand il voudroit ; & que l'on ne pûty faire entrer 
des munitions nyen fortir fans fon confentement , & qu'il pô exiger des Gouuer- 
neurs de Nice , de Ville-Franche & des. Soufpir , vn ferment de ne iamais remettre 
les places à vn Gouuerneur qui ne fut fujerde S. AR.& quine le reconnut pour vray 
& legitime Succefferdela Couronne, aucas que le ieune Duc vint à moutir fans 
Enfans mafles. Cét obftacle leué , les Deputés dirent quele Prince Cardinal ne vou- 
loi point changer la garmfon qui y eftoit : Que M. R. feulement y enuoyeroit vn 
fimple Gouuerneur auec deux Officiers , & que le Prince vouloit auoir la liberté d'y 
demeurer vne partie de l'Efté ; ce qui choqua ouuertement M. R. parce qu'elle nee 
pouuoit pas affeurer d'auoir cette place à fa deuotion , pendant quele Prince Cardi- 
nal y pourroitentrer & fejourner , & que la Garnifon ne feroit compofée que de fes 
creatures ; outre qu'il ne {etrouueroit point de Gouuerneur qui voulut s'engager à 
la garde d'vne placede cette confequence fous ces conditions. 

Cette façon d'agir des Deputés du Prince Cardinal., qui nepropofoient iamais 
qu'vn articleaprez vn autre ,tira l'affaire en longueur, & fic croire long-temps qW'il 
n'auoic point d'inclination à la pa:x, ou qu'il enretardoit la conclufion pour échauf- 
fer les Efpagnols & les porter à luy ofrirvn party plus auantageux ; neantmoinsl'é- 
uenement iufbifia le contraire : car pour ofter lombrage que fon {e-jour dans le Cha- 
fteau & dans les autres places fortes du Comté de Nice donnoità M.R. ilfe departit 
de cét article, à condition qu'il neferoit pas mis par écrit dans le Traitté, & qu'ilen 
feroit fa declaration à MR. par forme de Lettre , pour plus grande affeurance de fa 
bonne intention au feruice de l’Eftat, & confentit que M. R. mit nouuelle gar- 
nifon & de nouueaux Gouuerneurs dans toutes les places qui auroient le pouuoir de 
licentiertel nombre de Soldats de la vieille garnifon que bon leurfembleroit. 

Ces chofes ainfi accordées , on parla de l'accompliffement du mariage du Prin- = 
ce Cardinal auecla Princefle Louyfe-Marie fa Niece, qui deuoit eftre le ciment du Diff: 


cultés 


Traité , & quele Prince pallionnoitle plus: CarcommeS. A.R.eftoit fort ieune, pour | 
& que la Couronne de Saioye regardoit le Cardinal feul , en qualité de premier mai 
Prince dy Sang, il efperit d'auoir des Enfans & de leur tranfimettre cét Eftat au cas Peine 
que le Duc vint à faillir.Il ftdonc propofer que laconfommation de ce mariage pre- Card! 
cederoit la remife des places à laquelle il s'obligeoit , ce que M.R.ne pouuoit dige- 
rer, confentant feulement que les Fiançailles & le Contract de mariage fe fffent au- 
parauant, & la folemnité du mariage aprez. Surquoy on propofa cetemperament: 
Que l'on choifiroit va iour auquel la Princelfe feroit épousée à Turin par vn Procu- 
reur fpecial du Prince Cardinal , & que ce mefine jour le Prince remettroit les places 
aux Deputés de M.R. mais cét expedient ne fut pas agreé, parce qu'il yauoit vn égal 
fujer de deffance de part & d'autre , & qu'à caufe de la diftancedes lieux, on ne pou- 
uoit s'afleurer, fi toutes ces chofes auroient efté exccutées en mefme jour ;outre que 


M. 
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M.R:aprez auoir marié fa Fille , ne vouloit:pas eftre obligée à poürfuiure la remife 


. des places. D'ailleurs ; il ne manquoit pas de gens qui perfuadoient au Cardinal 


que la propofitionde ce mariage n'eftoit qu'vneamorce pour luy faire quitter les 
places fortes, SE cela M.R.trouueroit aflez de pretextes pour le rompre. 

En fin, pour fortir de ces pérplexirés capables d'attirer vne rupture , on treuuace 
biais qui fur accepté : Sçauoir , Que le mariage feferoit à Nice par vn Procureur que 
la Princeffe choiliroit , qui épouferoit à fon nom le Prince, en prefence du Nonce 
défa Sainéteté (comme autrefois le Duc de Seffe auoit épousé l’Archiduc Albert au 
nom de l'Infante I{abelle-Claire-Eugenie qui feruiroit d’oftage & fe foûmettroir à 
la peinede la vie,de paffer le Contraët de mariage , à mefme temps que les Gouuer- 
neurs & les Garnifons feroient entrées dans le Chafteau de Nice , à Ville-franche & 
à S. Soufpir , quiiurerent aufli de remettre ces places au Prince Cardinal & d'en 
fortir ; au cas que le Procureur de la Princeffe refusät d'accomplir le mariage. 

Cette negotiation ne fut pas fi fecrette que les Efpagnols n’en fuflent informés. 
Le Comte de Siruëla Gouuerneur de Milan , pouren deftournerla conclufion, en- 
uoya le Comte de laRiuiere à Nice auprez du Prince Cardinal, & luy-mefme s’a- 
boucha à Vivron entre Yvrée & Saintya auec le Prince Thomas. Plettemberg 
Confeiller d’Eftat de l'Empereur, venu en Italie pour maintenir les Princes au fer 
uice de la maifon d’Auftriche, fut à Yvrée & de là à Nice ; neantmoins tous ces ef 
forts furent inutiles, parce que l'ajuftement eftoit tropauancé pour le rompre. If 
vray qu'vnechofe faillit à le gafter ; car le Prince Cardinal defiroit , Qu’ André Gri- 
maldi Fils d'Annibal Grimaldi Comte de Bueil , que le Senat de Nice, fous le Regne du Duc 
Charles-Emanuel anoit condamné comme criminel de leze Majefle , auec confifcation de tous 
fes biens ,@? qui auoit efléreftably par l'authorité du Prince Cardinal , &r entoifloit au preju- 
dice de ceux , en faueur defquels les Ducs Charles-Emanuel&r Viétor- Ame en auoient dispo- 
sé il y auoit plus de vingt ans ,y fat conferué. Ce que M. R.auoit double intereft d'em- 
pefcher, tant pour conferuer l’authorité d'vn Arreft du Senat de Nice rendu auec 
connoiffance de caufe , que parce qu'il yalloit de l'intereft de l'Eftat qu'vne confif 
cation ordonnée pour punition d'vncrime deleze Majefté fut executée, & que les 
acheteurs qui sal {uiuy la foy du Prince fuffent maintenus : Au contraire le Prin- 
ce croyoit qu'il y alloit de fon honneur, fi celuy qu'il auoit remis dans les biens de 
fon Pere en eftoit dépouillé. De forte que dans cét embarras M.R:ne pt prendreau- 
tre party que de fufpendre laconclufionde cet article, de peur d'vne rupture ; par- 
ceque les Deputés des Princes n’auoient pas ordre d'accepter vh autre temperament. 

Tout l'hyuer fe pafla en cette negotiation; cependant Henry de la Tour Duc de 
Boüillon General de l'Armée Françoife en lralie en la place du Comte de Harcourt, 
entra en Piemont pour y contintier la guerre, il remit Cony àM.R. aprez auoir 
vifité la demolition de Reuel. Sa venuëé donna fujet au Comte de Siruëla de prefler 
le Prince Thomas de fe mettre en campagne ; maisilyrefiftoit, à caufe que fon ac- 
commodement auec M. R. s'en alloit eftre conclu, & prenoit fon pretexte de ce 

ue le Gouuerneur de Milan ne luy vouloit pas donner l'Armée à commander en 
qualité de General de Sa Majefté Catholique, quoy quecela eut efté promis en Et 
pagne à l'Euefque de Nice & au Comte Melleraty Les Miniftres. Mais Je Comte 
de Siruëla,qui par cét employ voyoit fon authorité diminuée dans Î Eftat de Milan, 
n'y pouuoit confentir, & donnoit par toutes {es depéches qu il faifoit en Elpagne au 
Cointe Duc, denouueauxfoupçons contre la conduite du Prince & du Prince Car- 
dinal ; ce qui retardoit les affiftances qu'ils attendoient de la Cour d'Efpagne , & 
qui à la fin les porta à s’accommoderauec MR. : 

Mais comme il falloit par neceflité que les Princes fuffent bien auec la France ; 
Roftain d’Vrre Scigneur d’Aiguebonne Ambafladeur de Sa Majeftc Tres-Cheftien- 
ne en Piemont perfonnage de grande experience; en fuitte des ordres exprés qu'il 
en auoit du Roy , affifté du Nonce Cechinelli ,ménagea Les chofes auec tant de pru- 
dence, que le mefmeiour que les Princes firent leur Traittéauec Madame Royale, 

ÉÉPEEe. 3 qui 


Roy € renonceroient à 
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qui fut le quatorziéme de Juin millefix cents quarente-deux ; il conclud Je leur auec — 
. le Roy à Turin. Ecluy de Madame Royale contenoit en fubftance : Qw'elle demeu- Ta 
reroi Tutrice deS. À. R.Charles-Emanuel fon Filse Regente. de [es Estars : Que le Prince RG 
Cardinalauoit la Lieutenance Generale du Comte: de Nice : Et le Prince Thomas celle d'T- desp 
crée de la Prouince de Bielle, infqwà ce que Son Alteffe Royale eut l'aage de quatorze ans : 64 


Que Madame Royale forme oit on Confeil de gens capables pour le gounernement de l'Eflar, 
auquel les Princes pourrotent affifler, Qu'aux Patentes. ou l'on.a accouflumé de meltre cette 
claufe, de l'aduis de noftre Con(eil or y infereraitcelle-cy: auec l'affiftance des Princes 
Maurice & Thomasnos Beaux-Freres: Erpour regard des Patentes concernants les interefts 
de ceux du Sang, de la fucceffion ; mariages , guerre ; paix, ligues 2 conféderations , don- 
ner pallage , Traités auec les Effrangers , creations de Magiftrats , Loix perpetuelles 3 impoli- 
tions de charges &) de Gabelles , alienations du Domaine de la Couronne 5 elles feroient fignées 
par les Princes : Que les Princes prefieroient ferment de fidelite à Son Alreffe Rayale , en la mef- 
me forme qu'ils auoient fr Char=-Ematu &) à Victor. Amé : Que l'Elethion des Gouer- 
neurs des places , Minifires © Officiers de luffice «+ de Finance appartiendroit a Madame 
Royale ; Que les affaires dependants de l'Ordre de l'Annonciade , € des Religions des Sawnéts 
Maurice > Lazare fereigleroient fuiuant les Statuts des Ordres: Que les Miniflres , Officiers 
©? Gouuerneurs dé-ja nommés er établis par le feu Duc Viétor- Am ; feroient ow confirmés 04 
retranchés felon que Madame Royale €) les Princes le sageroient a propos : Que les graces, 
pardons @) abolitions de crimes 'expedieroient à l'ordinaire :. Que les Gardes de Son Alteffe 
Royale [éroient comme du temps de Vitlor-Ame : Que celle de Madame Koyale feroient de la 
nation qu il luy plairoit cs: celles des Princes de foldats du Pays dont pourtant ils ne fe pour- 
roient [eruir en maniere de gardes qu'en leur anti.-Chambre €) non dehors , er lors qu'ils paroi- 
Sfroient en public : Qu'il l'y auroit Amniflie generale , € tous ceux qui auoient [uiuy l'un ou 
L'autre party reflablis dans leurs charges €) biens. Et pourregard du Baron de Bueil, il y 
eut vn Article fecret , par lequel il fur dit que Madame Royale fans appreuuer ny de- 
fappreuuer ce que le Prince Cardinal auoit fait en fa faueur ; luyafligneroit vn fond 
de 3000.liures monnoye de Picmont par an, durant la pupillarité de Son Alteffe 
Ro yale: Cependant, que luy, fa Femme & fes Enfans. vuideroient les Eftats du 
Dèc, qui aprez {a Majorité, ordonneroitce qu'illuy plairoit de leurs Perfonnes & 
de leurs biens. : FE 

Outre ce que deflus Madame Royale accorda au Prince Thomas deux inille 
hommes de pied entretenus pour la garnifon d'Yvrée, & 1000. cheuaux pour la 
deffence de la place & du pays , & le Prince Cardinal eut de graufication trente 
mille ducatons pour payer la garnifon Efpagnole de Nice , & les Gouuerneurs 
qui deuoient fortir des places fortes de ce Comté. Et quoy que ce Traitté 
eut efté figné le quatorzième de Juin ; il fat neantmoins conuenu qu'il ne fe 
publieroit que dans deux moys pour auoir temps de chafler les Efpagnols de 
Piemont. É 

\ . . “ 
Quant à celuy que les Princes firent auec le Roy, il portoit : Que le Roy les 


re 1 : : 
ceuroit en [a bonne gr ace € proteélion , à condition qu'ils demeureroient «uni auec Mada- 


Traitt 
desPI 


me ; SEE ‘ al 
2e Royale, conformément au Traitté qu'elle en awroit fait auec eux : Que fe Majeflé s'o- suce 


o 5 A : 

ligeoit 4 maintenir la facceffion en faueur des Malles en la Maifon de Sauoye : Qu'elle 
que toutes les places qu'elletenoit en Piemont, Jayuant ce qui en auoit eslé promis au 
A ô œiA la Seigneurie de Venife ,à la charge que les Efpagnols remettroient auf 
TH1E occupoient : Que les Princes fe declareroient ouvertement pour le party du 
France : Qu'il is toutes es qu'ils pourroient auoir auec les EPEMYs de la 
PT es pee ‘ penfions 4 eux promifes : Que le Roy confentoit au Ma- 
nee “e C* de la Princefe Louyfe-Marie : Que Ja Aajeffe ne feroitau- 
ie bg ane le Roy sl Efpagne » Jans jcomprendre les Princes: Et que Mada- 
ire ; # pendant la Minorité de Son Altefe Royale à Le Roy procureroit 
POSE Regence de fes Eflais fat deferée aux Princes , al exclufion detous 


les autres. 


Ce 


Franc 


e la Royale Maïifon de Sauoye 959 


Ce Traitté deuoit eftre porté en France pour eftre agréé par le Roy; & inf 
qu'à ce il auoit efté arrefté : Que les Princes ne licentieroient point les Efpa- 

gnols qui eftoient à leur feruice. Neantmoinsl'occafion sen prelenta fort 
fauorable, fans attendre cette ratification: car le Duc de Boüillon General 

de l'Armée Françoife s’eftantauancé à Felizzan & À Corniento auec fon Ar. 
mée , fe Comte de Siruëla qui eut crainte qu'il n'attaquât Trin ou le Pont de 

Sture, pria le Prince Thomas de luy enuoyer toutes Les Trouppes Efpagnoles 

d'Yvrée, ce qu'il accorda fort librement : Etcomme elles eftoient à Saintya, 

Sirüela ayant changé d'aduis les renuoya au Prince Thomas, qui répondit 

qu'il n'en auoit pas beloin ; Parce qu'encore que fon Traité auec M. Royale 

& la France nefut pas figné ;neantmoins les chofes eftoient à la veille dela 

conclufion. 

Le Prince Cardinal, pourfe deffaire de la garnifon de Nice commandée 
par François de ToutevilleMeftre de Camp Éfpagnol , lenuoya querir dans 
le Chafteau , & apres luy auoir reproché qu'il auoit intelligence auec fes enne- 
mys luy commanda de faire fortirtoutes fes gents de la Ville, & de les faire 
embarquer , fans luy donner loifir de retourner dans la Ville ; à quoy il fut 
contraint d'obeir plein de cholere & de dépit. M. R. de fon cofté fit publier la 
paix qui auoit toujours efté tenuë fecrette, fous lenom de fufpenfiond'armes, 
& accorda l'amniftie par Edit du 24. de luin. 

—  Cefut vn grand bon-heur pour M. R. que les Princes fe fuflent fi adroite- 

Ë ment déchargés des Efpagnols, comme eftant le poinétle plus difficile de 

- l'execution de leur accommodement : cardixiours apres leur Traitté, le Duc 

. deBoüillon fut arreftéà Cazal par Couonges ,en fuite d'ordre du Roy, & 

mené prifonnier au Chafteau de Pierre-Size à Lyon. Ceux qui ne fçauoient 
pas qu'il eftoit compris dansle Traitté que le Duc d'Orleans & Cinq-Mars 
Grand Efcuyer de France, auoient fait auec le Roy d'Efpagne , interpreterent 
fa detention pour vn reflenriment de l’ancienne inimitié que le Cardinal de 
Richelieu auoit contre luy, pour s'eftre engagé dans les fadtions du Comte 
de Soyflons , pluftoit que pour vn chaftiment du nouueau crime dont on 
l'accufoit. 

Cela eftonna vn peu les Princes & leur fit apprehender que ce quileur auoit 
cfté promis en France ne fut pas religieufement executé, & que le Cardinal de 
Richelieu les ayant deftachés du party Efpagnol; & les voyant foibles, à cau- 

= fc que les Garnifons Efpagnoles eftoient forties de leurs places fortes,ne fe pre- 
Ÿ yalut decetteconioncture. Maisils furent bien toft defabusés de ce foupcon, 
. parceque la ratification que le Roy auoit faite des deux Traités ,dattée à 
© Pierrelatte le premier deuillet 1642. arriua en Piemont peu de ours apres, & 
à mefme temps la difpence de Rome pour le mariage du Prince Cardinal & 
dela Princefle Louyfe-Marie,;auec ordre auNonce Cecchinelli de receuoir le 
Chappeau du Prince Cardinal. Le Prince Thomas furla foy du Traité de 
Paix fe rendit à Turin le 26. de luillet , & falüa M. R. dans la prairie de Van- 
guille prés de Turin. 
= Le Prince Maurice que nousn'appellerons plusle Prince Cardinal, depu- 
 talean Dominique Doria Marquis de Ciriés fon grand Efcuyer & Cheualier 
e de l'Ordre de l'Annonciade , pour à fon nom fiancer la Princeffe à Turin, le 
vingthuictiéme d’Aouft: Et le Marquis de Pianezze eut en füitte Procuration 
de la Princeffe d'aller à Nice ,accompagné du Nonce Cecchinelli pour épou- 
{er le Prince Maurice à fon nom & prefter les ferments conuenus : Ce qui fut 
executé debonne foy ,apres que Charles-Viétor Scaglia Comte de Verruë 
Licatenant General dela Cauallerie de S. A. R. futentré dans le Chafteau de 


Nice , lean-Philippe de Soliers Comtede Monafterol à Ville-franche , & le 
Comte 
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: ’ 
Comte Alexandre Borgarel à fainétSoufpir, & qu ils en eurent donné affeu- 


rance au Marquis de Pianezze. Et ainfi le Prince Maurice qui auoit re- 
mis fon Chappeau de Cardinalau Nonce , fit la ceremonie du Mariage à 
Nice le vingtvniéme de Septembre , dont le Marquis de Pianezze ayant 
donné aduis à Madame Royale qui s’eltoit auancée auec la Princefle fa 
Filleiufqu'à Cony ; l'Efpousée fur conduite à Tendes par le Comte Ar- 
doüin de Valpergue Cheualier de l'Annonciade & de la meilleure part 
dela Cour. Le Prince Mauriceluy fut au rencontre à Tendes , & quel- 
ques iouts apres il alla à Cony voir Madame Royale, où il prit le petit 
Ordre de l'Annonciade & sen retourna pour conduire fon Efpoufe à 
Nice. ' 4 

Ainfi fe finit la guerre ciuile de Piemont par les {oins de Madame Royale, 
qui par vne prudence extraordinaire reftablit l'authorité de fa Regence, 
r'affeura les Eftats de fon Fils , mit l'vnion dansla Famille Royale & donnala 
paix à fes peuples. Les Princes, pour ofter la mauuaife impreflion que les 
Efpagnols donnoient à tout le monde de leur procedé,firent publier des Mani- 
feftes contenantsles motifs qu'ils auoient eü de fe reconcilier auec la Fran- 
ce & auec M. K. 

Retournons aux affaires que nous auons laifsées. L'Armée Françoife, 
par la detention du Duc de Boüillon demeurée fans General en Italie, fut 
commandée parle Prince Thomas, qui auec le Marquis Ville & la Caual- Pi 
Ierie de Madame Royale, fe mit en campagne pour faire la guerre aux Efpa- Fe. 
gnols , qui peu de iours auparauant la faifoient en Piemont pourluy. La pre- pal 
miere place qu'il attaqua fut Crefcentin le premier iour d’Aouft, laquelle fut Li 
emportée aprez quinze iours defiege. Le Duc de Longueville que le Roy mis 
enuoyoit pour commander fon Armée , s'eftant joint au Prince Thomas, a 
affiegea Nice de la paille où commandoit le Baron de wateville, qui apres ne 
s'eftre bien deffendu , fe rendit le vingt-deuxiéme d’Aouft. Le Breüil Capi- von 
taine au Regiment de Normandie y fut mis Gouuerneur. Delà noftre 
Armée fe faifit d'Aqui où il fe ft peu de refiftance, & mitle fiege deuant 
Tortone le quatriéme d'O&tobre. Toutes les Trouppes Françoifes & cel- 
les de Madame Royale ne faifoient que dix mille hommes de pied & cinq 
mille cheuaux. 

Les Efpagnols furent furpris de cette refolution : carilsne fe pouuoient 
perfuader que les François ny les Trouppes de M.adame Royale vouluflent 
entreprendre le fiege d'vne Ville fiauancée dans l’Eftat de Milan , & laifler 
en arriere les places que le Roy d'Efpagne occupoit en Piemont. La Vil- 
le de Tortonne ouurit les portes aux premieres approches de noftre Ar- 
mée. L'Euefque en fit la capitulation : Mais les ennemys fe retirerent au 
Chafteau refolus defe defendre. Dés que le fiege en fut formé , le Mar- 
quis Ville, qui tenoit la campagne auec la Cauallerie de Madame Royale, 
furprit Chafteau-neuf de Scriuia & Voghera ; puis attaqua Je Chafteau de 
Sarraual ; Où il treuua plus de refiftance , qu'il ne s’eftoit promis. Comme 
il prefloit la place , le Comte de Siruëla, qui auoit affemblé toutes fes for- 
ces » Seflant mis en campagne le Euidtiéme d'Octobre , le Duc de Lon- 
ane . pe Tortonne auec peu de gens , craignant qu'il ny | 
je da fun le Je qu Vs ue de ral 
EH le cflant delivrée , le Comte de Sirüela refolut de fecourir 

ÿ mais comme l’execution de ce deflein eftoit fort difficile & ha- | 


is il  paffa beaucoup de temps à refoudre de quelle façon on y de- 


Cependant 
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Cependant.le Duc de Longueville efcriuit au Marquis de Pianézze, de re. 
tour de Nice, d'entreprendre auec Couonges Gouuerneur de Cazal quelque di. 
uerfon , pour fauorifer le fiege de Tortonne ; auec ordre à toutesles Trouppes 
nouucllement venues de France,de leur obeir. Il écriuit aus à Ayguebonne Am 
baffadeur de France de Prier M. R. de donner fes gardes ;-& au cas que le Mar- 
quis ne fut pas,en eftat de fe mettre en campagne ( parce qu'il auoit efté malade à 
à Nice) le Duc de Longucville le chargeoit d'en donnerla Commifion à Mal- 
li Gouuerneur de Pignerol. Le Marquis de Pianezze l'accepta , à condition 
d'y agir fans compagnon ; Sembarqua fur le Pau; & für l’aduis qu'il eut quelx 
Garnifon de Verruë eftoit foible, il entreprit de l’aflieger auec le plus de trouppes 
qu'il pût ramaffer entre lefquelles eftoiént les Gardes de S.AUR.& de MR. com- 
mandées par le Comte Getule de Piozafque & quelques François, fous la charge: 
de Bonne & de Neftier ; mais{anscanon,, pour faire plus de diligence & pourne 
pas efuenter fon deffein, ce Marquis auoit refolu (° l'entreprife de Verruë luyreû£ 
{iffant) d'aller droit à Vercel ; & propofa à Couonges de s'y trouuer pour'atta= 
quer la grande piece qui eft hors dela Citadelle , laquelle n'eftoit point gardée, 
& le Marquis celle de dehors ducoftédes. André , non plus gardée que l'autre, 
afin de s'y fortifiercomme capables d'vn grand logement, {e contentant en ce cas 
d'agir conjointement , puis que leurs attaques euflent efté fort eloignées, le Mar: 
quis eftimant que le Comte de Siruëla pour fauuer Vercel,quiteroir la pensée de 
fecourir Tortonne , apprehendant quelque intelligence à Vercel, & qu'ainfile 

Prince Thomas & le Duc ‘de Longueville pourroient prendre Tortonne, &le 
- Marquis & Couonges fe retirerduco:té de Saintya aux approches des Efpagnols. 
£ Sur cetterefolution le Marquis de Pianezze farprit la Ville de Verruë par efcala. 
à de; &le Chafteau quelquesiours apres fe rendit le 20o.d'Octobre, apres.que l'on 
eut commencé la Mine, place de confequence à M.R à caufe' du paflage du Pau & 
| de la cormunication qu’elle donne aux Comités d’Aft & de Vercelsoutre que les. 
François en retiroient vn grand auantage pour la facilité duchemin de Cazal Er 
Comme ce Marquis vouloit aller executerfon deflein fur Vercel auec Couonges, 
Aygucbonnefe plaignir que Verrué eut efté reçeuë au nom de M. R. & quele 
Marquis de Pianezze y eut deftiné garaifon de Piemontois.;pretédant qu'elledüt 
ftre de François, puis qu'ils s’eftoient aydés à la prendre. Le Marquis refpondit à 
cela:Quw’il eftoit à la folde de M.R.& fon Officier:Qu'il auoitaflieoé Verruë:Que: 
le Commandant par la capitulation s’eftoit rendu à M.R.& par confequent qu'il 
auoit raifon d'y mettre des fujets de S.A.R.en garnifonsen ayant vsé dela mefine 
façon que leMarquisVille & luy auoiér fair à Ceue,fans que Comte deHarcourt 
l'eut defappreuué; mais Ayguebonne ne fe tenant pas fatisfait.le Marquisfe retira. 
à Turin & ne voulut plus retourner au Camp;quoy qu'Ayguebonne, apresauoir: 
mieux confiderc {es raifons, l’en eut prié & eut tâché de l'y obliger, par les ordres. 
deM.R.Lecommandementen fut donc donné àMalliffi & Couonges,quiaulieë 
d'aller à Vercelattaguerent Saintya , d’où ils furent repoufsés. 
… Le Comte de Siruëla n'eut pas tant de bon-heurscar n'ayant pü fécourit le Cha. 
fteau de Tortonne, ou n'ayant pas voulufe foufmettre au hazard d'vn combat: 
Dom Emanuel Sanchez de Gueuara quien eftoir Gouuerneur, capitula le 2 $. de 
 Nouembre. Le Comte de la Trinité en fitla, negotiation:: Florinville Meftre de 
camp François y fut eftably Gouuerneur,& y entrale lendemain, & toute noftre 
Armée fe retira dans les Quartiersd’hyuer,comme fs auf celle desennemys. 

Quoy que la Paix eut efté faite entre MR. & les Princes, & que-par ce moyen 
le Piemonteutefté deliuré des miferes que la gucrretraine apres. foy., toutesfois 
cette Paix n'efteionit pas les fecretreshaynes & Îles aigreurs des deux PRILYS Due 
que leurs pretentions n’auoient pas eftéfibien reglées , qu'il n'y eut difficulté fur 
l'explication des Articles, M.R par le Traitté,s'efloit referuécaux chofes. les plus 

FFFFFF£ effentielles 
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effentiellesl'authorité d'yne Régerice Monarchique ; & les Princes pretendoient 
en vertu du mefine Traitté d'atioir part au Gouuerñement de l’Eftac & de retran- 
cherce grand pouuoir attribué à la Regente;farquoy il y ent beaucoup de chofes 
dites de part & d’autre,chäcun fouftenat fon intereft anec chaleur, 8 donnant vne 
interpretatio fauoräble aux Articles du Traité: Maisl auantage qu auoit MRcon- 
ciftoiten ce qu'en fe reftreignant au feultexte du Traitté, & au pied delà Lettre, 
les Princes n'auoient poiñit d'objéétionconfiderableà luy faire ; ne dm pas 
donner vn fens contraire à des paroles elaires;e'eft pourquoy ilsfe plaignoient de 
leurs Deputés, qui n’auoient pas eü la-préuoyance d'exprimer plas au long leurs 
intentions. 

Entre toutes les chofes conteftées, la plus importante fat celle du Confeil.L'ar- —= 
ticle du Traitté porte : Que M.R. ebiroir pour le Confeildes perfonnes capables habiles ca 
aux affaires de l'Estat.auquel pourroient interuenir les Princes ff bon leur femble:M.R Sou- fc 
ftenoit donc par ces paroles, qu'elle n'auoit autre obligation que de choifir,com- 
meelle auoit fait des Confeillers d'vne extraordinaire capacité ; quoy qu'ils luy 
fuffentfort affidés,& qu'ileftoi libre aux Princes d'entrerau Confeil & dy donner 

leurs fuffrages;ainf qu'il fe fait dans les Confeils des Princes fouuerains,& nonpas M 
comme dansceux des Republiques ou des Eftats qui tiennent de l’Ariftocratie: 
Les Princes au contraire fe perfuadoïent que ce Confeil feruiroit de frein à l’au- 
thoriré de M.R.& qu'il deuoir eftre entierement different de ceux des Princes qui 
gouuernent leurs Effats monarchiquement.Ils prerendoient encore d'y faire en- 
trer de leurs creatures;afin de partager le commandemét auec MR quoy la Re- 
gence ne voulutiamais conféntir,puis que le Traité de Paix ne le portoit pas ; & 
que fur l'affeuräce du Traité, 8 auant qu'elle l'eut elle mefme fignéselle auoit choi- 
fipour Miniftres & Côfeillers de fa Regence,des Perfonnages qui auoiétlestaléts 
& les conditions neceflaires,dont elle auoit accreu depuis le nombre par descon- 
fiderations particulicres,en y admettant l'Archeuefque de Turin, & quelques au- 
tres. Cét article vuidé on agita celuy des Finances à la diftribution defquelles les ci 
Princes vouloient auoir part:Et quoy qu'en apparence la chofe ne fat pas ce fem- nr. F 
ble des plus importantes:Neantmoins M.R croyant qu'vnemploÿ de cette qua- nan 
lité entre les mains des Princes, les rendroit pluftoft fes compagnons quefes Mi- 
niftres,refpondir à cette demande:Que dés le commencement def Regence,elle 
auoit eftably vn Confeil particulier pour la direction des Finäces.auquel prefidoir 
Louys Marquis d’Aillé Cheualier de l'Ordre & Ajo de S.A.R.& où entroient les 
premiers Prefidents du Senat & dela Chambre des Comptes de Piemontiles Ge- 
neraux desFinances & autres perfonnes de robbe:Qu'outre cela il y auoit encore 
la Chambre des Comptes, laquelle auoit la connoiffance de toutes les affaires du 
patrimoine du Prince:De forte que la Regentene pouuoitrien faire de nouueau 
au prejudice de cét eftabliffement, fur tout n'y eftant plus obligée par le Taitté de 
Paix. Il yeut encore d'autres conteltationsfar plufieurs articles , dont l'execution 
auoit efté renuoyée apres la Paix lefquelles à la fin farentterminées par l'entremi- 
fe & par l'adrefle du P.Iean de Montcalier ; cy-deuant General des Capucinsenla 
prudéce & probité duquel MR.& les Princes auoient vne égale côfiance.Cepen- = 
dant les Domeftiques & Confidéts des Princes, qui par tous ces accommodeméts It: 
fe virent eloignés des Principaux emplois de l’Eftat qu'ils auoiét efperés & recher- fet 
chéssengagerent leurs Maiftres dans leurs mefcontentements. D'ailleurs les Prin- 
CES ne rencontrerét pas toute lafoubiniflion qu’ils s’eftoiét promife dans les Gou- 
“1e que l'on leur auoit laifsés, parce que MR.prenoit des foins particuliers 
Fa Fa a pas d'auoir reünicntieremé t le Piemont. | 
de au ne A. R. fi elle n es . ces lieux là: D'autre cofté le Prince | 
obligé d'ob: Peine à saccommo er à la nouuelle formede viure qu'il eftoit 
Be € Ob'eruer à Nice par le Traitté de Paix , ne croyant pas que l'alliance 
qu'il 


l 


De la Royale Maifon de Sauoye. 962 


qu'il auoit prife le rendit plus confiderable, ny plus accredité aupres de la Re- 

| -gentefaBelle-Mere,effayoit pardiuers moyens de fe rendre plus abfolu:ce qui 
caufoit de la jaloufie à M.R.Le Prince Thomas n'en donnoit pas moins par {à 
conduite:Car outre qu'il affectoit vne independance à Yvrée;ilauoittanc fair 
quefes Trouppesseftoient accrües iufques à 2000. cheuaux 8 à 2 $00.fantaf- 
fins. Mais ce qui faifoit naiftre plus d'ombrages & de foupçons dans l'efprit de 
|  MR.cftoit la conduite du Cardinal de Richelieu, qui hayffant cette Princeffe, 
parce qu'il l'auoit offencée fenfblement en diuers rencontres,s’eftoit déclaré 
{ecrettement Amy du Prince Thomas: Et comme il iugeoit bien que le plus 
feurmoyend'empecher que ce Prince ne retournât dans le party de la Maifon 
d’Auftriche , eftoit de l’affeurer de la proteétion de la Couronne de France & 

de luy donner efperance de fauorifer fes defleins, & fs Interefts dans tous les 
dem:lés qu'il auroit auec M. R. il luy en fit conceuoir l'opinion ; en quoy le 
Cardinal treuuoitvn auantage fignalé.carcomme pendant la guerre ciuile, il 

| s'eftoitatribué par la faueur du Roy fon Maiftre,vne extraordinaire authori- 
té dans le Piemont, il crûtqu’en fomentant la diuifion & l'auerfion entre M. 
R.& le Prince Thomas;il les mettroiten deffiance l'ynde l'autre,& les engage- 

roit à recoürir en toutes les occafions importantes à [a France, & par confe- 
uent à luy;voyla pourquoyil auoit donné vn ordre fecret à tous les Miniftres 

à $. M. en Piemont de confiderer le Prince Thomas & d’auoir confiance en 

luy, lesaffeurant que l'intention du Roy eftoit de luy remettre le Commande- 
ment de fon Armée, afin de luy donner plus de pouuoirsiufques là qu'il faifoit 
faggerer que le Roy fe contenteroit de conferuer fulement à M. R. les chofes 

| aufquelles S.Mfe treuucroit obligée par honneur comme à à Sœur & à fa con- 
| federée. Cefut fur cette politique que le Cardinal procura l'enuoÿ du Due de 
Longueville en Italie Beau-Frere du Prince Thomas, pour commander con« 
jointement les armées d'Italie , quoy. qu'il n'yeneut point de Commiflion du 
Roy;& quela chofeeut efté fimplement ditede bouche au Duc de Longuevil- 
le,8& au Comtede la Trinité, que le Prince auoitenuoyéen France compli- 
menter [a Cour,où il reçeut des carelfes extraordinaires du Cardinal & eut au- 
diance fauorable pendant qu'elle eftoit ou refusée ou dilayée aux Miniftres de 

-— M.R.Les chofes eftoiét en cét eftat quand le Card.de Richelieu mourut à Paris 
I Je y.de Decébre:Et bien que cette mort dût eftre mife au nombre des boni-heurs 
rai. dont M. R. auoit efté fauorisée cette année en ce qu'elle perdoit le plus grand 
|1de ennemy qu'elle eut au monde,neantmoins les Princes y gagnerét:parce que le 
(4 CardinalMazarini fon Succeffeur en la faueur & auMiniftere, Chauigny & des, 
42. Noyers Secretaires d'Eftatfe porterent ouuertement pour eux, au lieu que la 
deffance natürelle du Cardinal de Richelieu & fa politique inuiolable, ne luy 
permettant pas de fe fier iamais à {es Ennemys reconciliés,donnoit des bornes 

à fes graces & à {es faueurs : Deforte que fa pensée eftoit pluftot demortifier 
M.R.: que d'agrandir les Princes , ou de les agrandir pluftôt en appatence 
&en parolles ; qu'en effet. Le Cardinal Mazarini au contraire agiflant par 
d'autres maximes,refolut de gagner les Princes auec ciuilité & par témoigna- 
gesde confiance & d’amitié;lesiconfiderants comme perfonnes qui n'auoient 

7 jamais reçeu aucun déplaifir de luy,& lefquelles par confequent ne s'en deffie- 
Ke roient pas:Et de [à font venües toutes les gratifications & les recompenfes que 
= les Princes ont cües de la Cour de France, dont M.R.eut la premiere preuue 
I par la donnation que le Roy firde la Ville & Chateau de Tortonne &defes 
1o- dependances au Prince Thomas en titre de Principariré, à l'Exclufon de S.A 
5. _Rfon Neueu & fon confederé,qui auoit contribué à la prife de cette place auec 
‘1 fes forces, 8& aux dépens de fes Eftats, à qui par cette confideratio ilyauoic plus 
d'apparence de la remettre qu'au Prince Thomas, veu meme que par le pre- 
| mierTraitté que Victor-Amé fit aucc la France l'an 163 s.ilauoit efté dit:Que 
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Armées feroient {ur les Efpagnols fe partage- 
roient. Les Miniftres du Roy en Piemont pour adoucir elprit de Madame 
Royale , qui auoit fujet de s'offencer dece procedé 5 publierent que fa Maje- 
flé auoitefté obligée d'en vfer ainfi, pour faire ceffer la jaloufie des Princes 
d'Italie,quicroyoient que le Roy eut deffein de s'y aggrandir: Etainfi ce qui 
w’auoit efté fait que pour choquer indireétement M.R:pañla chés toutes les 
nations, pouf vne actionde generofité. , 
Cette illuftre Princeffe pourtant n'en fit aucune plainte ; preuoyant bien 
uecette Place ne fe pouuoit pas conferuer , & qu'en tout cas il eftoic plus 
auantageux à S. AR. qu'elle fut entre les mains d'vn Prince de on fang ,qu'en 
celles des François. Outre qu'elle fic reflexion que cette liberalité duRoyen- 
uers le Prince Thomas l'engageoit plus eftroittement à Ja France, le deta- 
choitentierement du party d'Efpagne , joint à cela que M. R. pour auoir les 
Princes d'Italie favorables pendant cette guerre; eftoit bien ay de leur faire 
connoiftre qu’elle n’auoit autre ambition ; que de rauoir ce qui auoit efté 
vfarpé fur S.A.R. & non point de s’eftendre fur le Milanois. D 
Quoy qu'il en foit la reftitution du Chafteau de Verruë faite à S.AR.peu de ch 
temps apres par ordré du Roy farisfiten quelque façon M.R.& confirma les 
Italiens en la bonne opinion qu’ils auoient conceüe de la moderation des sue 
François. | 
Les Efpagnols reconnoiffants de qu'elle confequenceeftoir à l'Eftat de Mi- 72 
lan la perte de Tortonne , refolurent de l'aflieger, nonobftant les rigueurs de ra 
Phyuer. Le Comtede Sirüelaenfitles approches le 9. de Feurier, & le Prince %% 
Thomas quine s'attendoit pas à cela , & quiauoit grand intereftde fe confer- di 
uer vne fi illuftre conquefte;ramaffa to utes les Trouppes Françoifes qui eftoiér Ef 
en quartier d'hiuer en Piemont auec la Caualerie de M. R. commandée par 
le Marquis Ville, & leur donna rendés-vous à Liuorne, efperant de jour à au- 
tre vn renfort de gens que l'on luy auoit promis en France. Mais apres l'anoir 
inutilement attendu , & fachant les grands trauaux & l'admirable circonual- 
lation faite par lesEfpagnols autour de cette place, 8& qu'outre l'armée du fiege 
il y auoit encore d'autres Trouppes en campagne fous la conduite du Marquis 
de Caracene pour s'oppofer à fes deffeins & pour garder les paffages des Riuie- 
es:Il fut obligé de changer fa refolution, & d'entrer auec fon Armée compo- 
sée de 6000. hommes de pied feulement & de 3o00.chenauxfurle Nouarois; 
tant pour y faire fubfifter,que pour faire diuerfon,afin d'obligerles Efpagnols 
d'abandonner le fiege de Tortonne, par lacrainte de perdre Nouare, dans la- 
quelle le Prince auoit quelques intelligences. Mais ne voyant point d'apparen- 
ce qu'elles d'eüffent reuflir,ny de pouuoirfecourir Tortonne; il paffa le Taner 
àS. Barthelemye 12. d’Auril pour attaquer Aft, d’abord il forçéa vn petit e 
Fort entre la Citadelle & le Taner, ce qui obligea ceux de la Ville defe rendre parl 
4ioursapressainfi il ne reftoir que le Chafteau & la Citadelle ,6ù le Prince né 1 
rencontrant pas toute la refiftance qu'il croyoit {e rendic Maiftre du Chafteau ms 
le 2 5. d’Auril, & de la Citadelle le 3. de May. Ce fuccés ayant enhardy le Prin- 1% 
cé d'entreprendre lefecours de Tortonne, il ft pafler la Seriuia à fon armée, 4 
& alla du Cofté d'Alexandrie d'où apres diuérfes Courfes.ilfur contraine defe de 
retirer {e voyant hors d'efperance de fauuer Tortonne que Florinville qui en 29 
effoit Gouuerneur , apres vne memorable deffence rendir par capitulation le parl 
16.de May. Pendant ce fiege,leRoy Louys XII. mourutà S.Germainen Laye ETS 
lé .. May, & la Regence du Royaume fut deferée à Ja Reyne, & la princi- ue 
Le Arai ei au Pa one ; euenement qui fut encore F. 
fderés A RATER “” à & pe omas, par ce que deflors ils furent con- 
seu A 4 C s pe es cn ins Germains & à la Cour pour parti- 
mys du Cardinal : Et comme il eftoit plus facile à ce Miniftre 
d'entretenir 


les conqueftes que les deux 
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d'entretenir l'amitié auec les Princes & aucc moins de dépence ; & qu'au 
contraire ilne pouuoit fouftenir les interefts de M.R. ny prendreles foins ne- 
ceffaires pour le bien des EftatsdeS. A. R. qu'auec des fraiz extraordinaires, 
le Confeil de France pancha pluftoft à prendre le party des Princes que celuy 
de M. R. quoy que la France y fut engagée pardiuers Traités; eftimanc qu'en 
appuyant les intentions des Princes on les éloigneroit des Efpagnols , & 
qu'on s'affeureroir par mefme moyendu Piemont où les François n'eftoient 
pas aymés. 
-  Surcette Politique, pendant que le Prince Thomas eftoit allé enter le fe- 
e cours de Tortonne , on luy enuoya de France les Parentes de General de l'Ar- 
: méeduRoy lefquelles furent expediées fans la participation de M. R.n 
mefme de fon Ambañfadeur refident en France; & quoy que parciuilité elles 
, luy euffent efté remifes pour les faire tenir au Prince ainfi qu'elle fit par le 
Comte de Fruzafque. Toutesfois M.R. ne fe paya point de cette fuperf- 
cielle deference, {&achant bien que le Prince Thomas ne luy en auroit point 
d'obligation comme n'yayantrien contribué. A cét employ on adiouftz 
Vn commandement abfolu furles Armes , luftice & Finances, contre rout 
ce qui s'eftoit pratiqué fous Viétor: Amé : & outre cela il y eut ordre dela 
Reyne à l'Ambaffadeur de France refident à Turin , aux Lieutenans Generaux 
& autres Officiers de l’Armée d'obeyr entierement au Prince Thomas , qui 
dés là fut fi confideré en France que ceux qui y alloient de {à part ou qui sa 
uoüoyent d’eftre à luy y rencontroient toutes fortes de faueurs. Etles Mini. 
flres du Roy refidents en Piemont ou à l'Armée affetoient ouuerrement de 
ne dependre en façon que ce foit de M. R. & d'eftre dans les interefis dü Prin= 
ce Thomas. 

La prife d'Aft fut vne noutrelle preuue à M.R. du peu d'inclination que les 
François auoient pour elle : Car quoy que par les Traittés faits auec la France 
on fut obligé de rendre à M.R. toutes les places occupées par les Efpagnols à 

 mefure qu'elles fe recouureroient ; neantmoins on mit garnifon Françoile & 
Vn Gouuetñeur François dans Aft. Et pourofter à M.R. lefüjer de s'en plain: 
dre onluy remit Sauillan place de moindre confideration; ce qui lobligea de 
faire inftance qu'on luy rendit Querafque ; tant pour eftre inutile aux Fran- 
çois , qu'à caufe que l'on en auoit laïfsé fi fort ruiner les fortifications que 
dans peu de temps il y auroit à craindre qu'il ne demeurât ouvert. Cêtte 
demande fut accordée à l Abbé de Verruë nouuellement enuoyé Ambaffa- 
deuren France en la place du Comte Vbertinde Morette. Mais Ville-néuf: 
ué d’Aft ayant efté afiegé parles Trouppes de M. R.auant que [E chofe s'éxe. 
cutät, les François pretendirent que les places qui fe prendroient le refte de fa 
campagne deuoient demeurer au pouuoir du Roy en relafchant Quérafque, 
preuoyant la prife infaillible de Ville-neufüe d'Aft, & qu'ainfi on fe donne- 
roit rien à M.R. 4 

L’Abbé de Verrué à qui cette propofition fat faite de la part du Cardinal ÿ 
refifta fi vigoureufement & auec tant de chaleur, que Le Cardinal témoigne 
en plufieurs rencontres qu'il en cftoit mal edifié. Les raifons de M: R & 
de fes Miniftres eftoiént , Que {a reffirurion de Querafqué anvié gffe accordée fans 
condition , @) par confequent il n'y auoit pas lien d œ prétedré rccompeñfe Que les 
Françhis efloient obligés par les Trairtés de rendre à MR: toñrés les Lee reprifes 
fa les Efpagnols ,encore qw'elles cuffené efté corquifes par les Ar: rés Jés es, dé$ Maj: 
JE eo qu'à plus forte raifon Ville-nenfue d'AfF denoit demeurer &'S. AR, sc 
cette placé n'anvit eflé attaqués qu'aux defpens de H. R: are pt le pre 7 
dant défja capitulé dans la creance que 4 site x . be ani sf 

1 ri à ; 5 1 en retaraér L'exer 
Il éffoit à éraindre qu'il ne prit occafion FFFFFÉ 3 place 
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Gituèe à S. A-R.les Espagnols ayants grand interet que 


place nedeût pas eftre res ë 0 5 
Les François w'euffent rien en Italie. D'ailleurs ; à quel propos les François preten- 


doient:ils de retenir Ville-neufue d *Aft, attendu qu'ils efroient BETA le Traitté 
de 1639. de rendre Chiuas Turin @) Demont. De Jorte quapres la reflitution de 
Chiuas ils demeureroient encore faifis de deux Villes importantes quon auoit droit de 
Leur demander À toutes ces raifons on adiouftoit , Que s4/ falloit par mecejfi- 
16 Laifer an Roy V'ille-ncufue d’AfLen échange de Querafque > MR. fe departiroit 
plufioft de Queraque que de relacher Villenenfue d'Afi, comme place laquelle luy 
effoit en plus grande: confideration que l'autre. Pendant cette difpute le Prince 
Thomas eftoit allé du cofté d'Alexandrie à deffein d'attaquer cette place, & 
le Marquis Ville auec les Trouppes de M.R. { rendit Maïftre de Ville-neuf- 
ued'AfF, que le Comte François-Marie Broglia auoit dé-ja bloquée ; Augu- 
ftin Molinari qui en eftoit Gouuerneur la renditau nom de S. A.R. parcapitu- 
lation du r2. de Juillet. 
Ainfi M. R. par fon temporifement ayant gagné cettetplace, continua fes 
inftances à la Cour de France par l'Abbé de Verruë pour auoir Querafque 
qu'on luy auoit promis : A quoy l'on confentit à la fin, fous cette condition, 
quela garde des autres places qui fe prendroient le refte de la campagne ap- 
paitiendroitau Roy. M. R. eut bien de la peine à s'y refoudre, parce que 
c’eftoit vne contrauentionaux Traittés; neantmoins pour s'accommoder au 
temps elle y donna lezmains ; fans que la chofe püt eftre tirée à confequence, 
&fans preiudice de faire executer pondtuellement les Traittés qu'elle auoit 
faitsauec la France. Par ce moyen les François rendirent Querafque , & pen = 
de temps apres le Prince Thomas accompagné de Dom Maurice,du Vicomte Que 
de Turerine,du Comte du Pleflis-Pralin, du Marquis Ville & de fainét Andre- seul 
Montbrun,mena fon armée deuant Trin : Le Marquis de Velada nouueau MR 
Gouuerneur de Milan en la place du Comte de Sirüela fe miten campagne 
pour y jetter du fecours , mais la diligence des noftres fut fi grande , & leurs çois. 
attaques fi chaudes,que le Baron de wvateuille Gouuerneur de la placene pou- 
uant plus f defendre par faute de munitions de guerre,demanda à parlemen- 
ter. Sur quoy le Prince luy enuoya le Marquis de Rocauion Piemontois 
auec quifat arreftée Ja capitulation le 24. de Septembre. Le Prince Thomas Tai 
yemit garnifon Françoife & Amboife Gentil-homme François pour Gouuer- pri 
neur, à condition que la place feroit reftituée à S. A. R. par ce moyen les parlé 
François eurent Trin pour Querafque, dont M.R. re fut pas marie, parce TL 
que Trin eft Ville frontiere , de grande garde, & exposée aux premieres ho- 
féilités des Efpagnols , au lieu que Ville-neufue d'Aft & Querafque font au 
milieu du Piemont. 
Apres la prife de Trin , le Princé Thomas retira à Yvrée, le Vicomtede 
Turenne à Turin , laiffants le commandement de l'Armée à Plefis-Pralin, qui 
ne voulant pas demeurer les bras croisés fur la fin de la Campagne, entreprit _= 
le fiege de Pont de Sture , aydé du Marquis Ville General de la Cauallerie de Ecle 
MR. Gildeuia Gouuerneur de Ja place fe deffendir bien du commencement, ne 
ps Aer . : À d'Oétobre & la remit à Pleffs-Pralin,qui y laïffà pour Gou- sue, 
Combe 2 qui fesse le Regiment d'Auuergne. 
et LR pee eaM.R.ence qu'elle retira des mains des Efpa- 
Ousralaus > . a ue & Trin, & de celles des François à Sauillan & 
er ce x = ni SR % Lt plus au large en Piemont, elle prit refo- 
metréeen Sauoye. PI fi ds ” Midas lan 169 eftoit roufiours de- 
delle . À : ieurs a ons] obligeoient à cela ,çar dans la deffian- 
Er oit encore des Princes , & particulierement du Prince 
3 &dans le peu d’affeurance qu'elle auoit de l'amitié des François , la 
maxime 
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maxime d'Eftat ne vouloit pas que le ieune Duc futfi éloigné d'elle. D'ail- 
leurs ilimportoit extremement à la Regente en approchant-de {à perfonne 
celle du Souuerain , de luyinfpirerde bonne heureenvn âge fi tendrelles 
refpects & les complaifances que Madame Royale ne pouuoit cfperer de 
Son Alteffe Royale pendant qu'elle en feroit A clonetes étre que cette 
prefence authoriferoit mieux {a Regence. Mais la difficulté éftoic du liei 
où Son Altefle Royale pourroit faire fa demeure en feurté : Car Turin n'e- 
ftoit pas propre pour’ cela , y ayant garnifon Françoife dans la Ville & dans 
la Citadelle. Madame Royalechoifit donc Foffan, à caufe que’cette Ville 
eftoit la plus éloignée des Efpagnols: Et quoy qu'ellene fur pas fortifiée, elle 
eftoit pourtant enmronnée de plufieursbonnes places gardées par des Sauoy- 
— fiens, où pardes Piemontois. Lesordres ayants efté donnés, S. A. R.fe mit 
PR enchemin au mois d'Otobre pour pafler les monts. Madame Royale luy 
pi. fut au rencontre à la defcente du Montcenis & l'amena à Riuoles, où tousles 
ont. Mapiftrats de Piemont complimenterent le Duc , & de làS. AR: alla faire fa 
refidence à Foffan. 

En cemefmetempsle Marquis de fainét Maurice fut deftiné par Mada- 
me Royale, Ambaffadeurà Munfter pour les intereftsde Son Alteffe Roya- 
le, auec ordre de paffer à Paris , afin d'y trauailler à la confirmation & re- 
nouuellement des Traittés faits entre la France & la Sauoye ; & pour eflayer 
par le moyen de l'amitié qu'il auoit contratée de longue main auec le Car- 
dinal Mazariny, dereconcilier l'Abbé de Verruë auec luy. Le Marquisar- 
riué à Patis , fut bien reçeu du Cardinal pourtoutes les chofes qui leregar- 
doient en fon particulier ; mais il ne pücrien obtenir en faueur de l'Abbé 
de Verruë , ny mefine la confirmation des Traités auant fon depart pour 
Munftet ;le Cardinal fe contentant de carefferle Marquis defain& Mauri- 
ce , & d'exclurre l'Abbé de Verruë de la negotiation , & s'il eut pû de Fau- 
diance. Neantmoins, pour témoigner qu'il vouloit faire quelque chofe 
d'agreable à Madame Royale , en attendant que le Confeil du Roy fe püt 
difpofer à renoüer les Traités, il propofa au Marquis de fain& Maurice 
(&donna charge à Aiguebonne d'en faire l'ouuerture à Madame Royale ) 
Que l'on rendroit la Ville de Turin ( à la referue de la Citadelle ) AP, Carma- 
gnole , Demont ; @} le Fort de Laufet, à condition que Son Alteffe Royale remertroir 
Verruë aux Françoë. Ce que le Cardinal fouhaittoit , pour décharger le 
Roy de la grande dépence à laquelle la garde de ces places engageoit Sa 
Majeté , & la rejetter fur Madame Royale ; fe perfuadant que les François 
apres cela , n'ayant que fort peu de places en Piemont , la Regente ne fe- 
roit plus defi grandes inftances pour la confirmation des Traittés;& qu'ain- 
fil feroit au choix du Roy deles entretenir, oude les rompre. Cette pro- 
poñition fut mal reçeuë de Madame Royale : Car bien qu'il fat auanta- 
geux à Son Alrefle Royale de luy rendre ces places , toutesfois il. impor- 
toit beaucoup à la feurté de fes Eftats , que les Traittés faits auec la Fran- 
ce füffent obferués, ce qui ne fe pouuoit efperer que par vne confirmation 
qu'en feroit le nouueau Roy: Outre que de remettre Verruë aux François 
fur lafimple parolle que Sa Majefté ou fon Miniftre donneroit de la ren- 

dre auec les autres places , lefquelles demereroient encore au pouuoir des 
François , fans en fairevn Traitté par écrit confirmatif des precedents; c’e- 
ftoithazarderla reputation de Madame Royale , laquelle comme Tntrice 
eftoit obligée de prendre de plus grandes precautions. Ce: que le Prince 
Thomas mefine ; qui eftoit allé à Paris, fut contraint d’auoüer, quelque 


: : | SES 
inclination qu'il eut de complaire au Cardinal , & le confirma depuis à Ay- 
guebonne 
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uebonne eftant de retour à Turin. Nonobftant tout cela : Ayguebonne 
qui auoit ordre du Cardinal de porter Madame Royale à accepter Re 
eflaya de luy perfuader , @wileffoit inutile de demander UR a Traité a 
la France , puis qw'effethiuement on. voulait remettre Les places à a À effe Royale 3 
équecell deVeruin'efoit rien en comparaifon des autres que lon cuouloit rendre. 
Et comme Madame Royale ne fe püt iamais Payer. de ces raifons » Aygue- 
bonne témoigna publiquement d'en eftre mal fatisfait; dont ils en fit autant 
de bruit à la Cour de France , que filon eut fait vne grande iujure à la Cou- 
ronne.On sen prit mefine au Marquis de Pianezze principal Miniftre de Ma: 
dame Royale;comme Autheurde ce Confeil; & on refufa l'audiance al Ab- 
bé de Verruë,luy reprachant qu'il y auoit contribué. Mais le fujet de la plain- 
te que l'on faifoit contrele Marquis de Pianezze venoit de plus loin. Onfe 
fouuenoit encore de la prife de Reuel & de Verruë , & de ce qu il auoit refusé 
du Cardinal de Richelieu la charge de Marefchal de Camp és armées du Roy 
& vne Penfion de Sa Majefté ; outre que les Princes le croyants contraire à 
leurs interefts , il ne pouuoit paseftre aymé des Miniftres François qui les 
fouftenoient. ji 

Ce procedé offença fenfiblement Madame Royale, voyant fes Miniftres 
mal traittés ; & fes intentions ( quoy qu'innocentes)fi finiftrement inter! 
pretées , n'ayant iamais eü la moindre pensée de faire quoy que ce.{oit, 
qui pût choquer ny les interefts de la Couronne de France, ny les vo- 
lontés de fes Miniftres. Cependant , comme c'eft vn ade de prudence 
aux bons Pilotes de baiffer les voiles pendant l'orage 3; Madame Royale — 
diffimulänt fon déplaifir & cedant à vne puiffance fuperieure , depécha cal 
en France le Comte Ierofme de Morette perfonnage de grande capacité, rerte 
pour s'en iuftifier , auec ordre pourtant dene point démordre de la refolu- es 
tion ptife. ce pas 

I ne fut pas difficile au Comte de Morette de monftrer que Madame MR 
Royale auoit granderaifon d'en vferainfi; mais illuy fat im poflible de le per- 
fuader aux Miniftres du Roy , ny de les rendre bien intentionnés enuers elle, 
nyenuers le Marquis de Pianezze & l'Abbé de Verruë ; tants’en fur qu'ils pri- 
rent de là pretexte, dene pointrelâcher les places offertes parce que M. RK. 
les auoit refusées fous les conditions que l'on auoit proposées ; difants que ce. 
que l’on en auoit fait n’eftoir pas pour fe décharger d’yvne dépence inutile À la 
France, mais feulement pour gratifier fon Altefl: Royale, dont le contraire 
{e verifia depuis. 

LePrince Thomas, apres auoir reçeu de grandes carefles À la Cour de — 
France, repaffales Monts au commencement du mois de Mars de l'an mille 1 
fixcents quarante-quatre, & {e miten campagne au mois de Juin. Le Mar- due. 
quis Ville ne voulut pas feruir cette campagne en fon Armée, parce qu'ayant Ti 
kR Commiffion de Lieutenant General és Armées de France, & n'en pouuant #4) 
pas faire la fon@ion , àcaufe des oppoftions du Comte du Pleffis-Pralin; il 
alla feruir le Pape auec le mefme employ. La premiere des conqueftes du 
Prince Thomas fut le'Chafteau de Ponzzon rendu le vingt-fixiéme de Juin 


apres foixante volées de canon, En mefme temps Elorinville Maref{chal de 
Camp de fon Armée prit Sartiraneentre Breme & Valence fur le Pau; & le 
Prince, apres auoir demeuré quelque fempsautour de Breme,& ne voyant 
Point d'apparence d'attaquer vne place fi forte, en partit le ‘vingt-fixiéme de 


Juillet & mena la plus grande partieide fes Trouppes à l'entreprife d'Arone fi- 
tuée fur le E. 


Saintya où 


ac Majour; laquelle neluy ayant pas reüflr, il refolut d'affieger. 
Dom Diego d’Aluorado commandoit pour le Roy d'Efpagne. 


Mais 
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Mais pendant ce fiege les Efpagnols furprirent la Citadelle d’Aft le vingt- 
feptiéme d’Aouft: Ce qui fit connoiftre au Confeil de France qu'il eut efté 
bien plus à propos de remettre cette place à M. R. que de la retenir, puis que 
l'on n'auoit pas les moyens de la conferuer. A cette nouuelle la Repente 
y enuoya fes Gardes en diligence pour empefcher que les Efpagnols ne 
s'emparaffent de la Ville, laquelle par ce moyen & à l'ayde des trouppes 
que le Prince y fit aller du camp de Saintya fous la conduite de S. André 
Montbrun Marefchal de Camp, fut garentie. Cependant le Gouuerneur de 
Saintya fit la capitulation le 6. de Septembre, & le Prince animé de ce bon 
fuccés afliegea la Citadelle d’Af, entreprife laquelle luy reuffit à beaucoup 
de gloire par la facilité que luy en donna la conferuation de la Ville ; Dom 
Pietro Carola qui y commandoit pour les Efpagnols , fe voyant fans efpe- 
rance d’eftre fecouru par le Marquis de Velada , la remit à compofition le 
dernier iour de Septembre. 

Apres cela le Prince, enfuite des ordres qu'il auoit du Roy, fitmarcherle $: 
d'Octobre fon Armée du cofté de Final qu'il efperoit de farprendre en l'atra- 
quant par terre, fur l'affeurance qu'on luy auoit donné, qu'à mefne temps 

qu'il en feroit fes approches , le Duc de Brezé auec l'Armée nauale de France 
{e rendroit deuant cette place, où il n'y auoit que 300. hommes, afin de luy 

"ofter le fecours par Mer. Le Prince fe faifit auec facilité des poftes plus auan- 
tageux fur les auenuüesde cette place, fcauoir de Carcere & de Calize »lepre- 
mier occupé par Macety qui commandoit fa Cauallerie & le fecond par 
S. André-Montbrun; mais l'Armée nauale n'eftant pas venué à iour nommé, 
& 600. hommes y eftans entrés par Mer la nuit du 14.au 15. le Prince Tho- 
mas fut obligé de fe retirer, & vn peu apres qu’il eut decampé; l'Armée na- 
uale parut ; mais il n'eftoit plus temps de continuer l'entreprife, puis qu'elle 
eftoit defcouuerte. Aiafi s'acheua la Campagne de l'an 1644: 

Sur le commencement de l'année fuiuante, le Marquis de S. Maurice, 
Plenipotentiel deS. A.R. fe mit en chemin pour l'affemblée de Munfter, & 
peu de temps apres le Cardinal Mazariny preuoyant de grandes difficultés 
à munir &rauitailler les places que le Roy tenoit en Piemont,& a pprehendant 
que par ce deffaut il nesen perdit qu'vne comme il eftoit arriué à la Citadelle 
d'Aft , condefcendit à [a confirmation des traités de confederation fi fouuent 
demandée par MR. & luy fit de nonueau propofer la reftitution d’Aft,deCar- 
magnole,de Demont, de la Ville de Turin & du Fort du Laufet, y aiouftant le 
Chafteau de Cauours & Saintya fraifchement conquis,où contre la tencur des 
Traités,on auoit mis vn Gouuerneur François, à la charge toutesfois que Ca- 
uours feroit demoly, fans qu'il pût eftre rebafty ny que l'on y pât loger aucu- 
nes trouppes, & que Verrue feroit relaché à fa Majefté. M.R.accepta ce party 
& confentit à lademolition de Cauouts , laquelle elle ne pouuoit empe{cher, 
mais elle ne voulut pas promettre qu’il ne feroit iamais reftably, comme 
chofe trop prejudiciable à l'authorité de S.A.R. Ainfi la chofefut conclue fans 
y comprendre Cauours, lequel demeura au pouuoir des François fous lés 
conditions des anciennesconfederatiôs. Cette difficulté & quelques autres qui 
{uruinrent retarderent la figsature du Traité, dont l’vne fut fur le refus que fit 
le Cardinal de fournir vn million de liures tous les ans pour la fubfiftance des 
trouppes de S.AR. promis par Je feu Roy par le Traité du prémier de Tuin 
1639. ayant defiré qu'en place de cét article il fut fimplemenr exprimé: 
Que les trouppesde S.A.R. feroient traitées comme celles du Roy , fe perfua- 
dant que les Françoifes ne receuant point d'argent de France,& feulement les 
quartiers en Piemont,cellesdeS.A.R.par confequent en fcroient de micfine, & 
ne coûteroient rien au Roy,& que cét article futtres-important & comme vel 
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eur et longtemps difpurésdlefia MRayanrconfideré que quand armani 
duroit promis le payement de cette fomme sil feroit ort ifhcile dely con- 
craindre, filon n'en auoit pas la volonté ;elle ayma mieux laccorder que de 
_ 
| ei nn plus confiderable fut fur Les paroles de l'article 3.du Trai- 
| tés oùileftoit dit : Que MX. demeureroit chargée de la garde des autres places pour 
ples grande Jeurié, € pour obliger les Efpagnols àla P ” generale de Fan celles 
guils accuperotent Jen la AMaifon de Sasoye. En quoy. on, rame quil y auoit 
| quelque chofe à redire; car comme en pson deT me es plus puiflants les 
l interpretent toufiours à leur auantage s'il y a la moindre obfcurité : Auffiles 
Miniftres de M.R. apprehenderent que ces paroles ne feruiflent de pretexte 
aux François,pour ne pas reftituer les autres places qu ils tenoient auparauant 
la Paix gencrale ; bien que par Les Traités precedenrs ils fuflent obligés dele 
faire fans l’atrendre , arriuant où la Paix particuliere d'Italie , outvne longue 
Trefve auec les Efpagnols, où que volontairement ils remiffenteux mefmes 
les places,ou qu'elles vinffent à eftre recouurées par la voye des Armes.En tous 
All 4 | D HAAI lefquels cas les François deuoient rendre. celles dont ils r'eftoient que les de- 
DL ofiraires. D'ailleurs on croyoit que ces paroles fuflent equinoques( fur obliger 
(fl Les Effagnols à la Paix gencrale;de rendre les places par eux occupées fur la Adaifon de 
| | | Sasoye.M{e pouuant dire par fubtilité qu'encore que les Efpagnols n'euffent plas 
POMPES de places dans le Piemont; la France pourtant auoit raifon de conferuer cel- 
(fl | QAR les qu'elle y auoit, pour faire quiter aux Efpagnols celles qu'ils pourroient 
| | prendre à l'auenir dans l2 fuite de la guerre, iufqu'à la conclufion de la Paix 
| generale. Par ces raifons les Miniftres de Sauoye vouloient que ces paroles 
| fuffent rayées ; Ayguebonne au contraires’opiniaftroit à les y laiffer, comme 
L vi movén infaillible pour porter les Efpagnols à vne generale reftitution par 
| le Traité de Munfter; fur quoy on treuua cetemperament. 9e l'Article paf- 
| Î (Greit en la forme quil auoit eSté couthé ; mais que par.cun autre article fecrer, il feroit 
1! 141} dit que ces paroles ne pourroient appoïter aucun preimdice aux promelles faites par les 
| François touchant la rèflitution. des places portée par l'article fecond du Traité; dont 
Il Ayguebonne fut fatisfait: mais le Cardinal ny voulut pas confentir & ay- 
ma mieux que lon rayaft les paroles dont Madame Royäle auoivprisom- 
| { brage, que d'accorder l'article fecrer. Cette difficulté vuidée , les Miniftres 
| | de Madame Royale propoferent la promeffe de la reftitution des autres pla- 
(ll! ces ; lefquelles demeureroientencore au pouuoir des François, à laquelle:on 
Fa) ll! creut qu'il auoit. efté fufffamment pourueu par l'article premier du Traité 
| que l'on proiettoit ; où ileftoit dit : Que le Traité du vreisiéme de Juin mil fix 
| à cents trente-buicé, feroit confirmé & obferné en tous fes articlessexcepté aux chafes où 
| : 1 yauroit effé derogé par le prefent Traité, & par l'Article LI. ow lo auoit mis: 
(ll Que Ja Majeflé auoit iugé a propos deconfrmer de vounrais éoven tous fes poines, les 
| promelles faités par les Miniftres du.few Roy fon Pere, par ledit Traité dutreziéme 
de-lun mil fix cents trente-hui£t , concernant la reflitution-des Places, lefquellespro- 
| males demeuroient en leur force &) vigueur; fans que la refolation prife d'un: com- 


ll us.concert., € fur grande confideration touchant la garde & feurté des places, puif- 
Don f imualider en façon que ce foit lefdires promel[es : Et par ce moyen Madame Roya- 
IL | le obtint non feulement la confirmation du Traité de l'an: mil fix centstren- 

RL dei mais encore de celuy de 1639. que la France n’auoir’ iamais-vou- 


u ratifier, qui pourtant fe treuuoit compris dans: laiconfitrhation:, fous le 
nom des promeflés faites par les Miniftres du feu Roy LouysX III. ouvre 
| cela MR. en retira cét auantage que le Roy s’obligea d'obferuer les promet” 
ju fes faites par des conuentions particulieres de rendre les autres pléces mi” 

fes en depoft entre les mains des François depuis le Traité de l'an 1639. 


Il 
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Îleft vray que le Cardinal en accordant toutes ces chofes exigea vnelettre de 
Madame Royale à Aygucbonne Ambaffadeur de France ; par laquelle elle 
promettoit de laiffer entrerles troup pes de fa Majefté dans la Ville de Turin, 
au cas que le feruice ou le bien de la caufe comimunele requit ; à Condition 
aufli qu'elles en fortiroient lors que fa Majefté & Madame Royale le iuge- 
roient neceflaire, & cela feulement peridant que le Roytiendroit les autres 
… places du Piemont. Ainfi s’acheua le traitté au Valentin, figné de Madà- 
ré meRoyale , & des Princes , & de l'Ambaffadeur Ayguebonne le troifié- 
Fa me d'Auril mil fix cents quarante-cinq , qui fut ratifié par le Roy le vingt- 
. quatriéme du refine mois. 
4 Enquoy Madame Royale procura de grands auantages à l'Eftat; car elle 
$ Temettoit Aft, Carmagnole, Demont, Saintya & Laufer fous l'obeiffance 
à. des. A. R. & reftablifloit le Souuerain dans fa refidence ordinaire en la Ville 
% capitale de Piemont, où il pouuoit demeurer fans entrerenialoufie de la Cira: 
delle , pouuantfe rendre le plus fort dans la Ville, ou en cas de defordre auoir 
affes de loifir pour prendre party, ioint à cela que M. R. fe deliura des im- 
commodités & des chagrins qu'elle fouffroit eftant dans Turin où il y auoit 
auparauant vne garnifon , laquelle ne depéndoit point d'elle, Il eft vray que 
la referue faite par ce dernier traité : Que Île Roy pourroit faire entrer de fes 
trouppes dans la Ville de Turin, fembloit réduire les chofes en leur premier 
eftat ; mais comme les François n’auoient foühaitté cela que pour donner de 
l'ombrage aux Efpagnols, & pour retirer d'eux les places qu'ils detenoient 
auec plus de facilité ; auffi s'efloient-ils contentés pour la feurté de cet 
article du feul confentement de Madame Royale & d'vne lettre qu'elle en 
auoit efcrite à Aygucbonne. Ce qui nel'obligeoit, qu'autant qu'elle léiugeroit 
neceffaire. Finalement Madame Royale eut la fatisfaction d'auoir renoûé 
auec fa Majefté tres-Chreftienne les craittés conclus auec le feu Roy, &de 
s'eftre affeurée la reftitution des placestenues par les François promife par le 
traitté de mil fix cents trente-neuf. A quoy le Cardinal de Richelieu, ny le 
Cardinal Mazarini ne s'eftoient iamais voulu précizement engager. Ce qui 
d'ailleurs fut glorieux à M. R. en ce qu'elle auoit porté les chofes ace point 
en vntemps auquel il fembloit que la France voulut abaifer fon authorité. La 
conclufon de ce traitté arriua encore fort à propos , parce que le Marquis de 
S. Maurice en fon Ambaffade de Munfter pouuoit prendre la deflus lefonde- 
ment de la demande de la retitution generale des places de Piemont éccup- 
pées par les François & par les Efpagnols. if 
= Ce furenfuite de cetraitté que M.R. &S. A. R. firent leur entrée folem: 
€ elle À Turin l'onziéme d'Avril füiuies de toute la Cour, des Magiftrats, & de 
toutes les perfonnes les plus qualifiées de l'Eftat. L'Ambaffadeur Ayguebonne 
, qui en eftoit Gouuerneur ,en remit les clefs à M.R. & peu deiours apres les 
2. autres Gouuerneurs des places que lon deuoit rendre par letraitté, en firent 
de mefme auec lapplaudiffement general de tous les peuples, particuliere- 
ment de ceux de Turin,qui eurent vneioye incroyable de reuoir leur Souue- 
rain apres fix ans d’abfence. à 
Mais vnebroëilleriefuruenué entre M. R. & le Confeil de France troubla 
— la ioye de la Cour. Le Marquis de S. Matrice allant à Munfter en qualité de 
Ke Plenipotentiel de S, A.R. onluy donna Jean-Franç-Belleria Senateur au $enat 
de Piemôr, puis Prefident Patrimonial en la Chäbredes Côptes de Turin,non 
point auec titre d’Ambaff. ou de Collepue, mais feulement pour luy feruir de 
Confeil au traitré de la Paix generale quife deuoit côclure en cette Ville;pour 
endreffer & eftendre les articles, & pour les proteftations & conteftes qui pou- 


uoient arriuer auec lesAmbaffadeurs des autres Souuerins.Le premieremploy 
e 
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h Belletia à Munfter, fut de negotierauec le Nonce de fa Sainteté,&auec les 
Ambafladeurs des Prinçes, Eleéteurs de l'Empire;le traitement Royal pour le 
Marquis de S. Maurice, comme Sauoyel’auoit déja receu des Couronnes de 
France, de Suede, des Princes Eleéteurs, & des autres Potentats, & comme les 
Ambaffadeurs de l'Empereur le faifoient efperer,pourueu que les Efpagnols ÿ 
confentiffent. Le Marquis treuua à propos , du confentement toutesfois du 
Corte de Seruient, & de Mefmes-d'Auaux Ambañladeurs de France , que 
Belletiaen ft la negotiation auec les Plenipotentiels de l'Empereur,& du Roy 
d'Efpagne ce quiengagea Belleria en quelques vifites auec cux:Et quoy que 
la decifion de cette affaire eut efté renuoyée à Vienne & à Madrid , & inter- 
rompue à Munfter : neantmoins Seruient fe repentant d’auoir donné occa- 
fion aux Miniftres de la Maifon d’Auftriche & de Sauoye , de fe voir, & de 
conferer enfemble , ou par quelque autre confideration , efcriuit aigrement 
en France contre Belletia,le chargeant d’auoir eü quelque ordre de M.R.pour 
negotier auec les Ambaffadeurs de l'Empereur . & de fa Majefté Catholique 
par l'organe du Marquis de Pianezze fon premier Miniftre, à l'infçeu du Mar- 
quis de S. Maurice, fuppofant que Belletia auoit veu Sajauedra Plenipotentiel 
d'Efpagneen particulier fans fa participation , fe fondant furce que l'Ambaf- 
fadeuy de Venile parlant de Pignerol auec Sajauedra,auoir dit que les François 
le renoient à legitimetiltre, & du confentement de Sauoye: À quoy Sajaue- 
dra luy repartit #5 feauoit bien que les Sauoyfiens en fulfent contents à Voyla le 
fondement de laccufation du Prefident Belletia, laquelle fin f grand 
effect en France, que les Ambafladeurs de fa Majefté à Muniter & à Turin 
firent inftance aupres de M.R. pour le faire rappeler promptement, iufqu'à 
vfer de menaces, au ces qu'il y eut du retardement, nonobftant que Belletia 
£e fur inftifié & eut fait connoiftre clairement qu'il n'auoit fait aucune vifi- 
techez les Miniltres de la Maifon d’Auftriche que du confentement de ceux 
de France sproreftant de m'auoir iamais parlé de Pignerol à Sajauedra, qu'il 
croyoit fi homme d'honneur, qu'encore qu'il fut Miniftre d’vn Roy qui fai- 
{oit la guerre à SAR. & qui par confequent auoit intereft de mettre la Mai. 
fon de Sauoye en deffiance, & en def-vnion auec la France, il n'eftimoic pas 
qu'il voulut fouftenir vne fi grande impofture. 

” Or, quoyque M.R. iugeaftbien que fon refus pouuoit alterer la bonne —+ 
intelligence , en laquelle elle eftoit auec les François ; elle ne püt iamais if 
pourtant fe refoudre à rappeler Belletia, parce que c'eftoit auoüer en cette derap 
fameufe Ville alors le theatre de toute la Chreftienté ; que fon authorité ri 
n'effoit pas fouueraine , mais dependante des Confcils & des refolutions id 
des François ; Outre que le crime que lon imputoit à Belletia n’eftoit ap- Belles 
puyé que de legeres conicâures , fur lefquelles il n'y auoit pas d'apparen- 4 
ce de . condamner ; d’ailleurs M.R. apprehendoit que rctirant le Prefident 
Belletia fur vne accufation fi mal eftablie, elle auroit peyne à treuuer vn au- 
tre Miniftre qui fut aflez hardy pourtenirle party de S. A. R. contre les fenti- 
ments du Confeil du Roy , & peut eftre auoit-on ei ce motif.en France,pour 
reduire par cét exemple les Miniftres de S.A.R. dans vne fi grande fujettion, 
qu'ils n'ofaffent plus negotier auec ceux de la Maifon d’Auftriche quand l’oc- 
cafon s'en prefenteroit, encor qu'ils en euflentle commandement. 

MR. demeurant donc ferme dans {à premiere refolution auec la mefme 
conftance que fielleent eü vn differend à démefler auec vne puiffance egale, 
êt tout deméme qu'elle auroit pû faire fi elle n’eur pointeü detrouppes Don. 
goifes dans les Etats de S.A.R. & fi les Princes euflent efté bien auant dans fes 
ve “ns Labbé de Verrue fon Ambaffadeuren France, quifutmal 

s $ enantes eftant allé au Roy de la part de MR. pourre- 


Mercier 


164% 


M | LE | 


De la Royale Maifon de Sauoye. 973 


mercier S.M.de la reftitution des places enfuite du traité du Valentin futreceu 
de la Reyne auec beaucoup de froideur:Le Prefident Belletia fur te dits 
vieà Munfter, Aiguebonne de fon cofté fulminoit à Turin &accufoit M.R 
detropd’ebftination, & le Marquis de Pianezze d'en etre l'Autheur, à quion 
ne manquoit pas de faire dire que la France meditoit de s'en vanger , parce 
qu'il ne s'eftoit pointrelaché de l'opinion qu'ilauoïit, que MR. oEdeee 
ne deuoit pas rappeller le Prefident Belletia (à moins qu'il fut conuaineu du 
crime qu'on luyimputoit,) mais qu'elle eftoit encore obligée de procurer 
qu'il fe iuftiñaft, pour defcouurir la faufleté de laccufation. 

Pendant ce contrafte , le Prince Thomas qui commandoit l'Armée 
du Royen Piemont prit Vigeuano furles Efpagnols ,où il croyoit de Jaiffer 
fes trouppes en quartier d'hyuer mais les viures luy ayant manqué, il s’en 
reuint en Piemont auec l'Armée für la fin du mois d'Odtobre : Le Marquis de 
Velada General des Efpagnols qui le füiuoit, attaqua fon arrieregarde à Prd 
où il fe fit vncombat fanglant que Le Prince eut euité, s'il cute a cr 
che le iour precedent; & fi pour defendrele pofte où il £ rencontra le jour 
de l'attaque, il n'eut fait faire alte à la Cauallerie de S. AR. laquelle com- 
battit fi genereufement que les ennemys furent contraints d’auoijer que ces 
efcadrons eftoient des montagnes defer. Le Marquis Guy Ville Lieutenant 
General de l'Armée Françoife, General de la Cauallerie de S. A.R. s’y figna- 
la ; Dom Maurice de Sauoye Marefchal de Camp en l'Armée Françoife, Co- 
Jonel de Cauallerie pour S. A. R. & Blancheville Lieutenant General de PEC 
cadronde Sauoye vieil Capitaine & fort confideré pour fes longs & fidelles 
lruiegs y furent tués. Le Marquis Monty Commiffaire General de la Ca- 
uallerie de S. A.R. & Marefchal de Camp dans les trouppes du Roy y fut 
bleffé auec plufieurs autres de noftre Armée, les Efpagnols y perdirent plu- 
fieurs perfonnes de condition ; de bleffés il y eut Dom Charles d'Eft, le 
Comte ToderoBarbo, le Comte Piato , le Comte Galeas: Trotty Lieutenant 
General de la Cauallerie du Duché de Milan & autres: 

Le Prince Thomas , apres ce combat s’eftant ioint au Marefchal du Plef 
fis-Pralin voulut mettre toute l'Armée du Roy en quartier d'hyuer en Pie- 


. mont,commeil auoit fait les années precedentes ; mais MR. quiauoit com- 


pañlion des miferes du Piemont , & qui iugeoit bien que les Peuples à la fin 


* plieroient fous le faix de tant de foules & de calamités, s'y oppofa, offrant 


feulement de fournir la nourriture aux Officiers & Soldats efleifs. Quoy 
que par les Traités faits auec la France, elle ne fut obligée de les receuoir ny 
loger qu’en payant. Le Prince Maurice vaincu des raifons de M. R. fechar- 
gea de le faire agréér au Prince Thomas & au Marefchal du Pléffis-Pralin; 
à quoyils ne voulurent iamais confentir,, n'alleguants autre raifon finon que 
le bien des affaires de fa Majefté ne le permettoit pas, &le Prince Thomas, 
bien qu’il ne peut defappreuuer les raifons de M.R. difoit fainant à maxime 
ordinaire : Que l'on ne pounoit difputer contre 4m plus puiffant fans perte , dont M. 
R. fut tres-mal fatisfaite, fe voyant abandonnée en ce point par ceux qui de- 
uoient appuyer fa refolution; neantmoins elle n’en voulut point demordre: 
De forte que pour la contenter, on propofa cét expedient , que l’Ar- 
mée du Roÿ feroit reformée & enuoyée partie au Montferrat, partie enFran- 
ce, & le refte fur la frontiere du Milanois où les Trouppes ne vouloient point 
aller;& qu'au lieu de Ja defpence que Madame Royale eut efté obligée de fup- 
porter pour les Places retranchées ; elle confentit à quelques auantages en 
argent pour les Officiers , dont le reiect fe feroit fur les lieuxqui auoient ac- 
couftumé de loger : Ce que M.R. agrea ; par ce qu'elle guaréntiffoit par ce 
moyen le Piemont du logement qui eftoit fa principale fin;ce qui ayant efté 
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pratiqué les années fuiuantes a deliuré le Piemont des quartieis d'hyuer de 


> 4 (2 
rançoile. 
pe terminé,celuy du Prefident Bélletia fut renouuellé auec tant de 
edi y 


chaleur de la part du Confeil de France, que M. R. fut are er de par 
Île ne le faifoit fortir de Munfter; & les Princes Maurice &T omas,au ieu 
4 loier la generofté de Madame Royale, la blafimoïent auec tant d’exagera- 
- . fguroient les inconuenients fi facheux,que la 4. pen des mieux 
intentionnés pour S. À. R. appuyoient leur fentimenc: De orte de v R. 
fe voyant importunée de tant de coftés, refolut poubne pas r6mpre, : ofi- 
ner quelque fatisfadtion à la Reyne & au premier Miniftre. Le pañlage du = 
Cardinal Antoine Barberin par Turin allanten France,en fournit le moyen ; raf 
arce que M.R. le pria d’eftre l'Entremerteur de cét accommodemenr, & de a 
dire à la Reyne qu'eftant en Piemoñt ilauoir appris la dificulré que Mada- pe. 
me Royale faifoit de donner congé au Prefident Belletia ; ce qui l'auoit obligé 4 
de la fupplier d’auoir cette deference pour la Reyne; à quoy Madame Royale pi 
s'eftoit portée , & pour marque plus expreffe de fa volonté Lay auoit remis 16 
vüe lettre addreffante au Prefident Belietia portant ordre de s'en reuenir en 
Piemont, pourueu que fa Majefté conféntit quele Cardinal Antoine efcriuit 
È MR. que la Reyne fouhairtoit qu elle rappellaft Belletia pluftoft pour fatis- 
faire fa Majelté , que pour aucune faute qu'il eut commife. Ce qui fe faifoit 
ainfi pour euiter les mauuaifes fuirces qu'eur eu l'adueu d'vn crime qui n'eftoit 
qu'imaginaire, Cetté Propofition fut faite par le Cardinal Antoine ; mais elle 
fur reiettée : De forte que ne pouuant poincefcrire à Madame Royale la let: 
tre concertée , Il rendit celle du Congé de Belletia à l'Abbé de Vérruë. Et 
quoy que les foins que Madame Royale auoit pris d'appaifer la cholere de la 
Reyne & de fes Miniftres , meritaflent quelque reflexion & vn traittement 
plus doux ; neantmoins le Prefident Belleria eftoir en fi mauuaife odeur en 
France, & fon eloignement fi fort paflionné,que l'Abbé de Vérruë démmeura 
long-temps fans auoir audiance. On continua les inenaces contre Madame 4 
Royale , & le Marquis de Pianezze: Et Ayguebonne Ambaffadeurde France al 
en Piemont eut ordre dela Reyne de fe retirer , & de dire à leurs A A. RR. bon 
en prenant congé : Que [es inflances ayants Jait fipeu de fruit, iln'efhoitpas necef]ai= Fee. 
ve qu'il demeurat plus long-témps en cette Cour. al partit donc fur la fin de l'an mil del 
fix cents quarante-cinq , fanslaifler aucun Succefleur;ny autre perfonne pour fere 


à 3 nes rede 
tefder à Turin, qui eut le caraétere de Miniftre de France , dont M.R. ne té- ma 
moigna point d’eftrefurprife ny offencée. 164 


Prefqu'à mefme temps arriua à Turin vne lettre de Ladiflas TV. du nom La 
Roy de Polongne(quoy que de vieille datte;àcaule de la diftance des Pays)par dun 
laquelle il donnoit aduis à S. A. R. de fon Mariage auec Marie de Gonzague bi: 
Duchefle de Neuers Fille du feu Duc de Mantouë,& l'inuiroit (üiuant la cou- +0 
fume de cette Cour d'honorer les Nopces de fa prefence. Madatne Royale R: 
quine vouloit point que le Prefident Belletia fortit de Munfterà titre de cha 144 
ftiment; mais par quelque autre confideration , pritéccafon de Penuoyer en Voÿ 
Polongne pour faire compliment à ce Princeaunom de S. AR: & luy faire gi 
fesexcufes de ce qu'il n’ÿ alloit pas en perfonne, dont Belletia s'aquitta fort dé 
digneinent & s'en reuint de Cracouieà Turin où il futcareflé & reçeude Pok 
leurs Alteffes Royales, comme Miniftre qui auoït fouftenu ‘auec fermetté pe 
les interefts de fon Prince, &n'auoit point pliéatwmenates des Puiffañces Gt 
Superieures. Apres fon retour Madame Royale depefcha à Munfteren qua- pjer 
lité de Plenipotentiel de Sauoye le Comte Laurent Nomis Senateur du Se- por 
nat de Piemont, pour {e treuuer à la Dietre Imperialecommencée à Munfter 
oùil feruir fon Altefle Royale auec beaucoup de courage & de prudence , & pi 
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negotia indifferemmentauec tous les Miniftres de Princes de l'Empire à 
mefme de a Maifon d’Auftriche. Madame Royalede foncofté; & le Mar- 
quis de Pianezze fon Miniftre continuerent leur ordinaire façon d'agir & la 
mefme forme de Gouuernement. 

* Erparce que lestrois ans de l’Ambañade de l'Abbé de Verruë:eftoient far le 
point de finir, MR. qui auoitefté fouuent preffée par le Cardinal Mazariny de 
lerappeller,crût qu’elle le pouuoit faire in honnorablementen ce temps.là 
où lonne luy.en faifoit plus d'inftance ; de crainte auf que manquant de le 
faire , onluy pourroit reprocher que les affaires de fon Aitefle Royale euffent 

: eu meilleur faccésen France,fila perfonne de fon Ambaffadeur eut efté plus 

agreable. Elle donna donc pour Succefleur à F Abbé de Verruë le Comte de 
Scarnafix Caualier d’vn grand merite, & qui auoïit acquis beaucoup de repuüta- 
tion end’autres Ambaffades. Dés qu'il fut arriué à Paris P'Abbé de Verruë en 
partit,& ferendit à Turin,où apres ayoir reçeu les carefles, & les applaudife. 
ments que méritoit fa bonne, fidelle,& indicieufe conduite ,il furnomimé 
pat M. R. pour l'yn des Miniftres d'Eftat, 

Peu de iours apres arriua aufli à Turin de la part du Roy le Pleffis-Bezan- 
çon;quiapporcoit la commiflion au Marquis Ville reuenu d'aupres du Pape, 
pour , en labfence du Prince Thomas ( qui s'eftoitembarqué pour l'entrepri- 
fe d'Orbitello } commander feul lestrouppes Françoifes reftées en Lombar- 

- die. Il:eut encore ordre de dire à Madame Royale, que la Reyne prenant 

, cette refolution auoit efté bienayfe detemoigner à toutle monde en quelle 

- confideration eftoit Madame Royale en France, & la confiance que fa Ma- 
jefté auoit aux Miniftres de fon Alteffe Royale : Et quoy que les circonftances 

. du'fait perfuadaffent le contraire ; toutesfois la Cour de Piemont fut farprife 
de cette ciuilité & de receuoir des compliments d'ou auparauantil ne venoit 
quedes menaces & des plaintes, fans que Madame Royale eut rien fait de 
fon cofté qui eut efté capable de caufer ce changement : Mais ce qui augrnen- 
ta l'eftonnement fut la vifite que Le Pleffis-Befançon renditau Marquis de 
Pianezze de la part du.Cardinal Mazariny;auec charge de l'afleurer ques. E. 
faifoit capital de fon affection, auoit vne eftime particuliere pourfa perfon- 
ne , & vouloit ( nonobftant tout ce qui s'eftoit pañé) viureauec luy dans 
vne parfaite, & cordialle correfpondance ; car, outre que ce procedé eftoit 
fort éloigné des bruits qui auoient couru ; le Marquis de Pianezze ne s'y at- 
tendoit point , à caufe de Feftroitte vnion qui eftoitentre le Cardinal & le 
Prince Thomas : Ce qui rendoitla reconciliation du Marquis auec S. E. plus 

difficile. Il eft vray que l'entreprife d'Orbitello n'ayant pas reufli au Prince 
Thomas, le Cardinal commence d'auoir de la froideur pour luy ; & ne por- 
ta plus fi ouuertement fes interefts,alleguant qu'il eftoit trop mal-heureux:En 
effcét Le Prince Thomas à fon retour d'Orbitello eftantallé prendre les Bains 
à Aix en Sauoye, où il paña le refte de l'Efté ; le Cardinal donna commiflion 
aux Marefchaux de la Milleraye & du Pleffis-Pralin de repareren quelque fa- 
çon la honte des François par la prife de Portolongoneen if d'Élbe, & £e 
rendit plustraitable. à ceux qui auoient quelquechofe à demélerauec le Prin- 
ce Thomas, qui nes’apperceuant point de ce changement, eftant retourné à 
Paris ne laiffa pas de continuer fes follicitations pour l'authorité qu'il vouloit 

.auoirau Confeil de fon Alteffe Royale, &enlaRegence. A mefme temps 
vint en Sauoye fur la fin de l Automne la Princefle de Carignan pour deman- 

* der les reuenus del Appannage du Prince fon Mary, qui auoient efté arreftés 
par ordre de feu fon Alteffe Royale Vidtor-Amé,depuis que le Prince fe fut 

*retiréen Flandres au Seruice du Roy d'Efpagne :Ec quoy que Madame Roya- 

“Je en füitte du traitté fair auec les Princes. luy eut dé-ja donné vn reuenu de 
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khuict mille Ducatons paran qu'elle auoit depuis augmenté d'vne (omme 
éonfiderable; neantmoins la Princefle de Carignan ne je tenant pas entiere- 
ment Grisfaie vouloir auoir le furplus que Madame Royale lay refila four 
ftenant que Viétor- Amé auoit pü legitimement “cr ss cé s one 
de fon Appannage,puis qu'il portoir les Armes pren a } … : atholique , 
auec laquelle fon Alteffe Royale eftoiten guerre, & qu'ellefe cuoit _ 
ter que l'ou eut vsé de liberalité enuers le Prince Thomas, & qu'on ne luy eut 
das demandé conte des Finances qui luy auoient pañlé par les mains pendant 
wils'eftoit attribué la qualité de Tuteur de fon Alrefle Royale, & de Regent 
de fes Eftats. Ces raifons pourtant ne faifoient point d Impreflion fur Pefprit 
de la Princefle de Carignan; parce qu'elle fe fentoir puiflamment appuyée 
des lettres de la Cour de France, par l'efquelles l’'intereft du Prince eftoit re- 
commandé à Madame Royale auec chaleur. Il ne sy ftautre chofe pourtant, 
non pas que l'intention de Madame Roygle fut de priuer abfolument le Prin- 
ce de cette efperance ; mais elle eftoit bien ayfed'en dilayer l'effc& iufqu à la 
Majorité de fon Alteffe Royale, afin que la chofe fe faifant par Le Souuerain, 
le Prince Thomas luy en fut obligé, comme d'vne pure gratification; & que 
cela fruit defrein à fon ambition, & le difpofat auec plus de facilité à la fin de 
fa Regence , deremettre Yvrée, & à licentier les trouppes que l'on luy entre- 
tenoit. Ainf la Princeffe de Carignan qui ne penetroit pas dans cette Politi- 
que s'en retourna mal fatisfaiteen France,& l'année 646.s’acheua ans qu'il fe 
fr aucun exploit militaire confiderable en Piemont; parce que les meilleures 
trouppes des Efpagnols fe treuuerent occuppées en Tofcane, & celles quelon 
auoit laiffées fous la conduite du Marquis Ville eftoient fi foibles,qu'il ne pût 
rien entreprendre de remarquable fur l'Eftat de Milan, ny empefcher que les 
Efpagnols ne priffent Aquy & Ponzzon. 
Le Comte de Scarnafix à fon aduenement en France, fut plus heureux que 
FA bbé de Verruëé,quoy qu'il n'eut pas moins de fermeté que luy à fouftenir les 
interefts de fon Prince, & d'auerfion aux chofes que l’on luy propoloit con- 
traires aux intentions de Madame Royale,& au bien des Eftars de fon Alteffe 
Royale; mais ou la conjonéure du temps, ou fon bon-heur particulier luy 
donna plus de facilité pour fes negotiations, que l'autre n’en auoir pasren- 
; 
eontré. 
En ce mefme temps Madame Royale fit renouueller partousles Ordres 
de fes Eftats le ferment de fidelité à S. A.R. ainfi qu'il auoit efté arrefté par le 
traitté de l'an mil fix cents quarante-deux; Ce que les Princes Maurice &e 
Thomas firent auffi vn genoüil à terre;apres que ce point de foubmiflion eut = 
efté long-temps contefté. Con 
Il y eut vne autre conteftation plus fachenfeentre les Miniftres de France ke. 
& de Sauoye à Munfter fur la Paix d'Italie , parce que les François pour retar- Mus 
der la remile de Cazal, & pour demeurer Maiftres de plus de places delà les #5 
Monts ; auoient proposé aux Efpagnols que la reftitution reciproque qui 
fe deuoit faire aux Ducs de Sauoye & de Mantoïüe des places que les deux 
Couronnes occuppoient en Piemont , & au Montferrat , fut differée dans vn 
an apres la conclufion de la Paix : chofede dangereufe fuitte : carles François 
sonobftant la Paix euffent eu le pouuoir derendre les places ,oude les retenir 
au preiudice destraittés faits entre France & Sauoye,qui portoiét qu'il ne fe fe- 
roit point de Paixoude Trefue plus longue que d'vñan fans que lareftitution 
refpedtiue des places precedaft. Les Efpagnols qui du commencement refifte- 
a à cette ouuerture ,à la fin s'enrelacherent. Ainfi M.R.ne voulant point 
faire de brefche À cette haute eftime qu'elle auoit acquife en fa Regence, re- 
folut d'empefcher que cét article fut accordé : Et parce que les PHitices par 


la 


De la Royale Maifon de Sauoye. 977 


à dependance de France, hefitoiemt fur ce point, elleemploya le P. leän de 
Montcalier Capucin pour y porter le Prince Thomas commie celuy qui y 
ot plus de repugnance. Ce qui fe fit aec tant d’addrefe, que le Prince 
lonna fon confentement , dontil y eut grand bruiten France & à Munfter, 
qui retarda la conclufion dela Paix d'Italie & donna lieu à d’autres propofi- 
ions qui furent faites à M.R. comme derendre Cauours à S. AR. à condi- 
ion qu'il ne pourroit iamais eftre fortifié , & deremettre au Roy quelques 
erres au voifinage de Pignerol , fous l'offre que faifoit S. M. de donner en ef. 
change àS. A. R. d’autres terres frontieres à la Sauoye ,comme le Bugey &le 
Pays de Gex; mais M.R.s'en excufa,alleouant qu'vne Tutrice n'auoit pas l'au- 
horité de faire des chofes de cette importance, 

Cette mefme année le Marefchal du Pleflis fe mit en campagne auec l'ar- 
née du Roy, & de S. A.R. efperant que la {edition arriuée à Naples, & le 
ecours que le Duc de Modene auoit promis , luy pourroient faire faire quel- 
que notable progrés au Milanois & particulierement furla Ville de Cremone; 
nais le Duc de Modene s’eftant retiré du Cremonois auec toutes {es troup- 
es, le Marefchal fut reduit à faire fubfifter fon Armée fur le Milanois du 
ofté de Voghera, de Chafteauneuf, de Scriuia, & autres lieux, fans auoir pû 
ecourir Nice de la Paille , dont le Conneftable de Caftille Gouuerneur de 
Milan s'empara. 

Tufques 1cy il n'eftoit rien furuenu de facheux ny de finiftreen Piemont de- 
uis l’accommodement de M. R. auec les Princes.qui püt troubler le repos de 
a Cour ; mais il arriua vn accident eftrange fur la fin de l'année,qui donna 
lus d'embarras &detrauail à MR. qu'elle n'en auoiteu pendanttoutefaRe- 
ence.On publia vn Almanach pour l'an 1648.auquelS.A.Racheuoitfa 14. 
nnee & où par confequétfinifloit la Regence de M.R.ce quitenoit lesefprits 
les peuples forten fufpens,dans l'incertitude où chacuneftoit dela forme du 
1ouueau Gouuernement. Cét Almanach contenoit des prediétions de chan- 
ements tragiques, de difgraces & de chatiments de Miniftres,& mefme de 
a mort de $. A.R. fous mots couuers : Et quoy quecette piece fcandaleufe 
Y'eut au frontifpice qu'vn nom fantaftique ; on defcouurit que lAutheur 
toit vn Religieux de l'Ordre de fainét Bernard appellé Dom lean Gandol- 
>he,qui auoit quitté Jes Augultins dechauffés. Celuy-cy ayant éuenté qu'il 
ftoit découuert,fe fauua aux Carqueresodil auoit quelques Parents , efperant 
le gagner Sauone ; mais les Efpagnols qui luy auoient} veu porter les Ar- 
nes pour les François fur l'Eftat de Milan , ne luy voulurent pointdonner 
lc paffeport : De forte qu'il fut contraint de fe retirer au Conuent des Augu- 
tins de Ceue , en attendant vne occafion fauorable pour fe fauuer à Sa- 
ionne. Le Gouuerneur de Ceue quieneut aduis, l'arrefta prifonnier. Dés 
qu'il fut detenu , il iugea bien que l’on ne fe contenteroit pas de chaftier fa 
emerité pour auoir composé cét Almanach ; mais que l'on luy feroit fon 
FOCÉS pour d’autres crimes ; car il fe fentoit coulpable, particulierement 
a ce qu'il auoit predit la mort de fon Alteffe Royale : En efleét ayant 
fé interrogé (ur quel fondement d’Aftrologie il auoit auancé cela , il re- 
ondit qu'il auoit fair cette obferuation , non point fur les regles de cet 
rt s mais fur ce qu'il fçanoit de la volonté des hommes , fe perfuadant 
qu'en defcouurant les complices de cette mal-heureufe coniuration, il {e de- 
lureroit de la peyne de fon crime, ou pour le moins qu'il la feroit adoucir; 
n quoy il ne fe fat pas trompé , sil eut fait cette confefion auant que 
leftre en prifon, & s'il ent auoiié d’abordtoutes les chofés donc il fit de- 
uis declaration iudicielle: Dans cette creance il efcriuit à Madame Royale, 
Wil-y auoit de pernitieux deffeins contre la vie fon Altefle Royale, &. 
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nue: fon Eat: qu'il eftoit preft de reueler. Sur cette ouucrtute M. R, 
cel le Preuoft auec efcorte, & pour receuoir les depofitions 
Lena prends pa . dire depuis {a detention. Il eftoit aux Feneftres de 
de ce - _ uy _ ant venir ceux qui auoient efté command és pour le À 
Le prifon T se il ne. de tantd’apprehention,que porté de defefpoir,il 
S'onurir vne veine croyant d'auoir afésde oifr pour {e faire mourir: Ce qui 
fut arriué fans doute, fi lon nes'en fut apperceu, & s lonn } eut remedié. 
Ainf fa vie mife en affeurance par des Gardes qu'on luy efta a uen 
mença d'inftruire fon procés en prefence d'vn Commifaire clegué par le 
Nonce de {2 Sainteté ,fuiuant ce quife pratique en Italie contre les crimi 
nels Ecclefiaftiques. Il auoüa d’abord que Bernard Sillan & Jean- Antoine 
loya l'auoient fouuent entretenu des moyens que lon pourroit tenir pour 
faire mourir S. A. R. & que loyafe promertoir d'en venir à bout auec facili- 
té, pourueu qu'il pôt recouurer quelques vns des linges {eruants à fa perfonne, 
en faifant vne Image de cire telle qu el e fe treuuedeferite dans les Clauicules 
de Salomon, ( à quoy Sillan infiftoit fort ) & que le Moyne,quife vantoit 
de la fçauoir faire , en auoit acheté les ingredients d'vn nommé Mazin de 
Nice, qui fur cet indice fat emprifonné, & confronté à luy : mais il le de- 
nia conflamment , & le Religieux le luy fouftint toujours veritable, La Cour 
aduertie de ces procedures , Madame Royale fit mettre en prifon Sillan & 
Joya le dernier iour de l'an 1647. Le lendemain ils furent examinés, Joya 
confefla librement d’auoir eu grande familiarité & frequentation auec le 
Moyne; mais non paslefond du crime. Quant à Sillan il nia tout, mefime de 
connoiftre Gandolphe , aunom duquel il fut if d'vn horrible frilon,& ser 
fant leué {ur le liét où il couchoit, à caufe de fon âge,& qu'il n'eftoit pas encor 
bien guery d'vne longue maladie ; il voulut lire luy mefmefesinterrogatoites, 
& {es reponces auant que de les figner. 

Sillan eftoit Senateurde Turin en reputation d'homme vielant & de mau- 
uais lugé, qui ducommencement de la Regence de MR. témoigna { ouuer- 
tement qu'il eftoit Partifan des Princes, & d'efcria auec tant d’infolence & 4€ 
liberté facondurte , qu'elle le fit arrefter, puis fufpendre de fa charge, & l'en- 
uoya en Sauoyes oùil pouuoit moins nuire ;mais quand les Princes eurent 
commencé la guerre ciuile, occuppé plufieurs places en Piemont, & pris des 
Prifonniers de qualité, illan à leur pourfuite fut efchangé pour le Comte An: 
tonin Fils du Prefident Benzo. D'abord qu'il fut à Turin ( dont le Prince 
Thomas en ce temps-là s'eftoit faifi,, ) il donna des preuues publiques de la 
hayne qu’il auoit contre MR. & on luyen fournit les moyens par lacommif- 
fion qu’il eut d'informer contre ceux qui pouuoient eftre fufpe@s aux Princes, 
& qui tenoient le party deS. A. R.où il proceda auec beaucoup d’iniuftice & 
de rigueur. Depuis M. R. ayant recouuré Turin, Sillan fortit auec le Prince 
Thomas , & eut l'employ d’adminiftrer la luftice dans les places quiluy 
efloient demeurées , où il fe comporta fi mal & donna tant de fuiets de plain- 
te, que les Princes ny les Peuples n'en furent pas fatisfaits ; neantmoins au” 
traité de Paix qui fe fitauec M. R. les Princes nelaifferent pas de propofer {on 
reftabliffement en {à charge de Senateur de Furin ; à quoy Madame Royale 
refifta toujours, fe deffiant du genie de Sillan ; à la fin,pour lescontenter en 
quelque façon , elle luy laiffa le fimple Titre de Senateur, auec permiflion de 

emeurer à Turin fans fonction toutesfois, & fans appointements. Ainfi 
Sillan fe voyant fort à l’eftroit , éloigné d'employ , & fon Patrimoine diffip- 
Pé» fupportoit fort impatiemment {a mauuaie fortune. Quant à loyail 
auoir efté Valet de Chambre de fon Alteffe Royale, & fut café pour ne lauoir 
pas fuiuie pendant les guerres ciuiles, d’où il {e ietra au feruice du Pr. Thomas 
où 
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où il n'auança pas es affaires, ayant efté accablé de procés & de debtes & 
chargé de famille ,ce qui l'auoit reduit dans vne fi grande neceffité.que pour 
s’en tirer, ileftoit capable detout entreprendre. Voila la defcription veritable 
- de la condition & des qualités des ces deux criminels. Voyons qu'elle en fut la 
fin. Sillan le lendemain defes refponces qui fut le 2. de lanuier 1648. ou de 
: déplaifir d’auoir nié cousles intertogats auec trop d'affectatiô,ou de regret de 
{ voir à la veille d'vn fupplice honteux ; tomba dans vne fi grande foibleffe 
qu'il mourut le mefme iour , quelque afiftance que fes gardes & vn valet qui 
le feruoit, luy prent donner :Et quoy qu'il n'eût rien mangé que ce quefon 
valet luy apportoit de fa maïfon;on trouua à propos de faire ouurir fon corps, 
en prefence des Medecins, quireconnurent que l’on n'auoit point auancé fa 
mort. Peu deiours apres arriua à Turin Gandolphe à l'égard duquel & de 
loya la procedure criminelle fut continuée, bien que M. R.en preuit des 
grands inconuenients & des confequences facheufes; car d'vn coftéellecon- 
fideroit l’atrocité inoüie du crime, & la neceflité qu'il y auoit de mettre la 
perfonne du Souuerain en feurté par l'exemple du Chaftiment; de l'autre elle 
faifoit reflexion que cét infime Apoftat par fon importunité pluftoft que 
par fon merite s’eftoit fi fort introduit dans la Cour du Prince Thomas, 
qu'il pañloit pour fon domeftique ; que Sillan aueitautrefois tenu fon party, 
bien que le Prince ne l'eut pas en eftime d'homme de bien, & que loya 
cftoit fon valer de chambre. Ainfi M.R fe treuuoit dans vne grande perplexi. 
té , parce qu'encore que le Prince fuft tres-innocent d'vn fi mal-heureux at- 
tentatneantmoins la pourfuite extraordinaire qui fe faifoit contre des perfon- 
nes qui eftoient à luy ,& pour vn casfi enorme, fembloit en quelque façon. 
 l'offencer. Cependant,comme le falut du Souuerain deuoit furmonter toutes 
les autres confiderations, il fut conclu que l'on continueroit le procés & 
que l'on y procederoit auec toute la retenuë & circonfpection imaginables: 
Mais le Nonce, reuoqua le pouuoirdeceluy qu'ilauoit commis ; pouraffifter 
àla procedure, & refufa d'en deleguer vn autre, iufqu’à ce qu'il en eu ordre 
de fa Sainteté. On ne laiffa pas toutesfois de paffer outre, mefme d'appliquer 
à la queftion le Moyne & loya, où celuy-cy ayant confeffc tout ce que l'autre 
auoit dit de luy auec plufieurs autres particularités de leur Magie, fut condam- 
né à mort & executé comme criminel de Leze Majefté au premier Chef : Et 
quant au Moyne on fufpendit fon Arreft, iufqu'àce que l’on eut eflayé fion 
pourroit obtenir à Rome vne nouuelle commiflion adreflante à quelque per- 
{onne Ecclefiaftique pour acheuer la procedure, ou vn confentement de fa 
Sainreté que le procés luy fut fait comme à vn feculier. Quoy que du temps 
du Duc Emanuel-Philibert on fe fut en pareil cas difpensé de elles formalités. 
Cependant Vachiery Aumofnier de S. A. R. qui auoït cfté depefché à Ro- 
me, n'ayant rien pô obtenir ; le Nonce du confentement de fa Sainteté 
donna commiflion à Paul Millet de Chales Eucfque de Maurienne perfonna- 
ge d'vne dodrine & probité extraordinaire, pour interroger de nouueau le 
criminel fans pafler plus auant à l'inftruction du procés : Ce qui feruit d’yne 
iuftifcationirreprochable du procedé de Madame Royalescar ce Prela ayant 
protefté d'abord au criminel, qu'il n'eftoit point venu pour cxiger de ay 
yne confirmation de ce qu'il auoit dit ; mais feulement pour l'obliger à dé- 
charger fa confçience au cas qu'il eut auancé quelque chofe contre la verité, 
(dont le Pape mefme ne le pouuoit pas abfoudre,s’il n’en faifoit vne fincere de- 
claration)Gädolfe fe fit lire tout le procés,& en fignatous les feüillets,auoüant 
qu'il ny auoit rien qui ne fut veritable, & outre celail fit vne nouuelleconfet- 
fion de fon crime entre les mains de l'Euefq.de Maurienne conforme à fes ré- 
ponces, & à ce qu'il auoit declaré eftant appliqué à la queftion, Apres quoy 
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; à ' rreft de condemnation , & au‘ 
Mr vob 2 oreemr r autre delegarion de fa sale 
n : à propos de depefcher l'Euefque de Maurienne — 
teté ; neantmoins on treuua à prop ] de l'etat de lui mi 
à lobtenir,auec ordre d informer le Pape de l'e eat clañaire, & 
® Rome Dos r Ale fe Royale auoit d'efperer que fa Sainteté ne préfere- ue 
des raifons que fon | le ï La fienne :Et au cas que Le Pape ne voulut point & 
roit pas la vie d'vn Scelarat à I ll le,de luv 
dèrd ion à vn Prelat des Eftats de fon Altefle Royale,de UY rie 
+ pen a : it d’ Île qualité, que fon Alteffe Rovya- 31 
faire connoïftre que Je crime cftoit ynete le qe ) >q ï ya e. 
le,ne fe pouuoit pas difpenfer d'y pouruoir diffinitiuement, pour afleu- k 
tance de fa perfonne ; mais les efprirs de la Cour : Rome pre fort 
preoccupés que certe accufation eftoit calomnieufe n elle n'auoit efté 
intentée que pour defcrier Les Princes, que le Pape nefe püt jamais refou- 
dre à la delegation demandée pour aucun Ecclefiaftique ++ mean Si É R. 
finon à condition que la peine du criminel se Sean Nr ACTE 
fon perpetuelle encore fa Sainteté vouloit grade Juge Seculier; le Greffier le 
Fifcal & le Geolier fuffent tous cftrangers & non fuiets de S: AR. A la fin 
l'Euefque de Maurienne n'ayant pà tirer aucune refolution fauorable defa 
Saïnteté, s'en reuint en Piemont, & ce miferable fut condamné par Arreft du 
Seriat d'eftre pendu & eftranglé. Ce qui fut executé en prifon le corps neant- 
moins demeura long-temps pendu par vn pied au giber, ayant auant fa 
mort auoüé publiquement que tout ce qu'il auoit confeflé eftoit veri- 
table. gi ES 
Pendant les longueurs de cette procedure criminelle , le vingtiéme de = 
Juin s'approchoit, auquel S. A. R.acheuoit fa quatorziéme année & où fe ter- 
minoit la Regence de M.R. Ce qui donnoit bien à penfer à cette grande Prin- É 
cefle ; car elleapprehendoit que les Princes ne pretendiflent d’auoir la Cu- re 
ratelle de S: AR. & ne s’attribuafent par ce moyen vne nouuelle & plus fin 
grande authorité, où ne vouluflent continuer dans la mefme qu'ils auoient pe 
eüe , enfuite dutraité de l'an 1642. ce qui ne fe pouuoiteuiter qu'en procu- 
rant que les deux Senats de Sauoyé & de Piemont { dont l'exemple feroit fans 
doute fuiuy par celuy de Nice) receuffent la Declaration de la Majorité de 
S. A.R. autrement le Souuerain demeurant en Curatelle il failloit où que les 
Princes l'euflent , où qu'eftant adiugée à M.R. ell'en partageaft le comman- 
dement & la fonction auec eux : Et quoy que par le paffé elle eut eü cette pru- 
dence de fe conferuer la fifbftance de l’authorité , ce n'auoit pas efté fans dif- 
ficulté & fans auoir des contraftes facheux auec les Princes. Ainf elle re= 
uoyoit , que s’il falloit au commencement de la Majorité de S. A.R. s'afluier. 
tir à cette façon de viure, le Gouuernement du Souuersinà l'auenir pouuoit 
prendre vn mauuais biais & demeurer foible & limité ; comme il en eft de 
ces corps, qui ayant à leur naiflance vne mauuaife conformation, {e forti- 
fient rarement; au lieu que fi le Gouuernement eftoic abfolu & fans condi- 
tion de Curatelle fous le nom de S. A.R. La Mere fe maintenoit dans va plus 
grand pouuoir par la necefité que la ieunefle du Filsauoit de fon affiftance & 
de fon Confeil. I} y auoit encore d’autres confiderarions qui donnoient certe 
visée à MR. car quoy que S.A.R. fur für le point de fa puberté, & doüé d'vne 
grande viuacité d’efprit ; neantmoinsil n’auoit ny les forces ny la difpof- 
tion naturelle, ny la taille de ceux de fon âge, & partant auoit encoré be- 
foin de la conduite de la Mere en changeant feulement le nor du Gou- 
uernement & l'intitulation des Patentes. D'ailleurs les Partifans des‘ Prin. 
ces qui fouhaittoient vne autre forme de Gouuernement ; à laquelle leurs 
Mäïftres euffent part , publioient fous main que fon Alteffe 
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de grandes precautions à prendre , parce qu'il fe falloic affeurer des Ma. 
gitrats , des Gouuerneurs des places , des principaux Miniftres & des 
gens de guerre; pour eftre en cftat de refifter aux entreprifes des Princes: 
Outre tout cela. il eftoit important de reftraindre l'authorité de la Lieu. 
téhänce Generale accordée au Prince Maurice dans le Comté de Nice 
par le Traité de l'an M. D C. XLIL. deretirer du Prince Thomas la Ville, 
Chafteau & Forts d'Yvrée qu'il auoit pafonné de retenir iufqu'à ce que 
S. A. R. eut accomply l'âge de 14. ans & deluy ofterles Gens de guerre qu'on 
luy entretenoit ; qui n'auoient autre dependance que de luy. En quoy MR. 
faifoit concifter la principale gloire de la fin de fa Regence, & furmontait 
par ce moyen tous les obftacles qui fe pouuoient prefenter à l'eftabliflément 
du nouucau Gouuernement. 
“ Le Marquis de Pianezze qui fçauoit les deffeins de Madame Royale;pour 
” preparer les cfprits à receuoir cette nouuelle fans eftonnement > auoit dit plu- 
fieurs fois en termes gencraux au Prefident de Seruient Intendant de l’Ar- 
mée Françoife nommé depuis pour Ambaflädeur ordinaire en Piemont, 
‘qu'il eftoit affeuré que Le Prince Thomas receuroit fatisfaction & gratifica- 
tion de fon Altefle Royale à fa Majorité, pourueu qu'il ne s’attachaft point 
aux chofes qui pouuoient choquer l'authorité Souueraine : Ce qui figni- 
foit aflez que fi Le Prince ne s’obftinoit point à retenir Yvrée & fes troup- 
pes independantes , il pouuoit efperer d’eftre fatisfait des reuenus de fon Ap- 
pannage qui luy eftoient controuersés ; mais le Marquis parla plus claire- 
ment au P. Jean de Montcalier de cé qui touchoit les deux Princes, fur la pa- 
role que cettuy-cyluy donna, qu'il garderoit lefccret, ce qu'il obferua fort 
religicufement,& il eftoit à propos d'en vferainfi, parce que ce bon Religeux 
homme de grand efprit & d'vne iudicieufe conduite en toutes fes actions, 
étant fortaymée & eftimé des Princes, pouuoit adroitement penetrer dans leurs 
fentiments & leur infinuer de bonne-heure par forme de confeil des refolu- 
tions conformes aux volontés de M.R. fans toutesfois defcouurir qu'ilen. eut 
la commifion, 

Or, ilimporte deremarquer vne conionéture fauorable que Dieu fit nat- 
tre pour faire reüflir auec plus de facilité l'entreprife de Madame Royale 
pour le regard d'Yurée. Le Prince Thomas ayant eü ordre du Roy d'aller 
executer vne grande entreprife par Mer fur le Royaume de Naples, Seruient 
demanda vne partie de l'infanterie du Prince Thomas qui eftoiten garni- 
fon à Yvrée, pour la faire embarquer auec le refte de l'Armée nauale: Le Prin- 
ce Maurice qui auoit foin desinterefts du Prince Thomas en fi difficulté, 
preuoyant bien qu’il n'eftoit pas à propos d'affoiblir la garnifon.de cette pla: 
ce fur la fin dela Regence; mais Seruient l'affeurant que le Roy s'intereffe- 
roit fi auant en cela, qu'il necroyoit pas que Madame Royale eut la pensée 
d'ofter cette place au Prince Thomas, il y confentit auec beaucoup derre- 
pugnance, te EURE 298 

Ge deffein de r'auoir Yvrée n'auoit eftécommuniqué qu'à fort peu deper- 

: fonne , & à la referue dece que le Marquis de Pianezze en auoit dit conf 
demment au P. Iean de Montcalier;ileftoit demeuré fecretentre Madame 
Royale , fon Alteffe Royale & le Marquis , fans que qui que ce foit de ceux 
qui approchoient de plus prés fon Altelfe Royale, en euft rien pi defcou- 
urir, tant ce ieune Prince auoit eü de foin dans la foiblefle de fon âgedece- 
ler vne chofe de cetteimportance. On refolut donc que la Couriroit pañfer 
la Fefte-Dieu à Riuoles fous pretexte que fon Alreffe Royale feroittrop fa- 
tiguée ce iour là,fi elle afiftoit àla proceflion de Turin,& qu'elle y demeure: 

roit pendant les chaleurs: cela fe faifoit ainfi, pour eftre en plus de liberté 
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proietté, & pour fe deliurer de Leyflins que le 
Roy auoit enuoyé en Piemont pour fe réjoüir auec fon Altelle Royale de la 
découuerte de la confpiration faire contre £a perfonne, de crainte que Leyf. 
fins n’efuenrat le deffein scar ayant fait fon compliment & receu fes refpon- 
ces ; il fembloit qu'il fut oblige de s'en mr pe puis se leurs A A.RR. 
quitoient le feiour-ordinaire de Turin pour fe retirer : a Campagne & y 

oufter les delices de la faifon, ouau cas qu il eut quelque ordre fecret de 
la Reyne en faueut des Princes ( comme l'on croyoit ) de le découurir 

aladearion qu'il apporteroit à demeurer à la Cour > Où de luy en 
rendre l'execution difficile , en l'obligeant à la fuiure depuis Riuoles iuf 
qu'à Yvrée; d'ailleurs le feiour de fon Altefle Royale à Riuoles,qui alloit fort 
fouuent à la chaffe, donnoit vne certaine facilité pour l'entreprife d'vn 
prompt voyage, laquelle ne £ fut pas rencontrée à Turin, du moins fans 
donner du foupçon & de la ialoufie au Prince Maurice qui croyoit auec 
rous Les Partifans du Prince Thomas, que S. A. R.: n'effayeroit defe faire obeyr 
au Gouuerneur d'Yvrée que par de fimples lettres ou ordres , auquel cas on 
Juy auroit donné les inftruétions neceflaires poursen excufer,comme ayant 
commandement de conferuer cette place au Prince Thomas , & fur ce fon- 
dement plufieurs domeftiques des Princes, ne faifoient pas fcrupule de pu- 
blier,que fi M.R. entreprenoit d'entrer dans Yvrée, elle treuucroit à qui 
parler. à | exit ; ati 3 

Tous ces bruits eftoient mefprisés par Madame Royale, qui tefmoignoit 
d'auoir des pensées bien éloignées ; cependant elle fit preffentir adroittement 
de qu'elle volonté feroient portés les Habitans d'Yvrée au cas que fon Al- 
tefle Royale quelques mois apres fa Majorité fe prefentant aux portes de cet- 
te Ville, le Gouuerneur luy en refufaft l'entrée, Ceux qui furent employés à 
cette negotiation rapporterent que les Habitans eftoient bien intentionnés 

our le nc du Souuerain, & ne fe promettoientrien moins que dechaffer 
[a Gouuerneur & de mal-traiter fes Partilans & fes creatures.au cas qu'il sy 
voulut oppoler : On en vint encore fi auant que de gagner des particuliers, 
dontles maifons aboutifloient aux murailles dela Ville, pour, en cas de ne- 
ceflité, yintroduire quelques Gens de guerre ; mais cela fe fit auec tant d'a 
dreffe,que ceux à qui cette commiflion auoit efté donnée, abusés de la lon: 
gueur du temps & incertains de la forme de l'execution , ne pouuoient point 
ruiner ce qui auoit efte proietté, quand. mefme ils euffent voulu defcouurir 
ce qu'ils fçauoient. 

Leurs À A. RR:auoient proposé de partir de Riuoles auec leurs Gardes = 
ordinaires, peu de iours auant le 20. de Juin terme de la Regence, pour aller " 
chaffer aux enuirons.de Cazelle ; ou éftants arriués fon Alteffe Royale, fur le RR 
foirtefmoigneroir à Madame Royale d'anoir paffion d'aller au:C hafteau de N. 
Frontoùelle auoit efté autrefois, & delà le lendemain matin enuoyeroit à #4 
Yvrée pour donner aduis au Gouuerneur & aux Habitans de la refolution off 


DR à 
d'exécuter ce qui auoit efté 


nifon ,comme creatures du Prince Thomas, parceque lachofe eftoit fi pro- 
chede l'execution;qu'il n'y auoit pas affez de tem ps pour en aduertir le Prin- 
ce Maurice ; outre que l'on enuoya des Officiers des Gardes für tous les paffa- 
ges de la Srure pour empefcher que perfonne n'en-peut porter la nouuelle à 
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Turin, ny venir de Turin à Yvrée. De Cazelle leurs A AR R. arriuerent 
à Front à deux heures de nuit, & le lendemain au matinelles allerent à A glié, 
pour fe mieux approcher d'Yvrée ; mais le Marquis de Pianezze partit auanc 
le iour auec le Comte de Monafterol Lieuten ant des Gardes ; & {e rendit à 
Parelle à vne heure de Soleil > d'où il enuoya plufieurs Soldats des Gardes 
fuiuis, du Comte de Monafterol Pour entrer dans Yvrée, les vusapres les 
autres , & le Marquis auec vn Petit corps des mefmes Gardes , demmeura der- 
ricre. Il auoit remisau Comte de Monafterol vne lettre de Son Alteffe 
Royale addreffante au Comte de Campillon Gouuerneur d'Yvrée Lie 
quelle contenoit. Que le Duc ayant cfté ferpris de la nuit auèc Mada 
le , € toute la Cour àla chafe, efloit wenm coucher à Front : & que fe trounant 
fi proche d'Yvrce où leurs A ARR. R'auoient jamais efé , il awoit refolu d'y aller, 
€ luy ordonnoit partant de faire Préparer les Logis funant l'ordre que le Conte de 

Monafierolluyen donneroit. A mefme tem ps atriua à Parelle , Meflianez > que 

le Marquis de Pianezze auoit cnuoyé à Yvrée, afin de difpofer quelques Ha- 
bitans bienintentionnés pour. À. R. à donner entrée au Comte de Mo- 
nafterol & à fes Gardes par quelqu'endroit, au cas que le Gouuerneur luy re- 
fufaft la Porte, qui rapporta que tout eftoit preparé à donner farisfaction 

à leurs À A. RR. Le Marquis Le renuoya à l'inftauc pour luy donner aduis 

quel fuccés auroit la lettre que portoitle Comte de Monafterol au Gou- 
uerneur, il entra dans la Ville fans que l'ons'en prit garde, & apres Juy les 
fiens l'vn apres l'autre, & renditla Jettre au Gouuerneur qui en fut quelque 
temps furpris & perpleix; à la fin il répondit qu'il cftoit preft d’obeïr & de 
reccuoir toute la Cour. En ce mefmeinftant entra le Marquis de Pianezze 
auec le refte des Gardes: Ce qui donna beaucoup de ioye à tout le Peuple ; 
le Goüuerneur de cette façon n'eut pas du temps pour deliberer : Etcomme 
il n'auoit point eü d'ordre des Princes pour vn cas fi impreueu , il creut 
qu'encore qu'il auroit quelque pretexte derefufer vn autre Gouuerneur , & 
Vne autre garnifon pendant le peu de temps que la Regence de M. R. de- 
uoit durer; que toutesfois il ne pouuoit honnorablement & fans encourir le 
crime de rebellion, refuferles portes d'Yvrée au Souuerain & à {es Gardes, 
für tout n'en ayant point de commandement du Prince Maurice , qui à 
Pine pouuoit fçauoir que leurs A A. R R. fuflentà Eront. Aufli fut-il loué 
decette refolution parles Princes mefine > qui tirerent auantage de {a prom- 
pte obeïffance , comme marque de leurs bonnes intentions, leurs À A. 
RR.incertaines de ce qu'il feroit, fe Preparoient dé-ja de profiter de fon 
refus , & de S'opinieftrer à rauoir cette place & de n'en confier iamais le 
Gouuernement qu'à vnedeleurscreatures. Le Marquis de Pianezze eftant 
ainfi entré dans Yvrée , mefla les Gardes auec la Garnifon qui eftoit aux 
portes , fous pretexte d'attendre les Bulettes du logement , & fit mettre quel- 
ques Officiers des Gardes fur les pontleuis , &-à l'heure mefine depefcha à 
leurs À A.R R. à Aglié pour les affeurer qu’elles pouuoient venir en affeuran- 
ce. L'Euefque d'Yvrés leurallaau rencontre & le Gouuerneur de la Place fit 
tirer toute l’Artillerie & leur prefenta les clefs qui furent portées au Palais 
E pifcopal où leurs A A: R R. au retour de l'Eglife Cathedrale s'allerentiepo- 
fer, laiflant au Gouuerneur le pouuoir de continuer fa charge auec cette feule 
difference, queleurs AARR. luy dirent qu'elles fouhaittoient qu'vne des por- 

tes dela Ville telle qu'iliugeroir plus propre fût gardée par les Habitans > pour 

leur témoigner la confiance que le Souuerain auoit en eux, & pour fortifie 

la garnifon d'vne place frontiere de l'ennerr y oufe treunoient renfermées ler 

perfonnes de leurs À A.RR ce qui fut fait fans bruit. ; s 
Ainfi reuffit en trois iours cette belle entteprife , pour l'execution de laque 7 
i 
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qrs'en falloir pas d'auantäge ; car fi leurs A À. RR. y euffent entre pluftoft, 
il n'y auoit pas apparence dy demeurer,iufqu'à ce que la Regencefut finie fans 
dépoüiller le Prince Thomas de fon Gouuernement; contre la foy du Traité; 
outre que cette anticipation detemps eut donné Joifir au Prince Maurice & 
à Seruient de faire naiftrequelque difficulté pour ruiner le deffein de M. R. & 
fil'onleutretardé ; le mefine inconuenient s'y rencontroit; car le Roy s'in- 


tereffant pour le Prince Thomas, fes prieres à S. À. R.delaiffer les chofes en 


J'eftat , fuffent venuës à temps , ce eut apporté vn notable preiudice à fes 


affaires , deferant à cette interceflion , où quieutcommifes. A.R. auec fa 
Maijelté, y refiftant. ù 
Dés que leurs À A.R R..furent entrées dans Ÿ vréc, on depefcha vn Cour-"3 
rierà Turin pour faire uenir le grand Chancelier Pifcina & Morozzo pre- fi 
mier Prefident du Senat , pour affifter aux refolutions qui fe deuoient pren- d'Efti 
dre , foit pour la fin de la Regence ,foitpour la forme du nouueau Gouuer- y 
nement ; & le dix-neufviéme de Juin futtenu Confeil d'Eftaten prefence ouM. 
de leurs À A.R R. où fe trouuerent le Marquis de Pianezze General de À: 
l'infanterie, le Grand Chancelier ,le Comte Ardoin de Valpergue Cheua- Rerë 
lier de l'Ordre & Gouuerneur de Turin , le premier Prefident du Senat , le cefnié 
Marquis de Pallauicin Grand Chambellan, & Ayo defon Altefle Royale , 
le Comte Philippes de fainé&t Martin d’Aglié Capitaine des Gardes & fur- 
Intendant des Finances , l'Abbé de Verruë & le Marquis de fain& Thomas 5 
premier Secretaire d'Eftar. Ce fut en cette illuftre Affemblée que Madame LS 
Royale auec vn difcours eloquent & pathetique reprefenta : Les trauaux deME 
@ les dangers qui auoient accompagné fa Regence , & comme elle auoit furmonte © 
par l'afiflance de la Bosté Diuine la malignité des temps € les mal-heurs desre- 
bellions, & reduit les affaires des. A. R. en cun eftat fleurifant 5 car outre que les 
Efpagnols auoimt effé chafsés de tout le Piemont , ( a la referue de Vercel ; ) la 
Maifon Royale auoit eff rebnie , > la Paix effablie fort heureu[ement : Elle exag- 
gera auf , fon affection enwers S. À. R. la conffance & la fermeté auec laquelle 
elle auoit agy pendant fa Regence , pour fouffenir les interests de la Couronne ; con- 
cluant qu'elle finiffoit auecheaucoup de Jarisfattion fon Gouvernement à ce iour 
la s puis qu'elle auort remis laW'ille & la Prouince d'T- vréeentre lesmainsdeS. A.R. 
à laquelle elle recommanda auec tendrefe les Ministres qui l'auoient fi genereufe- 
ment affistée de leurs Confeils &? de leurs Joins. Puis elle émbraffa fon Altefe Roya- _= 
Le les larmes aux yeux. Ce ieune Prince furpris de ce compliment, fe vou- répor 
lut jetter à terre & baifant les mains de Madame Royale , la remercia de À da 
tant degraces qu'il auoit receües d'elle & luy dit de fort bonne grace ( quoy 1 
que fon difcours fut entrecoupé de fanglots ) : qw1/ la fapplioit decontinuer 
la conduite de [es Eflats , auec la mefmeauthorité for Je perfonne quelle auoit ie par 
Le pafÿé. Apres cela le Grand Chancelier Pifcina prenant la parole dit : Que la DE 
fr dela Regence de M.R. &) le commencement dunouneau Gounernement de S. AR. du 
Jeroient lugubres , ff l'on n'auoit reconnu que le refpeët qu'elle wouloit auair paur Ca 
Madame Royale la féroit regner plus auantagéufement apres l'expiration de Ja Tu- 
tele, eStant bien plus glorieux d'eftre Maistrefe de la svolonte d'un figrand Prince, 
que de commander abfolument à tous les Peuples qui luyelioient foufmis : Que dans 
cette affewrance il congratuloit aflec tout le Confeil , M. R.del beurcux paracheue- 
ie ë tant d' beroïques aëtions à & luyrendoit trés-humbles graces ; non féule- 
De es en faites à cét illufire Corps maïs encore des. peines ,des 
D fa a : Joins ge Le auoicprife ; 2 dela confiance, Jens exemple ; auec laquelle à 
mduite dans des temps difficiles. Ce qui deuoit imprimer dans les cœurs M 
Fe p : Une perpetuelle reconnoiance €) gratitude. Ce difcours.finy & fe tour- M 
ant contre S.A. R:il mit le genoüil en terre , & luy baifant les mains 
comme 
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comme il auoit fait à M. R.1l luy dit : Que le Confeil fe refioui]foir infiniment de fon 
heureux aduenement en | ’adminifiration de Jon Eftat : Qu'il pri Dieu de la combler 
de [es plus glorieufes > fouhaittables benedictions , & lay inroit une inniolable fidelieé 
obeffance. 
— Ce mefmeiour M.R. par vne Lettre circulaire addreffante à tous les M2- PA 
tre à . é feuues, 
M. Siftrats & Officiers des Cours Souueraines des Eftats de S. A. R, leur donna pag. S9r. 
à aduis Qwelle cffoit à la fin de Ja L cgence , érqueS.A.kentroit dans [a maiorité € 
De Par confequent dans le Gouvernement de [es Eflats ; que neantmoins elle ve demeurerois 
as pas eloiynée des foins qu'elle effoit obligée de prendre Pour tout ce qui regarderoit [on fer- 
s wice , cr le bien de fes fidelles fujets, les conjurant de continu leur mefne zele&) affe. 
‘2 Chion dass l'exercice de leurs charges: 
aie  Lelendemain matin 20.iourde luin , {e rendirent aux portes d'Yvrée les 
* compagnies d'Infanterie ; qui par ordre deS. A.R. eftoient {orties de Sain- 
tya composées d'Oficiers, & de Soldats choifis, & qui entrerent en garnifon 
dans la Ville & Chafteau d'Yvrée , auec commendementau Comte de Cam- 
— pillon de lesreceuoir, & d'en faire fortir les Troupes du Prince Thomas, 
“que l'on enuoya feruir à Saintya > &le Marquis de Bros qui en auoit efté Gou- 
uu, Uerneur du temps de Viétor-Amé, & qui n'auoit perdu ce gouternement que 
depuis que le Prince Thomas s’eftoit emparé d'Yvrée, y far reftably, & ce 
*_ gouuernem ent reuny à celuy du Duché d’Aoufte, comme il auoit toûjours 
efté pratiqué, & pour commander à la garnifon S. A.R.nomma le Comte 
Charles de Parelle Frere du Marquis ; & a l'inftant S. A. R. ayant fait appeller 
le Comte de Campillon; elle luy dit qu'elle auoit pourueu au gouuernement 
de la place ; que l'authorité qu'il yauoit exercée iufques alors eftoit finie , & 
que S. A. R. efloir { fätisfaite de {on feruice, qu'elle ,luy auoit accordé vne 
penfion pour fon entretien. 
Ce mefmeiourS. AR. enuoya à tous les Magiftrars, & Officiers des Cours 
R Souucraines vne Lettre circulaire , par laquelle elle declaroit : Qw'oftans parue- 
e- nue al age demajorité , elle prenoit le Gounernement de [es Eflats € remercioit A1. R. 
€ des foins qu'elle auoit pris de [a perfonne, @? de fespeuples ; les conjurant de demeurer 
-; Jérmes dans l'affeétion &> fidelité qui deucient eftre mféparebles de leurs charges. Leurs 
A A.R R: allerent en fuite enl'Eglife Cathedrale oüir la Melle, pour remer- 
cier Dieu de la grace qu'il auoit faite à S. A. R. d’arriuer heureufementà la fin 
de fa 14. année, & de Commencer à prendre la conduite de fes Eftats,& apres 
cela fur depefché le Baron de Cardé de la Maifon de Saluces premier Efcuyer 
deS. A. R. au Prince Maurice, Pour luy donner part de cette bonne nouuelle € 
— pour l'affeurer de la bienveillance de S. AR. de laquelle il ne deuoit attendre que desté- 
mn. moignages d'une cordiale , @ [yncere affection. Et par la mefme voyele Marquis 
n. de Pianezze écriuit au P. Jean de Montcalier ; qu'il ne seftoit pas trompé 
6 quandil luy auoit dit que S. A. R. ne feroit pas pluftôt Majeur de quatorze 
ï. ans qu'elle gratifieroir les Princes fes Oncles en tout ce qui luy feroit poffible, 
& pour marque de cette verité : Que la premiere chofe que S. A. R. auoit fi- 
gnée de fa main,eftoit laPatente de la Lieutenance generale du Comté deNi- 
ce, pour le Prince Maurice ( en la mefmeforte que celle qui auoitefté expe- 
diée à M.R. pourle gouuernement de Sauoye) auec vn appointementde 
douze mille ducatons paran, qu'il luy enuoyoit pour la luy prefenter, & pour 
luy dire qu'au Confeil d'Eftar qui auoit efté eftably;,luy & le Prince Thomas 
eftoient nommés pour y tenir les premiers rangs , aupres de la perfonne de 
M.R.auec des expreflions auâtageufes de l’eftime que l’on faifoit deleurs AA. 
Quel'onne pouuoit pas fairevne pareille ouuerture auec le PrinceThomas, à 
caufe que l'on ne fçauoit pas oùil eftoit: Que neantmoinsS. AR. luy auoit 
écrit pour luy donner aduis de fa Majorité & pour luy exprimer en general les 
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bons fentiments qu'elle conferuoit pour luy,iufqu'à ce qu'à fonretour on luy 
en püt faire voir les effeëts, ou negotier auec luy:Par la mefme Lettre le Mar- 
quis de Pianezze racontoitau P.Ican de Monicalier fout ce quis’eftoit pafsé à 
Yyrée aucc les raifons ques. À. R. auoit eiies pour changer le Gouuerneur & 
Ja garnifon, & comme clleauoit peyne à fe perfuader le bruit qui auoit cou- 
ru, que le Prince Maurice en eut fai fes plaintes à l'Ambalfadeur Seruient &. 
delappreuué parce moyen vne action fipleine de juftice ; le priant de prefen- 
cer dela part de S. A.R.au Prince Maurice les prouifions de la Lieutenance 
l'on n'auoit pastreuué à propos de remettreau Baron 
de Cardé qui le deuoit aller complimenter ) & de luy faire connoiftre les rai- 
fons des refolutions que l'on auoït prifes & que comme l'on auoit drefsé celles 
de M.R. de la mefme façon, il n'y auoit pas d'apparence que le Prince Mauri- 
ce dût prerendre plus d'authorité au Comté deNice , que M.R. n'en auoit en 


generale de Nice (que 


Sauoye. 
uelques heures auant le depart du Baron de Cardé S. A. R. auoit en- —= 


Mais 
uoyévn HE au Comte de Verruë Gouuerneur du Chafteau de Nice, auec L 4 
ordre de remettre la place au Comte de Monafterol Gouuerneur de Ville- Mon 
franche , qui deuoit laiffer celuy de Ville-franche à Vignola fon Lieutenant, il 
afin que S. A. R.fe mirde bonne heure ,en poffeflion de changer les Gouuer- du@ 
neurs du Comté de Nice, fans la participation du Prince Maurice , puis que deNi 
l'obligation qu'elle y pouuoit auoir ; ceffoit auec lafin de la Regence de MR. 4 
mais par ce que ces Gouuerneurs ; par le Traitté de l'an 1642. auoient prefté 
ferment de ne point remettre ces places à perfonne qui fut defagreable au 
Prince Maurice, & qui n'eut pas fait le mefme ferment ; ontreuua cét expe- 
dient,de mettre au Chafteau de Nice, le Comte de Monafterol qui l'auoit dé- 
ja fait pour Ville-franche : De forte que le Comte de Verruë fans fauffer {a foy 
pouuoit remettre le gouuernement du Chafteau de Nice au Comte de Mo- 
nafterol, & luy parconfequent celuy de Villefranche à fon Lieutenant, per- 
fonnes dé-ja agrées du Prince Maurice : ce qui futexecuté ponétuellement à 
l'arriuée du Courrier. 

Si les creatures de M. R.eurent beaucoup deioye du bonheur qu'elle auoit 
eù d'auoir terminé fi glorieufement vne affaire de cette importance , és der- —= 


. : FA 2 . : > ‘ 
nicrs iours de à Regence; le Prince Maurice, & l'Ambafladeur Seruient, en sa 


eurent bien du chagrin, 8 du déplaifir, & tous leurs partifans, & particulie- du P£ 
rement Seruient , par ce qu'en demandant au Prince Maurice vne partie de la 
garnifon d'Yvrée pour l'enuoyer en l’armée nauale du Prince Thomas, illa- 4 
uoit affeuré de la part du Roy qu'il ne feroit aucun changement dans cette uient 
place , & tous denxen attendoient de iour à autre les ordres pour l'empefcher, 
qui n'arriuerent à Turin quele 19. de luin,ou parce qu'ilsne furent pas de- 
mandés plutôt , ou à deffein fans doute (ne preuoyants pas cequifeproiettoit _=n 
par M.R.) de mettre les chofes dans vne grande confufion ,afin que lon Lette 
n'eut pas loyfir d'y remedier: En efferl Efcuyer de Seruient qui eftoit porteur sa 
des Lettres du Roy, fe rendit feulement à Yvréele 20. de luin fur le foir, oùil ri 
treuua vn autre Gouuerneur, & vne nouuelle garnifom., & les chofes en vn = F. 
eftat que pourtouteregence S. A.R. luy dit : Qwil eloit cuens trop tard , &) a 
géellene pouvoit pas deférer à lapriere que le Roy luy faifoit de ne rien changer aux SAR 
Souernements des Princes; car pour celuy d'Tevrée S. A. R. en auoit cusé fuywant le 
Rorair quelle em auoît par le Traitté de l'an 16 42.7 quant à celuy de Nice ; que les 
courriers qu'elle auoit depefchés, pour y faire executer fes cvolontés , efloient f auancés, 
gé'ils ne pounoient efère contremandés , outre qu'il n'y auroit point d'honneur de reuoquer 
Jes ordr 6 > que les Princes auoient mauaife grace , eftants [es fujeéts de recourir à 
l'authorité de la Couronne de France >pour leur faire continier des Gougernements , €* 


des 
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des charges contre l'intention de leur Souverain , &'les articles expres ; du Traité de 
Paix, que leur procede iustifioit quil estoit à propos que S. A.R.en eut rusé de la forte. 
à Cependant le Baron de Cardé arriua à Turin ; & rendit au Prince Maurice Ja 
; lettre deS. A.R. qu'il reçeut auec peu de fatisfaétion ; fe plaignant hautement 
; de M. R. à laquelle feule il imputoit le changement d'Y vrée: difant , qw'il fça- 
© uoit bien que cela ne efloit pas fait dis mouvement de S. A.R. laquelle n'y auoit en autre 
1. part que celle d'un confentemet eceffaire quelle anoir eflé obligée de donner à l'authorité 
maternelle : Mais ilen ditbien d'auantage,& d'vn autre ron au P.Iean de Mont- 
calier, quand illuy porta les nouuelles Patentes de la Lieutenance Generale 
du Comté de Nice. 
- Entre autres chofes quifurent conclues à Yvrée pour l'introduétion de ce 
_ Nouueau gouternement ; on commença par l'eftabliffement du Confeil d'E- 
 ftacrefident prés de la perfonne de S. A. R. pour ofterentierement le pretex- 
$: re que les Princes pouuoient prendre de l'aflujettir à vne curatelle ; ce Confeil 
+ pouuantfuppléer le defaut de Curateur. En le compofant on propofa d’abord 
qu'ilen falloir exclure les perfonnes peu affeétionnées à M. R. laquelle fut 
fuppliée par S.A.R. d'honnorer cette illuftre compagnie de fon affftance(puis 
qu'elle auoit refuse de continuer fa Regence encore pour quelques années ) 
& deioindreà tant d'obligations queS. À. R luy auoit de s'eftre employée 
à laconduite defes Eftats auectant d'auantage & de gloire, celle de la conti- 
nuation de fes foins & de fon affection , pour fauorifer fon nouueau gouuer- 
nement. Apres cela S. A. R. declara qu'elle vouloit que les Princes Maurice 
& Thomasfes Oncles fuflent de fon Confeil, non feulement pour tefmoi- 
gner à tout le monde l'eftime particuliere qu'elle auoit pour leurs perfonnes 
& pour leurs qualités;mais pouren eftre aydée dans les rencôtresdes affaires.S. 
AR.nommaencore pour Confeillers d'Eftat Berguera Archeuefque de Turin, 
le Marquis de Pianezze, le Grand Chancelier, le Marquis Guy Ville ,le Mar- 
quisdeS. Maurice, le Comte Ardoin deValpergue , & le Marquis de Lullins, 
tous quatre Cheualiers de l'Ordre & honorés des principales charges militai- 
res de l'Eftat & de la Cour; le premier Prefident du Senat de Turin, Morozzo, 
le Comte Philippes de S. Martin d'Aglié, le Marquis de Pallauicin , le Comte 
Charles-Vbertin de Morette, l'Abbéde Verruë , & le Marquis de S. Thomas 
premier Secretaire d'Eftat : Cequifefitainfi , pour monftrer que S. A.R.fe 
- vouloitfaire reconnoiftre pour Souuerain abfolu dans fes Eftats , fans depen- 
s dre des Senats de Sauoye , de Piemont & de Nice:En cefferS. A. R. fit quel- 
s. ques ordonnances : Par lefquelles apres auoir rendu tres bumbles graces à Die d'a- 
uoir protegé faperfoune pendant fon bas âge, elle declara quelle auoit pris le gounerne 
ment de fes Eflats, confirma le van fait par 31.R quand'elle les mit Jous la proteélion 
particuhere dela Tres Glorieufe Vierge , commanda que l'on procedat anec rigueur 
contre les blafphemateurs ; € les duelliftes @) deffendie à tous [es fujets d'aller Jeruir les 
Princes Efrangers [ans la permiffian de S. 4.8. Toutes chofes fi iuftes, qu'il n'y 
auoit pas fuiet d'apprehender que les Senats en refufaffent l'interinement L 
commeen effet il n'y eut point de difficulté , quoy que les Magiftrats viflent 
bien que c'eftoit donnerleur confentement à la nouuelle forme du gouuerne- 
ment. Les Chambres des Comptes de Sauoye , & de Piemonten firent de 
mefme. 
__  Outrecelaonobligeatous les Penfonnaires ; Officiers de guerre ;, Gouuer- 
_ neurs des places & Soldats de demander confirmatien de leurs Appointe- 
ments àS.A. R. & de luy prefter nouueau ferment de fidelité , dont les troup- 
xs. pes du Prince Thomas ne furent pasmefme exemptes , pour retrancher tout 
pretextede defobeiflance & derebellion : Et parce que le Prince Maurice par 
le Traitté de lan 1642. auoit fait adjoufter cette claufe entousles ferments de 
IPIOIMORS 2 cette 
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cette Nature: Que S. À. R. venant à manquer fans enfans males int il fr : 
Succeffeur de la Couronne. Kllefutretranchée de ceux-Cy »nOI 
M ro D i ñ hofe ,que ce qui { deuoit 
point que cette claufe contint en fubftance autre cholc ; que ce q Pie 4 
faire auec raifon en pareil cas ; mais païce qu elle m'auoit iamais a Ë praus 
quée en faueur des Succefleurs prefomptifs de la Couronne, & qu'elle fem- 
bloit infinuer trop de refpeét pour la perfonne du Prince Maurice, 1 
Enfin,pour ne rien oublier de ce qui eftoit le plus neceflaire ;on reigla la fa- a 
çon que $. A.R.deuoittenir pour figner ; en quoy il y auoit deux inconue- po 
nients à euiter, l'vn qu'elle ne pouuoit pas à caufe de fon âge , s'aflujettir à lire an 
ny à figner vne fi grande quantité d'expeditions , qui fe prefentoient tous Les &s, 
iours encore moins diftinguer celles qui deuoient eftre refusées , & que l'im- 
pottunité de fes domeftiques euffent pü faire pañler , & l'autre, qu'en les fouf 
mettanttoutes à M.R. pour les appreuuer , afin d'eftre fignées de S. A.R. on 
ne manqueroit pas de dire que la Regence de M.R.continuoit , & que l'on 
n'auoit changé que lintitulation & la foufcription des Patentes, pourfaire cef- 
fer les auantages & les prerogatiues que les Princes auoient durant la Regen- 
ce : Pour donc y remedier , ilfut ordonné qu'il n'y auroit que le Marquis de 
S. Thomas premier Secretaire d'Eftat, & trois ou quatre des plus anciens Se- 
cretaires qui eüflent pouuoir de prefenter quoy que ce foit à fignerà S.A.R 
encore ce fut auec cette reftrition, qu'il le falloit faire contre-fioner aupara- 
uant par vn Miniftre qui eut connoiffance de la maticre , qui par ce moyen 
s'enrendoitrefponfable: Et quantaux depefches & paquets des Potentats où 
Miniftres des Princes Eftrangers : Que M.R. feule les contrefigneroit , & 
pour les graces , dons, liberalités, nouuelles conceflions & autres chofes de 
cette nature, qu’elles féroient aufli contrefignées par M.R.puis enregiftrées par 
Le Prefident Binelli qui fut choifi à cét effet :Que le grand Chançcelier ne met- 
toit point fon vifa , ny le feau à aucune expedition fi ellen'auoit efté enregi- 
frée; & qu’enfin l'on cnuoyeroit à M. R. toutes lesfemaines ynmemoire de 
ce qui fe feroit expedié, figné & enrepiftré , afin que s'ils'y commettoit de l'- 
bus , elle y ft Ppouruoir auec plus de facilité. 

Auec toutes ces precautions, commença l’heureux gouuernement de S. A. = 
R. pendant que le Prince Maurice & l'Ambafladeur Seruient , en témoi- pris 
gnoient ouuertement/leur chagrin : Car le premier ne pouuoit point digerer pane 
l2 nouuelle forme de là Lieutenance Generale de Nice & du Confeil d'Eftat, Ma 
& le fecondfe plaignit au M arquis de Pianezze, que l’on eut ofté le Gouuer- 
nement d'Yvrée au Prince Thomas 
que pour fortifier l'Armée nauale, il auoit donné ve partiede la garnifon fur 
 parolle : Ce qui auoit donné plus de moye àS. A.R. de venir à bout de ce 
deffein, Menaçeant que fi l'on ne rendoit Yvrée au Prince Thomas, que Îz 


Se 2 rom ponce: Qayant prisrefolation de gounerner fes Eflats, elle il 
joie Part au Prince ; € l'anoir affeuré de [a bonne volonté, de laquelle il AR 

deuoit bien tof? reffentir les fes > qui n'auoient eflé Jufpendus que par l'arrinée d'n Th Fe 

demain de la Majorité de S. AR. qui auoi k 
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apporté des lettres preffantés de la Cour de France;concéuës en des termes extracrdinat 
res pour la priuer du pouuoir € de l'authorité que le Traittéde l'an 1642 luy dounoir, 
dontS. A.R. auoit efté extremement Jerprile, voyant que l'intention du Prince estoit, 
par l'entremife des François; de dilayer la refätution d'une. place de confequence ; de 
laquelle il n'estoit que depofitaire | &) qéilne pouuoitretenir fans violer Ja foysquil 
efloit bien mieux fear à. luy de la rendre auterme: conuenu sque d'en auoir écrit en 
France ; @que fin vel procede deuoit eftreblafiné de fuïet à fujet par deuant leur Sou- 
uerain s1lyauoit bien plus déraifon de le faire d'un Vafalcontre fon Souverain. lef 
quelles confiderations auoienttitardé les graces > les faucurs ; dont S.A. R:auoit refo- 
lu dé le gratifier ; ce qu'ileffoit bien ayfe de luy declarer , afin qu'à l'auenir'il S'en-ren- 
dis plus digne par fes foubmiffiôns.. Nonobftant toutes les plaintes des Princes, & 
de l’'Ambafladeur,S, A:R. proceda ouuertement au licenticment de toutes les 
crouppes du Prince Thomas. 

Le Prince Maurice voyant le train que prenoient les affaires,ycommençà de 
s'adoucir , à l'exemple de fon Frere , & receut des mains du P. Iean de Mont- 
. calier, les Patentes dela Lieutenance generale du Comté de Nice, qu'il auoit 
.auparauant refusées , fouhaittant feulement qu'il y eut quelque difference 

auec celles des autres Gouuerneurs,à caufe de fa qualité de premier Princedu 
fang ; mais pour l'enexclure, on alleguoit que M. KR. Fille , Sœur & Tante de 
Roy, & Mere deS. A. R. m'auoit pas pretendu d'auantage pour le Gouuerne- 
ment de Sauoye : Et quoy que cét exemple ne fatisfit pas entierement. le Prin- 
ce Maurice ; toutesfois il le reduifit à { contenter du changement que l’on fit 
de quelques claufes en la narratiue , de peu de confequence , &, de ce: qu'en la 
difpofition on mit,qu'il auroirla même authorité que fes Predecefleurs Gou- 
uerneurs du Comté de Nice auoient euë du temps de Vidor-Amé, dont M. 
R. s’eftoit contentée pour le Gouuernement de Sauoye. Ainfile Prince Mau- 
rice ayant accepté les Patentes en cette derniere forme, prefta le ferment à 
genoux entre les mains de S. A. R. auec lesautres formalités, qui auoienc 
cfté fi opiniaftrement difputées pendant la Regence , & Madame Royale, 
pour fermer la bouche aux Cenfeurs, voulut elle mefme faire vn parcilferment 
25. A.R. mais debout . 

Comme l'Ordre de l'Annonciade eft la plus grande dignité queS.A.R.puifle 
conferer aux Seigneurs & Gentils-hommes de fes Eftats, & que l'accorder 
aux creatures de S. A.R. & de M.R. & la refufer à ceux qui auoient tenu vn 
autre party , eftoit vn noble moyen d’eftablir l'authorité du Souuerain , & de 
contenir les plus remuants dans leur deuoir , S. A. R. refolut d'augmenterle 
nombre des Cheualiers quimanquoient depuis la promotionde l'an 1638. À . 
cét effet on affigna le Chapitre general de l'Ordre au 2 5. du mois d'Aouft 
fuiuant, S. A. R. écriuit à tous les Cheualiers abfents pour s’y rencontrer, où 
pour enuoyer leurs Procurations,& particulierement au Prince Thomas, qui 
eftoit à l’armée nauale, qui n’enuoya ny lettre ny procuration , on ne laiffa 
pas pourtant de tenir le Chapitre à Turin, où fe trouuerent auecS. A.R. le 
Marquis deBagnafque ,le Comte Ardoin de Valpergue , & le Marquis de 
fain& Thomas premier Secretaire d'Eftat & Secretaire de l'Ordre. Là furent 
éleus Cheualiers le Prince Maurice (quidepuis le Traité de Paix de l'an 1642. 
& fon mariage auoit toûjours porté le petit Ordre, par la permifion de leurs 
A A.R R.) Le PrinceEmanuel-Philibert Fils aifné du Prince Thomas, Char- 
les-Emanucl-Philibert-Hyacinthe de Simiane, Marquis de Pianezze & de Li- cn £ 
uorne General de l'Infanterie, Oétauien des Comtes de S. Martin d’Aglié AR 
Marquis de S. Germain,grand Efcuyer de Sauoye, Philippes des Comtes de de We 
S. Martin d'Aglié, Marquis de S.Damien & de Riuarol, Capitaine des Cuiraf "97926 
fes de la Garde du Corps & fur-Intendant des Finances, Jean de Ville-Cardé 

TA Seigneur 
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Seigneur de Fleury Marquisde Triuier, grand Maiftre d'Hoftelde Sauoye , 
Charles-Emanuel de Pallauicin des Marquis de Ceue, Marquis de Frabouze 
grand Chambellan de S. AR. Charles Vbertain Solarz Comte de Morette 8 
Marquis de la Chiufe , grand Maiftré d'Hoftelde M. R.Charles-Viétor Sca- 
glia Comte de Verruë Marquis de Tronfan Lieutenant gencral de la Caua- 
lerie de Piemont tous prefents,& quireçeurent le grand Collier , & firentle 
ferment.Quelques iours apres farent encore créés Dom Federic Tana, Cheua- 
lier de S. Maurice Marquis d'Entragues Comte de Limon Capitaine des Ar- 
quebufiers à cheual de la garde de MR. François Prouana Seigneur de Leyni 
Comte de Fruzafque Capitaine des Cuyrafles de a garde du Corps de MR. 
Getule Comte de Piozafque Capitaine des Arquebufiers à chéual de la garde 
de S.A.R. Guyron-François Ville Marquis de Cillian & de Sérraual Comte 
de Cameranalors Gouuerneur d’Aft, Fils du Marquis Guy Ville, &Fran- 
çois Ponte Comte de Scarnafix Ambaffadeur otdinairéen France: Lé Prince 
Maurice , qui auoit efté vn peu offencé dece que l'on auoit fait cette creation 
de Cheualiers fans attendre la venuë du Prince Thomas , vint neantmoins 
au Chapitre pour prefter le ferment ; en prenant le grand Collier, & affifta en 
fuite au 7e Deum, qui fut chanté en lEglife Cathedrale,& fous pretexte de fon 
incommodité,ne voulut plus afhfter aux autres Chapitres. 
Scruient, qui enuiron ce temps-là auoit efté nommé parleR 
Ô 
Arbañladeur réfident à Turin, eût fa premiere bé let laquelle Lou 
témoigner à fon Alteffe Royale , que la Cour de Francé ne prenoïit poine de 
part aux mécontenterm êts des Princes, il l'affeura qu'il auoit receu les ordres de 
fa Majefté pourla reftitution de Tin, de Suze , du Fort de Grauieres,de Vei- 
lane &de Cauours, que la garnifon auoit demolÿ ; mais fans la condition 
que les François y auoient voulu apporter auparauant, que cette place ne 
Fe jamiaiseftre fortifiée ; À quoy fon Alteffe Royale seftoit toujours 
Cette mefme année, François d'Eft Duc de Mod Ë £a 
t Fi ene , declaré General d 
Ï Armée Françoife en Îtalie, affifté du Maréfchal du Pleffis-Pralin & du bb. de 
ue Ville, General de la Caualerie de S.A'R.forma le fiege de Cremone, 7% 
qui fut funefte au Marquis, qu'vn coup de canon emporta le 2 4.iour d'Aoufl, 4 
cn s’entretenoit fur le bord du Pau auec le Duc de Modene & le Ma- me 
je É aldu Pleffis:Leurs A A.R R. eneurent vn {enfble regret à caufe de fa f- S h 
elité , de fa valeur & de fà bonne conduite,qui luy aucient acquis l'eftime d vi 
toute la Cour de Sauoye , & la réputation d'vn d Il itai S 
RS c es excellents Capitaines de 
Fe ; e. Le Marquis de Caracene Gouuerneur de Milan prit tant de foin de 
5 € sas de cete place,que le Duc de Modene futcontraint de leuer le fiege 
e 9. d'Oétobre & la Caualerie de fon Alkeffe Royales’en retourna par le 
Eftats de Parme & de Gennes en Piemont,comtmandée par le Mar cisM s 
ti Commiflaire general , à caufe que le C d éLi ; pr 
M q : : Vérrüë Lieutenant general 
+ À. R. reuenant de Nice, s'eftoitarrefté au co 
ment du mois d’Aouft à la prife & demoliti à de Spi er 
en molition de Spigno, aydé du Comte de 
uec quinzecentsh i 
de re & trois pieces de joe FR ir.R 
ais noftre Ca i ji j 
gnols firent Dee nee Fee Eu 
oyre;Son Alt 
EnUoya fes gardes & les com ve i SC + is ss Re: 
AP pag es Princes à Chiuas , d’où Breflieux de 
F 1s Marquis de S. Seuerain Lieutenant, & en fui itai dus 
LC ee LL . . uite Capitaine des Archers de 
a 
gue cfcarmouche les chargea,les de del nn MA 
Sen : F a de-là la Doyre,auec perte des leur. 
les obligea de s’en aller du cofté de Cauagli L F A 
€ de Cauaglia &Saluzzola & de-là au Milanois. 
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Le Prince Thomas ayant pas reufl en l’entreprife de Naples , parce que 
- les intelligences ;furlefquelles on l'auoit engagé en France à ce Voyage, mañi- 
| querent, s'en reuintauec l'armée naualeà Tolon, d’oùil alla à Nice > &s'yar- 
refta quelque tem ps pour l'eftabliflement de {es affaires en Piemont ,Enatten- 
dant ce que le Prince Maurice, par l'entremife du P.Iean de Montealier ne- 
gotieroit pour luy aupres de S. A.R. laquelle eftant fort fatisfaite des foubmi£: 
fions & des refpeëts du Prince Thomas ; & des afeurances qu’il luy donna de 
fa fideliré , & de fes feruices, pour adoucir laigreur des chofes pafsées , luy 
donna la Lieutenance Generale de la Ville & du Comté d'Aft, vacante par le 
decés du Marquis Ville, à laquelle onajoufta celle d'Albe auec les mefmes 
appointements de douze mil ducatons par an ,que le Prince tiroit du Gou- 
uernement d'Yvrée ; de forte qu'il fembloit qu'on luy eut pluftoft changé 
qu'ofté fon gouuernement:; il eft vray que ce fut auec les mefmes referues que 
celles qui auoient efté mifesaux prouifions du Prince Maurice de la Licute- 
nance generale de Nice, & fous cette condition que S. A.R. pouruoiroit {eu- 
le aux Gouuernements particuliers des places fortes & aux garnifons , ce qui 
fat caufe que le Prince Thomas n'eut iamais la curiofité d'y aller , ny en aucu- 
me place dependante de fon Gouuernement , & n’en fit point d'autre fonétion 
que d'en prefter le ferment comme auoit fait le Prince Maurice; Outre cela 
S. A.R. luy augmentales quatorze mille ducatons qu'elle luy auoit dé-ja ac- 
cordés par prouifion ; fur les reuenus de fon Appannage ( dont la Princeffe de 
Carignan auoit tant fait d’inftance) iufqu'à vingt mille Ducatons, à la charge 
que le Prince n’en pourroit point toucher le Capital , qu'il n'eut rendu com- 
pte de tout ce qu’il auoit mani des Finances de fon À. R. pendant la guerre 
ciuile; condition mife pluftoft pour retenir le Prince Thomas dans les in- 
terefts du Souuerain, que pour aucune vtilité que l'on en attendit. Toutce 
qui deplût d'auantageau Prince, fut le licentiement general de fes Troup- 
pes tant de Caualerie que d'Infanterie auec cette referue, qu'il ne les pour- 
roit point enuoyer au feruice de France, ny les remettre fur pied fous quel- 
que pretexte que ce foit, quelque inftance que la Franceen pût faire alors, ny 
à l’auenir deles auoir à fa folde, qui eftoit vn moyen infaillible & honnorable 
à fon A. R. de faire ceffer les gratifications qu'elle venoit de faire au Prince, 
au cas qu'il eut contreuenu à ces conditions. Ainfi cette grande authorité 
que le Prince Thomas auoiten Piemont depuis le Traitté de lan 1642. fut 
retranchée , ne luy eftant demeuré que les deux Compagnies de fes Gardes, 
lvne d'Arquebufers & l'autre de Cuyrafles comme au Prince Maurice fon 
Frere , dont les feruiteurs & creatures du Prince Thomas , qui perdoient beau- 
coup en cela , firent diuerfes plaintes: Mais la pañlion quil auoit de terminer 
tous les differents qu'il auoit} auec fon Alteffe Royale les déplaifirs qu'il eut de 
la France {ur la fin de fon voyage de Naples, & les auantages que fes Finan- 
ces rencontroient en cêt ajuftement , auec lefquels il pouuoit demeurerhon: 
norablement en Piemont, l'y firent acquiefcer. 
Le commencement de l’année 1649. eut les apparences d'vne grande 
tranquillité pour les Eftatsde fon A. R. mais nonpas fans iufte fujetd'appre- 
henfion des maux dont la France eftoit menacée par les eftranges defordres 
qui arriuerent à Paris : Le Royayantefté obligé d'en fortir de nuit auec la 
Reyne , le Duc d’Orleans , le Prince de Condé & le Cardinal Mazärin; & le 
Parlement aflifté du Prince de Conty , des Ducsde Longueville; & de Boüil- 
lon, du Marefchal de la Motte-Houdancourt , & de plufieurs autres Sei- 
gneurs de qualité, s'eftant declaré Chef du partycontraire, ce qui donna lieu 
à vne guerre ciuile fomentée par des Efprits faéieux & mefcontents , laquel- 
lefe fit auec tant d'aigreur & de pafhon ; que l'Ile de France la plus belle 
Prouince 
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i i ncore. 
un } tout ce qui touchele Roy & lebien de fon Eftar, ; 
enuoya en France de l'aduis de M. R. le Comte François de Cumiane fon “ 
remier Maiftre d'Hoftel, perlonnage de grand merite, pour témoigner à 
Fe Majeftés ,aux Princes & au Cardinal le déplaifir qu'elle auoit de ces 

mouuements ; la ferme refolution en laquelle ell'eftoit de demeurer infepara-Æ 
blement vnie d'affection à la Couronne de France, & fon regret de n'eftre & 
pas en eftat de les aller feruir en perfonne auec toutes fes forces , lefquelles g 
fon A.R, ne laifloic pas d'offrir à leurs Majeftés , quoy qu'elles fuflent abfolu- # 
ment neceffaires en Piemont, pour fouftenirles interefts de la France en Ita- 
lie ; où Les chofes n'eftoient pas en bonne difpofition , parce que Cazal & Pi- 
gnerol, la Citadelle de Turin & Chiuas eftoient mal munis & mal gardés. 
Le Comte de Cumiane neantmoins ne parla point de la reftitution de la Ci- 
tadelle de Turin , par deux confiderations :lyne que le‘Roÿ auoit rendu 
fraifchement à fon A. R. Trin, Veillane, Suze , le Fort de Grauicres & Ca- 
uours ; & l’autre, que cette demandeen vne fi fafcheufe conion@ure , eut 
peut eftre perfuadé au Confeil de France que l'intention de fon A. R.cftoir, 
de {e preualoir des diuifions qui la déchiroient, & de changer de party aucas 
qu'on luy eut refusé cette place : Il eut feulement charge de dire que Chiuas 
eftoit en fi mauuais eftat que les Efpagnols pouuoient auec facilité s'en faifir, 
& de là entrer dans le Piemont; non point par aucun deflein qu'eutfon AR. 
d'en chaffer la garnifon Francçoile, mais parce que l’on ne pouuoit plus efperer 
de France les troupes & l'argent necefaire pour reparer les ruines de cette 
place qui eftoient fi grandes , que quand Sa Majefté l'eut reftituée , la pensée 
de fon A.R.eftoit de la faire démolir. Cumiane adioufta encore , que les 
troubles du Royaume faifoient vn fi grand bruit en Italie, que pour y confer- 
uer [a reputation des Armées Françoifes, & calmer plus promptement les di- 
uifions de France , auant qu'elles fiffent progrez, il fembloit à propos de faire 
la paix auec l'Efpagne , ou du moins de foufrir qu'il s'en fit quelques ouuer- 
tures en Italie. À quoy fon A. R. eftoit prefte de s'employer au premier aduis 
qu'elle en receuroit de Sa Majcfté, ou d'entrer en quelque Traitté particulier 
auec l'Efpagne pour garentir fes Eftats des malheurs de la guerre , par les 
mefmesraifons qu'il auoit efté permis au Duc de Modene peu de mois au- 
Parauant; parce que fon A. R, ayant toutes fes inclinations pour la France, il 
valoir beaucoup mieux par cét expedient, la mettre à couuert de l’inuafion de 
fes ennemys , que de luy voir perdre fes places en vn temps auquel elle ne 
pouuoit receuoir aucun fecours de France; ce qui cauferoit encore indubita- 
blement la perte de celles que Sa Majefté y tenoit. 

L'Ambaffade de Cumiane fut bien receuë de leurs Majeftés, qui remer- 
cierent {on A. R. de fabonne volonté. Mais quant à la propofition de la 
paix, le Cardinal refpondit qu'elle éftoit plus à fouhaitter qu'à efporer, ny 
aYantpas d'apparence que les Efpagnols y vouluffent confentir,dans la crean- 
ce qu’ils auoient de tirer de grands auantages des defordres du Royaume: 
Que pour le particulier de fon A.R. il l'exhortoit de la part de leurs Maje- 
ftés de ne point entrer en aucune ncgotiation auec l'Efpagne , & de fe tenir 
afleurée qu'auffi toft que les mouuements de France feroient appaisés , le 
Roy ne Manqueroit point de pouruoir aux affaires d'Italie , en telle forte 
ARE ce de fon À. R. n'en receuroient aucun preiudice ; alleguant que l'e- 
en Duc de auoit fait auec les Efpagnols n'a- 

PO A EN quence ; parce que les Eftats de ce Prince eftants éloignés, 
SA pouuant pas receuoir les mefines afliftances que de fon A.R. 
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ny le fecourir s'il eftoit attâqué par les Efpagnols , auec la melnie faci: 

lité qué l'on pouuoit faite les placés de Piemont, on auoit confenity à fon 
_ actormodeinént. 
- Cependant S Majefté pour témoigner la fatisfaétion qu'elle aubit 
3 dé l'affeétion de fon Altefle Royale, & poui l'engager plus eftrôitémént 
dans fes interefts, luy äccorda là reftitution de Chiuas fans condition: 
Et bien que l'on eüt la pensée de le demiolir, néañtinoias on chinpéa 
d'aduis par là neceflité des affaires , & pdt la confidération de [a fitué: 
tion de cétté place. On né laifa pas aûfñi de faire faire quelques ouuër- 
turés au Pape à du Gratid Duc de Tôfeane ; pour Señtfeinettre de [4 
paix des deux Couronnes én léalie. Mais 6e fur fans früit ; parce qu le 
party qui fe rencoñträ én ce rémps à le plus fort, croÿoit dé retirer de 
notables auantagés de la conjoncture du temps ; & ne vouloir oùüyr au- 
cunés propofitions d'accommodement , que fous dés conditions trop 
rigoutéufes , & Le plüs foible cfpéranit vne reuolution aux 4ffaires , 
perfuadoit de fe pouuoir remettre au deflus ; & n’eftimoit Pas à propos 
de pancher à vn Traitté qui ne luy poüuoit eftre que défauantageux. 

Le Duc de Modéne fur ces éntrefaites seftant riccommodé auec 
les Efpagnols, congedia toutes les Trouppes Françoilés , lefquelles en- 
trerént en Piemont par la routé d'Oneille, & dé là paflerent au Mont: 
ferrat au fruice de fon Alteffe Royale ; qui au peu d'apparence qu'il ÿ 
auoit d'en attendre de France, fut bien aïfe de fe preualoir de cétte occa- 
fion pour en retirer quelque affiftancé. Toutésfois il ne fe pañla rien de 
mémorable au commencement de éetté Campagne entre les deux Ar- 
mécs , finon la demolition de Spigno par lé Comte Todéfco Licute- 
nant Colonel du Regiment dé Marquis Giror- François Ville, qui atiéc 
quelques Trouppes de Cauallérie & d’Infantérie, ém éhaff4 des foldats 
Milanois & des Payfans , qui éommeñcçoiént à le fortifier. 

Les Éfpagno's ou émpefchés par l'obligation qu'ils auoient de fauorifer 
le paffage de la nouuelle Reyne d'Efpagne Anne-Marie d'Autriche Fille de 
l'Empereur dans l'Eftar de Milan'; ou par manquement d'argent, ou par foi- 
bléffe, où par irréfolütion ne fe mirént en Campagne que fôte card! &les 
troubles de Paris ayant efté calmez pluftoft qué l’on ne crôÿoit | dh'en- 
uoÿa dé Fratice le Marquis de Sainét Aunays auéc quelques Troüppes 
pour commander en Italie, en° qualité de Lieutenant General de Ar 
mée Françoile fous lé Prince Thomas, lefquelles s'éftant iointes à la Ca: 
uallerie de fon Alrefle Royale, conduite parle Comte dé Verruë S'oppo- 
ferent au Marquis dé Caracene, 

L'arriuée de la Reyne d'Efpagne à Milan ayaht donné lieu à plu- 
fieurs voyagés à Final, pour faire les prouifions de fon embarquement; 
fournit aufli l'occafion aux Efpagnols de fe faifir d'Oneille’, pofte or- 
dinaitémenñt defgarny de foldats & deffendu par les fuls habitans: Le 
General Pimento aüec deux mille Fantaflins , ayant debarqué à Port- 
Maurice qui eft de l’Eftar de Gennes , fe prefenta aux portes de certe 
Place’ & l'eut bientoft à compofition. Il y laiffa le Gouuerneur de Fi- 
nal auec fix à fept cents hommes d'Infanterie. Ce qui oblige le Duc à 
pouruoir aux autres places de la Coïte de Nice. Le 

Le Marquis de Caracene d'autre cofté ayant feint de vouloir atta- 
quer Albe , ou partie dé noftre Armée fe rendit, furprit la Ville de 
Ceue au mois de Septembre, & afliégea le Chafteau. Le Comte Ale- 
xandre Borgarel y commandoit en qualité de Gouuérneur auec quelques 

KKKKKx« foldats 
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foldats & Officiers ; Sainét Aunays & le Comre de Verrue par ordre de 


Madame Royale allerent au Montdeuis, dans la refolution de fecourir 


cette place : Mais le Marquis de Caracene y:ayant trouuc plus dé re- À 
fiflance qu'il ne croyoit, fe retit de nuit en diligence, REnoTÉsqe 
fon Armée ne pourroit pas fubfifter long-ternps en vn polte f1 auancé 
dans les Montagnes des Langhes, où il y auoit difetse de fourrages , & 
qu'il n'en pouuoit pas faire venir de l'Etat de Milan FE LE es de 
peine & de defpence ; outre qu il auoit efté auerty s ecours ‘a cpre- 
paroit: Ainfi il fut contraint de quitter cette entreprife, Nouuelle qui fut 
fort agreable à la Cour de Sauoye , tant à caufe de l'importance de cette 
place, que parce que les Efpagnols eftant Maiftres de Ceue & d'Oneille, 
euffent notablement incommodé les Eftats de S. A.R. 4 

Prefque en mefme temps , arriua la reprife d'Oncille, où le Marquis 4 
de Caracene qui l'anoit vifitée allant à Final, auoit deffein de faire de à 
grandes fortifications ; mais comme iln’y auoit que des barricades & des à 
tranchées, le Marquis de fainét Damien de la Maifon d'Aglié Gouuer- pæ 
neur de Villefranche, inuité par les habitans de fe failir de cette Place, pour a 
les deliurer des Efpagnols,auec affeurance de fauorifer fon entreprife , re- pa 
folut de l’attaquer, & commanda à cét effeét à Souquet Capitaine de fon ni 
Regiment, de fe rendre fans bruit à Marro, auec cent cinquante Fantaf- 
fins, & de là à Oneille, efpaulé par Mer d'vne Galiote bien armée. Le 
Gouuerneur qui fe deffoit des habitans , auoit refolu d'en prendreles prin- 
cipaux, & de les enuoyer à Final, pour feruir d'hoftages de la fidelité des 
autres : Mais Souquet eftant venu attaquer vne des portes la nuit ,&ala 

faueur du canon de la Galiote qui tiroit ,obligea les ennemys, apres vne 
heure de combat d'abandonner la Ville en defordre, où il y eut foixante 
hommes ou tués ou blefsés depart & d'autre ; les Capitaines Mañlo & 
Paccarez renommés parmy les Efpagnols, y demeurerent fur la place, & le 
Chafteau où il y auoit 700. hommes fommé de fe rendre, capitula à 
l'aube du iour. Les Efpagnols n'entreprirent rién le refte de la Campa- 
gne, ce qui defcouurit leur foibleffe , & la vanité de leurs menaces, pour 
auoir fait fi peu de chofe en vne année, en laquelle ils fe promettoient 
de faire de grands progrez. 

Ce n'eft pas que fon Alteffe Royale eut fujet d’eftre fatisfaite du Mar- 
quis de fainct Aunays ; parce qu'en fa marche , & aux logements qu'il 
auoit faits dans le Piemont , il n'auoit pas vsc de la diligence necef- 
faire, ny eu tout le refpe&, & toute la deference qu'il deuoit à fes or- 
dres ; ce qui auoit causé de la foule aux Sujets de fon A.R. & porté no- 
table preiudice à la caufe commune. Le Ducs’en plaignit hautement à 
luy & à la Cour de France; & prit fi mauuaife opinion de la conduite 
& de l'affection de fainét Aunays, que le Marquis de Caracene s'eftant 
auancé iufqu'à Bielle ,& faint Aunays s'eftant offert de s'oppofer à luy 
auec toutes les Trouppes, le Duc ny voulut pas confentir ; preuoyant 
que ce feroit vn moyen pour arrefter les deux Armées en fon Pays, & pro- 
pofa feulement à fainét Aunays de faire quelque notable diuerfion, pour 
obliger les Efpagnols à deloger de Bille. 

La ligue faite entrele Duc Emanuel-Philibert & les fix Cantons Ca- 
tholiques Suifes , Lucerne, Vritz , Suits, Vnderwald, Zug & Fribourg; 
pour fon Alteffe & pour le Prince Charles-Emanuel fon Fils depuis Duc 
de Sauoye, continué par Viétor-Amé l'an mil fix cents trente-quatre,tant 

pour fon Alteffe Royale que pour le Prince François-Hyacinthefon Fils 
ù aifné, 
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aifné, eftant finy , fut iugé de fi grande importance À cette Royale Mai- 
fn, que! l'on refolut au Confeil de la renouueller, afin de balancer les 
Cantons proteftans & les efforts que Geneue faifoit d’eftre vnie au corps 
Heluetique,pour s'oppoler auec plus de forces aux deffeins que fadite A[- 
tefle Royale pouuoit auoir dela remettre fous fon obeyflance , & d’enfe- 
uelir par ce moyen la memoire de fa reuolte on creut encore, qu'ileftoit 
auantageux à cét Eftat d'en tirer des Gens de guerre , en les oftant aux 
Efpagnols & que le Duc n'ayant pas efté compris au Traitté, Viétor- Amé 
| y deuoit entrer, Pour en cas d'vne guerre ciuile entre les Suifles, auoir plus 
- de facilité à recouurer le Pays de Vaud occupé par le Canton de Berne. 
4 Benoit de Cize Baron de Grefy , Gentilhomme ordinaire dela Chambre 
de fon Alefle Royale , fut enuoyé pour cét effet en Ambaffade en Suyle, 
! aucc ordre d'entreprendre cette négociation, contrariée par les Efpagnols 
re & par quelques particuliers fous pretexte d'arrerages de penfions mal 
payées. 

Cette Campagne finit en Italie par la prifon de fainct Aunays , qui 
"fans attendre les ordres de la Cour pour les quartiers d'Hyuer , s'eftoit 
| ictté auec fes Trouppes dans les Valées du Daufiné frontieres du Piemont, 

& wauoit pas voulu pafler à Turin , de crainte d'eftre obligé de faire la 
reuerence à leurs AA. RR. à caufe des plaintes qu'elles auoient faites de 
luy ; il effaya de couurir ce manquement de refpe, fur ce qu'à la Cour 
de Sauoye on n’auoit pas voulu auoüer (ainfi qu'il le pretendoit ,) que 
le logement qu'il auoit pris à Montdeuis, auoit efté caufe de la leuée du 
Siege de Ceue , comme en effec il n'y auoit rien contribué j tant sen faut 
que par fa lenteur, & par le rafraifchiffement qu'il voulut prendre à Bra, 
il fauorifoit les deffeins des Efpagnols ; outre cela, il eftoit efchappé à 
fain@ Aunays mal fatisfait du Cardinal Mazarini , de dire que fi on le 
mal-traitoit , il fe ietteroit pour la feconde fois entre les bras des Efpa- 
gnols ; l'ordre pour l'arrefter fut communiqué par FAmbañfadeur Ser- 
uient, & par Andilly Intendant de l'Armée Françoife leurs AA. RR. 
& au Marquis de Pianezze, auec proteftation que fes manquements n'a- 
uoient pas tantirrité la Cour de France, quele peu de feruice qu il auoit 
rendu à leurs AA.RR. La Commiflion fut donnée aux Marquis Monty 
& Ville, l’vn Lieutenant & l'autre Commiflaire General de leur Caual- 
lerie, & tous deux Marefchaux de Camp en l'Armée du Roy. Ceux-cy 
luy enuoyerent des lettres de fon Ambañladeur , par lefquelles il le prioit 
de fe trouuer à Riuoles, ou d'abord qu'il fut arriue, ils le firent conduire 
eau de Pignerol. 
Fi de Me Thodis en fut fenfiblement offencé, parce que fainct Au- 
nays eftoit fon Lieutenant General, & fon confident , & que cetterefo- 
lution auoit efté prife en France fans fa participation , & l'execution con- 
fiée à leurs AA. RR. & à fes Miniftres. Il en fit fes plaintes, & protefta 
à l'auenir de ne fe plus mefler du commandement des .. Italie. Mais 
l'année fuiuante fainct Aunays ayant efté ouy à Pignerol par l'Ambaf- 
fadeur Seruient far vne delegation de la Cour de de & le Prince 
Thomas ayant fait de viues inftances aupres des Miniftres de France pour 
fa defliurance, & refpondu de fa fidelité,il fut élargy auec ns 0 
deleurs Majeftés auant que de s'en retourner en a d'a ler de Pigne- 
rol à Turin pour rendre fes ciuilités & fes refpc@ts à leurs AA, RR. Le 
Prince Thomas le mena à l'Audiance ,où il fit {es excufes & les remercie- 
ments qu'il deuoit à leur generofité d'auoir intercedé pour lu auprés du 
Roy pendant fa prifon. KKKKK%x 2 De 
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De cette façon s'appaifa la cholere du Bis ne ,& erre 
qu'il auoit de fe voir sraitté autrement à la Cour de LA È 5. es 
de la Regence ; qu'il eftoit Maitre d'Yurée & auoit des FabPE s D 
fanterie & de Cauallerie à fa deuotion. Ce nc fut pas pourtant le verira le 
motif de la deliurance de fainét Aunays ; mais bien la refolution que prit 
ne commencement de l’année mil fix cens cinquante le Cardinal Ma- 
zarini, de s'affeurer des perfonnes des Princes de Condé & de Conty & du 
Duc de Longueuille, fource des grandes reuolutions qui arriuerent en Fran- 
ce; le Prince de Condé eftoir ennemy de fainét Aunays;qui fe plaignoit 
ouuertement d'auoir efté contraint par les mauuais traittements du feu 
Prince de Condé, de fe retirer en Efpagne; de forte que cette confidera- 
tion qui auoit nuit auparauant à fainét Aunays, luy fut depuis fauorable; 
parce qu'alors on recherchoit auec beaucoup d'emprefement tous ceux 
qui pañloient pour ennemis irreconciliables des Princes , fur qui mefme on 
réjettoit la haine de la detentionde S. Aunays, CH 

Quoyÿ qu'il en {oit la leur ayant obligé leurs Majeftés d'aller en Bour- 
gogne pour maintenir dans l'obeyflance cette Prouince , de laquelle le 
Prince de Condé auoit le Gouuernement:Et pour s'affeurer des places qu'il 
y auoit,leurs AA: RR. depefcherent le Marquis Ville pour complimen- 
rerleurs Majeftez. Ce choix leur fut fort agreable ,tant par le merite & 
les bèlies qualités de la perfonne de l'Enuoyé ; que par la confideration de 
la conjoncture du temps, & du fouuenir du Pere qui eftoit mort au fer- 
uice de la Couronne de France. Le Marquis eut ordre de reprefenter à cette 
Cour Les grandes inftances que faifoit l'Electeur de Bauiere pour la conclu- 
fion du Mariage de la Princefle Adelayde troifiéme Fille de Victor- 
Amé , auec le Prince Ferdinand-Marie fon Fils aifné , dont les pre- 
mieres ouuertures auoient efté faites à Munfter au Prefident Nomis Ple- 
nipotentiaire de Sauoye,par Iean Adolphe Creps Plenipotentiaire de Bauie- 
res : Et quoy queS. A. Eleétorale eut preferé cette Princefle à la Princeffe 
Marguerite fa Sœur aifnée : Leurs A A. RR.neantmoins ne croyoient pas de 
deuoir refufer ce party, n’y ayant pas grande apparence, que l'Alliance 
qui auoit efté praposée de la Princefle Adelayde auec le Roy, deut reüflir, 
à caufe du bas âge de fa Majefté & des Trouppes du Royaume. Outre 
qu’il falloit confiderer ,que l'euenement des affaires de cette nature eftoit 
fort incertain, quand la conclufion en eftoit retardée , & que les diuifions 
du Royaume venants à cefler ;le Roy peut-cftre cfpouferoir vne des Filles 
du Duc d'Orleans ou de quelque autre Prince eftranger , dont l'Alliance 
feroit plus vtile à fa Majefté, ce qui par confequent romproit toute la ne- 
gociation de celle deSauoye, par lefquelles raifons fon Altefle Royale fe 
perfuadoit, qu'il valoit mieux accepter vn moindre bien, puis qu'il eltoit 
affeuré ; que d’en attendre vn plus grand qui eftoit incertain, & fe priuer de 
lauantage que la Royale Maifon de Sauoye cfperoit de tirer de l'Alliance 
de l'Elcéteur de Bauieres,le plus puiffant Prince d'Allemagne aprés les Cou- 
ronnes, capable de contrebalancçer l'auerfion que la Maifon Imperialeauoit 
contre celle de Sauaye, & de fouftenir les droits de S. A.R. contre le Duc 
de Mantoüe. 

Le Cardinal Mazarini & le Confeil de France confentirent far ces re- 
monftrances au Mariage de Bauieres, & le Prefident Nomis s'eftant de- 
Ris opuché à S. Gal auec Creps,en esbaucha les articles ; & depuis lacho- 

 Entierement concluë fur la fin de l'efté , entre le Comte Maximilian 
€urtio Deputé de Bauieres , & le Marquis de Pianezze Député de Sauoye. 
Le 
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Le commandement des Arméesenltalie, fut donné l’année mil fix cens 
cinquante , au Marquis d'Vxelles en qualité de Lieutenant General ; le Prince 
Thomas ne s’eftant pü refoudre de faire fa charge de General auec fi peu de 

- forces ;qu'ilen partit de France, où les chofes n’eftoient pas encore fi calmes 
qu'il pôt s'engager à la guerre d'Iralie.Il pafla neantmoins les Monts, auant 
le depart de l'Armée , & du Marquis d'Vxelles, à qui fon Altefle Royale re- 
mit {a Caualerie, fous la conduite du Comte de Verruë. ï 

Cependant la venuë de Dom-lean d’Auftriche, pour aflieger Portolongo- 
ne ,ayant donné quelque foupçon, qu'il n'eut deffein fur Nice, leurs AA.RR 
enuoycrent leurs ordres au Comte de Monafterol, Gouuerneur du Chafeau, 
tant pour le commandement des Trouppes, que luy mena le Comte lean 
Michel de Monafterol fon Frere , que pour pouruoir à toutes les chofes ne- 
ceffaires à la deffence de cette Place, à caufe que le Prince Maurice Gouuer- 
neur de la Prouince , eftant auancé fur l'âge , 8 incommodé,ny pouuoit aller. 

Noftre Armée nes’eltant mife que fort tard en Campagne, prit fes loge- 

tiens à Annone , & à Quart, d'où ayant paflé le Pau,elle prit la route de Strop- 
piana , dans le deflein d'aller à Romagnan : Maiselle en fut détournée par 
la furprife du Bourg de fainte Marie, & du Fort de S. Pierre d’Aft, parle Com- 
te Galeas Trotty Lieutenant general dela Cauallerie de l’'Eftat de Milan, qui 
eftant party de Valle & de Candie auec quelque Caualerie & de l'infanterie, 
tirée des garnifons de Valence, d'Alexandrie, & de Tortone en nombre en 
tout de 1 $00.hommes , informé de l'Eftat decette Place , & de la foiblefe de 
la garde, par la connoifflance particuliere qu'il en auoit du temps qu'il y com- 
mandoit pour les Efpagnols ; & que des efpies luy en donnerent , s'en appro- 
cha la nuit du vingt-vniéme de Septembre , du cofté de la porte du Bourg , 
rencontra les Batteurs d’eftrade, qu'il tailla en pieces, & blefla à mort le Ca- 
poral, qui les commandoit , & par ce bon-heur il fe faifir de la demye Lune, 
le Corps de Garde n'ayant point fait de refiftance; de là il frappliquer le pe- 
tard à la porte, & entra dans le Bourg, & fans perdre temps, fit cfcalader le 
Fortde $. Pierre, & prit prifonnier Vanelly qui y commandoit. 

Le Comte Ierofme de Morette Gouuerneur d’Af, accourut promptement 

à cebruir, & affifté de quelques Officiers dela Garnifon, & des Habitans, fe 
retrancha dans le Bourg de fainte Marie, & y foutint l'effort des Ennemys; 
cependantil luy arriua de la Nobleffe du Comtéd’Aft, & quelque petit fe- 
cours de Villeneufve d’Aft,que luy enuoya Mejanes qui en eftoit Gouuerneur. 
Au premier aduis qu'eneut fon Alteffe Royale, elle depécha le Comte Getu- 
le de Piozafque Capitaine des Cuyraffesdefa Garde , auec fa Compagnie. Le 
Marquis Ville Commiffaire general de la Cauallerie deS. A. R.fe detächa de 
lArmée auec vn Corps de quatre cens cheuaux , faiuy du refte de la 
Cauallerie fous lecommandement du Comte de Verruë, qui en eftoir Gene- 
ral, & du Marquis d'Vxelles auecles Trouppes Françoifes. Le Marquis Ville 
fit vne diligence memorable :car ayant paf le Pau à Verruë , ilfe rendit fous 
le Chafteau d'A , le matin du vingetroifiéme du mois, ou eftoient les Gar- 

des, qui s'efcarmouchoient auec les Efpagnols : À l’arriuée de ce nouucau fe- 
cours , les ennemis fe retirerent fous le Fort de faint Pierre ; & pour n'eftre 
pas attaqués de l’autre cofté par le Marquis Ville, commeil auoit refolu de 
faire, ils{logerent au delà du ruiffeau de Ver, laiffans le Fort , & la partie 
du Bourg du cofté de Mont-Remir, dontils s'eftoientemparés, bien munis. 
Mais le Comte de Morette ayant fait fortir de Ville Maréchal de Bataille, qui 
commandoit dans la Ville en fon abfence , auec quelques Ofñciers de la Gar- 
nifon , des Habitans volontaires, les trois Freres Comtes de Macet,& le Com- 


te Capra , qui y fut bleflé d'yne moufquerade à la gorge , il attaqua fi genereu- 
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fement les ennemis , qu'ayant forcé leurs brigades ; illes chaffa du Bourg ; 
apres vncombat de deux heures , & réprit le Fort de S-Pierre par capitulation. 
Ain Aft fut deliuré en peu de temps ; & l'Armée Efpagnole, qui s'eftoit 
dé-ja auancéeiufqu'à Annone pour en former le Siege, fe retira à Fubine &à 
Qint Saluadour , & de là vint à Montcalue , Callian & Gabian, & enfuite à 
Liuorno & Bianza ; & la noftrecommandée parle Marquis d'Vxelles, & par 
le Comte de Verrué, apres auoir efté autour d'Aft alla prendre fes logemens 
À Pont de Sture ; puisà Montechiaro , & à Verruë, où elle pafla le Pau , & 
salla pofter à Mazin , Montniuel & Mallione , Pays de Montagne,où le Mar 
quis de Caracene refolut de les attaquer, par ce qu il cftoit le plus fort en hom- 
mes, & qu'il auoit del'artillerie. Il vintdonc à Montniuel quartier du Mar- 
quis Ville , & aprés vne longue efcarmouche, qui fut gencreufement foûte. 
nuë parles noftres ; les Efpagnols voyant que le Marquis d'Vxelles y auoiten- 
uoyé vnrenfort d'Infanterie, quitterent cette attaque, & allerent au quartier 
du Comte de Verruë à Maillon , croyans d’enauoir meilleurmarché, à caufe 
qu'ils frent ioüer leur canon ; mais ils en furent auffi repouffés. L 
Le Marquis d'Vxelles craignant que les Efpagnols neuffent deflein de fe 
faifir des paflages de Caffan , qui menent à Yurée, & de luy ôter la commu- 
nication de Saintya, refolut de les preuenir ,& de gagner Bolengho & Biro- 
lo; à quoy les Ennemis ne s'oppoferent point 5 & fe contenterent d'occuper 
les Poftes , que les noftres auoient abandonnés : De là ils allerent à Ropolo, & 
ÀBiclle , leur ordinaire rafraichifflement, oùils entrerent fans difficulté , cette 
Place eftant hors de deffence. Noftrearmée fe logea à faint Germain , pour 
empêcher les conuoys , que l'on faifoic allerà Vercel. Ce qui obligea les E£ 
pagnols de quiter Bielle & de prendre le chemin du Montferrat , aprés auoir 
rodé quelque temps autour de Vercel ; les noftres de leur cofté ayant pris la 
route de Saluggia , entrerent aufli au Montferrat ,oùles deux Armées prirent 
leurs quartiers d’hyuer, & les François les allerent prendre en France. a 
À peu de iours delà arriua de Munich en Bauiere à Turin le Comte Maxi- 
milian Curtio Ambaffadeur de l'Elcéteur Duc de Bauiere,pour lemariage du sos 
Prince Ferdinand fon Fils aifné auec la Princeffe Adelaide , dont la celebra- cell 
tion fe fit aucc vne magnificence toute Royale l’onziémede DecembreenlE- ad 
glife Cathedrale de Turin, en la prefence de Madame Royale , des Princefles aie 
fes Filles, des Princes Maurice & Thomas , Philibert-Emanuel & Eugene, Pin 
(qui oüirenttous la Mefle, fousle Daix de S. A. R..)du Nonce de fa Sainteté, “4 
de l'Ambaffadeur de France, & de celuy de Bauiere, qui furentaflis furvn banc 1656 
preparé vis à vis du Daix deftiné poufles Ambaffadeurs des Roys. L'Epousée 
fat conduite par leurs Alteiles Royales fous vn autre Daix deuant le grand Au- 
tel. S.A.R. l'époufa comme Procureur du Prinice de Bauiere , entre les mains 
de Berguera Archeuëque de Turin. + 
Ce mariage fut le fujet de dinerfes courfes de bague, bals , ballets , Carrou- Nes 
zels & autres réjoüiffances publiques, accompagnées de toutes les demonftra- “ii 
tions d'vne ioye gencrale , & auec toute la pompe, & l'appareil le plus fuper- st 
be qui fe foit encore veu: Parmy lefquelles {e tint le Chapitre de l'Ordrede de 
l’Annonciade , où 5, A. R. donna le Collier de l'Ordre au Prince Philibert , & É. 
PA RE defon Ambafade de France, quiauoit déjaefté ciadé 
ë an mil fixcens quarañte-huit. 
PE ne ,il fe five nonuelle promotion de quatre Cheualiers de fOr- 
slçauoir de François: Amedée Cofte Comte de Polonguera & d’Arignan, 
CE pie re Hi Ifnard de Caftello Marquis de Ca- 
APR coute n 'eneur es. A.R.d Alexis de S. Martin, Marquis 
1Comtede Parelle, Grand Maiftre dela Garderobe de S. A.R. Gou- 


uerneur 
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uerneur d'Aoufte , d'Yvrée & du Canauays , & de Federic Aldobrandin des. 
George Comte de Luoglio, tous perfonnages de naiflance & de merite , & 
fort confiderés en cette Cour, pourles feruices rendus à la Royale Maifon de 
. Sauoye. 
- La négociation du Baron de Grefy fut fi heureufe , que l'Alliance de fon 
s Alteffe Royale auec les fix Cantons Catholiques Suifles fut arreftée à Lucer- Preuve: 
ne Je quatorziéme d'Auril mil fix cens cinquante-vn, dont les principaux ar- HERO 
ticles font. Que la Ligue ne feroit que defenfiue : Quelle dureroit pendant la vie de 
fon Alteffe Royale , &> quatre ans aprés fon decez: Que files ESlats du Duc efloient at- 
s taquez., les Cantons Catholiques Jeroient obligez de fournir am moins fix mil hommes 
de pied on douze mil au plus ,ex fon Alteffe Royale à eux, mille monfquetaires : Que 
* s'il arrinoit def-vnion &) guerre entre les fix Cantons Catholiques ,le Duc, fans en efre 
. prié, pourroit d'authorité Sentremettre de les accommoder : Qu'aucun des Confederez ne 
pourroit accorder droit de Bourgeoifie, ou protection aux Sujets des autres: Que ceux de 
Geneue ne la pourrorent point auoir des Cantons, qu'apres que les différends de fon Altefe 
Royale aucc eux ; feraient terminez : Quil } auroit liberte de Commerce entre les Alliés, 
leurs Pays é7 Sujets : Que de la part de Jon Alteffe Royale eftoient compris en l'Alliance, 
Le Pape ; le fainêt Siege Romain ; l'Empereur , le faintl Empire les k oys de France € 
d'Efpagne , &r la Seigneurie de Venife : Et de la part des Cantons, Ze Pape, le 
fainét Siege, l'Empereur , le fainc£ Empire Romain le Roy de France ; la Maifon 
d'Auffriche , celle de Medicis &7: le Grand Duc de Tofcane. 
 Reuenons de Suifle en Piemont, pour voir comme fe pafla la Campagne 
de l'an mil fix cens cinquante-vn. Le Roy n'ayant enuoyé que fort peu de 
troupes & fans Lieutenant General. Le Prince Thomas toûjours piqué dela 
detention de S. Aunays , & qui à caufe des feconds troubles du Royaume de 
France, & de l'éloignement du Cardinal Mazarin , preuoyoit de ne pouuoir 
pas faire grand effet ,n’en voulut pas prendre le commandement, qui de- 
meura par ce moyen au Marquis Ville Commiflaire igeneral de la Caualerie 
de fon Altelfe Royale , en qualité de Marèchal des Camps & Armées du Roy; 
enfuite d'yne Commiflion qu'il en auoit receuë , pendant que les Trou- 
pes Françoifes eftoient en quartier d'hyuer fur la frontiere de Dauphiné. 
Ainfi s'eftant mis en Campagne aucc les Troupes de fa Majefté & de fon 
Alteffe Royale, il fe faifit de là Roque-Grimaldy, pour les faire fubfifter en 
ces quartiers , & pour éloigner les Efpagnols du Piemont, en les attirant de 


ce cofté. 

Le Marquis de Caracene qui auoit d’autres visées ayant inuefty le Chä- 
teau de Coftigliole,obligea le Marquis Ville de s'approcher d’Albe; mais Co- 
ftighiole pris, & les fortifications demolies, Caracene pouffa auec vnediligen- 
ce extraordinaire iufqu'à Montcalier, qui n'eft qu'à trois mille de Turin, 
laiffant derriere foy vn grand Pays , & les Places d’Aft, d’Albe & de Villeneuf- 
ue contre la maxime ordinaire des Efpagnols : Le Marquis Ville fuiuit fa 
marche, ne pouuant ny l’attaquer , ny le deuancer, parce qu'il eftoit foible, 
& qu'il ne fçauoit pas les deffeins de lennemy. 

En ce même temps arriua le Marquis de S.André-Montbrun auec de nou- 
uelles forces en qualité de Lieutenant general de l'Armée Françoife,pour fai- 
re ceffer les difficultez ducommandement. 

Les François crûrent du commencement, que Caracence en vouloit à Pi- 
gnerol mal pouruea de touteschofes : Mad. Royale apprehendant pour Car- 
magnole, ou pour Querafque, dontiles Garnifons eftoient en mauuais cftat, 
preffa le Prince Thomas d'yenuoyer quelque renfort,comme elle auoit fait de 
{on cofté ; mais le Prince s'imaginant que Caracene venoit dans la refolution 


d'aflieger la Citadelle de Turin ; par intelligence auec Madame Royale , y fic 
entrer 
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entrer tous les François qu'il auoit aupres de foy . & le out ni les 
Efpagnols arriuerent à Montcalier le Prince demeura àcheua nn a nuit 
allant & venant au dehors de la Citadelle de Turin »pour voir s'il en decou- 
uriroit quelque chofe , & tombant dans vn fofsé fe bleffa fort à la a ; 

Ce Prince croyoit de rendre à la France va fignalé témoignage de fa fideli- 
té & de trauailler pour fa propre reputation en prenant tant de foin, pourem- 
pêcher qu'une place de cette confequence ne tombat au ps des Efpa- 
gnols ; laquelle luy mefme autrefois eftant de leur party ne leur auoit pas 
voulu confier ; mais plufieurs fe perfuaderent , qu'y ayant grande froideur 
entre Madame Royale, & le Prince, il eftoit bien ayfe de faire courir ce 
bruit, pour la rendre odieufe à la France ,enreleuant par là lafincerité de fes 
feruices. 

En effedt,qu'elle apparence y auoit-il.que le Marquis de Caracene eut for- 
mé ce deflein du confentement de M. R. puis que S.André-Montbrun eftant 
arriué à Turin auec de nouueaux Regimens François ; on pouuoit les faire 
entrer dans la Citadelle? il eftoit donc bien plus croyable,que fi M.R.eut eu 
cette intention , Caracene eut attendu de s'approcher de Turin, que S. An- 
dré-Montbrun auec fes Trouppes, fûüt allé ioindre celles du Marquis Ville, 
commeil eftoir difposé à le faire ,auec lefquelles il n'eut pas efté affez fort, 

our détourner Caracene de fon entreprife, qui eût par ce moyen trouué la 
Citadelle de Turin en eftat de ne pouoir être fecouruë.On blimoitencore le 
Prince par cetteconfideration,que fon procedé ayant donné à comnoître aux 
ennemis, le peril ou eftoit cette Place ; c’eftoit affez d'y auoir remedié.fans té- 
moigner que lefoupçon luy duroit encoreice qui pouuoitidontier de l'auanta- 
ge aux Ennemys.Quoy qu'il en foit M.R.bien que malade d'vne Fiévre, ne fut 
point émuë du foupçon du Prince Thomas, & donna les ordres neceffaires à 
fes Officiers, pour empêcher Turin d'vne furprife ; tira de luy des Trouppes, 
pourietter dans Carmagnole , & fe feruit de celles de S. André-Montbrun 
pour renforcer Querafque. 

Cependant le temps qui éclaircit les chofesles plus obfcures, fit connoiftre 
pourquoy le Marquis de Caracene eftoit venu fi prés de Turin. Il auoit crû 
noftre Armée moins forte , n'auoit eu aucun aduis des Trouppes que S. 
André-Montbrun amenoit de France, & s’eftoit perfuadé, que leurs AA. 
RR. eftonnées du mauuaisieftat des affaires de France, de la foiblefe de leur 
Armée, & de fa marche fi extraordinaire , fe pourroient refoudre à oüyr les 
propofitions d’vn accemmodement auec l'Efpagne; à quoy fembloir deuoir 
les porter la iufte apprehenfion de voir faire le degaft d'vne Armée enne- 
mie au cœur de leurs eftats. Sur ces reflexions , Caracene d’abord qu'il eut 
pris fes logemens à Montcalier, fit appeller le Pere Iean de Montcalier Capu- 
cin.fameux par plufieurs negotiations impottantes qu'il auoit ménagées auec 
beaucoup d'adreffe & de prudence , entre leurs AA. RR. & les Princes ; & le 
chargea de voir M. R. & de luy faire*vne exhortation menaçante , de pren- 
dre le party d'Efpagne, & de farmonter les difficultez qui en auoient empé- 
ché la conclufion en vne Conference que Gorani fon Secretaire , & le Com- 
te de Buronzo auoient eu enfemble, par la participation des Miniftres de 
France ; outre cela, Caracene remit au Pere lean de Montealier vn memoire 
furce fujet qui en contenoit les raifons:Auquel M. R. répondit auec fa gene- 
rofité ordinaire, qu'elle ne fe pouuoit feparer des interefts de la Couronnede 
France. Ainfi Caracene mal fatisfait de cette refolution , f retira auec fon 
Armée par Butillere, & delà au Montferrat & au Milanois , fans auoir fait 
autre chofe de confideration le refte de la Campagne. Le {Prince Thomas le 
VOYANt par ce moyen inutile en Piemont, tugea que fa prefence feroit plus 
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4 neceffaire en France ; pour rendre fes feruices à la Reyne, à laquelle il auoit 
<e, l'honneur d'appattenir, dans vne conjonéture, qui donnoit lieuà plufieurs 
Grands du Royaume,de pretendre aux charges du Prince de Condé. La Rey- 
&f ne le receut fortbien, & en l'abfence du Cardinal Mazatiny, luy fit faire la 
n fonction de Chef du Confeil du Roy: laquelle il exerça auec toure la mé- 
1 deration imaginable proteftant toûjours , que ce ne feroit: que pour autant 

de temps qu'il plairoit au premier Miniftre. Qui honobftant fon éloigne- 
ment ne laiffoit pas de conduire le Royaume comme auparauant. 

Sur la fin de l'année, on apprit ‘à Turin la mort de Maximilian Eleeur 
Duc deBauiere, Prince des plus Sages de fon fiecle , & qui auoit acquis beau- 
de coup de gloire, & de reputation : La Princeffe Adelayde qui apres laconclu- 
e. lion de fon Mariage, s'eftoit arrétée en Piemont, pour en attendre laccom- 
1. pliflement changea depuis cette mort fon titre de Princefle ; en celuy d'E- 

lectrice Ducheffe de Baniere. 

—7  Albert-Eugene de Geneue Marquis de Lullin, Cheualier de l'Ordre; Ge- 
“neral de la Gaualerie de Sauoye , & Gouuerneur du Duché de Ghablais, 
- nommé l'année précedente Ambafladeur de S. A.R. aupres de l'Empereur, 
pour demander l'inueftiture de cette portion du Duché de Montferrar, adju- 
fa--gée à feu Vidtor-Arné, parles Traités de Ratisbonne ; de Querafque & de 
“à Munfter,s'eftant misen chemin auec vn train magnifique, affifté du Comte 
Billior de Luzerne, Senateur du Senat de Turin, Qrateur de l'Ambaffade, ne 
fût pas plutôtarriué À Vienne‘en Auftriche, qu’il fit inftance d'auoir cette 
Inueftiture s laquelle l'Empereur Ferdinand IL auoit accordée à Viétor-Amé 
l'an 1632. & demanda, que S. A:R. en-confequence de ces Traittés , fut 
déchargée entierement des quatre cents quatre-vingt & quatorze mille êcus 
deus au Duc de Mantouë , qui eftoient à la charge du Roy de France : Mais 
l'Empereur preuenu des Efpagnols, qui ne vouloient point appreuuer leTrai- 
téde Queralque conclu contre leur aduis , & qui s’oppofoient onuertement 
à tous les auantages de S. A.R. àcaufe qu'elle tenoit le party de France; & 
difluadé d’ailleurs par les deux Impcratrices de la Fainille de Gonzague, qui 
trauailloient pourle bien de leur Maifon, & qui interefloient fa Majefté 
Imperiale en leur caufe, dilaya d'accorder an Marquis de Lullin,:ce qu'il 
fouhaittoit. 

Enfin l'Empereur prefé, par les Miniftres de l'Electeur Ducide Bauicre, 
rer & obligé parle Traitté de Munfter, dont il auoitiuré l'obferuation, promit 
au Marquis par Decret figné de fa main du douziéme de Januier 165 2. de 
luy donner l'Inueftiture conformément au Traitté de Munfter : pourueu que 
le Ducde Mantouë fut payé par la France des quatre cents quatre-vingt preuues 
& quatorze mil écus, croyant l'Empereur d’eluder par ce moyen la force defa pag6o2. 
promeffe , en témoignant de la vouloir executer: Mais Lullins & les Mini- 
ftres de Bauicre ; remontrerent que les Traittés de Ratisbonne, de Queraf- 
que & de Munfter ; ayant déchargt S.AR. du payement de cette fomme, & 
obligeans precisément fa Majefté Imperial d'accorder lInueftiture, à meme 
temps qu'elleluy feroit demandée , oftoient toute forte de pretextes pour la 
dilayer ,& de faire porter à S.A.R. la peine d'vn retardement ; qui ne luy 
eftoit point imputable; outre que les François prefuppofoient ;que le paye- 
ment de cette fomme auoit efté offert au Duc de Mantoüe, & qu'il l'auoit 
refasé. Mais nonobftant toutes ces raifons , l'Empereur n'ayant rien voulu 
faire de plus , le Marquis prit congé : Et quoy qu'il n'euft pas obtenu la prin- 
cipale fin de fon Ambaffade ; il eut pour le moins cette fatisfaction ; d’auoir 
faitauotier à l'Empereur qu'elle luy eftoit deüe. 


Le tmentiéme de lanuier 1652. les Ambaffadeurs des Cantons Catholi- 
BEEN 
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ques Suis, effant arriués à Turin, la ceremonie du ferment pour l'obfer- . 
uation du Traitté d'Alliance fe fit en l'Eglife Cathedrale de Turin;de la mé- Cere 
me façon qu'il s'étoit pratiqué fous Vi&tor-Amé, ADEEQUE l'Archeuêque eut due 
celebré la Meffe. S.AR. eftoi aff fous le Daix en l'Eglife au deuant du grand ment 
Autel, & auprés d'elle Madame Royale , & les Princefles Louyfe-Marie & pa 
Marguerire {es Sœurs, & les Princes Emanuel-Philibert ; Amé & Emanuel 5e 
fes Coufins. Prés de ['eftoient aufli Dom Gabriel & Dom Antoine de Sa- desfn 
uoye , Oncles naturels de SAR. Charles-Emanuel-Philibert-Hyacince desi- ca 
miane Marquis de Pianezze, Fils de Dona Matilde legitimée de Sauoye, Car. 
grand Chambellan & General de l’Infanterie, le Comte Philippes de S. Mat- pe 
tind’Aglié , Grand Maiftre de la Maifon de S. A.R.& Sur-jntendant de fes De 
Finances, le Comte Frederic Tana Colonel general des Suiffes, François- 
Amedée Cofta Camte de Polonguera premier Ecuyer de M. R. Char- 
les Thomas Ifnard Marquis de Carail, Grand Veneur de S. A.R. Le Comte 
Alexis de Parelle Marquis de Broz , Grand Maïftre de laGarderobbe,Gouuer- 
neur du Duché d’Aoufte & de la Ville d'Yurée,rous Cheualiers de l'Ordre de 
l'Annonciade. Les Confeillers d'Eftat ; les principaux Officiers du Senat & de 
la Chambre des Comptes de Piemont , Auguftin des Lances Capitaine des 
Gardes de la Compagnie des Cuiraffes ; le Marquis de Pallavicin | 
de celle des Arquebuziers à cheual , & Senantes Capitaine des Arquebuziers 
à cheual de la Garde de M.R. Autour de la Table préparée pour le ferment 
eftoit le Baron de Grefy , le Comte MuratofIntroducteur des Ambafladeurs, 
& le Comte Cefar Nomis,faifant la charge d'Incerprete.L’Archeuéque de Tu- 
rin vêtu Pontificalement s’affit le dos tourné contre le grand Autel. Le Mar- 
quis de S. Thomas premier Secretaire d’Eftat mit fur la Table la Procuration 
des Ambafladeurs des Cantons, & les deux Originaux du renouuellement 
de l'Alliance, & fe plaça à côté gauche de la Table le Comte Charles-Phi- 
lippe Morozzo Grand Chancelier de Sauoye, à la droite. Les chofes ainfi 
difposées, Louys Hartman Secretaire General de la Ville de Lucerne, & l’vn 
des Ambafldeurs, Sapprocha de S.A.R. laquelle s'eftoit leuée & auancée fur 
le bord du marchepied , & luyfit vne Harangue en Allemand , de laquelle Le 
Comte Nomis ayant donné Pinterpretation, le Grand Chancelier ft vn 
difcours en Italien forteloquent. Apres quoy S.A.R. iura l'obferuation in- 
uiolable du Traité , & les Ambafladeurs de même, le poulce, & les deux 
doigts füiuans hauflez, qui eftila forme deiurer de leur nation ; le Te Deum 
fut chanté, & les Ambaffadeurs en fuite fuperbement regalés &icongediés auec 
de beaux prefents. 

Au Printempsfüuiuant, le nouueau Eleéteur Duc de Bauiere demeuré fous 
la Turele de Marie d'Auftriche fa: Mere par la difpofition du Duc-fonPere, = 
pour les biens de fonipatrimoine.s& fous celle du Duc Albert de Bauicre fon 
Oncle, pour leschofes qui concernoient l'Eleétorat, ( parce que par les loix deu 
Imperiales , il:ne. pouuoit point faire la fondtion d'Electeur ‘auant l'âge de ne 
dix-huitans) dépecha le Gomte Curtio fon Ambaffadeur à Turin, pour Ci 
amener l’Electrice Ducheffe {on Epoufe, n'ayant peu entreprendre ce voyage tiocn 
en perfonne, à caufe de fon âge, ny en charger le Prince fon Frere beaucoup Fi J 
plus ieune que luy ; pendant les foupçons & les jaloufies du Gomte Palatin, 1652: 
y donner cét employ au Duc Albert de Bauicre fon Oncle , chargé de 
l'adminiftration de l'Eledtorar.Er parce que le Comte Curtio,deuoit conduire 
le Marquis de Caracene: Gouuer- 
y d'Efpagne de la receuoir comme 
fpoufe d'vn Prince étroitement lié de Pa- 
€; & d'ordonner toutes les chofes necelfai- 
res 


la Ducheffe Elcétrice par l'Eftat Milan ; 
neur du Milanois, reçeut ordre du Ro 
vne Princefle de fa qualité, & E 
fenté auec fa Majefté Carholiqu 
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D fes pour l2 commodité de fon pañlage > & de prendre par là prétexte de faire 
te, Vne Trefueentre les deux Armées ;ce qui ayanc.efté proposé au Marquis 
one. Ville,il l’accorda fur la premiere ouuerture qui luy en fut faite. 
5% Le Marquis de Caracehe qui auoit. demeuté long-temps fans rien faire 
om. de fignalé , qui pût releuer la gloire de fon Maître, fondant par vnartifi- - 
Fe Ce 2fez ordinaire à ceux de {a Nation, que la Trefue ne deuoit auoir lieu 
de que pendant le paflage de cette Princefle; & fe preualant della conjon@ure 
a de la Fête du Saint Suaire , que l'on folemnife tous les ans à Turin ,auec vn 
;2, Concours extraordinaire de Peuples , où ilfe perfuada que plufeurs Officiers 
de noftre Armée , & des Habitans de Trin, ne manqueroient pas d'aller; re- 
folut d'inueftir cette Place anec fa Cauallerie le quatriéme de May, couurant 
-— {on deffein & fa marche auec vn grand fecret, & faifant fuiure {on Infante- 
3 rie,& fon Aïtillerie en diligence pour continuer le Siege, duquel il.fe promet- 
in, toit vn fuccez d'autant plus fauorable, que nôtre Armée, eftoit foible , & 
que les Troubles de France n'auoient pas permis au Roy d'yenuoyer vn feul 
{oldat, ny vne Perfonne d'authorité pour y faire la guerre ; comme il fe fai- 
foit tous les ans : Et ce qui contribua encore à cette entreprife. fur,qu'au temps 
que Caracene bloqua cette Place ;le Comte Caralan Alfer qui en éftoit 
Gouuerneur, sen trouua abfent : Quoy que fur l'aduis qu’il eut d’vne entre- 
prife fi éloignée de toute apparence, il s'y ft ietté auec quelques Officiers de 
fa garnifon, fort heureufement autrauers des Ennemis. 

Le Comte Curtio en ce même temps arriua à Milan auec vn train forta- 
ble à la qualité du Prince qui l'enuoyoit , composé de plufieurs Dames, & 
Gentilshommes , deftinés pour le feruice de l'Eledrice Duchefle de Baiere: 
Il fut extraordinairement furpris d'apprendre la nouuelle du Siege de Trin, 
& la mauuaife excufe qu'en donna le Marquis de Caracene, qui für blâmé 
de tous ceux qui m'éroient pas du party d’Efpagne , d'auoir ainf rompu la 
Trèue, {ur vne interpretation qu'il luy donnoit à fa fantaifie; pour garent 

-_ de laquelle il n’auoit, ny écriture, ny paroles outre que c'eftoit preparer vne 
à méchante reception à cette Princelle:En confideration de laquelle cette Tré- 
c. ue auoit efté concluë. Le Comte Curtio donc partit tres-mal fatisfait de 
= Milan, & fc rendit à Turin: il füt receu auec la magnifcence, & la generofi- 
4 té ordinaire de la Royale Maifon de Sauoye. Quelques iours apres l'Ele- 
© &rice Duchefle en partit ; leurs Altefles Royales , & les deux Princelfes 
fes Sœurs luy firent compagnie iufqu'à Montcalier, où fe fit cette dure : 
+ & fâcheufe feparation. Elle prit la route d'Af & d'Alexandrie, paffa à 
R Venize, & à Trente, & de là en Bauiere, ayant receu en tous les lieux de 
+ fon pafläge, tous les honneurs imaginables. Le deflein de leurs Alrefles 
! Royales eftoit bien de la conduire jufques en Aft; mais le peu d’affeuran- 
| ce qu'il y auoit à prendre , en la parole du Marquis de Caracene, le fitchan- 
ger ,ny ayant pas d'apparence que leurs AA.RR. s'engageaflent à çe voya- 
ge fans Trouppes, & d'y en mener, il y auoit vn autre inconuenient , en ce 
que c'eftoit retarder le fecours que l'on auoit preparé pour Trin. Outre que 
Caracene auoit donné vne nouuelle preuue du peu de refpeët qu'il auoit pour 
les ordres du Roy fon Maiftre, ayant mandé au Comte Curtio, qu'il ne fou- 
haittoit pas que l'Eledtrice-Ducheffe pafsät à Milan ; dont il für fi fenfible- 
ment touché qu'il für fur le point de prendre fon chemin par la Sauoye, & 
7 par Geneuc. ë S 

Cependant leurs AA. RR. enuoyerent toute leur Cauallerie fous le com- 

mandement du Comte de Verruë,qui en eftoit General , auec Jeurs Gardes, 
© & quelque Infanterie à Crefcentin pour tenter le fecours de Trin. Mais la 
s. fituation de cette Place, la difficulté de fes joeREele pans qu'il 


1004 Hiftoire Genealogique 


falloit attendre de France, & la crainte que l'on auoit que l'Eftat ne demeu- Ge 
rât en proye aux Elpagnols, fi pe malheur ces Trouppes étoient deffaites, Chi 
furent caufe que cette Place fût al andonnée ; laquelle le Gouuerneur rendit à de 
compofition , apres vingt-huit iours de Siege.  Caracene enflé de ce faccez, Ma 
auec partie de fes Trouppes , {e faifit du Château de Mazin , & prit en huit ne 
i ntin. céti 
D du Siege de Trin, l'Abbé de Verruë Conféiller => 
d'Eftat deS. A. R. Perfonnage de grande experience , S'eftoit abouché àRo- ne 
magnan auec le Marquis Vercellin Vifcomti, pour renoüer les propofi- 4 
tions d'accommodement, que le Comte Buronzo, & le Secretaire Gorani Ab 
auoient ébauchées l'année derniere , entre la Couronne d'Efpagne &S. AR. ver 
à quoy la France afigée de nouueaux defordres ne s'oppofoit point , par- oi 
ce que l'on preuoyoit la perte ineuitable de Cazal, s'il n'y auoit trêue en ji 
Italie, ou que le Roy n'y enuoyâr vne Armée auec vn General , dont M. R. Efa 
auoit fait de viues inftances à la Cour par diuers Courriers: Mais on con- Es 
nut bien-tôt apres, que toutes ces demarches des Miniftres d'Efpagne, Fa 
n'étoient que des artifices pour endormir S.A.R. Car apres la prife de Trin, con 
le Marquis de Caracene fe feruant de la conjondture du temps,& des affaires, a 
negotia fi bien auec le Duc de Mantouë , qu'il le difpofa à chaffer les Fran- 165: 
çois de Cazal, & à receuoir garnifon Efpagnole, en luy laiffant les reuenus, 
& la lurifdiétion , & par ce moyen Caracenc rompit toute forte de Traittés 
auec S.AR. 2 
Ainfile Duc de Mantouë charmé de la profperité des Efpagnols ,ou en- Pat 
nuyé de l'Alliance de France, ou croyant de rencontrer plus d'auantage en me 
l'appuy d'Efpagne , ou de fe frayer le chemin auec le temps à vne neutralité 
entre les deux Couronnes , fit entrer Dom Camille Gonzague auec des 
Trouppes dans la Ville de Cazal le dixiéme d'O&obre, & contraignit $. == 
Ange Lieutenant de Roy au Gonuernementde Cazal en l'abfence du Mar- 9 
quis de Montpezat, de fe retirer dans la Citadelle, laquelle fût à Finftant ve 
bloquée parle Marquis de Caracene fauorisé de Dom Camille Gonzague. 
S. A. R. offrit fecours à S. Ange , qui le refufa , comme s’il eut efté en eftat Gif 
de s’en pouuoir pafler, & neantmoins il l'a remit aux Efpagnols onze iours ét 
apres. Le Comte de Verruë auec la Cauallerie de. A.R. & vn corps d'Infan- pue 
trie parut aux portes de Cazal , efperant de faire entrer des Touppes dans MM 
le Château , qui tenoit encore pour la France: Mais il fe trouua rendu par ÿ4 
vn domeftique de Montpezat au Marquis de Caracene, lequel en fuite du Pak 
Traité qu'il auoit fait auec le Duc de Mantouë , le luy remit. De forte que Li 
cette Placeimportante quiauoit coufté tant d'hommes & d’argent à la Fran- se 
ce,& pour laquelle les Efpagnols auoiét fait tant d'efforts, & de dépence,fe per. des 
dit fi facilement. Le Comte de Verruë ne s’en voulant pas retourner fans 10 
rien faire, reprit Crefcentinen deuxiours, apres deux ile de Canon,& le 
Marquis Ville affifté du Marquis de Parelle Gouuerneur d’Yvrée ,auec quel- 
ques Trouppes qu'ils affemblerent, recouurerent le Château de Mazin. 2 
Auparauant [a fin de la Campagne arriua de France en Piemont ; le Comte Côte 
de Quinfay en qualité de Lieutenant General ,mais fans aucunes Trouppes, Quis 
comme fi par fa feule prefence, il eut efté capable de reparer la perte de Ca- fn 
zal, dont la Garnifon fût mife à Pignerol , & dans la Citadelle de Turin. Pia 
En cetemps là, les Efpagnols indignés, de ce que S.AR. n'auoit pas voulu 1 
fouffrir qu'ils étendiffent plus auant leurs contributions dans le Montferrat, 
firent des courfes für fes Eftats, & pillerent Ciglian Terre appartenante au 
Marquis Ville. Le Gonuerneur de Milan n'en ayant pas voulu faire raifon. 
Le Duc commanda à ce Marquis de fe la faire foy-même:De forte qu'auec 
cinq 


. De la Royale Maifon de Sauove. 1005 


s cinq cens cheuaux, & quelques Fantaffins il füurprit le premier iour de l'an 
le 165 3. le br, de Sézia,ou fes Soldats firent vn riche batin: Mais fur l'aduis 
Me qu'il eût que les Ennemis faifoient vn gros de Cauallérie entre Nouarre & 
nois Vercel ; auec menaces de faccager le Pays de delà la Doyre;il fe retira entre 
53. Vercel & Saintya ; pour S'oppofer plus facilement À tout ce qu'ils entrepren: 
ne droient. Etle Comte de Quinfay au mois de Feurier fuiuant, fit rendre Ver- 
iére. Tué à S. A. R. en execution des Traitrès faits auec la France. 
0 . Or quoy qu'il y euft fajet de craindre que les Efpagnols ne fiffent quelque 
5. Siege ; Cazal ne leur donnant plus d'ombrage, & les Trouppes quelonauoic 
enuoyées au Comte de Quinfay, à la fin du Quartier d'hyuer n’eftans pas en 
grand nombre, (auec lefquelles pourtant il s’eftoit logé fur l’Alexandrin:) 
Neantmoins Caracene ne fit autre chofe que de s'approcher de Vercel, & 
Quinfay prit {es logemens à Fontanct, & à Pallazzuol proche de Trin. Ainfi 
les deux Armées ayans demeuré quelque temps dans leurs poltes, fans faire 
quoy que ce foir, Caracene pafa le Pau, & s’en alla du côté de Cazal » & 
Quinfay qui auoit eu de renfort les Trouppes de S. A. R. s'auança à Go- 
uon , & à faint Martin, & delà entra dans la Vallée de Grana dependante du 
Montferrat, Les Montferrins allarmés du voyfinage de nos Trouppes, obli- 
gerent Caracene à repañler le Pau & de venir àS. Germain, croyant par ce 
moyen de faire deloger le Comte de Quinfay du Montferrat : Mais SAR. 
voulant éloigner la guerre de la Fronticre de fes Eftats, écriuit au Marquis 
Ville qui commandoit alors feul fes Trouppes, ( à caufe de la maladie du 
Comte de Verruë qui mourut peu apres, & du Marquis Monty ; celuy-cy 
Gencral, & l’autre Lieutenant General de la Cauallerie, ) de perfuader au 
Comte de Quinfay d'entrer au Milanois pour y attirer les Ennemis. 
Quinfay pafa le Taner,& de l'aduis du Marquis Ville, prit & pilla Serra- 
ual au Tortonnois fans s'amufer au Château qui eftoit trop bien gardé. Ca- 
racene à ce bruit , quitte les Eftats de S. A. R. & fe met en chemin pour s'ap- 
procher de Quinfay , qui fe fentant inegal en forces , gagna Nice de la 
paille & fon premier pofte À Saint Martin ,& à Gouon, deca le Taner, & 
Le. Caracene fe logea au delà. 
1  Encesentrefaites,le Maréchal de Grancey auec quelques nouuclles Trou- 
LL. Pes pañlales Monts, pour commander auec plus d'authorité l'Armée Fran- 
‘en goife : Dés qu'il eut joint la noftre il prit la route d'Annone, danse deflcia 
= d'entrer au Montferrar ; & Caracene s'arrêta à la Roquette pour pañler le 
I Taner le 2 3.de Septembre,le Maréchal enuoya vne Compagnie de cheuaux 
m- legers , pour l'empêcher ; Mais elle fut deffaite. De forte qu'il fut obligé de 
DE s'approcher dela Roquette auec les Marquis de Vardes , & de Montpezat 
< fes Lieutenans Generaux: Le Marquis Ville créé nouuellement Lieutenant 
r-Gencral dela Cauallerie de S. A.R. (par la promotion du Marquis Monty 
"au Gencralat, ) faifoitvn corps feparé auec trois cens hommes d'Infanterie 
ra. du Regiment de Montpezat. Le Comte de Quinfay, quien commandoit 
"9 aufli vn , fe retira de l'Armée, ne voulant pas combatre du Pair auec les Lieu 
«a. tenans Generaux du Maréchal:Le Marquis Monty arriuant au Camp füctué 
le d'vne Moufquetade à la premiere attaque,qui fe fit prés d'vn Torrent, qui fe 
F4 decharge dans le Taner, au delà duquel Caracene s'eftoit retranché dans 
deux cafones: Le Marquis Ville eut deux coups de Moufquet à vn bras.qui 
ne l'empécherent pourtant pas d'agir auec fon courage ordinaire. L'Armée 
du Maréchal d’vn autre côté, dont l'aifle droite eftoit commandée par le Mar- 
quis de Montpezat, & la gauche par le Marquis de Vardes, ne ps point 
paffer le Torrent; quoy que la Cauallerie Efpagnole eut efté mife en füite: 
Montpezat gagna feulement vne petite Eclife nas “ni des Enne- 
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nt enuoyé fa Compagnie de Cheuaux legers, 
J'aifle gauche des Éfpagnols : Mais le Torrent 
le pût famais pafer. Le Marquis Ville eut 
Ë renforcé du Regiment de l'Alteffe : Mais cette Infan- 
D les Munitionaires non plus, & la nuit furue-- 


ie n° i Îles ,ny 
terie n'ayant point de balles, n} Mur à ù 
gant, lé Maréchal crût , qu'il eftoit à propos d'élargir fes Troupes à vne 


ortée de moufquet de l'Ennemy , & de faire retirer les Dlefsés-parriy lef. 
quels fe trouua le Comte de Maidauid fon Fils, & plufieurs autres , du côté 
des ennemis, il y en eut auf, 8 Caracene a vn bras, mais legerement. 

Les deux Armées pafferent la nuic fuiuante , dans les mefmes Poftes fans 
tien faire , & le Maréchal iugeant bien qu il luy feroit plus auantageux à la * 
fin de la Campagne ,de faire fubfifter fes Trouppes en Pays Ennemy, effaya me 
d'occuper Gattinara, & Romagnan: Mais Caracene s'eftant apperçeu de ville 
fon deffein, paffa le Pau à Cazal pour le preuenir. Ainfi l'Armée Fran- pi 
çoife & la Cauallerie de S.A.R. fe virent dans la neceflité de fe loger fur pi 
Je bord de la Sefia à Lenta & à Giflarenguo, d'ou le Marquis Ville declaré 
General de la Cauallerie de S. A.R. en la place du Marquis Monty fe faifit 
du Château de Carpignan. : 

Cependant comme les François cftoient logez incommodément à Len- 
ta & à Giflarenguo, & les Efpagnols à Gattinara & à Romagnan lieux de 
leur contribution ; le Baron de $.Mauris Meftre de Camp d'vn Regiment de =. 
Bourguignons fit ouuerture d'vne Trêue de quarente iours ; à condition ci 


& \ 
que les François iroient prendre leurs quartiers au Montferrat delà la Sture, 12 


ce qui fut accepté ; mais les “ à leur ayant manqué, ils firent inftan- 4 
ce aupres du Marchal de Granèy -de retourner en France: Et luy aucon- rés 
traire,qui.les vouloit faire demeurer en Piemont  fuiuant les ordres qu'il di- 
foit en auoir du Cardinal Mazariny, preffa long-temps S.A.R. de les fouffrir 
auec le fimple couuert, & en payant ;à quoy elle ne voulut jamais con- 
fentir. De forte qu'apres plufieurs Conferences, où cette difficulté ne pût 
eftre farmontée, le Maréchal, ou prenant ce pretexte, oune fçachant que 
faire de fon Armée, pour w'auoir pas les ordres (ainfi qu'il difoit, ) de luy 
faire repañfer les Monts, la fit tourner enarriere, dont S.A.R. fut fi mal fatis- 
faite ; qu'elle depêcha en France l'Abbé Amoretty pour fe plaindre de ce 
procedé, tellement que le Marèchal ft propofer , que lon luy laiffat pren- 
dré fes Quartiers dans quelques endroits des Vallées de Lucerne & de faint 
Martin, lefquelles ne faifoient que contribuer ; à quoy S.A.R. ayant donné 
fon confentement. Le Maréchal eut peine à sy loger; parce que ces peuples 
m'eftoient point accoûtumez à voir des Gens de guerre. 

Enfin deux voyages de l'Abbé Amoretty en France, firent venir des or- 
dres pour faire paffer toute la Cauallerie du Maréchal, & vne partie de l'In- 
fanterie en Daufiné , & ce qui refta de l'Armée demeura dans ces Vallées, 
ou au Comté de Fruzafque, ou en quelques places voifines;auec le fim ple cou- 
uert , apres quoy le Maréchal retourna en France auec fes Lieutenans Gc- 
heraux. 3108 

La Campagne fuiuante, il ne fe fit rien de confiderable ; car le Maréchal Go 
n'eftant arriué en Piemont qu'a-la My-Aouft , il n'eut point d'occafion de bts 
voir les Ennemis, qu'au paflage de la Bormida, qui luy fut difputéinutile- si 
ment par le Marquis de Caracene ; pour empêcher les François de prendre 1654 
leurs logements à Caftellazzo, où n'ayans pû fubfifter long-temps.ils fe iette- 
rent dans lés Terres de l’Eftat de Milan ; de l'Empire & du Montferrat, à 
deffein d'y paffer l'hyuer : Mais la refolution que prit Grancey de les faire 
paffer en France , toncha fenfiblement le Prince Thomas qui eftoit venu en 
Piemont, 


inis, & le Maréchal luy aya 
il fmiten deuoir d'attaquer 

3 FE FA 
eftoit fi impetüeux, qu'on ne 
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Piemontenintention d'entreprendre quelquechofe de remarquable, pourueu 
queles troupes Françoifes demeuraffent en Pays ennemy , afin d'eftre plus 
preftes au mois de Mars def mettre en campagne : Ce qui fut caufe qu'il 
eut des paroles facheufes entrenx. . d 
3 Le depart de nos Troupes , donna ces auantages aux Efpagnols , qu'ayans 
u d'écouuert que l'on trairtoit le mariage du Prince Alphonte Fils aifné de 
+ François Duc de Modeneauec vnedes Nieces du Cardinal Mazariny, & que 
7 cette alliance engageroitce Duc au party de France > puis méfme qu'il com- 
re mençoit déja de faire quelque armement : Ils le prefferent de defarmer ,& 
de leur ofter cét ombrage , en des termes fiimperieux, que ce Prince voyant 
que pour hoftages de fa foy ; on luy demandoit fes propres Enfans & des 
Places en depoit, paffa outre à la conclufion dece mariage ,& {e declara en- 
tierement pourle Roy, apres auoir reietté es propofitions d'accommode- 
ment,qui luy auoient efté faites parle Treforier Stampa , de la part du Mar- 
quis de Caracene , lequel indigné d'vne refolution fi defauantageufe à fon 
Maitre, paffa le Pau en diligence au commencement du mois de Mars de 
l'an 165$. pour afleger Reggio ; mais la genereufe refiftance qu'il y trou- 
ua, & l'aduis qu'il eut queS. A.R. s'intereflant pour le Duc de Modene auoit 
commandé toute fa Caualerie pour entrer dansl’Eftat de Milan , le contrai- 
gnirent à s’en retourner auec beaucoup de honte & de confufion pour les Ef- 
pagnols, & de gloire pour ce Prince, qui s’'eftant declaré ouuertement leur 
€nnemy ; commençadés lors à faire denouuelles leuées , & à entretenir vne 
correfpondance auec le Prince Thomas par l'entremife du Marquis Thobie 
Pallauicin; le but de laquelle fat de faire quelque entreprife de confidera- 
tion furle Milanois , ducofté de Modene, pourcouurir fes Eftats, dont l'e- 
xecution fut differée, à caufe que les armées ne fe pouuoient pas mettre en 
. Campagne. 
- Cependant commencerent les mouuemens des Vallées de Luzerne , de 
S.Martin ,d'Angrognc , & de la Peroufe, lefquels ayant fait tant de bruit en 
: l'Europe s:& tous ceux qui iufqu'à prefenten ont écrit, ayans fuiuy ou leur 
pañlion, ou leur intereft.il eft neceffaire d'en donner lorigine,& qu'en fatisfai- 
fant à la Loy de l'Hiftoire , quine me permet pas de trairter legerement vne 
matiere frimportante , ie rende ce que ie dois à la verité. 

Nousauons diten la vie d'Emanuel-Philibert que ce Prince , quoy que 
fort zelé à la Religion Catholique auoit neantmoins efté obligé par beau- 
coup de confderations politiques de fouffrir les Habirans de ces Vallées, 
appellez Barbers par derifion,dans l'exercice du Caluinifme, dont ils faifoient 
profefion , àlacharge de baftir vn Fort à la Peroufe , proicttant d'en faire 
va autre au Villars, pour contenir ces Peuples dans lobciffance , en atten- 
dant qu'ils reconnuilent leur auengiement , & fous d'autres conditions ;en- 
trautres , Quelafainte Melle fe diroit dans toutes ces Vallées. 

Aprés la mort de ce Prince les grandes occupations de Charles Emanuel 
ne luy donnerent/pasloifir d'en fairereparer les contrauentions;aufquelles ces 
peuples fe potterent auec d'autant plus de facilité ; que Lefdiguieres qui 

|eftoit de:mefme Religion , ayant fait quelque progrez fur les frontieres de 
| Piemont, les maintenoit dans leur infolence. Mais apres que le Duceut repris 
toutes les Places occupées par Lefdiguieres , & particulierement le fort de 
Mircbouc : Ils allerent en l'an x 526. demander pardon à S. A. la cordeau 
kcol , {foumettans àtouresles loix les plus rigoureufes que l’on leur voudroir 
|impofer , qui nefurent autres ,(inon qu'ils feroient faire deux Forts à leurs 
| dépens dans les lieux qui leurfroient marquéz , & que l'exercice de la Reli- 


sion Catholique reftabliroit dans tous les lieux , d'ou elle auoit eftébannie. 
: : Cela 
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Cela ne fut pourtant pas executé, SA. s'eftant contentée enlan 1 és a à en- 
uoyer quelques ordres,entre autres Qu'ils ne pourroient acquerir des . sau 
delà de la Riuiere de Pelice,fous de grofles peines.Qu ils cuffent à vendredans 
vntemps limité ceux qu'ils y auoiét acheptez;Qu'ils fe retiraffent dans les en- 
drois où l'on leur auoit permis de demeurer, & que la fainte Melle fe celebrat 
partout. Mais l'execution de ces ordres fut fufpenduë par vne Declaration de 
$. A. délan 1603. fingulierement pour ce qui concernoit les articles du de- 
Jaiflement des fonds acquis au delà du Pelice, & le retour des Barbets dans 


leurs anciennes habitations. 


En l'an 1617. cette Dec 
point en eftat de faire valoir! 


laration fut reuoquée , & toutefois on nefe mit — 
es premiers ordres. Il eft vray que fur quelques 
infolences qui fe commirent dans ces Vallées ;au mépris du Souucrain & de 
fesEdirs, il y eut des procedures criminelles ,&en fuire vne condamnation 
de fix mille ducatons d'amende. Nonobftant cechatiment les Barbets ne 
voulurent point fe refoudre à obeir, ny à fouffrir la Religion Catholique à 
Angrogne , Villars , Bobbio & Rorata , comm il leur auoit toujours efté or- 1 
donné: Deforte qu'enl'an 162 2.Charles-Emanuel y enuoya le Veador Taffin # 
auéc trois mil hommes pour faire demolir leurs Temples ; & reparer tous ces 
attentats; en fuite dequoy cette Herefie fat entierement chaffée de la Vallée 
de Suze & de celle de Barcellonnette. 
; Victor-Amé n'eut pas plutot fuccedé à la Couronne; qu'il renouuella les 
*neffnes Edits , chafla les Barbets de Campillion ,eftablit vne Miffion de Re- 
‘ligieux reformés de faint François à la Tour , & par les foins du Comte Dom 
Riguin Roëro Grand Hofpitalier de la Religion des faints Maurice & Laza- 
re , & du P. Bonauenture Recollet, perfonnage d'vne finguliere picté, eflaya 
d'introduire la Religion Catholiqueences Vallées , & d'en chaffer entiere- 
ment l'Herefe,commeil auoit faitau Marquifat de Saluces : Mais le zele de 
ce grand Prince , ny les efforts de ceux quile fecondoient, n'eurent pasle 
faccez que l'on en attendoit, par l'extraordinaire obftination des Barbets. 
Apres fon decés, M. R.ayant pris la Regence, nonobftant les grands trou- 
bles qui agiterent l'Eftat , ne laïffa pas de faire publier les mefmes Edits, tou- 
chant l'habitation des Heretiques dans les lieux à eux limitez, & fit faire le 
procez au Miniftre Leger, le plus faétieux des Vallées , & coulpable de diuers 
crimes qui fut condamné au Gibet par contumace , & fe fauua à Geneuc. 
MR. reflablit encore la: Meffe en des lieux, où de memoire d'homme elle 
n'auoit efté celcbrée, & en l'an 1646. elle achepta des maifons & des 
fonds pour y conftruire des Chapelles , & y logea des Religieux : Mais ceux 
d'Angrogne & de Bobbio brülerent les mailons, & ceux du Villars apres 
auoir du commencement deffendu la vente du bois, & des autres chofes ne- 
ceffaires à la vie ; mefinel'vfage de la fontaine à céux qui venoient de la part 
de M.R..füiuirent quelques années apres l'exemple de leurs Confreres , & en 
an 1653. brûlerentla Maifon dela Miffion, &TEglife où fe difoitla Melle 
Cette impieté porta le Duc dé-ja declaré majeur y enuoyer le Comte To- 
defque Meftre de Camp de Caualerie,puis Commiffaire General de la Cauale: 
rie deS. A. R. auec fix cens hommes ; tant de pied, que de cheual , pour cha- 
tier les autheurs de ce Sacrilege ; mais comme il eftoit fur fon depart,les 
pluyes cauferent vn fi eftrange débordement du Pelice, qu'eftant arriué pro: 
che du Villars , il ne pût executer les commandemens qui lüyauoient efté 
faits : Neantmoins la crainte du chaftiment preparé , reueilla la brutalité de 
ces Peuples, & donna occafñon au Comte de les difpofer à confentirau refta- 
bliflement de la Melle, à reparer les dommages faits, & à demander par- 
don àS.A.R. laquelle für la finde cette année 1653. leleuraccorda, auccla 
; * confirmation 
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confirmation de leurs Priuileges fous des modifications, & à la charge: Qwà 
l'avenir ils ne receuroient aucuns cfrangers dans leurs Vallées, [oit pour y habiter , Joie 
pour y paller ; fans la permiffion de [on Alreffe Royale : Qu'ilsneferoient aucun exercice 
de leur Keligion hors des anciennes limites : Qu'ils ne denneroient aucun empéchement 
aux Peres de la Mifion: Et quen cas de contrawention ; tous leurs priwleges ; graces 
co" conceffions,demeureroient abfolument nulles. 
— Encetteforte,fecommença l'année 1654. fans que ces peuples fe miffent 
#_ en deuoir d’obeïr àce qui leur auoit eftéordonné : Cependantil arriua ences 
Vallées deux chofes , qui offenferent fenfiblement leurs Alteffes Royales; 
l'vne fut l'afaffinat commis à la perfonne du Curé de Fenil {Village au delà 
du Pelice) dans fa Maifon ; & l'autre, que le iour de Noel, ceuxde la Tour, 
pour femoquer de la Fefte, firent promener vn Afne tout le iour auec des 
tambours , des fleutes , & des crys; ce qui fit prendre vne forte refolution à 
leurs Alteffes Royales , de faire executer leurs Edits , puifque l'indulgence 
irritoit plutôt ces Heretiques , quede les adoucir. Outre qu'elles àpprehen- 
doient auec iufte fujet , que cette Seéte ne fe répandit plus auant dans le Pie- 
mont , puifque les Barbets s’eftoient déja émancipés de s'eftablir, & d'ache- 
ter des fonds dans leterritoire de Briqueras, qui ne dependit iamais de ces 
Vallées. 
— S.A.R.donc parla participation de Madame Royale, & de l'aduis de fes 
oy Miniftres ;commanda à André Guaftaldo Auditeur de la Chambre des 
_ Comptes de Turinle 2 5. lanuier 1655. d'aller fur les lieux, & d'ordonner à 
ur ceux de Briqueras & des Vallées de Luzerne & d’Angrogne , qui auoient des 
C fonds de là le Pelice', de les vendre en payant, & de fe retirer danstrois iours, 
4 à péine de la vie, à Villars, Bobbio, Angrogne, & Rorata, dont on leur 
auoit toleré l'habitation, auec l'exercice de leur Seéte ; mefme commande- 
ment fut fait à ceux de S. Jean , & de la Tour(quoy qu'ils ne fuflent pas com- 
s: pris dans les anciennes deffenfes faites d’habiter, & detenir des biens delà le 
Pelice ; ) parce que ces deux derniers lieux auoient plus formellement con- 
treuenu aux Edits de fon AlteffeRoyale ; ceux de fainét Iean, poury auoir 
toujours fait prefcher , nonobitant les deffences qui leur en auoient efté fai- 
tes, &ceux ile la Tour, pour auoir fait les mefmeschofes horsdes endroits à 
cux limités ; & tous enfemble pour auoir acquis des fonds des Carholiques, 
contre l’exprefle teneur de leurs Priuileges & des Edits, qui portoient com- 
mination de confifcation & de la vie, tant à l'égard des'acheteurs, quede 
ceux, quis'en entremettoient. ca 
Les Herctiques obeïrent ponétuellement à l'ordonnance de Guaftaldo , 
& recoururent à fon Alteffe Royale , pour la fupplier dela reuoquer ; on 
leur ft connoiltre que quoy qu'ils n'euffent pas fujet de s'en plaindre ÿ nEANt- 
moins parce qu’ils auoient obey , on s'en relicheroit , s'ils vouloient obferuer 
ce qui auroit efté conuenu auec eux, & s'ils enuoyoient des Deputés auec de 
bonnes procurations , pour le permettre. Le Comte Chriftophle de Luzerne 
eut-ordre mefme de leur dire , que fon Alreffe Royale fe difpoferoit à les fou- 
frir, à faintlean, & à la Tour, pourueu qu'ils quittaffent les autres lieux. 
Si ces peuples euffent voulu, il leur eftoit facilede fe preualoir de la clemence 
du Prince : Mais le peu d'inclination qu'ils auoient à luy obeir, leur fit re- 
fufer l’ouuerture de leur repos ; carcomm'ils eftoient en coûtume de tirer 
auantage de toutes les conceflions des Souucrains , en ce qu elles leur eftoient 
fauorables, & de fe difpenfer de les executer aux chofes qui leur cftoient du- 
res, ils demeurerent longtemps auant que de deputer; & ceux qu ils depute- 
rent, mapporterent point de procurations valables; afin d'eftre toujours en 
eftat de les defauoüer.Les Miniftres de fon Alreffe Royale ; qui connoifloient 
MMMMMm le 
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Je genie , &cla façon d'agir de ces Seétaires, crûrent qu'il y alloit dubien de 
l'Eftat, & dela dignité de leur Maître de ne rien faire auec eux,quine fut 
ferme & folide, & dont on püt auec iuftice leur demander l'obferuarion. 
Parmytemps les plus fditieux écriuirent à Geneue pour demander aduis de 
ce qu'ils auoient à faire, croyans que fi on Jeur coufeilloit de defobeir à 
leur Souuerain , on feroit parce moyen engagé à les affifter enleur rebellion; 
les Miniftres de Geneue à qui cette depêchefut addreffce , répondirent auec 
beaucoup de moderation , qu'il failloit recourir à fon Altefle Royale , pour 
obtenir d'elle la reuocation de l'ordonnance de Guaftaldo ; & fileursinftan- 
ces ne la leur pouuoient procurer, il eftoit de neceflité de fe foûmettre à la vo- 
lonté du Souuerain. Vn feul d’entreux écriuant à ceux de la Vallée de la Pe- 
roufe fut d’vn contraire fentiment, difant, Qw'il faillit montrer les dents au loup, 
Ils firent aufli vne depêche aux Cantons Suyffes Proteftans , qui ne firent 
autre chofe , que de recommander leurs interefts par vne lettreà fon Altef. 
feRoyale, à laquelle on répondit , que l'on les auoit mal imformez, & que 
l'on ne demandoit autre chofe que l’obeïffance que les fujets doiuent à leur 
Souuerain : Cependant les Barbets continuoient leurs inftances à Turin,pour 
la reuocation delordre de Guaftaldo , & enuoyerent. de nouuelles procura- 
tions plus defeétueufes que les premieres, & en mefme temps firent vne 
affemblée , en laquelle fe treuuerent aufli ceux des Vallées de faint Mar- 
tin, & de la Peroufe, quoy qu'elles n'y fuffent aucunement intereflées , qui 
furent pourtant les principaux Autheuts de la temeraire refolution , qui y 
fut prife, de s'en retourner dans les lieux qu'ils auoient quittez, & fans s'ar- 
refterà aucune deffence, ny negotiation, de mal-traitter tous ceux d'entr'eux 
qui fe voudroient faire Catholiques , de faire excommunier par leurs Mi- 
niftres, ceux qui vendroient des fonds aux Catholiques & de prendre les 
armes par vn mépris infuportable de l’authorité Souueraine. = 
S. A. R. apres auoir fufpendu pendant quelques iours fon reffentiment d'v- M: 
ne fi grande infolence, commanda au Marquis de Pianezze auec deux cents Fa 
cheuaux & cinqcens hommesde pied d'aller loger à fain& Iean, & à la Tour, du 
où les Barbets eftoient reuenus ; afin de châtier en quelque façon leurdef- ee. 
cbeiflance par le chagrin de ce logement, efperantaufh que s’il y auoit oc- jé 
cafion de venir à quelquetraitté auec eux, il fe pourroit faire auec plus de fa- pot 
cilité fur les lieux, où les Agents de ces Vallées eftans en perfonne , l'obftacle s.: 
des defauts de leurs Procurations cefferoit : Outre que le Marquis de Pianezze Bar 
en auoit tout le pouuoir neceffaire de fon Altefle Royale : Ce Marquis 
ayant receu toutes fes troupes à Lombriafque, paffa à Vigon, & à Briqueras deu 
prochede Luzerne. Au bruit defa marche arriuerent à Turin des Deputés 
des Vallées auec d’autres procurations ; qui n'eftoient pas en meilleure 
forme , que celles que l’on auoit déjareietrées ; on renuoya ces Deputés 
au Marquis, deuant lequel ils ne parurent pas sau contraire ils firentietter 
des billets par tout , pour inuiterceux de leur party à fe tenir prets d'executer 
ce qui auoit efté conclu : Quoy que Le Marquis leur eut fait dire parle 
Prieur de Rorengo des Comtes de Luzerne, qu'il les écouteroit volontiers. 
Il S'auança donc à faint Iean , qu'il trouua abandonné , tous les habitans s'en 
eftant fuys , ouiettés dans la Tour , pofte fort auangeux auec ceux de faint 
Martin, & de la Peroufe , aufquels le Marquis enuoya vnordre pour le loge- 
mentde fes troupes; à quoy les Barbets repartirent : Que puifquils efloient eve 
nus en ce liew là contre l'intention de fon Alteffe Royale , il effoit faperflu d'exiger d'eux 
l'obeiffance pour le logement , & ietterent l'ordre âterre. Le Marquis, apres cette 
réponfe, fit auancer fes trouppes, composées en partie de milice , fur lefquel- 
lesils tirerenc quelques moafquerades , &en ayant reconnu le pofte , en dif 
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pofa l'attaque, quide fit par delà le Pelice par!le Marquis Galeas-Ville, qui 
commandoit aufli:la Caualerie, 8-de l'autre côté, parle Marquis de faint 
Damien, qui n'auoit pas encore pû faire pafler à fes troupes cette Riuicre: 

uant le Marquis Galeas-Ville eftoit déja attaché aux barricades, lefquelles 
ayant emporté genercufement , l’autre Marquis y accourut.en diligence. 
Les Barbets fe voyans pris , { feruirent de l'oblcurité de la nuir, qui com- 
mançoit à les fauorifer , & fe retirerent dans vn Côtau, & delà dans les Mon- 
tagnes. 

Le Marquis de Pianezze logc à la Tour , fouhaittant que ces mouuemens 
s'appaifafent par quelquetraitté, qui fe pouuoit faire honorablement apres 
ce fuccez, plutot que par la voye des armes, fit publier vn écrit,pour y inuiter 
ces rebelles.Ils enuoyerent aupres de luy des deputés idiots & fans aucun pou- 
uoir,qui ne firent autre propofition, finon que l’on les reçeut au pardon fans 
parler de faire aucunereparation de leur reuolte : Ce qui obligea le Marquis 
de leur dire & debouche , & par écrit , que comm'ils auoyent tous failly, il 
étoit iufte que par forme de foûmiflionils logeaffent festroupes, Village par 
Village:quoy fait, on regarderoit auec euxles moyens qu'onauroit à prendre, 
pour obtenir de la bonté de S.A.R. le pardon de leur faute, à condition 
pourtant, que ceux de S,lean & de la Tour,& des Hameaux qui en dependent, 
n'y feroient pas compris, pour s’eftre rendus moins dignes de la clemence 
de fon Alteffe Royale; outre qu'y ayant déja des troupes en ces lieux là, ils ne 
pouuoient ; pas faire la mefme fatisfadtion, & qu'il y alloit de la dignité de 
{on Souuerain & défonauthorité, que ceux qui auoient les premiers refusé 
le logement & pris les armes , fuffent differentiés pour le châtiment. 

Cette propolition fut refusée ducommencement par ceux d'Angrogne, 
à caufe de l'exclufon de faint Lean & de la Tour; mais le Marquis ayant fait 
mettre toutes fes troupes en bataille pour yaller ;ils l'accepterent & receurent 
le Régiment d'Infanterie & l1 Compagnie de, Cuyrafles du Marquis de Li- 
uorne; & d’autres Bourgades à leurexemple,ayans auf receules troupes ; il 
y auoit grande apparence que les chofes fe termineroient par la douceur. 
Mais ceux d’Angrogne, apres auoir donné cetémoignage de leur obeiflance, 
ou portez d'inclination à defobeir ,ou s'impatientans de ces logemens > auf- 
quels ils n’étoient point accôutumés , refolurent tout auffi tôt de des-habiter, 
& defe retirer en des lieux plus êleués, & moins acceflibles , em portans aucc 
eux tout ce qui pouuoit feruir à la fubfiftance des troupes. Le Marquis auer- 
ty de ce changement, & ayant obtenu de faire approcher de ces quartiers les 
Rcgiments de Grancey, des Irlandais, de Carignan,de Chamblay & de Ville 
Troupes de France, qu'on eftoit en peine de faire fubfifter , parce qu il n'y 
auoit encore rien de preparé pour la campagne , commanda le Regiment 
de Grancey pour les contraindre à loger effectiuement. Petit-Bourg Major, 
& plus ancien Officier, & de mefme Religion , eut ordre du Marquis de 
Pianezze à la tefte du corps,de ne faire auct mal àces Peuples;mais feulement 
defe loger au plus haut dela Vallée , où iamais troupes n'auoient logé >. & 
y prendre {a fubfiftance fans defordre, file Payfan la vouloir donner; maisy 
eftant allé, il treuua tour lemonde.en armes , & futreçeu à coups de mouf- 
quets. Le lieu principal de leur retraite fe nommoit le pré du Tourn fort-de 
fituation , que les Barbets croyoient inexpugnable, & qu ils appelloient leur 
Rochelle, à caufe que les trouppesdu Duc Emanvel-Philibert, commandées 
par le Comte de la Trinité ne purent jamais l'aborder. Ils y auoient mis des 
munitions de guerre , leurs papiers , & leurs meubles plus pretieux; dans la 
creance de pouuoir refifter dans ce pofte à vne armée mais le Marquis voyant 
qu'ils ne vouloient en aucune.façon fe foumettre, s'en rendit bien totle 
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maiftre l'ayant fait forçer par le Marquis de S.Damien( qui conduifoit le Re- 
iment de Grancey) foûtenu dans cette fonction des Irlandois, & d'autres 
upes de S.AR. 
Ée cét heureux exploit, les autres poltes dece clymat ( quoy qu'obfti- 
nément defendus ) furent emportés par nos Troupes, s acagés & brulés par 
la fureur militaire, laquelle en ft autant de plufieurs Maifons & Métairies 
de faint Iean , où les foldats ne rencontroient point d'hôtes. Ce que le Mar- 
quis de Pianezze, À caufe de fon éloignement, ne püt pas empêcher : Ceux 
d’Angrogne.apres auoir perdu ces poftes, pafferent de l'autre coté dela mon- 
tagne, où par auance , lors qu'ils fe refolurent de rentrer auec les Armes, ils 
auoient enuoyé les vicillards , les femmes & les enfans. 

Le Marquis Galeas-Ville, auec les Regiments de Ville & de Chamblay, 
êtoit allé d'vn autre côté, pourles loger à Villars, & à Bobbio, lieux depen- 
dans de la Vallée de Luzerne, où pañle la Riuiere de Pelice; il ne treuua 
point de refiftance, parce que prefque toutes les maifons auoient efté aban- 
données: Il fit tout ce qu'il pût pour obliger les hôtes à reuenir ; les y inui- 
tant par l'exemple du bon traittement de ceux qui êtoient demeurés dans 
leurs maifons, aux plus pauures defquels , qui ne pouuoient pas loger, l’on 
faifoit, par ordre du Marquis de Pianezze, donner le pain demunition. Ce- 
pendant il y eut quelques articles projettés pour le pardon de ces deux lieux, 
qui furent enuoyés à Turin : Le Confeil de S. A.R. ne iugea pas à propos 
de l’accorder par deux raifons, l'vne qu'il n'y auoit qu'vne partie des Habi- 
tans de Villars & de Bobbio , qui les euffent fignés, & qui pouuoient eftre 
defauoüés , & l’autre, que ceux d'Angrogne continuans dans leur rebellion, 
il n'y auoit pas d'apparence de traiter aucc les vns, fans y comprendre les 
autres. 

Ainfile Marquis Galeas-Ville ne pouuant plus fabfifteren ces lieux, fitin- 
ftance aupres du Marquis de Pianezze,pour auoir d'autres quartiers ,où qu'il 
luy fût permis d'attaquer ceux qui auoient quitté leurs maifons , & qui non 
feulement n’auoient pas voulu contribuer, mais auoient chargé nos Trou- 
pes, quand l'occafion s’en eftoit prefentée. Ce que luy ayant efté à la fin per- 
mis , il le fitauec tant de valeur, & de trauail, qu'il s’en rendit le maiftre, 
chofe qui paffa pour vne efpece de prodige , que des foldats euffent pû for- 
cer des poftes de fi difficile accez, particulierement le quartier de Sorfena 
proche de Mirebone: À même temps les pluyes furent fi extraordinaires, 
que la plus part de ces miferables, qui voulurent fuir la fureur des gens de 
guerre auec leurs femmes & leurs enfans, & gagner Querafque, & les Ter- 
res de France, fe noyerent , où furent enueloppés &fuffoqués des neiges, les 
autres demeurerent pris , où laifferent leurs enfans fur la neige , dont on en 
fauua quelques-vns, qui furent foigneufement éleués en quelques endroits 
de Piemont. Parmy les prifonniers qui furent tous menéz à Turin , {e ren- 
contrerent Gros Miniftre de la Tour, & Chid Miniftre de Bobbio, qui auec 
la plus part de leurs compagnons, abjurerent l'herefe en l'Eglife Cathedra- 
le , mais vn mois apres Gros s'enfuit, & retourna parmy les fiens ; ceux qui 
voulurent perfeuerer dans leur erreur , eurent permiflion de demeurer à Tu- 
rin ; iufqu'à ce que ces troubles fuffent appaisés. Quelques-vns des conuertis 
furent rétablis dans leurs biens, auec abolition de leur crime, pendant vn an 
par le Marquis de Pianezze, en attendant qu'ils donnaffent quelques preu- 
ues de la fincerité de leur conuerfion , & de l'obeïffance deüe au Souuerain. 
Ceux deRorata,qui s’eftoient conferués par la faueur d'yne fauue-garde,que 
ce Marquis leur auoit accordée condition qu'ils feroient comme ceux de 
Villars, & de Bobbio > perdirent par la temcrité de lofué laüanello, qui 
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s'eftant rendu Chefde quelques mutins,chargea les Catholiques de Luzerne, 
Ce qui obligea le Marquis d'y enuoyer destroupes, qui les taillerent en pic- 
ces & demolirent entierement lelieu , quileur {eruoit de retraite. 

Il ne reftoit donc que les Vallées de la Perou, & defaint Martin, qui 
n'euffent efté chaftiées de leur rebellion. Le Marquis de Pianezze auant que 
d’y aller leur fitconnoître pardes lettres que la Bretonniere Gouuerneur de 
Pignerol, prit foin de leur faire rendre, & par le Comte Bouchard de faint 
Martin , qu'en faifant vne condigne fatisfaction de leurfaute, ils pourroient 
euiter la punition qui leureftoit preparée. A cette propofition ils promirent 
par écrit defe iuftifier; & au cas que leuriuftification ne fut pas acceptée , de 
vendre leurs biens & d'abandonner leurs maifons : Mais comme l'on leur de- 
manda des oftages ils refuferent d'en donner. Ainfi le Marquis de Pianezze 
enuoya le Marquis-Galeas Ville auec 2 so. Fantaflins, qui ayant depuis Bob- 
bio trauerfela montagne par des endrois,& en vn temps auquel perfonne na: 
uoit iamais palfé (bien loin qu'vn corps de gens de guerrele pût faire) entra 
dansla ValléedeS. Martin, pendant que le Marquis defaint Damien pañloit 
par la Montagne d'Angrogne enla Vallée de la Peroufe , où il ne treuua per- 
{onne. Dés que Ville eut paru , il y eut des ouuertures d'accommodement, 
ces peuples ayans témoigné defe vouloir ranger à la Religion Catholique, 
& donné des oftages. Mais comme il reuenoitde Moneftrier à Prahali, lac- 
ques layr , qui s’eftoit fauué de la Vallée de la Perouze, & s’eftoit crigé en 
Capitaine de tous les rebelles de ces deux Vallées , brula la maifon du Curé 
de Perera , & celle de la Miflion , prit prifonniers les P P. Capucins , vndes 
Comtes de celieu , & vn Capitaine du Regiment de Ville, qui sétoit écarté, 
& commit diuerfes cruautés, & impietés. À cette nouuelle le Marquis Galeas- 
Ville, qui auoit vêcucomme amy dans fes logemens, s'eftant ioint au Mar- 
quis de faint Damien, deffit ces faticux auprés de Pomerct ,& s'en retourna 
par ordre du Marquis de Pianezze enla Vallée de Luzerne. 

En ce temps là le Prince Thomas voulant commencerla Campagne, de- 
imandaà S.A.R. les troupes Françoifes, & celles qu'elle auoit accoûütumé de 
luy donner tous les ans ; de forte que le Marquis de Pianezze fut obligé de les 
enuoyer : Etcommeil ny auoit apparemment plus rien à faire en ces Vallées, 
parce que ceux de Villars, de Bobbio & de la Tour s'eftoient entierement 
{oûmis à l'obeiffance de S. A.R.auec ceux defaint Martin, que ceux d’An- 
grogne & de laPerouze cftoient fugitifs; & que d’ailleurs ce Marquis ne 
pouuoit rien faire fans troupes , il s'en retourna à Turin auec les oftages 
donnés par ceux de faint Martin, ayantfeulement laiffé à la Tour le Reoi- 
ment de Liuorne , commandé par Paftoris, quien eftoit Lieutenant Colo- 
nel, & quis'y.eftoit retranché. rer E 

Mais peuaprés le depart du Marquis, lacques layer,qui auoit ramafle quel- 
ques foldats , brûla des maifons à S. Second, & tua vn des Religieux Recol- 
lets quiy faifoient la Miffion. En mefmetemps Iofué Jauanello fon Lieure- 
nant general fit des courfes fur ceux de Villars, deBobbio & de Luzerne : 
Mais ce qui fit plus de bruit, & qui fut de plus grandeconfequence , le Mini- 
ftre Leger Neucu de celuy que nous auons dit cy-deffus, auoir cité condam- 
né à mort &s'eltre retiré à Gencue, homme d'vn efprit malicieux » & turbu- 
lant , plein de dépit & de chagrin, publia par le moyen de fes Emiffaires, & 
en perfonne , tant à Geneue , Cantons de Suifles, qu'en France, Holande & 
Angleterre , mefmeen Allemagne, &en tous les Pays du Septentrion ,que 
S. A.R. auoitentrepris la deftruétion de leur Ierufalem (ainfiappelloit-il les 
Vallées de Luzerne & d’Angrogne) exagerant l'origine que ces pauures abu- 
(és riroient des Vaudois, &-dés Pauures de Lyon, comme fi ce leur eftoit vn 
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grand auantage de dècendre d'heretiques condamnez Fe l'Eglife ; de fim- 
ples Bergers idiots , de faux Monnoyeurs , d'Apoftats, & de Sorciers , & ta- 
chans d'interefler en leur conferuation toutes les nouuelles Religions ; dont 
l'Europe eft infectée , qui ont quelque rapport à la leur, fuppofans des cruau- 
tés inoüyes, & extraordinaires, dont les fuls Barbares peuuent eftre capa- 
bles , qu'ils affeuroient comme Euangile, auoir efté commifes dans ces val- 
lées parles Troupes de S. A. R. iufques là que le fang des égorgés.par l'or- 
dre du Marquis de Pianezze , & par la main des bourreaux, auoit coulé par 
les ruës de la Tour, quoy que durant tout le cours de cette guerre, iln'y eut 
que deux hommes des plus fadtieux, qui euffent efte sxecutés à Mort, par Sen- 
tence du Senateur Perrachin. Cestrompettes de fedition publicrent encores 
qu'on auoit inuenté de nouueaux tourments ; que lon auoit mangé les petits 
enfans & les ceruelles des foldats ;que la perfecution de Diocletian contre 
les Chrétiens auoit efté plus douce, que celle que l'on auoit exercée contre 
ceux des vallées, lefquels les Miniftres de cette fecte ne manquoient pas à 
leur ordinaire de mettre dans le Catalogue de leurs pretendus Martyrs. 

Et bien que l'autheur de toutes ces imporftures fut en tres-mauuaife repu- 
tation parmy les fiens, elles firent neantmoins tant d'impreflion dans les 
efprits des peuples, portez de leur Nature, à croire plürot le mal, que le bien; 
que ceux de Geneue & les Cantons proteftans Suifles êgalement animez 
contre $. A. R. ne menaçoient rien moins que d’enuahir {es Eftats, pour 
vanger J'iniure de leurs Confreres. Les Religionaires de France prirent 
aufli part à la querelle, & en haine de ce que S.A.R. auoit effayé de reduire 
fes Sujets à l'obeïffance qu'ils luy deuoient, ils perfuadoient aux Barbets de fe 
foûmettre à eux en toute Souueraineré pour en former vn eftat libre:En 
fuite de cela parurent en diuerfes langues en tous les endroits de l'Europe,des 
vers des Gazettes, des Images de fuppofez Martyrs, des A pologies, des Ser- 
mons des Miniftres de Charenton, & des Relations de cette guerre rem- 
plies de fauffetés, de calomnies, & d’impoftures , tant contre S. A.R. que 
le Marquis de Pianezze , qui en auoit exccuté les ordres : Ce qui porta tous 
ceux qui font profeflion d'autre Religion , que de la Catholique,de faire des 
prieres publiques,& de celebrer des jeûnes, pour la deliurance,& confolation 
desBarbets. De tous cotez venoient auflià S. A. R. des lettres des Potentats 
Proteftans, les vns en ftyle de prieres , les autres d’exhortation , & quelques- 
vas de menaces , pour les faire rétablir dans leurs biens. On faifoit des quêtes 
par tout pour eux ; la feule Angleterre ayant fourny deux millions de liures, 
dont le Miniftre Leger, & fes Emiflaires eurent le principal profit ( ce qui 
caufa depuis de la diuifion entre eux.) Le Dauphiné le Languedoc, & les 
Seuennes leur enuoyoient des foldats, afin de procurer ce rétabliflement. 
Weys Sergent Major de Berne vint à Turin pour cét cffet, de la part de ce 
Canton. Cromwel ce fameux Tyran d'Angleterre prodige de fortune, depé- 
cha en poite à S. A.R. Moreland fon parent, pour en faire de fon côté de vi- 
uesinftances , & lesEftats des Prouinces vnies des Pays bas à cét exemple, 
comme s'il y füt allé de la fubuerfion generale de leur Religion, deputerent 
aufh ; mais leur Deputé sarrêta en chemin , fur l'aduis qu'il eut de laccom- 
modement. 

D'autre côté le Cardinal Mazariny , qui auoit promis à 'Ambaffadeur de 
S.AR. refident en France, toute forte d'affiftance, auec laquelle elle pouuoit 
reduire facilement les Vallées à vn point de foûmiflion, que fes Predecefleurs 


n'auoient jamais efperé ,voyant cette generale émotion, & que d'vne affai- : 


re d'Eftat on en faifoit vne de Religion ,& par confequent commune à tous 
les Potentas, & Republiques qui sy intereffoient, confiderant auffi que fi 
fon 
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Alteffe Royale continuoit cette guerre; elle feroit obligée de diuertirvne pais 
tie de fes forces deftinées pour feruir encelle du Milanois:Que Cromwel 
eftoit furle point de quitter l'amitié d'Efpagne;pour rechercher celle de Fran- 
ce,& qu'il eftoit dangereux de l'irriter , preffa non feulement S. A. R. de ter- 
miner cette affaire à quelque prix que ce fut ; mais encores fit connoitre aux 
Religionnaires, que ce que les troupes de fà Majefté auoientfairen cette 
guerre, eftoit fans {a Participation : Le Roy mefmeen écriuit , & le Duc de 
Lefdiguieres Gouuerneur de Daufiné.en fit des Declarations. 

Le Marquis de Caracene par la politique des Efpagnols , qui fe veulent 
preualoir de tous les defordres de leurs voyfins, preuoyant que fi cette guerre 
continuoit , ilauroit plus belle occafonde faire quelque progrez, fr follici- 
terfous mainles Bernois de faire irruption dans les Eftats de S. A.R. Le Pa- 
pe aduerty par S. A. R. par le moyen du Comte & Prefident Nomis, qui fut 
enuoyé à Rome exprés , que les Barbets m'auoient autre defleinen êtendant 
leurs limites, que de fe répandre dans le Piemont, & d’infe@er l'Italie du 
venin de leur herefe, ne püt fe porter à donner, ny à promettre aucun fe- 
cours ; quoy qu'il en eutefté inftamment follicité. 

Cependant ceux qui s’en eftoient fuys des Vallées, y venoient de temps à 
autre faire des courfes , incendies & pilleries , &aprescela ,f retiroient dans 
des Rochers inacceflibles ; ou danses Vallées de Querafque & de Pragella, 
dependantes du Royaume de France, & quelque fois à Pignerol , où la Bre- 
tonniere leur donnoit retraitte | & leur fournilloit de viures, difant d'en 
auoir ordre du Roy, pourdefbufer les heretiques de l'opinion qu'ils auoient 
conceué ; que S. M. tres-Chreftienne eut fauorifé les defleins, & les armes de 
S. A.R. Ceux de Luzerne enhardys de tous ces auantages, & voyans que 
tant de Puiffances fe remuoient pour eux,aprés auoir fait de nouueau foûleuer 
ceux du Villars & de Bobbio , & attaqué Luzerne , & Luzernette , vinrent à 
main armée le r9.de May ; fous la conduite de leur General Jayer,pour la fe- 
conde fois au Bourg deS. Second, où il y auoit deux Compagnies d’Infan- 
terie commandées par Vanel , qui trauailloit à leclorre de murailles, lefquel- 
les ayans perdu toutes leurs poudres par vne incendie, furent entierement 
deffaites , & pañlées au fil de l'épée. Les Barbets n’ayans voulu pardonner à 
perfonne, ils prirent prifonnier & blefferent le nouueau Miffionnaire , qui 
y eftoit eltably , pillerentleBourg, & y mirent le feu. 

Tout cela neantmoins ne fut pas capable de détourner leurs AA. RR. dela 
forte refolution ; qu'elles auoient prifes de châtier l'infolence de ceux de Lu- 
zerne , de les chafler des lieux iniuftement occupés, & de faire reparer exa- 
€tementtoutes lescontrauentions faites à leurs Edits contre le bien de la Re- 
ligion Catholique, & le Marquis de Pianezze ne fe relacha point de cette 
grande fermeté de courage, qu'il auoit toujours témoignée, pour terminer 

heureufement cette grande entreprife à la gloire de Dieu , nonobftant les 
étranges contradiétions que l’on y apportoit , les lettres qu'on en écriuoir de 
tous côtés au Marquis , & les follicitations defes amys. Afin doncque ce qui 
auoit efté commencé auec tant de iaftice fe püt acheuer, Marolles Lieute- 
nant general de Infancerie fut enuoyé à Luzerne auec le Regiment de S A. 
R. qu'il commandoit , & quelques autres trôuppes tirées des places fortes ; 
d’autre cotéle Baron de Tornon auec l’efcadron de Sauoye alla à Briqueras, 
tant pour la conferuation de ces lieux, que pour em pêcher aux Barbets d’en- 
dommager les Villages de la plaine. Jauanello voulut furprendre Luzerne; 
mais il en fatrepouflé par Marolles; de là il attaqua la Tour, &en fut aufli 
| chaflé par Paftoris Lieutenant Colonnel de Liuorne. Les Barbets entreprirent 
encore de fermer les paflages de Mirebouc , pour l’affamer; maisle Colonel 
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Badant les-ouurit, & ne fe contentant pas de cela, il fit vn party auec Pafto- 
ris pour aller à Angrogne ,où ayants fait des prifonniers » CEUX de cette Val 
lée conduits par layer,leur donnerent en quéue,comme ils s'en reuenoientr,8c 
voulurent furprendre Ozafque,où l'efcadron de Sauoye auec le bagage étoit 
ce jour-là logé , qui les tailla en pieces. layer y fût tué & fa cère portée à 
Turin mife au gibet. i \ 

Depuis ce temps là ,eftant venu fecours d'hommes aux Barbets comman- 
dés par Efcombier François il {e fit diuerfes attaques , & efcarmouches, 
mais fans aucun exploit confiderable, finon l'efcalade qu'Efcombier fit don- 
neràla Tour, d'où il füt chafsé par Paftoris ; mais les Barbets pillerent lE- 
glife , le Conuent de la Miffion, qui eftoit hors de l'enclos dela Tour, y mi- 

rent le feu, & prirent prifonnier le Pere Profper de Tarano Prefe& Apofto- 
lique des Mifions , perfonnage d'vne haute probité & pieté, à qui ils firent 
tous Les mauuais traittemens imaginables, pour l'obliger à apoftafier , dont 
ce bon Religieux fe moqua auec vne merueilleufe conftance. 

Enfin Seruient Ambaffadeur de France ayant preffé plufieurs fois leurs 
A.A. R.R. de terminercette guerre, arriuerent à Turin au mois deluillet, 
quatre Ambafladeurs des Cantons proteftants, fçauoir Salomon Nyeffel 
Miniftre de Zurich, Charles de Bofteren Baron de Vaulmarcoul pour Ber- 
ne, Benoit Oein pour Bâle , & N. Stoxard pour Schafouze , qui en firent 
aufli de grandes inftances ,s'en voulants rendre Mediateurs ; Mais S.A.R.en 
fit difficulté , & confentit feulement que le Roy le fut, parle moyen de Ser- 
uient & qu'ils y affiftaflent, pourreconnoiftre combien étoient iuftes les mo- 
tifs de S. A. R. & faufles les impreflions que les Barbets auoient données. = 

L'affemblée fe fit à Pignerol le dernier de luillet , où fe rendit l’'Ambaffa- 48 
deur Seruient , & de la part de S.A.R. Trucchy Aduocat Patrimonial, ( puis bi 
fecond Prefident de la Chambre des Comptes de Turin, chefde la Deputa- ne 
tion)le Senateur Perrachin & le Referendaire, Tarquin pour dôner connoif- 
fance de tout ce qui s’étoit pañlé dans ces mouvemens. Les Barbets depute- 
rent de leur coté les Miniftres Leger ; Freres Tean Michel & quelques au- 

tres particuliers ; chacun ayant exaggeré les interers de fon party auec beau- 
coup de chaleur, & Trucchy par vn difcours eloquent ayant fait connoiftre 
à toute la compagnie les raifons qu'auoit eü S. A.R. de foûtenir fa dignité, 
& de maintenir fes fajets dans l'obeïffance , & la fauffeté des accufations, 
& des plaintes des Barbets ;les Ambaffadeurs Suifles conuaincus de cette ve- 
rité, & perfadés d’ailleurs par leBaron de Grefÿ ; qui auoit eü ordre de fon 
AR. de les accompagner, & qui parles habitudes qu'il auoit auec ceux de 
cette nation , s'étoit acquis vne grande creance parmy eux, & qui menagea 
fort adroitement leurs efprits , condefcendirent aux Patentes du 18. d'Aouft 
drefsées par Trucchy,de concert auec le Marquis de Pianezze.qui luy rappor- 
toit les intentions deleurs AA. RR. & aggréces par l’Ambaffadeur Seruient, 
qui en cette conjonture n'oublia rien pour témoigner le zele qu'il auoit à 
faire reuffir cette conference. 5 

Ces Patentes portent , Qwe n'étant pas moins glorieux à un bon Prince d'ofer= 
de clemence enuers ceux,qui reconnoiffans leurs fautes , en demandent pardon avec foi Pa 
miffion, que d'affujettir les ennemis par les armes , &r de contenir fes Sujets dans l'obeïf. de 
fance, par larigueur des châtimens : Ceux de la Religion pretenduë reformée des Vallées ca 
de Luzerne, deS. Martin ; de la Peroufe, de Rocapiata, 5. Barthelemy ,&> de Pani- $ 
fins ayants cn fenfible deplaif d'auoir defobey aux Ordres de S. AR. @ prés lesiée 
armes ; ont recouru à [a bonté , la fppliant tres-humblement de leur pardonner leur cri- Pa 
te , de les remettre en fa bonne grace, @) de leur permettre l'exercice de leur Religion, 
cemme auoient fait fes Predecefeurs. Surquoy S..A.R. pour témoigner l'amour qu'elle 

auoit 
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auoit pour fes Sujets, quand ils [e rangent à leur deuoir | és: la deference qu'elle anois à l'en- 
tremife de Sa Majefté tres-Chreffienne , aux foins de [on Ambaffadeur, 5 aux Prierés de 21. 
R: vfant de clemence leur accordoit Un pardon general ,@) remiffion de tous leurs crimes ; 
& leur confimoit les me fes graces &) conceffions portées par les Ordonnance: du 2. ES 4sde 
lun & 29. de Decembre :6 53-à la charge,qu'ils abandonneroient les mai fous > Les biens 
quils anoient au dela de la Riuiere de Pelice ( qui anoit effé le fujet de la guerre ) lefquels ils 
Pouuoient vendre, €o ne trounans point d'achepteurs, S.A.R. leur en fèroir payer la ifle Ua 
leur,ainf? qu'il leur auoit toujours effe offert, dans lequel abandonnement ne feroient pas com- 
prifes les vignes de Luxzerne;qu'a prefent ny a l'auenrr ils ne Pourreent poffeder aucuns biens à 
Luzerne, Luxernette , Bubbiano > Fenil, Campillan q Garf laue, nyas. Second;Brigu s. 
on autres lieux des Eflats deS.ALR.mais qu'ils fe rangeroient dans 
qu'ils pourroient demeurer à faint Jean , anec les Catholiques, fans toutefois y auoir aucun 
Temple >) faire des Prefches : Que S. Lean demeureroit fe aré de la Comm de Lu- 
<erne : Quen tous les lieux des Vallées, fans exception d'aucun , fe féroit exercice public de 
la Religion Catholique (ce que iufques aiorsles Barbets auoient empêché) £ que ce- 
lu de leur Religion pretendu> reformee leur effoit permis dans Les li 
auoïent abjuré cette Religion , pour 
qui l'auoient depuis quitée, n'en p ) AR. 
firalement qu'en confideration des maux par eux Joufferts * fadire AR. les de chargeoit pour 

"2 quelques annees des logemens de gens de guerre » La des autres 1mpo LORS, 
Voilales principauxarticles de ce traité, outre lefquels, il y en eut vn fecrer, f- 
e- gné de l’Ambaffadeur de France en qualité de Mediateur, touchant Ja forti- 
: fication du Bourg de [a Tour, {ur lequel ceux des Vallées s'eftoient referués 
i- de recourir à S.A.R. pour en obtenir la demolition , ou qu'ellefe fit en la place du 
ol viel Château ,demeuranttoutesfois en la liberté de S. A. R. de leur accorder, ou 
— denier cette grace, fans preiudice de l’execution du furplus du Traité. Les Ambal 
- fadeurs Suifles demanderent cette demolition À S.A. Rauec beaucoup de chaleur, 
* quilaleuraccorda, à condition qu'il {e feroit vn fort au pofte du viel Château, 
z que l'Efdiguieres à leur priere auoit abbatu , pendant qu'il eftoir Maiftre de ces 
« Vallées ;en quoyS. A. R. rencontroit vn auantage fignalé, parce que ce poite eft 
en lieu eminent, bien plus auantageuxpour vne fortifcation ,& qui commande 
au Bourg.Les Ambafladeurs furpris de cette réponf&.eflyerent par toutes fortes de 
fupplications & d'artifices de detourner S.A.R. de cette refolution. OU En toutcas 
de la fufpendre : Etcomme ils nauançoient rien ils paflerent des prieres aux me- 
naces & aux proteftations d'auotr efté furpris ; que leurs Maiftres n’en feroient pas 
fatisfaits,& qu'eux feroiét contraints de fe retirer mécontens. Ceux des Vallées de 
leur cofté connurentbien leui faute, à caufe que les fortifications comimencées 
au Bourg;ne leur pouuoient pas donner tant d’incommodité ;que la conftruction 
du Fort au lieu proietté ; mais S.A.R.nefaifanc pas plus de cas de l'inquictude de 
ceux-cy,que des menaces de ceux-là, fit ietter les fondemens du Fort aucc tant de 
diligence, quedeuantlhyuer la Place fut mifeen defenfe, & l'année fainante la 
fortification acheuée , par la vigilance extraordinaire de Senantes, que S. A.R. 
choilit pour Gouuerneur de ces Vallées ,fans que les Francois, quien pouuoient 
prendre ialoufie , à caufe du voifinage de Pignerol y apportaffent aucun empé- 
chement , quoy que le Duc de Lefdiguieres Gouuerneur de Daufiné ; & la Breton- 
niere Gouuerneur de Pignerol,la defapreuuaffent ouucrtement, 
Cette forterefle eftoit d’vne fi grande confequence à S.A.R. pourcontenir les 
} Barbecs dans leur deuoir, que les Ambafadeurs Suyffes n'en pouuans empêcher 
| la contruétion, furent fur le point de declarerrupturé,f on la faifoitimais enfinils 
y condefcendirent. Les Cantons Proteftans , Gencue, les Holandois. l'Angleterre 
& les Religionnaires de France, blâmerent le procedé des Ambaffadeurs, & apel- 
lu lerentce Traité infame & honteux. Ainf s'appaiferent les troubles des Vallées, 
[Mlcfquels,bien que petits en leurscommancemens, auoient neantmoins excité tou 
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les Heretiques de l'Europe par vn mouuement fi extraordinaire ; que peut eftre 
ne s'en eft:l iamais veu de {emblable , filon confidere le grand nombre des Po- 
tentats qui s'y intereflerent , & les fommes immenfes d argent,qui furent diftri- 
buécs pour les fomenter. Ce qui tourna à la gloire de Dieu, à l'honneur de leurs 
AA.RR. qui prirent lefoin de faire payer tous les fonds que les Heretiques étoient 
obligés d'abandonner; purgerent ces quartiers de cette herefie, & en garentirent 
le Piemont,où elle commençoit déja à fe répandre, | ; 

Il eftremps de parler dece qui fe fit cette campagne par nôtre Armée, com- 
mandée par le Prince Thomas, à laquelle il ft pañler le Pau à Baffegnana , fans 
que les Éfpagnols s'y opofaffent, parce que Jeur principal deflein étoit de garder 
le pañfage du Tefin, pour nous empêcher la ionétion de l Armée du Duc de Mo- 
dene,conduite par le Comte François-Marie Broglia, qui en étoit Lieutenant ge- 
neral ,& qui s'étant faifi fort heureufement des auenuës de ce fleuue , chafla à 
coups de Canon les ennemis de l'autre bord, & fic iettervn Pont, fur lequel pañe- 
rent les Troupes Françoifes. Le Marquis de Caracene allarmé de ce fuccés, qui 
ouuroit à nôtre Armée la porte du Milanois , abbandonna la campagne, & fere- 
duifit à la deffence des Places, & particulierement de Milan icependant nos 
Troupes pillerent à loyfir le plat-pays » & donnerent l’épouuante à tout l’Eftat 
de Milan , en attendant le Duc de Modene, qui à caufe du grand embarras de 
fon Armée, fe ioignit au Prince Thomas, à S. Angelo plus tard que l’on ne — 
croyoit. Ce für là ou l’on refolut le malheureux Siege de Pauie Place fatale aux Sie 
François, dans laquelle Caracene eut le temps de faire entrer du monde ,auec le ià 
Marquis Galeas T rotty Capitaine de reputation: Elle für inueftie le 2 2.de luillet. 1655 
Nous ne raconterons pas les particularités de ce Siege, puis que Pauie eft éloi- 
gnée des Eftats de S.A.R.Que fes Troupes commandées par le Marquis Ville, fu- 
rent la plus part employées à faciliter les Conuois qui venoient au Camp, oùce 
Marquis feruit vrilemét & auec beaucoup d'honneur. Sur la fin du fiege, l'armée 
Françoife s'étant notablement affoiblie:Ce Marquis auec festroupes fût retenu au 
Camp : Et comme S. A.R. preparoit mille Fantaflins fous le commandement 
du Comte Catelan Alfer, & du Marquis de S.Damien pour les y enuoyer , auec 
les nouuelles forces qu'amenoit de France le Marquis de Folleuille lvn des 
Lieutenants generaux du Prince Thomas, & qui n'attendoit que fes Ordres pour 
partir. Ce Prince tomba malade, & le Duc de Modene fût bleflé d'vn coup de 
pierre ; de forte que par ces confiderations on leua le Siege Le 13. de Septembre. 
Caraceneen eut tant de ioye, qu'encores qu'il eut de nouuelles Troupes de Na- 
ples , il ne voulut point que l'on attaquât nôtre Armée fur fa retraitte. Le Prin- 
ce Thomas fe fit porter à Turin, & Je Duc de Modene à Cazal; il füt réceu par 
le Duc de Mantouë qui venoit de France ; mais il n'y fit pas grand fejour ,car il 
alla en Af, où S.A.R. enuoya le Comte Philippes de S. Martin d’Aglié Cheua- 
lier de l'Ordre , & Grand Maître de Sauoye , pour le faire deffrayer, & feruir par 
es Officiers, iufqu'à ce qu'ayant recouuré fa fanté, & apres auoirefté vifité par 
S.A.R. qui y alla depuis Montcalier en cheuaux de relais ; & s’en reuint le mé- = 
me jour, il prit le chemin de France au commencement de Decembre , ayant Du 
efté regalé en fon paflage au Château de Riuoles par leurs AA. RR. feruy & de 
füiuy par le même Comte Philippes, auec les Officiers de la Maifon de S. A.R. a 
iufqu'à Suze, honneur qui luy füt encore continué par toute la Sauoye; mais F 
par d'autres Officiers. Pendant que le Duc de Modene eftoit à Cazal ;le Prince 
Alfonfe fon Fils aîné l'y vint voir, & le fuiuit en Aft, & auant que de s’en retour- 
ner à Modencil alla vifiter leurs AA. RR. à Montcalier , dîna auec elles &s'en 
retourna le mefineiouren Aft. 

Les Suiffes qui auoient efté depuis fi long-temps dans vne parfaite vnion , none 
obftant la difference de leurs Religions, & de leurs interets , étans entrés en guer- 
re , les Cantons Catholiques contre les Proteftants,la Barde Ambaffadeur du Roy 

en 
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en Suyfle ayant pû les accommoder à la Diete de Bade , les Catholiques donne- 
rent bataille à Melinguen aux Proteftants, &les defirent : Ceux-cy, pour venger 
cette iniure mirent vne puiffante armée fuspied;mais S.A.R. nouuellement alliée 
_ auec les Cantons Catholiques, fe fentant obligée deles aflifter,enuoyale Baron de 
. Grefy en qualité d Ambafladeur ; & à mêmetempsles Regimens de Bouchard & 
. de Cordero en Chablais;auec ordre au Marquis de Lullins Gouuerneur de la Pro- 
ï- uince, de fe mettre en cftat.de fecourir les Catholiques, fi la guerre s'echauffoit 
d’auantage ; mais Grefy apres auoir obtenu vne trefue de cinq iours entreles deux 
 partys, sen alla à Bade, où par fonaddrefle, & parla creance que ces peuples 
auoiént en luy, menagea fi bien leurs efprits , qu'il leur fit figner vn traitté de 
* Paixle7. de Mars, dont les treize Cantons fereconnoiffans redeuables à S. AR. 
. lüy en firent de grands remerciemens. Les Cantons Catholiques en êcriuirent puuues 
auffià fa Sainteté , à caufe de l’auantage que la Religion Catholique receuoitde pag. 603. 
cette Paix, & les Deputés de tout le Corps Heluetiqueen general, & les Cantons + & 
Catholiques en particulier à leurs AA. RR. Le Pape en eut tant de fatisfaction 
que fa Sainteté en fit fairecompliment au Baron de Grefy , & luy en enuoya vn 
Bref. 
Le Duc de Modene ayant paffé à Turin à fon retour de France, trouua toute la 
Cour en deüil , à caufe de la mort du Prince Emanuel ,& du Prince Thomas fon | 
Pere, dont S.AR. fit faire les obfeques auec beaucoup de magnificenceen l'Eglife | 
Cathedrale , ainfi qu’il fera dit en vn autre endroit de cette Hhftoire. Outre les 
honneurs & les careffes que le Ducde Modene receuten France, ilenrapporta | 
les Patentes de General des armées Françoifes en Italie, (le Duc de Mercœur 
n'ayant que le commandement des trouppes, quiauoient efté fous la conduite 
du Prince Thomas) &la preference du commandement demeurant toujours au 
Duc de Modene. La mefme année ce Prince reuenant de Modene en Piemont, 
Le treuua à la folemnité du iour de la naïffance de S. A. R. quite fit à Front le 20. 
de luin, & apres auoir couché vne nuit au magnifique Chafteau d’Aglié, il fe 
porta à l’armée, qu'il fit marcher,pour formerle fiege de Valencefur le Pau,qu'il 
— auoit concerté auparauantauec M.R. Le Marquis Ville General de la Caualerie 
. deS.A.R. Le Comte Iean-Marie Broglia, &le Comte Thobie Pallauicin en f- 
- rentles premicres approches , Broglia Capitainerenommé fut tué d'vne mouf- 
4 quetade, peu de iours apres que la Place fut inueftie, & Palauicin apres, d'vn 
. coup de canon. Ce fiege ne dura pas trois mois, & quoy que les Efpagnols eufent 
efté aflez heureux , pour y faireentrer du fecours ; neantmoins par les foins ex- 
traordinaires du Duc de Modene, la Place fut fi fort preflée quele 13. de Sep- 
tembre Auguftin Sigundo Capitaine Efpagnol , quien eftoit le Gouuerneur, ca- 
pitula , par la negotiation du Marquis Ville, & trois iours apres la remit à S. A.de 
Modene. Les troupes de S.A.R. y rendirent de notables feruices : mais le Marquis 
Ville qui les commandoir en eut le Principal honneur. Le Duc de Mercœuren 
plufieurs occafions s’y fignala par fon courage & par faconduite.Le Roy en don- 
na le Gouuernement au Marquis de Vallauoire. 
Peu aprés paffa en Sauoye , & en Piemont Chriflme Reyne de Suede;pour aller 
T en Italie, Princelle, qui s’'eft acquis autant de gloire, embraffaut la Religion 
Catholique,qu'elle a caufé d'étonnement,en quittant à même temps fon Royau- 
i me. Ellefut receuë au Pont de Beauuoifin par le Marquis de fainc Maurice grand 
! Maiftre del’Artillerie en Sauoye, & parle Marquis de Lullins General de la Ca- 
4 ualerie de Sauoye à Aiguebelle; Elle fat rencontrée par S. A. R.à Suze, qui l'ac- 
F4 compagna à Riuolle, où eftoit MR. qui luy eftoit venueau deuant. Ceferoit ia 
: matiere d'vn grand difcours d'écrire le detail de l'entretien qu'eurent ces deux 
* Princefles, illuftres par la grandeurde leur naiflance ; par la viuacité de leur efprit 
lb & parles lumieres extraordinaires de leur genie; & ce feroit aufl fortir des bornes 
d'yne Hiftoire generale de s’arrefter à toutes les particularitez de l'entrée de cette 
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Reyne à Turin , les honneurs qu'elle receur de tous les Corps » les otñemens des 
Places publiques , & des ruës , les excellents Difcours qu elle oùit à ar Mn 
ches difertes , les complaifances que leurs AA. RR. eurent pour € “à & la onne 
chere qu'on luy ft; il fuit de s'en rapporter aux Relations particulieres, qui en 
ont efté dreflées , & de dire que Chriftine füt fi fatisfaite de la magnificence de es 
reception ; qu'elle auoüa en partant; qu'elle 'auoit point “nie “. Me . 
puis fon depart de Suede } auec tant de pompe ; de generofité , de poliefle, & de 
liberalité. Elle s'embarqua fur le Pau le 24. d'Oétobre , S.A.R. dont elle admira la 
difpofition du Corps, & l'excellence de l'efprit,ne pouuant , à caufe que les Efpa- 
nols tenoient Trin, l'accompagner iufques fur la frontiere des Eftats de Man- 
rouë, la fi feruir par le Marquis de Lullins, par le Conte Philippes deS. Martin 
d'Aglié , & parle Comte Mirador Maître des Ceremonies. | A 

Ce Prince, ie veuxdire le Duc de Mantouë , pour adoucir l'efprit du Roy,irri- 
té de ce qu’il n’auoit pas executé le Traité qu'ilauoit.faiten fon voyage de Fran- 
ce, auoit affedté de fauorifer le Siege de Valence,croyant qu’il ne reüfliroit point; 
mais quandil vid cette Place importante entre les mains du Roy, il témoigne 
ouuertement d'en eftre mal fatisfait, difant , Qw'1/ S'eloitmis un fetw en l'æil de Ca- 
ral, & que le Duc de Sauoye m'en receuroit pas moins de def-auantage,parce que 
Sa Majefté ayant la Citadelle de Turin auec Pignerol & Valence , &la conqué- 
te de cette derniere Place, donnant efperance de plus grands progrés dans le Mi- 
lanois , S. A. R. fe trouueroit dans les fers ; Mais M.R. dont l'efprit eft merueil- 
leux , tira vn avantage fignalé de cette conjonéture, & treuua le remede , où elle 
deuoit apparemment rencontrer le mal. Elle fit remontrer au Roy par l'Abbé 
de la Rouere fon Ambaffadeur ordinaire ,& par l'Abbé Amoretty fon Aumo- 
nier, qu'elle enuoya expres en France, que fi Sa Majefté laifloit Valence au Duc 
de Modene, comme toutle monde le croyoit , pour recompenfe de fes feruices 
de deux campagnes, il y auoit grande luftice , fi l'on ne vouloit,pour reconnoif- 
fance de ceux que S. A. R. auoit rendus à la Couronne , auec fes Troupes en 
vingt-deux campagnes , luy remettre quelque Place de Conquête, de luy ren- 
dre au moins la Citadelle de Turin, que la France ne tenoit que par forme de 
depot. fur tout apres que le Confeil de France auoït fi fouuent declaré , que 
l'intention du Roy n'auoit iamais efté de la retenir, que pour obliger les Efpa- 
gnols à rendre les autres Places occupées fur S. A. R. qui ne conciftoient qu'en 
Trin & Vercel, ou que fa Majellé commençant d’auoir des Places dans l'Eftat 
de Milan, pour faciliter de plus grands deffeins , cette Place luy eftoic inutile: 
Deforte que fi Sa Majefté ne vouloit pas changer Valence pour l'vnede ces deux 
Places ; afin de ne { pas fermer la porte dela Lombardie, elle ne pouuoit pas,ce 
femble , refufer la Citadelle de Turin, afin que S. A. R. eut pour lemoins cét 
auantage d’être rétablie dans fon ancien heritage , pour fruit de tant de foins, 
d'or, & de fang répandu pour le feruice de la France, & que toute l'Italie con- 
nût qu'il eftoit vcile & glorieux de s'attacher aux interets d'vne Couronne, qui 
obferuoit fi religieufement fes promefles, & qui faifoit part de fes profperités à 
fes Alliés. : 

Ces raifons porterent l'efpritdu Cardinal Mazarin à faire efperer , puis à pro- 
mettre la reftitution de la Citadelle ,quoy que l’Ambañfadeur Seruient en fût 
fort mal fatisfait, & que la Princefle de Carignan voulut attribuer le bon fuccés 
au Mariage du Prince Eugene fon fécond Fils(appellé depuis Comte de Soiflons) 
aucc la Niece du Cardinal : Quelques ennemis de la gloire du Cardinal pu- mi, 
blioient qu'il s'eftoit porté à cette reftitution,pour{e décharger de la dépence ne: rot 
ceffaire à la garde de cette Place : Mais à en parler fainement il n'y eut que la dek 
bonne foy du Monarque (qui voulut rendre ce qui n'étoit pas fien) & l'inclina- a 
tion de fon premier Miniftre à en appuyer la refolution. La commiflion füt dell 
donnée au Duc de Modene deremettre la Ciradelle à M.R. pour la rendre elle rip 
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même à S. A.R. Ce que ceiPrince , reuenant de fon fecond voyage de France, 
où ileftoit allé apres la prife de Valence,executa le ro. de Fevrier 1657.iour de 
la naiflance de M.R: qui ayant efté ainf choifi, eut rendu l'adtion plus{olem- 
nelle: fi cette grande Princefle n'eut efté en ce temps là allittée d'vne maladie, 
qui dura iufqu'au mois de May füiuant , ainf la ioye de ceiour là , & de cettere- 
füitution fü mêlée de l'afition de là maladie de cette Perfonne Sacrée, & fi pre- 
cieufe à la Couronne de Sauoÿe. 

Mais auparauant l'ouuerture de là campagne , le Duc de Mantouë, qui auoie 
deja donné des témoignages du peu d'affection qu'il auoit pour les interefts de la 
France, s'en declara ouvertement ennemy , prenant la qualité de General des ar- 
mées de l'Empereur, & de Vicaire du faint Empire en Italie, quoy qu'il n'eut 
qu'vn corps de troupes Alemandes, pourioindre auec les fiennes, qui eftoient 
en fort petit nombre. Il ne laiffa pas neantmoins de publier vn manifefte , où il 
exprimoit au long les motifs qui le pottoient à entreprendre de chafler les Fran- 
çois de la Lombardie, & äordonner à fes Sujets de les traittercomme ennemis. 
Lés Efpagnols aflifté de ce nouueau General ; {e petfuaderent de pouuoir repren- 
dre Valence, & Pour y paruenir firent faire plufieurs forts far les auenues de certe 
Place , efperans par ce moyen dela tenir comme afliegée ; mais le Duc de Mode- 
nesapres anoir preifé la venuë des troupes Françoifes en Italie, les Jogea ai Mont- 
ferrat, &commandaenfuitteau Marquis Ville d'attaquer le Chafteau de Mon- 
teil , où il yauoit garnifon d’Allemans; ce qu'il executa fiheureufement qu'ayant 
fait ioüer deux pieces de canon, qu’il auoit fait venir d'AfE, les afliegez fe rendi- 
rent à compofition, 

La perte de cette Place donna l'entrée à noftre armée en d'autres lieux du Mont: 
ferrat, appartenans au Duc de Mantouë ; mais cela n'affigea point tant ce Prince, 
comme la mortde l'Empereur Ferdinand HI. par laquelle fon pouuoir de Genc- 
ralde fà Majefté Imperiale eftoit reuoqué. Il ne laiffa pas pourtant de s'en attri- 
buer toujours le tiltre, & de commander les Allemans, que le Gouuerneur de 
Milan luy auoit remis, & ceux quele Roy d'Hongrie luy auoit enuoyés depuis la 
mort de l'Empereur fon Pere, Cependant S.A.R. iuftement offencée dece que le 
Duc de Mantouë prenant la qualité de Vicaire du S. Em pireen Italie ; vfarpoic 
Vne prerogatiue acquife de toute anciennere à fes Predeceffeurs en fit fes plaintes 
au College Electoral ,remontrant que l'Empereur eftant mort, le Duc de Man- 
touë ne pouuoit plus {e feruir de fon nom,ny de fon authorité,laquelle refidoiten 
la perfonne des Electeurs de l'Empire,ou du Duc de Bauiere,côme Côte Palatin, 
& du Duc de Saxe Vicaires & Lieutenans Gencraux del'Empire, le Siege Impe- 
rial vacant. Pour ceteffet, & afin defe preualoir des auantages que l’occafion de 
la nouuelle Eleétion de l'Empereur pouuoit procurer. 5. A.R. enuoya en Alema- 
gnele Comte Billior de Luzernetrorfiéme Prefident dela Chambre des Comptes 
de Turin : C’eft luy qui auoit efté peu d'années auparauant à la Diette Impcriale, 
pour demander l'inuefliture du Montferrot en faueur de fon Maiftre ,en execution 
du traitté de Munfter, laquelle le Confeil, que l'on nomme Aulique de Ferdinand 
HT refufoit d'accorder à la follicitation de l'Imperatrice de la Maifon de Mantouë 
& des Efpagnols , fous pretexte que la France n'auoit pas payé les fommes pro- 
mifes au Duc de Mantoué ; & les François difoient quece Prince ne les auoit pas 
voulu receuoir, parce qu'il ne vouloir point executer le Traité de Munifter, rs 
quoy Les Eftats de l'Empire refolurent, quefa Majefté tres-Chreftienne offriroit 
de nouueau ce payemét au Duc de Manroüé,& qu'au cas que fon Agent,qui étoit 


| à la Dictreen fit refus, où ne voulut rien répondre, cette Inueftiture feroit don- 


| 
| 


| 


née à S.A.R. mais François Cazet Seigneur de Vautorte Ambañladeur de France 

à la Diette ,ayant depêche en France fon Secretaire , pour auoir le pouvoir d'of- 

frir cet argent au Duc de Mantouë, & l'ayant obtenu , le Secretaire àfor retour 

trouua fon Maitre à l'agonic,tellement que ny ayant perfonne,qui pütauec auto- 
: NNNNNa 3 
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rité executer les ordres de la France: & Ja Diette eftant prefte de fe finir, S. AR, 


fut priuée du fruit de cette laborieufe negotiatior : 

Mais pour reprendre la matiere ,queï'ay quittée SAR. auant que d’enuoyer 
je Comte Bellioren Allemagne, en donna aduis au Cardinal Mazariny , & luyÿ re: 
prefenra, que s’agiflant de l'Éleétion que lon propoloit de faire d’vn Empereur, il 
falloir cofiderer que le Duc de Bauiere ne voulant point accepter l'Em pire,& n'y 
ayant point d'autre Prince Catholiqueen Allemagne, qui en fut capable, il eftoit 
plusà propos de fauorifer les deffeins du Roy d'Hongric, que de les trauerfer, 
pourueu qu'en contre-échange,la France où {es Alliés en reçeuffent quelque auan- 
tage; car des'oppofer à fon Élection, & n'être pas affeuré de luy donner l’exclu- 
fon, s'étoit fe méttre au hazard dele voir monter fur le Trône Imperial fans con- 
dition , & fans les afleurances que l'on pouuoit prendre deluy ,en la fauorifant; 
le Cardinal ne def-appreuua point cette pensée, & en fuite le Maréchal Duc de 
Grammont fut depêché Ambañadeur extraordinaire à la Diette, où les chofes 


eurent le fuccés que nous dirons cy-apres. # 
Cependant arriua À Turin für la fin du mois de May, le Prince de Comty,qui Pi 
dec 


auoit eu le Gencralat des Armées en Italie, auec le Duc de Modene, & l'alternati- 
ue du commandement ; il für receu par leurs AA. RR.: auec toutes les ciuilités, jai 
que l'on a accoûtumé de rendre aux Princes du fang de France; depuis les Ar- 16 
mées s'étant jointes fous ces deux Generaux , elles marcherent du coté d’Af fui- 
nies du Marquis Ville auec la Caualerie de S. A.R. & attaquerent le Château de 
Non, où le Baron deS. Maurice Bourguignon s'étoit fortifié, il fe defendit cou- = 
rageufement auec vne garnifon de fept cens hommes , far l'efperance d'vn fe- 3 
cours ; mais nos gens luy ayant pris vn conuoy de pain, & tous fes dehors ,il pa 
fit contraint dee rendre à diferetion. Luy fes Officiers, & fa garnifon furent ex 
enuoyés prifonniers à Pignerol. Par ce moyen les François eurent plus de faci. 16 
lité pour les Conuoys de Valence, & de s'étendre fur le Taner entre Valence & 
Alexandrie: En ce même tempsle Marquis Ville £ faifit de Montcaftel , & nô- = 
tre armée, apres auoir fait le degât fur l'Alexandrin, s'auança en faite fur le Tor- 
tonnois, pour receuoir Les Troupes qui venoient de Modene , commandées par x 
Le Prince Alfonfe, & parle Prince Borfo fon Oncle, & de là inueftit Alexandrie, 14 
entreprile tres-hardie , laquelle reüfliffant, mettoit les François auec Valence, 
au milieu de l'Eftat de Milan; mais la France n'ayant pû enuoyer le fecours 
d'hommes necellaire aux afliegcants, à mefure que nôtre armée fe diminuoit , 
elle n'eut pas vn accés fauorable. Auf le Cardinal en ayant appris la leuée,ne 
s'en Ctonna point, ce qui fe fit pourtant apres diuers combats & actions memo- 
rables, que ie laiffe à d'autres Hiftoriens, comme faites par des Princes étrangers, 
hors des Effats de S.A.R. quoy quefes Troupes d'Infanterie ,& de Caualerie, 
commandées parle Marquis Ville General de la Caualerie, yeuffent eubonne 
partEn effet ce Marquis y fignala fon courage en vne belle occafñon: car les en- 
pemis ayants fait vne fortie fur le quartier du Duc de Modene , où commandoit 
ce iour-là Prefton , & les Suiflés ayants plié, il entreprit anec ce peu de Cauale- 
rie qui luy reftoit de les repoulfer ; mais y voyant beaucoup de difficulté, il mit a 
Lo à terre, apres auoir eu deux cheuaux tués fous luy, & fe mettant à la tête ne 
Dore pofte, duquel les ennemis les auoient chaffés >où ble 
bn ae : ne rs vne dangereufe moufquetade A la loue, Re) 
RS es ité de Rire General dans la tranchée de Comty, & 
Les ne à dat se € # porteren Aft & delà à Turin. Du- 
HE nn Re de Suede repafla par le Piemont, pour aller en France, enl 
# ; à Turin par leurs AA. RR. auec la magnificence, & fplendeur M0 


ordinaire à cette Cour. 
nn i Côl 
re Armée ayant pris la route de l'Aftezan. Dom Gabriel de Sauoye Lieu-\def 
… fine 


tenant Gen ; leri i iloit l'arri 
te cral de la CaualeriedesS, A.R. qui en faifoit | arriere-garde ,ayant ei 
; aduis 16 
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aduis , qu'il y auoit s00.cheuaux desennemis à Fraflinet de Pau, les attaqua auec 
400. cheuaux feulement; & apres auoir fait le coup de piftoler auec le Marquis 
Staggio , quiles commandoir, il le fit prifonnierde {à main, & deffit @ troupe, 
auec tant de courage ;qu'il n'y eut qu'vn Maréchal de logis & quelques foldats 
tuez. Le Baron de Chaftellard, & le Cheualier de faint Innocent Cornette en l'Ef- 
cadron de Sauoye,y furent bleffez , & prifonniers. Le Cheualier de Leyni en por- 
ta la nouuelle à S.A.R. dela part de Dom Gabriel , qui fit connoiltre en cette oc- 
cafion,ce que l’on doit attendre de fon courage, & de fa naiffance. 
«  LePrince de Conty voyant la fin de la Campagne,eut congé du Roy , pour re- 
- tourner en France, & le Duc de Modenc iuftement indigné de ce que la plus 
|, Part de ceux de l’armée auoienttémoigné de la ioye de la leuée du fiege d’Alexan- 
drie , de crainte d’eitreobligé de paffer l'hyuer delà les Monts , fit trouuer bonau 
& Cardinal Mazariny de faire prendre quartier à fes troupes dans le Mantoüan,pour 
faire connoitre aux Soldats François , que leur propre intereft ne deuoit point 
leur faire auoir d’auerfion pour les conqueftes, & pour faire {entir aufli au Duc 
de Mantouë le peu d’auantage qu'il retiroit de fon Gencralat & defa qualité de 
Vicaire Imperial en Italie : Vne autre confideration porta le Duc de Modeneà 
cette refolution , parce qu'il mettoit{es Eftats à couuert des Efpagnols. Ainfice 
Prince,apres auoir fait fubfifter quelques iours l’armée dans la Lomeline,&auxen- 
uirons de Nouare, pañla le Pau, & trauerfantle Tortonois & les Eftats du Duc de 
Parme , fe rendit heureufement à Berfello , & de là ayantrepañfé le Pau, il logea 
festroupes fur le Mantoüan. 

Cét eftabliffement auantageux à l’armée Françoife en foncommencement, & 
ruineux au Duc de Mantoüe , fe rendit infuportable a la fin à nos troupes mefmes 
car ayans confumé les fourrages , elles n’y pouuoient plus fubfifter ; qu'auec de 
notables incommoditez , bien qu'elles fuffent payées ponétuellement par le Duc 
de Modene de l'argent de France; deforte quece Prince voyant que le temps de 
{e mettre en campagne en approchoit, fut fort embarraflé : Car à demeureren 
l'eftat qu'eftoit fon armée , elle fe pouuoitaffoiblir, & partant incapable de rien 
entreprendre, & obligée de fe ietter dans le Modenois, & en la renforçant, 
pour former quelque deflein de confequence , c’eftoit expofer fes Eftats à la ven- 
geance du Duc de Mantouë , & des Efpagnols , qui ne demandoient pas mieux 
quede trouuer occafon à y faire irruption pour luy rendre la pareille. D'autre cô- 
té le Duc de Mantoüe voyant fon païs defolé, fans y pouuoir apporter duremede, 
fit propofer au Duc de Modene vne efpece de neutralité. Ce Prince,quoy que bien 
aife de deliurer fes Eftats de la iufte apprehenfion où ils eftoient, & d'adoucir 
Fefprit de fon voifin , charmé d'ailleurs des partys auantageux , que les Miniftres 
de Mantouë luy propofoient dans l’impatience qu’ils auoient de voir fortir noftre 
armée du Mantoüan, fitfemblant d'écouter leurs propofitions auec quelque re- 

+ pugnance, & les receut à la fin , fur l'affurance qu’on luy donna que les Efpagnols 

% yconfentiroient. Ces propolitions eftoient que le Duc de Modene fe mettroit 

en Campagne auec fon armée, Qu'il fortiroit des Eftats de Mantouë , fur lef- 

s quels, n'yfur le Montferrat, il n’entreprendroit rien , ny auec l'armée Françoife, 

‘4 nyaucc lafenne : Que le Duc de Mantoüe de fon côté , mentreroit point fr les 
Eftats de Modene , ny auec fes troupes , ny auec les Allemandes , & qu'il tireroit 
parole de l’armée de fa Majelté Catholique, de faire le mefme,demeurant neant- 

! moins libre à S. A.R. & au Duc de Mantoüed'vnir leurs forces ; celuy-là pour af- 
fifter l'armée Françoile , & celuy-cy les Efpagnolsen la guerre du Milanois , pen- 
dant la prochaine campagne. 

Le Duc de Modene en donna aduis à S.A.R. pour en auoir fon confentement, 
cependant luy même donna le fien, eftimant impofhble, que Les Efpagnols fe 
vouluffent priuer de l’auantage de pouuoir attaquer fes Eftats, à même temps que 
les Troupes de Sauoyeiointes à l'Armée Françoife entreroient au Milanois , ne 
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tre que le Gouuerneur de Milan tiroit peu de fecours du Duc de Men : & que 
s'engageant à ne point atraquer les Eftats de S.AR.il dontioir moyen à ce Prin- 
cé voyant Les Places fortes en feurté , d'en tirer les garnifons , & les ietrer dans le 
ee ; ‘ de M ë pouuoit pas fai 
e ? no e e Mantouë ne pouuoit pas faire 
Corps de l'Armée Françoife. Ce que le Duc dk 1€ poi F ; 
areil fuccés: Le Duc de Modene ne füt pas trompé au iugement qui 
A ftions; car aldagne Gouuerneurde Mi- 
auoit fait de ces propolitions; cat le Comte de Fuenfaldag … Mi 
Jan s'en moqua, & ne les voulut pas accepter; de forte que les deux Ducs firent 
yn autre Traité,contenant Trefue pour eux,& pour leurs Troupes , auec promef 
fe e poi aauer les vns les autres, ny leurs Eftats, ny les Places , qu'ils 
fe de ne fe point attaquer ) 
polledoie s & d'y comprendre les Troupes & les Places renuës par la Fran- 
soffedoient alors, & d'y comp RU rer En 
fi i F s Efpa r . 
ce, & celles deS. A.R frelle vouloit y confentir, laïffant les Ffpagnols en liber 
té de faire ce qu'ils voudroient. Les 
Leurs AA:RR. n'ayant eu aucune connoiffance de ce fecond Traité, qu'apres 
; F À j dire À ù ; ‘4 
qu'ils fütarrété & figné , s'en plaignirent ouuertement, à caufe qu’en lesäcce- 
à D . = 5 TPE x 
praut, nyFrance, ny Sauoye ne pouuoient point recouurer Train , où leSEfpa- 
gnols auoient vn Gouuerneur & garnifon,quoy que le Duc de Mantouën eut la 


Iurifdiction, & les reuenus. C’eft pourquoy elles protefterent de ne les point ap- 


auec P 


ms à 
preuuer , & dépêcherenten diligence au Duc de Modene > pour l'obliger à s'arré- 
ter, iufqu'à ce que ce Traité fut expliqué » pour\ce qui concernoir Trin. 

Le Ducde Modene répondit à cela, que Trin étant tenu par les Efpagnols, 
pouuoit toûjours être attaqué, fans rompre la Trefue, outre que cela s’étoit ainfi 
êtendu à la fignature des Traitrés : Mais on luy reprefenta de la part des. AR. 
qu'encore que Trin fut defendu par vne garnilon Efpagnole, iléroit neantmoins 
au pouuoir du Duc de Mantouë, & qu'ainfi pour ne rien faire contre la Trefue, 
il'eftoit neceflaire d'en auoir vne Declaration , où qu'en tout cas, il fat dit; que 
article où il eftoit parlé des Places du Duc de Mantouë, ne s'entendoit que de 
celles qu'ilne poffedoit point au commencement de la guerre , entre les deux 
Couronnes ; où que Trin en demeurât nommement exclu, pour auoir garnifon 
Efpagnole. Sur ces difficultés le Duc de Modene enuoya Brachet Intendant de 
Y'Armée Françoife à Mantouë, qui écriuir que le Duc de Modenc étoit dansce 
fentiment, mais on n'en pt point auoir d'autre éclairciflement par écrit. Au 
ire les Mantoüans fuppofoient que le Duc de Modene leur auoit promis 
expreflement, que TFrin ne feroit point attaqué, dont leurs AA. RR. fe fentirent 


cont'2 


pendant,ne pouuant plus differer fa fortie du Mantoüan, & ayant 
Riuicres d'Adde & du Tefin, pour s'approcher de Valence, & fé ioin- 
fecours qui venoit de France, fut dans vne grande perplexité, parce que 
Füenfaldagne auoit vne Armée pour s'oppofer a fon paflage ; ce qui obligea ce 
Prince de preffer:S. A. R. de faire partir le Marquis Ville auec la Caualerie, les 
Gardes & route l'nfanterie qu'il auoit pü donner pour aller du côté de Valen- 
ce, afin qu'auec les gens que fourniroit le Marquis de Valauoire Gouuerneur de 
cette Place , Fon püc faire le degatau Milanois, efperant que les ennemis pour 
chaffer les nôtres, affoibliroient l'Armée que Fuenfaldagne commandoit, pour 
garder les paffages de ces deux Riuieres; maisS.A.R. mal fatisfaite du procedé du 
Ducde Modene, & de ce que l'on la vouloit obliger d'entretenir vn Traité, qui 
luy êtoit fi defauantaceux, & qui mettoit le Piemont dans la mefme crainte quele 
Duc de Modene auoit eü pourfes Eftats, faifoic la fourde oreilles , & auec des ré- 
ponces où froides où ambigues , éludoit les inftances de ce Prince , & des Mini- 
ftres de France, Valauoire même étant allé à Turin, ne pût rien obtenir, ny 
PAmbaffadeur Seruient non plus. 

Enfin la France fe plaignant de ces langueurs , S.A.R. commanda au Marquis 
Ville de fe mettre en campagne ,auec deffences pourtant de rien entreprendre, 
iufqu'à nouuel ordre, & de s'éloigner de la fronticre. A cette nouuelle,les Fran- 


çois 
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çois d'vn côté, & le Due de Modene de l’autre > récommencerent leurs plaintes, 
contre S.A.R. & protefterent que cela feroit caufedela ruine entiere de l'armée. 

Dans cette conjoncture fâcheule , ou d’appreuuer vn traité fi peu auanta- 
geux, & encore moins honorable , ou de rompreauec la France. Le Marquis de 
Pianezze treuua vn expediant, pour en faire tirer à fon Alrelle Royale vne vriliré 
confiderable : Cefur quele Marquis Ville entreprit de furprendre Trin, pour fai- 
re vne diuerfion desforces Efpagnoles ; car quand ce deflein n'eut reufh, le Duc 
de Modenenefe pouuoit plus plaindre, que l’on luy laifloit tous les ennemis fur 
les bras, nyles François, que fon Alteffe Royale traittoit auec les Efpagnols,com- 
me s’il y eut eu neutralité entre eux ; & cette entreprife ayant vn fuccez heureux, 
fon Alteffe Royale recouuroit vne Place de confequence, & la difficulté far l'ex- 
plication de la Trefue ceffoit » Pour ce qui regarde la Sauoye, ou d'vne façon, ou 
d'autre, Dailleurs tout concouroit à fauorifer vn fi grand deffein , parce que le 
Marquis Ville s’eftant mis en chemin , chacuncroïoit que c’eftoit pour faire ce 
que le Duc de Modene , & les François auoient demandé fifouuent à fon Alrefle 
Royale, & auectant de chaleur; fur ces apparences les Efpagnols auoient negli- 
ge de renforcer la garnifonde Trin, & n'eftoient pas mefme en eftat de le faire, 
quand ils en euflent eu le vent ; à caufe que Fuenfaldagne en eftoit fort £loigné 
auec fes troupes, opposées au Duc de Modene, & que la garnifon de Vercel 
eftoit foible. 

Ces confiderations firent conceuoir vne grande efperance au Marquis de Pia- 
nezze de la furprife de Trin , proiettée l'année precedente, & follicitée par le 
Comte de Marolles, & le Comte Catalan Alfer, qui en auoient efté Gouuer- 
neurs , dont l'execution en auoit efté iugéetres-difficile ; parce que le Efpagnols 
eftoient proches, pour fecourir cette Place, & qu'elle eftoit bien munie, outre & 
qu'il n’y auoit pas d'apparence de la pouuoirfurprendreen vne nuit, Le Marquis 
voyant donc, que ces reflexions n'auotent plus de lieu ; en fit louuerture à M.R. 
afin qu'appreuuant la chofe , elle mefineen fit la propofition à SAR. Madame 
Royale l'aggrea non feulement, mais dit au Marquis, qu'elle en auoit eu deja la 
pensée ; tellement qu'en ayanc longtemps conferé tous deux auec S. À.R. on fir 
venir le Comte de Maroles Lieutenant general de l'infanterie, & le C omte Catalan 
auec le Marquis de S. Damien dela Maifon d'Aglié, tous crois Marefchaux de 
Camp ,aufquels il fut ordonné d'attaquer Trin ,fous les ordres du Marquis Ville; 
en fuite on tira enuiron deux mille Fantaffins des garnifons , fous pretexte deren- 
forcer lecorps qu'il commandoir, & apres les prouifions neceffaires pour vne af. 
faire de cette importance, on luy écriuit de s'approcher de Trin, & au cas qu'il 
ne püût furprendre la Place , qu'ileflaïar de fe faifir de quelques dehors, qu'il sy 
fortifiat, & qu'il en donnat aduisau Duc de Modene, par le moyen du Marquis 
de Valauoire;que fi Fuenfaldagne fe mettoit en deuoir de fecourir Trin;le pañage 
demeurit libre à ce Prince;que s’il n'y enuoyoit qu'vne partie de fes forces ; Cétoir 
affoiblir d'autant fon armée : Et quand au Marquis Ville, files ennemis venoijent 
ou forts ou foibles aux enuirons de Trin , auant qu'il le prit, il pouuoit ou pren- 
dre fes mefures , pour leur refifter, ou ferctirer à Crefcentin » & fair ce que le 
Duc de Modene luy auoit commandé , auec cetauantage d'auoir ouuert les paf- 
fages à l'armée du Duc de Modene. ral 

Les chofes ainfi concertées auec tout le fecrerimaginable , le Marquis Ville 

3 ayant receu les ordres de fon Alteffe Royale, & joint toutes fes Fi ; 5 
Ÿ net, qui conciftoient en quinze cens cheuaux & deux mile ee cens nt “2 
enuoya la nuit du dix-neuf au vingtième du mois deuillet Brichanteau Sein 
general de Bataille , & Meftre de Camp de Caualerie , pour fe faifir dés auenuës 
de la Porte apellée de Vercel , & luy auecles deux jeunes Princes de “ner 
volontaires , prit fon quartier à Robella ;le Comte de Marolles à F Fr 
| foûtenu du Comte Olgiaty, le Comte Catalan auec les Meftres de: amp Ma 
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thias Ferrary & Comte de Verruë ; & lé Marquis dé S. Damien à fainte Anne, 
le Comte Todefco Commiffaire General de la Caualerie, fe logea fur le chemin 
de Vercel.pour soppoler aufecours quien pouuoit venir, & le 2riourde Diman- 
che à deux heures de nuit, le Marquis Ville informé de l'état dela Place, difpofa 
trois attaques à mefme temps, dontles Comtes de Marolles , Catalan & le Mar- 
quis de S. Damien eurent la charge. ” Le 

Le Marquis eur celle de la demye lunc,;nommée la Caracene, laquelle ilem- 
porta courageufemér, car n'ayant pas affez d'inftruments propres pour remuer la 
terre ;& pour couper des paliffades , luy , le Comte Todefco, le Comte Beggia- 
mode $. Alban & le Capitaine André Guerra; les arrachérent auec Les mains; 
& fe mirent dans l'eauiufqu'à la ceinture. Le Marquis Ville auerty d'un duan- 
cage fi fignalé y accourut , & défcendic dans le fofsé » pour donner cœur aux fol- . 
dats ; quoy que lé Marquis de $. Damien le coniurât de fe tirer d’vn fi euident 
peril,& qu'vne grêle de moufqueradés plûc continvellement für eux. 

Lé Comte de Marollés anec le Regiment de S: A.R. conduit par lé Com- 
mandeur de Chales,fe faifitauec pareil courage & bonheur du Fort du Moulin, 
où il ft vn logement. 

Le Comte Catalan de l'autre côté, dont l'attaque êtoit à la Citadelle, força 
tres-cencreufement vne tenaille, & s'étant ietré dans le foffé plein d’eau ; gagna 
deux demy Baftions detachés , & s'attacha à vne demye lune , pendant que le 
Colonel Gabaleon atraquoit la porte de Cazal , où il y eut vn combat furieux, 
& où il füt bleffé de deux moufquetades , lyne au bras droit, & l’autre à la cuif 
£e ;& l’Ingenieur Perrachia tué : La place étant en cét eftar, & à la veille d’vn 
#flaut general, Ville fit fommer le Gouuerneur de fe rendre, qui demanda trois 
jours mais ce delay luy ayant éfté refusé , il capitula le mefme iour ; promit de 
rendre la Place le lendemain, & donna des oftages. Dez que nos troupes eu- 
réhr fair leurs attaques, & qu'elles fe furent logées , le Marquis Ville en donria 
aduis à. A.R. par vn courrier. Ce Prince impatient d'être rémoin de la conqué- 
te de cette Place , ou decombatre lés ennemis, s'ils entreprenoient de la fecou- 
rir, s'embarqua fur le Pau auec le Marquis de Pianezze le 22. du mois, & qua- 
tre heures apres , M. R. auec les Princefles ; & quantité de Nobleffe ; nonobftant 
les grandes chaleurs, 

$. AR atriua für la nuit ,à même temips que l'on remettoit la porte de Ver- 
cel ai Comte de Marolles ; les foldats animés par fa préfence, voulurent abba- 
tre la palifade pourluy faire entrée dans la Place , mais ce geñereux Prince l'é- 
péeala mainlesarrêra, ne voulant point que la Capitulation fat violée. il re: 
fufa même l'offre que luy fitle Gouverneur dé Tin de le réceuoir ; quoy que le 
iour de la Capitulation ne fc pas encore arriué , & pafla la nuit dans le Camp, 
M.R. sy rendirauffi le lendemain matin, & vifita elle même tous les quartiers, 
puis [a garnifon étant fortieauec efcorte,qui là deuoit conduite en feuréré iufqu’à 
Vercel leurs AA.RR. entrerent dans la Place , où elles furent receües auec dés 
acclamations incroyables des Habitans , qui furent extraordinairement fatis- 
faits de retourner fous vne domination fi heureufe : La ioye aufideleurs AA. 
RRine flt pas moindre, d'auoir recouuré vne Place de cette confequence, en fi 
peu de temps & auec fi peu de dépence:Le Gouuerneinent en fut donné au Com- 
te Catalan. i 

Le Duc de Modene à cette bonne nouvelle dépêcha Lothaire Marquis de 
Rangon pour en congratuler leurs AA. RR. quoy que plufieurs euffent opinion, 
que ce Prince n'en auoit pas eu toute la ioye qu'il en témoignoit , comme ficela 
n'eut efté fait que par vne genereufe vangeance , du peu de foin qu'il auoit eu dés 
interets de S.A.R. en la conclufion de la Trefue auec le Duc de Mantouë, qui de 
fon côté fe plaignit ouuérrément d'auoir efté trompé ; bienque le Duc de Mode- 
né eut toujours foûtenu , que Trin auoit efté excepté dela Tréfue. 


Mais 


De ha Roy 

—. Mais cencfut pas lefeul déplaifir que receut le Duc de Mantote; car S.AR. luy 

re enuoya fignifier à Cazal peu de iours apres, vne lettre du College Electoral,dattée à 

L Francfort le 4.deluin, par laquelle on defauoüoit fa qualité de general des armées 

le- Imperiales en Italie, & on luy defendoit d’en faire aucune fonction , ny du pretendü 

1 Vicariatde l'Empire > Comme appartenant àS. A.R. à l'exclufion de tous les autres 

Princes Italiens, laquelle lettre lenouueau Empereur Leopold I. du nom,auparauant 

= Roy d'Hongrie confirma depuis par le Traitté de fon Election, auant que de fe faire 

couronner; & promit de donnerà S.A.R. l'inueftiture du Montferrar,conformement 

à la Paix de Munfter, quoy que la France n’eur pas payé la fomme qui auoit efté 
promife au Duc de Mantouë. 

Le Marquis Ville, apres tant de gloire acquile en la prife de Trin, ayant eu ordre 
de S.A.R.de donner toute lafatisfaction poflible aa Duc de Modene, puifque le fuiet 
de la froideur, qui auoitefté entre ces deux Princes, à caufe de la trefue, dont nous 
auons fifouuent parlé, cefloit, s'approcha de Valence, & aydé du Marquis de Vala- 
uoire;fit razer quelques petits Forts, que les ennemis auoient fait faire fur lesauenues, 
& fe mit en chemin pour allerioindre le Ducde Modene, qui ayant pal les Riuic- 

— res d’Adde & du Tefin, auec autant de courage, que de bon-heur, afliegea Mortare ; 
* le Marquis Ville l'inueftit le 2.du mois d’Aouft,& ce Prince prefla fi viuemét cette Pla- 
a- ce, & auec tant de foin &de conduite, que le rs.elle luy fut renduë. Ce qui fut la fn 
des profperitez des armées Françoifes en Lombardie, & de fa propre vie, parce qu'il 
—_ y tomba malade, & s’eftant fait porter à Belle, & de la à Saintya, où il receut vifite de 
SAR. il mourut le 4. d'Oëtobre, Prince de grandefprit, d'vn courage heroïque , & 
d’vne haute vertu. Apres {a mort le Duc de Nauailles fon Lieutenant general eut le 
commandement de l’armée ; maisil ne pütrien faire lerefte de la campagne.Le Mar- 
le- quis Ville eut auf quelque deffein fur Vercel , & toutesfois la conionéture ne fut pas 
— fauorable pour l’executer.En ce tem ps la l'Abbé Amoretty reuint de Paris ,où il auoit 
2- efté enuoyé de la part de leurs AA.RR.afin d’auoir l'aggréément de leurs Majeftez du 
: Mariage de la Princeffe Marguerite auec Ranuce 11. du nom, Duc de Parme & de 
Plaifance (dont la conclufion auoit efté long temps differée) ou bien vn éclaircifle- 
ment de la volonté du Roy , touchant cette Princefle , pour laquelle S. M. auoit té- 
s. moigné d'auoir quelque inclination:Ce qui auoir obligé M.R. de faire vne promef- 
{e au Duc de Parme,que fi dans fix mois le Mariage de cette Princefle ne fe faifoitauec 
le Roy, il fe conclurroit auec ce Prince. L'Abbé Amoretty apporta des lettres decre- 
ance du Cardinal Mazarini auec affeurance que leurs Majeftés eftoient dans la refo- 
lution de venir à Lyon,pour y voir leurs À A.RR.& la Princefle, pour laquelle le Roy, 
la Reyne & le Cardinal firent parroiftre tant debonne volonté, qu'il nefembloir pas 
qu'il y eut lieu de douter du Mariage. 

Sur vne ouuerture fi fauorable leurs A A.RR. ayans vn autre Mariage arrefté, & fe 
voyans d’ailleurs obligées de rendre cetteciuilité à leurs Majeftez,qui s'approchoient 
de la fronticre de Sauoye , fe difpoferent à ce voyage. MR. partit de Turin la Fcfte 
de Touflaints,accompagnée de la Princeffe Louïfe vefue du Prince Maurice, & de la 
Princefle Marguerite {es Filles , & s'arrefta à Chambery,où S.AR. fe rendit auflien 
pofte. MR. fut fuiuie en ce voyage de Dom Antoine de Sauoye Abbé de S. Michel 
&d’Aulps , du Marquis de Pianezze grand Chambellan de S.A.R. & Colonel gene- 

| raldefon Infanterie,du Comte Philipes de S.Martin d'Aglié grand Maïtre de Sauoïe 

& Sur-Intendant general des Finances ;du Marquis Tana Capitaine des Gardes, du 

Comte de Polonguera premier Ecuyer de M.R.& du Marquis de Carail grad Veneur 
deS!A.R tous Cheualiers de l'Ordre, del’ Abbc d'Aglié Confeiller d'Eftar, des Mar- 
quis de Voguera grand Maiftre de l'Artillerie ;de Marro , de S.Gcorge ; de la Serra, 
de Coudrés , de Fleury, de la Chiufa, de la Cifterne, & de S.Thomas: des Comres de 
Druent , de Verruë, de Vilque, d’Arignan, deBeynette, Auguftin des Lances Capi- 
taine des Cuyrafliers de la Garde ; lean Michel de Monafterol ,de Piozafque , de Ca- 
zalgras ; de Sanfré Pierre-Louys Broglia de la Monta, de Scarauel , Morozzo, de 
|  Cumiane, de Villeneufue , Murator Introduéteur des Ambafladeurs, de Menton, dè 
| a 1] 
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la Val-d'Ifre , de Sales ,de Marcenas,que de Neufveffelle , de Beaumont-Carra, 8 
Ferrero,de l'Abbé Scaglia,du Baron de Grefy & des Commandeurs Viétoriades, Lan- 
ces & Balbian, outre vn grand nombre de Gentilhommes, & d'Officiers de la Maifon 
de leurs AA. RR. tant de Sauoye que de Piemont. E 

Le Roy ayant fait quelque fejour à Dijon, leurs AA.RR. demeurerent à Chambe- 
rysles Princelfes de Carignan & deBade, & le Comte de Soyffons y allerent pour leur 
faire la reuerence , & pour les fuiure à Lyon, où leurs Majeftés firent leur entrée le 24. 
de Nouembre. Vn iour apres M.R. partitde Chambery.le Duc de l'Efdiguieres Gou- 
uerneur de Daufiné , auec la Nobleife du Pays, la receut au nom du Roy au Pont de 
Bcauuoifin, frontiere des Eftats de France & de Sauoye, & le Duc de Vandome J'alla 
complimenter de la part du Roy àla Verpilliere, & à mefure qu'elle s’'approchoit de 
Lyon, elle ne treuuoit fur le chemin que carrofles & Perfonnes de condition qui s'im- 
patientoient de voirvne fi grande Princefle,la merueille de fon fiecle.L'Hiftoire doit 
marquer ce iour,pour vn iourde gloire, de pompe & de magnificence, parce que les 
deux Cours de France & deSauoye y parurét auec tout l'éclar & rout le luftre que l'on 
pouuoit defirer.l'ay regret que ma plume ne puïifle pas reprefenter, ce que mes yeux 
ont veu, & que l'yn n'étät pas fi fidelle que l'autre,iene puiffe qu'ébaucher legerement 
ynefriche matiere. M. R. fut rencontrée par le Cardinal Mazarini, à deux lieües 
de Lyon, pais par le Duc d'Anjou , & en fuite par le Roy qui eftoit à cheual.à la tefte 
de fes Moufquetaires,de fes Gardes, & au milieu d'vne groffe troupe de Nobleffe, la 
Reyne & Mademoyfelle fuiuoient fa Majefté. Apres les compliments , les carefles & 
les embraffemens, leurs Majeftés, MR. Monfieur, Mademoyfelle & les deux Princef- 
{es de Sauoye fe mirent dans le carroffe de la Reyne, & defcendirent au logis dela 
Reyne,où M.R ayant demeuré quelquetemps,le Royla conduifit à l'Archeuèché qui 
luy auoit cfté preparé pour fon logement. Sa Majefté vifita MR. prefque tous les 
iours & donna tant detémoignages d'affection, & d’eftime pour la Princefle Margue- 
rite,que toute la Cour la croyoir déja Reyne.Mais à méme temps que M.R. entroit — 
à Lyon, par vne porte, Dom Antoine Pimentel entroit par vne autre, pour propofer Ref 
au Roy la Paix generale & le Mariage de fa Majefté tres-Chrèrienne auec l'Infante ee. 
d'Efpagne ,deux chofes également fouhaittées auec paflion par la Reyne, lefquelles uei 
peantmoins ny le Cardinal, ny le Confeil de France ne croyoient pas pouuoir reuflir, 4 
au contraire les plus iudicieux êtoient perfuadés, que les Efpagnols n'en faifoient la "4 
propofition,que pour retarder les grands preparatifs de la prochaine Campagne. Ce- 
pendant,afin de donner fatisfaétion à la Reyne, & vne réponce à Pimentel , fur vne 
re de fi grande importance , le Cardinal eutde longues conferences auec M. R. 
& à la fn fit dreffer vne promelfe par le Tellier Secretaire d'Eftat auec le Marquis de 
Pianezze ; par laquelle 1l étoit conuenu, Que le Roy épouferoit la Princefle Marguerite, f 
dans tout le mois de Man fuiuant , le Mariage de [a AAajefté ; 


a 4 fé n'étoit conclu auec l'infante Fille 
aimée d'Efpagne, dans la creance qu'auoit le Roy , que A1.R. ne defappreuweroit point cette con- 
date ,4 caufe de la Paix generale, > qu'elle prefereroit en cette rencontre , La fatisfaëtion pubh- 
que à Jes interets particuliers. Cetre promelle.apres auoir efté veüe & appreuuée par M. 
Rilütremife parle Tellier au Marquis de Pianezze,fignée parfa Majefté. Ainfi fe ter- 
mina l'entreueuë de Lyon,où S.AR. eftoitarriuée en pofte, quelques iours apres M. 
R: fuiuie de Dom Gabriel de Sauoye , des Marquis de Pallauicin , de faint Damien & 
d Aix  & des Comtes Thomas, d'Aglié & d'Ozafque; le Comte de Soyffons luy alla 
au deuaut iufques fur la frontiere , par ordre du Roy; les Officiers de fa Majefté s'y 
. adirent auffi pour commencer à la feruir. Le Roy luy alla au rencontre à demy lieuë 
si : er ji, rdes tes la mena dans le carroffe de la Rey- 
PRE * ra es sa es extraordinaires de f Majefté , elle fit faire l'exercice 
pie n Le HE pates ue S.A.R.la mena à la collatio que la Ville de Lyon 
M oh ER en di e Ville » & conçeut vne fi grande eftime pour la 
er te À Roy n a point de plus grandeioye, que d'auoirs. 
neurs & les on des D. PR @ roule plus grands de la Conbles kon 
J es à vn Prince de fa naiflance, & de fon merite. 

Et 
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Et quoy que l'exemple du Souuerain futcapable d'attirer l 
monde fur $.A.R il faut auoüerncantmoins fans exaggeration,que la Majefté de fon 
vifage, fon port, fes actions toutes genereufes, la viuacité de fon cfprit, fes ing 
nieufes reparties , fon entretien agreable & ferieux, {es carefles, fon adreffe, fon appli- 
cation aux affaires & tant d'autreseminentes qualités, qui éclatent auantageufementen 
fa perfonne foûtinrenr glorieufement la bonne opinion qu'en auoit conçeuë S.M. & 
les loüanges qu'elleen publioit en toutes les rencontres, Mais fi. A.R. eut vnap- 
plaudiffement vaiuerfel, M.R.ne leur pas moindreElle ft connoiftre à toute la Cour 


qu'elle eft digne Fille du grand Henry IV.Chacun admira fa pieté, fa magnificence, 

& l'excellence de fon efprit ; ceux qui furent prefens aux harangues qui luy furent fai- | 

tes par les Chefs de l'Illuftre Chapitre de Lyon, & des Compagnies de Juftice, & par 
le Preuoft des Marchands ;S’étonnerent auec raifon de {es réponces, fi iudicieufes, & 
fieloquentes, puifqu'elles pouuoient pafler pour des difcours eftudiés, & déslà n’eu- 
rent point de peine à fe perfuader, qu'vn fi puiffant genie ait pü conferuer pendant 
va filong-temps les Eftats de fon Fils,auec tant de gloire & d'auantage , & leur pro- 
curer la tranquillité, parmy tant d’orages & de tempêtes. 

S.A.R.$'en retourna en pofte le Ieudy4.de Decembre,& M.Rle Dimanche fhiuant 
iour de la Conception de nottre Dame,auec le même accompagnement qu'elle auoit 
euà fon arriuée , apres auoir efté l'vn & l’autre receas en l'Églife deS. Ican, auec les 
mêmes honneurs que l'on y auoit receu leurs Majeftez. Le Roy fit prefent à MR. 
d'vntres-beau poinçon de Diamant trauaillé à iour ; & d'vnetres-riche épée garnie 
de Diamans pour S.A.R.Les Princefles Louyfe & Marguerite furent auffi regalées par 
S. M. de diuers prefens tres-rares. M.R. en fit vn au Cardinal de plufieurs vafes de 
pierre pretieufes. La principale application de leurs AA.RR au retourde ce Voyage, 
fut d'attendre le fuccez de la ncgotiation de la Paix entre les deux Rois, & du Maria- 
gedeS. M. Tres-Chreftienne auec l'Infante d'Efpagne , & pour ne perdre pas leurs 
mefures en l’execution de la parolle donnée au Duc de Parme; folliciterent le Cardi- 
nal Mazariny par l'Abbé Amoretty de découurir le plus tôt qu'il fe pourroit, ce qu'il 
failloit efpererdu Traitré de Lyon:Enfin le Cardinal dit à l'Abbé Amorerty le 2 $ d'A- 
vril 1659. qu'indubitablement la Paix fe feroit auec l'Efpagne, & enfüite le Mariage, 
& qu'ainfi leurs AA.RR. pouuoient executer celuy du Duc de Parme. 

Cependantles chofes fe preparoient en la Cour de France,pour le voyage des Pire- 
nées , où fut cnuoyé, comme Plenipotentiel de S.A.R. Chamouffet Prefident du Sc- 
nat de Sauoye,tant pour les interefts de fon Maître au Traité dela Paix generale, qu'à 
caufe des diffcrens du Montferrat auec le Duc de Mantouë , quife promettoit beau- 
coup de l’appuy de S.M.Catholique & des habitudes qu’il auoit en France.Cêt enuoy 
du Prefident de Chamouffet eftoit encore neceffaire par vne autre confideration;car 
l'Abbé de la Roüere Ambaffadeur ordinaire de Sauoye en France ; ayant obtenu fon 
congé au depart de la Cour de Lyon,nelaifloit point de Succefeur. 

En ce mefme temps, arriua à Turin le Comte Borgo Gouuerneur deParme, pour 
conclurre le Mariage de la Princeffe Marguerite auec S. 4.de Parme . & le 7. de No- 

7 uembrede lamême année fut arrefté & figné ce fameux Traitté de la Paix generale 
* entre les deux Rois, en l'Ifle des Fayfans dans la Riuiere de Bidafoa, par le Cardinal 
Mazarini,& par Dom Louis Mendez de Haro & de Gufman,Comte-Duc d Oliuares 
| Plenipotentiels de France & d'Efpagne.Ouurage de plufieurs années,s il eut cité PL | 
 duit par d’autres mains,que par celles de ces deux incôparables Minifiieices er 
lerét fi heureufemét & auec tant de prudence pour la gloire de leurs Maiftres,pour © | 
repos de leurs Eftats,& pour leur propre reputation.S.A.R.fut comprife en ce ue | 
|: de Paix, fes Enfans,Heritiers & Succefleurs, fes Eftats & Pays auec reftabliffement d e 
|| commerce & de correfpondance, S,41. Catholique promit de luy rendre Vercel@ le Cengio 
ins les Langhes, reconnut de deuoir la Dot de la S ereniffime Infante arr fe S mé 
| R. afignée fur la Doïanne de Foyaau Royaume de Naples > promis de luy en 1e ci ie 4 
| depuis le Mariage infqu'a l'an 16 20.qW'elle fur donnée en appanage au Prince Phili #4 ? id 
| çeux écheus depuss, pretendus refpeétinement par S.AR. € par le Duc de Line His regle 


admiration de tout le 


ve- 
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yoient entreux cette difficulté, pour en effre fait le payement par S.M. Catholique, à celuy à qui 1e 


fe rrouueroient debs. Que pour faire € Jer les differens.qui Jont PAGES de Sauoye & de 
Aantouÿ , les Traités faits à Quer. fac l'an 163 1. ferotent executéss Que S. Fe 
en ponrroit foutenir lobferwation de jen authorité «> de Jes Armées, fans que S. M. Cat olique en 
pér empécher l'executio par les ffennes:Et enfin que la pretétion dela _ de la feu Princeffe Mat- 
‘guerite dé Sauoye, Ayeule du Duc de Mantouë feroit reglée entre S.A.k. @) ce Prince, par le Duc 
le Nawailles , 7 en fon abfence pat L'Ambaffadeur de France en Piemont , €» par le Comte de 
Fuenfaldagne ; dan cas que cette Conference ne pit pas Esrmner ce differend, leurs Majeftés, 
apres amoir où les rat [ons des Minifires de ces deux Princes ,prendraient tous les expedients ne- 
ceffaires, pour moyenner con folide accommodement entreux. , + 
La nouuelle de cette Paix ayant efté portée a tous les Princes intereflez, on en fit ras 
des rejoüiffances publiques. Leurs AA RR. en firent chanter le 7e Deum en l’'Eglife La 


Metropolitaine de Turin, où elles aflifterent, auec les Ambafl:deurs ; & les Com pa- àrii 


gnies Souueraines , pendant que le Canon dela Citadelle joüoit. Cequi fut renou- PO 
le] ù l 
uellé quelquetemps apres, quand 


on feûr que les ratifications de la Paix auoient été 165 
remifes : L'Archeuèque de Turin Berguera celebra pontificalement la Mefle en JE- 
glife de S.Iean, far la fin de laquelle le Heraut de l'Ordre de l’Annonciade appellé 
Bonnes Nouuelles , accompagné des autres Hcrauts des Prouinces, publia la Paix, 
& la liberté du commerce,ce qui fût receu auec des demonftrations particulieres de 
iove de toute la Cour de Sauoyÿe,non feulement à caufe de l’auantage qu’en receuoit 
toute la Chrêtienté, mais encore la Royale Maifon de Sauoye ,quipar ce moyen fe 
voÿoit reftablie slorieufement, apres vne fi longue guerre,contre vn fi puiffant Roy 
Qu voyfin, dans l'entiere ioüiflance de tout ce quele Duc Viétor-Amé poffedoit 
auant la rupture entre les deux Coûronnes (ce qui mÉtoit point encore arriué dans 
les precedents Traités de Paix) nonobftant les empéchemens furuenus par vne 
cruelle guerre ciuile, pendant la minorité de S.A.R.d’où quelques Politiques auoient 
pris fujet d'écrire, que l'année clymadterique de cét Eftat & de la deftruction de cette 
Royale Maifon eftoit arriué. Ce qui donna bien À connoître à tout le monde, que 
Dieu l'auoit prifeen fa particuliere protection , & que s’étoit auec beaucoup de pru- 
dence & deraifon que leurs AA. RR: Séroient fermement attachées aux interets de 
la France, dans les plus ficheufes reuolutions , dont leurs Eftats auoient efté agités. 

Gomme donc le Traité de la Paix portoit expreflement,que celuy de Querafque 
feioit executé, par lequel S. A. R. deuoit payer quatre cents quatre-vingt quatorze 
mil êcus au Duc de Mantouë,pour le fupplément du prix des Terres,qui luy auoient 
£ adiugtes dans le Montferrat, dont S.M. Tres-Chrétienne s'étoit chargée en der- 
lieu par le Traité de Muntter à la décharge de S.A.R. laquelle eftoit encor obli- 
gée de payer au Duc de Mantoué la dot de l'Infante Marguerite de Saoye Duchelfe 
de Mantouë, les deux Roys conuierent les Miniftres de ces denx Princes, conforme- 
ment au Traité de la Paix generale, de remettre leiugement de ces deux differends 
au Duc de Nauailles, & au Comte de Fuen aldagne, où des arbitres qu’ils voudroient 
choifir en leur place;afin qu'au cas que la chofe ne put eftre iugée, elle fe terminat 
À l'entreucüe des deux Roys, qui fe deuoit faire far la frontiere des Pirenées, pour le 
Mariage du Roy, & de l'Infante d'Efpagne. S.A.R. fe foûmit d’abord à cela, & nom- 
ma pour fes Deputés Belletia fecond Prefident du Senat de Turin, & Je Comte Car- 
rocio Senateur , fouhaittant feulement, qu'il fût dit que cette conference fe faifoit en 
cution du Traité de la Paix generale : Mais le Duc de Mantouë protefta toujouts 
qu'il'enuoyoit fes Deputés, qu'en fuite de ce que luy en auoit écrit Dom Louys de 
Haro & non point dela Paixgenerale, dont il difoit ignorer le contenu. 

S. A.R.pouttant ne fe rebuta point,& fr partir fes Deputés,qui ferendirent à Valen-= 
Gé fur le Pau, où fe deuoit faire l'affemblée, quoy que la Place fut encore au pouuoir £ 
des François, qui depuis la remirent aux Efpagnols. Le Duc de Mantouë yeut de fa de 
part le Prefident de Sauuazar & le Secretaire Pony. Le Duc de Nauaille commit en l® 
fa place Robert Intendant de l'Armée Françoife en Italie, Vellepuo & Scotia Ad-° 


rat Nip: : 
uoçat du Roy à Pignerol , & le Comte de Fuenfaldagne , nomma le Marquis Char: 
les 
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les Vifcomty, & le Cheualier Sertori Maiftrés des Comtés À la Chambre de Milan,la 
— conference fe commença fur la finde l’année, & fe continua pendant quelques mois 
as de l'année fuiuante. Cependant le Duc deParme porté d'vn impatient defir de voir. 
{a Princefle Marguerite, arriua Incognito à Turin , & ne futreconnu qu'en la Chambre 
: de parade de MR.il y demeura quatre iours, & fut reçeude leurs A A.RR auec toute 
 laioye & toute la ciuilité imaginable. Ainfi eftant d’ailleurs tres-fatisfair de l'accuëil à 
in de la veuë & del'entretient de la Princeffe, il s'en retourna À Parme 3 &luy ft prefent 
: d'vnférmoir fait d’vn beau diamant, de l'autre côté duqueleftoit vne fleur de mar- 

gucrite en cœur, aüec le portrait de ce Prince. 
Au commencementdelannée 1660. il y eut de nouucau fujet de réjouïffance à 
. Turin, à caufe de la reftitution de Vercelfaite À S.ALR. auec le Cengio, Place que les 
Efpagnols auoient demolie depuis quelques années, & pour l'alienation de laquelle 
l'Empereur n'auoit pas encore donné fon confentement.Victor-Amé neantmoins en 
l'attendant, la tenoit far les derniers iours de fon regne. Le Comte de Marolles reçeut 
Vercel des mains de Dom Vafco Colmenero,qui entoit Gouuerneur , & peu detéps 
aptésS.A.R.yalla, & à fon depart laifia le Comte Malabaïla Lieutenant au Gouuer- 
nement de cette Place ,& permit au Comte de Marolles, pour reconnoiflance de {es 
longs & fidelles feruices , de porter le petit Ordre de l’Añnonciade. 
; Le Roy eftant venu en Prouence , Dom Antoine de Sauoye Fils naturel du Duc 
i. Charles-Émanuel nouuellemens pourueu de la charge de Lieutenant gencral du 
 Comtéde Nice,eut ordre déleurs AA.RR. d'aller faluer S.M.Tres-Chrêtienne à Aix, 
à & le Comte de Fuenfaldagne l'ayant eu du Roy d'Efpagne,de fe treuuer à l'entreneuë 
y des déux Roys, pour feruir la nouuelle Reyne iufqu'à Paris, paf en Piemont , & fut 
: meérucilleufement bien regalé par leurs Alteffes Royales. 
— Le Ducde Parme vn peu auparauant enuoya le Comte de S. Viral fon Ambaña- 
& deurà Tufinjauec vntrain fuperbe,pour faire la demande de la Princefle Marguerite, 
4 laquelle luy ayantefté accordée, s'en retourna fort fatisfair porter cetebonne nouuelle 
e àce Prince, dé la part duquel,il offrit vn riche préfene à la Princeffe Marguerite d'vne 
. groffe chaîne de diamans en table, CE 6 : 
- La ceremoniede ce Mariage fut remifea Turin au 29.d'Auril, oùle Prince fe ren- 
dits füiuy des principaux Seigneurs de fes Eftars;ce qui fe fit auec vne AREAERNES 
incroyable , & dont le recit pafferoit pour fabuleux, fi route la Terre ne fçauoit pas 
que laRoyale Maifonde Sauoye m'a iamais rien épargné, pour témoigner fa gran- 
: déut & fa ioye dans de femblables occafons; tout y fut illuftre >on ne fçauoit ce qu’il 
e falloit plus adinirer,au feftin dela Nopce,où la maiefté des conuiés,où l'éclat de leurs 
à habits, où les viandes exquifes qui furent feruies,où le merucilleux ordre que le Com- 
: tePhilippes dé S. Martin d’Aolié grand M:de la Maifon des. A.R. y fit garder. Il fe 
& fi vn Carroufelen [a Place-Chafteau , à qui on donna le nom de [ la gloire des con- 
ronnes des Marguerites] & en fuite vn fuperbe Ballet, l'vn & l'autre de l'inuention du 
- mefme Comte Philippes , & les machines de celle du Comte Amé de Caftellemone, 
il nie fe vit iamais rien de fibeau , foit pour l'addreffe des combattans, & des danfeurs, 
foit pour la richefle de leurs vêéremens, foi pour la rareté des machines , foit pour 
linuention des defcriptions, & des deuifes, foit pour la béauté des vers. Enfin S. AR. 
pour mieux honorerlanopce, crea quatre Cheualiers de | Annonciade; le premier 
futFrançois de Mefmes Seigneur de Marolles Comte de Chiauafe Lieutenant gene- 
ral de linfanterié, Metre de Camp du Regiment des Gardes, M du pie 
quifar de Saluces (qui portoit déja le petit Collier ) le 2. Centorio Cagno & Gentil- 
homme de la Chambre & Gouuerneur de Montmeillañ, le 3. François d'Hauort , 
| Seigneur de Senantes Marquis de Riffredo, & de Gombalca Marie de nn 
Capitaine des Arquebufñers à cheual de MR.& le 4.1can Philipes Solaro DAS 
} Monalterol & de Cazalgras Marefchal de Camp & Gouuerneur du Chafteau : i- 
| ce , recompenfe deué à iufte titre à leur merite & à leurs fidelles pet Que de 
| ioursapresle Duc & la Duchefe de Parme prirent congé de leurs AA.R A 
} aller dans leurs Eftats, où la nouuelle Ducheffe fut receuë auec vn applaudiffement 


| vaiverfel; & fi $. A. de Parme eut fujet d’être farisfaite deshonneurs qu'elle auoit re- 
ceus 
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ceus à Turin,8& du bonheur d'auoir pour époufe v 
RR. ne le furent pas moins, de voir entrer dans le 


fiderables de l'Italie,& qui outre les avantages | c 
qui luy fait compter des Heros au nôbre de fes ayeuls,seft toujours fait remarquer par 
cout où il à été,parles qualités de fa persone,de fon courage & de fon cfprit.La Confe- 
rence de Valence,fe continuoit cependant toujours, mais auec peu de progrésicarbien 
que l'intention deS.A.R. fut,de fatisfaire le Duc de Mantouë » pour la dor de l'Infante 
Marguerite, pourueu que ce Prince ap preuuat le rraité de la Paix generale toutefois les 
Deputés de ce Duc,rémoignoict affés par leur procedé,que fon intétion n'étoit pas de 
s’y foûmetre;quoy qu'ils n'en vouluffent point faire de declaration,buttans feulement 
à porter S.A.R.aàsen detacher.fans conuenir de la forme du païement,fuiuant le Trai- 
té de Queralque; au contraire il pretendoit que l'on! 


uy en deuoit donner recompen- 
fe en terres en Souueraineté,comme ayant le droit de la Duchefle Marie fa mere, bien 
que cela fut contraire à la difpofition de tous les Traités qui auoient efté faits pour ce 
regard. Ainfi les Deputés craiterent lon-temps, 


ui alliance vn Prince des plus con- 


& auec toute l’addrefle poflible pour 
obtenir chacun ce qu'il fouhaitoir. Ceux de $,A.R. inciftants auec beaucoup de cha- 
leur à fatisfaireau Traité de Paix , & de payer ce qu'elle deuoit, & ceux de Mantouë 
à perfuader que l'intention de S.A.R. eftoit toute autre. Et quoy que les Arbitres con- 
nuffent bien, d'où procedoit le manquement, neantmoins fon Alceffe Royale, pour 
retrancher toutes ces difficultés , fit offre de payemen vertu du Traité de Querafque. 
Ce qui eftoit deu à la Ducheffe Marie de Gonzague Mere du Duc de Mantouë , & 
heritiere de l'Infante Margucrite, fans obliger ce Prince à appreuuer aucun de ces 
Traités de Paix , ny à fe departir de fes droits, fans prejudice des proteftations de S.A. 
R.party,que les Mantoüans ne pouuoient refufer, à moins que de découurir le deffein 
qu'ils auoient de fe feparer fans rien conclure , àcaufe que la Duchefle Marie n'auoit 
autres pretentions contre la Royale Maifon de Sauoye ; que pour la dot de l'Infante 
fa Mere. À cette propofition les Deputés du Duc de Mantouë n'ayans rien à repartir 
declarerent qu'ils en vouloient écrireau Duc leur Maitre, bien que l’vn d'eux eut la 
procurationde la Duchelfe fa Mere ;comme donc ils ne fe voulurent pas charger de 
rapporter le pouuoir de ce Duc en peu de temps, & que les Arbitres reconnurent que 
ce n'éoit qu'vn honnête refus; la conference ferompit, & les Arbitres fe retirerent, à 
condition pourtant de fe r'affembler au premier iour.auquel les Mantoüans auroient 
le pounoirneceffaire de leur Maître;mais ne s'étant depuis fait aucune propofition de 
leur parc, queles Arbitres iugeaflent raifonnable, S.A.R. eut cét auantage de s’eftre 
mis en deuoir d'effectuer le Traité de Paix en ce qui le concernoit. 

De forte quele differend fûrremis à l'entreueüc des deux Roys en l’Ifle des Fayfans, où de 
nouueau les raifons des Parties furent agitées en prefence des deux Plenipotentiaires de Fräce 
& d'Efpagne,où fe treuucrent de la part de S.a.R:le Prefident de Chamouffet,& le Comte Car- 
rocio Senareur de Turin, pour rendre compte de tout ce qui s'étoit pafsé en la Conference de 
Valence,& pour le Duc de Manrouë,le Comte de Sauuazar fon Refidenr en Frâce,frere de ce- 
luy quitraitoit à Valence, &le Prefident Zacharie fon Refident aupres du Roy d'Efpagne,où 
n'ayant rien cfké refolu;la chofe für renuoyée à Paris à la decifion du Cardinal Mazarini & du 
Cornte de Fuenfaidagne:mais apres quelque conteftation les Deputés du Duc de Mantouë fu- 
rent contraints de découurir l’ordre qu'ils auoient de luy; de ne rien faire qui le pür engager 
À l'approbation des Traités de Querafque, de Munfter & de la Paix gencrale. Tellement que 
les chofes demeurerent en leur premier eftar, &S. R. A. auec cér auantage d’auoir la France 
obligée à luy garentirle Montferrat par la force des armes, fans que le Roy d'Efpagne s’Hpüc 
oppofer » ny contreuenir au Traité de Querafque. Voila comme fe rermina cette importante 
negotiation,qui dura prés d'vne année, & comme fe finit l'an 1660. au grand regret de tous 


de fa naiffance,qui eft des plus Hluftrées, è 
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les foldars, qui fe virent contraints par la Paix generale, où de changer de profeflion, où d'aller our 
chercher la guerre bien loin. Car S.A.R. reforma la plus grande partie de fes Troupes, ne re- LS 
tenant que celles qui êtoient neceffaires pour la garde de fes Places, & deux Regimens d'In- AR: 
fanterie commandés, ln par le Commandeur d’Ajazza,& l’autre par Mezcra,que S.A.R.en- €n 

uoya par vne extraordinaire senerofité,pour feruir les Veniriens contrele Turc, nonobftat les 
differends qu'elle a auec cette Republique. Apres cela le Marquis Ville Cheualier de l’Ordre 


ba 


Fräce 
Efpa-| 
& general de la Caualerie de S.A.R..fût depéché ambaffadeur extraordinaire en France, & le " 


Marquis de Marro de la Maifon Doria fon premier Efcuyer en Efpagne , pour complimenter terre.| 


les deux Roys,fur le fujer de la Paix 8 du Mariage, & le Marquis de Pallauicin Capitaine de 
fes Gardes en Angleterte pour congratuler Sa Majefté Bricannique de fon heureux rétabliffe- 
ment dans le Trône. HISTOIRE 
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CHAPITRE. I 


* £ ne donne qu'un bref eloge à l'honneur de Maurice Prince de 
4 Sauoye, à caufe que fa vie doit eftre le fujet d'vn excellent Pane- 
DL gyrique & d'yvn chef-d'œuure d'eloquence. Il prit naiffance à Tu- 
rin le ro. de Januier l'an 1593. & fut nommé Maurice ; à caufe que fain& 
Maurice eft Protecteur de Sauoye: Sés Parrains furent le Prince Philippe- 
E Emanuel {on Frere Aifñé , & Doña Matilda de Sauoye fa Tante Sœur naturel- 
ai. Le du Duc Charles-Emanuel. 
1è On lédeftina dés fon ieune âge a l'Eftat Ecclefaftique ; & le Pape Paul V. 
#55 informé de fes vertus , 8&-"perfuadé de la grandeur de fa naiffance, luy enuoya 
ce le Chappcau de-Cardinal n'eftant âgé que de 14. ans. Il eut.en fuite plu- 
fices fieurs Benefices de:tres-grande confideration , comme les Abbayes de fainét 
Michel de la Clufe , de fainét Benigne de Fruttuaria; de S. Eftienned'Yvrée, 
de Cafeneuue en Piemont, & de S. [can des Vignes de Soyflons. 1l fut encore 
Chanoine de Cologne,de Liege, d'Halberftat & de Magdebourg.laques Goria 
depuis Euefque de Vercel,perfonnage eftimé pour fa doëtrine & pour fa pieté 
fut fon Precepteur ; & eut tant de foin de luy apprendre les belles Lettres & 
les Sciences, que ce Prince fe faifoir autant admirer par fon erudition , que 
par les autres qualités de fa perfonne ; ce quile rendit le Mecenas de tous les 
Sçauants , ne s'eftant point fait defontempsaucun ouurage de doétrine qui 
ne luy fur dedié. Mais ce ne fut pasen cela feutement qu'il meritadesrefpeéts 
— & des applaudiffements, fon affabilité ; la puretc de fes mœurs , fa liberalité, 
Le la viuacité de fon efprit & tant d’autres talents gagnoient les cœurs de rous 
|. S. ceux qui l'abordoïent. Le Duc Charles-Emanuel fon Pere allantà Nice, le 
| laiffa {on Lieutenant General en Piemontr, pour y commander en fonab{en- 
M. Ceyce qu'il fit auec tant de prudence & de moderarion que les peuples en fu- 
15: renc farisfaits. k a. ; 
le; Mais Son AR. luy donna depuis va employ plus illuftre , l'ayant en- 
nce yoyé en France l'an mil fix cents dix-huiét , pour conclurre le mariage de 
‘  Victor-Amé Prince de Piemont fon Frere auec Chreftienne de France Sœur 
luRoy ,où il fataccompagné de François de Sales Euefque de Geneue, 
O000O00 3 d'Oftauiin 
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d'Oétauian Vial Euefque de Saluces, de Philibert-Gerard Scaglia Comte 
de Verrué, & d'Antoine Faure premier Prefident de Sauoye , perfonnages 
dvn merite extraordinaire. Il acquit beaucoup d'eftime en cette negor 
tiation. à 

Son voyage de Rome ne luy fut pas moins heureux, car le Pape Gregoi- 5; 
re X V. luy rendit des honneurs extraordinaires , le logea en fon Palais, & Rome 
le regala auec vne magnificence incroyable. La France rauie des vertus de 161: 
ce grand Prelat , le demanda pour fon Protecteur à Rome; & ce fut en cette 
qualité qu'il contribua beaucoup à l'élection du Pape Vrbain VIT I. & porta 
Îes interefts de fa Maifon & de fa dignité auec tout l'éclat & tous les auanta- 
ges que l’on deuoit attendre de luy. ie 1 

Le Duc Victor-Amé ayant conélu le Traité de Querafque l'an mil fix 0 
cents trente-vn, l'enuoya en France pour negotier auprés du Roy l'éclair- prince 
ciffement de quelques articles. 1631 

Deux ans apres il quitta la Cour de Piemont , & fe retira à Rome pour &.M 
quelques mécontentements particuliers , renoñça à laprotection dé France, tour 
pri celle de l'Empire & dela Maifon d'Auftriche, & fe jerta entierement dans ?R° 
le party d'Efpagne ; ce qui fut caule qu'eftant reueñu én Piemont lan mil fix 1634. 
cents trente-huict, apres la mort du Duc François-Hyacinthe fon Neueu, 
les Miniftres de France qui eftoient en Piemont auprés de Madame Royale 
infifterent qu'il n'y fat pas reçeu, & elle-mefme n’y auoit point de difpofi- 
tion ; parce qu'eftant engagée au party de France, elle fe fut renduë fufpeéte 
au Roy , fi elle eut fouffert le Prince Cardinal dans les Eftars de fon Alreffe 
Royale, puis qu'il portoit ouuertement les interefts du Roy d'Efpagne. Ou- 
tre que Madame Royale fçauoit bien que ce Prince pretendoit la Tu: 
tele du ieune Duc Charles-Emanuel fon Neueu , & là Regence de fes 
Eftais. 

Ce fut la porte par où les Efpagnols entrerent dans le Piemont , car le = 
Prince Cardinal & le Prince Thomasayants traitté auec le Marquis de Le- sil 
ganez Gouuerneur de Milan,demanderent la Tutelle & la Regence, & far le envie 
refus que M. R. fit d'y confentir, la guerre ciuile sallamaenPiemont. Et 10 
comme le Prince de Carignan de foncofté fe faifir de plufieurs places de Pie- 
mont , le Prince Cardinal occupa auf Ceue, Bennes , Reuel, Cony , Foffan, 
Bufque , Montdeuis , Demont, Dronero & Saluices ; & fe rendit en fuite 
Maiftre de Nice, de Ville-franche & defainét Soufpir. Mais les troubles de 
Piemont prirent fin par le Traitté que ce Prince & le Prince Thomas fon 
Frere firent auec Madame Royale &auec la France le quatorziéme de Juin 5 
mil fix cents quarante-deux, Pour plus grande feurté duquel il fat arreté , que anee 
ce Prince moyennant vne difpenfe de Sa Sainéteré épouferoit Madame la MR 
Princefle Louyfe-Marie de Sanoye fa Niece. ci 

Leur Contra& de Mariage fut arrefté le vinot-huiétiéme d’Aouft à Turin 164: 
au Palais de Son Alteffe Royale, en prefence de Madame Royale, du Non- um. 
ce Cecchinelli, du Grand Chancelier Pifcina , du Comte Louÿs de fain& EP 
Martin d’Aillé Marquis de fain& Damien , du Comte Ardoin de Valpergue, LM 
de Riuara, de François Prouana de Leyni Comte de Druent Cheualiers a 
de l'Ordre de lAnnonciade , du Comte’ Charles - Philippes Morozzo 
Confeiller d’Eftat & premier Prefident du Senat de Piemont, & des Prefi- 
dents Ferrari & Leon. Madame Royale conftituaen dot à la Princeffe {a Fil: 
le pour tous biens paternels & maternels deux cents mil efcus d’or d'Italie , & 
le Prince Iuy accorda letiers de la dot par forme d’angment; lean-Domini- 
que Doria Marquis de Ciriés fut porteurde fa Procuration. La folemnité du 

c mariage 


a 


De la Royale Maïfon de Sauoye. 1ox 


mariage fe fit d’vne façon extraordinaire : car, comme le Prince Maurice 
eftoit à Nice , & la Princefle Louyfe-Marie à Turin, le Marquis de Ciriés 
le mefme iourquele Contrat de Mariage fut dreffé, comme Procureur, & 
Deputé du Prince ; époufa la Princefle à Turin ; &le Marquis de Pianezze 
comme Procureur de la Princeffe alla à Nice , accompagné du Nonce de fa 
Sainteté , où il époufà à fon nom le Prince Maurice. Ce mariage qui fi 
changer de’profeflion à ce Prince luy acquit vne grandegloire, parce qu'il 
prefera le falut des Eftats de Sauoye, & le repos-des peuples à fes propres 
interefts. 

Maisapres auoir goufté pendant quinze ans la douceur de cette tranquil- 


xt lité , il fut faifi d'apoplexieen fon Palais à Turin au retour de la promenade ; 


N7. 


| 


& quelques foins que fes Medecins y pürent apporter , la violence du mal 
lemporta furlesremedes , & emmena de ce monde cette Alteffe le quatrié- 
me d'Octobre mil fix cens cinquante-fept. Le Nonce de fa Sainteté, & l’Ar- 
cheuefque de Turin accoururent aux premiers fymptomes de fa maladie, 
pour l'affifter des fecours fpirituels del’Eglife. La Princeffe fon Epoufe qui 
eftoit auprés de leurs Altefles Royales à lauen , en ayant efté aduertie ,vint 
en diligence; mais elle n’arriua que pour luy voir ietter les derniers foûpirs; 
car le Prince eftant à l'agonie , le Nonce luy donna l'Extréme-Ondtion , & la 
Benedidtion Apoftolique. 

Il auoit eu fix attaques du mefme mal, dont il eftoit heureufement ré- 
chappé ; ce qui perfuadoit à fes Medecins, & à fes Domeftiques , que la 
feptième ne feroit pas funefte : Mais fa derniere heure eftoit venuë ; & 
comme fi ce Prince l'eut preueuë, il seftoit communié deux fois la femai- 
ne auparauant, & deux iours auant fa mort. Son corps ayant efté ouuert, 
le cœur fut porté en l'Eglife de fainét François de Paule au Fauxbourg de 
Pau , où il auoit fondé vne magnifique Chapelle fousle nom de Noftre Da- 
me de Bon fecours ; les entrailles en l'Eglife des Capucins du Mont, & le 
corps au Sepulchre des Princes de Sauoye dans l'Eglife Cathedralede Turin, 
où vingt iours apres fe firent fes obfeques fort manifiquement. 

Le deffein fut de reprefenter les douze heures du iour qui exprimoient 
les vertus & les principales qualités de ce grand Prince , felon les diuers de- 

rés de fon âge, auec de riches & ingenieufes infcriptions Latines , dontil 
fefit vne bellerelationen Italien, fousletitre de Sraféta di dolore, le Courrier 
dela douleur. Le Comte Emanuel Tefauro prononça l'Oraifon Funebreen 
mefme langue , dont il prit pour fujet la Deuife de cette Alteffe , qui eftoit 
vn Miroir en forme decilindre , auec ces mots,O MNIS IN VNV M, 
laquelle il accommoda de fort bonne grace à toutes les belles adtions de 
ce Prince. 

Les Reuerends Peres lefuites du Nouitiat de Quiers , fondé par cette Al- 
telle , pour témoigner la reconnoiffance qu’ils doiuent à fes bien-faits, firent 
fes obfeques en leur Eglife , où leReuerend Pere Alexandre Scot, perfonna- 
ge fameux par lesemploys qu'ila eu dans fon Ordre, y prononça aufli vne 
êloquente Oraifon Funebre. , 

Cette mort mit toute la Cour & tout le Piemont en dueil. La Princefle 
fon Epoufe y perditfon Oncle & fon Mary, Madame Royale fon Beau-Fre- 
re & fon Gendre , & fon Alteffe Royale fon Oncle , &fon Beau-Frere , les 
Eglifes leur Protecteur, les Sçauants & les Curieux leur Mecenas, les pauures 


| leur Afyle, & fes Domeftiques leur Pere. 


Auf 
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Auf fut-il fingulierement regretté de toutes ces diuerfes perfonnes ; mais 
de differente maniere. La Cour ne publia pas moins fon deüil , quesles Elo- 
ges dece Prince. Ceux de fa Maifon en deplorant leur perte, firent connoi- 
tre fes vertus, les pauures tâcherent de recompenfer par les larmes qu'ils ré- 
pandirent, les biens qu’il auoit versé fur euxen abondance , & les Sçauants 
emprunterent toutes les langues, & toutes les voix de la Renommée, pour 
faire toufiours viure glorieufement le nom de ce genereux Protecteur de 
leurs Mules. 
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LES PRINCES 
de Carignan. 


(I 


De Sauoye moderne, l'Efcuffon de Sauoye qui eft fur le toutbrisé d'yne 


bordure engrelée d'argent. Quelquesfois ces Princes ont porté party d'Au- 
ftriche-Efpagne. 


PPPPPP THOMAS 
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THÔ M ASFRANCOIS DE SAVOTE; 
Prince de Carignan , Marquis de Bnfque ,€5 de ChaStellard en 
Banges , Comte de Raconis € de Ville-franche , Seigneur de Vi= 

on, de Cauallimours , Barges ; Cazselle, Roche, Rochemont, Che- 
ualier de l'Ordre del Annonciade, Grand Maïftre de France €ÿ 
General des Armées de Sa Majesté en Italie. 


CHAPITRE IL 


A vie de ce Prince ef fimélée auec celles du grand Charles-Ema 
> huel fon Pere ,de Victor-Amé fon Frere, & de Charles-Ema- 
nuel I 1. du nom fon Neueu , que ce feroit s'engager à vne impor- 
tune & ennuyeufe redire, fi entreprenois de l'écrire comme j'ay fait 
les autres vies des Princes de cette Royale Maifon. leme contenteray donc, 
afindefuiure l'ordre queie me fuis prefcrit , & pour ne pas priuer ce grand 
Prince de la place que ieluy ay deftinécen cét ouurage , de repaffer legere- 
ment fur fes principales actions , & d'en donner vn Tableau raccouréy, où 
l'on verra des éuenements bizarres. Car, ayant efté continuellement dans 
l'action & dans la guerre , fon deftin l'a porté d'eftre , rantoft du party d'Efpa- 
gne, & tantoft de celuy de France. Etquoy qu'il ayt cfté lvn des plus grands 
Capitaines de fon fiecle, hardy, vigilant, fage, courageux & prudent; ila 
pourtant efté bien fouuent malheureux en fes entreprifes. Ce qu'il a eü de 
commun auec tous les Princes de fa Famille qui ont eü nom Thomas, dont 
il a et la fatalité auec Le nom , parce qu’ils furent tous vaillants & peu heu- 
reux. Mais fa gloire n'en eft pas moindre , puifque fon malheur n'abbatit 1a- 
mais fon courage , & ne-luy fit pas perdre creance parmy les gents de 
guerre. 
__ ? Jl vint au monde le 21: du moisde Decembre de an 1596: & eut les 
à  mefmes Parrains que le Prince Maurice fon Frere Aifné : Sçauoir ; le Prin- 
. cePhilippes-Emanuel Prince de Piemontfon Frere Aifné , & Doña Matilde 
6. de Sauoye. : 
—  Afâgede feize ans il fuiuit le Duc Charles-Emanuel fon Pere au ficge de 
ts Trin,scombattit courageufement à celuy d'Af, fe fignala à la prife de Mefle- 
- ran,deRelizzan, & au combat de Corniento. La guerre aÿant efté declarée 
S aux Gennois lan 1625. parS. A. il fut de la partie, 8 empécha par fa praden- 
ce la déroute des Trouppes du Conneftable de Lefdiguieres au paflage de la 
Riuiere d'Orbe. Il eftoit auprés du Prince de Piemont à la fameule recraitré 
de Beftagne , & chafà les Efpagnols deuañt At. Sa reputation s’accrlit auf 
au memorable fiege de Verrué ; où il donna des preuuesde fa valeur. La guer- 
re d'Italie ayant finy par le Traitté de Mouçon,S. A: luy donna le Gouuer- : 
nement de Sauoye, 8& de tous les Pays de deçà les Monts sauce vh pouuoif 
fortablolu. Ileut confirmation de cette charge du Duc Viétor-Ame ; mais 
cét employ eftant trop pacifique pour vne humeur martiale & guerriere ; & 
ce Prince Puifné de fa Maifon ,ayant pañion d'auancer les Princes fes En 
fans , d’imiter la generofité de fes Predccefleurs , 8e par des Employs Illuftres 
acquerir dela reputation , rechercha auec beaucoup de foin des eftablir eti 
Ë PPPPP pe "2 France 
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France, où n'ayant pas reufli par l'auerfion que le Cardinal de Richelieu auoit 
pour la Royale Maifon deSanoye il prit relolution de fe ietrer dans les inte- 
refts du Roy d'Efpagne , efperant d'y rencontrer plus d’auantages , à caufe 
qu'il efloit proche parent de fà Majeité Catholique ; à quoy feruit beaucoup 
l'exemple du Prince Cardinal fon Frere, & dela Princefle Marouerite Du- 
cheffe Doüairiere de Mantotie (à Sœur, qui pour des mécontentements par- 
ticuliers auoient dé-ja embrafsé le mefime party. 

Les premiers fondements en furent iettés par le Commandeur Balbian, 
quieftant alléà Milan, complimenter le Cardinal Infant de la partde S.AR. 
eut charge du Prince Thomas d'offrir {a Perfonne & es feruices à S. M.Ca- 
tholique : Le Cardinal Infantne rejetta point cette ouuerture, & en écriuit 
en Efpagne, où elle fur receüe , &la conjondure du temps fur fort fauorable 
au Prince; car outre l'étroite parenté qui le deuoit rendreconfiderable en 
cette Cour, l'Efpagne auobetoi d'vn Capitaine, & qui fut de naïffancerele- 
uée , outre le contrepoids que la perfonhe de ce Prince pouuoit donner aux 
affares d'Italie, au cas que la Couronne de Sauoye vint à changer de main, 
Sur ces confiderations ;le Roy d'Efpagne donna commiffion au Commañ- 
deurBadar, pañänten Bourgogne de s'en découvrir à Antoine Brun Procu- 
reur general du Parlement de Dole, qui à caufe du voyfinage de la Sanoye, 
pouuoit plus facilement mefñager cela auec le Prince. Le deflein des Efpa- 
gaolseftoit alors , de faire paflerle Princeen Flandre , & de le donner pour 
Licutenant gencral à l'Infante Archiducheffe ; qui à caufe de fà vicilleffe, 
& de fes incommodités ne pouioit plusagir : Mais elle deceda l'an 1633. ce 
quiinterrompit vn peu cette negotiation ; teutesfois elle fut reprife par Iean- 
Baptifte Cofta Gentil-homme Gennois Prefident des Finances & General des 
Eftappes de Sauoye , à qui le Prince en confia le fecrer: Cettuy-cy ingea qu'en 
quelque eftat que fut cette affaire, il n'enfalloit rien efperer À moins que d’a- 2 
uoir l'approbation du Comte Duc premier Miniftre d'Efpagne. Le Prince Pref 
ayant goufté cêt aduis ft partir le Prefident Cofta de Chambery aucotimen- ci 
cementde l'an 1634. qui arriua en Efi pagne heureufement,& negotia f bien à enÆf 
Madrid auec le Comte Duc,qu'il eut parole : Que le Prince Thomas féroir Capi- PEN 
taine general des Armées de Sa Majesté Catholique aux Pays Bas : Qw'on luy donne: 
roit deux cents cinquante mil e rfcus pour Jon equipage , foixante mil efcus de Plat ordi- 
naître, €) dix milefcus le mois [eruans en campagne. On promit encore des employs aux 
Princes [es Enfans, fianoir al Aifné le Gouuernement de Sicile, auec la Princefle de Ca= 
rignan Ja Mere, an fécond des Benefices ,@&) an troifiéme le Grand Prieuré de Caslil= 
Le. Sur cette affeurancele Prefident Cofta s’en reuinten Sauoye, &én fit part 
au Prince Thomas, qui auec la Princeffe de Carignan {a Femme &les Prin: 
ces fes Enfans, partit de Chambery fur la fin du mois de Mars 16 34.& s'eftanc 
arreftés quelques iours à Tonon fous pretexte de chafe, il prit fon chemin par 
le Comté de Bourgogneincognite , pour fe rendre de |à en Flandre: La Prin 
ceffe de Carignan {1 Femme prit congé deluyà Tonon , trauerfà le Pays de me. 
Valais & alla à Milan auec fes Enfans, d'où elletira iufqu'à Pauie,où elle ft vi- PS 
fitée &r regalée par le Cardinal Albornos Gouuerneur de Milan > Qui latraitra Flan 
Elle & fes Enfans d’Alreffe. Le Prince eftant entréen Flandre, fut deffraÿé par 4 
toutes Les Villes de l'obeïffance deS.M.Catholique, & arriua à Bruxelles le 20. 
d Auril > où ilfur reçeu auec beaucoup d'honneur par le Marquis d’Ayetone 
qui commandoit les armées du Roy d'Efpagne. 

L'Attente en laquelle eftoientles Flamans de la venüe du Cardinal Infint, = 
füfpendit toutes les refolutions de guerre pour cette campagne. Comme vaai 
donc il fut en chemin, le Prince Thomas luÿ alla au rencontre à luilliers aa de » 


mois d'Oétobre , fiyuid'yn bean cortege, ou éftoient le Marquis d'Ayetone, cas 
le Infant 
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le Duc d'Haürec , les Comtes de Rœux ; de Noyelles, de Grimbergue, d'of: 
{on ; d'Hocitrate de Meghen, de Bofur, d'fembourg , de Salazar, de Bu- 
quoy ,de Villerual , de Frefin & de Moucron, le Marquis de wefterlo , & les 
Barons de Maleuen & de Noircarmes. Le CardinalInfantfortit de fa cham- 
bre pour le receuoir , & luy fit grand accueil, Le Prince l'accompagna iuf 
7 qu'à Bruxelles. 
nd L'année fuyuante leCardinal1 nfant ayant refolu d'attaquerla Ville de Tré- 
nes ues, à caufe que l'Eledteur de Trêues s'eftoit mis fous la protection de France, 
e. & auoit reçeu garnifon Frañçoife , donna la conduite de cette entreprife au 
x Prince Thomas, parles ordres de qui, le 2 r. de Mars cette Ville fut furprife 
kr. Parle Comte d'Embden , & l'Eleéteur mené prifonnierà Namur. Ce qui fut 
ou le fujet , où Le pretexte de la Declaration de la guerre entre la France & 
l'Efpagne; apres laquelle le Cardinal Infant nomma le Prince de Carignan 
sr General de l'Armée Efpagnole le 1 $.de May del'an 1635. A fon depart de 
1. Bruxelles le Cardinal Infant luy fit des carefles extraordinaires, & Le condui- 
. fit iufqu'au bas des degrés de fon Palais. Le Comte de la Faira Gouuerneur 
4 d’Anuers luy fut donné pour Meftre de Camp General de l'Infanterie , & le 
5. Comte de Buquoy pour commander la Cauallerie. Son Arméeeftoit de dix 
mil hommes de pied & de trois mille cheuaux, & celle de France comman- 
dée parles Maréchaux de Chaftillon & de Brezé, de trente mil hornmes , tant 
Infanterie que Cauallerie , laquelle s'eftoit dé£ja approchée de Marche en 
Famine ,efperant de trauerfér le Pays de Liege, & d'aller joindre celle des 
Eftats dès Prouinces vnies conduite par le Prince d’Orenge. 
—  Etcommeil eftoit important de s’oppofer à cette jonétion . le Prince par- 
É titde Namur, & s'eftant campé en la plaine d’Auain entre le Bourg d’Auain 
. & Ochen, à la veüe de l'Armée Françoilele 19. de May , le Comte de Bu- 
quoy croyant les Françôis plus foibles ; fur de mauuais aduis donnés au Prin- 
ce, atraqua l'Aua tgardé Françoife , &força quelques Efcadrons ; mais ayant 
efté repoufsé. lecormbat commença, qui dura dés le midy ,iufqu'à cinq heu- 
res du foir ; où les Flamans ayants eü du pire , & n'eftants pas les plus forts, 
lâcherent le pied; & quelques efforts quefit le Prince à la tefte des Efpa- 
gnols , pour les retenir, & pour les faire retourner à la charge, ils ne voulu- 
rent iamais combattre. Ce qui l'obligea de fe retirer du cofté de Namur auec 
ce qu'il pôt rallier de fon Armée , ayant perdu quatre mil hommes , fon ar- 
tillerie & fon bagage. Les François apres labataille , prirent Tirlemont & 
affiegerent Louuain. Le Cardinal Infant,nonobftant cette difgrace,ne perdit 
point courage , & furprit le Fort de Sxenx fur les Hollandois ; & le Prince 
afifté du Marquis d’Ayetone, pour effacer la memoire de la Tournée d’Auain, 
contraignit les Hollandoiïs de fe retirer de deuant Breda qu'ils auoient in- 
uefty. 
Mais ne fe croyant pas fatisfait par cét exploit, il fe mit en campagne aù 
— Printemps de l'an 1636. aucc vne nouuelle Armée, fuiuy de Picolomini & 
H de Iean de werth , entra en Picardie, prit la Capelle le 8. de luillet , força Bo- 
a- hain, &émportale Catelet & Bray fur Somme ; d'où apres auoir palsé la 
> Somme à Cerizy, il rauagea toute cette contrée, y fit des defolations épou- 
© uantables , & affiegea Corbie, donc ile rendit Maiftre Je É s- à Aouft par ca 
. pitulatiof ; ce quicaufà vn fi grand cffroy dans la Picardié, qu'on ñe fe croyoit 
cs pas en afféurance au voyfnage de Paris. Cependant le Roÿ ayant leué auec 
vné diligence extraordinairé vrie puiffante Armée poür arrefter le cours de 
ces conqueftes, s'achemina en Picardie ; de forte que le Prince inferieur en 
forces , ne voulant pas fe fotrmettre at hazard d'vné bataille, pour perdre ce 


qu'il atoir conquis, mit fon Armée en quaïtier d'hyuer. 
PrPER + Le 
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La mort du DucVitor-Amé, atriuée au mois d'Oétobre 1637. donna de 
nouuelles pensées aux Efpagnols : car , comme ils voyoient de loin, ils crû- Mort 
rent qu'il eftoit necefluire de retirer du Prince de plus grandes affeurances, a 
afin de l'engager fieftroittement dans leurs interefts qu'il ne s'en püt pasdé- Am 
dire, & ce qui lesobligea le plusà prendre cetterefolution, fut, quetoutce 
quele Prefident Cofta auoit negotié en Efpagne auec le Comte Duc ne confi- 
ftoir qu'en parolles : Ils exigerent donc de la Princefle de Carignan vne De- 
claration de fa main le 14. de Nouembre , par laquelle elle promettoit , De 
; Les perfounes de fon Mary ; d'Elle , &r de leurs Enfans , nès ex ànaistre , €) 
leurs biens, [ous la proteition de la Couronne d’Effpagne. Ce que le Princeayant 
depuis ratifié & iuré de feruir le Roy d'Efpagne, & de luy eftre fidelle , referua 
par exprés; Que la protection qu'il demandoit à Sa Majesté Catholique w'estoit 
point parcuaffelage , ou par [rjetion ; @confequemment que la promel[e quéilfaifoir de 
porter les armes pour Sa Majefté Catholique, & deluy effre fidelle, ne fe deuoit entendre, 
que comme d'cune perfenne Priuce , employée à Jon feruice , @) non comme deV/, affal, 
ow d'homme lige. I] excepta encore par fon ferment , La perfonne de S. A. R. 
pour ne pas contreuenir à celuy de vaffellage , auquel il efloit cblisé en qualité de 
Piince du Sang de Sanoye , & de Cheualier de l'Ordre de L'Annonciade. 

Apres cette feurté , le Confeil d'Efpagne prenant plus de confiance au 
rince qu'auparauant, luy continua le Commandement General del’ Armée 
$ Pays-Bas,auec laquelle il fe fignala l'année fuyuante; car les Maréchaux de 
raftillon & de la Force, Generaux de l'Armée du Roy, ayants afliegéfaint 
Omer au mois de May, ce Prince força les François dans leurs lignes, {e- +: 
courut la place & les contraignit de leuerle fiege. 11 s'oppofa encore fort ge- lents 
nereufement au deffein que les Generaux de l'Armée Françoife auoient d'ar- If 


« 
J 


C 


> À S é ù ; des® 
taquer Hefdin, fauua Gucldres que le Prince d Orenge auoit afhegé , mit à One 
couuert Bethune ; Arras , Arlu & Cambray. 1638 


Et commeil fe preparoit à de plus grands progrés ,$. A. R. le Duc Fran- \y6# 
çois Hyacinthe fon Neueu mourut au mois d'Oétobre ; laiffant pour Succef. def 
feur Charles-Emanuel II. du nom fon Frere , fous la Tutele & Regence de M. F1 
R.fa Mere. Sur quoy les Efpagnols qui auoient deffein de troubler le Pie- 
mont, & d'y allumer vne guerre ciuile, perfuaderent au Cardinal & au Prin- 
ce Thomas que la Tutele du Duc leur Neueu , & la Regence des Eftats de 
Sauoye leur appartenoit , & leur offrirent fecours d'hommes & d'argent, pour 
l'obtenirauec plus de facilité, fe promettants que cette entreprife reüfliffant, 
ces deux Princes qui s’eftoientjettés dans leur party, entraineroient auec eux 
la Nobleffe, les Gouuerneurs des places les Magiftrats , & les peuples dePie- 
mont , & en chafferoient les François. Et qu'au cas que M. R. fe voulut main- 
tenir dans laRegenceaydée de la France.les Efpagnols preuoyoient vne guer- 
re infaillible en Piemont, dontils cfperoient de tirer le principal profit, fous 
pretexte de porter les interefts des Princes ; & de là vint cette fanglante guerre 


2] 


ciuile, laquelle a failly de bouleuerfer l'Eftat, parce qu’on le fappoit par es 
fondements, 


… Le Prince combattu des promefes des Efpagnols , perfuadé de l'exemple 
du Prince Cardinal fon Frere , & amorcé de l'efperance de la Succeffion à la 
Couronne de Sauoye, quittant fon legitime interet, pafla de Flandre à Mi- 
lanl'an 1639. d’où il declara à M.R. qu'il pretendoir, & la Tutelede S. A.R. == 
& la Regence de fes Eftats ,conjointement auec le Prince Cardinal fon Fre- 
re. Maiscette pretention nes’eftant pas treuuée plaufble , parceque la Tute- en 
le 8e la Regence anoient efté deferées à M. R.du confentement general de tous lié: 
les Ordres, & que pendant la vie du Duc François-Hyacinthe , les Princes ne 
y eftoient point opposés sil llnt que le Prince l'appuyât des Armes des 
Efpagnols 
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— Efpagnols, & qu'il effayat d'auoir par la force ce qu'il croyoit luÿ eftre deu 
me. par les Loix :Ilentra donc en Piemont à main armée & emporta, ou par la 
nr facilité des Gouuerneurs , des Places , ou par fon courage , où par vn bon- 
|. heur particulier , ou par l’auerfion que les Piemontois auoient en ce temps-là 
_ contre les François, Chiuas, Cengio, Yvrée, Crefcentin, Verruë, Ville-neuf- 
s ue d’'Aft, Montcalue, Aft, Trin , Saintya & Turin. 
Cette derniere place arrefta les Conqueftes du Prince; car aprés vne trefue 
& diuerfes propolitions de Paix auec M. R. & auecla France , le Comre de 
Harcourtafliegea Turin: & le Prince,apres y auoir fait vne memorable ref 
ftance , fut contraint de le rendre par le pe de foin qu'eur le Marquis de Le- 
ganez de le fecourir. 
Ainfce Prince ne voulant pass'eriger vn trofée fur les cendres de fa patrie, 
1 ennuyé de la guerre , mal fatisfait &es Efpagnols , & recherché par le Cardi- 
ace nal de Richelieu, fit fon Traitté auscda France le 2.de Decembre de l’an 1640. 
® Mais le plus grand obftacle quife prefenta pour en retarder l'exécution, eftoit 
la difficulré deretirer la Princeffe fon Efpoule ,&les Princes fes Enfans, qui 
eftoient en Efpagne; ce qui nefe pouuoit pas mefme demanderfans donner D 
de l'ombrage aux Efpagnols; en effet fur les inftances qu'en ft le Secretaire du Disco. 
Prince en Éfpagne ; on luy propofa de nouueaux auantages , & de rappeller 
Leganez, contre lequel le Prince auoit auerfon : De forte que ée premie 
Traité rompu , le Prince fe rengagea auecles Efpagnols, ce ne fut pourtant 
pas pour longtemps; car M.R qui iugeoit bien que cetteguerre eftoit funcfte 
— à l'Eftat, & qu'vne {olide Paix pouuoit conferuer fonauthorité & faire cefler 
n° les miferes & les calamités du Piemont, ytrauailla auec tant de chaleur & de 
+. prudence,qu'apres avoir furmonté plufieurs difficultés qui paroiïfloient inuin- 
cibles, ily eut Traitté entreelle ge les Princesle 14: de Tuin1642. & le mefme 
‘% iouril s'en arrefta vn autre entre le Roy & eux par la negotiation d’Aigue- 
bonne Ambaffadeur de France. 
Mais ce n'eftoir pas afés que le Prince de Carignan fe reconciliant auec M. 
FR. eut contribué à la Paix du Piemont : Il falloit encore pour le combler de 
ie- loire qu'ils aydât àen chafferles Efpagnols, puis qu'illes y auoit fair venir. 
* I1£ mit donc en campagne auecles Trouppes du Roy, & de M-Rreprit Cref. 
centin, Nice de la Paille & Aquy, & poufant bien auant dans Le Milanois, il 
affiegea Tortonne,qui capitula le 2 5.de Nouembre,dont le Roy eut tant de fa- 
tisa%ion , qu'il luy enuoya cencmil liures pour acheuer les fortifications de 
cette place, & luy donna la Ville & Chafteau de Tortonne , auec tout fon 
Territoire en titre de Principauté fous l'Hommage dela couronne de France. 
Mais cette liberalitéfurinutile au Prince, parce que le Comtede Sirüela Gou- 
uernear de Milan , ayant affiegé Tortonne , pendant que le Prince receuoit la 
Capitulation du Chafteau & de ia Ciradelle d’AfF, emporta cette place & le 
Prince en recompenfe reprit Trin & delà revira à Yvrée , ouil fat long- 
temps malade. ! : : 
Voylace que fit le Princel'an:643.L année fuyuante à fonretourde France 
en qualité de Lieutenant General des Armées du Roy, ilfe re ndit Maiftre de 
Ponzzon, de Sartirane & de Saintya. Les Efpagnols de leur cofté furprirent la 
Citadelle d’AfE, qui fut reprile peu de iours apres par le Prince : Mais il ne fur | 
pasfiheureux én l'entreprife qu'il auoit faite far Final,parce de l'armée me 
uale de Francecommandée par le Duc de Brezé ne parut pas à iour nommé 
à laveüede cette place, ce qui obligea le Prince de fe retirer ri 
Ie miten campagne l'an 16458 apres auoir fait diuerfes courfes fur : Mi- 
lanois, prit Vigeuano fituéentre Milan & Mortara par Capitulation dû 13 


ae 
de Septembre où ne pouuant fubfiftér auec fon armés ;il rerournaen . ont. 
aiflant, 
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laiffant la garde decette place à Neftier Gentil-homme François;mais le Mar a. 
uis de Velada General des Efpagnols , l'ayant fuyui iufqu'à la Bettola, proche de Pri 
du Chateau de Pro au'pañlage de la Gogne, chargea fon arriere-garde,le Prin- 1645. 
ce combattitvaillammant’, fe méla fouuent auec les ennemys & reçeut deux 
moufquetades en fon chapeau, & vne fur fa cuyraffe. La Caualerie de SAR. 
fouftint lechoqauec vne generofité extraordinaire, & donna moyenau Prin- 
ce de‘feioindreau Marefchal du Pleflis-Pralin, qui reuenoit frefchement de 
France. Ainf fe finit cette Campagne. Le Prince fur la fin du mois de Feurier 
- del'an 1646. alla en France d'oùil reuint au prin-temps; pour l'entreprife 0 
d'Orbitello, laquelle luy fat malheureufe ; car,quoy qu'il eut emporté d'abord prie 
auec beaucoup" de bon-heur les Ports de Telamone & de S.Eftiennefur-la co- ci 
{te de Tofcane, afliegé Orbitello, & combattu l'armée nauale de Naples con- 1610 
duite par le Marquis de Torrecufa , qui venoit au fecours de la place: Neant- 
moins, pour n'auoir pas efté affifté puiflamment des François, & la difecte & 
les maladiesayants diminüé fon arméc;il fut contraint de leuer le fiege. L'an- 
née fuyuante il entra au Milanois où il pretédoir d'afiegerCremone,fe perfua- 
dantque les reuolurions eftranges arriuées à Naples,occuperoient afsésles E£ 
pagnols; & que le Duc de Modene qui s'eftoir declaré contreeux, luy don- 
neroit des Forces.pour fouftenir cette entreprife ; mais le Duc de.:Modene 
ayant changé d'aduis, & s'eftant retiré afsés brufquement du Cremonois, où il 
eftoit entré auec fon armée , le Prince quin'auoit pas.afsés de trouppes pour 
former vn fiege de cette importance, fit fubfifter fon Armée pendant tour l'efté 
autour de Voghera,de Chafteau-neufide Scriuia & d'Alexandrie, & l'an 1648. 
für les efperances d’yn nouueau foûleuement à Naples,ilfe miten mer, par or- 4x4 
dre du Roy auec vne armée nauale , composée de 1 9-galeres, de s4.vaifleaux, ples 
&de4o:tartanes. En paffant il effaya de furprendre le Fort de S. Philippes fur 
Orbitello & de 1à fe rendic auprés deNaples ; où il fe faift de Life de Procida, 
& demeura longtemps autour de Mifeno, d’où il alla du cofté de Salernes,en 
attandant que les intelligences qu'ilauoit, püffent donner quelque fauorable 
ouuerture à fes deffeins : Mais le Comte d'Ognate Viceroy de Naples y auoir 
donné fi bon ordre, & le Ducde Martine s'auança fi heureufement pour le 
fecours deSalerne (que le Prince anoit voulu efcalader ). qu'il fut obligé , ne 
voyant rien dans cette Prouince qui feremüät pour luy, des’en retourner auec 
l'armée nauale en Prouence le quatorziéme du mois d'Aouft. Et quoy que 
ce Prince eut toufours la charge de Lieutenant General dés Armées de France —= 
en Jtalie : Neantmoins il ne feruit pointles annèes 1649.1650.8 1651. Car Ef 
S'eftant attaché à la Cour de France , las de la guerre , le Roy luy donna la gas 
charge de Grand Maiftre;de France poffedée auparauant parle Prince de fef 
Condé, de laquelle il prefta le fermentle 22. de Feurier 165 4:entre les mains 
de S.M. 
. L'Année 165 5.ilretournaen Piemonten qualité de General des Armées —= 
du Roy en Italie ,& apres auoir donné l'épouuante à toute la Lombardie; il ie 
afliegea Pauieau mois de luillet conjoinétement auecle Duc de Modene,qui ee à 
S'eftoit nouucllement jeté dans lesinterefts de la France: Mais,ou par la mef- mis 
intelligence qui fe gliffa entre ces Princes ,à caufe du partage du comman- ;eus 
dement,ou par ce que ce fiege fut formé trop tard,ou faute de toutes leschofes pour 
neceffaires pour l'entreprendre , ou par la genereufe refftance des Affiegés, il PE 
fat leué aa mois de Septembre. : ‘1 
3 Enfin, Thomas-François de Sauoye, apres tant d'aétions memorables, ou 
ilauoit donné tant de preuues de fon courage ; mourut à Turin le 2 2. de Ian-  : 
uier1656.& fut inhumé dans l'Eglife Cathedrale auec pompe & magnificéce: 1656: 
LeR.P Cefar Frezia de la Compagnie de lefus, autant eftimé pour fa pieté,que 


pour 


ane 


De fa Royale Maifon de Sauoye. 1041 


que pour fon rare efprit , inuenta vne machinerepref{entant le Cielen pleurs 
auec des infcriptions Latines , à la Loüange dece Prince , donr le deffeina 
efté depuis imprimé fous ce Titre. J/ Cielo Lagrimante. 

Le Comte Emanuel Tefauro , perfonnage fignaléen doëtrine,compoñales 
in{criptions de la Chap pelle ardente, & prononca fon Oraifon funebre en Ita- 
lien ; où il n’a rien oublié de ce qui pouuoit immortalifer la memoire de ce 
Prince Jean-François Vercellon de Bielle Profeffeur endroit en l'Vniuerfité 
de Turin en ficaufli vne en Latin. Le mefme Comte Tefauro luy drefla l'Epi- 
taphe fayuant, qui a efté graué furle cercueil du Prince. 


Fc quiefcit ille Hoffium terror ; Franc ifCus-Thomas Cariniani Princeps, Mayni 
Carols Emanuelis Sabandis Duci cultimo genitus, cut fraternas wirtutes omtes 
colligeret , florente adhuc atate; Patrie Equitatum €) Sabandie Gubernacula, 
pari ffrenuitatis & prudentie admirations rexit ; media inter arma Maritales 
faces Martialibus adneëtenss Mariam Borboniam Regal è Sanguine Viraginem 
duxit ; qualemad Heroas progignendos Heros debuit. Pro temporum fértunascon- 
tra Gallos,aut Hifpanos aque Patriam tutatus, de cvtrôque Regno optime meruit: 
Nam Hifpani Exercitus in Belgio, Gallici in ltalia, fapremam Prefecluram, f#- 
premum etiams Francis Magifterium integerrime perfanêtus , Regia 1pfa Decora 
decorauit . Munitiffima Oppida propé manu ; procul etiam confiliis propugnauit, 
cvelexpagn auit , pro fpera) Jemper vel aduersa fertuna inexpugnabilis , #ihilra- 
men Marti cultraoleas licere pal]us , aquali vireute hotes opprelfit, repreffit [u0s, 
€ corruproin Saculo,-militaren difeiplinam [ro exemplo restituit. laque nef 
cias cutrum magis mirere ; bellicam œotuteman pacatifimo animo ,dn morum 
innocentiam imbellico. Denique in Papienf obfidione , cum non degenerems fibi 
Prolem Marti initialfet ; iam palme proximus , lethali morbo correptus , ot in 
Celo trinmphum ageret , fanthifime, cuti ixit, in Patria expirauir, Die XX11. 
Lannari. Anno falutis M. D C. LV I. AEtatis L X.Nullums fins cul pluribus 
vel prétiofioribus lacrymis conflitit ; atque cot publicus dolor congeminaret , Em 
manuel Filins inuiétifimns , @/ alter ipfe ; decedentem Patrem praceffir 


Ferdinand-Maximillian Prince de Bade Gendre de ce Prince luy fit faire de 
magnifiques obfeques à Bade le 30.de Mars où le R. P.Iobart de la Compas 
gpie de lefus prononca l'Oraifon funebre en Latin. 

Le ro.d'Oétobre 1624. Il fut accordé en mariage à S. Germainen Laye en 
la prefence du Roy, de la Reyne Mere, de la Reyneregnante, du Duc d'Or- srennes. 
leans Frere vnique du Roy, de Madame Henriette-Marie Sœur du Roy , de pag-671- 
Loys de Bourbon Comte de Soyflons , Prince du fang , Pair & grand Maiftre 
de France Gouuerneur de Daufiné,Frere de l'Efpoufe;& des Princeffes de Con- 
dé & de Conty: Auec Marie de Bourbon Fille de Charles de Bourbon Cornte 
de Soyffons Prince du fang , Pair & grand Mailtre de France Gouuerneur de 
Daufint;& d'Anne de Montañé. L'abbé de Verruë & François de Montfalcon 
Confeiller d’Eftat de S.A.& premier Prefident en la Chambre des Comptes 
de Sauoye furent les Porteurs dela Procuration. Cette Princeffe eut fept cents 
mille liures en dot, & le Royagreant cette alliance luy donna cent mille li- 
ures : Le Princeluy promit trente mille liures de doüaire & fon habitation 
au Chafteau de Carignan. 


QQQQQ4 . ENFANS 
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ENFANS DE THOMAS-FRANCOIS DE SAVOY E 
Prince de Carignan, & de Marie de Bourbon fon Efpoufe. 


IL Emanuel-Philibert-Amedée de Sauoye Prince de Carignan quifuir. 


IT Tofph-Emanuel-Iean de Sauoye né le vingt-quatriéme de luin mil fix 
centstrente-vn , qui mourut de la petite vcrolle à Turin ledouziéme du mois 
de Tanuier mil fix cents cinquante-fix , dix iours auant le Prince Thomas fon 
Pere. Ilreceut l'honneur dela Sepulture en l'Eglife Cathedrale, auec cet 
Epitaphe de la façon du Comte Emanuel Thefauro. 
Le 
Heu prepofiere farorum cvices !Sereniffmus Princeps Tofephus-Emmanuel à 
Sabaudia , Inwictiffmi Thomas Cariniani Principé @* Marie Borbonie 
Suefionum Comitiffa fecundo genitus , Patrem cirtutibus ; Auum nomine, 
Proauim adspeitu ; omnes firenuitate referems  Bello natus , bic Pacem 
Prauenit. Paterne Prafetlure, Materne hareditati Succellor deflinatws: 
viriufque cvota ; populi [bem , boftium formidinem feflinato faio fefelit. 
Nam Patri dintino ex morbo iam sam morienti , diffcilimum illud vadum 
Portifimè pratentaut. Quanquam ff virtutes numerantur atates fimul 
ommes exegit , idem firenuitate iunenis ; prudentia fenex , innocentiä infans 
gloria auiternus. 


Vixit annos XXIIL Dewixit anno M. DC. LVI. die IV. Januari. 


111 Eugene-Maurice de Sauoye ; Comte de Soyflons, qui a faiè 
branche. 


IV. Amedée de Sauoye. 

V. Ferdinandde Sauoye mourut ieune en Efpagne, 

VI. Charlotte-Chreftienne de Sauoye decedécenieunelfe. 

VIT. Louyfe-Chreftienne de Sauoye , Efpoufe de Ferdinand Maximilian 
Prince de Bade , Fils de Guillaume Marggraue de Bade & d'Hocberg , & de 
Caterine-Vrfule Comteffe de Hohenzollern. Leur mariage fut arrefté à Paris 


au Louure le quinziémie de Mars mil fix cents cinquante-trois , en prefence 
du 
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du Roy , & de l2 Reyne Regente, du confentement de FEmpereur Ferdi. 
nand IT. de Philippes Duc d'Anjou Fils de France Frere vnique du Roy, & 
des Princes de la Maifon Electorale de Bauieres, & de Sauoye. Ican Adolphe 
Krebs de Bach Chancelier du Marquis de Bade, fut porteur de la Procuration. 
Le Prince & la Princeffe de Carignan Pere & Mere de l’Eff oufe,luy conftitue- 
rent en dot fix cents mille liures ; & Sa Majefté Tres-Chreftienne , pour té- 
moignage du contentement qu'elle receuoit du mariage , luy donna cent mil- 
leliures. Le Prince de Bade fon Efpoux, luy promit trente mille liures de 
doüaire , afligné fur le Domainede Malberg & le Comté d'Erbeftein , auec 
fon habitation au Chafteau de Malberg. Le Prince Eugene-Maurice de 
Sauoye Frere de cette Priñcelle sl'époufa en là Chappelle de l'Hoftel de Soyf- 
fons, au nom du Marquis de Bade. 


ï 


De ce Mariage eft forty vn Fils nommé Louys=Guillaume Prince 
de Bade. 


Bade. 
efcartelé 
au r. & 4 
d'or, àla 
bande de 
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de gueules, 


QQQQQg 2  EMANVEL 


1044 Hiftoire Genealogique 


tue 
D NT CE EEE LL 


X XIII. 
EMANVEL-PHILIBERT-AMEDEË DE 
Sanoye ; Prince de Carignan ; Marquis de Bufque © du 


Chaftellard en Bauges , Comte de Raconts 
€ de Ville-franche. 


CHAPITRE IIL 


# E ieune Prince a de fi belles qualités, tant ‘demajefté au vifage, 
V sant de ciuilitéen fes carefles, tant de courage & de feu en fes 
actions, tant d’adreffe en tous fes exercices , qu'il attire non feule- 
ment l'admiration de tout le monde; mais il fait encore efperer 
qu'il fouftiendra auec éclat la grandeur de fa naiffance,& les interefts de cette 
Couronne. 

L'an mille fix cents quarante-huiét , Son Alteffe Royale lhonora de lOr- 
dre du Collier del'Annonciade. Il fuiuit le Prince Thomas fon Pere au fiege 
de Pauiel'an 1655. 


LES 
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LES COMTES 
de Soyffons. 


De Sauoye moderne comme {on Pere, l'Efcuffon de Sruoye quieft {ur le 
tour, àcofté d'vn autre qui eftde Boutbon-Soyffons. 
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X XIII. 


EVGENE-MAVRICE DE SAVOTE, 
Comte de Soyffors ; Colonel General des Suiffes 
€ Grifons en France. 


CH APE RE I V: 


} L prit naiffance à Chambery letroifiéme iour de May mil fix cents 
trente-cinq , & fut deftiné àl'Eglife. Mais apres la mort du Prince 
SE lofeph-Emanuel-Iean de Sauoye fon Frereil quittacette profefion, 
& le. dumois de . .… mil fix cents cinquante-fept, il époufa Olÿmpia Man- 
cini Niece de l'Eminentiffime Tules Cardinal Mazarini premier Miniftre de 
France , Fille de Michel-Laurent Mancini Gentil-homme Romain , & 
d'Hyerenime Mazarini. 


Cette Princeffe eftoit Sœur de Viétoria Mancini, mariée à Louys de Ver 
dofine Duc de Mercueur, Pair de France, Gouuerneur de Prouence , dont 
il a des Enfans,& Coufine germaine d'Anne Martinozzi , Efpoufe d’Ar- 
mand de Bourbon Prince de Conty , Prince du Sang , Pair & Grand Mai- 
fre de France , & d'Eluira Martinozzi , alliée auec Alfonfe d'Eft Prince 
de Modene , toutes deux aufi Nieces du Cardinal Mazarini , & Filles du 
Cote lerofme Martinozzi Gentil-homme Romain , & de Marguerite 
Mazarini. 

De cette alliance eft yflu vn Fils nommé au Baptefme Thomas-Louys 
de Sauoye ; né à Paris le feiziéme d'O&tobre mil fix cents cinquante- 


fepr. 
Le 


Mancini, 
d'azur à 
deux 
Doiffons 
d'argent 
posés en 
pal 
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Le Roy pour marque de l'eftime qu'il fair de .ce Prince , & des féruices 
qu'il a défja rendus à la Couronne , luy a donné la charge de Colonel Ge- 
ncral des Suifles & des Grifonsen France , ‘dont il: prefta le ferment entre 
les mains du Roy le vingt-fixiéme de Decembre mil fix cents cinquante- 
fept. Ils’eft fignalé aux fieges de Montmedyÿ:, de Dunkerque , aux prifes de 
Bergues-fainét Vinocx , & autres places du Pays-Bas. 
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LES DVCS DE NEMOVRS, 
de Geneuois & d'Aumale. 


De Sauoye l'ancien , qui eft de guêules à la croix d'argent, à la bor- 
dure componée d'or & d'azur, pour brifure. 


Deuife SVIVANT SA VOTE. 


Auiourd'huy les Ducs de Nemours portent lefeu de Sauoye fuiuant la 
reduétion moderne, & fur le tout l'écuffon cy-deflus auec {à brifure. 


RRRRRr PHILIPPES 
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nas Vn deal Van 00 D 0 1 a à 


X V LILE 
PHILIPPES DE SAVOTE, DVC. DE 


Nemorss, Marquis de S. Sorlin ; Comte de Geneuvis 3 Baron 
de Foncigny € de Beaufort. 


CHAPITRE: V. 
Pas E fut le fecond dés Enfans de Philippes Duc de Sauoye & de Clauidi- Pig.4r8. 


? ne de Broffe de Bretagnefa fconde Femme. Il naquit l'an 1490. & °°” 
# fut dés fon bas âge deftiné à l'Eftac Ecclefiaftique;car n'eftant encore 


e âgé que de cinq ans, il fut nommé par Charles Duc de Sauoye fon Fréré À Tir. de 
D, »: . «: Ar, s 
l'Euefché de Géneue au mois de luillet 149$. le Pape luy donna pour admini- Arch de 


ä- 


fe 


E Par s f Turin, 
ftrateurs les Euefqués dé Laufanne & de Nice; maisn ayant point d’inclina- Zmenr. de 
= 6 AT ? 
tion à fuiure l'Eglife, ilaccompagna le Roy Louys XII. au voyage d'Italie, AS 
: , F 4 AMD LL 
auec vne Compagnie de 100. hommes d'armes, & combatrit en la bataille au- de Lime 


pres du Roy auec trente Gentils-homrmes Sauoÿfiens à là iournéé d'Agha- #11 


dellah 1559. & au retour de ée voÿage.il refigna l'Euefché dé Geñeue à relie 
Charles de Seyffèl lan M. CE CCC. x. Gencue, 


Le Duc Charles luy donna le 14. d'Aouft 1 14. le Coïité de Géñeliois art 
pour fon Appaññäge, auec lés Batonnies de Foucigriy & dé Beaufort, Chair: PACS 


, les V. Empereur fur lé recit qui luy fut fait dés belles qualités de ce Prince, 


Ping. Arb. 


fouhäita de Fauoit aupres de (6y, & le demanda aü Duc qui le luy n° GS 


2 \ sg : \ : 
T uoya à worimés l'añ 1520. auéc vn équipage fortble à f faiffance. Il ft 
. l'hommage au nom du Duc fon Frére à fà Majelté Impériale, & démeu- ri. du 
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al 
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ra long-temps en la Cour de l'Empereur. Le Roy François premier fon zrefor.des 
Neucu, pour l'attirer en France & le dégager du party de l'Empereur ; le ma- Fa 
ria, & luy donnale 2 2.de Décéib. 1 5 28. le Duché de Nemours qui auoit fait 
retour à la Couronne par le décés fans enfans dé Philibérté de Satioye Sœur 
de Philippes , & vefue de lulién dé Médicis Marquis de Soriani. 
Il fut en quelque forte de meliñtélligence auèc le Duc Charles fon Fre- 
re, pretendant vn fupplement d’Appännage ; & énuoya en Satôÿe Louys 
de Gorras Seigneur de Cobérthod Prefident de Nemouïs, pour en faire la 
demande ; le Duc furpris dé cé procedé luy depefcha Cônfignon , puis VI- 
drich de Montfort Gentils-homines dé fa Maïfon ; pour luÿ faire connoiftre 
les raifons qu'il auoit pour le déflourner de cette pensée; ce qui fut caufe 
que la chofe n'alla pas plus auant. 


Depuis, ce Prince ayant fuiuy le Roy à Marfille, à l'entréueue du Pape es 
, du Pre 


© Clement VII. y mourut le 2 5.de Nouemb. 15 3 3 fon Corps fur apporté à An- Euh. 
… necy, & inhumé en l'Eglife Collesiale de Noftre Daimele r9.de Mars rs 34.82 


* pompe funcbre fut tres-belle ,à laquelle aflifterent Sebaftien dé Montfalcon 


Euefque de Laufanne , Claude d'Eftauayé Eucfque dé Belley, lé Suffragant de RER 


Gencue appellé Farfany, Eftienne Siguelly Abbé de Thämye, le Prieur du Turin. 

Bourget, & Claude dë Bellegarde Doyen de Noftre Dame d'Annecy. Marin 

Seig. de Montchenu Confeillér & Maiftre d'Hoftel.du Roy, Sy treuua de la 

part deS. M. Philippes de Gerbais Seigneur de Muüflel portoit Ïe Guidon des 

couleurs du Prince, noir , violet &'incarnat, auec la Deuife SV TV ANT 

SA VOTE. Marthod portoit l'étandart & Monthous du Barrios la cotte 

d'Armes. Gabriel Frder dé la Morte Sauoyfien & vn Gentil-homme Mila- 
RARES ROIRGE 22 nois 
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nois de la Maifon de Champignan ,menoient vn courfier hou/é de velours 
cramoifi, Amé d’Alinge Capitaine du Chafteau d'Annecy, portoir iebouclier, 
Guillaume de Belle-garde Seigneur de Montagny,le cafque:Louys de Chabod 
Seig de Lefcherere grand Efcuyer du Prince, l'Epéce; Amé Scigneur de Derée le 
penon aux plaines armes de Geneuois. Apres marchoient 2. Huifliers de S.A. 
auec leurs baguettes deux Herauts d’Armes l'vn apellé Chablais & l'autre Pie- 
mont, & Jean de Lornay dit Bonnes Nouuelles Roy d’Armes de l'Ordre de 
l'Annonciade : Puis le Corps du Prince fur vn cercüeil de plomb couuertd’vn 
drap d'or frisé, dont les quatre bouts eftoient portés par Alexandre Baron de 
Salenoue , Claude de Balaifon Baron d'Hermence, Pierre de la Forefts Sei- 

neur da la Barre Baron dela Vald'Ifere, & le Baron de Rochefort de la 
Maifon de Menthon. Apres le corps alloit Claude Marefte Seigneur de 
Loyfley Baillif de Bugey , qui portoit le Chappeau Ducal fur vn carreau de 
d'rap d'or, & le Chefney de la Valée de Miolans, qui portoit le manteau de 
velours cramoyf;le grand duëil eftoit porté par «‘harles de Luxembourg 
Fils du Vicomte de Martigues,mené par Philippes de Grolée Archeuefque de 
Tarentaife , à qui Mionnax portoit la quêue : Le Comte de la Chambre re- 
prefentant fon Alrefle portoit le fecend dücil conduit par Sabaftien Com- 
te de Montbel & d’Entremonts , François de Luxembourg Vicomte de 
Martigues Cheualier de l'Ordre menoit le troiziéme duëil, & luy portoit 
h quëue la Balme-Menthon. Le Comte de Giueres Cheualier de l'Ordre 
alloit feul habillé de duëil auec le grand Collier de l'Ordre. Enfuire mar- 
choient plufeurs Gentils-hommes du Pays ; puis Angelin de lontuerre 
Prefident du Confeil de Geneuois , le Prefident & les Maiftres des Com- 
pres de Geneuoiïs. Ce iour là furent celebrées trois Meffes , lvne par l'Abbé 
de Thamyc , la deuxiéme par l'Euefque de Laufanne & la troifiéme par 
l'Euefque de Belley , & enfin l’oraifon funebre. Sur à Sepulture { void enca- 
re l'Epitaphe fuiuant affez difficile à lire. 


Paifible Viateur qui dedans ce [ain£t Temple, 
Approche ce Cercuël pour bel y prendre exemple 

Sur le los de grands prix @) Royale Vertu, 

Dont on Prince puiffant , fut jadis reuefiu, 

Pour, le voyant , auoir , belas ! compalfion, 

Regret € deplaifir & duël fans fiébion, 

De la mort d'un fi bon ex fi preux perfonnage, 
Qui paloit de fort loin les autres de fon age, 

Et qui eftoit aymé de tous les gens de bien 

À caufe de fes mœurs € fon royal maintien, 

Ceft ce grand &) puiffant Philippes de Sanoye 
Qui portait par eferit ce mot, Suiuant fa Voye, 
Qui fut fi bien [uiwy en tous les loyaux faits, 

Que de fes grands valeurs pafa les plus parfaicts, 
Et par luy peunent voir dequoy par belle iffuë, 
Vertu doibt mieux cualoir qui fut ff bien tiffuë, 

Car tant fut accomply entre tous les humains, 

Que toutes grands V'ertus cuers luy tendoient les mains, 
Dont par haute valeur &) magnanimité, 

Aux alles triumphants fut toufiours inuité, 
Lefquels tres-hautement il à executés 

Et de bons Orateurs n'ont par lettres chanté, 

Pour curay bien meritant grand Chronique c> Hiflaire, 


laçoÿ 
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laçoit que tort ayans , de luy, n'ont fait memoire, 
Car fes gefles hantains France les à bien cvrûss 
Germagre ne les tent s Efpagne les à [fois 
En lialie apres , par on cuëur d! ardiefe, 
Combien ce Noble Duc eut en luy de proueffe, 
Et auec effre preux , fat-5l ff fortuné, 
Par heur qui le faiuoit de l'haut Dicx de É Armé, 
Que de quelque cofié que militaft par armes, 
Le bon gré inclinoit au bruit de fes alarmes: 
Cela bien apparut quand il féinit le Roy 
Louys douze du nom Prince de grand arroy, 
À Agnadel, Pandin , à la prife de Brefle, 
On des Venitiens fat rompuë la preffe, 
Apres trismphammant dont point iene me taix, 
Charles quon dir cinquiéme accompagne à Aix 
Où la Couronne print ainfi faut qu'on le paigne, 
Nyoncne le la qu'il ne fus en Efpagne 
DEAN ERE 2) UNT EEURRE .... il acquit 
SUN «NU ES + conquit. 
Troë fois à combatu en bataille rangée 
Vainqueur € non cvaincu trismphant à l'Effée, 
Ainf gén autre Alars on Heëlor triumphant , 
Força comme «un Aiax ow Achille puiffant, 
Dont tant il merita ainfi que le curay conte, 
Qu'il fut fait Duc paillant , car déja efloit Comte, 
Comte de Geneuois &) de Geneue aa; 
Et puis Duc de Nemours, on la cueu tout ainfi 
Car le Roy fon Neuew François premier du nom, 
Plain de digne merueille > d'immortel renom , 
De Nemours le ft Duc , @? tant fi addonna, 
Que Damië-haute > Noble en France luy donna, 
C'eft Charlotæi d'Orleans des Princeffes l'Eflite, 
Pradente fage er bonne tres-illuftre € inclyte, 
De laquelle a laiffe par loyal Mariage, 
Ve Fils & Fille aufi, las! de bien tendre âge; 
Dont le pays Diew loïe , en grand deuotion, 
Quand le Pere. y: viura pâr generation, 
Car fi bien la regy @) certueufement, 
Que les pauures fujets le vont toufiours nommant; 
De Philippes fat Fils en Sauoye Duc feptiémes 
Et Frere.du Bon Duc, le Preux Charles deuxiéme, 
Defcendu des Otthons à iamais inUAÏNCUsS 
Dont Los @) autres noms , paîle cendre à vaincus. 
Dix-huit ans à regné Comte de Geneuois 
Æt quarante-quatre ans auoit [elon la vois, 
Quand la fiere Atropos en qui fureur attife, 
A ke fien corps meurtry où Dicu l'ame auoit miles 
Er d'n dard deromps l'amoureufe @mion, 
De l'ame ce de ce corps par grande attration, 
Que l'on peut bien conter mil cinq cents trente-trois, 
Que le Pape Clement feptiéme portant crois, 
£t François Roy des Francs pour traiter d'aliances, 
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Marfaille ont voule voir fondé par les Focences ; 
Ce iour qu'a peut daïter quniiéme de Nouembre : 
Tout ainfi quon le feait €) que bien on reriembre 
Audit lieu de Maraille. Of priés Dieu pour l'ame 
Car Le corps cua pourrir 3 Que 86 éy-fous la lame. 


Philippes de Sauoye par l'aduis du Roy Frañçois I. & de Louyfe de Sauoye 
Duchelle d'Angoulefme fa Sœur, Mère de fa Mäjelté, époufa le 17. de Sep- 1 
preuves tembre 1528. Charlotte d'Orleans Fille de Loûys d'Ôrleans L du nom, Duc si 
pag-622. de Longueville Corte Souuerain de Neufchaftel , Gouuerneur de Prouence, maria 
Grand Chambellau de France:& de Ieane de Hochberg:Élle eut en dot les Sei- He 
gneuries de la Mure, du Bourgd'Oÿfans, Taix, Valbonnois, Entraigues.le Pe- 
rier & Claèen Daufiné , Bray fur Seyne, le Fief de Rambure fitué en Picardie, 


Secondigny en Poitou , & les terres d'Eftrepaigny & de Guille-fontaine en 
Normandie, rachetables pour la fomime de trente nil liures. Le Prince luy 
donna de Doüaire , quatre rail liures de rénte, afignées furles Villes , Cha- 
fleaux, & Seigneuries de Greyfi; Céffins, Axbié, Roche ; Chaumont , Cru- 


filles & le Chaftelier. - 


Orleanse 
Longue- 
ville d’a- 
zur à 3. 
Seurs de 
Lys d'or 
au Lame 
bel de 3. 
pieces 
d'argent 
à vneco= 
tice d'age 
gent. 


Charlotte d'Orleans mourità Dijénle 8. de Septembre 1549. fon Cœur & = 
{es entrailles furent inhuméisenl'Eglifé des Peres Tacobins dañs là Chapelle 14 
du Rofire;& le corps fut porté en l'Eglife noftre Datié d'Annecy. Géc Epi- 
taphe f void encore à Dijon. 


Cp gif le Cœur enfemble les entrailles de fès Treschuure te) eeclltiité Dame 
€ Princefe Madame Charlotte. d'Orleans, Ducheffe de Nérneurs. Corsreffe 
Doïairiere de Ganeus- es de Geneois 3 Vefue de fèu Tres-hat & Tres 
Paifant Prince Monfcigneur Philippes dé Sancÿe Duc dé Nérnours er Comte 
de Gene : laquelleirépalfoën cetée Ville de Dijon le Dimatiche foiÿ. iour de 
Septembre. Priés Dieu pour fon Anse: 


M: D. XLIX 


tin. de Guillaume Paradin a donné talà propos pour Femme à ét Pririté vne des 
Sauoye. Filles de René Duc d'Alènçon ;erreur qui a efté füiuie pâr François de Belle- 


\ .Gent, a $ » a s z 
ue. foreft & autres Hiftoriens malinformés ; ainfi qu'a rémaïqué Vaänderburch. 


ENFANS 
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ENFANS DE PHILIPPES DE SAVOYE DVC 
de Nemours, & de Charlotte d'Orleans fon Epoufe. 


L  Taques de Sauoye Duc de-Nemours & de Geñeuoiïs,de quinous donne: 


rons la vie au Chapitre fuinant mal nommé Philippes par vn Autheur 
recent. ï 


E IL Ieane de Sauoye née à Annecy l'an rs 32. mariée au mois de Feurier 
", 15$5.auec Nicolas de Lorraine Duc de Mercueur Comte de Vaudemornit 
5." dontelleeut pluficurs Enfans. Les nopces fe firent à Fontainebleau en la pre 

fence du Roy. Elle mourut au mois de luillet x 568.Ce fut vne des Vertueufes 

Princefles de fon temps. € 

Outreles Enfans legitimes,Philippes de Sauoye laiffa vn Fils naturel 4 

_ pellé laques de Sauoye Protonotaire Apoftolique, Prieur de Taloyre, puis 
7. Abbé de Pignerol & d'Entremonts,qui deceda le :3. de Septembre 1567. Ses 
armes fé voyent fur la Porte del'Eglife du petit Bornan auec la bordure engre- 
lée , & lefilet de Baftardife, & {a Deuife qui eft Sans Fouruoyer S AV OTÉ. 
Il mourut le 27. de Septembre 1 67. 


Fee hat dinars, 


XIX ; 


L'AOVVES DES A MOT EL DV C D'E NE: 
mours € de C'eneuois, Marquis de S.Sorlin, Baron de F ouCigny 
€5 de Beaufort, Seigneur de Poncin, de Cerdon, de Verneüil, é$ 
d'Anet , Cheualier del'Ordre, C. apitaine de cent hommes d'arres 
des Ordonnances de France ; Gouuerneur de Lyonnois ; Dauf- 
né, Mafconnoïs , F orefts., Beauiollois € A! unergne. 


CHAPITRE VI. 


# E Prince a efté le principal Ornement de fa branche; il prit maif- 
© fance en l’Abbaÿe de Vauluyfant ch Champagne le12. d'Oto- 
{ bre 1531. àcinq heures du foir: Ses Parrains furent le Protono- 
AR taire de Sauoye fon Frere Baftard , & l'Abbé de Vauluyfant; & 
Marraine la Dame de la Motte prés Nogent.Il n'auoit que deux ans quand 
le Duc de Nemours fon Pere mourut. Charlotte d'Orleans f& Merefut fa Tu- 
trice,& eut tant de foin de fon education, qu'il fut vn des plus accoplis Princes 
— defon fiecle.Elle leconduifit à Annecy l'an 1536. autemps que le Roy Fran- 
Fois L declara la guerre à Charles Duc de Sauoye ; & par le credit qu'elle 
auoit en France elle conferua les terres de Geneuois, de Foucigny, & de 
Beaufort pendant cette funeftereuolution. Eftant âgé de quinzeans,le Roy 
— ledemandaà fa Mere. Ilfalua fa Majefté à Arzilly en Bourgogne,& en receut 
* de grandes carefles. E 
T Son premier employ en France fut d'eftré Capitaine de deux cents Che- 
. uaux legers ; puis de cent hommes d'armes fous le Roy Henry LI: qu'ibac- 
, Compagna au voyage dé Lorraine : Et comme Charlotte d'Orlcans fa Meré 
* mourut l'an 1549. il enuoya en Geneuois Claude de Champier Seigneur 
| de la Baftie en Dorübes pour prendre poffefion des'tertes de fün Appan- 
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1 paffa en Piemont l'an 1551. auec Lean de Bourbon Seigneur d'Anghien, 
& Louys de Bourbon Prince de Condé Freres , le Seigneur de Montmorency, 
le Comte de Charny , & le Seigneur dela Rochefoucaut. Il £e treuua au fiege Th 
de Lans , oùil fe fignala : Etfur la nouuelle que l'Empereur Charles V.deuoir ei 
affieger Mets, ilfe ietta dedans des premiers. auec SehaiiER de Luxembourg et 
Vicomte de Martigues,& François de Vendofme Vidame de Chartres > Où il 1552 
eut vn des principaux commandements. Il fr vne ortie pour s'oppofer au 
fecours. que le Seigneur de Barbanfon, les Comites d'Egmont , de Naflau & 
de Boffutamenoient à l'Empereur, & n oublia rien pendant ce fameux fiege, cl 
de ce qui pouuoit faire paroïftre fon courage & fa fideliré au fcruice du Roy. hall 
L'année fuiuante il feruivaufli en l'armée de Picardie fous le Marefchal de au 
Montmorency au combat de Dourla ns. | Lam cs 
L'anrs 54 il fe treuua à la bataille de Renty , où il auoit quatre cents che- Dours 
uaux, & donna des premiers auec beaucoup de chaleur , il fut aufi enuoyé ’ 
par Antoine de Bourbon Due de Vandofme Gouuerneur de Picardie, pour 74 
empefcher les fortifications qu'Emanucl-Philibert Duc de Sauoye faifoit à i 
faire au Menil pour incommoder Hefdin, Ce fur encore luy qui refifta fort. ji 
ocnereufement à ce Prince à Piqueny, où il faillit d’eftre pris prifonnier, & Rent 
qui auec le widame de Chartres, le Rhingraue & autres Gentils-hommes 1554 
qualifiés ; fut commandé pour aller faire le degalt au Comté de S. Paul ,'afin Ec3h 
de coupper les viures à la garnifon du Fort du Menil. Pigue 
Le Marefchal de Briffac Lieutenant general du Roy en Piemont, ayant D 
formé le defleind’aflieger Vulpianquele Duc d’Alue Lieutenant general de 155$ 
l'Empereur auoit fraifchement rauiraillé; plufieurs Princes , Scigneurs & Ca- 
pitaines François pafferent les Monts, pour auoir leur part de la gloire de 
cette entreprile, le Duc de Nemours fut de ce nombre, le Seigneur d’An- 
ghien le Prince de Condé, le Vidame de Chartres, Vaflé, Gonnor & autres: 
Y! contribua beaucoup à la prife de la place. Montluc efcrit que Meffieurs 
d’Anghien & de Condé, & le Duc de Nemours ne s'abandonnerent iamais, 
& allerenteourageufementenfembleà l'aflaut. 1 
L'armée Françoif@,apres la prife du Pont de Sture , à laveuë du Duc d'Al- don 
ue, ayant demeuré quarante iours fans rien faire; Le Duc de Nemours offrit Me. 
vn combat d'honneur à la lance au Marquis de Refcaire, de quatre François hés 
contre quatre imperiaux :les François eftoient bite de Nemours, Claffé- neu 
Vafé le jeune, Gafpard de Bolliers-dé Manes , & Montchade la Maifon de ip. 
Simiane puifné de Gordes: les Imperiaux furent le Marquis de Pefcaire, le 
Marquis de Male pine , le Comte François Carafe Napolitain, Neueu du 
Pape Paul I V: & Dom Arbre de Cende. Le Duc de Nemours & le Marquis 
de Pefcaire coururent deux fois fans fe toucher ; à la troifiémeils briferent 
leurs-lances, Vañlé & Manes ‘coururent contre le Marquis de Malefpine & 
contre Dom Arbre, & furent tués;& Montcha pafla fa lance au trauers du 
corps de Carafe qui mourut fur le champ. Les Hiftoriens nomment autre- 
ment nos combatans , & defguifent lecombat,dont l'euenement neantmoins 
fut tel. 
laques de Sauoye eftant de retour en France, eut aduis que le Maref 4} 
chal de fain@t André, qui commandoit l'armée du Roy au Pays Bas, deuoit Pas 
donner bataille aux Imperiaux : il y accourut auec le Marquis d'Elbeuf, San- 
fac , Annebaud le jeune, François Comte dela Rochefoucaut, Rendan, Mar- 138 
filly-Cypierre, Cruffol , Montpefat , Negrepclifle, Suze & autres; mais 
apres diuers petitscombats , & efcarmouches proche de Giuais, les Imperiaux 
ferctirerent &ne voulurent pas accepter a bataille, qui auoir eftè prefentée 
au Comte de Bourlaimont Gouuerneur de Giuais. 


François 
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François de Lorraine Duc de Guyfe ayant eu ordre du Roy de mener èn 
Iralie vne puiffante armée, en fuite de ce qui auoit eftéconuenu & traitté en- 
cre le Pape Paul IV. & fa Mujefté, le Duc de Nemours y alla en qualité de 
 Colonnel General de l’Infanterie : Etcommefa Majefté, apres la bataille de 
_S$. Quentin eut rapellé le Duc de Guyfe en France , le Roy pour reconnoiftre 
le zele & les feruices du Duc de Nemours luy donna la chargede Colonnel 

| General de la Cauallerie Legere. : 

Cette mefme année il afhfta à la folemnité des nopces de François Daufin Ta 
de France & de Marie Stuart Reyne d’Efcofle , lefquelles £e frent au mois de 
May à Fontainebleau , où fe treuuerent aufli les Cardinaux de Bourbon ; de 

Lorraine , de Coligny-Chaftillon & Bertrand:Les Princes de Condé, & dela 
Roche fur-Yon, les Ducs de Lorraine, de Guyfe, de Neuers & d’Aumale : De 
, Rilallaferuir au fiege & à la prife de Tionville. L'année fuyuante le Ro 


Thiais 
Belcar: 


Henry IL. voulant faire les nopces de Philippes Roy d'Efpagne, & d’Elizaberh ‘de ee 
. de France, & d'Emanuel-Philibert Duc de Sauoye;auec Marguerite de France LR 
{es Sœurs , auec beaucoup'de Magnificence, en execution du Traitté de Paix 
* concluentre les deux Roys à Chafteau en Cambrefis ; fa Majefté ordonna vn 
. Tournoy & voulut eftre l’vndes tenans des iouftes , & prit auec foy les Ducs 
1 de Nemours , de Guyfe & de Ferrare; & ce fut en cette ioufte où cér infortuné 
Roy, qui courut contre le Comte de Montgommery furble£é d'vn efclar de 
lance à la tefte dont il mourut. Apres la mort du Roy, le Cardinal de Lor- 
“raine , les Ducs de Nemours , de Guyfe , & de Ferrare , allerent falüer le Haas 
Roy FrançoisI I. le firent monteren Carofle , & le menerent au Louure. 
.… L'Entreprife d'Amboyfe ayant efté defcouuerte, le Duc de Nemours fut 7. 


commandé par le Roy d'aller: afeger le Chateau de Noïfay tenu parles 
conjurés : Il prit prifonniers Raunay , & Mazere qui cftoient dela confpira- Mem.de 
tion, &fe rendit Maiftre decette place, où commandoit le Baron de Caftel- Mauuifie- 
nau de Chaloffe , qui fut mené à Amboyfe auec Les autres prifonniers. Le Roy pres: 
= François I I. cftant decedé au mois de Decembre 1560. Marie Reyne d'Ef 
. coffe fa Vefue, fe retira en Efcofle & fut accompagnée iufqu'à Calais ; par 
* plufieurs Princes & Grands Seigneurs de France , entre lefquels ÿ fut Jaques 
- de Sauoye , auec les Ducs de Guyfe &c d'Aumale, le Grand Prieurde France, 
le Marquis d'Elbeuf , les Marefchaux d’ Anville, & Strofi. ; 
*  SousleRegnede Charles IX. ce Prince faten tres grande confideration,, Than. 
car S. M. ayant voulu reconcilier le Duc de Guyfe auec le Prince de Condé, 
il y fut appellé auec les principaux de la Cour, fçauoir les Cardinaux de Bour- 
bon, de Lorraine, de Chatillon d’Armagnac, & de Guy. Les Ducsde 
Montpénlfier, & de la Roche fut-Yon : de Neuers, deLongueville de Mont- 
. moréncy , & d'Eftampes, le Chancelier de l'Hofpitai, les Marefchaux de5, 
_ André & de Briffac & l'Admiral de Coligny. 
Le Duc de Guyle ayantafliegé Bourges J'an 1562. dont les Proteftants sc- Thuem 
7 floient faifis, le Duc de Nemours yalla & en moyenna par fon adrefle; la 
capitulation auec Yuoy qui en eftoit le Gouuerneur : Et parce que les Rli- 
L gionnaires auoient aufli pris Lyon où commandoit Soubize (ogaqu nuifoit 
. beaucoupauxaffaires du Roy) ce Prince eut ordre de fa Majeité del afeger; Thiavs 
— mais auant que de l'entreprendre il voulut s’'affurer de Vienne en Daufiné, 
. afin d’incommoder Lyon , & oftertont commerce aux Lyonnois de cecofté, 
- Bernin Gentil-homme de Daufiné de la \ aifon du Cheualier Bayard eneftoit 
. Gouuerneur , quin'y fit pas toute la refiftance qu'il pouuoit. Le Duc de Ne: 
— imours ayant reduit cette place fous l'obeiflance du Roy; alla au rencontre dû 
it Baron des Adrets chef des Religionnaires qui venoitau fecours de Vierine; 


à luy donna combat & le deffit aupres de Beaurepaire , en telle forte que les 
rs sSsSSs£ Adrets 
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Thusn. 
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Adretseutbien dela peine à Le fauter àLyon; delàlé Prince afiegea Beau- 
repaire que Montbrum ne pût pas fecourir: Cependant les Adrers apres auoir 
ramaflé qüatre mil hommes de pied , & deux cents cheuaux à l'infçeu-de 
Soubize, fe rendit prés de Beaurépaire , croyant de furprendrele Due de Net 
mous ,& de fe vanger de l'injure qu'il auoitreçeüe: Maisil y fut batta pour 
la fcondé fois ;ce qui l'obligeä deferetirer à Bourgoin, oùiHejoignit à deux 
mille Suyfles que Mouuans & Poncenac menoieñeà Soubize, & s’alla came 
perentre Lyon & Vienne pour s'oppofér au deffein que lePriñce auoitd'aflie- 
ger Lyon. 

Le Duc de Nemours quiconnoiffoit que léBaron des Adiets eftoit pas fa- 
tisfait de éeux de fon party ; & qui auoit intercepté des Lettresde l'Adrniral de 2% 
Chatillon, qui blafmoient fes maximes, & fon naturel violent & finguinai- 
re, les luy fit tenir afin que fe vo--nt moins eftimé qu'il ne croyoit , & que 
Les féruices ne iméritoient, il Le ictrat du Cofté du Roy; il y éut trois confe- 
rences entre le Prince , & le Baron, & des Oftages donnés pour feurté de l'en Fe 
treueuë qui {e fit proche dé Vienne. François de la Baume Coïtite de Mon- h. 
treüel & de Mandelot furent Oftages pour le Prince ; & pour le Baron des 
Adrets Poncenac & Blaccons , ce quirendit les Adrets fi fufpeét aux fiens, 
qu'eftant allé À Valeñce , Mouuans l’arrefta prifonnierpar l'aduis du Cardinal 
de Chaftillon ,& l'enuoya à Nifines , d'où il ne fortit que par la Paix de 
1563. & prit en fuite les armes pour leRoy. 

Cette négotiation du Duc de Némouts ne l'émpefcha pas de faire diuerfes 
entreprifes far Lyon, & fur diuerfes places dé Viuarés, qui né reüffirent pas: 
Neantmoins il deffit S. Auban , & lé prit prifonnier. Et comme ilagifloit auec == 
beaucoup de zele pour les interefts de l'Eftat , le Marefchal de S. André 4 
ayant efté tué à la Bataille dé Dreux , qui eftoit Gouueérneur de Lyonnois , Fo- dl 
refts & Beaujollois , Daufiné , Auuergne , & Mafconnois :le Roÿ luy donna 156 
cette charge. 

La Paix qui fe fit auec les Religionnaires ; apres la joutnée de Dreux , don- ci 
ñ fujet au Duc dé Nemours de féretirer à $. Génys en Sauoye ; & quoy qu'il rer 
ÿ Cut vhe trés eltroitte amitié entre le Due Emanuel-Philibert , & luy;& qu'ils 4 
cuffent vefcu en France comine Frères ; toutesfois ils eurént vñ grand diffe- Pa 
rend qui faillit à les broüiller ; Car le Princé comme Fils de Philippes de Sa- 158 
uôye Duc de Nemours , pretendit d'añôir paït én tous les Eftars de 
Sauoye ; & d'auoir faccedé au Due Philippes fon Ayeul ; conjointement 
auec le Duc Charles le Bon fon Onclé ; & en demanda partage à Son 
Alteffe, laquelle fe deffendoit du droit de primogeniture inuiolable- 
ment obferué en cette Royale Maifon , & del'appannage fair à Philippes 
de Sauoye Duc de Nemouts ; qui portoit vhe expreffe renonciation à tous 
autres droits; furquoy ils compromirent Lx r. de Juillet x 563.Le Duc Ema- 
nuel-Philibert deputa pour fes Arbitres Otauian d'Ozafque fecond Prefident 
äu Senat de Piemont , & René de Lyobard Seigneur du Chaftellard Senateur 
Au Senat de Sauoye ; & le Duc de Nemours nommadefoncofté François 
Alixañt Confeiller au Parlement de Dijon , & lea Papoñ Lieutenant Gene- 
ral au Baïllage de Forefts , aufquels fe ioigniréni pour Médiareurs Guillaurne 
hé Portes fecond Prefident au Parlement de Grenoble ; & Hugues du Puys 
Prefident du Parlement de Dombes, qui pourtant ne prononcérent rien; 
faïs furent d'aduis feulemient que S.A.denoitauëmenter à laques de Sauoye 
sn Appannage : Tellement que par Traitté faira l'Eftoilele 15.de Septem- 75 
Dre 1 564. Le Duc,de laduis de René de Birague Prefidencde Piemont, & du aute 
ffhommé Prefidént de Portes, aügmenta l'appannage de vingr mil liures de ss 
“Ente ; prendte fur les ‘tailles du Comté de Gencnois , & des Baronnies de ” 
Foucigny 


— 
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Foucigny & de. Beaufort ; erigéa le Comté de Geneuois en Duc.hé le dernier 
de Decembre, 8& par vnautre Traitté du s.de Feurier fuyuant , S. A. ity donna 

65. encore 6000: liures de rente , pour fupplément d'appannage alignées fur le 
mefmefond.8 fur les Seigneuries de Poncin ,& dé Cérdonen Bugey. 

» … Cedifferend terminèle Duc de Nemours reuint en Frances éc aflifta auiée Thu. 

eu, tous les Princes , Prelats & Grands du Royaume aux Eftars gxneraux tenus à 

Moulins, parlé Roy Charles IX. mais les Religionnaires ayants repris les 

ne. armes l'an 1 567. fous pretexte de quelques infractions del'Edit de lan 1565. 

L: firent deffein de fe faifir de la perfonne du Roy ; qui eftoitalors à Mean où 
pour toutes treuppes il n'y auoit que 60e. Suyfles frefchement leués;'& neuf 

6. cents cheuaux malarmés: Le Prince de Condéchef des Religionnairés n'en 
eftoit guiere éloigné : De forte que le Royfe trotuant en certe extrémité, ‘ou 

” d'eftrepris en vne Ville fans déffence , ou de donner combat aux ennemÿs 

___ auec des forces inegäles , dont a fuite ne pouuoiteftre que funefte ; prit refo- 7er. 

ne Jution de {retirer en diligence à Paris, de l’aduis du Duc de Nemours chés 

toy qui tour le Confeil duRoy s'affembla \parce qu'il eftoirincommodé, & dort 

Fe Jefentimentl'emporta pour lafcureté, contre la bien-feanceSeruice tres con 

aux fiderable à l'Eftat : Car le Roy effant arriué à Paris le 2 7.de Septembre 1566. 

r. Jaiffa le Prince de Condé au defefpoir d'auoir perdu vne fi belle occafion; de 
remettre les affaires de ceux defon party au point qu'il eur defiré , & le Roy mms 
éftant hors de danger dit que, Sans fon Coufis le Duc de Nemours & fês bons de Monf. 
Comperes les Supffes » fa vie ou fa liberté efloiens en tres: grand'branle. En eee MAL 
chofes eftoient en vn tel eftat que les Trouppes du Prince de Condé ayants Ÿ 
faillyleur coup , £ difperferent aux.enuirons de Parisi& y tenoient toute hi 
Courcommeafliegée ; ce qui obligeale Roy del'aduis dela Reyne; du Con- 
neftable, des Ducs de Nemours , & d'Aumale, d'enuoyer Caftelriau la-Mäu- 

ns uiffiere en Flandre. demander fecours au Duc d’Alue : Maisauant quéles Efpa- 

à a gnols &:les Flamans faffentarriués; fe donna Ja bataille de S. Denys, où le 

D Conneftable de Montmorency fur blefsé & pris prifonnier, & oùle Duc de 

enys Nemoursée fit remarquer entre les plusbraues & y commanda en qualité de 

567. General de la Caualerie. 

___: Auvoyagequele Duc d'Anjoufit en Champagne; & en Lorraine; pouf 

pe s'oppoferaux Reiftres que les Religionnaires faifoient venir, il mena l'auatit- 

à. garde; & furdonné àce Prince pour Confciller neceflaire ; auec le Duc de 

su en-Longueville , le Marefchal deBriflac , Tauanes, le Vicomrede Martigues & 

2. François Seigneur de Carnaualet ,ilnetintpas à luy que l'onnedonnarla ba- 

567. tailleà Noftre Dame de l'Efpine. 

__. GePrinceeutencorel'honneurdeconduircen l'armée du Royeñ Cham- 

4 pagnéde belles trouppes qu'il auoit leuées ; pour s'oppofer au Duc des Deux 

Ponts; qui venoit d'Allemagne en France au fecours dés Religioninaires ; & 

ks voulutluydonnercombat: Maisle Duc d'Aumiale qui auoit part au com 

pue mandement , ayant efté de contraire aduis; cette armée d'eftrañigers entra 

56. en Bourgogne, où elle fit de grandes defolations. Lechagrin qu'eut le Duc de 

Nemours, que par la jaloufie de fon Compagnon, il eur manqué l'occafon 
de rendre à la France , vn feruice fi fignalé ; le déplaifir de voir le Royaume 
déchiré par les guerres ciuiles , & la crainte qu'ikeut que ceux de la Maifon de 
Guyfe (quiencetemps-là auoient la principale direétion del'Eftar ) ne luÿ 
rendiffent quelque mauuais office aupres du Roy , pour éxcuferle Duc d'Au- 

__ male, l'obligerent defe retirer de la Cour, & d'aller en Geneuois , où ilmef- reines 

à fer. nagea aupres defon Alteffe l'infeudation du Marquifar de faint Sorlin en Bu- pag-644: 

je % geysdont les patentesluy furent expediées le quatorziéme d'Octobre mil cinq 

Cour. centsfeprante vn, 
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Ilne retourna Paris qu'au voyage que le Roy fit à Lyonl'an mil viéetnts 
feptanté quatre j'ais il n'y fit pas long fejour & s’en rerourna à Annecy s OÙ 157 
ayantefté long-temps affligé de goutte, il mourut le 15.de Juin mil cinq __ 
cents huictante cinq, & fut inhumé en l'Eglife de Noftre Dime. wander: # 
burch s’eft mefconté de rapporter fon decésà l'an mil cinq cents huidtante 58 
{epr: : 
pe. de Sauoye fut vn beau Prince , brate vaillant >affable bien difant,  : 
de Mon. qui compofoiten rime & en profeauec beaucoup de genie, qui pañloit bon Flog 
deBran- :Éfpagaol , Italien, FranÇois & Latin , fçauant aux Mathematiques en la © 
fs peinture , fculpture ;archite@ure &-enla connoiffance , des mineraux & dés 
Guillde Metaux, à que fes longues maladies le porterenc , fi propre , &ajuité en fes 
7, chabits, qu'il donnoit la mode à toute la Cour. Iauoir appristous les exerci. 
Hif.1.81..ces dignes d'vnChualier eftoit bon homme de cheual, à piquer ; rompre la 
D nn lance; ou à-courré la bague. A piedilcombattoit à {la pique , à l'efpée & à la 
France, -barriere:Enfin yn Autheur du temps d'autant plus croyable qu’il a fair profef- 
Le ‘de .fion de dire toutes les verites dela Cour que les Hifloriés ont téties, ou diflimu- 
770" lées luy donne cér Eloge : Que qui n'a oem Monfieur le Duc de Nemoursen fes an- 

nées gayeïs n'a rién-cuen, € qui la cves , lepent bapeifer Par tout le monde ,la Fleur de î 
toute Cheualerie. Viautre à dit, Que fi[es ouvrages efoient imprimés ilsne cederoiens 

Tyan. Point diceux de Marthien d'Aquauina Duc d'Atry, ny des Strofes. Auf el appel- 

16 parle fameux Hiftorien , Eomme de Sand courage &) de grand efprie. Ï donna 
Me Ynebele preuue de fa moderation , durant la maladie du Duc Charles Ema- 
Ré ù nuel Fan 583-Car ,quoy ques. À. fut abandonné des Medecins ; & qu'il 
S4b.21.S. fut l'heritier prefomptif de la Couronne ; neantmoins il ne sen em- 

Prefla point, refufa de prendre fon logis au Palais , de donner le mot, 

de receüoir Je Loir les clefs de la ville de Turin où il eftoit > Quoÿ que le 

Duc l'eut commandé, difant qu'ilefperoit toûjours que Dieu redonneroit la 

Santé à Son Altelle, Al'auoit pour deuife vn bras armé, fortant d'vne nuée 

tenant vncoutelas preftà trancher plufieurs neudsauec ces mots à Nodos vir- 

tte refoluo, pour fignifiér que par fa vertu & par fon courage, il{e démnelerois 

des chofes les plus difficiles. 

Il époufa l'an mil cinq cents foixante-fix ; Arinie d'Eft Comteffe de Gifors, . 

Dame de Montargis vefue de François de Lorraine Duc de Guyfe & Fille 

d'Herculesd'Eft ,I1. du nom Duc de Ferrare ; & de Renée de France Fille mari 

puifnée du Roy Louys XII. La folemnité du mariage {e fit à fainét Maur des 66 
5 Fofiés ,ouaffifterent le Roy CharlesLX. &la Réyne Catherine de Médicis, 
al Monfieur Frere, & Madame fœurdu Roy ; les Cardinaux de Bourbon de 

Lorraine & de Guüyle. Parle Traittéde mariage, qui fut arrèfté au Chafteau 

de Monçeaux, le vingtneuféme d'Auril , le Roy donna à l'Epoufe cent mille 

liures,& le Duc de Nemours luy en accorda vingt cinq mille pour fon d'oüai- 


Te.Son Alreffe Emanuel-Philibert confentit au Mariage , & donna {oixante 
mille lines 


1e. 
écartelé 
au 1. & 4 
d'azur à 
l’Aigle 
d'argent, 
aimé &c 
couronné 
d'of qui 
ef d'Ef, 
ééartelé 
dé France 
àla bor= 
duré com- 
pônée &c 
cüdeñtée 
d'argenc 
& de 
gueules. 


Cette Princeffe fit fonentrée à Annecy ; Capitale du Duché dd Geneuois, Ja 
mefmeannée ;& deceda à Paris le7. de May 1607. Sesentrailles furentin- 
bumées en l'Eglife des Auguftins; & fon corps fut porté à Annecy , &inhu- 
mé en l'Eglife de Noftre Dime auprés du Duc de Nemours fon Mary, auec 
cétEpitaphe. 


D. © M. 


P IIS MANIBVS ILLVS TRISSIMAE 
Principis Anne à Ferraria Ducis N'emurcis. 


Piacor fifte cviam ; cbuiam cveni. Hac eius Defunêle profero audi; audi 
nomen (omen; Auus Rex Gallie Ludouicus X LL Pater. Hercules LL Ferrarie 
Dur, lux fui wterque feculi. Duobus nupra Ducibus, quorum alter fortis 
animo € cuirtute , tutè in Gallià cum gloria . Gallorum “bofies 
cundecumque fuperauit , andem proditoriè lefus obie : defun£lum amare cr 
amaré obitum lugerenon definis. Poft Guyfium ; Nemnrcinrs Sponfum babuie 
magnum arms ; laudibus , & fanguine , qui podagra exatus , à œità 
… difceffie co ceffie Filiis merita isa cut inillis renowaretur innentus : V1 trinfque 
eMariti Jata. eff proles , nomine. ér amine digra , parentum fan cum 
: umo Paternus libéris fuerit arrmus; forte cm fortuna na fix omnibus, 
 guos habuit maritos in morte vidit mariyres , felix ir puerorum part 
Prudens in obitu ; cum adhuc amborum plangeret & angerer fonus »vnus 
fterums cueneno oppetiit @) petit non roulgi clamorem , (ed Dei amorem, 
 émper in pro$peris [apiens in aduerfis patiens , deuota <vota rogat ; & fic 
cafia café vie ,cut digna bini Cefaris mulier | ataris [ue L X XV 1. 
Cor & Corpus cordieo corpori Virorum reddi inbens ad Chrifium fPititus 
© “volans seuolaust Parifis an. M. DC. VIlxÿ.Kal.lmÿ. 


Du Souhait. 


ENFANS DE IAQVES DE SAVOYE DVC, DÉ 


f $ " À CAPES Le rit rs QE DNS" Du 2 
L Charles-Emanuel de Sauoye Duc de Nemours/& de Géneuois; né 


* Chafteau de Nantueil ait fois de Feurier 1567. Al Ge bapoisé e Mardy 
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huictiéme de luin 1568. & furent fes Parrains, le Roy, &S.AR. reprefenté® 
par le Vicomte de Martigues ,la Reyne Caerine deMedicis Marraine. Il far 
nourry & éleué en la Cour de Sauoye, où fon Perel'enuoyal'an 1 577. Sa vie 
au lieu d'vn eloge meriteroit vn liure entier, tant elle eft accompagnée d'éue- 
nements finguliers & remarquables. Du vigant de fon Pere, il portoit le 
Ticrede rince de Geneuois, & fuuit l'an 158 5.le Duc Charles-Emanuelen 
fon voya e d’Arragon pour fon mariage , & reçeut l'Ordre de l’'Annonciade 
à Sarragoffe. Au retour, il alla à Annecy, & fe treuua à la mort du Duc de 
Nemours fon Pere, qui luy recommanda fur toutes chofes de ne fe point 
méler des guerres ciuiles dont le Royaume de France eftoit affigé 5 preuoyant 
que les Autheurs n'en auroient pa he reufe yfluc. Mais l'eftroite parenté 
qui eftoit entre les Maifons de Nemours , de Mayenne & de Guyfe, ne per- 
mit pas que ce Prince fit fon profitde ce falutaire aduis, quoy qu'il y fut obli- 
gé par l'honneur que le Roy luy auoit fait de luy donner le Gouuernement de 
de Lyonnois , Forefts & Beaujolois au mois de Decembre 1588. 

Ilaffi flaaux Effats Generaux tenus à Blois fous le Roy Henry 11 I.oùle 
Duc & le Cardina de Guyfe furent tués ; & par le foupçon que l'on eut con- _= 
tre luy , il fut arrefté auec le Cardinal déBourbon, le Duc d'Elbœuf, le Prin- Eftars 
cede loinville & Anned’Eft Ducheffe doüairiere de Guyfe & de Nemours fa “4 
Mere , comme principaux partifans de la Ligue. 1l demanda à Ioachim de Elu 
Chafteau-vieux Scigneur de Verjon qui l'auoit arrefté parordredu Roy , où sl 
efroit le Duc de Giyfe ? À quoy Chafteau-vieux répondit, que le Roy n'auoit 1588 
fait que s'affeurer de fa perfonne. Le Duc repliqua en cholere , we ff l’on en 
auoit usé autrement ; il effayeroit de cvanger l'ininre; Silreftois en liberté de le 
faire. ; 

Ilséchappa de la prifon par vn plaifant ftratageme; car,comme il eftoit 
chanue ‘il prit vne groffe perruque & porta la corbeille où l'on mettoit les 
viandes du refte de fes repas ; ceux qui gardoient la porte le laifferent {ortir, 
le prenants pour vn valet. Il allaen fon Efcuyrie , prit vne lument d'Efpa- 
gne, fur laquelle il fit quarante lieuës d’vne traite & fe retiraàParis. Le len- 
demain de bn depart, Anned'EfffaMere fut menée à Amboyfe,& enträt dans 
lebatteau , leuales yeux moüillés de larmes vers la face du Chafteau de Blois, 
où eftoit posée la Statuë du bon Roy Louys X I IL. fon Ayeul maternel, & 
tendant les mains au Ciel, s’écria : O grand Roy! aniez-cvous fait bafr ce Cha- 
Jieas , afin que l'on y fit mourir les Enfans de coffre petite Fille? Par ce moyen 
ce Prince fe rengagea de nouueau dans ce funefte party, combattit pour la 
Ligueaux batailles d'Y vry & d'Arques, & fut Gouuerneur de Paris pendant —= 
le fiege qu'y mitle Roy Henry 1 V. l'an 1590. auec vn pouuair fort abfolu , où a 
ife conduifit auec tant de vigilance , de courage & de prudence , qu'apres te 
auoir combattu contre la guerre, la pefte & la famine fans seftonner, il y ac- de Pa 
quit vne haute eftime, & obligea le Roy de leuer le fiege. La Ligue faifant 15 

progrés dans le Royaume , le Duc de Nemours alla faire la guerre en Bour- 
gogne contre le Maréchal d’Aumont, pour s'approcher de fon Gouuerne- 
ment de Lyon, où il n'eut que de fauorables fuccés, fuiuis de la prife de Vien- ue . 
ne cn Daufiné , auec les Chafteaux de Pipet , de fainéte Colombe & de la me. 
Baftie, Delà ce Prince fe faifit de fain& Marcellin & du Chafteau des Efchel. &8 
les que Lefdiguieres auoit occupéfurs. A. sue 
La France en ce temps-là eftoit fi diuisée , & la Ligue s’eftoit fi fort autho- 1553 
usée , Que les Ligueurs ne buttoient à autre chofe qu'a élirevnRoy:&cefur , 
poureela qu'ils conuoquérent des Eftats à Paris. Le Duc de Mayenne auoit 
leplüs de partifans, & plus de credit dans le Royaume, fouftenu des Efpa- 
gnols Le Duc de Nemours qui croyoit que la guerre ne finiroit point fans 


quelque 
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___ quelque miferable & fafcheufe cataftrophe , penfa à fa feurté afin que s'il ne 
ses Pouuoit efperer la Couronne auf bien que fon Frere vrerin, il püt du moin 
F le conferuer Les Prouinces-de fon Gouuernement en quelque efpece de Souue- 
LE” raineté. A quoy les defordres de l'Eftat ne permettoient pas ce femble , que 
perfonne fe püt oppoler; outre qu'il saffeuroit de l'âmitié du Duc de Mayen- 
ne, du Duc de Sauoye & du Marquis de fainét Sorlin fon Frere qui eftoit 
Gouuerneur de Daufiné. Comme ce defein eftoit grand & qu'il deftinoic 
principale demeure à Lyon , auant que de rebaftir l'ancienne Citadelle , dont 
les Lyonnois fe fuffent allarmés , il fit fortifer les Villes & les Chafteaux des 
cnuirons,comme Toyfley, Tyfi,Charlieu, Vienne & Pipet,y mit de groffes gar- 
— nifons,&rechercha Melchior de la Poype Seigneur de fainét lulin & de 
M, Reaumont pour luyremettre Quirieu, où il vouloit faire vne Forterelle. 
-op- Maisle Duc de Mayenne au lieu de fauorifer les deffeins du Duc de Nemours, 
puis qu'ils nedeftruifoient pasles fiens ;en prit jaloufic; & par maxime d'E- 
flat, refolut deles ruiner. Il y enuoya donc Pierre de Pinac Archeuefque de 
Lyon quifeignoit d'aller à Rome, à la fuite du {'ardinal de loyeufe) aucc | 
ordre detrauailler pour la liberté des Lyonnois , & de decrediter le Duc de | 
Nemours ; l’Archeuefque joüa fi bien fon jeu , qu'eftant d'intelligence auec 
les principaux de Lyon , & auec la Nobleffe du Pays, il leur fit prendre om 
brage de quelques Trouppes ,que Difimieux Gouuerneur de Vienne ame- 
noit à Lyon au Duc de Nemours, &luy fit refufer la porte : ce qui fur caufe 
d’yvn combat, où Charles de Simiane Seigneur d’Albigny principal Conf- 
dent du Duc,& Difimieux furent pris prifonniers. Ainfitoute la Ville s’eftanr 
mile en armes, l'Archeuefque fe rendit Maiftre du Chafteau de Pierre-Size, 
d'où il fit fortir Charles de Coligny Seigneur d’Andelot, que le Duc de Ne- 
—— mours y auoit fait mettre pour quelques foupçons, & ÿ logea le Duc fous la 
4, garde des Suifles & des Habitans. Depuis Albigny fortir de prifon & fut mis 
on. à laNÇOn. 
% Anne d'Eft Merede ce Prince ayant appris fà difgrace,sen plaignit au 
Duc de Mayenne fon Fils , qui s'en excufa, rejettant rout fur l'Archeuefque 
ê&c fur les Habitans de Lyon; mais chacun iugea bien parle peu d'empreife- 
ment quileut de fa deliurance , & parce quil donna le Gouuernement de 
Lyon à l’Archeuefque, que c'eftoit luy qui auoit fait faire la piece. Lyon 
neantmoins demeura dans les interefts de la Ligue pour quelque temps ,en 
attendant l'effet des propofitions d'accommodement, que le Duc de Mayen- 
ne faifoit faire au Duc de Nemours, à qui il offrit le Gouuernement de 
Guyenne, en quittant celuy de Lyonnois, Forefts 8 Beaujollois , &toutes les 
places que luy & le Marquis de faint Sorlin fon Frere tenoient en Mafconnois, 
Auuergne & lieux circonuoyfins. Mais comme cét ajuftement nt 
point , & que le Marquis de fainét Sorlin eftoit autour de Lyon auec des 
Trouppes qui incommodoit les Habitans, ils appellerent le Colonel Alfonfe 
Corfe à leur {cours ; & nonobftant touresles remonftrances de leur Arche- 
ucfque , qui vouloit conferuer cette place à la Ligue, ils fe declarerent pour le 
Roy ,enchafferenttous les Ligueurs , brulerent les armes d'Efpagne , de Sa- 
uoye & de Nemours & arrefterent l'Archeuefque mefme. à 
 - Le Duc de Nemours cependant cftoit toufiours en prifon à Pierre-Size, 
d'où il s'échappa par vne jolie finefle : Il fic faire par fes domeftiques vn trou 
en la muraille de la cuifine de fon appartement ; par lequel vn homme pou- 
uoit paffer, & le ficboucherd'vne groife picrre; & le iour qu'il medita de fe 
fauuer,, il fit femblant de prendre vn medicament, & parce qu il eftoit chau- 


ue, & fon valetde chambre rouffeau , qui auoit vne groffe cheuelure ;il prit 
poil & les habits de fon valet à la ruelle de fon hé, 
feignant 


fne perruque de ce 


Mem. 
M. S.de 
Mi. de 
Brantof. 
me, 
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feignant d'aller à la chaire, 8cen fortit le baffin à la main ,deftournant fa veuë, 
comme s'il eut voulu fe garantir de la puanteur , paffaiufqu'au lieu où la mu- 
raille eftoit onuerte, laiffant fon valet en faplacedansleliét. Il defcendit au 
Faux-bourg de Veize auec des cordes , treuua Charles de Simiane . Seigneur _ 
d’Albigny & quelques autres perfonnes de qualité qui fattendoient, &fe se, 
rendit à Vienne où il fit la guerre aux Lyonnois, Le Conneftable-de Mont- "1 à 


morency qui venoit de Languedoc pour allertreuuer le Roy auec quatre mil . 
hommes de pied & huitcents cheuaux, sarrefta auprés de Vienne pour la 
mugueter. Le Duc de Nemours luy voulut ofter le paflage de Giuort, qui 

luy faifoit auoir communication auec Lyon; mais il y fur repoufsé par Peraut 

& Montoifon. De forte qu'il fut contraint de fe retrancher à fainéte Colom- 

be ; & les Suiffes qu'il auoit eftans prefsés par la difette-de viures , & fans ar- 
gent, luy demanderent congé & fe retirerent en Breffe ; en l'Armée de Ioa- 
chim de Rye Marquis de Treffort , qui vouloir aflieser Montluel ; en quoyil M 
fut deuancé par le Conneftable qui s'en faific. 

Ainfile Duc de Nemours ne fe voyant pas afflez de forces pourconferuer —= 
Vienne, & pour entreprendre quel que chofe de confiderable , alla creuuer Pt L 
Ferdinand de Velafque Conneftable de Caftille,qui paffoit de Milan au Com- Goris 
té de Bourgogne, pour auoir de nouuelles Trouppes: Cependant Difimieux té deu 
capitula auec le Conneftable de Montmorency & luy rendit Vienne & le ot 
Chafteau de Pipe ; ce qui luy facilirala prife du Chafteau de la Baftie tenu 1595 
par Moñthous Gentil-homme Sanoyfen,, apres auoir efté long-temps battu à 
coups decanon. : 

Cette nouuelle afligea extraordinairement le Duc de Nemours, qui‘eftoir 
auec le Conneftable de Cafille & l'obligea de s'en ‘retourner à Annecy , où 
tandis que fon accommodementsébauchoit auec le Roy par lesfoins d'An- 
ne d’Eftfa Mere , & d'Alexis Drugues de Comnene Gentil-homme Grec _= 
Confident de ce Prince , il mourut au mois de luillet x 525. fans auoir Sa 


PRE REA Te : t, 
efté marié , âgé de ving-huictans , accablé de regrets & d'ennuys de voir fes 0 
. C Li , ee 

deffeins fi eftrangement trauersés. Ce fut vn des beaux Princes du monde, 
Son 


de belle taille, aymable par fa douceur & par fa bonté, fobre , liberal plus que 
tous ceux de fon fiecle, patient ,ennemy du vice & des voluptés , gencreux, 
fage , moderé en toutes {es actions , pieux, & fi eftimé du Roy , qu'apres la 
reduction de la Bourgogne à l'obeïffance de Sa Majelté , vn Gentil-hom- 
me ayant dit au Roy : Se, peu à peu on vous recherche; &) chacun fe vient 
bumilier deuant ow : Monfieur de Guyfe eft venu; Monfieur de Mayenne 
traite awec ous ; il ne reste plus que Monfieur de Nemours à en faire de mefine. Sa 
Majeité refpond it , Celuy-la a le cœur trop grand ce trop haut ,1amaisilne fe mettra 
à féruir sie nem'attens pas quilme reconnoiffe tant qu'il pourra : € que. fon brave 
cœur l'y portera. Lay là-wn tres-dangereux ennemy ; @) qui fort tard ablaïffera 
les armes. 
5 Va celebre Hiftorien de ce fiecle, quien beaucoup d’endroit de fon Hi- 
ftoire s'eft montré extraordinairement pafionnè contre la. Royale Mai- 
{on de Sauoye a dit, Que ce Prince anoit plus de grandes qualités que de bonnes, 
plus de courage > de vanité que de veritable honneur ny de “vertu. Quoy 
qu'au iugement de tout le monde il ayt pafsé pour vn des grands & des 
plus accomplis Princes de fon fiecle ; & quele mefine Autt ali aYbaté 
leurs donné cét eloge, destre d éd” À DATE ie ñ PES 
fade fe 8e; d'effre doté d'me grande férmete de courage , accom-. 
kr Digueur 7 d'une prompte hardiel e. ë I 
re Je : mort Chaudebonne de La Mailon d'Vrre en Daufiné qui auoit 
Y ayant {çü que Difimieux en diuers rencontres ne diflimuloit pas 
d’auoir 


Eloge 
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d'auoir defferuy le Duc de Nemours, &en tiroir vanité ; par: vne generofité 
peut eftre fans exemple, voulut vangerceteiniure, & fit appeller Difimieux; 
Albigny pouffé d'vn mefme genie, {çachant la refolution dé Chaudebonne; 
voulureftre fon fcond, & tous deux en faite prirent la pofte, & fe battirent 
à Paris, où Difimieux fut fort bleflé, & receut courtoifiede Chaudebonne. : 


4 IT. Marguerite de Sauoye née à Paris le troifiéme du mois de Juillet mil cinq 
‘ cens foixanteneuf, & baptisée à fainét Maur des Foflez le vingt-huitiéme 
d'Aouft. Le Duc d'Alençon fut fon Parrain, & Marguerite de France Du- 
cheffe de Sauoye Marraine. Elle mourut au Chateau de Chafcy en Bugey au 


mois de luillet mil cinq cens feptante-deux, & fur inhumée à Annecy au 
Tombeau des Ducs de Nemours. 


III. Henry de Sauoye Marquis de S. Sorlin Duc de Nemours & de Gene- 
uois apres le decés de fon Frere Aifné, dont l'eloge eft cy-apres. 

Outre les Enfans legitimes de laques de Sauoye Duc de Nemours, dont 
nous venons de parler ; il laifla vn fils naturel appellé Henry qu'il eutde | 
Françoife de Rhoan Dame de la Garnache en Poitou, Fille de René Vicomte 
de Rohan, Prince de Leon , Comte de Porhoët & d'Ifabelle d’Albier , laquel- 
le il auoit épousée par paroles de prefent ;mais ce mariage ayant efté declaré 
nul par le Pape, fut caffé comme clandeftin par Arreit du Parlement de Pa- 
ris de l'an 1566. & l'Enfant declaréillegitime. Les Religionnaires quiauoient 
tenu le party de la Mere pendant ce grand procés, luy donnoient tantoft 
la qualité de Prince de Geneuois, & tantoft de Duc de Nemours. 1l fur pris 

rifonnier de guerre par le Duc de Mayenneaupres de la Rochelle ; qui le de- 
Le luy mefme par vne haute generofité, parce que les Religionnaires pu- 
blioient qu'il le vouloit faire mourir, pour obliger le Ducde Nemoutsfon 
Frere Vterin:Et dépuis fa deliurance il füiuit le Prince de Condéen Anjou l'an 
1596. & mourut fans eftre marié, laiffant peu deregret de fa perfonne spour 
n'auoir rien en luy qui le püt rendre digne de l’illuftre nom qu'il portoit. An- 
ne d'Eft Ducheffe de Nemours, pour ire cefler les plaintes de la Mere, luy 
procura l'érection de la Seigneurie de Loudun en Duché, il laiffa vn Baftard 
appellé Samuel de Nemous Scigneur de Villeman. 


Frs Litiaeh that totale 
AD Ve 


X X. 


HE NRT DE ;SAVOTE: -DV C'.D:E!NE- 
mours , de Geneuois , de Chartres €ÿ d'Aumale : Marquis de S. 
Sorlin 5 de S. Rambert : Comte de Gifors , de Mauleurier, €ÿ de 
S.Vallier: Vicomte de L Yonne, de Vernon €5 d'A ndeley: Baron de 
Foucigny €9 de Beaufort : Seigneur de Poncin, de C erdon , de Ver- 
neüil , dV fé, Nogent , Pons € Bray fur S eyre; de l'EStoyle 
de la Vache : Chesalier de l'Ordre de l'Annonciade. 


CHAPITRE VI. 


ar y Y pri i à i 1472. ce fut 

Ÿ Ent de Sauoye prit naiflance à Paris le 2.de Nouembre 5 , 

; J%É à PHoftel de Laon prés des Auguftins. Le baptefme fe ftau mois 
è 


Œ de Decembre fuiuanr. Les Parrains eftoient le Duc d'Anjou, de- 
2 buis Roy de Pologne. LaReyne de Nauarrefa Sœur , & le Prince de Piemont 
puis Roy Ê A De A 13 excuse 


T huan. 


haan. 


Mem, de 
Sully. 
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éxcusé parle Comte dé Rais. Pendant la vie-du Duic de Nemours fon Frete 
aifné, Éséparthit que le viltre de Marquis de S. Sorlinsé c'eft fous ce nom 1 
wileft connu däns l'Hiftoire dutems. Elle nousapprend que Charles-Ema- ma 

nuel Duc de Sauoye luy donnal'an 15 85:le Collier dé l'Ordre de l'Annon- Cheu. 
ciade; & depuis fon-Alteile ayant fait deffein d'attaquer Carmaghnole place de x 
forte du Marquifat de Saluces l'an 1588. luy confia le commandement de qe 
fon armée, auec laquelle il prit cette place,8 én fuite Saluces, Cental & autres ri 
Villes & Chafteaux de ce Marquifat. M. 

L'exempledefon Frere & Ja parenté qui eftoit entré lés Ducs de Mayenne, Gouu. 
de Guyfe & luy;l'engagerent au Party de la Ligue-& à faire la guerteen Dau- EE 
finé l'an 1691-dontil eut depuisle Gouuernement. 1 

Apres que fon Frere eut efte arrefté à Lyon l'an 1695. il leua vne armée poil 
auec laquelle il fetint long-tempsau tour de Lyon, efperant d'y pouuoir en- sd 
trer; & de procurer fa deliurance ; maïs éftantidecedé peu de temps après fa 159% 
fortie de Pierre-Size , comme nous auons dit; le Marquis de S. Sorlin luy = 
fucceda & pricle tiltre de Duc de Nemours ; & preffé par Anne d'Eftfa Mere, guerte 
acheualetraitté que le detunt auoit commencé auecleRoy: 1] fut conclu à ‘à h 
Folembray au mois de luin 1596. par lequel fà Majefté accorda à ce Prince 5e 
abolition de tout ce que le Duc de Nemours fon Frère, & luy auoient fait ms. 
pendant la guerre, pourles interefts de la Ligue :& depuis ce temps-là il de- ee 
meura toujours ferme & fidelle dansd'obciflance du Roy, & rendit en plu- Roy 
fieursrencontres de fignalés feruices à l'Eftac. 1598 

La mefme année le Roy ayantconuoquéles Eftatsgenerauxà Roïüenpour 
la reformation du Royaume, le Duc de Nemours y affifta.  THuiuitauffifa 
Majefté auec les Ducs de Montpenfer , de Mayenne &-de Neuers, & le 
Prince de loinuilleaufamieux ficge d'Amiens l'an 1597. Et la Paix ayantefté 
arreftée”eñtre la France & l'Efpagne-vneannéeapres, les Deputez du Roy 
d'Efpagne vintent à Paris pour la faire iurer auRoy , ce qui fe ficen l'Eglife 
de Noftre Dame auec beaucoup de folemnité, où fa Majefté fut accompa- 
gnée de tous les Princes & Officiers de la Couronne. entre lefquels fut lé Duc 
de Nemours. 

Laguerre eftant furuenuë entre le Roy & le Duc de Sauoyel'an r600.à so 
caufe du Marquifat de Saluces, ce Prince qui eftoit obligé à fa Majefté par tireà 
les bien-fais que fa Maifon auoit receuë de la Couronne , & qui l'eftoit auffs 2 
2S.A. par fa naiffance, & par l'Apparage qu'il'auoit en Sauioÿe, eut permif- 160) 
fion de fe retirer à Annecy , & d'y demeurer en neutralité pendant la guerre. me. 

L'an 1612. il fortit mécontent de la Cour deSauoye , parce qu'il fe vid me 
hors d’efperance d'auoir l'vne des Princeffes en Mariage, pour laquelle il auoit conté 
fait vne dépence incroyable. Sa retraite fut à Seiffelen Bugey proche des ter- Si 
es de fon Appanage,où ilfut vifité par Charles de Neuville Seig.d'Halincourt des 
Gouuerneur de Lyon de la part de la Reyne Mere. Quelques temps apres il #38: 
alla à Bourdeaux voir le Roy , & s'en vint à Lagnieu & delà à Poncin , oùil 
fit quelque feiour. Bellegarde grand Efcuyer de France l'y vifita auf par or- 
dre de la Reyne Mere, pour eflayer , comme Halincourtauoit de-ja faic,de le un. 
l'accommoder auecS.A.mais ce fut inutilement. Le Duc qui eftoit en guerre 7 
auec Les Efpagnols, & qui auoit regret que ce Prince fon proche parent fe fur 
éloigné de fa Cour, & defesinterefts, fcignant de ne pas fçauoir la caute de 
fon mécontentement.luy fit connoïftre qu’il feroit bien ayfe de fe feruir de luy 
& de luy donneren fon armée vn employ fortable à fa qualité: Sur cetteou- 
uerture le Duc de Nemours l'an 161$. depécha à S. A. à diuerfes fois Cham- 
perroux, Gadagne-Botheon,Pierre Seig.de Montferrand'en Bugey & Croyfon 
Yvndefes Gentils-hommes,pourluy donner des afleurances defonafedion; 


en 


1e 
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en fuite il s’aboucha auec le Marquis de Lans Gouuerneur de SauoyeàS. An- 
dré de Briord,où il fut refolu que le Duc de Nemours leueroit trois mil hom- 
mes en Geneuois & en Foucigny,qu'il fe mettroit à leur refte, & pafferoit les 
Monts. Il ft vn Regimentde dix Compagnies fous fon nom! & diuifa, le fur- 
plus des trouppes defa leuée en Regiments qu'il denna à Grolée Mefpieu, à 
des Oches, à Delphin Gentil-homme de f Maifon & au Cômandeur de Re- 
bé. Cependant les Efpagnols qui {çauoient le chagrin dece Prince,le firent re- 
chercher fecrettement, & luy promirent gents & argent pour entreprendre 
quelque chofe en Sauoye, luy perfuadants que la conjondure eftoit fanorable 
pour fe vanger de S.A.Ce Prince qui s'eftoit engagé à feruirle Ducen cetreoc- 
cafion , pluftoft par honneur que par inclination,ne reietta point les offres de 
Dom Pedro de Tolede Gouvern. de Milan, qui luy faifoit clperer que Marc- 


* Claudede Rye Marquis de Dogliani leueroit pour fon feruice au Comté de 


Bourgogne fix mil hommes de pied & quatre cents cheuaux ; tellement qu'a- 
uec les 3000. hommes qui deuoient pañler en Piemont , ce Prince pretendoit 
de fe pouuoir rendre Maiftre de toute la Sauoye. En atendant le fuccés de cet- 
te negotiation , le Duc de Nemours qui eftoit à Lagnieu en Bugey, differoit 
toujours de faire marcher fes trouppes. $. A. mal fatisfaite de ce rctardement 
en demande la caufe; le Prince luy fait dire qu'à la conference qu’il auoic 
eüe auec le Marquis de Lans àfainct André de Briord ; on {uy auoit promis 
que paffant en perfonne en Piemont, il auroit cent cheuaux Legers & cin- 
quante Carrabins pour {es gardes,& que iufqu'à ce qu'on luyeut tenu parole ; 
il n'eftoit pas obligé d'obferuerla fienne. Le Marquis de Lans difoit qu'il ne 
s'eftoit point engagé à cela precizement ; mais feulement de le propofer à fon 
Alteffe. Ainfi dansce déplaifir feint , le Duc de Nemours s’'afleurant des Efpa- 
gnols ; contremanda partie de fes trouppes qui s’eftoient auancées iufqu’à 
Conflansen Tarentaife. Le Marquis de Lans eftonné de ce changement.,alla à 
Yenne en Sauoye;fir prierce Duc de s'ytreuuer,pour s'efclaircir de leurs foup- 
çons.Il fit mine d'y aller; maisen cheminil fuppofa d’auoir reçeu vn aduis 
que le Marquis de Lans auoit ordre de l'arrefter:De forte qu'au lieu de fe rédre 
à Yennc;il alla à Seyffel où eftoit fon Regiment d'Infanterie commandé par 
la Grange Cremeaux. Le Marquis de Lans s'en retourna à Chambery, en don- 
ne aduis à S. A. quifit partir incontinent Carron S. Thomas fon premier Se- 


« cretaire d'Eftat, pour defabufer le Duc de Nemours des finiftres impreflions 


que l'on luy auoit voulu donner, & pour lobliger de pafer en Italie auec fes 


. trouppes. Ce qu'il ne pût obtenir: Et comme les plus fages raifonnoient 


fur les deportements du Duc de Nemours , dont les deffeins ne fe pou- 
uoient pas penctrer, il arriua qu'vn Courrier que Dom Pedro enuoyoit 
en Efpagne; fut arreté par des gens de fon Altefle , où dans la depefche 
qu'il ortoit ; on treuua tout ce que le Duc de Nemours auoit negotié 
auec É. Efpagnols. A l'inftant le Marquis de Lans eut ordre de fe faifir du 
Chafteau d'Annecy, d'ymettre garnifon , de faire arrefter le Treforier , & les 
Finances de Geneuois, &de prendre les Titres del’Archiue , ce qui fut exe- 
cuté promptement :Etpeu de iours apres le Prince de Piemont depuis Duc 
de Sauoye arriua à Annecy auec des forces, refolu de combatre le Duc de 
Nemours ; qui n'eftant pas en cftat de luy refifter, ft pafferà fes trouppes 
le Rofhe au deflus de Seyflel , & fe retira dans le Comté de Bourgogne, 
où il ne fut pas fi toft arriué, qu'il y reçeut deux Regiments d'Infanterie 
que le Duc de Guyfe luy enuoya , commandés Fvn par Caftekville ,& l'autre 
par S.André de Vins. I eut auffi quatre mil Comtois en deuxRegiments d’In- 
fanterie , dont le Marquis de Dogliani & le Baron de Beauuoir eftoient 
Meftres de Camp, & trois compagnies de Cauallerie,l'vne du Baron de fainct 

‘@r TLSET TPE Iulien 


© laquellece Prince £e plaignoit : Que par les Ordres de S. À.on auoit voulu attenter Son 


Preuues 
pag. 626. 
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fulien-Cufnce, l'autre du Baron de Dicey-deRye, & la troifiéme de Man- 
dés. Toutes ces crouppes jointes à celles du Duc de Nemours faifoient vn 
PA name Ghil hotes de pied & de quinze cents cheuaux. Les Bernois 
S'ellans alarmés de cetteleuée, le Duc de Nemours leur depefcha Croyfon 
V'yn de Les Genrils-hômes pour prier les Cantons de n’entrer pointen ombra- 
ge des trouppes qu'il auoit en leur voyfinage, leur proteftant qu'il m'auoit au- 
cun deflein d'entreprendre far leurs terres, & que fon armement n eftoit que 
out auoir fatisfation de quelques mefcontentements qu il auoit reçeus de 
S.A.Il £ publia auffi d'mefne temps vne lettre en forme de manifefte, par _ 
(A perfonne : Que l'on l'auoit amusé deux ans en Piemont pour rompre un mariage mans 
Ur , 2 # Princeffe de France : Que fon Alteffe re- F1 
qu'il estoit f&r le point de conclure auec Un Princelle ue fo ae 
féfoit de luy payer wn million de linres qu'elle lu deuoit : Qu elle auoit fais mettre gar- SA 
sion an Chafteau d'Annecy ; & Jai Jon Duche de Genenois fans caufe legitime : Par 
toutes lefquelles confiderations il auoit esté obligé de prendre les armes pour Je garemir 
de cette opprefion. st Sr 
A mefine temps il enuoya à Milan Champerroux Gadagne-Botheon, & 
Montferrand l'vnapres l'autre,pour folliciter Dom Pedro de Tolede de luy à 
enuoyer de l'argent ; & apres auoir receu du Comté quelques munitions, & 25 
du canon, il força quelques barricades &entra dans la Vallée de Ckyfery, Et 
ui eft de la Souueraineté de Sauoye pour tenter le paflage du Rofne au. 
Pont de Grefin ou au Pont de Lucey ; mais le Prince de Piemont s’oppofa’ mai 
fi vigoureufement ace deffein,qu'apres plufieurs tentatiues & efcarmouches, mi 
le Duc de Nemours fut contraint defe retirer dans vn Village du Comté de noe, 
Bourgopne appellé Viry , où fon armée commença de fe diffiper , & les ci 
Comtois furent les premiers à l’abandonner , &luy pilletent fes munitions & que 
£es viures, fur les ordres qui arriuerét del’Archiduc Albert,portans deffences au mon 
Marquis de Dogliani de continuer fes leuées, n'y d’aflifter le Duc de Nemours. , ce 
Cet armement fut aufli defappreuué en France, où l'on'ne vouloit pas attirer Inÿs 
la guerre ny offencer S. A. 7 7 
C'eft pourquoy le Marefchal de Lefdiguieres & Bellegarde Gouuerneur 
du Duché deBourgogne eurent commandement de fe rendre à Lyon & de 
s'aboucher auec Halincourt & Laflay Conféiller d’Eftat, pour porter ce Prince 
à vn accommodement , auquel il n'eut pas grande repugnance, fe voyant 
éloigné du fecours & de l'affiftance qu'il attendoir des Efpagnols,& reduit en 
va mauuais Pays , oùil ne pouuoit plus fubfifter faute de viures,& pour auoir 
les trouppés du Prince de Piemontentefte , & les Comtois en queuë. Belle- 
garde s'auança iufqu'à Chaftillon de Michaille ; & le Baron de Termes 
fon Frere fit les allées & venuës aupresdu Duc deNemours. Les projets de 
cét ajuftément ayants efté portés à Annecy au Prince de Piemont , il fut à Li 
fin conclulé quatorziéme de Nouermbre de l'an mil fix cents feize , par lequel 
Le Duc de Nemours fat reftably dans toutes les tcrres de Jon Appannage ;eut anpmen- =. 
tation de fes penfions &) appointements &) affeurance des bonnes graces de [on Altel[e. auee 
En execution de ce traitté, les trouppes de ce Prince pañerent les vnes les S# 
Monts,& les autres fe mirenten l'armée que le Marefchal deLefdiguieres pre- 14 
paroit pour le feruice de fon Altefle, & le Prince de Piemont,& le Ducde 
Nemours fe virenr,& sembrafferent dans vn préentre le Pont de Bellegarde, 
& le Pont de Lucey. 
Ce Prince mourut à Paris le 10. de luillet 1632.8& fut inhumé en l'Eglife SU 
Noftre Dame d'Annecy auec cer Epitaphe. nié 
1632. 
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TEROI CLARISSIMO, POTENTISSIMO 
Principis Duci Strenuiffimo, Henrico à Sabaudia: 


Gallico, Allobrogico, Nemorofs, Gebennefiano ; Carnutefiano Falcinasi. Qui 
poft exailam fehciter cum Regibus, cum Ducibus | cum Principibus » cure 
eMarte , cum Apollite , cum Mufis, cum Astrea , cum Themide pro [ue gentis 
gloria @) cum populorum bone, mortalem cvitam , ei immortalis vite fores 
Chniftus cœlitus aperuit 6. Idus ll M. DC. XXXII: 


Clerus , Magiftratus, € Populus Annefciacénfis 

précibus, lacrymis, > fuffiris, Leffis, Nanis, 
facrificiis, thure, pacis orationibus &* (epéliura 
parent auerunt. 


Le quatorziéme d'Avril M. DC. XVIII. fon Mariage fut. conclu à prunes 
Bruxelles auec Anne de Lorraine Fille vnique de Charles de Lorraine Duc pag. 6:7. 


d'Aumale Pair de France ,.& de Marie de Lorraine-d'Elbeuf, en prefence 
de Jean de Pericard Seigneur de Meridon Ambañfadeur du Roy en Flan- 
dre ; de Dom Rodrigo Nino Laflo de la Veza Comte d’Auoiëco Somme- 
lier de corps de l'Archiduc , Grand Maiftre d'Hoftel & Efcuyer de leurs 
A: A. d'Engilbert Maës Cheualier & Prefident du Confeil d'Effat, & de 
Pierre Pecxius Cheualier, Confeiller d'Eftat , Chancelier de Brabant: lac- 
ques de Montsommery Seigneur de Courbozon eftoit porteur de la Pro- 
curation du Duc de Nemours ; le Duc d'Aumale conftitua à la Princefle 
fa Fille le Duché d'Aumale, les Comtés de Mauleurier & de fin Valier, 
les Scigneuries de l'Eftoile & de la Vache & generalement tous fes biens: 
& le Duc de Nemours luy promit de Doüaire vingt mille liures de rente 
afignées fur le Duché de Gencuois & Baronnie de Foucigny ;fon habitation 
au Chafteau d'Annecy, & l'Hoftel de Nemours fitué à Paris. Cette Prin- 
ceffe mourut au mois de Mars M. DC. XXXVIIL 


au Lambel de gueules, La. 3. de lerufalem,qui eft d'argent à la Creix Potencée d'or cantonnée dé 4 
de mefine;la 4.d’Arragon,quieft d'or à 4.pals de gueules. La premiere dela poince,d ‘Anjou, qui eftfe 
ce à la bordure de gueules, la 2. de Gueldres qui eft d'azur au Lyon contourné d'or armé & cou 
gueules , la treifiéme de lulliers, qui eft d’or au Lyon de fable couronné de gueules ; la 4. de Bar, 
zut à deux Bars adofsés' d’or ; l’efcu femé de croix recroifettées au piéd fiché de mefme & fur le 
la bande de gueules chargée de 3. Alerions d'argent, qui eft de Lorraine, le tout briséen chef d’vn 


de gueules. 
e gueules TTETTE 3 ENFANS 


Lotraine 
Aumale 
coupé de 
huit pie- 
ces 4. en 
Chef, & 
4.€npoine 
te, lapre- 
miere du 
Chef de 
Hongrie 
qui eft 
fafce d’ar- 
gent & de 
gueules 
de huit 
pieces. La 
2. de Na- 
ples Si. 
cilequieft 
dé France 
croifetres 
mé de Fré. 
ronné de 
qui eft d'a 
tout d’or à 
Lambel 
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ENFANS D'HENRY DE SAVOYE DVC DE NE 
mours & d'Anne de Lorraine fon Efpoufe, 


LL François-Paule de Sauoye Prince de Geneuois decedé à l’âge de hui 
ans, il fut baptisé à Parisen ES de fzint André des Arcs par le bien- 
heureux François de Sales Euefque de Geneue en prefence de deux P P. 
Minimes: 


YI Louys de Sauoye Duc de Nemours, de Geneuois ,de Chartres & d’Au- 
male. 

Ce Prince fir paroiftre en fa ieunelfe tant de courage & de refolution,que 
cette qualité fi necelfaire À ceux de {a condition , iointe à l'excellence de fon 
efprit, & à la beauté de & perfonne, le faifoient confiderer partoute la Fran- 


ce comme vn Illuftre Imitateur de fes Predeceffeurs. Le fiege d'Arras fur le E. 


premier theatre d'honneur où il fit éclater fa vertu, il y alla comme vo- Ex 
lontaire auec Louys deBourbon Ducd’Anguien , & les Ducs de Mercuëur, P 
de Beaufort & de Luynes. Les combats où il fe mefla auec l'ennemy le f- 
rent remarquer, entre autres celuy d'ou Loches Gentil-homme Sauoyfien 
Lieutenant de la Compagnie de cheuaux Legers du Baron de Capres Fils 
du Duc de Bournonville le retira, témoignoit bien que ce ieune Lyoneftoit 
incapable de crainte ; mais ce peril euité par vne glorieufe retraite, luy fit 
entreprendre l'attaque d'vne demy-lune qu'il emporta genereufement , & 
fouftenir vn pofte que ceux de fon party auoient abandonné. Il fe portaen- 
core fi vaillamment à la conduite d'vn conuoy , qu'apres auoir eü fon che- 
ual tué, il prit celuy d'vn viuandier pour retourner à la charge où il fut 
bleffé d'vn coup de pique ; mais eftantallé au fiege d'Ayre, il y romba ma- 
lade d'une fieure doubletierce , dont trente-quatre iours apres il mourut au 
grand regret de toute la Cour le feiziéme de Seprembre M.DC.XLI.Son 


: corps fut porté à * nnecy & inhumé aucc beaucoup de pompe lefeiziéme 


de Nouembre fuiuant , à laquelle affifta Dom Felix de Sauoye Gouuerneur 
de Sauoye faifant le duëil pour fon Alteffe Royale: Les quatre Gentils-hom- 


* mes qui porterent les quatre bouts du drap furent , Bernard Baron de Men- 


thon Comte de Montrotier, Claude Baron de Monthous , Philippes de Lu- 
cinge Baron d'Arenchon & de’Frifon.& Profper de Montuagnard Seigneur 
de Boëge nommés par Dom Felif aunom'éefon Alrelle Royale, pour feuer 
les difficultés que faifoir là Nob elfe de Geneuois & de Foucigny , laquelle 


. vouloit élire les Genrils-homnies jneantmoins fon Excellence par tempera- 


ment permit au corps d'en choifir deux," pour porter de chafque cofté au 
‘milieu des aurres, les bords du drap ;‘qui furent François de Es Baron de 
Thorens pour le Geneuois; & pour le Foucigny ; Profper de Thoire Seigneur 
de Boufly. L ; 

L'pitaphe fuiuant fut dreflé à la inemoïre de ce Prince en la mefme 


; “Ég'ife de Noftre Dame pär René-Faur& Seigneur dela Valbonne Prefident 


du Confeil de Geneuois, petfonnape dont le merite eft connu par tout. 


Wafri, Girnus 
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Hufriffrus CG potentiffimus Princeps Ludonicus à Sabaudia, Gebennefÿ ,Ne- 
murcÿ > Aumal Duxs cumin Ciuitatis Ayraobfidione obfideri € corripi ab 
Hifpanis non potuiffer , à morbo Potuit: Camque Hoftibus infediffet, on incidiffes, 
C7 corn quam Plurimos cacidiffer , nec spfe cecidiffet; cecidit'in Febrem Le: 
thalem. Ille Jicut Sol inter Astra, fic inter Principes perperua fortitudine eniténs. 
“ut natalibus ; ità viribus animéque prapotens , ad folam &loriam nat s earisque 
naltuscum mortalibus non cederet,morti @) Job fato cfft die x6 Septémb. 1641. 
L’Abbé Hedelin prononça en fon honneur vn excellent Panegyrique fu- 


nebre en l'Eglife de Nemours, à l'arriuce du corps de ce Prince, aüant qu'il 
fut porté à Annecy. 


III. Charles-Amedée de Sauoye Marquis de finé Sorlin : puis Duc de 
Nemours , de Geneuois & d'Aumale qui fuit. 


IV: Henry de Sauoye Marquis de fainé Sorlin, puis Duc d'Aumale, & 
enfin Duc de Nemours & de Geneuois, premier Pair de France; Archeuel. pl 
que & Duc de Rheins, dont nous parlerons en fon rang. 


ae ae Mara Lea ae rs ur Se 


DE 


CHARLES-AMEDE'E DE SAVOTE DVC 
de Nemours , de G'eneuois €5 d'Aumäle: Pair de F ranct:Marquis 
de S.Sorline5 de S.Rambert:Comte de Gifdrs : Baron de F oucigriy 
€ de Beanfort : Seigneur de Poncin, de Cerdon €5 de Bray fur 
Seyne ; Colonel General de la Caualerie Legere de France. 


CHAPITRE WVIIL 


IE VOY que ce Prince ait peu vécu, ila neantmoins dontié beai- 
1 coup de preuues de fon courage, &a monftré par fes a@tions qu'il 
si eftoit digne du fang illuftre dontil eftoit forty. Son humeur eftoit 
infatigable à la guerre, fon cœur toufiours fifi d'vn feu quisne f rallentiffoit 
T point; & fon impatience guerriere luy fournifloittous les iours quelque ma- 
&- ciere à fe fignaler. ]l vint au monde au mois d’Auril 1624. Et apres auoir efté 
volontaire aux fieges de Grauelines, deBechune, de Lints,de Bourbouro,& de es 
* Montcaffel ,ilcommanda àl'âgede 2 2.ans la Cauallerie legere de France, au pag. 
fiege de Courtray l'an 1646. en l'abfence du Comte d’Alais,en fuite d'vn pou- 
uoir patticulier que le Roÿ luy eñ auoir dôné. Aptes la prife de Courtrayil alla 
T au fiege de Mardick , où il fit vne action fi genereufe que leurs Majeftés luy f- 
rent l'honneur de luy depéfcher vn Gentil-homme, pour luy en témoigner 
s Jeurreffentiment & le déplaifir de lableffure qu'il reçeut à la jambe d'vn coup 
.. de moufquet , eftant allé à la tranchée,pour fecourir le Prince de Condé ; que 
& les ennemis prefloient viuement, Ce qui luy reuflic fi heureufement, qu'ils fu- 
* rent contrains de fe renfermer dans la place ; quoÿ que le Duc de Nemours 
*_ eut efté füiuy de peude perfonnes en cette occafion ; à caufe que c'eftoir heu 
re du repos. Le Roy luy enuoya peu de iours apres vn Breuet de vingt mille 
liures de penfion. Depuis s’eftanttronué engagé dans les dernieres broüilleries 
du Royaume l'an 164 2 il{e fignala à l'attaque du Fauxbourg des. Antoine; où 
ilreceut neuf moufquetades {ur fes armes , dont deux luy blefferent la main. 
Ilmourut à Parisle 30.du mois de luillet r65 2. ayant efté tué en duel der- 
ricre l'Hoftel de Vandofme , par François de Vandofme Duc de HE 
eaufrere 
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Beaufrere;la partie fut de 5. contre se Duc de Nemours auoit de fon coftéle 
Baron de Villars de Daufiné, François du Guarric Seigneur d'Vzech Capitaine 
defes Gardes , le Cheualier de la Chaize Enfcigne de fes Gardes & Cam- 
pan. Le Duc de Beaufort cltoit aflifté de Louys de Roftaing Cumte de Bury,de 
René d’Acng,de la Maifon de la Roche d’Ainen Anjou Seigneur de Ris,d'He- 
ricourt & de Bricts.Les quatre qui feruirent le Duc de Nemours eurent auan- 
tage furles feconds du Duc de Beaufort; Ris & Hericourt eftans morts peu de 
temps apres de leurs.bleffures.Le Comte de Bury y receut vn coup d'épée dans 
le corps & Briets fut porté parterre. Telle fut la mortde ce Prince,qui en meri- 
toic vne plus gloricufe, & d'yne autre main, que de celle dont il la receut. 
Son corps demeura à Nemours en depolt auec ceux de fes deux premiers 
Enfans mafles dans vne Chapelle derriere le Chœur de la Parroiffe, iufqu'a ce 
qu'il fut porté à Annecy en l'Eglife Collegiale de Noftre Dame ; aupres de fes 
Anceftres.La pompe de fes funcrailles fe fit le 17.de Septembre 1659 ÆElifaibeth 
de Vandofine fa Vefue, & lesdeux Princefles fes Filles y afifterent. S.A.R. qui 
yvouluttémoigner la part Fa prenoità leur deplaifir,enuoya Albert-Eugene 
de Geneue Marquis de Lullins, pour reprefenter fa perfonne en cette ceremo- 
nie, de laquelle il fouftint l'honneur auectout l'éclat, la magnificence, & la 
grandeur que defiroit vne action de cette importance. Charles-Augufte de 
Sales Euefque & Prince de Geneue tres-digne Neueu & Succefleur du Bien- 
heureux François de Sales,celebra l'Office , & prononça l'Oraifon Funebre de 
ce Prince ; où iln'oublia rien de ce qui pouuoitreleuer fa memoire ; & loüer 
la pieté de ces trois illuftres Princefles, qui auoient pris tant de foin & fait vne 
fi grande defpence pour rendre les derniers deuoirs ; l'vne à fon Epoux , & les 
autres à leur Pere. Les Gentils-hommes qui porterentles quatre bouts du drap 
qui couuroit la Biere furent le Comtede Menthon, le Baron de Montous,Lu- 
cinge Baron d’Aranton , & Montuagnard Seigneur de Bocge; les autres deux 
Gentils-hommes qui tenoient les deuxbouts du milieu. Gruet pour la Prouin- 
ce de Geneuois , & Loches pour celle de Foucigny. Vn bon efprit de ce fiecle 
luy dreffa cét Epitaphe. 
D. ©. M. 


À D SITUAUVINLAÎTIONRQUE Tu AV SC: L T'A: 
contra mortem cvana nobilitas , impar iuuenta 
Nomen impotens ; 
Virtusinermis , cuota faperftitum irrita 
Omnibus praualet s omnia rapit ; 
€ deridet. 
CAROLVSAMEDEVS À SABAV DIA 
DV X NEMORACE NSIS. 
Occubuit 
Ætate cr gloria florens , 
Stemmate longo @&) grandi cvirtute clarus 
Infra communes annos coita funtluss 
Vera omnes cvitturus fama : 
Subditorum Magnatum @) optimi cuiufque defiderium € amor. 
Quid mirum? 
Sénulli infestus ,omnibus gratus fuerit ? 
AMultis tentatus in bello vulneribus , 
Ie pace morbis grauibus, forum faneribus acerbis . 
Dolores faperauit patientia , 
Patientiam pietate; 

Mortt 
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Mori fape proximus ; iäm-ièm aggredientem non timuir., 
Pix fenfi. 
Coningis Dotibus, Fortunifque nimium nimium Felix, 
Siquem dederat illa F; ratrem, 
Concordem dare potuilfee ; 
Pro Gentilitie Nobilitaris dignitate tnenda 
Perit, 
Fato 
Francorum Proceribusnon ilaudato : 
Sedmale fortunato. 
He lvets Jirenuitatis; [ed immane decus! , 
He {mors cæcà crudelitate perilluftris ; 
Quemcatere gentes damnare vix audent ë 
Nec umitari. 
Nob plura quatere V'iator, 
Heroi tanti Cineres cole à 

Sortem dole 

Et Mortno bene Precatus 
VAL E. 

Nat.prid. Id. April. 1624. Obiit 3.Kal. Ang. 1652. 


FR HEDELIN Abb. Albiniac. 


Le». de luillet 1643: il fut accordé en mariage au Louure, en prefence du 
i- Roy, de laReyne , du Ducd'Orleans ; de la Princeffe Anne-Marie-Louyfe 
d'Orleans, du Prince & de la Princeffe de Condé ; dela Comteffe de Soiflons, 
des Ducs de Mercœur, de Bcaufort;de Guyfe; d'Elbæuf, & du Comte de Har- 
court.auec Elifabeth deVendofme;Princefle des plus accomplies de fon fiecle; 
Fille de Cefar Ducde Vendofmne; de Mercœur;de Pentheurre ; de Beaufort & 
d'Eftampes ; Prince d’Anct & de Martigues ; Pair de France, & de Françoife 
de Lorraine. Elle eut neufcens mil-lires endot, &vinot mil liures de rente 
pour fon doüaire; le mariage s'accomplit deuxiours apres, 


Il a eu de cette Prince les Enfans füiuans. Re 

I. Marie-Teane-Baptifte de Sauoye néel’1 1. d'Atril 1644. elle fut baptisée à 

Fonteuraut, Le Duc de Mercœur & la Ducheffe de Vendofme furent {es Par- 

rain & Marraine. 

IT. ....de Sauoye Fils, qui ne fut qu'ondoyé, & deceda le 6. de Mars 1 647. 
AIT Marie-Francoile-Elifabeth de Sauoye lumelle,née le 2 1. de Juin r 646. 
IV. François de Sauoye venu au monde le 10.de May 1650. voüé à S Fran- 
| çois de Paule,deceda le 12. deDecembrefüiuant. 

V. Charles-Amedée de Sauoye né le 26.de Feurier 165 r. mort le ro. de Mars 
VVVVVu de 


Preuues 
pag. 643. 


Vendof- 
mc 

de France 
au bafton 
de gueu- 
les pery 
en bande, 
chargé de 
trois 
Lyon- 
ccaux 
d'argent. 
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de la mefimeannée ,inhumé dans l'Eglife des Capucins de le ruë de S.Hono- 
ré à Paris. Voicy leur Epitaphe, & du Prince leur Frere aifné. 


€. R. 


Dum paupulim moraris 
Hofpess 
Mirare cumulata funcra. 
< eAMors 
Omnibus finis ; [ed non par : 
<Miferisremedium ; Sene fcentibus wotum, 
Impiis dirums. Sanbbis beneficium ; 
Sed denullismelius merita 
Quâm ad quos 
Saculo nondum prabbato 
V'enit antequam inuocaretur. 
Elic iacent 
Tresnobihffimi Principes , 
Caroli Amedei à Sabaudia, Ducis Nemoracenfis 
Cara proles &> multèm adamata, 
Sedinipfo vite aditu@/gloris apparatu 
NN imiwm celeriter extintta. 
Cèm cvitam cvix fenferints mortem experti fut; 
Seddicbus paucis pereunti mundo nati, 
bsh cAntis indeficientibus regnaturi, 
sel Vhramuudumrenati funt: 
Aliins euolarunt , 
Qui nil terrena facis taxerantnec ponderis: 
: Francifcus «> Carolus poSteriores natu 
Fratris Primogenits Normmen, 
Interris vunquam awditurs ; 
In calis feriptum mirati funt 
Felices. 
Qui faculis aternalibus habent additum, 
Quod temporal curriculo detra£lum est. 
Doleat fupertitum affeëtus ; 
Cafusinordinatos,dulcedinesablatas,fhes prarepras. 
Cum Angelis exultant fimiles Angels, 
Nature Martyres ; mortalitatis Vichima, 
Immortalitatis flores,gratie  fruëtustrChriffi delcie. 
Parentum fortem dole , 
Et ad bberorum confortium perge. 
Elizabetha V'indocinenfis Mater amantiffima 
Tot thtam caris orbata pignoribus fimules coniuge. 
Quadraplici funere, 
Multiplici œulnere. doloris € amoris fauciata, 
Dinique moriens 


FH. M.pofuitinfolabilis er B. M. C. 
F. Hedelin 4bbas Albiniacenfis. 
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X XI. 


H E NOR TD E SR AORE DV C DE: NE- 
mours , de Geneuois, € d'Aumale : Marquis de S. Sorlin 
& deS. Rambert : Comte de Gifors : Baron de F oucigny 
€5 de B eaufort : Seigneur de Poncin, Cerdon ; 
€. Bray [er Seyne. 


CHAPITRE IX: 


À V vivant des Ducsde Nemours fes Freres , il porta la qualité de 
ÿ Marquis de fainét Sorlin , fut deftiné à l'Eftar Ecclefaftique ; 

& dés fes premieres années fut mis au College des Peres Iefui. 
tes , où par fes actes publics de Philofophie il donna des preuues 
defes eftudes. Le Cardinal de Richelieu charmé de la viuacité de fon efprit, 
luy procura l'Abbaye de fainct Remy de Rheins, & le propofa pour eftre 
Cardinal. 

Il fut depuis nommé Coadiuteur en l'Archeuc(hé de Rheims , &le Ti- 
tulaire eftant decedé peu de rempsapres ,ilfutreceu Duc & Pairau Parle. 
ment auant que d'auoir obtenu fes Bulles ; faueur Qui n’auoit point eu d’e- 
xemple , & qui n'auoit efté accordée, qu'à fa naiffance & à fa vertu. 

Le Clergé de France (bien que ce Prince n'eut pas encore le caractere ) le 
noinma Prefidentdefon Affemblée, en laquelle qualité il ft plafieurs 4@&ions 
publiques , & importantes : Entraütres il porta la parole en'l4 foy & hom- 
mage que rendirent les Ordres de France au Roy à prefent regnant à fa ma- 
Mo 
iorité. 

Cette qualité d’Archeuefque & Duc deRheims, outre la dignité de Pair 
de France,luy donna encorecelle de Legat nay du fainct Siege Apoftolique, 
& dePrince de la Gaule Belgique. 11 fucaufi Abbé de fain@t Rambert en 
Bugey. ; 

Il accompagna toutes ces dignirés Ecclefiaftiques d’vne fi folide vertu & 
demœurs fi réglés tout ieune qu'il eftoit, qu'il ne donna pas moins de luftre 
à cette profeffion par fa conftante pieté :parfes bons exemples , & par farare 
capacité, que par les autres auantages éclatans de fa haute naiffance. Cepen- 
dant quelque de attachement que luy donnaffent ces faintes inclinations , 
pour le feruice de Dieu aupres des Autels , 8e pour cét Eftat paifible, qui fauo- 
rifoit l'ardente amour qu'il auoit pour l'eftude ;la Prouidence qui difpofe des 
chofes abfolument, & qui regle prefquetoujours à noftre infçeu les auantures 
de nos vies, ne permit pas que celle d’vn Prince‘fi accomply , demeurat plus 
long-temps cachée. 

La mort defaftreufe de Charles-Amedée de Sauoye Duc de Nemours fon 
Frere aifné, eftant arriuée de la deplorable maniere que nous venons derap- 
porter, & ce Prince reftant tout feul, qui pât continuer cette illuftre Branche 
de Nemours fi merirante de l'Etat : les inftantes follicitations des deux Cours 
de France & de Sauoye ; les communs fouhaits de tout le monde , &le con- 
feil de fes amis, l'obligerent à changerde profeflion. Ainfi ayant in 
À 
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la fucceflion de fon Frere, il fut Duc de Nemours, fort confideré en France 
: ; 2 
par la prerogatiue de {à naïffance Royale , par {es rares qualités, & pat fon me- 


rite extraordinairc. 
11 s’allia auec Marie d'Orleans Fille d'Henry d'Orleans 11. du nom, Duc 


de Longueville & d'Eftouteville, Souuerain de Neuf-chaftel , Gouuerneur de 
Normandie, & de Louyfe de Bourbon-Soyffons fa premiere Femme, 


D'azura Aa290Q 
trois == 
Fleurs de 
Lys d'or 
2.1.au 
Jambel 
d'argent 
&vn ba- 
fton de 
mefme 
racourcy 
& peryen 
bande. 


Mais ce Prince eftanttombé malade le 2. de Tanuier 1659. deceda à Paris 
en l'Hoftel de Longuevillele 14.fuiuant d’vne fuffocation de fang. Son corps 
fut mis en depot en l'Eglife des Feüillants,en attendant qu'il Loic tran{porté 
à Annecy au Tombeau des Ducs de Nemours, & fon cœur fut porté en l'Egli- 
{e defain@ Louys de la ruë de faint Antoine , où les Peres Jefuites luy frene 
yn feruice folemnel. 

Ainf finiten fa perfonne l'illuftre branche de Nemours , qui auoit fubfifté 
figlorieufement en France l'efpace de cent cinquante ans. 
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LES BARONS DE VAVOD, 
Seigneurs de Bugey & de Valromey. 


D'or Aigle de fable au Lambel de trois pendans de gueules brochans 
far le tout, pour brifure. 
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TT 
He A ee mn te 


x: 
LOVTS DE SAVOTE BARON DE VAVD, 


Seigneur de Bugey , de Valromey ; de Chillon , € d'Oigney 
Comte de l'E mpire. 


CHA PET REC IX. 


ÆS Nrre les Enfans de Thomas de SauoyeII. du nom Conte de 
Maurienne , de Flandre , de Haynaut, & de Piemont; & deBea- Ping. 
trix de Fiefque fa feconde Femme; celuy-cy fut le troiziéme: 11 2-6. 
vint au monde au moys d'Octobre M. CC. L. & non pas l'an Fer 
è M.CCCI.comme a efcrit Papyre Maflon. A l'âge de feize ans il {e treuua à Z#r- 
“ la bataille que Pierre Comtre de Sauoye , & Philippes de Sauoye Archeuefque Chiefa. 
. de Lyon fes Oncles ; Thomas &: Améde Sauoye fes Freresaifnés perdirent en 
- Piemont contre les Aftefans, & ceux de Turin l'an 1266.8c y fut luy mefme 
… pris prifonnier. 
. Depuis s’eftant retiréen France , il fit vne confederation au mois de 
| Juillet1281.auec Aymar de Poitiers Comtede Valentinois, par laquelle ils preuues 
F promirent de fe fecourir 8cayder lvn l'autre & particulierement pour faire la PR 655 
guerre à Aymar de Rofillon ArcheuefquedeLyon. Amé de Roflillon Euef- sd 
que de Valence &de Dye ,& Artaud Seioneur de Roffillon ; & à tous ceux 42.5. = 
de leur race, à condition quele Comte de Valentinois feroit époufer à Louys, 
Jane de Montfort Comtelle de Forefts fa Coufiné, fans quoy Le Traitté de- 
meureroit nul. 1l fuyuit le Roy S: Louys au voyage d'Afrique &au fiege de 
Tunis ; & apres le decésde ce Prince, ilreuinten France, affifta à fes fune- 
railles , & demeura quelque remps en la Cour de Philippes I II. 
Au mois d'Auril 284.Otthon Comte Palatin de Bourgogne Sire de Salins, Tirr. de la 
. confentit à l'hommage qu'ilrendicà Mahaut d'Artois Comtefle Palatine de Li rs 
Bourgogne , du Fief quil tenoit d'elle, fauf la fidelité deüe au Comte dé de Dijon. 
Bourgogne, 
l'Empereur Rodolphe par fes patentes dattées à Fribourgle $.de May Preunes 
. fuyuant, luÿ donna pouuoirdefairebattre monnoye dans routes fes Terres, PE 636. 
= Quoyque cepriwlege luy fut deu de toute ancienneté, à caufe de fa Nobleffe &) de la 
* grandeur de fon Extraëtion s Ce font les termes de la conceflion. 
Le lundy lendemain de la fefte de fainét Hilaire de l'an 1285. il traitta dé Tite. de la 
- foi Appannage auec Amé V. du nom Comte de Sauoye fon Frere furnom- ces 
e mé le Grand;par l'entremife de Nicolas Euefque d’Aoufte,d'Eftienne Abbé de qe san. 
 Sauigny en Lyonnois, de Rodolphe de Montbel Seigneur d'Entremonts , & 
de Nicolas de Billens lurifconfulte qui luy adjugerent les Seigneuries , Villes 
& Chafteaux des Clés , d’Yuerdun , de Gondrefin , du Biolay , de Modon ; dé 
Romont ,de la Rouë , & autres terres du Pays de Vaud; & le Chafteau de 
Chillon en Valais , à la eferue feulement de Ja Souueraineté & des Fiefs du 
Conte de Grueres des Scigneuries de Chaftel &de Coffonay:Il fucencore ärre- 
fté que le Comteluy donneroit Inueltiture des Chafteaux & Seigneuries que 
Louys'auoit cües en Bugey & en Valromey;par cfchange fait vn peu auparauñt tir. de 
auec Louys Seigneurde Beaujeu , & de Dombes. Mais il faut bien que ce l’arch. de 
Traitténe fut pas d'abord agréé par ce Prince , parce qu'ilfe void vatitre du pu 
mois de Nouembre de la mefme année , par lequel il promet au Comte de 
Sauoye , de ne luy pas fairela guerre pour leurs differends ; & donne pour 
; Oflages 
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Oftages Renaud de Mauuoyfin , Pierre Marefchal , Pierrede Buyrieux, 


Guillaume de Paladru Cheualiers. 
La difficulté qu'il eut auec Otthon Comte Bourgogne-Palatin | touchant 
este l'hommage de la Ville & Chafteau de Morges fut terminé par Traitté faità 


des Titres < 2 
du Comte Bracon de lan 1291. par lequel il fe reconnut tenu audit hommage & pro- 
ÉS oo init de receuoir le Comte en fon Chafteau, & Ville des Clés contre toutes 
An perfonnes, excepté le Comtede Sauoye ,moyennant quoy le Comte deBour- 
Perard.  gogne luy donna en fief le Chafteau d'Oigney & cent liures en fonds de ter: 


re fur le peage de Pontaillier, Depuis le Roy Philippes le Bel par lettre d'attée 


à Fontainebleau 129 r. ordonna que s'il apparoifloit de ces conuentions par 
Gaucher Seigneurde Chaftillon:, & des trois cents liures de rente promifesen- 
core à Louys de Sauoye par le Comte de Bourgogne fur le pont de Seyffel , él: 
les fuffent enrretenües , donnant du fien à Louys de Sauoye quarante liures 
de rente. 


Hifide : 4 } : 
Il fur l'vn de ceux qui iurerent pour le Comte de Sauoye, le Traitté de Paix 


Breffe & 


deBügey. fair entre ce Prince & le Daufin de Viennois l'an 1192, par l'auchorité du Pa- 1% 


ru de Pe Clement V I Lan 1294.1Peutdifferendauec lean Marquis de Montferrat, 
dont. Matthieu Vifcomte Seigneur de Milan fat Arbitre : Mais on ne 
in. voit pas fi la chofe eut fuite. 
Zdem, L'Empereur Adolphe Par patentes du mois de May 1297. luy confirma le 
droit de battre monnoye d'or & d'argent. 
Ileut differend auec Guillaume Euefque de Laufanne , & fon Chapitre, 
Humbert Sire de Thoire & de Villars pour luy ,& pour Peronet de Pugins & 
Jean Seigneur de Coffonay , lequel fur terminé par Iean de Chalon Seigneur 
d’Arlay,qui prononça que le Seigneur de Vaud payeroit à l'Euefque mil trois 
cents liures , & donneroit dés pleiges entreles mains du Seigneur d’Arlay pour 
feurté du payement , en execution duquel Traitté Guillaume Abbé de Baler- 
ne; & Girard Sire d'Arguel Confeiller & Chambellan du Seigneur par Let- 
tres dattées en la Tour d'Ochiéle Mercredy apres la fainét Clement 1298. 
donnerent les pleiges fuyuants , fçauoir Raoul Sire de Neuf:chaftel, Pierre de 
Blonay, Meffire Jean de Monts, Meflire Raoul de Montrichier, Meflire 
Guillaume de Chantonay, Meffire lean le Vidonne de Modon , Meflire Pier- 
re du Pont , Guillaume de Cerbenes , Pierre le Roux, de Villens, & Thorenc 
deGrueres 
È APR Il fuyuit Charles 2. du nom Roy de Naples & de Sicile en toutes les guerres 
ts qu'il euten ce Royaume, & mourut à Naples , où fon Corps fac inhumé en 
ap. VEglife de fainc Pierre d'Ara ; puis apporté au Monaftere de Hautecombe en 
Sauoyé , par commandement du Comte Amé le Grand. Papyre Maffon le 
de Tuve., confénd auec Louys de Sauoye Prince d’Achaye, & dela Morée, erreur qui 
Prscedens, à ef füyui par Grafwinxel ; mais ce decés n'arriua pas au mois de Tanuier de 
Fan mil trois cents vn ; comme ontefcrit Pingon , & Papyre Maflon, puis que 
feulement au mois de May de la mefineannée il époufa fa troifieme Femme. 
1 faut donc que que ce fur au mois de Januier de l'an mil trois cens deux : Son 
Tir. de Teftament eft du dixiéme lanuier mil trois cents deux, datté à Naples par 
l'rchine ie il fit legat à Ifabelle d’Aulnay f 3. Femme, de l'vfafruit des Chafteaux 
4 da Prangin & desClés, recommanda fes Domeftiques au Comte de Sauoye 
4 Frere entre autres Rodolphe de Montroger & Guy de Lyobard : Prie 
: sy Roy de Sicile d’auoir foing de fa Femme, à caufe de leur parenté:Par- 
48e les Enfans , & declare executeurs de {a volonté, le mefme Montraget 


Berlion de Riuoire, Pierre du Pont Cheualiers , & Pierre de Blonnay Da 
moifeaux. 


Louys 
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Louysde Sauoye eut trois Femmes, la premiere fut Adeline de Lorraine, 
Fille de Matthieu I 1. du nom Duc de Lorraine & de Caterine de Limbourg. 
Cétté allgnce aeñé inconnüuë à tous les Hiftoriens & Gencalogiftes de la” 
Maifon de Lorraine François de Belle-foreft qui en 2 eü connoiflance à qua- 
lifé ce Louys Comte de Sauoye. wanderburch dit qu'il n'eut que cette Fem- 
me; à laquelle Pingon & du Buttet fe font trompés de donner Caterine de 
Luxembourg pour Mere, parce qu'elle s’'appelloit Caterine de Limbourg Fille 
de Valeran IT. du nom Duc de Limbourg , & d'Hermanflon Comtelle de 
Luxembourg. 


Lorraine. 
d'oràla 
bande de 
gueules 
chargée 
de trois 
Alerions 
d'argent. 


La feconde Femme de Louys de Sauoye ‘fut Ieane de Montfort Vefue de 24,43. 

Guy V L du nom Comte de Forefts & Fille de Philippes de Montfort Corte Genr. 

de Caftres Seigneur de la Ferté-Aleps en Beaufle. Elle jouïffoit pour feurté de 1 
, fa dot des Chafteaux & Seigneuries de Lay en Beaujolois & de Champleon He 

en Forefts, dontl'affignat luy auoit efté fait l'an 1268. Elle échangea depuis ie 
— tes Terres auec Louys Seigneur de Beaujeu & de Dombes,pour celles de Cor- fesa 
+ don, Virieule Grand en Bugey , & de Chafteauneuf en Valromey Jan 1285. PAU Le 
.… Ellefit fon Teftament le leudy auanc la fefte de S. André l'Apoitre 1293. Turin. 


Montforts 
l'Amaury. 
de gueu- 
les au 
Lyon 


d'argent, 
Li] 


Cette Princefle gift auec Louys de Sauoye fon Mary en vne Sepulture de 
Marbre à Hautecombe en la Chappelle de S. Michel , fans Epitaphe, comme 
Le Figure fuyuante le reprefente. 
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Finalement , Louys de Sauoye , le premier de May de l'an 1301. à Caftel- Does 
mare de Stabia proche de Naples fe maria auec Ifabeau d'Aulnay fille du Sei- pag: 636. 
gneur de Lauro & de Mariglianau Royaume de Naples,famille des plus con- 
fiderables de la Ville de Naples, de laquelle Scipion Mazzella a fait mention, 

& la loge entreles Maifons efterntes de cette Ville.Elleeftoit Vefue de Charles 

de Merlo Seigneur de Druefte en Sicile, Sœur de Robert d’Aulnay Cheualier 
Seigneur de Lauro & de Mariglian,& tante de Marguerite d’'Aulnay, queBer- 

trand où Renaud de Baux Comte de Montefcayofo , de Squillace & d’Andrie Scipie 
époufal'an 1321. apresle decés de Beatrix de Sicile fa Femme, Fille de Charles Pr 
IL. du nom Roy de Sicile. Ammirato & Campanile difent que cette Famille 
d’Aulnay eftoit d’origine françoife, & peut-eftre elle eftoit venuë des Vicom- 

tes d'Aulnay en Poitou, dont quelque Puifné auoit fuyui à Naples la fortune S- Marthe 
des Princes de la Maifon d'Anjou. Elle mourut le 30.d'Octobre 1 341. & gift CP 
enl'Eglife de fainéte Claire de Naples, auec cét Epitaphe. 


Hiciacet corpus magnifice Mulieris D.'Ifabelle de Alneto Confortis quondam Campa- 
magnificiViri Dni Lodoyci de Sabaudia , que obiit amno Dai 1341. die 30. ile. 
menf, Oétobr. 10. Inditf. curus anima requiefcat in pace. Amen. 


Du Buttet qui n'a pas eü connoiffance de cette famille ,a dit fimplement qu'I- 
fabeau eftoit Fille d'vn Prince du Royaume de Naples. 
Louys de Sauoye n'eut aucuns Enfans de ce mariage. Il luy auoit affgné fon Titre de 


à p. : l’Atchiue 
doüaire fur le Chafteau d'Yucrdun au Diocefe de Laufanne. de Turin. 


Aulnay. 

| d'orà vne 
molette 
de fable 
aufranc 
quartier, 
au chefde 
gueules. 


FILLE DE LOVYS DE SAVOYE BARON DE 
Vaud, & d’Adeline de Lorraine fa premiere Femme. 


I Laure de Sauoye , Efpoufe de Iean Comte de Forefts. Pingonen fon Ar- 

bre de Sauoye, a dit que cette Princeffe eftoit Fille de Louys de Sauoye , & de Du Chef 
Ieane de Montfort fa feconde Femme, en quoy ilseft trompé : car ce Comte Hide 
de Forefts eltoit Fils de Guy Comte de Forefts & de ladite leanc de Mont- Bougos- 
fort ; & ainfi ean Comte de Forefts eut épousé fa Sœur. Mais Laure de Sa- 

uoye eftoit Fille d'yn premicr lié: tellement que Louys de Sauoye époufant 

la Vefue de Guy Comte de Forefts , maria fa Fille Laure auec le Fils de Ieane | 

de Montfort. Ceque le mefme Pingon mieux éclairé , a depuis reconnu ve- ere) 
ritable en vn autre ouurage : En effet, Louys de Sauoye Baron de Vaud I I. du 

nom, qui eftoit Fils de Ieane de Montfort, appelle par fon Teftament fes Ne- 

ueux Guy & Renaud de Forefts , quieftoient Enfans dudit Iean Comte de Fo- 

refts & de Laure de Sauoye fa Sœur. 
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Forefts 
de gueules 
au Daufin 
pamé d'or. 


ENFANS DE LOVYS DE SAVOYE BARON 
de Vaud , & deleane de Montfort fa feconde Femme. 


IL. LouysdeSauoye 2.dunom Baron de Vaud qui continua la Branche. 


Fe, LIL. Pierrede Sauoyefuyuit l'Empereur Henry V 1. en fon voyage d'Italie, 

(rb.Gent, À À ” 1312 
& fut tué auec l'Euefque de Liege, le Comte de Bar & plufieursautres, en vne 

Mersls  feditionarriuée à Rome entre les Trouppes del'Empereur & les Partifans de 


de la vie de l'Empereur Henry V 1 L l'appelle Senateur de Rome en quoy il 
le prend pour Louys de Sauoye fon Frere Aifné. François Sanfoüin dit, 
qu'apres ce combat.les Eftendars de l'Empire, de Sauoye & de Flandre, tom- 
berent au pouuoir des Vrfins , quiles enuoyerent à Florence. 


IV. Catherine de Sauoye morte fans alliance en l’an 1305. oil 


: V. Blanche de Sauoye Efpoufe de Guillaumede Grandfon Cheualier Sei- 
Lite V. | gneur de Grandfon & de fainéte Croix, Fils d'Otthon Seigneur de Grandfon 
Leur Pofterité treuuera fa place en cette Hiftoire. 


Grand{on 
pallé d'ar- 
gent & 

d'azur à la = — 
bande de al 

gueules, aa 
chargé de | I 

trois co- URSS >) 
quilles Qi 
d'argent. l { 


nl 


VI. Ifabelle de Sauoye ; allié auec Humbert Seigneur de Montluel & dela 


ot mal nommé Berard par Pingon) Fils de Pierre Seigneur de 


VII Alienor 
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Montluel 
es or à dix 
rangles 
de fible 
au Lyon 
de gueules 
couronné 
d'argent, 


VIL. - Alienor ou Leonor de Sauoye, qui fe maria le iour de fine Luc de Tirr. de là 
ambre 


1294. lan 1294. auec Raoul Comtede Neuf-chaftel , de Nidow & de Fribourg, Fils . Com: 


Eee d'Amé Comte de Neuf-chaftel. Elle mourut l'an 1335. de Sau. 


Neufchae 
ftel. 
d'azurà 
trois pals 
d'argent 
chargés 
chacun 
de trois 
cheurons 


de fable. 


VIIL Marguerite de Sauoye, fiancée auec Hugues Daufin Baron de Fouci- 
gy , mais le mariage ne fut pas confommé. Elle époufa depuis lean de Cha- psg. 
on Seigneur de Vignorry & de!S. Laurent de la Roche; Fils d'Eftienne de Cha- 42:74 
lon Seigneur de Rouures & de Montenot.furnommé le Sourd , & de Ieane Da- 
me de Vignorry.Ilne fortiraucuns Enfans de ce mariage; quoy que Pingon 
leur ayt donné pour Fils Iean de Chalon Seigneur d'Arlay & de Cufeau. 
: Du Chefne n'apas eüconnoiffance de Jean de: Chalon Seigneur de Vi: Hif. de 
gnorry ny de fon alliance , laquelle neantmoins {e iuftifie par leur mariage, AREA 
0 qui eftdu mois d'Auril 129 3. Marguerite de Sauoyé eut en dot dix mil cinq 
77 cents liures; & {pt cents liures pour fon doüaire;&e Louys de Sauoye fon Pere 
1294. donna pour pleige de fa dot au mois de May de Yanz294. Otthes Comte de 


Bourgogne Sire de Salins. : 


Chalon, 
de gucu= 
les à la 
batide 
d'or bri= 
$ée d'vn 
annellet 
d'azur en 
chef: 
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che. Com 
mercy. 
d'azur fe- 
méde 
Croix re- 
coifettés 
anpiéf- 
chéd'orau 
Ly6 d'ar- 
gent {ur 
le tour. 
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Neuf-chaftel & Guichard deCl 
fors Guichard de Cleyriew, 
Seigneur de Beaujeu & parle 


EX. Teanede Sauoye Fernme de Guillaume de foin-ville Seigneur de Gex, 
premier Baron de Champagne , Fils de Sinon Seigneut de Join-ville& de 
Marnay , & de Lyonnette Dame de Gex. Ceirnariage Le fit à Gex le Vendre- 
dy apres l\ Purification de Noftre Damel'an 129 3. La Princeffe ent en dot 
3000. liurésmonnoyede Laufanne, 8 pour fon doiiaire les Seigneuries & 
Chafteaux de Dinonne & de Flaccé auec les Fiefs de Montrichier &de Raoul 
de Liuron. Et quant à Guillaume de Ioin-ville, Lyonnette de Gex fa Mere 
luy fit donation de tous fes biens, à la refrue 
de Chauanay , de Charans ,de Suurer & de Seyfh. 

Icane de Sanoye eut diferend auec Hugard Seigneur de Gex fon Fils pour 
Terres de fon doüaire, & pour la tutelle d'Eleonorde Gex fa 
qui fut terminé le 6. de luin 1338. par l'entremife d'Aymon Comte 
de Sauoyc , d'Amé Commtede Geneue, d'Ifabeau de Châlon Dame de Vaud, 
€ RodolpheComre de Neuf-chaftel , de Pierre Seigneur de Grandfon , de 

Grueres , d'Aymon Seigneur de Coffonay & d'Humbert 
r d’Aubonne ÂArbitres Conuenus. 

Ingon marque le decés de cette Princeffe en cette année 1 3 3 8.De fon m2- 
riage {ortirent les derniers Seigneurs de Gex dunomde loin-ville qui pie 


Pierre Comte de 


Pi 
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En fecondes nopces elle fut accurdée À Vienne en Daufiné en l'Abbaye 
de S.André, prefents Aymar de Beauuoir, laques de Bocfofel, Amé de Miri- 
bel Berlion de Riuoyre, & lean Arrhoud Cheualiers, & Guillaurne de Bocfo- 
fl Commandeur de S.Antoine de Chambery,au mois de luillet de l'an: 309 à 
Simon de Sarrebruche Seigneur de Commercy Fils de Iean Comte de 
Sarrebruche Seigneur de Commercy & d'Eftiennette de Broyes. Elle eut pour 
fon Doüaire le Chafteau & Seigneurie de Morley , & fe conftitua celuy qui 
luy eftoic deu par les heritiers du Seigneur de Vignorry , dont l'afignat fe de- 
uoit faire par Raoul Seigneur de Neuf-chaftel & par Girard de Vaytes Che- 
. ualier. Les Cautions que donna le Comte de Sarrebruche pour Fobferuation 
du mariage furent Otthon Eucfque de Bafle : Amé Comte de Sauoye, Beraud 
Seigneur de Mercueur , Guy Daufin, Aÿmar de Poitiers, Raoul Seigneur de 
eyrieu , quitous promirenr de tenirOftages 
qui referua. de { pounoir: faire exeufer par le 
Comte deForefts. Pingonaierà que: les Come 
tes dé Sarrebruche eftoient defcendus des Comtes de Naffau ,en quoyil s'eft 
Arben, ompé commeau refte dela Gencalogie de Sarrebruche : Car le Comté de 

Sarrebruche n'eftoir pas encore entré en la Marfon de Naffau ; en effet c'eft 
feulement Ieane Comtefle de Sarrebruche petite Fille de Marguerite deSauoye, 
Lauriers qui fut alliée à Jean Comte de Naffau & de weylbourg , petit Fils de l'Em- 
Naïu. percur Adolphe , d'où fortirent les derniers Comtes de Sarrebruche ,& de 
pire ab. Weylbourg de la Maifon de Naffau , ainf qu’il era dit ailleurs. 
nl Marguerite de Sauoye, mourut l'an 1344 


de la Ville & Chafteaux de Gex, 
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le nom & les armes de Gex; ainfi qu'il fera montré en fon lieu. 

Joinvilles 
Gex. 
d'azur à 
trois mo» 
tailles ou 
broÿes 
d’or mifes 
en face au 
chef d’ar- 
gent au 
Lyen y 
fant de 
gueules. 


X. Bcatrix de Sauoye ;mariée auec Geoffroy Seigneur de Clermont en Dau- 

finé, quePingon a mal nommé Aymar, n'ayant pas fceu de quelle maifon de 

Clermont ileftoit yfu: Ce que toutesfois nous auons appris des Titres dela Titr. dela 

Chambre des Comtes de Daufiné, & de l’ancien Obituaire de PAbbaye des. ar 

Chef en Daufiné,où cette Princeffe fonda vn Anniuerfaire Son Obit y cft defi- de Dauf. 
_— gné fous l'an 1338. a 
8. Ce Gcoffroy Seigneur de Clermont eftoit Fils d'Aymar Seigneur de Cler- 

mont,& de Beatrix de Villars; de luy & de Beatrix de Sauoye font defcendus les 

Comites & Vicomtes de Clermont , comme nous ferons voir ailleurs, 


Clermont 
degueules 
à deux 
clefs d’ar. 
gent paf 
sées en 
fauvoirs 
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LOVTS DE. SAVOTAEr IL, DV NO M, 
Baron de Vaud ; Seigneur de Bugey, de Valromey € de C bilon, 


S'enateur €5 Gouuerneur de Rome. 


CHAPITRE: X: 


L eut different auec Amé Comte de Gencue pour l'hommage dés a 
quelques places , mais Guichard Seigneur de Beaujeu s’entremit de l’Archine 
AS les accommoder. Cependant le Chafteau d'Arlos fut mis eh depoft de Turin: 
entre {es mains le Samedy apres la fefte de S. Luc delan r 305. on 
ince fut inuité par Edoïüard 1 I. Roy d'Angleterre d'affifter à la o- pen, 

CePrince fu P I Y. gleter { 7 
—— lemnité de fon couronnement quifefitl'an 1309.au Palais de weftmynfter. 
E 


LR ACTE 
L'Empereur Henry V Il.vn peuapres fon éleétion ayant fçeu les pr'ogrés Cris 
2: Parts 


‘4 LEONE 2 à 
k que Robert Roy de Naples & de Sicilefaifoit en Lombardie & en Piémont, y 
4 enuoÿä 


f 


u 2 A su ICI 
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TOGK ci £ 
enuoya ce Prince pourempéaher | ASE 
auec Robert, delà à Cony, à Sauone, à Genes & à Pife, pour maintenir ces 
Filléri Villes dans l'obeïffance; paffa à Florence pour obliger les Florentins de la parc 
ÉS&L2 de PEmpereur à leuer le fiege d'Arezzo , & de fe difpofer à luy rendre les 
honneurs necefaires À fon couronnement, & à luy enuoyer des Ambañladeurs 
à Lozanne. Depuis l'Empereur ayant entrepris de faire le voyage d'Italie, 
Louys de Sauoye le fuiuit &aflifta à la ceremonie de fon couronnement à 
Milan : Et comme Henry apprit qu'il yauoit de grandes diuifions à Rome, 
Gris: oùilne pouuoit allerà caufe des guerres de Lombardie qui l'occupoient ;ily 
enuoya Louys de Sauoye. A fon arriuée le peuple Romain luy rendit de 
grands refpects, & luy donna [a charge de Senareur de Rome: Mais Louys 
ne voyant pas les chofes difposées à y pouuoir feruir vrilement l'Empereur, 
laiffa vn Lieutenant pour commander en fon abfence, & s'en retourna treu- 
bare Henry qui eftoit an fiese deBreile. Cependant les defordres de Rome 
croiffants de iour à autre, & les Colomnes quitenoientie party.de l'Empereur 
n'eftants pas capables de reffter à leurs ennemys ;prierent Henry-de leur ren- 
uoyer Louys de Sauoyeauecvne forte garnifon, Louys y retourna auec cinq 
centscheuaux Allemans ; mais ayant treuué Rome en combuftion, il obligea 
l'Empereurd'yaller er perfonne, qui r'afeura fontparty contre la faétion con- 
traire, 
Par Traitté du 12..de Septembre 13 14. fait auec le Comte de Sauoye fon 
in. Oncle; par lentremife d'Edoüard de Sauoye Seigneur de Baugé, de Gu ï 
Seigneur de Beaujeu , d'Hugues de la Rochetre & de Berlion de Rivoire il 
luy quitta tout ce qu'il pretendoit an Comté de Sauoye , les Villes & Cha- 
flcaux de Payerne , Rolle, Murat &la Tour de Broyes, & luy fit hommage 
& au Prince Edoüard; & en recompenfe le Comte luy donna en Fiefles Sei- 
gneuries de Nattage , de Pierre-chaftel ,de Dignens & de l’Aigle, & trois mille 
lues. En fuite dequoy il fut l'vn des principaux Chefs de l'Armée que le 
Comte de Sauoye mena en Bugey l'an 13 14. contre le Daufin de Viennois. 
Les Euefques deBafle &ide Laufanne & le Comte de Geneuc firent vne Li- 
- gue offenfiue & deffenfiue contre luy; &trois ans apres Rodolphe Comte de 


e Traité que les Aftefans voulaient faire 


Neuf-chaftel & Seigneur de Nidou , promit de le feruir & ayder de tout fon 
pouvoir contre toutes fortes de perfonnes; à la referue feulement de lEmpe- 
reur, de Leopold Dacd’Auftriche ; &de ceux de Fribourb.… Jean de Luxem- 
bourg Roy de Boheme eftant venuen Italie l'an 1321. pour yfaire la guerre 
pour Louys deBauieres Empereur ; & {e treuuant obligé de retourner en Alle. 
magne , hiffa Charles de Luxembourg fon Fils qui l’auoit fuiuy , en garde àce 
Prince, 

re ; L'an 13 23. il traitta auec Eudes Duc de Bourgogne de deux cents liures 
Comp, de de rente qu'il luy auoit promiles ; en payement defquelles le Duc luy remit 
Dijon, Ce qu'il auoit en gage du Seigneur de Beaujeu en la Terre de Frontenay & ce 
qu'il auoit acquis de Iean de Vienne Seigneur de Pagny : Et au cas que le Sei- 
gneur de Beaujeu voulut retirer le gage, Eudes promit de donner recompenfe 
au Seigneur de Vaud à la Perriere outre Saone. 


Tinÿlde Edoüard Comrede Sauoye, pour reconnoiffance defes feruices,luy donna le 
l'ârchiue Chafteau de Rolle au Pays de Vaud par Titre datté à Gencue le 27. de Fe- 


de Turi : 
PT utict 1324. 


s L'an 1325.ildonna à l'Abbé & au Monaftere de Hautecombe la luftice 
du Fort de Lauour en Bugey , iufqu'au Port de Chana für le Rofne ,afih d'a- 
uoir part en leurs prieres & fufrages. La Chronique de Flandres & l'Hiftoire 
de Bretagne ontremarqué qu'il eftoit à la bataille de Mont-cufel, du party 
du Roy Philippes de Valois, & qu'il y fut blefséÀ la main. 


Atgentré 
l4:c.40, 
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Il fat l'yn des Confcillers ordinaires d'Aymon Comte de Sauoye fon Ne- 
ueu ; & ce fut par fon aduis que le Comte traitta l'an 1330. auec Blanche de 
Bourgagne Comtefle Doüairiere de Sauoye. 

Certé mefine année il alla au fecours de Leopold Conite d'Hasbourg Duc 
d'Auftriche , contre les Bernois , & {e treuua à la fameufe bataille de Loupen, 
où ce Comte fut deffait. François de Belle-foreft a écrit que ce combat fuc 
donné prés de Fribourg l'an 1339. Vignier , Simler & du Buttet auf; & que 
cela arriua au Canton de Berne. Mais vn Autheur plus ancien & pluscroya- Zi. 3. 
ble rapporte que cela fe fit l'an 1330. il eft vray que par erreur il a donné à # de 
Louys la qualité de Comte de Sauoye , comme a fait Vignier. a 

Le s. de Septembre 1333.il moyenna vn accommodement fort folem- Titr. de 
nelentre Amé Comte de Geneue, À mé Fils de Guillaume de Geneue, Agnes Fer 
de Chalon fon Ayeule & Tutrice, &Hugues de Geneue fon Oncle. 

Eftant en Auignonl'an 1338.ilaecorda à Marie de Viennois {à Coufine Tirr. dela 

À ; ; Chartr.de 
Prieure de la Chartreufe de Salettes en Daufiné, exemption de tous Peages & genes. 
Tributs dans fes Terres. 

Il feruitleRoy Philippes de Valois en Flandre l'an 133 9.8lan 1340.CONtre Mem. 
les Anglois.Vn anciéResgiftre dela Chambre des Comptes de Paris parlant de M.S.de 
l'equipage de ce Prince, porte qu’il y allaauec vnCheualierBanneret, vnze 
Bacheliers & cent Efcuyers , & qu'il eftoit en la bataille du Roy. Auf Philip- 
pes eut tant de confiance ence Prince, qu'il le deputa auec leRoy de Boheme, 
& les Comtes de Sauoye & d'Armagnac, pour negotier Ja Paix auec le Roy 
d'Angleterre. Ilcommanda dans Doüay pendant le fiege qu'y mitl'Anglois, 
& conduifit l'armée qui fut enuoyée pour rauager le Pays d'Oftrenaut. Froif- Froiffarr 
fart s'eft mépris parlant de ce Prince, de l'auoir qualifié Frere du Comte Ay- lt. 
mon , de qui il n'eftoit que Coufin. 

Geoffroy Eucfque de Laufanne, par Titre du 19. de Feurier 1343. l'affocia Tir. de 
en la lurifdiétion de fon Euefché , en confideration des affiftances qu'il auoit nee 
receuës de luy. 

Le fecours qu'ilenuoya à Azzon Duc de Milan fon Gendre eft remarqua- 
ble , parce qu'il fut caufe du gain de la bataille;en memoire de laquelle fac 
baftie l’Eglife de S. Ambroife au lieu rnefme où le combat auoitefté donné ; & 

Paul Toue recite que de fon temps l'on voyoit encore en peinture dans cette 
Eglife la Compagnie de Genfd'armes de Louys de Sauoye fous la conduite 
d'Heétor Panico , dont lescheuaux auoient la Croix blanche fur leurs ca- 
paraffons. j - 

L'an 1347.il alla en France au feruice de Philippes de Valois fe creuua à Pa. 14 
a bataille de Crecy où ilcommandoit l'arriere-garde de l'Armée Françoife, Cr 
donna dans l'Efcadron du Prince de Galles, & l'eut deffair, s'il n'eut efté fecou- Zip, 
ru des Comtes de Nortanton & d'Arondel ; mais les Autheurs qui ont parlé 
de cettebelle a@ion, ont appellé parerreurce Prince Comte de Sauoye. Il fe 
fignala auf au fiese de Calais, & le Roy s'affeuroit fi fort de luy , qu'il le de- Du Chef 
puta auec les Ducs de Bourgogne & de Bourbon Princes du Sang, pour nego- ie 
tier vn Traitté entre les deux Roys , qui fut pourtant fans effet. dr A Ste 

Le Comte Aymon fon Coufin lenomma Tuteurteftamentaired'Amié Le L. 

Comte de Sauoye fon Fils auec Amé Comte de Geneue ; & en cette qualité 
ila paru dans les affaires les plus importantes de ce Prince auec beaucoup de 
prudence & d'honneur. ; 

Il mourut l'an 1350. par fon Teftament qui eftdattéau Chafteau d'Yuer- Prenues 
dun au Pays de Vaud le 29. de Mars 1340. il fie fon Heritiere vhiuerfelle pa4g.61: 
Carerine de Sauoye fa Fille vnique, & luy fubftitua à defaut d Enfans Aÿmon 
Comte de Sauoye ; & file Comte de Sauoye mouroit auant fa Fille, ilappelle 

YYYYYY à 
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à fon hoirie celuy qui feroit Comtede Sauoye, porueu qu'il fut du nom & de 
la ligne paternelle de Sauoye; & où il n’en feroit pas : Il faitdes Legats à Guy 
Coimre de Forelts & à Renaud de Foreftsfes Neueux, à Jean Comte de Sarre- 
bruche & àfes Sœurs , à leanede Sauoye Dame de Gex & à Beatrix de Sauoye 
Damc de Clermont fes Sœurs & à leurs Enfans , & à Otthon de Grandfon 
Seigneur de Pefmes ,à Guillauméde Grandfon fon Frère , fes Neueux & à 
leurs Sœurs. Ce Teftament contientencore diuers Legatsfaits par ce Prince au 
Monaftere de Hautecombe où il éleut fa Sepulture à l'Egli& deBelley, aux 
Abbayes de S. Sulpice & de Bons, aux Prieurés d'Aruieres &d'Eyton Ordre 
de Cifteaux au Diocefe de Geneue , aux Religieux de S. François & de S. Do- 
minique de Laufanne , aux Monafteres de Gela , d'Hauteriue, d'Hautecreft, 
deBelleuaux , d'Eftauayé, de Romont & de Fribourg , aux Chaïtreufes de 
Charmey , dela Part-Dieu &dela Lance, aux Abbayes du Lac de Ioux ,de 
Marfens & dé la Fontaine-André au Diocefe de Laufanne , aux Religieux 
des. François & de S. Auguftin de Fribourg , de Pontaillier & de Nyons. Les 
Executeurs de {a volonté furét Aymon Comte de Sauoye, Ifabelle de Chalon 
Damede Vaud fa Femme,les Eucfques de Laufanne, de Geneue & de Belley, 
l'Abbé de Hautecombe ; Amé Comte de Geneue fon Neueu ; Girard d'Or- 
rons Chanoïine de Syon , & François Proft de Virieu Doyen d'Oulx. 

Louys de Sauoye époufa Ifabelle de Chalon Damede loigny , deBroyes & 
de Chauanes Fille de Iean de Chalon Seigneur d'Arlay ( & non pas Comte 
d’Auxerre,comme a écrit du Buttet ) Gouuerneur du Comté de Bourgogne & 
de Marguerite de Bourgogne. Du Chefne a douté de cetrealliance & wander- 
burch l’a ignorée;elle eit pourtant vraye. Ce Mariage fe fit le 9 de luillet 130. 
& fut la dote de cette Princefle affignée {ur la Terre de loijgny. Depuis elle 
eut le Peage de Toigny pour fa part en la Succeflion de Margucrite de Bour- 
gognef Merc par Traitté fait auec Hugues de Chalon Seigneur d’Arlay fon 
Frere, & les Scigneuries de Broyes & de Chauanes pour fà partde la fücceffion 
de Iean de Chalon Euefque de Langres fon Frere, dontelle traitta l'an 1343. 


“auec Jean de Chalon Seigneur d'Arlay fon Neueu. 


Titr, de 
lArchiue 
de Turin. 


Chalon, 
de gueu- 
les à 
bande 


d'or. 


Cettelfabelle de Chalon & Catherine de Sauoye fa Fille Dame de Vaud 
prirent le Chapitre de Laufanne fous leur proteétion , par Lettres du pre- 
mier d'Oftobre 1351. 

Pingon, wanderburch & du Buttet ontdonné à ce Prince pour premiere 
Femme Caterine de Milan, Fille de Galeas Seigneur de Milansce qui n’eft pas 
veritable:car Henninges,Onufre, Paul loue & tous les autres Hiftoriens & Ge- 
nealogiftesde la Maifon des Vifcomtes Seigneurs de Milan n’en font aucune 
mention. Auf eft-il vray que Galeas Seigneur de Milan époufa Blanche de 
Sauoye Niece de Louys & Fille du Comte Amé VI.& ainfile Baronde Vaud 
n'a pû époufer fa petite Niece, melmeauant qu'elle fut riée. 


ÉENFANS 
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ENFANS DE LOVYS DE SAVOYE IL DV 
nom Baron de Vaud, & d'Ifabelle de Chalon fon Epoufe. 


I. Ican de Sauoye Baron de Vaud , mentionné cy-apres. 


" 1 fé Caterine de Sauoye Dame de Vaud , de Bugey & de Valromay , mariée cn 
l'an mil trois cents trente-trois auec Azzon Vifcomte Seigneur de Milan & Prin. 
de Brefle en Italie, Fils de Galeas Seigneur de Milan. Paul Loue parlant d’elle Pr 
l'apelle Dame tres-chafle. Le Coriodit qu'elle eftoit tres-belle & fage, & qu'à us 
fes nopces furent faites des folemnités incroyables à Milan , & remarque en- ÉURe 

core qu'elle eut detresriches prefents , des Ambaffadeurs de Venife , de Ge- FES 

nes, du Marquis de Ferrare , des Princes de Verone, de Mantoïüe, & des au- Æ.4 

tres Princes d'Italie. Morigia s’'eft équiuoqué doublement en ce qu'il dit que CE 

ce Mariage fe fit l'an 1 337.8 que Caterine eftoit Fille du Duc de Sauoye : El- l'Archiue 
le eut dix mil florins d'or en dot, que Louys de Sauoye fon Pere luy affigna CCE 


fur les Chafteaux de Nyons & de Monts au Paysde Vaud. 


Milan 
d'argent à 
Ja Que 
ou Vlure 
d'azur à 
VEnfanc 
ÿanr de 
gueules 


trois cents quarente Raoul deBrienne Comted’Eu , & de Guynes , Gonnefta- Ë se 
e lurnin 


ble de France ; mal furnommé de Nefle par Pingon & par wanderburch, il 5, Cher: 
eftoit Fils de Raoul de Brienne Comte d’Eu & de Guynes ; Conneftable de ne en 
France & de leane de Mello. Ce Mariage fe fit par l'authotité du Roy Phi- is 
lippesle Bel , de la Reyne, & du Duc de Normandie au Montcel les Ponts liu. s. 
faine Maxence au mois d'Otobre mil trois cents quarante en faueur du- 

quel Caterine eut en dot trente mil Aorins de Florence, dont dix mil furent 

payés comptant; cinq mil promis par le Roy, & pour les quinze mil reftants 

Louys deSauoye , & Habelle de Chalon fon Epoule remirent au Comte d'Eu 

neuf cents cinquante liures de rente en fonds de terre,que ladite Ifabelle auoit 
à prendre fur le Trefor du Roy. Par lettres d’attée à Morges le 14. de May, & ner 
le 12. de Decembre 134$. Ell'eut pour doüaire quatre mil liures de rerite au NRA 


Comté de Guynes. Cette Princefle apres la difgrace de fon Mary eut main n.80. 


1 Aprés le decés d'Azzon, Caterine de Sauoÿe époufaau moys d'Oftobre thil rise de 


a es ir, del 
leuée par lettres du Roy d'attées à Parisen l'an 1350. demille liures de rente Nr 


qu'elle auoit à prendrefur le trefor du Roy ; & encore de la terre du Saucheÿ des Com. 
au Vicomté d’Arques Bailliage de Calais,nonobftant la confifcation qui auoir Paris 
efté faire de tous les biens du Comte d'Es. 


YYYYYy Ce 


d’Aubonne , & le Chapitre de Laufanne, àcaufe de quelques violences faites 
par les Sujets d'Aubonne aux Habitans de fain& Protez dependant dudit 
Chapitre, de l'aduis toutesfois de Jaques du Gumoins, d’Antofne de Vulliens 
Chcualiers, & de Guichard de Bourg Baillif de Laufanne nommés par Ifabel- 
le de Chalon Belle-Mere , & par Caterine de Sauoye Femme du Comte: 
Prefent Louys Seigneur de Neuf-Chaftel, Guillaume de Grandfon Seigneur 
de fainéte Croix , & Iean de Blonay Baillifde Vaud, Aymé de Chaftanay ,& 
Guillaume de Dompierre Cheualiers. 

Tinedelh … Ce Comte de Namur en qualité de Seigneur de Vaud fc efchange auec 

itre dela à k È 

Maifon de Guillaume de la Baume Seigneur de l’Abbergement, & d’Aubonne l'an 13 5 8: 1358, 

Monae- - & luy remit la Ville & Seigneurie de Marchifie ,& rout ce qu'il auoit és Villes 

“S3 & territoires de Gimel , Britignié & Longurel en luftice ,& en recompenfe 
Guillaume de la Baume luy delaiffa les droits qu'il auoit à Begues , Corçelles 
& Dullié auec toute luftice. 
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qe! Ce Mariage ne dura guieres , tellement qu'en troifiéme nopces Caterine de 
nil Le Sauoye eut pour Marÿ Guillaume de Flandre Comte de Namur Seigneur de 
1 ratée l'Efelufe, Fils de Iean de Flandres Comte de Nameur & de Marie d'Artois. Ce Lis 
| de Turin. Mariage fe fit à Seurre en Bourgogne au mois de Mars de l'an mil trois 1352. 
RTE centscinquante-deux. 
LUE A Peu de iours apres il fut Arbitre d'vn differend furuenu entre Jean Seigneur 
r 
Uh | 
| 
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{ 
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les. 


ag De ces trois Marys Catherine de Sauoye n'eut aucuns Enfans, ce qui lafit —— 

des ©, de refoudre eftant à Bellay au Palais Epifcopal de vendre au Comte Verdles 1252: 

Ye. terres de Vaud, & ce qu'elle auoit en Bugey , &en Valromay le neufuiéme 

de Tuillet mil trois cents cinquante-neuf au prix de cent foixante mille 

Aorins d'or, de partie defquels le Comte donna pour cautions Galois de la 

Baume Seigneur deValefin , Guillaume de la Baume fon Fils Seigneur de 
l’'Abbergement 
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l'Abbergement & d'Aubonne, lean Seigneur de la Chambre , Hugues Séi- 
gneur de Gramont, François Seigneur dela Serra , Aymar de Beauuoir Sei- 
gueur de la Palu , Aymar de Seyffel Scigneur d'Aix, Louys de Riuoÿre Sei- 
gneur de Domeflin ; & Humbert Baftard de Sauoye Seigneur d’Aruillars. 


Hs: 1985 25 2% of 5e ae at AR as de A fn dde, 


XII 


1lEAN DE SAVOTE BARON DEV AVD, 
Seigneur de Virieu le Grand, de Cordon , de Pierre- 


chaStel, de Toucy € de Puyfoye. 
C'APA DIT ARGE EST 


£ E Prince eftant encore fort ieune fayuit Hugues de Genetie Sei- +. 

{ gneur d'Anthonen la guerre qu'il fit à Amé V. Comte de Sauoye Gr. 

Q'an1302. & fut fair Cheualicr auant labataille, auec Hugard Seig, 

AE de Gex & le Seigneur de Beaujeu. Depuis il accompagna Louys de 
Sauoÿe Baron de Vaud fon Pere au fecours qu'il mena au Duc d’Auftriche, 

0. & fetreuuaen l'an 1330. à la fameufe bataille de Loupen. Vn Autheur Con- ,; By 
temporain dir qu'il y fur tué , & a remarqué que Iean de Sauoyecftoir en fi 4e 4e. 
bonne eftime auprés des Bernoiïs, qu'encore qu'il {e fut aydé à leur faire la Æair. 
guerre, ils leregretterent apres fa mort. Neantmoins cét Hiftorien , lofias 
Simler & du Butret fe font trompés de luy auoir donné la qualité de Comte de 
Sanoye , & de dire qu'il mourut à ce combat; car il feruit eñicore le Roy Phi- PAL 

— lippes leBel en la guerre deFlandres en l'an 1336. auec vn Cheualier & vnze Chambre 

36 Efcuyers. js 

Il mourut toutesfois auant Louys de Sauoye fon Pere, fans laiffer aucuns Fes 
Enfans, bien qu'ileut efté marié deux fois, & fur inhumé à Modon au Pays de 
Vaud. ; 

En premieres nopces il fe maria auec leane de Monibelliard, Fille defean Pi, 
de Montbelliard Seigneur de Montfaucon au Diocefe de Befançon , & d'A- Ge 
gnes de Durnay Dame de Vuillafans (que Pingon à appellé Agnes d'Vriage) rie de ta 
ce qui fe fit par difpence du Papelean X XII. àcaufe qu'ils cftoient parents Cham des 


ë a Comp. de 
du troifiéme au quatriéme degré. os, 


Montbel: 
liard. 
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Sa feconde Femme fut Marguerite de Chalon Dame de Toucy & de Puy- 
{oye, Fille Aifnte de Iean de Chalon Il. du nom , Comte d'Auxerre & de 
Tonnerre, Seigneur de Rochefort, & d'Alix de Montbelliard. Ell'eut en doc 
dix mil liures Éfteuenans alignées fur la Saunerie de Salins, & fix cents liures 
de rente en Champagne & en Puyfoye. Du Chefne n'a pas fçeule nom de la 
in. de Mere de cette Princefle:Ila remarqué{eulement que Marguerite de Beaujeu 
Bourg! 3. l'auoit nommée au Baptefme, & qu'elle luy donna en augmentation de doc 
ch:42: & dix milliutes. Cette Alix de Montbelliard eftoit Fille de Renaud de Bourgo- 
Fete gne Comte de Montbelliard , & de Guillemette de Neuf-chaftel. 
pag 705. Ce mariage fut conclu au Chafteau de Treffort par la negotiation d'Ay+ = 
ane. mon Seigneur de la Serra au Pays de Vaud le 14. de Mars 1329. en prefence 1319: 
du Comté d’Aymon Comte de Sauoye , d'Edoüard Seigneur de Beaujeu , de Philippes 
ou de Vienne Seigneur de Pymont , de Beraud d'Andelot, de Galois de la Bau- 
pag.659. me, de Ican Seigneur de Corgenon ,de Philippes de Buffy ,de Girard Sei- 
gneur de Varax, dit {4 Gnesbe , de Lancelot de Chandée & autres. Marguerite 
de Chalon plaida long-tempscontreles Enfans de Iean de Chalon III. du 
nom fon Frere , pour auoir partage des Comtés d'Auxerre & de Tonnerre. 

4 Ell'eut pour fon doüaire les Chafteaux & Scigneuries de Virieu le Grand , de 
sen à Cordon & de Pierre-Chaftel enBugey , dontelle fit depuis ceflion au Comte 
deBugey. Verd par Titre du r8.deNouembre 1366. & deceda à Paris l1r. d'Otto. 

bre 1378. & gift en l'Eglife des Chartreux. 


222999, 
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Decade », Du Buttet en fon Hiftoire de Sauoye M. S. a crû que ce Jean de Sauoye eftoic 
lu7.  Filsd’Amé Comtede Sauoye , furnommé Ze Grand , & a ignoré fa feconde 
alliance, 


Fin du troïfiéme Liure. 
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Liure quatrième. 


CONTENANT LES GENEALOGIES 
des Enfans Naturels de la Royale Mai[on de S'auoye. 


Les 


Les Comtes de Tendes & de Sommeriue 
Marquis de Villars. 


Les Comtes de Raconis & de Pancalier 
- Seigneurs de Cauours. 


Les Comtes de Collegno. 
Les Seigneurs d'Aruillars & de Molettes. 
Les Seigneurs de Bufque. 
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LES COMTES DE TENDE, 
de Sommeriue & de Beaufort, Marquis 
de Villars & de Miribel. 


| 


ll 
( 


Il 


IL 


De gueules à la Croix d'argent qui eft de Sauoye: René de Sauoye auant 
a legitimation portoir la barre de fable brochant furletout pour brifure. 


ZZZZZ?z RENE 


RENE LECITIME DE SAVOTE, 
Comte de Villars ; de Tende, de Sommerine ,€5 de Beasfort en 
eAnjou, Baron de Precigny Seigneur d'Aspremont , de Gordans; 
de S. Ialien , de Virieu le Grand , de Verruë € de Ferrieres- 
Larçon , Cheualier de l'Ordre de S. Michel , Grand Maitre de 
France, Gouuerneur € grand Senefthal de Prouence. 


CHAR EERSE TT 


à E Prince ayant efté auoûé par le Duc Philippes pour {on Fils natus 
rel; le Duc Philibert par Patentes dattées à $. lean de Maurienne 
éle 19. de Nouembre 1497.luy donna pour fon Appannage le Com- 
té de Villarsen Brefle, & les Seigneuries d’Afpremont & de Gor- 
___ dans: Ce qui luy fut confirmé par vne autre Patentedattée à Geneuéau Palais 
oo. Epifcopal le premier de Septembre 1500. où furent comprifes les Sexoneu- 
riesdeS. lulien fus ReyfloufeenBrefle , & de Virieu le Grand en Bugey ; Pre: 
fents Iean Seigneur de Chales Gouuerneur de Brefle , premier Chambellan de 
Sauoye, Antoine de Gingin Seigneur de Diuonne Prefident du Confil, 
Laurent de Cotreuod Efcuyer du Duc, Claude de Balaïfon Chambellan, & 
Se... Iean de Noyelles General des Finances. 
Cette mefmeannée le Prince luy donna la Lieutenänce Generale de fes 
Effats, mais il ne la garda pas long-temps ; car le Duc s'eftant marié auec 
Marguerite d’Auftriche , cette Princefle prit d’abord auerfion contre René, 
parce qu'ayant efté éleué en fa ieuneffe en France , il yauoit toutefon inclina- Apol. 
tion; & Marguerite,qui ne pouuoit oublier l'iniure qu'elleauoit reçcuë du Roy Dur. 
Charles VITE haïfoit &cla France & ceux qui auoient le cœur François. Sauoye. | 
Elle rendit donc René odieux au Duc, fit paffer {a conduite pour vne tyran- 
nie , fa preuoyance pour des pratiques dangereufes, fes aduis pour des feintes, 
fes bons confeils pour des deffeins peftilents; & cette grande authorité i pour 
vn partage de l’Eftat. Réné auoit entre fes mains , comme en depot, la Fille 
dePhilippes de Vigonricheheritiere,que deux Gentils-hommes Piemontois 
vouloient auoit à Femme; & en plaidoient à Rome. L'vn cftoit, Philippes 
des Comtes de Valpergue , & l'autre Auguftin Ferrero Fils de Scbaftien Fer: 
rero Seigneur de Gallianico. Marguerite qui vouloit fauorifer Valperoue, 
ordonna qu'elle luy froit remife : René s'en excufoit parceque le procés n'e- 
ftoit pas iugé ; neantmoins il fallut obeyr. Ainifi le Comte de Villars pre- 
uoyant qu'il n’auroit point de fatisfittion de demeurer en Sauoye ayant la 
-_ Ducheffe pour ennémie, medita faretraïte en France , & accompagna le 
o. Roy Louys XIL à l'entrée folemnelle qu'il fit à Genres l'an 1502. mais il 
ZLZTLz à executa 
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executa le deffein de fa retraitte pluftoft qu'il necroyoit. Le Duc l'auoit legi- 

3 ST APR £ 
timé, & le Pape auoit authorisé la legitimation à la priere du Roy Louys XIL 
Marguerite fous main en écriuit à l'Empereur Maximilian fon Pere, qui par = 


Le) 


Patentes du r4.May del'anrs o2.caffala legitimatio.Le Duc aulieu de s’y Op- 150 
pofer pour fouftenir ce qu'il auoit fait, en ordonna le publication par Lettres 
du mois de Septembre de lan r$03.irrité que René s'eftoit feruy a Rome de 
la faueur du Roy , fans yauoir employé la fienne. Le Comte de Villars qui 
eut aduis de cette refolution fe retira en France auprés de Louyfe de Sauoye 
Comteffe d’Angoulefme fa Sœur: furcelaonluy fitfon procezcommecrimi- 
nel de leze Majefté , & on luy confifquafesbiens. 

Le Duc Philibert eftant mort l'an 1504. René foilicita fon reftabliffement 
auprés de Charles le Bon fon Frere: LeRoy enécriuit , & Louyfe de Sauoye 
en fit de grandes inftances : Le Duc y eftoit difposé ,mais vne Lettrede l'Em- 
pereur dattée à Lints le 28.de Decembre 1505.enrerardaleffer. D'ailleurs, 1505 
le Comté de Villars & la Seigneurie de Gordans qui eftoient de l'Appannage 
de René, anoientefté remis à Marguerite d'Autriche Ducheffe Doüairiere de 
Sauoye pour fon doüaire, par Traitté que le Duc Charles auoit fait auecelle. 
Neantmoins la deference que le Duc voulut rendre aux prieres du Roy, le fit 
confentir , que George Cardinal d'Amboyfe Legat en France, & Louyfe de 
Sauoye Comtefle d'Angoulefme connuffent de ce different, & prononcçaflent 
; fur les pretentions de René, ce qu'ils firent le 23. de luin r 506. & leur aduis T4 
fut , que le Duc deuoit reftablir Renc en tous fes biens, & cafler les Arrefts 7% 
que le Senat de Chamberyauoit renduscontre luy. Mais cela ne fut pas exe- 
cuté, àcaufe des empefchements qu'y apportala Ducheffe Marguerite. Cela 
ofta toute efperance de retour au Comte de Villars;quien conçeur va fi grand 
defpit, que pour s'en vanger il jetta lesfemences desmaux, qui quelquetemps 


apres déchirerent cét Kftar. 


Ainfi Renés'attacha entierement au feraice du Roy Louys X LI. qui luy 
donna les charges de Gouuerneur & de Senefchal de Prouence ; & apres la 
mort du Roy fon credit & fon authorité s'augmenterent en la Cour de Fran- 
ce, parce qu'ileftoit aymé & fauoyisé de Louyfe de Sauoye Mere du Roy 
FranÇois]. Ilaflifta l'an : 5 1 $.auec rous les Princes, Prelats & Grands Sei- —* 
gneurs du Royaume à la ceremonie qui fe fit à Amboyfe pour le Baptefinc de 
François Daufin de France. Et commele Roy eut pris refolution de faire al- 
liance auec les Suifles, de peur qu'ils ne s’oppofaffent au deffein qu'il auoit 
pour la conquefte du Duché de Milan. Il enuoya en Suifle le Comte de Vil- 
lars & le Scigneurde Lautrec à la lournée de Galera , pour. feconder Charles 
Ducde Sauoye quien auoit ébauché le Traitté ; mais le Cardinal de Syonn'y 
ayant pas voulu confentir , le Roy fut obligé de leur donner bataille à Mari- 
gnan,où René combattit toufours auprés de la perfonne de Sa Majefté. 


— 
1503 


Sie 


Durant lefejour que le Roy fità Milan , les Venitiens aflicgerent Brefle, & 


ayants befoin de fecours apres la mort de Barthelemy d’Aluiane leur General, 
Sa Majefté leurenuoya fept cents Lances & fept mil Allemans fous laconduite 
du Comte de Villars & de Theodore Trinulce Comte de Melcio. 

L'an r5 19. le Roy, pourreconnoiftre lemerite & les {eruices de René, 
donnala charge de Grand Maiftre de fa Maïfon , vacant 


gneur de Boyfi, & le renuo 


auoit fair de là 
cents chenaux 
Suifles pour 


c parle decés du Sei- 
, yaen Suiffe l'an x 2 1.pour faire vnnouneau Trait- 1521: 
té auec les Cantons ,afin deles engager à feruir Sa Majefté au deffein qu'elle 
conquefte du Duché de Milan. Ence voyage René auoit cinq 
à fà fuite, & eut ordre du Roy de faire vne leuée de {eize-mille 
mener à Lautrec qui eftoit à Milan : Etauec René furent encore 
commandés le Marefchal de Chabannes & le Seigneur de Montmorency. Il 


——— 


1519 


—— 


22. 
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conduifit les Trouppes qu'il auoit leuées en Suiffe au Duché de Milan, & 


—_— treuua à la lournée dela Bicoque, 


ÿ23+ 


24 


Le 18. de luillec 1 $23.ilfit hommage au Roy de la Baronnie de Precigny Men. de 
& de la Seigneurie de Ferrieres-Larçonen Touraine, & aflifta en qualité de es 
Grand Maiftre de France à plufieurs Confeils tenus à Paris par François I. la lcloïn 
mefme année,contre Charles V.éleu Empereur pour la Commife des Comtés 5. a £ 
de Flandres &d’Artois,& côtre Charles Duc de Bourbon,s caufe defareuolte. ju 
Il fut mefmes enuoyé en Bourbonnois auec le Scigneur de la Palice & quatre Æf- Di. 
mil hommes de pied & fix cents cheuaux, pour fe faifir des meilleures places 8c 
les affeurer en l'obeyffance du Roy. Enfin le Roy eftant allé en perfonne en 
Italie pour recouurer le Duchéde Milan l'an 1524. & donné bataille aux Im- Mem. de 
periaux à Pauie le Comte de Villars y fut blefsé, pris prifonnier, & mourut Anti 
depuis de fes bleffures. 

Ce fut vn Prince fort pieux : l'Eglife de Noftre Dame de Mians en Sauoye Foderé 
fi celebre par fes miracles ,a eftébafticen partie à fes defpens. Il fic encore Su 
baftir l'Eglife de Noftre Dame des Anges d'Antibe. Son Teftament fut fait de S.Fran, 


au Chafteau de Marrole 4. deluinrstr. 
Quant à fon Alliance elle fut fort Illuftre , car le ro. de Feurier 1498. il 
époufa Anne de Lafcaris Comtefle de Tende Vefue de Louys Seigneur de sie del 


aïfon 


Clermont Vicomte de Neboufon ; Fils de Triftan de Clermont Seigneur & dvife, 
Vicomte defdits lieux, & de Caterine d’Amboyfe. Elle eftoit Fille de Iean- 
Antoine de Lafcaris Comtede Tende & de Vintimille Seigneur de Marro 

Prela, Ville-neufue & Menthon , & d’Ifabeau d’Anglure.Ces Comtes de Ten- 

des eftoient yffus des Lafcaris Princes Grecs, qui ont poffedé autrefois l'Em- 

pire deConftantinople. Ce fut en fuite de ce mariage que le Comte de Ten- de 


de Pere d'Anne le 28. de lanuier 1 sor. luy fit donation de tous fes biens. Mr, de 
Peyrefe. 


Lafcaris- 
Tende. 
écarcelé 
au. &4 
d’or à 
l'Aigle de 
fable , be- 

ué,meme 
lé & 
couron+ 
né de 
gueules 
au 2.& 34 
de gucu- 
lesau chef 
d'er. 


De ce mariage René de Sauoyc eut cinq Enfans qui fuiuent. 
I. Claude de Sauoye Comte de Tende, qui continua la Ligne. 


IL Honorat de Sauoye Marquis de Villars , qui ficla Branche des Marquis 
de Villars , dont nous parlerons en fon ordre. 


n- Hift. ‘de 


IIL Magdelainede Sauoye, mariée à S. Germain en Laye le 10. de Ia 
€ Montm. 


wier 1$26:auec Anne Duc de Montmorency, Pair , premier Baron ; Mare 
chal, Grand Maiftre 8 Conneftable de France, Cheualier dés Ordres de 5, 
Michel & dela lartiere; Comte de Dammartin & de Beaurnont fur Oyfe, Vi 
comte de Melun & deMonftreüil , Gauuerneur dé Languedoc. Ce mariage 

PÉLLEZ ; e 


Montmo- 
gency. 
d’or à la 
Groix de 
gueules 
canton- 
née de 
fize Ale- 
rions d'a+ 
Zur. 


Hilarion 
de Coftce. 


Ceremon. d’eftime pour elle,qu'il l'eftablic 


de France, 


hift. de 
Luxemb. 
ch.57. 


Luxem- 
bourg. 

d’argent 
au Lyon 
de gueu- 
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{c firen prefence duRoy & de Louyfe de Sauoye Ducheffe d'Angoulefme fa 
Mere. Anne de Lafcaris Mere de l'Efpoufe;luy donna en dotcinquante mil- 
le liures , & le Roy autant; & outre ce la Baronnie de Feréen Tardenois & 
de Montberon , & Louyfe de Sauoyela Seigneurie de Montdeuis. 


Cette Princeffefut doirée de tant de vertus & de rares qualités ,qu'vn des cu- 
rieux Efcriuains de ce fiecle luy a donné place parmy les Dames Illuftres. Vn 
autre a dit que fon Alliance fut caufe des grandes charges & dignités qu'eur 
le Conneftable de Montmorency fon Mary. Le Roy Charles 1X. eut tant 


beth d’Auftriche fon Efpoufe. 


premiere Dame d'honneur dela ReyneEliza- 
Elle afifta en cette qualité à la-ceremonie de = 
fon Sacre & de fon Couronnement, & à l'entrée qu'elle fit à Paris l'an 1571, 


IV. Marguerite de Sauoye Efpoufe d'Antoine de Luxembourg] I. du nom, 
Comte de Brienne & de Ligny , Baron de Rameru & de Piney , Vicomte de 
Machaut Seigneur de Tingry , Fils de Charles de Luxembourg Comte de 
vigiæ  Brienne, de Ligny & de Roucy , & de Charlotte d'Eftoureville. Leur maria- 


ge fe fit de l'authorité du Roy François premier à Cremieuen Daufinéle 7.de # 
Mars 15 35 .auquel affifta Sa Majefté ; fon Mary deceda l'an 1557.L'an 1 559. 5358 
elle fthommage au Roy Henry II. du Vicomté de Machaut, tant à fon 559, 
nom , que comme ayant le bail de fes Enfans. 


les ,armé, 


lampañsé 
ë cou- 
ro nnè 
d'or àla 
queuë 
fourchée 
ou pafsé 


e 


en fantoir- 


V. .Ifabeau de Sauoye , Femme de René de B 
de Bouchage Baron d’Anthon & d’Auberiue ÿ 


Boif-doré en Touraine , & de 
François de Baftarnay , Cheu 


aftarnay , Cheualier; Comte 
Seigneur de Monrrefor , de 


Moulins en Berry , Chambellan duRoÿ, Fils de 
alier, Baron de Bouchage & d‘Anthon,Seigneur 


de 


62. 


De la Royale Maifon de Sauoye. n03 


de Montrefor , & de Françoife de Maillé Fillede François Seigneur de Mail- 
lé, & de MargucritedeRohan. Ce François deBaftarnay eftoit Fils d'Imbert 
de Baftarnay Seigneur de Bouchage , & de Georgette de Montchenu. 


Baftarnay 
écartelé 
d'or& 
d'azur. 


René de Baftarnay & Ifabelle de Sauoye fa Femme font inhumés en l'Eglife Mems 

Collegiale de Montrefor, mis 
Mr. PAb- 

bé de Vile 


Ath te Bed ta Fr 
RAA 


l'E 
CLAVDE DE S4VOTE ÆOMAE DE 


Tende € de Sommeriue ; Seigneur de Marro€ÿ de Prels, 
Gounerneur € GrandSenefthal de Prouence. 


CHAPITRE IL 


2 L'rendit de notables feruices à la Couronne de France en la guer- DuPieix 
re que l'Empereur Charles V. fit en Prouence. A la prife de hift.de Ft: 
F6 Veillane en Piemont par Henry Daufin de France , il eftoit Ge- 

neral des Suifes. 

” Lé Dut Emanuel-Philibert par fes Patentes dattées à Riuoles le 32. de lari- Tomb.dés 
uier r$62. verifiées enla Chambre des Comptes de Sauoye & au Senar de péri 
Turin le 14. de May fuyuant, &cle 28. d'Avril 1563. le declara & fes defceri- en 
dants Mallescapables de fuccedér au Duché de Sauoÿe en leur rang ; par l'ex- 
tinétion de la ligne directe. 

Pendant les guerres ciuiles de France il mena l'an 1569.en l'Arrnée du pu Pietx 
Duc d'Anjou trois tille hommes de piéd & quelque compagnies de Cauale= hift.de Fr: 
rie de Daufiné & de Prouence, 

1] fut marié deux fois: Premierement auec Marie de Chabanes Fille de 14 
ques de Chabanes Seigneur de la Pallice, Grand Maiftre & Marefchal de 


France, & de Marie de Melun. 
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Chabanes 
de gueu- 
leau 
Lyon 
d'Hermi- 


nes cou- 
xonné 
d'or. 


En fecondes nopcesil époufa Françoife de Foix, Fille de Tean de Foix Vicomte 
de Mille, Seigneur de Gurfon , & d'Anne de Villeneuue Marquife de 


Trans. 3 
Foix. 
d’or à 3. 
als de 
tes 
ENFANS DV PREMIER LIiIcCT. 
T.  Honorat de Sauoye Comte de Tende qui fuit. 
LL. Renéde Sauoye Baron de Cypierre mort fans lignée. 
11L RenécdeSauoye Marquife de Baugé, Efpoufe de laques Seigneur d'Vr- 
fé, de la Baftie, & de S. luft en Cheualer, Cheualier de l'Ordre de S, Michel, 
Gouuerneur & Baillif de Foreft, Fils de Claude Seigneur d'Vr£é , de S. Iuft, de 
Buflÿ & d'autres places, Gouuerneur & Baillif de Forefts, Gouuerneur des En- 
fans de France, Ambaffadeur à Rome, & de leanne deBalfac d'Entraigues. 
Vrfé. 
vairé au 
chef de 


gueules, 


ENFANS 
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ENFANS DV SECOND LICT. 
IV. Anne de Sauoye mariéetrois fois: Sçauoir auec Taques de Saluces Sei- 


« gneur de Cardé , Fils de Iean-François Marie de Saluces Seigneur de Cardé, & 
de Philiberte-Blanche de Miolans. 


Saluces. 
Cardé, 
d'argent 


au chef 
d'azur. 


Cleimont 
d’Am- 
boyfe. 
d'azur à 
3. che- 
vrons 
d'or: 


Et finalement auee George de Clèrmont Marquis de Gallerandes ; Fils de 
Louys Seigneur de Clermont & de Gallerandes , & de Renée d'Amboyfe. 


Ciemont 
Galleran- 
des. 

de mefme, 
que Cler- 
nont 
g'Am- 
boÿfe. 


AAAAAA3 HONORAT 
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Ra A AR RNA RNA RASE 
ÉES A PA A AE AE SH 


fIT- 


HONORAT DE SAVOTE COMTE DE 
Tende €5 de Sommeriue, Seigneur de Maro € de Pres, 
Chenalier de l'Ordre du Roy , Grand Senefthal , €5 
Gotnerneur de Prouence. 


CHAPITRE  lIIL 
 : LL nafquit à Marfcille l'an 1538. ainfi qu'a remarqué vn Hiftorien S 
uffy 
hift. de 4 denoltre temps qui le met au rang des Hommes Llluftres que cette 
Marfcille, SN Ville a produits ; aufli fut-il extraordinairement aymé des Prouen- 


çaux : Et aÿant fait deffein de donnerla tranquillité à cette Prouince pen- 
dant la plus grande fureur de nos guerres ciuiles, & de faire reconnoiftre le 
Roy partout ;il mit fur pied vne petite Armée auec laquelle il prit Orange 
& Cyfteron , nônobftant les efforts de Montbrun Chef, des Religionnaires. 
Depuis ayant pourueu à foñ Gouuernement fur le nouueau feu des guerres ci- 
üiles l'an 1566. il alla joindre l'Armée du Roy auee trois mille Prouençaux, 
Ba Pix Où il feruit vrilement. Va Hiftorien François le loüe de s’eftre genereufe- 
hiftdeFr. ment opposé À tous les deffcins qu'eurent les Religionnaires de troubler la 


Eee) 


ee 
1566, 


Prouence,. 

Noftrad. Il mourut le 8. d'Oltobré 1572. extremement regretté par les vertus qui Fo 
éclattoient en {à perfonne. Car, outre la beauté du vifage & vne mine fort 
majeftueufe, digne du Sang dont il eftoit yflu , ileftoit courageux , hardy, 
gratieux & accefhible. 1] ne laiffa aucuns Enfans ; bien qu'il eut efté marié deux 
fois. 

La premiere , auec Clarice Strozzy , Fille de Pierre Strozzy , Marefchal de 
France , Lieutenant General du Roy HenryI I. en Italie, & de Laudamine de 
Medicis 

Stroz ZY 

d’or à la 

fafce de 

gucüles 

chatgée 

de trois 

Croiffans 

tournés 

d’or. 

it Et la feconde, auec Magdelaine de la Tour-Turenne , Fille de François de la 


hit. dela Tour I IT. du nom Vicomte de Turenne , & d'Eleonor de Montmorency. 


Maifôon : ë à 
“amer, CemMariage fut arrefté au Chafteau d'Amboyfe le 1. de lanuier 1572. 


46. 


La Tont+, 
Turenne. 
femé de 
Franceà la 
Tour d’ar- 
gent au 
baton de 
gueules 
brochant 
fur le cout 


4 


chants 


ILES MARQUVIS DE VILLARS 
& de Miribel. 


1: Y>> 


HONORAT DE. SAVOME I DT NOML 
Chealier de l'Ordre du Roy ; Marquis de Villars ; Comte de Tende 
ES de Sommerine , Baron de Precigny € d'Haunet, Seigneur de 
Loyes , de Marro ; Prela €9' de Ferrieres-Larçon , Marefchal €5 
eAmiral de France , Gonuerneur de Guyenne € de Pronence, 
Conféiller du Roy en fes Conftils ; € Capitaine de cent hommes 
d'armes de [es Ordonnances. 


CHÉPANPUIDAIRPE SOIN 


AE L eftoit le fecond des Enfans de René de Sauoye Comte de Villars, re 
A ; À R 5: tt 
2 & d'Anne de Lafcaris ; qui ne ceda eh rien à la vertu & à la genero- ao He 


GTA x 
22%, &% lité de fon Pere. fon de 
Neuers. 


Le 26. de Nouembre 1 546.il fit hommage au Roy Henry I L. de la Baron- 


—— nie de Precigny & de la Seigneurie de Ferrieres-Larçon. 


53° 


I fuiuit Sa Majefté l'an 15 5 3.au voyage & en la guerre de Lorraine, & fut pu, 
enuoyé parle Roy auec le Seigneur de Montmorency & le Comte Ringraff etes, 
pour faire le degait autour de Teroüenne , & depuis à Ausbourg pour faire 
vhe negotiation de confequence auec Maurice Duc de Saxe. Il {e treuua dans 
Hefdin lors qu'Emanuel-Philibert de Sauoye Prince de Piemont , Lieutenant 
Gencral de l'Armée del Empereur le prit. Il fut aufhi à la bataille de S. Quen- TH 
tin , & y futblefsé s& apres la deroute de l'Armée Françoife il eut ordre de fe 
jetter dans Laon en Laonnois auec le Prince de Condé & le Seigneur de 
Montmorency. Depuis ilentradans Corbicafliegé par les Imperiaux aueé Montluc. 


— trois cents hommes d'armes, & en emptcha la prife. 


63. 


65. 


Le Duc de Sauoye erigea en fa faueur le Comté de Villars en Marquifat, su Le 
par Patentes dattées à Turine 13.de Tuin 1563. ar 
1lfüiuit le Roy Charles 1 X. au voyage de Bayonne l'an 1565. Les {érui- Du Pie: 
ces qu'il rendit à la France en tous lesemploys qu'ileut , luy procurerent les 
principales charges de l'Eftat : Sçauoir celles de Marefchal de France & 
AAAAAAa : d'Amifal, 


Thuan. 


Du ricix, 


Faix, 
comme 
cy-denant 
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d'Amiral. 1lfatinftalléen la fécondele 14° d'Aouft 1572. apres la mort de 4 
l'Amiral de Coligny: Etl'an1573.le Roy lenuoya en Guyenne Lieutenant 15%, 
General du Roy de Nauarre auce vne Armée de huit mil hommes de pied& 
de deux mille cheuaux, où il ftdesexploits fignalés, & prit plufieurs Villes 
en Quercy. Le 
Il deceda à Paris l'an r 5 80.82 Deuife eftoitl’Image de la Fortune , portant me 
vnc Banniere aux Armes de Sauoye,auec ces mots, Dies pour Gayde,pour mon- 5 
ftrer qu'end'inftabiliré des chofes dumonde il n'eft rien de plus fur quela 
Prouidence & la conduite de Dieu. 
Son mariage fut auec Françoife de Foix ; Fille vnique & Heriticre d'Alain 
de Foix, Vicomte de Caftillon; & de Françoïfe de Montpefar. 


1573 


È SET 


il n'eut qu'vne feule Fille de ce mariage, fçauoir. 


conte Re cie 


SEA A UE AN EE D SN LUS ES LS SN Er EURE 
PESTE 


HENRTE DE SAVOTE, MARQVISE 
de Villars € de Miribel, Comtefe de Tende € de Montpefat, 
Vicomtelle de Castillon , Dame de Marro , de Prela , de Gordans, 
Loyes , Haunet € Loyettes, Certes € Bufer, Baronme d'E, guil- 
lon, de Madaillan €5 de S. Liarade. 


CORUASDOEL ARE EN. 


= L 15 fut mariée deux fois : Premierement ,auec Melchior des Prez, 

* Cheualier, Seigneur de Montpefar & du Fou, Sencfchal de Poy- 
) ou, & Gouuerneur de Guyenne, Fils d'Antoine des Prez Seigneur 
‘ de Montpefat , Marefchal de France, & Lieutenant General pour 


le Roy en Guyenne. 


Des Prez+ 
Montpe- 
Œat. 
d’or à 3. 
bandes de 
gueules aü 
chef d’a- 
zur chat- 
gé de 3. 
molettes 
d'argent, 


En fecondes nopces elle épôufä Charles de Lotraine Due de Mayenne, Pair Fe 
…. & Grand Chambellan de France, Fils de François de Lorraine Duc de Guyfe, RaQue 
76. & d'Anne d'Eftle 3. de luillet 1576.en laprefence du Roy Henry 111. de 
_ Careriné de Medicis Reynede France ; des Cardinaut de Bourbon & de … à. 
9. Guyfe, des Ducs de Nemours, de Guyfe & d’Aumale. Le . 

Ce fut dé l'authorité de ce fecond Mary que le 2 1. d'Oétobre 1579. elle de Bugey: 
remit à S. A. de Sauoye le Comté de Tende , les Seigneuries de Marro & de 

Prela , & les droits qu'elle auoitfur les Comités de Vintimille & d'Oncille, 

moyennant les Seigneuries de Miribel & de Satonay eh Brelfe : & celle de 

Loyertes en Bugey , qui furenterigées en Marquifat fous le Titre de Mi- 


ribel, 


Lotrairig< 
' 
Mayenné. 


conppéde 
huit pie- 
ces,quatre 
en chef, & 
quarre eri 
pointe, la 
premiere 
du chef, 
de Hon- 
grie qui 
eff facé 
d’argeñt 
L” 2 & de 
E gueules, 
1 7de 
Naples- 
Sicile qui 
eft de 
France au 


Lambel de gueules , la 3, de lerufaleii qui ef d’argeñt äla Croix poréñcée d'or , cafitoñnée de quatre 
Croix couppées de mefme , la 4. d’Arragon qui eft d'or à quatre pals de gueules , la premiere dela pointe | 
d’Anjou qui eft de France à la bordure de gueules,la 2.de Gueldres qui eit d’azuf au Éyoti coritourné d’or armé 
& couronné de gueules, la 3. de Yulliers qui eft d’or au Lyon de fable, la 4:de Bar qui eft d'azur à deux 
fars adofés , femé de Croix recroifettées au pied fiché de mefinies fur le rour d’or à la bande de gueules 
chargée de trois Alerions d'argent qui eft de Lorraine ,lerouc brisé d'vn lambel de gueules: 


AAAÂAA& 3 Elle 
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Elleut plufieurs Enfans de ces deux Marys, dont l'Aifné fut Emanuel-Phili- 
bert des Prez , Marquis de Villars, qui prit le Surnom de Sauoye, à caufe de fa 
Mere ,& qui mourut fans Enfans, de Leonor de Thomaffin , Vefue de Clau- 
Hit de dede Vergy, Comte de Champlite, Gouuerneur du Comté de Bourgogne, 
Vergy:  Fillede René de Thomallin, ditde S. Barthelemy , Cheualier , Seigneur de 
Montmartin, Miribel , Corby , & de Ieane de Vaudetar. 


De la Royale Maifon de Sauoye. ut 
décide fete 


ESRI EE CRD ENS GR ONDES ES AE OS ER PAS DS END EN ER ES APS PES RES ANS EU 


LES COMTES DE RACONIS 
&t de Pancalier, Marquis de la Chiule 
& Seigneurs de Cauours. 


299900. 


De Sauoye au bafton d'azur brochant fur le cour. 

Louys Baftard d’Achaye Souche de cette Branche, porta du commencement 
le filet de fable en barre , & quelquesfois chargeoit la Croix de cinq croifettes: 
Mais fes Succeffeurs par permiffion du Duc Louys prirent les Armes des Prin. 
ces d'Achaye , qui font de Sauoyeau bafton d'azur brochant fur le tout. 

Pour Cimier vn Lyon d'or. 

Suppofts , deux vergettes ou efpouffettes d’or. 

Deuile , Tout net , pour fignifier que le Souuerain leur ayant permis de poiter 
les Armés pures des Princes d'Achaye & de la Morée , dont ils defcendoient: 
11 n'y auoit rien à dire en leurorigine, 


LOPTS 
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Data ar a Ve Anar Vera dferda ah dre 4 
A UN D I EN $ 


I. 


IONINS D AS VTEA RD, NDNEARCIAANTNES 
Seigneur de Raconts , de Pancalier , de Cauours , de Moille-brune, 
€ de Chasteau-Regnier , Marefthal de S an0ye; 
€9 Cheualier de l'Ordre du Collier. 


G'ÉPANP MOMTARNE AV 


æ Ov s auons dit cy-deflus , que Louys de Sauoye Prince d'Achaye 
y & de la Morée deceda fans Enfans legitimes, & qu'il laifla ce Fils 
» naturel qui fut nommé Louys comme luy, à qui il donna les Sei- 
A gncuries de Raconis , de Pancalier , de Moille-brune & de Cha- 
fteau-Regnier en Piemont pour fon Appannage. . 
Le Duc Amé V III. pour reconnoiffance de fes feruices luy donna auffi k 
Van 143 3. le Chafteau, Ville & Chaftellainie de Cauoursen Piemont, à la r'e- qu dé 
{erue de la Souueraineté & du reffort. Il fut Marefchal de Sauoye & Cheualier Mr. da 
del'Ordre du Collier, dignités des plus éminentes de Sauoye qui marquent FRYe 
Feftime en laquelle il eftoit. 
Le 3. de Nouembre r4r2. ilépoufa Alix de Montbel, Fille de Guygues de 
* Montbel, Cheualier, Seigneur de Montbel & d'Entremonts , & de aterine 
de Maubec fa feconde Femmeprefents lean de Boczefel Cheualier de l'Ordre 
de S.Iean de Ierufalem,Commandeur de Ville-franche, Claude d'Orly Com- Sub 
mandeur de S. Antoine de Chambery ; Pierre de Seyffel, Cheualier, Seigneur ue # 
de S. Caffin & d’Aigucbellette , Guillaume de Grolée Cheualier, Seigneur de Bugey. 
de Neyrieu & de luys , Louys de Riuoyre , Seigneur de Gerbais, Guillaume 
de Cordon, Seigneur des Marches , Pierre de Cordon fon Frere, Seigneur 
dela Barre , Cheualiers, Pierre de Riuoyre, Seigneur de Domeflin , & Bou- 
cicaud de Rauays , Seigneur de S.Mauris. 


Montbel- 
Entre- 
monts. 
d'or au 
Lyonde 
fable armé 
&lim- 
pañsé de 
gueules à 
Ï3 bande 
compo- 
née d’her= 
mines & 
de gueules 
de fix 


pieces. 


De ce mariage fortirent deux Fils & vne Fille , fçauoir. 


I. Françoisde Sauoye, Seigneur de Raconis , qui continua la ligne. 


II. Louys de Sauoye, Cheualier, Seigneur de Caüours ; d'Ozafque , de 
Pancalier & de Chafteau-Regnier en partie viuant 1461. 11 fuc l’ere de Ican- 
François de Sauoye , Cheualier ; Seigneur de Cauours & de Pancalier , qui 

BBBBBBb époufa 
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époufa À ymée de Montbel , Fille de Charles de Montbel, Cheualier , Sei- 
gneur du Montelier & de Nattage, & de Françoife de Chiel. Ca 


Montbel- 


1] ne laiffa qu'vne Fille appellée Beatrixde Sauoye , Efpoufe de Charles-Man- 
froy ; Comte de Luzerne. 


Luzcerne, 
bandé 
d’argenc 
& de 
gueules 
de fix 
pieces. 


IIL Mariede Sauoyealliée auec Aymé Comte de la Chambre, de Leüille 
& de Dammartin , Vicomte de Maurienne ; Fils de Iean de Seyflet, Cheua- 


lier, Seigneur deBarjat & de la Rochette, Marefchal de Sauoye , & de Mar- 
guerite de la Chambre. 


22992. 20 _). 


SHOT DIT 


fleurs de 
Lys d'or 
À la bande 
degueu- 
les bro- 
chant fur 
le tout. 


FRANÇOIS 


De la Royale Maifon de Sauoye. ns 


a ot V4 Ve 8 8 
A A APS GR DUR UN NP ES NN RENE SN AR 


IT. 


FRANCOIS DE SAVOTE CHEVALIER, 
Seigneur de Raconis €9 de Pancalier. 


CHAPITRE VIL 


Pre s le decès de Louys Scigneur deRaconis fon Pere, il fr homma- Titr.de 
ge auec Louys de Sauoye fon Frere le 27. de Mars 1461. Louys Rue 
es Duc de Sauoye de toutes Les Terres qu'ils poffedoient en Piemont 
de la Succeflion de leur Pere. Sçauoir François , des Seianeuries de Raconis 

& de Moille-brune, de la moitié de Pancalier & de Chafteau-Reonier. Et 
Louys, des Chafteaux de Cauours & d'Ozafque, de l'autre moitié de Panca- 

lier & de Chafteau-Regnier. 11 époufa Caterine de Seyffel la ieune, Fille de 

Jean de Seyflel Cheualier, Seigneur de Barjat & de la Rochette Marefchal 

de Sauoye & de Marguerite de la Chambre. 


Fa 


È EN 


AN 


Seyffel. 
gyronné 
d’or & 
d'azur de 
huit pie 
ces. 


Il n'eut qu'vn Fils & vne Fille. 
L Claude de Sauoye Seigneur deRaconis qui fuit. 


II. Marie de Sauoye mariée à Geoffroy de Riuerol des Comtes de S. Mar- y. 

« . n A 
tin , puis à Geoffroy Fauria Gentil-hommede Final. Et finalement à Man- sde 
froy de Saluces Cheualier, Seigneur de Cardé. is 


Saluces= 
Cardé. 
d'argent 
au chef 
d'azur: 


BBBBBBb 2 CLAVDE 
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# tt tt te 
tr EE ES 
III 
CLAVDE DE SAVOTE, SEIGNEVR 


de Raconis , Cheualier de lOrdre du Collier, 
Marefihal de Sauoye. 


CHAPITRE VIII 


PRE L époufa Hyppolite Borromée, Fille de lean Borromée , Comte 
ADS d'Arona , Genti-homme Milanois. 


Borromee 
de geu« 
Les à la 
motaille 
mife en 
bande 
d'argent, 


Il eut deux Mafles de cette Femme. 

L Bernardin de Sauoye , Seigneur de Raconis, mentionné cy-apres. 

IL Antoine-Louys de Sauoye , Cheualier de l'Ordre des. Iean de Ierufalem 
Yan 1524. 


BE RUN AL RD ME NIOCD MERE TAPIE CURE, 


Cheualier , Seigneur de Raconis € de Pancalier. 


CHMASBAMERIERLTX: 


ES Lsallia par mariage aucc Violante Âdorne ; d'yne des plus Illuftres Fa- 
KEASY milles de Genes. | 


Adorne, 
d’or à la 
bande 
échique- 
iée d’ar- 
gent & de 
able de 


3. traits. 


De la Royale Maifon de Sauoye. wr7 


CetteFemme luy procrea cinq Mafles. : 


TI. Louys de Sauoye , Seigneur de Raconis, Cheualier de l'Ordre de FAn- 
nonciade, mort fans alliance. 


[T. Philippes de Sauoye , Comté de Raconis , qui continua la ligne. 


III. Claude de Sauoye, Conte de Pancalier , Sommelier de corps de 5. À. 
& Chevalier de l'Ordre de l'Annonciade , qui eut pour Femme Marie de 
Gondy Comtefle deS. Triuier, premiere Dame d'honneur de Margucrite de 
France, Ducheffe de Sanoye & de Berry, Gouuernante de la Perfonne & de la 
Maifon de Charles-Emanuel de Sauoye Prince de Piemont , & Fille d’Antoi- 
ne de Gondy, Seigneur du Peron & de Toyfley, & de Marie de Pierre-viue, 
dont il n’eut point d’Enfans. 


IV. Charles de Sauoye, 


V. François de Sauoye. 


chdtandotbaheonts 


Na 


PHILIPPES DE SAVOTE, COMTE 
de Raconis , Cheualier de l'Ordre de lAnnonciade. 


CHAPITRE. X. 


due ’Esrluy qui fut deputé l'an 1 $60.auec George Cofte Comte de la 
Trinité, pour faire executer l'Edit que le Duc Emanuel-Philibert 
€ auoit fait contre les Religionnaires de la Valée de Lucerne. 

N  Sonalliancefutauec PagleCofte, de la Maïfon des Comtes de 


Bennes en Piemont. 


BBBBBBb 3 D'où 


Gondy. 
d'or à 
deux maf= 
fes d’ar- 
mes de fa- 
ble paf 
sées en 
fautoir, & 
liées de 
gueules. 


Cofte- 
Bennes. 
coticé 
d'or & 
d'azur. 


Henry. 
d’azur à 
vn Leo- 
pard d’or 
furmonté 
de deux 
eftoiles de 
mefine au 
chef d’ar- 
gentà vn 
cœur d’a- 
zut char 
gé d’yn 
nom de 
Tesvs 
d'or, 
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D'où fortirent dix Enfans , cinq Fils & cinq Filles. 
I. Bernardin de Sauoyel I. du nom, qui aura fon eloge cy-apres' 


IT. Ican-Baptiftede Sauoye, Marquis de la Chiufe , Cheualier de l'Ordre 
de l’Annonciade & Grand Chambellan de Sauoye , mort en Arragon au — 
voyage que fit Charles-Emanuel pour fon mariage lan 1585. 1585: 


III. © François de Sauoye fut nourry Page de Philippes I I. Roy d'Efpagne, 
mourut à la bataille de Lepanthe 1571. — 

15714 
IV. Violante de Sauoye Femme d'Oétaue Henry Comte de Cremieu en 
Daufné & d’Altezan en Piemont. 


De ce mariage vint vne Fille vnique Efpoufe de N....::.. Prouan2 des 
Seigneurs de Leyni Gouuerneur de Nice, puis Veador General de S. A. R. 
Pere de Jean-François Prouana Comte de Druent , Cheualier de l'Ordre de 
lAnnonciade, Mary d’Helene Henry fa Coufine, Fille d'Artus Henry. Sei- 
gneur de la Salle, de Chamagnieu , de Retourtour, Confiller & Mäiftre 
d'Hoftel ordinaire du Roy , & de Denife de Belieure. 


V. Louysde Sauoye. 


VL Philibert de Sauoye , Cheualier, qui époufa Oftaue Solara de Macello, 
dela Maifon des Seigneurs de Moretteen Piemont. 


fl 


Solar 
d'azurà 
trois ban 
des échi- 
querées 
d'or & de 
gueules 
detrois 
traits, 


85. I mouruten Arragon auec lean-Baptifte de Sauoyefon Frerel'an 1586. 


VII Bonnede Sauoye mariée auec Claude de Chalant , Cheua'er, Sei- 
gneuade Villarfe , Cheualier de l'Ordre del'Annonciade, & Gand Maitre 
dela Maifon de S, Altefle , Fils de Charles de Chalant, Chewalier , Seigneur 
de Fenis & de Montbreton , & de Françoife de Grueres. De ce mariage il 
n'y eut qu'vne Fille appellée Paule de Chalant, mariée à Louys -olare Com- 
te de Morette , Marquis de Dogliani , Lieutenant General de $. A. au Comté 
de Nice , d'où font yus trois Fils & deux Filles : Sçauoir, François-Emanuel 
Solare Comtede Morette, Marquis de Dogliani, Grand Maiftre de l’Artillerie, 
Gouuerneur de Vercel,, puis du Comté d’Aft. Maurice Euefque de Montde- 
uis , Charles-Ierofme Solare Comte de Morette Marquis du Botrg, S.. Dal- 
mace, Gouuerneur d’AfE, puis du Marquifat de Ceue , à prefent viuant. 
Bonne-Lucrefle Solare Comtefle de Colegno, & Viétorie-Marouerite Mar- 


quife de la Chiufe. 


Chalant. 
d'argent 
äu chef de 
gueules 
au bafton 
de fable 
brochant 
fur le tout 


Ferreto- 
Mefleran. 
écartelé 
au à, & 4 


VIII. Claudine de Sauoye, alliée auec Beffo-Ferrero de Fiefque Marquis se 
au yon 


de Mefferan & de Creuecœur , Fils de Philibert Ferrero Marquis de Meñe- 
ran , & de Barthelemie de Fiefque. mé & 
lampafsé 
de gueules 
5 au 2.& 3. 
d'argent à 
l'Aigle à 
2.teftes de 
fable cou 
xônées de 
mefme & 
fürle tout 
bandé 
d'argent 
: & d’azur 
. qui eftde 
IX. Louyfe Ficfque. 
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IX. Louyfe de Sauoye , Efpoufe de Louys Ifnard de Caftello , Comte de 
Sanfré, Cheualier de Ordre de S. Michel, yffü d'vne des plusIlluftres & an- 
ciennes Familles de la Ville d’AfE, qui fe diuifa en trois branches : Sçauoir, és 
Ifhards de Caftello, Guctuers & Turcs. Il eftoit Fils de Thomas Ifnard de 
Caftello , Comte de Sanfré , & d’Anne de Carreto dela Maifon des Marquis 
de Sauone & de Final. 

Louys Ifnard eut de cette alliance entrautres Enfans. 

Thomas fard de Caftello Comtede Sanfré Cheualier de l'Annonciade, 
Ambafladeur extraordinaire en Allemagne pour S. A. R. De lulia Canale 
Fille du Comte Louys Canale & de Fauftine Spinola. Il laiffa deux Fils & vne 
Fille ,fçauoir. 

” Charles,;mentionné cy-apres.Ierofme Ifhard de Caftello Comte de la Mon- 
ta, qui fit branche; & Marguerite Ifnard mariée à Dominique Prouana Com- 
te de Beynette. 

Charles Ifnard de Caftello , Comte de Sanfré, Grand Chambellan de Sa- 
uoye & Grand Croix de S. Maurice & des. Lazare , prit alliance auec Gateri- 
ne Cofte, Fille d'Emanuel Cofte , Comte d’Arignan & de Polonguera , & de 
Françoife Solara de Macello , & en eut les Enfans qui fuyuent. 

Charles-Thomas qui continua la ligne. Louys Ifnard Cheualier de Mal- 
te, morten vn combat contreles Turcs , & enterré à la Rochelle. Amé 
Ifnard des Comtes de Sanfré mort à Orbitello commandant les Gardes du 
Prince Thomas. Emanuel lefuite , &Leonore mariée au Marquis Charles- 
Emanuel de Pallauicin Cheualier de  Annonciade. 

Charles-Thomas Ifnard de Caftello füs-nommé , Marquis de Carail, 
Comte de Sanfré & de Montald , Cheualier de l'Annonciade , & Grand Ve- 
neur deS. A. R. auiourd’huy viuant , a efté marié deux fois.  Premierement, 
auec Hieronyme Afinara , Fille delean-Michel Afinara, Seigneur de Virle 
& deBanne. Puisauec Geneuiefue Millet de Chales, Fille d'Hector Millet de 
Chales Scigneur de Chales , premier Prefident du Senat de Sauoye , & de 
Magdelene de Montchenu. 

Du premier mariage il a eü. 

Charles-Maurice lfnard de Caftello Comte de Sanfré , Capitaine des 
Genf-d’armes de S. A.R. & Gentil-homme ordinaire de fa Chambre , Mary 
de Chreftienne Solare, Fille deFrançois-Emanuel Solare, Marquis de Do- 
gliani, & de Syluie Ville , Fille du Marquis Guy Ville.* 

Et du deuxiéme mariage. 

François-Antoine, & lean-Baptifte jeunes. Catherine, Femme de Fran- 
çois-Maurice Scaglia Comte de Verruë & Marquis de Caluxe , Commiffaire 
Gencral de la Caualerie de S. A.R. Magdelene , alliée auec le Comte Iean- 
Paul de Lafcaris , Neueu du feu Grand Maiftre de Malte, duquel elle n'a eü 
aucunsEnfans. Paule & Chreftienne enbas âge. 

Quant à lerofime l{nard de Caftello Comte de fa Monta fus-mentionné, 
Gentil-homme ordinaire dé la Chambre de Charles-Emanuel ,il époufa Leo- 
nore Roëre de S. Seuerin , Fille de Sylla Roëre de S. Seuerin, Grand Efcuyer 
de Sauoye, & de Diane Prouana, Sœur du Chancelier Prouana; d’où vinrent 

Iean-François I{nard de Caftello des Comtes dela Monta, premier Gen- 
til-homme de la Chambre deS. A.R. qui mourut fans lignée 1653. Diane 
Femme de Robert Afinara Comte de Coftigliolles. Thomas Inard de Ca- 
ftello Comte de la Monta, Abbé de Caramagne en Piemont , & de fainte 
Mclaine de Rennes en Bretaigne , Confeiller d’Eftat de S. A! R. perfonnage 
fameux par es Ambañades & negotiations. Sylla {nard Cheualier de Mal- 
te, & Charles Ifnard de Caftello Comtte de la Monta, Gentil-homme de Ja 

Chambre 


1569, 


De la Royale Maifon de Sauoye. 1721 


Chambre de S. A.R. qui s'e% marié auec Ieane Marguerite de Piozafque, 
Fille du ComteGetule de Piozafque, Cheualier de l'Annonciade, Capitaine 
des Gardes de S. A.R. & de Louyfe de Pobel de la Maifon de S. Alban en Sa- 
uoye; duquel mariage il a deux Filles jeunes nommées Ghreftienne - Felici- 
tas, & Conftance-Yoland. 


If nard. 
d ‘argent 
FAigle 
couronné 
de fable 
membré 
& bequé 
de gueu- 


les. 


X. Oétauia de Sauoye , Femme de lean-François Prouana Comte de Bey- 
nette, de l’ancienne Maifon de Prouana en Piemont. _ 
cartelè 
au 1. & 4e 
de'gucu- 
lesà vne 
colomne 
d'argent, 
le Chap- 

piteau 
fommé 
d’vne 
courenné 
d'or, la 
bafe & le 
Chappi- 
teau de 
incfme au 
2. & 3. 
d'argent à 
fix feuil= 
: . ; Re les de vi- 
Dece mariage vinrent entr'autres Enfants Dominique Prouana Comte de one au 
Beynette , Antonio & Flaminio Commandeurs de Malte , & Paule Prouana . 3: 
alliée auec le Comte de Morctte. ei E 
Ce Dominique Prouana époufa Marguerite Ifnard de Sanfré, dont il eut 
plufieurs Enfans : Sçauoir,Bernardin-Louys Prouana des Comtes de Beynette, 
Grand Me d'Hoftel de Margucrite de Sauoye Duchefle de Mantoüe , qui de 
Marie Lomelline de Genes fa Femme, n'alaifsé qu'vne Fille nommée Ma- 
rie-Marouerite , Hyacinte Prouana Capucin. lulienne Prouana mariée au 
Comte d’Enuie. Antoine Prouana Commandeur de Malte. François & Phi- 
lippes Prouana , Bernardin Prouana Comte deBeynette fus-nommé, Gentil 
homme ordinaire dela Chambre de Viétor-Amé , a ei de Marie du Puy de 
Vogherafon Efpoufe , vn Fils & trois Filles : Sçauoir , Viétor-Dominique 
Prouana Comte de Beynette auiourd'huy viuant , Mary de Françoife Fauzzon 
d'vne noble & ancienne Famille du Montdeuis. Lucreffe Prouana Efpoufe 
du Comte de Bros , Paule Prouana & Bernardine Prouana mariée au Mar- 


quis de Bros’ 


CCcccCe BERNARDIN 
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2 8 8 VV a 86 
LAON ON ANUS POS ANS CR PS OPEN ES 


V I 


BE RON ARDIN DE °S AVOT EMAIL SDT 
nom , Seigneur de Cauours , de Ville-franche €5 de Caxelle , puis 
Comte de Raconis €ÿ de Pancalier , Cheualier del'Ordre del An- 
nonciade , € Capitaine des Archers de la C'arde de S. A. 


CHAPITRE XI. 


Es ren luy que faillit la ligne directe des Comtes de Raconis & 
de Pancalier; parce qu'il ne laiffa aucuns Enfans d'Ifabelle de Gril- 
Jet fon Efpoufe Marquife de la Chiufe & Dame de Cazelle, Fille 
FA NY de Nicolas de Grillet, Seigneur de Pomier & du Beffey en Brefle, 
& de Mariede Gondy Comteflede S. Triuier. C’eftoit vn des Seigneurs des 
plus accomplis de la Courde Sauoye, qui eut fa part des plus belles charges 
de l'Eftat , & qui laiffa vnfouuenir eternel de fa perfonne & de fes belles qua- 
lités. 


Griller. 
de gueu- 
Jes à la fa- 
ce ondée 
d’or au | 
Lyonleo- 
pardé paf- 
fant en 
chef d’ar- 
gent &cà 
3. befans 
auffi d'ar- 
genten 
pointes 


De là Royale Maifon de Sauoye. 1122 
share 


LES CO MTES DE 
Coleono, Seigneurs d'Altezzan 
le Bas. 


De Sauoye à la barre de fable brochant fur le tour. 


ceCcccc : ANTELME 
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dde het doter 


SES US FES ESF 2. Ÿ AS 


L. 


ANTELME BASTARD D'ACHATE, 
Cheualier , S cigneur de C olegno € 
d'Altezzan le Bas. 


CHAPITRE XIL 


Æ Leftoit Fils naturel de Philippes de Sauoye Prince d'Achaye & de ii 
Morée , Comte de Piemont, qui luy donna pour fon Appannage la 
le Seigneurie de Colegno & celle d'Altezzan le Bas en Piemont, à la 
charge de l'hommage. 

L'an 1343. ilaccompagna Jaques de Sauoye Prince d'Achaye , au voyage 
qu'il fit en Auignon pour lesdifferents qu'il auoit auec le Marquis de Mont- 
ferrat. Et l'an 1 346. il fit hommage des Terres de fon Appannage à Philip: rie. de ja 
pes. de Sauoye Prince d’Achaye au Chafteau de Pignerol ; Prefents Aimé Chemb 
Comte de Geneue, Rodolphe Abbé de S. Michel de la Clufe, Thomas & de 
Edoüard de Sauoye ;Louys de Riuoyre, Pierre de. Geneue & Pierre de Com- 
pers Cheualiers, & Martinetdes Comtes de S. Martin. Depuis il deffendir Chronig. 


an 1360. la Ville de Pignerol affiegée par le Comte Verd, fous lean Seigneur de sauoye 
M. $. 


de Leualdifio qui en eftoit Gouuerneur. : Ilfuyuit le Comte Verd au voyage 
de Grece l'an 1366. & fut Gouuerneut du Chafteau de Limeno. La Chroni- 
que de Sauoye M. S l'appelle Antoine, & le nomme Seigneur de Champagne 
au lieu de Colegno. 1left mis prefent à la confirmation qu'Aymon Comte 
de Sauoye & laques de Sauoye Prince d’Achaye firent d'vn Traité fait 
Van 153 7.entre ceux de la Maifon de la Ruuere 8 les Marquis de Romagnan, 
pour la Iurifdiétion de Virle. 

Il feruit en France fous le Roy Charles V. l'an 1369. auec quinze Efcuyers. +. dela 


S on alliancecft ignorée; fes Enfans pourtant farent ceux-cy." Chamb. 
des Com. 
de paris, 


I. Philippes de Sauoye Seigneur de Colegno qui fuir. 

11. laques de Sauoye , Religieux en l'Abbaye de Pignerol. 

chcheietheineihethaine int etats 

he one SAP 
IT 


PHILIPPES DE SAVOTÉ, CHEVALIER, 
Seigneur de Colegno € d'Altezxan le bas, 


CHAPITRE XIIL 


eg Pas s la paix iuréeentrele Comte Verd & laques dé Sanoye Prince 
 d’Achaye l'an 1363. il fit hommage des Chaiteaux de Colegno & 
2 d'Altezzan au Prince d'Achaye fon Oncle. Depuis il fut retenu 
pour Conféiller ordinaire d’Amé de Sauoye Prince d’Achaye ,laiffa les Enfans 


fuyuants. ; 
ECCCCCc ; I. Antoine 


126.  Hifioire eee 


1°" Antoine de Sauoye qui continua la ligne. 


II. Antoine de Sauoye leieune, farnommé Zwrilia, viuant l'an 1396. qui 
S'allia auec Michelette de Piozafque. 


Piozafque 
d'argent à 
neuf mer- 
lertes de 
fible 3.5. 
261.) 


Il eut de ce mariage Philippes de Sauoye , Seigneur en partie de Colegno & — 
d’Altezzän ; viuant l'an 1450. Pere d’Antelme de Sauoye mortfans Enfans. ‘** 


donhisehatiodhehdsehess 


I T0 


ANTOINE DE SAVOTE, CHEVALIER, 
Seigneur de Colegno. 


CHAPITRE XI. 
"8 L prit alliance l'an mil trois cents nonante-vn auec Margueri- —= 


e de Riualta ,de la Maifon de Riualta ou Ripalta en Piemont, & 1122 
£en eut vn feul Fils qui fuit. 


Ripalta 
ou Riual- 
ta. 
d'argent à 
Ja bande 
crenelée 


de fable. 


MICHEL 


Del: Royale Maifon de Saüôye. 27 


MICHEL DE SAVOTE CHEVALIER, 
Seigneur de Colegno €5 d'Alrezzan. 


CARAPSIMPR EE ERA. 


Es Titres qui font mention de lu. font de l'an 1424.:& luy donnent 
& deux Mafles. 


I.  Antoinede Sauoye, mentionné cy-apres. 
II. Nicolas de Sauoye, mortfans lignée. 
V. 


ANTOINE DE SAVOTE II DV NOM; 
Cheualier , Seigneur de Colegno € d'Altezzan. 
CHAPITRE XVI. 
A L viuoit l'an mil quatre cents quatre vingt trois , & laiffa entr'autres 
| Enfans. 


L François de Sauoye, 


NI IE 


FRANCOIS DE SAVOTE CHEVALIER, 
Seigneur de Colegno. 


CHAPITRE XVII 


GRO E fon mariageauec laqueline Ferrero ; Fille de Geoffroy Ferrero , Che- 
ESA ualier, Marquis de Bordellano. 1l laifla 


Ferreto; 
d’argerit 
au Lyon 
d'azur, 
lampafsé 
&arméde 
gueules. 


ANTOINE 
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VIT 


ANTOINEMARIE DE SAVOTE 
Cheualier Seigneur de Colegno. 


CHAPITRE XVIIL 


Y V1 fe maria auec vne Damoyfelle de Padoüe , nommée lulia 
Obizzi. 


Obizzi. 
bandé 
d'argent 
& d'azur 
de fix 
pieces. 


Dece mariage fortit vn Fils appellé 
ZE 
VIIL 


EM ANVEL-PHILIBERT D E  SAVOÔTE 
Cheualier |, Comte de C olegno. 


GE AS PMITERPE EC DC 


Es r en fa faueur que le Duc Emanuel-Philibert erigea la Sei- 
gneurie de Colegno en Comté. I] maria auec Marguerite 
S Tefauro de la Maifon de Tefauro de Foflan Comtes de Sarmato- 
re , de laquelle il n'eut point d'Enfans. 


Tefauro. 

d'argent à 
vne poin« 
te d'azus, 


LES 


De la Royale Maifon de Sauoye 1129 
schehéhdhaienmar etes 


ENS ER ER ES ENG ET ENS ET ENCRES ES ENS D02-FRT-PIS ERS-SOSe ENS EG NA ERA MOOD-EN SES EE 


LES SEXMGNEVRS 
d'Aruillars , des Molettes 
& de l'Orme. 


| | | Li | 
al  . | 
| jh) h | 


J) 1) | 


dl 


De Sauoye ; la Croix chargée de cinq Muffles de Lyon de fable pour 
brifure. 


DDDDDDä AVMBERT 


De la Royale Maifon de Sauoye. ti3t 
A 


FRS ES É009 EDS 0 à EX ED ER ES LEA 


HVMBERT BASTARDY DE SAVFOTÉE 
Chceualier , S eigneur d'Aruillars € des Molettes. 


C EVAPMPRE SX, 


L eftoit Fils naturel d'Aymon Comte de Sauoye, & témoignä éi 
fes employs fon courage &fonelprit. Le Roy Philippes de Valois Putiller, 


a KE 
BAS {e feruit long-temps de luy; & pour recompenfe de fes feruices luy 
donna trois cents liures de rente à {a vie far là Récepte dé Mafcon, par Pa- 
tentes du 13. Decembre 1342. 


L'an 1347. il fut l'vn de ceux quiiurerent de la part du Conte Verd, le Titr. de la e 


nos : re”. Chamb 
Traitté d'alliance & de confederation perpetuelle, conclu entre les Maifons da Co 


de Sauoye & deBourgogne. de San, 
Il füyuit le mefine Prince au voyage qu'il ft en Flandre l'an 135$. où il 

imena des TrouppesauRoylean. La lifte de cette Armée qui eften la : ham- 

bre des Comptes de Paris, met cét Humbert de Sauoye au rang des Cheua- 

liers Bannerets ; & porte qu’il auoit auec foy vn Cheualier Bachelier, & dix- 

huit Efcuyers. 
Le mefme Prince l'enuoya en Ambaffade l'an 1362. auec Louÿs de Ri- Mem 

uoyre Seigneur d’Amefin & de Gerbais, pour conclure vn Traitté de confe- M-S-de 


Mr.l'Euef 
deration auec le Marquis de Montferrat. de Saluces 
Blanche de Sauoye Dame de Milan qui poffedoit plufeurs Terres en Sa- ire 
uoye pour feurté de {a dot luy en donna la direction, par Patentes dattées À nee 
Milan le penultiéme de Decembre de la mefime année. lars. 


Etle Comte Verd pour le payer de deux mille floiins d'or, luy remit par , 7 
Lettres dattées à Riuoles le 24. d'Aouft 1364. les reuenus du Chafteau de 
Marches auec la luftice , le Peage , & la Leyde de Veillane, : 

Il fat marié deux fois : La premicre , auec Andize d'Aruillars , Fille de Pier- Preuues 
re ou Peronet d’Aruillars Cheualier, Seigneur dudit lieu en Daufiné , & de P28:645: 
laqueline de Ternier. Leur mariage fur arrefté au Chafteau de S. Genys en 
Sauoyele 28. de Tuin 1341.en prefence d'Aymon Comte de Sauoye , & du 
confentement d'Antelme Seigneur de Miolans, de Girard Seigneur de Ter 
nier , de Chabert de Moreftél Seigneur de Leüille, de laques de Compeys, 
de Boniface de Cuyne, d'Hugues Fils d'Humbert de Montmayeur , & de 
Lancelot de Chaftillon Patents del'Efpoufe. Ce fut en fuite de ce Mariage 
& d'vne Tranfaétion qu'il fic le 7.de May 1364. auec Antelme Seigneur de 
Miolans fon Beau-frere, Mary de leane d'Aruillars qu'il eut la Seigneurie 
d’Aruillars. 


+ 


DDDDDDd : La 


Aruillars. 
d’or. à 
PAigle 
d’azut 
membrée, 
bequée & 
couron- 
néc de 
gueules. 


Mem. 
M. S.de 
Mr. de 


Comnene * 


Villetre- 


La feconde , auec Marguerite de Villette-Chevron Dame de FOrme, Fille 
d'Humbert de Villette Cheualier, Seigneur de Chevron, & d’Ancelize de 
Pontuerre. Le 16. de Septembre 1367. ell'eut different auec Humbert & Pier- 
re de Villette Seigneur de Chevron fes Freres, pour le payement de fa dot, qui 


Seigneur de la Baftie, Pierre de Martel , Amblard de Gerbaïs Seigneur de 
, Guillaume de Chales Maiftre d'Hoftel du Comte , Pierre Andreuet 
orier, Antoine de Belletruche , Pierre des Granges, François de Serra- 
ual, Amé de Bonniuard , Guillaume de Chabod , Hugonet de Chabod Do- 
teur és Loix & autres. 


Chevrou. 
d'azur au 
chevron 


d'or bor- 


dé de 


gueules 


accompa- 


gné de 3 
Lyons 
d’or 2. 
& 1 


Dupremier mariage vinrent. 


I. Humbert de SauoyeII. du nom Cheualier Scignewr d’Aruillars , men- 
tionné cy-apres. 


IT. Caterine de Sanoye promife en mariage le 10. de Feurier 1358. eftanc 
majeure dedouzeans , à Guillaume de Luyrieux Cheualier , Seigneur dudit 
lieu & de Prangin, Fils de Pierre Seigneur de Luyrieux & de Montveran, 
Baillif deBrefe, & de Petronille de la Balme Dame de Prangin. 
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Luÿrieux} 
d'or au 
chevron 


de fable, 


En fecondes nopces Caterine de Sauoye, époufa à Yenne le 17. de Mars 
1380. Berlion de Riuoyre C'heualier, Seigneur de Romagnieu & deBruzolz, 
Fils de Louys de Riuoyre Cheuaïer , Seigneur d'Amefin & d’Aigline, Da- 
me de Gerbais ; Prefents Iean Seigneur de Montbel & d'Entremonts, & Pier- 
red'Amefn Cheualiers , Sibued de Riuoyre Seigneur de Gerbais, Pierre de 
Riuoyre Seigneur de Domeflin . Henry de Montfalcon , Thomas dela Bal 
me, Aymé d'Orly, & Guygues de Soumont Dimoyfeaux. 


Riuoyre, 
fafcé d’ara 
gent & de 
gueules 
de fix pie= 
ces à la 
bandede 
France 
brochant 
fur le cout 


III Antoine de Sauoye. 
Du fecond lit Humbert Baftard de Sauoyelaiffa. 
IV. Amé de Sauoye Cheualier, Seigneur de Molettes & de l'Orme. 


Qui eut auffi pour Efpoufe vne Fille de la Maïfon de Chevron , appellée pr ou 
Margucritede Villette. Ilteftale 9. de May r400.eftant fur le point de faire aruile 
le voyage de Rome ; & declara Executeurs de fa volonté Iean des € lés, Hurn- lars. 


bert de Luyrieux, & Pierre de Cornillon. Il ne laiffà aucuns Enfans. 


Outre les Enfans legitimes ; Humbert Baftard de Sauoye eut vn Fils naturel 
nommé Hugonct, 


DDDDDDd 3 AVAMB ERT 


1124 Hiftoire Genealogique 


in RÉ 5 Da AE ÿ a ja es ne # : 
ARS PE US GE PEN ON ge SEE 0 A SUN GR Nes 


I I 


HVMBERT DE WAVOTE, IL DY NOM, 
Chenalier , Seigneur d'Aruillars ; d'Efiloft, des Molettes €5 de 
l'Orme, Gounerneur de FE oUCigny. 


CHAPIMRES XXI. 


E 21.de Nouembre 1374. le Comte Verd [uy fit don des biens de 


Tir. d : 

Re Guillaume dela Rochetre, par Lettres dattées au Bourget. 

de Turin D Bonne de Berry Comte d’Armagnac , & Doüairiere de Sa- 
Men. 


ee  uoye luy donna l'an 1 398. le Gouuernement du Pays de Foucigny, 

Mr.'Euet. dont elle jouifloit pour fon Doüaire. 

Ses Le ro. de May 1400. ilfitfon Teftament à Lefcherene , far le point de 

Chaftean faire le voyage de S. laques de Galice par deuotion ; par lequel on apprend 

d'Atuil- qu'il n'auoit encore qu'vnc Fille, & qu'il éleut fa Sepulture à la Chartreufe 

Jars, : 

: du ValdeS.Hugon. Ilen fit depuis vn autre le 4.de luin 1422. au Conuent 

des Freres Prefcheurs de Montmeillan; où il donne à Caterine des Clés fa 
Femme fon Chafteau de l’'Orme en la Parroiffe de Planete, & fit fon Heritier 
Ican de Sauoye fon Fils du 2. lié. 

ni se Il eut deux Femmes : La premiere fut Marguerite de Mouxy , Fille de la- 

Marquis ques Seigneur de Mouxy Cheualier, & de Nicolette de Ceruens. 

deLullins 


Mouxy, 
échiquer- 
té d’or & 
d'azur. 


Tiw. du La feconde Femme, Caterine des Clés, Fille d'Albert des Clés Cheualier, Sei- 
rit gneur dela Val des Clés. Leur mariage fe fitle 27. d'Oétobre 1401. au Cha- 


Lars. flcau de FOrme; en prefence de Iean Seigneur de Miolans , & de Iean Sei- 
gneur des Clés. 


Les Clés: 
de gueules 
à la etoix 
d’or char- 
gée dés, 
eftoiles 
d'azur 


DV PREMIER  LICT, 


EL Bonne de Sauoye mariée le 15.de Mars 140$. auec Rodolphe où Raoul 
de Villette-Chevron Cheualier, Seigneur de Bonuillaret & de Teney{el , Fils 
de Pierre de Villette Seigneur de Chevron , Vidame & Senefchal de Syon!, 8 
de Caterine dela Chambre. 


Villerte- 
Chevion. 
comme 
cy-deffus, 


DV SECOND. LIC T. 


II. Caterine de Sauoye mariée le 8. de Decembre 1422. au Chafteau de 
l'Orme, à lean AlemanCheualier , Seigneur d'Vriage, de Reuel, de Montay- 
mon & de S.Mauris ; d’où entr'autres Enfans fortirent. t 

Aymon Aleman Cheualier , Seigneur d'Vriage & de Reuel. Guygues Ale- 
man Seigneur du Molard, & Françoife Aleman Femme de François de Vil- 
lette Seigneur de Chevron, 


Alernati 
Viiage. 
degueules 
femé de 
fleurs de 
Lys d'orà 
Ja bande 
d'argent. 


| 


Dh. 


ATX Jean 


Titr. du 


Ticr. dela 2 
Cham.des (# 


Conip. de 
Sauoye. 
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IL Jean de Sauoye Seigneur d'Aruillars, qui fuit. 


a a Ve 
AA ANNE M A AE re 


ET L 


JEAN DE SAVMOVRE CHEVALIER 
Seigneur d'Aruillars ; des Molettes €5 de l'Orme. 


CH APLRRE  XXIT. 


2 E sr luy qui fit hommage au Duc Amé le Bien-heureux , au Cha- 
f fteau de Chambery le 5. de luillet 469. des Terres & Seigneuries 
 d’Aruillars, des Molettes & de l'Orme. 

Son Alliance fat auec Caterine de Villette-Chevron, Fille de 
Rolet de Villette Cheualier , Seisneur dé Chevron , & de Louyfe de Sale- 
neufue, de laquelleil n'eut qu'vne feule Fille appellée 


> 


8 
SES Or EEE ES EEE ES 


LV 


FR AN CO IS EPP SAVOTE DAME 
d'Aruillars , des Molettes €5 de lOrme. 


CH APSTREXXIIL 


D? 


E n'ay rien püaprendre d'elle, finon que l'an 1479. elle fit hommage 
| de ces Terres au Duc Philibert. 


LES 
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hair henehhaanemetets 


A en nn en Oo 


LES SEIGNEVRS 
de Buque en Piemont. 


Ë 
FIN 


Um À 
fi 1] 
b on up 


De gueules à la Croix ancrée d’of qui eft d’Achaye ou de la More À la Barre 
de fable brochant fur le tout. 


NE ANTOINE 
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hé baneéhenanenersents 
RAR DÉS TES UC MMM LL RSS ST 

ik 
ANTOINE BASTARD DE LA MORE'E, 
Seigneur de Bufque en Piemonr. 


CEA PI TER SE SERV 


9 Erre Branche de Baftards à ei peu de réputation; éeux qui 
Ÿ eh font yus ne s'eftans point fignalés aux guerres, pour ref: 
pondre en quelque façon à la grandeur de ja Famille dont ils 
F auoient l'honneur d’eftre yflus. Celuy qui en eft la Souche 
ftoit Fils naturel de laques de Sauoye Prince d’Achaye & de la Morée, & 

prit Le farnom de la Morée. ]l viuoit l'an mil trois cents nonante, & eut 
— pour fon Appannage le viel Chafteau de Bufque , & plufieurs autres biens 
7 Fcodaux , à la referue de la luftice. 1] laiffatrois Mafles & vne Fille. 


I. Antoine de la Morée Pofthume, Pere de Marie de la Morée, Femmede 
François Graffione. 


— 11. Louys de la Morée viuant mil quatre cents vingt-quatre, Pere de Ber- 
+ nard & de Ican-Taques de la Morée , qui viuoient mil quatre cents quatré 
3. Vingt trois. 


III Martin de la Morée ; qui continua la ligne. 


IV. Manfroy de [a Morée. 


née hein ses 


RP A OR PA AN A RE 
Pr 


M AR TA NPD EME AENTONREENE, 
Seigneur de Bufque. 


CHAPITRE XXV. 


E vingt-troifiéme de luin mil quatre cents foixante-cinq , il fit 
. \ LA 

hommage de la Seigneurie de Bufque à AmélX. du nom ; Due 

à de Sauoye , auec Antoine & Louys dela Morée fes Freres. Il eut 

À trois Fiis, fçauoir. 


I Geoffroy de la Mhorée mentionné cy-apres. 


EEÉEEEEe à 11 Guillaurné 


Mer. 
M.S. de 
mi. l'Euef. 
de Saluces 
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IL Guillaume dela Morée. 


III. Antoine dela Morée, Per de Magdelaine de la Morée , alliée auec 
André d'Imola de Pignerol , d'où vint Martin d'Imola , qui prit. à caufe de fa 
Mere , le furnom de la Morée , & fut Pere de deux Mafles:; l’vn nommé Hor- 
tenfio dela Morée Lieutenant des Gardes deS. A. R. Charles-Emanuel Duc 
. de Sauoye, mort fans Enfans. L'autre appellé Antoine de la Morée, Mary 
d'Anne Signoriila de Bufque , d'où fortit Charles-Thomas de la Morée au- 
iourd'huy viuant , Capitaine de la Milice de Bufque. 


Lg Ole 


-GEOFFROT DE LA MOREE 
Seigneur de Bufque 1480. 


CEA PARU E IX VE 


Ÿ L fut Pere de deux Mafles , fçauoir. 


I. Martinde la Morée qui fuit. 


II. Conftant de la Morée. 


FX. EL. TL PO. LL. LL. LL. LL 


is 
à T5 
ES 


, 
ELEC A AC EC EP NC EE à 


MARTIN DE LA MOREE 11 
du nom , Seigneur de Bufque 1500. 


CHAPITRE XXVIL 


NE N na pasfcüufonalliance ; ileft vray pourtant qu'il eut trois 
} Mafles. 


A 


L  Louys de la Morée, mott fans pofterité. 


IT Guilläume de la Morée, decedé fans Enfaus! 


III. Laurent dela Morée, qui continua la Branche! 


LAVRENT 
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Ÿ. 


ER EUN T. DE MES MON ERE 
Seigneur de Bufque 1540. 


à 


CHAPITRE EOVUENT 


AN Cervy-c x fucceda fon Fils vniquenommé. 


NT 


GENIONE FR ON INDIEN LE PRORRMERE 
Seigneur de Bufque ; Capitaine d'Infanterie 1 580. 


CHADIFRE) KXIX 


dE L laiffa pour Fils. 


SR. FR PR, FX 


Vin 


CUITE TIANV OT E ADNE I DIEA NET RONMRSENE 
Seigneur de Bufque. 


CHA PIRE, SX 


2 N luy faillit la Branche des Seigneurs de Bufque, parce qu'il mou- 
rut l'an 1610. fans laiffer Enfans. 


Ily à vne Famille Illuitre en Italie, quieft celle des Pies Comtes de Carpi, 
Seigneurs de Saflolo , Princes de S. Gregoire, qui portent le nom & les Ar- 
mes de Sauoye; non pas qu'ils foyent yflus de cette Royale Maifon (quoy 
qu'vn Autheur moderne l’ayt ainfi publié) mais par agregation feulement. Aubetÿ 
Ce qui arriua fous le Duc Louys , qui ayant reçeu de notables feruices d’AI- e à 
bert Pie Seigneur de Carpi ,en la guerre que ce Prince eut contre François tom. 
Sforce , &en confideration aufli de ce qu'il tiroit fon origine de la Maifon p:536 
de Saxe, luÿ permit & à Galeas Pie {on Frere , à Marc & Louys Pies leurs 
EELLRFEeNS Neueux 
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Neueux & à leurs deféendänts Mafles Seigneurs de Carpi,de porterle rom & 
prenues Les Armesde Sauoye, par Parentes dattées à Turin le 27. de fanuier 145 0.eni 
pag-647. prefence de Jaques de la Tour Chancelier, de Louys de Sauoye Seigneur de 

Raconis Marefchal de Sauoye, de François dela Palu Seigneur de Varam- 

bon Comte de la Roche, de Guillaumede Luyrieux Seigneur de la Cueille, 

de Taques des Comtes de Valpergue Prefident du Confeil de Chambery , de 

Nicod de Menthon, de laques de Chalant Seioneur d’Aymeuille, de Louys 

de Luyrieux , de Vautier de Chabod ,de Guillaume de Conflans Aduocat 

Fifcal, de Guillaume de Viry Maiftre d'Hoftel de laques Meynier & d’An- 

dré Malet. 


Fin du quatriéme Lire. 


HSTO IRE 


Hits TETE 


GENEALOGIQVE 


DE LA 


ROYALE MAISON 
D'ÉFSANICRNE, 


Liure cinquième. 


CAOSNUTEE NA EN TNT SES OI AD YLAERS 
Gencalogiques de plufieurs F amilles Îu$tres , qui ont pris 
ou donné alliance à cette Royale Mai{on. 


TABLE 


De la Royale Maifon de Sauoye. nas 
cheats cbe à 


Va @ } , 
Ed np + 


TABLE ALPHABETIQUVE 
des Familles dont les Genealogies : 
font en ce Liure. 


A. Foix. 
Foucigny. 
FE Cuavs-Villehardoüin.: : France, 
Albon-Daufiné. G. 
S Alface-Flandre. Geneue. 
Atragon-Sicile. Gonzague-Mantoïe, 
Auftriche. Grandfon. 
B. Guyenne. 
Bade. H. 
Barcellonne-Prouence. Hocberg. 
Baugé-Brefle. ; 
Bauierc. loinville-Gex. 
Baux. K. 
Bearn. Kibourg. 
Beaujeu. 
Berry-France. 
Bourbon l'Ancien. Lafcaris-Tende. 
Bourbon-France. Lorraine. 
Bourgogne Duché. Luxembourg. 
BourgogneComté. 
Brabant. Médicis, 
Bretagne. Montferrat l'ancien, 
Broffe-Pentheure. Montfort l'Amaury. 
Montmorency. 
e 
Caltille. Naflau. 
Ceue. ©. 
Chalon. 4 
la Chambre. Orleans-Longueville. 
Chypre 


Clermont-Tonnerre, 


12 


Paleologue-Conftantinople. 


Eft-Ferrare. # Paleologue-Montferrat, 
Eft-Modence. Poitiers-Valentinois. 
Eü-Guynes. Portugal. 

; F. KR 
Fiefque-Lauanie. Rinsfeld-Suaube: 
Flandre. 

Forefts. S. 


Forefts-Beaujeu. 


Saluces. 


FEFFFEf  Sarrebruche 
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Sarrebruche-Commercy. 5. LaTourTurenne. ,», 

Seyifel. RÉEAS PNR pe Era 

Sforce-Milan. : 4 gén 

Sicile. | Fe , 

Süaube. Vienne-Mafcon. 

Suze. Vifcomte-Milan.. , © € 

sy wirtembers. 

Thoire-Villars, Vif. 

Tholoze. Z; 

La Tour-du Pin. Zeringen. 

Il y a encore d'autres Familles IÎluftres qui defcendent!de la Royale Maifon 

de Sauoye par Femmes , dont les Genealogies n'ont pas efté mifes entce Li- 
” ure, parce qu'elles ont efté placées dans le corps de l'Hiftoire. 


TABLE 


TABLE TI 
EXTRACTION D'ADELATDE 


Marquife de Suze ; Efpoufe d'Oddon Comte de Sanoye & de 
Maurienne , Marquis d'Italie. 


RE À ve ro x Comte du Palais fous le Regne de Pepin Roy de France, 


D 
| Ca Ab: 

Frodoin Theubald Marquis de Suze bon aueit. 

Bienfaiteur du Monaftere de Noua-  tpoufa Honoria Dame de Suze & de Sean 
leze , où ilauoitefté nourry &éleué Turin , Fille d'Abbon Patrice Romain, Fille «p- 

parl'Abbé Anfenaire. Il enfutde-  queCharlemagneeftablit Marquis de Ee 3 


uis Abbé l'an 770. Charlemagne  Suze apres l'extinction du regne des laquelle il 


‘appelle fon Coufin en vne dona- Lombard ; & qui ayant perdu Kiculfé dons 
tion quil fit cette Abbaye. fon Fils donna au Monaftere de Noua- qu'il auoit 
leze tout ce qu'il auoit és Valées de à Gap %à 
Cifteron, 


Maurienne , de Grenoble, d'Arles & 
de Tolon: 


Dodo Marquis de Suze viuant l'an 795. 


Herigaire Marquis de Suze quidonna Veue- 
ze au Monaftere de Noualeze. 
Lea {a Femme. 


Manfroy Marquis de Suze & Comte du Pa- 
lais fous l'Empereur Charles le Chauue. 


Anno ou Aymo Marquis de Suze l'an 910. 
& 924. fur chafsé de Turin par Ardoin, puis 
reftably par l'Empereur Otthonl. 


Icrofine-Manfroy Marquis de Suze. 


FEFFFFÉ 2 Hugues. 
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r 


| | 
Hugues. Alrich ou Arderic 
Eucfque d'Aft 1027. 


Immille 

Duchefle de Turin 
fotte fans Enfars 
l'an 1078. Elle fonda 
vn Conuent de Reli- 
gicufes de l'Ordre de 
S.Benoift à Carama- 
gne, & depuis l'E- 
glife de S. Pierre de 
Mufinafque. 


D 


Olderic ou Vlric furnommé Otthon. 
Manfroy Marquis de Suze 986. 

c'eft luy qui fondal' Abbaye de S. 

luft de Suze auec Alrich E uefque 
d’Aftfon Frere & Berthe fa Femme 

l'an 1029.Il fonda encore celle de 
Caramagne. Guillaume Duc d’A- 
quitaine luy écriuit deux Letrres, il 
mourut apres l’an 103 1. 

Berthe Fille d’Albert Marquis d’Y- 


/ 
vrec. 


cADELATDE MARQVISE DE 
SVAZIE COMM TE SSI END'E 
S'AVOTE. 


6, 


ri ; à , LIN us , ÿ Ÿ ñ n Chat 
chébahetahaheneninan ane 


HeANBSIL'E LT I 


EXTRACTION D'AGNES DE GYTENNE 
ou de Poitiers, E, fponfe de Piérre de S'anoye, Marquis 
de Suz,e € d'Italie. $ 


BYE RNA RD Comtede Poitou mort l'an 844. 


Blirilde d'Anjou. 
| 


! 
Ranulfe IL. Duc d'Aquitaine & Comte de Poi- 
tou ,decedé 867. 


ne vel 
RanulfeI I. du nom Duc d'Aquitaine & Comte 
de Pbitou , mort 890. 


| 


Ebald Duc d'Aquitaine & Comte de Poitou, 
mort935. 
Adelays d'Angleterre. 

Î 


Guillaume furnommé 7z%e d'Eflouppe, Duc 


d'Aquitaine 
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d'Aquitaine 8 Comte de Poitou, mort 563. 


Adelays de Normandie. 
a — | 
| 
Adelays. Guillaume 11. du nom Duc d'Aquitaine & 
Hugues Capet Comte de Poitou, decedé J’an 993. 
Roy de France. Éhmer PNR 


} 


3 


| 
Guillaumel11. Duc d'Aquitaine & Comte de 
Poitou, qui mourut le 3 r.de lanuier 1030. 
Agnes de Bourgogne. 

! 


| 
cAGNES D'AQVITAINE OV DE 
GUTENNE MARQVISE DE SVZE 
ET D'ITALIE. 


A ad he 85 Van a VV VV 
SA US EU ASUS AS AN OS RE EE RON ER US 


LPAMBIL PE II 


EXTRACTION DE BONIFACE MAR QVIS 
de Saluces , Mary d'Alix de Sauoye, F ile de Pierre de S. C7 ITA 
Marquis de Suze ,€5 d'Agnes de Guyenne, 
€5 leur Posferité. 


& Vizravme Comte viuant l'an 910. 


Aleran premier Marquis de Montferrat, qui eut 
inueftiture du Marquifat de Montferrat de 
l'Empereur Otthon , lan 967. 

Gerberge Fille de Berenger Roy d'Italie. 


| | 
Boniface Antefine Marquis de Vaft Guillaume 
Marquis de Bufque , de LL EL TRE Marquis de 
Ponzzon & d’'Inæfe. | Monferrat,Sou- 
| che des Mar- 
| quis de Mont- 
| ferrat. Voÿez, la 
1 | Table 1E 
, 1 
Aleran Odon Thetes Marquis de waft ; de Ceue , de 


Marquis de Marquis  Sauonc& de Crauefana. 
Ponzzon qui  d'Incife qui Helene Comceffe de Vintimille. 
ftaufl (a fit branche. | 


branche. 


| 
Boniface Marquis de Saluces , de Ceue , de Sa- 
uone & de Crauefana 1130. 


FFFFEFÉ 3 ALIX 


1150 

| 
Boni- Hu- 
face gues 
Mar- Mar- 
quis quis 
de de 


Corte- Crauc- 
mille. fana. 


nn 


Guillaume 
Marquis de 
Ceue, d’où 


| | | | 
Anfel- Manfroy Marquis de Sa- Henry Mar- Otton Guil- 


me 
Mar- 
quis 
de 
Ceue 
& de 
Cra- 
uefa- 
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ALIX DE SAV OTE. 


7 


luces mort l'an 1173. il quis de Car- Comte lau- 


reftaura les Monafteres retro &de Sa- de 


me 


de Stafarde & deCaze- uone,Souche Loret- Mar- 


neuue en Piemont 


dela Maifon te. quis 


Nue de Nation Arra- de Carreto de 
gonoife. | Marquis de Buf- 
Sauone de que. 
| Final & de 
Zuccarel. 


na. | 


Ù 
Manfroy II. du nom Marquis de 
Saluces ; decedé auant l'an 1197. 


Boniface Alix de Mont ferrat fa Coufine. 
Marquis de | 


Crauefana 


les Marquis Seigneur 


de Ceue 
1188. 


Agnes 
qui fonda vn 


d'Oncille, | 
Port-Mau- | 
rice', Ando- 
ra Dian & | 
autres pla- | 
ces,d’où les 
Marquis de | 
Crauefana | 
| 


Boniface] I. Marquis de Saluces. 
Marie de la Tour d’Arborio de 


Monaftere deFil- Sardagne. : 
les à Riffrede | 


an 1220 


Manfroy 111. Marquis de Saluces. 
BEATRIX DE SAVOTE, dontk 
Pofterité fera mentionnéecy-apres. 

Voyez la Table X X 1V. 


De la Royale Maifon de Sauoye. ai 


Patate lat fs sn: aa ass a aan a Ve 
NS SE SN O0 SO RON ON A PEN UN ENS 


TABLE 
EX T'RACTIO N°D'E, L'EMPEREVR 


Henry ÎT11.Mary de Berthe de S auoye, Fille de Pierre de Sanoye 
arquis de Suxe , € leur PoSterité. 


Æ Oxra D Duc de Franconie éleuEmpe- 
reur l'an ro24.decedé1039. 
Gifele-Fille de Lothaire Roy de France. 


Î 
Henry 1. dit /e Noir, Emperèur, mort l'an 1056. 
Agnes de Poitiers. 


AR AE: om 
cha Matilde HenryI11.dit ÆWieil, Empereur,  ludith. 
Ducde premiere Femme decedé 1106. Salomon 
Bauiere. de Rodolphe BERTHE. DE SAVOTYE.. Royde 
Duc de Suaube. Hongrie. 
CGT MB NET ET U DUT T7 1 COR: | Ji EL. 
| | 
Conrad Henry 1 V.Empereur, decedé ; Adelays. 
Royd'Italiedece- l'an 1125. 1. Frideric Duc 
dé auant fon Pere, Marilde d'Angleterre , mourut de Suaube. 
époufa Matilde  fansEnfans. 2. Leopold 
Fille de Royer Marquis 
Conite de Sicile d’Auftriche. 
deceda fans li- 
gnée. 


EXTRACTION DE RODOLPHE DVC 
de Sueue , on de Suaube , Comte de Rinsfeld Empereur , Mary 
d'Adelays de Sauoye , €5 leur Pofterite. 


Riperre Duc de Mofellane. 
À Beatrix de France. 


Ricuaire...... fa Femme. 
F ——— | 
Adalberon Rodolphe Comte de Rinsfeld, Duc de Sueue ou 
Eucfquedewor- de Suaube , éleu Empereur ou Roy d’Alemagne, 
MES 106. © decedé l'an 1080. 


ADE LATS 
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cADELATS DE SAVOTE. 


en een en GR 


l | 
Otthon Agnes Comtefle. Adelaysde Rinsfeld, Bertold Matilde. 


F0 


mort en -de-Rinsfeld. Colman Roy decedé : Erneft. Mar- 
icuncffe. Berthold Duc de d'Hongrie. icunc. : quis d'Auitri- 
Zeringen. che 1075. 


chcetancacoaindincionis in ctss 


BE PA ON A AN AP HA A ML EN SN A ee 
TA DEL NV LL 


EX alien OA NIEUURAT ERNELLE 
de Leane de Geneue Comteffe de S amoye. 


ÿS Ororrxe I. du nom Roy de la Bour- 
gogne Transjurane lan 888. 
Wille ou Gifle ..... 


manne ee 


| 
Wille. Rodolphe II. dunomRoy de Bourgogne , d’AÏ- 
Bofon Marquis lemagne ,de Prouence & d'Italie , mort 
de Tofcane. lan 937. 


Ecildrude fa Fémme .:.,. 


Burchard.  Adclayde. Conrad Roy de Bourgogne, d'Allemagne & de 
Euefque de’ r. Lothaire  Prouence, furnommé 4 Pacifique ; decedé 
Laufnne,  Royd'ta- l'ano 94. 

Puis Ar- lie. Matilde de France Comtefle de Lyon , Sœur de 
Cheuefque 2.Otthon  Lothaire Roy de France. 

deLyon. : Empereur. 


Matilde de Bourgogne. 
Baudoüin Comte de Flandre. 
| 


| 
Berthe de Flandre. 
Aymon Comte de Geneue. 


Î 
Gerold Comte de Gencue, 
Gifele Niece de Rodolphe 


Roy de Bourgogne. 
| 


l 
Teane de Geneue. 
AME 11 dunmCOMTE 
DE SAT ON E. 


TABLE 
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Mn: arbres dasde 2 ere À 


TARDE ENVIE 
EXTRACTION DE BONIFACE 


Marquis de Montferrat Mary de ConStance de Sauoye, 
€ leur Postcrité, 


M 
ëé 


Voyez la 
Table II. 


: 
SC Virravme Marquis de Montferrat pre- 
) mier du nom 980, 


Boniface Marquis de Montferrat premier du 
nom. 


| 
Guillaume Marquis de Montferrat Il. dunom. 


Sa Femme wuaria. 
} 


Boniface I I. du nom Marquis de Montferrat. 
CONSTANCE DE SAVOTE. 
j 


Guillaume I 1 E. du nom Marquis de Montfer: 
rat, 


Raynier Marquis dé Montferrat 1126. 
Guille ou Gifle de Bourgogne Vefue d'Humbert IL: 
Comte de Sauoye. 


Re —— — 


HRTUX DE CA 


| | À 
Jeane. Guillaume 1 V. Marquis de Mont- Ifabelle. 
Guillaume Duc  ferrat, furnormmé ÆWüeil, quifit le Guy Comté 
de Normandie. voyage dela Terre Sainte. deBlandra- 


ludith, Fille de Leopold Duc to 
d'Auftriche, Sœur vterine de 
l'Empereur Conrad. 


a —_ - 


ee | | 


Tor-  Raynier sue Boniface 111. Marquis de Montferrat, Agnes. 
daine. Royde monfurar Roy de Theffalie,fut Chef de l'armée 1.Guy 


Montferrac é 
Alexis Theffa- famommé des Chreftiens au voyage dela Terre Guerra 


Em- lonique, cp é: Sainte. Ilvenditl'Ifle de Candieaux Comte 
pe époufà Sœurde Venitienslan 1204. de Ro- 


reur. Kaire- Rene 1. Helene Fille du Marquis de Bufque. mandio= 
3 oy de Ie- 5 FL 3 è T 
Maria  soflem, 2. Marguerite ou Marie d'Hongrie le &de 


Fille de Manuel d'où Ban.  Vefued'Ifacl'Ange Empereur de Cafentini. 


doüin de 3 S'ÉNS 2, Albert 
Comnene Em- Womgma Grece, n'en eut lignée. 


pereur de Grece couronné 3,£LEONOR DE SAFOTE. Marquis 
1170.mortfans És ee de Malefpine. 
rulalem $e- 


Enfans. cedé icune écécoées Demetrius 


1185. 
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2 
| 
Demetrius  GuillaumeVI. Marquisde |, Alix. 
Roy de Theffalie. Montferrat. Manfroy 
Beatrix Daufine Berthe, Fille deBoniface Marquis de 
n'en eut Enfans, & Marquisde Crauezana. Saluces. 
fitheritierl Empe- 


reur Frideric II. | 
Boniface IV. Marquis de Montferrat , furnommé 


le Geant. 
MARGVERITE DE SAVOTE. 


PR —— — AE 


| 
Beatrix. Guillaume VII. Marquis de Mont- Alix. 


André Daufin  ferrat, furnommé 4 Grand ,mort 
de Viennoïs. 1292. 


1.Ifabelle Fille de Richard Comte de 
Gloceftreen Angleterre (qui fur 
puis Empereur) 12 57. 

2. Beatrix de Caftille Fille d'Alfonfe 
Roy de Caftille,dit /e Sage, 1275. 


F——— Be 


| | j 14 


1. Lict. 2. Li. | 2. Lict. 2 PIC 
Margue- Yoland. Iean Marquis de Montferrat,furnommé Alix. 
rite. Andronic Le Iufkilconquit Cazal,& mourut 1305. Ponce 
Iean dela Paleolo- MARGVERITE DE SAVOTE, Vrfin 
Cerde. gue Empe- Fille d'Améle Grand Comte de Sauoye Patrice 

reur de n'en eut Enfans, &’enluy faillit la pre- Ro- 
Grece. miere lignée des Marquis de Montferrat. main. 


D V4 a 8 
SA D OP SR RO AO RE Nu 


DAASPALNE VAT TU 


EXTR A CÉMON PE CGISLE OT 
Guille de Bourgogne , Comteffe de S'anoye. 


3 Mort l'an 906. 


ce Erencer II. du nom Roy d'Italie, 
D} Wille ou Gifle Fille de Bofon Marquis 


de Tofcane. 
EE TOUT Cr Re. 
| 
D'Oddo ou Oddo Marquis Adelbert Roy d'Italie, Duc Gerbroe. 
d'Yvrée , Pere d'Ardoin des Lombards ; Marquis Aleran Mar- 
Roy d'Italie , Pere de Guy d'Yvrée. quis de 
Comte de Canaueys, Sou- Gerberge de Bourgogne. Montferrat, 


che des Maifons de S. Mar- 
tin d’Aillé, de Valpergue, 
de Mazin , de Coconas & 


de Caftellemont. Otthe 


De la Royale Maifon de Sauoye. ns$ 
[ 


Ü 
Otthe-Guillaurne ,farñnommé / Eftranger, 
Comte de Bourgogne & de Dijon. 
Hermentrude de Rheims. 

Î 


“ 


Renaud Comte deBourgogne 1026. 
ludith, Fille de Richard IL Duc de Norman- 
die , & de Judith de Bretagne. 

) 


Guillaume , farnommé Tefle-hardie , Comte de 
Bourgogne, de Vienne & de Mafcon, Sire de 
Salins. 
Gertrude de Limbourg. 

à 

| 


| 
Guille ow Gifle de Bouggogne , Comtefle de 
Sauoye. 


PANDA NE MERX 


POSTE RITEMIDEALIX DE SEAMPOTE, 
di Reyne de France. 

BLIX DE SAVOTE épouf 
& Louys V I. dit / Gros, Roy de Fran- 


ce rnÈS. 


ee 


© —————, 


| ù 
Henry Hugus. Philip- Robert Louys V ILRoy de Fran- Pierre Conftäce. 


Euefque pes cou- Comte ce;furnoinmé le Preux & Sire Raÿ- 

de Beau- ronné de le Jeune; mort 1180. de mond V. 

uais Ar- Roy de Dreux. 1. AlienordeGuyenne. Cour- Comte 

cheuef- France, 2.Conftancede Catil- tenay. de Tho- 

que de mort le. _ lof & de 

Rheims. 1131. 3. Alix de Champa- S. Gilles, Ducde 
gne. Narbonne, Mar- 

quis de Prouence. 


RTE TRE Ed : 
hr Re 

Marie Alix Marguerite  PhilippesIT.furnoinmé 4ugéffe Agnes 

Com- Com- Reyned'An- & Coriguerant, Roy de France.  Imperatri- 


— 


tele tele  gleterre & 3. Lict. mort 1223. - cé de Coi- 
de de d'Hongrie. 1. Ifabelle de Haynant. ftantino- 
Cham- Char-  2.Li&. 2. Ingeburge de Dannemach ple. 

pa- tres. _ m'en eut Enfans. - 

gne. 1.Lict. 3. Agnes de Meranie, 


GGGGGGg à 3. Li& 
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: | | LT 
Philippes Louys VIT Roy de France , du premier 
3. Lit. Comte deBo- Lit, mort 1226. 
logne, de Cler- Blanche de Caftille. 


mont, de Mor- | 
taing, d’Auma- ! 
le, & de Dam- | 
martin. 


— a mt on on 
le 


| | | | | | 
Phi- Robert Eftien- Alfonfe Ifa- S.LouysRoyde Charles Ican 


lippes. Comte ne. Comte belle. France 1 X. du d'Anjou Comte 
d'Ar- de To- nom,mort 1270. &dePro- d Anjou 
tois, lofe & Margucrite. Royd . &du 
de Poitou. de Prouence. Sicile, Mayne. 
eee), SR ONE — 


| jet | | 
Louys Iean dit Pierre I{abelle Blan- Philippes III. Margue- Agnes 
mort Triftan Comte Reyne che Roy de France, rite Du- Duchef 
ieune. Comte d’Alen- de Na- Prin- furnommé 4 chefle fede 
de Ne-con,de uarre. cefle Hardy mort en deBra- Bourgo- 


uers & Char- de Ca- 1285. bant.  gne. 
de Va-tres, du ftille. 1. Iabelle 
lois. Perche d’Arragon. 

& de 2. Mariede 

Blois. Brabant. 


a rm 


ES | Ï | | | 
Louys Charles Robert Louys Philippes 1 V. Royde Mar- Blanche 
mort Comte decedé Comte France & de Nauarre, guerite  Duchefle 
icune. deVa- cnieu- d'E- farnommé 4 Bel, 1.Lid. Reyne  d’Aultri- 


LR — 


a  , 


Lit. lois. neffle. vreux. mort1314. d'An- che. 
1-Lié. 1.Liét. 2.Lit Ieane Reyne de Nauar- gleterre. 2.Li@. 
re 2.Lict. 


| jou l | | 
Philippes IV. Charles] V. . Ro- Ma- Louys X.fur-  Ifabelle Blanche. 
Roy deFran- Roy de Fran- 5e #%° nommé 7/4- Reyne 


ce & de Na-ce & de Na- Fran- tin,Roy de d'Angle- 


uarre, dit uarre,fur- ‘% France &de terre. 
Long. nommé /e Bel. Nauarre. 
Icane de Bour- 1 Blanche de r. Marguerite 
gogne. Bourgogne de Bourgo- 
L n'eut Enfans. gne. ù 
2. Marie de Luxembourg. 2.Clemence 
1, leane d'Evreux n'eut lignée. d'Hongrie: 


PR — he es) 


Louÿs mort jeune. Louys de Fr + 
. ys de France Jean premier Roy de France îcane de France 
Icane Comteffe de mort au berceau. Al P . y Reyne de Nauar- 
Bourgogne. Marie morteicune, & de Nauarre > Mot 1316. Te. 


Marguerite Com Blanche Ducheffe ne vefc uit que huit i Philippes Comte 
ë £ ue Ault 1ouré. LEP PSS En! 
telle de Flandre, d'Orleans, q q u d'Evreux. 
Ifbelle Daufine de 
Viennois., 


Blanche Religieufe, 


EXTRACTION 
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DE D DAT AR AT TT ne 1h: 
SR RnRente 


LAN BELEEEESS 


E XTRACTION DARCHEMBAV D 
Seigneur de Bourbon, Mary d'Agnes de Sauoye , File 
Z'Humbert III. € de Guille de Bourgogne, 
€ leur Pofterité. 


À DE M A R Seigneur de Bourbor, qui 
fonda l’Al baye de Souuigny l'an 921. 
Ermengarde . . .... 


ane mms, 


| 
Archimbaud.  Aymon ScigneurdeBourbon 243. Dagbert. 
HiRnden re Archeuefque 


de Bourges. 


] 
Archembaud Seigneur de Bourbon 9 ; 9. 
Rotilde de Limoges. 


Ï 
Odon Seigneur de Bourbon 1000. 
I 


Archimbaud Seigneur de Bourbon il. du nor. 
Ermengarde de Suilly 1016. 


: | 
Aymon Arche- RÉGIE T1 LSeigneur de Gerard 
uefque deBour- Bourbon. * Seigneur de 
ges 1030. & Philippie d’Auuergne Montluçon 
1071. 1048. qui fit branche: 
à —— —————, 
| | 
Ermengarde.  Archembaud I V. Seigneur de Archem- 
1. Fouques Re- Bourbon. baud V. 
chin Comte  Ermengarde . ..... Scigneur de 
d'Anjou. Bourbon. 


2. Guillaume Sei- | : 
gneur delaligny.Aymon Seigneur de Bourbon I. du nos , fur- 
nommé Noire Vache. 
Guillemette de Tonnerre. 


‘Archembaud Y 1. Seigneur de Bourbon. 
AGNES DE SAVOTE. 


FE mo 


l [ j ! 
} { fl Î 
Guiburge. Adelays.  Archembaud VII. Seigneur de  Melcfinde. 
” Ebbon Seigneut Bourbon. 
de Charenton: Adelays de Bourgogne. 


GGGGGGg 3  Marildé 


Matilde ou Mahaut Marguerite Dame de Bourbon. 
de Bourbon. Guy Seigneur de Dampierre. 
Gaucher de Vienne 

Sire de Salins. 


ee — ee 1 


| | | 
Marguerite de Guy Archembaud VIII.Seigneur Guillau- Philip- 
Ve dite de Seigneur de Bourbon. meSieur pie. 
Bourbon 1200. deS. Mahautde Montluçon. de Dam- Guy 
1. Guillaume de Iuft. pierre. Comte 
Sabran Comte Margue- de Fo- 


de Forcalquier, | SAP rite Com- refts. 
feparés à à caufe de teffe de 
arenté. | Flandre. 
2. lofferand Gros Sei- Î 
gneur de Brancion. | 
ES LE 
| | | | 
Margucrite. Beatrix. Marie. Archembaud IX. Seigneur de Guillaume. 
Thibaud Beraud Iean Bourbon. 1.Ifabelle de 
Royde Seigneur Comte Yoland de Chaftillon Comteffe  Courtenay. 
Nauarre. de Mer- de de Neuers. 2.Mahaut de 
cueur. Dreux. | Montgafcon. 
HER" | ess 


prise 


Matilde de Bourbon Agnes de Bourbon heritiere de 
Comitefle de Neuers, Bourbon. 
d'Auxerre & de Ton- Iean de Bourgogne Seigneur 


nerre. de Charrolois. 

Eudes Fils d'Hugues 

Duc de Bourgognc. 
chnihdhenéheheanahbe Es: 


Mem, 


RÉAUBARE XI. 
MS. de 


MS. de EE TR ACL ON DE. M AH A V T 
Boucher. d'Albon Efpouft d'AméII I Comte de Sauoye. 


Vyceves IL du nom Comte d’Al- 
bon & de Grenoble, qui donna 
auant l'an 940. à l’Eglife de Romette 
certaines Terres dans le territoire de 
Champfaur. 

Il viuoit encore l'an 995. 

Sa Femme Fredeburge. 


Humbert 
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es mn mp 


En mn 


| 
ne A “He Guygues 1 L. du nom Comte d’Albon & de 
dor Le y Grenoble fut prefent à la donation que fon 
moitie du Chafteau de Vizi-  Frere Humbert Euefque de Grenoble fr à S. 
aucc le Bourg & les Egli- Odile Abbéde Cluny l'an 991. 
€s, Dixmes & oblations de  Petronille fa Femme. 

Ponterofo , en prefence de fà 4 

Mere Fredeburge , de Guy- | 

gues fon Frere, & d'Humbert 

fon Neueu Eucfque de Va- 

lence, Em 
Guygues III. Comte d’Albôn & PUNT 
de Grenoble aflifta au Couron- Euefque de 
nement de lEmpereur Con- Valence; il 
rad I I. fait à Rome parle ?ape fuyuit Ro» 
Jean X X. leiour de Pafques de dolphe 
lan 1027. & confentit au don Roy de 
que le Pape fitle mefme iourà$. Bourgogne 
Odile Abbé de Cluny desterres quiaccom- 
que Guygues fon Ayeul auoit pagnoir 
concedces à l’EglifedeS. Pierre lEmpe- 
dans le Territoire de Champ- reur Con- 
fur , en prefence d'Humbert radil.à 
Euefque de Valence fonFrere. Rome. 
Mahaut furn ommée Rene, auec 
liquelle l'an 1005.il fit des do- 
nations à lEglife d'Oulx en 
Daufiné , où il{e dit Fils de Pe- 
tronille, | 


| 
Guy1V.Comte d’Albon & de Humbert 
Grenoble ,mentionné en deux  éleu Eucfq. 
Chartes de Cluny del'an 1040. du Puy. 


Guygues V. Comte d’Albon & de Grenoble, 
furnommé Je Wüeil, qui l'an 1053. donna ce 
qu’il auoit à Sezaneaux Chanoines d'Oulx en 
Daufiné, fc fit Religieux à Cluny, & y gift. 

Sa Fetñme Gottelene. 


Rs PR 


| 
Guygues-Raymond Guy VI Comte d’Albon & Richard, Armand. 
Souche des Comtes de de Grenoble, furnommé / 
Lyon & deForefts. Gras, fit donation à Cluny 


Voyez la Table XXXV II. (où prefidoit S. Hugues) del'Eglife deS. Prieft 
er en Vale , & de la Chappelle de la Mure 


l'an 1079. en prefencéde Guygues Raymond, 
de Richard & d’Armandfes Freres: Par vneau 


tre Charte où il {e dit Fils dé Gortelene. il 
donna 


qq 
Fr 
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donna à Cluny l'Eglife de fainte Marie de Vizi- 
le , du confentement de Guygues fon Fils 
l'an 1120. Il fut caution enuers le Pape Calix- 
te LL des conuentions faites entre Guillaume 
Comte de Forcalquier fon Gendre, & l'Abbé 
de Montmayeur. Il futinhumé au Prieuré de 
S. Robert prés de Grenoble qu'il auoit fondé, 
mourut l'an 1125. 

Agnes Fille de Berenger I. du nom Comte de 


Barcellonne, & d’Almodis de la Marche. 


j Fe F0 


| | 
MA NE D'ALBON Guygues VII.furnommé le Daufin, Gerfende. 
Comte d’Albon & de Grenoble, fut Guillaume 
tué deuant le Chafteau de Mont- Comte de 


COMTESSE DE 
SAVOTE. 


ER 


| 


Beatrix. 
Guillaume V. Comte 
d'Auuergne, dit 
leleune , qui viuoit 
encore l'an 1168. 


meillan 1142. Forcalquier 
Marguerite de Bourgogne, Fille auant l'an 
d'Eftienne I. du nom , Comte de 1120. Il 
Bourgogne & de Stephaniefa Fem- mourut 
me, laquelle mourut le 7. delan- 1129. & 
uier 1163. elle vinoiten- 


core l'an 1150. 


———, 


! l 


[I 
Guygues VIIE dunom, Comte Marquife. 
d’Albon , de Grenoble & de Vien- Guillaume 
ne ,furnommé Daufin.Bertold Duc de Poitiers 
de Zeringen luÿ donna tout ce Comtede 
qu'il auoit dans la Ville de Vienne. Valenti- 
1l mourut l'an 1 162. nois. Elle 
Beatrix de Montferrat , Coufine mourut 
Germaine de l'Empereur Frideric lan 1176. 
Barberoufle , Fille de Guillaume 
Marquis de Montferrat , & de Iu- 
dith d’Auttriche. 


Beatrix Comtefle d’Albon & de Grenoble, Dau- 
fine de Viennois. 


Je. 


Alberie Comte de S. Gilles, furnommé 
Taillefer 1163. 


2. HuguesIIl. Duc de Bourgogne , qui 


mourut en la Terre Sainte l'an 1192. 


. Hugues Sire de Coligny & du Reuer- 


mont. 
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T' ANBRLSE ERA 


EXTRACTION D'HYMBERT SIRE 
de Beaujen , Mary d'Auxilie de Sanoye, 
€5 leur Pofterité, 


tr, 
Ÿ 


à 


R Er a vo Sire de Beaujeu mort auant 
lan 967. 
wandelmode. 


AR, 2 61 Et ë Re, 
| 1 
| 

Guichard Sire Eftienne. Humbert SiredeBeaujeu, Vinfred tions 


deBeaujeu. il confirma vne donation donna à 

Adelmodis. faite à Cluny par Gui- Cluny l'Eglife des. 
chard de Beaujeu fon Fre- Annemond au Dio- 
re Aifné l'an 977. cele de Ly6 l'an 977. 


Guichard I I. Sire de Bcaujeu , mentionné en 
vne Charte de S. Vincent de Mafcon, fous le 
regne d'Henry I. 

Rece de Salornay Bienfaitrice de Cluny,fous 


l'Abbé S.Hugues. 
unsesemenenees nee = . - 
| Î 
Guichard Dalmace HumbertIl. Sirede N.... Hugues 

nommé auec mentionné Beaujeu 1075. Liebaud nomméenva 
{on Pere &fes envneChar- wandslmode…. Seigneur Titrede l’Ab- 
Freresen vne te de Cluny de Digoi- baye de Saui- 
ChartedeS. auec fa Me- ncen  gnyenLyon- 
Vincentde re. | Charro- nois. 
Mafcon. Î lois. 


a —— ———— ——, 


F 


| | | 
lofferand. Elizabeth. Guichard III. Sire de Beau- wandel Hugues 


jeu. mode.  Abbéde 
Luciane de Rochefort de Cluny 
Montlehery , Fille de Guy de 1117. 
Montlchery Comte de Rochefort, 

& d’Adele de la Ferté. 


Humbert 111. Sire de Beaujeu , Fondateur de 
l'Abbaye de Belleville l'an z1 58. 
cAVXILIE DE SAVOTE. 


ee 


| | | | 
Hugues Guichard Humbert 1 V. Sire de Beau- Guy 
Sire de Beaujeu. Abbéde jeu. 1194: 


A | 
rage HHHHHHH Guicharde 
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Pontigny Agnesde Tiern , Dame de 
Guichardede 1ré4éleu Montpenfier. 
Beaujeu. Arche- 
Archambaud V. uefque de 
dunom,Vicom- Lyon. | 


tedeCombro, 1166. | 
mort auant 
l'an 1221. | 
LS D) 
Alix. Guichard IV. SiredeBeaujeu,teftaau Pierre 
Remond de Ne- Chafteaude Douwres en Angleterre Prieur 
uers Comtede le8.de Septembre 12 16. de la 


Tonnerre , elle Sybille de Haynaut, Fille de Baudoin Charité 
Vefue 1199. Comte de Haynaut , & de Margue- fur Loy- 


rite de Flandre. re 1219- 
D PU 
Agnes. Mar- Guichard Hey Humbert V.du Louys Philip- Sybille 
Thi- gucrite Seigneur dr nom;,Sirede Cha pine 
baud  accor- de Mont- romey. Beaujeu. noine Reli- 
IV. déeà penferen Margueritede enlE- gieufe à 
Comte Henry Auuergne. Baugé Dame glife Fonte- 
de Filsde 1.Caterine de Mircbel. de vraud. 


Cham- Guil- de Cler- | Lyon. 

pagne laume mont. 

Roy Comte 2.LEONOR | 

deNa- de DE S À- 

uarre. Maf- 7OTEnen | 

con. eutEnfans. | 

DA E LT ( REN d, UARE OR: RAP REPARER ER 
] 
| 


1 
| 
Ifbeau.  Florie. Beatrix. Guichard V. Sire de Beaujeu Jeane, 


F—— 


Renaud Aymar Fou- decedé fans Enfans Prieure de 
Comte de de Poi- gues Fanr26s. Poleteins 
enBrefle. 


Foreit,d’où tiers  Sei- 
les derniers Comte gneur 


Seigneurs deVa- de | 

de Beaujeu lenti- Mont- 

& de nois. gafcon. | 

Dombes. ! 

china no den 
RSR RES SE 49 Pt de 


LAN BAC EME XI" 


POSTEREIFENDE MAHAVT DE 
- Sauoye Reyre de Portugal. 


RAMAVTou MATILDE de Sauoye. 
ta Alfonfe I. du nom Roy de Portugal, Fils 
d'Henry de Bourgogne Comte de Portugal, & 
de Terefe de Caltille 1 146. 


Vrraque 


e—— mm a —— 
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a ———, 


| 
Vrraque de Sanche Roy de Portugal. Terefe de 


Portugal. Doulce d'Arragon, Fille de Ray-  Portuoal. 
Ferdinand II. mond-Berenger Comte de Barcel- Philippes 
RoydeLeon& lonne, &dePetronilleFille &He- d’Alface 
de Galice. ritiere de Ramire Roy d’Arra- Comte de 
gon. Flandre. 


PR —— 


Pierre de Portu- Alfon{eIl. du nom Roy de Portugal. 
gal Roy de Ma- Vrraque de Caftille, Fille d' Alfon- 
Jorque & Comte fe VIII. Roy de Caftille , & de Leonor 


d'Vrgel. d'Angleterre. 
= RE (LE Er EE 
[ | | 
Ferdinand SanchelI. Alfonfelll. Roy de Portugal. Leonor. 
Prince de du nom 1.Mahaut de Dammartin Comtefle Valdemar 
Serpe. Roy de Por- de Bologne, Fille de Renaud Comte III. du 


tugal, mort de i'ammartin,& d’Ide Comtele de nom, 
fans Enfans. Bologne. Prince de 
2. Beatrix de Caftille , Fille naturelle Danne- 
d’Alfonfe X. Roy de Caftille,8 de march. 
Marie Villena de Gufman. 


PR —— 


Conftance. Denys Roy de Portugal & des Algarbes. 
FerdinandIV. Sainte Ifabel d’Arragon, Fille de 
RoydeCafñille. Pierre 111. Roy d’Arragon , & de 
Conftance de Sicile. 
! 


[ 
Alfonfe LV. Roy de Portugal & des Algarbes. 
Beatrix de Caftille , Fille de Sanche I V. Roy 
de Caftille , & de Marie de Molins. 
DR 1, 


| | | 


Marie. Pierre Roy de Portugal & des Leonor. 

Alfonfe XI Roy Algarbes. Pierre IV 

de Caftile & de Conftance Manuel Duchelle de Roy d’Ar- 

Leon. Penafiel. ragon, 
tee Lee 

Marie. Ferdinand Roy de Portugal. 

Ferdinand d’Ar- Leonor T ellés. 

ragon Marquis | 

de Tortofe. ! 


# 


Î 
Bcatrix de Portugal. 
Iean Roy de Caitille. 
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; & Re. RE NE, AR, En ai: 
cncadhdhetncnenetne ete ce 


ABLE XIV, 


ET RL4-CIT AIO" N° DVE PIOASNDII DE 
dé T holoft C omteffe de Sauoye. 


Aymonp I. du nom Comte de Tho- 
lofe. : 
| . 


i 
Eudes Comte de Tholofe 9 11. 
1 


Raymond I I. du nom Comte de Tholofe,nom- 
mé Fils du Comte Eudes ,par vne Charte des. 
Eudes Abbé de Cluny ,en la vie deS. Gerard 
d’Aurillac 923. 


{ 
Raymond I 1 L furnommé Pons , Comte de 
Tholofe , Duc de Gotthie & d'Aquitaine , fon- 
da l'Abbaye deS. Pons de Thomieres l'an 936. 
1. Garfende ,laquelleilrepudia. 

2. Berthe Vefue de Bofon Comte de Prouence, 
vers l'an 948. à caufe dequoy il fut excom- 
munié par Eftienne Eucfque d’Auuergne. Il 
reprit depuis Garfende, auec laquelle il viuoit 
l'an 972. comme enfeigne vne Charte de 
FAbbaye de Gaillac, mourut apres l'an 977. 


i 
Pons Comte de Tholofe 987. 
Adelays Vefue de luy 1032. 

| 


I] 


D'autres luy donnent pour 
Femme Sancie d'Arragon, 

Fille de Ramir Roy d'Arra- 
gon. 


(one ane nee ES 


| 


Emme. 


Guillaume Comte de Tholofe 992. ne viuoit 
plus lan 1045. 

Emme on Emone , Fille de Rotbold Comte de 
Forcalquier & d'Hermengarde 1032. comme 
témoigne vne Charte de $. Pons de Fauars, de 
lanrors. 


Pons Comte de Tholofe , dés l'añ 1045. iuf- 
qu'à 1068. 
Adalmodis de la Marche. 


mn 
Cal Re re EE 


Raymond IV .Cointe des. 
Gilles, de Narbonne & de 
Nifmes , qui auec Adal- 
modis fa Mere donna à 
l'Abbaye dé Cluny l'Eglife 


Guillaume Comte de Tholofe 1061. 
Emme Fille de Robert Comte de Mortain,& de 
Marilde de Montgommery. 


de 


De la Royale Maifon de Sauoye. 116$ 
de S. Gilesle 8.desKalen- ——— D RIT TO 
des _de lanuier 1066. en | | 
prefence d'Ade t : ili 
. Melgueil, PL Guillaume Pons . Philippi- Adalmo- Hu- 
Fee Comte de décedé rie, Du- dis gl 
& d'Emenon de Sabran TRUE x F Sr 
Freres, de Durand Euefque D EE Era PR ee 
de Talon tee mort 1068. d Aqui- Comæde 
Euediee 5 1116. taine. … Melouail. 

Eluire , Fille du Roy 

d’Arragon. 

Alfonfe I. dunom , Comte 

de Tholofe , de S.Gilles, de 

Narbonne & de Nifmes, 

Marquis de Prouence. 

Faydide de Prouence , Fille 

de Gilbert Comte de Pro- 

uence,& de T yburge Com- 

tele de Rhodez. 

| 
Raymond V. Comte de Tholofe Faydide de 
moït 1194. Tholofe. 
Conftance de France Fille de Louys Humbert I11. 
le Gros. Comte de 
S'auoye. 


(he Le 


Raymond V I. Comte de Tholofe Conftance de Tholofe 
mort 1222. Picrre Bermond Seigneur 


Icane , Sœur de Richard Roy d'Anduze. 
d'Angleterre morte 1249. 


Raymond VI. Comte de 
Tholofe mott 1249.Ilteftaà 
Millau le 22. de Septembre 
1249. ordonna d'etre enterré 
à Fonteuraud auprés d'Henry 
Roy d'Angleterre fon Ayeul, 
& du Roy Richard fon Oncle 
& la Reyne Ieanefa Merc,in- 
ftitua leane fa Fille , Femme 
d'Alfonfe Comte de Potiers 
fon Heritiere ; & declare Exe- 
cuteurs de fa volonté les Euef 
ques de Tholofe , d'Agen, 
d’Alby; de Cahors, de Rho- 
dez, de Carpentras & de Ca“ 
uaillon , Bernard de Com- 
minges & Sicard Aleman 
Cheualier , à qui il donne le 


HHHHHHR 3 gouuer 
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gouuernement de fes Eftats, 
iufqu'à ce que fa Fille foit en 
age. 


Sue Fille du Roy d’Arra- 


©: 
Son. 


Yeane Comteffe de Tholofe. 
Alfonfe de France Comte de 
Poitiers, Frere du Roy S. 


Louys. 
doodhahehebahenese Éents : 
“ES ES ET EESTI ES EUR D ES -EOED-LEGS ES PS POS ED CON RS ES -EES EES-EO EN-RS PES 


HAPANBE LIFE AV: 


EAST R AC DEMO ENE DÉS ORERR OT AIINTE 
de Zeringen Comtefle de Sauoye. 


[ns Irrx110 x Comte de Brifgawy , decedé 
l'an 994. 
Î 
| 


Bezzelin Comte de Zeringen. 
Ermenfride Comtefle de Sonncberg. 


ne 
Luitfrid Comte de Berthold Duc de Zeringen I. du nom 
Zeringen. moit 1078. 


N...…..de Sauoye, Fille Ricuaire Marquife de 
d’Eumbert aux Blan-  Carinthie. 
ches-mains. 


| 
Berthold II. du nom Duc de Zeringen 
moït 1090. 
Agnes de Rinsfeld , Fille de Rodolphe Comte 
de Rinsfeld , Duc d'Allemagne ; éleu Em pereur, 
& d’Adelays de Sauoye. 


ee ee ee ne me se 


| | 
Berthold III. du Conrad Duc de Zeringen Royou N....deZe- 


nom Duc de Ze- Gouuerneur de Bourgogne, ringen. 
ringen, mort fans moït r1$2. Eftienne 7+- 
Enfans 1122. Clemence, Fillede Geoffroy fe hardie 
Comte de Namur, Comte de 
] Bourgo gne. 


Berthold I V. du nom Duc de Zeringen & dela 
petite Bourçogne. 
Heluige Fille d'Herman Comte de Fribourg, 


Anne 
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Anne. Germaine. Berthold V. dunom Duc de Zerin- Agnes, 
Vlrich  BumbetIlr. gen, & de la petite Bourgogne, mort hecon 
Comte Corte de l'an 1218. ce. 
deKi-  Sanoye. Ide Comteffe de Bologne fanslaiflér  deFur- 
bourg. : Enfans, fes Sœurs luy fuccederenr.  flemberg. 


EE AA AA M Poe ie 


TABLE SE XV 


REX CTÉRS ASC TROP ND EE NP DE PANIER 
de Vienne ou di Mafion C'omtelle de Sauoye. 


True-Guillaume, furnommé l’E- 
\ ÿ tranger , Comte de Bourgogne & de 
RÈSÉS Dijon mort 1027. 

i 


Renaud Comte deBourgogne premier dunom 


mort 1057. 
Alix de Normandie. 


Guillaume  furnommé Teste hardie, Comte de 
Bourgogne, de Vienne & de Mafcon. 
Getrude de Limbourg. 


Eftienne Tele hardie Comte de Bourgogne, de 
Vienne & de Mafcon. 

Agnes de Zeringen. 

Guillaume IL. du nom Comte de Bourgogne, 
de Vienne , de Mafcon & d'Auxonne. 


Ponce Dame de Traues. 


| 
Eftienne 7éfte hardie Girard Comte de Mafcon & de Vienne. 
Comte de Bourgo- Guygonne de Salins , furnommée 4fore où 
Mborette , Fille & Heritiere de Gaucher ou 


gne. 
Gauthier Sire de Salins. 
D 
| | | | | 

N...… Girard. Ide. Bearrix Guillaume Comte de Mafcon Gaucher 
Vlrich SimonIl. deVien- & de Vienne. Sirede 
Sire de du nom #eowde Scholaftique de Salins. 
Baugé Duc de Macon. Champagne. 
& de Lorraine. Æum- 
Brefle, 2 Humbert bert I 11. 

Sire de Co- Comte | 

ligny & du deSa- 

Reuer- uoye. É 

Girard 


mont. 
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Girard II. du nom Comte de Mafcon & de 


Vienne. 
Ieane de Bour gogne. 
a 
Ah Guillaume Comte de Mafcon & de Vienne, 

Comrefle de Mafcon  viuant lan 1274. par Titre de la Chartreufe 
& de Vienne. de Seillon, où ilfe dit Fils du Comte Girard, 
Jean de Dreux de mourut fans Enfans, laiffa a Sœur {on Heri- 
Brainc. tiere. 


de. A ave AE ANR AR ae nr ane ad ane 98e 
dosettes 


PA RBSCNE RQ VITII. 


FXMIER EC TIOEN DE EC ELER ER VD NE 
d'Alface ou de Flandre C omtelle de S'anoye. 


Re, 


| 
Simon I. Duc de Lorraine 
& Marchis. 
Adelayde Sœur de l'Empe- 
reur Lothaire. 


Ÿ Driserr Gomte d’Alface, Fonda- 
ÿ eur de l'Abbaye de Boufonville. 
S Iudith...., 1000. 


Albert d’Alface Comte de Mets, Duc de Lor- 
raine, tué l'an 1048. 
RUÉTOLNE 2 HN 


Gerard d’Alface Duc de Lorraine & Marchis, 
mort 1070. 
Had wide de Namur. 


Thierry d'Alface Duc de Lorraine & Marchis 
mort x1 15. 
Getrude Fille de Robert Comte de Flandre. 


Thierry d’Alfice Comte de 
Flandre. 
Sybille d'Anjou. 


Getrude d’ Alface ou de Flandre. 
Humbert II 1. Comte de Sauoye. 


TABLE 
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x y ÿ { ‘ ÿ 
étatethetethenatnenat cts 
ee ee haha bats 
A PS ETE SNA 


EAST RAC ONN SDS BTE MA TRE 
de C'encue Comtef[e de S anoye. 


Albitius Comte de Geneue 93 1. bienfäiteur de 
Nantua. 
Odda. 


Conrad Comte de Geneue. 


Robert Comte de Geneue ,bienfaiteur del'Egli- 


fe de Pellionex. 
unes 
| 
Conrad. Albert Comte de Geneue. ; 
Eldegarde Fondatrice del'Eglife de Verfoy, & 
Vefue deluy r001: 
Haut naar li ges rates 


Renaud Comtede : : Aymon Comte de Gencue 1016: 
Geneue 1004. Berthe de Flandre, Fille de Baudoin Comte de 
Flandre , & de Matilde Fille de Conrad Roy de 


Bourgogne. 


Gerold Comte de Gereué, vainéu par Conrad 
le Salique 1034. 

Gifele Nicce de Rodolphe Roy de Bourgogne, 
mentionné en vn Titre de l'Eglife de Ge- 


nèue, 
l | 
Robert : Zane de Gerard ou Gerold Comte de Geneue II. 
Comte de Geneue. du nom, viuant 1080. 
Geneue,  AmélII. Thetberge fa Femme , laquelle fe 
remaria auec Louys Seigneur de 


F 


viuant Comte de 

1960. Sanoye. Foucigny. 
mort fans 

Enfans. | 


1111 Conon 
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— — —— TE —— 


Conon, 
qui donna l'Eglife 
de S. Marcel au 
Monaftere de 
Lemens fur 
Chambery. 


PR 


GerardComte de 
Gereuc. 


Alix de Geneue. 
Guy Vifcomte 
Seigneur d'Albu- 
Zagne & de 
Befnato. 


D RSR eee ed ee À 


| 


l 


l 
Aymon II. du nom Comte de Ge- Burchard 
neue, il donna l'an 1090. à Hunalde Moyne, 
Abbé des. Oyen de loux ce qu'il puis Abbé 
auoit en Alleudau Village deSeffÿ  d'Abon- 
au Pays de Gex, du confentement . danceen 
d’Ita {a Femme , & de Gerardleur Chablais 
Fils.Il fonda l'Abbaye deBonmont furlafin 
au Pays de Vaud 1134. defesiours 
Ie Fille de Louys Seigneur deFou- 1153. 
cigny , & d'vne premiere Femme. 


a ———, 


Amé premier dunom Comtede Guillaume. 
Geneue , donna l'an 1153. droit de 

pafturage dans fes Terres à l'Abbaye 
d'Abondance. Il eut guerre auec Conrad 

Duc de Zeringen ; S. Bernard s'employa 

pour les mettre d'accord , & en écriuir à 

Conrad ; vefquit iufqu'à l'an 1157. qu'il 

traitta auec Ardutius de Foucigny 

Eucfque de Geneue. 

Matilde fon Efpoufe. . . . . 


| Amé de Geneue Seigneur Guillaume Comte de Geneue & de Vaud I. 
de Gex, qui eut different du nom, Fondateur de la Chartreufe de Pom- 
auec l'Abbé de S. Maurice miers en Geneuois 1179.il tranfigca auec Ardu- 

en Chablais, que l'Empereur tius Euefque de Geneue l'an 1184. & auec l'E- 


Frideric I. termina par 
Lettres du 2 5..de Septem- 
bre 1186. prefentsRoger 
Euefque de Laufanne , & 
Nautellin Eucfque de 


Geneue. 


Ne 


Amé Seigneur 


| 


de Gex > qui Aymonde 
donna 122 sà Geneue 
l'Eglife de $. Seigneur 
Oyen deloux d'Annefly, 
le Fief du puis Euef- 
Chafteaude  quede 
Diuonne & Maurienne 
le Village de 1220. 
Souuergnieu. 


1. Beatrix de 
Baugé, Fille 
d'Virich Sire 
de Baugé , & 


uefque Nautellind'an 1 186.par-vn Titrede Ta- 
loyrede lan 1192. il fe qualifie Gebennenfium ex 
V'aldenfium Comes. 

Beatrix. . . , ; Fondatrice du Monaftere 
de fainéte Catherine {ur Annecy de l'Ordre de 
Cifteaux, où elle ait. 


, 


Humbert Comte Guillaume Bearrix de Pierre 
de Geneue. Comte de Geneue. de 
Agnes de Sauoye  Geneue;qui Thomas 1. Gene- 
Fille d'Amélil. vfurpale dunom - ue 
Comte de Sauoye. Comtéde Comtede 1100. 
Geneue fur : Sasoye. 

Ebal {on 
Neueu ; de 
luy font 
yfusles 
autres 
Comtes de 
Geneue. 
Voyez la Ta- 
beXLVIL 


Ebal Comte de 
Geneue morten 
Angleterre 


1259. 


d’Alexandrine 
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d'Alexandrine de Vienne. 

2.N. .. Fille de Ponce 
Seigneur de Cufeau, & 
de Laurence Niece de 
Miles Comte de Bar fur 
Seyne. 


Lyonette Dame de Gex. 
Simon de Ioinville Seigneur 
de Marnay , d’où les derniers 
Seigneurs de Gex. 

Voyezla Table LXXXXI. 


Sd are La Ve a D QE 8 
SERA RAD EN D MN a 


TARANBAILRE RENTE 


EXTRACTION DE MARGVERITEÉE 
de Foucigny Comte de S auoye. 


F9 Mrn ar» Seigneur deFoucigny. 


Louys Seigneur de Foucigny. 
A RO f Femme. d 
2. Thetberge. 


1. Li. GuyEucf Amé, Guillaume Seigneur de Foucigny mort auant 
Ita. que de ces trois l'an 1:19. 
AymonI.Geneue, Freresen Vtilie. . .. . 
Comte quidonna plufieurs | 
deGe- àCluny ritres font 
neue. l'Eglife de nommés | 
Contami- Freres 
nelan  vterins 
1159. d'Aymon 


Comte de 
Geneuc. | 
2 —————- 
ETES 
Raymond. RodolpheSeigneurde Gerard  Amé 
: Foucignÿ; viuant Euefquede Euefquede 
Jan 1125. Laufanne. Maurienne 
Ni et FI19 


| 
Ardutius Ponce Aymon Raÿ- Humbert Seigneut Rodolphe Raÿmond 
Euefque Abbé Fonda- mond. deFoucigny de Foucignÿ Seigneur 
de Gene- de Six. teur de vefquitiufqu'à dit 4leman, de Thoiré: 
ue 1150. la Chartreufe Fanxr70. Tigedes | x 
" HIHI à: & 


+ 
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& 1178. dHRepoloi NE Alemans Rodolphe de 
| Seigneurs Thoire , d’où 

de Val les Seigneurs 
| bonnois & de Thoire & 
| d'Aubon- deBoufly en 
| 


ne. Geneuois. 


Aymon Henry Mar- Guillaume Seigneur de Foucigny vigant 
Seigneur 1178. quis. encore l'an 1202. 
de Fouci- | 
gny II. du nom. 
TR 1) | 
| | | | 
Beatrix. Agnes de Leonor. 9farauerite de Foucigny. 
Eftienne Foucigny. Simon Thomas I. du nom Comte de 
Sirede Pierre  deloin- Sasoye. 
Thoire Comte ville Sei- 
&de  deSa- gneurde 
Villars. uoye. Gex. 


inchhhnhédnanenes 


Ë 


AMANBID ERMEXEX. 


EXTRACTION DHERMAN COMTE 
de Kibourg , Mary de Marguerite de Sauoye Fille du Comte 
Thomas € de Marguerite de Foucigny. 


HER Erman Ldu nom Comte de Kibourg 
viuant l'an 861. 


Hugobald Comte de Kibourg & de Dillingen. 
Ditburge Comteffe de Veringen. 


Herman 11. Comte de Kibourg , dit 4 Wieil, 


230. 
Adeleyde. 

LEE a — 

Herman III. Comte de Manegold Comte de Kiboure 

Kibourg, dit Ze Jeune. 994. 

[en em ———, 

| 
Warman Euc{que de Manegsold1I. du nom Comte Ebard Euefque 
Conftance mort ro 34: de Kibourg. de Conftance 
mort 1051. 

Vlrich Comte de Kibourg. 


Herman IV. Comte de Kibourg. 
Garnier 


De la Royale Maifon de Sauoyt. 1173 


Ganier Comte VirichIT. du nom Comte de Kibourg & de 
de Kibourg. Nidow Seigneur de Fribourg , Landoraue 
| d'Alface. 
Anne deZeringen. 
| 
Herman VI. du nom ne V. du nom Comte de Kibourg & de 


Comte de Kibourg & de Nidow Seigneur de Fribourg , Landgraue d’Al- 
Nidow Seigneur de Fribourg. face. 

N.... Fille du Comte de MARGVERITE DES AV OTE neneut 
Verdemberg. Enfans. 


Anne Comtefle de Kibourg, : 
& de Nidow, Dame de Fri- 
bourg. 

Eberard d'Hasbourg Comte 
de Lauffemberg , puis Comte 


de Kibourg. 
dadhdbasasels aise er 
RER Re UT DJ T7. 


HPASDRENE PEN 


EE XITR ACT TOWN CDVEN RNA TOO NNIDE 
Berenger Comte de Pronence , Mary de Beatrix de S, 440)e; 
Fille du Comte Thomas , € de Marguerite de 
Foncigny ; © leur Posterité. 


wWifred I L. du nom Comte de Barcelonne, mort 
lan 9 14. 
Guntilde de Flandre. 


Mes 


I. 2. 
Miron Comte de Bar- Sueyro Comted'Vrgel ,decedé os 1. 
cellonne , qui conti- KRichilde. ..... 


nua la ligne des Com- | 
tes de Barcellonne. | - 
, Borel Comte de Barcellonne & d'Vrgel, 
mort 993. 
Letgarde . . ... 


LR 


Érmengaud Comte Raymond-Borel Comte de Barcellonne, 


1 It 1026. 
d'Vrgel, mort 1037;  mMOrt 102 III 3 Loutasée 
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Conftance. . .. Ermenfinde Comteflede Carcaffonne. 
| 
1 
Ermengaud Comte Raymond IL. Comte de Barcellonne, 
. d'Vrgel, mort 1092.  decedé 1043. 
r Lucie... Sancie, 
2. Adelays. | 
“ ne 
Sancie. Ermengaud Comte | 
d'Vrgel. | 
bé 5 ARR . N IRR  Q 
Guillaume. Raymond Berenger Comte Sanche. 
de Barcellonne, decedé 1086. 
Adalmodis de la Marche. 
Fr à NE OP CO PE CET RETIENS EPA; 2 INIT FETE) 
| | f. 
Ines ou Agnes. Raymond Berenger1 I.du nom Sancic. 
Guygues Comte Comte deBarcellonne , mort 1097. ; 
d'Albon. Mahaut Fille de Guifcard Duc de l'A poüille. 
Raymond BerengerI 11. Comte de Barcellonne 
& de Prouence, decedéle r4.de luillet: 130. 
Doulce de Prouence, Fille de Gilbert Comte de 
Prouence, & de Tiburge de Rhodés. 
TETE OUR a CDR Ma TU NT D A PT er EC SR OS 


Berenger Berengere. Cecile. Raymond Berenger 1 V. Comte 
Comte Alfonfe Roger- de Prouence & de Barcellonne, 
dePro- VIIL Ray- mort lantre2. 

uence, Royde mond Petronille , Fille de Ramire Roy 
époufa Caftille. Comte d'Arragon, & d’Agnes de 


Riche de deFoix. Poitiers. 
Pologne 
Jan r144nen | 
cut Enfans. | 
| 2%: | PTT ES er 
Doulce. Alfon{e II. Roy d’Arragon Comte de Barcel- 
Alfonfe Roy de lonne & de Prouence, mort 1196. 
Portugal. Sancie de Caftille. 
TETE Tr St RE EL: 
7 | “x EYE 
Pierre. Conftance. Alfonfe Comtede Léonor V.Fem- Sancie. 
Marie 1. Emery Roy Prouence & de  mede Raymond Raymond 
de d'Hongrie. Barcellonne. Comtede Tho- le Ieune 
Mont- 2. FedericII. Garfende de lofe , dite Piel. Comte de 
pellier. Empereur. Sabran. Tholofe. 


Raymond Berenger V. Comte de 
Prouence. 
BEATRIX DE SAVOTE. 
Alienor. 
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ES 


ee. 


Alienor. Sancie. Marguerite de Prouen- 
Henry Richard ce. 
Roy d’An- Empereur. S. Louys Roy de 
gleterre, France. 
Head I. ds nom Philippes le Hardy 
de nB'eEcrre Roy deFrance. 
arguerite de France. Ifbelle d'Aragon 
premiere Femme. 
Edoüard1I. Roy 
d'Angleterre. Je 
Philippes le Bel Roy 
Ifabel de France. de France & de 
Nauarre. 
Edoüard I 1 L Roy Ieane Reynede 
d'Angleterre. Nauarre. 
Philippine de Haynaut. 


PE 
Le ; 
| Charlesle Philippes Louys Hutin . Roy 


BelRoyde leLong de France & de 


France& Roy de Nauarre, 
France & Clemence de Hon- 


de Na- 
| uarre. de Nauar- grie fafeconde 
! re. Femme. 
Iean Duc de Lancaftre. 
je De Ican Roy de France 


& de Nauarre pre- 
Henry I V.Roy d'Angle- mier du nom. 


terre. 
Marie d’Herford. 


Henry V. Roy d'Angle- 
terre. 
Caterine de France. 


Henry V I. Roy d'Angle- 
terre, 
Marguerite d'Anjou. 


1 
Beatrix Comtefle 
de Prouence. 
Charles Duc 
d'Anjou, puis Roy 
de Naples & de 
Sicile. 


Charles II. Roy 


de Naples & de 
Sicile & de Ie- 
rufalem. 

Marie de Hon- 
grie. 


| 
Robert Charles , fur- 


Roy des nommé tar 
deux Si- el , Roy de 
Hongrie. 
Clemence de 
Hasbourg. 


qu 


ciles. 


Charles Roy de 
Hongrie, dit 
Charoberr. 
Elizabeth de 
Pologne. 
PR 


André Louysle Grand 
d'Hon- Roÿ de Hon- 
grieRoy grie & de Po- 
de Sicile. logne. 
nl 
Heduui- Marie Reyne 
ge Rey- d'Hongrie & 


nede de Dalmatie. 

Polo- Sigifmondde 

gne. Luxembourg 
Empereur. 


TABLE 


SE 


TRAME RMENSNETA 


EATRAC TION EANNE DAV FLN ELA 
Efpouft d'AméIV. Comte de S auoye. 


$ OsrrrRoy deFrancè, Duc deBour- 
9 gogne, Fils puifné du Roy Robert. 
Helie ou Hermengarde de Semur. 


Henry de Bourgogne mort auant fon Pere. 
Sybille Fille de Renaud Comte de Bour- 


O1 
gogne. 


2 — 


j 
AU leu Hugues Duc Henry de Eudes Duc de Bourgogne. 

1 (AIS 

| | deBourgogne Bourgogne Mahaut 


[ll mort fans Comre de | 
| lignée. Portugal. 
Gif jbl ve 
Alix. Hugues Duc de Bourgogne 11. du 
1. Bertrand de nom. 
il Tholofe Mahaut de Turene. 
| Comte de | 
Tripoly. 
2. Guillaume | 
Comtede | 
Ponthieu. i 
EudesI]. Duc de Bourgogne. 
Marie de Champagne. 
| "8 be poñshg 
Mahaut. Hugues] II. Duc de Bourgogne Comte 


Robert Comte  d’Albon. 


d’Aunergne &  Beatrix Comtefle de Vienne & 
deClermont.  d’Albon. 


| André de Bourgogne, dit Daufin , Comte de 
Vienne, 
| | Bcatrix de Montferrat, 


cAnne Daufine Comtelfe deS AV OTE. 
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chéhdheeaene ee, 


TA BRPAE XXII Tiré des 


Mem. de 
EXTRACTION DE, CECILE DE SAVE SE 
fèconde Femme du Comte Amé IV. 


Raymond de Baux Doyen Guillaume Hueles Seigneur deBaux  Ponce 
de Pofquieres 1105. fit le 1088. vefquit iufqu'à l'an 1127. de 
voyage de la Terre Sainte, Sa Femme Vierme qui mourut le 3. Baux. 
& foufcriuic le Teftament des Idesd'Oétobre. 

de Raymond Comte de S. 

Giles. 


Raymond I. du nom Seigneur de Baux , qui eut 
droit de battre Monnoye dans fes Terres, de 
Conrad l'Empereur , auec confirmation de tous 
les Ficfs qu'il auoit eüs de Guillaume-Hugues 
fon Pere , & des Terres procedées du Comte 
Gilbert de Prouence, par Bulle dattée à wirtf 
bourg le 3..des Ides d'Aouft 1146. Indiét. 8. & 
le 5. du regne de l'Empereur. Il époufa Eftien- 
nette , Fille de Gilbert Comte de Prouence, la- 
quelle traitta auec Berenger Comte de Prouen- 
ce des droits qu'elle auoit audit Comté, à caufe 
du Comte Gilbert fon Pere, du confentement 
d'Hugues , de Guillaume , de Bertrand & de 
Gilbert fes Enfans. 


2, 


Î 


Bertrand de Baux Seigneur Hugues Seigneur de Guillaume, Gilbert 


QE 


de Berre, époufa äuant Baux,quiteftale7.  mortfans mort 
Fan 1171. de Septembre 1 170. pofterité. fans 
Thiburge Fille de Guillau- | Enfans. 
me IV. du nom Prince 

d'Aurenge; il mourut | 

l'an 1187. 


Î 

Raymond II. du nom Seigneur deéBaux, mort 

fans lignée apres l'an 1178. 

r TR 
| | 

Bertrand Hugues Seigneur Guillaumede Tyburge de Adalmo- Herme- 

deBaux déBaux,apresla Baux Prince Baux. dis. line 

Seigneur mort de Ray-  d'Aurenge & Lambert Roftan Abbefle 

deBerre, mondfon Cou- Roy d'Arles, Seigneur de deSa- des. 

quifit la fingermain , vi- duquel defcen- Monteil. bran Sauueur 


Branche uantencore 1234. dent les Prin- Connefta- 1215: 
KKKKKK« des 


Voyez la 
Table Hi. 


1178 
des Ducs Baralle Fille de 
d'Andrie Barral Vicomte 
au Royau- de Marfeille. 
me de 

Naples. 


F 


ces d’Aurenge. 


| nr 
| 1 À 

Guillaume Barral Seigneur deBaux Vicomte de 

Chanoine Marfeille Conneftable du Comte de 
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ble du Comte 
de Tolofe. 


1214 


mr, 


| 
Gilbert de Baux Seigneur 
d'Aubagne Vicomte de 


d'Arles. Tolole 1236. 
1. Beatrix d’Anduze Fille de Pierre 
Bermond Seigneur d’Anduze , & de 


Marfeille , tefta 1243. & 
n'eut Enfans de Sybille 
Fille de Geoffroy Sei- 


Conftance de Tolofe. gneur de Tolon. 
2.Sybille de... . qui prenoit qualité 
de Vefue de luy l'an 1275. 
Fr none LIL TT , 
| | | 
1. Li. 2. Lit. 2. Lit. 


Cecile de Baux, Bertrand Seigneur de Baux 

JérnomméePafle- Comte d'Auelin, grand lufti- 
rofe , COM. cierdu Royaume de Naples. 
TESSE DE r.Philippie de Poitiers, Fille 


Marquife de 
Baux premiere: 
Femme d'Hen- 
ry III Comte 


SAV OTE. d’Aymar Comte de Valen- de Rodez. 
tinois, & de Florie de Beau- 
jeu. 
2. Agathe d’Agoult Vefue 
de luy 1313. 
en 2 | | 
Li 1 Li 1. Lit. 1. Lict. PIE 2.Lict. 
Barral Hugues. Cecile. Raymond Seigneur  Elix. Agoult 
Seigneur Seigneur de Baux Comte Ermengaud de de 
de Lo-: de Laure. d’Auelin. Sabran Comte Baux. 
rette en d'Arian, 
l'abruffe. 
1312 
I A mA » « Ki ÿ y Le al ÿ x 
chaotnehenananainaie tt 
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HO ANDRE EX CT VE 


POSTERTITE DE PRECA TER IX DE 
Sanoye ; € de Manfroy Marquis de Salnces 
[0n premier Mary, 


A A ner ox I1L dunom Marquis de Sa- 
KE luces, mort 1244. époufa B £ ATRIX 
DE SAVOTE lan 1133. 


nn 


Agnefine. 


Thomas Marquis de Saluces decedé 
1299. Il fonda vn Monafterede Filles 


Alix: 
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PR 


| 


Leonor. 
Henry de 
Carreto 
Marquis 
de Saucn- 
ne. 


de Ordre deS. Dominique à Reuel 1291. 
Alix de Ceue. 


Re —, 


| | | | 
Iean Seigneur Manfroy I V. Marquis de  Yoland. Alix. 


de Dogliani,de Saluces, mort 1336. Opicino Thomas 
la Mante & de 1. Beatrix Fille de Manfroy Spinola Comte 
Bufque. Roy de Sicile, Patrice d'Aro- 
Ni d'Aglié, 2. Ifabelle Doria. de Gen- del. 
de S. Martin, nes 
fitBranche. | 
| 
2. Lit. 1. Li 
Manfroy Frideric Comte de Saluces , mort auant 
Seigneur de fon Pere, 
Cardé & de Mu- Marguerite de Viennois. 
laffan Marefchal 
de Sauoye, qui 
fit laBranchede | 
Cardé. 


Voyez la Table XX XVIII | 


F—— 


ee —— 


© 


| | 
ThomasI. Marquis de Salucess N...... 


il tefta au Chafteau de Saluces Pierre de 
le 15. d'Aout 1357.& mourut  Cambian 
peu apres. Seigneur 
Richarde de Crauefana. deRuffa. 


L.20127 hfuf Eriqhié ess db BUG enlste is) 


Conftans. Luchin. Euftache Galeas Beatrix. Penta- Lu- Frideric Ri- Azzon L- 


d : À 2 
drum Sei- Antoi- filée. chine.ILdu char. Sei- 


gneur neFa- Henry ean nom de gneur 
de Ve- let Sei- Sei- de Mar- Ab- de 

nafque. gneur gneur Bec-quis de beffe Mona- 
N.... de du ca- Saluces, deS. ftcrol, 
laFille Ville. Quart ria. quifit Pier- Payfa- 


ques. 


de Ti- en la l'hom- re de na, la 
fet de Val- mage Lyo Val de 
Roëre d’Aou- folem- 1386: Pau, 
Gentil. AW. nelau Caftel- 
hom- Comte lar &S. 
me Verd Front: 
Afte- Jan 
fan. 1360. 

Beatrix 

de Ge- 

neue 

d'An- 

thon. 


KKKKKKx 2 Hugues 
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Hugues Amé Pierre Thomasill Marquisde Polie  Yoland. 
Beer Arche ele , decedé 1416. François Antoine 
de pal, uefquede Margucrite de Roucy, deCarre- Porro 
Montjay. Vienne. Filledu Comte déBraine, to Mar- Marquis 
& deBlanchede Coucy. quisde dela Val 
Sauone. de Trebia. 
se à Many Rebr 
Richarde, Louys Marquis de Saluces , qui Icane. 
Nicolas Marquis fonda le Chapitre de Carmagnole, Guy Sci- 
d'Eft. & mourut l'an 476. gneur de 
Ifabelle de Montferrat Nefle & 
1433 d'Offemont. 
PR 


| 
Charles- Federic. Blanche. Louys II. Marquis de 


Thomas. Margucrite. 


Domini- Euefque Vitallian Saluces deceda à Gen- lean d’Ar- 
que Abbé deCar- Borro- nes lan15o4. magnac 
duVil- pentras, mée 1. leane de Montferrat. Comte de 
lars , de Comte 2. Marguerite de Foix. Comminges. 
Cafeneuue d’Arone. | 

& de Stafarde, 

Prieur de Pagno. } 

Be 9 Com 

2. 5. 4. 1. Marguerite de Saluces. 

François Gabriel de Iean-  Michel-Antoine  :. Antoine-Marie de S. 


Marquis Saluces Louys, Marquis de Salu- 


Seuerin. 


de Salu- Euefque Abbé de ces mort à Auerfe, 2.Claude de Miolans Com- 


ces,qui d’Ayre  Cafeneu- lan 1528. fans 
deceda Abbéde ue& de Enfans. 
aufiege Cafeneu- Stafarde 

de Car- ue& de  deceda 

magnole Stafarde, lan 

1537-& puis Mar- r563au 


mm. 


nefut quisde Cha- 
marié. Saluces  fteaude 
| mort fans Beau- 

Aleran  jaifferEn- forten 

Baftard fans de Anjou. 

de Salu- Magdelai- 

ces Abbé ne d’An- 

du Vil. ncbaut 

larsen Femme. | 

Piemont. : 548. î 
Augufte Baftard de 
Saluces. 


te de Montmayeur. 
3. Le Comte de Sauueterre 
Efpagnol. 


—— 


| 
Michel-Antoine 
Baftard de Saluces, 


qui ont laifsé vne grande Pofterité en France. 


HADNIÈE 
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a 8 VV 8 8 
DR UE PAR RS SN NU NUE OR PR CUS 


7 AB LIEN AVE 


BROSTERLTE DE MA AMMMAT DE 
Sanoye ; € de! Manfroy Roy de S icile 
fon. fecond. Mary. 


HU À x r x o x Roy de Sicile. 
NÉ surrux DE SAVOTE. 


Conftance de Sicilé. 
Pierre Roy d’Arragon II. du nom. 


| 
Alfonfe Frideric Roy laques Roy d’Arragon. 
Royd’Ar- dedeSicile. Blanche, FilledeCharles II. Roy de 
ragon mort Leonor,Fille Naples, & de Marie d'Hongrie. 
1291. de CharlesIl. | 
Roy de Na- 

ples. | 

| 
Elizabeth. Pierre Roy de : Alfonfe Roy d’Arragon. 
Eftienne Sicile. Terefe d'Vrgel. 
Ducde  Ifabelle de Ca- | 
Bauierc. rinthie. 


F— 


PT 


PRISES FAT) 
pis | | | 
Beatrix. Leo- Frede- Ican. Louys ‘Pierre Roy d’Arragon: 
: Robert nor. ric Roy Roy LeonordeSicile. 
Comte Pier- deSici-  deSi- | 


Palatin.re le mort cile 
| Roy 1377. mort 
d’Ar- Con- 136$. 
ra- flance | 
| gon. d'Arra- | 
AGE 2 SN AQU ae SA GDS mot) 
eu leg EEE a ee | 
Ï ’ g Leonor. 
Mi Martin IeanRoy d’Arra gon. 
ss . de Roy  r.Matthie d'Armagnac. Jean Roy 
reur, le. d'Ar- 2.loland deBar. É Caftil- 
Ifabelle Martin ragon. | an à e. 
de Nu- d’Arra- Ge | | 
‘3 5e 1. Lit. 2. Li&. 
bee Ieane. Ioland d’Arragon. 
Mat- LouysDucd’Anjou. 
*  thieu 
Comte 
de Foix. 


> 
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réa donbahadnets 


TABLE XXVI 


EXTRACTION DE PRERRE LD' E 
Chalon Seigneur de Chaïteanbellin , Mary de BE ATRIX 


DE SAVOTE laleune, Fille d Amé IV. 
€ÿ de Cecile de Baux. 


Vizzay ms Comte de Bourgogne, 
de Vienne, de Mafcon & d’Auxonne. 
Ponce Dame de Traues. 


 ————— 


Cid, Eftienne II. Comte de Boufgogne & 
Comte de Vienne  d’Auxonne. 
& de Mafcon, qui ludith de Lorraine. 
fit Branche. | 


Etienne III ComtedeBo urgogne & 
d’Auxonne. 
Beatrix Comtefle de Chalon. 


Ican Comte de Chalon, puis Comte de 
Bourgogne Sire de Salins. 

Ifabeau de Courtenay fa feconde 
Femme. 


Î 
Eftienne de Cha- Pierre de Chalon Seigneur de Chafteaubellin, 
lon Seigneur de farnommé 4 Bownier. 

Rouures & de BEATRIX DE SAVOTE,nen 


Montenot. eut Enfans. 
Ieane Fille de y 
Gautier Seigneur 
de Vignorry. 

( l FER 

Icane. Iean de Chalon Sei- 

Guil- gneur de Vignorry 

hume & de 8. Laurent de 

de la Roche. 

Dam- AMARGVERITE 

Pirre DE SAVOTEde 

Sei- la Branche de 

gneur Vaud. 

des. 


Difier. 
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TABLE XRAVIRE 


EXTRACTION DE DOM MANVEL 
Prince de Caffille, Mary d BE ATRIX DE 
SAVOTE,€ leur Pofterité. 


S £ Lronse Roy de Leon & de Caftille, 
JA mort 1230. 
Berengere de Cafille. 


} 


| 
Ferdinand Roy de Caftille & de Leon , dece- 


dé 1252. 
Beatrix de Suaube. 
ee 
| | 
Ie 
Alfonfe Dom ER Prince de Caftille Seigneur 


Roy de Caftille & d’Alcazar , de Pennafñel & d’Efcalona. 
de Leon, éleu Em- ZE ATRIX DE S AVOTE. 
pereur; d’où {ont | 

ÿyflus les autres 

Roys deCaftille | 


& de Leon. É 
Dom lean-Manuel Duc de Pennañel , Prince 


de Villena, Grand Amiral de Caftille, mort 
1283 

1. Confiaalies Fille de Jaques Roy d’Arragon. 

2. Blanche de: la Cérde, Fille de Dom Fernand, 
de la Cerde & de Ieane de Lara. 


0 
re 


! ] | | 


24 
Ps re Manuel Wine de Cañtille. Dom Fernand Ma- 
Manuel, Comte deCin- Henry Royde Caftille  nuel Prince de Ville- 
Dom tta, de Monta- 11.dunom. na. 
Pecdre legre & de Me- Icane d'Arragon. 
Roy de nezes. 
Portugal. Beatrix de Selle. 


mm à, 


Dom Fernand Manuel Comte 
de Cintra. 
Mencie de Fonfeque 1416. 


Te, 
Domlean Marine Manuel. 

Manuel Baudoin de Bourgogne 

Cheualier Seigneur de Falais, de Bre- 

dela Toi- de & de Zone on 
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fon d'or, | 
Seigneur 

de Bel mon- 

te,de Cam- 

pos » & de 
Zebico de | 
la Torne. 


Charles de Bourgogne Baron 
de Falais & de Zomeldicx. 
Marguerite de Verchin. 


Charles de Bourgogne Sei- 
gneur defdits pre 
rehéte Culembourg. 


Herman de Bourgogne Cumte 
de Falais , Gouuerneur du Du- 
” < 
| ché de Limbourg. 
| | Yoland de Longueual de 
j || Buquoy. 


Ifabelle de Bourgogne. 

{ | Charles-Emanuel de Gorreuod 
Duc de Pont de Vaux, Marquis 
de Marnay Prince dus. Empire, 
Cheualier de la Toifon , Gou- 
uerneur du Duché de Lim- 
bourg , premier Chambellan de 


FArchiduc Albert. 


Philippe-Eugene Charles-Emanuel 
de Gorreuod Duc de Pont de Marquis de Marnay. 
Vaux, Marquis de Marnay, Prince dus. Empire, 
Prince du:S.Empire 1658. Haut Doyen, puis 
Archenefque de 
Befançon 1658. 


M: 2 se and cd chante de nie Me As A he de: 
AS C2 
LS 


| PS M 
| TABLE XXVIIL 


| EX TR A CT IO N° SD, EMGASNT ON 
| Vicomte de Bearn , Mary dd BEATRIX DE 
| SAVOT E, Fille du Comte Pierre. 


Centulle 
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se Vicomte deBearn mort l'an 940. 


Gafton-Centulle Vicomte de Bearn. 
| 


Gafton II. Vicomte deBearg. 


Centulle Vicomte de Bearn, decedé 1038. 
Age an ER , 


GaftonI II. Vicomte de Bearn. 
Alix d’Armagnac. 


Centulle Vicomte de Bearn ,mort 1090: 
s. Gifle fa Coufine. 
2.Beatrix Comtefle de Bigorre. 


1. Liét. 
GaftonI V. Vicomte deBearn , decedé 
lan 1130. 
Talefe . . .:. 


Re 


Centulle Vi- 
comte de Bearn 
tué l'an 1134. 


Guicharde Vicomteffe de Bearn , heritiere de 
fon Frere. 
Picrre Seigneur de Gauardan. 


Pierre Vicomte deBearn. 


' 
Gafton V. Vicomte de Bearn. 
Sancie de Navarre. 


PR 


| | 

Pierre Sei- Gafton V I.Vi- 
gneurde comte deBearn. 
Moncade, Petronille Com- 
Souche  tefledeBigorre 
des Com- n’en eut Enfans. 
tes de 

Moncade, 


Guillaume-Raymond Vicomte de 
Bearn. 
Guillemete deChafteauuieux. 


| 


Guillaume Vicomte de Bearn. 
Garfende de Forcalquier. 


Gafton VII. du nom Vicomte deBearn. 

1.BEATRIX DE SAVO TE,nen 
eut Enfans. : 
ÉLELTLE TABLE 
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KR AA. 


RE TS D CC D JC LL 


; a L, A AE AUTRE 
Hebardndhéhenciei 


TA NB UE EPP 


ERA A CR OIN ADEME NCOUA.TESNE 
de Bourgogne , Efpoufe HR PREND EDP PUELS 
C O AFPEUNP' FE SE VO T E. 


fe ce 


{ 
Bcatrix, 
Guillaume 
Comte de 
Chalon. 


a 


K Ribensie I. dunom, furnommé 
Barberouffé ; Empereur. 
Beatrix Comtefle de Bourgogne 1157. 


Otthon L du nom Comte de Bourgogne- 
Palatin. 

Marguerite de Blois, Fille de Thibaud Comte 
de Blois , & d’Alix de France. 


Bcatrix Comtefle de Bourgogne-Palatine, 
Otthon Duc de Meranie, Fils de Berthold IV. 
Duc de Meranie , & d’Alix de Rorlechs, 


| 
Otthonllldunom <4L/X. COMTESSE DE 


Comte de Bourg 


OC PPION ARE UTC NN ET ET D PE 


gne , mort fans En- SAV OTE. 


fans, 


8 4 a 4 8 SA 9 
AN ER D ER NOR A AR EN NON EE ROSES 


AD BIDON SEXY. 


ŒEXTRACTION DE IEANE COMTESSE 
dé Flandres , Efoufe de T HO M AS DESAVOTE 
Comte de Maurienne €9 de Piemont. 


NE À vb 61 Comte deFlandres , mort 
NS l'an-879. 

<< Judith de France, Fille dir Roy Char: 
les le Chatue, 


Fs = 


| 
Rodolphe Comte 
de Cambray. 


Baudoin LI. Comte de Flandres, mort or8. 
Eftrulde. Fille d’Elfred Roy d'Angleterre. 


| 
Adolphe Comte 
de Bologne ou de 
Téroüenne, | 


Arnoulf Comte de Flandres, dit /e Grand, 
mort 964. 
Adele de Vermandois. 


Lictgarde 
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| ( | ie 
Lietgarde.. Elftrude. Baudoin ILI. Comte de Rue. 
Guillaume Valeran Flandres. 

Comte, Comte du Matilde, Fille d'Herman 

d'autres : Vexin, ou Duc de Saxe, 


difent Sifrid Comte 
Chaftellain de Guynes. : - 
de Gand. 
Arnoulf IL. Comte de Flandres , dit /e Jéimie. 
Rofille, Fille de Berenger111.Roy d'Italie, 


Baudoin IV. Comte de Flandre , dit le Barbu, 
mot 10 $4: OÙ 1056. ; 
1. Otgiue, Fille de Frederic I. Comte de Lu- 
xembourg. 
Ness Fille de Richard II. Duc de 
Normandie. 

Î 


| 
Baudoin V.Cointe de Flandres, mort le 1.de 


Septembre 1067. 
Adele de France , Fille du Roy Robert. 


ge mo 


qe 
| | 
Eudes Judith. Robert le Baudoin VI. dit de Mahaut. Ide. 
Arche- 1. Teo- Frifon Com- Monts , Gomte de Guillagme! Lutolf 
uefque tic  tedeFlandre Flandre &'de Ducde Marquis 
de Com- par vfurpa- Haynaut. Normandie. de Saxe. 
Tre- tede tionfurfes  Richilde Comtefle 
ues. Quent. Neueux. de Haynaut. 


2.Gucl Getrude de | 
fe Duc Saxe. 
de Ba- IlfitlaBran- | 
uicres. che des 
Cémtesde | 
Flandre. | 
probe ue EE GE Re 
| | 
Baudoin V 11. Comte de Arnoul Comte de 
Hayhaut, ditde leru[a> Flandre, rüé à la 
dem 1098: bataille de Mont- 
ide ,Fillède Lambert caffel 1071. n'eut 
Comtede Louuain. lignée. 
PR rame de AT 1 TN à 
Ide. ee sske JET. Comte de Haynaut, Richilde. 
1. Guy Seigneur Hugues moït 1120. Amaury 
de Chieures. Seigneur Yoland!, Fille du Comte de Guel Comte. 
2.ThomasSire deRu- dres , où félon d'autres duComte  deMont- 
de Coucy. migny. de. Ponthicy. fort. 


LLLéBEbe Yoland 
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antennes 


| 
Yoland, Baudoin I X. Comte de Getrude.. Alix. 
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Grand Seigneur Haynaut, dite Bafhffeur. Thierry 

de Crequy. moït 1170. d’Auefnes 

Ide, Fille de Godefroy Chaftellain 

Comte de Namur. de Tournay. 

ea — RE ———— 


| | 
Guillaume Yoland. 


Baudoin X. Comte de Agnes. Laurence. 


Seigneur 1. Yues Comte Flandre & de Haynaut, Raoul 1. Thierry 


deCha- ‘deSoyflons.  mortle r3.de Septem- Sirede Seigneur 
fteau- 2. Hugues bre 1197. Coucy. d’Aloft. 
Thierry. ComtedeS. Marguerite d’Alface 2.Bouchard 
Paul. Comtefle de Seigneur de 
Flandre. Montmorency, 
SEE 25 1 VITE dl ES ann ep opel MR DL ne 
| | 
Philippes Baudoin X 1. Comte de Henry, 
Marquisde Na- Flandre & de Haynaut, Empereur de 
mur. Empereur de Conftanti- Conftantino- 
Marie, Fille de nople. ple r216. 
PhilippesILRoy Marie de Champa- Agnes de 
de France, n'en gne. Montferrat. 
eut Enfans. 
Ltmmermsd se 
Marguerite leane Comtelle de Flandre e» de 
Comteflede Haynaut. 
Flandre &de 1. Ferdinand ou Ferrand Prince 
Haynaut. de Portugal. 
1. Baudoin 2. THOMAS DE SAVOTE 
d’Auefnes. COMTE DE MAVRIENNE 


de Fiefque 


2. Guillaume  @/de Piemont, n'en eut lignée. 


dé Dampierre. 


ae hahaha 


T'A BA ElEXX XI. 


EX: Fit C TON . D E LE RAS TNR TS 
> feconde Femme d THO MAS DE 


S°A V OT: iEGComtelde Maurienne 
€ de- Pieñont. 


99 .O 30: 1 pde Fiefque Comte 


de Lauanie 


AA 
1150, 


Thedifio de Fiefque Comte de 


auanie, 


Rubald 
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Rubald de Fiefque Comte de 


Lauanie. 
MB ee à à ce ————— “er 
I 
Arduin de Albert de Fiefque Comte de Oppizzon 
Fiefque Euefque Lauanie. Comte de 
de Parme. | Lauanie. 
a Re à 
Ï . 
Robuald de Ruffin de Fiefque Manfroy Arduin Theald 
Ficfque Comte de Cardi-  deFie£ Comte 
Cardinal, Lauanie. nal. que de La- 
| Comte  uanie. 
de Laua: 
| nie, 
RO Re UE 
Hibler Hugues deFiefque  Thedifio Oppizzon 
Euefque ComtePalatin &de de Fiefque Euefque 
d’Albengua. Lauanie, Seigneur de Seigneur de Parme, 
Val de Tarro & de de Valde : 
Vigolon. Tarro. 
N.... deGrilly, 
Fille d'Amy de Grilly 
Geñtil-homme Genois. 
| tcoas Pésne : nee eme Ai dl 79 
| | l | | 
Rubald Sinibal de Margue- Thedifio de Ficfque  Rufin Oppizzon. 
Cardi- Fiefque rite Gue- Comte & Seigneur . Abbé Comte de 
nal Cardinal, rinde S._ defdits lieux. des. Lauauie. 
1246. puisPape, Vital N..Fillede Camille  Fructueux. 
fousle Gentil- Seigneur de Capo 
nom d'In-homme Coïfo. 
nocent Parmefan. 
1 V: | | 
CR el vas | 
| | 2,1}. 10 mu 
Otthon Perce- Nico-Agnes. eg. Albert de M : + , Argentine de 
Cardi- ual Vi- las rrix  Ficfque Boniface . Fiefque. ; 
nalde caire: Vicai- Com. Comtede , Marquis Conrad see 
Ficfque, gene- re ge- tele. Lauanie. de Carreto. Patrice PEN 
Er & de me, sg nes, Filsd Obert 
Adrian l'Em- de Sa- Spinola Capi- 
VI _pirecnl'Em- Hoye. taine & Patrice 
Pape, Italie, pire. de Gennes! 
tefla puis  : il 
1275. Cardi- Opitius Spinola. 
n’eftant nal. Yoland de Salu- 
que Ces. | 
Cardi- Argentine Spinola. 
el Andronic Paleologue. 
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Marquis de Montferrat. 
TABLE 


90 


ie sie aète 3 
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EAP R À 
Forefis 
Mary 


es me nee 


Fi 
Hum- Guil- LE 
bert, lau- mas. 
Cha- me 
noïne Euef- 
de que 
Lyon.de 

Ba- 

Yeux. 


dit de Beaujeu , Seigneur de Beaujo 
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AUS ON ARE A A A ON ON OP NO 
TABLE XXXIL 


TÉMOINS MDCE TROT CDME 
lois € de Dombes, 


dæ LEONOR DE S AVOTE; 
€ÿ leur Pofierité. 
bé Mcritiere de 


e Beaujeu. 


C 


É + a Ÿ 5 Comte de Foreïts. 


Louys de Forefts, dit de Beat, 
Scigneurde Beaujolois & de Dombes, 
tefta au Chafteau de Poüilly au mois 

de May de l'an 1294. 

LEONOR DE SAV OTE Dame 
de Cordon , de Virieu & de Chafteauneuf 
en Valroméy. 


lea | 
Margue: Elco- Guichard eanc. IRbelle. Beatrix. Caterine 
rite, Da- nor. Sire de Kéligieufes. f 
me de S. Hum- Beaujeu & de 

lülien. bert Dombes, tefta le 18. 

fcan de Sire Septembre 1331. 

Chalon de 1. leane de Geneue Dame 

Seigneur Thoi- de Varey en Bugey. 

deRo- re& 2. Marié de Chatillon. 

chefort, de 3. leane de Chafteauuillain. 

ilgità Vil- | 

Gigny lars. | 


en 
Comté. | 

ee LT les bu) 
| | | | 

x. Lit. 2. Lit. Gui- Guil- Louys 2.Liét. Blahche. Robert 

Marie..Mar- chard, laume Sei-  Édoüard Sirede Jean Sei-. Seigneur 

can guerite. Sei- Sei- gneur Beaujeu & de gneur de deloux 

VAr- : Charles gneur gneur d'Al Dombes, mort Linieres fur Tara- 

cheucf Sei-  dePer- d'Am- doi- 1351. lkc.de re. 

que jgneur reux,  plepuis, gnet. Mariedu Til, Juillet 

Sei-.…. de quifit quifit Filledeleande 1346. 

gmeur Mont- Bran- Bran- Chafteauuillain, 


de Par-moren-che. che. 
tenay. cy Ma- 
refchal 


de 


France. 


Seigneurde Tilen 
Auxois, & de Marie 
de Frolois. 


Marguerite 
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i 
Marguerite de. Antoine Sire de Beaujeu & de Dombes, 
Beaujeu. | moft 1374. fans Enfans. 

Laques de Sanoÿe + Beatrix de Chalon Dame de Broyes 
Prince d' Achaye le 4. d’Aouît 362. 


& dela Morée. 
hdd hinihenenetonte 


Au A Bill SESEX TITI, 


EX TR AC Ta DE CAFE E DIET 
Bourgogne ; EfPouft dd THOMAS DE SAV OTE, 
TI, du nom Comte de Maurienne € de Piemont. 


VriiiavmeComtede Bourgogne, de 
D Vienñe;, de Mafcon & d’ Auxonne, 
Ponce Dime de Traues, 


ep en 


Girard Eftienne I L Comte de Bourgogne & 
Comte de Vien- d’Auxonne. 

ne & de Mafcon ludith de Lorraine. 

qui fit Branche. 


Eftienne III. Comte de Bourgogne & 
d'Auxonnñe. 
Béatrit Corurefle de Chalon. 


Iean Comte de Chalon, puis de Bourgogne. 
Matilde , Fille d'Hugues [11 Duc de Bourgo- 
gne, & de Bcatrix Détue 


Hugues Comte de Bourgogne- Palatin. 
Alix de Bourgogne ou de Méranié Comteffe de 
Bourgogne: 


GVTE OV  GVTETTE\DE 
BOVRGOGNE COMTESSE 
DE MAVRIENNE. ET 

DE PIE MONT. 


T AB LE) 


Tiré de 
l'Hiftoire 
de Con- 
flantinos 
ple de Mr, 
du Cange 
du Frefns 
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TABLE HR X XIV 


EXTRACTION DISABEAV DE 
Villehardoüin , premiere Femme de PHILIPPES 
DE SAVOTE Prince dAchaye 
€5 de la Morée. 


GA 1LLAV ME Seigneur de 

S Villehardoüin Marefchal de 

Champägne. 

SD 

| | | | 

Geoffroy Sci-  Iean Scigneurde Villchar- Emrmeline. Haye 
neur de Ville- doüin Cheualier. 

Éardoëin ; Ma- .. , . Cilinie. 

réfchaldeChim-. 72 

pagne & de Ro- 

manie, qui a écrit 


l'Hiftoire de la | 
| 


_- 


conquefte de 
Conftantinople 
1202. 
Jeane:.... 


| Seigneur Gcoffroy de Villehardoüin Prince d'Achaye 
de Villehardoüin & de la Morée 1205. 


i 4 Marefchal de | 


Champagne l'an 
1218.il fit échan- 

ge auec Blanche 1 
Comtefle de 

Troyes Palatine. 


1. Mabile. 


2. Marguerite. | | _ 
Guillaume Sei- Geoffroy de Villehar- Theodore, Guillaume. 


gneur de Ville- doüin1 I. du nom Patriarche 
hardoüin. Princed’Achaye d’Antioche. 
Marguerite de à de la Morée. 


Mello morteen Agnes de Courtenay , Fille de Pierre 

Tanuier 1253. Seigneur.de Courtenay , Comte d'Auxerre, 

& luy le .deNo- de Neuers & de Tonnerre, Marquis de 

uembre fuyuant. Namur, Empereur deConftantinople, & 
ea © _d'Yuland de Flandre, 


=] | | | 
Jfa- Mabile. Guillau- Mar- Guillaume de Villehardoüin, Prince 
beau. 1.Érard me Sei- gueri- d'Achaye & dela Morée. 
Gau- Sei- gneur te. Anne Comnene. 
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cher  gneur de-Villchar- 
Sei- de doüin, L{abelle de V'illeh 71 7 k 
PNA En en Me ardoïin Princeffe d'Achaye 


de teüil. Safefontaine. Philippes de Sauoye Comte de Piemont, 
Cha- 2.Geof. 
ftillon. froy de 
loin- 
ville. 
rar 50e 2 2 A Ve ee Ë 
D 


TA BPE EM. 


EX, TERROIR ORNE C-AST-E-RA NE 
de Viennoïs  féconde Femme de PHILIPPES DE 
SAVOTE , Prince d'Achaye € de la Morée. 


SErL:ON, Sirede la Tour du Pinen 
Daufiné, & de plufeurs Terres en 
Bugey , dota le Prieuré d'Ynimont en 
Bugey l'an 1107. 


walo: Girold , Sire de la Tour du Pin, Bienfaiteur 
de la Chartreufe de Portes en Bugey 
lan 1120. 
Sa Femme Marie Comteffe 1130. 


Albert premier du nom Sire de la Tour du 
Pin 1170. 


1 


[ 
Berlion de la Albert II. Sire de la Tour du Pin 
Tour Seigneur traitta l'an 1218. auec Thomas 
de Vinay , qui ft Comte de Sauoye. 
laBranchedes Marie de la Tour d’Auuergnc. 
Seigneurs de 


Vinay. 
pri AE EE DR ES RS 7 RE EE PE Ce 
| ss ei | | 
Hugues Guy Alix. AlbertII I. Sire de la Tour Sybille. 
Euefque Archi- Guillau- du Pin , de Coligny & du Siboud 
de diacre meIlL Reuermont, vefquit iufqu'à Seigneur 
Cler- enlE- dunom Fan r250. de Beau- 
mont.  glifede Comte de Beatrix de Coligny, Fille & uoiren 
Lyon Geneuc. Héeritiere d'Hugues Sire de Daufiné, 
1226. Coligny. quitefta 
le 10. 
Aouft 
1 ZA2. 


MMMMMMm Humbert 


Mem, 

M.S. de 
Mr. du 
Boucher. 


Voyez la 
Table XI, 


HiftoireGenealogique 


| 
Humbert Guy Hugues 
Chanoine Euefque Sene- 
deParis, de chal de 
puis Sire Cler- Lyon. 
dela Tour mont. 
du Pin & 
de Coligny. à 
Anne heritiere du Daufiné, 
Fille de Guygues Daufin de 
Viennois Comte d'Albon, 
& deBcatrix de Sauoye. 


| 
Î 


Anne. CATERI Alix. 
Ray- NE DE Jean 


mond WIENNOIS Comte de Fou- que de de 


déBaux Princefe de Fo- 
Prince d'Achaye  refts. 
d'O- ç> dela 

renge.. AMorée, 


| 
AlbertI V. Sirede Beatrix. Alix. Margue- 
la Tour duPin&  Guillau- Hum- rite. 


de Coligny. me bert Humbert 
1. Marguerite Fille Seigneur Sei-  Sirede 


duComtelean. dekRof gneur Thoire 
2. Adelays..….… fillon & de & de 
laquelleteftaau d'Anno- Mont- Villars. 
mois de May  nay. luel. 
1293. 
Il mourut fans 
Enfans. 


Hugues Henry lean Mar- Beatrix. Alix. 
Baron Euef Daufn gucrite.Hugues c4né 
Federic de Comte de 
cigny. Mets. Vien- Comte Chalon Sauoye. 
nois de Sa- Sei- 
Comte luces. gneur 


d'Albé.  d'rlay. 


Bebe aa hanetatottnints 


ES CE LU 


TA 


LES LS TS LS ESS SL LS TS 
BE Et XX X VI. 


EXTRACTION DE IEAN COMTE 
de Forefts, Mary de Laure € d'Alienor de Sauoye, € 
de Renaud de Foreffs Seigneur de Maleual , Mary de 
Margucrite de S'auoye- A! chaye. 


l 
Mahaut. 


€ Vyrcove s-Raymondd'Albon, Frere 
\ de Guygues VI. du nom Comte 
®, d'Albon & de Grenoble , époufa 
” Raymonde de Lyon , Fille d’At- 
taud V.du nom Comte de Lyon & de Forefts, 


Guygues I. du nom , Comte de Lyon & de Fo- 
refts , fucceda à Guillaume Comte de Lyon & 
de Forefts, fon Oncle, apres l'an 1107. & ef 
nommé auec fon Pere & fa Mere , dans vne 
Charte dé Cluny fous l'Abbé S. Hugues. 

Sa Femme cftoit Fille de Guichard V.du nom, 
Sire de Beaujeu; il mourut apres 

Fan 1137. 


Guygues 
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Guygues II. du nom , Comte de Lyon & de Fo- 
refts, fut laifsé par fon Pere fous la Tutele du 
Roy Louys le Ieune , qui le fit Cheualier 
Pan 1167. C'eft luy qui traitta du Comté de 
Lyon auec l'Archeucfque Guichard 1173. Il 
remit l'Abbaye de Sauigny en Lyonnois à fon 
Oncle Humbert Sire de Beaujeu , par Charte 
expediée à Montbrifon ; en prefence du Roy, au 
retour du voyage qu’il auoit fait à Noftre Dame 
du Puy. Il vefquit iufqu'à l'an 1226. 

Sa Femme fe nommoit Guillemette , remariée 
auec Arnoulph Seigneur d'Vrfé en Forefts. 


es 0 


F 


| 
Renaud de Fo- Guy 111. Comte de Forefts, eft nom- 
refts Archeuef= mé auec fon Pere dans l'échange du 
que de Lyon dés Comté de Lyon. Il ftle voyage d'Ou- 
Jan r194.mou- tre-Merl'an 1202. où il mourut auant 
rut 1227. fon Pere. 
Alix .. .... . mentionnéeenvne 
Charte de Cluny de l'an 1203. 
RAT NU D ET CU EE ÉNTER AT 
| | 


| 
Guygonne, Guygues I V.Comte de Forefts, qui Marqui- 
promife au Fils fonda le Chapitre de Montbrifon {e. 

‘ duComte d'Au- 1223.fecroyfa1239.pourlevoyage Guy Vi- 
ucrgne , puis À d'Outre-Mer auec le Duc de Bour- comtede 
Archembaud  gogne , & mourut à fon retour fur Thiern, 
Sire de Bourbon, les confins de l'Apoüille le 9. d'O- d'où 
maisce mariage Ctobre r241.1lfut accordé en maria- Chatard 
ne fut pas ac- ge par fon Ayeul & par FArcheuef- Vicom- 
complyielle que de Lyon fon Oncle ;auec la Fille te de 
époufa depuis de Guy Comte d'Auuergne lan Thiern, 
Girard IL. du 1204. maisle Traitté n'eut pas effet; qui fut 
nomComtede de forte qu'il {€ maria depuis auec {ubftitué 
Vienne &de  Philippie, Fille de Guy Sire de Dam- par Re- 
Mafcon. pierre , & de Mahaut de Bouibon.  naud 

En fcondes nopces il époufa Ma- Comte 
haut de Courtenay , VefueduCom- de Fo- 


te de Neuers. refts à 
fon {e- 
| cond Fils 
| lan 
1233 


ë à 


PP — — 


Renaud I. du Guygues V. dunom Comte de Fo- Artaude. 
nom Comte de refts fuiuitleRoy S. Louys au voya- Artaud 

Forefts ,apres ge de la Terre Saintel’an 1748. & Seigneur 
fonFrere qui lan 1250. eut vne jambe rompuë de Roffil- 


b: tre les Turcs; lon & 
tefta 1271.6pou- en vn combat con ; 
: MMMMMMm 2 fa 
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Forefts 

Scigneur 
deBeau- 
jeu,Sou- 
che des 


derniers 


de Beau- 
Jeu. 


Voyez la d'Auuer- 
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{a 1247. labeau n'eut Enfans d'Alixde Chacenay d’Annonay. 
Fille &heritiere fa Femme, Fille d'Erard Seigneur 

d'Humbert Sire de Chacenay & d'Emeline de 

de Beaujeu, Broyes; apres fa mort elle fere- 
VefuedeSymon maria auec Guillaume Vicomte 


Seigneur de de Melun , & viuoit encore 
Semur. l'an 1260. 
2 'ASMTMSSREEE 


| 
Louys de Elconor. Guygues V I. du nom Comte de Forefts. 


Guillau- Ieane de Montfort , Fille de Philippes de 
meSei- Montfort Côtede Caftres & Seigneur de la 
gneur de Ferté-Aleps en Beauce, & d'vne premiere 


Bafic Fémcselle fe remaria à Louys de Sauoye Sei- 
1244.  gneurde Vaud. [lteftale Mercredy deuant 
d'où la Pentecofte 1275. éleut {a Sepulture en 


Seigneurs Eleonor lEglife de Noftre Dame de Montbrifon; 


de Bafñe & decerna Tuteurs à fon Fils & heritier, 
Comtefle Bertrand Seigneur de Chalancon , & Hu-: 
gues Doyende Montbri{on. 


Table gne, 
XXXII. 
CR PPT 005? RE ETNEGT PTCIT CREED SN ARE | 
| | 
Laure Ifabeau, mariée Iean Comte de Forefts, quitefta & Renaud 
pritlha- l'an1296. àBe- mourut l'an 1334. &gift en l'Ab- Chanoine 
bit de  raud X.dunom baye de loug-Dieu en Beaujolois, de Lyon 
Religieu- Sire de Mer-  euttrois Femmes. 1307. 
fer290. cueuren Auuer- r. Alix dela Tour , Fille d'Humbert 
gne,neneutEn- dela Tour Daufin de Viennois 
fansstefta 1331.  morter31r. 
& fitfonheritier 1.LAVRE DE SAVOTEde 
Guy, Fils aifné  Zaud, n'en eut Enfans. 
delean Comte 3: ALIENOR DE SAVOTE 
de Forefts fon Fille d’Amé le Grand n'en eut 
Frere. lignée, 
e——— mn a, 
| | | 
Renaud de Fo- Guygues VII dunom  lean leane, 
refts Seigneur Comte de Forefts, Chanoine : époufa par 
de Maleual,de teftarss7. &mou- de Paris difpence 
Rochcblaue &  rut 1360. j 1323. Aymar 
autres Terres.  Jeane de Bourbon, tefta Seigneur 
MAR GVE- FilledeLouysDuc : 1334. de Roffil- 
RITE DE  deBourbon, &de lon & 
SAVOTE- Maricde Haynaut. d’Annonay. 
ACHATE 
n'en eut lignée. | 
FR ON emo l Er — a 
Ican IL. du nom Louys Edit de Forefts tué à la  leane 
Comte de Fo- Bataille de Brignais | Comtefle 
refts apres Louys r367. de Forefts. 
fon 


De la Royale Maifon de Sauoye. 1197 


fon Frere, mort Icane de Beaufort n'en eut Enfans, Beraud II 
fans Enfans, tué elle fe remaria auec Raymond du nom 
au Chafteau de Scigneur de Baux Comte d'Auelin. Comte de 
Montbrifon par Clermont: 
le Vicomr= 4= Daufin 


Laujeu. d'Auuer- 
gne. 
] 


Anne Dau- 
fine d’Au- 
uergne 
Comtefle 
de Forefts. 
Louys Duc 
de Bour- 
bon. 


A 


TABLE XXXVIL 


EXTRACTION DE EAN SEIGNEVR 
de la Chambre, Mar d'Ifabean de Sauoye- Achaye , de Jean 
Seigneur de la Chambre, Mary d'Agnes de S auoye-Achaye, 
d'Amé Comte de la Chambre , Mary de Marie de Sanoye-Raco- 


nis , € leur Posterité. 
Premiere N Z Y MO x Seigneur de la Chambre, pre- 
Lignée. {ent à vne donation faite au Prieuré du 
Bourget , par Humbert Comte de Sa- 
uoycl'an 1097. 

PE SERRE 7 = TT BTE Er 
Pierre de la Amé Seigneur de la Chambre, Odon 
Chambre, pre- qui fit le voyage de la Terre de la 
fentauec Amé Sainte l'an 1147. Chambre. 


{on Frere à vne 
donation faite 
au Monaftere 
de Riualta en 
Piemont. 


AymonlI I. du nom Seigneur de la Chambre, 
vivant lan 1189. ù 


Richard Seigneurde la Chambre Vicomte 
de Maurienne. Il fut caution de Thomas 
Comte de Sauoye , du Traitté qu'il firauec 
l'Abbé de S.Rambert l'an 1196.& prefent à 
vnedonationfaite par ce Prince l'an 1202.au 
Monaftere d'Aulps. Il tefta l'an 1221. 


MMMMMMm 3 Guillaume 


1198 


F—— 


beau de 
la Cham- 
bre. 
Antelme 
Seigneur 
de Mio- 
lans. 


he cms pe 
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| 
Guillaume dela 
Chambre, Abbé 
de S. Michel de 
Ja Clufe , qui 
traitta du Cha- 
fteau de Jauen, 
auec Thomas 
Comte de Sa- 
uoye 1255. 


Leone de la 
Chambre. 
Antelme Sei- 
gneur de Mio- 
lans, duquel 
elle n'eut En- 
fans; elle tefta 
lan 1307. 

& fit heritier Ri- 
chard Seigneur 
dela Chambre 
{on Neueu. 


Pierre de la 
Chambre 
Cheualier. 
GATCHAC ere 


Leonorde la 
Chambre Dame 
de Breflieux 


Guillaume de 
la Chambre. 

Seigneur de la 
Tour d’Alle- 
nars qui tefta 

1302. 


| 
Pierre Seigneur de la Chambre 
Vicomte de Maurienne ; qui 
tefta 1275. 


Elizabeth. . . ... . Dame 


RER 


Hugues 
de fa 
Chambre 
Seigneur 


de Bramans en Maurienne, qu'elle de Mon- 


auoit eü en dot d'Amé Comte de 
Sauoye l'an 1252.clletefta1278. 


Iean Seigneur de la Chambre 
Vicomte de Maurienne, 
Comte de Leüille. 

Beatrix de Morefte Comteffe 
de Leüille. 


| 
| 


a 


Richard Seigneur de la ChambreIT. 
du nom , Comte de Leüille & 
Vicomte de Maurienne ; qui 

tefta 1324. 


lean Seigneur dela Jeane de la 
ChambreIl. dunom Chambre. 
Comte de Leüille, & Amé 


Vicomte de Maurienne, Seigneur 
il tranfigea le 8. de de Miri- 
luin 1344.auecle Comte belen 


Verd pourleVicomté  Daufiné 
de Maurienne , tefta le 19.de 
136$. Juillet 
1. Table de Sauoye- 1331. 


Achaye n'en eut 
Fnfans. 

2. Beatrix de Thoire- 
Villars. 


2 
tailleur. 


Cham- 
bre. 
Henry 
Seigneur 
du 

uart 
le 13. 


d'O&tobre 


1331. 


Pierre 
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| 
Pierre Caterine de la Jean Seigneur de la Chambre 
dela Chambre, Dame ComtedeLeüille, Vicomte 
Chambre d'Vgine. de Maurienne, quitefta le 22. 
Euefque 1.lean deFiefque de luin 1355. & fonda le 
d'Yvrée. ComtedeLaua- Conuent des. François dela 
nie le 26. de Chambrele 22. de Decembre 
Septembre 1370. 1365. 
2. Guillaume AGNES DE SAVOTE 
Marquis de ACHATE. 
Ceuc. 
3. Pierre de 
Villette Seigneur 
de Chevron. | 
Jean Seigneur de la Chambre 
Comte de Leüille , Vicomte 
de Maurienne Cheualier de 
l'Ordre du Collier, quitefta 
le 12. Mars 1412. 
x. Richarde de Roffillon, 
Fille de Girard Comte de 
Roffillon en Daufiné, & de 
Marguerite de Miribel Dame 
d'Anjou & de Faramans. 
2. Ieanc de Chalon, Fille de 
Ian de Chalon Seigneur 
d’Arlay, & de Marguerite deBourgogne. 
Vibain Seigneur de la Chambre 
Comte de Leüille Vicomte de 
Maurienne , qui tefta le r. de 
Feurier 1415. 
r. Louyfe Dame de Sagone, 
n'en eut Enfans. 
2. Aymée de Corgenon, Fille de 
Jean Seigneur de Corgenon & de 
-Meillonnas, & de Ieane de 
S. Triuier. 
3. Margucrite de Chalancon, 
Fille de Pierre Seigneur de Chalancon, 
& de Marguerite de Saligny. 
© — — ——————, 
| hi | | |. 
3 Lit rit 2 EE. 2. Lit. 2: Dit 5. Lit 103 ER. 
Gafpard Ieane. Claude Marguerite de Aymée. Louyfe. Aynarde. 
Seigneur Jaques de la la Chambre.  Guillau- Gafpard Guillaume 
de la Sei- Chambre IcandeSeyflel me de Seigneur de Mont- 
Chambre gneur Seigneur Seigneurde Luyrieux de Mont- bel Sei- 
Comte de de Mio.de Meil- Barjat & dela Seigneur mayeur. gneurde 
Leüille, ans. lonnas & Rochette Ma- de la Cueille. Nattage. 


Vicomte 
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Yicomte de de Ville- refchal de Sauoyele r. de 
Mauriennne, neufue en Septembre 142$. 
AnnedeSa- Brefle. | 
luces n’en eut Claudine 
Enfans. Fille d Amé | 
Seigneur de | 
Viry. ; o 
———— Ayméde Seyflel Comtede la IL. Lignée. 
| Chambre, de Leüille& de Dam- 
Aymée Bonne de la martin, Vicomte de Maurienne, Vi- 
de la Chambre Da- dame de Geneue ;chargé de porter 
Cham- me de Meil- Je Nom & les Armes de la Chambre, 
bre, Jonnas. ar le Teftament de Gafpard Seigneur 
x. Philibert de de la Chambre fon Oncle du r. de 
Seylfel Sci luillet 1464. le Duc Louys erigea la 
gneur d'Aix Seigneurie de laChambre en Comté 
& de la Bañtie. en fa faueur le 15. d'Aouft 1456.11 
2. Amé de Ge- * éboufa Afarie de Sauoye de Raconis,velta 
neue Seigneur Je 1 5. de Decembre 1466.&elle le 24. 
de Boringe.  d'Oétobre 1471. 
FPT — 
| 
Marguerite de Louys Comte de la Chambre & de 
la Chambre. Leüille, Vicomte de Maurienne; il 
Louys Comte paya au Roy Daufn les plaits d'yne 
de Chalant. Lance & d'vn Efpreuier par le decés 
d'Aymé Comte de la Chambre fon 
Pere ,à caufe de la Montagne d’Ollas 
mouuante du Daufiné, 
1. leane de Chalon, Fille de Louys de 
Chalon Prince d'Orenge , & 
d'Eleonor d’Armagnac ; elle tefta 
le 23. d'Aouft 1483. & mourut 
le 15. de Septembre fuyuant. 
2. Anne de la Tour-Bologne , Vefue 
d'Alexandre Stuart Duc d'Albanie, 
Prince du Sang d'Efcofle, Fille de 
Bertrand de la Tour Comte de Bo- 
logne & d’Auuergne, & de Louyfe 
de la Tremoilles le 1 5. de Feurier 
1487. elle mourut le 13. d'O&o- 
bre 1512. & giftauec fon Mary en 
vne magnifique Sepulture en ÎE- 
glife des Carmes de la Rochette en 
PRE ENS RES de Sauoyce. 
"Th HAUTS UT 
1. Li&. Philip- Charl 
pa * FRIMP- Charles Fran- Iean Comte dela Louys Charles 
u pes  Euef- cçoife. Chambre&de  Baronde Cha- Seigneur 


goifé. Cardi- que de laques Leïüille, Vicomte fteauneuf & de de Ser- 


Gabriel nal 


de 


dela 


Mont- Sei- de Maurienne, 
deuis. gneur qui tefta le 9. de 


Meillonnas. 
1. Claudine 


moyé, qui 
fit la Bran- 


Seyffel Cha 


me de  Nouembre1518.  deBufly che des 
Seigneur 
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Sei- bre Mio: Babed'Amboyfe; Fille Dame de Comte de 
gneur Euef lans& d'Hugues d'Amboife Monjay. Montfort. 
d'Aix quede d’An- Barond'Aubijoux,& 2. leane 

1492. Belley. jou. de Marguerited'Ar-  d'Arlosn'en 


magnac. eut lignée. 
| CA —., 
bare 
| Louyfe. Charlotte 
Lyonnet le Sei- 
| Mochet de gneur de 
| Babtefort.  Difimicux. 
Seigneur de 
| Tramelay & 
| d’Arinto. 
7, 
UE à, RTE PAT 


Louys gba Phi- Claude. Françoislean Comtede Che boue he 
Abbé ftien lippes Marquis la Chäbre &de Comte René de nette. 
de Abbé Euef- d’Aix;puisdela Leüille, Vicom- de Bruges N.. 
Van- & que Chambre, par te de Maurien- Seyfel Seigneur Cofte 
dofime Comte d'O- le decésde {es ne Cheualierdu Baron de la  Com- 
grand deS. renge.trois Neueux grand Ordre d'Aix. Grutufe te de 


Prieur Pierre morts fans de Sauoye, qui Magde- Comte Ben- 
d'Au- de Enfans. teftalexdeFe- laine  dewin- nes. 
uergne. Corbie  Ifabeau de  vrier 1582. d’Auau- ceftre 
la Roche-  Aymée dela gour.  &Prince 
Aridry. Baume-Mont- de Stien- 
É reuel. hufe. 
a —————————————) 
UNS | EE 
| Î il À l i 
Louyfe. Charlotte. Seba- 1. 2. 


3 
1. Fran- 1.lcan-  ftienne. Iean-Louys Pierre Mar- Charles- Philiberte 
çois de François laques Marquisde quisde la  Emanuel Abbefle 
S. Aubin Cofte de la Chambre Chambre. Marquis duBetton. 
Seigneur Comtede Mont- Cheualierde Laurence de de la 1 François 
deSali- Pontde mayeurl’Annonciade. Clermont Chambre. des Barres 
gny. Veyle. Comte Claudinede Montoyfon mort fans Seigneur 


2.George 2.Chry- de Saux-Tauan- n'en'eut lignée. deNcufuy, 
de Mou- ftophle -Brandis. nésn'eneut qu'vnfils. 

xy Com. d'Vrfé Enfans, aort au 

te de Seigneur. | berceau. 

Mont.  deBuñy. 

real. | ? 


Tab ho DR 
É Î 
Char- Aymée. Charles-Emn- doûys dela Chambre de Marguerite. Louyfe 


lotte. nuel dela Seyflél Marquis d'Aix Claude Reli- 
Chambre Comte de Montreal Comtede- gieufe à 
Marquis Cheualier du grand  aForefts. Baume 
d'Aix. Ordre-deSauoye, mort en Comté. 


Renée deRay; le 23.delanuier 1650. 
NNNNNNa I. luliane- 


Voyez la 
Table 24. 
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pilledeClaude  r.luliane-Gafparde de Mouxy, Fille 
Baron de Ray, de George dc Mouxy Comte de 


&d'Annede Montreal , & de Louyfe de’ la 
Vaudray , n'en Chambre. : 
eutlignce. 2. Adriane de Grandmont , Fille de 


laques de Grandmont de loux 
Baron de Chaftillon-Guyote , & 
de Ieane-Baptifte de Grandmont. 


de de 7 1 
Angeli Françoife. Henriette. Maurice de la Chambre Louyfe Ieane- 
que. N...,.de laques. de Seyffel Marquis d’Aix, Baptifte 
Philip- Foucher d’Alinge Comte de Montreal Religieufes 
pes-Eu- Baron de Marquis 1658. Marie-Angelique Bernardines 

gene d’A-Sauoyeux. deCou- deDifimieux, Filledele- à Rumilly. 
cheyBa 1649. drée &  rofmeComte de Difi- 


ron de Comtede mieux,& d’Annede Puy 
Montferrand, Langins  duFou 1653. 

Seigneur de 164$. 

Toraife. 


8 0 nn a 4 
HN A A 


TABLE XXXVIIL 
POSTERITE DE LEONOR DE SAVOTE- 


Achaye SE fpoufe de Manfroy Marquis de Saluces , € d Anne 
è de Sanoye-Tende Dame de Cardé. 


* Axrroy des Marquis de 
WA Saluces Seigneur de Cardé, 


de Farillan , de Piofcio , de Mulaf. 
fan & de Caramagne , Marefchal 
de Sauoyc. 
LEONOR DE SAVOTE- 
ACHATE. 
Re — —— —— — —_”— ———, 
prb nel 2 | 
Antoi- Cateri- Hugo- Ga- Thomas de Saluces Seigneurde Leonor. Ot- 
neAr- ne. nin.  leas. Cardé, de Farillan , Piofcio, thon Marquis 
cheuef. Guillau- Mulaffan & Caramagne. de Ceuc. 
quede me d’In. Barthelemye de Ceue. 
Milan. ganna | 
Seigneur 
deBar- Manfroy de Saluces VI. du nom 
ges. Seigneur de Cardé , de Farillan, 
Piofcio, Mulaffan & Caramagnc. 
Françoife de Montmayeur. 
DURE \ilapele col - 
Ican- Aymée deSaluces Ican-François-Marie planehés eh Mihd 
Jaques Dame de Carama- de Saluces Seigneur. Charles Seigneur de 


de 


De la Royale Maifon de Sauoye. 1203 


de Sa- gne & de Coppet. de Cardé. Scigneur  Caftellar, 
luces Guillaume Vicomte Philiberte-Blanche de deChaf. Payfana & 
Sci-  dePolignac, Filsde Miolans , Fille de fardon. la Val 
gneur Louys Vicomte de Louys Baron de Mio- de Pau. 

de Ca- Polignac, & de lans Marefchal de 

ftellar, Françoife de Mont- Sauoye. 
Payfa- mayeur; doù les | 
na&  VicomtesdePolignac 

la Val Marquis de Chalan- 

de Pau, con defcendent. ess 


T) 


uia | 
es Branche Jaques de Saluces de Miolans Marguerite de 
Seigneur de Cardé,Carama- Saluces 
gne, Piofcio & Farillan , Ba- 1.Paul Seigneur 


ron d'Anjou en Daufiné de Termes Ma- 
mort en Bourgogne au refchal de Fräce. 
Camp du Duc des deux 2. Roger Sei- 
Ponts 1569. gneurde Belle- 
ANNE DE SAVOTE garde, Mare- 
DE TENDE. fchal de France: 
| Neueu de fon 


| premier Mary; 
doù Cefar Seig. 
| de Bellegarde 
Gouuerneur 
| de Xaintonge 
| tué à la bataille 
de Coutras 
| 


Henry deSaluces pre- Claudine. Sufanne. 
mier Baron de Cardé, 

Comte de Miolans. 

Benoifte Spinola Sœur du 

Marquis de Garez. 


| 
Near de Saluces Baron de 
Cardé Comte de Miolans. 
Argentine Prouana,Fille de Fran- 
Çois Prouana Comte de Collegno 
Grand Chancelier de Sauoye, 


hahaha 
D'ABIL EME ERUIE 


POSTERITE DE 1EANE DE SAVOTE 
Dame de S.V'alier. 


YS'ESE EANE DE SAVOTE. 
| Amé de Poitiers Seigneur 
Tolignan. 


deS. Valier & de 
NNNNNNn 2 Antoi 


|] 


a — 


Pierre de 
Seyffel 

Seigneur 
d'Aygue- 
DRE. 
qui fit 

Branche. 
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Antoinette de Poitiers. 
Aymar de Seyffel Seigneur d'Aix, 
de la Serra & de Bourdeaux. 


ge ep E —— 


| 
Pierre de Seyffel Antoine de Seyffel Seigneur d'Aix, Bonne de 


Seigneur dela  defainct Paul & dela Seyffel. 
Serra. Baftic. Galois Sei. 
laqueline de Jeane Dame de la gneur de 
Gerbais. Rochette. Viry. 

FT. cé io DER CRT ES 


Guy deSeyflel Humbert de Jean de Seyflel Bonne de 


Seigneur de la Seyfel Seigneur Seigneur de Bariat Viry. 

Serra & de d'Aix & dela - & dela Rochette Pierre d'A: 

Bourdeaux. Baftie. Marefchal de linge Sei- 

Aymée de MaricdeCler- Sauoyc. gnear de 

Montchenu. mont-Montoy- Voyez la Table de Coudrée 

| fon. XXXVIII. | 
Rodolphe 
d’Alinge 

Ican de Seyflel An . . € ylel buse 

Seigneur defdits à l LE de Coudrée 

lieux, Grand Dane qe & de 

Maiftre d'Hoftel Chambre. Larringe. 

de Sauoye. | IGbelle de 

r. Marguerite Menthon. 
de Luyrieux- | 1417. 
Si François-Philibert de ie 

Seyffel Seigneur defdits HAS 
Enfans. éd à ed RARE d'Alinge 

2. Antoinette lieux ; decedéicune. Seigneur 
de Clermont- defdits 
Vaufferre. lieux. 

Françoife 
du Vernay. 

Louys de Seyffel 1450. 

Baron de la Serra 

Gouuerneur de Jean d'A- 

Sauoye. linge Sei- 

r. [eane-Aymée oneur def 
de Villette. dits lieux. 
la Cous. Guillemerte 

2. Adriane de de Montfort 
Briandas, 1470. 

3. Françoife de | 
Marcoffey. Iean d’A- 

4. leane dela linge Sei- 
Vernée. gneur des 


Marguerite 
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CE mefmes 
Marguerite Bertrand de les de 
de Scyflel.  SeyflelBaron. Langins 
Kuillaume- de a Serra, Ê:x. 1506. 
François de Cornette a 
Chabod Sei- blanche de a | 
gneur de Ia- Sauoye. TES François 
cob &dela r. Bonne de COR d'Alinge 
Dragonniere  Cofte de Seigneur 
Ambafadeur Bennes n'en de Coudrée 
deS. A.en  ceutlignée. & de Lar- 
France. 2. Caterine ringe. 

| Louys de Marguerite 
Rochefort. de Colom- 
bier. 
Claude de Sigilmond % | 
Chabod qe Seyfel Bernard d’Alinge Antoine 
Comte; puis Marquis de Seigneur de d’Alinge 
Marquis de |; Serra, Coudrée. Seigneur 
S. Maurice Efcuyer de Françoile de de Larrin- 
GrandMai- AR &Ca- Mionnas. ge & de 
ftre del’Artil- pitaineen Langins. 
Le de a l'Efcadron Efther 
& fon Am- d'Harau- 
baffadeur en on | court. 
France&à Claudine | | 
Munifter. de Blanche- | 
Claudine- Lille. | 
Adriane de | 
Mouxy. PT ; 
| | | lofué d'A- 

: Efther Ifcd'Alinge Baron linge Ba- 
François-  Françoiss  G'Alinge. de Coudrée, mort rondelac 
Thomasde Iofephde  JeanBudé fanslignée. ringe & 
Chabod Seyffel. Seigneur Seigneur 
Marquis de de Verace. de Langins 
S. Maurice | Louyfe- 
1658. ? Perrenclle 
Louyfe-Marie | de Varax. 
d’Aglié de 1528 ARRET SSS 
S. Martin. | 

Bernard  Aymée d’Alinge. laques 
Budé Sei- Guillaume de Varax | d’Alinge 
gneurde Comte de Neufucfelle Marquis 
Verace, Seigneur d'Orfan. de Cou- 
de Vuille- drée, 
rans Comte de 
1658. Langins. 
Henriette 
de la Chambre 
de Seyfel. 
NNNNNNn 3 TABLE 


CS 


ESS ES EDS PET ES ER E 


Hiftoire Genealogique 
| 


LT ASBALENUURL, 


FOUTIR ACT ON CODE OM BE NE SLR E 
de Thoire €ÿ de Villars , Mary de Beatrix de S auoye- Achaye 


€ leur Pofterité. 


HEà  VovesSirede Thoire 
viuant l'an 1100. 


Humbert I. du nom Sire 
de Thoire. 


Guillaume Sire de Ponce 
Thoire. Abbé de 5. 
[ Claude. 
Berard ou Ber- * Humbert I L. Sire de 
nard Abbé de S. Thoire. 
Claude,&Euef£ Alixde Coligny Dame 
que de Belley. de Cerdon. 
RTS CR SNS GAL ETS SORer REG dE CAO SE EE - am © 
| | | 
Ponce Eftienne I. du nom Sire de Boniface 
Euefque de Thoire & de Villars. Prieur de 
Macon. Agnes heritiere de la Maifon Nantua, 
de Villars enBrefle. puis Euef- 
que de 
De 3 \ Belley. 
Eftienne I IL. Sire de Thoire 
& de Villars: 
Beatrix de Foucigny. 
= sin RE 
Henry. Agnes. Alixde Vil. Humbert I IL Sire de Simonne de Villars. 
Arche- Aynard.lars. Thoire & de Villars. Girard Seigneur de 
ucfque dela AynardSei- Beatrixde Bourgogne Cufance, d'oueft 


de Toùr gneur de 
Lyon: du Pin Clermonr, 
Sci “d'où les 
gneur Comtes de 
deVi- Clermont 
nay. &de Ton- 
nerre. 


e——— 


Guillaume de 


Dafe de 
Montreal. 


| 
| 


| 


l 


Villars Abbé de. & de Villars. 


fortie la Maifon de 
Cufance en Comté. 


es em 


| | 
Humbert I V,Sire de Thoire Amé de 


Villars 
S. Claude 
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S.Claude. Marguerite de la Tour du Pin. Cheualier 
| : 1286. 
CR — 
| l ESA EE | | 
Louys lean Beatrix.Lyon- Alix. Humbert V. Agnes. Eftien. N.. 
de Vil- Cham-lean nette. Hugues Sire de Guillau- ne Ab- de Vi 
lars  brier Sei- * Gui Comte Thoire& meAle- bédes. Jars li 
Arche- de gneur chardde deVillars. man Sei- Claude. Sei- 
uefque Lyon. dela Sei- Vienne Leonorde gneur de gneur d» 
de Cham- gneur Sei- Beaujeu.  Valbon- Coffona; 
Lyon. bre. d’An- gneur | nois, au Pays 
thon. de Pa- de Vaud. 
gay» 
d'où 
defcen- | 
dent les | 
comtes 
dc Cha- 
fteau- 
vieux. 1 
PR DIR D RER 
Fame | Fe sf. |. | | | 
Ifabeau. Hen-Eleonor. Iean Guil. Guy. Humbert VI. Sire Louys  Iean 
Henry try Eftienne Sei- lJau- deThoire&de  Doyende Cham- 
de Âr- Seigneur gneur me Villars. Lyon.  brier 
Bour- che- deColi- de  Sei- BEATRIX DE de 
gogne uef gny& Mon- gneur S'AVOTE-ACHATE. Lyon. 
Sei- que d’Ande- telier. de 
gneur de lot,d’où Beau- 
de Lyon. toutela uoir. 
Mont- Maifon , 
rond, de Co- | 
ligny. Î 


Marie de Villars Dame de Brion. 
Guy de Vienne Seigneur de 
Ruffey & de Chevreau-13 50. 
d’où defcendent les Comtes 

de Commarrien. 


8 a VV VV 
RAA 


TABLE XLL 
EXTRACTION DE MENCIS DE 


Ceue Efpouft dATMON DE SAVOTE, es 
Seigneur de Villefranche. he. 


RO wir a ce Marquis deSaluces , 
de Ceue, de Sauone & de 
Crauezane 1130. 


Arles 
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Anfelme Marquis de Cene 1149: 


Guillaurne Marquis de Ceue. 
N_:. 1 : dela Maïfon de Vento 
de Génnes Seigneur de Roquebrune 
&deMänron, Famille lluftre, qui 
fabfifte éncore auiourd’huy à 
Marfeille auecéclat. 


George Marquis de Ceus, 


Nano Maïquis dé Ceue. 


George Marquis de Ceue: 
. …. Fille d'Odon 
Marquis de Carrette, 


Mencie de Ceuc. 
«ATMON DE SAVOTE 
Seigneur de Villefranche. 


T  APBAPERSRMETI, 


FTIR AO IDR DE), BEA TuR.I ZX 
d'Ef, Efponf de IAQVES DE SAVOTE 
PRINCE D'ACHÂTE ET DE 
LA MORE.E. 


zonIl. Marquis 
'Eft r102. 


& N 


Bertold Marquis d'Eft. 


Renaud Marquis d'Eft 1177. 


| 


Azzon III. dunom Marquis d'Eft. 


Obizze Marquis d'Eft Seigneur d'Ancenc. 
Azzon 
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Azzon IV, Marquis d'Eft Duc de 
Spolete Seigneurde Pezaro 1266. 


Azzon V. Marquis d'Eft. 


Obizze Marquis d'Ef Seigneur de 
Modena & de Reggio. 


Aldobrandin Marquis d'Eft Seigneur 
de Modena & de Reggio. 


Repnaud premier Marquis de 
Ferrare 1324. 


DE 2 ER TPE DE RSEIE 
PRINCESSE D'ACHATE 
ET DE LA: MOREE. 


santa antintoe 
ASE eg: “ERSNEZ ENS. F063 LS: ED ED 


T_A B L'ÉRERMIN. 


EX TR A C TION: DIEMSTBILLE DE 
Bangé Cdmteffe de “M 


8 Vicves où Hugues Sirede 
É Baugé es de Brefle 830. 


Fromond Sire de Baugé. 


Hugues II. du nom Sire de Baugé 
eutète & Marquis deBrelle 930. 


HuguesI 11. Sire de Baugé mort 970. 


Lambert Sirede Baugé, mort 980. 


Hugues I V. Sire de Baugé. 


Rodolphe Sire de Baugé & de 
Brefle , mort l'an 1023 


0000000 Raynald 
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Raynald Sire de Baugé & de 
Brefle , mort 1072. 


EEE 


| | 
ie Eucf-  Gauferan Sire de Baugé Hugues Chanoi- 


F——— - 


que d'Autun.  &ideBrelle. ne de Mafcon. 
Vlrich premier du nom Sire de 
Baugé & de Brifle. 
EE  … 


| | 
Humbert Eucf Raynald Sire de Baugé Eftienne Euefque 
que d'Autun,  & deBrefle. de Mafcon. 
puis Archeuef- | 
que de Lyon. 


Raynald Sire de Baugé & de 
Brefle , mort 1180. 


ns 


a qe, 


13 
Î | 
Raynald Virich IL. du nom Sire de Baugé Guy. 
Seigneur de & de Breffe. 
S.T riuicr. . t. N..:. de Chalon Dame de 
Miribel. 
2. Alexandrine de Vienne ou de 
Mafcon. 
HE LOS CRE 
Hugues Seigneur Raynald Sire deBaugé & de Beatrix. 
‘ deS. Triuier& Brefle. Ame de Geneue 
de Cufery. NES ere à Seigneur de Gex. 
| œs de RS OT 5 IL NC S RE NGRRT THE A El Tr, 
| | | | | | 
Sybille Raynald Ale Guy Sirede Baugé & Beatrix. Ieane. 
Reli- Seigneur  xandre. deBrefle. 
gieufe des. Daufine de Lauieu Dame 
àNoftre Triuier ,de deS. Bonnetle Chafteau, 


Dame Bourg ,deSagy  & de Miribel en 
duLys. &de Cufery. Forefts. 


Sybille Dame de Baugé € de 
Breffe Comtele de Sanoye. 
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T'APBAL ES XEL FEV: 


EXTRACTION DE MARIE. D FE 
Brabant Comtefe de Sauoye. 


SW ILser r Comte deBrabant, 
de Manfüuarie & de Darnay 
ù 846. 

Ermengarde Fille de l'Empereur 
Lothaire. 


Raginer Comte de Brabant, 
d a 3 & de DURE 
Alberade.… 


Raginer IL du nom Comte 
Baldric Lambert Comte de Haynaut. 
Eucfque de Brabant, N:..# Sœur deRaoul Roy 
de Liege. d'Hasbain & de de France. 
Louuain. 


Raginer IT IL. du nom Comte 
de Mons & de Haynaut. 
Adele. .......... 


Lambert Comte de Louuain, 
de Brabant & de Hasbourg, 
Gerberge de France, Fille de 
Charles de France Duc de 
Lorraine. 


Lambert I L du nom, furnommé 
Baldric , Comte defdits lieux, 
Ode, Fille de Gothelon Duc 

de Lorraine. 


Henry Comte de Brabant & 
de Louuain. 
Adele PAIN. : 
ur TON C se 100 7 
| 
Ide, s5m Gcoffroy Comte de Brabant Adelberon 
Baudoin Comte Ducde Lothier, Marquis du Eueique de 
de Haynaï. S. Empire, mort le 2 5.de Liege,mort 
Januier 1140. 1128. 
Ide de Namur. 


0000000 2 Aleyde 


| 
Aleyde, 


| POSTERITÉ 


NL chahetntine 
LE JOUE 


D'ÉLEONOR DE SAVOTE, 
Comtelle d'Auxerre € de Tonnerre. 


Geoffroy 1 I. du nom Duc de 


x. Henry Rey d Angleterre, Lothier Comte deBrabant & Arnoul 
2. Guillaume d’ Aubigny de Louuain , mort 1143. Comte de 
Comte d'Arondel& de  Eutgarde , Fille d'Albert Cleues. 
Suffex. Comte de Moha & de 
Dasbourg. 
Geoffroy II. du nom Duc de 
Lothier & Comte de Brabant. 
Marguerite de Limbourg 1155. 
Henry. du nonr Duc de 
Lothier & deBrabant. 
4 Mahaut Comtefe de Boulogne 1179. 
} | | GT + ? 
HU | | Henty IL Duc defdits lieux. 
À (ll | Marie. Marie, Fille de l'Empereur 
NL TRI || Otthon I V. Empereur. Fhilippes! is 
: | A 2 
| | | 
Mahaut. Henry IE 1. Duc de Lothier Beatrix. 
| Un Robert Comte & de Brabant. Herman 
| NU d'Arthois. - Aleyde, Fille du Duc de Landgraue 
; {ll 4 Bourgogne. de Turinge. 
Il "à | dfetiis à EEE Hé ns on IRC NT SUIS SR ET NS | 
| Iean I. du nom Duc de 
Marie. Brabant de Lothier & de 
Philippes Roy de Limbourg. 
France. Marguerite de Flandre. 
———————————) 
| 1 ES | | 
Al | Maïguerite. Ican11. Duc deBrabant, <Aarie 
ll Henry VII. de Lothier & de Limbourg. Comtefle de 
| Empereur. Marguerite d'Angleterre. Sauoye. 


ooe 


ae) 
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Æ LEONOR DE SAVOTE. 
® Guillaume de Chalon Comte 
s) d’Auxerte & de Tonnerre 1292. 
IeandeChalon Comte d'Auxerre & de 
Tonnerre tué à la bataille de Crecy 1346. 


De la Royale Maifon de Sauoye. 1213 
Alix de Montbéliard , Fille de 
Renaud de Bourgogne Comte de 
Montbelliard, & de Guillemette 
de Neufchaftel. 
PRESS lee vo di de men EE EE ONDGE à ne Die: 
| | | 
HARGVERITE Jean de Chalon I I Comte Beatrix. 
DE CHALON. d'Auxerre & de Tonnerre. Humbert Sire 
IE AN DE SAVOTE Marie Crefpine Dame de de Thoire & 
BARON DE V AVD.  Botauant. de Villars. 

Tu Are 
Jean Comte Mahaud. Louys de Ghalon Comte Marguerite 
d'Auxerre & Le Seigneur d'Auxerre & de Dame de 
de Tonnerre deCruxen Tonnerre. Sauigny. 
mort fans Niuernois.  Mariede 
Enfans 1379. Partenay. 

UPS RÉEL MT UINA  c uUT N. rm MX + 
Louys de Cha- Hugues  Ieanede Chalon Comteffe Iean Marguerite 
lonII. Comte Seigneurde de Tonnerre. Sei- de Chalon. 
d'Auxetre&  Cruly& Ican de la Baume Seigneur gneur Oliuier Sei- 
de Tonnerre, d'Argen- de Bon-repos & de Valefin, de gneur de 
mort fans tucil. Fils Aifné de Iean de la Ligay Hufon; 
Enfans lepitimes Baume premier Comtede le d’où les 
à la bataille de Montreuel Marefchal de (Cha- Comites de 
Vernueil. ; France, & delcane dela  ftel. Tonnerre 

Tourd'Irlains ; d’où font de la Mai- 
yfus les Comtes de Montreuel fon de 

& les Marquis deS. Martin le Huflon. 
Chaftel. 

: “au, nXtas 9% Kyle AR 2 je 3* 
oasis 
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TABLE DO Ver Table 18. 


SVTTE DE LA MAISON DE GENEVE, 
es la Poëterité D'AGNES DE SAVOTE 
Comtefle de Geneue. 


g Virravme Comte de 
À Geneue II. du nom, qui 
& l'an 1252. confirma & 
augmenta la Fondation 
dela Chartreufe de Porniers en Ge- 
neuois, & tefta le 18. de Nouem- 
bre 1252. époufa Alix de la Tour 
du Pin Dame de Cornillon & de 
Bornant ; laquelle tefta 

lan r256. 
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1214 Hiftoire Genealogique 


a — mm : 


RS EPS | | ic 


8 9 


2, 3. 44 $- 6. I. : : 3 
Amé Hen- Ro- Guil- Guy RodolpheComte Aymon Iean Beatrix. 
Eue£ry bert laume Abbé de de Geneuefitdes Preuoft Euef Ronfo- 
que 1268.Euef Eucf- Fefcan, donations à de l'E- : quede lin Sei- 


que que de puis Taloyre l'an 1260. glife de Valen- gneur 
de Lan- Euelque il fit hommage à Laufan- ce & deLu- 


Ge- gres deLan-Pierre Comtede ne. de nelen 
neuc 1288. gres. Sauoyel'an 1264. Dye, Langue- 
1281. Marie de Coligny Prieur doc. 
| Dame de Varey de 
Leomor de Geneue. en Bugey, laquelle Nantua. 
Bertrand de BauxIIlL. vefquit iufqu’à 


du nom Prince d'Orenge : lanr28s 
le 25. d'Octobre 1273. 


| | 


Guy AméII. du nom ÂymonIl. dunom Comte Ieane. Marguerite. 


Comte de Geneue, de Geneue Vicomte Gui- Aymarde 


noine apres la mort d'Ay- du Montde Marfan, qui chard Poitiers 
& Tre- mon fon Frere de- teftaau Montde Marfan  Sei: Comte de 


{orier cedéfans Enfans le 3. des oétaues des. gneur Valentinois 
de Sen- Mafles ilteftale 8. Martin l'an 1280.il de le 3. des 
lis, puis des Kalendes de  vefquitpouttantiufqu'à  Beau- Ides de 
Abbé Nouembre1306.& 1290. jeu. May 1288 


de S. mourut le 22. de 1. Agnes de Montfaucon 
Seyne. May veille del’Af Dame d'Aurofle , Fille 


cenfion 1308. d'Aymon de Montbelliard 
Agnes de Chalon, Seigneur de Montfaucon 
laquelle teftale 18. au Diocefe de Befançon, 
d'Octobre 1350.& laquelle il époufa le Mercredy 
éleut fa Sepulture en. apres l'Exaltation de fainte 
l'Eglife des Freres Croix 1271. elle tefta le 
Mineurs de Geneue. lendemain delaS. André 
| Apoñtre 1277. 
2. Conftance de Bearn Vicomtefle 
| du Mont de Marfan, Fille 
Aifnée de Gafton Vicomte 
| de Bearn, au mois de luillet 
| 1279. n'en eut Enfans. 


— 


Ù 


Î 
Icane de Geneue, Dame Conteflon de 
| de Vuache en Geneue. 
Geneuois. Iean de Vienne 
| Philippes de Vienne Seigneur Seigneur de Mi- 
de Pagny 1196. rebel 1301. 
a Re 


Hugues Seigneur GuillaumeIl11.Comte de Geneue  Amé 
d Anthon >de fut Tuteur du Daufin Guygues, fit Euefque 
Varey , de Mor- fon Teftament le Samedy auant de Toul 


nay 
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nay & deCru- Paques 1315. & vefquit iufqu'à 
filles , quitefta lan:32o. 
le 7.de Nouem- 1. Agnes de Sauoye. 


bre 1365. 2. Emeraude de [a Frafle Dame 
r.Ifabelle d'An- de Montjoye. 
thon. 
2.Eleonorde | 
loinviile , la- | 
quelle tefta 
le 12.de Mars | 
1351.n'en cut 
Enfans. | 
> —© ———) 
| | 
1.Lict. 1.Lid. 1. Lit. 1. Lit. 


Beatrix. AymondeGeneue AméIII. Comte Yoland Pierre de Geneue 
Federic Seigneur d’Anthon de Geneue, fit de Geneue. Seigneur de Ba- 
Mar- &autres lieux, qui hommage ligeà Beraud  laifon , de Ter- 
quis de tefta le 10.deSe-  Aymon Comtede Comtede nier, d’Alby , de 


Saluces. ptembre 1369. Sauoyelan 1329. Clermont Falauier & du 
x. Ieane de Vergy. ilteftale 1. Daufin  Vidonatde 
2. Beatrix de d'Ottobre1360. d'Auuer- Bornes, qui fit 
Montbel-Entre- &mMoutut:367.  gne. 4 Branche des 
monts, n'eneut Mahaut deBolo- Marquis de 
lignée. gne 1334. Lullins. 
| | | ss l | | | 
2. Jean Pierre Ro- Marie r. Ieane.Blan- Cate- Yoland. 


Amé ComComtedebert 1.lean Aÿymon  Ray- che. 
IV. tede Geneue Car- de Comtede mond Hu 4#é Vicomte 
Comte Ge- teftale24di- Cha- Geneue de gues de deNar- 

de Ge- neue de Mars nal, lon III du Baux de Sauoye bonne. 

neue nefut1393. puis Sei- nom. qui Prince Cha- Prince 

mort à pas Margue- Pape gneurteftale30. d'O- lon d’Achaye. 

Paris ma- ritede Cle- d’Ar- d'Aouft renge. Seigneur 


rine. Aymery 


le 19. rié loinvillement lay. 1366. d'Arlay. 
Tanuier Comitefle VII. 2.Hum- mourut 
1368. de Vau- bert fans alliance. 
Ieane demont, Sire de 
de Fro- Fille d' Henry  Thoi- 
lois Siredeloin- re 
Dame villeComte  &de 
deSa- de Vaude- Vil- 
uoyfi mont,&de lars. 
n'en Marie de Lu- 
eut xembourg 
Enfans. le 2. de 
May 1374. 
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TA BEL VII 


FAT DNE: LEO P OL D 


Duc daniel de Ko de S'auoye, 
ile du Duc LAmé le Grand. 


f Apesoron Comtede 
Vindoniffe & d’Altembourg 
Landgraue d’Alface, qui 
deceda l'an 1027. 

Ite de Lorraine. 


Vernier Comte de Hasbourg, 
de Vindonifle & d’ Altembôurg, 
mort 1096. 

Regulinde de Nellimbourg. 


| 


Otthon Comte de Hasbourg 
Landgraue d’Alfäce tué l'an 1109. 
Hille Conte de Phirt. 


Vernier Comte de Hasbourg 
Landgraue d'Alface ,decedé 1143. 
Ite Comtefle de Bombero. 


Vernier Comte de Hasbourg 
Landgraue d'Alface, mort 1163. 
Getrude de Starcemberg. 


Albert Comte de Hasbourg, 
Landgraue d’Alface, decedé 
l'an 1199. 

Ite Comtefle de Brigance 
& de Pfullendorf. 


Rodolphe Comte de Hasbourg 
Landgraue d’Alface, mort 1233. 
Agnes Comtefle de Hoheuftanfen. 


Albert Comte de Hasbourg, 
Landgraue d’Alface , fsiothimné 
decedé 1240. 
Heluis de Kibourg. 


Ava 
Rodolphe 
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Rodolphe Comte de Hasbourg 
Empereur , couronné 1273. 


Albert Comte de Hasbourg, 
Landgraue d’Alface éleu 
Empereur , mort 1308. 
IGbeau Ducheffe de Carinthie. 


Albert Duc d’Auftriche Comte 
de Hasbourg & de Tyrol, 
Landgraue d'Alface & de 


Brifgaw. 
CATERINE DE SAVOTE. 


manie tantnatnt to * cénstneet 


ss Je 


A 
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TABLE MEIEVEENTE 


EXTRACTION D'AsNeeD RAOENeTEC 
Paleologue Empereur de Constantinople, Mary d Anne de 
S'auoye > Fille du grand Amé,, €ÿ leur Pofterité. 


e 


£ Norowic Paleologüe 

SE Prince Grec Gouuerneur 
£ de Thefalonique, époufa 

N .... Fille vnique d'Alexis 

Paleologue Defpote de Romanie, 

& d’Ite Fille dePEmpereur Alexis- 

Ange. 


too | a | Eu : 
Conftantin. Michel Paleologue Empereurde Eulogia. 
Conftantinople, mort 1285. 
Theodora Ducas . .- + 


Andronic Paleologue , dit /e Vial 
Empereur de Conftantinople, 
mort 1327- 

1. Anne Fille de Bela Roy d'Hongrie. 
2. Yoland de Montferrat. 


oo 


Es 
| | 

2.Lit. 1. Lit 2.Li&. 2. Eidt: 

Simone. Conftantin Michel Paleologue Theodore Paleologue 

Vrofce  Gouuerneurde Empereur de Marquis de Moniferrat. 

Roy de Theffalonique. Conftantinople: Voyez. la Table LIL. 


Ruflie. Marie d'Armenie. 
PPPPPPp Anne. 


Hifoire Genealogique 


| | 
Anne. Andronic Paleologue, Theodora. 
1. Thomas dit le Teune, Empereur 1. Wencelas 
Defpote de Conftantinople, Roy de 
d'Etolie. moït 1341. Bulgarie. 
2. Thomas ANNE DE 2.Michel 
Comte de S'AVOTE. Roy de 
Zante, | Bulgarie. 


Ican Paleologue Empereur 
de Conftantinople, mort 1384. 
Irene .. Cantacuzene. 


Es | | 
Irene. Theodore Manuel Palcologue, Empereur  Andronic 
Bafile Seigneur de de Conftantinuple, chafé de 
Empereur Lacedemone.  decedé 1425. l'Empire pour 
de Trébi- Irene, Fille de Conftantin auoir confpiré 
fonde, Dragas. contre fon Pere. 


| 


Conftantin Pa- Jean Paleologue Empereur Thomas 
leologue Empe- de Conftantinoplemort Defpote de 


? 


reur de Conftan. 1449. fanslignée. la Morce. 
ill tinopietué à la 1. AnneFilledu Roy Caterine 
1 prife de Con- de Ruflie. Centilion. ! 
HI ftantinople. 2. Sophie de Mont- RS en 
5. Theodora ferrat. ; | 
de Tocco. 3. Marie Fille d’A- André-Manuel Helene. 
2. Caterine lexis Empereur de Defpote, qui Lazare 
Gattilufia. Trebifonde. onna l'Empire Defpote 
Al bi de Conftanti- de Ser- 
| Theodore Paleo- nopleauRoy  uie, 
il logue Depofte de Charles VIIL 
Al la Morée. l'an 1494. 
pi Cleopa Malatefte. 
Helene Paleolo- 
gue Reyne de 
Chypre. 
Voyez la Table 
LXY. 
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| TABLE KLIX. 


EXSPER. ACT 10 NSDE. BLANÇHE DE 
Bourgogne Comteffe de S auoye. 


| ÉD V eve s Capet Roy de France. 
4! AL Adeleyde, 


| Hadewige 
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| | < 
Hadewigede Adcleyde. Robert Roy de a 
France, «- Renaud France. Hugues 
Kenier Comte Comte de Conftance Comte de 
de Haynaut.  Neuers. d'Arles. Ponthieu, 
v | | Er 
Henry Henry Eudes. Robert de France Duc Adele. 
couronné Roy de de Bourgogne, dit Baudoüin 
Royde France. le Vieil. Comte de 
France. Ermengarde de Semur. Flandre. 


AA ; { 
Î ] 
Hugues. Robert Simon. Henry deBourgogne Conftance. Hildegarde. 


F SE Tr 


Comte mort auant{onPere. r. Hugues Guillaume 
de Sicile. Sibille deBourgogne, Comtede VII. Comte 
Fille de Renaud Chalonfur de Poitiers 
Comte deBourgo- Saone. & de Gafco- 
gne , &d'Alixde  2.Alfonfe gne. 
Normandie. VI.Royde 
Caftille & de Leon, 
[ne Be a ot (Es 
Hugues Robert Henry  Eudes Duc deBourgogne Renaud 
Ducde Euefque Comte premier du nom. Abbé de 
Bourgo- deLan- dePor- Marilde de Bourgogne, Flauigny. 
gne, Re- gres. tugal, Sœur du Pape Calixte IT. 
ligieux à d'où les 
Cluny. Roys de 
Portugal. 
a - ee En 
4) | L- 
Henry Adele, Hugues Duc de Bourgogne. Fleurine. 
Reli- £BertrahdiCom- 4. Mahaut de Turenne. 


gieuxà tede Tolofe, de! 2. Agnes de Montpenfier. 
Cifteaux. >Rodés, d'Alby 


& de Tripolyen 

Syrie. | 
2. Guillaume 

Comte de Pon- | 

thieu & d’Alen- | 

çon 


É LC 11 
Mahaut. Sybille. Hugues Gautier +. Li&t. Robert Henry Mahaut. Aigline. 


r. Eudes Royer Seign. Euef Eudesil. Euef Eucf Guillau- Hugues 
Seigneur Royde de Gha- que de Ducde que que  mesei- . Comte 
d'Yflou- Sicile: fteau- Lan- Bourgo- d'Au- d'Au- gneur de de Vau- 


dun. Chalon.gres. gne. thun. thun. Mont- démont. 
2. Guy Comre Marie de pellier, 

de Neuers. Cham- 

3. Pierre de Flandres. pagne. 


Robert Comte de Dreux. 
“4% PPDA Mahaut 


oi 


7 mme rem (oo 


Hugues de Boursogne IT. 


Robert Comte dunom. Archembaud 
Î d'Auuergne. 1. Alix de Lorraine. Seigneur de 
? 2. Beatrix Comtelfe de Bourbon. 
Vienne & d’Albon. 
RSR SENS DUT RE SP NN UNIES: SN: STORES RE 
| | | | | l 
1.Lii.Lit. :.Li&.André r. Lit. Mahaut. 
Ale- Alix, Marie. dit  EudesIIl. Duc de Jean de Chalon 
xan- 1. Be- Simon Daxfin Bourgogne. Comte de 
dre raudi Sei- Comte Alix de Veroy. Bourgogne. 


Sci- Sire de gneur de 
gneurMer- deSe- Vienne 
de cueur. mur &d’Al- 
Mon-2.Ro- &de bon. 
tagu. bert Luzy. 


Comte 
de 
Cler- 
mont 
Daufin 
d’Au- | 
uergne. ! 
(SR LL iour GC SR RL se | 
| | 
Jeane. Hugues Duc de Bourgogne Beatrix. 
Raoul Comte Comte de ChalonI V. Humbert IT]. du 
d'Eu. du nom. nom Sire de 
1. Yoland deDreux. Thoire & de 
2. Beatrix de Nauarre. Villars. 
RAR — a — a ee ———— 


| | EEE | | 
rLiét. 1.Li@. 1.Liét. r.Li@. Hu- Bea- 1. Lit. Ifabelle. “ra 
Eudes Jean Alix. Margue- gues trix. RobertIl. Pierre Ieande 
Com- Sei- Hen- rite. Sei- Hu- dunom Duc Seigneur Chalon Ba- 
te de gneur ty 1.Guil- gneurgues deBourgo- de ron d'Arlay. 
Ne- de Duc laume d’A- de gne Roy de Cham- 
uers. Char de  Seigneurualon Lefi- Theffäaloni- bly. 

rolois Bra- de Mont & de gnan que. 

&de bant. S. Jean. mont- Côte Agnes de 

Bour- 2.Guy bar. dela France. 

bon. Vicom- Mar- 
te de Limoges. che. 


a — — 


HOT pelle} > ET 
Eudes Louys Robert Blanche Hugues V. Duc Marguerite leane. Marie. 


Duc Roy Comte Comteffe de Bourgogne, Reyne de Philip-Edoïüard 


de de de de Sa. Roy de France&de pes VI. Comte 
Bour- Thef£ Ton- uoye.  Theflalonique. Nauarre. ditde deBar. 
go- filoni- nerre. 3 Valois, 

gne. que. Roy deFrance. 


TABLE 
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EXTRACTION DE [JEAN DVC DE 


Bretagne , Mary de Ieane de Sauoye ; Fille 
du Comte Edotard. 


O3er r de France Comte de 
| Dreux Prince du Sang de 
* France , mort 1188. 
Agnes de Braine {à troifiéme Femme. 


Robert II. Comtede Dreux. 
Yoland de Coucy. 


Pierre de Dreux Duc de Bretagne 
Comte de Richemont. 
Alix heritiere du Duché de Bretagne. 


Yoland. Iean Duc de Bretagne Comte 
Hugues le Brun. de Richemont. 

Sire de Lezignen Blanche de Champagne. 
Comte de la 

Marche & 

d’Angoulefme. | 


a , 


| 


Iean11. Duc de Bretagne Alix. 
Comte de Richemont Iean de Cha- 
& de Montfort. ftillon Comte 
Beatrix d'Angleterre. Blois. 
RU cn ee - 
Marie. Artus Duc deBretagne Comte 


Guy deChaftil- de Richemont. 
lon Comte de Marie de Limoges fa premiere 
S. Paul. Femme. 


Jean 1 1 I. Duc de Bretagne 
Comte de Richemont Vicomte 
de Limoges. 

IEANE DE SAVOTEfà 
troifiéme Femme n'en eut Enfans. 


PPPPPPp 3 TABLE 


T'ÀA BLE ÔLL 


NT Ra LIGUE TON, DROLE AIN D ee DPPE 
| Moniferrat , Efpouft d'Aymon Comte de Sauoy. 


Voyez la 
Table 48. MS N pr owrc Paleologue 
Ÿ \ Prince Grec. 
Michel Paleologue Empereur 
d'Orient. 
Theodora Ducas . . .. 
Andronic Paleologue Empereur 
d'Orient, mort 1327. 
1. Anne d'Hongrie. 
2. Yoland heritiere de Montferrat. 
au 
1. Li. Theodore Paleologue, furnom mé 
Andronic Pa-  Comnene, & Porphyrogenere Marquis 
leologue Empe- de Montferrat. 
reur deConftan- Argentine Spinola. 
Voyez la tinople. 
Table 48. —: QE 
Jean Paleologue Yoland de Montferrat. 
Marquis de cATMON COMTÉ 
fontferrat, DE SAVOTE: 
Souche des der- 
niers Marquis 
Ve cz le de Montferrat. 
Table sr 
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TAB L Emdbll. 
BE TR ACT HO NADNE  BONNE.-DE 


Bourbon ,C omtefe des. auoye. 


Robert de France Comte de Clermont, 
Seigneur de Bourbon, 

Bcatrix de Bourgogne Dame de Bourbon. 

Jean 
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| doi RE 
| | | | Rai 2 
Jean Pierre Blanche. Louys I. Duc de Marguerite. Marie 
Baron de grand Robert Bourbon. Jean de Rcligieufe 
Charro- Archi VIII Marie de Flandre Comte à Poyff 
lois. diacre Comte Haynaut. de Namur. 1 
de d’Auuer- 
Paris.  gne & | 
de Bo- | 
logne Ê ! 
| pe 
Taques de Ieane, Marie Pierre Duc de Beatrix. Philippine. 
Bourbon Guy Reyne de Bourbon. Iean de Lu- 
Comte Comte Chypre Habeau de Valois xembourg Roÿ 
dela deFo- & Impe- Sœur du Roy de Boheme & 
Marche. refts.  ratricede Phili ppes VI. de Pologne. 
Conftan- | 
tinople. 
= = ne ne — 
Blanche Bonne Caterine. Ifà- LouysIlI. Duc de Marguerite. Marie. 
Reyne Cow- Iean beau. Bourbon. Ican Sire de Prieure 
de Ca- refflede Comte Anne Daufine Suilly. de 
fille.  Savoye. de Harcouït, d'Auuergne. Poyfy. 


be een 00 D © 


DE DAS ALU 


EUX ERSAI CET ITONNERNE ER EP ON EN BEREDRE 
Berry Comteff: de Sauoye. 


ER E ax Roy de France. 
EBS) Bonne de Luxembourg, 


; | be ae : 
| | | 
Charles Louys  Philippes Iean de France Ieane Marie  Ifbelle 

V.Roy Duc  Ducde DucdeBerry& Reyne Duche£ Du- 


de d'Anjou, Bourgo- d'Auuergne. deNa- fedeBar. cheffe 
France. Royde gne, Ieane d’'Arma- uarre. de 
Sicile. Comtede gnac. Milan, 
Flandre, 
dit 
Hardy. l 
Een en 25 2 PT NUNT US COUT SE LOT NES SNS nn nn nr | 
| " 
Ican deBerry Bonne de Berry Charles de Berry Comte Marie de Berry. 
Comtede  Comteffe de Sa- de Montpenfier. Fe Louys de 
Montpenfier. oyeremariée Marie de Sully. Chatillon 
1 Caterinede au Comte Comte de 
France. d’Armagnac. Dunois. 


2. Anne 
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2. Philippes d’Arthois 


Comte d'Eu Conne- 
ftable de France. 

3. Iean de Bourbon Com- 
te de Clermont. 


= 
:. Anne deBourbon. 


china haandoeh Ale 


T''APBSLTENMENV. 


FAT RAGE TNOENSEDRE AUTRE DE 
Bourgogne, Duchefle de Sauoye. 


BE ax Roy de 
France. 
Bonne de Luxembours. 


| 


EEE rm eme pen enes 


nn 


| | 
Charles V.Roy Philippes de France Duc de 
deFrance. Bourgogne Comte de Flandre, 
s furnommé /e Hardy. 
Marguerite heritiere de Flandre. 


 — — a 


| 


Antoine Maroucrite. Marie Iean Duc deBourgogne,  Caterine. Bonne. 


Duc de Chili Duchef furnommé Sans Peur. Leopold 
Brabant. deBauieres fede Marguerite de Duc d’Auftriche, 
Comtede Sauoye. Bauiènee & Comte de 
Haynaut & Tyrol. 
de Hollande. 


CR DD RC DER) 


E3-EXS- ENS ENS ENT SES 


TABLE GIE: 


ERA TOR AC TI ONNERD ERPLEA T LI PP VE Sr 
Marie Duc de Milan , Mary de Marie de Sauoye ; Fille 
du Duc Amé V I II. 


HE À ru1ev Vifcomte 
ENGE Seigneur de Milan, 
fornommee Grand, Vicaire 
General de l'Empireen Lombardie 
1294. decedé l'an 1322. 
Bonacofia Burrha. 


\ 
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on = —— 
Galeas Luchin Sei- - Eftienne Seigneur de Milan, Iean Archeuel 
Seigneur gneur de Mi- Valentine... .. que de Milan. 
de Milan. lan ,decedé | ; 
Beatrix 1349. | 
d'Eft. Elizabeth de | 
Fiefque. ! 
! | 14e 
Azzon Sei-  Barnabé Galeas Seigneur de Milan, Matthieu Seioneur 
gneur de Milan Seigneur mort 1378: de Milan, eee 
Mort 1339. deMüilan Blanche de Sauoye. fans Mafles. 
Caterine de mort 1385. | 
S'anoyé. 
F—— RAS 
Ioland ou Ican-Galeas crée premier Duc 
Violant. de Milan l'an 1395. decedé 1402. 
1. Lyoner Duc  r1.Caterine de France. 
de Clarence. 2.Cateriné Vifcomre, Fille de 
2. OtthonMar- - Barnabé Vifcomte Seigneur 
quis de Mont.  deMilan. 
ferrat. 
3. Louys ! 
Vifcomte. [ 
Hi rHRUSEnE = "+ 3: HD Sr 
j 
1. Lit. 1.Lid. Philippes-Marie Duc de  Iean-Marie, fcond. 
Ifabelle, Valentine Milan ,mort r447{ans Duc de Milan,mort 
Gentil de Milan. laiffer lignée. fans laifler Enfans 
Vazrana  Louys de 1: Beatrix de Tende. d’Antoinette Mala- 
Seigneur France Duc 2. M ARIE. DE tefte fon Efpoufe, 
de Ca-  d'Orleans. S AV OTE: lan r4r2. 


merin. 


VV 
DR NU Ne NN EUR RU NN UN Su 


T ABLE EVE 


EXTRACTION DEL LOPILSEMI--ROT 
de Sicile , premier Mary de Marguerite de Sanoye, 
Fille du Duc Amé V 111. 


2 E 4 x Roy de 


Re France. 
510 EN Bonnede Luxembourg. 


Louys de France Duc d'Anjou 
.… &ide Touraine, Roy:de 
Icrufalem.& de Sicile. 
Marie de Bretagne. 
QAQQQQRQgq Louys 
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Louys IL Roy de Ierufalem, 
de Sicile & d’Arragon , Duc 
d'Anjou. 

Yoland Reyne de Sicile & 
d’Arragon. 


Roy de Sicile 
Duc d'Anjou & 
de Lorraine. 


che einainaines 


sed 


si, 


Louys[IT. Roy de Ierufalem, 
de Sicile , d’Arragon & de 
Valence , Duc d'Anjou , decedé 
fans Enfans. 

MARGV ERITE 
DE SAVOTE. 


Ë 


4 
EM 


Had 


ï 


ASBRPPE EL VIT 


EXTRACTION DE LOVTS COMTE 
Paatin du Rhin, Duc de Bauiere I I Mary de 
Marguerite de S. auoye €5 leur Posterité. 


+ 


| 
Rodolphe 
Comte Palatin, 
dit Le Jeune & 
l'Auengle. 
Anne Fille 
d'Otthon Duc 
de Carinthie, 


Anne de Bauiere, 


Charles I Y. 
Empereur. 


Ca 
| 
Anne. 
Guillaume Due 
de Monts, 


39 Oporrxe L du nom, 
dit Le Wieil, Comte Palatin 
* du Rhin, Eleéteur Duc 
de Bauiere , Frere Aifné de 
FEmpereur Louys de Bauicre. 
Mahaut de Naffau , Fille de 
l'Empereur Adolphe. 


—————————, 


| | 
Adolphe , dit Ze Simple, Robert I. du nom, dit 
Comte Palatin Duc le Vieil & le Roux, 
de Bauiere, Comte Palatin. 
ErmengardeComtefle  r. Elizabeth de 


d'Octtingen. Namur. 
2. Beatrix de Berg. 
| n'en eut lignée. 


Robert I I. Comte 

Palatin duRhin, Electeur, 
Duc de Bauiere. 

Beatrix d’Arragon, Fille de 
Federie Roy de Sicile. 


Robert III. Comte Palatin Eledeur 
Duc deBauiere , Empereur. 
Elizabeth de Nuremberg. 


Eftienne 
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te ae nee DRE ARLES 20 2e ee 
Eftien- lean Otthon Eliza- Louys Comte Palatin Agnes. Marguerite, 
ne Comte Comte beth. Eleéteur Duc de Adolphe Charles 
£om- Palatin Palatin Fride- Bauiere, furnommé . Ducde Ducde 
tePa- Sei- Sei- ric 4 Barbu. Cleues. Lorraine. 


latin gneur gneur Duc , 1.Blanche Fille 
de Vel-de de . d’Au- d'Henry V.Roy 
dents Neu- Mof- ftriche. d'Angleterre. 


quifit bourg. bach. zMAHAVT DE 
Branche. SAVOTE-ACHATE. 
D 
| 
Robert 2.Lit. 


Archeuefque  Louys, dit e Jeune, Comte 
de Cologne Palatin du Rhin, Electeur 
Ele“teur. Duc de Bauiere. 
1. Emilie , Fille d'Albert 
Eleëteur de Brandebourg 
n'en eut Enfans. 
2. M ARGVERITE 
DE SAVOTE Vefue 
de Louys III. Roy de 
Sicile. 


Mahaut Philippes Comte Palatin, 

1. Louys Comte Eleéteur Duc de Bauiere. 
dewirtem- . Marguerite , Fille de Louys, 
berg. dit le Riche , Duc de Bauiere. 

2. Albert V I. 

Archiduc 
d’Auftriche. | 


| | | | 
Philip- Federic George Iean Robert Comte Emilie. Elizabeth. Helene. 
pes mort Euef Euef. Palatindu Rhin, George 1.Guillau- Henry 
Eucf- fansli- que quede DucdeBauiere. Ducde me,ditk Duc de 
quede gnée. de  Ratif Elizabeth de  Pome- Zwe, Land- Mexel- 


à 


ae 


Naum- Spire bonne. Bauiere, Fille branie. graucde bourg. 
bourg. de George ; dit Heffe: 
le Riche , Duc de 2. Philippes 
la baffe Bauiere. Marquis de Bade. 
DAS TS 
Philippes Otthon-Henry Comte Palatin 
Comte Electeur Duc de Bauiere, 


«  Palatinmort  decedé fans Enfans. 
fans alliance. Sufanne Fille d'Albert I V. 
Duc de Bauiere. 


QQQQQQg 2 TABLE 
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è ER AR, px LS KR ts CIE 


PAPA RE EN CET 


EXTRACTION DVLRICH COMTE DE 
Virtembere T II. Mary de Marguerite de S'auoye, 
€5 leur. Pofterité. 


Ve BErakroD Comte de 
Ÿ > Wirtemberg , qui eut guerre 
mers auec les Villes Imperiales 
1340. 


Vliich Comte de wirtemberg, 

tuéen la guerre de fon Pere 1388. 
Elizabeth de Bauicre , Fille de 

LouysI V.Empereur & Duc des 

deux Bauieres. 


=) | 
Henry. Vlrich. Eberard Comte de wirtemberg, 
Comtes de furnommé Le Wieil , le Liberal, 
wirtemberg, & le Pacifique ; mort l'an 1417. 
decedés fans f. Antoinette, Fille de Barnabé 
Pofterité. Vifcomte Prince de Milan, 
& de Beatrix de la Scale. 
2. Agnes de Tecx, Fille &. 
heriticre de Ferdinand 1 V. 
Duc de Tecx , Gouuerneur 
d’Alface pour l'Empereur 
Frideric, & de l’heritiere du 
défnier Duc de Veflingen. 
3. Elizabeth ; Fille delean II. 
du nom Burgraue de 
Nuremberg , & de Marguerite 
de Lüxembourg. 
nes Se — = ee SE 
| | 
bhsriée. | “ES | 
Vlrich. Louys. Éberard Comte de wirtemberg Elizabeth. 
Comtes de Duc de Tecx , dit /e Jeune. r. lean Comte 
Wirtemberg Heniietté de Montbelliard , de wirtem- 
morts ieunes. Fille Aifnée d'Henry de Mont-  berg. 


belliard Scipneur d'Orbe, & 3. Albert Duc 
de Marie deChaftillon, petite de Bauiere, 
Fille & hetitiéré d'Eftienne 

Comte de Montbelliard. 


Louys 
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dei ts je die y we te le se E s 
pe de 2 RP TRE ae Nue Se te te de ve de ;, 


Tia 


Louys Comte de wirtem- Vlric Comte de Wirtemberg & de Hé 


berg & de Montbelliard  : Montbelliard Duc de Tecx : porte  Philippes 
Duc de Teck, mort Guidon del'Empire, à caufe dequoy Caomretle 
lan 1456. il adioufta à fes Armes les iMaïques  Catzenel- 
Matilde, Fille de Louys °de fa dignité. bogén. 
Conite Palatin du Rhin, 1. Marguerite de Cleues ; Fille à 
Electeur Duc deBauiere, d’Adolph Duc de Cleues , & de 
& de Marguerite de Marie de Bourgogne ; en eut 
Sauoye. deux Enfans mortsieunes. 
Sa Vefue fe remaria à 2. Elizabeth de Bauicre, Fille du 
Albert V I. Archiduc Duc Henry le Riche, d'où font 
d'Auftriche. | yfus les Ducs de Wirtemberg &c 
| de Tecx, Comtes de Montbelliard. 

3. MARGV ERITE DE SAVOTE. 

genes ES EE ——, 
| | | | 

Matil- Eliza- Eberard Duc n 3. 7 
des beth.— de wirtem- Philippine. -Helencde Matguüe- N°... 
Louys rdean berg ctéé par Jaques Wiltem- rite. Religieu- 
Land- Comte Maximilian Comte berg. Philippes 11° 
grue dé 149$: Cht- deHoïn Crafo | Chmte Worniés, 
de  Näfat- ualierdela 1464. Comtede d'Herbe- 
Heffe Sar- Toyfond'or Hohen-  ftein 
xa5u. bruch. mort 1496. loite. 1472. 


2.Henry Barbede 
Comte Gonzague, 
deStol- Filis a: 
berg. _Louys Ma:- 
quis ac Man- 
toüe , & de 
Barbe de 
Brandébourg. 


CP 


| 
Elizabeth Louys Duc 
morteen dé wir- 
ieunefle. temberg 
ecedé. 


ieune. 


RSR RER 
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dd RE VV 8 

ANA AA AE A A 
T.A:B.L.E, LI X: 


Pr REA CTION DH E LENE», DE 
Luxembourg , Efpoufe de lanus de Sanoye Comte de Gencue. 

De Louys de Luxembonrg Comte de S Paul, Mary de Marie de 
S'anoye. 

De Marie de Luxembourg, Femme de Laques de Sauoye Comte 
de Romont. 

Et de Pierre de Luxembourg Comte de S. Paul, Mary de 
eMargusrite dé Sanoye. 


ES 


ALAN Hedünige . Hu: 


| 

[ 

Hill Henry Comte Thierry  Fridericl.dunom Cunegonde. Gifle. 

il | qi | d'Ardenne Euefque Comte de Luxem- Henryl. Gerard Comte 
| Duc de de Mers. Empereur. d’Alface. 

Bauiere. 


( lt | ee 

{ll | | | | l I 

PARLER UN Henry Adalberon Frideric Giflebert Comtede  Otgiue. lutte. 
Ducde Euefque Duc de Luxembourg &de  BaudoinlV. welphe 
Bauiere. de Mets. la baffle Salmesen Ardennes. Comtede Comte de 

Lorraine ere Flandres. Carinthie, 


14 PR EU et. 
| | 
Herman Conrad Comte de Luxemboure. 
AU Comte de Salmes, Clemence , dite Ermefinde, 
Ai éleu Roy d'Alle-  Comteffe de Longuy. 
JU! magne , qui fit la 
Branche des Com- 
tes de Salmes. 


A 


a . “api | 


Ermenfon de Luxembourg. Guillaume 
| 1. Albert Comte de Dasbourg  Comtede Lu- 
k 1 | & de Moha , n'en eut xembourg. 
Id | Enfans. 
1! ( 2. Godefroy Comte de J 
|! | Namur. Conrad 
| | Comte de 
| | Luxembourg 
| mort fans 
| Enfans. 


Clemence 


De la Royale Maifon de Sauoye. 1221 


UE | Rondes cie ai ne ea, 
} 
Clemence. Beatrix. Henry Comte de Luxembourg Al 
Conrad  Guithier & de Namur , farnommé Baudoin 
Duc de Comte l'Aueugle. Comte de 
Zeringen. de Agnes de Gueldres, Hainaut. 
Rethel. 
Ermenfon de Namur Comtefle 
de Luxembourg & de la Roche 
en Ardenne, née 1186. 
r. Thibaut Comte de Bar-le-Duc, 
Mort 1214. 
2. Valeran de Limbourg11. du 
nom Marquis d’Arlon, puis 
Duc de Luxembourg. 
he voa 
Caterine. Henry I. du nom Comte de 
Mathieu I]. Luxembourg & dela Roche; 
Duc de Marquis d’Arlon , dit Blondel. 
Lorraine. Marguerite de Bar , File d'Henry 
Comte de Bar, & de Philippe 
de Dreux. 
| TAN CREER RE EN ET UE nes Li EP CAR Ci ee 
[ | 
Philippe.  Valeran Henty 1 I. Comte de Ifabeau. 
IeanComte Seigneur de Luxembourg. Guy de Dampierre, 
de Hainaut Liney&de  Beatrix d'Auennes. Comte de Flandre 
&deHol- Roufy. | 
lande. * 
FE de 
Felicitas. Henry Comte de Luxembourg 
Triftan Baron  & dela Roche, Marquis d’Arlon 
de Gaesbexé. & Empereur. 
Marguerite de Brabant. 
CR ———— ———————, 
RE il 
Agnes. Caterine. Beatrix. Iean Comte de Luxembourg Marie. 
Rodol- Leopold Charles & de laRoche Roy deBoëme, Charles 
pheDuc Archi- Roy tué àla bataille de Crecy 1346. le Bel 
de Bauie- duc d'Hon-  Ifabeau deBoëme , Sœur de Roy de 
te Com- d'Au- grie. Venceflas Roy deBoëme. France. 
tePala- ftriche. 
tin du 
Rhin. ; | 


PR RES Re 
| 
ie M der Charles] V. dunom Empereur & Roy Bonne. 
Henry de Otthon Henry deBoëme, mortle27. Mars 1378. Iean 
Bauiere Duc Mat- r.Blanchede Valoisn'eutEnfans Roy de 
ComtePa- d’Au- quisde 2. Agnes deBauiere n'eneut France. 
latinen  ftriche. Morauie. lignée. 
witelefpac. 3. Anne 


ES | 
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3. Anne de Sueinits. 
4. lfabelle de Pomeranie. 


| | 
3. Li@&. Anne. Mar- Eliza- 3: Eict, 
Otthon gueri- beth. wencellas Comte Sigifmond Empe- 


te. Albert de Luxembourg  reur. 


- quis de Louys Duc Empereur, mort 1. Marie d'Hon- 


.Brande- Roy d'Au-: le rod’Aouft 1419. 


Re 
grie. 


- bourg. d'Hontriche. r.leane de Bauiere 2. Barbe Comtefle 


grie & n'eneut Enfans. de Cilley n'en 
de Po- 2. Sophie de eut Enfans. 
logne Bauiere. 


Elizabeth de Lu- 
xembourg. 
Albert I. du nom 
Archiduc d’Au- 


ftriche Empereur. 


Vase a a VA A ee AE 


SR AR NERO AE EN 


NO El EasbDinees LL IT NET 


ES de Roul[y. 


Azxranxde Luxembourg 
Seigneur de Liney & de 

É 2 
Roufy, fus-nommé. 
Teane de Béaureuoir. 


Valeran de Luxembourg I]. 
Seigneur de Liney & de Roufly. 
Guyotte Chaftelaine de l'Ifle. 


Iean de Luxembourg Seigneur 


de Roufly. 
Alix de Flandre. 
7 
| 
Guy de Luxembourg Comte Philippe. 
GuydeCha- Henrydé de Liney & deS. Paul. Raoul Sei- 
ftillon Comte Ioinville Mahaut de Chaftillon Comtefle  gneurde 
de S. Paul. Raineual. 
| | 
gucrite. Jean de Luxembourg Comte Marie. 
de S. Paul & de Liney, 1. Jean de Con- 
ghien Marguerite d'Enghien dé Seigneur 
EucfqüeCam-  Comtede Comtefle de Conuerfan de Moriam- 
& de Brienne! imés. 


canonizé 
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canonizé  ‘ 2.Jean Seigneur | 2. Simon Comte 
par Clement de werchin de Salmes. 
VII. Senefchal de | 
Hainaut, ï 
ee TRS A GT RUE RE RE TER 70 0 
| | 
Louys Iean Pierre de Luxembourg Ieane. 
Cardinal Comte Comte de S. Paul, de 1. Louys Seigneur 
Archeuefque de Ligny. Brienne & de Conuerfan. de Ghiftelles. 
de Roüens Marguerite de 2. Jean de Melun 
Baux. Seigneur 
d’Antoing. 
ve PP TN RU AGE Tr DE Het 


Fa 
| | | 


laques François laqueline. 


Louys de Luxembourg 


| 
| 
fabelle, Caterine. 


Seigneur Euefque Iean Comte de S. Paul , de Charles Artus 
deRi- du d’Angle- Brienne & de Ligny, d'Anjou Duc de 
che- Mans. terre Duc Conneftable de France. Comte Bretagne. 
bourg. deBeth- r.IeanedeBar. du Mayne. 
fort. MARIE DE 
SAV OT E. 
—————— 
ide ben 2 2. 
EI mi PIN Tr te 1. Lit. 1. Lit. 1. Lit. 
Tean Antoi- Louys Charles Pierre deLuxem- Jaqueline, AE LENE. 
Comte ne Comte Euef bourg Comte de Philippes IANVS DE 
de Comte de que& S. Paul, de Marle Sirede SAVOTE 
Marle. de Ligny. Ducde & deSoyflons. Croy COMTE DE 


Briénne Leo- Laon AARGVERIT E 
&de norde Pairde DE S AVOTE. 


Roufly, Baux France, | 
quifit Du- 
Bran- chefle | 
che. d’An- 
Voyez la Table drie | 
Lx n'en eut | 
lignée. 


Marie de Luxembourg Comtefle 
de S. Paul , de Marle, de Soyffons 


& de Conuerfan. 
N 1. 1AQVES DE 
e COMTE DE 


2. François de Bourbon Comte 


Comte de GENEVE. 
Portian. 


em, 


Françoife 
Philippes 
de Cleues 
Seigneur 
de Raua- 
ftcin. 


SAVOTE 
ROMONT. 


de Vendofme, Bifayeul du Roy 


Henry le Grand. 


RRRRRRr 


TABLE 
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RES CUS ES ES OS ES ET 00 


M ABLE LX. 


PONS LT ERA DOE CDS EE ONVATS-E.-D E 
Sauoye ; Vicomtelle de Martigues. 
Vicomte de Martigues, 


PE époufi LOVTSE DE 
SAVOTE. 


R ançors de Luxembourg 


rançois de.Luxembourg 11. du 

nom Vicomte de Martigues 

Marquis de Baugé. 

Chariette de Brofle de Bretagne. 
dia seule DS 
Charles Magdelaine. Sebaftien de Luxembourg g Marquis 
Vicomtede  Ceorgedela deBaugé, Vicomte de M artigues, 
Martigues. Fipills Com puis Duc de Pentheure. 
Claudine de Baronde Marie de Beaucaire de Puiguillon. 
Foixneneut Royan. | 


Enfans. | 


l 
Marie de Luxembourg Duchefle 
de Pentheure Vicomtefle de 
Martigues. 
Philippes-Emanuel de Lorraine 
Duc de Mercueur. 


Françoïfe de Lorraine Duchefle de 
Mercueur & de Pentheure. 

Cefar Duc de Vendofme Amiral 
de France. 


à 


RD EE oo 


TAUPE DRANEXT. 


EXT R AMCETIONNNEDMENRT COMTE 
de Naffss, Mary d FRANCOISE D £ 
SAVOTE, Fille du Comte de Romont. 


& T ru on Comte de Naffau 
1B l'an 926. 

5 S Magdelaine Comtefle de 
Spanheim. 
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ucie. Walrabe Comte de Barbe. 
Hildebrand Naflau. Gofflin Duc 
Comte deSain. Chuno de Torfella. de Limbourg. 
Ermentrude. walrabe I I. du nom Comte Adeleyde. 
IeanComtede deNaffan -- Renaud Sei- 
Conigftein. NN... : : Comteffe gneur de / 
d'Arnftein. Runcrel. 
Robert Comte de Nafau 
mort 1110. 7 
wWalrabe Comte de Naffau, 
decedé r156. 
Henry Comte de Naffau. 
Agnes Marquife de Stramberg, 
a 
| 
Anne. Otthon Comte de Naffau. 
Arnoul Comte N .. . . Comtefle de 
de Cleues. warncbourg, 
Henry Comte de Naflau , de 
Dillembourg & de Beylftein, 
furnommé Le Riche, mort 1254: 
Matilde , Fille de Theodore 


Comte de Naflau , de Gueldres & 
de Zutphen. 


Otthon Comte de Naflau & 
de Dillembourg. 
Agnes Comtefle de Solms. 


Henty Comte de Naffau , de 
Dillembourg & de Beylftein. 
Adcleyde Comtefle d’Arembers. 


Otthon Comte de Naffau, de 
Dillembourg & de Vianden. 
Adeleyde Comteffe de Vianden. 


ean Comte de Naflau de 
Dillembourg & de Vianden, 


moït 1400. 
RRRRRRtr 2 Marguerite 


Geneuiefue. Elizabeth, 
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Marguerite Fille & heritiere 
d’Engilbert Comte de la Marcx 
& de 6 lat, 


Enpilbert Comte de Naffau & “ 
de Dillembourg , Baron de Breda. 
learie | Dame de Leck & de Breda. 


Iean Comte de Naffau 


Rupert Philippe & de Dillembourg. 
Comte de Comtede Marie Comtefle de 
Burembourg. Hanau. Lohemberg. 
PRET Rene er 
| 
Anne. Jean Comte de Naffau, de 
1. Philippes  Vianden &de Dillembourg. 
Comte de Elizabeth de Héffe Comteffe 
Catzenelle- de Dietz. 
bogen. | 
2. Otthon Duc 
de Brunfwich. | 
& de Lune- 
bourg. | 
PAT 
Marie. Elizabeth. Henry Comte de Naflau , de 
George Jean Federic  Vianden & de Dillembourg, 
Comtede Comte de Baron deBreda, Vicomte d’Anuers, 
Holface. weda & de Cheualier de la Lo d'or. 
Rouckel. FRANCOISE DE 


S AV OTE fa premiere Femme 
n'en eut Enfans. . 


Mon rs Ge nee ne 


ESS E- FER A0 sen ans 2e en 68 GO ER 


TL ARMES L'XI I 


PO STE RIT ENWDIE CHARLOTTE 
de Sauoye , Reyne de France. 


He 
LED 


& Ov1is XI.Roy de France. 
CHARLOTTE DE 


SAVOTE 
PR —————— — 
M | 
Toachim. François Anne. Charles VIII Roy de France & Ieane 
Ducde Pierre de Sicile, Empereur titulaire de Ducheffe 
Berry.  Ducde Conftantinople. de Berry. 


Bourbon. Anne Duchelfe de Bretagne. 


Charles 
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Charles-Orland de France Daufin 
de Viennois Comte de Valentinois 
& de Diois ; decedé ieune. 


Ÿ Fo A : os #} \ x x 7 £ 
FH see 
PA AGBILNE SMILE 


POSTE RITE  D'VACINES D ENSETAOIT E 
Duchefe de Longueuille. 


VE Rawçors d'Orleans 
Duc de Longueville, du 
Dunois & de Tancarville. 


da 


François]. Iean Louys d'Orleans Duc de Longueville, Marquis 
Duc de Cardinalde de Rotelin, Comte de Neufchaftel. 
Longucville. de Longue- Teane de Hocberg Comteffe 

Françoife ville Arche- Souueraine de Neufchaftel. 

d'Alençon.  ucfque de 


Tholofe. 

RER EG D ES PS PERSO EE 

| | l 

Te 2e 3° \ 
Claude Louys François d'Orleans Marquis de Charlotte. 
Duc de Duc de Rotelin Duc de Longueviile, Philippes de 
Longueville Longueville. Comte Souuerain de Neufchaftel, Sasoye Duc 
mortfans Marie de Prince de Chaftelaillon. de Nemours. 
cftremarié, Lorraine.  laqueline de Rohan. 


François Duc 

de Longue- 

ville mort 

fans alliance. | 
Leonor d'Orleans Duc de Françoife. 
Longueville & d'Eftouteville Louys de 
Comte de Neufchaftel, Marquis Bourbon 


deRortelin. Prince de 
Marie de Bourbon Comtefle Condé. 
des. Paul. 


nes A a, 


| 


François Antoi- Leonor. Henry d'Orleans Duc  Caterine Marguerite 
Comte nette. Charles de Longueville & Religieufes. 
deS.Paul Charles de Ma- d’Eftouteville, 


RRRRRRr 3 Duc 
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Duc de deGon- tignon  Souuerain de Neufchaftel Prince 
Eronfac. dy Mar- Comte de de Chaftelaillon. 
quis de Torigny. Caterine de Gonzague de 
Belle-Ifle. Cleues. 


Henry d'Orleans 11. du nom Duc 
de Longueville & d’Eftouteville 
Souuerain de Neufchaftel. 

1. Louyfe de Bourbon de Soyflons. 
2. Anne de Bourbon Condé. 


Fe 
| 
2. Lict. x. Lit. 
Charlotte- Marie d'Orleans mariée à Henry 
Louyfe. de Sauoye Duc de Nemours , de 
Gencuors &) d’Aumal e. 


TABLE LXIV. 


E X TR ANCOTÉMOIN "D AN N E : DE 
Chypre Duchef: de S. auoye $ de Charlotte Reyne de Chypre E, Tfpou- 
fe d LOVTS DE SAVOTE ROT DE 
CHTPRE. 


Vovss, Seigneur de Lezignen, 
farnommé /e Brun. 
Sarrafinefa Femme 1144. 


nt ge ne | 


ze 2. 
Guy Amaury Roy de Chypre & de 
Seigneur de lerufalem. 
Chy pe 1. Efchiue d’Isbelin. 
Sybille Reyne  2.Ifabelle Reyne de Ierufalem: 
de Ierufalem 
m'en eut Enfans. | 


Re ee imac Sa | 
ll | | | | 
sLié&. r.Lit, | 2 LIN EE Er Lit 
Guy. Ilean. HuguesRoyde Helois. Habelle. Milefinde. 
Chypre & de Rupon Leon Raymond 
Ierufaleml.du Prince Roy Prince 


nom. d’Antio- d’Ar- d’Antio- 
NN... de che. menie, che. 
Champagne. 


Marie, 
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TT, 
| | | 
Marie. Henry Roy de Chypré & de Ifabelle. 
Gauthier Comte Ierufalem I. du nom. Henry 
deBraine. 1. Eftiennette ...... Prince 
2, Plaifance , Fille de Boëmond d’Antio- 
Princed’Antioche, & d’Alix che. 
de Champagne. 
re: 
Hugues II. Roy de Chypre Marguerite. 
& de Ierufalem. 
Ifabelle d'ibelin. 
do  ere TR TT Es ue 
| | | | 
| Le 3. 4 $e 
Ian Bocmond.HenryII. Amaury Roy de Guy Conneftable de 
Roy de Royde Chypre & de Chypre. 
Chypre Chypre Ierufalem. Efchiue d’Ibelin , Fille 
mort fans decedé  Ifabelle d’Armenie. de Iean d'Ibelin ; Sei- 
Enfans. fans | gneur de Baruth & 
lignée. d’Adelays Ducheffe 
| d’Athenes ; Il fucceda 
au Royaume de Chy- 
| pre apres la mort du 
| Roy Henry II. fon 
Frere, 
Re] 
Hénry. Guy. lean. Marie. Hugues Roy d'Armenie , d’où 


les Ro ys d'Armenie. 


ee 


HER 
| | 
Guy Pierre Roy de Chypre Marie. 
Princede Taba- & de lerufalem. laques Comte 


* tiemoïtauant  Eleonor d’Arragon. de Tripoly. 
fon Pere. | 


Marie de 
Bourbon. | 
TE PS 
Fr ve 
Hugues. Taques Prince lean Pierre?I. Roy de Chypre . 
de Tabarie. Sei- & de lerufalem. 
Agnes de . gneur Valentine de Milan. 
Bauiere. de | 
Baruth. 


Janus Roy de Chypre & de 
Ierufalem. 
Icane de Bourbon. 


laques 


| 
Jaques Baftard de Chypre, Jean Roy de Chypre, 
vfurpateur du Royaume. de Jerufalem & 
d’'Armenie. 
Helene Paleologue. 


LOVTS DVC DE 
SAVOTE, d'où les 
Ducs de Sauoye. 


Charlotte Reyne de Chypre; de 
Jerufalem es d’ Armenie. 
Louys de Sauoye à caufe d'elle, 
Roy de Chypre , de Lerufalem 
€) d'Armenie. 


EXTRACTION DTOLAND DE FRANCE 
DAC SORA MEDIENSEAPIOTE. 


France. 
Marguerite de Prouence. 


Philippes Royde France, 
furnommé le Hardy. 
Ifabelle d’Arragon. 


nn, 


Philippes, furnommé le Bel, 
Roy de France & de 
Nauarre. 

Jeane de Nauarre. 


| 


| 
Charles de 
France Com- 
te de Valois 
& d'Anjou. 
Marguerite 
de Sicile. 


es 


| | 
LouysX.dit Philippes,dit Charles V.Roy de France Philippes VI. 
Hutim,Roy le Long, Roy 8cde Nauarre , furnommé furnommé de 
deFrance & de France & Bel. Valois, Roy 
deNauarre. de Nauarre. de France. 
Jean Roy de France II. du nom. 
Bonne de Luxembourg. 
ne as Sa Te MA a 
Philippes de Charles V. Roy de France, Iean de France 
France, Ducde dit 4 Sage. Duc de Berry. 
Bourgogne, Jeanc de Bourbon. 
| \l) | Comte de 
Jl Flandre. 
Charles 
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Charles V IL. Roy de France. 
{belle de Bauiere. 
Ï 


| 
Charles V II. Roy de France. * L 
Marie d'Anjou. 


nid el | | 
Louyÿs XI. Caterine. Icane. Yoland de France, Efpoufe Magdelaine. 
Royde Charles Ican d'AAE' IX LE BIJEN- Gafton de 
France. Ducde Ducde HEVREVX DVC DE Foix ; Prince 


TEA) 


Bourso- Bour- SAV OTE. de Viane. 
gne. bon. 


“Na Va er eV 6% a ee NE 2 a Ve AE one 


TAB S ET ENSEERANIIS 


ROSE RINTVEMPDELENENSE MED EN SAS AONRE. 
Reÿre de Naples , Fille du Bier-henreux Amé 
Duc de S'anoye. 


Né Eper1cd'Arragon 

Roy de Naples, de Sicile 

& de Icrufalem. 

"ANNE DE SAVOTE 
fa premiere Femme. 


Î 
Charlotte d'Arragon Prineelfe 
de Tarente. 
Guy X VI. du nom Comte 
de Laual lan 1$00.elle 
deceda 1505. 


Te Caterine de Laual. 

Comte de Laual, Claude Sire de Rieux Comte 
tué à la Tournée de Harcourt. 

de la Bicoque. | 

Claudine de Rieux. 

François de Coligny Seigneur 
d’Andelot, Colonel gencral de 
lInfanterie de France. 


TAN “4 SE 


à 


François de Co- Paul de Coligny, dit Guy, X IX. Marguerite. 


ligny Sire de du nom , Comte de Laual,de  Iulien Tour- 
Rieux. Harcourt , de Quintin & de nemine 
Ieane de la Motte- Montfort. Seigneur de 


SSSSSS£ Vauclerc 


1242 


da ss Pad da 
ES D EE EE ES 


Vauclerc mort 
fans Enfans. 


Anne d'Alegre. 


Hiftoire Genealogique 


| 


Montmorcac. 


Guy X X. du nom Comte de 
Laual , de Harcourt & de 
Quintin , mort en Hongrie 
à la guerre contre le Turc, fans 
auoir efté marié , l'an 1605. 


Ÿ 


Pre 8 84 ee Ve 
ASUS 
CR 


fs SUR à sut SAR ENS RS LAS 
SE SEE NN EMMA E 


DAS DA EM ENVIE 


DER TER PAIE ICONE NMENSRPOREIE TENTE PMPELENS 
eMarquis d'Hocherg , Ffhoux d MARIE DE 
SAVOTE, Fill du Duc Améle Bien-heureux. 


Ex r » Seigneur d'Hocberg 
? Landgraue d'A face & de 


Brifgaw , Fils d'Herman 
Marquis de Bade , mort 1231. 


Rodolphe Scigneur d'Hocberg 
Landoraue de Brifgaw 1248. 


Henry Marquis d'Hocberg 
Landgraue de Brifgaw , mort 1285. 
L'Oeil 1 er ANS 


Henry Marquis d’'Hocberg 
Landgraue de Brifoaw & de 
Suzembere. 

Anne d Alzene. 


Rodolphe Marquis d'Hocberg 
Landgraue deBrifgaw & de 
Suzemberg, mort 1313. 


Henry Marquis d'Hocberg 
Landgraue deBrifgaw & de 
Suzemberg Seigneur de Rotelin, 
mortr1381. 


Rodolphe Marquis d'Hocberg 
Seigneur de Rortelin, 

decedé 1356. 

Caterine Comtefle de Thierftain. 


Rodolphe 
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NI 


Rodolphe Marquis d'Hocberg 
Landgraue de Suzemberg 
Seigneur deRotelin, mort : 348. 
r. Adelinde de Licthtemberg, 
‘ n'en eut Enfans. 
2. Anne Fille d'Eginon Comte 
de Fribourg. 


Sr TN En ——————— 
! 
Otthon Guillaume Marquis d'Hocbers Vire, 


Eucfquede Seigneur deRotelin, Landgraue Henry Comte 

Conftance. de Suzemberg, mort 1444. de Fraftem- 
Elizabeth Fille du Comte de berg. 
Montfort. 


Rodolphe Marquis d'Hocberg, 
Comte de Fribourg Landgraue 
deBrifpaw & de Suzemberg, 
Seigneur de Rotelin. 
Marguerite Comtefle de Viane. 


| 


! 
Philippes Marquis d'Hocberg, 
Seigneur de Rotelin & de 
Badenviller Landgraue de 
Suzemberg , mort 1487. 
MARIE DE SAVOTE. 
Ieane heritiere d'Hocberg. 


Louys d'Orleans Duc de 
Longucville. 


a a an a a: an ane a ana ee Vo 
A 


EYAUB LE VITRE 
EX TR ACTA NONE ED EPL EARNECREREE 
Æ 


R 
MARIE SFORCE DVCHESS 
PE SEMAONMIRE" 


& Aaves Attendolo 
furnommeé Sforce, 
mort 1369. 


François Fforce Comte de Cotignola, 
Seigneur de Cremone & dePontreme, 
puis Duc de Milan , mort 1466. 
Blanche-Marie de Milan. 

S'SSES SSH Sforce 


Voyez la 
Table 51, 
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Fr 


Sforce-Marie Louys-Marie Galeas- Marie Sforce Elizabeth. Hyppolyte- 


Duc deBarry. Sforce,dit Ducde Milan. Guillaume Marie. 
Leonor d'Ar- le More, Duc BONNE DE Marquis  Alfonfe 
ragon, Fille de Milan. SAVOTE. de Mont- d’Arragon 
de Ferdinand | ferrat, Roy de 
Roy de Naples. | Naples. 
JTE 


| 


can Galeas-Marie Anne. Blanche-Marie de Milan. 

Sforce Duc de  Alfonfe PHILIBERT LL DV NOM 
Milanymort 1454. d'ERt DWC DE S$ AVOTE,remariée 
Ifbelle d'Arragon Marquis à Maximilian Empereur. 

Fille d’Alfonfe de Fer- 

Roy de Naples. rare. 


AT NI TINMENE RE 


PAC TR ARC SRI ÉONN DEEP NEA INECOAUE 
de Montferrat DVCHESSE DE SAVOTE. 


ES Noronraove le Vicil, 
7 Se Empereur de Conftantinople. 
Voland de Montferrat. 
Theodore Comnene Paleologue 
Porphyrogenete ; Marquis de 
Montferrat 1306. mort 1338. 
Argentina Spinola. 
RO EE 
Toland de Mont- Ican Paleologue Marquis de 
férrat. Montferrat, decedé 137r. 
cAymon Comte de 1. Cecile de Comminges Comtefle 
Sauoye, Duc de d'Eftrac , Sœur du Cardinal de 
Chablais & Comminges, n’en eut Enfans. 
d'Aoufe. 2. Elizabeth, furnommée.£fclarmonde, 
Fille de Iaques d’Arragon Roy de 
Majorque Comte de Rouffillon 
& de Cerdagne. 
Le S — Es = _ — 
| | 
2 k 
Ottho Lu Thcodore Palcol G De 
; à à 3 ore Paleologue Guillaume. Margue- 
Marquis de Marquisde IL du nom Maïquis rite. 
Montferrat. Montferrat de MontferrarGouuerneur Pierre 
YolandFill mortàNa- de Gennes 1418. Comte 


de Lyonnet ples 1381. x. Icane Fillede Robert Duc de d'Vrgel. 
Duc 
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Duc deClarence, 


Bar, & de Marie de France 1 393. 
mort fans Enfans. ; 


2. Marguerite de S, auoye-Achaye n'en 
eut lignée. 


Cr 
Sophie de Iean-laques Paleologue 
Montferrat. Marquis de Montferrat, 
r. Philippes-  decedé 1445. 
Marie Comte Jeane de Sauoye. 
de Pauie Sei- 
gneur de Ve- 
rone le 26.de 
Januier 1404. 
2. Iean-Paleolo- 
gue Empereur. 
Elle fit diuorce 
auec fes deux 
Marys , tefta 
le dernier 
d'Aouft 1434. 
& fit fon Frere 


| 
| 
| 
| 
| 
hs 
| 


heritier. 
ET Ce TT NO TR nt 
| | | | 
I. 2e l 4 
Iean Guillaume. Ifabelle. Boniface Marquis Thcodore Aymée. 
Marquis Marquis Louys de Montferrat, Cardinal lean Roy 
de Mont- de Mont- Mar: mort 1493. . 1466, de Chypre 
ferrat  ferrat mort quis: r. Helene de Brofle qu'elle 
mort 1483. deSa-  dePentheure, Sœurde époufa à 
1464. 1.ÆElizabeth luces.  Bernarde. Ripaille 
Margue- de Milan. 2. Marie de Seruie , Fille le 23. de 
rite de Sa- >. Bernarde de d'Eftienne Defpote de Decembre 
soye ne Broffe de Seruie , & de Theodore 1437. 
lhifaque Pentheure Fille d’Ariarifte, Seigneur de 
deuxEn- Je 6. de Duras & d’Aulone. 
fansnatu- Januier 1474. | 
rels. n'en eut lignée. Es 
| ——— |=— LS 


AE é 


Iean-George de Mont- 


| | ep 
Sipion Sala Jeane. BLAN- 
de 


1. 
matiée Louys CHE Guillaume Marquis 


Mont- 1453. Mar- CHAR. de Montferrat, 


ferrat. auec quis 
Nico- de 
las Pi- Salu- 
cinin ces. 


Vi£ 


comte 
Fils du 
Comte 


LES Mort 1518. 
pyc 1 Anne d'Alençon, 


DE Fille de René Duc 
SA- d'Alençon. 
vorE 2. Marie Fille de 
Gafton Comte de 


ROT RTE 

DE Foix nen eut 
car Enfans 
PRE 


et 
$S S S'SS SE 3 


ferrat Euefque de Cazal 
& Abbé de Locedio, 
puis Marquis de Mont- 
ferrat mort fans Enfans. 


1 53° 

ne d’Arragon Fille de 
Federic d’Arragon Roy 
de Naples luy fut ac- 
cordée en mariage, 
mais il mourut auant la 
confommation 

Yan 1533. 


Marie 


PR 


Marie. Marguerite Boniface Marquis de Montferrat 
Federicde mariée par VI. du nom , mort fans alliance 
Gonzague difpence au Pan 1530.inftitua fon heritier 
Ducde  mefineFederic Iean-Gcorge de Montferrat fon 
Mantoüe, deGonzagus Oncle. 

leurmaria- d’où les Ducs 


ge fut de Mantoüe & 
diflout. & de Mont- 
ferrat. 


vu pR 1 Se sk, nn, mAE INA na htm pa 
A CRE AE CC EE 
RS st HS A DAS LAS AO EAN ES LAS LS SAS LASER LOU EE ENS Re RTS R 


PEN BNP RE MIEUX, 
EOXUTOR AIC RO ENNCDEE MER CICERMTLE 


de Bourbon , Efpouft de Philippes Comte de Breffe , puis 
Duc de Sauoye, Roy de Chypre. 


# Aix r Louys Roy de ! 
France. 
Mar guerite de Prouence. 


Robert de France Comte de 
Clermont. 
Beatrix Dame de Bourbon. 


CE  , 


| | | | 
Iean Blanche. Louysl.du nom Duc Marguerite. Marie. 

Baron de Robert de Bourbon, Comte Ican de Flandre 
Charroloïs Comte de Clermont. Comte de Namur. 
Scigneurde  d'Aunergne. Marie de Haynaut. 
S.luft. 
EC ne) 

| | | | | 
laques Jeane. Marguerite. Pierre Duc de Marie Beatrix. 
Comte Guy Jean Sire Bourbon Comte Reyne de Chypre Iean de 
dela Comte de Suilly. deClermont.  &lImperatrice de Luxem- 
Mar- deFo- Ifabeau de Conftantinople. bourg Roy 
che. refts. Valois. de Boheme. 
RSS EAU APE at og 2 te 

| ( | | NS 
Icane. Blanche Bonne Louys]II. Cate- Margue- Ifabeau. Marie. 
Charles Reynede Comte Duc de rine. rite. Prieure 
V.Roy Caftille deSavoye. Bourbon.  Ilean  Arnaud- de Poyff. 
de Fran- Anne Dauf- Comte Amanjeu 
ce. ned'Auuer- de Sire d’Albrer. 

gne. Har- 


court. 
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Jean Duc de Bourbon. 
Marie de Berry. 


Charles Duc de Bourbon. 
Agnes de Bourgogne. 


| 
Jean II. Philip- Charles Louys Marie M AR GVE- PL ne due. 
Duc de pes Cardi- Euef Du- R/TE DE  Duchefferine Prin- 
Bour- Sei- nalde quedechefcBOY RBON deBour- Du-  ceffe 
bon. gneur Bour- Liege. de COMTESSE gogne. chefle d'O- 


de bon. Cala- DE BRESSE. de range. 
Beau- bre. Guel- a 
jeu. dres. 


S A EX z = 


TAB IL IEEE 
EXTOR ANCUT I OENNDÉEMOL AND INPPONDIE 


Broffe , dite de Bretagne ; feconde Femme de Philippes Duc 
; de Sauoye Roy de Chypre. 


ÉRAE O v av € s Vicomte de 
BEXX Limoges, inftitué par Eudes 

‘ Roy de France , enuiron 
Jan 890. 


Adelbert Vicomte de Limoges 924. 
Adaltrude f2 Femme. 


Eldegaire Vicomte de Limoges 
fous le Roy Raoul. 


Archembaud Vicomte de 
Limoges 958. 
Rotilde fa Femme. 


| | | 
Ne Hilde- Alduin Adelmodie. Guy Vicomte Girard Geof. Aymery 
Adel- gaire Euef 1. Adelbert de Limoges Sei- froy Seigneur de 
bert Euef quede Comtede Seigneur de  gneur Abbé Roche- 
Comte que de Limo Perigord. Brofle,mort  d’Ar- deS. choüart, 


FE 


dela Limo-gesco- 2.Guillaume 1025. genton. Mar- fouche de la 

Mar- ges.  facré la I X. Duc de Emme... til. Maïfonde 
2 

che. 1012. Guyenne. Rochechoüart. 


Geraud 
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ms er = 
| | 
Gerand Aymar L. du nom Vicomte Pierre de 
Eucfque de de Limoges Seigneur de Limoges 
Limoges,decedé Brofle. Mary de 
J'an 1020. Senegunde fon Efpoufe. Sulpitic. 
| 
AymarIl.du Guy Vicom- Bernard ou Bertrand Vicomte Gcoffroy. 


nom Vicomte te de Limo- deBroffe. 


deLimoges  gesJI,du 
apres fon Frere nom , qui 
Guy continua mourutfans 


la ligne direéte lignée. 
des Vicomtes 
de Limoges. 


| 
| 


Geraud Vicomte de Broffe. 
Agnes de Liuerye. 


F ET 


| | 


Em) 


| “tien 


Hugues. Guyde Fouques Bernard Il. Vicomte Garnier. Guy , Bernard, 


Broffe, deBroffe. . Moynes. 
Mary . Paitorefle de Sales. 
d'Alpaide. 


+ —— 


Bernard 11 I. Vicomte de Broffe 1175. 
époufa Adalmodie d’Engoulefme, 
Fille de Guillaume , dit Taillefer, 
Comte d’Engoulefme. 


Guillaume de 


Guy Vicomte de Broffe Alienor de Broffe. 


Brofle Archeuef- Seigneur de fainte Seucre Thibaud Chabot 


que de Sens, 
mort 1268. 


& de Bouffac. Seigneur de 


Rocheceruiere. 


;. 


| 
| 


Roger Seigneur Hugues Vicomte de 
de fainte Sewere Brofle. 


& de Bouffac. | 
Marguerite 
d'Esües. 
Icane Vicomtefle deBrofe. 
André de Chauuigny Seigneur 
| de Chafteauroux. 
| 
Guillaume Pierre de Broffe Seigneur de fainte 
de Broffe Seuere & de Bouffac. 
Archeuefque Blanche de Sancerre Fille d’Eftienne 
de Bourges, Comte de Sancerre, & de Marie de 
puis de Sens, Lezignen, dite dela Marche. 


MOrt rx 33 8. 


Pierre 
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| 
Pierre deBroffc. Louys de Broffe Seigneur de 
fainte Seuere & de Bouffac 1320. 
Conftance dela Tour , Fille de 
Bertrand Seigneur de la Tour 
en Auuergne, & d'Ifabeau de 
Leuis 1339. 


ss 


| 
Louys deBrofle Pierre deBroffe IT. du nom 


Seigneur de Seigneur de fainte Seuere &z 
fainte Seuere & de Bouffac, parle decés de fon 
de Bouffac. Frere Aifné. 


Marie deHar- Marguerite de Maleual , File de 
court, Fille de  Louys Seigneur de Maleual, de 
Guillaume de la Foreft & de Chafteau-Clop. 
Harcourt Sei- | 

gneur dela Ferté- 
Ymbaut, deceda 
fanslignée 1398. I 


PER Sn , 


(e 


Antoinette Blanche. Iean deBroffe Seigneur de Caterine. 
decesée Guecrin fainte Seuere & de Bouffac Blain Loup 
ieune. Seigneur de Marefchal de France, Seigneur de 
Brion. decedé 1435. de Beauuoir & 
l Icane de Naillac , Fille de de Montfant 
: Guillaume Seigneur de Naillac, Senefchal de 
Louys Seigneur du Blanc, de Bridiers & de Boutbonnois. 
de Brion. Chafteaubrun , & de Ieane 
Turpin. 
——————— — —— a ) 
| 
Blanche. Ican de Brofle I I. du nom Marguerite, 
Jean deRoye Seigneur defainte Seuere &de Germain 
Cheualier Sei-  Boufläc Comtede Pentheure, Seigneur 
gneur de Lau- Vicomte de Bridiers. d’Aubigné. 
noy, Creftes & Nicole de Bretagne Comtefle 
Bufancy. dePentheure , Fille vnique de 


Charles de Bretagne Baron 
L d'Auaugour , & d'Ifabeau de 
Marie de Roye. Lane 


Philippes de 
Bourgogne, 
Baftard de | 
Neuers. | LA: 
Æ ] 
| | | | 
Paule. Bernarde. leande  CZLAVDINE DE BROSSE, Helene. 
Guillau- Brofle, dite de BRETAGNE, Boniface 
meMar did DVCHESSE DE Marquis de 


ne quisde Bretagne S AV ONE. Montferrat, 


Ce Montferrat. Comte 
ACER E de 
, 
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deNeuers  dePentheure 
& de Vicomte de 
Rethel, Bridiers Sei- : 
, gneur de 
Bouflac & de 
Y'Aigle. 
Louyfe de 
Layal. 
| 
Magdelaine 
de Broffe de 
Bretagne. 
IANVS DE 
SAVOTE 
COMTEDE 
GENEVE 
n'en eut Enfans. 


dodomstiodadind seine 


2) 
#82. 


L'ASPECT. 


HSTER A LCHÉPSAOBNIDAE CC HA R LE L 
Comte d Angoulefine , Mary de Lonyfe de Sauoye, 
€9 leur Pofterité. 5 


8 Harzes V.dit le Sage, 
< Roy de France. 
leane de Bourbon. 


aq 


à 


| | 


Marie. Ifabelle. Charles ‘Louys de France Duc Caterine. 
VI Roy d'Orleans Comtede Jean de Berry 
deFrance. Valois. Comte de 

Valentine de Milan. Montpenfier. 


Jean d'Orleans Comte 
d’Angoulefme & de Perigord. 
Marguerite de Rohan. 


Charles d'Orleans Comte 
d’Ang oulefme & de Perigord. 
LOVYTSE DE SAVOTE. 


Cnnnnnanee 


Marguerite François premier du nom 
d'Orleans. Roy de France. 
1. Charles 1. Claude Reyne de 

Duc France. 


d'Alençon. 


De la Royale Maifon de Sauoye. Yesi 


2. Henry 11.Roy 2. Eleonor d’Auftriche n'en 


de Nauarre. eut Enfans. ; 
a ——— — — 7 
| l l d 
Charles François Magde- Henry IL Roy de Marguerite. 
de Daufin laine France. Emanuel-Philibert Duc 


France . de Vien- Reyne Caterine.de Medicis. de Sauoye Ro) de Chypre. 
Duc nois Duc d'Ef 

d'Oleans deBreta- coffe. 

mort  gne,decedé | 

icune. fans lignée. | 


© rm A 


Char- Henry Fran- Eliza- FrançoisIl.dunom Claudine Marguerite 


lesIX. IITRoyçois béth RoydeFrance& Duchefle Duchefle de 
Roy de deFran- Duc Reyne d’Efcoffe. deLor- Valois Rey- 
France. ce & de d'A. d'Ef MaricStuartReyne rain.  nedeFrance 
Eliza- Polo- len- pagne. d'Efcoffe. & de Na- 
beth gne -çon, uarre, 


d'Au- Louyfe d'Anjou 
ftriche. de Lor- & de 
raine. Brabant. 


A 


& 


TA BMP ENL ECS TT 
EX TR ACIMOEN ODA TT PR NTREAENTE DE 
eMedicis Duc de Nemours , Marquis de Soriana , 


eMary de Philiberte de Sanoye , Fille 
dm Duc Philippes. 


ZYLvesTre de 


Aleman de Medicis. 


Jean de Medicis , decedé 
l'an 1428. 


Em es 


Laurent. Cofine de Medicis, furnommé 
le Grand , mort l'an 1464. 


Contefina Bardi. 
ee A, 


Pierre de Medicis , decedé 1472. Charles. 
Lucrefle Tornabuoni. 


2 HN D LA CN RER Julian 


s 4 
Laurent de Medicis, furnommé 


Médicis tué le Pere dés Lattres , mott 1492. 
Van 1478. Clarice des Vrfins. 
PE D OU ed) © 
Jule de Tean Tulian de Medicis Pierre dé Medicis. 
Medicis Pape Duc de Nemours Alfonfine des 
Pape fous fousle Marquis de Vrins. 
le nom de nom de Soriana & de 
. Chafene Prefect 
Ras Leon X Fa saû refe Far 
a PAILIBERTE is Duc d'Vibin. 
DE SAVOTE Magdelaine de le 
'encutEnfans. Tour Bologne. 
Caterine de Medi- 
cis Ducheffe 
d'Vrbin. 
Henry 11. Roy 
de France, 


choco 
“ÉRSES- FRS BUS COTES ENS ES DR ENS BAS CUS SENS ESS ES ESS ET LS -ÉRS- LI FHET-EES PAS ARS ES EE 
TRAD ONE TA IV: ; 


HA TeR 4 CRT ON D RSR ARICT ER ITE 
À Autriche Ducheffe de Sanoye , Reyne de Chypre. 


non Opozrne Comte de 
he Hasbourg , Roy des 

Romains , puis Empereur 1273. 
mort 12914. 


ne seen > = a 


| | 


| | | 
Rodolphe Herman Matilde. Albert VI. Agnes. Heluige. Cate Clemence. 
Duc de Comte Louys dunom, Albert Otthon rine. Charles 
Suaube.  d'Alface. Duc de Comtede 11 Marquis Ot- Royde 
Agnes de Bauiere. Hasbourg Ducde de thon Naples. 
Boheme. Landgraue Saxe& Brande- Roy 
d'Alfaice Ele- bourg. d'Hongrie. 
Empereur éteur. 
1298.mort 
1308. 
Habeau Duchefle 
de Carinthie & 
Comteflede 
Tyrol. 
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| RE, 


| 


| | 
Ro- Leopold Eliza Agnes. Albert VIE Duc Federic Caterine. Anne 


dol- Landgra-beth. André d'Autriche 


phe ued’Al- Thier- Roy 


Roy face &  ry Duc d'Hog- Hasbourg & 
de deBrif deLor- gric. 


Bo- gaw.  raine, 
he- Caterine 


me. de Sauoye. 


CP — 


| | 
Rodolphe. Albert. 
r. Margueri- Ieane 
te Comtefle deBa- 
deTyrel. uicre. 
2.Marguerite 
de Luxembourg. 


ee 


| | 
Fridetic. Leopold. 


Duc Charles Herman 
Comtede d’Auftri- Duc de Marquis 
che. Calabre. deBran- 
de Tyrol, Eliza. dcbourg. 
mort 1391. beth 
Ieane Comtele d’Arragon. 
de Ferrette. 

RO Er 
Leopold Duc d’Auftriche, Matarintte. 
moït 1389. Meynard 
N .... Fille de Barnabon Marquis 
Seigneurde de Brande- 
Milan. bourg. 

| 

1ÉEEaS A 


| 


Erneft Due d’Auftriche, Guillaume. Agnes. 


1. Eliza- Catcrine de Styrie &de Carinthie 1.leane Fille Boceflas 


beth deBour- Comte de Tyrol. de Charles Duc de 
Fillede gogne. 1. Marguerite Duchefle  Royde  Suid- 
Robert de Stetingen. Sicile. nifch en 
Empereur & 2.N . ... Fillede 2.Heluige  Silefic, 
Comte Palatin. Simon Duc de d'Hongrie. 
2. Annede Maflouie. 
Brunfwich. - | 
———— — — 7 — —, 
Fes Ta Fe 
Lco- Albert. Guil-FridericI..Archiduc Marguerite. Caterine. 


pold.  Matilde lau- d'Autriche, Duc de 


Fillede me. 
Louys 
Comte 
Palatin du 
Rhin. 


Cunegonde. 
Albert Duc de 
Bauiere. 


Frideric Duc Charles 
Styric& deCarinthie de Saxe. Marquis 
Empereur , mort 1493. de Bade. 
Elconor ge Portugal. 


Maximilian L. du nom, 
Archiduc d’Auftriche, Duc 
de Styrie & de Carinthie, 
Landgraue d’Alface , Comte 
de Hasbourg & de Tyrol 
Roy des Romains 1486. 
mort 1519. 
1. Marie Fille & heritiere 
de Charlesle Hardy Duc 
& Comte de Bourgogne. 
2.Blanche-Marie, Fille de 
Galeas Duc de Milan. 


5 die ENG DIM A PA NE QUE Philippes 


1254 


puis Roy 
d'Efpagne. 


f 
ER E TA CCTL 
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qe 


de Bourgogne, 


Philippes I. Margucrite Archiduchefe d'Autriche. 
farnommé le  1.lean Prince de Caftille. 

Bel, Archiduc HILIBERT LE BEAV 
d'Auftriche Duc DV C DE SAVOTE PRINCE 


DE PIEMONT ET 
ROT DE CHTPRE, 


NBA RPS PE ERCNE 
ORNE PPBIE AT R DES DE 


Portugal, Ducheffe de Sauoye. 


8 E a x Roy de Portugal I. 
du nom. 

Philippes ou Philippine de 
Lanclaltre Sœur d'Henry V.Roy 


d'Angleterre. 
CE DAS ET 
| | | FE 
Alfonfe Henry Pierre  EdoüardRoyde Portugal Ifabelle. 
| Duede Ducde Ducde & des Algarbes. Philippes le 
| n- Vifeo. Coim- Chi d'Arragon , Fille Bon Duc de 
| i bre. de Fe rdinand de GC aftille Bourgogne. 
el, Roy d’Arragon & de ; 
es derniers Caftille, & de Leonor 
ys de Portugal. d’ Albuquerque. 
ses em 
| | Me | . 
à Icane. Leonor. Caterine. Alfonfe V. Roy de Portugal Ferdinand 
ll y  Federic & des Algarbes. Duc de 
| III. dunom 1. HbÈ de Coimbre. Vifco. 
e Archiduc 2. Jeane de Caftille fa Niece, . Beatrix de 
e d’Auftriche Fille d'Henry 1 V. Roy de Portugal 


puis Empereur. 


Caftille , & de Ieane de 


à Coufine. 
Portugal, n’en eut Enfans. 


es 


| | 


Ieane. 


î lean 
| | Princede 
| Portugal. 


Ican II. Roy de Portugal & Emanuel 
des Algarbes, Seigneur de de Portugal 
Guinée. Duc de Vi- 
Leonor de Portugal de Vifco feo , puis 
fa Niece. Roy de 
Portugal. 
Alfonfe Prince de Portugal. MS A 
Ifabelle de Caftille Élee de je bte 
Ferdinand V. & d'Ifabelle Roy Alu 


& 
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& Reyned'Arragon & de Prince de Portu- 


Caftille , mort fans gal fon Coufin. 
Enfans. 2. Marie de 
| Caftille 
Sœur d’I- 
fabelle. 
| 3. Leonor 
d'Auftri- 
| che Sœur 
de l'Em- 
l pereur 
] Charles V. 
RE TS CT Me DE TS RER ET HE UT EE | 
| | | | | 
Lit. 3: Ice. 2. Fit. 2.Lict. 2.Li&. 2.Lié&t. 2.Li&. 
Michel Louys  Alfonfe IeanIII. Royde lfabelle. Henry Bearrix 
Prince Ducde  Cardi- Portugal. Charles V. Cardinal de Sa- 
dePor- Bcja. pal. Caterined’Auftri- Empereur. puisRoy voye. 
tugal, | che, Fille de de Por- Charles 
mort Philippes L'Roy tugal. Duc de 
ieunc d'Efpagne, & de Sauoye 
auant Ieane de Caftille. Roy de 
fonPere. | | Chypre. 
Antoine Prieur de  Iean Prince de Portugal. 


Crato Cheualier de Ieane d'Auftriche, Fille 
l'Ordre de S. Jean de Charles V. Empereur, 
de Icrufalem , Fils & d'Ifabelle de Portugal. 
naturel, éleu Roy 


tugal. 
de Portuga Sebaftien Roy de Portugal, 


mort fans Enfans. 


AU VB 8 Bd DV D 8 5 Lo 
A DA AM EE A 


FrAYBT IEEE REX VE 


DXCTUR ACT ROENMER EME TI RICNAEROIMIRE 
de France Ducheffe de Berry , E, foule À Emanuel-Philibert 
Duc de Sauoye, Roy de Chypre. 


ARLES V. Roy de 
À - France. 
LE Jeane de Bourbon. 


Louys de France Duc d'Orleans 
Comte de Valois. 
Valentine de Milan. 


Icand’Orleans Comte d'Angoulefme 


| : Roy de France. 


Se A Pa où 
| TABLE LXXVIL 


E X TR AC RAMONN 
| Tnfante d'Efpagne , Effo fe de Charles-Emanuel Duc de 
| l S'auoye a de C 


(ll RER RE eme UT 


: ge ; pa. : 
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& de Pcrigord. 
Marguerite de Rohan. 
Charles d'Orleans Comte d’Angoulefme 
& de Perigord. 
Louyfe de Sauoye. 
Pa REED 
Marguerite François I. du nom Roy de 
d'Orleans. France. 
r. Charles Duc Claude Reyne de France. 
d'Alençon. | 
2.HenryITRoy 
de Nauarre. 
AAA LRU | 
| Henrylldu MARGVERITE DE 
| M! nom Royde FRANCE DVCHESSE 
À | France. DE SAVOTE REINE 
(| DE CHYPRE 
(+ UM 
| | 
{ | & n s x qu 
Î RAP USE LUS A EL Ah, RE, ADR ot 
nains ocean no En AGE 


AT 


DS CAT BSRT ONE 


hypr € 


Hirvrrre sl. dunom, 
furnommé Æ Bel, Archiduc 
d’Aultriche , Duc de 
Bourgogne, & Seigneur 
des Pays Bas, Roy Hé Caftille, 
d'Arragon & NE Leon ,; mort 

lan 1506. 

eane , Fille & heritiere de 
Ferdinand Roy d’Arragon, & 
d'Ifabelle Reyne de Caftille 

& de Leon. 


| 


| j{ll Eleonor. Ferdi- Elizabeth. Charles V. Empereur Marie.  Caterine. 
| 1.Ema- nandi. Chriftier- Roy d'Efpagne, Louys  Iean III 
| nuel Roy.Empe- ne Roy  mortr558. lagellon Roy de 
{ | dePor- reur. deDan- lfabellede Roy Portugal. 
tugal. Anne nemarch. Po rtugal. d'Hongrie. 
| 2.Fran- d'Hongric. x 
if çois I. 


Philippes 
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Philippes 11. Roy d'Efpagne, 
mort 1598. 

2 Marie de Portugal. 

2. Marie Reyne d'Angleterre. 

3: Elizabeth de France. 

4. Anne, Fille de Maximilian I. 
Em pereur. 


CRI TT Se Rs | es D 
1.Li&. 3. Mariage. 3.Lit, 1 
Charles Ifabelle-Clair= CATERINE INFANTE Philippes 
Prince EugenicPrinr D'ESPAGNE D VCHESSE IILRo 
d'Efpagne, celle des Pays DE SAVOYTE ETRE TNE  d'Efpagne. 
mort 1568. Bas. DE CATPRE. 

Albert Archiduc 

d’Auftriche, 

morte 1633. 

fans Enfans. 


nd 8 VA 
GE Ps 


TABLE LXX VIII. 
EXTRACTION. DER RANICOTS D, Æ 
Gonzague Duc de Mantoüe, Mary de Margurrite de 


S'auoye , Fille de Charles-Emanuel, 
€ leur Pofteriré. 


We E A x-François de Gonzague 
creé premier Marquisde 
* Mantoüe le 2 2.de Septembre 


1433. 
Paule Malatefte. 
Re 0% PP PP: 7 Meta ee Rae | 
| | | [= 
2 5. ‘a Iean-Louys 
Charles Alexandre Louys de Gonzague Marquis Seigneur de 
Seigneur de Seigneur de de Mantoüe ; MOrt 1478. Rodigo& 
Bozzolo.  Catillon, Barbe de Brandebourg. de Capriana. 


Lucie d'Eft, Canette, 
il fit Branche. Caftel-Giffré. . 


——— ———  —  — ——— 


4. 5. 2. Le F SE Ê 
Rodol- IJean- François Federic de Gonzague Barbe : Louys Suzanne. 
phe. François Cardinal, Marquis de Mantoüe, Eberard Euef Galeas- 


Seigneur Lepatà  decedé 1484: leBarbu que Marie- 
de Sablo- Bologne. Marguerite Ducde de  Sforce 
nette, deBauiere. Wirtem- Man- Duc de 
Bozzolo ë berg. toüe. Milan. 
&S. Martin. 


VVVVVVu Claire, 
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Fe — TS SAS En 
| | 
Chaire. Sigifmond François de Gonzague Maïquis Iean. 
Gilbertde Cardinaldu de Mantoüe,mortrs 19. 
Bourbon Titre defainte Ifabelle d'EftdeFerrare. 
Comte de Marick 
Montpenfier. Neufue. 
a — tu pad HER 
Elcoñor. Hercules Federic de Gonzague II. du Ferrand 
François- Cardinal. nom creé premier Duc de Duc d'Arriane & 
Marie de Mantoïe l'an 1530. par de Melfe, Viceroy: 
la Roüere Charles V. Empereur, de Sicile & Gou- 
Duc d’Vrbin. mort 1540. uerneur de Milan. 
Margucrite Paleologue Ifabelle, de Ca- 
Marquifede Montferrat.  poüe. 
Il ftBranche. 
RON PE LEE oui QU ATE DS PER NRA SRREE HT RE MEL | 
| | | 
1. Louys de Guillaume de Gonzague Ifabelle. 
François Gonzague Duc de Mantoüe & François- 
Duc de Duc deNeuers de Montferrat. Ferdinand 
Mantoüe. & de Retelois, Leonor d’Auftriche, d'Aualos 
Caterine  mortrs95. Fille & Sœur des Marquis de 
d'Auftriche Henriette de  Empereurs Ferdinand I. Pefquaire. 
Fillede Cleues. & Maximilian II, 
Ferdinand I. | | 
Empereur, 
n'en eut | 
Enfans. ve. SPACE 
——— En nc 
Cate-  Henriet: Charles de Vincent Duc de Mantoüe Marguerite. 
tine. te Gonzague & de Montferrat. AlfonfeT L 
Henry Hemry Ducde 1: Leonor de Medicis Ducde 
d'Or. deLor- Niuernois  Sœurde Marie de Ferrare. 
leans | raine &deRe- Médicis Reynede France. 
Ducde Duc telois. 2. Marguerite Farneze, 
Lon- d’Aiguil- Caterine 


gue- lon & de de Lorrai- 

ville. Mayenne. ne , Fille 
de Charles 
de Lorrai- 
ne Duc de 
Mayenne, 
& d'Hen- 
riette de 
Sauoye. 


se 


| 
Marie Anne Charles de 


3% +: 2. 


Reyne Prin- 
dePe- cefle 


Gonzague Vincent François Ferdinand Margue- Leonor. 
Duc de Cardi- Ducde Cardinal, rite. Ferdi- 


logne. 
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logne. Palatine. Retelois,  nal puis Mantoüe puis Duc Henry nandIl. 
mort Duc de &de de Man- Ducde Empe- 
auant Mantoüe Mont-  toïüe& Lorraine. reur. 
fonPere. &de ferrat. de Mont- 
Marie Mont- ALARGVE- ferrat. 
Princefle ferrat RITEDE Caterine de 
deMan- n'eut SA470OTE. Medicsnen 
toüefa  Enfans eut lignée. 
Coufine. | AESEAT 
C WE estr, Marie Princefle de Mantoüe ne 
dunom  &de Mentferrat. decedé 
Ducde . Charlesde Gonzague Duc de ieune. 
Retelois , fus-mentionné. 


A , 
Ts “a 


Mantoüe 
& de 
Mont- 
ferrat. 
Ifbelle- 
Claire 
d’Auftriche 
Archidu- 
cheffe 
d'Infpruck. 
N-:2# 
Prince de 
Mantoüe. 


cn des 


> 
à 


T À BESEUERXIX. 


PRSTIRAICNRNO INRP TLOINISRE ND DEE SET 
Duc de Modene €5 de Reggio , Mary d'Ifrbelle de Sauoye , File 
-du Duc Charles-Emannel , € leur Pofterité. 


BAR Lronse d'Ef II. dunom, 
Yen Duc de Ferrare , de Modene 
eo & de Regoio, Comte de Carpi. 
Laura Euftochia. 
| 
| 
Alfonfe d'Eft III. Marquis de 
Montecchio. 
lulie de la Roücre, Fille de François- 
Marie de la Roïere, Duc d'Vrbin. 


Era TT ri 
Alexandre Leonér.  Cefard'Eft Ducde Modene Hyppolite. 
Cardinal. LePrincede  &de Reggio. Federic Pic 
Veuoufe. Virginie de Medicis. Comte de la 
Mirandole. 


VVVVVVu 2 Louys. 
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EE EEE) FR ESCTE ape T— 
| | 

Louys. Alfonfed'EftI V. Duc de Hyppolite 

Modenc & de Regaio: Cardinal. 


moït 1644. 
ISABELLE DE S AVOT E. 


Ê A, 


es 
| | 
Margue- Alexan- Cate- François d'Eft Duc de Renaud  Beatrix. 


rite. dre. rine  Modene& de Reggio, Cardinal 
Prince de Corregio,de  d'Eft 
Saflolo & de Final, 
Comte de Carpi. 


r. Marie Farnefe, morte 1646, 
2, Vidoire Farnefe Sœur de 


Marie. 
PTE 
Almeric Alfonfe d’Eft Prince de Modene. 
Prince d’Eft. Eluira Martinozzi. 
chchibabahenabenese one 
ÉD ENS ES BE ET ES ERIC 


T'APIMIENEX XX, 


EXTRACTION DE CHRESTIENNE 
de France, Efpouft de Vidor-Amé Duc de S'anoye 
Roy de Chypre. 


À zwT Louys Roy de 
France. 
Marguerite de Prouence. ee 


Robert Corate de Clermont, 
Beatrix de Bourbon. 


Louys I. du nom Duc de Bourbon. 
Marie de Haynaut. 


laques de Bourbon Comte de 
Je Marche. 
Jeane de ChaftillonS. Paul. 


Ican de Bourbon Comte de 
la Marche. 
Caterine de Vendofmme. 


laques 
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Fr eme ms 
| 
Jaques Louys de Bourbon Comte de 
Comte dela  Vendofine. 
MarcheRoy  Ieanc de Laual. 
d'Hongrie , de | 
Ierufalem & de 
Sicile, | 
Lean de Bourbon Comte de 
Vendofme. 
Ifabeau de Beauuau. 
François de Bourbon Comte de 
Vendofme. 
Marie de Luxembourg. 
Charles de Bourbon Duc de 
Vendofime. 
Françoife d'Alençon. 
Antoine Duc de Vendofme 
Roy deNauarre. 
Icane d’Albret Reyne de Nauarre: 
GE pe PT 
Caterine Henry le Grand Roy de France 
Ducheffe de & de Nauarre. 
Bar. Marie de Medicis. 
_— ————— —— res buse 
At I 
Louys XIII. Elizabeth lean- CHRESTIENNE DE Henriette 
Roy de Reyne Bapti FRANCE DVCHESSE Reyne 
France& d'Efpa- fe DE SAVOTE RETNE d'Angle- 
deNa- gne. Gafton DE CHTPRE. terre. 
uarre. Duc 
d'Or- 
leans. 
ke AN De De s 45 Let 
che ne nee 
AB TERME X CT 
EXTRACTION DE FERDINAND. 
Marie Dus de Bauicre Eletteur de Empire , Mary 
d’ Adelayde ds. auoye. 


: Razo x» ouBerthold 
Ye Comte d'Abenfperg, 
= vivant 1048. 


VVVVVVu 3 Otthon 
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ee 


| 
Henry 


Duc de la baffe 
Bauiere. 
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OtthonComte de Schiren. 
Tuta fa Femme. 


Otthon IL. Palatin de Bauiere 
& Comte de Schiren , decedé 1079. 


; Halige de Caffel, 


. Otthon [IL Comte de Schiren, 


mort 1101. quibaftit le Chafteau 
de wittelefpach. 
ABUS DEN I" 


Otthon I V. Palatin de Bauicre 
Comte de Schiren & de Vittelesbach, 
decedé 1146. 

Elice Comtefle de Legenfeld. 


Otthon V. creé Duc de Bauiere 


«par l'Empereur Frideric I. l'an 1186. 


mort 1183. 


Agnes Comteffe de Leffen. 


Louys L.du nom Duc de Bauicre, 
decedé 1223. 
Luidmille de Boheme. 


Otthon V. I. Duc de Bauiere, “2 
fürnommé l'Iustre, mort 1253. 
Agnes de Saxe, Fille d'Henry de 

Saxe Comte Palatin du Rhin 

Electeur de l'Empire, & d'Agnes 

Fille de Conrad Duc de Sueue. 


| 

Louys I L furnommé 4 Seuere, Elizabeth. 
Duc de Bauiere , Comte Palatin Maynard 
du Rhin, Eleéteur de l'Empire. Comtede 
Matilde de Hasbourg Fille de Tyrol. 
Rodolphe Comte de Hasbourg, 
Roy des Romains. 


Elizabeth 

Comtefle 

| de Tyrol, 
; Efpoufe 

| d'Albert I. 

| Empereur. 


Mahaut. 
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Mabhaut. Rodolphe Anne. Louys Empereur & Duc de Agnes. 
Otthon Comte Henry Bauiere, mort 1347. Henry 
Duc de Palatin du Land- 1.Beatrix Fille d'Henry Duc Marquis 
Brunf RhinEle- grque de Glogouie en Pologne. de Bran- 
wich & éteur, qui de 2. Marguerite Fille de Guillaume debourg. 
de Lu- fitlaBran- Heffe. Comte de Hollande, & de 
ncbourg. che detous Icane de Valois. 
les Electeurs 
& Princes 
Palatins. | 
HAS | OT TETE IT TS TS STE © GORE DE D 
| | | 
Louys. 2. Lit. Mahaut. 
Eftienne , dit /e Wieil, Frideric Marquis de 
Duc de Bauiere , Mifne Landgraue 
mort 1377. de Turinge. 


Elizabeth d'Hongrie. 


mamans case 


Eftienne  Frideric. Iean Duc de Bauiere, 
Thadea Marguerite decedé 1397. 
Vifconti. d’Auftriche Fille Caterine, Fille de Maynard 
d'Albert V. Comte de Goritie & de 
| Tyrol , fa Coufine. 

Ifabeau de Bauiere 

Reyne de France. 
Erneft Duc de Bauiere, 
deccdé r 438. 
Elizabeth , Fille de Barnabé 
Vifcomte Seigneur de Milan. 


Rs 


— ner 2) 


Beatrix Albert Duc de Bauicre, Elizabeth. 

1. Herman mort l'an 1460. 1. Adolphe Duc de 
Comte de Anne, Fille d'Eric luilliers & de Monts. 
Cilie. Duc de 2. Heflon Comte de 

2.lean Duc de  Brun{wich. Laimingen. 
Bauiere. | 


mms mens 


| 
Margucrite, Elizabeth.  AlbertIl. Duc de Bauiere , dit 
Fridericde Erneft Duc Sage ,decedé 1508. 


Gonzague de Saxe Cunegonded'Auftriche, Fille 
Marquis de  Eleéteur. de l'Empereur Frideric III. & de 
Mantoüe. Lconor de Portugal 1487. 


Se: ANSPÉNSNE Ac 
Sibille. Erneft Sufanne. : Guillaume Duc deBauiere,mottrs so. Sabine. 
Louys Arche r.Cafmir Marie-laqueline de Bade, Fille Vlrich 
Comte uefque Marquis de dePhilippes Marquis Comte de 
Palatin deSals- Brädebourg. de Bade. wirtemberg. 
Eleéteur. bourg. 2. Otthon- 

Henry Comte Palatin Eleéteur. Albert 


Voyez la 
Table 79. 
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Albert I I L Duc de Bauicre, 
decedé 1579. 

Anne d'Auftriche, Fille de 
l'Empereur Ferdinand L. & 
d'Anne d'Honpgrie 15464 


ue — —— Æ Le) 


me men 


| 
Pr Guillaume 11. Duc de l’vne & de He 
Archeuefque & l’autre Bauiere , mort dans la Charles 
Electeur de Co- Chartreufede Ratisbonne 1626. - Archiduc 
logne Euefque Renée, Fille de François Duc d'Autriche. 
de Liege, d'Hil- de Lorraine, & de Chreftienne 
desheim & de de Dannemarch, le 22. de 


Frifingen, Feurier 156$. 
moït 1612. 
PTE EE Me. Li je ji EE nc Sat EE | 
| | | | | 
Al- Magde- Philip- Ferdi- Maximilian Duc des deux Anne- 
bert. laine. pes nand Bauieres & du haut Palatinat, Marie. 


wolfang- Cardi- Arche- Electeur de l'Empire , Comte Ferdinand 
Guillau- nal  uefque Palatin duRhin,né:575.mort IL Empe- 
mede Euef- deCo- le 27. d'Aoûft 1651. reur. 
Bauiere que de logne x. Elizabeth de Lorraine , Fille 

Comte Ratif. Euef- de Charles DucdeLorraine, & 

Palatin bonne. que de de Claude de France 1595. n'eneut Enfans. 


de Neu- Liege, 2. Marie-Anne d’Auftriche fa 
bourg. mort . Niece 15. luillet 1633. 
1650. 


Ferdinand-Marie-François- 
Ignace-wolfang Duc deBauiere 

& du haut Palatinat , Comte 
Palatin du Rhin, Landgrauede 
Leuétemberg , Electeur de l'Empire, 
né le 2 1. d'Oétobre 1636. 
cADELAIDE DE SAVOTE. 


Contenance tot 
SR 
TABLE NL XX XIT 


E À TR A CPP ERP LA RU PDC 
Bourbon , Princefle de Carignan. 


Antoine 
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je: | 
Antoine de Louys de Bourbon Prince 
BourbonRoy de Condé. 
de Navarre, Françoife d'Orleans {à feconde 
Pered'Henry Femme. 
le Grand. 
Charles de Bourbon Comte de 
Soyflons & de Dreux. 
Anne de Montañé. 
CPR TENTE DRAP PR ere me 
Louys de Marie de Bourbon. : Louyfe de Bourbon: 
Bourbon Comte THOMAS DE Henry d’Orleans 


deSoyffons,de $ 4ÿoTrE PRINCE Duc de Longue- 
Clermont& de DE CARIGNAN. ville. 
Dreux , mort à 

la bataille de la 

Marfée prés de 

Sedan 164. 

fans auoir efté 

marié. 


TA BEL XX X IUT, 


EXTRACTION DE FERDINAND- 
eMaximilian de Bade , Mary de LOVTSE 
DE SAVOTE. 


Er MaANde Zeringen 
D Marquis de Bade Fils de 

Berthold de Zeringen Duc 
de Carinthie , & de Beatrix fa 
feconde Femme mort à Cluny 1114. 
Méithererere- Me 

| 

Herman I L.du nom Marquis 
deBade , decedé l'an 1130. 


| 
HermanIll. Marquis de Bade. 
Berthe. 


| 
Herman IV. Marquis de Bade. 
a ———— 
[ | u 


on 


1. 2. Frideric 
Henry Herman V. Marquis de Marquis. 
Seigneur d'Hafe Bade. 
berg ou d'Ho£ 


XXXXXXx> berg 
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berg Landgraue Irmengarde Fille deRobert 
d'Alface&de Comte Palatin. 


Brifgaw, | 
mort 1231. 

Il eft Souche des 

Marquis d'Hof- 


berg ou d'rocberg. | 


l 
Herman VL Rodolphe Marquis de Bade, 


Marquis de mort 1288. 
Bade mort Ermengarde, Fille d'Vlrich 
fans lignée. Comte de wirtemberg. 


Herman V 11. Marquis de Bade. 
Agnes Comitelle de Vaiheng. 


Frederic Marquis de Bade. 
Adele Comtreffe de Puttelenges. 


Rodolphe Marquis de Bade, 
decedé 1372. 

Mahaut ou Matilde Comtefle 
de Spanheim. 


Bernard Marquis de Bade, 
mort 1436. 
Anne Comteffed'Octtingen. 


Jacob Marquis de Bade, decedé 
lan x 453: 

Catcrine , Fille de Charles Duc 
de Lorraine , & de Marguerite 
de Bauicre. 


GR a, 


| | | | 
Bernard Ilean Charles Charles Marquis de Bade, mort Marc 


Marquis Arche- Euefque l'an 1475. Euefque de 
deBade, uefque de Mets. Caterine d’Auftriche. Strasbourg. 
furnommé de Treues. 
de Saint , 
mort l'an 1457. | 
gift à Montcalier. | 

| | | | 
Caterine. Federic Chriftophle Marquis de Bade Limburge. 
Gorge Euefque & d'Hosberg Comte de Engelbert 
Fed de  d'Vrre&, Spanheim & de Sufemberg, Comte de 
Wistemberg. mort 1517.  decedé 1515. Naflau. 


Ottilie 


De la Royale Maifon de Sauoye. 1267 


Ottilie Comtefle de 


Catzenellebogen. 
PR — Lines 
: — Nip 
Philippes Marquis Erneft Bernard Marquis deBade Rodolphe 
deBade. | Marquis & de Dourlach, Chanoine 
Elizabeth Fille de Bade & mortrs3c. dicalo ne 
de Philippes d'Hosberg Françoife , Fille de Charles & de È 
Comte Palatin Seigneur de Luxembourg Comte de Strasbourg 
& Electeur. deRotelin, Roucy , & de Magdelaine Ft 
qui fit d'Eftouteville. 
Marie-lacobé. Branche. 
Guillaume Duc | 
de Bauiere. | 
RE en LE 
Chryftophle : Philibert Marquis de Bade 
MarquisdeBade, & de Dourlach , tué à la 
mor 157$. Bataille de Moncontour. 
Cecile, Fillede Sidoyne; Fille de Guillaume 
Guftaue I. du Duc deBauierc. 
nom Roy de 
Suede. MEET CS SAN RS en 
ET 
| | 
Edoïard- laqueline Anne-Marie, Marie-Salomé. 


Fortuné Marquis de Bade. Albert Seigneur Louys Land- 
de Bade, mort Jean-Guil-  deRofemberg. grauede 

fe RES laume Duc Leuctembers. 
Marie de Licken, de Cleues. 


Guillaume-Herman Marquis de Bade , de 
Dourlach & d'Hoshberg, Comte de 

Spanheim & d'Herbeftein , Seigneur de 
Rotelin & de Malberg , Landgraue de Su- 


zemberg. 
Carerine-Vrfule Comtefle de Hohenzol- 
lern. 

TS RE ee 
| | 
Philippes. Guillaume- Ferainand- Leopold-. Herman-Bernard. 
Chryftophle Maximilian Guillaume. 

Chanoine Marquis de Bade 
de Liege. & d'Hosberg ; Comte 


& Seigneur defdits lieux. 
LOVTSE DE SAVOTE- 
de Carignan. 


Louys-Guillaume Prince de 
Bade , né à Parisle 8. d’Auril 165$. 


XXXXXXKXx 2 TABLE 


TBE LelL FORCE 


ET CR ACTIONS D PANLT COL A,S. D E 
Lorraine Comte deVandemont, Mary de leane de Sauoye 
de la Branche de Nemours. 


@ E a n Duc de Lorraine, 
2 mort l'an 1382. 

> Sophie , Fille d'Eberard 
de wirtemberg. 


eee nn) 


| 


a 


Fes 2 3. 
Charles Ducde Ferry de Lorraine Comte de Ifabelle. 
Lorraine,qui VaudemontBaronde loinville, r -Enguerrand 
continua la tué à la bataille d'Azincourt.  Sire de Coucy 
ligne des Ducs Marguerite de loinville Comte de 
de Lorraine. Comreffe de Vaudemont, Soyflons. 
Vefue de Pierre Comtede 2.Eftienne Duc 
Fr Geneuc. de Bauiere. 
Ro Rs en re 
Ferry Charles Tean Antoine I. du nom Comte de Marguerite. 
Seigneur Seigneur Seigneur Vaudemont & de loinville, x. Philippes de 
deRu- deBo- deFleu- Baronde Guyfe , decedé Naflau Comte 
migny. uines. rines, lan 1447. de Sarrebruche. 
Marie de Harcourt , Fille 2. Henry Comte 
de Iean Comte de Harcourt de Blamont. 


& d'Aumale , Seigneur de 
Mayenne & d'Elbeuf, & de 
Marie d'Alençon. 


D 
| | | 

Henry. Marguerite, Marie, FerryIl. Comte de Vaudemont Iean de Lor- 

Euefque Antoine Alain & de loinville. raine Comte 

de Mets Seigneur Vicom- Yoland d'Anjou. de Harcourt. 

&de de Croy tede 

Thé" gde Rohan. 

roüenne, Renty. | 


Ioland. Marguerite. René Duc de Lorraine Icane. 
Guillaume René Duc . & de Bar ; Comte de Charles 
Landgraue d'Alençon.  Vaudemont & de loinville, d'Anjou 
de Heffe. mort l'an 1508. © Comte 
Philippine de du 
Gueldres. Maync: 


Claudg 
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ni, 


2 3 2 I. : 
Claudede Iean Ar- Louys Antoine Duc de Lorraine Ébncois Comte 
Lorraine cheucf Comte & de Bar, decedé 1544. de Lambefque & 
Ducde quede deVau- Renée deBourbon, Fille d'Or gon , tué à la 
Guyfe,  Narbon- demont de Gilbert de Bourbon bataille de Pauie 
qui fitla ne,Euef mortau Comte de Montpenfier, & de 1$24 


Branche quede  Siegede Claire deGonzague. 
des Ducs Mets& Naples 
de Guyfe. Abbéde 1528. | 


Cluny. ! 
fi Fan Te CRON I Ie NERO EE TS RS PTIT 
I | 
I. 2. 3 = 
François Duc de Nicolas de Lorraine Duc Anne. 
Lorraine &-de de Mercueur Comte de 1.Renc de Chalon 
Bar , qui conti- Vaudemont Marquis Prince d'Orenge. 
nua la ligne des de Nomeny, 2. Philippes de 
Ducs de Lorrai- mort:577. Croy premier 
ne. IE ANE DE SAVOTE. Ducd'Arfchot: 
k KA MIRE - nan, en 
2 fans à en GS ads ES 2 A) 


F'AMBALNE ME EXEXE 


F XNTIRIA CNP OEN ED AANENSEED ENST 
Ducheffe de Nemours. 


Icozasd'Eft Marquis 
de Ferrare, Seigneur de 
$ Modene & deRege vo, 
mort 1440. 

, Richarde de Saluces. 


Hercules d’Eft , Duc de Ferrare, 
de Modene & de Reggio, 


decedé 105. 
Leonor d’Arragon , Fille de 
Ferrand d’ Arragon Roy de 
Naples. 
are Te E 
| | | | | 
Sigifmond Beatrix. Hyppo- Alfonfe d'Eft premier dunom Ifabelle. 
Ferrand, Ludouic lite  Ducde Ferrare, de Modene & François de 
Sforce Cardi- de Reggio Comte deCarpi, Gonzague 
Ducde nal mortrs34 Marquis de 
Milan. 1. Anne Sforce , Fille de Galeas- Manroüe. 


Marie Sforce Duc de Milan 
n’en eut Enfans. 
2. Lucreffe Borgia Fille d'Alexandre VI. 
XXX x POST ME: E lyppolite 


Hyppolite 
Cardinal. 


nus 


| | 
Lucrefle. Anne d'Eft. 


| 
Hercules d'EfII. du François Alexandre. 
nom Duc de Ferrare, Marquis de 


de Modene & de Maña. 
Reggio , Comte de Marie de 
Carpi. Cardone 
Renée de France, Comtefle 
Fille duRoy d’Auellin,n’en 
Louys XII. eut lignée. 


| | 
Alfonfe d'Eft1 I. du nom, Louys Federic 


_ 


François / AQV ES DE & dernier Duc de Ferrare, 


Cardi- Marquis 


Mariede $ 4 70 TER de Modene & de Reggio, nel  d'Eft 
laRoüe- Duc de Nemowrs. Comte de Carpi. 


re Duc 

d'Vrbin. 

ad n:oË as ae ante Fe Ne Sa à de a en nf ae 4 cle le 
DAS EMEA CN LASER OM A EDS ESS ES NRA CA ASE AREAS 


TABLE LXXXVI 


EUX TIR ANC TORONNERDE 4e NENSE > DE 
Lorraine d Aumale, Dacheffe de Nemours. 


ESS Exe Ducde Lorraine 
ES & deBar. 

ZEN Philippes ou Philippine 
de Gueldres. 


Claude de Lorraine premier Duc 
de Guy, Prince de Joinville, 
Pair de France , Comte d'Aumale, 
de Mayenne & d'Elbeuf, 

moït 1550. 

Antoinette de Bourbon, Fille 

de François de Bourbon Comte 
de Vendofme , & de Marie de 
Luxembourg. 


E mu: À TR MES CET ee amusé | 
| | | | | 
n 2: P enet à 3. Marie. Louyfe. 
François Charles Louys René Claude de Lorraine r.Louysd'Or- Charles 
Ducde Arche. Arche: Mar- Duc d'Aumale leans Duc de de Croy 
Guyfe, uefque uefque quis Pair de France. Longueville. Princede 
qui de de Sens d'El Louyfde 2.laques Stuart Cimay. 


conti- Reims, Cardi- beuf, Brezé. Royd'Efcole. 
nuala Eve£ nal. qui fit 

Bran- que de la 

ghe Mets Bran- | 


des 
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des Ducs &Car- che 
de Guyfe. dinal. . d'Elbeuf. 


CE © 


; 028 
| | | 3 
Louyfe Henry Cateri- Marie. Charles de Lorraine Duc Magdelaine-Dianc. 


Abbef£ Comtene.  Abbeffe d'Aumale Pair de: François de 
fede deS. Nicolasde France. Luxembourg Duc 
Soyf- Valier. de Chel. Marie de Lorrainefa de Piney. 
ons. Lor- les. Coufine, FilledeRenéde 

raine, Lorraine Marquis d'Elbeuf, 

Comte & de Louyfe de Rieux. 

de Vaudemont. 

Anne Ducheffe d’Aumale. 


HENRT DE SAVOTE 
DVC DE NEMOVRS. 


ane 2% 8 ne 0 1e ho: an M Aa aan ee Me nn de 
Rs us 20/0 LA ES ES ES 29 EN Be GAS OA GA GAS EN EAU EN A UNS NS 
TABLE LXXX VIT 


EXTRACTIO Nu DA D E LANNMES DIE 
Lorraine , E fpoufe de Lonys deS auoye ; Baron de Vaud. 


Er ar » Comte d’Alface 
Duc de Lorraine. 
Gifele . 


Gerard d’Alfice Duc de Lorraine, 
mort l'an 1070. 
Hadwige . 


Gerard  Ite. Thierry Duc de Lorraine, 
Comtede Radepoton decedé 1115. 
Vaude- Comte  Getrude ,Fillede 


mont. d'Altem- Robert Comte de 
bourg. Flandre. 
EEE ONE CD 
| | | l 
N....: Thierry Simon Duc de Henry 
Bernard d'Alface Lorraine, Eucfque 
Seigneurde Comte de Adeleyde Sœurde de T'oul. 
Brancion. Flandre. l'Empereur Lothaire. l 
TRE a —————— re nes | 
| | 
Agathe. Matthieu I. du nom Duc Robert 
Renaud Comte de Lorraine. Seigneur de 
deBourgogne.  Berte, Sœur de l'Empereur Florenges, 
Frideric. qui fic 
| Branche. 


Theodoric 


; J + ; 
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A 
eo | Lrfres 
Thco- 1. Iudith. 2. Mathieu Alix. Sophie. 
doric SimonI L. Eftienne Frideric I. Comte Comte |: Hugues Henry 
éleu  Ducde  deBour- deBitfchemort de Toul. Ducde Ducde 


Euef. Lorraine, gogne l'an:213. Bourgo- Lim- 
quede Idede Comte Ludouillede gne, bourg. 
Mers, Vienne  d'Au- Pologne. 
ou de xonf£. 
Mafcon. D 
Frideric II, Ducde ets 
Lorraine. Henry Comte 
Agnes , Fille de Thibaud de Salme en 
Comte de Bar. Ardenne. 
"Arc ait ns à Re LT LENS e 
l | | | 
1: Alix. laques Renaud 
Thibaud 1.N ... Euefque Mathieu IL Duc de Lorraine. Comte de 
Ducde Comte de de Mets, Caterine de Limbourg. Chaftel. 
Lorraine Kibourg. | 
mort 2.Gauthier , 
fans Seigneur | 
Enfans. de Vignorry. ; 
a — © ————  — — — —— 
| FNboDes) 
Frideric Lore.  Ifabeau. Cate- «Adeline de Lorraine. Bouchard 
IL Duc r.lean v.Guil- rine. LOVTS DE SAVOTE Euefque 
de Lor- de Dam-laume Ri- Baron de Vaud. de Mets. 
raine, pierre Comte chard 
quicon- Comte de Com- 


tinua la deS. Vienne. tede 
ligne Difer. 2. lean Mont- 
des 2.Guil- de Cha- bel- 
Ducs delaume lon Sei- liard. 
Lorrai- de Ver- gneurde 
ne. gy Sei- Roche- 

gneur fort. 


Mi- 
chchaheseheidhahatnatoaes 


I AUBER EMEA VITIET. 


ERETER ACTION DE TE AMNE DE 
Montfort feconde Femme de Louys de Sanoye Baron de Vaud. 


M ave x I. du nom 
A Seigneur de Montfort, 
furnommé de luy A4onsfore 


l'Amaury, 
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l'Amaurry ,Niuant 1553,& 1072 
gift au Prieuré deS, Thomas 
d’Efpernon. 

Bertrade fa Femme: 


Simon Seigneur de Montfort 1071, 

1. Elizabeth de Broyes Dame de 
Nogent , Fille d'Hugues Seigneur 
deBroÿes furnommé Bardou/ph. 

2. Agnes , Fille de Richard Comte 
d'Evreux , laquelle mourut le 18. 
d'Avril 1118. 


ms ses ss nes es 


1.Lict. 2.Liét. Amaurry SeigneurdeMontfortIl. 2.Li&, 
Elizabeth. Bertrade. du nom Comte d'Evreux. Guillaume 
Raoul Sei- 1. Fouques 1. Richilde, Fille de Baudoin Chañoine 
gneur de Rechin ComtedeHaynaut, &d’Ide de Chartres 
Toeny & Comte de Louuain; furent féparés à Euefque de 
de Couches. d'Anjou. caufe de Parenté. Pañis. 
2.PhilippesL 2. Agnes Dame de Rochefort & de 
Roy de Gournay, Fille d'Anfel Seigneur 
France. de Garlande Senefchal de France, 


> : 
remariée à Robert dé France 
Comte de Dreux: 


Hire Ke we Fr 
| 
1.Lid. Amaurty Simon I I Comte de Agnes, 
Luciane.!: Comte de Montfort , d'Evreux & Dame de Gournay. 
Hugues de, Montfort & 1 de Leyceftre. Valeran Comte de 
Rochefort d’'Evreux, Amicie, Fille de Robert +:Meulant. 
Seigneur mortieune. Comte de Leyceftre 1158. 
de Crecy, | 
Senefchal de 
France. 
= E 53 = En) 
| ee | | 
Amaurry Simon Comtede Guy de Montfort Scigneur Petronille. 
Comte Montfort,de de la Ferté-Aleps en Barthelemy 
d'Evreux. Leyceftre& de  Beaufle, fit le voyage Seigneur de 
Mabile Tolofe, Ducde dela Terre-Sainte. Roye, Grand 
Comtefle Narbonne, Chef Heluis, Dame de Chambrier 
de Glo- dela guerre con- Sydon. de France. 
ceftre.  treles Albigeois, | 
mort 1217. 
Alix de Mont- | 
morencÿ. | 
4 I | | | Philippes de Montfort Seigneur 


Guy Amaury Simon Amicie. dela Ferte-Aleps Comte 

Com- Comte. Comte Aymar de Caftres. 

tede defdits. de Ley- Comte nee 

Bigor- lieux;  ceftre. de Va-; VYYYYYy Fe 
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re, Duc de Eleonor lenti- 1.N . : : . de 
Petronille Narbon- d'Angle. nois.  Courtenay. 
Comtefle ne Con- terre, 2. Marie de Thoron, 
de Bigor- neffable  d’oùles Fille de Rupin 
ter216. de France. Comtes Seigneur de Thoron 


| Beatrix de Ley- & de Tyr. 
Daufine. ceftre. | 


De — 


nn, 


ETC Ton 
Alix d ( | 

È Margue- Iean Le Philippes de Iean Scigneur Anfroy, 
Montfort a. Comte Dame Montfort  deTyr. Efchiue, 
Comtelle de  dEf Seigneur Marguerite Fille de 
de Bigor- Comte de Mont- per- de L Ferté  dePoitiers. Iean Sei- 


Le 4 Soyflons. fort. . non. Aleps , Comte gneurde 
: lordain Ieane de 1.Fer- de Caftres. Baruth. 
eigneur & d 
de Cha- se ab | 
banes. Beatrix le. | 
2. Raoul Com- 2.Gi- 
de Cour- tefle de rard 
tenay Sei- Mont- Sei- 
gneur fort. oneur | 
Fr Se 
d'Illiers. Robert de Pi- | 
| Comte queny. 
de | 
| Dreux. | en 
| | AR Hi 
Mahaut Laure Jean Eleonor. Ieane de Montfort. Rupin. 
de Cour- Bernard Comte de Jean 1. Guygues Comte se 
hay Comte Squillace Comte de Forefts. d'Ibelin. 
Comtefle de & de de 2. LOVTS DE 
de Tielte. Com. MonteC Ven. SAVOTE BARON 


Philippes smin- cayeux,  dofme. DE V AV D. 
de Flandre ces. Chambel- 


Comte de lan de Sicile. 

Thielte. Marguerite de e. 
Beaumont Com- 
tefle de Chamerlan, 


n’en eut Enfans. 


copie bah oebebes held 


RS ES ES GS ENS GS ES 4262 4063-23 EN 


HOASBSDNE NERO 


FOSTERITE DE. BLANC É DÉ 
Sasoye , Dame de Crand{on. 


û 
STD 0, 


SES 


SS 


LANCHE DE SAVOTE. 
Guillaume, Seigneur de Grandfon 
& de fainte Croix, Fils d'Otthon 

Seig neur 
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Scigneur de Granfon au Pays de 


Vaud. 
ER RES ET LE NC 
Guillaume Otthon, Seigneur de Grandfon 
Seigneur de & de fainte CroixI I. dunom. 
Grand/{on, Icanette Aleman, Fille d'Humbert 


Cheualier de  Aleman Scigneur d’Aubonne & 


l'Ordre du de Coppet, &deN ..... de 
Collier de loinville. 
Sauoye , fe retira | 
en Angleterre, 
où il époufa la 
Dame de | 
Targoffe. | 
Thomas de | 
Grandfon | 
Cheualier. 
Sa Se 
laques de Grandfon Hugues Seigneur 
Seigneur dePefmes 1380. de Grandfon & 
Marguerite de Veroy, de Lompnes en 
Dame de Fontaine- Bugey. 
Francçoife , Fille de Ieane de Senecey 
Guillaume de Vergy Dame de Maches, 
Seigneur de Mirebeau, Fille de lean Sei- 
& de Icane de gneur de Senecey 
Montbelliard. & de Maches. 
PT 4 0 € CPE ON PO 
Henriette. Jean de Grandfon Scigneur Antoine de 
lean de Vienne de Pefmes & du Vaux Grandfon 
Seigneur de S.lulien. Cheualier 
Nublans &de  Caterinede Neufchaftel. 140$. 


S. Leonard. " 

Guillaume de Grandfon Seigneur 

de Pefines , de Lyftenois & de 

Durnay. 

leane de Vienne , Fille d'Hugues 

de Vienne Seigneur de Pagny, 

& d’Alix de Chalon. 

D 

PA | La 
Icane. Helion Sei- Louyfe. Iean de Grandfon Seigneur de Pef- Simon Sci- 
Claude gneurdela Philibert mes. gneur de 
Sei- Marche& Seigneur leanñe de Tolonjeon » Fille d'An- Poix , du 
gneur du Puys. du Cha- toine de Tolonjcon ‘Seigneur de Vaux S.lu- 
deBlai- 1.Auoye de ftellet en Traues & de Ja Baftie Marefchal lien, de 
fy & de Neufchaftel. Lorrai- de Bourgogne, & de Beatrix des. no 
Brogno. 2Mariedu ne.  Cheron. Ce dis . à ni : ne 


F 
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Chaftellet le 27. de Feurict r432. fans tefta 
cd le 12. de No- 
Caterine. uembre 
ee 4475. 
Fo | | | Caterine du 
Antoi- leane, r.Li&t.  Guil- Chaftellet, 
ne.  Louys Benigne lau- Fille du Sei- 
Aleman de Grand- me. gneur de 
Seigneur fon. Chaftellec & 
d'Arbent. François de Vauullars 
de Vienne. n'en eut 
Seigneur Énfans. 
de Lyfte- 
nois, 


PET R ACT ONEMD NET E AIN COMITE 
de Sarrebrache Seigneur de C ommierc) ; Mary de Marguerite 
de Sauoye, € leur Poñferité. 


A : : . . : .. Comtede 
À Sarrebruche 1090. 


re jus ms 


> 


Æ - 


mes nee 


Adelbert de Sarrebruche  Federic Comte de Sarrebruche, 
Archeuefque de Mayence  viuant l'an 1226. 
depuis l'an 1109. iufqu'à 

l'an 1137. qu'il deceda 

Chancelier de l’'Em péreur 


Lothaire. | 
A CD nas © 
Agnes. Simon premier du nom AlbertIl. 
Federic I I. Duc de Comte de Sarrebruche : 146. Archeuefque 
Suaube. & 1157. Mort 1 140. 
His 7 cm aalfer efini diet isets His 2 PIRE 
| 

Heluis. Simon 11. du nom Comte de 
Hugues I II. Comte de Sarrebruche , qui fut au Siege de 
Vaudemont 1198. Damiette 1 2 1 8.& fut éleu Capitaine 

general de l'Armée, époufa Lorette  Sanur. 


de Lorraine Fille deFredericI. Duc pag.207. 
de Lorraine, du confentement de 
laquelle il quitta à Matthieu Duc de 
Lorraine {on Beaufrere tout ce que 
fa Femme pouuoit pretendre en la 
Succefion 


Simon 111.Comte Ieane, 


de Sarrebruche 


premont & de 


Ayeule Paternelle 
(dont le nom eft 
ignoré) viuoit 


Succeflion de fon Pere 1226. 
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Mahaut Comtefle de Sarrebruche, 
mention- fe maria auec Amé de Montbelliard Gobert Si- 
mortfans Enfans, née auec Seigneur de Montfaucon , 

de Icaned’Afpre- {es Sœurs canule d'elle fut Comtede Sar 
mont, Fillede auparta- che.ll accompagna le Sire de loin- 
Gobert Sire d'Af- ge qu'el- ville outre-mer lan 12 


çon. 


| 
| 


qui à 
rebru- 


c 48. elle 
les firent mourut l'an 1274. comme porte 


Tuliane de Rofoy de leurs fon Epitaphe qui fe void dans 
auantlan:235.  bienslan Chappelle du S. Suayre de Befan- 
auqueltempsfon 1234. 


ar) 


Lorette, 


re d’Afpre- 
mont Fils 
Aifné de 
Gobert Sire 
d’Afpre- 
mont; elle 
mourut 
fans Enfans 
1246. 


Simon! V. du nom Comte de 
Sarrebruche. 1l eut Inueftiture 
dudit Comté par l'Euefque de 
Mets l'an 1277. 

Sa Femme fut Eftiennette de 
Broyes, Fille vnique & hcritiere 
de Simon de Broyes Scigneur 
de Commercy , & d'Alix fa 
Femme. Il viuoit encore 
lan 12 97. 


€encorc. 
Lex 
| 
Jean 1330. 
SAT 

Lore de 
Sarrebruche. 
Anfel Sire de 
Joinville. 

LA 

PART 


Jean premier du nom Comte 
de Sarrebruche & Seigneur de 
Commercy ,époufa Marguerite 
de Sanoye , Fille de Louys de Sauoye 
Baron de Vaud, &) de leane de 
AAontfort 1369. 


| 


Simon de  Ieane. Mahaut. leanI I. dunom Comte 


Sarrebruche Simon de Sarrebruche Louys de 
Seigneur de Comte Bouteillier de France 
Commercy. de Solms 1366. 


Mahaut d’Afpre- mort 
mont 1349.d'0Ù 1359. 


Jean de Sarrebruche 
Seigneur de 
Commercy , Mar 
d'Ifabeau de loinville 
Dame d’Eftreelles 


1374 


À 
! 
[ 


Marguerite. Beatrix 


Dame de 


Coflonay Hans & 
Seigneurde des Ar- 


Marie de Bar , Fille de  Berchié 1379. moifes. 


Pierre de Bar Scigneur de 
Pierrefort, & d'Eleonvr 
de Poitiers. Henry de Bar 
Seigneur de Pierrefort fon 
Bcaupere le fit Executeur 
de fon Teftament 

Van 1366. 


ADS ONU 


leane 
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feane Comteffe de Sarrebruche 


époufa Iean Comte de Naffau 
& de weilbourg , Fils de Gerlac 
Comte de Naflau ;fde weysbaclen, 
de weilbourg & d'Idfteim , & 
d'Agnes de Heffe , petit Fils - 
d'Adolphe Comte de Naffau 
Empereur. 
FT TO AS AE Er ab on 
! 
Elizabeth. Philippes Comte de Nafau, 
Henry Landgra- de weilbourg & de Sarrebruche, 
ue de Helle. mort 1429. 
1. Caterine de Lorraine , Fille 
de Federic Duc de Lorraine. 
2. Anne Comtefle de Hohenloo. 
2.Lict. 1. Li- 1. Lit. 2.Li&, 
Philippes Marguerite. Jean Comte de Naffau & de Ieane. 
Comtede Girard Comte Sarrebruche, mott 1472. George 
weilbourg, deRodeuaer. 1. leanc ; Fille du Comte de Comte de 
qui fit la LEucninguen & de Henneberg. Hennceberg. 
Branche des 2. Elizabeth , Fille de Louys 
Comtes de Comte de wirtemberg. 
weilbourg. | 
Er A RU NC RREE PE EEE NC | 
| | 
1.Li&. 1. Lit. 2.Li. 
Elizabeth.  Ieance. Iean-Louys Comte de Naffeu 
Guillaume  IleanComte & de Sarrebruche, poithume, 
Ducde Palatindu mortr$45. 
Juilliers. RhinDucde r.Häabeau , Fille de Jean Comte 
Bauiere. Palatin du Rhin & Duc de Bauiere. 
2.Caterine, Fille du Comte de 
Moëurs & de Sawetden, 
Te me Le Cu) 
| | | 
Lit. 1Li& lié 1 Lit. Ft 
| Adolphe Ottilia. Ican- Philippes Comte de Naffau Caterine. 
pl | | | Comte de Jean Louys & de Sarrebruche mort fans Ewicho 
pl! l { Sarrebru- Comte Cha- Enfanslan: 5 54 d'Appollonie Comtede 
h LI che. de Sené, noine fa Femme, Fille du Comte Eeunichen. 
| (4h À Anne de Stras- Dasbe ro. 
{| [1 | Comteffe de bourg. : 
| te Mansfeld, 
nya ‘| morte 1559. 


TABLE 
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a 8 8 ds re 8: 
EE LACATA TA ee ea en 


TA BOL EME ICI 


EXTRACTION DE GVILLAVME DE 
Loinuille Seigneur de Gex , Mary de Zeane de Sauoye, 
€ leur Pofterité. 


Eorrro y Seigneur de 
< loinville Senefchal de 
9 Champagne, viuant 


l'an 1130. 

Hleluis-@:. A4 .Æy x 
PR 
Gcoffroy Guillaume Simon Seisneur deloinville Robert. Guy 
Seigneurde Archidiacre  Sencfchal de Champagne. Seigneur 
loinville, dit deChälons, 1.Ermengarde..….….. n'en eut de Sailly. 
Troisllart, Euefque de Enfans. 

Senefchalde Langres,puis 2.Beatrix de Bourgogne Dame 
Champagne, Archeuefque de Marnay au Comté de 
mort fans  deRheims, Bourgogne , Sœur de Iean 
Enfans en la mort 1226. Comte de Chalon , auec 
Terre Sainte. lequel Simon de Ioinville eut 
differend l'an 1225. pour le 
Chateau de Marnay qui eftoit 
la dot de fa Femme. 
Ne 6 5 = 
Ican Sire de Simon de Loinville Scigneur Geoffroy de 
loinvilleSenef de Marnay & de Gex. Joinville 
chal deCham- 1. Lyonette Dame de Gex, Seigneur de 
pagne, Autheur  Filled’AméSeigneurdeGex, Vaucouleur. 
de la vie de & de Bcatrix de Baugé 1270. 
S.Louys. 2. Leonor de Foucigny n'en eut 
Enfans. 
CR ET CURE D CNE SORT re) 
| 
Pierre Agnes. Guillaume de loinville Seigneur Beatrix. 
Seigneur François de Gex, premier Baron de Odon Aleman 
de Gex Scigneurde Champagne 1300. Seigneur de 


cftoit l’aifné, Saflenage. Leane de Sauoye Fille de Louys Champs en 
de Sauoye Baron de Vaud , € de  Daufinc 1280. 


& mourut 

fans Enfans. Leane de Montfort. 

Hugues Eleonor, Hugard Seigneur Nissors Marguerite. 
Damed'Au- Guillaume 


Scigneur Efpoufe d'Hu- de Gex 1338. 
de Gex, gues de Geneue mort fans bonne,Femme Seigneur de 
apres Hu- Seigneur d’An- Pofterité. d'Humbert Montbel & 
gard fon thon & de AlemanCheua- d’Entre- 


Frere mort Varey; elletefta lier Scigneur Re 
ans 


So -/Hiftoire Genealogique 


le x2.de Mars d’Aubonne 


É-q & de Coppet.. . 


lignée, 1351.& parle de 
Beatrix d'Entre- 
monts, d'Eleonor 
& de leane Filles 
d'Humbert Ale- 


man fes Nieces. 


ace ane ee) 


non XCII. 


VE M REALCIT" L'ONN DE RAOVL COMTE 
d'Éu € de Guynes ConneStable de France , [écond Mary 
de Catcrine de S. anoye-Vaud. 


” Lrows r deBrienne, dit 
PA ; d'Acre, Comte d'Eu , Grand 


Chambrier de France. 
Marie d’Yfloudun Comtefle d'Eu. 


Iean Comte d’Eu I. du nom, 


IceanII. Comte d'Eu. 

Ieane Comtefle de Guynes , Fille 
de Baudoin Comte de Guynes, 
& de Caterine de Montmorency. 


Raoul II I. du nom Comte d’Eu 
& de Guynes Conneftable de 
France, tué en vn Tournoy 1344. 
Ieane de Mello, Fille de Dreux 
de Mello Seigneur de Chafteau- 
Chinon & de fainte Hermine, 

& d’Eleonor de Sauoye. 


= 


me mm) 


Ieane, RaoulIV. Comte d'Eu & de Marie, 
1. Gauthier de  Guynes Conneftable de France, … decedée 
Brienne Duc mort 1351. ieunc. 


d'Athenes CATERINE DE SAVOTE 
Conneftable n’en eut Enfans. 
de France. 
2. Louys 
d'Evreux, 
Comte 
d'Effampes. 


TABLE 


} 
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A 


GS 


Of 
ES COS -ER03-LO09 2509 EACI-ENS BED CES: 


EX TERVAICTALIONNERDEE. CVILLAVME 


de Flandre Comte de Namur, troifiéme M. ary de Cafcrine 


| 
Philippes 
Comte de 
Namur, 
mort fans 
Pofterité. 


ee ms 


de Sauoye , € leur Poferité. 


LES V 11 La vus deBourbon 


Sire de Dampierre. ‘ 
© Marguerite Comtefle de 


Flandre. 


Guy de Dampierre Comte de 


Flandre. 


Ifabelle de Luxembourg Comteffe 


de Namur. 


Iean de Flandre Comte de 
Namur. 
r. Marguerite de France de 


Clermont n'en eut Enfans. 


2. Marie d'Artois. 


Guillaume de Flandre Comte 
de Namur Seigneur de l'Efclufe. 
r. Ieane de Haynaut Comtefle de 


“4 


Soyffons n’en eut lignée. 
2 IC AIER FENTE DE 
SRANAOMNE: 


Guillaume de Flandre I I. 

du nom Comte de Namur. 

1. Marie de Bar Fille de 
Robert Duc deBar, & de 
Marie de France. 

2, leane de Harcourt ne laiffa 
Enfans. 


ZLLLLZLZZ 


Marie. 
Guy deBlois, 
dit de Cha- 

ftillon Comte 
de Soyffons 
& deBlois. 
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D a a 0 8 
D A A 


LA IE TR CT 


EMMA CNPNAROMEN REED RE ANNE UNE AUDE 
Lafiaris Comteft de Tende , Effoufe de René legitimé 


Ce ———— En . 


de Sanoye, Comte de Villars. 


DE Hsovon s de Lafcaris 
Empereur des Grecs en 

Afie 1222. 

Anne Comnene, Fille 

d’Alexis Comnene Empereur 


d'Orient. 


Irene de Lafcaris. 
Tean Vatace Empereur des Grecs. 


Theodore de Lafcaris , dit 4e Jeune, 
Empéreur de Conftantinople 125. 
Helene, Fille d’Azen Roy de 
Bulgarie. 


can de Lafcaris, Irene. 


| | son 


| 
Eudoxia de Lafcaris, Marie.  Theodorà. 


a 


{urnommé Ducas, Conftan- Guillaume-Pierre Nicephore Mathieu 
Empereur de tinRoy Balbo Comte de eDefpote Seigneur 
Conftantinople, deBulga- Vintimille d'Etolie. de Valeri- 
dépoüillé de rie. 1269. court. 
l'Empire par | 
Michel Paleologue Re Le. 0 
Jan 1262. 
Ican de Lafcaris Comte Pierre de 
de Vintimille & de Tende, Lafcaris 
qui prit le nom &les Armes Seigneur de 
de Lafcaris, à caufe defà Brigue & de 
Mere 1185. Caftellar. 
| NE IE DA TE MS, 


Ema nuel de 
Lafcaris Comte 
de Vintimille. 


Guillaume de Lafcaris Renée de Lafcaris, 
Comte de Louys de Carretto 
Tende. Marquis de Final. 


ean de Lafcaris Comte de Tende. 


Guillaume-Pierre de Lafcaris 
Comte de Tende & Seigneur 
de Roquebrune. 


Marictte. 
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m | 
Mariette. Antoine de Lafcaris 
Honoré Grimal- Comte de Tende 
di Seigneur & de Vintimille. 
d’Antibe. François de Bolliers. 
ELU md À 
Pierre. Mariet- Thomas Leo- Honorat de Antoine Cate- Emeric. Mar- 
| te. Seigneur. nette, Lafcaris Euefque rine. gucrite. 
de Cha- Comte de : deRiez. 
| fteauneuf. Vintimille & 
de Marro , qui tefta le 4. 
| es = de Feürier 1474. 


| l | Marguerite de Carreto 
Hono- Louys. Marc Antoi-lean de at 
rat. ne  Sei- | 
Eucfques, gneur 


deRiez. de | 

Cha- 

fteau- | 

neuf. | 
(de = 

| | 

Antoine de Magdelaine. Jean-Antoine de Lafcaris Françoile. 
Lafcaris François des Comtede Tende, de Vintimille  Oddon de 
Eucfque de : des Comtes : de Marro , de Prela & de Roëre. 
Beauuais, de Valper- Villeriefie Seigneur de Menthon. 
puis de Li- gue. Ifabeau d’ Anglure , Fille deSimon 
moges , & d’Anglure Baron d’Eftauges, & de 
apres de Riez. Icane de Neufchaftel. 


F 


| 

Caterine de Lafcaris, Fille Anne de Lafcaris Comtefle de 

naturelle , époufa ÉlOA dE Tende , de Marro , de Prela & 

de Chafiéfineut Uheualier de Villeneufue. 

Seigneur de Chafteauneuf x. Louys de Clermont Vicomte 

& de Couyo , yflu des de Neboufon n’en eut Enfans- 

Comtes de Vintimiile. 2.RENE LEGITIME 
DE SAVOTE COMTE 


ke E LLARS. 
Thbeau de Chafteauneuf PAR 


de Lafcaris. 

Claude de Lyobard Seigneur 
du Chaftellara, de Luyres, 
de la Botte & de la Palu, 
Panetier ordinaire du Roy, 
fe 2 1. de lanuier 1523. 

D'où defcendent les Sei- 
gneurs du Chaftellard & de 
Rufieu Barons de Buffy & de 
Brion çh Bugey. 


L'L LEP) PRE TABLE 
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ei de % D de d : 24 
chocs 


é “ 


PAROLE CON" 


PONTERVICE D'EPOPNVT AIG D E L'AMNVE, : D E 
Sauoye, Duchefe de Montmorency. 


Z AGDELAINE DE 
AVOTE. 

Anne Duc de Montmorency, 
de premier Baron , Pair, Grand 
Maiftre, Marefchal & Conneftable 

de France. 


Ce En) 
j 


| | | | 
Henry Charles Gabriel Guil- Leonor. leane. François Caterine. Marie. 

Baron Sei- Sei- laume Fran- Louys Dücde Gilbert Henryde 
de gneur gneur Sei-  çoisde Sei-  Montmo- de Leui Foix Com- 
Dam- de de  gneur la Tourgneur rency, Ducde te de Can- 
will, Meru. Mont- de Vicom- dela Pair&  Venta- dale, d'E- 


e— 


Mare beron. Thoré. tede Tre- Marc dour.  ftrac & de 
chal de France, Turen- moille, chal de Benauges 
puis Ducde ne.  Ducde France. Captal de 
Montmorency Thoïiars. Dianelegitimée Buch. 
Conneftable de France. de France , Vefue 
1. Antoinettedela Marck-Boüillon. d'Horace Farne- ; 
2. Louyfe de Budos de Portes. fe Duc de Caftro, Margucrite 
3. Laurence de Clermont- n'eneut Enfans. de Foix. 
Montoyfon. bad 
e Nogarcet 
de la Va- 
lette , Duc 
; d'Efpernon 
5 Dust Pair de 
i France, Co- 
| . lonel gene- 
| ral de l’In- 
, al fanterie, 
Ro, RARE E 


Fi LT EE kuril 
2 Li. 1.Li& 1. Li® 2Lit. 2. Lit, Louys Henry Bernard de 
Hercu- Charlotte Mar- Char- Henry Duc de Cardi-de Foix Duc 
les de Mont- guerite. lotte. Montmorency nalde Foix d'Efper- 
Comte morency. Anne Henry & de Damuille la Va- Ducde non ,de 
d'Offe- Charles de deLeuide Pair & Ammirallette, Canda- Candale & 


mont Valois Duc Duc deBour- de France. ke. dela Va- * 
mot d'Angou- Venta- bon Marie Felice lette Prince 
fans lefmePair dour. Prince des Vrfins Fille de Buch. 
allian- de France. de de Virginio Gabrielle- 
ce. Condé. Vrin Duc de Bracciano, Angelique 


& de Fuluia Perreti, Niece de legitimée 
de SixteV, n'eneutEnfans.  deFrance. 
Anne 
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| 


Anne Armand Louys de Bourbon Louys-Charles- 
Duchefle Prince  PrincedeCondé, Duc Calon de Foix 
de Lon- de d'Angwien &:d’Albret. Duc de Canda- 
gucville. Conty.  Claire-Clemence de le Viceroy de 
Maillé-Brezé. Catalogne. 


Hentry-lules de Bourbon 
Duc d’Albret, puis Duc d'Anguien. 


à 


TE 


CNE ESS ESS LUS ETS TS UTP CENTCE CES 
à su 4 tre 1 NP CON 


ÆE XoUR oO Tue PEMMNET ONE. D'E 
Luxembourg Comte de Brienne € de Ligny, Mary de 
Marguerite de Sanoye , € leur Posterite. 


£ Nro:xsde Luxembourg & 

3 oyez la 
£ Comte deBrienne & de Table $9. 
= Ligny, Fils de Louysde 
Luxembourg Comte de 
S. Paul , & de Ileane de Bar fa 
premiere Femme époufa 
r. Antoinette de Baufremont de Charny. 

2. Françoife de Croy. 
3. Gillette de Coytiui n'en eut 


Enfans. 
PR ee ee, 
| | | 
1. Liét. HIDICE 2. Liéb 2. Lict. 
Claudine de Philiberte Charles de Luxembourg Claude 
Luxembourg Comteflede Comte deBrienne, de Comtede 
mortefans Charny. Ligny & de Roufly. Ligny, de- 
alliance. Jean deCha- Charlotte cedé fans 
lon Prince d'Eftouteville, eftre marié, 
d'Orenge. | 
TU IN 
| 
Louys  Iean Gillette. Antoine de Luxembourg Françoile. 
Comte de Euefque François Comte de Brienne & de 1. Bernard Mar- 
Rouily. de de Vien- Ligny. quis de Bade. 
Antoinet- Pamiers.neBa AMARGVERITE 2. Adolphe 
te d'Am- sonde DE SAVOTE. Comte de 
boyfe. Com- Naflau. 
marrien. 


AT ATEN AT IR Magdelaine 
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| 


Masdelaine. François léan de Luxembourg Comte 
Chriftophle Duc de Lu-  deBrienne & de Ligny. 
des Vrfins  xembourg & Guillemette dela Marcr- 


= 


Barondela de Piney Boüillon. 
Chappelle. : Prince de | 
Tingry. 
r. Diane de | 
Lorraine 
Aumale. | 
2.Margucrite | 
de Lorraine- | 
Vaude- 
mont n'en | 
eut Enfans. = 
——— | 
| | Charles de Luxembourg Diane. * Louyfe. 
Antoinette, Henry Duc de Comte deBrienne 1.Eouys 1. George 
René Potier Luxembourg & de Ligny. Comte de d'Amboy- 
Comtede  &de Piney Anne de Nogaret Carmen en fe Baron 
Trefmes, Prince de de la Valette mourut Bretagne. de Cafau- 
Tingry. fans Enfans. 2.luftde bon n'eut 
Magdelaine de Pontailler Enfans. 
Montmorency. Baronde 2. Bernard 
Pleurs. de Beon 
Charlotte-Marguerite Seigneur 
Duchéffe de Luxembourg du Mañés. 
& de Piney. 
1. Leond’Albert Seigneur de Louyfe de 
Brantes Duc de Luxembourg. Bcon. 
2. Charles de Clermont Henry- 
de Tonnerre Duc de Augufte de 
Luxembourg & de Piney Lomenie 
à caufe d'elle. Comte de 
Brienne, 
Confeiller 
du Roy en 
{es Confeils 
& Secretai- 
re de fes 
Comman- 
dements. 


AASDUÈE 
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SP ES ES ES ES En ee eue É 


EE 
TAC BU E DES CNITE 


P'OSNMRE RATE DES TERELN CO 
UNSERER TD) 
Foix Efhouf de Claude de S'anoye Comte de Tende. a 


Iran» Seigneur de Greilly 
> au Pays de Gex Cheualier, 


viuant l'an 1120. 


TR MT 
laquemet. Guygues Ican Seigneur de Greilly 1] 
“s 1190. 1 
Jeanette de Jean ou Ieanin Seigneur de | | 
Greilly. Greilly 1194. | | 
(ll 


Iean Scigneur de Greilly 1194. À | 
il 
Pierre Seigneur de Greilly. 


Jean Scigneur de Greilly & de 

Rolle au Pays de Vaud , Vicomte 

de Benauges & de Caftilion, 

Senefchal de Guyenne l'an 1307. | 

pour Edoüard Roy d'Angleterre, | 
| 


Ican Seigneur de Greilly , de 
Rolle & de Ville la grand Vicomte 
de Benauges & de Cafillon. 
Blanche de Foix , Fille de Guy 
Comte de Foix, & de leane 
d'Artois ;c’eft luy qui écartela 

* fes Armes de Grcilly & de Foix. 


| 
Jean deGreilly Pierre Seigneurde Greilly Vicomte | | 
Seigneur de de Benauges & de Caftillon, Captal ( 
Langon , de de Buch Cheualierde l'Ordre de la IA 
Suetto & de Jartiere. jh | 
YillelaGrand 1. Affalie de Bourdeaux Dame de | 
prés de Geneue. Puy Paulin & de Chafteauneuf, 
Eftiennette de Captalede Buch. 
LeuideMire- 2. Raffemburge de | 
poix. Pcrigord. | 


Aymconet 
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M PS de de Mau 
Aymonet de 1. Liét. 2.Lict. 2. Lit. 
Greilly Seigneur Jean Sei- Achembaud Seigneur  Rogere de 
de Ville la gneurde de Greilly, de Villela Greilly. 
Grand. Greilly Grand & de Rolle Aymery 
Caterine de Foix, Captal de Vicomte deBenauges Seigneur 
Fille du Seigneur Buch. & de Caftillon, Captal de la Ro- 
de Rabat. Ieanede de Buch Seigneur de  chefou- 
Pen Suffolch. Puy-Paulin & de: caud ; d'où 
i Chaft É Ê 
Claude François Aymé de | D fa ë “ie 
de . Religieux Greilly, Ian Set Goufine yffaë de ASPIRE 
Greilly. des. Seigneur Ball © Germain , Fille de chefou- 
e Claude. de Villela Greil 7 Roger-Bernard de Ent 
e Sa- Grand. sa © Foix Vicomte de 
conay. uch. Clone 
Un 
Roberriser “. FL Gerarde de Noailles, 
gneur de de Sœur & heritiere de 
Greilly & de YAIbrer Matthieu de Foix 
ville Î à ? Vicomte de Caftillon. 
Sa n'en eut 
Grand. a | 
Claudine de See 
Montuagnard, ARS | 
d'où les Sei- brad) | 
ga de de Grcilly 
Greilly, de GnoOncle. | 
Ville la Grand 
& de Veygié | 
en Sauoye. | 
D 


Iean Comte de 


Gafton de Foix Captal de 


Foix & de Buch , Comte de Longueville, 
BigorreSouuerain Baron de Gurfon , Seigneur de 
deBearn. Greilly , Ville la Grand ,de 
Ieane d’Albret, Rolle & de Meille en 

d'où les Comtes  Arragon. 

de Foix Princes Caterine d’Albret. 

de Bearn, 


Vicomtes de 
Lautrec, Roys 
de Nauarre. 


lean de Foix Comte de 
Benauges , Vicomte de 
Caftillon , Captal deBuch 
& Baron de Gurfon. 
Marguerite de Suffolc de 
Pole Comreffede Candale 
en Anpleterre. 
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+ 


Jean de Foix Comte de 
Candale & de Benauges, 
Captal de Buch , Baron de 
Gurfon & Vicomte de 
Meilleen Arragon. 
1. Caterine de Foix Infante 
de Nauarre fa Coufine yfluë 
de Germain. 
2. Ifbelle d’Albret. 


eq a 


L Ï | | 


Lit. MIT ICE 2.Li&. 4-Lict. 
Gaftonde lean  Alinde lean de Foix Vicomte Anne. 
Foix Com- Atche- Foix Vi- de Meille & Baronde Ladiflas 
tedeCan- uefque comte Gurfon, Roy 
dale. de deCa- Anne de Villeneufue d'Hongrie 
Marthe  Bour- ftillon. Marquife de Trans. & de 
Comtefle deaux. Fran- Boëme: 
d'Eftrac. çoife de FES S 
Mont- | | 
pefat. | Anne. Louys Roy. 
| Î Ferdi-  d'Hongrie & 
Federic de  Françoife de  Françoife de Foix, nand . & de Boëme, 
Foix Comte Foix. CLAVDE DE Auf couronnélir. 
de Candale. HONORE' SAVOTE COMTE CheEm- de Mars 1506. 
Françoifé DESAVOYE DE TENDE. pereur. mort 1526. 
de laRoche- MAR QVIS Marie 
foucaut, _ DEVILLARS, d'Auftriche. 
Henry de Foix 
Gomtede Candale. 
Marie de Montmorency. 
Margucrite de Foix 


Comtelfe de Candale. 
Tean-Louys de Nogaret 
de la Vallette, Duc 
d'Efpernon Pair de 
France. 


F Te 
Henry de Bernard de Foix Duc Louys de Foix 


Foix Duc d'Efpernon;dela Cardinal de 


de Candale. Valette & de la Vallette. 
Candale, Prince de 
Buch. 
Gabrielle- Angelique 
de France. 
AAAAAAAa Louys 
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Louys-Charles-Gafton  Anne-Chreftienne 
de Foix Duc de Candale, de la Vallette Religieufe, 
Vice-Roy de Catalogne, 
mort à Lyon aumois de 
Januier 1658. fans auoir 
cfté marié. 


rt da Ba Varna a: do: 
A on 


DPARDE CPE PA CIVITANT 


PO SIT ER I STEM LD ERIRLENN EE DE 
S'anoye Comtefle de Tende Marquife dVrfé € de Baugé. 


A Qv es Seigneur d'Vrfé, 
de la Baftie & deS. Iuft, 
Cheualier de l'Ordre, 
Gouuerneur de Forefts. 
RENE E DE SAVOTE 
COMTESSE DE TENDE 
ET MARQVISE DE 

B AV GE! 


mes crane ———————— 


| | | | | 


Anne Chri- Antoi- Hono-Mar- Fran- Taques Magde- Caterine. 


Comteftophle ne réMar-gueri- cçoife. Marquis laine.  1.leandu 
dVrÉ, See Eue£ quisdete.  Clauded'VrR& Paul-Ca Planet 
Gou- gneur que Valro- Antoï- de Ro- de Baugé mille Seigneur 


uer- de deS. mey. nede chefortCheualier Caual- de Bey- 
neur Bufly Flour. Diane Bron Sei- de l'Ordre queGen- uiers en 


de Fo- Comte de Sei- gneur del'An- til-hom- Brefle. 
refts, de Pont Cha- gneur dela nonciade mePar- 2. Antoi- 
puis de Vey- feau- dela Vallet- Bailif& mefan.  nede 
Cha le&de mo-  Liegue. te. Lieutenant Mont- 
noine Chaftil. rand general pour le faucon 
en lE- lon qui mort Roy en Forefts. Seigneur 
glife & tefta le fans Marie de Newille- de Mont. 
Comte s.de Enfans. Magnac. aigu, 

de No- | 

Lyon uembre 1597. M 

Prieur r. Charlotte dela Chambre | 

de le 2 3. de Januier 1592. 

Mont- 2. Marie de la Forefts deGriffs | 

uerdun, Je dernier d’Aouft 1594. 

(GR A — na te 
Anne-Marie. Charlotte. Charles-Emanuelde  Geneuicfue. 
ÂAntoinede  Emanuelle Lafcaris d'Vrfé, Alexandre 
Roquefeuil  d'Vrfé mariée Marquis d'Vrfé & Duc deCroy 
Seigneur de  l'11. de Jan- de Baugé, Comte Marquis 


Ja 
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laBaftide uier1621.à de Sommeriue. d'Aurec Comte 

en Alb-  Henryde Marguerite d’Alegre. de Fontenoy 

geois. Maillard Mar Souuerain de 
quis de S. Da- Feneftranges 
mien Comte de Louys d'Vrfé Comte Prince dus; 
Tornon;d'où de Sommeriué: Empire, 


les Marquis de 
$. Damien & 
Comtes de 
Tornonen 
Sauoye. 


A 


SO AO OO AO OO PONS 
hPa -XOLX. 


EXITUR AC TUON AD EM A GDLEL AIN E 


de la Tour-Turennes Efpouft d'Honorat de Sanoye 
Comte de Tende. 


Se ErreAnp de la Tourl: du 
se nom Seigneur d'Oliergues, 
& Fils de Bertrand dela Tour 
Seigneur de la Tour d'Aunergne, 

& de Beatrix d'Oliergues. 
Marguerite de Monragu-Aycelin, 


Annet de la Tour Séigneur 
d’Oliergues. 
Caterine de Narbonne-Talairan: 


Bertrand Annet de la Tourll.dunom 
Eucfque de Seigneur d’Oliergues. 
Toul. Beatrix de Chalencon , Fille 


de Guillaume Seigneur de 
Chalencon & de Valpurge 


de Polignac. 

LE num ENS NL CR en CU 
| | | 
Guillaume  Caterine. Bertrand de la Tour. Annet Seigneur 

Eucfquede Jean de Seigneur d'Oliergues. d'Oliergues. 
Rhodes, Talaru Annette d'Apchon. Alix de Vendat. 
Patriarche Seigneur de 


d'Antioche.  Chalmazel. 


Annet de la Tour V. Seigneur 
d'Oliergues Comte de Beaufort 
& Vicomte de Turenne. 
Anne deBeaufort, 
AAAAAAAa 2 François 
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— cs 


FT yon | | | 


| | 


François Anne, Marguerite. Antoïne de la Tour Catétine: Françoile. 
Vicorhté laques Tean de Vicointe de Turenne Antoine liques de 
de Tu-  déLo- Talairan Barondéli Tour de Pom-. . Caftelnau 
renne, magre Prince de & d'Oliergnes. pèdour. Seigneur de 
Seigneur Chalais Antoinette Seigneur de laloignes. 
de Mon- Vicomte dePons. Lorièers. 
tagnac. de Fronfac. 
RER l La 
Marguerite. François de la Tour1 I. du nom 
Pierre de Vicomte de Turenne, 


Clermont Baron: Anne de la T'our-Bologne. 
de Clermont 


de Lodeuc. 
| | 
Claudine. François de la Tour III. Antoinette, 
Juft Séigneur  dunom Vicomtede Louys le Roy 
de Tournon Turenne. Seigneur de 
Comte de Eleonor de Chauuigny 
Rouffillon. Montmorency. Comte de 
Clinchamp. 
Henry dela <MAGDELAINE DE LA 
Tour Vicomte TOVR TVRENNE 
de Turenne Duc COMTESSE DE TENDE. 
de Boüillon, 
Prince de Sedan 
& de Raucour 
Marefchal de 
France; d’où 
les Ducs de 
Boüillon Princes 
de Sedan. 
DL # * it Kyi 
éhbeheiainaadadinamnes 


TYANB EE" C. 


EXTRACTION DE CHARLES DE 
Lorraine Duc de Mayenne, Mary d'Henrye de Sanoyé, 
Marquife de Villars , € leur Pofterité. 


$ Ewr Duc deLorraine. 
Philippine ou Philippe de 
* Gueldres. 


Claude 
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Claudede Lorraine premier Duc 
de Guyfe, Prince de Ioinville 
Pair de France Comte d’Aumale, 
de Mayenne & d'Elbeuf. 


Antoinette deBourbon. 


D RE ue à © Lee) 


| | 
Clau- Louys Charles Marie. François de Lorraine  Louyfe. René 


de  Cardi- Arche- 1-Louÿs. Duc de Guyfe. Charlesde Marquis 
Duc nal. uefque d'Or- Anne d'Eft Croy Prince d’Elbeuf 
d’Au- de lens  deFerrate, de Cimay. 
male, Reims, Duc de 

Euef- Eongue- | 

que de ville, 


Mets 2.laques 
& Car- Stuart 


dinal. Roy | 
d'Efcoffe. 

(eS SERRE) 

| | | | 
Henry Caterine. 2. Louys 
Duc de Guyfe Louys de Charles de Lorraine Duc Archeuefque 
&de Che- Bourbon de Mayenne & d’Aiguillon, de Reims & 
vreufe; d'où Ducde Pair & grand Chambellan Cardinal. 
les Ducs de Montpen- de France. 
Guyf&de fier. ÉREINOROIPENINE 
Chevreufe. DE SAVOTE. 
ft Sr PEN TeS dé qi! 

| 

Caterine.  Charles-Ema- Henry de Lorraine Duc de Renée. 
Charles dé nuel Comte de Mayenne & d’Aiguillon, Mario-Sforce 
Gonzague Sommeriue Pair & Grand Chambellan Duc dOnano 
Duc de mort fanseftre de France, tué au fiege de & de Segny, 
Neuers, marié. Montauban 1621. Comte de 
puis de Henriette de Gonzague, Sainte Fleur, 
Mäntoüe & n'en eut Enfans. Prince de 
de Montferrat. Valmonton, 


chéhdhenend abat 


TAUPE ER PARC 
EXO TR PAONT ORNE DIE RPC TE LORIE ON 


Seigneur de Clermont , Mary de Beatrix de Sauoye de Vaud, 
€9 leur Posterité. 


& 1203. 


AANAAAAa 53 Amé 
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” | | | 
4 1e 2e 3. 
Amé deQler-  SiboudScigneurde Guillaume Aymar 
mont Seigneur Clermont. Doyen de Abbé des. 
d'Hauteriue, Beatrix Dame de Vienne. Chefen 
Alix... Värieu en Daufiné. Daufiné. 
BE : 
François Bernard de Cler- Aymar Seigneur de Clermont. 
Seigneur  montSeigneur Alix de Villars de Thoire 1256. 
des. de la Baftie | 
Joyre. Dates 
Porc nr cine de Geoffroy Seigneur de Clermont. 
Clermont Clermont BEATRIX DE SAVOTE. 
Seigneur Seigneur de | 
d'Haute- laBaftie 
riuc, d’Albanois. | 
mort fans | 
alliance 1327. 
me _. Aymard I I. Baron de Clermont 
Ne en Viennois , Vicomte de 
en Clermont en Trieues. 
n Bali: < Agathe de Poitiers. 
[am une: <— AR neo mme | 
se) | 
2! a Geoffroy II. Baron & Vicomte  AymarlIl. 
Jaques Sei- Antoinede : deClermont. Seigneur 
gneurdeS. Clermont Ifabelle Dame de Montoyfon.  d'Hauteriue# 
Pierrede … Seigneur de la LEE Re. 
Soucy & : Baftie 1386. 3 
defainte: d’où lesBarons Ayÿmar III. Baron & Charles Scigneur 
Helene … de {a Baftie Vicomte de Clermont. de Vaufferre. 
du Laconid'Albanois, 1. Louyfe de Louyfe de Salins 
Caterine Breflieux, Dame de Poppet 
de Seyffel ; d'où les 2. Alix de en Comté. 
Barons de Mont S.Iean. Seyffel. 
CLS GREC ERROR A EE HELENE S AS RTC LR DEA OPERA LES NES 
| | 
Claude de Antoine Vi- Guillaume laqués Antoinette, 
Clermont comte de Seigneur Scigneur de 
Seigneur de Clermont. de Popper,  Vaufferre, 
Morntoyfon Francoifede  mortfans quitefta le 18, 
qui fit la Saflenage alliance  Aouft 1494. 
Branchede Vicomrefle Ieane de 
Montoyfon. de Tallard, Poitiers. 


Antoine 
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Die c ——— 


| j- EE k. fase 
An- Louyfe. Bernar- Clau- Louys . Marguc- Aymar. Claude Charloite. 
toine Antoine dinde dine Vicom- rite Prieur Seigneur Le Sei- 
Ar, Seigneur Cler. Le Sei-te de laques de de de Vau- gneur de 


che- de mont gneur Cle: Bully. :Voyflensferre.. Mont- 
uef-. Mont-  Vicom-de Ce-mont. Seigneur Claudine breton. 
que chenu. tede refte- Cateri- d'Eyra. de 
de Tallard.Forcal- ne de Montbel. 
Vienne. Anne de quier. Mon- 

Hufon. tauban. 


Antoine II. Vicomte de Clermont. 
Anne de Poitiers S. Valier. 


—_— — 


se 
Ga-  Iulian Theo- of Louyfe. Fran- Phili- je An- Philibert he 
briel Baron de-lean ne Antoi- çoife.berte. de toi- Seigneur Pierre 
Euef. de Euef. Comte-ncde Le … Fran-Cler- nette. de en de 
que /Toury, quede de Cler-Cruffol Sei- çois môt. Ma- ferre,de Varax 


devant Senés. mont Duc gneurVi- Renérin de Lyonnie-Scig- 

Gap. Bran- Fran- d'Vzés.de la com- dé Môt- res & de neur 
che. çoife Bau- tede Beau-fal- Vaului- de 

de Poi- me Poli-vil- con fantr$10.Ro- 

tiers. d'Ho-gnac.liers Baron Ieane de mans. 


ftung. Com- de Montfal- 
* tede Fla: con-Flaxieu. 


| S. xieu. 
Î Agnan. | 
FF DT D mn) U & RS : 
| | | | 
Annc. Henry de Clermont Diane. Fran-* Charlotte. Sebaftienne Claudine. 


Tean Vicomte de Tallard. Fleury- çoiie. 1.24 d’A- François deBaltazard 


d'E£ Diancdela Marx- Louys laques moncourt Grolée Seigneur * 
SEE ES | £ 


cars Bouillon. de Vefc de Séign.de Comtede deDif- 


Seig. Baron Cruflol Montigny Viruile;d’où mieux. 
de la Vauguyon de Gri- Duc fur Aulbe. les Comtes | 
Prince de TT maud. d'Vzés 2. lean d'O & Marquis 
(Era nes = Seigneur de de Viruile 
| Manou 
Nr Le 3 Gabriel 
can  d'Efcarsr.Char- | 


du Quénel Cefar Comte de 


Baron Prince les 


: Seign. de Difimieux. 
d'A- à de Ca- Com- Coupigny. Marguerite de 
manzé, rency te de Charles-Enry Comte. Budos dePortes 


| Anne Maure 4e Clermont & de 
Gaf de Cau-2 LoüisTinnerre, Vicomte 
pard mont Sci- 4Tallard. 
Comte mort gneur Catctine Marie 


d'A- fans des. d'Efcoubleau de Sourdis. 
manzé: Enfans Me- 


Lieute- grin 
nant 
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tenant pour le Roy en Bourgogne, 


qe, 


| 
Roger Pa 4 IGbelle, François Madelaine Claudine de Ierofine 
Marquis Ducde laques de Côte de Abbefflede Difimieux, Comte de 
deCrufy, Luxem- Beauuau ClermontS.Paul de Abeldela Difimieux. 
Ibelle bourg'& Seigneur & de Ton-Beauuais,  Poype Anne de 


de Pernes de Piney de Riuau nerre Comte de Puy du Fou, 
| Prince de Baron de Marie Vignier Serrieresen 
Marie- Tingry. S.Gaflien des. Liebauf; Daufiné 


Caterine Marguerite de 
de Cler- Luxembourg. 


MORE, Cr 
Pierre de Henry de Angelique 
Mufy _ François Taques Comte de Clermont & laPoype Comtefle de 
Cheua- Abbé de de Tonnerre. Baron de Difimieux. 
lier, Sig. S-Pierre  Charlotte-Virgine de Fleard  Corfant. Mauricedela 
“Eh %'deMo- Fille & heritiere de François de Chambre Mar. 
Touran lefme.  Fleard Marquis de Preflins,& de Char- quis d'Aix & 
Pin, Dieme &Ro- lote Aleman Vicomteffe de Trie- Comte de 
maneche, Confeil. U6s & de Pafquiers, Montreal, 


ler du Roy en fes Confeils, 
Premier Prefident de la Cour 
Souueraine de Brefle, 


ST 


BRANCHE D'HAVTERIVE. 


# 


Ymar de Clermont 
Seigneur d'Hauteriue, 


loachim de Clermont Seigneur 

de Surgeres , & de Dampierre en 

Aunis. 

1. Hfabelle de Surgeres. 

2. leane d’Auffeurre, - # 


Re 


François de Clermont 2. Li&. 

Baron de Dampierre. Antoine de Clermont Scigneur 
Jeanne de Montberon de Surgeres. ‘ 

Fille de François de r. Ieane d’Amboife n'en eut 
Montberon Vicomte Enfans. 

d'Aunay, & de Louyfe de 2, leane de Leui-Villars, 
€lermont. 


François, 


PE —— 


Î 
Ican- 
Fran- 
çois 
pre- 
mier 
| At- 
| che- 
| uef. 
| que 
| de 
| Paris. 


François de Clermont]1. 


Baron de Dampierre, 

N ..:des Scigne, 
Fille de Guillaume 
Seigneur deS: Seigne 
Gouuerneur de Luxem- 
bourg, & de Marguerite 
de Clermont. 


Claude de Clermont 
Baron de Dampierre, 
Ieane de Viuonne Dame 
dela Chaftegneraye. 


Claude-Caterine de 

Clermont. 

r. Jean Seigneur d’An- 
nebaud n’en eut 
lignée. 

2. Albertde Gondy Duc 
deRais, Pair & Ma- 
refchal de France, 
Fils d'Antoine de 
Gondy Seigneur du 
Peron & de Toyfley 
Maiftre d'Hoftel du 
Roy Henry I I..& de 
Marie de Pierreuiue. 


| | RE 
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Louyfe de Clermont Antoinette 
Dame de Surgeres. morte {ans 
r. Ican Aubin Seigneur : Enfans. 

de Malicorne. 
2. Roderic de Fonfeque 

de la Maifon des Comtes 

de Montreyo en Efpagne. 


ne 


| | | 
Mar- Fran- Charles Henry Philip- Hyp- Marie Comtelle 
gucri- çoife. de  (Cardi-pes- polite  deS.Triuier. 
te. Lance- Gondy nalde Ema- Leo- 1. Nicolasde 


Flori- lot  Mar- Rais 


mond Sei- quis de Euef 


de gneur Belle- que 


Hal de Ifle de 
luin Vafé. mort Paris. 
Mar- auant 
quis fon 
de Pere. 
Ma- Antoi- 
ne- nette 
Le d'Or- 

leans 

de 

Lon- 

ue- 

: ille 


nuel nor Grillet 
de dela Seigneur 
Gondy Mag- du Befley 
Com- delaine & de Pomiers. 
tede Mar- 2. PHILIPPES 
loigny quis DE SAVOTE 
Mar- de Comte de 
quis Ra- Pancalier. 

‘des gny. 

Ifles 


d'or , General 
des Galeres 
de France. 
Marguerite de 
Silly laRo- 
c heport. 


BBBBBBBb Henry 
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Henry de Gondy Duc de 
Rais & de Beauprèau, Pair 
deFrance. 

Jeane de Sepeaux Ducheffe 
de Beaupreau, 


ee 


F 


Françoife,  Catcrine de Gondy. 


= 


| 
François-Paul Pierre de Gondy 
de Gondy Car- Comte de loigny 
dinal de Rais & Marquis des Îfles 
Archeuefque d'or, General dés 
de Paris. Galeres de France 


Fin du cinquiéme Liure. 
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pePhilibert I. 573- 
p’Emanuel-Philibert, 698. 
pe Charles-Emanuel 663. & fuiuans 
pe Vior-aAmé, 910.& 911. 
pe Madame Royale. 912. & 913. 
pe Felix V. 495$. 
pe lInfante Ducheffe Epoufe de Charles- 
Emanuel, 870. 
Emanuel-Philibert Prince de Piemont, 659. 
Sa naiffance, d 660. 
Sa belle repartie touchant le Chäreau de 
Nice, 661. 
Va 
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Va voir l'Empereur à Gennes, p.661. 
Pañfe en Allemagne, 662. 
Eftraité d’altefle, cad. 
Beau mot def Empereur à à luy, ead. 
Sa repartie au Maréchal de Briffac, cad. 
Ses employs en Allemagne, cad. & feq. 
Vaenltralie & en Efpagne, 665. 
Elften peril à. Barcelonne, ead. 
Ses Exploirs en Piemont, S 


Dom Emanuel de Sauoye, 

Empereurs & Roys defcendus de la Mi 
de Sauoye, p.85. & 86. 

Enfans naturels de ab un 
auoïüez, 


74 
Entrée de l'Empereur Charles IV. à put 


bery, 416. 
pu Duc Amé VIIL à Turin, 450. 
pe Felix V. à Bâle, 489, 
pu Duc Charles le guerrier à Gencue, 576. 
pu Roy Charles VIIL. à Turin, 587. 
pu Duc Charles le bon à Geneue, p.623. 

& 628. 
pe Beatrix de Pottugal à Turin & à Geneue, 
pag.630: 
D’Emanuel-Philibert , & de Marguerite de 
France à Vercel. 679. 
D'Emanuel-Philibert, & de Marguerite de 
France à Turin, 683. 


pe Charles-Emanuel à Aix, 729. 
De Charles- Emanuel à Marfeille, 732. 
veleurs AA. RR. à Turin, ge 
pe M. R. à Turin, 48. 
Entreprife d’Alger par Charles V. En. 


reur, 649. 
pes François fur Nice, 651. 
pe Poluilliers fur Lyon, 673. 
Sur Geneue, 711.8 795. 
De Final, 4 


D'Orbirelle mal-heureufe, 

Evotreuetc du Duc Amé VIIL. & du Due 2 

Bourgogne à Geneue, 458. 

pu Pape, & du RoyFrançois I. à Bologne, 
P. 626. 

pu Pape Paul If. de l'Empereur Charles V. 
& du Roy François I. à Nice , P. 646. 


647. & 648. 
pe Charles-Emanuel, & du Cardinal 4 Ido- 
brandin, 783. 


pes Ducs de Sauoye & de Mantoïe, 790. 
De Charles-Emanuel, & du Connétable de 


lEfdiguieres à Suze, 832. 
pu Cardinal Infant & deS.A.R. 897. 
Des Princes, 928. 
Enuoy de Modene en Piemont, 828. 
Epitaphe de Berold fabuleux, 186. 
pe Philippes Duc de Sauoye, 598. 


De Lauïs de Sauoïe Prince de la Morée, 345. 
De Philippes de Sauoye P.de la Morce,32r. 


De Teane Comteffe de Flandres, 307. 

De Thomas Comre de Piemont, 313: 

pe Boniface de Sauoïc Archeuêque de Can- 
torbeby, 261, 


Epitaphe de Bonne de Sauoye Princeffe de 
la Morée, 346. 


pe Teane de Sauoye Ducheffe de Bretagne, 


p.383. 
pe Felix V. 493. 
pu Duc Louys, 520. 
pe Blanche de Montferrat, 583. 
pc Louyfe de Sauoye Ducheffe ASTON 

lefme , 603. & p. 604. 
pe Marguerite d'Auftriche,  618.& 619. 
D'Emanuel-Philibert, 697. 
pe Marouerire de France, A 


Equeftres partie des Latobriges, P-6 

Ercétion de la Sauoye en Ducké par Sigif. 
mond Empereur, ci 

Efcalade de Geneue, 

Efchange entre le Comte Verd & le FA 
pag. 408 

Efpagnols recherchent M.R. ve Ever 


ment, 
Eftablifement d'vn Confeil d’Eftat en ts 

uoye, 987. 
Eftars de Sauoye indiuifibles, 90. 
Keftitués à Emanuel-Philibert, 677. 
pe la Ligue tenus à Paris, 746. 
Euefché de Bourg en Breffe, 625. 
Sa Suprefon, 636. 


Eucfque de Vercel deliuré de prifon el # 

Comte Verd, 

Euefque de Valence chafsé par Amé VIH, 
P- 464 

Exploits de l'Efdiguieres en Prouence, 735. 

Exploits du Prince de Piemont fur la Riwere 
de Gennes, 835 

Exploits du P. Thomas, 968. 

Exilles repris par CharlessEmanuel, 744. 


F. 


pre illuftres alliées de Sauoye,p.86, 
Felix V. propofe fa demiflion fous des 
conditions, 491. 
Renonce au Pontificat, 492. 
Eft Cardinal Legat du faint Siege 4924 
Retourne en la lolitude de Ripaille, 493. 


Dom Felix de Sauoye, 872. 
Feran Riuiere, 20. 
F.E.R.T. ancienne deuife & Sauoyc, 140. 
& 141. 
Fier Riuiere, 20. 
Flout Riuiere, cad, 
Fondation de l'Abbaye d'Hautecombe, 223. 
pe faint Sulpice 224. 
De la Chartreufe d'Aruicres, 226. 
pe l’Abbye de Chiféry, De 
pe la Chartreufe d’Aillon, 236. 
pe la Chartreufe de Loze, 244. 


pe l'Hôpital de Ville-ncufve au Le Fe 
Vaux, 
pe la Commanderie des Efchelles en né 


uoyc, 263. 
pe la Chartreufe de Melans, 288. 
pe lVniuerfiré de Turin, 344. 
pe l'Hôrel-Dieu de Carignan, 346. 
pu Monaftere de S. Dominique de Mont- 

meillan. 390. 

De 
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Fondation dela Chapelle fainte Caterine à 
fainte Claire de Chambery, 393- 
pes Cordeliers d'Aoufte, 406. 
Des Cordeliers de Bourg, 410. 
Des Celeftins de Lyon par Amé VIII. 451. 
Du Prieuré de Ripaille par Amé VIII. 454. 
Du Conuent de S. Dominique de Bourg par 
amé VIII. 455: 
Du Conuent de S. Dominique de Cham. 
bery, 459. 
Dela Chappelle du Château de Chambery, 
460. 


De fainte Claire de Veuay, 464. 
De l'Eglife de S.Sebaftien prés du Château 

de Tonon par Amé VIII. 467. 
pe l'Hermitage de Ripaille, 469. 
Des Bernardines de Rumilly, o$. 
pu Conuent de faint François de Clufes en 
Foucigny, 522. 
pe fainte Claire de Chambery, 558. 
Da Monaftere & de l'Eglife de Brou, 599. 
De la fainte Maifon de Tonon, 765. 
Fontaine de Merucille, 23. 
Foron, 19. 
Fort de l'Annonciade, 639. 
pefainte Catherine, 72 
Pris & demoly, 779. 
De Barraux bâty par Charles-Emanuel, 758. 
De Beche-Daufin, 760. 
De Burgos, 810. 
De Breme, 903. 
Foucigny iadis Focunates, 6. 


François de la Palu Seigneur de Varembon 
mene des troupes au Comte de Vaude- 


mont. 473- 
François de Sauoye Eucfque de Geneuc,puis 
Archeuefque d'Auch. 529. 
Eft Gouuerneur de Sauoye cad. 


François I. paffe en Italie 625.& 630. 
Declare la guerre au Duc Charles le Bon 
640. 


Caufes de cette guerre, cad. 
Prend la Brefe &la Sauoye  641.& 642. 
François prennent le Piemont, 643. 
Françoife-Caterine de Sauoye, 872. 
François-Hyacinthe Duc de Sauoye fous la 
Regence de M.R. 917. 
Sa naiffance, cad. 
François attaquent Turin de nuit, 937: 
Fribourg fe donne au Duc Louys, s11. 
G 

Alois de Sure exécuté à mort, p.477. 
ar des Suifles pour le Duc 
Charles le Bon, 628. 
DeM.R. fur les apparences du fiege de Tu- 
rin, 931. 
Geneue chaffe fon Euefque, 637. 


George de Valpergue mene des troupes Sa- 
uoyfiennes en Boheme contre les Huffi- 
tes, fous Amé VIIL. 461. 

Gifire Riuiere, 19. 

Gille ou Guille de Bourgogne Comteffe de 


s 


Sauoye remariée à Renier Marquis de 
Montferrat, 219.& 220. 
Gouuernement de Nice donné au Comte de 
Monaftero!, 989. 
Graces expcétatiues n’ontlieuenSau, 513. 
Gregoire XI. écrit à Amé VIII. 451. 
Grolée-Luys Gouuerneur du jeune Duc 
Philibert , 567.&570. 
Guerre du Comte Verd auec l’Euefque de 


Syon, 405. 
Auec Milan, 413. 
Le Marquis de Saluces, 416.8 321. 
pu Prince d'Orenge en Daufiné 568. 


En Beaujollois par le Duc de Bourgogne 


477: 
Du Roy Charles VIT. au DucLouys, 513. 


pu paufin contre le puc, 516 
pu puc de Bourgogne contre les Suifles, 566. 
pe Geneuc fous Charles le Bon, 638. 
pes Bernois & des Valefans contre le puc 
Charles le Bon, 642. 
pc Charles V. en Prouence, 644 
Des Bernois & des Geneuois à Charles Ema- 
nue), 719. & (eq. 
pe Maurienne par Lefdiguieres, 75 6.&feq. 
pu Montferrat, 799. 
pu puc de Nemours, 819. 
pe Charles-Emanuel contre le Prince de 
Mefferan, 822. 
Contre Gennes 833. 
Sur le Parmefan, 905. 
pes Suiffes rerminée par l'entremife de S. 
1019. 


Origine de la Guerre des Barbets, 1007. 
L'Auditeur Guaftaldo y eft enuoyé, 10009. 
Puis le Marquis de Pianezze, 1010. 
Ses exploits. 1010.& feq. 
Grandes puiffances qui s’employent pourles 
Barbets, 1014. & 1015. 
Affemblée de Pignerol, ou s’arrefte l’Am- 
piftie à eux accordée parS.A.R.  1or6. 
Article fecret du Traitté de Pignerol, 1017. 
Nouvelles difficultés pour fon explication, 
p.cad. ; 
Guillaume de Sauoye Eucfque de Liege,218. 
Guillaume de Sauoye Euefque de Valence, 
fes actions, 255. & 2156. 
Guillaume de la Baume Gouuerneur du 
Comte Verd, 404. 
«Guy de Sauoye Abbé de Namur, 217. 
Guyer Riuiere, 20. 


H 


Omte de Harcourt en Piemont 941. 
Ces II. Roy de France pale en Pie- 


mont, 655. 
Henry II. à Venife 691. 
Herman Comte de Kibourg, 258. 
Hcraut d'Armes du Roy François I. enuoyé 

en Piemont, 627. 


DelEmpereur Charles V. en Suiffe, 655. 
Hefdin rebâty par le puc Emanuel Philibert 

669. 
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Hommages des Marquis de Saluces aux 
Comtes & nucs de Sauoye,, 236.& 390. 
De l'Evefque d'Yurée, AIT. 
Du Prince d’Achayeau Comte Verd, 423. 
pe la Nobleffe de bombes à Amé VIII. 448. 
& 449. 
pu Comte de Clermont pour la Dombes à 
Amé VIIL. & des Marquis de Ceue, 453. 
Hommage de l’Archeuefque de Tarentaife 


à Emanuel-Philiberr, 694. 
Humbert aux blanches mains Comte de Sa- 

uoye, 188. 
Ses actions, 189.8& 190. 
Sa Sepulture, cad. 
Ses Enfaus, 192. & feq 
Humbert IT. Comte de Sauoye 213. 
Conquefte la Tarentaile, cad. 
Succedeà a delayde de Saze fon A yeule;ead, 
Vaenla Terre Saincte, 215. 
Fonde Inimont & aulps, cad. 
Hugues Marquis d'Italie Souche de la Mai- 

{on de Sauoye, F7: 
Humbert III. Comte de Sauoye, 233 
Sa naiffance, 334 
Euefque de Lauzanne fon Tuteur, 234. 
Sa pieré & bien-faits aux Eglifes, 235. 
Defaic le Dauphin, cad. 
L'Empereur fe declare fon ennemy, ead. 
Sa mort, 237. 
Sa Sepulture, 238. 


Humbert de Sauoye mort en Hongrie, 255. 
Humbert Batard de Sauoye Comte de Ro- 


mont, 441. 
Ses actions, ead. 
Sa Sepulture, 443. 

I 


FAcob Ambaffadeur de Charles-Emanuel 
Ie France, 


755-& 756: 
Janus de Sauoye Comte de Geneue, 522. 
Son Appanage, cad. 
Son Teftamenc & fa mort, ead. 
lacques de Sauoye Prince d'Achaye & dela 
Morée, 328. 
Traite auec le Roy de Sicile, cad. 


auecle Davfin, 329. 
Fait guerre au Marquis de Saluces, & à la 


Reyne Ieane, cad. 
Traite auec le Marquis de Montferrat, &% 
auec le Seigneur de Milan, ead. 
Fait battre monnoye, 330. 
Grande ligue contre luy, ead. 


Marquis de Saluces luy fait hommage, & eft 

dépoïüillé du Piemont par le Comte Verd, 
cad. 

Pais reftably, 


ae 
Son Teftament, A 
Tacques de Sauoye Comte de Romont, 526. 
Son Appanage, cad. 
Sesaétions, cad. 
lacques Baftard de } Chypre enuahyt le 
Royaume de Chypre, 539- 
Affiege Chcrines, 540. 


Son Ambaffade au Pape, 543» 
Jlacques-Louys de Sauoye Comte de Geneue 
8. 
M Loue de Sauoye Euefque de Maurien- 
ne, puis Archeuefques de Tarentaife, eft 
Tuteur du Duc Philibert, 529. 
Sa mort, ‘cad. 
Jean du Four Traiftre à fon Prince, 623. 
Ican François de Sauoye Euêque dé Geneue, 
529. 
Sa mort, €ad. 
Icane de Sauoye mariée à Amé de Poitiers, 
325. 
Ieane de Sauoye Femme de Iean Grimaldy 
Prince de Monaco, 607. 
Imbert Marefchal Seigneur de Meximieux 
conduit des troupes au Comte de Vaude- 


mont, 473. 
Indulrs des Papes en faueur des Ducs de Sa- 

uoye, 753: 
Infcriptions Romaines de Sauoye, 29. 
De Tarenraile, 34. 
De Foucigny, 35: 
De Geneue & du Geneuois, 35. & feq 
Du Pays de Vaux, 40. 
Du Chablais, 42. 
Infcriptions Romaines de Piemont, 46. 
Infcription fur la porte de la Citadelle de 
Turin, 686. 
Iftitution de l'Ordre de l'annonciade, 111. 
DeS. Maurice, 113. 
De S. Lazare, 114. 


Inftitutions des Chambres des Comptes de 
Sauoye & de Piemont, 118. & 119. 
Inftitution de l'Ordre du Collier, 413. 
Noms des premiers Cheualiers, 413. & 414. 
Inftitution de l'Ordre de faint Maurice par 


Amé VIII. 479 
Noms des fix premiers Cheualiers dudit Or- 

dre, 480. 
Intrigue de Pazero & Mefferaty, 926. 


Inueftiture de l'Empereur au Comte Verd, 


410. 
Joueftiture de Nouello par l'Empereur, 900. 


lournée d’anchon, 469. 
d’aoufte, 639: 
De Mulberg fous Charles V. Empereur, 664. 
De Grauelines, 674. 
De Colonges, 7224 


De Pontcharra, 735$: 
Ifabelle de Sauoye Dame de la Chäbre, ead. 
Ifabelle de Sauoye Ducheffe de Modene,fon 


Eloge, 872. 
Ifere & fa fource, 18. 
Jugements de l'Empereur Charles V. contre 
le Comte de Crefcentin, 654 


Et contre les Bernois, & les Valefans, ead. 
Faits fur la Paix d'Henry IV. & de Charles- 


Emanuel, 785. 
Tulienne de Sauoye Abbeffe de S. André di 
Vienne, 231. 


luftice donnée au Prieur de Neuuille en 
Brefle,par Louys Duc de Sauoye,& au Prieur 
de Taloyre, $09: 

Lac 
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L 
FE de Necy, 23. 
Lac d’Aiguebellete, 23. 
Lac du Bourget, ead. 
LacLeman, ead. 


Ladiflas Rov de Naples confent à la Dana- 
tion de Nice à Amé VIII. 


t 450. 
Laifle Riuiere, 20. 
Lacheré du Comte de Brandis, 777: 


Leganez attaque Gattinara, 907. 
Legation du Cardinal Aldobrandin, 776. 
Leonor de Sauoye Femme d’Azon d'Eft,257. 
Leonor de Sauoye Femme de Guichard de 
Bcaujeu Seigneur de Montpenfer, 276. 
Leonor de Sauoye Dame de Beaujeu, : 308. 
Sa mort & {a fepulture, 309. 
Leonor de Sauoye Femme de Manfroy Mar- 
quis de Saluces, 325 
Lefdiguires pafle en Piemont, 818.8 825. 
Eettres de Pierre le Venerable à Amé III. 
225$. 
Du Dauphin de France au Comte Verd, 
4AII. & 412. 
De Manuel Empereur de Conftantinople 
à Amé VII. 4604 
DeSigifmond à Amé pour le porter à faire la 
guerre aux Venitiens, 471: 472. & 473. 
Du Duc de Venife à Amé VIII. 484. 
De la Reyne Charlotte au Roy Louys fon 
Mary, 543- 
Du Roy d’Arragon, & du Duc de Milan au 
Duc Charles le Guerrier, F7. 
De Duc de Lerme à Charles Emanuel, 
809. 
De Charles-Emanuelau Roy d'Efpagne,818. 
DuRoyàMR. 918. 
De M. R. aux Princes, ead. 
De M. R: au Prince Cardinal & fa réponce, 
926: 
Circulaire de M. R. aux Officiers des Cours 
Scuueraines 981. 
Du Roy à S.A.R. &faréponce, 936. 
Letre du College Ele‘toral au Duc de Man- 
touë, 1024. 
Liberté des Fribourgcois accordée par la 
Dücheffe Yoland, 570. 
Ligues du Marquis de Saluces & du Seigneur 
de Milan, 402: 
Du:Comte Verd aucc Milan, AL4 
Du Marquis de Montferrar auec le:Comre 
VMerd, 420. 
pu Pape Gregoire contre le Seigneur de 
Milan, 421, 
puwComte Verd auec les Ducs d’Auftriche, 
cad. 
p’Amé VIIL. auec Milan, 455. 
pes Princes d'Italie concte le Duc de Mitan 
463: 
pe Sauoye auec Venize fous Amé VIIL. 464. 
pe Sauoye & de Milan, 473: 
pes Ducs de Sauoye & de Bourgogne contre 
lé Duc de Bourbon, 47 6° 


pe Sauoye & de Montferrat, 481 
Entre le Duc Louys de Sauoye & Philippes 
Duc de Bourgogne, S07. 
pu Duc Louys aucc le Roy d’Arragon, & 
auec le paufin, $10. 
pu Roy d'Arragon & des Venitiens contre 
Sforce, $12. 
De Cambray, 622. 
Des Cantons Catholiques renouuellés auec 
Emanuel-Phihbert, 694. 
Limites de Sauoye & de Bourgogne reglez 
par peputés, S13. 
Louys de Sauoye Prince d’Achaye & de la 
Morée, 343. 
Fait le voyage de Naples auec le Comte 
Verd, & fert le Roy de Sicile, & en à des 
Terres en recompenfe, cad. 
Traitte auec le Marquis de Montferrat, 344. 
Se Ligue auec Boucicaut, ead. 
Trauaille pour appaifer le Schifme, : 345. 
Fait guerre aux Marquis de Ceue, & reçoit 
l'Empereur Sigifmond à Turin, ead. 
Son Mariage auec Bonne de Sauoye, ead. 
Louys puc d'Anjou Roy de Naples quitrefes 
droits fur le Piemont au Comte Verd, 424. 


Louys puc de Sauoye, 504. 
Sanaiffance, sos. 
Ef fait Prince de Piemont, ead. 
Eft puc de Sauoye, 506. 
Affifte au Couronnement de Felix V. cad. 
Affifte les Bernois contre Fribourg, 509. 


Louyfe de Sauoye fiancée à Charles pue de 
Saueye,puis à François de Luxembourg Vi- 
comte de Martigues, 523.8 534. 
Sa mort, cad. 
Louyfe-Françoife de Sauoye mariée auec 
Henry Comre de Naffau, 528. 
Traitte auec Charles puc de Sauoye, ead. 
Louys de Sauoye Comte de Gencue, 536.8 


37- 
Se be auec la Fille du Roy d'Ecofe, ead. 
Mais le Mariage fe diffout, ead. 
Epoufe Charlotte de Lezignan heritiere du 
Royaume de Chypre, 537: 
Va en Chypre, & y eft couronné, 538. 
Louys de Sauoye Prince de Piemont ; ac- 
cordé en mariage auec Marguerite de Fran- 
ce, 657. 
Louyle de Sauoye marice à Hugues de Chà- 
lon Seigneur de Châreauguyons s61. 
Louyfe de Sauoye Duchefle d’Angoulefme 
Mere du Roy François premier, éot. 
Son Mariage auecle Comte d'Angoulefme, 
cad. 
EftRegente de France, 602. & 603. 
Son Procés auec lc Conneftable de Bour- 


bon, ead. 
Bref de Clement VII. aelle fur la prifon de 
François I. 603. 
Vers à fa loüange, cad, & 604 
Son Eloge, 604. 
Journal de {à vie, cad: 


Louyfe-Marie Chreftienne de Sauoye, 913° 
Loy Salique obferuéeen Sauoye, 88.& 89° 
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Lybiciens Peuples de Piemont, 13. 
M 

Acra Riuiere, gt; 

J Madame KRoyalé va voir le Roy à 

Suze, 850, 


Enuoye S.A.R. & les Princefles en Sauoye, 


930. 
Reprend Chiuas & Foffan, 


934: 
VaàSuze, 937. 
Traite auec le P. Cardinal, 943: 


Maifon dé Sauoye fortie de Saxe, 168, & fca. 


Maladie d'Emanuel-Philibere, 655. 
Malon Riuieré, #4, 
Manifeftes de Charles-Emanuel, 802.809, 
813. & 858. 
Des Efpaguols, 921. 
Des Princes, 931. 
DeM.R. ead. 
Manifefte de M. R. & des Princes, 952. 


Marefchal de Grancey en Piemont, 100$. 

Marefchaux de Sauoye, & leur Catalogue, 
115. & 116. 

Margucrite de Sauoye Comteffe de Kibourg 
258. &250. 

Marguerite de Sauoye Femme de Boniface 
Marquis de Montferrat, 2744 

Margucrite de Sauoye fiancée au Prince de 

Tarente , puis mariée à Renaud de Foreft, 
323. 

Marguerite de Sauoye farnommé la grande 


mariée au Marquis de Montferrat, 330. 
Sa vie, cad. 
Mœurt en reputation de fainteté, 340. 
Sa Sepulture, 341. 


Margucrie de Sauoye promife à Adolphe 

Prince de Gucldres; 529. 

Mariée auec Ican-lacques Marquis de Mont- 

ferrat, 530. 

Marguerite d’Auftriche Ducheffc de Sauoïe, 
614. 


Repudiée par Charles VIII. ead. 
Bon mot qu'elle dir fur.ce fujer, cad. 
L'Epitaphe qu’elle le fit fur mer, cad. 


Son Mariage auec le Fils du Roy de Caftille, 


615. 
Sa mort, ead. 
Sa Sepulture à Brou, 616. 
Son Teftament, 617. 
Marguerite de France Ducheffe de Sauoye, 

O0. 
secs 701 


Marguerite de Sauoye Comreffe de Roffillon 
704: 

Marguerite de Sauoye Ducheffe de Man- 
touë, & fon Eloge, : 871. 

Margucrite de Sauoye Marquife de Lans, 
874. 

Marguerite de Sauoye Ducheffe dé Mantouë 

va à Mäntouë , puis en Efpagne, 898. & 890. 

Maïgucrite Yoland de Sauoye Ducheffe de 
Parme, 914! 


Mariage d'Hübert aux blanches mains,192. 


D'Ameé II. 210. 
D'Humbert II. 217. 
D’Amé IfI. 229. 
D'Homberc III. 239. 8.240. 
D'Amé IV. 2 


72: 
De Philippes de Sauoye Prince de la Morée, 
+ Ba & 3 22. 
De lacques de Sauoye Prince de la Morée, 


331. 
D'Amé le grand, 365.366.8367. 
D'Elconor de Sauuoye , & de Guillaume-de 


Chälon Comte d'Auxerre, 368. 
Puis a Dreux de Merlo, cad. 
Er à [ean Comre de Foicfts, 369. 


De Bonne de Sauoyeauec Jean Daufin,puis 
aucc Hugonin de Bourgogne, ‘367. 
De Robert de Bourgogne, & de Ieane de 
Chälon, 363. 
De Marguerite de Sauoye auec Iean Mar- 
quis de Moncferrat, 369. 
D'Anne de Sauoye , & de Guillaume Comre 
de Geneue, 370. 
De Marie de Sanoye, auec Hugues Dauñin, 
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<AD'DITMONN SE NET AICONRRE C\TLO NS. 


Eux qui font imprimer des Liures, feauent bien que quelques foins que l’on y puiffe rapporter , il fe 
Cicioijons quantité de fautes, mefme enls prefence de l’Autheur , qui n’eft pas propré pour corri= 
ger fon Ouurage. Et quoy que celles des Imprimeurs luy foient pardonnables; & qu’ilen ayt pafsé en ccluy- 
cv de f groffiews , que les Léteurs les moins raifonnables ne me les imputeront iamais ; neantmoins ie ne 
Jailfé pas de les remarquer »auec quelques additions & corrections confiderables ; fur de nouuelles lumieres 
qui me fonc venües, depuis cette Impreflion acheuée, que ie conjure les Lecteurs de lire auant que de me 
condamner, ou de me reprendre, 
Livre LPage 29.131. ajoûtés, nous attendons celles du Comté de Nice,de Monfieur Toffiey Preftre Niffard 
perfonnage fçauant ; & curieux en fon Liure intitulé, Monnmenta Sacra ciniratis N'icie,qui eft fous la Preffe. 
Pag.8s. lign. 46. & 47. l'AYÉS ces mots, Charles Prince de Tarente & Defpote de Romanie, Fils de Philip= 
pes Roy de Sicile ; p. 119. Big. 11.apres le chiffre 1 560. ajoutés ces mots , Monfieur Capré tres-digne Mai- 
gre des Comptes en Sauoye , nous en apprendra plus de particularité en l'Hiftoire qu'il en a composé. 
Pag. 169. ligne derniere , apres ces mots part 3. ajoûtés. Lirness Zur. publ. tom.2. Cap.14. Sprengerus de 
Irspery delineat. Ë 3 
eLI.P.189.24 apres la chiffre de MXXV. ajoûrés , Ce fat auffi en fa prefence, & du Prince Amé fon 
Fils , que fe fie la fondasion du Prieuré de la Burbanche en Bugey, dependant de la mefine Abbaye de Sa- 


tion 
S 


190. lign. 33. à la marge du côté du chiffre , mertés Preuues pag 663. 
Pag. 204 lign. 21. apres le mot de Religieufe, ajoûtés. Ce que l'Empereur Henry IV. confirma par Bulle 
* delansrr2. dattée à Spire. 


pets Pag. 248. lign. 28. ajoûrés. L'année faiuante il promit à Albert Seigneur de la Tour du Pin , de ne point 
accroitre fon Éftit fur fes Terres; ce que iurerent d’obferuer Amé & Humbert fes Enfans , en prefence de 
Guillaume de Clermont , de M. de Luyrieux & autres. 

Geu.p666,  Pag. 292. lign.dern. ajoûtés. L'on void encoreenla[Chambre des Comptes de Daufiné le deffy que le 


di 
ls, 


Seigneur de Gex enuoya à Philippes , s'intereffant en la querelle du Daufin fon Beau-Frere. 
Pag. 367. Apres ces mots d'vn feau d'or , ajoûtés ce qui fuit, Ce Prince à fon retour , eut differend auec 


de Philippes de Sauoye fon Neueu , qui-refufoir d’obferuer leur Traitté de l'an 1294. foûtenant que l’Appana- 


ét. ge qu'on luy auoit donné eftoit trop petit : Neanrmoins par l’entremife de Papinian Eucfque de Pauie,d'Or- 
thon Seigneur de Grandlon:, de Guichard Sire de Beaujeu , & de Louys de Sauoye Seigneur de Vaud; il Fc 
arrefté que le precedent Traitté feroit executé , & que Philippes pour füpplement d’Appanage auroit mille 
liures viennoiles de rente en fond de Terre, entre le Pau & Lafture ; & les Châteaux de Balengier, dela Ro- 
que, dé Fiano, de Baraton , de Vic; de Settimo & autres , à la charge del’'Hommage, Outre ce le Comte 
luy permit d’eftre Amy des Comtes de S. Martin , de Riuerol , d’Aglié, de Front , de Châteauneuf , & de 
Cattellemont, & de tour leur party , & promis de luy donner partaux Droits qu'Henry Roy des Romains 
luy auoit cedés fur la Cité d’Aft & für rout fon territoire, & fur les Fiefs des Marquis de Carrctro de Ceue, 
& de lean de Saluces. 

Pag.368. lign. dern, ajoûtés , Dreux de Mello , eftoit Fils de Dreux de Mello IV. du nom Seigneur de faint 
Bris de Château-chinon, de l'Orme & d’Efpoyfles, & de Marguerite de Lezignen. 

Pag. 369. lig. 8. ajoûtés outre cette Marguerite de Mello , Dreux de Mello V, du nom, fon Pere eur enco- 
re vue Fille d'Eleonor de Sauoye , appellée leane de Mello ; mariée à Raoül III. du nom Comte d'Eu &de 
Guynes Conneftable de France. 

Pag.438. lig.1 2. apres le mot d’accufation , ajoûtés le Duc de Berry Beau-Perc de ce Prince en écrinit à la 
Nobleile , & aux Communautez de Foucigny , de Geneuois & de Chablais. Le Roy mefme s’en intereffa, 
&enuoya en Sauoye l’Éuefque de Noyon & le Sire de Coucy Comte de Soyffons, de la part du Duc de 
Berry y furent aufli Ponchon Scigneur de :Langeac Baillif des Montagnes d’Auucrgne, & Pierre Seigneur 
du Giac , & de celle du Duc de Bourgogne , l'Euefque de Châlon & le Sire de la Tremoille, 

Pag.s21. en marge de la derniere ligne , mettés l'reuues pag. 669. 

Pay. sso. |. 15. faut mertre à la marge preuues pag.671. Pag.5s6.L.r 1.apres le mot, obferuationsajoûtés, 
& nouuellement honoré Liotard Senateur de Nice ; luy a dreffé vn beau Pancsyriqueen Vers Latins Heroï- 

ques. Pag.ç94. ls 3.a le mot d’Erva , ajoürés. Ce mefme iour Philippes donna vn autre fecllé au Roy, 
par lequel il promettoit de feruir fa Majefté & le Duc auec fidelité , & de mais deliurer le Comte de la 
Chambre , qu'il renoit prifonnier ; que par leur Ordre, &de ne point difpofer de fes biens , au cas qu'ils fuf- 
fent confilqués finon à la volonté du Roy & du Duc,& pour plus grande affeurance,le Roy voulut que Mar- 
nerite de Bourbon Côteife de Breffe en donnât aufi fon féllé, le mefmeiour datté à Chaftillonen Dombes. 
En la guerre des Barbets fous Charles-Emanuel IL. dunom, Ou l'ay dit que l’on lesnommoit Barbets par 
derifion. I faut mertré, pat deriuation du nom de Barbo, qui veut dire Oncle au langage du Païs , qualité 
que les ans donnent à ceux qui lesenfeignent, où qui font plus âgez appliqués depuis à leurs Miniftres, 
& à ceux qui fe font feparés de l'Eglife Catholique Romaine. 
ERR AT A.Pag.7.l.49.vitieux,lifez vitiés,p.30.1.13. ALATRI, MARTI,p.43.à lamargel.4 & 5.Conoñi- 
anerfis, mettez Abbas, p.49. 15. AARTI PIETISSIMÆ, MATRI PIENTISSIMÉÆ; p-96.l.r. 
es-Em. Emanuel-Philib. p.113 Lantepen. Charl. Em. lifez Em.Philibert, p.119. 1.16. lifez 18. deux 
Aduocats Patrim.& vn Procureur Patr. p'267.1.26. ceicune Prince;rayez ieune,p.277.le Graueur à mis vne 
Couron ne de Comte au lieu d’vnède Duc, p.347.1 1. Amé du nom,lif Amé V.du nom,p.68.le Graueur à ren- 
uerséles Billettes,p.377.l4r. apres le mot de nom,ajoûrez Comte d'Auxerre, p.446. 1. 19. apres fon Marie, 
aucc Mariage de Bourgogne, lif. apres fon mariage auec Marie de Bourg. p.496.1. pen. Riphaël Volterre, Ra- 
phaël de Volrerre,p.571.1.38.1ean de Foïard, lif. Iean de Focrand;p.604.1.27. honorificés ; horrificis,p.646.À.2. 
entre Saluces & Narbonne; entre Salces & Narbonne, p.680.l.1.& diuerfes latines , & diuerfes Infcriptions 
Jatines:p 716.13 $-auoient occupé le Marquifat deSaluces on auoit bié de la peine, lifeuffent occupé le Mar- 
quilat de Saluces,p.747.Mayence, Mayenne;l.46.Clem. VIT. Clem.VIIL. p.756: 1.32.11 fit donc entreprifes , 11 
fit donc trois entreprifes p.804. L.24. l'vn du Baron des Adrets ; lvn de Tarnauas Baron des Adrets, p.8o5.l. 
27.F ence, France;p.822.1.48. & 49. General de fes Troup.Generalde fon Infanterie, p.825.1.6.& 7. d’où il 
Te bougé pédant le Sicge,rayez ces mots, p.834.l.34.Marq.Peneraner de Sauine;lif.du Marq.de Peueran 
ES D datant é 12. 13. & 14.rayez tous ces mots, depuis celuy d’accommodement , iufqu'à celuy 
son ee ep mot de maître, ajoûtés & pritle Fort de Creuecœur, p.878.1.4. Scaglia Comte de 
rruc,Scaglia de Verruë Comte de Caudoler,p.879.1.38.& 39. Cortambe, Cortance. 
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